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AVERTISSEMENT 


Quand  je  reçus  la  proposition  de  publier  en  un  seul 
volume  les  dix  livres  consacrés  par  Tile-Live  au  récit 
de  la  seconde  guerre  punique,  je  crus  d'abord  Tenlre- 
prise  irréalisable.  Mais,  à  la  réflexion,  les  difficultés  que 
j'entrevoyais  se  sont  aplanies.  Dans  la  narration  de 
Tauteur  tout  n'a  point  une  égale  importance,  et  il  y  a 
bien  des  parties,  qui,  sans  être  tout  à  fait  négligeables, 
ne  méritent  pas  cependant  qu'on  s'attarde  à  les  com.- 
menter  longuement  '.  J'ai  donc  pris  la  résolution  d'im- 
primer ces  passages  en  caractères  plus  petits  ([ue  les 
autres  et  de  les  annoter  d'une  façon  sommaire,  bien 
que  substantielle.  En  procédant  ainsi  j'ai  pu  gagner  de 
la  place,  et,  tout  en  donnant  le  texte  complet  -  de  cette 
partie  de  l'œuvre  du  grand  liistorien  latin,  me  réserver 
l'espace  nécessaire  pour  commenter  avec   soin  les  nar- 

1.11  ne  pouvait  pas  être  question  d'adopter  le  parti  auquel  on 
s'est  rangé  naguère,  cost-à-dire  de  i>ublier  sous  forme  d'extraits 
ou  de  morceaux  choisis  les  parties  capitales  de  la  troisième  dé- 
cade. Sans  méconnaître  le  mérite  de  certains  do  ces  recueils, 
notamment  de  celui  qu'a  publié  en  Allemagne  .M.  l^'r.  Fûgner  dans 
la  collection  classique  de  Teubnor  Answahl  inis  ilcr  (/ri tien 
Dekade,  3"  édit.,  1906).  qui  ne  comprend  qu'un  choix  est  toujours 
personnel  et  parfois  arbitraire?  Toute  œuvre  d'art  doit  être  res- 
pectée; en  altérer  Tintégrité  c'est  presque  toujours  la  défigurer 

2.  Je  n'ai  suiiprimé  que  quelques  détails  ou  quelques  expres- 
sions qu'il  eût  été  inconvenant  de  conserver  dans  une  édition  des- 
tinée aux  classes. 
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rations  et  les  discours  qui  en  sont  les  points  essentiels. 
Je  n'ai  point  à  rappeler  ici  les  principes  que  j'ai  ap- 
pliqués dans  l'édition  de  César  ^  publiée  à  la  même 
librairie  ;  j'y  demeure  fidèle'^.  On  ne  trouvera  donc  ici  ni 
une  biographie  de  Tite-Live  ni  une  appréciation  litlé- 
rairede  son  oeuvre  ^  ;  mon  unique  objel  a  été  do  donner 

1.  Voyez  C.  Juin   Caesaris  comment arii  de   hel/o  Ga/lico  {Paris, 
Garnier  frères,  2*  édit.),  avertissement,  p.    v  et  suiv. 

2.  li  est  un  point  cependant  où  je  me  suis  écarté  quelque  peu 
de  la  méthode  suivie  dans  l'édition  des  Commentaires  :  il  s'agit  de 
l'orthograptie.  Comme  la  ti-oisième  décade  de  Tite-Live  s'adresse  à 
des  élèves  déjà  avancés,  j'ai  cm  devoir    parce  que  je  le  pouvais 
sans  inconvénient^  respecter  davantage  la  tradition  des  bons  ma- 
nuscrits, au  lieu  de  nie    borner    à  suivre,  toutes  les  fois  qu'elle 
n'était  pas  incorrecte,  l'ortbograpbe  usuelle  en  France.  Par  consé- 
quent, j'.ii  rompu  avec  nos  habitudes  séculaires,  voulant  que  les 
élèves  eussent  une  idée,  au  moins  approximative,  des  formes  em- 
ployées par  l'auteur  lui-même.  Ainsi  renonçant  à  adopter,  comme 
mes  devanciers,  une  orthographe  qui,  pour  correcte  cpi'elle  soit, 
est  celle  d'une  époque  postérieure  à  celle  de  Tite-Live,  je  n'ai  pas 
craint  d'écrire  non   seulement  aquae,  foecins,  etc.,  mais  encore 
milia,  conicio,  fraicio,  etc.,  fluvi,  impevi,  p raesidi,  eic.  ;  de  même, 
pour  les  mots  composés,  j'ai  suivi  les  manuscrits  qui  tantôt  font  et 
tantôt  négligent  l'assimilation  de  la  préposition  ^co?//;>o/iere,  à  côté 
(Vinponere,  etc.).  Je  ne  crois  pas  que  ces  innovations  puissent  dé- 
router les  élèves  :  sur  les  génitifs  en  /  des  masculins  en  his  et  des 
neutres  en  inm,  ils  sont  renseignés  par  leurs  grammaires;  sur  les 
mots  composés  ils  trouvent  dans  leurs  dictionnaires  les  indica- 
tions indispensables.  J  ai  fait  cependant —  mais  à  regret  — deux 
concessions  à  nos  habitudes  :  d'abord  j'ai  écrit  aequus.aeqvum  (et 
non  aecus,  aeciim),  eguus,  efjuum  (et  non  eciis,  ecum),  reliqnum  (et 
non  i-rlicum),  etc.  ;  enfin  j'ai  donné  partout  la  forme  -es  aux  accu- 
satifs des  noms  de  la  3'  déclinaison,  dont  le  génitif  pluriel   est  en 
-him.  bien  que  Tite-Live  ait  certainement  écrit  tantôt  finis,  mou- 
tis,  etc.,  et  tantôt  fines,  montes,  etc.  Le  souci  de  l'exactitude  m'en- 
gageait à  passer  outre,  mais  comme  je  pouvais  en  procédant  ainsi 
exposer  à  des  confusions  fâcheuses  les  élèves  ignorants  ou  étour- 
dis, jai  fait  taire  mes  scrupules  scientifiques. 

3.  On  lira  l'essentiel  dans  Vllistoire  de  la  littéiatuve  latine  de 
Nageotle,  p.  396  et  suivantes  (Garnier  frères,  éditeurs).  Les  étu- 
diants qui  voudront  avoir  unaperçu  des  problèmes  que  soulèvent 
ces  questions  puiseront  tous  les  renseignements  nécessaires  dans 
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un  texte   correct,  établi  d'après  les  meilleurs  travaux 
de  la  critique  •,  et  de  le  rendre  inlelligible  aux  élèves 
de  force  moyenne   en   éclaircissant  les  difficultés   qui 
seraient  pour  eux  insurmontables. 
En  conséquence ,  j 'ai  pris  comme  base  de  la  présente  édi- 

l'excellent  ouvrage  de  M.  Schanz,  Rœmische  Litteralurgeschichte, 
t.  II,  2*  édit.,  -0.  321-32";  §  321,  Biographie:  g  322.  L'œuvre  de 
Tite-Live  :  g  323,  Parties  qui  nous  ont  été  conservées  ;  i  324,  Par- 
ties perdues;  §  323.  Les  sources  de  Tite-Live  :  ^  326,  Jugement  sur 
l'œuvre  ;  g  327,  Tite-Live  à  travers  les  âges. 

1.  Les  plus  importants  sont  ceux  de  N.  Madvig  et  dA.  Luchs 
(cf  :  im  Lii'i  hifloridrum  Horuanarum  libri  qui  sujwrsunL  ex  re- 
censione  Jo.  Me.  Madcif/ii,  3°  éd.,  Copenhague,  1886:  voy.  du 
même  auteur  Emendationes  Licuinae:  T.  Livi  ah  urbe  condila 
lihrl,  édition  critique  par  A.  Lnchs,  Berlin,  Weidniann)  ;  mais 
il  serait  injuste  d'oublier  ceux  d'A.  Frigell  {Epllegomenu  ad 
T.  Limi  llhrum  viceaimum.  jii'iinum,  Upsal,  iSSl),  d'Al.  llarant 
CE  me  nda  lia  nés  et  adnoLaliones  ad  Titum  l.ivium,  Paris,  Beliii, 
4880,  et  (TO.  Riemann  édition  classique  en  trois  volumes 
de  la  troisième  décade,  Paris,  Hachette:  cT.  Ht^rue  de  phihda- 
fjie,  1882,  p.  193  suiv.  ;  Comptes  liendus  des  séances  de  l'Avadémie 
des  Inscriplioiui,  1888,  p.  133  suiv.).  Sans  vouloir  entrer  dans  des 
détails  qui  ne  seraient  point  ici  à  leur  place,  jo  me  bornerai  à 
dire  q»ie  pour  les  livres  \X1-.VXV  de  Tite-Live  le  texte  est  établi 
d'après  un  manuscrit  unique,  celui  de  i»aris  (Bibliothèque  Na- 
tionale, n°  l\T30),  les  autres  manuscrits  connus  dérivant  tlirecte- 
ment  ou  indirectement  de  celui-là.  Pour  les  livres  XXVl-XXX,  on 
se  trouve  en  présence  d'une  double  tiadition  représentée,  lune 
par  le  même  manuscrit  de  Paris,  et  l'autre  par  diverses  copies 
remontant  jdus  ou  moins  directement  à  un  manuscrit  de  Spire, 
aujourd'hui  perdu,  mais  qui  existait  encore  à  rei)oque  <le  Phuma- 
nisle  (ielenius,  puisqu'il  s'en  est  servi  pour  établir  le  texte  de 
léditionde  \h\le{Eridteniana\  de  irîs:;.  On  est  d'accord  pour  dé- 
signer par  P  le  manuscrit  de  Paris  et  par  ï  le  manuscrit  de  Spire, 
<iui  a  disparu.  Mais  des  deux  rédactions  laquelle  mérite  la  pré- 
férence? Les  éditeurs  sont  divisés  sur  ce  point.  Le  plus  sage  me 
parait  être  Riemann,  qui  suit  le  text»-  de  P,  toutes  les  fois  que  la 
leçon  de  i:  nclui  app.irait  pas  clairement  comme  la  leçon  primi- 
tive ;  car,  en  exauiinant  les  choses  de  près,  on  s'aperçoit  que  le 
manuscrit  S,  s'il  n'abonde  pas,  comme  P,  de  fautes  <le  copie,  pré- 
sente en  revanche  beaucou|)  de  corrections  qui  »"ii(  .m  peuvent 
paraître  autant  d'altérations  du  texte  authentiipir 
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tion  le^texte  établi  par  Weissenborn-Mûller  \  mais  sans 
m'aslreindre  à  le  reproduire  servilement.  Danslescas  dif- 
ficiles, je  ne  me  suis  jamais  déterminé  qu'après  une  étude 
consciencieuse  des  diverses  solutions  proposées  pour 
remédier  à  Tétai  défectueux  du  lexle  manuscrit,  et  bien 
souventj'ai  constaté  que  les  corrections  adoptées  étaient 
ou  arbitraires  ou  maladroites  :  le  tort  le  plus  ordinaire 
de  ceux  qui  corrigent  les  textes,  c'est  de  croire  gâté  un 
passage  qu'ils  ne  comprennent  pas  de  prime  abord. 

Quant  aux  notes,  elles  visent  à  éclaircir  tout  ce  qui  est 
vraiment  difficile,  mais  cela  seulement.  Je  n'ai  pas  cru 
devoir,  à  l'occasion  des  mots  senatus,  patres  conscripti, 
consul,  prnetor,  tribumiSy  etc.,  etc.,  rencontrés  dans  le 
lexle,  esquisser  une  étude  des  institutions  romaines  à 
l'époque  de  la  seconde  guerre  punique  :  outre  que  ce 
travail,  même  réduit  à  l'essentiel,  aurait  pris  beaucoup 
de  place,  je  ne  pouvais  oublier  que  les  nouveaux  pro- 
grammes prescrivent  l'examen  de  ces  questions  au  pro- 
fesseur d'histoire  ancienne  dans  lesclassesde  première, 
sections  A  et  B  du  second  cvcle^.  Jemesuisdonc  borné 


1.  TU  ILS  LIrius,  Al)  nrhe  cnndita  lihri.  ed'ulerunl  \V.  Weissen- 
horn,  M.  MuUer  Bibliotlieca  scriptorum  Graecorum  et  Romano- 
ruin  Teubnenriana  .  Leipzig,  Teubner. 

2.  On  lit  enetfet  les  indications  suivantes  dans  le  l*Ian  d'Etudes 
et  Prograuunes  d'enseignement  (tans  les  Lycées  et  Collèges  de 
garçons  : 

Histoire  Ancienne  'Programme  commun  aux  sections  A  et  B)  : 

Home  primitive La  lutte  entre  les  ordres.  Description  som- 
maire des  institutions. 

La  religion.  Les  dieux:  le  culte  ;  les  prêtres;  culte  du  foyer  et 
des  morts. 

L'armée  romaine.  Enrôlement,  armement,  camp,  discipline;  le 
triomphe.  La  conquête  de  Tltalie.  Les  voies  romaines. 

La  conquête  du  bassin  de  la  Méditerranée.  Caractères  de  la 
politique  et  de  la  guerre  :  Macédoine,  Carthage,  Espagne,  Gaule 
méridionale. 

Conséquences  des  conquêtes.  Introduction  de  l'hellénisme,  Sci- 
pionetCaton.  —  Transformation  des   mœurs:   habitation,    vête- 
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à  signaler  les  faits  historiques  dont  la  connaissance 
était  indispensable  à  rintelligence  de  certaines  allusions 
faites  par  Tite-Live '.  J'ai  été  aussi  réservé  en  ce  qui 
concerne  les  remarques  littéraires  ou  morales  que  peut 
su-o-érer  le  texte  de  l'historien.  Tout  au  plus  ai-je  si- 
gnaîé  au  passage  à  l'altenlion  des  écoliers  certaines 
réflexions  de  l'auteur,  qui  nous  éclairent  sur  ses  ten- 
dances politiques  ou  morales,  et  indiqué  parfois  les 
qualités  propres  de  son  style.  Mais  il  y  aurait  eu  indis- 
crétion et  impertinence  de  ma  part  à  me  substituer 
partout  au  professeur  de  la  classe  ;  c'est  a  lui  seul 
qu'appartient  le  soin  de  donner  ce  commentaire,  a  propos 

des  explications  et  des  lectures  faites  en  classe. 

Mou  principal  etïort  a  donc  porté  sur  les  notes  pro- 
prement grammaticales,  et  je  ne  puis  sur  ce  point  que 
rappeler  la  métliode  appliquée  dans  mes  précédentes 
é<litioiis,iiolamii.eiil  dans  celle  de  César.  Lesremarques 
touchent  non  seulement  à  la  syntaxe,  mais  aussi  au 
vocabulaire.  l>our  montrer  aux  élèves  la  valeur  Ues 
expressions  de  Tile-Live,  j'ai  multiplié  les  rapproche- 
ments qui  permettent  de  distinguer  le  véritable  sens 
d'un  mot  ou  d  une  tournure  et  d'en  .léterminer  les  di- 
verses nuances.  Pour  les  familiariser  avec  certames 
.liflicultés  de  svnlaxe,  j'ai  procédé  de  la  même  manière 
Per.s<„.nc  n'ignore  que  la  syntaxe  de  Tite-Liv.-  imm-iue 
classique  dans  son  fond,  se  .listingue  pourlaiit  .le  colle 

d"  la  cl.-.sse  moyenne  ;Ui.li,»tc.le.  .Noble.sse;   cl.evaUe.s  ,  plèbe, 

"',!::;>,"''"■.«.  ■-  .n.,,istr.as;  le  cens:   une  séance  ,ln  Se- 

n:a  •  les  iissiMulilées  et  les  élections.  

A:i„n,Mr.„i..„  ,les  ,,n.vi,.res.   Les  peuples  soumis;  les  ,.. n 

et  pliHé  avant  l.-s  c«./f.v  et  /./"«»  qui  le  ,-<,mpl.l.cl. 
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de  Cicéron  ou  de  César,  par  certains  traits  qui  tiennent 
aux  lendances  nouvelles  du  latin  liltéraire.  Ces  traits 
je  les  ai  soigneusement  signalés,  et,  en  les  rapprochant 
les  uns  des  autres,  j'ai  voulu  donner  uneidée  suffisante 
des  nuances  qui  modifient  déjà  chez  Tite-Live  l'aspect 
de  la  syntaxe  latine  ;  mais  je  me  suis  borné  à  l'essentiel, 
insistant  parliculièremenl  sur  ce  qui  pouvait  égarer  ou 
tout  au  moins  gêner  les  élèves,  habitués  aux  règles 
strictes  de  l'époque  classique. 

Cette  tâche  m"a  été  rendue  singulièrement  facile  par 

les  beaux  travaux  de  Riemann  sur  la  langue  et  la  gram- 

^  maire  de  Tite-Live.  L'ouvrage  '  où  ce  savant  a  exposé 

d         lé  résultat  de  ses  recherches  est  devenu  classique  aus- 

^'         sitôt  que  publié,  et   il   le  demeure  encore,  grâce  à  la 

t         sûreté  de  la  méthode^.  Toutefois  j'ai  dû  cà  el  là,  aban- 

1         donnant  mon   guide,  suivre  une  autre  direction  que  la 

t         sienne  ou  me  conduire  d'après  mes   propres  lumières  : 

t         l'indépendance  du jugementest inséparable  d'une  étude 

\         personnelle  et  consciencieuse  des  textes.  Il  me  reste  à 

^         signaler  les  principaux  livres'^  dont  je  me  suis  entouré 

:         poiu'  m'éclairer  dans  mes  recherches. 

L*  Pour  le  texte  et  les  remarques  grammaticales'  : 
Éditions  d'Alschefski  Hivres  I-X,XXI-XXIII,  Berlin, 
1841-1846;  I-X,  XXI-XXX,  Berlin,  1843-1844  ,  de  Madvig 
et  Ussing  Copenhague,  1880-1886),  de  Luchs  (XXI- 
XXV,  Berlin,  1888  ;  XXVI-XXX,  BerUn,  ISTG^deWeis- 
senborn-Muller  (collection  Teubner),  de  Weissenborn- 
Mûller  avec  notes  en  allemand,  collection  Weidmann), 
d'O.  Riemann  (Tite-Live,  livres  XXI  et  XXII,  Paris, 
Hachette;  livres  XXIII-XXV,  Paris.  Hachette  ;  livres 
XXVI-XXX,  Paris,  Hachette),  de  R.  Pichon  (Tite-Live, 

1.0.  Riemann.  Eludes  sur  la  langue  et  la  grammaire  de  Tite- 
Live,  t  édit.,  Paris,  Hachette,  188o. 

2.  J'ai  eu  soin  d'indiquer  par  (R.)  les  observations  dont  je  lui 
suis  redevable. 

3.  La  bibliographie  complète  de  la  Troisième  Décade  se  trouve 
dans  les  ouvrages  spéciaux  et  notamment  dans  l'Histoire  de  la  lit- 
térature romaine  de  Martin  Schanz,  signalée  ci-dessus  (p.  VI,  n  3). 
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XXVI-XXX,  Paris,  Beliii),  auxquelles  il  faut  ajouter  les 
extraits  de  la  troisième  décade  publiés  par  Fr.  Fïigner 
dans  la  colleclioii  Teubiier  [Des  Titus  Liviiis  Rœmische 
Geschichte  seit  Gri'indung  derStadt^  im  Auszugeheraus- 
gegeben  von  Prof.  Dr.  Franz  Y\\^ne\\  Auswahl  ans  der 
dritten Dekade,  Text,  S*'  Aufl. ,  1906  ;  Kommentar,  2*^  Aufl. , 
1907;  1909;   Hilfsheft,  1901). 

2''  Pour  le  commentaire  historique   et  (jeographique  : 

A.  Bouché-Leclercq,  Manuel  des  Institutions  ro- 
umaines, Paris,  Hachette  ;  Riemann-Benoist,  édition  des 
livres  XXI-XXV,  Paris,  Hachette  ;  Riemann-Homolle^ 
édition  des  livres  XXVI-XXX,  Paris,  Hachette. 

Les  cartes  et  plans  ont  été  exécutés  d  après  les  Atlas 
de  Kiepert  et  de  Sprunner,  avec  l'aide  des  documents 
contenus  dans  les  Extraits  de  Fr.  Fiigner.  On  s'est 
efforcé  de  les  rendre  très  lisibles. 

Je  souhaite  que  les  soins  donnés  à  cette  édition  sim- 
plifient la  tâche  des  élèves  et  lui  rendent  atl rayante  la 
lecture  d'un  des  plus  beaux  ouvrages  qui  aient  été 
écrits  en  latin. 

Henri  Goelzer. 
30  Avril  1910. 
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InUia  belli  Panici  seciindi  referuntur  et  H.innibalis,  ducis 
Poel^orum,  contra  foedus  per  Hiberum  llumen  transites  ;  a  quo 
Saguntum  sociorurn  populi  Homani  civitas  obsessa  octavo 
mjgnse  capta  est.  De  quibus  injuriis  missi  legati  ad  Gartha- 
Mnienses,  qui  quererentur.  Ciim  satis  facere  nolient,  belliim 
/fis  indictum  est.  Hannibal,  superato  Pyrenaeo  saltii,  per  Gallias. 
fusis  Volcis,  qui  obsistere  conati  erant  ei,  ad  Alpes  venit  et 
laborioso  per  eas  transitu,  cuni  inontanus  quorpie  (iallos  obvios 
aliquot  proeliis  reppulisset,  descendit  in  Italiani  et  ad  Ticinum 
flumen  Konianos  eqnestri  proelio  fiidit  ;  in  quo  vulneratuni 
P.  Cornelium  Scipionem  protexit  filius,  qui  Africani  postea 
nomen  accepit.  Itcrumqne  exercitu  l{t)mano  ad  llumen  Trebiau» 
fuse,  Flannibal  Apenniniini  quoque  per  maprnam  vexationem 
milituui  projiler  vitn  teinpestatuni  fransiit.  Cn.  Cornelhis  Scipio 
in  Hisi)ania  contra  Poenos  prospère  pugnavit,  duce  liostiuui 
Magone  capto. 

I.  [i]  In  parte  operis  mei  licft  milii  praefari,  quoJ  in  priii- 
cipio  sumniae  totiiis  professi  plericjue  sunt  rerum  scriptores, 
bellum  maxime  omnium  memorabile,  quae  umquam  gesta 
sint,  me  scripturum,  quod,  Hannibale  duce,  Carthaginienses 
cum  populo  Romane  gessere.  [2]  Nam  neque  validiores 
opibus  ullae  inter  se  civitates  gentesque  contulerunt  arma 
neque  his  ipsis  tantum  unquam  virium  aut  roboris  fuit,  et 
haud  ignotas  belli  artes  inter  sese  seJ  expertas  primo  Punico 


XXI,  1,1,  II, '2,  l'réfiice  del'hislurien. 

XXI.  I,[ll  In  parte  operis  mei. 
Ces  mois  dt^sipiieiit  les  livres  XXI- 
XXX  (Iroi.sit'Miif  liécadc),  consjicrés 
au  r(''cil  do  la  dciixioiin'  pucrri'  pn- 
ni(|Ue;  summae  totius,  t-t  non  totius 
sumifKif,  alin  de  inotlii'  fii  relii'f  lo- 
titt.i,  qui  s'o|)poso  ;i  in  parte  ojn'ris; 
plerique  équivaut  k  permnlti  ;  bellum... 
me  scripturum.  «  à  savoir  (|u»'  je  me 
propose  d'écrire...  "  est  le  romplemenl 
•  le  prnrfnri  el  l'explicalioii  de  la 
proposition  relative  quod...  profes- 
si... sunl  rerum  scriptores  ;  remar- 
quez //annihale  duce  [dacé  avant  le 
sujet    Carthaginiejtaes,     pour    attirer 


1  attention  sur  celui  qui  fut  l'Ame  de 
la  ;,'iiiTre. 

['2\  Nam  explifjue  hélium  maxime 
omnium  memorabile  ;  neque...  neque... 
et...  et.  .,  les  raisons  sont  haldleinent 
présentées  dans  deux  ^MOiipes  depro- 
l)osilions.  les  unes  néfjatives.lesaiities 
afiirmatives;  les  premières  rappellent 
la  (lualité  des  adversaires, les  secondes, 
les  événements  qui  les  ont  mis  à 
ri''preuve  ;  ciritatrs,  "états  »;  genlei, 
races  ;  his  ipsis,  «  ces  deux  peuples 
précisément  »  ;  virium,  «  la  force  •  ;  re- 
but, «  la  solidité"-,  inter  sese  doW  être 
rapproché  de  conferebanl. 
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<:onferebaiit  belle,  et  adeo  varia  fortuna  belli  ancepsque 
-Mars  fuit,  ut  propius  periculutn  fuerint,  qui  vicerunt. 
13]  Odiis  etiam  prope  majoribus  certarunt  quam  viribus, 
Romanis  indignantibus,  quod  victoribus  victi  ultro  inferrent 
arma,  Poenis,  quod  superl)e  *ivareque  crederent  imperita- 
tum  victis  esse.  [4]  Fama  est  etiam,  Hannibalem  annorum 
ferme  novem  pueriliter  blandientem  patri  Hamilcari,  ut  du- 
-cerelurin  Hispaniam,  cum,  perfecto  Africo  bello,  exercitum 
eo  trajecturus  sacrilicaret,  allaiibus  admotum,  tactis  sacris, 
jure  jurande  adactum,  se,  cum  primum  posset,  host^m  fore 
populo  Roraano.  5  Aniiebant  ingentis  spiritus  virum  Sicilia 
Sardiniaque  amissae  :  nam  et  Siciliam  uimis  céleri  despera- 
ione  rerum  concessam  et  Sardiniam  inler  motum  Africae, 
fraude  Romanorum  stipendie  etiam  insuper  imposito,  inter- 
ceptam. 

II.  11!  His  anxius  curis  ita  se  Africo  bello,  quod  fuit  sub 
recentem  Romanam  pacem,  per  quinque  annos,  ita  deinde 
novem  annis  in  Hispania  augendo  Punico  imperio  gessit, 
[2''[  ut  appareret.  majus  eum  quam.  quod  gereret,  agitare  in 
animo  bellum  et,  si  diutius  vixisset,  Hamilcare  duce,  Poe- 


T  Odiis,  au  plnriel,  pour  insister  main  sur  la  viclinie  oflcrte  en  sacri- 

sur  les  occasions  multiples  où  celte  fic€. 

haine  se  manifesta;  uJtro,   «  en  pre-  [5] Virum,  Haniilkar;  Sicilia  Sar- 

nant    l'offensive  «  ;   crederent,   cons-  diniaqne    ainissae,    «   la    perte  de  la 

truclion    illogique,    mais    fréquente  Sicile   et   de  la    sardaigne    »,   tour 

même  chez    Cicéron-.   ou    attendrait  concis     jiarticulièremeiit     fréquent 

quod...    crfdehant  imperitatum...  esse  chez  Tite-I>ive.  cf.  ci-après,  xvi,  2;  8: 

ou  quod...  imperitatum  esset,   corres-  XXII.  xxxiv,  2:    xl,    1;  XLvii,    8; 

p0Wi\zXi\.'d  in  ferrent;  in  peritatum. hWw  XXIII.  i.  10;   IX,    il;    xvii,  8;  XXIX, 

que  leinidoi  du  fi-éqtientatif  se  jus-  17:  XXIV,  v,  13;  etc.;  concessam,  û^ 

tifie  ici.il  est  à  nolerquàlimilation  avaient    mis  trop  de  précipilation  à 

des    anciens  annalistes   Tite-Live  à  évacuer  la  Sicile, 

une  prédilecliou  réelle  pour  ces  surtes  II   V  Sub,  «  aussitôt  après  ■  ;  novem 

de  vert»es.  annix,  eniidoi  peu  classique  de  l'abla- 

[4",  Annorum.   on   attendrait   soit  tif  de  durée,  pour  éviter  la  symétrie 

pneruvi  dujwrnm...    novem,  ^oit    cum  trop  exacte  per  quinque  annos...  per 

et«et  annoi^m...  novem;  cf.  ci-aitrès,  novem  nnnos;\es  calculs  de  Tite-Lare 

XXII.  L,  .t:  blandientem...,  ut...,   «il  sont  d'ailleurs    faux,  la  guerre  des 

lui  demandait  en  le  câlinant,  de...»  :  Mercenaires  n'ayant  duré  que  trois 

perfecto  Africo   bello.  il  s'agit   de  Ja  ans  (ci-dessus,  i,'4)  ;  auyendo...  impe- 

guerre  contre  les  Mercenaires  (^Al-  rio  équivaut  à  cum   augeret...  imipe- 

•J38  aT.  J.-C.  qu'IIamilkar  venait  de  rium;  il  affermit  la  puissance  car- 

réduire;  trajecturus.  erriiloi  inconnu  Ihaginoise  en  Espagne  sur  les  cotes 

à  1  époque  classique,  mais  qui  permet  méridionales  et   sur  une  partie  du 

à   Tile-Live  d'éviter  le   tour    cum...  littoral  de  l'Est. 

trajecturus   esset  ;   altaribits,  au  lieu  p]  Inlaturos  fuisse,  au  style  direct 

ôeadaltaria;    tactis  sacris.  dans  les  il   y   aurait    inttdissent;   Hannibalis 

r^erments  solennels,  pour  donner  plu*  dtccta,    pour   varier    le   style    après 

de  force  à  l'engagement,  ou  posait  la  Hamilcare  duce. 
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nos  arma  Italia^  inlaturos  fuisse,  qua^  Hannibalis  ducta  in- 
tul-enint. 

[3]  Mors  Hamilcaris  peropportuna  et  pueiitia  Hannibalis 
ilistulerunt  l>ellum.  Médius  HasdrubaJ  inter  palrem  ac  filiuni 
octo  ferme annos imperium  obtinuit,  )ol)oreaetatis, uti  ferunt, 
primo  Hamilcari  conciliaUis  [4],  gêner  inde  ob  aliam  indolem 
profecto  animi  adscitus  et,  quia  gêner  erat,  factionis  Bar- 
cinae  opibus,  quae  apud  milites  plebemque  plus  quam  mo- 
dicae  erant,  haud  sane  voluntate  principum  in  inifverio  posi- 
tus.  [5j  Is  plura  consilio  quam  vi  gerens  h-ospitiis  magis 
regulorum  conciliandisque  per  amicitiam  principum  novis 
gentibois  quam  bello  aut  armis  rem  Garthaginiensera  auxit. 
[6]  Cetenam  nihilo  ei  pax  tutior  fuit  :  barbarus  euni  quidam 
palam  ol>  iram  interfecti  al»  eo  domini  obtruncat;  compien- 
susque  ab  circumstantibus  haud  alio,  quam  si  evasisset, 
vultu,  tormenlis  quoque  cum  laceraretur,  eo  fuit  liabitu  oris, 
ut,  superante  laetitia,  doloies  ridentis  etiam  specieui  prae- 
buerit.  ^7'  Cum  hoc  Hasdrubale,  quia  mirae  artis  in  solli- 
cilandis  gentibus  imperioque  suc  jung«ndis  fuerat,  foeilus 
renovaverat  populus  Romanus,  ut  finis  utriusque  imperii 
csset  amnis  lliberus  Saguntinisque  mediis  inter  imperia 
duorum  populorum  libellas  servaretur. 

lll/l  ■  In  Hasdruiialis  lucum  fîxteinplo  juvenis  Hannibal  in 


[3    Distulerunt  bellum,    «  relar-  etiam  mod[C\e  ridentis  ;  iiraebuerit,  St\x 

dèrent    l'explosion   de   la   guerre  ";  lieu  de  prncben't  dans  une  proposi- 

mediuH  est  expliqué  par  inter  pat n'in  lion  consécutive,  est  un  fait  de  syn- 

af  filium.  taxe,    qui    devient   tn^s    frt'quent'en 

XXI,    n,    3.-r).-x\Ti.    Hafidruhal  et  latin  ;i  i>artir  de  Tite-IJve. 

Ihinnih'il  en  Espngn'.  "1'     Imperio    suo    au    datif    aTec 

'r  Adscitus,   s.-c.   ah  Hamilrare :  juni/rudis.  citnfurnu'nient    à    l'nsage 

le   mot    principvnt   s  oppose   à    npnd  de  Tite-Live.  au  lieu  de  fl(/./wn.<7c«rfj.»  .• 

milites  pLehfmqtie;  le  parti  aristocra-  les  mots  foidus  rcnovaremt  étonnent, 

tique,  comftùsft  de  ploiitoci-ates.  était  car  l^es     Romains   n'avaient  conclu 

opposé  il  la  guerre; /(/»'/js  signifie  "  le  précédemment    aucun     traité     avec 

poyuilaire  ».  llasdrubal;  Tile-Mve  \-eut  dire  s;in> 

[t\]  Plura...    grerens     équivaut    à  doute  que  les  Romains  s'entendirent 

plies...  proficiens :  \e^  mots  ?erfuloru m  avec    Hasdrubal    pcjur    ajouter    un»' 

et   privripum   se  réfèrent  aux  deux  stipulation  nouvelle  au  traité  <lej>aix 

foniies  de  gouvernement,  royauté  et  qu'ils  avaient  .«i^'né  en  ^'41  avec  (lar- 

oligarcliio,    qui    étaient    cel'les    des  thage,   ut.    »  fn    stipulant    fine.....; 

p«nplades  de  l'Espagne.  lihn-tns,  •  rind.'|M>ndanre  politique-. 

[(.,  Ceterum,  i.  o.  sed,  cummechez  111  [\]  In  nasdrnbalis  locum,  etc. 

Sdllnsl*;  ci...  tntinr,  i.  (i.  t/iiam  Ha-  Pour  ce  pass;ipe   dont   le    texte   est 

miltnri    (qui    avait    i^éri     dans    une  gravement  altiié,  nous  avons  adopte 

guerre  contre  nn  peuple  espagnol);  l'opinion  de  Riemann  ;  pracrouativn 

oh    irnni     interfecti,    etc.,    vov.    i,   .'»  ;  miiitaris,    le    choix  fait    [lar   les  offi- 

tormentis  fjuoqiie    cum...    équivaut    à  ciers  carthaginois; /'«for  est  pi esqiH- 

tum     quojNf,    cmjh    lormenii»,    etc.  ;  un  néologisme  en  prose. 
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praetorium  delatus  imperatorque  ingenti  omnium  clamore 
atque  adsensu  appellatus  erat;  haud  dubia  res  fuitquin  prae- 
rogativa  militaris,  quam  favor  plebis  sequebatur,  etiam  ab 
senatu  comprobaretur.  [2],  Hune  vixdum  puberem  Hasdrubal 
litteris  ad  se  accersierat,  actaque  res  etiam  in  senatu  fuerat, 
Barcinis  nitentibus,ut  adsuesceret  militiae  Hannibal  atque  in 
paternas  succederet  opes,  [3~  Hanno  alterius  factionis  prin- 
ceps  :  «  Etaequum  postulare  videtur  »,  inquit,  «Hasdrubal,  et 
ego  tamen  non  censeo,  quod  petit,  tribuendum  ».  [4]  Cum 
admiratione  tam  ancipitis  sententiae  in  se  omnes  convertis- 
set,  l^~^  «An  hoc  timemus»,  inquit,  «ne  Hamiicaris  filiusnimis 
sero  imperia  inmodica  et  regni  paterni  speciem  videat,  et, 
cujus  régis  genero  hereditarii  sint  relicti  exercitus  nostri, 
ejus  filio  paruni  mature  serviamus?  '6J  Ego  istum  juvenem 
doini  tenenduin  sub  legibus,  sub  magistratibus,  docendum 
vivere  aequo  jure  cum  ceteris  c_enseo,  ne  quandoque  parvus 
hic  ignis  incendium  ingens  exsuscitet  ». 

IV. '1"  Pauci  ac  ferme  optimus  quisque  Ilannoni  adsentie- 
bantur;  sed,  ut  pleruinque  fit,  major  pars  meliorem  vicit. 

Missus  Hannibal  in  Hispaniam  primo  statim  adventu  om- 
nem  exercitum  in  se  convertit  :  [2]  Hamilcarem  juvenem 
redditum  sibi  veteres  milites  credere,  eundem  vigorem  in 
vultu  vimque  in  oculis,  habitum  oris  lineamentaque  intueri. 
Dein  brevi  effecit,  ut  pater  in  se  minimum  momentum  ad 
favorem  concilianduin  esset.  [3jNumquam  ingeniumidem  ad 

[2'  In  senatu.  expression  romaine  IV  [1"^  Ac,  •  et  précisément  ■  ;  opti- 

appiiquée  au   Conseil  des  vingt-huit  ?»ii/sçui59ue.  les  plus  sages  politiques; 

membres  {-n'.jTiai,  qui,  à  Carthage,  major  pars,  la  majorité;  exercitum. 

délibéraient  "avec  les  sutTetes  sur  les  au  lieu  de  militum  oculos. 

affaires  d'importance;  acta...  fuerat,  [2]  Credere,  au  lieu    de  credtbant 

au  lieu  de  ac/a  eraf.  qu'on  attendrait  ;  de  inème  un  peu  plus   bas  intueri, 

opes.  i.  e.  irixfierium.  pour    intuebantur),    emploi     un    peu 

[3"  Alterius  factionis,  de  l'oppo-  inattendu    de  linfinitif    descriptif; 

sition-  eundtm.  qui  s'accorde  grammaticale- 

[5'  An  suppose  une  ellipse  :  «N'est-  ment   avec   vigorem,   convient    non 

ce'  point  comme  je   vous   le  dis,  ou  seulement  à   vigorem    vii-ique,   mais 

bien  est-ce  que...»?  Aoc  est  expliqué  encore  à  habitum  lineamentaque  ;  les 

^iiV  ne...  videat...  et  serviamus;  regni  mots   in    se    doivent    être     rattachés 

est  pris  au  sens  métaphorique;  spe-  étroitement  à  pater ;  l'expression,  un 

ciem,  «  l'éclat  ■;  hereditarii  est  attri-  peu  recherchée,  équivaut  à  «  sa  res- 

but:  parum  )nature,   -  pas  assez  tùt  •.  semblance  avec  son  père  »;  favorem, 

[b'-  Istum,   parce   qu  Hannon   s'a-  cf.  m,  1. 

dresse  aux  Barcas- aui   legibus  s  op-  [3"  Parendum    atque     imperan- 

pose  à  inmodica   [i.  e.  non    légitima)  dum,  apposition   k  res  <liversissimas  ; 

imperia,     comme    sub    magistratibus  discemeres,   ••  vous  n'auriez   pas   pu 

s'oppose    à   regni  paterni.    et  entin,  décider  »,  emploi  bien  connu    de   la 

aequo  jure  à  serviamus;  quandoque,  deuxième  i)ersonne  du    sinjtulier  de 

pour  aliquando.  l'imparfait    du    subjonctif  pour  si- 
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res  diversissimas,  parendum  atque  imperandum,  habilius 
fuit.  Itaque  haud  facile  discerneres,  utrum  imperatori  an 
exercitui  carior  esset  :  [4]  neque  Hasdrubal  alium  quemquam 
praeficere  malle,  ubi  quid  fortiter  ac  strenueagendum  esset, 
neque  milites,  alioduce,  plus  confidereaut  audere.  [5;  Pluri- 
mum  audaciae  ad  pericula  capessenda,  plurimum  consilii 
inter  ipsa  pericula  erat.  Nullo  labore  aut  corpus  fatigari  aut 
animus  vinci  poterat.  [6]  Caloris  ac  frigoris  patientia  par  ; 
cibi  potionisque  desiderio  naturali,  non  voluptate  modus 
finitus:  vigiliarum  somnique  nec  die  nec  noctediscriminata 
tempora  :  [7J  id,  quod  gerendis  rébus  superesset,  quieli 
datum;  ea  neque  molli  strato  neque  silentio  accersita; 
multi  saepe  militari  sagulo  opertuni  humi  jacentem  inter 
custodias  stationesque  militum  conspexerunt.  [8]  Vestitus 
nihil  inter  aequales  excellens;  arma  atque  equi  conspicie- 
bantur.  Equitum  peditumque  idem  longe  primus  erat;  prin- 
ceps  in  proelium  ibat,  ultimus  conserto  proelio  excedebat. 
[9]  Has  tantas  viri  virtutes  ingentia  vitia  aequabant  :  inhu- 
manacrudelitas,perfidia  plus  quam  Punica,  nihil  veri,  nihil 
sancti,  nullus  deum  metus,  nullum  jus  jinandum,  nulla  re- 
ligio.  riOj  Cum  hac  indole  virtutum  at(|ue  vitiorum  triennio 
sub  ^Hasdrubale  imperatore  meruit  nulla  re,  quae  agenda 
videndaque  magno  futuro  duci  esset,  praetermissa. 
V.  [1]  Ceterum  ex  quo  die  dux  est  declaratus,  velut  Italia 


gniber  une  idée  que  le  français  rend  '7]  Id,  suppléez  temporis,  suggéré 

par  «  on  ^  cl  le  cunditiiinnel  passé.  pur    le    mol   tempora,   qui  précède; 

4]  Malle,   pour  »m/e6a/    (cf.  î; ',');  superesset,    même    emploi    du    sub- 

Hasdrubal    le   choisissait    de   préfé-  jonctif  que  ci-dessus,  5  4. 

renée  a  tout  autre,  (juand  il  saf,Mssail  s:  Inter  aequales,  tour  concis,  au 

d  exécuter    quelque     coup    de    main  lieu  ii' inter  vestitum  ai'i/ualium  ;  con- 

hardi  ;  esset,  l'imparfait  du  subjonctif,  spiciebantur,  ..  attiraient  le  regard  •>  ; 

pour  marquer  une  idée  de  répétition,  conserto  dit  la  même  chose  que  con- 

est  ime  des  particularités  du  style  de  feclo,  uiais  v  ajoute  une  image. 

Tile-Livc;  1  indicatif  serait  plus  cor-  [[)    Deum',  arch..  pour  </eo/-u»j. 

rect:  n/jo  duce,  ablatif  absolu.  [10-  Indole,  terme  abstrait  au  lieu 

a.  Capessere  pericula,    est   plus  d'un  adjectif:  nous  disons  «  les  (|ua- 

expressif    que    subire   pericula  ;  erat,  lités  et  les  défauts  naturels  »  ;   trien- 

8;^;/'l*o.  nio,  ablatif  de  la  durée;  meruit,  rac- 

;.bj  Patientia  par   (s  -e.  erat),  au  courci  d'expression,  au  lieu   de   sti- 

lieu   du   tour  concret  pariler  patiens  pendiu     meruit;    videnda  équivaut    à 

[erat);  viijtliarum,   etc.,  la  succession  providendu. 

naturelle  du  jour  et  de  la  nuit  ne  lui  V  [1    Ceterum  (pour  scd)  est  em- 

servail     pas    à    distinguer    les    mo-  ployé,   comme   chez    Salluste,    pour 

aients  où    il   devait  veiller  et  ceux  indicpier  la  reprise   du    récit,  iiiter- 

ou    il    devait    dormir    (l'expression  rom|tu   par   le  |)ortrait   d'ilannibal  ; 

est  recherchée  et    un    peu  pénible).  t/ec/ar<i/w«.  expression  romaine  appli- 
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ei  provincia  décréta  bellumque  RomaDum  liiandatum  es- 
set,  [2j  nihil  prolatandum  ratus,  ne  se  quoque,  ut  patreDa 
Hamilcarem,  deinde  Hasdrubalem,  cunctantem  casus  aliquis 
opprimeret,  Saguntinis  inferre  bellum  statuit.  [3]  Quibus 
oppugnandis  quia  haud  dubie  Roraana  arma  movebantur,  in 
Olcadum  prius  fines  niltra  Hiberum  ea  gens  in  parte  magis 
quam  in  dicione  Carthaginiensium  erat)  induxit  exercilum, 
ut  non  petisse  Saguntinos,  sed  rerum  série,  ûnilimis  domitis 
g^ntibus,  jungendoque  tractus  ad  id  bellum  videriposset.  [4] 
Cartalam,  urbera  opulentam,  capul  gentis  ejus,  expugnat  di- 
ripitque  ;  quo  raetu  perculsae  minores  civitates,  stipendio 
imposito,  imperiuiii  accepere;  victor  exercitus  opulentusque 
praeda  Cartbaginem  Novam  in  hiberna  est  deductus.  [5]  Ibi 
large  partiendo  praedam  sti[>endioque  praeterito  cum  fide 
exolvendo  cunctis  civiura  sociorumque  animis  in  se  firma- 
tis,  vere  primo  in  Vaccaeos  prumotum  bellum.  Hermandica 
et  Ai'bocala,  eorum  urbes,  vi  captae.  Arbocala  et  virtute  et 
multitudine  oppidanorum  diu  defensa.  [7]  Ab  Hermandica 
profugi,  exulibus  Olcadum,  priore  aestate  duinitae  gentis, 
cum  se  junxissent,  concitant  Carpetanos,  [8]  adortique  Han- 
nibalem  regressum  ex  Vaccaeis  haud  procul  Tago  flumine 
agmen  grave  praeda  turbavere.  [^J]  Hannibal  proelio  abstinuit, 
castrisque  super  ripam  positis,cum  prima  quiessilentiumque 
ab  hostibus  fuit^  amnem  vado  trajecit  valloqueita  producto^ 
ut  locum  ad  transgrediendum  hostes  haberent,invadere  eos 


quée  au  choix  que   le    Sénat    et  le  position  causale:  cum  stipendium  sibt 

peuple  de  C;irthaf,'e  ont  fait  d'Hanni-  imponi poiereidvr. 

bal  ;    vflui   remplace    velut    si    chez  [5j  Large  partiendo,  pour  libera- 

Tite-Live.  Uter   disperliendo  ;   l'accusatif   prae- 

"^V  Prolatare,  au  lieu  de  proferre,  dam  est  peu  classique  ;   in  se,  parce 

a  "a   peu   près    le    même   sens   que  quHannibal  est  le  sujet  logique  de 

diffeiTe    (ci-dessus,    n.    3)  ;    ratus    a  toute  la  phrase, 

chez  Tito-Live  le  même  sens  qu'^r-  7"  Ab  et  iablatif  remplacent  sou- 

hilratus;  aliguis,  et  non   quis,    jiarce  vent  chez  Tite-Live,  à    la    question 

que  le  pronom  est  assez  éloigné  de  ne.  unde,   l'ablatif  d'un    nom    de   vUle; 

[3]  Movetantur  équivaut  à   fulu-  profngi.    adjectif    pris     substantiye- 

rum  erat  ut  moverentur   cf.  Riemann,  ment,  qui   conserve   la   construction 

Synt.  lat..  g  l'i'i,:  les  Romains  consi-  du  verbe,  doul    il   dérive;    exulibus. 

déraient  l'attaque  de  Sagonte  comme  cf.  ci-dessus,  ii,  7. 

un   casus    belli  :   l'expression    remm  [8]  Regressum, comme /-ef/e^tn/^T??; 

série  est  expliquée  pnr  les  deux  abla-  procul  ne  se  construit  pas  sans  ab,  à 

tifs  absolus    qui    suivent,   jungendo  l'époque    classique;    grave   est   plus 

est    employé  absolument  et    signifie  exitressif  qu'!»/pe(/27(/w. 

«  par  des  annexions  ».  'y;  Ab  hostibus,  -  du  côté  de  l'en- 

[4]  Quo  metu,  i.  e.  eu  jus  rei  metu  ;  ne'mi  •  :  fuit,  au  lieu  de  faclum  est  ;  la 

civitates,  les  cités  (des  Olcades);  sti-  particule  ifa  a  le  sens  restrictif  ;  tJ-an- 

pendio  imposito  équivaut  à  une  pro-  seuntes,  «  s'ils  essaya'ent  de  passer.  >^ 
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transeuntes  statuit.  [10]  Equitibus  praecepit,  ut,  cum  ingres- 
sos  aquam  vidèrent,  adorirentur  inpeditum  agmen  ;  in  ripa 
elephantos  —  quadraginta  auiem  erant  —  disponit  [lljCar- 
petanorum  cum  adpendicibus  Olcadum  Vaccaeorunique  cen— 
tum  milja  fuere,  invicta  acies,  si  aequo  dimicaretur  cainpo. 
\[2]  Itaque  et  ingenio  féroces  et  multitudine  freti  et,  quod 
metu  cessisse  credebant  liostem,  id  morari  victoriam  rati,. 
quod  interesset  amnis,  clamore  sublato,  passim  sine  uUius 
iinperio,  qua  cuique  proximum  est,  in  amnem  ruunt.  [13]  At 
ex  parte  altéra  ripae  vis  ingens  equituin  in  llumen  inmis'- 
sa,medioque  alveo  haudquaquam  pari  certamine  concuL'- 
sum,  [14]  quippe  ubi  pedes  instabilis  ac  vix  vado  fidens  vel 
ab  inermi  équité  equo  temere  acte  perverti  posset,  eques 
corpore  armisque  lil3er,  equo  vel  per  medios  gurgites  stabi- 
li,  comminus  eniinu&que  rem  gereret.  [15]  Pars  magna  flu- 
mine  absunipta;  quidam  verticoso  anini  delati  in  hostes  ab 
elephantis  obtriti  sunt.  [16]  Postremi,  (juibus  regressus  in 
suam  ripam  tutior  fuit,  ex  varia  trepidatione  cum  in  ununi' 
colligerentur,  priusquam  a  tanto  pavore  reciperent  animos,. 
Hannibal  agmine  quadrato  amnem  ingressus  fugam  ex  ripa 
fecit  vastatisque  agris  intra  paucos  dies  Carpetanos  quoque 
in  deditionem  accepit.  [17]  Et  jam  omnia  trans  Hiberum 
praeter  Saguntiuos  Garthaginiensium  erant. 

VI.  [1]  Cum  Saguntinis  bellum   noudumerat,  ceterum  jan> 


[10]  Inpedituin,  «  gèuée  «  (par  les  [14]  Quippe  ubl,  au   lieu  de    nmr^ 

difficultés  lie  l'opération).  iht  ;  \'c/uile,    sinf,Mi!ii'r  collectif  trè* 

[U]  01cadum,etc.,ces  deux  génitifs  fré(iuent  chez  Tite-Live;    même  le- 

signifient  euquoi  consistent  les  corps  marque  jxiur  jteiles. 

qui  complètent    letTectif  des  Carpe-  [l.)j  Quidam,  au  lieu  de  nonnuUi^ 

tans;  nti'j'c/aacù'î  équivaut  à  ^Urte«ci>s  est  une   iniproj)riété  fréquente    chez 

non  Vinci  poluissel;  l'imparfait  dimi-  Tite-Live. 

caretiir  a   la  valeur    d'un  plus-que-  ^^Hi]  In  suam  ripam,  vers  la  riv'e- 

paifait,    mais  l'imparfait   sexpli(iue  dont  ils  étaient  i>arlis  ;   tuLior,  sup- 

logi(luemeut  :  supposons   réalisée   la  pléez    quam    prof/iessns     ad    altfram 

condition,  qui  ne  l'est  point  ici,  nous  ripam;    j>our    ex    varia   Iri'pidatione, 

aurons  invicia  erai  acies,  cum   aequo  voy.Cés.Ji.  G.A\,  ï:t,'.y,coUi(jcrenlnr. 

campa  dimicabatur.  «  iîs  cherchaicnl  à  se  réunir  »  (couuiu; 

[l'2]  Freti   et    quod...,    asymétrie  l'indique  ce  qui  va  suivre);  ^««'//-"/o. 

voulue,    pour    vaiier     l'expression  ;  en    forme    de    paralléloj,Mamme,    de- 

cessisse,  cf.  ci-dcssus,  §  9  :  «  Proelio  manière  .'t  faire  face  des  quatre  côtés, 

abstinuit  ».  au    besoin  ;  fuqam  ex   ripa  fecit,  «  il 

J'A]  Ripae,  singulier  collectif;  au  balaya  la  rive!  » 

lieu     de      ex     parle  allera  ripae    (m  [17'   XXL  vi-xv.    Siège    et    prise  de 

attendait    rx    altéra  ripa  ;    meilinque  Sagonle. 

u/uco,  ablatif  de  la  question  »6«,  qui  VI   [1]  Ceterum,    voy.    ci-dessus^ 

serait  peu  correct,  .«/ a/i-eo  n'était  pas  n,  6;    sercOanhir,   suppl.  a    Sayun- 

déterminé  par  medio.  tinis. 
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belli  causa  :  certamina  cum  fmitimis  serebantur,  maxume 
Turdetanis.  [2]  Quibus  cum  adesset  idem,  qui  lilis  erat  sator, 
nec  certamen  juris,  sed  vim  quaeri  appareret,  legati  a  Sa- 
guntinis  Romam  missi  auxilium  ad  bellum  jam  haud  dubie 
immineus  orantes.  [3]  Consules  tune  Romae  erant  P.  Corné- 
lius Scipio  et  Ti.  Sempronius  Longus,  qui  cum,  legatis  in 
senatum  introductis,  de  re  publica  rettulissent,placuissetque 
mitti  legatosin  Hispaniam  ad  res  sociorum  inspiciendas,  [4] 
quibus  si  videretur  digna  causa,  et  Hannibali  denuntiarent, 
ut  ab  Saguntinis,  sociis  populi  Romani,  abstineret,  et  Car- 
thaginem  in  Africam  traicerent  ac  sociorum  populi  Romani 
auerimonias  déferrent,  —  [5]  hac  legatione  décréta  nec- 
dum  missa,  omnium  spe  celerius  Saguntum  oppugnari  adla- 
tum  est.  [6]  Tune  relata  de  integro  res  ad  senatum  ;  et  alii 
provincias  consulibus  Hispaniam  atque  Africam  decernentes 
terra  marique  rem  gerendam  censebant,  alii  totum  in  His- 
paniam Hannibalemque  intendebant  bellum  ;  ^7]  erant,  qui 
non  temere  movendam  rem  tantam  expectandosque  ex  His- 
pania  legatos  censerent.  [8^  Haec  sententia,  quae  tutissima 
videbatur,  vicit,  legatique  eo  maturiusmissiP.  ValeriusFlac- 
cus  et  Q.  Baebius  Tamphilus  Saguntum  ad  Hannibalem  atque 
inde  Carlhaginem,  si  non  absisteretur  bello,  ad  ducem  Ip- 
sum in  poenaiii  foederis  rupti  deposcendum. 
VII.  [ijDum  ea  Romani  parant  consultantque,  jam  Segun- 


[T  Quibus,  i.  e.  Turdetanis;  ades-  r.î"'Spe,au  lieu d'expec/afione; arf/a- 

«f?,  "  prêtait  une  aide  efficace  »;  «a/o?-,  tu'm'  est  «  on  apporta    la   nouvelle 

poétique   pour   auctor;  nec,  «et  que  que  »... 

par      conséquent,.,     ne...     pas...    »  ;  [fj' Relata...  res ad  senatum,  l'af- 

orantes   ne  remplace  pas  seulement  faire  fut  mise  à  Tordre  du   jour  du 

oraturi  ;    il    ?ert    aussi    à    marquer  Sénat;  decernentes..    censebant  équi- 

l'insistance  des  Sagontins.  \z.\x\k  decernivolebant et...  censebant; 

[.3'  Placuisset  équivaut  kdecretum  remarquez  la  place  donnée  à  totum; 

esse't  [a  senatu).  intendebant  équivaut  à  intendi  vole- 

[4]  Quibus,    si,    etc.,   au   lieu  de  bant. 

qui,'  si    ei^.  etc..   conformément  au  [7"  Movere  exprime,  en  y  ajoutant 

principe  de   construction,   en  vertu  une'image,  l'idée  du  fr.  «  éntrepren- 

duquel  une  proposition  relative  peut  dre  »  ;    e-rpectandosque,  au   lieu   de 

dépendre   dune    conjonction,    alors  sed  expectandos. 

même  que  par  son  antécédent  le  re-  [8^  Maturius,  au  lieu   de  celerius; 

latif  est  déjà  relié  à  une  proposition  ad  ducem...  deposcendum,"  pont  exiger 

précédente  (Riemann)  ;   diy  na,  Sissez  la  livraison  du  général»;  nîpoenam  et 

puissant:    sociis  populi  Romani,  ap-  non  ad  poenam,  pour  éviter  la  rèpé- 

position  causale  ;  in  Africam,  ajouté  tition  de  la  préposition  ad. 

a    Carlhaginem,   pour    qu'il    n'y  ait  VII 'T  Parant  etc.,  au  présent  de 

point  de    confusion    avec    Cartha-  l'indicatif,  parce    que    dum    signifie 

gène.  <■  au  moment  même  où...  » 
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tum  summa  vi  oppugnabatur.  [2]  Civitas  ea  longe  opulentis- 
sima  ultra  Hiberum  fuit,  sita  passus  mille  ferme  a  mari. 
Oriundi  a  Zacyntho  insula  dicuntur,  mixtique  etiam  ab  Ar- 
dea  Rutulorum  quidam  generis  ;  [3]  ceterum  in  tantas  brevi 
creverant  opes,seu  maritimis.seu  terrestribus  fructibus,  seu 
multitudinis  incremento,  seu  disciplinae  sanctitate,  qua  fidem 
socialem  usque  ad  perniciem  suam  coluerunt. 

[4]  Hannibal  infesto  exercitu  ingressus  fines,  pervastatis 
passim  agris,  urbem  tripertito  adgreditur.  [5]  Angulus  mûri 
erat  in  planiorem  patentioremque  quam  cetera  circa  vallem 
vergens  ;  adversus  eum  vineas  agere  instituit,  per  quas  aries 
moenibus  admoveri  posset.  [6]  Sed,  ut  locus  procul  muro 
satis  aequus  agendis  vineis  fuit,  ita  haudquaquam  prospère^ 
postquam  ad  efîectum  operis  ventum  est,coeptis  succedebat. 
[7]  Et  turris  ingens  imminebat,et  murus,  ut  in  suspecte  loco, 
supra  ceterae  modum  altitudinis  emunitus  erat,  et  juventus 
délecta,  ubi  plurimum  periculi  ac  timoris  ostendebatur,  ibi 
vi  majore  obsistebant.  [8]  Ac  primo  missilibus  submovere 
hostemnec  quicquam  satis  tutum  munientibus  pati  ;  deinde 
jam  non  pro  moenibus  modo  atque  turri  tela  micare,  sed 
ad  erumpendum  etiam  in  stationes  operaque  hostium  ani- 
mus  erat;  [9]  quibus  tumultuariis  certaminibus  haud  ferme 
plures  Saguntini  cadebantquam  Poeni.  [lOj  Ut  vero  Hannibal 


[2]  Oriundi  s'accorde  logiqueinont  de  but  ;  ad  effeclum  operis,  «  à  l'exécu- 

avec    cives,    iiMijlicitement    ct)ntona  lion    de  l'entreprise  »;  coep/js  est  au 

dans  civitas  ;  7nixli(/ue  {s. -c.sunt)('A]\}i-  datif,  et  succedebat  esl  impersonnel, 

vaut  à  et  eis  admixti  siint  ;  ub  Ardea,  r7]Ut,«  comme  il  était  naturel  qu'on 

plus    expressif    que   Ardeatium,  fait  le  fit  »  (cf.  Ces.,    B.    G.  VI,    34,    7)  ; 

pendant  à  a  Zacyntho.  juventus,  ï.c.  nianus  juvenum ;  timoris, 

[3]  Ceterum  sert  à  reprendre  et  à  motif    de  crainte  ;  obsistebant   s'ac- 

préciser  l'idée  signifiée  par  opulentis-  corde  avec  l'idée  de  juvenes  contenue 

sima;  maritiinis...  fructibus,  '■  les  pro-  dam  juventus ,  mais  la  construction 

fits  du  commerce  maritime  >>; /n«//(7u-  n'est  jia.^  classi(iue. 

dinis,  «de  la  population  »;  disciplinae  [8]  Munientibus,  i.  e.  opus  facien- 

sanciitate,  «conduite  pieuse  «  ;  qua,  tibus,  «occupés  aux  liàvaux  de  siège»; 

ablatif  de  cause.  pro,  «  sur  le  devant  de»  ;  l'imparfait 

[4]  Infesto,  prête  à  livrer  bataille  ;  erat  sert  à  signifier  la  répétition  et 

tripertito,  «de  trois  cotés  à  la  fois,»  les    infinitifs   historiques  submovere. 

«  avec  trois  corps  d'armée.  »  pati  et  rnicarc,  jieignent  lasuccession 

[y]  Ang-ulus    murl,    un    bastion;  rapide  des  diverses  conditions  dans 

cetera  circa,  cf.   -c/.XX«  -r.ifil,    et  voy.  lesquelles  so  trouvait  la  défense, 

ci-après,    viii,  5  :    «   Très    deinceps  f'.r  Tumultuariis    certaminibus, 

turres  »  ;    par  quas,  i.  e.  ut  per  cas;  »  des  oscarniouclies.  » 

moenibus  admoveri,  même  coristruc-  [lU]  Femur,  accusatif  de  la  partie 

tion  que  ci-dessus,  i,  4  ;  aries,  singu-  construit  avec  un  verbe  passif  ;  c'est 

lier  collectif  (cf.  ci-après,  vni,  '>).  un  tour  étranger  à  la  syntaxe  clas- 

[<i]  Procul,   même  remarque    que  sique  ;  trayula,  voy.   Ces.,  U.  G.,  V. 

ci-des8UB,  V,  8:  agendis   vineia,  datif  3J,(i  ;  fuit,  voy.  ci-dessus,  v,  9. 

1* 
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ipse,  dum  murum  incautiiis  subit,  adversum  fémur  tragula 
graviter  ictus  cecidit,  tanta  circa  fuga  ac  trepidatio  fuit^ 
ut  non  multum  abesset,  quin  opéra  ac  vineae  desere- 
rentur. 

VIII.  i^  Obsidio  deinde  per  paucosdies  magisquam  oppu- 
gnatio  fuit,  dum  vulnus  ducis  curaretur.  Per  quod  tempus 
ut  quies  certarainum  erat,  ita  ab  apparatu  operum  ac  muni- 
tionum  nihil  cessatum.  [2\  Itaque  acrius  de  intègre  coortum 
est  bellum,  pluribusque  partibus,  vix  accipientibus  quibus- 
dam  opéra  locis,  vineae  coeptae  agi  admoverique  aries.  [3] 
Abundabat  multitudine  hominum  Poenus;  ad  centum  quin- 
quaginta  niilia  liabuisse  in  armis  satis  creditur  ;  [4]  oppi- 
dani  ad  omnia  tuenda  atque  obeunda,  raultifariam  distineri 
coepti,  non  sufficiebant.  [5]  Itaque  jam  feriebantur  arieti- 
bus  mûri  quassataeque  multae  partes  erant;  una  continen- 
tibus  ruinis  nudaverat  urbem  :  très  deinceps  turres  quan- 
tumque  inter  eas  mûri  erat  cum  fragore  ingenti  prociderant. 
[&]  Captum  oppidum  ea  ruina  crediderant  Poeni;  qua,  velut 
si  pariter  utrosque  murus  texisset,  ita  utrimque  in  pugnam 
procursum  est-  [7]  Nihil  tuinultuariae  pugnae  simile  erat, 
quales  in  oppugnationibus  urbium  per  occasionem  partis 
alterius  conseri  soient,  sed  justae  acies  velut  patenti  campo 
inter  ruinas  mûri  tectaque  urbis  modico  distantia  inter- 
valle constiterant.  [8]  Ilinc  spes,  bine  desperatio  animos 
irritât,  Poeno  cepisse  javn  se  urbem,  si  paulum  adnitatur, 
credente,  Saguntinis  pro  nudata  moenibus  patria  corpora 
opponentibus  nec  ullo  pedem  referente,  ne  in  relictum  a  se 


VIII  [1^  Curaretur,  au  subjonctif,  ;.j"Continentibus ruinis, «par une 

parce   que  du  m   signifie   «  en  atten-  brèche  inintei  rompue  >;  (iej"ce/>s,voy. 

danl    que...  »;    ab    apparatu,    parce  ci-des»u>,  vu,  .">. 

que  cessare  se  construit   comme   ce-  [^'  Qua,   équivaut  à  et  ea  {ruina)^ 

dere,  dont  il  dérive  ;  apparatus  signi-  ablatif  de  lieu. 

fie  la  •  mise  en  étal  ".  ' ,    Per  occasionem,  etc.,  grâce  à 

[2]  Piuribus  partibus,  par  consé-  une'occasion  favorable  otïerle  à  l'une 

quent  non  i)lus  seulement  du  côté  du  ou  à    l'autre   des  deux  armées  ;  pa- 

bastion  (vu,  Ui  ;  accipientibus,  comme  tenti  campo,  même  construction  que 

ca/)ien^j6i«;  l'ablatif  absolu  remplace  ci-dessus,  v,  13;  ruinas   lau  lieu  de 

une  proposition  concessive;  coeptae  rw(Ze?-a  .construction  inconnue  avant 

[sunt]  agi,  conformément  à  la  syn-  Tite-Live:    distantia,  sw'piA.  a  inuro. 

taxe  classique.                                 "  [8]  Cepisse,  le  parfait,  au  lieu  du 

[.3' Poenus.      singulier     collectif;  futur,  sert  à  signifier  l'espoir  assuré 

ad  équivaut  a  circiler.  des  Carthaginois  ;  si  paulum  adnita- 

[4',  Multifariam,  arch.  pour  multis  tur,  «  au  prix  d'un  léger  effort  »  ;  pro^ 

locis;  coepti,  cf.  §  2  ;  non  sufficiebant,  «pour  la défensede...»;  u//o remplace 

suppl.  ad  omnia  obeunda.  quoquam  inusité. 
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locum  hostem  inmitteret.  [9j  Itaque  quo  acrius  et  confertim> 
magis  utrijnque  pugnabant,  eo  plures  vulnerabantur  nuUo- 
inter  arma  corporaque  vano  intercidente  telo.  [lOjPlialaricm 
erat  Saguntinis  missile  telum  liastili  abiegno  et  cetera  tereli 
praeterquam  ad  extremum,  unde  ferrum  extabat;  id,  &ica.t 
in  pilo,  quadratum  stuppa  circumligabant  linebantque  pice  ; 
[11]  ferrum  autem  très  longum  habebat  pedes,  ut  cum  armis 
transfigere  corpus  posset.  Sed  id  maxime,  etiam  si  haesis- 
setin  scuto  nec  penetrasset  in  corpus,  pavorem  faciebat,  [12] 
quod,  cum  médium  accensum  mitteretur  conceptumque  ipso 
motu  mult(j  majorem  ignem  ferret,  arma  omitti  cogebat  nu- 
dumque  militem  ad  insequenles  ictus  praebebat. 

IX.  [1]  Cum  diu  anceps  fuisset  certamen,  et  Saguntinis^ 
quia  praeter  spem  résistèrent,  crevissent  animi,  Poenus^ 
quia  non  vicisset,  pro  victa  esset,  [2J  clamorem  repente 
oppidani  tollunt  hostemque  in  ruinas  mûri  expellunt,  inde 
inpeditum  trepidantemque  exturbant,  postremo  fusum  fuga- 
tumque  in  castra  redigunt. 

[3]  Intérim  ab  Roma  legatos  venisse  nuntiatum  est  ;  qui- 
bus  obviam  ad  mare  missi  ab  Hannibale,  qui  dicerent  nec 
tuto  eos  adituros  inter  tôt  tam  efTrenatarum  gentium  arma, 
nec  Hannibali  in  tanto  discrimine  rerum  operae  esse  iega- 
tiones  audire.  [4]  Apparebat  non  admissos  protinus  Gartha- 
ginem  ituros.  Litteras  igitur  nuntiosque  ad  principes  factio- 
nis   Barcinae   praemittit,   ut  praepararent  suorum  animos. 


[9]  Confertim   magis,  au  lieu  de  la  brèche  ;  redigunt,  «  repoussent  »» 

confertius,  comparatif  inusité  avant  (sens  étymologique". 

Ammien  Marceilin  ;    arma,  «  les  ar-  [H]  Adituros,  siippl.  ad  castra  Pit- 

mures  »;  vano,  au  lieu  de  frustra.  nica ;  reinar(iui.'z  le    tour  abstrait  de- 

[10]  Cetera,     accusatif    adTcrbial,  inter    tôt    tain    effrenalarum    yentiam 

construction  inconnue  à  Cicéron  ;  id  arma  substitué  à  inter  lot  gcntrs  ar- 

désigne  l'extrémité  de  la  hampe.  matas  tamque  eff'renatt  s;  in  tanto  dis- 

[11]  Habebat  a  pour  sujet  hasti/e;  crimine  rerum,  «  dans  dei  circonstan- 

haesisset,  suljjonctif  de  répétition  (cf.  ces  aussi  décisives»  ;  nec  Hann^bali... 

ci-dessus,  iv.  4  et  7).  operae...  esse...  o«</j?*e,  «  et  que  le  fait 

[1-2]  Médium,  «  au    milieu,  en  son  d'entendre  des  ambassadeurs  n'était 

milieu  »     remplace    une  expression  pas  pour    Hannibal   une   chose  qui 

adverbiale  ;  millvretur  a   pour  sujet  valût  la  peine  (qu'il  se  donnerait)  ■•; 

hastrl'^.  cette  construction    ellipticjue  parait 

IX  [1]  Anceps,  i.  e.  duhium  ;  resi-  avoir  appartenu    au  Innf^age    de   la 

sterentAVi  subjonctif,  parceque  (luia  conversation. 

signifie   «  car,  dans  leur  pensée...  »  ;  [4]  Non  admissos.T  la  valeur  d'une 

/'oeîiHs,  sin^'ulier  collectif.  proi)Osilion    coudilioiuielle  négative; 

[2]  Expellunt,  voy.  ci-dessus,  5î<(</7<//>,  «  de  ses  partisans  «i/^m/i/ica/-» 
VIII,  7;  uipedifum,  parce  qu'ils  sont  équivaut  à  i/ratum  facere  et,  par  ex- 
presses les  uns  contre  les  autres  sur  tension,  à  obsetjui. 
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ne  quid  pars  altéra  gratificari  populo  Romane  posset. 
X.  [1]  Itaque,  praeterquam  quod  admissi  auditique  sunt, 
ea  quoque  vana  atque  irrita  legatio  fuit.  [2]  Hanno  unus 
adversus  senatum  causam  foederis  magno  silentio  propter 
auctoritatem  suam,  3]  non  cum  adsensu  audientium  egit, 
per  deos  foederum  arbitres  ac  testes  senatum  obtestans,  ne 
Romanum  cum  Saguntino  suscitarent  bellum  ;  "  monuisse, 
praedixisse  se,  ne  Hamilcaris  progeniem  ad  exercitum  mit- 
terent;  non  mânes,  non  stirpem  ejus  conquiescere  viri, 
nec  umquam,donec  sanguinis  nominisqueBarciniquisquam 
supersit,  quietura  Romana  foedera.  »  [4]  «  Juvenem  flagran- 
tem  cupidine  regni  viamque  unam  ad  id  cernentem,  si  ex 
bellis  bella  serendo  succinctus  armis  legionibusque  vivat, 
velut  materiam  igni  praebentes  ad  exercitus  misistis.  Aluistis 
ergo  hoc  incendium,  quo  nunc  ardetis.  [5]  Saguntum  vestri 
circumsedent  exercitus  unde  arcentur  foedere  ;  mox  Cartha- 
ginem  circumsedebunt  Romanae  legiones,  ducibus  isdem 
diis  per  quos  priore  bello  rupta  foedera  sunt  ulti.  [6]  Utrum 
hostem  an  vos,  an  fortunam  utriusque  populi  ignoratis  ? 
Legatos  ab  sociis  et  pro  sociis  venientes  bonus  imperator 
vester  in  castra  non  admisit,  jus  gentium  sustulit  ;  hi 
tamen,  unde  ne  hostium  quidem  legati  arcentur,  pulsi  ad 
vos  venerunt  ;  res  ex  foedere  repetunt;  ut  publica  fraus 
absit,  auctorem  culpae  et  reum  criminis  deposcunt.  [7]  Quo 


X  [1]  Praeter  quam  quod,   arch.  de  viam  unam,   et  le  subjonctif  ex- 

pour   îtisi  quod;   ea  quoque.  comme  prime    la    pensée    intime   dHanni- 

lavail  été  leur  mission  auprès  d'Han-  bal. 

nibal;    varta   atqut    irrita,   «absolu-  [5]  Per  quos,    i.  e.    quorum    opéra 

ment  sans  effet.»  (ou  auxilio);  unde  a  pour  antécédent 

T_  Causam  foederis...   egrit,    ex-  inde  sous-entendu  devant  pulsi;  foe- 

pression  heureuse    qui  fait  de  Han-  deve  (pour  ex  foedere,  cf.  M3  ,  «  en 

non  l'avocat    du  traité  de  paix  (cf.  vertu  du  traité  «  (ablatif  de  cause)  ; 

ci-dessus,  ii.  7).  res  repetunt,    «  demandent   satisfaC'> 

[3^  Progeniem,  pour  filios,  est  un  tion  »,  expression  du  droit  des  gens; 

mot' poétique  ;  ^i/î«^wa»i,  «  quelqu'un  à  l'origine,  les  Féciaux  avaient  pour 

quel  qu'il  soit  »  :  quisquam  ne  devrait  mission  de  réclamer  les  objets  {res) 

s'employer  que  dans  des  propositions  razziés;  ut  publica  (i.  e.  rei  publicae) 

négatives    ou    duLitalives;   supersit  fraus  absit,   «pour  qu'il  n'y   ait  pas 

remplace  supererit  du   sty  e  direct,  lieu  d'accuser  l'Etat  carthaginois  de 

'Ji\  Cupidine,  au  lieu  de'cupiditate,  violer  le  droit  des  gens.  >- 

est  un  mot  poétique,  flagrantem,  de  [7^  Quo,  etc.,  construisez:  «  vereor 

même,    au   lieu    à.' ardentem  ;   ad    id.  ne    eo  perseverantius    saeviant,    cum 

suppléez  ferentem  ;  bella  serendo.  voy.  coeperint,  quo  lenius  agunt{el)  segnius 

ci<Jessus,v,  h;  succinctus  armis  legio-  incipiunt  »,     mais     remarquez      que 

nibusijue,    c'est    la     figure    appelée  l'ordre  des  mots  suit  l'ordre  logique 

zeugma;  si...  vivat,  est  1  explication  des  idées. 
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lenius  agunt,  segnius  incipiunt,  eo,  cum  coeperint,  vereor 
ne  perseverantius  saeviant.  Aegates  insulas  Erycemque  ante 
oculos  proponite,  quae  terra  marique  per  quattuor  et  vi- 
ginti  annos  passi  sitis.  [8]  Nec  puer  hic  dux  erat,  sed  pater 
ipse  Hamilcar,  Mars  alter,  ut  isti  volunt.  Sed  Tarento,  id 
est  Italia,  non  abstinueramus  ex  foedere,  sicut  nunc  Sagu- 
nio  non  abstinemus.  [9]  Vicerunt  ergo  dii  homines,  et  id 
de  quo  verbis  ambigebatur,  uter  populus  foedus  rupisset, 
eventus  beili  velut  aequus  judex,  unde  jus  stabat,  ei  vic- 
toriam  dédit.  [10]  Carthagini  nunc  Hannibal  vineas  tur- 
resque  admovet,  Carthaginis  moenia  quatit  ariete  :  Sagunti 
ruinae  —  falsus  utinam  vates  sim  !  —  nostris  capitibus 
incident,  susceptumque  cum  Saguntinis  bellum  habendum 
cum  Romanis  est.  [11]  Dedemus  ergo  Hannibalem  ?  dicet 
aliquis.  Scio  meam  levem  esse  in  eo  auctoritatem  propter 
paternas  inimicitias  ;  sed  et  Hamilcarem  eo  périsse  laetatus 
sum,  quod,  si  ille  viveret,  bel  lum  jam  haberemus  cum 
Romanis,  et  hune  juvenem  tamquam  furiam  facemque 
hujus  belli  odi  ac  detestor  ;  [12]  nec  dedendum  solum  ad 
piaculum  rupti  foederis,  sed,  si  nemo  deposceret,  deve- 
hendum  in  ultimas  maris  terrarumque  oras  ablegandum  eo, 
unde  nec  ad  nos  nomen  famaque  ejus  accidere  neque  ille 
sollicitare  quietae  civitatis  statum  posset.  [13]  Ego  ita  cen- 


[8]  Hic,  an  lieu  d'iste,  qu'on  atten-  vineas...  admovet  »  et  ci-dessus,  i,  4. 

diait;  mais   Ilannon  veut  dire  «  en  [11]  In  eo,  au  lieu  de  in  ea  re  ou 

question  »,   «   dont  nous  parlons  en  (peut-être)  au  lieu  de  m  Hannibale, 

ce  moment»;  isli,  mes  adversaires,  «   quand    il  s'apit    dHannibal  »,  cf. 

ceux  qui  sont   contre  moi;   Tarento,  XXIII,  m,  12;  XXIV,  vm,  1  ;  xlv,  7  ; 

en  272  les  Carthaginois  avaient   fait  XXV,xvii,3;xviii,  7  ;etc.;;/ieôm/tfuew 

entrer  une   flotte    dans    le    port  de  esse...  auctoritatem,  «  que  mon  avis 

Tarente  malgré  le  traité  par  lequel  a  peu  de  poids...»;  paiemas,    i.  e. 

ils    s'étaient  interdit    de    toucher    à  cuvi  patreiejus  Uamilcare);  inimicitias 

ritalie,  de   même  que  les  Romains  remplace  le  siiij:iilier,  qui  est  rare; 

s'interdisaient  toute  entreprisecontre  sed,   mais  (j'ai  d'autres  motifs  àfaire 

la    Sicile;    ex  fucdere,  «  malgré    le  valoir);    tamquam.    au    lieu    de    ut; 

traité  ».  /uriam  facemque...  belli  expriment  les 

[!)]  Id  de  quo,  etc.,  se  rapporte  à  raisons  de  la  haine  d  Hannon  pour 

ce  qui  suit,  notammenta  l'idée  con-  Hannibal;  odi  ac  detestor,  jai  pour 

tenue  dans  le  uhA  judex,  au  lieu  du-  lui  une  invincible  haine, 

quel  on  attendrait  (//7u«/uat;/7,-  MHt/e,  [!2]  Dedendum,   entendez:   «  de- 

au  lieu  de«  v"o.  dendum    eum    esse    Romanis    cen- 

[10]  Carthag-inl,  même    construc-  seo  »  ;  ad  piaculum,  i.  e.  ut  piaculum 

tion  que  ci-dessus,  i,  4  ;  tuinae;  voy.  sit  ;  ultimas  au  lieu  d'extrtmas. 

ci-dessus,  vui,   7;  capitibus,  au  lieu  [13]  Decerno,  suppléez  miltendum, 

de  i«cu;yi/a,  bien  que  le  verbe  soit  pris  voy. 'ci-dessus,    vi,    j:   «   Legatione 

au  sens  propre,  cf.   «    Carthayini...  décréta  ». 
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seo,  legatos  extemplo  Roinam  mittendos,  qui  senatni  satis- 
faciant,  alios,  qui  Hannibali  nuntient,  ut  exercitum  ab 
Sagunto  abducat,  ipsumque  Hannibalem  ex  foedere  Roma- 
nis dedant;  tertiam  legationem  ad  res  Saguntinis  reddendas 
decerno.  » 

XI.[l]Cura  Hanno  perorasset,nemini  omnium  certare  ora- 
tione  cum  eo  necessefuit  :  adeo  piope  omnis  senatus  Han- 
nibalis  erat  !  infestiusque  iocutum  arguebant  Hannonem 
quam  Flaccum  Valerium  legatum  Romanum.  [2]  Responsum 
inde  legatis  Romanis  est,  bellum  ortum  ab  Saguntinis,  non 
ab  Haniiibale  esse  ;  populum  Romanum  injuste  facere,  si 
Saguntinos  vetustissimae  Carthaginiensium  societati  prae- 
ponat. 

[3]  Dum  Romani  tempus  terunt  legationibus  mittendis^ 
Hannibal,  quia  fessum  militem  proeliis  operibusque  habebat, 
paucorum  iis  dierum  quietem  dédit,  stationibus  ad  custo- 
diam  vinearum  aliorumque  oper.um  dispositis.  Intérim  ani- 
mos  eorum  nunc  ira  in  hostes  stimulando,  nunc  spe  prae- 
miorum  accendit  ;  [4]  ut  vero  pro  contione  praedam  captae 
urbis  edixit  militum  fore,  adeo  accensi  omnes  sunt,  ut,  si 
extemplo  signum  datura  esset,  nulla  vi  resisti  videretur 
posse.  [5]  Saguntini  ut  a  proeliis  qnietem  habuerant  nec 
lacessentes  nec  lacessiti  per  aliquot  dies,  ita  non  nocte,non 
die  umquam  cessaverant  ab  opère,  ut  novum  murum  ab  ea 
parte,   qua    patefuctum    oppidum    ruinis    erat,    reficerent. 


XI  ;i"  Certare  oratione,*  soulever  aux  démarches  faites  i»ar  la  même 
un  débat  >; /7«crM»i  Valet  him,  au  Ue\i  ambassade  d'abord  au  camp  d'Han- 
de  Valerium  Flarcvm  interversion  nibai,  puis  à  Garthage  ;  i'S  renvoie 
de  l'ordre  traditionnel  du  nomen  et  au  singulier  collectif /ejSM///  militum; 
du  cognomen.  pour laconstruclionarfc«sfo(ija/72,voy. 

[-2]  Inde,  équivaut  à  deinde  ou  ci-dessus,  x,  12  ;  aliorumque,  au  lieu 
(peut-être)  à  ex  eo  (\.  e.  propterea);  de  ceterorumque,  suivant  l'habitude 
oWttw,  suppléez  essè  ;  Sayuntinos,  au  de  Tite-Live.  pour  qui  alii  équivaut 
lieu  de  Saf/untinorum  socieiatem  ;  so-  à  la  fois  à  a"/."/,oi  et  à  ol  àV/.oi  ;  nunc... 
cietate  fait  allusion  au  traité  d'al-  r,unc...,  construction  poétique,  au 
liance  conclu  par  les  Romains  avec  lieu  de  modo...  modo...;  ira  est  expli- 
les  Carthaginois,  du  temps  de  ^wé  ynv  in  hostes  stimulando,  comme 
Pyrrhus;  prae^onat  (au  lieu  de  prae-  spe  l'e^t  par  praemiorum. 
pSneret),  comme  si  le  verbe  de  la  [4]  Resisti,  supidéez  ab  Sagunti- 
proposition  principale  était  au  pré-    nis. 

sent  historique  (cf.    ci-après,  xx,  4;       [5]  A  proeliis,  même  construction 
5;  8;  i,vii,  2;  etc.;  que    ci-dessus,  v,  Ifj  :  «  A  tanto  pa- 

[::i]  Tempus  terunt,  expression  vore-;  pour  aô  o^^ere,  voy.  ci-dessus, 
chère  à  Tite-Live,  au  lieu  de  tempus  mit.  1  ;  novum...  reficerent  est  un  des 
consumuut;  legationibus,  au  lieu  de  pléonasmes  que  recherche  la  langue 
legatione,  parce  que  Tite-Live  songe    latine. 
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[6J  Inde  oppugnatio  eos  aliquanto  atrocior  quam  an  te  adorta 
est,  nec,  qiia  primum  aut  potissimum  parte  ferrent  opem, 
cuiu  omnia  variis  clamoribus  stieperent,  satis  scire  pote- 
rant.  [7]  Ipse  Ilannibal,  qua  turris  mobilis  omnia  munimenta 
urbis  superans  altitiidine  agebatiir,  hoitator  aderat.  Quas- 
cum  admota  catapiiUis  ballistjsque  per  omnia  tabulata  dis— 
positis  muros  defensoribus  nudasset,  [8]  tum  Hannibnl  occa- 
sionem  latus  quingentos  ferme  Afros  cum  dolabris  ad 
siibruendiim  ab  imo  muriim  mittit.  Xec  erat  difficile  opus,. 
quod  caementa  non  caïce  durata  erant,  sed  interlita  luto 
structurae  antiquo  génère.  [9]  Itaque  latins,  quam  qua  caede- 
retur,  ruebat,  perqne  patentia  ruinis  agmina  armatorum  in 
urbem  vadebant.  [tO]  Locum  quoque  editum  capiunt,  colla- 
tisque  eo  catapultis  ballistisque,  ut  castellum  in  ipsa  urbe 
velut  arcem  imminentcm  haberent,  muro  circumdant;  et 
Saguntini  murum  interiorem  ab  nondum  capta  parte  urbis^ 
ducunt.  [11]  Utrimque  summa  vi  et  muniunt  et  pugnant; 
sed  interiora  tuendo  minorem  in  dies  urbem  Saguntini 
faciunt.  [12j  Simul  crescit  inopia  omnium  longa  obsidione  et 
minuitur  expectatioexternae  opis,  cum  tnni  procul  Romani,, 
unica  spes,  circa  omnia  bostium  essent.  [13]  Paulisper 
tamen  adfectos  animos  recreavit  repenlina  profectio  Ilanni- 
balis  in  Oretanos  Carpetanosque,  qui  duo  populi  dilectus- 
acerbitate  consternati, retentis  conquisitoribus,metum  defec- 


[6]  Oppugnatio,  l'abstrait  pour  le  ['.»]  Caederetur,  subjonctif  inipar- 

concret  o/ipui/rKinics.  fait  inai'quMiit  une  idée  de  rcpi'litionr 

[7]  Turris  mobilis,  voy.  notre  édit.  cf.  ci-dessus,  iv,  7;  i-a^/t-^a/i/,  plus- 
de  César,  pi.  IV,  n»  ."i;  'iwrtntor,  au  expressif  ([u/T/^nL 
lieudesu'j*  ailhorttiudi) ;  l'ile-l.ive  est  MO^  Haberent,  à  l'imparfait, parce 
un  des  preniiors  qui  ait  iibreinont  que  la  propos, tiou  secondaire  pré- 
employé les  subt-tantifs  en  - /or  (- .îon;  cède  le  présent  hisloiiquc;  c/,  i.  e. 
quae,    suppléez   turris;  aihiio/a,    sup-  eliarji. 

pléez   miinitioniljus  ;  calapultis  hallts-  [11]  In  dies  équivaut  à  mayis  ma- 

tisque,  voy.  noire  édition  de  César,  ))!.  gi.ique. 

l'V,n"'iret  ['Z;  tiffcnsoribus,   au  lieu  [Vi.    Omnium,  adjectif  neutre  em- 

du  tour  i»lus  correct  «  ileiensonùus.  ployé  substantivement,  au  lieu  d'om- 

[8]Occa8ionem,  voy.  ci-dessus,  vm,  uium  m-um. 

1  ;  valus,  voy.  ci-dessiis,  v,  2;  ub  imo,  [\\\^  Adfectos  animes,  «  leur  acca- 

au  lieu  d'fl6 />//«  ^a/-/e  ;  Tite-Live  fait  blein'enl,    leur    consternation»;    m,, 

de  l'adjectif  neutre   pris   substanli-  parce  qui'  profcctiv,  subetantif    ver- 

venient  un  usajîe  a.ssez  libre;  remar-  bal  conserve  la  construction  du  verbe 

quez  de  plus  (pi  avec  a»/  suhruifudum  ,|ont   i!   dérive,   cf.    ci-dessu.'^,    v,  7; 

lexpreaaion  aô  iJTJo  fait  double  em-  </(7<'c/m.v,  le»  levées  de  troupes  qu'Haa- 

Ploi.  nibal  faisait  chea  eux. 
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tionis  cum  pi aebuissent,  oppressi  celeritate  Hannibalis  omi- 
serunt  mota  arma. 

XII.  :  Ij  Nec  Sagunti  oppugnatio  segnior  erat,  Maharbale, 
Himilconis  filio  —  eum  praefecerat  Hannibal  —  ita  inpigre 
rem  agente,ut  ducem  abesse  nec  cives  nec  hostes  sentirent. 
[2]  Is  et  proelia  aliquot  secunda  fecit  et  tribus  arietibus  ali- 
quantum  mûri  discussit  strataque  omnia  recentibus  ruinis 
advenienti  Hannibali  ostendit.  [3]  Itaque  ad  ipsam  arcem 
extemplo  ductus  exercitus,  atroxque  proelium  cum  multo- 
rum  utrimque  caede  initum  et  pars  arcis  capta  est. 

[4]  Temptata  deinde  per  duos  est  exigua  pacis  spes,  Alco- 
nemSaguntinum  et  Alorcum  Hispanum.  Alco,  insciis  Sagun- 
tinis,  precibus  aliquid  moturum  ratus,  cum  ad  Hannibalem 
noctu  transisset,  postquam  nihil  lacrimae  movebant  condi- 
cionesque  tristes,  ut  ab  irato  victore,  ferebantur,  transfuga  ex 
oratore  factus  apud  hostem  mansit,  moriturum  adfirmans, 
qui  sub  condicionibus  iis  de  pace  ageret.  [5]  Postulabatur 
autem,  redderent  res  Turdetanis  traditoque  omni  auro  atque 
argentû  egressi  urbe  cum  singulis  vestimentisibi  habitarent» 
ubi  Poenusjussissel.  '6]  lias  pacis  legesabnuente  Alcone  accep- 
turos  Saguntinos,  Alorcus,  vinci  animos,  ubi  alia  vincantur, 
adfirmans,  se  pacis  ejus  interprétera  fore  pollicetur  ;  erat 
autem  tum  miles  Hannibalis,  ceterum  publiée   Saguntinis 


XII  ^r  Nec,  i.   e.  negue   tamen  ;  le  ci-dessus,  vu,  7  ;  ferebantur,  au  lieu 

sens  de  nves  est   précisé    par  l'anti-  d'off'erebantur,  le  simple  pour  le  com- 

thèse  hostes.  posé  ;  ex  oratore,  p  de  négociateurqu'il 

[2;  Allquantum  mûri,  «  une  assez  était  '■;  moriturum  (suppléez  eum  esse), 

grande  étendue   des  murs  •  ;  ruinis,  même  observation  que  ci-dessus  pour 

voy.  ci-dessus,  vni,  ô.  moturum  ;  sub,  bien  que  l'emploi  en 

[3]  Ad,  s.-e.  adiersus  ;  arcem,  sup-  soit  insolite,  nest  pas  inutile  au  sens, 

léez  urûi s  ;   Vaixeihe utrimque  déter-  puisqu'il  sert  à   exprimer  fortement 

mïne  mnltorum  et  joue  le   rôle  dun  l'idée  de   contrainte  ;    iis  équivaut  à 

adjectif,  cf.  ci-dessus,  vm,  b.  talibus. 

[4]  Temptata...  est  exigrua  pacis  [.ô]  Redderent  res,  «  donner  satis- 

spes,  expression  étudiée,  au  lieu  de  faction  •>  (cf.    ci-dessus,  x,  G);    cum 

temptata...  est  pax  cum  txiyua  spe  :  rno-  singulis  vestimentis,  on  ne  leur  permet- 

lurum  (se  esse)  est  plus  expressif  que  tait  de  garder  que  le  vêtement  qu'ils 

adepturum  ou  impetraturam;  reniar-  avaient  sur  eux. 

quez  lellipse  du  sujet  de  la  proposi-  'h;  Leges,   pour   condiciones  ;   ab- 

tion  intinitive,  ellipse  plus  fréquente  nuente,  plus   expressif  que  neyante  ; 

quon  ne  !ecroit,et  qui  trouve  ici  son  alia    cf.  xi,  .Si,  •  tout  le  reste  »,  c'est- 

excuse  dans  le  fait  qu'il  n'en  peut  ré-  à-dire  les  ressources  qui  permettaient 

sulter    aucune     obscurité    pour    le  de  résisler;  t/?urt/</Mr,  subjonctif  du 

sens  ;  l'imparfait  après  postquam  si-  style  indirect  ;  pacis  ejus,  «    de   cette 

gnifie  que  la  situation  exprimée  par  capitulation»;   interpretem,    <<   négo- 

movebant  el  ferebantur  durait  encore  dateur  >  :  /jublice,  il  avait  des  rela- 

au   moment   où   Alcon  se   résout  à  tions  officielles  et  non  privées  avec 

demeurer  auprès  d'Hannibal  :  w^  voy.  les  Sagontins. 
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amicus  atque  hospes.  [7]  Tradito  palam  telo  custodibus,hos- 
tium  transgressus  munimenta  ad  praetorem  Saguntinum  — 
et  ipse  ita  jubebat  —  est  deductus.  [8]  Quo  cum  extemplo 
concursus  omnis  generis  hominum  esset  factus,  summota 
cetera  multitudine,  senatus  Alorco  datus  est,  cujustalis  ora- 
tio  fuit  : 

XIII.  [!]«  Si  civis  vester  Alco,  sicut  ad  pacem  petendamad 
Hannibalem  venit,  ita  pacis  condiciones  ab  Hannibale  ad  vos 
rettulisset,  supervacaneum  hoc  mihi  fuisset  iter,  quo  nec 
orator  Hannibalis  nec  transfuga  ad  vos  veni  ;  [2]  sed  cum  ille 
aut  vestra  aut  sua  culpa  manserit  apud  hostem  —  sua,  si 
metum  simulavit,  vestra,  si  periculum  est  apud  vos  vera 
reterentibus,  —  ego,  ne  ignoraretis  esse  aliquas  et  salutis 
et  pacis  vobis  condiciones,  pro  vetusto  hospitio,  quod 
mihi  vobiscum  est,  ad  vos  veni.  [3]  Vestra  autem  causa  me 
nec  ullius  alterius  loqui,  quae  loquor  apud  vos,  vel  ea 
fides  sit,  quod,  neque  dum  vesiris  viribus  restitistis  neque 
dum  auxilia  ab  Romanis  sperastis,  pacis  umquam  apud  vos 
mentionem  feci.  [4]  Postquam  nec  ab  Romanis  vobis  ulla  est 
spesnec  vestra  vos  jam  aut  arma  aut  moenia  salis  defendunt, 
pacem  adfero  ad  vos  magis  necessariam  quam  aequam. 
[5J  Gujus  ila  aliqua  spes  est,  si  eam,  quem  ad  modum  ut 
Victor  fert  Hannibal,  sic  vos  ut  victi  audielis  et  non  id,  quod 
amittitur,  in  damno,  cum  omnia  victoris  sint,sed,  quicquid 
relinquitur,  pro  munere  habituri  estis.  [6]  Urbem  vobis, 
quam  ex  magna  parte  dirutam,  captam  fere  totam  habet, 
adimit,  agros  relinquit,  locum  adsignaturus,  in  quo  novum 
oppidum  aedificetis.  Aurum  etaigentumomne  publicum  pri- 
vatumque  ad  se  jubet  deferri  ;  [7|  corpora  vestra,  conjugum 


[7]  Telo,    l'arme    qu'il      portait  ;  quod  a  pour  antécédent  ea  {—  id). 

■praetorem,  le   i)reinier  magistrat  de  [4]  Est,  au  présent  de  l'indicatif, 

Sagonte  ;  ipse  suppléez  Alorcus.  parce  que  postquam  signifie  •  main- 

[§]  Senatus...  datus  est,   on  l'ad-  tenant  que...  » 

mit  à  la  séance  du  conseil.  [.^]  Ita,  i.e.  ea  condicione  ;  ut,  voy. 

XIII    [1]    Quo,    suppléez     itinere  ;  ci-dessus,  vu,  7  ;  xii,  4  ;  in  damno  ha- 

orator,  voy.  ci-dessus  xii,  4.  bituri,  mettre  au  compte  des  pertes  ; 

[2]  Metum,    la   crainte  d'être  puni  quin/uid,  exatîératinn  voulue, 

par  vous,  s'il   vuus   disait   la  vérité  [(ij  Assignaturus,  1  emploi  des  ad- 

sur  les  intentionsd  Hannibal  ;a/i</M««,  jectifs  verbaux  en   unis    en  fonction 

voy.  ci-dessus,  v,  2  ;  de  plus  aliquas  de  participes  futurs  est  un  des  traits 

est  nécessaire  pour  insister  sur  l'idée  ;  caractéristiques    de  la    syntaxe  de 

pro,  «  étant  donné...  »  Tite-Live. 

[:^j  Ea,    attraction    pour   id  ;  fides,  [7]   Inviolata,  pour  ita  vt  sint   in- 

«  preuve  »;  vel   équivaut  à  saltem  ;  violata  ;  ks  mots  cum  binis  vestimen 
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ac  liberorum  vestrorum  servat  inviolata,  si  inermes  cum 
binis  veslimentis  velitis  ab  Sagunto  exire.  [8]  Haec  victor 
hostis  imperat  ;  liaec,  quamquam  sunt  gravia  atque  acerba, 
forluna  vesti^  vobis  suadet.  Equidem  haud  despero,  cum 
omnium  potestas  ei  facta  sit,  aliquid  ex  his  [lebus]  remissu- 
rum;  [9^  sed  vel  haec  patienda  censeo  polius,  quam  truci- 
dari  corpora  vestra,  rapi  trahique  ante  ora  vestra  conjuges 
ac  liberos  belli  jure  sinatis.  » 

XIV.  [1]  Ad  haec  audieuda  cum  circumfusa  paulatim  mul- 
litudine  permixtum  senatui  esset  populi  concilium,  repente 
primoies,  secessione  facta,  priusquam  responsum  daretur, 
ar^enlum  aurumque  omne  ex  publico  privatoque  in  forum 
conlalum  in  ignem  ad  id  raptim  factum  conicientes  eodem 
plerique  semet  ipsi  praecipitaverunt.]2]  Cum  ex  eo  pavor  ac 
trepidatio  tolam  urbem  pervasisset,  ahus  insuper  tumultus 
ex  arce  auditur.  Turris  diu  quassata  prociderat,  perque  rui- 
nam  ejus  cohorsPoenorum,impetu  facto,  cum  signum  impe- 
ratori  dedisset  nudatam  stationibus  custodiisque  sohtis  hos- 
tium  esse  urbem,  3]  non  cunctandum  in  tali  occasione 
ralus  Uannibal  lotis  viribusadgressus  urbem  momento  cepit, 
signo  dato,  ut  omnes  pubères  interficerentur.  Quod  impe- 
rium  crudele,  celerum  prope  necessarium  cognitum  ipso 
eventuest:  4, cui  enimparci  potuit  exiis,  qui  aut  inclusi  cum 
conjug:ibus  ac  liberis  domos  super  se  ipsos  concremaverunt 


tis  sont  en  contradiction  avec  ce  qui  no ti^  forme  la  fin    d'un    hexamètre? 

acte  dit  ci-dessus.  XII,  ô:  velitis  est  dactylique,  clausule  que  s'interdisent 

au  subjonctif,  parce  que  la  proposi-  ordinairement  les  prosateurs, 
tion  où  il  se  trouve   fait  partie   des       XIV  [1]    Primores,    au    lieu    de 

conditions     imposées   par  Hannibal  principes'civilatis  ;   ex  i  ublico  priva- 

(emploi  de   style   indirect    au    sens  toque,  tiré  des  édifices  publics  et  des^ 

large  du  mot  .'  habitations    particulières;    plerique 

[s;  Ha^c. ..imperat,  «telles  sont  les  (i.  e.  maximuni  partem,  est  construit 

conditions  qu'il    impose-;  haud   ne  en  apposition  à /)ri//io;-e.s;  iy>«i,  au  lieu 

s'emploie  guère  dans  la  prose  litté-  d'ipso*,  comme  chez  Cicéi  on  d'ailleurs, 

raire  que  devant  le  verbe  sc/o  ;  mais  qui    ne  cherche  pas    à    éviter   celte- 

il  peut  remplacer  non  devant  un  ad-  inexactitude  dexpiession. 
jecUf  ou  un  adverbe  ;  facta  sit  rem-       ]"2   Pavor  atq.ue  trepidatio,  «  un 

place  facta  erit  du  style  direcL  véritable  affolement  »  ;  perque  ruinamy 

[w]  Potius  quam... "sinatis,  «  plu-  «par-dessus  les  décombres»  ;  co/(ors, 

tôt  q^ue  de  souffrir...  »  ;  le  subjonc-  expression  romaine  appliquée  à  une 

lif  est  amené   par  l'idée    d'intention  troupe  étrangère, 
que  suppose    le   tour   employé  ;  rupi       [.3]  Momento  (suppéez  icmpori*),. 

//•û/ti^ue  est  une  expression  toute  faite,  «  en  un  in.-.tanl  »  ;    crudele,  suppléez 

quand  il  s'agit  de  butin    conauis,  et  quidem  fuisse;  ceteram,\o\.cï-<ie?>i,\x>-. 

qui  remplace  in  servitutem  ahstrahi,  ii.  f». 
quand  il  s'agit  de  personnes;  ywre  52-       ^4]  Potuit,  «  ani ait-on  pu...?  » 
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aiat  armati  nullum  ante  fuiem  pugnae  quam  morientes  fe- 
cerunt? 

XV.  [Ij  Caplum  oppidum  est  cum  ingenti  praeda.  Quamquam 
pLeraque  ab  dominis  de  industria  conupta  erant,  et  in  cae- 
dibus  vix  ullum  discrimen  aetatis  ira  fecerat,  et  captivi 
militum  praeda  fuerant,  [2]  tanien  et  ex  pretio  rerum  ven- 
ditaruni  aliquanlum  pecuniae  redactum  esse  constat  et 
multam  pretiosam  supelleclilem  vestemque  missam  Gartha- 
ginem. 

[3]  Octavo  niense,  quam  coeptuni  oppugnari,  cai)lum  Saguutum 
quidam  scripsere;  iude  Carthagincm  iNovam  iii  hiberna  Uauniba- 
lem  concessisse  ;  quinte  deinde  mense,  quam  ab  Gartbagine  pro- 
fectus  sit,  in  Italiam  pervenisse.  [4]  Quae  si  ila  sunt,  fieri  non  po- 
tuit,  ut  P.  Cornélius  Ti.  Sempronius  consules  fuerint,  ad  quos  et 
principio  oppugnalionis  legati  Saguntini  missi  sint  et  qui  in  suo 
magistratu  cum  Hamiibale,  aller  ad  Ticinum  amnem,  ambo  ali- 
quanto  post  ad  Trebiam,  pugnaverint.  [5]  Aut  omnia  breviora  ali- 
quanto  fuere,  aut  Sagunlum  principio  anni,  quo  P.  Cornélius  ïi. 
Sempronius  consules  fueruul,  non  coeptum  oppugnari  est,  sed 
captum.  [6j  Nam  excessisse  pugna  ad  Trebiam  iu  annum  Cn.  Ser- 
vili  et  G.  Fiamini  non  potest,  quia  C,  Flamiuius  Ariuiini  consula- 
tum  iniit,  ereatus  a  Ti.  Sempronio  consule,  qui  post  pugnam  ad 
Trebiam  ad  creandos  consules  Romam  cum  renisset.  comitiis  per- 
fectis,  ad  exercilum  in  hiberna  rediit. 

XVI.  [iJ  Sub  idem  fere  tempus  et  legati,  qui  redierant  ab 
Garthagine,  Romam  rettulerunt  omnia  hostilia  esse,  et  Sa- 
gunti  excidium  nuntiatum  est;  [2]  tantusque  simul  maeror 
patres  misericordiaque  soeioru-m  peremptorum  indigne  et 
pudor  non  lati  auxilii  et  ira  in  Carthaginienses  metusque 
de  summa  reram  cepit,  velut  si  jani  ad  portas  hostis  esset». 


XV  '1]  Pleraque,  voy.   ci-dessiw-,  a  placé  indilment  le  sièfie  et  la  prise 

I,  1;  do'iulnis,    i.  e.  possessoribus  ;  ira  de     Sagonte     sous    le    consulat    de 

8upi:>Jéez  l'uenorum.  P.  Cornélius  ('218  av.  J.-C),  alors  que- 

;^'<;]  Veatem,  «  des  étoffes  »,  sinyu-  ces  cvéneuieiits  se  sont,    en   réalité,- 

lier  colleclif.  passés  sous  le  consulat  ée  M.  Livius 

[3]    Quam,  au  lieu  de   postquam  ;  iSalinator  et  do  L.  Aeniilius  Paullus 

a*,  voy.   ci-dessus,  v,  7.  ('219  av.  J.-C). 

[4]  P.  Cornélius  Ti.  Sempronius,  XVI-XX.  Armements  des  Itomaim ; 

la  Conjonction   et    est     omise    entre  la  guerre  est  iléciarée. 

ces   deux   noms   propres,  par   iniila-  XVIJ   &ub,  ><  à  peu  près  vers...  » - 

tion  du  style,  nfiiciel.  '2]  Non    lati   auxilii,  voy.  ci-des- 

[.")]  Omnia,    tous    les    événements  sus,  l.:^■,  de  simimu  reritm,  <  touchant 

dont  il  a  été   (juestion  ci-dessus,  li  .1  lexistence  même  de  l'Ktat  »;  wonAu*.^ 

[b]  Excessisse,    rembarras    (\n'é-  «surexcitation  •-;  coxsu/eren/,  on  était 

prouve    Tile-l.ive   tient    à    l'erreur  incapable  de  prendre  les  résoluliona- 

qu'il  a  connnise  ci-desBus,  vi,  3  :   il  nécessaires. 
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ut  tôt  uno  tempore  motibus  animi  turbati  trepidarent  magis 
quam  consulerent:  [3]«nam  neque  hostem  acriorem  bellico- 
sioremque  secum  congressum  nec  rem  Romanam  tam  desi- 
dem  umquam  fuisse  atque  imbellem.  [4]  Sardos  Corsosque 
et  Histros  atque  Illyrios  lacessisse  magis  quam  exercuisse 
Romana  arma,  et  cum  Gallis  tumultuatum  verius  quam  bel- 
ligeratum  ;  [5]  Poenum  hostem  veteranum  trium  et  viginti 
annorum  militia  durissima  inter  Hispanas  gentes,  semper 
victorem,  duci  acerrimo  adsuetum,  recentem  ab  excidio  opu- 
lentissimae  urbis  Hiberum  transire,  [6]  trahere  secum  tôt 
excitos  Hispanorum  populos,  conciturum  avidas  semper  ar- 
morum  Gallicas  gentes  :  cum  orbe  terrarum  bellum  geren- 
dum  in  Italia  ac  pro  moenibus  Romanis  esse.  » 

XVII.  [1] Nominataejam anteaconsulibusprovinciae erant; 
tum  sortiri  jussi.  Cornelio  Hispania,  Sempronio  Africa  cum 
Sicilia  evenit.  [2j  Sex  in  eum  annum  decretae  legiones  et 
socium  quantum  ipsis  videretur  et  classis  quanta  parari 
posset.  [3]  Quattuor  et  viginti  peditum  Romanorum  milia 
scripta  et  mille  octingenti  équités,  sociorum  quadraginta 
milia  peditum,  quattuor  milia  et  quadringenti  équités;  naves 
ducentae  viginti  quinqueremes,  celoces  viginti  deducti. 
[4]  Latum  inde  ad  populum,  vellent  juberent  populo  Cartha- 
giniensi  bellum  indici;  ejusque  belli  causa  supplicatio  per 
urbem  habita  atque  adorati  dii,ut  bene  ac  féliciter  eveniret 
quod  bellum  populus  Romanusjussisset. 

[oj  Inter  consules  ita  copiae  divisae  :  Sempronio  datae  le- 


[3^  Nam,  suppléez  dicebant.  [3]  Scripta,  pour  conscripta  {s uni); 

[4]  Sardos,  elc.  énuniération  des  celoces,  des  avisos;  deducti,  mis  à  la 

peuples  avec   lesquels   Rome  eut  à  mer,  en  service, 

combattre  après  la  première  guerre  [4]  Latum  ad  populum,  <-  on  con- 

punique  ;     belligerare,    au    lieu    de  sulta  le  peuple  «;  ue/Zen^wieren^  au 

bellum  g evere,  est  un  néologisme.  lieu  de  vellentne  et  jubei-ent,  au  style 

[5,  Poenum,     singulier    collectif;  direcl  rogo,Quirites  velitisjubeatis?... 

veteranum,''    vieilli   en     faisant    la  Dans  cette  formule,  la  conjonction  ef 

guerre»  ;  militia,  ablatif  de  temps.  est  toujours  supprimée;  causa,  «  en 

[6.    Excitos,  suppléez  «ed/èws  sui«;  vue    de...»;    supplicatio  habita,  il  y 

avidus  annorum,  expression  poétique  eat  des  i)rières  solennelles  avec  pro- 

pour  6e//('  cupidissimus.  cession  de   temple    à    temple  ;  quod 

XYIl    [1    Nominatae,    etc.,    l'un  bellum,  au  lieu  de  id  bellum  quod... 

des    deux    consuls    devait    faire    la  [à"  Ea  par   attraction   avec  77u7ia; 

guerre  en  Espagne,  l'autre  en  Afrique;  quatema,  4.000  hommes  par  légion; 

jtissi,  s.-e.  sunt.  transmissurus   (voy.     ci-dessus,    xiii, 

[2^  Decretae,  le  Sénat  décida  que  6),  «  avec  ordre  de'passer  en  Afrique, 

les  consuls  auraient   six    légions   à  si...  >.;  l'adjectif  verbal  a  ici  le  sens 

leur  disposition  ;  socium,  gén.    arch.  conditionnel;  salis  essel,  au  lieu  de 

pour  sociorum  ;  ipsis,  i.  e.  consulibus.  sufficeret. 
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giones  duae  —  ea  quaterna  milia  erant  peditum  et  treceni 
équités  —  et  sociorum  sedecim  milia  peditum,  équités  mille 
octingenti,  naves  longae  centum  sexaginta,  celoces  duode- 
cim.  [6j  Cum  his  terrestribus  maritimisque  copiis  Ti.  Sem- 
pronius  missus  in  Siciliam,  ita  in  Africam  transmissurus, 
si  ad  arcendum  Itaiia  Poenum  consul  alter  satis  esset. 
[7jCornelio  minus  copiarum  datum,  quia  L.  Manlius  praetor 
et  ipse  cum  haud  invalido  praesidio  in  Galliam  mittebatur; 
[8]  navium  maxime  Cornelio  numerus  deminutus  :  sexa- 
ginta quinqueremes  datae  —  neque  enim  mari  venturum 
aut  ea  parte  belli  dimicaturum  hostem  credebant  —  et  duae 
Romanae  legiones  cum  suojusto  equitatu  et  quattuordecim 
milibus  sociorum  peditum,  equitibus  mille  sescentis.  [9]Duas 
legiones  Romanas  et  decem  milia  sociorum  peditum,  mille 
équités  socios,  sescentos  Romanos  Gallia  provincia  eodem 
versa  in  Punicum  bellum  habuit. 

XVIII.  \i]  His  ita  conparatis,  ut  omnia  justa  ante  bellum 
fièrent,  legatos  majores  natuQ.  Fabium,M.  f  jvium,  L.  Aemi- 
lium,  G.  Licinium,  Q.  Baebium  in  Africam  mittunt  ad  per- 
cunctandos  Cathaginienses,  publicone  consilio  Ilannibal  Sa- 
guntum  oppugnasset,  [2]  et,  si,  id  quod  facturi  videbantur, 
faterentur  ac  defenderent  publiée  consilio  factum,  ut  indi- 
cerent  populo  Carthaginiensi  bellum.  Romani  postquam  Car- 
thaginem  venerunt,  [3j  cum  senatus  datus  esset  et  Q.  Fabius 
nihil  ultra  quam  unum,  quod  mandatum  erat,  percunctatus 
esset,  tum  ex  Garthaginiensibusunus:  l4]  «  Praeceps  vestra. 
Romani,  et  prior  legatio  fuit,  cum  Hannibalem  tamquam 
suo  consilio  Saguntum  oppugnantem  deposcebatis;  ceterum 

[7]  Minus  copiarum,    au  lieu  de  neutre    en     accord     avec     legiones, 

minores    copiae,    «  des  moyens  d'ac-  rndia  et  mille  équités  et  voient  dans 

tion  moindres  »;    et  ipse    (i.  e.    ipse  in     Punicum     bellum,     l'explication 

quoque)  porte  sur  haud  invalido  prae-  pléonastique  de  eodem  ;  habuit  équi- 


sidio. 


vaut  a  nccepit. 


[8j  Ea  parte  belli,  i.  e.    maritimo  XVIII  ^1  ]  Justa,  »  les  formalités  ». 

bello;ctim  suo  justo  equitatu,  Veffec-  [2\    Defenderent,  «<  prétendaient, 

tif  régulier  de   la   cavalerie   légion-  en  défendant   leur  conduite,  que...  » 

naire  était  de  :^0U  hommes:   voy.  ci-  ut  indicerent,'d[>[-b>iad  ptrcwirtandos, 

dessus,  ï!  .">;  «oc/orwm  est  adjectif.  pour   varier     le    stvie;     nihil    ultra 

[it]  Gallia,     la     Gaule    cisalpine,  quain  é{iui\s.u[  k  nihil  nisi... 

comme  ci-dessus,  §  7;   eodem    versa,  [4]    Praeceps    vestra,     suppléez 

placée  dans  le  champ  d'opération  de  inquit;  et  équivaut  à  eiiam  et  a  pour 

Cornélius;   in  Punicum  bellum,  pour  corrélatif     celemni  ;  cum...   de/josce- 

la  durée  de    la   guerre    contre    Car-  bâtis    est  l'explication    de   praeceps; 

thage   (cf.  §  2  :  "  In  eum  annuiu  ■•).•  ceterum,  i.  e.   aed,  comme  ci-dessus, 

d'antres   font    de    versa    un    j)luriel  vi,  1  ;  xiv,  3  ;  a<//jMC,  «  jusqu'ici.  » 
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îia^c  legatio  verbis  aJhuc  lenior  est,  re  asperior.  [5]  Tune 
enim  Hannibal  et  insimulabatur  et  deposcebatur;  nunc  ab 
nobis  et  coûfessio  culpae  exprimitui^  et  ut  a  confessis  res 
extemplo  repetuntur.  6]  Ego  autem  non  privato  publicone 
<:onsilio  Saguntum  oppiignatum  sit  quaerendum  censeam, 
sed  utrum  jure  an  injuria.  [7  Nostra  enim  haec  quaestio  at- 
que  animadversio  in  civem  nostrum  est,  quid  nostro  aut 
suc  feceritarbitrio;  vobiscum  unadisceptatio  est,  licueritne 
per  foedus  fieri.  [8]  Itaque,  quoniam  discerni  placet,  quid 
publiée  consilio,  quid  sua  sponte  imperatores  faciant,  nobis 
vobiscum  foedus  est  a  C.  Lutatio  consule  ictum.,  in  quo,  cum 
eaveretur  utrorumque  sociis,  nihil  de  Saguntinis  —  needum 
enim  erant  so<:ii  —  cautum  est.  '9'  At  enim  eofoedere,  quod 
cum  Hasdrubale  ictum  est,  Saguntini  excipiuntur.  Adversus 
quod  ego  nihil  dicturus  sum,  nisi  quod  a  vobis  didiei.  [10] 
Vos  enim,  quod  C.  Lutatius  consul  primo  nobiscum  foedus 
ieit,  quia  neque  ex  auetoritate  patrum  nec  populi  jus&u  ie- 
tum  erat,  negastis  vos  eo  teneri  ;  itaque  aliud  de  integro 
f<3edus  publico  consilio  ictum  est.  [H]  Si  vosnon  tenentfoe- 
dera  vestra  nisi  ex  auetoritate  aut  juss^u  vestro  ieta,  ne  nos 
quidem  Hasdrubalis  foedus,  quod  nobis  insciis  ieit,  obligai-e 
potuit.  12^  Proinde  omittiteSagunti  atque  Hiberi  mentionem 
facere,et.  quod  diuparturit  animus  rester,  aliquando pariât.  » 
[13j  Tum  Romanns,  sinu  ex toga  facto:  «Hic  »,LQquit,«  vobis 


[5'  Hannibal,  «  seulement  Hanni-  (mais,  dh'ez-vous,  votie  raisonnement 

hSii".  exprimitur,  <i  on  veut  divracher  >■.  n'est  pas  juste,   car  précisément..): 

ut  a   confessis,  i.  e.  velut  si   confessi  exf«/>iM/i^M?\  on  a  vu  ci-dessus  (ii,  1  que 

srmus  (cf.  ci-dessu«.  xti,  4);  res...  re-  dans  le  traité  conclu    par  eux   avec 

petuntur,  voy.  ci-dessus,  x,  G.  Hasdrubal.     les     Romains    avaient 

^(j"  Censeàm,  remarquez  lironie  ;  spécifié  que.  s'ils  abandonnaient  aux 

le  subjonctif  potentiel  sert  à  rendre  Carthaginois  lEspagne  jusqu'à  lEbre. 

laffirniation  moins  tranchante.  ils  entendaient  faire  une  exception 

"i  Nostra...  est.  <■  e.'-t  notre  affaire  :  en  faveur  de  Sagonte. 
quaestio  atque  anvnadi^rsio,  le  soin  [lO]  Vos  enim,  etc.,  construisez 
de  faire  une  enquête  et  de  punir,  >^  Vos  enim  negastis  vos  teneri  eo 
s'il  y  a  lieu;  mais  atque  animadver-  fœdere,  quod.  .  icit.  quia...  ictum 
sixt  est  détaché  de  l'ensemble  de  erat  »  ;  auetoritate  Patrum,  v  avec 
la  phrase  (^uùZ  fecerit  se  rapportant  l'autorisation  du  Sénat  »:/)oy>w/i'7U5st/, 
seulement  à  quaestio)  et  forme  une  «  avec  la  sanction  du  peuple  '  ;  Tau- 
sorte  de  parenthèse.  lorisation  du  Sénat  et  la  sanction  du 

'8"  Cum  eaveretur  est  une  pro-  peuple   étaient  les  conditions  néces- 

position  concessive,  -<  malgré  les  ré-  sairesàla  validité  d'un  acte  officiel, 

serves  faites  en  faveur  des  alliés  des  \\\'  Ex    auetoritate   aut    jussu 

deux  partie?  contractantes  >> -.necdu???,  vestro    reprennent  les    expressions 

au  lieu  de  nondum,  n'est   pas   clas-  qui  viennent  d'être  analysées, 

sique.  [l'2j   Omittite,    i.  e.    desînite;  diu 

'9'  At   enim,  «  mais  c'est  que...  "  équivaut  à  Jam  dïu. 
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)ellum  et  pacem  portamus  :  utrum  placet,  sumite  ».  Sub 
lanc  vocemhaud minus  ferociter,  ciaret  utrum  vellet,  succla- 
natum  est.  [14]  Et  cum  is  iterum,  sinu  efTuso,  bellum  dare 
lixisset,  accipere  se  omnes  responderunt  et,  quibus  acci- 
)erent  animis,  isdem  se  gesturos. 

XIX.  [1]  Haec  derecta  percunctatio  ac  denuntiatio  belli  magis 
X  dignitate  popiili  Uomani  visa  est  quam  de  foederum  jm'e  verbis 
isceplare,  cum  an  te,  tum  maxime  Sagunto  excisa.  [2]  Xam  si 
erborum  disceptationis  res  esset,  quid  foedus  Hasdrubalis  cum 
-utati  priore  foedere  quod  mutatum  est,  conparandum  erat, 
3]  cum  in  Lutati  foedere  diserte  arlditum  esset,  ita  id  ratum 
3re,  si  populus  censuisset,  in  Hasdrubalis  foedere  nec  exceptum 
aie  quicquam  fuerit,  et  tôt  annorum  silentio  ita  vivo  eo  conpro- 
latum  sit  foedus.  ut,  ne  mortuo  quidem  auctore,  quicquam  muta- 
etur?  [4]  Quamquam,  et  si  priore  foedere  slaretur.  satis  cautum 
rat  Saguntinis,  sôciis  utrorumque  exceptis.  Nam  neque  additum 
rat  «  iis  qui  tune  essent  »  nec  «  ne  qui  postea  adsumerentur  »  ; 
o]  et,  cum  ad.sumere  novos  liceret  socio«,  quis  aequum  censeret 
ut  ob  nulla  quemquam  mérita  in  amicitiam  recipi  aul  receptosîn 
dem  non  defendi?  tantuni  ne  Carthaginiensium  socii  aul  sollici- 
arentur  ad  defeclionem  aut  sua  sponte  desciscentes  reciperentur. 

[6]  Legati  Romani  ab  Garthagine,  sicut  iis  Romae  imperatum 
rat,  in  Ilispaniam,  ut  adirent  civitates  et  in  societatem  perlice- 
ent  aut  averterent  a  Poenis.t  rajecerunt.  [1]  Ad  Bargusios  primum 
enerunt,  a  quibus  bénigne  excepti,  quia  taedebat  imperii  Punici, 
Tultos  trans  Hiberum  populos  ad  cupidinem  novae  fortunae 
rexerunt.  [8]  Ad  Volcianos  inde  est  vcntuni.  quorum  célèbre  pev 
lispaniam  responsum  ceteros  populos  ab  societate  Romana  aver- 
t.  ita  enim  maximus  natuex  iis  inconcilio  respondit  :  [9]  «  Quae 
erecundia  est.  Romani,  postulare  vos,  uti  vestram  Carthaginien- 


[13]  S-ub  plus  expressif  que  ad  :  lée  et   que    les    clauses   du  coatrat 

a  peine  avait-il  prononcé  cette  pa-  n'ont   soulevé    aucune    réclamation 

)le  ».  pendant  un  tenij»  donne',  le  contrat 

[14]  Dare,  pour  l'ellipse  du  sujet  «e  ne  peut  plus  être  dénoncé, 

î  la  proposition  infinitive,  voy.  ci-  [4]  Staretur,    même  svntaxe  que 

3SSUS   XII,  4;  onines,  l'opposition  (le  ci-dessus,  v,  H  ;  qui  tune  essent,  sup- 

arti  d'Hannon)  n'osa  pas  résister  au  pléez  socii. 

)urant  qui  entraînait  l'assemblée.  [.">]  Ceaseret,  même  syntaxe  que 

XIX  [\]  Sagunto  excisa,  exemple  ci-dessus,  v,  11;  tantum -tie,  au   lieu 

ire  de  la  l'omie  Sayunius  (f.),  au  de  ynodo  ne... 

eu  de  .^aguntum  (n.).  ^6]  Ab,  même  svntaxe  que  ci-des- 

l'2]  Esset,  même  syntaxe  que  ci-  sus,  v,  7;  \v,S;  etc. 

îssus,  V,  11.  [7]   Cupidinem,    vov.     ci-dessus, 

[3]     Ita,     cf.    ci-dessus,    xin.    5;  x,  4. 

r-ceptum,  argument  juridique  fondé  [0^  Verecundia,  «  façon  d'entendre 

ir  l'analogie  des  contrats  civils   :  la  pudeur  »  est  une  expression  iro- 

aand  il  n'y  a  pas  d'exception  stipu-  nique. 
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sium  amicitiae  praeponamiis.  cum.  qui  id  fecerunt  [Saguntini], 
crudelius,  quam  Poeniis  hostis  perdidit,  vos  socii  prodideritis  ? 
[10]  Ibi  quaeratis  socios  censeo,  nbi  Saguntina  clades  ignota  est; 
Hispanis  populis  sicut  lugubre  ita  insigne  documentuni  Sagunti 
ruinae  erunt,  ne  quis  fidei  Romanae  aut  societati  confidat  ».  [11] 
Inde  extemplo  abire  finibus  Volcianorum  jussi  ab  nullo  deinde 
concilio  Hispaniae  benigniora  verba  tulere.  Ita  nequiquam  pera- 
grata  Hispania.  in  Galliam  transeunt. 

XX.  [IJ  In  iis  nova  terribilisque  species  vi.sa  est,  quod  armati  — 
ita  mos  gentis  erat  —  in  cunciliuni  venerunt.  [2]  Cum  verbis 
exlollentes  gloriam  virtutemque  populi  Romani  ac  magnitudinem 
imperii  petissent,  ne  Poeno  bellum  llaliae  inferenti  per  agros  ur 
besque  suas  transitam  darent,  [3J  tantus  cum  fremitu  risus  dicitur 
ortus,  ut  vi.x  a  maçiistratibiis  majoribusque  natu  juventus  sedare- 
tur;  [4]  adeo  stolida  inpudensque  postulatio  visa  est  censere,  ne 
in  Italiam  transmittant  Galli  bellum,  ipsos  id  avertere  in  se 
agrosque  suos  pro  alienis  populandos  obicere.  [5]  Sedato  tandem 
fremitu,  responsum  legatis  est.  «neque  Romanorum  in  se  meritum 
esse  neque  Carthaginiensium  injuriam.  ob  quae  aut  pro  Romanis 
aut  adversus  Poenos  sumant  arma  ;  [6]  contra  ea  audire  sese.  gen- 
tis suae  homines  agro  finibusque  Italiae  pelli  a  populo  Romane 
stipendiurnque  pendere  et  cetera  indigna  pati.»  [7j  Eadem  ferme  in 
ceteris  Galliae  conciliis  dicta  auditaque:  née  hospitale  quicquam 
pacatumve  satis  prius  auditum.  quam  Massiliam  venere.  [8J  Ibi 
omnia  ab  sociis  iaquisita  cum  cura  ac  fide  cognita  :  «praeoccupa- 
tos  jam  ante  ab  Hannibale  Gallorum  animos  esse;  sed  ne  illi 
quidem  ipsi  satis  mitem  gentem  fore  —  adeo  ferocia  atque  in- 
domita  ingénia  esse.  —  ni  subinde  auro,  cujus  avidissima  gens 
est.  principum  animi  concilientur.»  [9]  Ita  peragratis  Hispaniae 
Galliaeque  populis.  legati  Romarn  redeunt  haud  ita  multo  post, 
quam  cousules  in  provincias  profecti  erant.  Civitatem  omnem 
expectatione  belli  ereclam  invenerunt,  satis  constante  fama  jam 
HilDerum  Poenos  transisse. 

XXI.  [1]  Hannibal.  Sagunto  capto,Carlbaginem  Novam  in  hiberna 
concesserat,  ibique  auditis,  quae  Romae  quaeque  Carthagine  acta 


XX  [1]  In   iis,    il    doit    manquer  [1]  Satis  est  i)lacé  après  le  j)arti- 

une  phrase  où  Tite-Live  rappelait  à  cipe  qu"ii  modifie:  venere,  à   î'indi- 

quel  peuple  gaulois  on  s'était  dabord  catif,  parce  qu'il  s'agit  de  deux  faits 

adressé.  consécutifs. 

[4"  Transmittant,   même  syntaxe  [8]  Ab  sociis,  i.  e.  a  Massilienibus; 

queci-de-sus.  xi.  2.  subinde,  -  à  j)lusienrs  reprises». 

'6]  Agro...    pelli,     allusion     aux  [9]  Profecti  erant,  au   plus-que- 

prbgrès  des  Romains  dans  la  Gaule  jiarfait,  parce    qu'il    s'agit  de  deux 

cisalpine;    voy.    ci-ai»rés,     xxv,     2  faits  séparés  par  un    certain  inter- 

suiv.;    cetera    indigna,    «toutes    les  valle  de  temps;  constante,  etc.,  a  la 

autres  indignités  possibles  »  (R.).  valeur  d'une  proposition  causale. 
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decretaque  forent,  seque  non  ducem  solum  sed  etiam  causam  esse 
belli,  [2]  partitis  divenditisqiie  reliquiis  praedae,  nihil  ultra  difTe- 
rendum  ratiis  Hispani  generis  milites  convocat.  [3j  «  Credo  ego 
vos  »,  inqiiit,  «  socii,  et  ipsos  cernere,  pacatis  omnibus  Hispaniae 
populis  autfmiendam  nobis  militiam  exercitusque  dimittendos  esse 
aut  in  alias  terras  transferendum  bellum  ;  [4]  ita  enini  hae  gentes 
non  pacis  solum  sed  etiam  victoriae  bonis  florebunt,  si  ex  aliis 
gentibus  praedam  et  gloriam  quaeremus.  [o]  Itaque  cum  longinqua 
a  domo  instet  mililia  incertumque  sit,  quando  domos  vestras  et 
quae  cuique  ibi  cara  sunt  visuri  sitis,  si  quis  vestrum  su  os  invisere 
volt,  commeatum  do.  [6J  Primo  vere  edico  adsitis,  ut,  diis  bene 
juvantibus,  bellum  ingentis  gloriae  praedaeque  futurum  incipia- 
mus».  [1]  Omnibus  fere  visendi  domos  oblata  ultro  potestas  grata 
erat,  et  jam  desiderantibus  suos  et  longius  in  futurum  providen- 
tibus  desiderium.  [8]  Per  totum  tempus  hiemis  quies  inter  labores 
aat  jam  exhaustos  aut  mox  exhauriendos  renovavit  corpora  ani- 
mosque  ad  omnia  de  integro  patienda.  Vere  primo  ad  edictum 
convenere. 

[9]  Hannibal,  cum  recensuisset  omnium  genlium  auxilia, 
Gades  profectus  Ilerculi  vota  exsolvit  novisque  se  obligat  votis,  si 
cetera  prospéra  evenissent.  [10]  Inde  partions  curas  simul  m 
inferendum  atque  arcendum  bellum,  ne,  dum  ipse  lerrestri  per 
Hispaniam  Galliasque  ilinere  Italiam  peteret,  nuda  apertaque 
Romanis  Africa  ab  Sicilia  esset,  valido  praesidio  firmare  eam 
statuit.  [lljPro  eo  supplementum  ipse  ex  Africa  maxime  jacu- 
latorum,  levium  armis,  petiit,  ut  Afri  in  Hispania,  Hispani  in 
Africa,  melior  procul  ab  domo  futurus  uterque  miles,  velut 
mutuis   pigneribus    obligali,     stipendia    facerent.    [12J    Tredecim 


XXI-XXII.  Préparatifs  d'Hannihal  [5]  Longinqua,  dans  des  pays  loin- 

pour  son  expédition  en  Italie.  tains. 

XXI  [1]   Hannibal,   Tite-Livc   re-  [(>]  Bellum     ingentis     gloriae... 

prend  le    récit   des    événements    au  luturum,  <>  une  guerre  qui  doit  vous 

point  où   il   les  a    laissés    au    cha-  procurer  une  gloire  immense  ». 

pitre  XV  ;  qiiae...  acla...  forent,  «  ce  [7^  Ultro,  bien  qu'ils  ne    l'eussent 

qui  s'était  passé,  disait-on  »  ;    de   là  pas  demandée, 

le  subjonctif  ;  forent,  au  lieu  d'essenl,  [8]  Convenere,  à  Garthagène. 

suivant    une    habitude    familière   à  [ii]  Si  cetera   prospéra    evenis- 

Tite-Live,   notamment   dans  Tinter-  sent,  au  style  direct    il    y   aurait  : 

rogaliôu  indirecte.  hcec  rooco,  si  cèlera  prospéra  evene- 

[2j  Partitis  a  le  sens  passif.  mit;  pour  prospéra,  au   lieu  de  pros- 

[3]  Ego,  à  cause  de   l'antithèse  et  père,  voy.  ci-dessus,  viii,  1-2. 

ipsos;  transferendum  bellum,  c'est    le  [{[)]  Partiens...    in    inferendum, 

parti  jugé  le  meilleur  par  Ilannibal;  etc.,  construction  rare  du  gérondif  ; 

de  là  ce  qui  va  suivre;    ita...  si,    «  à  ab  Sicilia,  voy.  ci-dessus,  xvii,  (i. 

la  condition  que...  »    (cf.  ci-dessus,  [ll]Proeo,'à  la  place  des  troupes 

xni,     ."))  ;    hae    gentes,    les    peuples  qu'il    allait    envoyer     en     Afrique; 

espagnols.  mixtos,  etc.,    ces    cavaliers  avaient 

été  levés  un  peu  partout. 
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milia  octiogentos  quinquaginta  pedites  caetratos  misit  in  Africam 
et  funditores  Baliares  octingentos  septuaginta.  équités  mixtes  ex 
multis  gentibas  mille  ducentos.  [13]  Has  copias  partim  Carlhagini 
praesidio  esse,  partim  distribui  per  Africam  jubet.  Simul  coinjui- 
sitoribiis  in  civitates  missis.  quattuor  milia  conscripta  deleetae 
juventiitis.  praesidium  eosdem  et  obsides,  duci  Carlhaginem  jubet. 

XXII.  [1]  Neque  Hispaniam  neclegendam  ralus,  atque  id  eo 
minus,  quod  haud  iguanis  erat  circumitam  ab  Romanis  eam 
legatis  ad  sollicitamlos  [irincipum  aninn»s.  Hasdnibali  fratri,  vire 
inpigro.  [2]  eam  provinciam  destinât  firmatque  Africis  maxime 
praesidiis.  peditnm  Afrorum  underim  milibus  ortingentis  quin- 
qûaffinta.  Lignribus  trecentis.  Baliaribus  quingeniis.  [3]  Ad  haec 
peditum  auxilia  additi  équités  Libyphoenices.  mixtum  Punicum 
Afris  genus.  quadringenti  guinquaginta  et  Numidae  Maurique 
accolae  Oceaui  ad  mille  octingenti  et  parva  Ilergetum  manus  ex 
Hîspania.  trecenti  équités,  et.  ne  quod  terrestris  deesset  auxilii 
genus.  elephanti  viginti  unus.  [4]  Classis  praeterea  data  tuendae 
maritumai  or«,  quia,  qua  parte  belli  viceraut.  ea  tum  rjuoque  rem 
gestun»s  Romanos  credi  poterat.  quinquaginta  quinquei^emes. 
quadriremes  duae.  trirèmes  quinque  ;  se<l  aptae  instructeeque  re- 
migio  trigiiita  et  duae  quinqueremes  erant  et  trirèmes  quinque. 

[5]  Ab  Gadibus  Garthaginem  ad  hiberna  exercitus  redit  ;  atque 
inde  profettus  praeter  Onusam  urbem  ad  Hibemm  marituma 
ora  ducit.  [6]  Ibi  fama  est  in  quiète  visum  ab  eo  juvenem 
divina  specie.  qui  se  ab  Jove  diceret  ducem  in  Ilaliam  Hannibali 
mis.sum  :  proinde  sequeretur  neque  usquam  a  se  deîlecteret 
oculos.    [7j    Pavidum    primo    nusquam    circumspicientem    aut 


131  Conquisitoribas.cf.  ci-dessus  [6'  Ibl,  voy.  Cic,  de  Div.,  I,  24,  49, 

XI,     13;    civitates,    suppléez    Uiapa-  (d'après  Coelius  Anlipater)  :  «  Han- 

.nas.  nibalein,   cuin  cepisset     Saguntum, 

XXII     '11     Circamitam,    etc.,    il  Aisum  esse  in  somnis  a  Jove  in  deo- 

5'agit  de  î'Éspagne   située  à  l'ouest  vuin    conciliuia    vocari    :    quo  cura 

de  l'E'LTe:  voy.  ci-dessii<.  xix,  6-11.  venisset.  Jovein  iinperasse  ut  Italiae 

2"  Firmatque,      suppléez     tara  ;  beiluni  inferret  ducenique  ei  unum 

Afrorum  est  adjectif.  e  concilie  datuni,    quo  iiluni    ut-en- 

rs^  Afris  est  à  l'ablatif;  ad,   i.  e.  tern  cum  e.xercitu  piogredi  coqjisse, 

■  circîter.  tuni  ei   duceni  illuin  praecepisse  ne 

'4"  Tuendae,  etc.,  emploi  libre  du  resjûceret.  illuni  autem  id  diotius 
daii'f  au  heu  de  ad  avec  l'accusatif;  facere  non  potuisse  elatumque  cupi- 
vicerant.  dans  la  rreiiii»>re  guerre  dilate  respexisse,  tum  visaiu  beluain 
punique,  à  Mylae.  à  Ecnoine,  aux  vastam  et  inimanem  circumplicatam 
îles  Egales;  apta>',  «en  bon  état»;  serpentibn?  quacumque  iacedei^et 
remigio,  au  lieu  de  remigibrus,  l'abs-  omnia  arbusta.  virgulta,  tecta  pér- 
irait pour  le  concret:  cet  emploi  du  vertere,  et  eum  admiratuin  quaesisse 
mot  est  inconnu  avant  Tite-Live  ;  de  deo  quodnam  illud  esset  laie 
triginta,  -  trente  seulement.  •'  monslrum,  el  deuni  respondisse  vas- 

■,=»■     Cartliaginem,     Carthagéne;  titatem  esse    Italiae    praecepisseque 

exercitus  a -^X  au  génitif;  maritima  ora  ul  pergfiet  protinus.  quid  rétro  at- 

ablatif  de  la  question  (jun;  ducit  is.-  que  a  tergo    fieret    ne   laboraret  ». 

•e.  exercitum),  cf.  le  grec  a«rivts,  '7]  Cura,  «  une  curiosité  inquiète  ». 
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respicientem  seciitum;  deinde,  cura  ingenii  huoiani,  cnm,  quid- 
nam  id  esset,  quod  respicere  velitus  esset,  agitaret  animo, 
teinpernre  oculis  nequivisse  ;  [8]  tum  vidisse  post  sese  ser- 
peiitem  mira  magnitudine  cum  ingenti  arborum  ac  virgulto- 
rum  strage  ferri,  ac  post  insequi  cum  fragore  caeli  nimbum. 
[9]  Tum,  quae  moles  ea  quidve  prodigii  esset,  quaerentem  audisse. 
vaslitatem  Italiae  esse  :  pergeret  porro  ire  nec  ultra  inquireret 
sineretcfue  fala  in  occulto  esse. 

XXII I.  [1]  Hoc  visu  laetus  tripertito  Hiberiun  copias  trajeeit 
pi*gprnissis,  qui  Gallorum  animos,  qua  traducendus  exercitus  erat. 
donis  coiiciliarent  Alpiumque  transitus  specularentur.  Nonaginta 
milia  peditura,  duodecim  milia  equitum  Hiberum  traduxit. 
[2J  llergetes  itide  Bargusiosque  et  Ausetauos  et  Lacetaniam,  quae 
subjecta  Pyrenaeis  montibus  est,  subegit  oracque  huic  omni 
praefecit  Uannonem.  ut  fauces,  quae  Ilispanins  G.'illiis  jungunt,  in 
potestaie  essent.  [3J  Deeem  milia  peditum  Ilannoni  ad  praesidium 
obtinendae  regionis  data  et  miHo  équités.  [4J  Post([unm  per  Pyre- 
naeum  saltum  traduci  exercitus  est  coei)tus  rumor({ue  per 
barbaros  manavit  certior  de  bello  Rumano,  tria  milia  inde  Car- 
petanorum  peditum  iter  averterunt.  GonsUtbat  non  tam  bello 
motos  quam  longiuqnitateviae  inexsuperabilique  Alpium  transitu. 
[5]  Ilaimibal,  (juia  revocare  aiit  vi  retinere  eos  anceps  erat,  [6J  ne 
ceterorum  etiam  féroces  animi  im'itarenlur,  supra  septem  milia 
hominum  donîos  reniisit,  quos  et  ipsos  gravari  militia  senserat, 
Carpetanos  quoque  ab  se  dimissos  simulans. 

XXIV.  [IJ  Inde,  ne  mora  atque  otium  animos  sollicitaret,  cum 
reliquis  copiis  Pyreuanim  tiansgreditur  et  ad  oppidum  Iliberri 
castra  locat.[2J  Galli  (pi.imiiuani  Italiae  bellum  inlcrri  audiebant. 
tamen,  qnia  vi  subactes  Iraris  Pyrenacum  Hispanos  fama  eral 
praesidiaque  valida  inposita,  nielu  servitutis  ad  arma  constenmli 
Ituscinonem   aliquot  p(q>uli   conveniuiit.   [3^J   Quod  ubi  Hannib.ili 

[8]  Ferri  est  un  passif  à  sens  ré-  .T  Ad   praesidium,  .<  pour   assu- 

ftéchj   «  se    naouYoir  »  (cf.  ci-apiès,  rer  ia  défense  du  pays  ». 

XXV,  XV,  liS).  [V  Inde,  i.  e.  a  l'ijrenneo  snllv. 

[iJ]  Moles  ea,  ce  mon«tie;    i>orvo,  \h]  Anceps  erat  i'(iuivaiit  à  duhi- 

«  en    avant  »  ;  nec,  au  lieu   de  nece,  tabat,  «  il  tiésitait  »  ;  de  là  l'euiploi  d»^ 

connne  souvent  chez  Tite-Live.  l'intiiiilif. 

XXIII-XXIV.    Marche   d'Huunibal  [ti;   Ne  est  le  développement  de /■ 

vers  les  l'yréni'es.  niisit,  et  non  de  tfuiu...  anceps  frai. 

XXIU  [Il  Hiberum,  d.-pend  de  la  XXIV    ,1     SolUcitaret,  «  ne  les 

préposition    ^-rt;**   contenue  dans    le  incitât  à  faire  défixtion  ». 

verbe   IrajevU;  trniisilux,    •<    les  pas-  [-l]  Italiae,  à  rilalic  (et  non  pas  à 

sages  »,   l'abstrait   pour    le   concret;  la  tiaule;  ;  //o»*   l'j/reniienni,  au  lieu 

Hiberum,     construction    analogue    à  île  '/wt  iraiia    t'yrenaeiim    cnint,   voy. 

celle  de  //v/>v/7.  ci-dessus,    vu,'.'»;   ml  arma,    s.-e.  c»'i- 

[i\    Bargusioaque,    etc.,    au    lieu  pioula,  lépouvaute    les    poussait    à 

de    et  /ifirf/usios,    emploi    arbitraire  prendre  les  armes, 

de  deux  conjonctions    différentes   au  [;ij  Ipsum,  «  en   personne  »  ;  acce- 

lieu  de  et  répète.  (hrent  remplace  l'impiTalif  du  sty  e- 
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nuntiatum  est.  morain  magis  quam  bellum  metuens  oratores  ad 
regulos  eorum  misit,  «  conloqui  semet  ipsum  cum  iis  velle,  et  vel 
illi  propius  Iliberrim  accédèrent,  vel  se  Ruscinonem  processurum, 
ut  ex  propinquo  congressus  facilior  esset  :  [4]  nani  et  acceptu- 
nim  eos  in  castra  sua  se  laetum  nec  cunctanter  se  ipsum  ad  eos 
venturum.  Hospitem  enim  se  Galliae,  non  hostem  advenisse,  nec 
stricturum  ante  gladium,  si  per  Gallos  liceat.  quam  in  Italiam  ve- 
nisset.»  [o]  Et  per  nuntios  quidem  haec:  ut  vero  reguli  Gallorum, 
castris  ad  Iliberim  extemplo  motis,  haud  gravate  ad  Poenum 
venerunt,  capti  donis  cum  bona  pace  exercitum  per  fines  suos 
praeter  Ruscinonem  oppidum  transmiserunt. 

XXV.  [1]  In  Italiam  intérim  nihil  ultra  quam  Hiberum  transisse 
Hannibalem  a  Massiliensium  legatis  Romam  perlatum  erat.  [2] 
cum,  perinde  ac  si  Alpes  jam  transisset.  Boi.  sollicitatis  Insubribus, 
defecerunt,  nec  tam  ob  veteres  in  populum  Romanum  iras,  quam 
quod  nuper  circa  Padum  Placentiam  Cremonamque  colonias  in 
agrum  Gallicum  deductas  aegre  patiebantur.  [3]  Itaque,  armis 
repente  arreptis.in  eum  ipsum  agrum,  impetu  facto,  tantum  terro- 
ns ac  tumultus  fecerunt,  ut  non  agrestis  modo  multiludo  sed  ipsi 
triumviri  Romani,  qui  ad  agrum  vénérant  adsignandum,  diffisi 
Placentiae  moenibusMutinam  confugerint,  C.  Lutatius,G.  Servilius, 
M.  Annius.  [4]  Lutati  nomen  haud  dubium  est;  pro  Annio  Servi- 
lioque  M.  Acilium  et  C.  Herennium  habent  quidam  annales,  alii 
P.  Gornelium  Asinam  et  G.  Papirium  Masonem.  [5J  Id  quoque  du- 
bium est.  legati  ad  expostulandum  missi  ad  Boios  violati  sint,  an 
in  triumviros  agrum  metantes  impetus  sit  factus.  [6]  Mutinae  cum 
obsiderentur,  et  gens  ad  oppugnandarum  urbium  artes  rudis,  pi- 
gerrima  eadem  ad  militaria  opéra,  segnis  intactis  adsideret  mûris, 
simulari  coeptum  de  pace  agi,  [7]  evocatique  ab  Gallorum  princi- 
pibus  legati  ad  conloquium  non  contra  jus  modo  genlium  sed, 
violata  etiam,  quae  data  in  id  tempus  erat,  fide,  conprehenduntur, 


direct;  liceat,  voy.  ci-dessus,  xi,  2;  [3]  Confugerint,    voy.    ci-dessus, 

XX,  4;  5:  8,  etc.  n,  6. 

[5'  Haec,   s.-e.  egit;   vero   montre  [4]  Haud  dubium,  parce  que  tous 

que'  la    première    démarche    avait  les  annalistes,  sources  de  Tite-Live, 

trouvé     les     Gaulois    irrésolus;   ad  donnaient  son  nom. 

Poenum,    auprès    du    Carthaginois,  [h]    Ad   expostulandum,    «  pour 

c'est-à-dire  Hannibai.  réclamer  satisfaction.  » 

XX\'XX\l.  Rébellion  des  Boiens  et  Ji]   Ad,   «  pour  ce  qui    est  de...»; 

des  Imubres  contre  Roin".  oppugnandarum,     Modène    avait    été 

XXV    1]   In  Italiam,  ces  simples  fortifiéeparles Romains  ;w«r/«,  même 

mots       servent     de     transition    et  construction    que    ci-dessus,    i,    4; 

montrent  où  vont  désormais  se  pas-  x,  10,  etc. 

ser  les  événements.  [7'  In  id  tempus,  «  pour  cette  cir- 

'2^   Sollicitatis,  etc.,  bien  que  les  constance  »; /î(^e,  l'engagement  dhon- 

teht'atives  faites  auprès  des  Insubres  neur  de  respecter  les  ambassadeurs  ; 

fussent  restées  vaines;  nifoer  modifie  absides,    les     otages    qu'ils    avaient 

a:'i\.c:as.  livrés  aux  Romains  comme  garantie 
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negantibus  Gallis,nisi  obsides  sibi  redderentur,  eos  dimissuros.  [8] 
Cum  haec  de  legatis  nuntiata  essent,  et  Mutina  praesidiumque  in 
periculo  esset,  L.  Manlius  praetor  ira  accensus  etfusum  agmen  ad 
Mutinam  ducit.  [9]  Silvae  tune  circa  viam  erant,  pierisque  incultis. 
Ibi  inexplorato  profectus  in  insidias  praecipitat  multaque  cum 
caede  suorum  aegre  in  apertos  campos  emersit.  [lOj  Ibi  castra 
communita  et,  quia  Gallis  ad  temptanda  ea  defuit  spes,  refecti 
sunt  militum  animi,  quamquam  ad  quingentos  cecidisse  satiscon- 
stabat.  [11]  Iterdeinde  de  integro  coeplum,  nec,  dum  perpatentia 
loca  ducebatur  agmen,  apparuit  hostis  ;  [12]  ubi  rursus  silvae  in- 
tratae,  tum  postremos  adorti  cum  magna  trepidatione  ac  pavore 
omnium  septingentos  milites  occiderunt,  sex  signa  ademere.  [13] 
Finis  et  Gallis  territandi  et  pavendi  fuit  Romanis,  ut  e  saltu  invio 
atque  impedito  evasere.  Inde  apertis  locis  facile  tutantes  agmen 
Romani  Tannelum,  vicum  propinquum  Pado,  contendere.  [14]  Ibi 
se  munimento  ad  tempus  commeatibusque  fluminis  et  Brixiano- 
rum  etiam  Gallorum  auxilio  adversus  crescentem  in  dies  multitu- 
dinem  hostium  tutabantur. 

XXVI.  [1]  Qui  tumultns  repens  postquam  est  Romam  perlatus, 
et  Punicum  insuper  Gallico  bellum  auctum  patres  acceperunt,  [2] 
G.  Atilium  praetorem  cum  una  legione  Romana  et  quinque  mili- 
bus  sociorum  dilectu  novo  a  consule  conscriptis  auxilium  ferre 
Manlio  jubent;  qui  sine  uUo  certamine  —  abscesserant  enim  metu 
hostes  —  Tannetum  pervenit. 

[3]  Et  P.  Cornélius,  in  locum  ejus,  quae  missa  cum  praetore  erat, 
scripta  legione  nova,  profectus  ab  urbe  sexaginla  longis  navibus 
praeter  oram  Etruriae  Ligurumque  et  inde  Salluvium  montes  per- 


de leur  soumission;  (/i?)!is5i<?-os,  même  irrégularité  de  syntaxe  fort  rare  à 

svntaxe  que  ci-dessus,  XII,  4.  l'époque  classique. 

*[8J  Manlius,  vov.   ci-dessus,  xvii,  [14'  Ad  tempus,   suppléez    facto, 

7;    effusum,  voy.    ci-dessus,  xxi,    î);  même   construction     que   ci-dessus, 

ad  Mutinam,  \cm\Ao'\   de  la  préposi-  vu,  5;    viii,    .">,    etc.;     Brixianorum, 

tion    s'explique   très    bien,    car   la  s.-e.   Cenomanorum,  Brescia   était  la 

marche  de  Manlius  a  pour  but   les  capitale  des  Génomans. 

environs  de  Modène.  XXVI,3-XXX.     Prouvés    d'Hanm- 

[9]  Pierisque,  adjectif  neutre  pris  bal  ;  passage  du  /{hône, premier  contact 

substantivement,    au     lieu    de   pie-  avec  les  Bomnins. 

risque     locis;     inexplorato,   «    sans  XXVI  ^1]  Insuper,  «  en  sus  »,-- en 

avoir    éclairé    sa   marcbe   »    (ne    se  outre  »  ;  bellum,  et  non  hello,  parce 

rencontre    pas     avant    Tite-Live)  ;  que  la  guerre  contre  Carthage  estbien 

praecipitat,  au  lieu  de  se  prarcipitat  ;  plus  importante  que  celle  contre  les 

l'exj)re?sion    i)i    iJisidias    praecipitat  Gaulois, 

est  familière  à  Tite-1-ive.  l~^]  A  consule,  par  Scipion  ;  metu, 

[101  Ad  temptanda,  voy.  ci-après,  i.  e.  proptrr  melum. 

Lvii,  0.  [3]     Et,    d'autre     part  ;      navibus, 

ri2]  Intratae,    construction    poé-  ablaUf    d'accompagnement   (cf.    V, 

tique.  xxviii,2;  XXll,  xxii.  1;   XXV,  xxv, 

[13]  "Vicum,  au  lieu  de  ad   vicwn,  12,  etc.);  Ugurum  dépend  de  montes. 
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venit  Massiliam  [4]  et  ad  proxiimum  ostiiim  Rhndani  —  pluribus 
eniin  divisus  amnis  in  mare  deciirrit  —  castra  locat,  vixdum  satis 
credeiis  Hannibalem  superasse  Pyrenaeos  montes.  [5]  Quem  ut  de 
Rhodani  quoque  transitu  agitare  animadvertit,  incertus,  quonam 
ei  loco  occiirreret,  necdum  satis  refectisabjartationemarituma  mi- 
litibus.  trecentos  intérim  delectos  équités  ducibus  Massiliensibus 
et  auxiliarihus  Gallis  ad  exploranda  omnia  visendosque  ex  tuto 
hostes  praemittit.  [6]  Hannibal,  céleris  metu  aut  pretio  pacatis^ 
jam  in  Volcarum  pervenerat  agrum,  gentis  validae.  Colunt  autem 
circa  utramque  ripam  Rhodani:  sed  diffisi  citeriore  agro  ai-ceri 
Poenum  posse,  ut  flumen  pro  munimento  baberent,  omnibus  ferme 
suis  trans  Rhodanum  trajectis,  ulteriorcm  ripam  amnis  armis  obli- 
nebant.  [7]  Ceteros  accolas  fluminis  Hannibal  et  eorum  ipsorum^ 
quos  sedes  suae  tenuerant,  sirnul  j)erlicit  donis  ad  naves  undique 
contrahendas  fabricandasqne.  simul  et  ipsi  traici  exercitum  leva- 
rique  quam  prinium  regionem  suam  tanta  hominum  urgente 
turba  cupiebant.  [8J  Itaque  ingens  coacta  vis  navium  est  lin- 
tiiumque  temere  ad  vicinaiem  usum  paratarum  ;  novasque  alias- 
primum  Calli  inchoantes  cavabant  ex  singulis  arboribus,  [9] 
deindeetipsi  milites  simul  copia  materiae  simul  facilitale  operis- 
inducii  aWeos  informes,  nibil,  dummodo  innare  aquae  et  capere 
onera  possent,  curantes,  raptim,  quibus  se  suaque  transveherent, 
faciebant. 

XXVII.  [Ij  Jamque  omnibus  satis  conparatis  ad  Iraicien- 
dum  teirebant  ex  adverse  hostes  omnem  ripam  équités  vi- 
rique  obtinentes/2j  Quosut  averteret,  Ilannonem,  Bomilcaris 
lîlium,  vi;;ilia  prima  noctis    cum    j)arte  copiarum,  maxime 


'Â'_  Proxumum,  la  plus  proche ^par  sur  rattachemontqu"ilsont  pour  leurs 

rapport  à  Home  .  demeures. 

::•]  Abjactatione  marituma,  «  du  Sj   Temere,   «avec  une   certaine 

mal  de  mer    .  néj:ligenct' »,  parce  qu'on  ne  les  de»- 

[6]  Ceteris,    les  antres  peuplades  tinait    pas     à    des    oi)ératJons     im- 

gauloises.      indépendamment      des  portantes;    inchoantes.  \)rcntint  l'ini- 

Voices;  citeriore  ayro,    le  territoire  tiativot-'t,  par  conséquent,  donnanl 

en    deçà  dn   Kbône   ^par  l'apjiort  à  l'exemple  ;  cavabant,    i.  e.    cavamlo^ 

Hannibal;  :    omnibus   ferme    nuis   est  fnhricnbant. 

e\\>\\(\\xé\^'M-er)rumipsoruni  qvLos  sedrs  9   Copia    materiae,  par    labon- 

sxae  tenuerant:   c'est  donc  un  nias-  dance     des    lK)is    de     construction; 

cnlin  :    presque     tous     les     Volées  nt/mz-e  «yurtc,  même  construction  que 

avaient  passé  le  Rhi>ne.  mais    H  en  ci-dessus,  i.  4  ;  x,  10;   etc.;  quibus  sl. 

reste  encore  quel<;ues-uns  sur  l'autre  pour  antécédent  alveos. 

rive  (Edet).  XXVII    f  Viri,  au  lieu  de  peditesr 

j     Eorum...     quos...,     entendez  pour  éviterune  trop  grande  symétrie 

Volcarum  ipsorum  eos  q-uo$...{cï.'S.'S.\l,  avec  équités. 

VII,  .-»;  etc.»;  suae  est  placé   après  le  '2"  Averteret  (suppléez -ffaînjiôa/), 

substantif,   afin  d'attirer  l'attention  vov.' ci-dessus,  xi,  lu:  noctis  est  su- 
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Hispanis,  [3]  adverso  fliimine  ire  iter  unius  diei  jubet  et,ubr 
primum  possit,  quam  occultissime  Irajecto  amni,  circumdu- 
cere  agmen,  ut,  cum  opus  facto  sit,  adoriatur  ab  tergo- 
hostes.  [4]  Ad  id  dati  duces  Galli  edocent,inde  milia  quinque 
et  viginti  ferme  supra  parvae  insulae  circumfusum  amnem 
latiore,  ubi  dividebatur,  eoque  minus  alto  alveo  transitum 
ostendere.  [5]  Ibi  raptim  caesa  materia  ratesque  fabricatae, 
in  quibus  equi  virique  et  alia  onera  traicerentur.  Hispani 
sine  ulla  mole  in  utres  vestimentis  conjectis  ipsi  caetris  su- 
perpositis  incubantes  flumen  tranavere.  [61  Et  alius  exerci- 
tus  ratibus  junctis  trajectus,  castris  prope  flumen  positis,. 
nocturno  itinere  atque  operis  labore  fessus  quiète  unius 
diei  reficitur,  intento  duce  ad  consilium  opportune  exse- 
quendum.  [7J  Postero  die  profecti  ex  loco  edito  fumo  si- 
gDïficant  transisse  et  baud  procul  abesse.  Quod  ubi  accepit 
Hannibal,  ne  tempori  deesset,  dat  signum  ad  traiciendum. 
[8j  Jam  paratas  aptntasque  habebat  pedes  lintres,  eques 
fere  propter  equos  naves.  Navium  agmen  ad  excipiendum 
adversi  impetum  lluminis  parte  superiore  transmittens 
tranquillitatem  infra  traicientibus  lintribus  praebebat. 
[9]  Equorum  pars  magna  nantes  loris  a  puppibus  trabe- 
bantur  praeter  eos,  quos  instratos  frenatosque,  ut  extem- 
plo  egresso  in  ripam  equiti  usui  essent,  inposuerant  in 
naves. 

XXVIII.  [1]  Calli  occursant  in  ripa  cum  variis    ulula libus 
cantuque  moris    sui  quatientes  scuta  super  capita    vibran- 


perfln,  riniliu  désifînant  une  des 
quatre  divisn^ns  de  la  nuit. 

[:¥]  Circumducere.  etc.  «  opérer  un 
mouvenienl  tournant -•. 

[4]  Duces  (suppléez  iluieris),  c  com- 
me guides»;  »(j7jrt,  suppléez /)<t.?»Mww, • 
diviilehaLur,  à  l'indicatif,  parce  que 
la  proposition  où  il  se  trouve  peut 
être  considérée  comme  une  e.xplica- 
tion  ajoutée  par  Tite-Live  et  soes- 
Iraitepar  conséquent  aux  règles  gé- 
nérales du  style  indirect. 

[5]  Materiâ,  voy.  ci-dessus,  xxvi. 
9;  alia,  etc.,  même  attraction  qu'en 
grec  avec  a/,).o:,  entendez  nlia,  id  est, 
onera;  sine  ulhi  mole,  sans  aucun  em- 
barras :  aupei'poaitis,  en  plaçant  leurs 


petits    boucliers    de    cuir    sur    les- 
outres. 

li]  Ratibus  junctis,  des  radeaux 
faits  d'iirlires  attachés  ensemble. 

i~]  Postero  die,  le  troisième  jour 
après  leur  départ  (voy.  ci-dessua, 
^  'l);  ex  loco  edito  se  rattache  à  siyni- 
ficnnt  ;  transisse,  suppl.  se  (cf.  ci- 
dessus,  XII,  4;  XXV,  7  ;  etc.). 

[8]  Fera  est  précisé  par  l'expres- 
sion pars  muf/na  fci-après,  Jj  î^)  ; 
transmittens,»  faisant  la  traversée  •• 

ijjj  Trahebantur,  même  syntaxe 
que  ci-dessus,  vu,  7. 

XXVIII  I  ..  Sul,  <•  |>ropre  à  leur 
nation»;  le  génilif  moris  aui  joue  le 
rôle  dun  qualificatif. 
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tesque  dextris  tela,  [2]  quamquam  et  ex  adverso  terrebat 
tanta  vis  navium  cum  ingenti  sono  fluminis  et  clamore  varie 
nautarum  militumque,  et  qui  nitebantur  perrumpere  impe- 
tum  fluminis  et  qui  ex  altéra  ripa  traicientes  suos  hortaban- 
tur  ;  '3~  et  jam  satis  paventes  adverso  tumultu  terribilior  ab 
tergo  adortus  clamer,  castris  ab  Ilannone  captis.  Mox  et  ipse 
aderat,  ancepsque  terror  circumstabat,  et  e  navibus  tanta  vi 
armatorum  in  terram  evadente  et  ab  tergo  inprovisa  premente 
acie.  [4]  Galli  postquam  utroque  vim  facere  conati  pelleban- 
tur,  qua  patere  visum  maxime  iter,  perrumpunt  trepidique 
in  vicos  passim  suos  diffugiunt.  Hannibal,  ceteris  copiis  per 
otium  trajectis,  spernens  jam  Gallicos  tumultus  castra  locat. 
[5]  Elephantorum  traiciendorum  varia  consilia  fuisse 
credo,  certe  variât  memoria  actae  rei.  Quidam,  congregatis 
ad  ripame  lephantis  tradunt  ferocissimum  ex  iis  inritatum 
ab  rectore  suo,  cum  refugientem  in  aquam  'nantem]  seque- 
retur,  traxisse  gregem,  ut  quemque  timentem  altitudinem 
destitueret  vadum,  impetu  ipso  fluminis  in  alteram  ripam 
rapiente.  6^  Ceterum  magis  constat  ratibus  trajectos;  id  ut 
tutius  consilium  ante  rem  foret,  ita  acta  re  ad  fidem  pronius 
est.  [7"  Ratem  unam  ducentos  longam  pedes  quinquaginta 
latam  a  terra  in  amnem  porrexerunt,  quam,  ne  secunda 
aqua  deferretur,  pluribus  validis  retinaculis  parte  superiore 
ripae  religatam  pontis  in  modum  humo  injecta  constrave- 
runt,  ut  beluae  audacter  velut  per  solum  ingrederentur;  "8] 
altéra  ratis  aeque  lata,  longa  pedes  centum,  ad  traiciendum 
flumen  apta,  huie  copulata  est;  tum  elephanti  per  stabilem 


[2"'  Quamquain  a  la  valeur    d'un  l'eau  (et  s'arrête),  mais  alors  la  force 

adverbe  et  marque   opposition;   ils  du  courant    l'entraine  vers    l'autre 

veulent  faire  peur  et  pourtant  ils  ont  rive  Œdet). 

peur  eux-mêmes.  ^6]  Magis  constat,  "  les  historiens 

'3"  Adortus,  s.-e  ej-af ,  a  pour  com-  saccordeut    plutôt    à  dire  que...  »  ; 

plèrnent    eos   paventes;   ipse,  i.     e.  ax/er*?»!.  ■  avant  l'événement  »; /"ore^ 

Banno.  au  lieu  à'esset,  qui  lui-même  serait 

[4"  Patere,  '•  être  libre  ".  pour    fulsstt    (cf.   ci-dessus,    iv,    3; 

•^ô' Certe..,  memoria.  ><  ce  qu'il  y  a  xxi,  2;  etc.)    :    «   si   l'on    avait    dû 

de  sûr  du  moins,  c'est  que  le  récit..."»;  choisir  entre  les  deux  moyens,  celui- 

tradunt,  ce  premier  récit  n'a  rien  de  ci  eût  été  le  plus  sûr  ». 

soiieux  et  ne  mérite  aucune  créance  ;  [7]  Parte  superiore,  "  en, amont  »; 

ut.  •'  à  mesure  que...  ";  vadum,  la  par-  l'ablatif  seul,  au  lieu  de  ai,  par  ana- 

tie  guéable;u«  quemque  doit  être  rat-  logie  avec  la  construction  de /^oirfere 

taché    à    impetu   ipso...    rapiente    :   il  ou  suspend>^re  :  pojitis  in  modum,  de 

semble  qu'il  faut  entendre  que  cha-  manière  à  faire  un  pont, 

que  éléphant,    à  mesure   qu'il  perd  [8;  Tamquam  vlam,  i.  e.  faw^ua'n 

pied,  est  effrayé  de  la  profondeur  de  per  viam. 
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ratem  tamquam  viam  praegredientibus  feminis  acti  ubi  in 
minorem  adplicatam  trangressi  sunt,  [9]  extemplo  resolu- 
tis,  quibus  leviter  adnexa  erat,  vinculis,  ab  actuariis  aliquot 
navibus  ad  alteram  ripam  pertrahitur.  Ita  primis  expositis, 
alii  deinde  repetiti  ac  trajecti  sunt.  [10]  Nihil  sane  trepida- 
bant,  donec  continenti  velut  ponte  agerentur;  primus  erat 
pavor,  cum  soluta  ab  ceteris  rate  in  altum  raperentiir; 
[11]  ibi  urgentes  inter  se,  cedentibus  extremis  ab  aqua, 
trepidationis  aliquantum  edebant,  donec  quietem  ipse  ti-^ 
mor  circumspectantibus  aquam  fecisset.  [12]  Excidere  etiam 
saevientes  quidam  in  flumen  ;  sed  pondère  ipso  stabiles 
dejectis  rectoribus  quaerendis  pedetemplim  vadis  in  terram 
evasere. 

XXIX.  [1]  Dum  elephanti  traiciuntur,  intérim  Hannibal 
Numidas  équités  quingentos  ad  castra  Romana  miserat  spe- 
culatum,  ubi  et  quantae  copiae  essent  et  quid  pararent.  [2] 
Huic  alae  equitum  missi,  ut  ante  dictum  est,  ab  ostio  Rho- 
dani  trecenti  Romanorum  équités  occurrunt.  Proelium  atro- 
cius  quam  pro  numéro  pugnantium  editur;  [3]  nam  praeter 
multa  vulnera  caedes  etiam  prope  par  utrimquefuit,  fugaque 
et  pavor  NumidarumRomanisjamadmodum  fessis  victoriam 
dédit,  victores  ad  centum  quadraginta,  nec  omnes  Romani, 
sed  pars  Gallorum,  victi  amplius  ducenti  ceciderunt.  [4]  Hoc 
principium  simul  omenque  belli  ut  summae  rerum  prospe- 
rura  eventum  ita  haud  sane  incruentam  ancipitisque  cer- 
taminis  victoriam  Romanis  portendit. 

[5]  Ut    re    ita  gesta  ad  utrumque   ducem   sui   redierunt, 

[9]  Ab,  parce  que  Tite-Live  pense  fectif  et  l'objectif  des  troupes. 

à  l'effort  fait  par  ceux  qui  font  avan-  [2]  Huic  alae  dépend  d'occw-rwit; 

cer  le  radeau.  cditiw,  i.  e.  committitw ;  ut  ante  dic- 

[10]  Velut  doit  être,  dans  la  cons-  tum    est,    voy.  ci-dessus,    xxvi,    5; 

truction,    placé    devant    continenti;  quam  pio.  comme  en  ^vec  ?,  xa-rà  (ou 

agerentur,    subjonctif    de   répétition  T.^6<i),  néologisme  peul-étre  introduit 

(voy.  ci-dessus,  viii,  11,  etc.);  même  par  Tite-Live. 

remarque  pour  raperentur  ;  ab  cete-  [3]  Caedes,  «  le  nombre  des  morts  »  ; 

ris,  le  reste  de  l'appareil  (cf.  ce  qui  fuya  et  pavor,  «la  panique»  ;  amplius 

a  été  dit  ci-dessus,  §§  7-8).  (suppléez  guatn)  ducenti,  ellipse  ordi- 

[11]  Inter  se,  «  les  uns  les  autres  »  ;  naire  en  latin. 

extremis  désigne  ceux  qui  étaient  au  [4]  Summae   rerum ,    «  pour  l'en- 

bord;   trepidationis  ali(/uantum  équi-  semble  des  opérations  »;  «/u//////s  cer- 

vaut  à  satis  marpunn   trepidationcm  ;  iaminis  s'applique  bien  aux  chances 

vadis,  ils  s'avançaient  pas  à  pas  pour  diverses  que  présenta  la  lutte  entre 

chercher  les  endroits  guéables.  Rome  et  Garthage. 

XXIX  [1] Traiciuntur, suppléez  le  [5]  Ôtare,     Scipion     ne     pouvait 

Ciom\)\èmen\,  flumen  ;  speculatum,  eic,  prendre    un  parti    bien  arrêté;    ex, 

pour  reconnaître  l'emplacement,  l'ef-  «  d'après.  » 
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nec  Scipioni  stare  sentenlia  poterat,  nisi  ut  ex  consiliis  coep- 
tisquehostiset  ipse  conatus  caperet  ,i  6  :et  Hannibalem  incer- 
tum,  utrum  coeplum  in  Italiam  intenderet  iter  an  cum  eo,. 
qui  primus  se  obtulisset  Jlomanus  e xercitus,  manus  conse- 
reret,  averJit  a  praesenti  certamine  Boiorum  legatorum. 
legulique  Masrali  adventus,  qui  se  duces  itinerum,  socios  pe- 
liculi  fore  adtirmautes  inteçrro  bello  nusquaui  ante  libatis 
viribus  Italiam  adgrediendam  censent.  [7^  Multitude  time- 
bat  quidem  hostem,  nondum  oblitterata  memoria  superioris 
belli,  sed  magis  iter  immensum  Alpesque,  rem  fama  utique- 
inexpertis  horrendam,  metuebat. 

XXX.  [1]  Itaque  Hannibal,  postquam  ipsi  sententia  stetit 
pergere  ire  atque  Italiam  petere,  advocata  contione  militum^ 
versât  animos  castigando  adhortandoque  :  [2]  «  Mirari  se,  qui- 
nam  pectora  semper  inpavida  repens  terror  invaserit.  Per  toi 
annos  vincentes  eos  stipendia  lacère  neque  ante  Hispania 
excessisse,  quam  omnes  genlesque  et  terrae,  quas  duo  di- 
versa  maria  amplectantur,  Carlhagiuiensiuin  essent.  [3] 
Indignâtes  deinde,  quod.quicumqueSagunlum  obsedissent,. 
velut  ob  noxam  sibi  dedi  poslularet  populus  Romanus,  Hibe- 
rum  trajecisse  ad  delendum  nomen  Homauorum  liberan- 
dumque  orbem  terrarum.[4]Tum  nemini  visum  id  longum^ 
cum  ab  occasu  solis  ad  exortus  intenderent  iter;  [5,  nunc^ 


[f\]  Et    Hannibalem,  etc..   la    pé-  chez  les  poètes:  gentesçue  et,  emploi 

riôde  ne?t  pas  bien  construite  ;  on  iriéguiier  des  coujonctions  de  copu- 

attendraitei  Hannibal  incertus  erat...  lation. 

qtiem...  avertit,  etc.:   obtulisset.   ex-  '.S  Velut  ob   noxam  équivaut   à 

pression    de    l'antériorité     logique:  re/uV  i/ noxùes.n?</;  mais  l  expression 

exercitus,   attraction,   voy.  ci-après,  choisie   par  Tite-J.ive  est  bien  plus- 

xxxii.  5;   integro   bello  est  expliqué  forte  que  l'autre,  car  rjoj-a  signitiant 

pàv  7ius<juam  ante  ;  libatis,  métaphore  proprement  le  préjudice  causé   par 

pour    diminutis;  censent,  prés.   hist.  un    esclave,  il  y    a  là   un   véritable- 

un  peu  inattendu.  outrage    suscep'tible    de    piquer   au 

'7  Multitudo  suppléez PofnoTiî»),  \\f  ceux  à  qui  on  le  rappelle  ;  dedi^ 

par  ùpposiliou  d  Haiiniljulein  ;  oblitte-  parce    que   postulant  est   assimilée 

rata,  métaphore  pour  ea'f/Tur/a  ;utique,  juberel.<'  réclamait  imyérieusemcnt»; 

«  surtout  »;  inexpertis,  pris  substan-  le  choix  de  tousces  motsest  calculé, 

tivement  pour  imperitis  'k\  Id,  i.  e.  ilei';  longum,  «  trop  long  »  i 

XXX 'r Ipsi,  lui. pourson compte»  ad  exortus.  expression  recherchée, au 

R.;  :  stetit.  cf.  ci-des5US,  xxix,  b.  lieu  de  ad  orienttm  solem. 

'fi_  Quinam  ^^eut  être  i»ris  pour  un  [.5]  Emensam  a  le  sens  passif  (cf. 

ablatif  neutre  signitiant  t/vonam  modo  ci-dessus,  xiii,  i;  ;  superatum  et  tra- 

ou  pour  un  nominatif  masculin  sin-  jectum   dépendent  aussi  de  c<?r>ia«f; 

gulier    déterminant    repens     terror:  A(t\'S,n\  habeant,  suppléez   poitqnam; 

pectora,    au   lieu    de    in  pectora,  le  7fa//ae  s//,  <■  appartient  à  l'Italie,  fait 

verbe    invadere   n'e^t    transitif    que  partie  de  l'Italie  ». 


V.    CIIR.    218J  LIBEH    XXI  35 

postquam  multo  majorein  partem  itineris  emeiisam  cernant, 
Pyrenaeum  saltuni  interferocissimasgentes  superatum,Rlio- 
danum,  tantum  amneni,  tôt  inilibusGallorum  prohibenlibus, 
domita  eliam  ipsiiis  llumiiiis  vi  trajectiim,  in  conspectu  Al- 
pes liabeant,  [6]  quarum  aUerum  laliis  Italiae  sit,  in  ipsispor- 
tis  bostium  fatigatos  subsisteie  —  quid  Alpes  aliud  esse  cre- 
dentesquam  montiumaltiludines"?  [7]  FingerentaltioresPyre- 
naei  jugis  :  niillas  profecto  terras  caelum  contingere  nec  iwex- 
superabilesbumano  generi  esse.  Alpes  quidemhabitari,  coli, 
gignere  atque  alere  animantes  :  pervias  fauces  esse  exeiciti- 
bus.  [8]  Eos  ipsos,  quos  cernant,  legatos  non  pinnis  sublime 
•elatos  Alpes  transgresses.  Ne  majores  quidem  eorum  indi- 
genas,  sed  advenas  Italiae  cuUores  bas  ipsas  Alpes  ingentibiis 
saepe  agminibus  euni  liberis  ac  conjugibus  migranliuni  mo- 
do tuto  transmisisse.  9]  Militi  quidem  armato  nibil  secum 
praeter  instrumenta  belli  porlanti  quid  inviurn  aut  inexsu- 
perabile  esse?  Saguntum  ut  caperetur,  quid  perocto  menses 
periculi,  quid  laboris  exhaustum  esse!  [10]  Romam,  caput 
orbis  terrarum,  pelentibus  quicquam  adeo  asperum  atque 
-arduum  videri,  quod  inceptum  moretur?  [11]  Cepisse  quon- 
dam  Gallos  ea,  quae  adiri  posse  Poenus  desperet.  Proinde 
aut  cédèrent  aninio  atque  virtute  genti  per  eos  dies  totiens 
•ab  se  victae  aut  itineris  linem  sperent  campum  interjacen- 
item  Tiberi  ac  moenibus  Romanis.  » 

XXXI.    [1]  His  adhortationibus    incitatos   corpora   curare 
.atque  ad  iter  se  parare  jubet.  [2]  Postero  die  profectus  ad- 


[0]Quid...    credentes,    en    latin,  jouent  le  rôle  d'adjectifs;  modo  est 

•contrairement    à    ce    qui   a  lieu  en  synonyme  de  more. 

irançais,une  proposition  participiale  "  [!•]  Quid    invium,   etc.,   l'intorro- 

peut   avoir  la   forme  inlerrogative  ;  gation  n'étant  qu'une  formeoratoire, 

monliiim,  génitif  indiquant  en    quoi  la  proposition  est  à  l'infinitif, 

■consiste  aliiiudines  ;  altitudiiies  «  des  10   Qulcquam,  parce  (j ne  la  phrase 

élévations  du  sol  »  (R.),  pluriel  abs-  a  le  sens  négatif;  adeo...  i/uod  a  la 

trait  inconnu  avant  Tite-J^ive.  même  valeur  que  adeo...  ut... 

^'^  Altiores,  supfdéez   esae  Alpes;  W  Finem,  <up\)\cei  fiUurum  este; 

ngerent  remplace,au  style  indirect,  f/ev;j</e;...re(/<;re/(;,  même  syntaxe  que 

impératif  fingiie  pris  au  sens  con-  ci-des.sus,  xxiv,  4;  Tiier/woc/) i'/y«5,  au 

«essif  ;    hahitari    s'expli(iue     par     le  ten  de  hitei- Ti/jerim  ne  moenii. 

'voisinage  de  cofi;  autrement,  dans  la  XXXl-XXX\lU.J'assa;/edes Alpes 

bonne  langue,  habitare  est   intransi-  par  Hannibal. 

*if- ,  XXXI  [1]  Corpora  curare,  en  pre- 

[8]  Sublime   (adv.),  «  en  l'air  »  ;  nant   la  nourriture  et  le  repos    né- 

«e...  quidem,  c'est  comme  s'il  y  avait  cessaires. 

«  majores  quo^nc  eorum,  non  i'ndige-  [•![  Adversa  ripa,  en  remontant  la 


^: 


nas  »  ;  eorum  représente   legnlorum  ;     rive  ;  meiliterratiea   GalUae,  l'emploi 
fies   substantifs  indiyenas  et  advenas    de  l'adjectif  neutre  pris  subslantive- 
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versa  ripa  Rhodani  meditenanea  Galliae  petit, non  quia  rec- 
tior  ad  Alpes  via  esset,  sed,  quantum  a  mari  recessisset, 
minus  obvium  fore  Romanum  credens,  [3]  cum  quo,  prius- 
quam  in  Italiam  ventum  foret,  non  erat  in  animo  manus 
conserere.  [4]  Quartis  castris  ad  Insulam  pervenit.  Ibi  Isara 
Rhodanusque  amnes  diversis  ex  Alpibus  decurrentes  agri 
aliquanlum  amplexi  confluunt  in  unum  ;  mediis  campis  In- 
sulae  nomen  inditum.  [o]  Incolunt  prope  Allobroges,  gens 
jam  inde  nuUa  Gallica  gente  opibus  aut  fama  inferior. 
'6  ;  Tum  discors  erat  :  regni  certamine  ambigebant  fratres  ; 
major  et  qui  prius  imperitarat,  Brancus  nomine,  a  fratre 
minore  et  coetu  juniorum,  qui  jure  minus,  vi  plus  poterat, 
pellebatur.  [7J  Hujus  seditionis  peropportuna  disceptatio 
cum  ad  Hannibalem  delegata  esset,  arbiter  regni  factus, 
quod  ea  senatus  principumque  sententia  fuerat,  imperium 
majori  restituit.  [8j  Ob  id  meritum  commeatu  copiaque  re- 
rum  omnium,  maxime  vestis,  est  adjutus,  quam  infâmes  fri- 
goribus  Alpes  praeparari  cogebant.  [9j  Sedatis  Hannibal  cer- 
taminibus  Allobrogum  cum  jam  Alpes  peteret,  non  recta 
regione  iter  instituit,  sed  ad  laevam  in  Tricastinos  flexit  ; 
inde  per  extremam  oram  Vocontiorum  agri  tendit  in  Trico- 
rios,  liaud  usquam  impedita  via,  priusquam  ad  Druentiara 


ment,  suivi  du    génitif  partitif,   est  combats  avec  eux. 

très  fréquent  chez  Tite-Live;  non  fyKja       ^^6]  Certamine,  ablatif  de  cause; 

(i.  e.  non  quod j...  esset,  sed...  credens,  major,  su)»pléez  natu;  pour  imperita- 

recherche  de  la  variété;  quantum...  rat,  voy.  ci-dessus,  i.  3;  pellebatur, 

minus...,  au    lieu  de    guo    longius...,  «  on  essayait  de  le  détrôner.  » 

eo  minus...  ;  obvium  fore,  i.  e.  occur-        [1]  Peropportuna,  «  tout  à  fait  à 

surum.  propos  pour  Hannibal  »  ;  voy.  ci-des- 

r3   Cum    quo,   mis  pour    quocum,  sus,  vin,   12;  xxi,   0;  etc.;    delegata 

connue     toujours     chez     Tite-Live  ;  esset,  \.  e.  delata  esset  ;  qcod...  fuerat 

ventum    foret,    on    attendrait    plutôt  est  l'explication  d'impermm,  etc.  ;   ea, 

venisset  :  sur  foret,  mis  pour  esset,  même     attraction      que     ci-dessus, 

vov.  ci-après,  xxvii,  ."i.  xin,  3. 

[4'  Quartis  castris,   "  au  bout  de       [8^  Vestis,  singulier  collectif,  cf. 

quatre  jours  de  marche  »,  expression  ci-dèssus,  xv,  2;  infâmes.  «  fàcheuse- 

romaineapi)liquéeaux  Carthaginois;  ment  connues  >  ;  frigoribus,  <•  froid  in 

l'armée  romaine  en  marche  établis-  tense  >  (pluriel  poétique); praeparari 

sait  >oii  camp,  chaque  soir;  diversis  emploi    insolite   de   l'infinitif  passif, 

ex  Âljiibus,  au  lieu  de  diversis  ex  Al-  avec  cogfbnnt. 

pium   /artibus,  il   s'agit    des  vallées       '9]  Iter  instituit,  <-  commença  s 

divei  pentes  formées  par  les  contre-  marche   en  avant  ^)  ; /?fx/Msuppléez 

forts  de>  Alpes.  iter),  "  fit  un  mouvement  de  conver- 

5    Prope,  dans  le  voisinage  ;  jam  sion  >  ;  oram,  <-  pays  -  ;  haud  usquam 

inde,    i.  e.    jam    tum;  les    Romains  impedita  via  éqm\-dui  h  cum  nusquain 

avaient   déjà    soutenu    de     sérieux  via  impediretvr. 


[a.    CHR.    218]  LIBER    XXI  37 

flumenperveiiit.[10]  Is  et  ipse  Alpinus  amnis  longe  omnium 
Galliae  fluminum  difficillimus  transitu  est.  [11]  Nam  cum 
aquae  vim  vehat  ingentem,  non  tamen  navium  patiens  est, 
quia  nullis  coercitus  ripis,  pluribus  simul  neque  isdem 
alveis  fluens,  nova  semper  vada  novosque  gurgites  gignit,  et 
ob  eadem  pediti  quoque  incerta  via  est;  ad  hoc  saxa  gla- 
reosa  volvens  nihil  stabile  nec  tutum  ingrédient!  praebet. 
[12]  Et  tum  forte  imbribus  auctus  ingentem  transgredienti- 
bus  tumultum  fecit,  cum  super  cetera  tre^idatione  ipsi  sua 
atque  incertis  clamoribus  turbarentur. 

XXXII.  [1]  P.  Cornélius  consul  triduo  fere  post,  quam  Han- 
nibal  a  ripa  Rhodani  movit,  quadrato  agmine  ad  castra  hos- 
tium  venerat,  nuUam  dimicandi  moram  facturus.  [2]  Cete- 
rum  ubi  déserta  munimenta  nec  facile  se  tanlum  praegressos 
adsecuturum  videt,  ad  mare  ac  naves  rediit,  tutius  faciliusque 
ita  descendenti  ab  Alpibus  Hannibali  occursurus.  [3]  Ne 
tamen  nuda  auxiliis  Romanis  Hispania  esset,  quam  provin- 
ciam  sortitus  eral,Gn.  Scipionem  fratrem  cum  maxima  parte 
copiarum  adversus  Hasdrubalem  misit,  [i]  non  ad  tuendos 
tantummodo  veteres  sociosconciliandosque  novos  sed  etiam 
ad  pellendum  Hispania  Hasdrubalem.  [5]  Ipse  cum  admo- 
dum  exiguis  copiis  Genuam  repetit,  eo,  qui  circa  Padum 
erat  exercitus,  Italiam  defensurus. 

[6]  Hannihal  ab  iJruentia  campestri  maxime  itinere  ad 
Alpes  cum  bona  pace  incolentium  ea  loca  Galiorum  pervenit. 


[11]  Nullis   ripis,    il    n'est    point  [2]  Ceterum,  mis  pour  se(/,  cf.  vi, 

encaissé  ;  neque  isdem,  les  différents  1  ;  xiv,  3;  xvm,  4  ;  etc.  :  munimenta, 

lits  du  fleuve  sont  sans  cesse  dépla-  suppléez    castrorum  ;    l'adverbe    ilà 

ces  et  modifiés  par  le  courant  ;  gw-  moditie  occursui-us,  <'  dans  l'intention 

gites,?,\x^])\ëp.ij)7-tirbet;  oh  eadem,  ï.e.  de    se  porter  au-devant  d'IIannibal 

easdem  oh  causas;  ad  hoc    remplace  pour  l'arrêter  •■. 

iTèssonyenlpi-aelerea  chez  Tite-Live;  [3]  Nuda  équivaut  à  nudata  ;  lac- 

pediti    s'o])pose    à    navium;  glareosa,  cusatif  provinciam  a  la  valeUi'  d'un 

«  mêlés  de   cailloux  ».  attribut. 

[12]  Et  annonce  une  nouvelle  cir-  [5]  Defensurus,  môme  observation 

constance     fâcheuse  ;    super     cetera  que  ci-dessus,  Ji  1  ;  quant  à  exercitus, 

équivaut  ii  insuper;  incertis,  dont  ils  il  est  attiré  dans  la  proposition  rela- 

ne   comprenaient   ni    le   sens  ni  la  tive  et  mis  au  même  cas  que  le  rela- 

cause.  tif.   cf.  ci-dessus,    xxix,   6  :  «  Cum 

XXXIl  [1]  Quadrato  agmine,   cf.  eo  qui  primus  se  obtulisset...  exerci- 

ci-des.sus,  v,  Ki;  sur  mocit  (suppléez  tus  ». 

castra),  voy.  ci-dessus  la  remarque  [i\]  Campestri. ..itinere,  «  par  une 
KUT  ducit  ;  SUT  morain...  facturas,"  dé-  marche  à  travers  les  hauts  pla- 
cide à  ne  pas  différer...  ».  vuy.  ci-  leaux  ■•;  cum  bona  pace,  parce  que  les 
dessus,  xni,  6  et  ci-dessous,  ji  "'2,  §  5  montagnards  gaulois  s'abstinrent  de 
et  «5  10.  toute  attaque 
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:7'  Tum,  qiiamquam  fama  prius,  qua  incerta  in  majus  vero 
feiri  soient,  praecepta  res  erat,  tamen  ex  piopinquo  vis_ 
montium  altitude  nivesque  caeloprope  inmixtae,tecta  infor 
mia  imposita  rupibus,  pecora  jumentaque  torrida  frigore, 
homines  intonsi  et  inculti,  animalia  inanimaque  omnia 
rigentia  gelu, cetera  visu  quam  dictu  foediora,  terrorem  re- 
novarunt.  ^8]  Eiigentibus  in  primos  agmen  clivos  apparue- 
runt  inminentes  tumulos  insidentes  montani,  qui,  si  valles 
occultiores  insedissent,cooiti  ad  pugnam  repente  ingentem 
fugam  stiagemque  dédissent.  [9]  Hannibal  consistere  signa 
jussit;  Gallisque  ad  visenda  loca  praemissis,  postquam  con- 
perit  transitum  ea  non  esse,  castra  inter  confragosa  omnia 
praeruptaque  quam  extentissima  potest  valle  locat.[10j  Tum 
per  eosdem  Gallos,  haud  sane  multum  lingua  moribusque 
abhorrentes,  cum  se  inmiscuissent  conloquiis  montanorum, 
edoctus  interdiu  tantum  obsideii  saltum,  nocte  in  sua 
quemque  dilabi  tecta,  luce  prima  subiit  tumulos,  ut  ex 
aperto  atque  interdiu  vim  per  angustias  facturus.  [11]  Die 
deinde  simulando  aliud  quam  quod  parabatur  consumpto, 
cum  eodem,  quo  constiterant,  loco  castra  communissent, 
ri2]  ubi  primum  degressos  tumulis  montanos  laxatasque 
sensit  custodias,  pluribus  ignibus  quam  pro  numéro  ma- 
nentium  in  speciem  factis  impedimentisque  cum  équité 
relictis  et  maxima  parte  peditum,  [13]  ipse  cum  expeditis, 
acerrimo  quoque  viro,  raptim  angustias  evadit  iisque  ipsis 
tumulis,  quos  hostes  tenuerant,  consedit. 


"7"  Majus  vero,'  supérieur  à  la  réa-  solumenl  pas  ^.  Uour    fréquent  chez 

Uie'»;  praecepta,''  diniic\\)é  '>;  ex  pro-  Tite-Live)  ;   abhorrentes    (i.  e.    diffe- 

pinquo,    •'    de  près    »     'pour  prope);  rentes),   suppléez   a   montanis;  subiit 

montium  altitudo,  au  lieu  à'alti  mon-  tumulos,   pour   la    construction,   cf. 

tes,  pour  insister  sur  1  idée  de  hau-  Ces.,  B.  G.,  II,  27,.5  ;   facturus,  voy. 

teur:   nives.  les    champs    de   neige;  ci-dessus,  §  1. 

caelo   inmixtae,    même  construction        [IJ]  Simulando    aliud,  etc.,  c'est- 

du  datif  que  ci-dessus,  i,  4:   x,  10;  à-dire  «  employé  à  faire   une  simple 

etc.  ;  même  observation  pour  imposita  démonstration  »  ;  aliud  quatn,  diU  lieu 

rupibus.  d'aliud  atque,  cï.  Cic,  Quinct.,21,  Sk; 

'8'  Erigentibus...  agraen,  «à  ceux  Sali..  Jug..  82,  3. 
qui  faisaient  gravir    les  pentes  à  la       .;i2   Tumulis,  au  lieu  de  e  tumulis, 

colonne  de  marche  »;  ^e/^e"^e  retombe  construction  étrangère  àl'usageclas- 

$UT  coorti;  coortiéqm\anl3i  si  essent  sique  ;    ignés,  ïe-^  feux   de    bivouac; 

coorti:    stragemque    dédissent,  fin  de  quam   pro.  cf.  ci-dessus,  xxix,  2;  in 

vers    cf.  xiii,fi).  speciem.  «  i)0ur  leur  faire  illusion  »; 

[H"'  Ea.  ablatif  de  la  question  qua;  cum  équité,  emploi  du  singulier  col- 

pour    l'ablatif    valle,   au  lieu  de   in  lectif.  très  fréquent  chez  Tite-Live; 

valle.  vov.  ci-dessus,  viii,  7.  tumulis,  au  lieu  de  in  tumulis,  cf.  ci- 

10"  Haud  sane,  <-  pas  du  tout,  ab-  dessus,  §  9,  et  vin,  7. 
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XXXIII.  [1]  Prima  deinde  luce  castra  mota  etagmen  reliquum 
incedere  coepit.  [2]  Jam  montani  signo  dato  ex  castellis 
ad  stationem  solitam  conveniebant,  cum  repente  conspi- 
ciunt  alios  arce  occupata  sua  super  caput  inminentes,  alios 
via  transire  hostes.  [3]  Utraque  simul  objecta  res  oculis  ani- 
misque  inmobiles  parumper  eos  defixit;  deinde,  ut  trepida- 
tionem  in  angustiis  suoque  ipsum  tumuitu  misceri  agmen 
videre,  equis  maxime  consternatis,  [41  quidquid  adjecissent 
ipsi  terroris,  satis  ad  perniciem  fore  rUti,  diversis  rupibus, 
juxta  in  vias  ac  dévia  adsueti,  decurrunt.[5]  Tum  vero  simul 
ab  hostibus  simul  ab  iniquitate  locorum  Poeni  oppugnaban- 
tur,  plusque  inter  ipsos,  sibi  quoque  tendente,  ut  periculo 
primus  evaderet,  quam  cum  hostibus  certaminis  erat.  [6]  Equi 
maxime  infestum  agmen  faciebant,  qui  et  clamoribus  disso- 
nis,  quos  nemora  etiam  repercussaeque  valles  augebant,  ter- 
riti  trepidabant  et  icti  forte  autvulnerati  adeo  consternaban- 
tur,  ut  stragem  ingentem  simul  hominum  ac  sarcinarum 
omnis  generis  facerent;  [7]  multosque  turba,  cum  praecipites 
deruptaeque  utrimque  angustiae  essent,  in  inmensum  altitu- 
dinis  dejecit,  quosdam  et  armatos;  sed  ruinae  maxime 
modo  jumenta  cum  oneribus  devolvebantur.  [8]  Quae 
quamquam  foeda  visu  erant,  stetit  parumper  tamen  Hanni- 
bal  ac  suos  continuit,  ne  tumultum  ac  trepidationem  auge- 


XXXIII  [1]    Castra   mota  (s.    e.  et  l'accusatif,  cf.  ci-après,XXIV,v. 9. 

su7it),  voy.  ci-dessus,  xxxii,  1  ;   ince-  [h]    Ab   iniquitate,  par    svniétrie 

dere,  s'avancer  en  bon  ordre.  avec  ai  hostibus;  sihi  quoque  tendente, 

[2]  Ad  stationem,  «  à  leur  poste  »;  «  chacun  faisant  tous  ses  efforts  pour 

arce  désigne  les  hauteurs  qui  domi-  avancer  >. 

nent  le  défilé;  le  participe  inminentes  [(î]  Maxime,  i.  e.  praeripue;  infes- 

("  dans   une  attitude    menaçante  »)  titm...  faciebant,  «    mettaient  en  pé- 

signitie  un   état,  alors  que  l'infinitif  ril  >  :  icti  forte,  i.  e.  si  forte  icti  erant. 

<ran5î>e  marque  une  action  (jui  dure  [7]  Turba,    •    l'encombrement    »; 

encore;  vin,  «  par  la  route  »  (ablatif  praecipites,  ><    fortement  inclinés  »  ; 

de  la  question  qua).  deruptaeque  utrimque,  tombant  à  pic  à 

[3]  Inmobiles    (i.    e.    ut  inmobiles  leur    droite    et   à    leur    f^auche  ;    in 

essejii)  signifie  le  résultat  de  l'aclioa  nnnensum    altitudinis.   même    cons- 

marquée  par    le    verbe  defixit  (suj)-  truction   que  ci-dessus,  xxxi,  2;    et 

pleez  eo,  quo  ej^ant.loco)  ;  misceri,  i.  e.  armatos   s  oppose   à  multos,  qui  doit, 

<î/rAarz; /p.vuw,  «  de  lui-même  »,  sans  par  conséquent,   désigner  les    mule- 

que  l'ennemi  y   fût  pour  rien  (Rie-  tiers  etles  soldats  du  train;  serf,  «mais 

™3nn)-  surtout»;    ruinae.,.    modo,    «comme 

[4]  Adjecissent  remplace  le  futur  une  muraille  qui  s'écroule  »;  w«.rjme, 

antérieur  du  !^tyle  direct;  ad  pemi-  «tout  à  fait-  ;  jumenta,  des  files  de 

etem,  suppléez  hostium;  diversis,  etc.,  mulets;  devolvebantur,  «roulaient  et 

au  lieu  de  diversis  rnpium  partibus ;  s'abîmaient.  » 

juxta,   i.  e.  part  ter;  pour  adsueti  in  [8]  Stetit,  au  lieu  de  conslilit. 
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ret;  [9]  deinde,  postquam  interiumpi  agmen  vidit  pericu- 
luinque  esse,  ne  exutunaiinpedimentis  exercitumnequiquaiu 
incoluniem  traduxisset,  decurrit  ex  superiore  loco  et,  cum 
impetu  ipso  fudisset  hostem,  suis  quoque  tumultum  auxit , 
'  lOj  Sed  is  tumultus  raomento  temporis,  postquam  liberata 
itinera  fuga  montanorum    erant,   sedatur,    nec  per   otium 
modo  sed  prope  silentio  mox  omnes  traducti.  [H]  Castellum 
nde,  quod  caput  ejus  regioiiis  erat,  viculosqua  circumjectos 
capit.  et  captivo  cibo  ac  pecoribus  per  triduum  exercitum 
aluit;  et  quia  nec   a  montanis  primo    perculsis   nec    loco 
magno  opère  impediebantur,aliquantum  eo  triduo  viae  con- 
fecit. 

XXXIV.  [1]  Perventum  inde  ad  frequentem  cultoribus 
alium,  ut  inter  montanos,  populum.  Ibi  non  bello  aperto 
sed  suis  artibus,  fraude  et  insidiis,  est  prope  circumventus, 
'2j  Magno  natu  principes  castellorum  oratores  ad  Poenum 
veniunt,  alienis  malis,  utili  exemplo,  doctos  memorantes 
amicitiam  malle  quam  vim  experiri  Poenorum;  [3]  itaque 
oboedienter  imperata  facturos  ;  commeatum  itinerisque 
duces  et  ad  fidem  promissorumobsides  acciperet.  [4j  Hanni- 
bal  nec  temere  credendum  nec  aspernandos  ratus,  ne  repu- 
diati  aperte  hostes  fièrent,  bénigne  cum  respondisset,  obsi- 
dibus,  quos  dabant,  acceptis  et  commeatu,  quem  in  viara 
ipsi  detulerant,  usus,  nequaquam  ut  inter  pacatos  composite 


[9]  Exutum  équivaut  à  si  exutus  d'ordinaJre  les  siens  (voy.    ci-dessus. 

esset  ;   nequiquam    («    inutilement»)  iv,  9). 

retombe  sur  incolumem;  le  datif  suis  [2]  Magno  natu,  au  lieu  de  ^mûries 

tient  la  place  de  suorum.    mais   rend  natu.    même    construction     que    ci- 

l'expression  plus  saisissante.  dessus,  i,  4  ;    omtores,  cf.   ci-dessus, 

riO    Momento    temporis,    cf.    ci-  xii,    4  ;    doctos ,    au     lieu    d-'edoctos 

dessus,  XIV.  3;  /JÔe/'afa...    erant,   au  se...;  v^\\?iChQZ  amicitiam  k  experiri. 

lieu  de /26?ra...  era/^^  voy.  ci-dessus,  [3]  Facturos,    suppléez     se    esse, 

XII.  4;  xxviii.  4;  sdentiô,   après  per  voy.    ci-dessus,    xii,    4  ;    ad    fidem 

otium.  par  recherche    de  la  variété,  promissorum,  i.  e.    ad  promissa   con- 

[11'  Caput,    la    clé    (du    pavs),  le  firmanda. 

point  Qont  il  fallait  se  rendre  maître  [4]  Credendum,      suppléez     eis  r 

pour  entrer  dans  le  pavs;    cnptivus,  aspernaadum.  à.-e.  eos;    ratus,    pour 

i.  e.  captus;  aliquantum',  voy.   ci-des-  arbitratua ;  rcpudiati,  i.  e.  si  répudiait 

sus.  xxvui.  11.  essent;  l'imparfait  dabant  équivaut  à 

XXXIV    1]  Frequentem...  popu-  offerebant;    commeatu,     «  les  provi- 

lum,  cest-a-'dire  un  canton  dont  la  siens»  ;  ut  inter  pacatos,  comme   en 

population  était  assez  dense  {culto-  pays   ami    (cf.    ci -dessus,    vu,    7U 

ribus    signifiant   «   habitants    •>);    ut  nequaquam...  composito  agmine,   non 

nter  montanos  Q.  le   sens   restrictif;  pas    en    colonne,     mais   eu    ordre 


suis    artibus,    procédés    qui    étaient    de  bataille. 
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agmino  duces  eoriim  sequitur.  [5]  Primum  agmen  elephanti 
et  équités  erant,  ipse  post  cum  rohore  peditum  circumspec- 
tans  sollicitusque  ad  omnia  incedebat.  [6]  Ubi  in  angustio- 
rem  viam  et  parte  altéra  suhjectam  jugo  insaper  inminenti 
ventum  est,  undique  ex  insidiis  barbari  a  fronte,  ab  tergo 
coorti  comminus,  eminuspetunt,  saxa  ingentia  in  agmen  de- 
volvunt.  [7]  Maxima  ab  tergo  vis  hominum  urgebat.  In  eos 
versa  peditum  acies  haud  dubium  fecit,  quin,  nisi  firmata 
extrema  agminis  fuissent,  ingens  in  eo  saltu  accipienda 
clades  fuerit.  [8]  Tune  quoque  ad  extremum  periculi  ac 
prope  perniciem  ventum  est.  TV'am  dum  cunctatur  Hannibal 
demittere  agmen  in  angustias,  quia  non,  ut  ipse  equitibus 
praesidio  erat,  ita  peditibus  quicquam  ab  tergo  auxilii  reli- 
qui  erat,  [9]  occursantes  per  obliqua  montani,  interrupto 
medio  agmine,  viam  insedere,  noxque  una  Hannibali  sine 
equitibus  atque  inpedimentis  acta  est. 

XXXV.  [1]  Postero  die,  jam  segnius  intercursantibus  bar- 
baris,  junctae  copiae,  saltusque  haud  sine  clade,  majore 
tamen  jumentorum  quam  hominum  pernicie,  superatus.  [2] 
Inde  montani  pauciores  jam  et  latrocinii  magis  quam  belli 
more  concursabant  modo  in  primum  modo  in  novissimum 
agmen,  uteumque  aut  locus  opportunitatem  daret  aut  pro- 
gressi  morative  aliquam  occasionem  fecissent.  [3]  Elephanti 
sicut  per  artas  praecipitesque  vias  magna  mora    agebantur, 


[5]  Post,  adverbe.  sant  des  percées  dans  les  rangs  car- 

[H]  Subjectam,  etc.  «  s'élendanl  le  thaginois,    pour   rompre    l'ordre   de 

îong  d'une  paroi  qui  surplombait  ».  marche  ;  chidf...  pernicie,  remarquez 

[7]  Firmata,   •<  solidement  compo-  la  synnnymlL-. 

ses  »  ;  t'xtrcina  agminis,  minne    syn-  [2]"  Latrocinii...  belli,  au  lieu  de 

taxe  que  ci-dessus,  xxxi,  2  ;  fuissent,  latronnnt...  milituni,  l'abstrait  pour  le 

irrégulior    pour    pssenl  ;    aecijiienda  concret  ;     cancicrsarf,     on   a  va    (ci- 

ftierif,  si  la  proposition  était  indépen-  dessus,  i,  1)  la  prédilection  de  Tite- 

dante,  il  y  a.uvsiii  accipienda  fuit.  Live  pour  les    l'ré(juontatifs;    daret, 

[8;  Tune  quoque,  «  et  cei)endant  »,  subjonctif    de    répétition,     voy.    ci- 

malgré   ces    précautions;    ad    extrv-  dessus,  viii,   11;   fecissent,  auplus- 

mum  ]ienc)il},inème  construction  que  que-parfait,  parce  qu'il  s'agit  de  cir- 

ci-dessus,  xxxiii,  7  ;  demittere  aymen  constances  dont  les  montagnards  se 

est  le  contraire   A'einqere  agmen  (ci-  bcïtaient     de     profiter,    drs    qu'elles 

dessus,  xxxii,  8).  s'étaient  produites,  tandis  que  l'im- 

[îi'  Occursantes  per  obliqua  (p.  parfait  daret  signifie  un  étal  perma- 

-oi/içtip),  ..  jiar  ues attaques  de  flanc»  ;  nent. 

interrupto...    agmine    explique    riant  [IV  Incederent,    même     construc- 

insedere  ;  Bannihali,  au  datif,  comme  tion  que  ci-dessus  daret  (§  2);  insue- 

sl,   au    lieu   d'acta    est,    il   y    avait  tis,  les    montagnards  n'étaient   pas 

agenda  fuit.                             '  habitués  à  la  vue  des  éléphants  ;  prae- 

XXX'V  [1]  Intercursantibus,  fai-  bebant,  vov.  XXI,  ii,  (i. 
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ita  tutum  ab  hostibus,  quacumque  incederent,  quia  insuetis 
adeundi  propius  raetus  erat,  agmen  praebebant. 

[4]  Nono  die  in  jugum  Alpium  perventum  est  per  invia 
pleraque  et  errores,  quos  aut  ducentium  frausaut,  ubi  fides 
iisnon  esset,  temere  initae  valles  a  conjectantibus  iter  fa- 
ciebant.  [5]  Biduum  in  jugo  stativa  habita,  fessisque  labore 
ac  pugnando  quies  data  militibus  ;  jumentaque  aliquot, 
quae  prolapsa  in  rupibus  erant,  sequendo  vestigia  agminis  in 
castra  pervenere.  6~  Fessis  taedio  tôt  malorum  nivis  etiam 
casus,  occidente  jam  sidère  Vergiliarum,  ingentem  terrorem 
adjecit.  ["j  Per  omnia  nive  oppleta  cum  signis  prima  luce 
motis  segniter  agmen  incederet,  pigritiaque  et  desperatio 
in  omnium  vultu  emineret,  8^  praegressus  signa  Hannibal 
in  promunturio  quodam,unde  longe  ac  late  prospectus  erat, 
consistere  jussis  militibus  Italiam  ostentat  subjectosque  Al- 
pinis  montibus  Circumpadanos  campos,  ^9  «  moeniaque 
eos  tum  transcendere  non  Ilaliae  modo  sed  etiam  urbis 
Romanae  ;  cetera  plana,  proclivia  fore  ;  uno  aut  summum 
altero  proelio  arcem  et  caput  Italiae  in  manu  ac  potestate 
habituros.  » 

[10^  Procedere  inde  agmen  coepit,  jam  nihil  ne  hostibus 
quidern  praeter  parva  furta  per  occasionem  temptantibus. 
[11]  Ceterum  iter  multo,  quam  in  ascensu  fuerat,  ut  plera- 
que Alpium  ab  Italia  sicut  breviora  ita  adrectiora  sunt,  difli- 
cilius  fuit.   [12]  Omnis    enim    ferme  via  praeceps,  angusta, 


[4]  JugTim,    le   sommet    du    col;  10]  Ne    hostibus    quidam,  etc.. 

errores     des    erreurs   de    direction),  c'est-à-dire  ■  non  seulement  le  dëcou- 

des  détour»;  non  esset,  même  emploi  ragement  de  l'armée  avait  fait  place 

du   subjonctif   que  ci-dessus,  ii;  n  k     la    confiance,    mais    encore    les 

conjectantibus   iter,  déterminant  par  attaques  de  Tennemi  cessaient  d'être 

conjecture  la  roule  qu'il  fallait  suivre;  fréquentes»;  per  occasionem,  enten- 

faciebanl,  i.  e.  facere  cogebant.  dez  occasione  data. 

[h]  Pugnando,  au  lieu  de  pugnis,  [11]  Ceterum,    comme    ci-dessus, 

pour  éviter  une  trop   grande  s>mé-  vi,    1   ;     xiv,     3    ;     etc.  ;    pleraque 

trie.                                              "  Alpium,  même  construction  que  ci- 

[6]  Vergriliarum,  le    coucher   des  dessus,  xxxi,  2;  etc.;  ab  Jtalia,  <i du. 

Pléiades,  à  la  fin  d'octobre.  côté  de  l'Italie»;    adrectiora  ierl  de 

]7]    Per  omnia   etc..   c'était    une  comparatif  à  arduus. 

succession  ininterrompue  de  champs  [12]  Ab  lapsu,  •<  de  glisser  »;   sus- 

de  neige  et  de  glace.  ^inere  est  construit  comme  le  serait 

[8] Subjectos, cf.  ci-dessus, XXXIV,  6.  tueri  ;  titubassent,  subj.  de  répétition 

[y]  Moeniaque,  etc.,  le  discours  'cf.  iv.  7;  xi,  0:  etc;  /laerere  (sous- 
indirect  se  rattache  à  un  verbe  si-  enX.  possent),  «  &e  veien'w.  adfixi  vesti- 
gnifiant  dire,  implicitement  contenu  gio  suo  »,  en  appuyant  fortement  le 
dans  ostentat  ;  tum,  au  style  direct  pied  sur  le  sol  »  :  o'cciderent,  i.  e.  m- 
il  y  aurait  nunc.                   '  ciderent. 
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lubrica  erat,  ut  neque  sustinere  se  ab  lapsu  possent  nec, 
qui  paulum  titubassent,  haerere  adfixi  vestigio  suo,  aliique 
super  alios  et  jumenta  in  homines  occiderent. 

XXXVI.  [1]  Ventum  deinde  ad  inulto  angustiorem  rupem 
atque  ita  rectis  saxis,  ut  aegre  expeditus  miles  temptabun- 
dus  manibusque  retinens  virgulta  ac  stirpes  circa  emi- 
nentes  demittere  sese  posset.  [2]  Natura  locus  jam  ante 
praeceps  recenti  lapsu  terrae  in  pedum  mille  admodum  al- 
titudinem  abruptus  erat-  [3]  Ibi  cum  velut  ad  finem  viae 
équités  constitissent,  miranti  Hannibali,  quae  res  moraretur 
agmen,  nuntiatur  rupem  inviam  esse.  [4]  Digressus  deinde 
ipse  ad  locum  visendum.  Haud  dubia  res  visa,  quin  per 
invia  circa  nec  trita  antea  quamvis  longo  ambitu  circumdu- 
ceret  agmen.  [5]  Ea  vero  via  inexsuperabilis  fuit.  Nam,  cum 
super  veterem  nivem  intactam  nova  modicae  altitudinis 
esset,  molli  nec  praealtae  facile  pedes  ingredientium 
insistebant  ;  [6]  ut  vero  tôt  hominum  jumentorumque 
incessu  dilapsa  est,  per  nudam  infra  glaciem  fluen- 
temque  tabem  liquescentis  nivis  ingrediebantur  .  [7] 
Taetra  ibi  luctatio  erat,  via  lubrica,  glacie  non  recipiente 
vestigium  et  in  prono  citius  pedes  fallente,  ut,  seu  manibus 
in  adsurgendo  'seu  genu  se  adjuvissent,  ipsis  adminiculis 
prolapsis,iterum  corruerent;  nec  stirpes  circa  radicesve,  ad 
quas  pede  aut  manu  quisiiuam  eniti  posset,  erant  ;  ita  in 
levi  tantum  glacie  tabidaque  nive  volutabantur.  [8]  Jumenta 
secabant  interdum  etiam  infimam  ingredientia  nivem  et 
prolapsa  jactandis  gravius   in    conitendo    ungulis    penitus 


XXXVI  [1]  Rupem,  «  un  défilé  ro-  [0]  Infra     remplace    un    adjectif 

cheux  "  (Rieniaiin)  ;  7'erti.'i,  «  abrupts  »;  (inferiorem),  même  construction  que 

expedi lus  miles,    singulier  col  ectif  ;  ci-dessus,     vu,      ô;     vni,    ."i  ;    etc.; 

temptahundus,  ces  adjectifs  verbaux  lUjuescentis,  parce  qu'elle   était  nou- 

sont  particulièrement  nombreux  chez  velle;  ingredii'ljantur,  <■  ils  essayaient 

Tite-Live;   retine)ts  virgulta,  «  en  se  de  s'y  engager  -. 

retenant  aux  buissons».  [7]"Taetra,"atî'reusement pénible»; 

1^2]  Lapsu  terrae,  «  par  suite  d'un  glacie,  etc.,  la  glace  ne    permettait 

glissement  de  terrain  »;  »î'//c    admo-  pas    au    pied    de    prendre   un  point 

aum,  ..  mille  au  moins  ».  d'appui  sur  le  sol;  m  prono,  «  sur  la 

[H]  Mirant!,  voy.  ci-dessus,  xxx,  '2.  pente  du  terrain  »  ;  adminiculis,  «  les 

[4]  Per  Invla  circa,  cf.  ci-dessus,  points  d'appui  '  (leurs  mains  et  leurs 

vil,  5.  genoux)  ;  Icri,  «  lisse  »  ;  rolutnhanlur. 

[5]  Vero,  on   ne    tarda   pas  à  s'a-  fréquentatif,  au    lieu  de  volrebaniur. 

percevoir  qu'il  était    impossible  de  ^SJ   Secabant,    suppléez   unyulis  ; 

%^  frayer  un  chemin  sur  le  glacier  iHgir«?f//e»i/»a,«quand  ils  y  pénétraient». 
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perfringebant,  nt  pleraque  velut  pedica  capta  haererent  in 
dura  et  alte  concreta  glacie. 

XXXVII.  [1]  Tandem,  nequiquam  jumentis  atque  homini- 
bus  fatigatis,  castra  in  jugo  posita,  aegerrime  ad  id  ipsum 
loco  purgato  :  tantumnivisfodiendum  atque  egerendum  fuit! 
1^2]  Inde  ad  rupem  muniendam,  per  quam  unam  via  esse 
poterat,  milites  ducti,  cum  caedendum  esset  saxum,  arbo- 
ribus  circa  inmanibus  dejectis  detruncatisque,  struem  in- 
gentem  lignorum  faciunt  eamque,  cum  et  vis  venti  apta 
faciendo  igni  coorta  esset,  succendunt  ardentiaque  saia 
infuso  aceto  putrefaciunt.  [3]  Ita  torridam  incendio  rupem 
ferro  pandunt  molliuntque  anfractibus  modicis  clivos,  ut 
non  jumenta  solum  sed  elephanti  etiam  deduci  possent. 
4'  Quadriduum  circa  rupem  consumptum,  jumentis  prope 
famé  absumptis-^uda  enim  fere  cacumina  sunt  et,  si  quid 
est  pabuli,  obruunt  nives.  [o]  Inferiora  valles  apricosgue 
quosdam  colles  habent  rivosque  prope  silvas  et  jam  humano 
cultu  digniora  loca.  [6j  Ibi  jumenta  in  pabulum  missa,  et 
quies  muniendo  fessis  hominibus  data.  Triduo  inde  ad 
planum  descensum,  jam  et  locis  mollioribus  et  accolarum 
ingeniis. 

XXXVÏII.  'IJ  Hoc  maxime  modo  in  Italiam  perventum  est, 
quinto  mense  a  Carthagine  Nova,  ut  quidam  auctores  sunt, 
quinto  decimo  die  Alpibus  superatis.'/2:  Quantae  copiae  trans- 

XXXVTI  ;i;,  Jugo,  celui-là  même  combien    aurait-il  fallu  à  Hannihal 

dont  il  a  été  parie  ci-dessus,  xxxv,  de  jarres  de  vinaij^re  pour  produire 

:>;  après  ses  efforts  inutiles  Hannibal  un  effet  appréciable?  j^oZ/iwn^..  cZi- 

a  été  obligé  de   revenir  en  arrière;  vos,    ils    adoucissent    la   pente,   en 

ad  id  ipsum,  «  précisément  dans  cette  creusant  dans  le  roc  un    chemin  en 

intention»;  ^7/(/^<w  explique  fle.(ye?rjme,-  lacets. 

e^eren'/)7w.  déblayer  à  la  pelle.  [W]  Absumptis    a  la   valeur   d'un 

[2;  Ad  rupem' muniendam,  pour  participe  présent, 

ouvrir  un  [lassage  à  travers  la  paroi  r.il  Quosdam,  pour  nonnuUos,    cf. 

rocheuse  dunt  il  a  été    question  ci-  ci-dessu.<.    v,  lô  ;    xxvni,    12;   etc.; 

dessu*,    XXXVI,    1  ;   circa,  remplace  humano  cultu  digniora,  elles  valaient 

un    adjectif,     cf.    ci-dessus,   xxxvi,  la  peine  d'être  habitées. 

6  ;  etc.  :  mais  le  mot  ne  doit  pas  être  6]  Muniendo,  voy.  ci-dessus,  §  2  ; 

entendu  des  environs  immédiats:  les  môlHorihus  qualifie  a  la  fois  locis  et 

arbres  en  question   provenaient    des  ingeniis. 

pentes  boisées  qu'on  avait  traversées  XXXVIII    [T    Maxime,    en    s'en 

avant  d  atteindre  la  région  des  neiges  tenant  aux    faits  essentiels:  a  Car- 

éternelles  ;  ef,  i.  e.  etiam  ;    la    cons-  thagine  Xova.,  depuis  son   départ   de 

truction   d'aptns   avec    le    datif  est  Carthagène  ;  ut  quidam  se  rapporte  à 

moins  ordinaire  que  celle  d'optns  ad;  quinto  mense  ;  les  mots  quinto  decimo 

infuso  aceto,   l'emploi  de   ce    moyen  die  sont    en  contradiction    avec  les 

a  quelque  chose  d'invraisemblable;  chiffres  donnés  xxxv, 4  et 5:  xxxvti, 

en    admettant  qu'il  fût    praticable,  4  et  ô  (Riemann). 


[a.    CHR.    218]  LIBER    XXI  45 

gresso  in  Italiam  Hannibali  fuerint,  nequaqiiam  inter 
auctores  constat.  Qui  plurimum,  centum  milia  peditum, 
viginti  equitum  fuisse  scribunt;  qui  minimum,  viginti  milia 
peditum,  sex  equitum. 

[3]  L,  Cinciiis  Alimentns,  qui  captum  se  ab  Hannibale  scribit, 
maxime  auctor  moveret,  nisi  confunderet  numerum,  Gallis  Liguri- 
busque  additis  :  [4]  «  cuni  bis  octoginta  milia  peditum,  decem  equitum 
addacU  »  —  in  Italia  magis  adfluxisse  veri  simile  est,  et  ita  quidam 
auctores  sunt  ;  —  [5]  «ex  ipso  autemaudisse  Hannibale,  postquam 
Rhodanum  transierit,  triginta  sex  milia  hominum  ingentemque 
numerum  equorum  et  aliorum  jumentorimi  amisisse.  »  Taurini- 
Semigalli  proxuma  gens  erat  in  Italiam  degresso.  [6J  Id  cum  inter 
omnes  constet,  eo  magis  miror  ambigi,  quanani  Alpes  transieriti 
et  vulgo  credere  Poenino  —  atque  inde  nomen  ei  juge  Alpium 
inditum  —  transgressum,Goelium  per  Gremonis  jugum  dicere  tran- 
sisse ;  [1]  qui  ambo  saltus  eum  non  in  Taurinos  sed  per  Salasses 
Montanos  ad  Libuos  Gallos  deduxissent.  [8]  Nec  veri  simile  est  ea 
tum  ad  Galliam  patuisseilinera  ;  ulique,quae  ad  Poeninuni  ferunt, 
obsaepta  gentibus  Semigermanis  fuissent  [9].  Neque  hercule  monti- 
bus  bis,  si  quem  forte  id  movet,  ab  transitu  Poenorum  uUo  Seduni 
Veragri,  incolae  jugi  ejus,  nomen  norint  inditum,  sed  ab  eo,  quem 
in  summo  sacratum  vertice  Poeninum  montani  appellant. 

XXXIX.  [ij  Peroppoitune  ad  principia  rerum  Taurinis, 
proximae  genti,  adversuslnsubres  motum  bellum  erat.  Sed 
armare  exercitum  ITannibal,  ut  parti  alteri  auxilio  esset,  in 
leficiendo  maxime  senlienteni  contracta anle  mala,  non  po- 
terat  :  [2]  otium  enim  ex  labore,  copia  ex  inopia,  cultus  ex 
inluvie  tabeque  squalida  et  prope  efTerata  corpora  varie  mo- 


[T\  Transgresse  équivaut  à  adve-       XXXIX.  îl]     Peropportune     ad 

nicnti  ;  (jui  plurimum    [s.-e.  ficribuiU),  principia  rerum,   "  très  op]tortuné- 

coux  qui  donnent  le  chiffre  le  plus  ment   pour  rouverture   de  la    oani- 

élevé.  paj:np  »  ;  Tdurinis,  datif  d'avantage  : 

'4]  Adducta,  suppléez  in  Italiam;  «  jiour    les  Tauriui.   il  y   avait   des 

l'infinitif    wl flu.risse    a     pour   sujet  hnstilités    coninioiicécs...   »,    cesl-à- 

Gnllus  Li(iiirest/ue.  dire  les   Taurini  étaient   entrés    en 

[5]  Audisse,  s.-e.   se;  au  style  di-  campagne      contre     les     Insuhres . 

rect,  ily  aurait  ai/rfù'i;  erat,  lo'verbe  rt7-»!arc,«  faire  prendre  les  armes  à...  >'. 

s'accorde  avec  l'attribut  après  lequel  m  j-e^c/e/u/o  équivaut  à  in  refectiom 

il  est  placé.  et  par  suite  à  iu  quicte. 

[ti]  Credere,     remplace      credunt,       [2' Ex,  à  la  suite  de,  après;  inluvii 

«  on  croit  »,  du  style  direct.  lahet/ue,  l'état  de  saleté  où  les  avait 

['.•]  Si    quem,    etc.,    si   quelqu'un  mis  leur  passaj^'e  dans  la  ncijîe  fon- 

attache     de     l'importance    au    nom  due  (cf.  xxxvi.  H  -,  .iijunU<la  (inalilie 

-donné  ii  ci-Ue  monta^'ne  (R.).  cor/tora  ;  niovcb'tnt   (un  des  ludts  fa- 

XXXIX-XLVIII.    Prnnieres  opéra-  voris  de  Tite-Live),  ■■  avaient  une  ac- 

iions  d'Hitniulnil  en  Italie.  Combat  sur  tion  fàcheusesur...  »,  "  rendaient  ma- 

les  bords  du  J'tssin.  lades...  » 
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vebant.  [3]  Ea  P.  Cornelio  consuli  causa  fuit,  cum  Pisas  na- 
vibus  venisset,  exercitu  a  Manlio  Atilioque  accepte  tirone  et 
in  novis  ignominiis  trepido,  ad  Padum  festinandi,  ut  cum 
hoste  nondum  refecto  manus  consereret.  '4j  Sed  cum  Pla- 
centiara  consul  venit,  jam  ex  stativismoverat  Hannibal  Tau- 
rinorumque  unam  urbem,  caput  gentis  ejus,  quia  volentes  in 
amicitiam  non  veniebant,  vi  expugnarat;  [5]  ac  junxisset  sibi 
non  metu  solum  sed  etiam  voluntate  Gallos  accolas  Padi,  ni 
eos  circumspectantes  defectionis  tempus  subito  adventu  con- 
sul oppressisset.  ^6j  Et  Hannibal  movit  ex  Taurinis,  incertos, 
quae  pars  sequenda  esset,  Gallos  praesentem  secuturos  esse 
ratus.  [7]  Jam  prope  in  conspectu  erant  exercitus  convene- 
rantque  duces  sicuti  inter  se  nondum  satis  noti,  ita  jam 
inbutus  uterque  quadam  admiratione  alterius.  [8J  Nam  Han- 
nibalis  et  apud  Romanos  jam  ante  Sagunti  excidium  cele- 
berrimum  nomen  erat,  et  Scipionen  Hannibal  eo  ipso,  quod 
adversus  se  dux  potissimumlectus  esset,  praestantem  virum 
credebat;  [9]  et  auxerant  inter  se  opinionem,  Scipio,  quod 
relictus  in  Gallia  obvius  fuerat  in  Italiam  tansgresso  Hanni- 
bali,  Hannibal  et  conatu  tam  audaci  traiciendarum  Alpium 
et  effectu. 

'lOj  Occupavit  tamen  Scipio  Padum  traicere,  et  ad  Ticinum 
amnem  motis  castris,  priusquam  educeret  in  aciem,  adhor- 
tandorum  militum  causa  talem  orationem  est  exorsus  : 


[3]Ea  =  id  ,  par  attraction  avec 
causa;  tirone,  substantif  pris  adjecti- 
vement :  "  une  armée  de  recrues  »  ; 
ignominiis,  «  incidents  honteux  »  (cf. 
ci-dessus,  xxv,  9  et  1-2'. 

■[4]  Stativis,  on  donnait  le  nom 
de  statua  à  tout  campement  dans 
lequel  on  passait  plus  d'une  nuit; 
moverat  (&.-e.exercitum),  ellipse  fami- 
lière à  Tite-Live  ;  on  eût  attendu 
castra  moverat;  le  participe  volentes 
équivaut  à  sua  sponte  ;  in  amicitiam 
non  veniebant,  même  emploi  de  venire 
que  chez  Ces.,  B.  G.,  VI,  5,  4. 

;5'^  Ac  junxisset,  «  et  vraiment  il 
aurait  réussi  d  s'adjoindre...  »;  in- 
certos, ■<  encore  indécis  ■•  ;  quae,  il  fau- 
drait régulièrement  utra;  praesentem, 
celui  qui  serait  sur  leur  territoire 
(soit  lui,  Hannibal,  soit  Scipion). 

[7]  In  conspectu,  «  à  portée  de  la 
vue  ». 


[8]  Et,  au  lieu  d'etiam  :  ce  n'était 
pa's  seulement  Scipion,  c'étaient 
aussi  les  Romains  qui  connaissaient 
la  valeur  d'Hannibal. 

y.  Inter  se  remplace  l'adjectif 
mutuam  :  pour  la  substitution  à  un 
adjectif  d'un  adverbe  ou  d'une 
expression  adverbiale,  voy.  ci-des- 
sus, VII,  5  ;  viii,  5  ;  xxiv,  2  ;  xxv, 
14:  etc.;  reliclus,  «  bien  qu'il  eût 
été  laissé  en  arrière  »  ;  obvius  fue- 
rat, au  lieu  de  obvius  factus  erat; 
traiciendai'um  Alpium,  génitif  expli- 
catif complément  de  conatu;  effectu, 
i'  l'accomplissement  -. 

lU  Occupavit...  traicere  (cf. 
é'ï^'t,  5-.aÇtt;),  «  il  prit  les  devants  et 
passa...  »  est  une  construction  in- 
connue à  la  prose  classique;  tamen, 
malgré  la  hâte  déiiloyée  par  Hanni- 
bal ;  educeret ,  suppléez  milites  , 
comme  l'mdique  ce  qui  suit. 
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XL.  [1]  «  Si  eum  exercitum,  milites,  educerem  in  aciem, 
quem  in  Galliamecumhabui,  supersedissem  loqui  apud  vos; 
[2]  quid  enim  adhortari  referret  aut  eos  équités,  qui  equi- 
tatum  hostium  ad  Rhodanum  flumen  egregie  vicissent,  aut 
eas  legiones,  cum  quibus  fugientem  hune  ipsum  hostem 
secutusconfessionem  cedentis  ac  detractantis  certamen  pro 
Victoria  habui?  [3]  Nunc,  quiaille  exercitus,  Hispaniae  pro- 
vinciae  scriptus,  ibi  cum  fratre  Gn.  Scipione  meis  auspiciis 
rem  gerit,  ubi  eum  gerere  senatus  populusque  Romanus  vo- 
luit,  [4]  ego,  ut  consulem  ducem  adversus  Hannibalem  ac 
Poenos  haberetis,  ipse  me  huic  voluntario  certaminiobtuli, 
novo  imperatori  apud  novos  milites  pauca  verba  facienda  sunt, 
[5]  Ne  genus  belli  neve  hostem  ignoretis,  cum  iis  est  vobis. 
milites,  pugnandum,  quos  terra  marique  priore  bello  vicistis, 
a  quibus  stipendium  per  viginti  annos  exegistis,  a  quibus 
capta  belli  praemia  Siciliam  ac  Sardiniam  habetis.  [6]  Erit 
igitur  in  hoc  certamine  is  vobis  illisque  animus,  qui  victo- 
ribus  et  victis  esse  solet.  Nec  nuncilli,  quiaaudent,  sed  quia 
necesse  est,  pugnaturi  sunt  ;  [7]  nisi  creditis,  qui  exercitu 
incolumi  pugnam  detractavere,  eos,  duabus  partibus  peditum 
equitumque  in  transitu  Alpium  amissis,  quia  plures  paene 
perierint  quam  supersint,  plus  spei  nactos  esse.  [8J  «  At 
enim  pauciquidem  sunt,  sed  vigentesanimiscorporibusque, 


XL  et  XLL  Discours  de  Scipion  à  qu'il   faisait   de  son  infériorité   en 

ses  soldats.  refusant  le  combat. 

XL  [1]  Supersedissem,  etc  ,  s'il  [S]  Scriptus,  au  lieu  de  conscrip- 

avait  affaire  aux  soldats  qui  ont  vu  tus;  ego...  obtuli  se  rattache  aussi  à 

fuir    les    Carthaginois  devant    eux,  quia. 

Scipion  se  serait  dispensé  de  les  ha-  [5]  Per  viginti  annos,  exagéra- 
ranguer  ;  mais  il  conduit  une  armée  tion  voulue;  historiquement  il  fau- 
nouvelle;  il  faut  que  cette  armée  ^v^\X  per  decem  annos. 
sache  qu'elle  a  devant  elle  le  reste  :<)]  Erit,  le  futur  exprime  la  cou- 
des fugitifs;  les  dieux  qui  ont  puni  fiance  de  l'orateur  dans  les  disposi- 
les  Carthaginois  violateurs  des  trai-  tions  de  ses  troupes  ;  le  subjonctif 
tés,  en  les  décimant  au  passage  des  n'exprimerait  qu'une  exhortation. 
Alpes,  réservent  à  l'armée  romaine  [7j  Duabus  partibus,  <>  les  deux 
le  soin  de  leur  porter  le  dernier  coup,  tiers  ... 

[2]  Quid...  referret...,  «à  (jui  ser-  [8]  At  enim,   introduit  une  objec- 

virait-il...'.'"  vicissent  (par  attraction  tion  :  «  mais,  dira-l-on,  les  ennemis 

diVQC  referret),  au    lieu  de  vicerunt  ;  ont  bon  espoir:  car,  s'ilestvrai  qu'ils 

cum  quibus  (au  lieu   de  quibus  cum,  sont    i)eu    nombreux,  ils   ont   pour 

selon  l'usage  constant  de  Tite-Live)  eux  la  valeur  morale  et   la  vigueur 

se  rapporte  à  secutus,  mais  aussi    à  physique  »  ;    robora   ac  vires,  cf.  ci- 

habui;  confessionem,  l'aveu  implicite  dessus,  i,  2. 
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quorum  robora  ac  vires  vix  sustinere  vis  ulla  possit.  »  [9] 
Effigies  immo,  umbrae  hominum,  famé,  frigore,  inluvie, 
squalore  enecti,  contusi  ac  debililati  inter  saxa  rupesque  ; 
ad  hoc  piaeusli  artus,  nive  rigentes  nervi,  membra  torrida 
gelu,  quassata  fractaque  arma,  claudi  ac  débiles  equi  :  [10] 
cum  hoc  équité,  cum  hoc  pediie  pugnaturi  estis;  reliquias 
extremashostis,  non  hostem  habetis  ;  ac  nihil  magis  vereor, 
quam  ne,  cum  vos  pugnaveritis,  Alpes  vicisse  Hannibalem 
videantur.  [11]  Sed  ita  forsitan  decuit,  cum  foederum  rup- 
tore  duce  ac  populo  deos  ipsos  sine  ulla  humana  ope  com- 
mittere  ac  profligare  bellum,  nos,  qui  secundum  deos  violati 
sumus,  commissum  ac  profligatum  conficere. 

XLI.  [1]  >'on  vereor,  ne  quis  me  haec  vestri  adhortandi 
causa  magnifiée  loqui  existimet,  ipsura  aliter  animo  adfec- 
tum  esse.  [2]  IJcuit  in  Hispaniam,  provinciam  meam,  qtjo 
jam  profectus  eram,  cum  exercitu  ire  meo,  ubi  et  fratrem 
consilii  participem  ac  periculi  sociumhaherem  et  Ilasdruba- 
lem  potius  quam  Hannibalem  hostem  et  minorem  haud  du- 
bie  molem  belli;  3[  tamen,  cum  praeterveherer  navibus 
Galliae  oram,  ad  famam  hujus  hostis  in  terram  egressus, 
praemisso  equitalu,  ad  Rhodanum  movi  castra.  [4]  Equestri 


[9]  Immo,  •  bien  au  contraire  '•  (s'op- 
pose kat  enim  et  introduit  la  réfu- 
tation de  Tobjection)  ;  saxa  rupesque, 
des  blocs  de  rochers  et  des  escarpe- 
ments; ad  hoc,  cf.  ci-dessus,  xxxi, 
11  :  praeusti,  avec  les  extrémités 
gelées;  nive,  à  cause  de  leur  pas- 
sage à  travers  les  neiges;  membra 
désigne  l'ensemble  du  corps  par 
opposition  avec  artus,  qui  désigne 
les  articulations. 

;iO;  Habetis,  <■  voub  avez  devant 
vous 

11  Decuit,  au  lieu  de  decuerit, 
parce  que  déjà  chez  Tite-Live  forsi- 
tan n'est  plus  considéré  comme 
l'équivalent  d'/yic-^/'/uw  est  an...,  mais 
comme  le  synonyme  de  forsan  ;  pour 
l'emploi  du'suhs'xanWî raptore  comme 
adjectif,  voy.  ci-dessus  xxxix,  3  ; 
cûmmittere  ac  profligare  bellum,  en- 
gager la  guerre  et  en  décider  l'is- 
sue...: secundum,  -  a])rès.  " 

XLI  ]1-10]  Scipion  a  de  bonnes 
raisons  "pouf  avoir  confiance  dans 
l'issue  de  la   lutte  ;   il    pouvait    se 


rendre  en  Espagne  avec  son  armée  : 
mais  il  a  voulu  s'attacher  à  la  pour- 
suite d'un  ennemi  que  les  Romains 
ont  depuis  longtemits  l'habitude  de 
vaincre,  et  voir  s'il  osera  tenir  tête  à 
ses  maîtres,  cet  Hannibal,  fils  du 
vaincu  de  la  dernière  guerre;  les 
Romains  ont  affaire  à  des  esclaves 
révoltés:  qu'ils  les  châtient. 

[1]  Magnifiée,  "  avec  des  airs  de 
fanfaron  ■-. 

[2;  Lieuit,  j'aurai?  pu  "  :  profectus 
eram.  •■  je  m  étais  mis  en  route  ». 

[3^  Ad  famam,  «  à  la  nouvelle 
de...  "  :  ad  sert  à  sif^nifier  une  cor- 
rélation entre  deux  faits. 

"y  Equestri  iujplique  l'idée 
d'è'/uitum,  génitif  auquel  se  rap- 
porte l'expression  qua parte copiarum; 
conserendi,  le  gérondif  accompagné 
d'un  complément  direct,  est  employé 
par  Tite-Live  même  dans  des  cas  ôii 
la  lang'ue  classique  eût  préféré  l'ad- 
jectif verbal  en  ndus  en  accord  avec 
un  substantif  au  génitif;  in  modum 
au  lieu  de  modo  (i.  e.  more);  terra,  au 
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proelio,  qua  parte  copiarum  conserendi  manum  fortuna  data 
est,  hostem  fudi  ;  peditum  agmen,  quod  in  modum  fugien- 
tium  raptim  agebatur,  quia  adsequi  terra  non  poteram,  lon- 
gior  neque  regressus  ad  navis  erat,  quanta  maxime  potui 
celeritate  tanto  maris  terrarumque  circuitu  in  radicibus 
prope  Alpium  huic  timendo  hosti  obviusfui.  [5]  Utrum,  cum 
declinarem  certaraen,  inprovidus  incidisse  videor,  an  occur- 
rere  in  vestigiisejus,  lacessere  ac  trahere  ad  decernendum? 
[6]  Experiri  juvat,  utrum  alios  repente  Garthaginienses  per 
viginti  annos  terra  ediderit,  an  idem  sint,  qui  ad  Aegates 
pugnaverunt  insulas  etquos  ab  Eryce  duodevicenis  denariis 
aestimatos  emisistis,  [7]  et  utrum  Hannibal  lue  sit  aemulus 
itinerum  Herculis,  ut  ipse  fert,  an  vectigalis  stipendiariusque 
et  servus  populi  Romani  a  pâtre  relictus.  [8]  Quem  nisi  Sa- 
guntinum  scelus  agitaret,  respiceretprofecto,  si  non  patriam 
victam,  domum  certe  patremque  et  foedera  Hamilcaris 
scripta  manu,  qui  jussus  ab  consule  nostro  praesidium  de- 
duxit  ab  Eryce,  [9]  qui  graves  inpositas  victis  Carthaginien- 
sibus  leges  fremens  maerensque  accepit,  qui  decedens 
Sicilia  stipendium  populo  Romano  dare  pactus  est.  [10]  Itaque 
vos  ego,  milites,  non  eo  solum  anirao,  quo  adversus  alios 
hostes  soletis,  pugnare  velim,  sed  cum  indignatione  quadam 
atque  ira,  velut  si  serves  videatis  vestros  arma  repente  con- 
tra vos  ferentes. 

[11]  Licuit  ad  Erycem    clausos  ultimo  supplicio  humano- 
rum,  famé,  interficere:  licuit   victricem  classem  in  Al'ricam 


lieu  de   in  terra,    par  analogie  avec  [8]  Domum,  «  sa  famille,  »  coniiiie 

l'expression    toute     faite    terra   ma-  l'indique  pdlrcinque. 

rique  ;tanio...  circuitti,  inalgié  Vélen-  [9]  Sicilia,  au   lieu    de    ex  Sicilia; 

due   du  détour    (]u'il   fallait    faire;  dare,    au    lieu    de    ut   darel,    après 

timendo  («  redoutable  »)  est  ironique  ;  pactus  est  est  une  consti'uction  iri'é- 

obvius  fui,  cf.xxxix,9.  gulière. 

[ô]    Inprovidus,  l'adjectif  au  lieu  [11-17]  Péroraison.  Rome  voit  au- 

de  l'adverije,  cf.  ci-dessus,  xxv,  8;  jourd'hui  ce  que  lui  coûte  le  pardon 

XXXI,  7  ;   etc.  ;   incidisse,  suppléez  m  accordé  aux  défenseurs   d'Eryx  :  un 

certamen;   in  vestiyiis  ejus,    "  à  l'en-  jeune   furieux    vient    la     provoquer 

droit  où  il  va   meitre  le    pied-;  ad  chez  elle;  ce  n'est  plus  de  la  Sicile 

decernendian.  i.  e.  ad  d^-ccrtandiim.  ou    de    la     Sardaigne    qu'il    s'agit; 

[H]  Per   viginti  annos,  "  dans  le  c'est  la  patrie,  qu'il    faut  défendre, 

cours  de  vingt  ans  -    chiffre  rond);  Scipion  compte  sur  son  armée,  seul 

duodevicenis    denariis,    dix-huit    de-  rempart  de  Rome;  qu'elle  combatte 

niers(ir»  fr.  7."))  par  soldat,  c'est   à  comme  elle  le   ferait  sous   les  murs 

ce   |)rix  qu'avait  été  lixée  la  rançon  de  Rome,  sous  les  yeux   de   parents 

de  la  garnison  carthaginoise  d'Eryx.  et  de  concitoyens. 

[7]  Ut  ipse  fert,  i.  e-.  ut  ipse  prae  [11]  Humanorum    (suppléez    sup- 

se  fert  {ou  pra^dicat);  seruws,  exagé-  pliciorum),«  que  des  hommes  peuvent 

ration  oratoire.  subir». 
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traicere  atque  intrapaucosdies  sine  ullo  certamine  Cartha- 
ginem  delere  :  [12^  veniam  dedimus  precantibus,  emisimus 
ex  obsidione,  pacem  cum  victis  fecimus,  tutelae  deinde 
nostrae  duximus,  cum  Africo  bello  urgerentur.  [13]Pro  his 
inpertitis  furiosum  juvenem  sequentes  oppugnatum  patriam 
nostrara  veniunt.  Atque  utinam  pro  décore  tantum  hoc  vobis 
et  non  pro  salute  esset  certamen  !  [14]  Non  de  possessione 
Siciliae  ac  Sardiniae,  de  quibus  quondam  agebatur,  sed  pro 
Italia  vobis  est  pugnandum.  jSj  Nec  est  alius  ab  tergo  exer- 
citus,  qui,  nisi  nos  vincimus,  hosti  obsistat,  nec  Alpes  aliae 
sunt,  quas  dum  superant,  comparari  nova  possint  praesidia. 
Hic  est  obstandum,  milites,  velut  si  ante  Romana  moenia 
pugnemus.^16^  Unusquisque  se  non  corpus  suum  sed  conju- 
gem  ac  liberos  parvos  armis  protegere  putet;  nec  domesti- 
cas  solum  agitet  curas,  sed  identidem  hoc  animo  reputet, 
nostras  nunc  intueri  manus  senatum  populumque  Roma- 
num  :  [17J  qualis  nostra  vis  virtusque  fuerit,  talem  deinde 
fortunam  illius  urbis  ac  Romani  imperii  fore.  » 

XLII.  l1]  Haec  apud  Romanos  consul.  Hannibal  rébus 
prius  quam  verbis  adhortandos  milites  ratus,  circumdatoad 
spectaculum  exercilu,  captivos  montanos  vinctos  in  medio 
statuit,  armisque  Gallicis  ante  pedes  eorum  projectis,  inter- 
rogare  interprétera  jussit,  ecquis,  si  vinculis  levaretur  ar- 
maque  et  equum  victor  acciperet,  decertare  ferro  vellet. 
[2]  Cum  ad  unum  omnes  ferrum  pugnamque  poscerent  et 
dejecta  in  id  sors  esset,  se  quisque  eum  optabat,  quem  for- 


[12]  Deinde     est     expliqué      par  marquez  aussi  le  présent,  au  lieu  du 

cum...    urgerentur  ;  tutelae...   nostra".  futur  :  «  si  nous  ne  remportons  pas 

duximus,  suppléez  eo.^esse,  allusion  à  la  victoire  aujourd'hui  ». 
la  permission  accordée  aux  Cartha-       ;16]  Putet.    subjonctif    dexhorta- 

ginois  f malgré   les  clauses  du  traité  tion  ;  nec,  pour  neve,  comme  ci-des- 

de    paix)  de    lever   des  troupes    en  sus,  xxii,  6;  i». 
Italie  pendant  la  guerre   contre  les        17]  Qualis,    etc..    cette     dernière 

mercenaires;  Scipion  peut  donc  dire  proposition  dépend  encore  de  reputet. 
jusqu'à  un  certain  point  qu'à  ce  mo-       XLII.  [l[  Haec,    suppléez   locutus 

ment-là    Rome  avait  pris    Carthage  est;  rébus,  par  des  faits,  c'est-à-dire 

sous  sa  protection;    Africo  bello,  cf.  par     des     exemples;     circumdato... 

ci-dessus,  ii,  1.  exercitu,  il    fait   former  le  cercle  à 

]13'  Pro,  «  en  récompense»,  -enre-  son  armée  :  interronare,  suppléez  eos 

mèrciment  de... »;/n/jer;i7«, participe  implicitement  contenu  dans  eorum, 

pris  substantivement    pour  bénéficia,  qui  précède:  victor,  «  dans  le  cas  où 

[14'  De  s'oppose  à/^ro .-la  première  il  serait  vainqueur  »    R.l 
de  ces  prépositions  s'applique  à  la        -J]  Aduniim  omnes, -tous,  sans  en 

conquête,  la  seconde  à  la  défense.  excepter  un  seul»  ;  !«  jd,<<àceleffet»; 

■1ô;  Nisi  nos  vincimus,  on  atten-  eiim,  suppléez  esse;   legeret  pour  eli- 

drait  plutôt  »J  nos   non  vincimus;  re-  geret. 
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tuna  in  id  certamen  legeret  ;  [3]  cujusque  sors  exciderat, 
alacer  inter  gratulantes  gaudio  exultans  cum  sui  moris  tri- 
pudiis  arma  raptim  capiebat.  [4]  Ubi  vero  dimicarent,  is 
habitus  animorum  non  inter  ejusdem  modo  condicionis 
homines  erat  sed  etiam  inter  spectantes  vulgo,  ut  non  vin- 
centium  magis  quam  bene  morientium  fortuna  laudaretur. 

XLIII.  [1]  Cum  sic,  aliquot  spectatis  paribus,  adfectos  di- 
misisset,  contione  inde  advocata  ita  apud  eos  locutus  fertur  : 
[2]  «  Si,  quem  animum  in  alienae  sortis  exemplo  paulo  ante 
habuistis,  eundem  moxin  aestimanda  fortuna  vestra  habue- 
ritis,  vicimus,  milites;  neque  enim  spectaculum  modo  illud, 
sed  quaedam  veluti  imago  vestrae  condicionis  erat.  [3]  Ac 
nescio  an  majora  vincula  majoresque  nécessitâtes  vobis 
quam  captivis  vestris  fortuna  circumdederit  :  [4]  dextra  lae- 
vaque  duo  maria  claudunt  nuUam  ne  ad  efîugium  quidem 
navem  habentes,  circa  Padus  amnis  major  ac  violentior  Rlio- 
dano,  ab  tergo  Alpes  urgent,  vix  integris  vobis  ac  vigenti- 
bus  transitae.  [5]  Hic  vincendum  aut  moriendum,  milites, 
est,  ubi  primum  hosti  occurristis.  Et  eadem  fortuna,  quae 
necessitatem  pugnandi  inposuit,  praemia  vobis  ea  victori- 
bus  proponit,  quibus  ampliora  homines  ne  ab  diis  quidem 
immortalibus  optare  soient. 

[6]  Si  Siciliam  tantum  ac  Sardiniam  parentibus  nostris 
ereptas  nostra  virtute    recuperaturi  essemus,  satis   tamen 


[3]  Cujusque,  pour  et  cujus.  simple  («  nous  pouvons  nous  consi- 

[4]  Dimicarent.nième construction  dérer  déjà  comme  vainqueurs  »). 

que  ci-dessus,   iv,   4;    vui ,    11;  xi,  [3]  Ac   implique    une     gradation; 

9  i  XII,  8  ;  etc.  ;  le  pluriel, parce  qu'il  nescio  an,  i.  e.  forsitan. 

s'agit  chaque  fois   d'un    duel  entre  4;  Claudunt,  suppléez  vos;  circa, 

montagnards  ;   ejusdem  cou'iicionis..,  devant  et  à  côté  de  vous  (à  cet  en- 

/lownies,  c'est-à-dire  ceux  qui  étaient  droit  le  Pô  fait  un  coude)  .integris  vo- 

prisonniers,  comme  eux;  spectantes,  6is,  etc.,  équivaut  à  une  jjroposition 

l'armée  carthaginoise  spectatrice  de  temporelle,  «  alors  que    vos  effectifs 

ces  combats  singuliers;  ri^/yy,  «  gêné-  étaient  au  complet,  etc.»;  vix  doit 

ralement.  »  être  rattaché  à  transitae. 

XLIII    ri]    Sic    doit    être  joint   à  l^-IU]  Vainqueurs,   les    soldats  de- 

adfectos;  le  moi  paribus  esl  un  &uhi-  viendront   maitres   d'immenses  tré- 

tantif.  sors,  digne  récompense  de  leurs  longs 

XLIU,1-XLIV. Discours  d'Hannihal.  travaux. 

[2-5]   Exorde    :    l'armée    carthagi-  [h]  Quibus,  ablatif    de  comparai- 
noise  est  dans  la  même  situation  que  son,  latinisme  connu. 


les  prisonniers  qu'elle  a  vus  combat-       [li]  Quicquid,  au  lieu  de  jiuhc  guic- 

pour  marquer  1  opposition  avec 
le   force;  fnturum  est,   au  lieu 


tre  :  il  lui  faut  vaincre  ou  mourir.       guid,  pour  marquer  1  opposition  avec 
[2]  Habueritis,  au  futur  antérieur,    plus  de 


f»arce  que   vicimus,  bien    qu'au  par-    d'erit,  poursignilier  nettement  le  lot 
ait,  est  l'équivalent  logique  du  futur    qui  leur  est  réservé. 
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ampîapretia  essent:  qui -^nid  Romani  tôt  triumphis  partum 
congestumque  possident,  id  omne  vestrum  cum  ipsis  domi- 
nis  futurum  est.  [7]  In  hanc  tam  opimam  mercedem,  agite- 
<ium,  diis  bene  juvantibus  arma  capite.  [8]  Satis  adhuc  in 
vastis  Lusitaniae  Celtiberiaeque  montibus  pecora  consec- 
tando  nullum  emolumentum  tôt  laborum  periculorumque 
vestrorum  vidistis;  [9j  tempus  est  jam  opulenta  vos  ac  ditia 
stipendia  facere  et  magna  operae  pretia  mereri,  tantum  iti- 
neris  per  tôt  montes  fluminaque  et  tôt  armatas  gentes  emen- 
sos.  [10]  Hic  vobis  terminum  laborum  fortuna  dédit;  hic 
-dignam  mercedem  emeritis  stipendiis  dabit. 

[ir^JXec,  quam  magni  nominis  bellum  est,  tam  difficilem 
existimaritis  victoriam  fore  :  saepe  et  contemptus  hostis 
«ruentum  certamen  edidit  et  incluti  populi  regesque  perlevi 
momento  victi  sunt.  [12]  Nam,  dempto  hoc  uno  fulgore 
nominis  Romani,  quid  est,  cur  illi  vobis  comparandi  sinf? 
[13]  Ut  viginti  annorum  militiam  vestram  cum  illa  virtute, 
cum  iila  fortuna  taceam,  ab  Herculis  columnis,  ab  Oceano 
terminisque  ultimis  terrarum  per  tôt  ferocissimos  Hispa- 
niae  et  Galliae  populos  vincentes  hue  pervenistis;  [14]  pu- 
gnabitis  cum  exercitu  tirone,  hac  ipsa  aesfatê'caeso,  victo, 
circumsesso  a  Gallis,  ignoto  adhuc  duci  suo  ignorantique 
ducem.  [15]  An  me  in  praetorio  patris,  clarissimi  imperatoris, 
prope  natujn,  certe  eductum,  domitorem  Hispaniae  Gal- 
liaeque,  victorem  eundem  non  Alpinarum  modo  gentium  sed 


'^7]  In,  'en  rue  de-  ;  opimam.  épi-  Gailhaginois  ;   edidit,  i.  e.   comiuisit. 

thète  réservée  aux    mois   praeda  el  [1?"  Dempto.   etc.,   la  proposition 

spolia,  dont  me-rcedem  est  ici  i'équi-  participe  équivaut  à  une  proposition 

Talent.  conditionnelle;  comparandi  sint,  «  ils 

[^'  Adhuc,  "jusqu'ici  »  ;  vastis,  «  dé-  puissent  vous  être  comparés  »  ;  vobis 

seites  •.  remplace    vobiscum,    on   a    déjà   wi 

[9j  Stipendia  facere,  au  lieu  de  quelle  extension  reçoit,  chez  Tite- 
-stipendia  merere,  pour  éviter  la  ré-  Live,  l'emploi  du  datif  avec  les 
pétition  du  verbe  (cf  ci-après  pretia  verbes  composés. 
mereri);  remarquez  f importance  du  [1  S]  Illa,  "qu'on /e«r connaît ";  Per- 
met emensos  placé  à  la  fin  de  la  mwisque,  etc..  cf.  ci-dessus,  x,  12. 
phrase  pour  attirer  Tattention  sur  [14]  Tirone,  cf.  ci-dessus,  xxxix, 
les  titres  qu'ils  ont  acquis  à  une  ré-  3;  ignoranti,  au  lieu-  d'i(fno7-ante,  qui 
compense  insigne.  serait  la  forme  régulièie,  puisque  le 

[11-18]  La  victoire  leur  sera  facile,  participe  garde  ici  sa  valeur  verbale, 

car    l'armée   romaine  ne  peut  leur  [l.V  An,  "OU  bien  est-ce  que...?»  (la 

être  comparée,  pas  plus  que  Scipion  première  partie  de  linteirogation  est 

ne  peut  rivaliser  avec  lui.  sous-entendues     latinisme     connu; 

[11]  Mag-ni nominis,  le  nom  qu'elle  semesii-i,    il   n'est   en  fonctions  que 

porte  ("  guerre  contre  les  Romains. >)  dejiuis  six  mois;  deseriore,  au    lieu 

suftit  à  la  rendre   redontrtble:   con-  de  (jui  deserait,   même  construction 

lemptut     hostis,     cest-à-dire     nous,  que  ci-dessus,  xi,  7. 


[a.    CIIR.    218]  LIBER    XXI  53 

ipsarum,  quod  multo  majus  est,  Alpium,  cum  semestrihoc 
conferam  duce,  desertore  exercitus  sui?  [16]  Cui  si  quis 
demptis  signis  Poenos  Romanosqiie  hodie  ostendat,  igno- 
ratunim  certura  habeo,  utrius  exercitus  sit  consul.  [17]  Non 
ego  illud  parvi  aestimo,  milites,  quod  nemoest  vestruin,cujus 
non  ante  oculosipse  saepe  militare  aliquod  ediderim  facinus, 
cui  non  idem  ego  virtutis  spectator  ac  testis  notata  tempori- 
bus  locisque  referre  sua  possim  décora.  [18]  Cum  laudatis  a 
me  miliens  donatisque,  alumnus  prius  omnium  vestrum 
quam  imperator,  procedam  in  aciem  adversus  ignotos  inter 
se  ignorantesque. 

XLIV.  [i]  Quocumque  circumtuli  oculos,  plena  omnia 
video  animorum  ac  roboris,  veteianum  peditem,generosissi- 
marum  gentium  équités  frenatos  infrenatosque,  [2]  vos  so- 
cios  fidelissimos  fortissimosque,  vos  Carthaginienses,  cum 
pro  patria  tum  ob  iram  justissimam  pugnaturos.  [3]  Inferi- 
mus  bellum  infestisque  signis  descendimus  in  Italiam,  tanto 
audacius  fortiusque  pugnaturi  quam  hostis,  quanto  major 
spes,  major  estanimus  inferentis  vim  quam  arcentis. 

[4]  Accendit  praeterea  et  stimulât  animos  dolor,  injuria, 
indignitas.  Ad  supplicium  depoposcerunt  me  ducem  primum, 
deinde  vos  omnes,  qui  Saguntum  oppugnassetis;  deditos 
ultimis  cruciatibus  adfecturi  fuerunt.  [51  Crudelissima  ac 


[16]  Certum  habeo,  i.  e.  pyo  certo  participe  futur,  cf.  ci-des3us  xxi,  6  ; 

habeo.  xxxii,  2. 

[17]  Spectator  ac  testis,  "témoin  [3]  Infestis    signis,    ■<    enseignes 

attentif  -  ;  notata,  expression  piltores-  déployées  »  ;  pugnaturi,  cf.  ci-dessus, 

que  :  les  dates  et  les  lieux  sont  dans  !;'i;  inferentis  et    arcentis  sont  pris 

la  mémoired'Hannibalcomuie  autant  substantivement   et   gardent  cepen- 

d'étiquettes  {notae),  qui   lui  permet-  dant      leur      conslruction      verbale 

traient  de  rappeler  avec  précision  les  {—  >•  ejus   qui  vim  infert  quam  ejus 

exploits  de  ses  soldats  ;  sua,  »  leurs  qui  arcet  »);  remaniuez  de  plus  qu'il 

propres...  -  ;  inter  se  retombe  à  la  fois  y  a  le  singulier  et  ((u'en  pareil  cas  le 

sur    ignotos  et  sur  ignorantes,  «  des  latin  évite  ordinairement  d'employer 

gens  qui  sont    tout  à  fait  étrangers  substantivement  le  participe, 

les  uns  aux  autres  ».  [4-7]  Les  excès  des  Romains  crient 

XLIV  [1-8]  Ils  sont  les  assaillants  vengeance, 

et   ils    sont    résolus;    pourquoi     ne  [4] Indignitas,  •■  laconduiteindigne 

compteraient-ils  pas  sur  la  victoire?  des  Romains  <>  ;  (jui...  oppugnassetis, 

[1]  Circumtuli,  expression  de  l'an-  «  parce  que,  disaient-ils,  vous  aviez 

tériorité  logique  de  l'action  siguitiée  assiégé...  »;  on  voit  ce  qui  amène  le 

par  la  proposition  temporelle  ;  frena-  subjonctif;  deditos,  i.  e.  nos,  sidediti 

tas    désigne    les    Espagnols  dont  les  essemus  ;  ad/ ecturi  fuerunt,  «ils  nous 

chevaux  étaient  bridés, et  infrenatos,  auraient  infligé...  »  {Htt.  «  ils   ont  eu 

les  Numides.  l'intention  de  nous  infliger...  »). 


[2]   Pugnaturos,  emploi  libre   du        [b]  Omnia,   etc.,   entendez  : 


inia 
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superbissima  gens  suaomnia  suique  arbitrii  facit.  Cum  qui- 
bus  bellum,  cum  quibus  pacem  habeamus,  se  modum  inpo- 
nere  œquum  censet.  Circumscribit  includitque  nos  terminis 
montium  fluminumque,  quos  non  excedamus,  neque  eos, 
quos  statuit,terminos  observât.  [6]  «Ne  transieris  Hiberum  ! 
ne  quid  rei  tibi  sit  cum  Saguntinis!  [ad  Hiberum  est  Sagun- 
tum]  nusquam  te  vestigio  moveris  !  »  [7]  Parum  est, 
quod  veterrimas  provincias  meas  Siciliam  ac  Sardiniam 
ademisti?  adimis  etiam  Hispanias?et,  inde  si  decessero,  in 
Africam  transcendes.  Transcendes  autem  ?  transcendisse  dico  ; 
duos  consules  hujus  anni,  unum  in  Africam, alterum  in  His- 
paniam  miserunt.  îS'ihil  usquam  nobis  relictum  est,  nisi 
quod  armis  vindicarimus. 

[8]  Illis  timidis  etignavis  esselicet,  qui  respectum  habent, 
quos  sua  terra,  suus  ager  per  tuta  ac  pacata  itinera  fugien- 
tes  accipient  :  vobis  necesse  est  fortibus  viris  esse  et,  om- 
nibus inter  victoriam  mortemque  certa  desperatione  abru- 
ptis.  aut  vincere  aut,  si  fortuna  dubitabit,  in  proelio  potius 
quam  in  fuga  mortem  oppetere.  [9]  Si  hoc  bene  fixum 
omnibus  destinatumque  animo  est,  iterum  dicam,  vicistis  : 
nullum  contemptu  mortis  telum  ad  vincendum  homini  ab 
dis  immortalibus  acrius  datum  est.  » 

XLV.  [11  His  adhortationibus  cum  utrimque  ad  certamen 
accensi  militum  animi  essent.  Romani  ponte  Ticinum  jun- 
gunt  tutandique  pontis  causa  castellum  insuper  inponunt; 
[2]  Poenus,  hostibus  opère  occupatis,  Maharbalem  cum  ala 
Numidarum,  equitibus    quingentis,  ad  depopulandos  socio- 

facit  sua  suique  arbitrii,   «  elle  croit  ut  transcendas?  immo    jan-  transcen- 

que  tout    lui   appartient,    que  tout  disti  (R.); 

est  soumis  à  son  bon  plaisir  »  ;  cum  [S-T  Péroraison  qui  reprend  avec 

quitus,  pour  quibuscum,  comme    tou-  foice  les  idées  de  l'exorde. 

jours    chez      Tite-Live;    habeamus,  ]8Ilespectuin  habent,  "  qui  peu- 

«  nous  devons  avoir  »;  modum   inpo-  vent  regardt;>r  en  arrière  »:  oinnibus, 

nere  '■  régler,  déterminer  >■  ;  circum-  -tous  les  partis  intermédiaires»  (R.); 

scribit  includitque,  «elle  nous  enferme  certa  desperatione,  ablatif  de  cause, 

rigoureusement»;  quos    non  excéda-  «  sans  illusion  aucune  ». 

mus,  •'  que  nous  ne  devons  pas  dépas-  Tt]  Hoc,  ■<  cette  conviction  >-;  vicistis, 

ser  "i    neque...   observât.   «  sans  res-  cf.'  ci-dessus.   Xhui,  2.  ;  telum  ad  vin- 

pecter  elle-même..,  -  (allusions    aux  cendum,  arme  susceptible  de  donner 

stipulations  relatives  à  la  frontière  la   wclohe;  contemptu   mo>-tis  est  le 

de  l'Ebre,  ci-dessus,  ii,  7).  complément  d'acriiis. 

[6]  Vestigrio,   bien  plus  expressif  XLV    V    Ponte    Ticinum    jun- 

que  loco.  grunt,  «  ils  jettent  un  pont  sur  le  Tes- 

[1]  Parum,  i.  e.  non  satis  ;  trans-  sin '•  ;  castellnm,  une  tète  de  pont. 

cendes  aufem  .">  entendez  comme  s'il  ;^-2]  Poenus,    le    général   carthagi- 

y  avait  :  quid  autem  dico  futurum  es$«  nois,  Hannibal. 
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rum  populi  Romani  agros  miUitj  [3]  Gallis  parci  quam  ma- 
xime jubet  principumque  animosad  defectionem  sollicitari. 
Ponte  perfeclo,  traductus  Romanus  exercitus  in  agrum  In- 
subrium  quinque  milia  passuum  a  Victumulis  consedit.  [4] 
Ibi  Hannibal  castra  habebat;  revocatoque  propere  Mahar- 
bale  atque  equitibus,  cum  instare  certamen  cerneret,  nihil 
umquam  satis  dictum  praemonitumque  ad  cohortandos  mi- 
lites çatus,  vocatis  ad  contionem  certa  praemia  pronuntiat, 
in  quorum  spem  pugnarent  :  [5]  «  agrum  sese  daturum  esse 
in  Italia,  Africa,  Hispania,  ubi  quisque  velit,  immunem  ipsi, 
qui  accepisset,  liberisque;  qui  pecuniam  quam  agrum  ma- 
iuisset,  ei  se  argento  satisfacturum  ;  [6J  qui  sociorum  cives 
Caithaginienses fieri  vellent potestatem  facturum  ;  qui domos 
redire  mallent,  daturum  se  operam,  ne  cujus  suorumpopu- 
larium  mutatam  secum  fortunam  esse  vellent.  »  [7]  Servis 
quoque  dominos  prosecutis  libertatem  proponit,  binaque 
pro  iis  mancipia  dominis  se  redditurum.  [8j  Eaque  ut  rata 
scir  ent  fore,  agnum  laeva  manu,  dextra  silicem  retinens,  si 
falleret,  Jovem  ceterosque  precatus  deos,  ita  se  mactarent, 
quem  ad  modum  ipse  agnum  mactasset,  secundum  precatio- 
nem  caput  pecudis  saxo  elisit.  [9]  Tum  vero  omnes,  velut 
diis  auctoribus  in  spem  suam  quisque  acceptis,  id  morae, 
quod  nondum  pugnarent,  ad  potienda  sperata  rati,  proelium 
uno  animo  et  voce  una  poscunt. 


[3]     Quinque     milia    passuum,  secw?»  équivaut  à  cum    sua   fortuna; 

même  construction    (|ue  chez    Ces.,  remarquez  de    plus   que,   régulière- 

B.  G.,    I,    22,    5,    pour    marquer    à  ment,    il    faudrait  ne  cujus   fortuna 

quelle  distance  du  bourg   il    asseoit  suam  mutatam  esse  relient. 

son  camp.  [7^  Proponit  équivaut  à  promittit, 

[4]    Vocatis    (suppléez    militibus)  delà  le  futur  S(i  redditurum. 

est    au  datif;    in    quorum    spem,   au  [8]  Ea,  «  ces  promesses  »;  sj/"a//eref, 

lieu  de  in  quae,  «  en  vue  desquels  »  s'il  manquait  à   sa  parole  ;   Jovem, 

(qui    eût    suffi    à     rendre    l'idée);  Baal  ;    secundum,   -<  immédiatement 

pugnarent,    parce   que  quorum  équi-  après.  » 

vaut  à  ut  eorum.  ,9]  Velut  avec  l'ablatif  absolu  équi- 

1.5]  Immunem,  "  exempt  de  rede-  vaut   à  velut  si  avec  le    subjonctif; 

vances  ••  ;  accepisset  el  inuluisset  rem-  quisque,  parce  que  la  proposition  se- 

placent   respectivement    acceperit  et  condaire  abrégée  dans  laciuelle  il  se 

maluerit  du  style  direct.  trouve  équivaut   à    une  proi)Osition 

[6]  Sociorum  est  un  génitif  parti-  dont  vwisçue  serait  le  sujet  :  velut  si 

tif    dépendant     de     eis,    antécédent  deos  auc tores  (garants)  in  sprm  suam 

sous-entendu    de    qui;  qui...  vellent,  quisque    acce pissent  ;    id    morae,  Cic 

comme  qui...maUent,z.  le  sens  condi-  construisez  :    rati    id,    quod    nondum. 

tionnel  ;  potestatem  facturum,  enten-  pugnarent    (celle   circonstance,    que 

dez  potestatem  {ejus  rei)  se  facturum,  le  combat    n'était     pas   encore    en- 

cf.  ci-dessus,  Xii,  4  ;  xxv,   7  ;  etc.;  ga.gé}  morae  (esse)  ad  potienda  tperata 
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XLVI.  [1]  Apud  Romanos  haudquaquam  tanta  alacritas  erat 
super  cetera  recentibus  etiam  territos  prodigiis;  [2]  nam 
et  lupus  intraverat  castra  lariiatisque  obviis  ipse  intactus 
evaserat,  et  examen  apum  in  arbore  praetorio  inminente 
consederat.  3;  Quibus  procuratis,  Scipio  cum  equitatujacu- 
latoribusque  expeditis  profectus  ad  castra  hostium  ex 
propinquo  copiasgue,  quantaeetcujusgeneris  essent,  specu- 
landas,  obvius  fit  Hannibali  et  ipsi  cum  equitibus  ad  explo- 
randa  circa  loca  progresse.  [4]  Xeutri  alteros  primo  cerne- 
bant;  densior  deinde  incessu  tôt  hominum  et  equorum 
oriens  pulvis  signum  propinquantium  hostium  fuit.  Consistit 
utruraque  agmen,  et  ad  proelium  sese  expediebant.  [5]  Scipio 
jaculatores  et  Gallos  équités  in  frontelocat,  Rornanos  socio- 
rumque  quod  roboris  fuit,  in  subsidiis  ;  Hannibal  frenatos 
équités  in  médium  accipit,  cornua  Numidis  firmat.  '6j  Vix- 
dum  clamore  sublato  jaculatores  fugerunt  inter  subsidia  ad 
secundam  aciem.  Inde  equitum  certanien  erat  aliquamdiu 
anceps  ;  dein,  quia  turbabant  equos  pedites  intermixti, 
multis  labentibus  ex  equis  aut  desilientibus,  ubi  suos  prenii 
circumventos  vidissent,  jam  magna  ex  parte  ad  pedespugna 


était  le  seul  relard  ai)porté  à  la 
prise  de  posse-^sion  <le  ce  qu'ils 
espéraient)  potienda  est  une  forme 
archaïque,  qui  s'est  maintenue  dans 
la  langue,  bien  que  potior  ne  se 
construise  plus  avec  l'accusatif  ; 
sperata,  participe  pris  substantive- 
ment pour  ea  quae  sperabant. 

XLVI  r  Tanta,  suppléez  quanta 
apud  Poenos  ;  super  cetera  équivaut  à 
praeter  cetera  quae  terrere  passent  ; 
c'est  un  néôlogismt'. 

•2"  Intraverat    avec    l'ace,     sans 

reposition,  comme  déjà  chez  Cicé- 
ron;  praetorio,  datif  complément 
■d'inminent^. 

'3'Quibus,  s.-e.  prodigiis;  procura- 
tis, '■  ayant  été  suivis  des  cérémonies 
habituelles  d'expiation»;  les  ])ro- 
diges  indiquaient  une  vive  irritation 
des  dieux,  et  il  fallait,  en  pareil  cas, 
leur  donner  satisfaction  par  les  céré- 
monies jtrévues  au  rituel:  ex  propin- 
çiio  à(jH  être  rattaché  à  speculandas  ; 
et  ipsi,  au  lieu  de  ipsi  quoqw,  selon 
une  habitude  presque  constante  chez 
Tite-Live. 

[4]  Neutri,  "  aucun  des  deux  partis  ■■> 
-(de  là  le  pluriel);  même  observation 
pour  altéras  ;    incesru,  cf.   ci-dessus, 


XXXVI,  (i;   propinquantium,    au    lieu 
(i'appropiinquantiu77i. 

[")]  Romanos,  suppléez  équités; 
sociorum,  génitif  partitif  dépendant 
de  l'antécédent  sous-entendu  de 
quod  :  «  parmi  les  alliés,  ce  qu'il  y 
avait  en  fait  d'élite  ><  :  in  subsidiis, 
"  en  réserve  •  ;  frenatos  {cf.  ci-dessus. 
xLiv,  1)  désigne  les  cavaliers  espa.- 
pno\s\  in  médium  (s.-e.  agmen)  acci- 
pit, "  il  en  forme  son  centre-  . 

[G]  "Vixdum  modifie  l'ablatif  ab- 
solu ;  inter  .subsidia,  <■  entre  les  rangs 
des  troujies  de  rései"ve  •■  ;  n,ultis  laben- 
tibus, etc.  explique  ad  pedes  pugna 
lenera/;  mais  tandis  que  labentibus 
est  e.xpliqué  par  quia  turbabant,  etc., 
proposition  causîde  qui  le  précède, 
le  participe  desilientibus  est  suivi 
d'une  proposition  temporelle  {ubi... 
vidissent),  qui  le  détermine;  le  sub- 
jonctif t'î'rfi>ser)f  est  employé  pour  les 
mêmes  raisons  que  ci-dessus,  iv,  4  ; 
xxxv,  t,  ;  etc. 

[~l  Donec  suppose  une  proposition 
sous-entendue  :  et  pugna  non  cessa- 
bat...;  pour  is  pavor  i.  e.  ^jus  rei 
pavor,  voy.  ci-dessus,  v,  4;  inter- 
cursu,  mot  de  Tite-Live,  au  lieu 
d'interventu;  remarquez  de  plus  que 
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venerat,  [7]  donec  Numidae,  qui  in  cornibus  erant,  circum- 
vt'cti  paulum  ab  tergo  se  ostenderunt.  Is  pavor  perculit 
lloinanos,  auxitque  pavorem  consulis  vulnus  periculumque 
latercursu  tum  prinium  pubescentis  filipropulsatum.  [8]  Hic 
dit  juvenis,  pênes  quem  perfecti  hujusce  belli  laus  est, 
Africanus  ob  egregiam  victoriam  de  Hannibale  Poenisque 
appellatus.  [9]  Fuga  tamen  efîusa  jaculatorum  maxume  fuit,, 
quos  primos  Numidae  invaserunt;  alius  confertus  equitatus 
consulem  in  médium  acceptuin  non  armis  modo  sed  etiam 
corporibus  suis  protegens  in  castra  nusquam  trépide  neque 
effuse  cedendo  reduxit.  [^10]  Servati  consulis  decus  Coelius 
ad  servum  natione  Ligurem  delegat  ;  malim  equidem  de 
filio  verum  esse,  quod  et  plures  tradidere  auctores  et  fama 
obtinuit. 

XLYII.  [1]  Hoc  primum  cum  Hannibale  proelium  fuit; 
quo  facile  apparuit  equitatu  meliorem  Poenumesse  et  ob  id 
campos  patentes,  quales  sunt  inter  Padum  Alpesque,  bello 
gerendo  Romanis  aptos  non  esse. 

[2]  Itaque  proxima  iiocte,  jussis  militibus  vasa  silentio  coUigere, 
castra  ab  Ticino  mota  festinatumqiie  a(J  Padum  est,  ut  ratibus, 
quibus  junxcrat  tlumen,  nundnm  rosolutis,  sine  tumultu  atque  in- 
sectatione  hostis  copias  traiceret.  [3]  Prins  Placentiam  pervenere, 
quam  satis  sciret  Hannibal  abTicino  profectos;  tamen  ad  sescentos 
moratorum  in  citeriore  ripa  Padi  segniter  ratein  solventes  cepiL 
Transirepontcm  non  potuit,  ut  extrema  resohita  erant,  tota  rate  in 
secundani  aquani  labente.  [4]  Coelius  auctor  est  Magonem  cuni 
equitatu  et  Hispanis  peditibus  llumen  extemplo  tranasse,  ipsum 
Hannibalem  per  superiora  Padi  vada  exercituni  traduxisse,  elephan- 

ia  période  est  gauchement  construite;  XLVII  [1*    Quo,  i.  e.    quo   primo 

il    aurait  fallu  écrire  periculumque,  proelio  ;  meliorem  éqnivsint  à.  validio- 

quûd  tami'ïi  intercursu...  propulsatum  rem  ;  ob  id,  au    lieu    de    l'expression 

eit;  les  mots  tum  primum   modifient  ordinaire    en  de  causa;  le  datif  bello 

pubescentis.  gerendo  remplace   d'une    façon  peu 

[8  Perfecti...  belli  laus,  «  la  gloire  régulière  ad  yerendum  bellum. 

d'avoir  terminé  la  guerre;  victoriam  ['2]  Junxerat,s.-e.  6>i/)j'o  ;  ce  verbe 

de...,  :i\iV\G.\niQ  victoriam  partam  de...  et    traiceret    qui     suit,    ont    le   sens 

[9]  Tamen,   malgré    cet    acte    de  causatif  :  -<   il  avait  fait  établir...  il 

bravoure;  jaculatorum  fuit,  vint  du  fit  passer...  » 

fait    des    troupes    légères;    alius...  [;-!]  Moratorum  est  le  génitif  plu- 

c^uùa^î^s,  les  autres  troupes,  c'est-à-  riel  du    participe   wîo/vj<z   pris  subs- 

dire    la  cavalerie,     voy.    ci-dessus,  tantivement   ou  du  substantif  mora- 

xxvii,  ,"j.                           ■  tores,    «  traiuartls  «,  qu'on    lit    chez 

[10]  Quod,  parce  que  cette  tradi-  Quinte-Curce,  IV,  x,  10;  la  proposi- 
tion a  pour  elle  plus  de  garants  que  lion  ut...    erant  est  l'explication    de 
l'autre;  et  ea  fama...,\.  e.  et  quod  ea  tota  rate...  labente. 
fama...;  o^/mwir  est  employé  intran-  [4]   In    ordinem,   «  de  manière  à 
sitivement,  «  a  prévalu  ».  '  former  une  tile  ■• . 
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tis  in  ordinem  ad  sustinendum  impetum  fluminis  oppositis.  Ea 
perilis  amnis  ejus  vix  fidem  fecerint:  [5]  iiam  neque  équités,  armis 
equisque  salvis.  tantam  vim  fluminis  superasse  veri  sinriile  est,  ut 
jam  Hispanos  omnes  inflati  travexerint  utres.  et  multorum  dierum 
circuitu  Padi  vada  petenda  fuerunt,  qua  exercitus  gravis  impedi- 
inentis  traduci  posset.  [6]  Potiores  apud  me  auctores  sunt,  qui 
biduo  vix  locum  rate  jungendo  flumini  inventum  tradunt  ;  ea  cum 
Magone  équités  et  Hispanorum  expeditos  praemissos.  [7J  Dum 
Hannibal,  circa  flumen  legationibus  Gallorum  audiendis  moratus, 
traicit  gravius  peditum  agmen,  intérim  Mago  equitesque  ab  tran- 
situ  fluminis  diei  unius  itinere  Placentiam  ad  hostescontendunt.[8] 
Hannibal  paucis  post  diebus  sex  milia  a  Placentia  castra  commu- 
nivit  et  postero  die  in  conspectu  hostium  acie  derecta  potestatem 
pugnae  fecit. 

XLVIIl.  [1]  Insequenti  nocte  caedes  in  castris  Romanis,  tumultu 
tamen  quam  re  major,  ab  auxiliaribus  Gallis  facta  est.  [2]  Ad  duo 
milia  peditum  et  ducenti  équités,  vigilibus  ad  portas  trucidatis,  ad 
Hannibalem  transfugiunt  :  quos  Poenus  bénigne  adlocutus  et  spe 
ingentium  donorum  accensos  in  civitates  quemque  suas  ad  soUi- 
citandos  popularium  animos  dijiiisit.  [3J  Scipio,  caedem  eam 
signum  defectionis  omnium  Gallorum  esse  ratus  contactosque  eo 
scelere  velut  injecta  rabie  ad  arma  ituros,  [4]  quamquam  gravis 
adhuc  vulnere  erat,  tamen  quarta  vigilia  noctis  insequentis  tacito 
agmine  profectus  ad  Trebiam  fluvium  jam  in  loca  altioracollesque 
impeditiores  equiti  castra  rnovet.  [oj  Minus  quam  ad  ïicinum 
fefellit  :  missisque  Hannibal  prlïiium  Numidis  deinde  omni  equi- 
tatu  turbasset  utique  novissimum  agmen,  ni  aviditate  praedae  in 
vacua  Romana  castra  Numidae  devertissent.  [6]  Ibi  dum  perscru- 
tantes  loca  omniacastrorum  nullo  satis  digno  morae  prctio  tempus 
terunt.  emissus  hostis  est  de  manibus  ;  et  cum  jam  transgresses 
Trebiam  Romanos  metantesque  castra  conspexissent,  paucos  mo- 
ratorum  occiderunt  citra  flumen  interceptos.  [7]  Scipio,  nec  vexa- 


'.r  Peritis,  adjectif  pris  substanti-  nibal  ;  alloculus...  accerisos...,  manque 

vement;   fecerint,     futur    antérieur,  de  symétrie  voulu;  ^we??iqwe  suas,  au 

cf.    en    français   «   ce    récit   n'aura  lieu  de  s«as  ^uem^we,  qui    serait   la 

pas ^'owi'é  créance  auprès...  »;«/ jam,  construction    régulière;    contactas... 

«  en  admettant  même  que...  ;  et  est  eo  scel^^re  équivaut  à  contagione  ejus 

en    corrélation     avec     neque...     veri  sceleris  inritatos {cf. ci-ûessus,I,x.v,\j. 

simile    est  ;    l'expression     vada  pe-  [V  Adhuc,    irrégulièrement  pour 

tendu  fuerant  équivaut    logiquement  etiam  tum  ;  equiti,  singulier  collectif, 

à   vada  petere    coactas    esset   (littér.  «  pour  sa  cavalerie  ». 

«  dans  ce  cas,  il  a  fallu  quHannibal  [5]  Utique,  "  en  tout  cas  ;  "  ni,  i.  e. 

se   mit   à    la    recherche    d'endroits  si...  non... 

guéables  »).  [6]  Digno  est  employé  absolument; 

\T\  Legationibus,  ablatif  de  cause,  de  manibus,  au   lieu  de    ex  manibus; 

'XlA'iU  '\    Re,   "  en  réalité,  effec-  momtorum,  cf.  ci-dessus,  xlvii,  3. 

tivement    ".  [']  Jam  enim  et...,  «  car  il  avait 

[2]  Ad,  i.  e.circiter;  Poenus,  Han-  déjà  appris  aussi...  » 
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tiunem  vulneris  in  via  jactati  ultra  patiens  et  coUegam  —  jam  enim 
et  revocatum  ex  Sicilia  audierat  —  ratus  exspectandiim,  lociiin, 
qui  prope  flumen  tutissimus  stativis  est  visus,  delectum  commu- 
niit.  [8J  Nec  procul  inde  Hannibal  cum  consedisset,  quantum 
Victoria  equestri  eiatus,  tantum  anxius  inopia,  quae  per  hostium 
agros  euntem,  nus'quam  praeparalis  commeatibus,  major  in  dies 
excipiebat,  [9J  ad  Clastidiuni  vicum,  quo  magnum  frumenti  nume- 
rum  congesserant  Romani,  mittit.  Ibi  cum  vim  pararent,  spes 
facta  proditionis  ;  nec  saae  magno  pretio,  nummis  aureis  quadrin- 
gentis,  Dasio  Brundisino  praefecto  praesidii  corruplo,  traditur 
Hannibali  Clastidium.  Id  horreum  fuit  Poenis  sedentibus  ad 
Trebiam.  [10]  [n  captivos  ex  tradito  praesidio,  ut  fama  clementiae 
in  principio  rerum  colligeretur,  ndiil  saevitum  est. 

XLIX.  [1]  Cum  ad  Trebiam  terrestre  constitisset  bellum,  intérim 
circa  Siciliam  insulasque  Italiaeinminentes  etaSemprunio  consule 
et  ante  adventum  ejus  terra  marique  res  gestae.  [2]  Viginti  quin- 
queremes  cum  mille  armatis  ad  depopulandam  oram  Italiae  a 
Garthaginiensibus  missae  ;  novem  Liparas,  octo  ad  insulam  Vulcani 
tenuerunt,  très  in  fretum  avertit  aestus.  [3]  Ad  eas  conspectas  a 
Messana  duodecira  naves  ab  Hierone,  rege  Syracusanorum,  missae, 
qui  tum  forte  Messanae  erat  consulem  Komanum  opperiens,  nullo 
répugnante,  captas  naves  Messanam  in  portum  deduxerunt.  [4j  Go- 
gnitum  ex  captivis  «  praeter  viginti  naves,  cujus  ipsi  classis  essent, 
in  Italiam  missas,  quinque  et  triginta  alias  quincjueremes  Siciliam 
petere  ad  soUicitandos  veteres  sorios;  [5]  Lilybaei  occupandi  prae- 
cipuam  curam  esse  ;  credere  eadem  tempestate,  qua  ipsi  disject 
forent,  eam  ijuoque  classem  ad  Aegates  insulas  dejectam.»  [6]  Haeci 
sicut  audita  erant,  rex  M,  Aemilio  praetori,  cujus  Sicilia  provincia 
erat,  perscribit  monetque,  ut  Lilybaeum  firmo  teneret  praesidio. 
[1]  Extemplo  et  circa  civitates  a  praetore  missi  legati  tribunique, 
gui  suos  ad  curam  custodiae  intenderent,[8]  étante  omnia  Lilybae- 
um teneri  apparatu  belli,  edicto  proposito,  «  ut  ^ocii  navales  decem 
dierum  cocta  cibaria  ad  naves  déferrent,  »  ut,  ubi  signum  datum 
esset,  ne  quid  moram  conscendendi  faceret  ;  perque  omnem  oram, 
qui  ex  speculis  prospicerent  adventantem  bostium  classem,  missi 
[9]  Itaque,  quamquam  de  industria  Ua  mot/erati   cursum   navium 

J8]  Nec,    au    lieu    de    et    non  ;  en  [4-")]  Ad  soUicitandos,  •  pour  les 

effet  il  faut    entendrf    et,  cum  Han-  enj,'afîPr  à    foire    défection  "  ;  socios, 

nibal  non  prnrui  inde  consedisset...  suppléez  populi  Romani  ;  credere  sup- 

[9]  Cum  vim  pararent,  s. -e. /^en/,  pléez   se    istyle    direct   :    credimns)  ; 

[lu]    In    principio     reinim,    «  au  forent,   pour  essent,  remplace  sionus 

début  des  o{)érations  »,  cf.  ci-dessus  du  style  direct. 

xxxix,  1.  '7j  Socii  navales  est  ici  synonynu' 

XLIX-LI.  Evénements  de  Sicile.  do  nautac  (cf.  ci-après,  n.  3  et  5),  «  les 

XLIX  [1]  Res  gestae  (i.  e.  sunt),  gens  de  nier  ». 

"  il  y  eut  des  opérations  militaires  »  ;  [8]  Teneri,  infinitif  historique:  ap- 

tenuerunt,  s.  e.  cursum,  «cinglèrent».  /Jttraiu,«matériel»;M^..Heaulieu  den<î 
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erant  Carthaginienses,  ut  ante  lucem  accédèrent  Lilybaeum,  prae- 
sensum  tamen  est,  quia  et  luna  pernoxerat  et  sublatis  armamentia 
veniebant  :  [lOj  extemplo  datum  signum  ex  speculis  et  in  oppido- 
ad  arma  conclamatum.est  et  in  na^/es  conscensum  ;  pars  militum 
in  mûris  portarumque  stationibus,  pars  in  navibus  erant.  [11]  Et 
Carthaginienses,  quia  rem  fore  haud  cumjnparatiscernebant,usque 
ad  lucem  portu  se  abstinuerunt,  démenais  armamentis  eu  tempore 
aptandaque  ad  pugnam  classe  absumpto.  [12]L'bi  inluxit,recepere 
classem  in  altum,  ut  spatium  pugnae  esset  exitumque  liberum  e 
portu  naves  bostium  haberent.  [13]  Née  Romani  detrectavere 
pugnam  et  memoria  circa  ea  ipsa  loca  gestarum  rerum  freti  et 
militum  multitudine  ac  virtute. 

L.  [IJ  Ubi  in  altum  evecti  sunt,  Romanus  conserere  pugnam  et 
ex  propinquo  vires  conferre  velle  ;  [2]  contra  eludere  Poenus  et 
arte,  non  vi.  rem  gerere  naviumque  quam  viroiiim  aut  armorum 
malle  certamen  facere,  [3]  Nam  ut  sociis  navalibus  adfatim  in^ 
structam  classem  ita  inopem  milite  habebant,  et.  sicubi  conserta 
navis  esset,  haudquaquam  par  numerus  armatoi-um  ex  ea  pugna- 
bat.  [4]  Quod  ubi  animadversum  est,  et  Romanis  multitudo  sua 
auxit  animum  et  paucitas  illis  minuit.  [5]  Extemplo  septem  naves 
Punicae  circumventae,  fagam  ceterae  ceperunt.  Mille  et  septingenti 
fuere  in  navibus  captis  milites  nautaeque,  in  his  très  nobiles  Gar- 
thaginiensium.  [6]  Classis  Romana  incolumis,  una  tantum  perfo- 
rata  navi,  sed  ea  quoque  ipsa  reduce,  in  portum  rediit. 

[■]  Secundum  hanc  pugnam,  nondum  gnaris  ejus  qui  Messanae 
erant.  Ti.  Semprouius  con.sul  Messanam  venit.  Ei  fretum  intranti 
rex  Hiero  classem  ornatam  armatamqwQ  obviam  duxit,  trans- 
gressusque  ex  regia  in  praetoriam  uavem,  [8]  gratulatus  sospitem 


[9]  Sublatis  armamentis,  «  toutes  l'idée  de  Carthaginienses,   impliquée 

voiles  dehors.  »  dans    Poenus;  sicuhi,  p.   si   alicubi ; 

'10"  Erant,  pour  l'accord,  voy.  ci-  conserta...    esset,   «    toutes  les    fois 

dessus  xxvii.  9  (cf.  vu.  7).          '  qu'un  vaisseau  était  engagé...  »,  cf. 

;il_  Demendis,   etc.  Tite-Live  ne  ci-dessus,  vin,  il. 

s'est  '  point  préoccupé    d'éviter    de  [4]  Sua,   la  pensée  de  leur  avan- 

donner    à   tempore    absumpto    deux  tage  numérique, 

compléments  à  lablatif.  [7]  Secundum,  cf.  xlv,  8;  gnaris 

[13]  Circa  ea...  loca,  c'était  dans  ejus  qui...   erant,   i.  e.    iis   qui  Mes- 

ces  parages  qu'ils  avaient  remporté  sanae     erant    nonduin    gnaris     ejus, 

la  victoire  des  îles  Egales.  <'  alors  que  ceux  qui  étaient  à  Mes- 

L  ;i;  "Velle,  etc,  l'infinitif  de  des-  sine  ignoraient   encore    qu'elle  eût 

cription  équivaut,  comme  on  sait,  à  été  livrée  ». 

l'imparfait  de  l'indicatif.  [8]  Ex  regria,  s.-e.  nave;  gratula- 

[2]  Pcenus,      singulier     collectif,  tus  (s.-e.   eumj  sospitem...   advenitse,^ 

«  les  Carthaginois  .-i  niaZ/e,  etc.,  ils  construction  correcte;  sur  l'ellipse 

aimaient  mieux  essayer    de   couler  du  sujet  de  l'infinitif,  voy.  ci-dessus,, 

les  vaisseaux  ennemis  que  de  mon-  xii,  4;  etc.;  de  même  pour  l'ellipse 

ter  à  l'abordage.  de  se  devant  adjuturum. 

[3    Ut...  ita..,,  i.  e.  instrurtam  qui-  [9]  Adjuvisset...  adjaturum,  il  y 

deni,  sed...;  habebant  en  accord  avec  aurait  au  style  direct:  •  quo  animo 
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cum  exercitu  et  navibus  advenisse  precatusqne  prosperum  ac 
felicem  inSiciliam  transitum,  [9J  statum  deindeinsulae  et  Cartha- 
giniensium  conata  exposuit  pollicitusque  est,  quo  animo  priore 
bello  populum  Romanum  juvenisadjuvisset,  eo  senem  adjuturum; 
[10]  «frumentnm  vestimentaqiie  sese  legionibus  consulis  sociisque 
navalibus  gratis  praebituriim  ;  grande  periciilum  Lilybaeo  maritu- 
misqiie  civitatibiis  esse,  et  quibusdam  volentibus  novas  resfore.» 
[H]  Ob  haec  consuli  nihil  cunctandum  visum,  qiiin  Lilybàeiim 
classe  peteret.  Et  rex  regiaque  classis  una  profecti.  Navigantes 
inde  pugnatum  ad  Lilybaeum  fusasque  et  captas  hostium  naves 
accepere. 

Ll.  [1]  A  Lilybaeo  consul,  Hierone  cum  classe  regia  dimisso 
relictoque  praetore  ad  tuendam  Siciliae  oram,  ipse  in  insulani 
Melitam,  quae  a  Carthaginiensibus  tenebatur,  trajecit.  [2]  Adve- 
nienti  Hamilcar  Gisgonis  filiùs,  praefectus  praesidii,  cum  paulo 
minus  duoôws  milibus  militum  oppidumque  cum  insula  traditur. 
Inde  post  paucos  dies  reditum  Lilybaeum,  captivique  et  a  consule 
et  a  praetore  praeter  insignes  nobilitate  vires  sub  corona  venierunt,^y- 
[3]  Postquam  ab  ea  parte  satis  tutam  Siciliam  censebat  consul,  ad 
insulas  Vulcani,  quia  fama  erat  stare  ibi  Punicam  class^m,  trajecit; 
nec  quisquam  hostium  circa  eas  insulns  inventus.  [4]  Jam  forte 
transmiserant  ad  vaslandam  Italiae  oram,  depopulatoque  Vibo- 
niensi  agro,  urbem  etiam  terrebant.  [5]  Repetenti  Siciliam  consuli 
escensio  hostium  in  agrum  Viboniensem  facta  nuntiatur,  litterae- 
que  ab  senatude  transitu  in  Italiam  Hannibalis,  et  ut  primo  quoque 
tempore  collegae  ferret  auxilium,  missae  traduntur.  [6]  Multis 
simul  anxius  curis  exercitum  extern plo  in  naves  inpositum  Ari- 
minum  mari  supero  misit,  Sexto  Pomponio  legato  cum  viginti 
quinque  longis  navibus  Viboniensem  agrum  maritumamque  oraui 
Italiae  tuendam  adtribuit,  M.  Aemilio  praetori  quinquaginta  na- 
vium  classem  explevit.  [7]  Ipse,  conpositis  Siciliae  rébus,  decem 
navibus  oram  Italiae  legens  Ariminum  pervenit.  Inde  cum  exer- 
citu suo  profectus  ad  Trebiam  tlumen  collegae  conjungitur. 

priore  bello  populum  Romanum  ju-  [3]   Postquam...    censebat,    voy. 

venis  rtf/;«i<i,  eo  senex  adjucabo;  vo-  ci-dessus,  xn,  i  et  xxvm,  4;  classem, 

lentibus...  fore, heUénisme  [cf. •>i'>.î'r:v.:  voy.  ci-dessus,  xi.ix,  4. 

èvîot;  3oj7.o;iévo!;,   uu    Changement  de  [V]  Urbem,  i.  e.  Vihonpm. 

régime  se  présentera  à  quelques-uns  ^.'(j   Primo  quoque    tempore  (cf. 

le  désirant)  «  un  chanf;ement  de  ré-  XXIII, xi,  Hi,  "au  premier  moment  -. 

gime  serait  bien  accueilli  de  certaines  [C|    Mari    supero,    -par   l'Adiia- 

gens  ».  ti(iue  >;  ejplevit,  il  donna  au  prétevu' 

[111  Accepere,  a  ici  le  sons  d'aa-  M.  .Emilius  un  nombre  suftisant  de 

divere.  vaisseaux    pour    que    son    escadre 

IA-Llll[{'}]  Jonction  des   deux   con-  comprit  cinquante  unités. 

suis.  Initiative  de  S empronius.  [7j   Decem  navibus,  même  coiis- 

LI  [1]  A  Lilybaeo,  «  parti  du  traction  qui',  ci-dessus,  xxvi,  3;  cou- 
port  de  Lilybée  »  :  de  là  l'emploi  de  /um/itur.  «  il  op»'re  sa  jonction  avec 
la  préposition.  son  collègue  ». 


62  T.  Livi  [a. u.c.  536j 

LU.  [1]  Jam  ambo  consules  et  quicquid  Romanarum  virium  erat 
Hannibali  oppositum  aut  il  lis  copiis  defendi  posse  Romanum  im- 
perium  aut  spem  nullam  aliam  esse  satis  declarabat.  [2]  Tamen 
consul  alter  equestri  proelio  uno  et  vulnere  suo  minutus  trahi  rem 
malebat;  recentis  animi  alter  eoque  ferocior  nullam  dilationem 
patiebatur.  [3]  Quod  inter  Trebiam  Padumque  agri  est,  Galli  tum 
incolebant,  in  duorum  praepotentium  populorum  certamine  per 
ambiguum  favoreni  haud  dubie  gratiam  victor/s  spectantes.  [4] 
Id  Romani,  modo  ne  quid  moverent,  aequo  satis,  Poenusperiniquo 
animo  ferebat.  ab  Gallis  accitum  se  venisse  ad  liberandos  eos  dic- 
titans.  Ob  eam  iram,  simul  ut  praeda  militem  aleret,  [3]  duo  milia 
peditum  et  mille  équités,  Numidas  plerosque,  mixtos  quosdam  et 
Gallos,  populari  omnem  deinceps  agrum  usque  ad  Padi  ripas  jussit. 
[6]  Egentes  ojte  Galli,  cum  ad  id  dubios  servassent  animos^  coacti 
ab  auctoribus  injuriae  ad  vindices  futuros  déclinant  legatisque  ad 
consules  rnissis  auxilium  Rornanorurn  terrae  ob  nimiam  cultorum 
fidem  in  Romanos  laboranti  orant.  [7]  Cornelio  nec  causa  nec 
ternpus  agendae  rei  placebat,  suspectaque  ei  gens  erat  cum  ob 
infida  multa  facinora  tum,  ut  illa  velustate  obsolevissent,  ob 
recentem  Boiorum  perfidiam  :  [8]  Sempronius  contra  continendis 
in  fide  sociis  maximum  vinculum  esse  primos,  qui  eguissent  ope, 
defensos  censebat.  [9]  Is  tum.  collega  cunctante,  equitatum  suurn, 
mille  peditum  jaculatoribus  ferme  admixtis,  ad  defendendum  Gal- 
licum  agrum  trans  Trebiam  mittit.  [10]  Sparsos  et  inconpositos, 
ad  hoc  graves  praeda  plerosque  cum  inopinato  invasissent,  ingen- 
tem  terrorem  caedemque  ac  fugam  usque  ad  castra  stationesque 
hostiurn  fecere  ;  unde  multitudine  efifusa  pulsi  rursus  subsidio 
suorum  proelium  restituere.  '11]  Varia  inde  pugna  inter  sequentes 
cedentesque  :  cumque  ad  extremum  aequassent  certamen,  major 
tamen  hostium  caedes,  pênes  Romanos  fama  victoriae  fuit. 


LU  [11  Jam...  oppositum,  «  ce  déclinant  ;  ad  vindices  futuros,  <  à 
fait  que'les  deux  consuls  ensemble  ceux  qui  devaient  être  leurs  ven- 
avec  tout  ce  que  Rome  avait  de  geurs  ■•;  ierrae,  «pour  un  territoire»  ; 
forces  étaient  opposés  k  Hannibal  »  :  ob,  i.  e.  propter;  cultorum,  «de  ses 
pour  la  construction  voy.  ci-dessus,  habitants  »  ;  in  Homanos,  «  à  l'égard 
1,  5;  XVI.  J:  etc.  des  Romains  ». 

(2"  Animi,     ardeur  ■ .  [~\  Agendae  rei,  «de  prendre  lof- 

r3"  Per  ambiguum  favorem,  en  fensive»;  ut,  «en  admettant  (jue...»  ; 
favo'risant  tantôt  l'un,  tantôt  Tautre.    Boiorum,  voy.  ci-dessus,  ch.  xxv. 

[4]  Modo  ne  quid  moverent,  à  '8]  Continendis,  emploi  hardi  du 
condition  qu  ils  ne  tentassent  rien  datif  de  destination,  au  lieu  de 
'contre  eux::  Poenus,  Hannibal.  ad  rontinendos. 

[5]  Quosdam,  voy.  ci-dessus,  v,  15;       '9]  Peditum,  génitif  partitif  :  «  en 
xxViii.    12:   xxxvii,  5;  deinceps,   au    fait  de  fantassins  ». 
lieu  de  cona//Mw»!,  cf.  ci-dessus,  vni,  5.       [10]  Sparsos,  suppléez  Poenos. 

[6]  Ad  id,  «jusqu'à  ce  moment-là»;  [il]  Ad  extremum,  «  jusqu'au 
ab    auctoribus     injuriae     dépend    de    bout.  » 
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LUI.  [1]  Ceterum  nemini  omnium  major  ea  justiorque  quam 
ipsi  consuli  videri  ;  gaudio  efferri,  qua  parte  copiariim  aller  consul 
victus  foret,  ea  se  vicisse  :  [2]  «restitutos  ac  refectos  militibus  ani- 
mos,  nec  quemquam  esse  praeter  collegam,  qui  dilatam  dimica- 
tionem  vellet;  eum  animo  niagis  quam  corpore  aegrum,  memoria 
vulneris  aciem  ac  tela  horrere .  Sed  non  esse  cum  aegro  senescen- 
dum.  [3]  Quid  enim  ultra  differri  aut  teri  tempus?  Quem  tertium 
consulem,  quem  alium  exercitum  expectari  ?  [4]  Castra  Carthagi- 
niensium  in  Italia  ac  prope  in  conspectu  urbis  esse.  Nori  Siciliam 
ac  Sardiniam  victis  ademptas  nec  cis  Hiberum  Hispaniam  peti,  sed 
solo  patrio  terraque,  in  qua  genili  forent,  pelli  Romanos.  »  [5] 
«Quantum  ingemiscant  »  inquit  «  patres  nostri  circa  moenia  Car- 
thaginis  beilare  soliti,  si  videant  nos.  progeniem  suam,  duos  con- 
sules  consularesque  exercitus,  in  média  Italia  paventes  intra  cas- 
tra, Poenum,  quod  inter  Alpes  Appenninumque  agri  sit,  suae 
dicionis  fecisse?  »  [6]  Haec  adsidens  aegro  collegae,  haec  in 
praetorio  prope  contionabundus  agere.  Stinmlabat  et  tempus 
propinquum  comitiorum,  ne  in  novos  consules  bellum  differretur, 
et  occasio  in  se  unum  vertendae  gloriae,  dum  aeger  coUega  erat. 
[7]  Itaque,  nequiquam  dissentiente  Cornelio  parari  ad  propin- 
quum certamen  milites  jubet. 

Hannibal  cum,  quid  optimum  foret  hosti,  cerneret,  vix 
ullam  spem  habebat  temere  atque  inprovide  quicquam  con- 
sules acturos  ;  [8]  cum  alterius  ingenium  fama  prius  deinde 
re  cognitum,  percitum  ac  t'erox  sciret  esse  ferociusque  fac- 
tum  prospero  cum  praedatoribus  suis  certamine  crederet, 
adesse  gerendae  rei  fortunam  haud  dillidebat.  [9]  Cujus  ne 
quod  praetermitteret  tempus,  sollicitus  intentusque  erat, 
dum  tire   hostium  miles   esset,  dum  meliorem  ex  ducibus 


LUI  [1]  Viderl   a  pour  sujet  i^ic-  [6]   Contionabundus,    on   a  déjà 

toria  (cf.    lu,    11:    fama   victoriae)  ;  vu  la  prédilection  de   Tite-Live  pour 

gaudio  efferri  est  construit  avec  une  cette  sorte  d'adjectifs, 

proposition    infinitive,     connue    le  i^7    Parari,  <■  se  préparer»  ;  c//m  aie 

serait  yaucZerp;  pour  foret,  mis  pour  sens  causal  ;/"o/'e^  vuy.  ci-dessus, §  1. 

eut  (du  style  direct),  voy.  xlix,  .").  LUI,   7-LiV,    '»  Les    Romains   sont 

[2]  Militibus,  au  lieu    de    militum  battus  sur  les  bords  de  la  Trebie. 

(cf.  ci-dessus,  xxvwi,  11);  animos,  le  [8]  Cum,au  lieu  de  sed,  cum...;re, 

courage.  par    ce  qui  s'était  passé;   percitum, 

[3]  Quid  enim  differri...?  voy.  ci-  «  imiiressionnable  ;  » /'or/w/iom,    i.  e. 

dessus,  XXX,  !).  occasionem;iUT  haud,  voy.  ci-dessus, 

[5]  Ingemiscant,  au  lieu  d'inge-  xui,  8. 
miscerent ,  (pion  attend,  puis(jù'il  ['.)]  Cujus,  suppléez  rei  gerendae; 
s'agit  d'une  hypothèse  irréalisable;  sollicitas  intentusque,  «il  veillait  ai- 
mais le  mouvement  oratoire  entraîne  tentivement  à  ce  que...»;  dum... 
l'auteur  à  considérer  comme  possible,  esset,  amène  la  pensée  d'Hannibal, 
un  jour  ou  l'autre,  ce  qui  ne  l'est  pas.  ce  qui  motive  le  subjonctif. 
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inulilem  vulnus  faceret,  [10]  dum  Gallorum  animi  vigerent, 
quorum  ingentem  multitudinem  sciebat  segnius  secutu- 
ram,quanto  longius  ab  domo  traherentur.  [llj  Cuni  ob  haec 
taliaque  speraret  propinquum  certamen  et  facere,  si 
cessaretur,  cuperel,  speculatoresque  Galli,  ad  ea  exploranda 
^uae  vellet  tutiores,  quia  in  utrisque  castris  militabant, 
paratos  pugnae  esse  Romanos  rettulissent,  locum  insidiis 
circumspectare  Poenus  coepit. 

LIV.  [Ij  Erat  in  medio  rivus  praealtis  utrimque  clausus 
ripis  et  circa  obsilus  palustribus  herbis  et,  quibus  inculta 
ferme  vestiuntur,  virgultis  vepribusque.  Quem  ubi  équités 
quoque  tegendo  satis  latebrosum  locum  circumveclus  ipse 
oculis  perlustravit,  «  Hic  erit  locus  »,  Magoni  fratri  ait,  «  quem 
teneas.  [2]  Delige  centenos  vires  ex  omnipediteatque  équité, 
cum  quibus  ad  me  vigilia  prima  venias;  nunc  corpora  cu- 
rare tempus  est.  »  Ita  praeloriuni  missum.  [3]  Mox  cum  de- 
lectis  Mago  aderat.  «  Robora  viroium  cerne  »,  inquit  Han- 
nibal;  «  sed  uti  numéro  etiam,  non  animis  modo  valeatis, 
singuli  vobis  novenos  ex  turmis  manipulisque  vestri  simi- 
les  eligite.  Mago  locum  monstrabit,  quem  insideatis  :  hos- 
tem  caecum  ad  bas  belli  artes  habetis.  »  [4]  Ita  mille  equi- 
tibus  'Magoni^,  mille  peditibus  dimissis  Hannibal  prima  luce 
Numidas   équités    transgresses  Trebiam  flumen  obequitare 

[10'  Animi,    voy.   ci-dessus,   §  2;  i)léiiient  direct  à  laccusatif;   inculta 

segnius  pour  tanto' segnius.  (au    lieu    de    loca    inculta),    adjectif 

\V  Facere,  suppléez  propinquum  neutre  pris  substantivement;  quem 
certamen  ;  cessarrtur,  suppléez  a  teneas.  «  que  tu  devras  0CCU])er  ». 
Romanis;  quae  vellet  (cf.  ci-dessus,  [,!]  Ex  omni  pedite,  etc.,  singu- 
IV.  7;  XI,  9;  etc.),  suppléez  specu-  lier  collectif  ;  CM>/!  </uî6ms,  au  lieu  de 
tari;  militabant  a  pour  sujet  sous-  quiOuscum,  selon  lusage  constant  de 
entendu  Galli;  pugnae,  régulière-  Tite-Live;  curpora  curare,  voy.  ci- 
ment il  faudrait  ad  putjnam;  Poenus,  dessus,  xxxi,  1  ;  pruetoriam,  conseil 
qui  est  le  sujet  de  toute  la  })ériûde,  de  guerre  (tenu  dans  la  tente  du 
nesl  exprimé  que  devant  le  dernier  général j;  missum,  ])our  dimissum. 
verbe,  parce  que,  pour  Tite-Live,  l-^j  Cum  delectis,  avec  les 
l'action  qullannibal  va  accomj)lir  hommes  choisis  en  exécution  des 
parait  particulièrement  caractériser  ordres  d'IIannibal;  turmis,  etc., 
la  manière  carthaginoise.  expressions   romaines  appliquées    a 

LIV    1    In  medio,  entre  le  fleuve  larmée  carthaginoise  :    «  par  esca- 

et  le  câiiip  dHannibal,  sur  la  rive  dron  et  par  compagnie  >-  ;  ad,  «  pour 

gauche  de  laïrébie;  circa,  remplace  ce  <)ui  est  de...» 

utrimque.  qui  vient  dètre  employé;  [i\  Portis,  même  construction  du 

tegendo,    au     lieu     à'ad     teqendùm ,  datif    avec    un    verbe  composé   que 

même  emploi   hardi  du  datif  de  des-  ci-dessus,  i,  4;  x,    10;xxv,  (i;  etc.; 

lination  que  ci-dessus,  vu.    G;  xlii,  elicere,  ëU[>\}léez  ex  castris  ;  injecto... 

1  ;  G;  LU.  8;  remarquez  déplus  que  le  certamiiie [ex\)re>s,ion  calquée  sur  in- 

gérondif  en  -yido   est  rarement  em-  j'ec^û  fe/vo/e),  «une fois  le  combat  en- 

ployé,  à  labonneépoque.avecua  com-  gagé"  ;  cedendo  tentim,  «  par  un  mou- 
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jubet  hostium  portis  jaculandoqiie  in  stationes  elicere  ad 
pugnam  hoslem,  iiijecto  deinde  certamine  cedendo  sensim 
citra  lluinen  pertrahere.  |o]  Haec  mandata  Xumidis  ;  ceteris 
ducibus  pedituiii  equitumque  praeceptum,  ut  prandere  om- 
nes  juberent,  armatos  deinde  instratisque  equis  signum 
expectare.  '      "-^^--^-i^ 

[6]  Sempronius  ad  tumultuniNumidarumprimum  omnem 
equitatum,  ferox  ea  parte  virium,  deinde  sex  miiia  peditiim, 
postremo  omnes  copias  ab  destinato  jam  an  te  consiliq  avidus 
certaminis  eduxit.  [7]  Erat  forte  brumae  tempus  et  \iivalis 
dies  in  locis  Alpilms  Appenninoque  interjectis,  propin- 
quitate  etiam  tluniinum  ac  paludum  praegelidis.  [8]  Ad 
hoc  raptim  eductis  hoininibus  atque  equis,  non  capto  ante 
•cibo,  non  ope  uUa  ad  arcendumfrigusadhibita,  nihil  caloris 
inerat,  et,  quicquid  aurae  fluminis  adpropinquabant,  adfla- 
bal  acrior  frigoris  vis.  [9]  Ut  vero  refugientes  Numidas  in- 
sequentes  aquam  ingçessi  sunt  —  et  erat  pectoribus  tenus 
auctal nocturno  inibri,  —  tum  utique  egressis  rigere  omni- 
bus corpora,  ut  vix  armorum  tenendorum  potentia  esset, 
et  simul  /a.ssitudine  et,  procedenle  jam  die,  famé  etiam 
deficere. 

LV.  [1]  Hannibalis    intérim    miles    iguibus  ante   tentoria 


vement  de  retraite  à  peine  sensible  "  ;  s'étaient     pas     réchauffé   le    sang; 

citra,  sur  la  rive  gauche;  la  Trébie  t/uicquid  est  un  accusatif  adverbial 

coule  vers  le  nord.  [«de  quelque  quantité  que...  ->)  reiu- 

[5]  Instratis  equis,  les  chevaux  jilaçant  <jiio  tnoj/is  ;  en  effet  on  atten- 
des anciens  n'étaient  pa.s  sellés,  drait  ^uo  mayis...  adpropùrqudbant, 
mais  ils  avaient  des  couvertures;  eo  acrior  vis...  ad/lahat  ;  aurae  flu- 
tignum  suppléez  piignae.  minis,  «  la  fraîcheur  que  dégageait  le 

[()]  Ad    tumultum,   même   cens-  fleuve.  " 

truction  tiue  ci-dessus,,  xli  .3;  à  pri-  9  Utique,  «  en  toutcas»  ;  eyresais, 

muni   s'oppose    demde  ;    ferox,  «'trop  suppléez    ex    aqua   ;    et    simuï,    etc., 

•confiant  »  ;  ab,  i)ar  suite  de,  à  cause  construisez  et  ninnd  la.isiludine  et... 

de  (cf.  ci-ai)rés,  XXII,  XXXIV,  2).  fume    etiam...;    simul...     et...    reju- 

[7]  Brumae,   le    solstice   d'hiver  ;  placent  et...    et...;  de/icere,  suppléez 

Alpibus  et  Apenniiio  ^o\ïi   au  datif  et  corpora  viribiis. 

dépendent    à' interjectis,    que    Tite-  LV  [I]  Miles,  singulier  collectif: 

Live  emploie  au  lieu  de  sitis  intcr..  mani/mios,   api>ellatiou   romaine  a|>- 

(cf.    ci-dessus,    i,     4  ;    x,    lU;     xxx,  iiliduée   à  une   des    formations  tac- 


XXX,  iili(iuée  a  une   des   formations  tac 

11;  etc.);    prae{/elidis    remplace    un  li(jues     de     l'armée     carthaginoise, 

superlatif  (cf.  .^  1  ;  praeuliis).  même  observation  que  ci-dessus,  nv, 

[8]  Ad  hoc,  voy.  ci-dessus,  xxxi,  '^\  mol  ire,  .<  assouplir '■  ;  les  frictions 

11;  non  capto... cibo,  «sans  avoir  pris  d'huile   passaient  aussi  pour  rendre 

•de  nouijiture  »;  ope,  "moyen  »  (sans  les  membres  njoins  sensibles  à  Tac- 

s'ètre      prémunis     d'aucune     façon  tion  du  froid;  per  otium,  «  ù  loi.-ir  •>  ; 

«outre  le  fioidi;    inerat  a  pour  com-  ulacer  ne  convient  bien  qu'à  animis, 

plénieut  le  datif //o//u'?u'^Ms  (cf.  m,  4;  il  y    a   un   léger   zeugma  ;  entendez 

x,     10,     etc.);      nii    culoris,    ils    ne  «  gais  et  dispos  ». 
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factis  oleoque  per  manipulos,  ut  mollirent  artus,  misso  et 
cibo  per  otium  capto,  ubi  transgresses  flumen  hostes  nun- 
tiatum  est,  alacer  animis  corporibusque  arma  capit  atque 
in  aciem  procedit.  [2]  Baliares  locat  ante  signa  levemque 
aliam  armaturam,  octo  ferme  milia  hominum,  dein  gravio- 
rem  armis  peditem,  quod  virium,  quod  roboris  erat;  in 
cornibus  circumfudit  decem  milia  equitum,  et  ab  cornibus 
in  utramque  partem  divisos  elephantos  statuit.  [3]  Consul 
effuse  sequentes  équités,  cum  ab  resistentibus  subito  Numi- 
dis  incauti  exciperentur,  signe  receptui  dato,  revocatos  cir- 
cumdedit  peditibus.  ^4]  Duodeviginti  milia  Romana  erant, 
socium  nominis  Latini  viginti,  auxilia  praeterea  Cenoma- 
norum  ;  ea  sola  in  fide  manserat  Gallica  gens.  lis  copiis 
concursum  est.  [5]  Proelium  a  Baliaribus  ortum  est  ;  quibus 
cum  majore  robore  legiones  obsisterent,  diducta  propere  in 
cornua  levis  armatura  est,  quae  res  efîecit,  ut  equitatus  Ro- 
manus  extemplo  urgeretur.  6]  >'am  cum  vix  jam  per  se  ré- 
sistèrent decem  milibus  equitum  quattuor  milia  et  fessi  in- 
tegris  plerisque,  obruti  "sunt  insuper  velut  nube  jaculorum  a 
Baliaribus  conjecta.  7]  Ad  hoc  elephanti  eminentes  ab  ex- 
tremis cornibus,  equismaxume  non  visu  modosed  odore  in- 
solite territis,  fugam  late  faciebant.  [S'  Pedestris  pugna  par 
animis  magis  quam  viribus  erat,  quas  récentes  Poenus  paulo 
ante  curatis  corporibus  in  proelium  attulerat;  contra  jejuna 

[2]    Baliares    doit    être     joint    à  en  deux  ;  levis  annalura,  comme  ci- 

levemque  aliam  armaturam,  qui  équi-  dessus,  §";J;  quae  res,  «  cette  manœu- 

vaut  à  aliosque  milites  levis  arrnatu-  atc. 

rae   (l'abstrait  au   lieu  du    concret,  ]6]  Per   se  est  expliqué   par  leur 

comme    ci-dessus,    xxii,    4  ;    etc.)  :  état  d'infériorité    numérique  et    d-- 

dein,  derrière   linfanterie  légère  se  fatigue;  insuper   s'oppose  à  per   se; 

place  en  rangs  serrés  la  grosse  infan-  nuhe,  nous  disons  «  une  grêle  »  ;  coti- 

lerie  ;  quod  virium...  erat,  les  troupes  jecta  remplace  conjectorum,  par  hy- 

d'élite  ;    ab    cornibus,    du   côté    des  pallage. 

ailes,    aux    ailes;   elephantos,  i\   lui  7]  Ab,  voy.  ci-dessus,  § '2. 

en  restait  donc  quelques-uns.  .8-1'  Animis,  voy.  ci-dessus,  lu,  2; 

'3]  Incauti,    •■  dans     leur    impré-  quas,\.e.  eas  enim;  animis,  «  à  force 

voyance  •  ;  circumdedit,  il  fit  avancer  d'énergie  »  ;  /'o;•e^voy.  ci-après.  XXII, 

pour  les  couvrir  son  infanterie    en  xi„     9;    etc.  ;    Mago     Aumidaeque. 

colonnes.  Magon  avec  ses  mille  soldats  d'élite 

'4]  Romana,  on  attendrait  Borna-  (ov,    2)    et    la  cavalerie    numide; 

noi~um;  socium,  pour  sociorum,cî.  ci-  stmul  remplace  souvent   simul   atque 

dessus    XVII,    2;    Cenomanorum,   voy.  chez   T\\e.-L\\Q;  latebras  eorum,  \q\\i 

ci-dessus,  xxv,  14  ;  iis   copiis,  «  c'est  embuscade,  l'endroit  où  ils   s'étaient 

avec  ces  troupes  que...  »  cachés;    l'accusatif  dépend  de  jjrae- 

'.V  Majore  robore,  avec  une  soli-  ter,  qui  entre   dans  la  composition 

dite    qui    dépassait    les    prévisions  de  praeterlata  est.    «  eut  dans    son 

d'Hannihal;  diducta. ..est.  i\s   se   re-  élan  dépassé...  » /ecere.  pour /"ecenoi/, 

plièrent  sur  les  ailes,  en  se  séparant  voy.  xxv,  13. 
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fessaque  corpora  Romanis  et  rigentia  gelu  torpebant.  Resti- 
tissent  tamen  animis,  si  cum  pedite  solum  foret  pugnatum; 
[9]  sed  et  Baliares,  pulso  équité,  jaculabantur  in  latera  et 
elephanti  jam  in  mediam  peditum  aciem  sese  intulerant  et 
Mago  Numidaeque,  simul  latebras  eorum  inprovida  prae- 
terlata  acies  est,  exorti  ab  tergo  ingentem  tumultum  ac  ter- 
rorem  fecere.  [10]  Tamen  in  tôt  circumstantibus  malisman- 
sit  aliquamdiu  immota  acies  maxume  praeter  spem  omnium 
adversus  elephantos.  [il]  Eos  velites  ad  id  ipsum  locati  ve- 
rutis  conjectis  et  avertere  et  insecuti  aversos  sub  caudis, 
qua  maxume  molli    cute  vulnera  accipiunt,  fodiebant. 

LVI.  [Ij  Trepidantesque  et  prope  jam  insuosconsternatos 
e  média  acie  in  extremam  ad  sinistrum  cornu  adversus 
Gallos  auxiliares  agi  jussit  Hannibal.  \bi  extemplo  haud  du- 
biam  fecere  fugam,  eoque  novus  terror  additus  Romanis, 
ut  fusa  auxilia  sua  viderunt.  [2j  Itaque  cum  jam  in  orbem 
pugnarent,  decem  milia  ferme  hominum,  cum  alla  evadere 
nequissent,  média  Afrorum  acie,  qua  Gallicis  auxiliis  fir- 
mata  erat,  cum  ingenti  caede  hostium  perrupere,  [3]  et, 
cum  nequein  castra  reditus  esset  flumine  interclusis^neque 
prae  imbri  satis  decernere  possent  qua  suis  opem 
ferrent  Placentiam  recto  itinere  perrexere.  [4  JPlures  deinde 
in  omnes  partes  eruptiones  factae,  et  qui  flumen  petiere  aut 

[tO]  Maxume  modifie /)rae^e7'«/3e>n;  vait  la  cavalerie  renforcée  du  con- 

praeter  spem  omnium,  «  contre  toute  tingent  des  Cénomans  (cf.  ci-dessus, 

attente.  «  lv,  4). 

[11]  Ventes,   soldats   armés   à    la  [2]  In     orbem,     voy.     ci-dessus, 

légère;  ad  id  ipsum,  comme  ci-des-  xlv,   4    et  cf.    Ces.,    Ù.  G.,  IV,  37, 

sus,  XXXVII,   1;   avei'tere  {in   se)  et...  2;  Afrorum,  i,  e.  Poeno)um  ;  média... 

fodiebiait,  is.ndis  que  le  parfait    ex-  acie,  \.  e.  per  viedinm  aciem,  ils  font 

prime  l'action  pure  et  simple,  l'im-  une  trouée  au    centre   de   la    ligne 

parfait  signifie  la  répétition  ;  aversos,  carthaginoise;  firmuta,  cf.  ci-dessus, 

par    derrière  (cf.    xxv,  îS;  xxxi,   7;  xxxiv,  7. 

etc.);  qua,  i.    e.   ubi;  cute   est    uu  [3j  Interclusis,  puisque    les  coni- 

ablatif  de  cause  :  «  parce  que  c'est  munications   avec   leur    camp   leur 

l'endroit  où  la  i)eau  est  le  plus  ten-  étaient  coupées;  prae,  «  à  cause  de  » 

dre  »  ;  vulnera  accipiunt,   «  ils  sont  (emploi  régulier,  puisque  la  proposi- 

vulnérables  ».  tion  est  négative);  spem  ferrent,  «  ils 

LVI  [Ij  Consternâtes,  voy.  ci-  deraien^ porter  secours»  ;  au  style di- 
dessus,  xxxiii,  3  ;  ad  sinist)ntjn  rect,  les  soldats  romains  se  seraient 
cornu,  du  coté  de  l'aile  gauche  (des  demandé  :  «  qua  opem  nostns  feramus 
Carthaginois);  adversus,  «  contre  »  ;  (subjonctif  délibératif)  :  «  Par  où  de- 
là manœuvre  n'est  pas  clairement  vons-nous  porter  secours  à  nos  ca- 
raconlée;  cependant  il  semble   que  marades  ?  » 

Tite-Live  ait  bien  voulu  dire  (lu'IIan-  [4]    Eruptiones;»  des   tentatives 

nibal  ordonne  à  son  aile  gauche  de  de  trouée  »;  inier cunctationem  ingre- 

P renoncer    son    mouvement    contre  diendi.  eulcndez  comme  s'il  y   avait 

aile  droite  des  Romains,  où  se  trou-  dum  cunctantur  aguam  irigred'i. 
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gurgitibus  absumptisunt'aut  inter  cunctationem 
ab  hostibus  oppressi  ;  [oj  qui  passira  per  agros  fuga  sparsi 
erant,  alii  vestigia  cedentis  sequentes  agminis  Placentiam 
contendere,  aliis  timor  hostium  audaciam  ingrediendi  flumen 
fecit  trangressique  in  castra pervenerunt. '6]Iraber nive  mixtus 
et  intoleranda  vis  frigoris  et  homines  multos  et  jumenta  et 
elephantos  prope  omnes  absumpsit.  [1]  Finis  insequendi  ho- 
stisPoenis  flumen  Trebia  fuit,  et  ita  torpentes  gelu  in  castra 
rediere,  ut  vix  laetitiam  victoriae  sentirent.  [S]  Itaque  nocte 
insequenti,  cum  praesidium  castrorum  et  quod  reliquumea; 
fuga  semermium  ex  magna  parte  militum  erat  ratibus  Tre- 
biam  traicerent,  autnihil  sensere  obstrepente  pluvia[9],  aut, 
quia  jam  moveri  nequibant  prae  lassitudine  ac  vulneribus, 
sentire  sese  dissimularunt,  quietisque  Poenis  tacito  agmine 
ab  Scipione  consule  exercitus  Placentiam  est  perductus, 
inde  Pado  trajectus  Cremonam,  ne  duorum  excercituum  hi- 
bernis  una  colonia  premeretur. 

LVII.  [{".  Romam  tantus  terrer  ex  hac  clade  perlatus  est, 
ut  jam  ad  urbem  Romanam  crederent  infestissignis  hostem 
venturum,  nec  quicquani  spei  aut  auxilii  esse,  quo  portis 
moenibusque  vim  arcerenl  :  [21  «  uno  consule  ad  Ticinum 
victo,alterum  exSicilia  revocatum;  duobus  consulibus,  duo- 
bus  consularibus  exercitibus  victis,  quos  alios  duces,  quas 
alias  legiones  esse,  quae  arcessantur  ?  »  [3]  Ita  territis  Sempro- 
nius  consul  advenit,  ingenti  periculo  per  effusos  passira  ad 
praedandum    hostium  équités  audacia  magis  'quam  cousilio 


[ni    Fuga   sparsi  erant,  s'étaient  "  se  mouvoir  "  (cf.  ci-dessu?,  xxii,  8; 

enfûiî'  décote  t'\  d'autre  (expre.^sion  Pado,  ablatif  de  îa  question  qua,  au 

favorite  de  Tite-l..ive   -,  agmiuis,    la  lieude  raccusalif   Padum  (cf.  xxiii, 

colonne  de  10.<)(tO   hommes  dont  il  a  1)  ou  de  per  Padum. 

été  question,  ^  2  ;    ingrediendi  tt&l  \e  LVlIi    1    Er,  cf.  ci-dessus   xxxix, 

complément  d"«tt</rtCïa?n;  avec  auda-  2:  al    urbem   fiomanam.  hu    lieu    de 

ciam  facere  on  eût  attendu  ad  imjre-  Boinum,  comme  souvent  chez  Tile- 

diendum.  Live,  dans  les  passages  pathétiques; 

"61  Intoleranda,  «intolérable "(cf..  infestis  sir/nis,    cf.    xliv,  .3;    portis, 

ci-^'essus,    XLi,  4):  homines,    du  côté  etc.,    au    lieu  de  a  partis,  etc.,  syn- 

carthaçnnfiis.  taxe  familière  à  Tite-Live,  quand  le 

'7"  Torpentes,  cf.  lv,  8.  verbe  nrare  est   construit   avec  un 

'8]  Praesidium     castrorum,    les  nom  de  chose, 

troupes  qui   avaient   gardé   le  camp  [y  Alterum,  etc..  le  style  indirect 

romain,  pendant  la  bataille  ;  ex  ma-  dépend  d  un  verbe  signifiant  «  réflè- 

gna  pane  est  une  restriction    k  se-  chir  •>  et  implicitement  contenu  dans 

mermium  ;    traicer-'ut     a    pour    sujet  sjjei. 

praesidium...     et      quod     reliquum...  ''.V.  Territis,  s.-e.    iis;  le  sujet  de 

erat...:  sensere,  s.-e.  Poeni.  l'ablatif  absolu  est  quelquefois  souB- 

9'  Prae,  cf.  ci-dessus,  §  3  ;  r/joi>eri,  entendu;    fallendi  équivaut    à  effu- 
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tiut  spe  fallendi  resistendive,  si  non  falleret,  transgressus.  [4] 
Inde,quod  iinum  maxume  in  praesentiadesiderabalur,  comi- 
tiis  consularibus  habitis  in  hiberna  rediit.  Creati  consules 
€n.  Servilius  et  G-  Flaminius  iterum. 

[H]  Ceterum  ne  hiberna  quideni  Romanis  quiela  erant,  vaganti- 
bus  passim  Numidis  equitibus,  et,  ut  quaeque  iis  impeditiora  erant> 
Celtiberis  Lusitanisque.  Omnes  igitur  imdique  claiisi  comméatus 
erant,  nisi  quos  Pado  naves  subveherent.  [6]  Eniporium  prope  Pla- 
'Centiani  fuit  et  opère  magno  munitum  et  valido  fîraiatum  praesi- 
^dio.  Ejus  castelli  oppugnandi  spe  cum  equitibus  a"c  levi  armatura 
profectus  Hannibal,  cum  plurimum  in  celando  incepto  ad  aiTec- 
tum  spei  habuisset,  nocte  adortus  non  fefellit  vigiles.  [7]  Tantus 
repente  clamor  est  sublatus,  ut  Placentiae  quoque  audiretur. 
'Jtaque  sub  lucem  cum  equitatu  consul  aderat,  jussis  quadrato  ag- 
niine  legionibus  sequi.  [8]  Equestre  intérim  i)roelium  commis- 
:sum;  in  quo  quia  saucius  Hannibal  pugna  excessit,  pavore  hosti- 
bus  injecto,  defensum  egregie  i)raesidium  est.  [9J  Paucorum  inde 
dierum  quiète  sumpta  eL  vixdum  satis  percurato  vulnere  ad  Vic- 
tumulas  oppugnandas  ire  pergit.  [10]  Id  emporium  Romanis  Gal- 
ilico  bello  fuerat;  munitum  inde  locum  fre<[uentaverant  adcolae 
mixti  uiidique  ex  finitimis  populis,  et  tum  terror  populationum  eo 
plerosque  ex  agris  conpulerat.  [11]  Hujus  generis  mulliludo  fama 
inpigre  defensi  ad  Placenliam  praesidii  accensa.  arniis  arreptis, 
obviam  Hannibali  procedit.  [12]  Magis  agminaquam  acies  in  via 
concurrerunt,  et  (-uni  ex  altéra  parle  nihil  praeler  incouditam  tur- 
bam  esset.  in  altéra  etdux  militi  et  miles  duci  fidens,  ad  Iriginta 
«quinque  milia  homiaum  a  paucis  fusa.  [13]  Posloro  die  deditione 
fada,  praesidium  intra  moenia  accepere;  jussique  arma  tradere 
cum  dicto  paruissent,  signum  repente  victoribus  datur,  ut  tam- 
quam  vi  captam  urbom  diripercnt.  [14]  Neque  ulla,  quae  in  tali 
jv  luemorabilis  scribentibus  videri  solet,  praolonnissa  clades  est  : 


•  yiendi  ;  quoil,  etc.,  a   rapport  '<  couà-  [7]  Sub    lucem,    «  à    la  pointe  du 

■iiis...  habitis.  j"»!!"  "'•  quadvalo  Uf/mine,  cf.  ci-dessu8, 

LVII,  ;MjIX.  Opéralions  d'Aunibal  LVi,  1. 

/pendant  l'hiver.  ['.i  :  Pergit,  s.  e.  Hannibal. 

[5]  Ut  quaeque,  x.e.siqua  loca...;  [\\\]  Tum,    au    moment  de  roccu 

le    i)liinel      quaeque   est    incorrect,  pation  du  pays  par  Annibal. 

puisqu'il  nesl  joint  ni  à  un  suhstan-  [Vl]   Agmina  désigne  des  troupes 

tif  usité  seulement  au  pluriel,  ni  à  en      colonnes     de     marche,     alors 

>un  superlatif  neutre    pluriel  ;  iis  re-  qu'aczc*  sij^nifie  des  troupes  rangées 

présente  equitibus;  \)our  le  subjonctif  en  bataille;  ad.  i.  e.ci/xiter. 

■svbDeherent,  voy.  iv,  7;  xi,0;  i.iii,  il.  [l'i]  Crudelitatisque   et...  super- 

[ti]  Opère,  singulier  collectif,  «  <les  blae,    même  emploi    arbitraire    deis 

fortificatioas   »  ;    le.oi   amudura,    cf.  conjonctions     copulatives     que    ci- 

.ï-v,  5;  apei  dépend  de  plurimum.  dessus,  xxui,  2  ;  etc. 
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adeo  omnis  libidinis  crudelitatisque  et  inhumanae  superbiae  edi- 
tiim  in  miseros  exemplum  est  !  Hae  fiiere  hibernae  expeditiones 
Hannibalis. 

LVIII,  [1]  Haud  longi  inde  temporis,  diim  intolerabilia  frigora 
erant,  quies  militi  data  est:  [2]  et  ad  prima  ac  dubia  signa  veris 
profectus  ex  hibernis  inEtruriam  ducit,  eam  quoque  gentem,  sicut 
Gallos  Liguresque,  aut  vi  aut  voluntate  adjuncturus. [3]  Transeuntem 
Appenninum  adeo  atrox  adorta  tempestas  est,  ut  Alpium  prope 
foeditatem  superaverit.  Vento  mixtus  imber  cum  ferretur  in  ipsa 
ora,  primo,  quia  aut  arma  omittenda  erant  aut  contra  enitentes 
vertice  intorti  adfligebantur,  constitere:  [4J  dein,  cum  jam  spirilum 
includeret  nec  reciprocare  animain  sineret,  aversi  a  vento  parum- 
per  consedere.  [5]  Tum  vero  ingenti  sono  caelum  strepere  et  inter 
horrendos  fragores  micare  ignés:  capti  auribus  et  oculis  metu 
omnes  torpere.  [6]  Tandem  efTuso  imbre,  cum  eo  magis  accensa 
vis  venti  esset.  ipso  illot  quo  deprensi  erant,  loco  castra  ponere 
necessarium  visum  est.  [7]  Id  vero  laboris  velut  de  intègre  ini- 
tium  fuit  :  nam  nec  explicare  quicquam  nec  statuere poterant  nec, 
quod  statutum  esset,  manebat,  omnia  perscindente  vento  et  ra- 
piente.  [8]  Et  mox  aqua  levata  vento  cum  super  gelida  montium 
juga  concreta  esset.  tautum  nivosae  grandinis  dejecit,  ut  omnibus 
omissis  procumberent  homines  tegminibus  suis  magis  obruti 
quam  tecti  ;  [9J  tantaque  vis  frigoris  insecuta  est,  ut  ex  illa  mise- 
rabili  hominum  jumentorumque  strage  cum  se  quisque  attollere 
ac  Jevare  vellet,  diu  nequiret.  quia  torpentibus  rigore  nervis  vix 
flectere  artus  poterant.  [10]  Deinde,  ut  tandem  agitando  sese  mo- 
vere  ac  recipere  animos  et  raris  locis  ignis  fieri  est  coeptus,  ad 
alienam  opem  quisque  inops  tendere.  [11]  Biduum  eo  loco  velut 
obsessi  mansere.  Multibomines,  multa  jumenta.  elephanti  quoque 
ex  iis,  qui  proelio  ad  Trebiam  facto  superfuerant,  septem  ab_ 
sumpti. 


LVIII  '1]  Dum,  •  pendant  tout  le  etc.,  privés  du  sens  de  l'ouïe  et  de 

temps   que...    cf.  ci-dessus,  xxv,  1).  la  vue. 

■2'  Ad.     vov.    ci-dessus,    xli.  3  :  7'  Quod    statutum   esset,  voy. 

i.\\,'(,;  ducit  Cûanuibal),    s.-e.    exer-  ci-dessus,    iv,    7;    xi,    9;    lui,    11; 

citum  ;     adjuncturus     vov.     xiii,   6  ;  Lviii,  5. 

xxxii,  1  ;  ':>;  10;  etc.  '8]  Levata,  soulevée  (mot  poétique); 

'3    Superaverit,  voy.  ii,  6:   xxv,  omnibus,  adjectif  neutre  pris   subs- 

3  {  contra  enitentes,  s'ils  s'efforçaient  tantivement. 

de  lutter  contre  la  violence  des  élé-  '9"  Se...  levare,  i,  e.  se  reficere. 

ments   en  gardant  leurs  armesi;  ver-  lû'  Agritando,  i.  e.  agitatione,  «  a 

tice  désigne  un  tourbillon  de  vent.  force  de  se  remuer  -  ;  sese  movere,  etc. 

'4'  Includeret  a  pour  sujet  ventus  dépend  de  coeperant   sous-enlendu  ; 

soùs-entendu.  tendere,  infinitif  historique,  voy.  ci- 

o"  Strepere,  pour  Tinfinitif  histo-  dessus.  §  5. 
rique   ou    de   description,    voy.    ci-  [H"  Biduum,  accusatif   de  la  au- 
dessus,    IV,    2;  XLix,7;   etc.;    capti,  rée. 
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LIX.  [1]  Degressus  Appennino  retro  ad  Placentiam  castra  movit 
et  ad  decem  milia  progressus  consedit.  Postero  die  diiodecim  milia 
peditiim,  quinque  equitum  adversiis  hostem  ducit;  [2]  nec  Seni- 
pronius  consul  —  jam  enini  radierai  ab  Roma  —  detrectavit  certa- 
men.  Atque  eo  die  tria  inilia  passuum  inter  bina  castra  fuere  ;  [3J 
postero  die  ingentibus  animis  vario  eventu  pugnatum  est.  Primo 
concursu  adeo  res  Romana  superior  fuit,  ut  non  acie  rincèrent 
solum,  scd  pulsos  hostes  in  castra  persequerentur,  mox  castra 
quoque  oppugnarent.  [4]  Hannibal,  paucis  propugnatoribus  in 
vallo  portisque  positis.  ceteros  confertos  in  média  castra  recepit, 
intentosque  signum  ad  erumpendum  exspectare  jubet.  [5]  Jam 
nona  ferme  diei  hora  erat,  cum  Romanus,  necjuiquam  fatigato  mi- 
lite, postquam  nulla  spes  erat  potiundi  castris,  signum  receptui 
dédit.  [6]  Quod  ubi  Hannibal  accepit  laxatamque  pugnam  et  re- 
cessum  a  castris  vidit,  extemplo  equitibus  dextra  laevaque  emis- 
sis.  in  hostem  ipse  cum  peditum  robore  mediis  castris  erupit.  [7] 
Pugna  raro  magis  ulla  saeva  aut  utriusque  partis  pernicie  clarior 
fuisset,  si  extendi  eam  dies  in  longum  spatiuni  sivisset  :  [8j  nox 
accensum  ingentibus  animis  proelium  diremit.  Itaque  acrior  con- 
cursus  fuit  quam  caedes,  et  sicut  aequata  ferme  pugna  erat,  ita 
clade  pari  discessum  est.  Ab  neutra  parte  sescenlis  plus  peditibus 
etdimidium  ejus  equitum  cecidit;  [9j  sed  major  Romanis  quam 
pro  numéro  jactura  fuit,  quia  equestris  ordinis  aliquot  et  tribuni 
militum  quinque  et  praefecti  sociorum  très  sunt  interfecti.  [10]  Se- 
cundum  eam  pugnam  Hannibal  in  Ligures,  Sempronius  Lucam 
concessit.  Venienti  in  Ligures  Hannibali  per  insidias  intercepti  duo 
quaestores  Romani,  G.  Fulvius  et  L.  Lucretius,  cum  duobus  tri- 
bunis  militum  et  quinque  equestris  ordinis,  senatorum  ferme  libe- 
ris,  quo  magis  ratam  fore  cum  iis  pacem  societatemque  crederet, 
Iraduntur. 
"~  LX.  [1]  Dum  haec  in  Italia  gerunlur,   Gn.  Cornélius  Scipio  in 


LIX    [1]    Ad  Placentiam,   cf.  ci-  enlendez  et  ab  utraque  parte,  «  et  de 

dessus.    XXV,  8;  ud,    i.    e.    circiter;  chaque  côté  >•;  p/?<5,  suppléez  ^«a///  ; 

decem  »n7j«,  accusatir  de  la  distance,  diinidiutn    rjus,   «    la    moitié    de    ce 

[2j  Ab  Roma,  cf.  ci-dessus,   v,  7;  nombre  »  (par  consé(juent  HOU);  e,us 

XV,  3;  etc.  est   au  neutre  et  joue  le  rôle  dun 

[4]  Confertos,  i.  e.  ila  ut   vonferti  substantif. 
starent,  voy.  ci-dessus,  xxxui,  'S.  [9^  Quam  pro,  construction  fanii- 

[f)]  Romanus,  le  général  romain;  Hère  à  Tile-Live,  cf.  xxix,  2,  xxxii, 

recessww,  substantif  s'oppose  à /axa-  Vl;  aliquot,  au    lieu  de    noimulli. 
tam    (cf.    ci-dessus,   xxxni,   Vl)  pu-       [10]  Secundum,  ■•  à  lasuite  de...  >  •: 

gnam ;  dextra  laevaque,  le  camp  car-  cum  iis,  i.  e.  cion  Lii/uriOus. 
thaginois  a,  connue  le  camp  romain,        LX-LXI.  Opérations   de  Scipion  en 

quatre  portes  et,  en  son  milieu,  uoe  Espagne. 
place  d'armes;  robore,  cf  lv,  2.  LX  [1]  Dum,    etc.,  Tite-Live   re- 

[7]  Saeva,  «  meurtrier  »;  pernicie,  prend  le  récit  de  ce  qui  se  passe  en 

cf.  XXXV,  t.  Espagne,  au  point  où  il  l'a  laissé  ci- 

[8]  Nox,  au  lieu   de  sed  nox  ;  tt,  dessus,  xxxii,  4. 
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Hispaniam  cum  classe  et  exercitu  missus  cum  ab  ostio  Rhodani  pro- 
fectus  Pyrenaeosque  1^2]  montes  circurnvectus  Emporias  adpulisset 
classem,  [3]  exposito  ibi  exercitu,  orsus  a  Lacetanis  omnein  oram 
usque  ad  Hibernm  fhiinen  pailim  renovandis  societatibns  partim 
novis  instituendis  Romanae  dicionis  ferit.  [4]  Inde  conciliata  cle- 
mentiae  jufititiaeque  fania,  non  ad  maritunios  modo  populos  sed 
in  mediterraneis  qiioque  ac  montanis  ad  lerociores  jam  gentes^ 
valuit  ;  nec  pax  modo  apud  eos  sed  societas  etiam  armomm  parta 
est,  validaeque  aliquot  auxiliorum  cohortes  exiis  conscriptae  sunt.. 
[o]  Hannoniscis  Hibenira  provincia  erat;  eum  reliquerat  Hannibal 
ad  regionis  ejus  praesidium.  Itaque,  priusquam  alienarentur  om- 
nia,  obviam  eundum  ratus,  castris  in  conspectu  hostium  positis. 
in  aciem  eduxit.  [6]  Nec  Homano  dilTerendum  certamen  visum. 
quippe  qui  sciret  cum  Hannone  et  Hasdrubale  sibi  dimicandum 
esse  malletque  ad  versus  singulos  separatim  quam  adversus  duos 
simul  rem  gerere.  [1]  Nec  magni  certaminis  ea  dimicatio  fuit. 
Sex  milia  hostium  caesa,,  duo  Capta  cum  praesidio  castrorum  ; 
nam  et  castra  expugnata  sunt,  atque  ipse  dux  cum  alifiuot  prin- 
cipibus  capiuntur,  et  Gissis,  propinquum  castris  oppidum,  expu- 
gnatur.  [8J  Ceterum  praeda  oppidi  parvi  pretii  rerum  fuit,  supeL- 
lex  barbarica,  ac  vilium  mancipiorum;  [9J  castra  militem  ditavere 
non  ejus  modo  exercitus,  qui  victus  erat,  sed  et  ejus,  qui  cum 
Hannibale  in  Italia  militabat,  omnibus  fere  caris  rébus,  ne  gravia 
impedimenta  ferentibus  essent,  citra  Pyrenaeum  relictis. 
LXl.  [1]  Priusquam  certa  hujus  cladis  fama  accideret,  transgres- 


[•;']  Montes  circuiuvectuB,  il  piMH^wra,  en  réalité,  deux  sujets,  l'ua 
avait  doublé  la  pointe  des  Pyrénées  ipse  dux  et  l'autre  représenté  par 
(aujourd'hui  cap  Creusj  :  Emportas  rum  aliquot  prinripibus. 
(au  lieu  d^Emporiis  que  lisent  [8]  Ceterum,!.  e.  sed;  le  génitif 
quelques  éditeurs),  parce  qu'avec  parti  pretii  dépend  de  rerum;  sup- 
appellere  ou  classem  apjpdlere  Tite-  pellnx  barbarica  est  une  apposition 
Live  construit  régulièrement  un  explicative  à  praeda,  mais,  par  re- 
nom de  ville  à  l'accusatif  ;  les  excep-  cherche  de  la  variété,  à  cette  appo- 
tions  (XXV,  XXVI,  4:  XXVIII,  XXXVI,  sition  succède  un  génitif  explicatif, 
10;  XXX,  X,  .3)  portent  sur  des  ac  vilium  manripionim  (s.-e.  fuit), 
noms  communs.  •-  consista  en  esclaves  sans  valeur  ». 
'?,]  Ad,  "auprès  de...  »  [9^  Castra,  -  le  camp,  au  con- 
'4  In  mediterraneis,  dans  les  con-  traire...  ■•  :  non  ejus  modo,  etc.,  le 
trée's  situées  au  milieu  des  terres  camp  était  plein  d'objets  précieux 
(emploi  de  l'adjectif  pris  substantive-  appartenant  non  pas  seulement  à 
ment;;  même  observation  pour  wjon-  l'armée  qui  venait  d'être  vaincue- 
tanis.  mais  encore  à  celle  qui  guerroyait 
i":.'  Eduxit,  suppléez  exenitum,  en  Italie  avec  Hannibal  ;  citra,'  en 
[:]  Certaminis...  dimicatio,  ■■  et  deçà  (par  rapport  aux  Romains  qui 
ce  ne  fut  pas  un  combat  qui  exigea  étaient  en  Espagne), 
beaucoup  d'efforts  "  ;  cum  praesiaio  LXI  [1]  Priusquam,  avec  le  sub- 
ras//-o>Tzm,  voy.  ci-dessus,  lvi,  8'.  et  jonctif,  comme  ci-dessus,  v,  Itj^ 
castra    est    opposé    à    et    Cissis;    ca-  XLVii,  ,3;   cum  mille  equitum,  emploi 
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sus  Hiberum  Hasdnibal  cum  octo  milibiis  pedituiii,  mille  equilum, 
tam([uaiii  ad  primum  adventum  Romanorum  occursurus,  post- 
quaui  perditas  res  ad  Cissim  amissaque  castra  accepit,  iter  ad 
mare  convertit.  [2]  Haud  procul  Tarracone  classicos  milites  na- 
valesque  socios  vagos  palaiitesqiie  per  agros,  quod  ferme  fit.  ut 
secuudae  res  neclegentiam  créent,  équité  passim  dimisso,  cum 
magna  caede,  majore  fuga  ad  naves  compellit  ;  [3]  nec  diutius 
circa  ea  loca  rnorari  ausus,  ne  ab  Scipione  opprimeretur,  trans 
Hiberum  sese  recepit.  [4]  Et  Scipio  raptim  ad  famam  novorum  ho. 
stiuui  agmine  acto,  cum  in  paucos  praefectos  navium  animadver- 
tisset,  praesidio  Tarracone  modico  relicto.  Emporias  cum  classe 
rediit.  [5]  Vixdum  digresso  eo  Ilasdrubal  aderat,  et  llergetum  po- 
pulo, qui  obsides  Scipioni  dederat,  ad  defectionem  inpulso,  cum 
eorum  ipsorum  juventule  agros  fidelium  Romanis  sociorum  vastat. 
[6]  Excito  deinde  Scipione  liibernis,  toto  cis  Hiberum  rursus  cedit 
agro.  Scipio  relictam  ab  auctore  defectionis  llergetum  gentem  cum 
infesto  exercitu  invasisset.  conpulsis  onmibus.  Atanagrum  urbem, 
[li  quae  caput  ejus  populi  erat,  circumsedit,  intraque  dies  paucos. 
pluribus  quam  ante  obsidibus  imperatis.  llergetes  pecunia  etiam 
multatos  in  jus  dicionemque  recepit.  [8]  Inde  in  Ausetanos  prope 
Hiberum, socios  et  ijïsos  Poenorum,  procedit,  atque  urbe  eorum 
obsessa  Lacetanos  auxilium  finitimis  ferentes  nocte  haud  procul 
jam  urbe,  cum  intrare  vellcnt,  excepit  insidiis.[9J  Cacsa  ad  diiode- 
cim  milia  ;  exuti  prope  omnes  armis  domos  passim  palantes  per 
agros  ditîugere.  Nec  obsessos  alia  ulla  res  quam  iniqua  oppugnan- 
tibus  hiems  tutabatur.  [lOJ  Triginta  dies  obeidio  fuit,  per  quos  raro 
umquam  nix  minus  (piattuor  pedes  alla  jacuit  ;  adeoque  pluteos  ac 
vineas  Romanorum  operueral,  ut  ea  sola  ignibus  aliqnotiensconjcc- 
tis  ab  hoste  eliam  tulamentum  fuerit.  [HJ  Poslrenio.  cum  Amusi- 
cus  princeps  eorum  ad  Hasdrubalem  profugisset,  viginti  argenti 
talentis  pacti  dcduntur.  Tarraconem  in  hiberna  reditum  est. 

LXII.  [Ij  Romae  aut  circa  urbem  multa  ea  hieme  prodigia 
facta  aut,  quod  evenire  solet  motis  semel  in  religionem  aui- 


rare  du  singulier  mi7/t' comme  subs-  [11]  Talentis    est    un    ablatif   de 

tantif  à  l'ablatif;    lanu/uam...  orrw-  prix  construit  avec  pacti;  la  clause 

surws  (s.-e.  e/s),  «  dans  la  ])ensée  qu'il  de  capitulation  stipulait  une  indeni- 

pourrait   se  rencontrer  avec  eux...  -  nité  de  guerre  de  vingt  talents  d'ar- 

(imitation  dun  tour  grec).  gent. 

[2]  Milites,  i.  e.  Bonmnos.  LXII-LXUI.   Prodiges.    Démêlés  du 

[6"  Urbem,     même    syntaxe    que  nouveau     rnnsnl    Flaminius    avec    le 

ci-dessus,  xxv,  i:-j.             "  Sénat;  son  départ. 

[7]  Circnmsrdit,  s.-e.  eos.  LXII    i;  Prodigia,  voy.  ci-dessus, 

[8]  Haud    procul,    entendez    cum  xlvi,    1;"  motis...    in  religionem  ani- 

jam  haud  procul  ah  urbe  essent ;   ui-be  mis,  »  une  fois   que  les    esprits  sont 

au  lieu  de  procul  ab  urbe.  religieusement  émus  ». 
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mis,multa  nuntiata  et  temere  crédita  sunt,  [21in  quis'dnge- 
nuum  infantem  semestrem  in  foro  olitorio  triumphum  cla- 
masse, [3]  et  m  foro  boario  bovem  in  tertiam  contignationem 
sua  sponte  escendisse  atque  inde  tumultu  liabitatorum  ter- 
ri lum  sese  dejecisse.  [4]  Et  navium  speciem  de  caelo  adful- 
si^se,  et  aedem  Spei,  quae  estin  foro  olitorio,  fulmine  ictam^ 
et  Lanuvi  hastam  se  commovisse  et  corvum  in  aedem  Juno- 
nis  devolasse  atque  in  ipso  pulvinari  consedisse,  [5]  et  in 
afTO  Amiternino  multis  locis  hominum  specie  procul  can- 
dida  veste  visos  nec  cum  ullo  congressos,  et  in  Piceno  la})!- 
dibuspluvisse,  et  Caere  sortes  extenuatas,et  in  (iallia  lupum 
vigiligladium  ex  vaginaraptuniabstulisse.»  [CjOb  cetera  pro- 
digia  iibros  adiré  decemviri  jussi  ;  quod  autem  lapidibus- 
pluvisset  in  Piceno,  novemdiale  sacrum  edictum,et  subinde 
aliis  procurandis  prope  tota  civitas  operata  fuit.  [7j  Jam  pri- 
mum  omnium  urbs  lustrata  est  bostiaeque  majores  quibus 
editum  est  diis  caesae,  [8]  et  donum  ex  auri  pondo  quadra- 
ginta  l.anuvium  Junoni  portatum  est,  et  signum  aeneum  ma- 
tronae  .lunoni  in  Aventino  dediraverunt  et  lectisternium 
Caere,  ubi  sortes  adtenuataeerant,  imperatum  et  supplicatio 
Forlunae  in  Algido  ;  [9]  Romae  quoque  et  lectisternium  ju- 


'1'  In    quis,    pour   in    quihns    (cf.  decemviri,    suppléez     sacvoivxm    (cf. 

xLu,  îj;  in  foro  olitorio,  le    rnaixhé  xxn,    X,    9),    les    dix  membres'  da 

aux    légumes    se    trouvait    hors    la  collège  chargés  de  la  garde  des  livres 

porte  Carrnentale,  au  pied  du  Cai)i-  sybillins;    /j/wi.ssrt,    au    subjonclit. 

tôle;   infantem.  etc..  dépend  de  rre-  parce  que  le  .Sénat  ne  fait  qu'enre- 

ditum   est,  qu'il   faut   sous-entendre  gistrer  la  nouvelle  et  ne  se  prononce 

après  in  quis;  in  foro  boario,  le  mar-  pas    sur   la  réalité  du  prodige;  sub- 

ché  aux  bœufs  était  au  sud  du  mar-  "*rfe,   voy.    ci-de.ssus,  xx,  8  ;  procu- 

ché  aux  légumes.  randis  (voy.    ci-dessus,  xlvi,  3)    aa 

31  Habitatorum,     pour    liahilan-  datif,  parce  (nVoppratus    équivaut  à 

/?M>»  Ccf.  VI,  •2:  XI,  7).  <iui    operam    dut;    fuit,    parce    qu'il 

[4~  Âdfulsisse,  apparurent  soudain  sagit  de  signifier   un  état  dans    le 

fcomme  un  éclairj  ;  hastam,  i.  e.  Ju-  passé. 

noni-s:   le  temple  de  Juno  Sospita,  à  ["]  Primum  omnium,  i.    e.    ante 

Lanuvium.  était  célèbre.  omnia;  par   ijuibus  editum  est  il  faut 

'^5    Hominum  specie,  «  des  êtres  entendre  quibus  editum  est  ex  libris: 

d'âi>parenc€     humaine   »      (exemple  SibyUluis    ut    caederentur ;    le    verbe 

remarquable    dune    expression  ad-  edei-e  appartient  ici  à  la  langue  reli- 

verbiale  jouant  le  rôle  d'un  adjectif  gieuse. 

pris  substantivement):  candida  veste,  [8]  Pondo  («  poids  »)  ancien  abla- 

ablatif  de  qualité  déterminant  lex-  tif    de   pondus;  40  livres  d'o^'   vau- 

pression  hominum  specie;  nec...  con-  draient   aujourd'hui    environ  42.875 

ôrrcs.sos.  <■  san.=!  aborder...  ";e.//e»Ma/«i-,  francs;  Junoni,  à  Junon  Sospila  qui 

elles   s'étaient    d'elles-mêmes  rétré-  avait  à  Lanuvium  un  temple  célèbre^ 

cie=;  in  Gallia.  dans  la  Gaule  Cisal-  matronae,    nominatif    féminin    plu- 

pine;    viyili,  '-  à  un  factionnaire  -.  riel,  supplicatio  est  le  sujet  rf'm;>€rfl<a 

[6]  Libres,    les    livres     Sibyllins  ;  est  sous  entendu. 
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ventuti  et  siipplicatio  ad  aeclem  Herculi  nominatim,  deinde 
universo  populo  circa  omnia  pulvinaria  indicta,  et  Genio 
majores  hostiae  caesae  quinque,  [10]  et  G.  Atilius  Serranus 
praetor  vota  suscipere  jussus,  si  in  decem  annos  res  publi- 
ca  eodem  stetisset  statu.  [11]  Haec  procurata  votaque  ex  li- 
bris  Sibyllinis  magna  ex  parte  levaverant  religione  animos. 
LXIII.[1]  Gonsulura  designatorum  alter  Flaminius,  cui  eae 
legiones,  quae  Placentiae  hibernabant,  sorte  evenerant,  edic- 
tum  et  litteras  ad  consulem  misit,  ut  is  exercitus  idibus 
Martiis  Arimini  adesset  in  caslris.  [2]  Hic  in  provincia  consu- 
latum  inire  consilium  erat  memori  veterum  certaminum 
cum  patribus,  quae  tribunus  plebis  et  quae  postea  consul 
prius  de  consulatu,  qui  abrogabatur,  dein  de  triumpho  habue- 
rat;  ['.i]  invisus  etiam  patribus  erat  ob  novam  legem,  quam 
Q.  Glaudius  tribunus  plebis  adversus  senatum  atque  uno  pa- 
truni  adjuvante  G.  Flaminio  tulerat,  ne  quis  senator  cuive  se- 
nator  pater  fuisset  maritimara  navem,  quae  plus  quam  tre- 
centarum  amphorarum  esset,  haberet.  [4]  Id  satis  luibitum 
adfructus  ex  agris  veclandos;  quaestus  omnis  patribus  inde- 
corus  visus.  Res  per  summam  conlenlionem  acta  invidiam 
apud  nobilitatem  suasori  legis  Flaminio,  favorem  apud  ple- 
bem  alterumque  inde  consulatum  pe périt.  [5]  Ob  haec  ratus 
auspiciis  ementiendis  I.atinarumque  ft^iiarum  mora  et  con- 
sularibus  aliis  impedimentis  retenturos  se  in  urbe,  simulato 
itinere  privatus  clam  inprovinciam  abiit.  [6]  Eares  ubi  palam 
facta  est,  novam  insuper  iram  infestis  jam  an  te  patribus  mo- 
vit  :  «  aon  cum  senatu  modo  sed  jam  cum  diis  immortalibus  G. 


[10]  Stetlseet,  racine  construction  on  connaît  la  prédilection    de  Tite- 

que  ci-dessus,  xxi,  9.  Live  pour  les  verbes  fréquentatifs  ; 

LXIII  [2]   Hic,    i.    e.  Arùnitii;    in  quaestus,  etc.,  les  auteurs   de   la  loi 

provincii,  et  non  pas  à  Rome  comme  estimaient  que  tout  trafic  était  iudé- 

(le  voulait    l'usage;    ronsilmm    erat  cent  pour  les  sénateurs  :  ;rs,  «  la ques- 

s.-e.   Flaminio);    wemori    i.  e.    rpiod  titm  »;  suasuri,  i.  e.  suadenli  (of.  ci- 

memorerat;    l'imparfait    abrogabatur  dessus^,  vi,  2;  xi,  7;  LXii,  H). 

signitie   une   tentative    :    «  on  cher-  .'ij  Auspiciis   ementiendis,   <  en 

chail  à  annuler  ».  imaginant. les  auspicesdétavorables '• 

[3'  Ob,  au  lieu  de    propter  ;  novam  consularifjus,   "  qu  on  peut  opposer  à 

legem,  la  loi  nouvellement    promut-  des  consu\^  ■<  ;  i-elenturos  «e,  il  i)ensait 

guée;  aJi'ersu.s,  «  contrairement  aux  que  les  sénateurs  cliercheraicnt  à  le 

intérêts  de...»  ;  quae...  esset,  qui  avait  retenir  ;  itinere,  «  un  vovage  ». 

j   un    tonnage    supérieur    à    300    am-  Ui^    Palam    facta,     devenue     pu- 

phores  (soit  8  tonneaux).  blique,  portée  à  la  connaissance  du 

[4]  Id,  «  ce  tonnage  ■  ;   vectandos,  public. 
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Flaminium  bellum  gerere.  ^'j  Consulem  an  te  inauspicato 
factum  revocantibus  ex  ipsa  acie  diis  atque  hominibus  non 
paruisse;  nunc  conscientia  spretorum  et  Capitolium  et  sol- 
lemnem  votorum  nuncupationem  fugisse,  [8]  ne  die  initi  ma- 
gistratus  Jovis  optimi  maximi  templum  adiret,  ne  senatum 
invisus  ipse  et  sibi  uni  invisum  videret  consuleretque,  ne 
Latinas  indiceret  Jovique  Latiari  sollemne  sacrum  in  monte 
faceret.  '9]  ne  auspicato  profectus  in  Capitolium  ad  vota  nun- 
cupanda,  paludatus  inde  cum  lictoribus  in  provinciam  iret. 
Lixae  modo  sine  insignibus,  sine  lictoribus  profectum  clam, 
furtim,  haud  aliter  quam  si  exilii  causa  solum  vertisset.  [10] 
Magis  pro  majestate  videlicet  Imperii  Arimini  quam  Romae 
magistratum  initurum  et  in  deversorio  hospitali  quam  apud 
pénates  suos  praetextam  sumpturum.  »  [H]  Revocandum 
universi  retrahendumque  censuerunt  et  cogendum  omnibus 
piius  praesentem  in  deoshominesque  fungi  officiis,  cjuam  ad 
exercitum  et  in  provinciam  iret.  [12]  In  eam  legationem 
—  legatos  enim  mitti  placuit  —  Q.  Terentius  et  M.  Antistius 
profecti  nihilo  magis  eum  moverunt,  quam  priore  consulatu 
litlerae  moverant  ab  senatu  missae.  [13]  Paucos  post  dies 
magistratum  iniit,  immolantique  ei  vitulus  jam  ictus  e  ma- 
nibus  sacrificantium  sese  cum  proripuisset,  multos  circum- 
stantes  cruore  respersit;  [14]  fuga  procul  etiam  major  apud 
ignaros  quid  trepidaretur,  et  concursatio  fuit.  Id  a  pie- 
risque  in  omen  magni  terroris  acceptum.  [15]  Legionibus 
inde  duabus  a  Sempronio  prioris  anni  consule,  duabus  a 
C.  Atilio  praetore  acceptis,  in  Etruriam  per  Appennini  tra- 
mites  exercitus  duci  est  coeptus. 


[7]  Ante,  en  l'année  223;   inausjA-  [9]  In  Capitolium   doit   être  rat- 

cato,  parce  que  les  augures  avaient,  taché  à  iret. 

à  cette  époque-là,   contesté   la  vali-  [10]  Pro,  "dune  manière  conforme 

dite  des  auspices  pris  par  Flaminius  à...» 

à  son  entrée  en  charge.  ['1'  Praesentem,  «  en  personne  ». 

rs   Spretorum      ;  s.-e.      deorum),  [14]  Procul     s'oppose     à   circum- 

mème  construction  du  participe  que  stantes;  quid,   i.  e.    cur;  in  omen... 

ci-dessus,  I,  5;   xvi,  2,  lu.   1;  etc.  acce/)/w)n,  -  interprété  comme  présage 

Lntinas,  suppléez  feriaa.  de...  » 


LIBER  XXII 


PERIOCHA    LIBRI    XXII 

Hannibal,  per  continuas  vigilias  in  paludibus  oculo  amisso,  in 
Etruriam  venit;  perquas  paliiJes  quatriduo  et  tribus  noctibus  sine 
ulla  requie  iter  fecit.  C.  Flaminius  consul,  liomo  temerarius,  con- 
tra auspicia  profectus,  signis  militaribus  efTossis,  quae  tolli  non 
poterant,  et  ab  equo.  f[uem  conscenderat.  per  caput  devolutus. 
insidiis  ab  Ilannibale  circnnvemtus  ad  Thrasninennum  lacnni  cnm 
exercitu  caesus  est.  Sex  milia.  quae  eruperant.  fide  ab  Adherbale 
data,  perfidia  Hannibalis  vincta  sunt.  Cnm  ad  nuntinm  cladis  Ro- 
mae  Inctus  esset,  duae  matres,  ex  insperato  receptis  flliis,  gaudio 
mortuae  sunt.  Ob  banc  cladem  ex  Sibyllinis  libris  ver  sacrum  vo- 
tum.  Cum  rieinde  Q.  Fabius  Maximus  diclator  adversns  Ilanniba- 
lem  missus  noliet  acie  cum  eo  confligere.  ne  contra  ferocem  tôt 
victoriis  hOstem  lerritos  adversis  proeliis  milites  pugnae  commit- 
teret.  et  O])ponendo  se  tantum  conatus  Hannibalis  imiiediret. 
M.  Minucius  magister  e(piitum.  ferox  et  temerarius,  criminando 
dictatorem  tamcfuam  segnem  et  tiuiidum  elTecit,  ut  populi  jussu 
aequaretur  ei  cum  dictatore  imperium;  divisoque  exercitu.  cum 
iniquo  loco  conQixisset  et  in  niagno  discrimine  legiones  ejus 
essent,  superveniente  cum  exercitu  Fabio  Maximo.  [discrimine] 
liberatus  est.  Quo  beneficio  victus  castra  cum  eo  junxit  et  patrem 
emn  salutavit  idem(}ue  facere  milites  jussit.  Hannibal,  vastata 
Campania,  inter  Casilinum  oppidum  et  Galliculam  inontem  a  Fabio 
chisus,  sarmentis  ad  cornua  boum  alligatis  et  inceusis,  praesidium 
Romanorum.  quod  Galliculam  insidebat,  fugavit  et  sic  transgres- 
sus  est  saltum.  Idemque  Fabi  Maximi  dictatoris,  cum  circumpo- 
sita  ureret,  agro  pepercit.  ut  illum  tamquaui  proditorem  suspec- 
tum  faceret.  Aemilio  deinde  Paulo  et  Terentio  Varrone  consulibus 
[iÇt]  ducibus  cum  magna  clade  adversns  Hannibalem  ad  Cannas  pu- 
gnatum  est,  caesaque  eo  proelio  Romanorum  xi.v  milia  cum  Paulo 
consule  et  senatoribus  xc  et  consularibus  aut  practoriis  aut  aedi- 
liciis  XXX.  Post  quae  cum  a  nobilibus  adulesceutibus  propter  de- 
sperationem  consilium  de  reliu((uenda  Itulia  iniretur,  P.  Cornélius 
Scipio  Iribunus  militum,  qui  Africauus  postea  vocatus  est,  stricto 
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supra  capita  deliberantium  ferro,  juravit  pro  hoste  se  habitarum 
eimi.  qui  in  verba  sua  non  jurasset,  effecitque,  ut  omnes  non  relic- 
tum  iri  a  se  Ilaliain  jure  jurando  adstringerentur.  Propter  pauci- 
tatem  militum  viii  milia  servorum  arrnata  sunt.  Captivi.  cum  po- 
testas  essetredimendi.  redempti  non  sunt.  Praeterea  trepidationem 
urbis  et  luctum  et  res  in  Hispania  meliore  eventu  gestas  continet. 
Opimia  et  Florentia  virgines  Vestales  incesti  daninatae  sunt.  Yar- 
Toni  obviam  itum  et  gratiae  actae.  quod  de  re  publica  non  despe- 
-rasset. 

I.  [{]  Jam  ver  adpetebat  ;  itaque  Hannibal  ex  hibernis  mo- 
vit,  et  nequiquam  ante  conatus  transcendere  Appenninum 
intoleranJis  frigoribus  et  cum  ingenti  periculo  moratus  ac 
metu.  ^2]  Galli,  quos  praedae  populationumque  conciverat 
5pes,  postquam  pro  eo,  ut  ipsi  ex  alieno  agro  râpèrent  age- 
rentque,  suas  terras  sedem  belli  esse  premique  utriusque 
partis  exercituum  hibernis  videre,  verterunt  rétro  in  Hanni- 
balem  ab  Romanis  odia  ;  [3]  petitusque  saepe  principum  in- 
^idiis,  ipsorum  inter  se  fraude,  eadem  levitate  qua  consen- 
serant,  consensum  indicantium,  servatus  erat.  et  mutando 
nunc  vestem  nunc  tegumenta  capitis  errore  etiam  sese  ab 
insidiis  raunierat.  ^4]  Ceterum  liic  quoque  ei  timor  causa 
fuit  maturius  movendi  ex  hibernis. 

Per  idem  tempus  Cn.  Servilius  consul  Romae  idibus  Mar- 
tiis  magistratum  iniit.  [5]  Ibi  cum  de  republica  rettulisset, 
redintegrata  in  G.  Flaminium  invidia  est:  «  duos  se  consules 
créasse,  uniXm  habere  ;  quod  enim  illi  justum  imperium, 
•quod  auspicium  esse?  [6]  Magistratus  id  a  domo,  publicis 
privatisquepenatibus,  F^atinis  feriis  actis,  sacrificio  in  monte 
perfecto,  votis  rite  in  Capitolio  nuncupatis  secum  ferre  ;  [7] 
necprivatum  auspicia   sequi,    nec   sine  auspiciis  profectum 


XXII,  I.  De  nouveaux  prodiges  in-  _4]  Movendi,     nièiiie   emploi    qiMi 

quiétfnt  les  Romains.  ci-des.<us,  ^  1. 

I     i;  Movit,  cf.    ci-de?su5,  XXI,  5]  Quod...  esse?  remploi  de  l'in- 

xxxii,  I  :co((^//i«,voy.  ci-dessus, XXI,  finitif   s'explique    ici    comme  XXI, 

Lviii;  moratus,  supplf'ez  in    liibemis.  xx^,9-,illi,  i.  e.  Flaminio;  les  griefs 

V  Pro  eo,  ut  (au  lieu  de  ceci,  à  résumé;!  ici  s>xi>li(iuent  par  ce  qui 

savoir  que...  ,  «au  lieu  de...»  a  été  dit  ci-dessus.  XXI,lxiii. 

^3'  Inter  se   signifie   réciprocité;  [«i"  Magistratus  i » *eM/«  les  magis- 

vestêm,   pour  la    construction,   voy.  trâts  -i  sojipose  à /•/■û'a/wm  (ci-après, 

ci-dessus.     XXI.     xxxi,     8:     nunc'...  ^  1 1  :  id,  i.  e,  auspicium. 

nunc...,   au  lieu  de  modo...  modo...;  [7(  L'accusatif  auspicta  est  le  sujet 

tegumenta.   cf.   Polybe,    III,  "s,   2   :  de  «e^u/;  «i/îe  ai«yjùi/«,  il  n'avait  pas 

-xaTtaxtuàdocTo  7:E?<0-:Tiî  TfJ/a;  ;des  pef-  voulu  les  prendre  à  Rome  (voy.  XXI, 

ruques).  lxii,  W). 


[a.    CHR.    217]  LIBER    XXII  79 

in  externo  ea  solo  nova  atque  intégra  concipere  posse  ».  [8] 
Augebant  metum  prodigia  ex  pluribus  simiil  locis  nuntiata  : 
«  in  Sicilia  militibus  aliquot  spicula,  in  Sardinia  autem  in 
mure  circumeunti  vigilias  equiti  scipionem,  qiiem  manu 
tenuerit,  arsisse,  et  litora  crebris  ignibus  fulsisse,  et  scuta 
duo  sanguine  sudasse,[9]et  milites  quosdamictosfulminibus 
et  solis  orbem  minui  visum,  et  Praeneste  ardentes  lapides 
caelo  cecidisse,  et  Arpisparmasin  caelo  visas  pugnantemque 
cum  luna  solem,  [10]  et  Capenae  duas  interdiu  lunas  ortas, 
et  aquas  Caere  tes  sanguine  mixtasfluxisse  fontemqueipsum 
Herculis  cruentis  manasse  re.spersum  maculis,  et  Antii  me- 
tentibus  cruentas  in  corbem  spicas  cecidisse,  [11]  etFaleriis 
caelum  findi  velut  magno  hiatu  visum  quaque  patuerit 
ingens  lumen  effulsisse,  et  sortes  adtenuatas  unamque 
sua  sponte  excidisse  ita  mscriptam  «  Mavors  telum  suum 
concutit  )),  [12]  et  per  idem  tempus  Romae  signum  Martis 
Appia  via  ac  simulacra  luporumsudasse,  et  Capuae  speciem 
caeli  ardentis  fuisse  lunaeque  inter  imbrem  cadentis.  »  [13] 
Inde  minoribus  etiam  dictu  prodigiis  fides  habita  :  «  ca- 
pras  lanatasquibusdam  factas,  etgallinamin  marem,gallum 
in  feminam  sese  vertisse.  »  [14]  llis,  sicut  erant  nuntiata, 
expositisauctoribusque  in  curiam  introductis,  consul  de  reli- 
gione  patres  consuluit.  [15]  Decretum,ut  ea  prodigia  partim 
majoribus  hostiis  partim  lactentibus  procurarentur,  et  uti 
supplicatio  pej*  triduum  ad  omnia  pulvinaria  haberetur;  [16] 
cetera,  cum  decemviri  libros  inspexissent,  ut  ita  fièrent 
quem  ad  niodum  cordi  esse  divis  e  carminibus  praefarentur. 
[17]  Decemviroruni  monitu  decretum  est,  Jovi  priinum 
donum  fuhnen  aureum  pondo  (juinquagintafieret,  et  Junoni 
Minervaeque  ex  argento  dona  darentur,  et  Junoni  reginae  in 
Aventino  Junonique  Sospilae  Lanuvii  majoribus  liostiis  sa- 
crificaretur,   [18]  matronaeque    pecunia   conlata,    quantum 

[8]  Nuntiata,  voy.  ci-dessus, XXI.  [Ki]  Libros,  s.-e.  Sibt/Uiiws ;  e  car- 

ii  5.  ))iiiii/jus,    daprès    les  formules   indi- 

[0]  Caelo.    construction  poétique,  (jnées  par  ces  livres, 

au  lieu  de  (le  raelu.  [\1]  Decemviroruin,  cf.  ci-dessus, 

[10]  Metentibus,  datif  d'intérêt.  XXI,  lxii,  (i:  i,o,tdo,  ci-dessus,  XXI, 

[11]  Sortes,   voy.   ci-dessus,  XXI,  lxii,  8. 

Lxii,  5  ;  via,  aliiatif  de  lieu,  cf.  XXI,  [181  Quantum  (suppléez  pecunine) 

VIII,  7.  est     le    eoiiipicnieiit     de    con/'crendo 

[12]  Sudasse,  supi)léez  «anj^M/'/je.  sous-entendu;   conferre    cui^ue    vom- 

[15]     Procurarentur,     cf.     XXI,  modum  esset,  «  en  fournissant    cha- 

LXii,  0.  cune  autant  d'argent  qu'elle  en  pou- 
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conferre  cuique  coininodum  esset,  donuinJunoiii  reginae  in 
Aventinum  ferrent,  lectisterniumque  fieret,  et  ut  libertinae 
et  ipsae,  unde  Feroniae  donum  daretur,  pecuniam  pro  fa- 
iiltatibus  suis  conferrent.  [19]  Haec  ubi  facta,  decemviri 
Ardeae  in  foro  majoribus  hostiis  sacrificarunt.  Postremo 
Decembri  jam  mense  ad  aedem  Saturni  Romae  immolatum 
est  lectisterniumque  imperatum  —  et  eum  lectum  senatores 
straverunt  —  et  convivium  pubiicuni,  [20]  ac  per  urbeni  Sa- 
turnalia  diem  ac  noctem  clamata,  populusque  eum  diem 
festum  habere  ac  servare  in  perpetuum  jussus. 

II.  [1]  Dum  consul  placandis  Romae  dis  habendoque  di- 
lectu  dat  operam,  Hannibal  profectus  ex  hibernis,  quia  jam 
Flaminium  consulem  Arretium  perv^enisse  fama  erat,  [2] 
eum  aliud  longius,  ceterum  commodius  ostenderetur  iter, 
propiorem  viam  per  paludes  petit,  qua  fluvius  Arnus  per 
eos  dies  solito  magis  inundaverat.  [3]  Hispanos  et  Afros  et 
orane  veterani  robur  exercitus,  admixtis  ipsorum  impedi- 
menlis,necubi  consistere  coactis  necessaria  ad  usus  deessent, 
primosire  jussit,  sequi  Gallos,  '4'  ut  id  agminis  médium  es- 
set,  novissimos  ire  équités,  Magonem  inde  eum  expeditis 
Xumidis  cogère  agmen,  maxime  Gallos,  si  taedio  laboris 
longaeque  viae,  ut  est  mollis  ad  talia  gens,  dilaberentur 
aut  subsistèrent,  cohibentem.  [5]  Primi,  quamodo  praeirent 
duces,  per  praealtas  fluvii  ac  profundas  voragines,  liausti 
paene  limo  inmergentesque  se,  tamen  signa  sequebantur. 
[6]  Galli  neque  sustinere  se  prolapsi  neque  adsurgere  ex 
voraginibus  poterant  neque  aut  corpora  animis  aut  animes 
spe   sustinebant,   alii  fessa    aegre   trahentes    membra,    [7] 

vait    fournir   sans  se  gèner  »,  ^ere^       [4]  Dilaberentur,  «s'ils  cAercAaj>?j* 

i.  e.  Junoni  lieqinae;  unde,  i.  Q.aqua  à  se  débander  »;  cohibentem  équivaut 

{pecitnia;.  à  cohibiiurwn,  c  il  devait  s'efforcer  de 

[19]  Eum,  i.  e.  et  eum  quidem.  les  en  empêcher  ». 

[20;  Clamata,  en  les  célébrant  on       [5J    Qua   modo,   etc.,    expression 

poussait  le  cri  io  Saturnalia!  concise  ;      ils     passaient     partout, 

II. Hannihaf  réussit d  passer  VApen-  pourvu    que    des   guides   leur  mon- 

nin.  irassent  le     chemin:    praeirent.    au 

II  [I]  Arretium,   voy.    ci-dessus,  subjonctif,    parce    que    en   écrivant 

XXI,  LXiii,  15.  modo,  Tite-Livo  songe  à  dtimmolo. 

[2]  Cujn.  "  bien  que  •;  qtm  est  ad-       [6j  Prolapsi.  «  s'ils  glissaient  ».  ^ 
verbe  :  so/i^o  ?/(rt.7î.s  plus  qu'il  ne  fait       [7]    Semel,     cf.    ei-dessus,    XXI, 

ordinairement  fau  printemps).  lxu.  1  ;  prorubuissent,    môme  cons- 

3   Admixtis,  i.  e.  adjunctis  ;coac-  iruclion  que  ci-dessus,   XXI,  iv,  4; 

(is  â  la  valeur  d'une  proposition  con-  xxxv,  4;  xlii,  4;   etc.  ;  et  ipsa  a  elles 

ditionnelle  :  agminis  médium,  même  aussi  »,  construction  fréquente  chez 

construction    que    ci-dessus,    XXI,  Tite-Live;     omnium,    cf.    ci-dessus, 

XXXIII,  7;  XXXIV,  8,  etc.  XXI,  lxii,  7. 
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alii,  ubi  semel  victis  taedio  animis  procubuissent,  inter 
jumenta  et  ipsa  jacentia  passim  morientes;  maximeque 
omnium  vigiliae  contîciebant  per  quadriduum  jam  et 
très  noctes  toleratae.  [8]  Gum,  omnia  obtinentibus  aquis, 
nihil,  ubi  in  sicco  fessa  sternerent  corpora  inveniri  posset, 
[9]  cumulatis  in  aqua  sarcinis  insuper  incumbebant  aut  ju- 
mentorum  itinere  toto  prostratorum  passim  acervi  tantum, 
quod  extaret  aqua,  quaerentibus  ad  quietem  parvi  temporis 
necessarium  cubile  dabant.  ^10]  Ipse  Hannibal,  aeger  oculis 
ex  verna  primum  intempérie  variante  calores  frigoraque, 
elephanto,  qui  unus  superfuerat,  [11]  quo  altius  ab  aqua  ex- 
taret, vectus,  vigiliistamen  et  nocturno  umore  palustrique 
caelo  gravante  caput,  et  quia  medendinec  locusnec  tempus 
erat,  altero  oculo  capitur. 

III.  [1]  Multis  hominibus  jumentisque  foede  amissis,  cum 
tandem  depaludibus  emersisset,  ubi  primum  in  sicco  potuit, 
castra  locat,  certumque  per  praemissos  exploratores  habuit 
exercitum  Romanum  circa  Arreti  moenia  esse.  [2]  Consulig 
deinde  consilia  atqueanimumet  situm  regionum  itineraque 
et  copias  ad  commeatus  expediendos  et  cetera,  quae  cognosse 
in  rem  erat,  summa  omnia  cum  cura  inquirendo  exeque- 
hatur.  [3]  Regio  erat  in  primis  Italiae  fertilis,  Etruscicampi, 
qui  Faesulas  inter  Arretiumque  jacent,  frumenti  ac  pecoris 
et  omnium  copia  rerum  opulenti  ;  [4]  consul  ferox  ab  consu- 


[8]  Obtinentibus,  les  eaux  avaient  III-  J]  Certum  habuit,  voy.  ci- 

toul  recouvert.  dessus  XXI,  xliii.  Iii. 

[9]  Tantum,  «seulement  »;  quod  [-2]  Consulis,  etc.,  il  y  a  quatre 
extaret,  i.  e.  alxquid  quod  emineret  ;  membres  de  phrase  relies  par  et,  et 
l'ablatif  aqua  dépend  de  la  préposi-  dans  deux  de  ces  membres  de  phrase 
tion  ex  qui  entre  dans  la  composi-  il  y  a  des  groupes  de  mots  reliés  par 
lion  à.'extaret;  l'expression  pai'vi  des  conjonctions  de  copulation  diffé- 
temporis  est  plus  significative  que  rentes  {atqtte,  —  que"),  pour  éviter 
brevem.  toute  confusion  ;  constlia,  «  le  plan  de 
[10]  Primum  s'oppose  à  lui  deinde,  cami)agne  «  ;  copias  est  le  contraire 
qui  est  sous-entendu  devant  viyiliis,  d'inupiam;  ad...  expediendos,»  pour  ne. 
au  §  11  ;  ex  ve7ma  intempérie,  -  par  jyrocurer  facilement  »  ;  exequebatur, 
suite  des  variations  de  la  tempéra-  «  il  t;\chail  de  savoir». 
ture  du  printemps»  (connue  l'in-  [:{,  In  primis  (s»ipj)léez/-<?i^iouj7;ws), 
dique  ce  qui  suit).  etc.,  «  une  des  contrées  les  plus  fer- 
fil]  Caelo,  "  l'air  »  ;  gravante  s'ac-  tiles  de  l'Italie  »;  inter,  contrairement 
corde  avec  le  dernier  des  sujets  à  l'usage  classique,  est  placé  entre 
exprimés;  quia,  après  un  al)latif  ses  deux  compléments, 
absolu  causal,  |)0ur  varier  l'exprès-  ;'i]  Ab  signilie  à  la  fois  «  après  », 
sion;  capitur,  «  est  privé  de  l'usage  et  «<  à  cnuse  de...  »  ;  non  modo,  etc., 
de...  »  au  lieu  de  non  modo  non...  sed  ne... 
III-VII.   bataille  de  Trasimène.  quidem...,  parce  que  le   mènu>    verbe 

5» 
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latu  priore  et  Don  modo  legum  aut  patrum  majestatis  sed 
Tie  deorum  quidem  satismetuens.  Hanc  insitam  ingénie  ejus 
temeritatem  fortuna  prospero  civilibus  bellicisque  re-bus 
■successu  aluerat.  ^Oj  Itaque  satis  apparebat  nec  deos  nec  ho- 
mines  consulentem  ferociter  omnia  ac  praepropere  acturnm  ; 
quoque  pronior  esset  in  vitiasua,  agitare  eum  atque  inritare 
Poenus  parat,  [6]  et  laeva  relicto  hoste  Faesulas  petens  me- 
dio  Etruriae  agro  praedatum  profectus  quantam  maximam 
Tastitatem  potest  caedibus  incendiisque  consuli  piocul  os- 
tendit.  ^7]  Flaminius,  qui  ne  quieto  quidem  hoste  ipse  quie- 
turus  erat,  tum  vero,  postquam  res  sociorum  ante  oculos 
prope  suos  ferri  agique  vidit,  suum  id  dedecus  ratus,  per 
mediam  jam  Italiam  vagari  Poenum  atque.  obsistente  nuUo. 
^d  ipsa  Romana  moeniaire  oppugnanda,  [8^  ceteris  omnibus 
în  consilio  salutaria  magis  quam  speciosa  suadentibus  :  «  col- 
legam  expectandum,  ut  conjunctis  exercitibus  communi 
:animo  consilioque  rem  gérèrent,  ^9  intérim  equitatu  auxi- 
liisque  levium  armorura  ab  effusapraedandi  licentia  hostem 
cohibendum  -,  —  iratus  se  ex  consilio  proripuit  signumque 
rsimul  itineris  pugnaeque  cum  proposuisset,  '10]  «  Immo 
Arreti  ante  moenia  sedeamus  »  inquit;  «  hic  enim  patria  et 
pénates  sunt.  Hannibal  emissus  e  manibus  perpopuletur  Ita- 
liam vastandoque  et  urendo  omnia  ad  Romana  moenia  per- 
reniat,  nec  ante  nos  bine  moverimus,  quam,  sicut  olim  Ga- 
millum  a  Yeis,  G.  Flaminium  ab  Arrelio  patres acciverint». 


«st  commun  aux  deux  membres  de  meut-:  nullo,  remplace  nemine  inu- 

phrase;  wefM^n»  fs.-e.   erat)  joue    le  site  dans  la  bonne  laiijtrue. 

Tôle  d'un  adjectif  attribut;   civilibus,  'K]  In  consilio,  dans  le  conseil  de 

pendant  la  i>aix  ;  censeur  en  -220.  il  guerre. 

avait  fait  construire  la  via  Flaminia  [9    Sigrntun,   etc..  l'expression  est 

et  le  circus  Flaminius;    bellicisque,  singulièrement     abrégée,    peut-être 

-allusion   aux   victoires    qu'il    avait  pour  rendre  encore  plus  sensible  la 

remportées  sur  les  Insubres  [il'i  av.  précipitation  de  Flaminius  ;  régulic- 

-J.-C).  rement,  en  effet,  on  attendrait:  cum 

[h'_  Consulentem,  "  un  homme  qui  signum  itineris  ien  faisant  sonner  la 

ne  prenait  conseil  ni  de...  ni  de...  »;  trompette)  dedisset  et  signum  pugnae 

prae/jropere,  ■■  avec  précipitation.  «  proposuisset    (en    faisait    arborer    le 

[()]  Faesulaspetens,détail  inexact,  drapeau  rouge  devant  sa  tente), 

-car  Hannibal  allait  quitter  les  envi-  Uf.  Immo   répond   ironiquement 

rons  de  Fiésole,  pour  se  rapprocher  aux  îtroitositions  faites  dans  le  con- 

d'Arezzo;    ?nedio  agro,   riblatif  de  la  seil  de  guerre  ;  nec  au  lieu    de  neve, 

<lUi^s\ion  qua;  praedatu7n, exemple  de  cf.   XXI,    xxii.  H:  9  ;  xli.    Iti  ;    etc., 

supin.  moverimus.  cf.    XXI,   XLiii.  11;    acci' 

[7]  Ipse,  .  de  son  propre  mouve-  verint  est  au  futur  antérieur. 
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14]  Haec  simul  increpans  cum  ocius  signa  convelli  juberet 
et  ipse  equum  insiluisset,  equus  repente  corruit  consulemque 
lapsiim  super  caput  efîudit.  "12]  Territis  omnibus,  qui  circa. 
erant,  velut  foedo  omine  incipiendae  rei  insuper  nuntiatur 
:signum,  omni  vi  moliente  signifero,  convelli  nequire.  Con- 
versus  adnuntium.  [13]  «  Num  litterasquoque  »  inquit  «  ab 
senatu  adters,  quae  me  rem  gerere  vêtent?  Abi,  nuntia,  ef- 
iodiant  signum,  si  ad  convellendum  manus  prae  metu  ob- 
torpuerint  ».  [14]  Incedere  inde  agmen  coepit,  primoribus, 
super  quam  quod  dissenserant  ab  consilio,  territis  etiam 
-duplici  prodigio,  milite  in  vulgus  laeto  ferocia  ducis,  cum 
spem  magis  ipsam  quam  causam  spei  intueretur. 

IV.  [Ij  Hannibal  quod  agri  est  inter  Cortonam  urbem 
ïrasumennumque  lacum  omni  clade  belli  pervastat,  quo 
magis  iram  hosti  ad  vindicandas  sociorum  injurias  acuaU 
[2]  Et  jam  pervenerant  ad  loca  nata  insidiis,  ubi  maxime 
-montes  Cortonenses  Trasumennus  subit.  Via  tantum  interest 
perangusta,  \e\ut  ad  id  ipsum  de  industria  relicto  spatio  ; 
deinde  paulo  latior  palescit  campus;  inde  colles  adsurgunt. 
[3]  Ibi  castra  in  aperto  locat,  ubi  ipse  cum  Afris  modo  Hispa- 
nisque  consideret  ;  Baliares  ceteramque  levem  armaturam 


[Il    Ociu3,     couii)arAlif    pom"    la  les  raisons  sur  lesquelles  élail  fondé 

forme,  remplace,  en  réalité,  le  posi-  cet  espoir.  » 

tif  inusilé;  lapsum...  e/fudit,   glisser  lY    1    Quod  agri,  «  lout  le   lerri- 

et   tomber  de  cheval  eu   un    i)areil  toire  qui... 

moment    était  pour  un   général    en  r  Pervenerant,  s. -e.  Poe»/; ?m/ff, 

chef   le  plus    funeste    des    i)résages  littéralement  «crét's  pour...  »;»i''.x'/we! 

{cf.  Gic,  />«(,'.,  I.  77)  ;  super  caput,   il  subit,  «  se  rapproche   le  i)lus  du  pied 

-i'agit  lie  la  tèl(>  du  cheval.  des  montagnes  »  (cf.  XXI.  i.xiv.  7); 

J2'  Incipiendae  rei,  pour  le  pro-  ad    id   ipsum,    cf.    XXI,   xxxvii,    I  ; 

ji'l  de  Flaniinius.  inde,  «  i)lus  loin  ilnns  le  fon<l  ». 

[l'V  Litteras,  voy.  ci-des5\is  XXI,  ['-V  Ibi,  sur  ces  collines:  in  aperto, 

J.x'iiî,  12:    prai'  metu,   cet  emjjloi    de  «sur  »m  terrain  uni  et  dégagé  »;  itftr, 

prae    est    contraire   à    l'usage    clas-  a  la  valeur  d'une  particule  fmale.  de 

sique  (cf.  ci-dessus,  XXI.  r.vi,  'A;  *.»);  là  le  subjonctif;  consideret.  à  l'im- 

obtorpuerint,M\  subjoi\cIif.  ]iarce  que  jiarfait  parce  que  Incat,   présent  his- 

la  phrase  est  au  style  indirect  amené  torique,   équivaut  à  un  passé;  post 

])ar   nuntia,   «    ord'onin'-leur    de    ma  ^Ho»^^"^,  cette  manœuvre  était  inutile, 

part...  ...  et  Tite-Live  se  trompi';  Hannibal  se 

[W  Inde,  i.  e.    tum  ;   super  quam  contenta  lie  les  envoyer  occuper  sur 

quod,  i.  e.  praeter  quam  quod,  cf.  ci-  le  versant  méridional  des  collines,  à 

dessus   XXI,   XXXI,    1'..';  alj    ruii'^itio,  l'ouest  du  défilé  ilonl  il    sera    ques- 

•^\.ïl)\)\('i''z  Flaminii  :  dup/iri  prodiyio,  linn    tout    à    l'heure    une    position 

ila  chute  de   cheval    et    la    difficulté  solide  adossée  a\ix   collines;  fauces, 

d'arracher  les  enseignes  du    sol    où  «  étroit  défilé  »,  c'était  i>ar  là  que  dé- 

elles  étaient  plantées  ;  ;///7/7('  (singu-  bouchait    la    vallée    suivie    par    les 

lier  collectif)   équivaut  :'i    at  milite;  Romains  ^lartis  d  Arezzo  :  voyez  le 

An  vulgut,  -<  en  go'uérai  "  ;  causant  spei,  plan  à  la  fin  du  volume. 
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post  montes  circumducit;  équités  ad  ipsas  fauces  saltus  tu- 
mulis  apte  tegentibus  locat,  ut,  ubi  intrassent  Romani, 
objecto  equitatu  clausa  omnia  lacu  ac  montibus  essent. 

[4^  Flaminius  cum  pridie  solis  occasu  ad  lacum  pervenis- 
set,  inexplorato  postero  die  vixdum  salis  certa  luce  angustiis 
superatis.  postquam  in  patentiorem  campum  pandi  agmen 
coepit,  id  tantum  hostium,  quod  ex  adverso  erat,  conspexit; 
ab  tergo  ac  super  caput  haud  detectae  insidiae.  ^5]  Poenus  ubi, 
id  quod  petierat,  clausum  lacu  ac  montibus  et  circumfusum 
suis  copiis  habuit  hostem,  signum  omnibus  dat  simul  inva- 
dendi.  ^6^  Qui  ubi,  qua  cuique  proximum  fuit,  decucurre- 
runt,  eo  magis  Romanis  subita  atque  improvisa  res  fuit,  quod 
orta  ex  lacu  nebula  campe  quam  montibus  densior  sederat, 
agminaque  hostium  ex  pluribus  collibus  ipsa  inter  se  salis 
conspecla  eoque  magis  pariter  decucurrerant.  [7]  Romanus 
clamore  prius  undique  orto,quam  salis  cerneret,  se  circum- 
ventum  esse  sensil,  et  anle  in  fronlem  lateraque  pugnari 
coeptum  est,  quam  salis  instrueretur  acies  aul  expediriarma 
slringique  gladii  possent. 

\.  1  Consul,  perculsis  omnibus,  ipse  salis,  ul  in  re  trépida, 
inpavicîus  turbatos  ordines,  vertente  se  quoque  ad  dissonos 
clamores,  instruit,  ut  tempuslocusque  patilur,  et,  quacumque 
adiré  audirique  polesl,  adhortalur  ac  slare  ac  pugnare  jubet  : 
[2]  «  nec  enira  inde  votis  aut  inploratione  deum  sed  vi  ac 
virlule  evadendum  esse  ;  per  médias  acies  ferro  viam  fier/ 
et,  quo  limoris  minus  sil,  eo  minus   ferme  periculi  esse.  » 


y  Inexplorato,      cf.      ci-dessus^  7^  Romanus,    etc.;    construisez  : 

XXÎ.  Lxiii.  7,  ]ioiir  remploi  de  cette  Romanus,  clamore  unditjue  orto,  prius 

constiuctioii  ;    vixdum.   etc..    «  alors  sensit    se     circumventuin    esse    quam 

qu'il   faisait    encore  à  peine  jour  »  ;  satis  cemeret  {se  circumventum  esse)  ; 

coepit,  et  non  coeptum  est,  parce  que  cerneret,  même  construction  que  ci- 

pandi\  le  sens  du  moyen  grec    «  se  dessus.  XXI,  v,  16;  xlvii,  3;  lxi,  1  ; 

déployer  »  :    tantum.    <-"  seulement  «  :  ante.  pour  ne  pas  répéter  prius  ;  expe- 

hostiùm,  génitif  partitif  complément  diri  arma.  cf.  Ces.,  B.  G.,  II,  l\.  h 

de  id;  ab  tergo  et  super  caput  ont  la  V     V  Ut,     voy.     ci-dessus,    XXI, 

valeur  de  deux  adjectifs  qualificatifs,  xxxiv,    1;   vertente,     etc.,    explique 

cf.  ci-dessus,  XXI,    xxiv,   2  ;  lui,  4  :  turbatos;  audiri^  «  se  faire  entendre  ». 

LX,  .">:  etc.  "2]  Inde,  au  style  direct  il  y  aurait 

'W  Poenus,  Hannibal  ;    clausum...  hinc;  implorationc  deum,  il  y  a  dans 

habuit.  cf.  XXI.  XIII,  a  :  simul.  «  en  ce  mot   une    impiété    de   p"lus,    qui 

même  ti^mps»  :  cawjyyo,  cf.  XXI,  XXXII,  aggrave    encore    les    torts  de    Fla- 

11  ;  se'/e7'«/,  plus-que-parfait  de  */do.  minius  et    explique    sa   défaite,   au 

(i     Res,    <■'  l'attaque  «  ;    conspecta,  jugement  de  Tite-Live  ;    ferme  rem- 

«  visibles  >.  :  magis  panter,  «  avec  plus  place  souvent  plerumque  chez   Tile- 

d'ensemble.  »  Live. 
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[3]Ceterum  prae  strepitu  ac  tumultu  nec  consilium  nec  im- 
perium  accipi  poterat,  tantumqueaberat,  ut  sua  signa  atque 
ordines  etlocum  noscerent,  ut  vix  ad  arma  capienda  aptan- 
daque  pugnae  competeretanimus,  opprimerenturque  quidam 
onerati  magis  lis  quam  tecti.  Et  erat  in  tanta  caligine 
major  usus  aurium  quam  oculorum44]  Adgemitusvulnerum 
ictusquecorporumaut  armorum  etmixtosterrentium  paven- 
tiumque  clamores  circumferebant  ora  oculosque.  [5]  Alii 
fugientespugnantium  globo  inlati  haerebant,  alios  redeuntes 
in  pugnam  avertebat  fugientium  agmen.  [6]  Deinde,  ubi  in 
omnes  partes  nequiquam  impetus  capti,  et  ab  lateiibus 
montes  ac  lacus,  a  fronte  et  ab  tergo  hostium  acies  claude- 
bant,  apparuitque  nullam  nisi  in  dextera  ferroque  salutis  spem 
esse,  [7]  tum  sibi  quisque  dux  adhortatorque  factus  ad  rem 
gerendara  et  nova  de  integro  exorta  pugna  est,  non  illa  or- 
dinata  per  principes  hastatosque  ac  triarios,  nec  ut  pro 
signis  antesignani,  post  signa  alia  pugnaret  acies,  nec  ut  in 
sualegione  miles  aut  cohorte  aut  manipule  esset  :  [8]  fors  con- 
gloôabat  et  animus  suus  cuique  ante  aut  post  pugnandi  ordi- 
nem  dabat  ;  tantusque  fuit  ardor  animorum,  adeo  intentus 
pugnae  animus,  ut  eum  motum  terrae,  qui  multarum  urbium 
Italiae   magnas  partes  prostravit  avertitque   cursu   rapidos 


[3]  Prae,  cf.  ci-dessiis  XXI,  Lvi,  3;  s'acconle  avoc  lo  dernier  dos  sujets 

9;    accipi,    i.    e.  audiri  ;  sit/nn,  leurs  exprimés. 

manipules;  ordines,  leurs  centuries;  [7]  Nova  est  juslifié  par  non  illa, 

locum,    leur   place    dans  les  rangs;  qui   suit  ;   il  ny   a   donc  pas    pléo- 

puf/nae,  au  lieu  de  ad  pugnam  ;  qui-  nasme  ;///«,«  cette  tactique  bien  con- 

dam,    pour     nonnulli,    cf.    ci-dessus  nwo  »;  per  principes  hafflatonr/ue  ac  tria- 

XXI.  V,  I.");  ci-après  XXVIII,  12;  etc.  r/os  (remarquez    l'irrégularité    dans 

l'i]  Vulnerum,    les    giMuissements  l'emploi   des  conjouclions  de    copu- 

qu'arrachaieiit  les  blessures  fem|)loi  lalion),    rai)pelle  lancien    ordre   de 

assez    hardi     du     geuiiif   objectif);  bataille  de  l'armée  romaine  ;  mais, 

ictus,  «les  choca  «\  tfrrt'ntium,  i.  e.  deituis   la  réforme  de    Camille,    les 

Poenoi^m.  principes    étaient    ])lacés    entre    les 

[.">j  Globo,  «  le  jjeloton,  la  troupe  »  ;  hastati  et  les  triarii ;  nec  ut,  i.  e.  nec 

même  construction  du  ilatif  avec  un  ita  ordinata  ut...;  alia,  au   lieu    de 

verbe  composé  que  ci-dessus,  XXI,  cetera,  «  le  reste   des   troupes  »  (cf. 

xxy,  (i;  haere/jant,  i.  e.  in   gloljo    (cf.  XXI,  xu,  (i). 

XXI,  XXXVI,  H)  ;  redeuntfs,  <>"  ceux  qui  [H    Ante  aut  post,  «  aux  premiers 

essayaient  de  retourner...  ^>;  avertebat,  rangs  oii  aux  derniers  »;;(v*/</o5,<<mal- 

cf.  XXI,  Lv,  II.  gn';  la  rapidité  de  leur  cours  »;  //«;»/- 

J»  Impetus  capti  (s.-e.  sunt),  ils  mlms.  même  emploi  du  datif  que  ci- 
chargèrent  pour  s'ouvrir  un  jiassage;  dessus,  §  .")  ;  lapsu,  «  éboubMiienl  ^'\sen- 
clandehat  (iiiii)arfail  indiiiuaiit  une  serit.  au  lieu  de  srntiret,  contraire- 
situation  (jui  se  prolonge,  cf.  XXI,  ment  ;i  l'usage  de  Cicéron  et  dc 
xxviii,  4),  "  leur  barrait  le  passage  »,  César  (cf.  XXI,  u,  6). 
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amnes,  mare  lluminibus  invexit.  montes  lapsu  ingenti  pro- 
ruit,  nemo  pugnantium  senseiit. 

VI.  [l]Tres  ferme  horas  pugnalum  est,  et  uhique  atrociter; 
circa  consulem  tamen  acrior  intestiorque  pugna  est.  [2]  Eum 
et  robora  virorum  sequebantur  et  ipse,  quacumque  in  parte 
premi  ac  laborare  senserat  suos,  inpigre  ferebat  opem; 
[3]  insignemque  armis  et  hostes  summa  vi  petebant  et  tue- 
bantur  cives,  donec  Insuber  eques  —  Ducario  nomen  erat  — 
facie  quoque  noscitans  consulem  «  En  »  inquit  <<  hic  est  » 
popularibus  suis  «  qui  legiones  nostras  cecidit  ai?rosque  et 
urbem  e?t  depopulatus  !  [V  Jam  ego  hanc  victimam  Manibus 
peremptorum  foede  civium  dabo  ».  Subditisque  calcaribus 
equo  per  confertissimam  hostium  turbam  impetum  facit, 
obtruncatoque  prius  armigero,  qui  se  infesto  venienti  obvium 
objecerat,  consulem  lancea  transfixit;  spoliare  cupientera 
triarii  objectis  scutis  arcuere.  r.5]Magnae  partis  fugainde  pri- 
mum  coepit  ;  et  jam  nec  lacus  nec  montes  pavori  obstabant  • 
per  omnia  arta  praeruptaque  velut  caeci  evadunt,  armaque 
■et  viri  super  alios  alii  praecipitantur,  [ê]  Pars  magna,  ubi 
locus  fuîzae  deest.  per  prima  vada  paludis  in  aquam  progressi, 


VI  [1^  Ubique  ne  s'emploie  régu- 
lièrement tiu"aj»rès  un  relatif  ou  un 
inlerrogatif ;  ici  il  faudrait  donc 
omnibus  locis  ;  erat.  iuii)arfait  des- 
criptif signifiant  la  façon  dont  on 
combat  autour  du  général  en  chef. 

1  Robora  vlroram,  cf.  XXI, 
1,1V.  :^. 

:  T  Insignem  amûs,  «  comme  ses 
arînes  le  faisaient  reconnaître  »  : 
remarquez  la  place  donnée  à  ce 
complément  du  verbe  petfbant  :  no- 
scitans. au  lieu  tVagnoscens  (cf.  XXI, 
I,  .3  :  etc.  i;  farie  (jtwque,  non  i»as  seu- 
lement à  ses  armes:  inquit  dépend 
de  donec  et  se  trouve  séi»aré  de  son 
complément  indirect  popularibus 
■suis  ;  cecidit.  la  camjtagne  de  Flami- 
nius  contre  les  In^ubres  avait  en 
lieu  six  ans  auparavant  en  -22:^  av. 
J.-C);  depopulatus,  qui  va  bien  avec 
agros  est  rattaché  aussi  à  urbem  par 
un  léger  zeu^ma. 

[4;  Hanc  victimani,  i.  e.  hune  pro 
virtima  :  Manibus  l'st  iine  inexacti- 
tude; Tite-Live,  qui  d'ailleurs,  parait 
î)Ien  avoir  inventé  le  personnage  de 


Ducarius,  pour  donner  à  son  récit 
une  allure  encore  plus  dramatique, 
hii  a  iirêté  en  outre  des  croyances  et 
un  langage  qui  ne  conviendraient 
bien  qu'à  un  Romain:  car  les  Gau- 
lois n'avaient  pas  le  culte  des  mânes  ; 
voy.  Cks.,  B.  g.,  VI,  li,  .j,  sur  la  doc- 
tiiiie  des  Druides  touchant  l'immor- 
talité de  l'àme,  et  cf.  p.  i.jO,  n.  h  de 
noire  édition. 

'4  Armigero  is.-e.  consulis),  mot 
poétique:  on  traduit  par  «  écuyer  », 
bien  qu'il  soit  difficile  de  dire  ce  que 
le  mot  signifie  au  juste  :  infesto,  «  la 
lance  en  arrêt  »  :  obvium  précise  en- 
core le  sens  de   se  objecerat. 

[.">".  Pavori,  au  lieu  de  paventibus, 
l'abstrait  pour  le  concret:  per  omnia. 
artfi  praeruptaque,  le  chara}»  de  ba- 
taille était  au  pied  de  collines  ser- 
rées et  abrui»tes:  caeci,  «  frappés 
d'aveuglement  »;  evadunt,  «  cherchent 
à  se  sauver.  » 

[6'  Locus,  i.  e.  facultas;  estare, 
cf.  ci-dessus,  IL  9:capessere,  l'infini- 
tif, au  lieu  de  ut^capesnerent,  n'est  pas 
classique. 
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qnoad  capitibus  umerisgwe  extare  possunt,  sese  inmergunt. 
Fuere  quos  inconsultus  pavor  nando  etiain  capessere  fugam 
inpulerit.  [7]  Quae  ubi  inmensa  ac  sine  spe  erat,  aut  deficien- 
libus  animis  hauriebantur  gurgitibus  aut  nequiquam  fessi 
vada  rétro  aegerrime  repetebant  atque  ibi  ab  ingressis  aquam 
Jiostium  equitibus  passiin  trucidabantur.[8]  Sex  milia  ferme 
primi  agminis  per  adverses  hostes  eruptioue  inpigre  facta, 
igriari  omnium,  quae  post  se  agerentur,  e  saltu  evasere,  et 
■cum  in  tumulo  quodam  consti tissent,  ciamorem  modo  ac 
sonum  armorum  audientes,  quae  fortunapugn.aeesset,neque 
scire  nec  perspicere  prae  caligine  poterant.  [9]  Inclinata. 
denique  re,  cum  incalescente  sole  dispuisa  nebula  aperuis- 
set  diem,  tum  liquida  jam  luce  montes  campique  perditas 
res  stratamque  ostendere  foede  Romanam  aciem.  [10]  Itaque, 
ne  in  conspectos  procul  inmilteretur  eques,  sublatis  raptim 
signis,  quam  citatissimo  poterant  agmine  sese  abripuerunt. 
[H]  Postero  die,  cum  super  cetera  exlrema  famés  etiam 
instaret,  fidem  dante  Maliarbale,  qui  cum  omnibus  eques- 
tribus  copiis  nocte  consecutus  erat,  si  arma  tradidissent, 
abire  cum  singulis  vestimentis  passurum,  sese  dediderunt; 
[12j  quae  Punica  religione  servata  fides  ab  llannibale  est, 
atque  in  vincula  omnes  conjecti. 

VII.  [1]  Haec  est  nobilis  ad  Trasumennuni  pugna  atque  in- 
ter  paucas  memorata  populi  Romani  clades.  |2j  Quiudecim 
milia  Romanorum  in  acie  caesa;  decem  milia  sparsa  fugaper 


[7]  Quae,  i.  e.  fuga,   la  fuite  à  la  [11]  Super  cetera,  tf.  XXI,  xLvi. 

nage:  /^m^'H.sr/,  parce  que   la  tiavei'-  \\extre>iia  (iWAWûi' faines  ;fidcin  duxte. 

«ée  (lu  lac  leur   paraissait  sans    lin,  «  ilonnaiit  sa  parole  (lue...  »:  cum  siu- 

conunc  le  lac  lui-mèuie  ;  rétro...  repe-  gulis  vestiitienlis,  cf.  XXI,  xii,  ô  ;  pas- 

■li'bant,  «  revenaient  en  arrière  jiour  suruw,   entemlez   {-le)  passitrum  {ease 

gagner..»  (le  i)léonasme  n'est  qu'ap-  eos)  ahire,  cf.  XXI,   xii,  i  ;    xxv,  7  ; 

parent).  l,  !t;  etc. 

[H'  Primi  agminis,  <■  qui  formaient  [ir  Punica  religione,  cf.  XXI,  xii, 

lavant-garde  "(génitif  complément  (le  9  :   «  Perfidia    plus    (juam    Punira., 

milia,  comme  on  dW.  milia  ho)7Unwii);  nulla  relii/io  »;  pour  accuser  Hanui- 

le   masculin    ignari   s'accorde    avec  bal  d'une  i)ertidie  de  jilus,  Tile-Live 

ridée  de  milites  impli(iuée  dans  sex  a  imaginé  ou  accejde  sans  criti(iue 

milia.  l'invraisemblable  trait  de  générosité 

;ir  Inclinata,  suppléez  in  fvgam;  de  son  lieutenant  Mahailtal. 

ùtteudcre,    au   lieu  d'o«/enrff/-Mn/ (cf.  VII  [1]  Inter  paucas,  «  comme  peu 

XXI,  xxv,  13;    LV,  11  ;   LVI,  .")  ;    LVIII,  iV^wXvç^  ^<:  memorata ,\.  i\  mnuornbtlis 

10:  Lix,  0).  (cf.  ci-dospus,  iv,  li  :  «  Conspecta  »). 

Ml     Procul  doit  être  joint  :i  con-  1    Sparsa,  etc.,  voy.  XXI.  i.vi    .i; 

■spt'rto.i;  ruU'ui]cz  ne  {in  se),  si  jtrorul  fuga   (i.   e.   dam  fugiuni),  ablatif  de 

conspecti  estent...  manière. 
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omnem  Etruriam  diversis  itineribus  urbem  petiere  ;  [3J  duo 
milia  quingenti  hostium  in  acie,  multi  postea  ex  vulneribus 
periere.  Multiplex  caedes  utrimque  fucta  tradilur  ab  aliis  ; 
[4]  ego,  praeterquam  quod  nihil  auctum  ex  vano  velim,  quo 
nimis  inclinant  ferme  scribentium  animi,  Fabium,  aequalem 
temporibus  hujusce  belli,  potissimum  auctorem  habui. 
[o]Hannibal  captivorum  qui  Latini  nominis  essent  sine  pre- 
tio  dimissis,  Romanis  in  vincula  datis,  segregata  ex  hostium 
coacervatorum  cumulis  corpora  suorum  cum  sepeliri  jussis- 
set,  Plamini  quoque  corpus  funeris  causa  magna  cum  cura 
inquisitum  non  invenit. 

[6j  Romaead  primumnuntium  cladis  ejus  cum  ingenti  ter- 
rore  ac  tumultu  concursus  in  forum  populi  est  factus.  [7J  Ma- 
tronae  vagae  per  vias,  quae  repens  clades  adlata  quaeve  for- 
tuna  exercitus  esset,  obvios  percunctantur.  Et  cum  frequentis 
contionis  modo  turba  in  comitium  et  curiam  versa  magis- 
tratus  vocaret,  tandem  haud  multo  ante  solis  occasum 
M.  Pomponius  praetor  8]  «  Pugna  »  inquit  «  magna  victi 
sumus.  »  Et  quamquam  nihil  certius  ex  eo  auditum  est, 
tamen  alius  ab  alio  impleti  rumoribus  domos  referunt  con- 
sulem  cum  magna  parte  copiarum  caesum,  [9]  superesse  pau- 
cos  aut  fuga  passim  per  Etruriam  sparsosautcaptosab  hoste. 
[10]  Quot  casus  exercitus  victi  fuerant,  tôt  in  curas  distracti 
animi  eorum  erant,  quorum  propinqui  sub  C.  Flaminio  con- 
sule  meruerant,  ignorantium  quae  cujusque  suorum  fortuna 
esset  ;  nec  quisquam  satis  certum  habet,  quid  aut  speret 
aut  timeat.    Postero    ac    deinceps    aliquot  diebus   ad  por- 


[3^  Miiltiplex,  i.  e.  multo  major.  'Ji]  Ad,  voy.  ci-dessus,    XXI,    xli, 

[4]  Ferme,  i.  e.  fere,  ■<  en  règle  gé-  3  'populi.  des  habitanls  de  Rome, 

nérale)-:  scritientium.i.e.  scriptorum;  'T_  Vagae,  i.    e.   vacantes;   esset,  à 

potissimum.  cf.  XXI,  xxxix,  J<.  riinijarfait.  bien  que  percunctantur, 

[5j  Captivorum,     génitif   partitif  présent   historique,  suive  la  proposi- 

coniidérnentdn's sous-entendu, «ceux  tien     subordonnée    au    subjonctif; 

des  prisonniers  qui...  >-;  essent,  vov.  obvios,    adjectif     pris     substantive- 

ci-dessus  XXI,  iv.  7;  xi.  9:  lui,  li;  ment:  vocaret.  la  foule  réclamait  à 

^yiii.  ~i  :  e\c.:  Flaminii  quoque,   etc.,  grands    cris    les    magistrats    réunis 

Tite-Live  en  construisant  la  fin  de  dans  la  curie. 

cette  période  a  réuni  deux  éléments,  '8'  Impleti,    remarquez   l'énergie 

qui    eussent   gagné  à  être    séparés  du  terme. 

de  la  manière  suivante  :  Hannibal...  10'  Quot...  tôt...  entendez  :  «Tous 

Flaminii...    corpus...     inquisivit,    nec  les  rnalheurs  qui  avaient    pu    frap- 

tamen  invenit  ;  remarquez  que  quoque  per...  étaient  autant  de  sujets    d'in- 

sert  à  oi)poser  Flaminii  à  suoi-um   et  quiétude  -i  l'Edet  . 

à  insister  sur  Ihonneur  quHannibal  11"  Deinceps,    cf.    XXI,    vin,  5  ; 

voulait  rendre  au  consul.  ad  portas,  «  aux  portes  de  la  ville  »  ; 
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las  major  prope  mulierum  quam  viroriiin  miiltitudo  stetit 
aiit  siiorum  aliquem  aut  nuntios  de  iis  opperiens,  circum- 
fundebantiirqiie  obviis  sciscitantes  neqiie  avelli,  utique  ab 
notis,  priiisquam  ordine  omnia  iiiquisissent,  poterant, 
[12]  Inde  varies  vultus  digredientium  ab  nuntiis  cerneres, 
ut  cuique  laeta  aut  tristia  nuntiabantur,  gratulanlesque  aul 
consolantes  redeuntibus  domos  circumfusos.  Feminaruni 
praecipue  et  gaudia  insignia  erant  et  luctus.  [13]  Unam  iii 
ipsa  porta  sospiti  filio  repente  oblatam  in  conplexu  ejus 
expirasse  ferunt;  alteram,  cui  mors  fili  faiso  nuntiata  erat, 
maestam  sedentem  domi  ad  primum  conspectum  redeunti& 
[fili]  gaudio  nimio  exanimalam.  [14]  Senatum  praetores  per 
dies  aliquot  ab  orto  usque  ad  occidentem  solem  in  curia 
retinent  consultantes  quonam  duce  aut  quibus  co])iis  resisti 
victoribus  Poenis  posset. 

YIII.  [1]  Priusquam  satis  certa  consilia  essent,  repens  alia 
nuntiatur  clades,  quattuor  milia  equitum  cum  G.  Centenio 
propraetore  missa  ad  collegam  ab  Servilio  consule,  in  Umbria^ 
quo  post  pugnam  ad  ïrasumennum  auditamaverterant  iter, 
ab  Hannibale  circumventa.  Ejusrei  fama  varie  homines  affe- 
cit  :  pars,  occupatis  majore  aegriludine  animis,  levem  ex 
comparatione  priorum  [2]  ducere  recentem  equitum  jactu- 
ram;  non  id,  quod  ncciderat,  per  se  [3]  aestimare,  sed,  ut  in 
adfecto  corpore  quamvis  levis  causa  magis  quam  in  valido 
gravior  sentiretur,  [41  ita  tiim  aegraeetadfectaecivitati  quod- 

ulique,    «   surtout  »  ;    ordine,    »    dun  >iommé    dicfa/mr    arrête    les    protp'èf» 

bout  à  lautre  »  ;  inquisissenl,  le  snb-  iVHannihnl. 

jonctif  cxpiiiue    la     répétition    (cf.  VIII  [1]  Priusquam,    inéiuo  cons- 

XXI,  IV,  7  ;  etc.).  truction    que  ci-d.^ssus,  XXI,  v,  l(i: 

[l'i]  Digredientium,  bien  quepris  xlvii.  3;  lxi,  1;  XXII,  iv,  7;  repens, 
substantivement,  le  particii»e  garde  povir  repentinn  ;  Vcxpre^isiov,  ad  Tm- 
sa  valeur  verbale  (cf.  XXI,  xliv.  H);  sianennwn  joue  par  rapport  à  pont 
même  remarque  pour  redeuntibus  ;  pugnam  le  rôle  d'un  adjectif. 
ceme/'e.9,  voy.  XXI,  iv,3;  redeuntibus  [2]  Ducere  (infinitif  descriptif  em- 
domos  dépend  de  circumfusos  («  af-  plové  au  lieu  de  l'imparfait  de  l'in- 
fluant autour  de...  »);  //i-alulantes  et  dicàtif),  i.  e.  piilare. 
consolantes  sont  des  jjarticipes  pris  [3]  Aestimare,  même  remarque 
substantivement;  //audin...  et  lu<  tus,  quep^ur  durrri' ;  sed,s.-e.  aestimare  : 
«  les  manifestations  de  la  joie  et  de  quanivis  est  adverbe  el  signilie 
^Y.*?.','^H""  "•  "    quelque...     (jue...  »     (cf.     XXI, 

[U]  Porta,  cf.  ci-dessus,  %  \[  ;  ad  xxxvi,  4). 

p'jmt<7«con.v/)^f^M/^i,  cf.  ci-dessus,  SI)  :  ['i]Tum    remi»Iace    »u«f  du   stvle 

«  Ad  primum    nunlium   »;   eranima-  direct;    </uodcumip(e...  inciderel    sert 

ift"l,&ynn^\^*^7.  esse  ferunt.  de     sujet    à    aestimandum  ;    le    dalif 

_  [1^1  Praetores,  M.  Pomponius  et  c/r//^/^/  est  un  datif  de  désavantage, 

F.  Furius  (cf.  ci-nprcs,  lv,  1).  construit  avec  incideret, comme  il  le 

VlII-XVIlI.     ().    lùibius     .]f„;rinn/s     serait  aVJC  «rr/f/ere/. 


bO  T.  Livi  [a. U.C.  537^ 

cumque  adversi  incideret,  non  rerum  magnitudine  sed  viri- 
bus  extenuatis,  quae  nihil,  quod  adgravaret,  pati  possent, 
aestimandum  esse,  [o"  Itaque  ad  remedium  jam  diu  neque 
desideratum  nec  adhibitum,  dictatorem  dicendum,  civitas 
confugit.  Et  quia  et  consul  aberat,  a  quo  uno  dici  posse 
videbatur,  nec  per  occupatam  armis  Punicis  Italiam  facile 
erat  aut  nuntium  aut  litteras  mitti,  [6]  quod  nuraquam 
ante  eam  diem  factum  erat,  dictatorem  populus  creavit 
Q.  Fabium  Maximum  et  magislrum  equitum  M.  Minucium 
Rufum  ;  ^7"  iisque  negotium  ab  senatu  datum,ut  muros  tur- 
lesque  urbis  firmarent  etpraesidiadisponerent  quibuslocis 
videretur,  pontesque  rescindèrent  fluminum  :  «  pro  urbe 
ac  penatibus  dimicandum  esse,  quando  Italiam  lueri  nequis- 
sent.  » 

IX.  ri'  Hannibal  recto  itinere  per  Umbriam  usquead  Spo- 
letium  venit.  [2]  Inde  cum  perpopulato  agro  urbem  oppu- 
gnare  adortus  esset,  cum  magna  caede  suorum  repulsus, 
conjectans  exunius  coloniae  haud  prospère  temptatae  viribus, 
quanta  moles  Romanae  urbis  esset,  [3]  in  agrum  Picenum 
avertit  iter  non  copia  solum  omnisgenerisfrugumabundan- 
tem  sed  refertum  praeda  quam  effuse  avidi  atque  egentes 
rapiebant.  [4]  Ibi  per  dies  aliquot  stativa  habita,  refectusque 
miles  liibernis  itineribus  ac  palustri  via  proelioquemagis  ad 
eventum  secundo  quam  levi  aut  facili  adfectus.  [5]  Ubi  satis 
quietis  datum  praeda  ac  populationibus  magisquamotio  aut 
requie  gaudentibus,  profectus  Praetutianum  Hadrianumgwe 
agrum,  Marsos  inde  Marrucinosque  etPaelignos dévastât  cir- 


[y  Dictatorem  dicendum,  appo-  l'expression    quanta  moles,  etc.,  est 

sition  à  remedhim;  videbatur  a  pour  un  tour    concis  qui  implique  cette 

%\\\çX  dirtator  sous-entendu  ;   litteras  idée:    quantae    ?«o/î  (cf.  Virg.,  ^en., 

mitti,  suppléez  ad  consulem...  I,  3.3)  esse  Romam  capere. 

;6]  Quod,  etc..  qualifie  l'action  si-  [3]  Picenum    est    adjectif;   efjuse 

jïïrnifiée   par    la   proposition   populus  se  rapporte  à  rapiebant. 

creavit,  etc.  :  ante  eam  diem,  au   lieu  [4i  Palustri    équivaut    à    per  pa- 

à'ante  eum  diem,  est  peu  correct,  (/?>«  Indes;  ad  e'-entum  (même   construc- 

n'étant    du  féminin  que  s'il  signifie  tion    gue  XXI,    xli,   3)    dépend    de 

«  jour  fixé  •.  secundo,      "     heureux  >- ;      adfectus, 

[7]  Quando,  «puisque  >-  ;  nequissent  «  éprouvé  >•. 

remplace  nequivimus  du  style  direct.  [5  i*raeda,  itouv  praedando;  Mar- 

IX  ^1]    Ad,    voy.    ci-dessus    XXI,  sos...  Marrucinosque  etPaelignos,  au 

XXV.  8  :  Lix.  1.  lieu  de  Marsos  et  Marrucinos  et  Pae- 

'2]  Perpopulato.  a  le  sens  passif  ;  llynos ;  circa...  Luceriam  est  une  ap- 

adortus  est  chez  Tite-Live  synonyme  position  qualificative  à  l'egionem  (cf. 

de    conatus,    de    là    l'infinitif    oppu-  -r,-,  t. if\  Arj-jy^çUay  ■/':>tt.A:Apuliae  est  le 

gnare  ;    temptatae,    i.  e.   oppugnatae;  complément  de  ^'ep-î'onem. 
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«aque  Arpos  et  Luceriam  proximam  Apuliae  regionem. 
[6]  Cn.  Servilius  consul,  levibus  proeliis  cum  Gallis  factis  et 
uno  oppido  ignobili  expugnato,  postquam  de  collegae  exer- 
citusque  caede  audivit,  jam  moenibus  patriae  meluens,  ne 
abesset  in  discrimine  extremo,  ad  urbem  iter  intendit. 

[7]  Q.  Fabius  Maximus  dictator  iterum  quo  die  magistra- 
tum  iniit  vocato  senatu,  ab  diis  orsus,  cum  edocuisset  patres 
plus  neglegentiacaeiimoniarum  auspiciorumçi^e  qiiam  teme- 
ritate  atque  inscitia  peccatum  a  C.  Flaminio  consule  esse 
quaeque  piacula  irae  deum  essent  ipsos  deos  consulendos 
€sse,  [8]  pervicit,  ut,  —  quod  non  ferme  decernitur,  nisi  cum 
taetra  prodigia  nuntiata  sunt,  —  decemviri  libros  Sibyllinos 
adiré  juberentur.  [9]  Qui,  inspectis  fatalibuslibris,  rettulerunt 
patribus,  quod  ejus  belli  causa  votum  Marti  foret,  id  non 
rite  factum  de  integro  atque  amplius  faciundum  esse,  [10]  et 
Jovi  ludos  magnos  et  aedes  Veneri  Erycinae  ac  Menti  voven- 
das  esse,  et  supplicationem  lectisterniumque  babendum,  et 
ver  sacrum  vovendum,  si  bellatum  prospère  esset  res- 
que  publica  in  eodem  quo  ante  bellum  statu  permansisset. 
[Il]  Senatus,  quoniam  Fabium  belli  cura  occupatura  esset, 
M.  Aemilium  praetorem  (ex  collegi  pontiiîcum  sententia 
omnia  ea  ut  mature  fiant  curare  jubet. 

X.  [IJ  Ilis  senatus  consultis  perfeclis,  L.  Cornélius  Lentulus  poii- 
tifex  maximus,  consulenle  collegium  praetore,  omnium  primum 
populum  consulendum  de  vere  sacro  censet  :  «  injussu  populi  voveri 
non  posse.^>  [2]  Rogalus  in  haec  verba  populus  :  Velilis  jubeatisne 
haec  sic  fieri  ?  Si  res  pnblica  populi    Romani  Quirilium  ad  quin- 


[<i",  Uno,  «  uno  seule  ».  du  stylo  direct,   cf.  ci-dessus,  XXI, 

[7]  Iteram,    quelques  années   au-  xxi,  9. 

liaravaiil     Fabius     avait     éti'    déjà  [11]  Quoniam...  "  parce  que,  a  .«oji 

iiouMué  dictateur,    mais   seuieuient  ai'is...  »;  de  là  le  subjonctif  pssrl: 

y)onr    présider  les   comices  on  l'ai)-  fiaut,  même  construction  (jue  ci-dcs- 

Sf'uco    (les  consuls;    insritia,   connue  SUS,  IV,  I. 

insrieiitin.  X  [1]  Omniuju,  voy.  ci-dessus  ii, 

X  Decemviri,  voy.  ci-dessus,  7  ;  iv,  8. 
XXI,  Lxii,  li.  '  [2]  In,  «dans  le  sens  de  »,  "  selon  »  ; 
1)  Fatalibus,  cette  épilhèle  est  salvain,  voy.  ci-dessus  XXI,  xxxin. 
îippli(lU(M'  aux  livres  Sibyllins,  itarce  :^  ;  oelilis,  etc.  cf.  XXI,  xvm,  'i  ;  ser- 
qu'on  y  trouvait  des  éclaircissements  vaverit  a  pour  sujet  Jupiter  sous- 
sur  lés  menaces  du  destin;  pjus  enlendu  ;  hisce  (lui-l/is  est  développé 
belli  causa,  voy.  XXI.  Lxn,l(J;  foret,  et  expliqué  soif,nieust'menl  pixr  quoJ 
niêineemi)loi  queci-dessusXXI,  XLix,  duellum...  quaeque  diwlla...;  on  sait 
.■)  ;  LUI,  1  ;  4  ;  if/,  «  la  prononciation  de  que  dans  les  prières  et  dans  les  vœux 
ce  vœu  »  (R.);  amplius,  »  avec  plus  on  spécifie  tous  les  cas  qui  peuveii/ 
d'ap[»arat.  »  être  envis;i^''és  ;  »/o»tMH/,  «  comme  pré- 

[ioj  SI...  esset,  remplace  si...  erit  sent, en  présent  •-.;  (<ui<,arcli.  pour rf#/. 
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qnennium  proximum,  sicut  velim  eam  salvam,  servala  erit  hisce 
duellis,  quod  duelluin  populo  Romano  cuni  Carthaginiensi  est 
quaeque  duella  cum  Gallis  sunt.  qui  cis  Alpis  sunt,  [3J  tum  do- 
num  duit  populus  Romanus  Quiritium,  quod  ver  attulerit  ex  suillo, 
ovillo,  caprino,  bovillo  grege  quaeque  profana  erunt,  Jovi  fîeri,  ex 
qua  die  senatus  populusque  jusserit.  [4]  Qui  faciet.  quando  volet 
quaque  lege  volet  facito  ;  quo  modo  faxit,  probe  factum  esto.  [5] 
Si  id  moritur.  quod  fieri  oportebit,  profanum  esto,  neque  scelus 
esto.  Siquis  rumpet  occidetve  insciens,  ne  fraus  esto.  Si  quis 
clepsit,  ne  populo  scelus  esto  neve  cui  cleptuni  erit.  [6]  Si  atro  die 
faxit  insciens,  probe  factum  esto.  Si  nocte  sive  luce,  si  servus 
sive  liber  faxit.  probe  factum  esto.  Si  antidea,  qua7n  senatus 
populusque  jusserit  Oeri.  faxitur,  eo  populus  solutus  liber  esto.  »  [7J 
Ejusdem  rei  causa  ludi  rnagni  voti  aeris  trecentis  triginta  tribus 
milibus  trecentis  triginta  tribus  triente,  praeterea  bubus  Jovi  tre- 
centis. multis  aliis  divis  bubus  albis  atque  ceteris  hostiis.  [8J  Votls 
rite  nuncupatis  supplicatio  edicta  ;  supplicatumque  iere  cum 
conjugibus  ac  liberis  non  urbana  multitudo  tantum,  sedagrestium 
etiam  quos  in  aliqua   sua  fortuna   publica   quoque  contingebat 


^3]  Suillo,  etc.,  tous  ces  adjectifs 
sonl  substitués  à  des  génitifs  d'es- 
pèce ;  profana,  non  encore  consacrés  à 
une  divinit<i;  fieri,  i.  o.  sacrificari,  la 
proposition  infinilive,  explication  de 
donuin  duit,  déjieud  de  lidée  de 
«  promesse  »,  inijdiquée  dans  la  for- 
mule ;  linfinitif  présent,  au  lieu  du 
futur,  indique  que  la  réalisation  de 
i'engagemejit  est  assurée. 

[V  Qua  lege,  i.  e.  quo  ritu  ;  faxit, 
archaïsme  pour  fecerit ;  probe,  i.  e. 
recte. 

[b]  Moritur,  on  attendrait  le  fu- 
tur ;  fieri,  cf.  ci-dessus,  §  3  ;  profanum, 
considéré  comme  non  consacré  ; 
neque,  pour  et  ne.  i.  e.  neve;  scelus, 
que  le  fait  de  ne  pas  lavoir  immolé 
ne  Boit  pas  considéré  comme  une 
faute  religieuse  ;  rumpet.  i.  e.  vulne- 
rabit;  insciens.  ignorant  que  1  ani- 
mal est  consacré  ;  fraus.  dommage, 
préjudice  ;  clepsit,  archaïsme  comme 
faxit;  populo,  <-  pour  le  peujtle  »  ;  cui 
cleptum  erit.  «  pour  celui,  à  qui  il 
aiu'a  été  dérobé  ». 

[6]  Atro  die,  le  rituel  défendait 
de  sacrifier  quand  le  jour  était 
sombre;  sî...  sive,  archaïsme  pour 
sive...  sive...  ;  probe,  cf .  §  4  ;  antidea, 
archaïsme  pour  antea;  ac,  au  lieu 
de  quarn  (cf.  ante  quam)  ;  faxitur, 
archaïsme  pour  factum  erit,  passif 
impersonnel;  solutus  liber  «  absolu- 
ment quitte  »  est  une  formule  con- 


sacrée, ce  qui    explique   l'omission 
de  et  entre  les  deux  mots. 

['é]  Ejusdem  rei  causa,  cf.  §  2  : 
«  Sires  publica...  steterit...  »;  aeris, 
s.-e.  assium;  Itien  que  le  régime  de 
létalon  d'argent  eût  été  institué  en 
217  av.  J.-C.  par  la  loi  Flaminia, 
on  doit  conclure  du  passage  de 
Tite-Live  que,  dans  les  calculs  rela- 
tifs aux  frais  du  culte,  on  comptait, 
non  pas  même  d'après  le  système  du 
bimétallisme,  cuivre  et  argent  (208- 
217  av.  J.-C),  dans  lequel  l'as  libral 
avait  été  réduit  à  l'as  triental 
(4  onces),  mais  d'après  le  système 
primitif  de  la  monnaie  de  cuivre 
(4.'Jl-2tiH  av.  J.-G.j,  dans  lequel  las 
valait  à  peu  près  Of',24  (voy.A.  Bou- 
ché-Leclercq,  Manuel  des  Inst.  rom.. 
p.  576  suiv.)  ;  aeris  (assium)  est  le 
complément  de  jnilibus,  ablatif  de 
prix  servant  à  indiquer  la  dépense; 
praeterea,  entendez  comme  s'il  y 
avait  votum  est  praeterea  fieri,  «  on 
promit  en  outre  de  sacrifier  à  Jupi- 
ter... »;  en  ce  cas.  bubus  et  fiostiis 
sont  des  ablatifs  de  moven;  Riemann 
y  voit  plutôt  des  ablati'fs  de  prix  in- 
diquant ce  qu'on  «  dépensera  »  pour 
remercier  les  dieux. 

[8]  In,  ■<  étant  donné  »  ;  aliqua, 
«  appréciable  »  :  sua,  «  leur  propre  »  ; 
fortuna,  au  lieu  de  fortunis,  «  for- 
tune »;  ces  gens-là  avaient  quelque 
fortune. 
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cura.  [9J  Tiini  lectisternimn  per  triduum  habituin,  decemviris 
sacroruiii  curantibus.  Sex  pulviiiaria  in  conspectu  fuerunt  :  Jovi 
ac  Junoiii  luiuin,  alterum  Neptune  ac  Minervae,  tertium  Marti  ac 
Veneri,  quartum  Apollini  ac  Dianae,  quintum  Yulcano  ac 
V'estae,  sextum  Mercurio  et  Cereri.  Tum  aedes  votae.  [lOJ  Veneri 
Erucinae  aedeni  Q.  Fabius  Maximus  dictator  vovit,  quia  ita  ex  fata- 
libus  libris  edituni  erat,  ut  is  voveret  cujus  maximum  imperium 
in  rivitate  esset;  Menti  aedem  T.  Otacilius  praetor  vovit. 

XI.  fl]  Ita  rébus  divinis  peractis,  tum  de  bello  deque 
re  publica  dictator  rettulit,  quibus  quotve  legionibus  vic- 
torihosti  obviam  eundum  esse  patres  censerent.  [2]  Decre- 
tum,  ut  abCn.  Servilio  consule  exercitumacciperet,  scriberet 
praeterea  ex  civibus  sociisque  quantum  equitum  ac  peditum 
videretur  ;  cetera  omnia  ageret  faceretque,  ut  e  re  publica 
duceret.  [3]  Fabius  duas  legiones  se  adjecturum  ad  Servilia- 
num  exercitum  dixit.  lis  per  magistrum  equitum  scriptis, 
Tibur  diem  ad  conveniendum  edixit;[4J  edictoqueproposito 
ut,  <(  quibus  oppida  castellaque  immunita  essent,  [utj  ii  com- 
migrarent  in  loca  tuta,  ex  agris  quoque  demigrarent  omnes 
regionis  ejus,  qua  iturus  Ilannibal  esset,  [5]  tectis  prius  in- 
censis  ac  frugibus  corruptis,  ne  cujus  rei  copia  esset  »,  ipse 
via  Flaminia  profectus  obviam  consuli  exercituique,  cum  ad 
Tiberim  circa  Ocriculum  prospexisset  agmen  consulemque 
cum  equitibus  ad  se  prog'redientem,viatorem  misit,  qui  con- 
suli nuntiaret,  ut  sine  lictoribus  ad  dictatorem  veniret.  [6] 
Qui  cum  dicto  paruisset  congressusque  eorum  ingentem 
speciem  dictaturae  apud  cives  sociosque  vetustate  jam 
prope  oblitos  ejus  imperii  feçisset,  litterae  ab  urbe  adlatae 
sunt,  enaves  onerarias  commeatum  ab  Ostia  in  Hispaniam  ad 
exercitum  portantes  a  classe  Punica  circa  portum  Cosanum 
captas  esse.  »  [7]  Itaque  extemplo  consul  Ostiam  proficisci 
jussus  navibusque,  quae  ad  urbem  Romanam  aut  Ostiae  es- 

[11]  Editum,  vov.  XXI.  Lxii,  7.  répéter    7it,    qui    précède;    ilums... 

XI  [1]  Tum,    cf.*    ci-dessus,    XXI,  fs.tft,    voy.    ci-dessus,   ix.    11;    cuj)ia 

XI,  8  ;   rftiulit,     cf.    ci-dessus.   XXI,  e.ssc/,  suppléez  //rt//»;6a//. 

VI,  .3;  quotre.  j.  6.  (jitolque.  i.">    Prospexisset,  il  l'avail  ai)erçu 

[2]  Decretum,  s.-e.    est:  ardperet  de  loin, 

a  pour  sujet  dictator  sous-entendu;  ;^ii'^  Ingentem    speciem   dictatu- 

scribcvpt,  pour  conscriberet ;  videretur  rae,  «  une  haule  idée  de  la  puis.sance 

supjdéez  f/.  dictatoriale  »;   vetustate   (ablatif  de 

[3]  Tibur, accusatif  de  but,  dépend  cause),  «  à  cause  du   lonj,'  csi)ace  de 

de   diem...    edixit ;  ad  conveniendum  temps»   (au  lieu  de  pj'opter  vetusta- 

dépend  di^  diem...  edixit.  tem). 

[4j  Immunita,    i.    e.    non    munita  [71  Extemplo,  "  sur   le    chainj)  »  ; 

(s'oppose    à   tuta);   ut    ne   fait    que  essent,  au  subjonctif,  parce  que   le 
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sent,  complelis  milite  ac  navalibus  sociis  persequi  hostium 
classem  ac  litora  Italiae  tutari.  ^8  :  Magna  vis  hominum  con- 
sciipta  Romae  erat;  libertini  etiam,  quibus  liberi  essent  et 
aetas  militaris,  in  verba  juraverant.  1 9j  Ex  hoc  urbano  exer- 
citu  qui  minores  quinque  et  triginta  annis  erant  in  naves 
inpositi,  alii,  ut  urbi  praesiderent,  relicti. 

XII.  Il  Dictator,  exercitu  consulis  accepto  a  Fulvio  Fiacco 
legato,  per  agrum  Sabinum  Tibur,  quo  diem  ad  convenien- 
dum  edixerat  novis  militibus,  venit.  [2]  Inde  Praeneste  ac 
transversis  liiaitibus  in  viam  Latinam  est  egressus  unde, 
itineribus  summa  cum  cura  exploratis,  ad  hostem  ducit, 
nuUo  loco,  nisi  quantum  nécessitas  cogeret,  fortunae  se 
commissurus.  [3]  Quo  primum  die  haud  procul  Arpis  in 
conspectu  hostium  posuit  castra,  nulla  mora  facta  quia 
Poenus  educeret  in  aciem  copiamque  pugnandi  faceret.  [4] 
Sed  ubi  quieta  omnia  apud  hostes  nec  castra  ullo  tumultu 
mota  videt,  increpans  quidem,  victos  tandem  antiquos  Martios 
animes  Romanis  debellatumque  et  concessum  propalam  de 
virtute  ac  gloria  esse,  in  castra  rediit  ;  [5]  ceterum  tacita 
cura  animum  i^icessit,  quod  cum  duce  haudquaquam  Fla- 
mini  Sempronique  simili  futura  sibi  res  esset  ac  tum 
demum  edocti  malis  Romani  parem  Hannibali  ducem 
quaesissent.  [6]  Et  prudentiam  quidem  novi  dictatoris  ei- 
templo  timuit;  constantiam  hauddum    expertus,  agitare  ac 

relatif     (juae    a   le   sens   resUictif   :  _'■'>]  Facta,   s.-e.  est;  copiam,  i.    e. 

«  ceux  qui  reiiiplis.<aieut  celle  con-  potestutem. 

dition    dètre...  »:    navalibus     sociis,  yt'Nec...    ullo,    au    lieu    de    et... 

malelotp  fourni?  i>ar  les  alliés.  niillo:  Martios,  au  lieu   de  bellicosos, 

S'  Essent,   au  .subjouclif,    parce  par  allusion  ironique   à  Mars,  lau- 

([wo'quibiis  i-M  reslrictif  :  "  ceux    du  cètre  divin  des  Romains;    Romanis, 

mon}.?  qui  avaient  des  enfants  »;  m  le  datif   i>oss<^s:iif    remplace    ici    le 

verba    juraverant,  avaiejil    prêté  le  génitif,    comme  souvent   chez  Tite- 

>erment  militaire.  Live:  roncessxtm...  de  virtute,  les  Ro- 

,".t'  Urbano,     levée    dans    Rome;  mains  renonçaient     à  leur   valeur: 

(t/i/   ( pour  re/eri I,  ceux   q\ii    avaient  />ro/;a7<t77i.  plus  fort  que  pa/am. 

de  trente-six  à    quaranle-cinq    ans;  '.">]  Cetenim,  cf.  XXI,  ii,  (i;  vr,  1  : 

ut...  praesiderent,  au  lieu  de  ut  prae-  xiv,H  ;  xvui,  4:  xx:vin,  6;  etc.;  taritu 

sidio  essent.  (secret,  quil  gaida  pour  lui)  sopi)Ose 

XII    r  A  legato,  en  l'absence  du  à  increpans  quidem  ;   animum,  parce 

consuK  qui    était    déjà   parti    pour  qumce.»*// est  i>ourTile-Live  le  syno- 

Ostie:  quo,  cest-à-dire  à  Tibur,    cf.  nvme  A'invasit;  futura  sibi  res  esset. 

XII.  3  :  voy.  ci-dessus,    XXI,    xliv.  0;    tum 
•2  Est  egressus,  «  quittant  les  che-  remplace     nunc    du     style    direct; 

niins  de  traverse  il  s  avança...»;  ad  parem  de  taille  à    se  mesurer  avec 

hostem.  «  à  la  rencontre  de  l'ennemi  ••:  Haiinibal. 

durit,  vov.  ci-dessus    XXI,   xxil,   b\  [ii  Hauddum,  mot  rare  pour  non- 

se  commi'ssurus,  voy.  ci-dessus,  XXI.  dum  ;  ayitare  s.-e.  eum;  animunu,  i.  6- 

XIII,  6:  XXXII,  1  ;  5';  10;  etc.  dictatoris. 
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temptare  animum  movendo  crebro  castra  populandoque  in 
oculis  ejus  agros  sociorum  coejDit;  [1]  et  modo  citato 
agmine  ex  conspectu  abibat,  modo  repente  in  aliquo  flexu 
viae,  si  excipere  degressum  in  aequum  posset,  occultus 
subsistebat.  [8]  Fabius  per  loca  alta  agmen  ducebat 
modico  ab  hoste  intervallo,  ut  neque  omitteret  eum 
neque  congrederetur.  Gastris,  nisi  quantum  usus  necessarii 
cogèrent,  tenebatur  miles;  pabulum  et  ligna  nec  pauci  pcte- 
bant  necpassim;  [9]  equitumlevisque  armaturae  statio,  com- 
posita  instructaque  in  subitos  tumultus,  et  suo  militi  tuta 
omnia  et  infesta  effusis  hostium  populatoribus  praebebat; 
[10]  neque  universo  periculo  summa  rerum  committe- 
baturetparva  mumenta  levium  certaminum  ex  tuto  coepto- 
rum  finitimoque  receptu  adsuefaciebant  territum  pristinis 
cladibus  militem  minus  jam  tandem  aut  virtutis  aut  forlu- 
nae  paenitere  suae.  'lljSednon  Ilannibalem  magis  ini'estum 
tam  sanis  consiliis  tiabebat  quam  magistrum  equitum,  qui 
nihil  aliud,  quam  quod  impar  erat  imperio,  morae  ad  rem 
publicam  praecipitandam  habebat.  Ferox  rapidusque  consi- 
liis ac  lingua  inmodicus  primo  inter  paucos,  [12]  dein 
propalam  in  vulgus  pro  runctatore  segnem,  pro  cauto  tiini- 
dum,  adfingens  vicina  virtutibus  vitia,  conpellabat  premen- 
doque  superiorem,  quae  pessima  ars  nimis  prosperis 
multorum  successibus  crevit,  sese  extollebat. 

XIII.  [i]  Hannibal  ex  Ilirpinis  in  Samnium  transit,  Rene- 
ventanum  depopulalur  agrum,  Telesiam  urbem  capit,  inri- 
tat  etiam  de  industria  ducem  Romanum,  si  forte  accensum 
tôt  indignitatibus  cladibusçwe  sociorum  detrahere  ad  aequum 
certamen  possit.   [2]  Inter   multitudinem    sociorum    Italici 


[1]  Si,  "  i)oiir  le  cas  on...  »  à  iléleiiniiior  cneiitorum  certain inum  : 

[S]  Ut,  i.  e.  ita  ul...\  niai  roijerpnl,  le  diclaleiir    a    soin    de    nt*    jamais 

cf.  XXI.  viM,  Il  :    L.  3  ;  uxus,  cf.   ci-  s'oloi^iitM'  heaucoiip  do  son  caiii|»,  se 

dessus,  II,  :{  ;  ligna,  du  l)<»is  |tour  les  iiit'na{i;t';inl    ainsi    un»'    proinplu    ic- 

feux  de  hivoiiac.  tiailf,  à  luccasidu. 

•.'■   Statio,    les    avanl-|)oslt's;    in,  1 1    Morae  est    le  comph'uuMil    de 

«  en  vue  de...  ».  nihil  aliud. 

Jn'  Universo    periculo     si^'Hifif  \l   Adfingens     snjtplt'cz.    lùihio  : 

une  finaude    liahiiilc,  piiicf    ijunn    y  nimis  uiodilie  crerii. 

ceuii  le  daiif^'cr  de  loul  pi'rdit'  aussi  Xlll    t    Si,  «  pour  le  cas  où  «.(cf. 

bien  (|ue  la  chance  de  tout  {,';»f^'n<'i"  ;  ci-dessus  xii,  7i. 

pana  momenla,    la  uiéhipliDif    sex-  /Jj  Captl.,.  fuerant,  au  lieu  de  la 

plique  parce  fait  que  chaque  enf,'a-  forme  cl;issi(|ue  cajUi...    crant;    jam 

Renient    favorable    fait    pencher  un  twn,  au  moment  où  il   les  avait  mis 

peu  la  balance  du  cùlé  des  Romains;  en   liberté;  jxjpularium,  «  leurs  coiu- 

finitimo  reci']>tu  sert  comme   fx    lulu  patriotes.  » 
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generis,  qui  adTrasumennum  capti  ab  Hannibaledimissique 
fuerant,  très  Campani  équités  erant,  multis  jam  tum  inlecti 
donis  promissisque  Hannibalis  ad  conciliandos  populaiium 
animos.  [3]  Hi  nuntiantes,  si  in  Campaniam  exercitum  ad- 
movisset,  Capuae  potiundae  copiam  fore,  cum  res  major 
quara  auctores  esset,  dubium  Hannibalem  alternisque  fiden- 
tem  ac  diffidentem  tamenut  Campaniam  ex  Samniopeteret, 
moverunt.  [4]  Monitos  etiam  atque  etiam,  ut  promissa  rébus 
adfirmarent,  jussosque  cum  pluribus  et  aliquibus  principum 
redire  ad  se  dimisit.  5j  Ipse  imperat  duci,  ut  se  in  agruin 
Casinatem  ducat,  edoctus  a  peritis  regionum.  si  eum  saltum 
occupasset,  exitum  Romano  ad  opem  ferendam  sociis  inter- 
clusurum.  6,  Sed  Punicum  abhorrens  ab  Latinorum  nomi- 
num  pronuntiatione  os,  Casilinum  pro  Casino  dux  ut  accipe- 
ret,  fecit,  aversusque  ab  suo  itinere  per  Allifanum 
Caiatinumque  et  Calenum  agrum  in  campum  Stellatem  de- 
scendit. [7]  Ubi  cum  montibus  fluminibusque  clausam  regio- 
nem  circumspexisset,  vocatum  ducem  percunctatur,  ubi 
terrarum  esset.  [8]  Cum  is  Casilini  eo  die  mansurum  eum 
dixisset,  tum  demum  cognitus  est  errer,  et  Casinum  longe 
inde  alia  regione  esse  ;  !  9]  virgisque  caeso  duce  et  ad  reli- 
quorum  terrorem  in  crucem  sublato,  castris  communitis, 
Maharbalem  cum  equitibus  in  agrum  Falernum  praeda- 
tum  dimisit.  ;  10]  Usque  ad  aquas  Sinuessanas  populatio 
ea  pervenit.  Ingentem  cladem,fugam  tamen  terroremque  la- 
tins Xumidae  fecerunt;[il]  nec tamen  is  terror,  cum  omnia 
bello  flagrarent,  fide  socios  dimovit,  videlicet  quia  justo  et 
moderato  regebantur  imperio  nec  abnuebant,  quod  unum 
vinculum  fidei  est,  melioribus  parère. 


':V  Admovisset,  s.-e.^ûMn/6aZ;/;o-  o"  Duci,  «  à  un  guide  »;  m  agy^uru 

tiuii'dae,  vov.  XXI,  xlv,  9;  cum  est  Casinatem,  le  tenituire   de   Gasinuui 

explicatif;  rhésitation  dHannibal  te-  comprenait  un  défilé  boisé  (cf.  saltum) 

nait  à  ce  que  l'entreprise  lui  parais-  par   où  passaient  le  Liris  et   la  voie 

sait  trop  grave  pour  être  tentée  sur  la  Latine:  e.ritum.  sup])léez  ex  Sainnio; 

simple  caution  de  ces  Canipaniens.  le  mot  socns  désigne  les  Campaniens. 

[4'    Monitos...     affirmarent,     au  [7^  Circumspexisset  a  pour  sujet 

lieu  de    )no7}itos    ut    a^'fiymarent ;    le  Hannihal. 

génitif  prj'ff /;>«»(  est  nécessaire  pour  [8]  Casinum...     esse    dépend    de 

le  sens  :  les  Campaniens  sont    invi-  cognovil  implicitement  contenu  dans 

tés  cà  revenir,  mais  en  se  faisant  ac-  cognitus  est  en-or. 

compagner    d'une    suite  respectable  [9    Reliquorum,  suppléez  ducum. 

et  au  moins    de    quelques-uns    des  'Ui;  Latius,  <-  encore  plus  loin  ». 

principaux  citoyens.  [Il,  Abnuebant,  i.  e.  recusabant. 
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XIV.  [1]  ut  vero,  pos^quam  ad  Vulturniim  fliimen  castra 
sunt  posita,exiirebatur  amoenissimus  Italiae  ager  villaeque 
passimincendiis  fumabant,perjuga  Massici  montisFabiodii- 
cente,  tum  prope  de  integro  seditio  accensa  ;  [2]  quieverant 
enim  per  paucos  dies,  quia,  cum  celerius  solito  ductiim  ag- 
men  esset,  festinariad  prohibendam  populationibusCampa- 
niam  crediderant.[3]Ut  vero  in  extremajuga  Massici  montis 
ventum  est,  et  hostes  sub  oculis  erant  Falerni  agri  colono- 
nimque  Sinuessae  tecta  urentesneculla  erat  mentiopugnae, 
[4]  «  Spectatuin  hune  »,  inquit  Minucius,  «  ut  ad  rem  fruendam 
oculis,  sociorum  caedes  et  incendia,  venimus?  nec,  si  nul- 
lius  alterius  nos,  ne  civium  quideni  horum  pudet,  quos  Si- 
nuessam  colonos  patres  nostri  miserunt,ut  ab  Samnite  hoste 
tuta  iiaec  ora  esset,  [5]  quam  nunc  non  vicinusSamnis  urit, 
sed  Poenus  advena,  ab  extremis  orbis  terrarum  terminis 
nostra  cunctatione  et  socordia  jam  hue  progressus?[6]  Tan- 
tuiii  pro  degeneramus  a  patribus  nostris,  ut,  praeter  quam 
oram  illi  Punicas  vagari  classes  dedecus  esseimperii  suidu- 
xeiint,  eam  nunc  plenam  hostium  Numidaiumque  ac  Mau- 
roruin  jam  videamus  factam.  [7]  Qui  modo  Saguntum  oppu- 
gnari  indignando  non  homines  tantum  sed  foedeia  et  deos 
ciebamus,  scandentem  moenia  Romanae  coloniae  Hanniba- 
leni  quieti  spectamus.  [8]  Fumus  exincendiis  villarum  agro- 
ruiiii|ue  in  oculos  atque  ora  venit;  strepunt  aures  clamori- 


XIV  [1]  Castra,  le  camp  d'Hanni-  [5]  Advena  est  adjectif  ici.coiiinie 

bal  ,    l'ini  (cf.  XXI,   XI,  8),  après  la  vicinus  tout  à  l'heure, 

proposition   participiale   remplaçant  [()]  Pro,  mterieclion;  degeneravius 

une    proposition    temporelle,    intro-  (et   non    deçieneravimus),    parce    que 

duil    la    proposition  principale  ;    de  Minucius  considère  les  effets  actuels 

m<e,7/o.  cf.  XXI,  VI,  6;   pour  le  fait,  de   cette    décadence;  praeter   quam 

voy.  i:i  dessus,  xii,  12.  oram...  eam...,  au  lieu  de   eam  oram, 

[?    Quieverant,  s.-e.  milites.  praeter  quam...  ;  videamus  équivaut  à 

[8   Nec  ulla,  etc.,  «  sans  qu'il  fût  quieti  spectemus. 

questJMn  de...  ».  [7]  Modo,    «  naguère  »    bien   qu'il 

[4    Spectatum...  venimus,  remar-  s'agisse    simplement    d'une    circon- 

quez  labseiice  de  la  particule   inter-  stance  gui  accompagne   l'action;  /n- 

rogaîive  et    construisez  :    «   Venimus  dignando,  au  lieu  d'iiidir/nantes,  voy. 

Iiuc   fi/K'ctatum...  caedes...,  ut    ad  rem  Riemann,  Synt.  lat.,  §  2.')3,  2",   R.  i, 

ftyeti'lam  ocnlis  ?  nullius  remplace  le  deos,  les  deux  garants  des  traités, 

génitif  de  nemo,  inusité  à  la  bonne  [8;  Nos,  au    lieu    de   at   nos,   pour 

e\iOi\\\(^:  nos,s.-e.  pudet  ;  nos. ..civium...  rendre   le  contraste  plus  saisissant  ; 

/lont'// />?<(/(•<,  «nous  rougissons  devant  peconon   w?orfo,  la  comparaison  s'aj)- 

nos    concitoyens  »  ;    voy.    Riemann,  plique  à    exercitum,  qui  suit  ;  aesti- 

Synt.  lat.,  ^M,  a,  'Rem.;ne...  quidf'm,  l'os,    «    où   l'on   jiasse    agréablement 

on    alli'ndrait    tamen   ne...    quidem,  l'été  »  (en  été  les  chèvres   et  les  bre- 

pour  laire  opposition  à  la  négation  bis   paissaient   dans   les  gorges  des 

nullnis;  patres,  au  sens  de  majores,  montagnes);  conditi,  pour  aitscondili. 
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bus  plorantium  sociorum,  saepius  nostram  quam  deorum 
invocantium  opem  :  nos  hic  pecorum  modo  per  aestivos 
saltus  deviasque  calles  exercitum  ducimus  conditi  nubibus 
silvisque.  [9]  Si  hoc  modo  peragrando  cacumina  saltusque 
M.  Furius  recipere  a  Gallis  urbem  voluisset,  quo  hic  novus 
Camillus,  nobis  dictator  unicus  in  rébus  adfectis  quaesitus, 
Italiam  ab  Hannibale  recuperare  parât,  J^JO]  Gallorum  Roma 
esset,  quam  vereor  ne  sic  cunctantibus  nobis  Hannibali  ac 
Poenis  totiens  servaverint  majores  nostri. [11]  Sedvirac  vere 
Romanus,  quo  die  dictatorem  eum  ex  auctoritate  patrum 
jussuque  populi  dictum  Yeios  allatum  est,  cum  esset  satis 
altum  Janiculum,  ubi  sedens  prospectaret  hostem,  decendit 
in  aequum  atque  illo  ipso  die  média  in  urbe,  qua  nunc  busta 
Gallica  sunt,  et  postero  die  citia  Gabios  cecidit  Gallorum 
legiones.  ]12]  Quid  ?  post  multos  annos  cum  ad  Furculas 
Caudinas  ab  Samnite  hoste  sub  jugum  missi  sumus,  utrum 
tandem  L.  Papirius  Cursor  juira  Samni  perlustrando  an 
Luceriam  premendo  obsidendoque  et  lacessendo  victorem 
hostem  depulsum  ab  Romanis  cervicibus  jugum  superbo 
Samniti  imposuit?  [13j  Modo  G.  Lutatio  quae  alia  res  quam 
celeritas  victoriam  dédit,  quod  postero  die  quam  hostem 
viditclassem  gravem  commeatibus,  impeditam  suomet  ipsam 
instrumento  atque  adparatu,  oppressif?  [14]  Stultitia  est  se- 
dendo  aut  votis  debellari  credere  posse  :  arma  capias  opor- 
tet  et  descendas  in  aequum  et  vir  cum  viro  congrediaris  : 
audendo  atque  agendo  res  Romana  crevit,  non  his  segnibus 
consiliis,  quae  timidi  cautavocant.  »  [15]  Haec  velut  contio- 
nanti   Minucio   circumfundebalur    tribunorum  equitumque 

[9]  Nobis,  "  poiir  notre  malheur  »  ;  second   exemple,  plus   frappant   en- 

adfectis,  i.  e.  adversis.  core  que  le  premier. 

^lû]  Gallorum,  génitif  dapparte-  [13]  Modo,    «    naguère   »  ;   quod... 

nance.  oppressif   est    le    développement    de 

[11]  Quo  die.i.  e.  eûdemdie.quo...,  l'idée  contenue  dans  celeritas;  appa- 

ex  auctoritate  patrum  (i.  e.  seiiatus,  ralu,  au    sens    concret,    «  appareil, 

etc.,  voy.  ci-dessus  XXI,  xviii,  10;  attirail  »    cf.  XXI,  xlix,  8). 

cum,  '<  quoique  »  ;  ubi  équivaut  ù  ut  [14]  Credere  est   le    sujet  de  stul- 

ibi  ;  pour  prospectaret,  voy.  ci-dessus  titia  est. 

(xi,  bj  là  note  TelsiXiye  k  p'rospexisset ;  [1.^]  Contionantl,    i.  e.  pro    con- 

Imsta    Gallica    désigne   l'endroit  où,  //o«e  (/jcen/i  ;  l'adverbe  vwoyT/e  porte 

d'après     la     légende,    les     Gaulois  sur  militum  ;  eoolvebantur,  i.  e.  eff'e- 

avaient,  en    387Î  brûlé   leurs   morts  rebantur,    dirulgabantur  ;    les    mots 

pendant    l'épidémie   qui  les  décima  hauddubie^ovienX  ^nv  {se)praelaturos 

au   moment   où    ils    assiégeaient  le  {esser,    sur    la    construction  praela- 

Gapitole.  turos,  voy.  XXI,  xii,  4  ;  xxv,  7,  l,  9-, 

]12   Quid?  sert    à    introduire   un  XXII.  vi"  II;  xiii,  b:  etc. 
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Romanorum  miiltitudo,  et  ad  aures  quoques  milituin  dicta 
ferociaevolvebantur  ;  ac,  si  militarissuffragi  res  esset,  haud 
dubie  ferebant  Minucium  Fabio  ducem  praelaturos. 

XV.  [i]  Fabius,  pariter  in  suos  haud  minus  quam  in  hos- 
tes  intentus  prius,  ab  illis  invictura  animumpraestat.  Quam- 
quam  probe  scit  non  in  castris  modo  suis  sed  jam  etiam 
Romae  infamem  suam  cunctationem  esse,  obstinatus  tamen 
tenove  eodem  consiliorum  aestatis  reliquum  extraxit,  [2]  ut 
Hannibal  destitutusab  spe  summa  ope  petiti  certaminis  jam 
hibernis  locum  circumspectaret,  quia  ea  regio  praesentis 
erat  copiae,  non  perpetuae,  arbusta  vineaeque  et  consita  om- 
nia  magis  amoenis  quam  necessariis  fructibus.  Haec  per  ex- 
ploratores  relata  Fabio.  [3]  Gum  satis  sciret  per  easdem  an- 
gustias,  quibus  intraverat  Falernum  agrum,  rediturum,  [4" 
Calliculam  montem  et  Casilinum  occupât modicis  praesidiis, 
quae  urbs  Vulturno  flumine.dirempta  Falernum  a  Campano 
agro  dividit;  ipse  jugis  isdem  exercitum  reducit,  misso  ex- 
ploratum  cum  quadringentis  equilibus  sociorum  f..  Hostilio 
Mancino.  [o]  Qui  ex  turba  juvenum  audientium  saepe  fero- 
citer  contionantem  magistrum  equitum  progressus  primo 
exploratoris  modo,  ut  ex  tuto  specularetur  bostem,  ubi  vagos 
passim  per  vicos  "Smmdiis  prospexit  ac  per  occasionem  etiam 
paucosoccidit,  [6]  extemplo  occupatus  certamine  est  animus 
excideruntque  praecepta  dictatoris,qui  quanfwmtuto  posset, 
progressuin  prius  recipere  sese  jusserat,  quam  in  conspec- 
tuin  bostium  veniret.  [7]  Numidae  alii  atquealii  occursantes 
refugientesque  ad  castra  prope  ipsa  eum  cum  faligatione 
equorum  atque  bominum  pertraxere.  Inde  Cartlialo,  [8] 
pênes  quem  sumina  ecjuestris  imperii  erat,  concilatis  0({uis 

XY[1]  Pariter,     i.    e.    sinatl  ;    in  qua;     intraverat,     s.  -  p.      Hannibal. 

suos...  iiilPiitx.i,  "  attontif  à   survoil-  ['»]  Dirempta,<'i»ar1agéeen(loux  »; 

1er  ses    soldats  »  :  aeslatis   reliquwn,  jugis  isdrm,  cf.  ci-(ie?siis,  xiv,  3. 

même  consiruclion    que    ci-dossus,  [à]  Ex  turba,  au  lieu  de  non  r.sset 

XXI,  xxxin,  7;  xxxiv.  8;    XXII,  ii,  umis   etnr/m...,   sert    d'.ippusitiitn  ;ï 

3;  etc.  qui';  raijus.  au   lieu  de   vatjantes ;  per 

[2]  Destitutus  ab  spe,  «  privé  de  uccasiouem.  cf.  XXI,  vu  ,'l. 
l'esixjir  »  ;  summa  u/)e,  «  par  tous  les  [(j]  Excidfirunt,  s.-e.  an i'mo  ;  pro- 
moyens »  ;  lorum  circumspeclaret,  //r/'ssM/n,  entendez  comuie  s'il  y  avait 
cf.  XXI,  XXXIX,  h  ;  prtiesenlis...  non  proffredi  et  proqressutn... 
perpetuae,  le  pays  lui  offrait  des  res-  [7]  Ad  castra  doit  être  joint  à 
sources  pour  le  moment,  mais  non  per/ra./c/v;  ri////,  etc.,  exi)rinu>lt's  cir- 
pour  t>ujours;  arlmsla...  fructibus.  constancesqui  acconiiiaf^nenllaclion. 
apposition  à  n-qio,  mais  consiruclion  [t<]  rnur-itri-i  jbj_iiii  ifiiifiiiiii  h 
un  peu  hardie.'  tis.'^et    i.    e .  Jff^SlMHiy^-^iKiU:^- 

[3]  Quibus,  ablatif  de  la  question  Rom  a  no  s.  J^      ^       ^'*  îa^j    ^ 

BIBLIOTHECA    )1 
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invectus  cum  prius,  quam  ad  conjectum  teli  veniret,  aver- 
tisset  hostes,  quinque  ferme  milin  continenti  cursu  secutus 
est  fugientes.  9^  Mancinus,  postquam  nec  hostem  desistere 
sequi  nec  speiii  vidit  effugiendi  esse,  cohortatus  suos  in 
proelium  rediit  omni  parte  virium  impar.  riOj  Itaque  ipse  et 
delecti  equitum  circuinventi  occiduntur;ceteri  efïusorursus 
cursu  Cales  primum,  inde  prope  inviis  callibus  ac  dictato- 
rem  perfugerunt. 

ni]  Eo  forte  die  Minucius  se  conjunxerat  Fabio,  missus 
ad  firmandum  praesidio  saltum,  qui  super  Tarracinam  in 
artas  coactus  fauces  imminet  mari,  ne  ab  Sinuessa  Poenus 
Appiae  limite  pervenire  in  agrum  Romanum  posset.  [i] 
Conjunctis  exercitibus  dictator  ac  magistrer  equitum  castra 
in  viam  deferunt,  qua  Hannibal  ducturus  erat.  Duo  inde 
milia  hostes  aberant. 

XVI.  '11  Postero  die  Poeni,quodviaeinter  bina  castra  erat, 
agmine  conplevere.  [2]  Cum  Romani  sub  ipso  constitissent 
vallo  liaud  dubie  aequiore  loco,successit  tamen  Poenus  cum 
expeditis  equitibusque  ad  lacessendum  hostem.  Carptim 
Poeni  et  procursando  recipiendoque  sesepugnavere;restitit 
suo  loco  Romana  acies.  ^3]  Lenta  pugna  et  ex  dictatoris  ma- 
gis  quam  Hannibalis  fuit  voluntate.  Ducenti  ab  Romanis, 
octingenti  hostium  cecidere.  [4]  Inclusus  inde  videri  Hanni- 
bal, via  ad  Casilinum  obsessa,  cum  Capua  et  Samnium  et 
tantum  ab  tergo  divitum  sociorum  Romanis  (Commeatus 
subvelieret,  Poenus  inter  Formiana  saxa  ac  Literni  arenas 
stagnaque  et  per  horridas  silvas  hibernaturus  esset.  [5]  Nec 

y]  Omni  parte  virium,  «'  de  [12;  Ducturus  erat,  "  allait  vrai- 
quelque  façon  qu'on  apin'éciât  ses  seniblablement  faire  passer  ses 
forces»:  les  cavaliers  de  Mancinus  troupes  «. 

étaient  inférieurs  à  ceux  de  Cartha-  XVI    T  Quod  viae,  «  la  partie  de 

Ion.  parce  qu'ils  étaient  moins  nom-  la  route  qui...  » 

breux  et  moins  dispos.  [2]  Poenus,   Hannibal  ;    successit, 

'10"  Rursus,  parce  que  c'est  la  se-  passa    au-dessous  (du  camp  romain 

conde    fois   qu'ils  sont  mis  en  fuite  établi  sur  la  hauteur;  ;ca?Y//fOT,  •<  par 

(cf.    ci-dessus,    .i  8  .:   inviis  callihus,  attaques  écheloimées  ». 

ablatif  de  la  question  qxm.  [3]  Ab    Romanis,    <'  du    côté  des 

nr  Fabio,  au  datif,    voy.  XXI,  x,  Romains  •>. 

10";  XXV,  6  :  XXVI,  9  :  l\,  2  ':  etc.  ;  fir-  [4^  Videri.  au    lieu    de  videbatur, 

mandum,     i.    e.    tutandunt  ;    Appiae  emploi    un    peu   hardi    de  l'infinitif 

viae)    limite,    cette    expression,  qui  historique  ;  a6 /tJ/'.9o,  i.  e.  inLatium; 

désigne    ordinairement    le    chemin  are?4a«,  pluriel  poétique  :«  les  dunes»; 

destiné  au.x  piétons  de  chaque  côté  stagna,  «  les   marais  salants  »  :  per, 

de  l'allée  réservée  aux  véhicules,  est  «  au  milieu  de  ». 

prise  ici,  mais  abusivement,  dans  le  [h]    Suis...     artibus,     voy.   XXI, 

sens  de  la  route  tout  entière.  xxxiv,  1  ;   peteudique  montes,  «  mais 
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Hannibalemfefellitsuis  se  artibuspeti.  Itaque  cum  per  Gasi- 
linum  evadere  non  posset  petendique  montes  et  jugum  Gal- 
liculae  superandum  esset,  necubi  Romanus  inclusum  vallibus 
agmen  adgrederetur,  [61  ludibrium  oculorum  specie  terribile 
ad  frustrandum  hostem  commentus  principio  noctis  furtim 
succedere  ad  montes jstatuit.  Fallacisconsilii  talis  apparatus 
fuit  :  [7]  faces  undiqiie  ex  agris  collectae  fascesque  virgarum 
atque  aridi  sarmenti  praeligantur  cornibus  boum,  quos  do- 
mitos  indomitosque  multos  inter  ceteram  agrestem  praedam 
agebat;  [8]  ad  duo  milia  ferme  boum  efîecta  ;  Hasdrubalique 
negotium.  datum,  utnocte  id  armentum  accensis  cornibus  ad 
montes  ageret,  maxime,  si  posset,  super  saltus  ab  hoste  in- 
sessos. 

XVII.  [i]  Primis  tenebris  silentio  mota  castra;  boves 
aliquanto  ante  signa  acti.  [2]  Ubi  ad  radiées  montium  viasque 
angustas  ventum  est,  signum  extemplo  datur,  ut,  accensis 
cornibus,  armenta  in  adversos  concitentur  montes.  Et  metus 
ipse  relucentis  flammae  a  capite  calorque  jam  ad  vivum  ad 
imaque  cornuum  veniens  velut  stimulatos  furore  agebat  boves. 
[3]Quo  repente  discursuhaud  secus  quamsilvis  montibusque 
accensis  omnia  circa  virgulta  visa  ardere,  capitumque  j'rrita 
quassatio  excitans  flammamhominumpassim  discurrentium 
speciem  praebebat.  [4]  Qui  ad  transitum  saltus  insidendum 


qu'il  lui  fallait  gagner  les  mon-  avait  constitués  dans  la  masse  des 
tagnes  »  ;  necubi,  au  lieu  de  ne  ali-  bœufs;  ipse,  «  à  elle  seule  »;  ad 
cubi;  inclusum,  i.  e.  cum  inclusum  vivum  est  expliqué  par  ad  imaque 
esset;  vallibus,  «  les  replis  de  la  val-  cornuum;  la  construction  ma  cop- 
iée »  (qui  conduisait  au  col  du  Cal-  nuum  est  plus  poétique  (lue  propre  à 
liciilaj.  la  prose  classique,  cf.  XXI,  xxxi,  2; 

[()]  Ludibrium  oculorum,"  quelque  xxxiv,  7;  xxxv,  11  :  etc. 

chose  qui  pût  faire  illusion  »  ;   spe-  [3]  Que,  équivaut  à  quomm;  Vad- 

cie,  i.  e.  visu;  commentus    participe  verbe    repente   joue    par   rajq)orl    à 

de  comminisci.  discursu  le   rôle    d'un  adjectif  (gr.  f, 

[1]  Faces,     «  des     copeaux    rési-  ^aîçvr,;  $;«5po;x>;),   suivant   un   usage 

neux  »  ;    collectae    se   rapporte  à    la  particulièrement  fréquent  chez  Tite- 

fois   à    faces    et    à  fuse  es  ;    sarmenti  Live  (cf.  XXI,   vu,  o  ;  xxiv,  2;xxv, 

(singulier      collectif)  ,     «    des     sar-  14;  xxxvi,  (i:  xxxix,  9;  XXII,  iv,  4; 

ments  »  ;  cornibus,  même  construc-  ix,.");  etc.);  l'ablatif  rf/vcursu  tout  seul 

tion  que  XV,  11.  sert  à  marquer  la  cause  (cf.    xi,  (i)  ; 

[8]  Eflfecta  [sunt),  «on  réussit  à  se  quam...  accensis   i.    e.,  ac  si  accensi 

procurer...  -.  essent  ;  omnia  circa   virgulta,  môme 

XVII   [1]    Primis  tenebris,     ex-  remarque    que   poiu"   repente;    visa, 

pression    faite    sur    le     modèle    de  suppléez  sunt;  tiominum,  de  gens  i)or- 

prima  lure  ;  aliquanto,  «  à  une  assez  tant  des  lorcbes. 

grande  distance  ».  [4]  Transitum,   au   sens  concret, 

;;2j  Vias,  au  phn-iel,  pour  désigner  «  le   passage,  la  passe   »  (cf    XXI, 

les  parties  resserrées    de    la   route;  xxiii,    1);     quosdum     ignés,     »   des 

armenta,    les    divers  groupes  qu'on  espèces  de  feux  «  (dont  ils  ne  s'ex- 
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locati  erant,  ubi  in  summis  montibus  ac  super  se  quosdam 
îgnes  conspexere,  circumventos  se  esse  i  ati  praesidio  exces- 
«ere  ;  qua  minime  densae  micabant  flammae,  velut  tutissi- 
•mum  iter  petentes  summa  montium  juga,  tamen  in  quos- 
'4am  boves  palatos  a  suis  gregibus  inciderunt.  [5]  Et  primo 
cum  procul  cernèrent,  veluti  flammas  spirantium  miraculo 
attoniti  constiterunt  ;  deinde  ut  humana  apparuit  fraus, 
[6]  tumvero,  insidias  rati  esse,  cum  majore  tumultu  conci- 
lant  se  in  fugam.  Levi  quoque  armaturae  hostium  incurrere  ; 
-ceterum  nox  aequato  timoré  neutros  pugnam  incipientes  ad 
îiicem  tenuit.  [7]  Interea  toto  agmine  Hannibal  transducto 
?per  saltum  et  quibusdam  in  ipso  saltu  hostium  oppressis  in 
-:agro  Allifano  posuit  castra. 

XVIII.  [1]  Hune  tumultum  sensit  Fabius;  ceterum  et  insi- 
<lias  esse  ratus  et  ab  nocturno  utique  abhorrens  certaraine 
suos  munimentis  tenuit.  [2  I-uce  prima  sub  jugo  montis 
proelium  fuit,  quo  interclusam  ab  suis  levem  armaturam 
facile  —  etenini  numéro  aliquantum  praestabant  —  Romani 
superassent,  nisi  Hispanorum  cohors  ad  id  ipsum  remissa 
ab  Hannibale  supei-venisset.  [3]  Ea  adsuetior  montibus  et  ad 
concursandum  inler  saxa  rupesque  aptior  ac  levior  cura  ve- 
locitate  corporum  tum  armorum  habitu  campestrem  hostem 
gravem  armis  statariumque  pugnae  génère  facile  elusit. 
[4]  Ita  haudquaquam  pari  certamine  digressi,  Hispani  fere 
<omnes  incolumes,  Romani  aliquot  suisamissis  in  castra  con- 
tenderunt. 

-pliquaient  ]ias  fa  csuse);  praesidio,  enclavé  dans  la  proposition  parlici- 

i.  e.   loco,  «  leur   ]»osle  "  ;    guosdam  plaie  à  Tablatif  absolu. 

èoves,  au  lieu  d' aliquot  {ou  nonniillos)  XVIII  [1^  Ceterum,   i.  e.  sed  (cf. 

èoves,   impropriété    fréquente     chez  XXI,  vi,  î  ;  xiv.  .3:  xviii,  4;  xxvui, 

Tite-Live  (cf.  XXI,  V,  15:  xxvin,  12;  G;    xxxii,  2;     XXII,    xii,     5;    etc.); 

xxxiii,  7  ;  xxxvn,  .'•  ;  lu,  .5;  XXII,  v,  utique  (cf.  XXI,  xxix,  7),  «  de  toute 

3:  elc);  palatos  a...,    «qui  s'étaient  façon». 

égarés  loin  de...  »:  yregibus,  cf.  ci-  '2]  Levem  armaturam,    suppléez 

•dessus,  §  2  iarmentn).  Pofnorum  ;  cohors  (au  lieu  de  manus), 

[h]  Cernèrent,    sans  complément,  expression  romaine  appliquée  à  une 

3)0ur   marquer  l'embarras    des   Ro-  formation  carthaginoise, 

mains  qui  ne  comprenaient  rien    à  [3]  Monti'bus,  au  datif  (cf.  XXI, 

.ce  qu'ils  voyaient.  xvi,  h):  campestrem,  i.  e.  campis  as- 

[^)l  Levi  armaturae,  même  cons-  suetum  ;   gravpm.    i.     e.    impedilum, 

iruction  du   datif  que  xv,    11;    neu-  onustum;   statorium  s'oppose  à    con- 

iro5  ne  va  bien  qu'avec    incipientes;  cursandum  ;    elusit,  métaphore    em- 

entendez   donc    comme  s'il  y   avait  pruntée  à  l'escrime. 

utrosque...     tenuit    suo   loco)' if  a    ut  [4]   Digressi,    s.-e.  sunt;    au    lieu 

neutri  pugnam  inciperent.  âcdiquot    suis    on    attendrait    plutôt 

-2~l  Hannibal  sujet    principal   est  aliffuot  ex  suis. 
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[5]  Fabius  quoque  movit  castra  transgressusque  saltum 
super  AUifas  loco  alto  ac  munito  consedit.  [6]  Tum  per  Sam- 
nium  Romam  se  petere  simulans  Hannibal  usque  in  Paeli- 
gnos  populabundus  rediit;  Fabius  médius  inter  hostium 
agmen  urbemque  Romam  jugis  ducebat  nec  absistens  nec 
<iongrediens.  [7]  Ex  Paelignis  Poenus  flexit  iter  retroque  Apu- 
liam  repetens  Gereonium  pervenit,  urbem  metu,  quia  con- 
lapsa  ruinis  pars  moenium  erat,  ab  suis  desertam  ;  [8]  dicta- 
tor  in  Larinate  agro  castra  communiit.  Inde  sacrorum  causa 
Romam  revocatus,  non  imperio  modo  sed  consilio  etiam  ac 
prope  precibus  agens  cum  magistro  equitum,  [9]  «  ut  plus  con- 
silio quam  fortunae  confidat  et  se  potius  ducem  quam  Sem- 
pronium  Flaminiumque  imitetur;  ne  nibil  actum  censeret 
■extracta  prope  aestate  per  ludificationem  hostis  :  medicos 
quoque  plus  interdum  quiète  quam  movendo  atque  agendo 
proficere;  [10]  haud  parvam  rem  esse  ab  totiens  victore 
hoste  vinci  desisse  ac  respirasse  ab  continuis  cladibus.  »  Haec 
nequiquam  praemonito  magistro  equitum,  Romam  est  pro- 
fectus. 

XIX.  [1]  Principio  aestatis,  qua  haec  gerebantnr,  in  Hispania 
quoque  terra  marique  coeptum  bellum  est.  [2]  Hasdrubal,  ad  eum 
navium  numerum,  quem  a  fratre  instructuni  paratumque  acce- 
perat,  [3]  decem  adjectis,  quadraginta  navium  riassein  Ilimilconi 
tradit,  atque  ita  Carthagine  profectus  naves  prope  terram,  exer- 
citum  in  litore  ducebat  paratus  confligere,  quacumque  parte 
<îopiarum  hostis  occurrisset.  [4J  Cn.  Scipio  postquam  movisse  ex 


[5]  Super  Alllfas  doit    être  lalla-  etc.;  se,  i.  p.  Fabium  ;  movendo,  i.  e. 

«hé  à  consedit.  motu  (cf.  XXI,  i.viii.  lOj. 

[1.]  Populabundus,  cf.  XXI,  XXXVI,  \_\()]  Vinci  desisse.  a\i  stylé  direct 

\;  médius  inter,  ci.    XXI,  u.  A;  jugin,  il    y    aurait     vinci   dcsiimiis,    «nous 

cf.  XV,  4  ;  nec  absistens,  suppléez   ab  avons  ces.sé  de  nous  voir  battre  »  ; 

hoste;  nec  congredietis,  suppléez  cum  l'intinitif  vinci  ayant  le   sens  nioven, 

Âosje  (cf.  ci-(l(>?sus,  xii,  8).  desisse  n'a  i»as  él'é  remplacé  par  desi- 

[1]  Flexit...  iter,  cf.  XXI,  xxxi,  9;  tos  esse,  comme  IVùt  exif,'é  la  règle, 

rétro...  repetens,  notez  h.'  pléonaf^me;  si  viiici  avait  eu  le  sens  passif. 

urbem,  au    lieu  de    in  urbem,  irrégu-  XIX-XXII.    0/,érutions   de    Scipion 

larité  de  syntaxe  rare  chez  les  clas-  en  Espar/ne. 

-siques  (cf.  XXI,  xxv,  13;  lxi,  IJ)  ;   ab  XIX  [3    Carthagine,  «  de  Garlha- 

^«J«,  par  les  liabitants.  f^ène  »\  quarumt/ue,  au    lieu    d'utra- 

[8]  Agens,     ne   va    bien    qulavec  cumque. 

precibns,  moins  bien  avec  imperio  et  [4j  Scipio,  on   al(en<lrail  Scipioni, 

«onsj72o;c'('st  ialigureajjpeléezeugma  mais  cf.   i.xi.  1.")  :  "  Qui   si...  duclor 

(cf.  XXI,  X,  4).  fuissel,    nihil    recusandum  supplicii 

[9]  Confidat...    censeret,    sur    ce  foret- ;  il  faut  donc  suppléer  e*  disant, 

mélange  des  temps,  vov.  XXI,  xxiv,  idem;  idem  comilii,   «  la  même  ciio-se 

3-4;  XXX,  2;  5;  7;  8;  10;  11  ;  XLv,  ;"»;  en  fait  de  résolution  »   (comme    on 
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hibernis  hostem  audivit,  primo  idem  consilii  fuit  ;  deinde  minus 
terra  propter  ingentem  famam  novorum  auxiliorum  concurrere 
ausus.  delecto  milite  ad  naves  imposito,  quinque  et  triginta 
navium  classe  ire  obviam  hosti  pergit.  [5]  Altero  ab  Tarraconedie 
ad  stationera  decem  milia  passuum  distantem  ab  ostio  Hiberi 
amnis  pervenit.  Inde  duaeMassiliensium  speculatoriae  praemissae 
rettulere  classem  Punicam  stare  in  ostio  fluminis  castraque  in 
ripa  posita.  [6]  Itaque  ut  inprovidos  incautosque  universo  simul 
efl'uso  terrore  opprimeret,  sublatis  ancoris,  ad  hostem  vadit. 
Multas  et  locis  altis  positas  turres  Hispania  habet.  quibus  et 
speculis  et  propugnaculis  adversus  latrones  utuntur.  ["]  Inde 
primo  conspectis  hostium  navibus,  datum  signum  Hasdrubali  est, 
tumultusque  prius  in  terra  et  castris  quam  ad  mare  et  ad  naves 
est  ortus,  nondum  aut  puisu  remorum  strepituque  alio  nautico 
exaudito  aut  aperientibus  classem  promunturiis.  [8]  cum  repente 
eques  alius  super  alium  ab  Hasdrubale  missus  vagos  in  litore 
quietosque  in  tentoriis  suis,  nihil  minus  quam  hostem  aut  proe- 
lium  eo  die  expectantes,  conscendere  naves  propere  atque  arma 
capere  jubet  :  «  classem  Romanam  jam  haud  procul  portu  esse.  ï> 
Haec  équités  dimissi  passim  imperabant;  [9]  mox  Hasdrubal  ipse 
cum  omni  exercitu  aderat.  varioque  omnia  tumultu  strepunt, 
ruentibus  in  naves  simul  remigibus  militibusque  fugienlium 
magis  e  terra  quam  in  pugnam  euntium  modo.  [10]  Vixdum 
omnes  conscenderant,  cum  alii,  resolutis  oris,  in  ancoras  evehun 
tur,  alii,  ne  quid  teneat.  ancoralia  incidunt,  raptimque  omnia  ac 
praepropere  agendo  militum  apparatu  nautica  ministeria  impe- 
diuntur.  trepidatione  nautarum  capere  et  aptare  arma  miles 
prohib.etur.  [11]  Et  jam  Romanus  non  adpropinquabat  modo,  sed 
derexerat  etiam  in  pugnam  naves.  Itaque  non  ab  hoste  et 
proelio  magis  Poeni  quam  suometipsi  tumultu  turbati  et  temptata 
verius  pugna  quam  inita  in  fugam  averterunt  classem.  [12]  Et 
cum  adversi  amnis  os  lato  agmini  et  tum  multis  simul  venien- 
tibus  haud  sane  intrabile  esset,   in  litus  passim  naves   egerunt, 


dit  id  consilii.  id  muneris,  nihil  prae-  [8]  Procul  portU,  au  lieu   de  pro- 
mit, etc.);  auxi/îoruw,  les  auxiliaires  cul  a  portu,    est    une    construction 
recrutés  y)ar   Hasdrubal  :    ad    naves  étrangère  à  la  prose  classique. 
doit  être  raltaché  ix  delecto  ;  imposito  lO]  Resolutis  cris,  ayant    coupé 
tout  seul  ïignilie  "  embarqué  ».  les    câbles    qui    de    la    poupe   atta- 

;ô]  Inde  se  rapporte  à  praemissae;  chaient  le  navire  a  la  terre;    in  an- 

sp'eculaioriae  is.-e.  naves;,  <■  avisos  ».  coras,   en  hàlant    sur    leurs    ancres 

'/>\  Universo,  <' qui  les  frapperait  (jetées  de  la  proue);  ecehuntnr,    ils 

{ohs  ensewhle '>;  multas  et...  pjositas,  font    effort     pour    sortir    du   port; 

on  sait  quen   latin  deux    qualifica-  teneat.  b.u  lieu  de  i^etiiieat  ;  aiicoralia, 

tifs    ne   peuvent    être  joints    à    un  les  câbles  qui  attachaient  les  navires 

substantif,  sans  être  luiis  pare/.  à  leurs  ancres;  agendo,  i.  e.   agentes 

'~i    Nondum...    aperientibus,    ils  ou  dum  agunt  (même  emploi  que  ci- 
en  dérobaient  encore  la  vue.  dessus,  xiv,  7). 
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atque  alii  vadis  alii  sicco  litore  excepti  partim  armati  partim 
inermes  ad  instructam  per  litus  aciem  suoruni  perfugere;  duae 
tanien  primo  concursu  captae  erant  Punicae  naves,  quattuor  sup- 
pressae. 

XX,  [1]  Romani,  quamquam  terra  hostium  erat  armatamque 
aciem  toto  praetentam  litore  cernebant,  haud  cunctanter  insecuti 
trepidam  hostium  classem,  naves  omnes,  [2]  quae  non  aut  perfre- 
gerant  proraslitori  inlisas  aut  carinas  fixerant  vadis,  religataspup- 
pibus  in  altum  extraxere,  ad  quinque  et  viginti  naves  e  quadra- 
ginta  cepere.  [3]  Neque  id  pulcherrimum  ejus  victoriae  fuit,  sed 
quod  una  levi  pugna  toto  ejus  orae  mari  potiti  erant.  [4]  Itaque  ad 
Onusam  classe  provecti;  escensio  ab  navibus  in  terram  facta.  Gum 
urbem  vi  cepissent  captamque  diripuissent,  Garthaginem  inde 
petunt,  [o]  atque  omnem  agrum  circa  depopulati  postremo  tecta 
quoque  injuncta  muro  portisque  incenderunt,  [6J  Inde  jam  praeda 
gravis  ad  Longunticam  pervenit  classis,  ubi  vis  magna  sparti  eral 
ad  rem  nauticam  congesta  ab  Hasdrubale,  Quodsatisin  usum  fuit 
sublato  ceterum  omne  incensum  est.  [T]  Nec  continentis  modo 
praeiecta  est  ora,  sed  in  Ebusum  insulam  transmissum.  [8]  Ibi 
urbe,  quae  caput  insulae  est,  biduum  nequiquam  summo  labore 
oppugnata,  ubi  in  spem  inritam  frustra  teri  tempus  animadver- 
sum  est,  [9]  ad  populationem  agri  versi,  direptis  aliquot  iiicen- 
sisque  vicis,  majore  quam  ex  continenti  praeda  parta,  cum  in 
naves  se  recepissent,  ex  Baliaribus  insulis  iegati  pacem  petentes 
ad  Scipionem  venerunt.  [lOJ  Inde  flexa  rétro  classis  reditumque  in 
citeriora  provinciae,  quo  omnium  populorum,  qui  c/s  Hiberumin- 
colunt,  multorum  et  ultimae  Hispaniae  legali  concurrerunt.  [11] 
Sed  qui  vere  dicionis  imperiique  Romani  facti  sint,  obsidibus  da- 
tis,  populi,  amplius  fuere  centum  viginti.  [12J  Igitur  terrestribus 
quoque  copiis  satis  lidens  Romanus  usque  ad  saltiuii  Gaslulonen- 
sem  est  progressus.  Hasdrubal  in  Lusitaniam  ac  propius  Oceanum 
concessit. 


XX  ;i]  Hostium,  voy.  xiv,  10.  [8j  Versi,  direptis,    etc.,   au  lieu 

[2j     Litorl,     même     construction  de  rersi  sunl.  direp/isi/tie...  Tile-Live 

que  XV,  11  :   vadis,   même  construc-  a  réuni  en  une  seule  phrase  les  élé- 

tion    de  l'ablatif  de   la  question  ithi  nients   de  deux  |)éi'iodes,  voy.  XXI, 

que  ci-dessus,  XXI,  vni.  7  ;  xxui,  î»;  xiv,  2:  xlvi,  7  ;    XXII,  vu.  ."i":  etc. 

13;  XXII,  I,   12;  iv,  i\  ;  eic .  ;  puppi-  10]  Citeriora  provinciae  (même 

bics,  voy.  ci-dessus,    XXI,  xxvii,  9  ;  construction  qm'  xvn,  2',   rEsjia^Mie 

xxviii, '7.  en  deçà   de    l'Ebie  ;  t'^   pour  elium, 

[4]  Garthaginem,  «  Carlhagène  »;  comme  chez  les  poètes. 

af/rum  circa,  voy.  xvu,  S;  tecta...  in-  [11:  Facti  sint,   même    constiuc- 

juncta   muru,  les    maisons    des   fau-  tion    que    ci-dessus,    n,  .">  ;    amplius 

bourgs.  fuere,   suppléez  quam,    ellipse  ordi- 

[B]  Sparti,    graminée    à    longues  nuire  en  pareil  cas. 

feuilles   dont  on    fait  des  nattes  et  [12]  Propius  est  consliuil  connue 

des  cordages.  pro/^c,  dont  il  est  le  com|):ir;itif. 
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XXI.  [l]  Quietum  inde  fore  videbatur  reliquuni  aestatis  tempiis, 
fuissetqiieper  Poenum  hostem:  sed.  praeterquam  quod  ipsorum 
Hispanomm  inquiéta  avid  iqiie  in  novas  res  sunt  ingénia,  [2]  Man- 
donins  Indibilisque,  qui  antea  Ilergetum  regulus  fuerat,  postquam 
Romani  ab  saltu  recessere  ad  maritimam  oram,  concitis  popula- 
rjbus.  in  agrum  pacatum  sociomm  Romanorum  ad  populandum 
venerunt.  [3]  Adversus  eos  Iribunus  militum  cum  expeditis  auxiliis 
a  Scipione  inissi  levi  certamine.  ut  tumultuariam  raanum,  fudere. 
mille  houiinibus  occisis,  quibusdam  captis  magnaque  parte  armis 
€xuta.  [i]  Ilic  tamen  tumaltus  cedentem  ad  Oceanum  Hasdruba- 
lem  cis  Hiberum  ad  socios  tutandos  retraxit.  [5]  Castra  Punica  in 
agro  llergavonensium.  castra  Romana  ad  Novam  Glassem  erant, 
cum  fama  repens  alio  avertit  bellum.  [6J  Geltiberi,  qui  principes 
regionis  suae  legatos  miseranl  obsidesquedederant  Romanis,  nun- 
tio  misso  a  Scipione  exciti  arma  capiunl,  [7]  provinciamque  Car- 
thaginiensium  valido  exercituinvadunt.  Tria  oppida  vi  expugnant  ; 
inde  cum  ipso  Hasdrubale  duobus  proeliis  egregie  pugnant  ;  ad 
-quindecim  milia  hostium  occiderunt,  quattuor  milia  cum  rnultis 
militari  bus  signis  capiimt. 

XXII.  [1]  Hoc  statu  rerum  in  Hispania  P.  Scipio  in  provinciam 
V -nit.  prorogato  post  consulatum  imperio  ab  senatu  missus  cum 
triginta  longis  navibus  et  octo  milibus  militum  magnoque  com- 
nieatu  advecto.  [2]  Ea  classis  ingens  agmine  onerariarum  procul 
visa  cum  magna  laetitia  civium  sociorumque  porlura  Tarraconis 
^x  alto  tenuit.  [5]  Ibi  milite  exposito,  profectus  Scipio  fratri  se 
■conjungit.ac  deinde  communi  animoconsilioque  gerebant  bellum. 
[4J  Occupatis  igitur  C:irlhaginiensibusCeltiberico  bello  baud  cunc- 
tanter  Hiberum  transgrediunlur,  nec  uUo  viso  boste  Sagunlum 
parguntire,  quod  ibi  obsides  totius  Hispaniae  traditos  ab  Hanni- 
bale  fama  erat  modico  in  arce  custodiri  praesidio.  [.o]  Id  unum  pi- 
^nus  inclinatos  ad  Romanam  societatem  omnium  Hispaniae popu- 
lorum  animos  morabatur,  ne  sanguine  liberum  suorum  culpa  de- 
fectionis  lueretur.  [6J  Eo  vinculo  Hispaniam  vir  unus  soUerti  magis 


XXI  [i;  Per,  "  dans  la  uipsure  où  XXII  [1]  Prorogato,  etc.,  l'usajjre 

cela  dé|iendait  de...  "  (cf.  Kiemann,  s'était    établi    de  proroger   les   pou- 

Synt.  Int.,  %  9.3).  voirs  d'un  magistrat oudun  général, 

[2'  Saltu,  s.-e.  Castulonensi.  au  delà  du   temps  hxé   par  la  loi,  et 

[3]  Missi    en    accord    avec    l'en-  jusqu'à    ce    qu'il    eût    accompli  la 

semble     des  sujets     représenté  par  mission  dont  il  était  chargé. 

iribunus    cum   expeditis  auccifiis;  ut,  [2]  Onerariarum,  s.-e.  navium. 

voy.  XXI,    VII,   7;    quibusdam,    voy.  [3]  Exposito,    débaïqué  ;    c'est   le 

xvii,  4.                                                '  contraire  d'imjMJsito  ixix,  4). 

I'a]  Tamen    s'explique   par    l'idée  [4]  Nec   ullo,  au  lieu  de  et  nullo, 

suivante  :    "   bien  que  ce  n'ait    été  qui  eût    été  plus   logique  (cf.   XXI, 

qu'une  escarmouche  ».  xlviii,  8  :  9  ;  etc.). 

[T-  Provinciam,   même  construc-  [b]  Liberum,  archaïsme  pour  //ac- 
tion que  XXI,    XXX,  2;   XLVi,  il:  etc.  ro'rum. 
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quam  fideli  consilio  exsolvit.  Abelux  erat  Sagunti  nobilisHispanus^ 
fidus  antePoenis,  tum,qualia  plerumquesunt  barbaroruia  ingénia^ 
cum  fortuna  miitaverat  fidem.  [7]  Geteruin  transfugam  sine  ma- 
gnae  rei  proditione  venientem  ad  hostes  nihil  aliiid  quam  imiim 
vile  atque  infaiiie  corpus  esse  ratus,  id  agebat  ut  quam  maximum 
emolumentum  novis  sociis  esset.  [8]  Gircumspectis  igitur  omni- 
bus.quae  fortuna  potestatis  ejus  poterat  facere,  obsidibus  potissi- 
mum  tradendis  animum  adjecit,  eam  unam  rem  maxime  ratus- 
conciliaturani  Romanis  principum  Hispaniae  nmicitiam.  [9]  Sed 
cum  injussu  Bostaris  praefecti  satis  sciret  nihil  obsidum  custodes 
factures  esse,  Bostarem  ipsum  arte  adgreditur.  [10]  Castra  extra 
urbem  in  ipso  litore  habebat  Bostar,  ut  aditum  ea  parte interclude- 
ret  Romanis.  Ibi  eum  in  secretum  abductum  velut  ignorantem 
monet  quo  statu  sit  res  :  [11]  «  metum  continuisse  ad  eam  diem 
Hispanorum  animos,  quia  procul  Romani  abessent  ;  nunc  cis  Hi- 
berum  castra  Romana  esse,  arcem  tutam  perfugiumquenovas  vo- 
lentibus  res  ;  itaque  quos  melus  non  teneat,  beneficio  et  gratia 
devinciendos  esse.  »  [12]  Miranti  Bostari  percunctantique  quod- 
nam  id  subitum  tantae  rei  donum  posset  esse  :  [13]  «  Obsides  », 
inquit,  «  in  civitates  remilte.  Id  et  privatim  parentibus.  quorum 
maximum  nomen  in  civitalibus  est  suis,  et  publioe  populis- 
gratum  eril.  [14]  Vult  sibi  quisque  credi,  et  habita  lides  ipsaiu 
plerumque  obligat  fidem.  Minislerium  restiluendorum  domos  ob- 
sidum mihimet  deposco  ipse,  ut  opéra  quoque  inpensa  consi- 
lium adjuvem  meum  etreisuapte naturagratae  quantum  insupergrur 
tiam  possim  adiciam».[15jIIomininon  ad  cetera  Punica  ingénia  cal- 
lido  ut  persuasit,  nocte  clam  progressus  ad  bostium  staliones 
conventis  quibusdam  auxiliaribus  Hispanis  et  ab  bis  ad  Scipionem 
perductus,  quid  adferret  expromit  [16]  et  fide  accepta  data({ue  ac 
loco  ettemporc  constituto  ad  obsides  tradendos,  Saguntum  redit. 
Diem  insequenlom  absumpsit  cum  Bostare  mandalisad  rem  agen- 
dam  accipiendis.  [17]  Dimissus  cum  se  nocte  iturum,  ut  custodias- 
hostium  falleret,  constituisset,  ad  compositam  cum  iis  horam 
excitatis  custodibus  puororum  profectus,  voluti  iguarus  in  pracpa- 

[7]  Emolumentum  est  attribut  et  XXI,  xliv.  3-  XXII     vu     12-  etc 

essel  a  pour  suj..'t  ipse  (s.-e.)  repn-  [la]  Suis,  ■>  leurs  propres  ...' 

^^^.Vi^i  fl^e/!«x.  [14]  Ipsam,  «  précisénieiit  ■•  :  croire 

[bJObsidibus...tradendis  est  cens-  à  la  ridéluô  d'autrui,  c'est    souveul 

truitavec«N/«j?iwa((/«t/V,  expression  lenga^j'cr    en   ftffn   (Rieinann)  ;  7/v,- 

analoguc  ;i  .itwlutt 00.  no/jeram  detHl  liatn...  adiciam,    cf     Polvbc    IIl'  'IS 

L'iJv-'Ontinulsse,  avaitassuie  leur  akô;  y£tç,i^Tv-ç  toî  T'jk-''^%->.- 

fidélité  à  Garlliag<";  ad  eam  diem,  au  [1.5]  Ad,  '•  en  co'iu'nai'aison  de...  ... 

ueuileac/   eum   diem  inusité  ;  »oDa.s  [Itj]  Absumpsit,  i. lus  for!  que  roi.- 

volenliùus  res,  bien  qu'emplové  sub-  sumpsit. 

stantivcinent,  le  participe  vôleniibus  [17]    Cum...    constituisset,    sui.- 

garde   sa  construction    verbale    (cf.  pléez  cum  Bostare... 
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ratas  sua  fraude  insidias  ducit.  [18]  In  castra  Romana  perducti; 
cetera  omnia  de  reddendis  obsidibus,  sicut  cum  Bostare  constitu- 
tum  erat.  acta  per  eum  eoden\  ordine,  quo  si  Garthaginiensium 
nomine  sic  ageretur.  [19]  Major  aliquanto  Romanorum  gratia  fuit 
in  re  pari,  quam  quanta  futura  Garthaginiensium fuerat.IIlos  enim 
graves  superbosg Me  in  rébus  secundis  expertes  fortuna  et  timor 
mitigasse  videri  poterat  :  [20]  Ronianus  primo  adventu  incognitus 
ante  ab  re  démenti  liberalique  initium  fecerat:  et  Abelux,  vir  pru- 
dens.  haud  frustra  videbatur  socios  mutasse.  [21]  Itaque  ingenti 
consensu  defectionem  omnes  spectare:  armaque  extemplo  mota 
forent,  nibiems,  quae  Romanosquoque  et  Garthaginienses  conce- 
dere  in  tecta  coegit,  intervenisset. 

XXIII.  [i]  Haec  in  Hispania  seciînda  aestate  Punici  belli 
gesta,  cum  m  Italia  paulum  intervalli  cladibus  Romanis  sollers 
cunctatio  Fabii  fecisset;[2]  quae,  ut  Hannibalem  nonmedio- 
cri  soUicitum  cura  habebat,  tandem  eum  militiae  magistrum 
delegisse  Romanos  cernentem,  [3]  qui  bellum  ratione,  non 
fortuna  gereret,  ita  contempta  erat  inter  cives  armatos 
pariter  togatosque,  utique  postquam  absente  eo  temeritate 
magistri  equitum  laeto  verius  dixerim  quam  propero  eventu 
pugnatum  fuerat.  [4^  Accesserant  duae  les  ad  augendam  in- 
vidiam  dictatoris,  una  fraude  acdolo  Hannibalis,  quod,  cum 
a  perfugis  ei  monstratus  ager  dictatoris  esset,  omnibus  circa 
solo  aequatis  ab  unoeo  ferrum  ignemque  etvimomnem  hos- 
tilem  abstineri  jussil,  ut  occuiti  alicujus  pacti  ea  merces 
videri  posset,  [o]  altéra  ipsius   facto,  primo  forsitan  dubio, 

[18'    Quo,    suppléez     acta     essent ;  cri,  litote  :    soUicitum...  habebat  (cf. 

rihiparfait  ageretur  sexplique  de  la  XXI,  xi,  3)  plus  fort  que  sollicitabat. 

même  façon  que  ci-dessus,  XXI,  iv,  -<  tenait  en   émoi  «  :  eum,  i.  e.  talem, 

3;  V.  11  :  XIX,  2:  etc.  est  en  corrélation  avec  qui;  militiae 

19"  Gratia,      "    la  popularité    »:  «mgrjs/yn/ni,  «  maître  en  fait  d'art  mi- 

quam    quanta    futura...    fuerat.    que  litaire  ». 

celle  dont  les   Carthaginois  avaient  3]  Utique,  «  surtout  »  ;  pur/natum 

pu    se  flatter   pour   eux-mêmes,  en  fuerat,  ce  combat   sera  raconté  au 

rendant  les  otages  :  e.f;>erfos,  au  pas-  chapitre   xxiv  :    pour    fuerat,    voy. 

sif,  conimo  XXI.  i.  2.  XXI,  m,  2:  XXII,  xiii,  2:    etc.:  ie 

[20"    Romanus,    P.     Scipion  ;    et  plus-que-parfait     après     postquam. 

Abelnx.    et     de    plus    on    se    disait  parce  que  la  proposition  principale 

qu'Abelux  navait  pas  sans  de  graves  est  à  l'imitarfait. 

raisons  haud  frustra),  etc.  [4"  Duaeres, "  deuxcirconstances"; 

'21]   Defectionem,    voy.    XXIII,  mu/î^/rt/H.  «  limpopularilé  »  : /ra^rfeac 

ixix,    16;  /"ore?)?,  cf.  XXIV,  XXXI,  11.  '/o/o  (ablatif  de  cause),  «  par  une  ruse 

XXIII-XXX.   Le  dictateur   Fabius  adroite»:    omnibus,    adjectif   neutre 

sauve  son   maître  de  cavalerie  Minu-  emi)loyé   substantivement   (cf.  XXI, 

dus.  Lviii,  8):  circa,  cf.  XXI,  vu,  h  ;  etc.  ; 

XXIII  ;i]  Cujn,  "  alors  que  ».  ab    uno    eo,  i.  e.    ab  eo  uno;  ea,   par 

[2[  Ut...  ita,  i.  e.   quidem...  sed...  attraction  pour  ù/. 

«sans  doute...  mais...  »:  non  medio-  [5]  Ipsius,  i.  e.  dictatoris;  dubio, 
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quia  non  expectata  in  eo  senatus  auetoritas  est,  ad  extre- 
mum  haud  ambiguë  in  maximani  laudem  verso.  [6]  In  per- 
mutandis  captivis,  quod  sic  primo  Punico  bello  factum  erat, 
convenerat  inter  duces  Romanum  Poenumque,  ut,  quae  pars 
plures  reciperet  quam  daret^  argenti  pondo  bina  et  selibras 
in  militein  praestaret.  [7]  Ducentis  quadrag-inta'[septeni  cuni 
plures  Romanus  quam  Poenus  recepisset  argentumque  pro 
■€is  (iebitum,  saepe  jactata  in  senatu  re,  quoniam  non  consu- 
Juisset  patres,  tardius  erogaretur,inviolatuni  ab  hoste  agrum 
misso  Romain  Quinto  lilio  vendidit  fidemque  publicani  in- 
pendio  privato  exsolvit, 

[9j  Hannibal  proGereoni  moenibus,cujus  urbis^captae  atque 
incensae  ab  se  in  usuni  borreoruni  pauca  reliquerat  tecta-, 
in  stativis  erat.  [10^  Inde  frumentatum  duas  exercitus partes 
mittebat;  cum  tertia  ipse  expedita  in  statiwne  erat,  simul 
•castris  praesidio  et|circumspectans  necunde  impetus  in  fru- 
-mentatores  fieret. 

XXIV.  [1]  Romanus  tune  exercitus  in  agro  Larinati  ei^t. 
Praeerat  Minucius  magister  equitum,  profecto,sicut  antedic- 
tum  est,  ad  urbem  dictatore.  [2]  Ceteruin  castra,  quae  in 
monte  alto  ac  tuto  loco  posita  fuerant,  jam  in  planum  defe- 
runtur,  agitabanturque  pro  ingenio  ducis  consilia  calidiora, 
«ut  impetus  aut  in  frumenlatores  pabilos  aul  in  castra  relicta 


«  équivoque  -  ;  sa  coudiiilo    pouvait  du  Séiial  ->;  eroQaretur,  «  était  onlo»- 

■ètre  prise  en  bonne  ou  <'u  mauvaise  n.aucé  »>  ;    le  iSènal    piescrivail    lor- 

part  ;  in  eo,  «eu  celle  occasion»;   le  ilouuanceuienl  des  frais  dus   pnr  le 

:tait  va  être  expliqué,  au  .^  6;  aucto-  trésor   public,  mandat   sans    lecjnel 

.ri7as,  «  l'autorisation  »;  ad  ex/rewww  le    (juestfMU'     refusait    tout    arj,'enl, 

soppose  à  primo.  même  à  un  dielaleur-,  impendio,  i.  e. 

[Il'  Quae    pars,    ré^'ulièrenient    il  suiuplu,  •  ;i  ses  frais  ... 

faudrait  ulra  pars;  pondo  voy.  XXI.  '.1   In  usumhorreoram,  i.e.7»n'6j<.v 

XXII,      H;     sdihras,      s.-e.      sini/ulas.  utrrclnr    linrrels,    «pour    s'en    servir 

21ivres  1/ 2  par  soldat,  soit  183  fr.T.^dt»  comme  de  mn^'asins.  » 

notre  monnaie;  praesiaret,  i.  e.  p^n-  'lu  Duas  partes,  «  les  deux  lieiv  »; 

■deret.  simul...  el...,  au    lieu    de  et...    el...\ 

[7]  Ducentis,      clc,      dépend      de  raslris  praesidio,  i.  p.  ttf  castris  prae- 

pltcres ;  F Ahius   avait   reçu    d'Hanni-  sidio  esset  :  syn  col  emploi   libre   du 

bal  deux  cent  quarante   prisonniers  datif,  voy.  XXI.  xi.vn,  (i  ;  etc.  ;  nor- 

de  plus  que  ceux  qu'il  pouvail  rendre  uude,  j»oûr  nf  alicunde. 

lui-même;     Romanus,  \.    e.     dirtator  XXIV  [1]  Ante,  voy.  xviii,  10. 

Fahius;  eacpe  jaclata...rp,  ^iVwn  (\\w  r  Alto    qualifie  lôcn;  posita   ftu- 

l'affaire  eût  été  mise  souvent  en  ilé-  rant,    voyez    ci-dessus    xxiii,  ."{;    in 

îibération  »;  quoniam  o<,\  l'explication  planum,  i'.  e.  in  plaitiliem  ;  deferuntur, 

<le  tardius,  »  tiop  lard  <•;  consuluissrl .  cf.  xv,  Iv';  pro  «  conformément  à... '■; 

:au  subjonctif  du  slyle  indirect  :  •■  il  palalos,    i.    e.    palanlus ;    Icri,    i.    e, 

m'avait  pjis,  lui  disait-on,   pris   l'avis  c.ri(/iio. 
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cum  levi  pmesidio  tieret.  ^3]  Nec  Hannibalem  fefellit  cum 
duce  mutatam  esse  belli  rationem  et  ferocius  quam  consul- 
tius  rem  hostes  gesturos.  [4]  Ipse  autem,  quod  minime  quis 
crederet,  cum  hostis  propius  esset,  tertiam  partem  militum 
frumentatum,  duabus  in  castris  retentis,  dimisit,  [5]  dein  ca- 
stra ipsa  propius  hostem  movit,  duo  ferme  a  Gereonio  milia, 
in  tumulum  hosti  conspectum,  ut  intentum  se  sciret  esse  ad 
frumentatores,si  qua  vis  fieret,  tutandos.  [6]  Propior  inde  ei 
atque  ipsisimminens  Romanorum  castris  tumulus  apparuit  ; 
ad  quem  capiendum  si  luce  palam  iretur,  quia  liaud  dubie 
iiostis  breviore  via  praeventurus  erat,  nocte  clam  missi  Nu- 
midae  ceperunt.  [7]  Quos  tenentes  locum  contempta  pauci- 
tate  Romani  postero  die  cum  dejecissent, ipsi  eo  Iransferunt 
castra.  [8j  Tum  utique  exiguum  spatii  vallum  a  vallo  aberat, 
et  id  ipsum  totum  prope  compleverat  Romana  acies.  Simul 
et  per  aversa  castra  ^e  castris  Hannibalis^  equitatuscum  levi 
armatura  emissus  in  frumentatores  late  caedem  fugamque 
hustium  palatorum  fecit.  TQ^Xecacie  certare  Hannibal  ausus? 
quia  tanta  paucitate  vix  castra,  si  oppugnarentur,  tutari  po' 
terat.  [iO]  Jamque  artibus  Fabii,  sedendo  et  cunctando, 
bellum  gerebat  receperatque  suos  in  priora  castra,  quae  pro 
Gereoni  moenibus  erant.  [11]  Justa  quoque  acie  et  conlatis 
signis  dimicatum  quidam  auctores  sunt  :  «  primo  concursu 
Poenum  usque  ad  castra  fusum,  inde,  eruptione  facta,  re- 
pente versum  terrorem  in  Romanos,  NumeriDecimiSamnitis 

:V  Ferocius    quam    consultius,  hostis,  etc.  :  iretur,  le  subjonctif  ex- 

avec  plus  (le  confiance  en  soi  que  de  prime  la   pensée    que   la    situation 

réflexion.  inspire  à  Hannibal  :   il    y  aurait   au 

4"  Crederet  ^suppléez  eum  fartu-  style  direct  :  si  ibimus. 

ruhi'esse'u  ■  i.ouvait  croire  ",  "  aurait  8;  Utique,    (■<  plus  que  jamais  ») 

cru  ".  cf '  XXI,  IV,  3  ;  etc.:  ctan,  «  alors  modifie  exiguum  ;  id  ipsum,  s.-e.  spa- 

que...  "   est  l'explication  de  ce    qui  tium;  per  aiersa  rastra,  du  côtéop- 

précède:  profjïus.    plus   près   (qu  au  posé   du    camp  romain,  c'est-à-dire 

moment  où  Fabius  était  là).  par    la  porte  décumane  ;  /)a/a/orww. 

:<'  Propius  hostem,  cf.  ci-dessus,  i.  e.  palantium  (cf.  ci-dessus,  §  •2). 

XX.' 1-2 :    liosti.    ■'    pour   l'ennemi    »:  [Sfi'i^ec,  i.  e.  nec  tamen;  acie,  i.   e. 

conspectum,    "    visible  "    (cf.   iv,  (3);  justa   acif,   ••  en    bataille  rangée 

intentum.  i.  e.  paratum ;  sciret,    sup-  ausw,  s.-e.  est;  tanta  paucitate  'i.  i-. 

\\\èei  hostis  ;  se  renvoie  au  sujet  de  tnm  pai^va  manu),  l'asbtrait   pour  1»^ 

la  proposition  principale;  vis,    i.  e.  concret. 

impetus.  .10,  Receperatque,  «  aussi  avait- 

li"  Propior,  «  encore  plus  près  (des  il  "rarnené  dans...  "  ;  le  camp  devant 

Romains)  '-;  ad  qxiem  capiendum  si...  Gereonium  étail  plus  sur. 

ire^M»- est  placé  avant  la  jiroposition  [IT  Conlatis  signis,    -<  en   ordre 

causale,  pour  attirer  l'attention  sur  serré  »,  est  le  développement  de  y'ws^a 

l'objectif     d'Hannibal;     construisez  acie;  auctores  sunt,  i.  e.  tradunt  (cf. 

quia...,  si  ad  eum  capiendum. ..iretur,  XXI,  xxxviii,  1). 
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deinde  interwentu  proelium  restitutum.  [42j  Hune,  principem 
génère  ac  divitiis  non  Boviani  modo,  unde  erat,  sed  toto 
Samnio,jussu  dictatoris  octo  milia  peditum  et  équités  quin- 
gentos  ducentem  in  castra,  ab  tergo  cum  apparuisset  Ilanni- 
bali,  speciem  parti  utrique  praebuisse  novi  praesidii  cum 
Q.  Fabio  ab  Roma  venientis.  [13]  Hannibalem  insidiarum 
quoque  aliquid  timentem  récépissé  suos,  Romanum  inse- 
cutum,  adjuvante  Samnite,  duo  castella  eo  die  expugnasse. 
[14]  Sex  milia  hostium  caesa,  quinque  admodum  Roma- 
norum  ;  tamen  in  tam  pari  prope  clade  vanam  famam  egre- 
giae  victoriae  cum  vanioribus  litteris  magistri  equitum  Ro- 
mam  perlatam.  » 

XXV.  [Ij  De  his  rébus  persaepe  et  in  senatu  et  in  contione 
actum  est. [2]  Cum,  laeta  civitate,  dictator  unus  nihil  nec  famae 
nec  litteris  crederet  et,  ut  vera  omnia  essent,  secundasema- 
gis  quam  adversa  timere  diceret,  [3]  tum  M.  Metilius  tribunus 
plebis  ('  id  enim  vero  ferendum  esse  »  negat  :  [4]  «  non  praesen- 
tem  solum  dictatorem  obstitisse  rei  bene  gerendae,  sed  ab- 
sentem  etiam  gestae  obstare  [et  in  ducendo  bello]  ac  sedulo 
tempus  terere,  quo  diutius  in  magistratu  sitsolusque  et  Ro- 
mae  et  in  exercitu  imperium  habeat.  [5]  Quippe  consulum 
alterum  in  acie  cecidisse,  alterum  specie  classisPunicaeper- 
sequendae  procul  ab  Italia  ablegatum;  [6]  duos  praetores 
Siciliaatque  Sardinia  occupâtes,  quarum  neutra  hoc  tempore 
[provinciajpraetoreegeat;  M.  Minucium  magistrum  equitum, 
ne  hostem  videret,  ne  quid  rei  bellicae  gereret,  prope  in  cus- 
todia  habitum.  [7]  Itaque  hercule  non  Samnium  modo,  quo 


[12^  Principem,    cf.     xiii,    'i  ;    ab  dulo.  \.  e.  de  industria  ;  lempus  terere, 

Borna,  cf.  XXI,  v,  7  ;   xv,  :{ ;   lix,  -^  ;  cf.  XXI.  xi,  .{. 

etc.  [."ij  Quippe,  i.  e.  nam  (cf.  XXI,  v, 

[14]  In...  clade,  nialgrô  des  perles  Ik);  ablegatum,   cf.  XXI,  x,  12;  pour 

sensibloinout  égales;   tamen  indique  le  fait,  voy.  xi,  7;  et  notez  ici  l'exa- 

que  la  préposition  in  a  le  sens  con-  gération  oratoire, 

cessif;     vanioribus,     «   encore    plus  [fi]  Sicilia,  pour  a  5ic/7w,  par  ana- 

dignes  d'un  fanfaron  ».  logie  avec  l'expression    re   occupnri  ; 

XXV  |ll  In  contione,  -<  dans  les  praetores,  T.  Olaciiins  et  A.  Corne- 
assemblées  du  peuple  »  (singulier  lins  Manimula  (cf  ci-après  xxxi,  (i; 
collectif).  XXIII.  XXI.  i). 

[2]  Nihil,  «en  rien  »,  accusatif  ad-  [71  Hercule,     ordinairement     me 

verbial  ;  nt,  -  à  supposer  (pie...  ».  /irrcule!  quo  doit  être  raltaclH'  à  con- 

[3]  Enimvero,  «    en   vérité    »,   ex-  cessum  sil  (a  Homanis)  ;  l'omis  «,  au 

pri'ssion  énergique  et  familière  (cf.,  proHl     des     Carthaginois»;     trans 

en  fr.  «  pour  le  coup)  »; /"eren^^Mm,  i.  e.  Biljcrum,     mènu'    conslruclion    que 

tolcrabile.  XXI,   xxiv,    2;    lui,    4;lx,  .'>;    LXi, 

[4]  Obstare,  i.   e.    obtrectare  ;   se-  (i  ;  etc.  ;  ar/yuni  .s»m«/,  voy.  xxni,  4. 
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jam  tamquam  IransHiberum  agro  Poenis  concessum  sit,sed 
Campanum  Calenumque  et  Falernum  agrum  pervasfatos 
■esse,  sedente  Casilini  dictatore  et  legionibus  populi  Roma- 
ni agrum  suum  tutante.  8j  Exercitum  cupientem  pugnare  et 
magistrum  equitum  clauses  prope  intra  vallum  retentos, 
tamquam  hostibus  captivis  arma  adempla.  [91  Tandem,  ut 
-abscesserit  inde  dictator,  ut  obsidione  liberatos,  extra  val- 
lum egressos  fudisse  ac  fugasse  hostes.  [10]  Quas  ob  res,  si 
antiquus  animus  plebei  Romanae  esset,  audaciter  se  latu- 
rum  fuisse  de  abrogando  Q.  Fabi  imperio;  nunc  modicam 
rogationem  promulgaturum  de  aequando  magistri  equitum 
et  dictatoris  jure.  [11]  Nec  tamen  ne  ita  quidem  prius  mit- 
tendum  ad  exercitum  Q.  Fabium,  quani  consulem  in  locum 
C.  Flamini  suffecisset.  » 

12  Dictator  contionibus  se  abstinuit,  in  actione  minime 
popuiaris.  Ne  in  senatu  quidem  satis  aequis  auribus  audie- 
batur,  13]  cum  hostem  verbis  extolleret  biennique  clades 
per  temerilatem  atque  inscitiam  ducum  acceptas  referret  et 
magistro  equitum,  quod  contra  dictum  suum  pugnasset,ra- 
tionem  diceret  reddendam  esse.  [14]  Si  pênes  se  summa  im- 
perii  consiliique  sit,  prope  diem  efîecturum,  ut  sciant  ho- 
mines,  bono  imperatore,  haud  magni  fortunam  momenti  esse, 
[15]  mentem  rationemque  dominari,  et  in    tempore  et  sine 

'81  Prope  modifie  clmisos;  compa-  sens  de  la  première;  consulem,..  su/- 

rez  §  6  :  «  Prope  iu  cuslodia   habi-  fecitset,  »    il    eût  choisi  un    consul 

tum  "  :  tamquam  Jiostibus  cnptivis,  i.  subrogé  ". 

e.  tamquam  hostes  capti  esstnt.  eis...;  '{T  In   actione,    i.    e.    in    agendo 

arma,  exagération    pour    usus  armo-  fapud  populum),  "  dans  la  discussion 

■j^m.  dune  affaire  soumise  au  peuple 

'9"  Ut,  comme  ut  primum  ;  ut  libe-  minime  popuiaris.  "  tout  à  fait  imp'i 

ratôs.  cf.  XXI,  xviii.  ô.  pulaire  "   explique    l'abstention   du 

10"  Antiquus,  ■  du  b<in  vieux  (WcX^h'WX  :  aeijuis  auribus  audiebatm . 
teînps  ■  :  audaciter.  forme  rare  pour  "  était  favoratjlement  écouté  ». 
audacter;  se  laturum  fuisse  de...^  -  il  \\V  Bienni  (i)Our  biennii),  "  dan- 
aurait  proposé  (au  peuple)  de...";  les  deux  dernières  années  »;  rfic/îa/-. 
■abrogando...  imperio,  ••  enjoindre  à  i.  e.  edictum;  la  désobéissance  ûu 
Fabius  de  se  démettre  du  comman-  dictateur  était  un  crime,  presque  un 
dément  "  :  nunc,  «  mais  vu  la  situa-  sacrilège,  cf.  VIII,  xxxiv,  2  :  «  Dic- 
tion "  ;  modicam,  <•  modérée  ";  ro(pi-  tatoris  edictum  pro  numine  semper 
tionem,  «  projiosition  >;  (qu  il  soumet  observatum  ". 

^u  peuple I \  promulfjaturum  :   -  il  fera  [14]  Sit,     i.    e.     maneat,     pour    ]<■ 

-afficher  •>.,  Il  portera  6  la  connaissance  temps,  voy.  ci-dessus,  xviii,  y  ;  prope 

de  tous  par  une  affiche  apposée  aux  diem,  "  au  premier  jour  »;    effectu- 

murs  de  ïaerarium.  rum,  s.-e.  se;  bono   imperatore   (abla- 

ir  Nec  tamen   (•■  et  cependant...  tif  absolu),  i.  e.  *i   bonus  sit  impera- 

ne...  pas...  >')  ne  ita  quidem,  au  lien  tor  ;      haud    magni     momenti      esse 

•de  tamen  ne  ita  quidem;   la  seconde  (cf.  XXI,  iv,  2),  "  n'a  guère  d'action 

négation   ne   sert   qu'à   préciser    le  décisive  ». 
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ignominia  servasse  exercitiim  quam  multa  milia  hostium 
occidisse  majorem  gloriam  esse.  ri6]Hujus  geiieris  orationi- 
biis  frustra  habitis  et  consule  creato  M.  Atilio  Regulo,  ne 
praesens  de  jure  iraperii  dimicai^et,  pridie  quam  rogationis 
ferendae  diesadesset,  nocte  ad  exercitum  abiit.  [17]  Luce  orta 
cum  plebis  concilium  esset,  magis  tacita  invidia  dictatoris 
favorque  magistri  equitum  animos  versabat,  quam  satis  au- 
debant  hominesad  suadendum  quod  vulgo  placebat  prodire, 
et,  favore  superante,  auctoritas  tamen  rogationi  deerat.  [18] 
Unus  inventus  est  suasor  legis,  C.  Terentius  Yarro,  qui  priore 
anno  praetor  fuerat,  loco  non  huniili  solum  sed  etiam  sor- 
dido  ortus.  [19]  Patrem  lanium  fuisse  ferunt,  ipsum  insti- 
torem  mercis,  fdioque  hoc  ipso  in  servilia  ejus  artis  minis- 
teria  usum. 

XXVI.  [1]  Is  jiîvenis,  ut  jam  ex  eo  génère  quaestus  pecu- 
nia  a  pâtre  relicta  animos  ad  spemliberalioris  fortunae  fecit 
togaque  et  forum  placuere,  [2]  proclamando  pro  sordidis 
hominibus  causisque  adversus  rem  et  famam  bonorum  pri- 
mum  in  notitiam  populi,  deinde  ad  honores  pervenit,  [3] 
quaesturaque  et  duabus  aedililatibus,  plebeia  et  curuli,  pos- 
tremo  et  praetura  perfunctus  jam  ad  consulatus  spem  cum 
adtoUeret  animos,  [4]  haud  parum  çallide,  auram  favoris  po- 
pularisj  ex  dictatoria  invidia  petiit  scitique  plebis  unus  gra- 
tiam  tulit. 

[5]    Omnes    eam    rogationem,  (iui(jue    Romae   qui([ue  in 


1.17;  Animos  versabat,   cf.   XXI,  plus    conforme    à  la    dignité    d'un 

XXX,  1  ;  vuhjo.  i.  0.  iiiultitudini;  supe-  liomnie  libre  ;   loga,    la  tuge   était  le 

rante,  ■■  étant  en  excès  >■.  auctoritas,  vêtement  des  citoyens  aises;  les  pi'- 

«  l'appui  de  personnes  intluentes  -.  lites  gens   se  contentaient  de  la  tn- 

IN^  Suasor  legis,  cf.  XXI,  lxii,  i.  nique;  forum.  «  la  politi(iue.  » 

J'J    Lanium,"  boucher  •■  ;  ipsum,  [■.!_,  Proclamando  expression  éner- 

«  par  lui  niènie.   en  personne  '-:   in-  gique  où   Tile  Live    a    voulu  niottre- 

si//or'^///,  '  détaillant '-;  les  Romains  tout    <;n\   mépris    pour    les    avocats 

n'estimaient  que   les    uf'gocianls  en  braillards;   jim    sonliilift     lioininihxis 

gros  (werc«/ores)  ;   vemJre  au    ilétail  musisque,   «  pour    des    gens  de  rien 

était  considéré  par  eux   comme  une  dans  des  atïaires  malprojires  »  ; /t/h, 

besogne  servile:  hoc  ipso,   ■•  dont  il  suppléez /V»//*(7/«/-f;//. 

est    précisément    question    ••;    ejus  \     Haud  parum   callide  (litote), 

artis,  «  de  ce  métier  ...  <■  avec  beaucoup   de  finess  •  et  das- 

XXyi  :i]  Ex  eo  g-enere  quaestus,  tuce  »;  px  dictntoria  (i.  e.  dirtalovis, 

qualifie  pecunia;  c  est   comme  s  il  y  in  dictatnrem)  inridia,   voy.  xxni,  4; 

avait  pecunia  ex    eo    génère  quaestus  sriti  plebis,  au    lieu    de   1  expression 

parla;  pour  l'emploi  comme   f|ualili-  ouïinain^  plrhisriU ;  (/ralinm  lulil,  »  il 

catifs   d'adverbes   ou    il  expressions  en  recueillit  tout  le  benétice  ". 

adverbiales,    cf.     xxv.    7;    ajiimos...  .">]  Quique...  quique...,  la  subsli- 

fecit,  "lui   donna  le  courage  île...  »;  lulion  de   -que...   -que...    à  et...  et... 

fiheralioris  fortunae,  d'une  situation  est    poétique;     aequi     alque    iniqui,. 
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exercitu  erant,  aequi  atque  iniqui,  praeter  ipsum  dictato- 
rem,  in  contumeliam  ejus  latam  acceperunt;  [6]  ipse,  qua 
gravitate  animi  criminantessead  multitudinem  inimicos  tul- 
erat,  eadem  et  populi  in  se  saevienlis  injuriam  tulit;  [7^  ac- 
ceptisque  inipso  itinere  litteris  senalus  de  aequato  imperio, 
satis  fîdens  haudquaquam  cum  imperii  jure  artem  imperandi 
aequatam,  cum  invicto  acivibushostibusque  animo  adexer- 
citum  rediit. 

XXVII.  [1]  Minucius  vero  cum  jam  ante  vix  tolerabilis 
fuisset  rébus  secundis  ac  favore  volgi,  [2]  tum  utique  inmo- 
dice  inmodesteque  non  Hannibale  magis  victo  ab  se  quam 
Q.  Fabio  gloriari  :  '3]  ^  illum,  in  rébus  asperisunicum  ducem 
ac  parem  quaesitum  Hannibali,  majorem  minori,  dictatorem 
magistro  equitum,  quod  nulla  memoria  babeat  annalium, 
jussu  populi  aequatum  in  eadem  civitate,  in  qua  magistri 
equitum  virgas  ac  secures  dictatoris  tremere  atque  horrere 
soliti  sint  :  tantum  suam  felicitatem  virtutemque  enituisse  !  [4] 
Ergo  secuturum  se  fortunam  suam,  si  dictator  in  cuncta- 
tione  ac  segnitie  deorum  hominumque  judiciodamnata  pers- 
taret.  "[o^Itaque  quo  die  primum  congressus  est  cumQ.  Fa- 
bio, statuendum  omnium  primum  ait  esse,  quem  ad  modum 
imperio  aequato  utantur  :  [6j  se  optumum  ducere,  aut  die- 
bus  alternis  aut,  si  majora  intervalla  placèrent,  partitis  tem- 


<■  partisans  et  adversaires  »  ;  m  con-  paration    nécessaire  au  récit   de  la 

tumeliam...     acceperunt,      cf.    XXI,  mésaventure  où  vont  lentrainer  ses 

LXiii,  14.  défauts;  unicum...  quaesitum,  cf.  Xiv, 

[b]  Gravitate     animi,     «    avec  la  U:  majorem   minori  sont  des   ternie^ 

dignité  ":  a<l .  ■■  auprès  de...  ».  empruntes  à  lahiérarchie  militaire: 

t;  Litteris  senatus.  la  lettre  que  le  supérieur,  le  subalterne;    minon 

sur  l'ordre  du  Sénat  lui  adressait  le  est  le  complément  à'aequatum;   rne- 

consul,  son  président,  pour  lui  noti-  moria...    annalium,    tradition    traii>- 

fier  la  mesure   prise    à-  son  égard;  mise  ])ar  les  annales  (des  jiontife?  . 

satis    fidens,    i.    e.    confistis ;    invicto,  cf.  XXI.  xxviii,   ô;  vi?'</as...  tremert, 

cf.  XV,  1;   remarquez   le    soin    avec  construction  jtoétique. 

lequel  Tite-Live  met  en  lumière    le  [4;  Se  est  le  sujet  ;   in  cunctatiout- 

caractère  de  ses  personnages  et  les  ac  sh/nitie,  le  mut  seynities  caracle- 

sentiments  qui  les  animent.  rise  dune  façon  injurieuse  la  pru- 

XXVII    1"  Rébus  secundis,  etc.,  dence  et  la  temporisation  de  Fabius: 

ablatif  dé  cause,  voy.  ci-dessus,  xi,  deorum  liomiimmquejudicio,  les  dieux 

li:  XVII.  3:  etc.            "  lui  avaient  donné  la  victoire   et  le? 

[2'  Tum  utique.   •<  alors  jdus  que  hommes  de  peuple)  lui  permettaient 

jamais    -,    voy.    ci-dessus,    xxiv,  8;  de  commander  par  lui-même. 

(J.  Fabio,  suppléez  victo..  "o~  Utantur,  «  ils  entendent  l'exer- 

[Vj  Unicum,     toutes    les    paroles  cer  ». 

prêtées    à   Minucius    sont  calculées  RDiebus  alternis,  «  un  jour  l'un, 

jiour  mettre  en  relief  le  manque  de  uii  jour  I  autre  »:  partitis  temporibus 

mesure  et  de  modestie,  qui  fait   le  sujjpléez   imperii  (§*J;;  alterius,  "  de 

fond  de  son  caractère:  c'est  une  pré-  l'un  d'eux  ». 
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poribus  alterius  summum  jus  imperiumque  esse,  [7]  ut  par 
hosti  non  consilio  solum  sed  viribus  etiam  esset,  si  quam 
occasionem  reigerendaehabuisset.))j8]Q.  Fabio  haudquaquam 
id  placere  :  «  omnia  fortunam  eam  habitura,  quamcumque 
temeritas  collegae  habuisset.  Sibi  communicatum  cum  alio, 
non  ademptum  imperium  esse  :  [9]  itaque  se  numquam  vo- 
lentem  parte  qua  posset  rerum  consilio  gerendarum  cessu- 
rum,  nec  se  tempora  aut  dies  imperii  cum  eo,  exercitum 
divisurum,  suisque  consiliis,  quoniam  omnia  non  licere, 
quae  posset,  servaturum.  »  [10]Ita  obtinuit.  ut  legiones,  sicut 
consulibus  mos  esset,  inter  se  dividerent.  Prima  et  quarta 
Minucio,  secunda  ettertia  Fabio  evenerunt.  lU]  Item  équités 
pari  numéro  sociumque  et  Latini  nominisauxilia  diviserunt. 
Castris  quoque  se  separari  magister  equitum  voluit. 

XXVIII.  [{]  Duplex  inde  Hannibali  gaudium  fuit  —  neque 
enim  quicquam  eorum,  quae  apud  hostes  agerentur,  eum 
fallebat  et  perfugis  multa  indicantibus  et  per  suos  exploran- 
tem  —  :  [2]  «  nam  et  liberam  Minuci  temeritatem  se  suo  modo 
captaturum  et  sollertiae  Fabii  dimidium  virium  decessisse,  » 
[3]  Tumulus  erat  inter  castra  Minuci  et  Poenorum,  quem  qui 
occupasset,  baud  dubie  iniquiorem  erat  hosti  locum  facturus. 
[4]  Eum  non  tam  capere  sine  certamine  volebat  Hannibal, 


;^7]  Habuissetjau  plus-ciuc  parfait,  sirut...  luos  es.spi,  le  subjonctif,  parce 

conforinéineiil    u  l'usago  latin,    qui  que   cette  considération    fait    partie 

marque  toujours  exactemenl  le  rap-  des    paroles    de    Fabius;    au    style 

port'de  teiui)s  qui  existe  entre  la  pro-  direct  il  y  aurait   :  «  legiones,  sicul 

l»osition  subordonnée  et  la  proposi-  consulibus  mos  est,   inter  nos  divi- 

tion  principale,  danius  ». 

[8]  Id,  <' celte  proi)osition  »  ;  liabi-  [11]  Soclum,     génitif     archaïque 

tura  {esse),  s-.e.  si  iinperinm  ita  divi-  \)OUV  sociontm  ;   se    sepurari...   voluit, 

sum  esset,  «  si   on  répartissait  ainsi  «  il   désira  que  l'on    eût  aussi"  des 

le    commandement,    tout   aurait    le  camps  séjjares.  » 

sort    qu'aurait...  »  ;    habîdsset    rem-  XXVIII   [1]   Duplex  est   exjdiqué 

place  linbtierit  du   style  direct;    sur  ])av  leà  mo\!>  ru /iialuruiti  v\^ decessisse 

l'expression  du    temps   voy.    la    le-  du  §  •^;  rt//p/r///î</",  au  sul)jonctif,  pour 

marciue    précédente;   alio',    au    lieu  marquer  la  répétition  (cf.  XXI,  iv, 7; 

d'alteri,  marque  le  dédain  de  Fabius  xi,  ii;  lui,  11  ;  lvi.  .">;  lvu,  7:   XXII, 

pour  Minucius.  vu,  5;  etc.);  et  indicitntilms  et...  ex- 

[9]  Volentem,    i.    e.     sua  sponte;  plorantem,    remarquez    l'absence  de 

jmrte  qua  posset,  suppléez  »o/i  redere;  symétrie,  pour  varier  rex|)ression. 

consilio,    ablatif    adverbial,   modifie  "■ '2-3^  Liberam,  «  a ft'ranchie  de  lau- 

yereudarum  ;   exerciliun^    au    lieu   de  loi'ité    de  Fabius»;    suo    modo,    i.  e. 

««fZ  exerrifum;  mais  la  sim|)le  juxta-  suis     artibus     (cf.    XXI,    xxxiv,    1); 

position   exprime    ropi»ositiun    avec  ifuem  qui,  construction    analogue  à 

beaucoup  plus  de  force  (jue  ne  ferait  celle  qu'on    a   vue   XXI,   vi,  3et4-, 

la    particule;    lirerel,    sui)pléez  .sr/--  orrujiassct   marque   l'antériorité    par 

tare.  VAppoil  il  enil...  facturus   (cf.   ci-des- 

[10]    Obtinuit,     i.      e.     pervicit  ;  sus,  xxvii,  7). 
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quaniquam  id  operae  pretiumerat,quam  causani  certammis 
cum  xMinucio,quem  procursurum  ad  obsistendum  satis  scie- 
bat,  conti-aîiere.  [5~  Ager  omnis  médius  eral  prima  specie 
inulilis  insidiatoii,  quia  non  modo  silyestre  cfiiicquam  sed 
ne  vepribus  quidem  vestitum  habebal,  ^6]  re  ipsa  natus  te- 
gendis  insidiis  eo  magis,  quod  in  nuda  valle  nulla  talis  fraus^ 
timeri  poteraliet  eiant  in  anfractibus  cavae  rupes,  ut  quae- 
dam  earum  ducenos^armatos  possent  capere.  [7]  In  bas  late- 
bras,  quol'quemque  locum  apte  insidere  poterant,  quinque- 
milia'conduntui'peditum  equitumque.  i8'  Necubi  tamen  aut 
motus'alicujus  temere  egressi  aut  fulgor  armorum  fraudem- 
iiT valle  tam  aperta  detegeret,  njissis  paucis  prima  luce  ad 
capiendum  quem  ante  diximus  tumulum  avertit  oculos  hos- 
tium.  9  Primo  statim  conspectu  contempta  paucitas,  ac 
sibi  quisque  deposcere  pellendos  inde  hostes  ac  locum  ca- 
piendum ;  dux  ipse  inler  stolidissimos  ferocissimosque  ad 
arma  vocat  et  vanis  minis  increpat  hostem.  [10]  Principio< 
ievem  armaturam  dimittit,  deinde  conferto  agmine  mittit 
équités:  postremo,  cum  hostibus  quoque  subsidia  mitli 
videret.  instru<tis  legionibus  procedit.  Jl]  Et  Hanniballabo 
rantibus  suis  alla  atque  alia  crescente  certamine  mittens 
auxilia  pedilum  equitumque  jam  justam  expleverat  aciem. 
ac  totis  utrimque  viribus  certatur.  il2j  Prima  levis  arma- 
turaRomanorum,praeoccupalumcj:inferioreloco  succedeii- 

'Y  Non^tanu..    quam...,  i-   o.  mi-  suppléez    a     hitehria    ad     tumulni,  . 

nûx     quant...:      rau-^nm    ccrlnuiiius...  1*^   Paucitas,    cf.    xxiv,    9;     dépo- 

conlraherc    -  fniie  naître   loccasion  scèr'e,   infinitif   historique    destiné  a 

de  combattre...  ».  expression  hardie,  marquer    l'impatience    des    soldais; 

due   à    l'analogie   de    certamen     cvn-  pellendos...  rapiendian  »on\  cou?\r\i\\s 

trnhere.  avec  deposcere    assimilé    à    censere. 

.V  Prima  specie  s'op]X)se  à  r*» j/>«a  statuere,   etc.:    tlvx,    «    leur   ch<^f   « 

(^'i  j:   non  modo,  etc.,  au  liCU  de  non  (Minucius);    increpat,    "  il   injurie  » 

modo    rtou....    etc..    Tov.    Rieiuann,  ^cf.  m.  llu 

6yn/.  lut.,  %  'ivf.K  Rem.  1.  ^10]  Levem  armaturam,  1  abstrait. 

fi"  Natni8,cf.  IV. 2:  nuda.i.e.  aperta  pour'le  concret  icf.  XXI.  lv,  .t  ;  lvii. 

{ï"8)";  «/est    exjdicatif  et    remplace  U;  XXll,  iv,  3;   etc.);  dimittit,  «il 

ètenim  :  swv    <juaedam,    voy.   xvii.   4  détache  contre  eux '•,  con/'erfo  rt^rw^^i 

et    1  :    dvcenoi'.    ■■    deux  cents   cha-  «  en  rangs  serrés  «. 

cune   '.  _!']  Alia  atque  alia,  cf.  xv,  7  :  ut.. 

7    Quot    quemque...     poterant  <-  comme  il  eiail  naturel  »  :  justam,- 

e.xplique    par   avance  '/wf^yw^   milia  *  de  façon  à  ce  quelle  fût  régulière  » 

ronf/M»»fw/- :  avec  ^?/o/ emijloTé  comme  (cf- XXI,  xi,  ô). 

substantif   au    nominatif  "comparez  l'i]  Prima  doit  être  joint  a  puisa- 

nlujuot  fXXI.  Lix.   'A:   apte,   <-  com-  dètrusaque,    «   culbutée    >•:    ex    mfe- 

modément  »:  roudurdur,  cf.  xiv,  8.  riore  loco  dépend  de  succedens;   1  ac- 

8"  Necubi  tamen,  i.  e.    ne  tamen  cusatif  tumulum,  comiilément  de  suc- 

al'iriibi:  atiruju-<!,  s.-e.  militis  ;  egressi,  cedens,  est  une  construction  rare  et. 

suppléez  e  latebrts;  ante,%  3;  avertit,  poétique. 
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tiimulum,  puisa  delrusaqueterrorem  in  succedentem  intulit 
equitem  eti  ad  signa  legionum  refugit.  [13]  Peditum  acies- 
inter  percuisos  inipavida  sola  erat  videbaturque,  si  justa  ac 
recta  pugna  esset,  haudquaquam  inpar  futura  :  tantum  ani- 
morumfecerat  prospère  ante  paucos  dies  res  gesla  !  [14]  Sed 
exorti  repente  insidiatores  eum  tumultum  terroremque  in 
latera  utrimque  ab  tergoque  incursantes  fecerunt,  ut  nec 
animus  ad  pugnam  neque  ad  fugam  spes  cuiquam  super- 
esse t. 

XXIX.  [1]  Tum  Fabius  primo  clamore  paventium  audito^ 
dein  conspecta  procul  turbata  acie  «  Ita  est  »,  inquit,  «  noi> 
celeriusquam  timui  deprendit  fortuna  temeritatem.[2]  FabiO' 
aequatus  imperio  Ilannibalem  et  virtute  et  fortuna  superio- 
rem  videt.  Sed  aliud  jurgandi  suscensendique  tempus  erit  ; 
nunc  signa  extra  vallumproferte  :  victoriam  hosti  extorquea- 
mus,  confessionem  erroris  civibus  ».  [3]  Jam  magna  ex  parte- 
caesis  aliis,  aliis  circumspectantibus  fugam,  Fabiana  se  acies- 
repente  velut  caelo  demissa  adauxilium  ostendit.  [4]  Itaque, 
priusquam  ad  conjectum  teliveniret  aut  manum  consereret, 
et  suos  a  fuga  effusa  et  ab  nimis  feroci  pugna  hostes  conti- 
nuit.  Qui,  solutis  ordinibus,  vage  dissipa ti  erant,  undique 
confugerunt  ad  integram  aciem  ;  [5]  qui  plures  simul  terga 
dederant,  conversi  in  hostem  volventesque  orbeni  nunc  sen- 
sim  referre  pedem,  njijic  conglobati  restare.  Ac  janTprope 
una  acies  facta  erat  victi  atque  integri  exercitus,  infere- 
bantque  signa  in  hostem,  [6]  cum  Poenus  receptui  cecinit^ 


[13]  Inter    percuisos,    i.   e.   cum       j_:r  Magna  ex  parte    se    rapporte 

cetei'i  perculsi  essent  ;   les  mots. /«s/a  aux  deux   aliis;    les   mois    ad  aiui- 

et    recta    ont    chacun    une    vajeur  Hum  déi)endent  de  velut  caelo    (pour 

propre    :  justa,    «   régulier  "  ;    recta  de  caelo)  ilfunssa. 
sopposc    ii  in.  latera  et   ilésigne  un       [4]  Ad  conjectum  teli,  voy.  xv,  8  : 

engagement  où  l'on  combat   l'ace    à  veniret  et  cou.sfrerel  sont  ;ui  sulijonc- 

face;  haudquaquiDn  impar.  voy.  xviii,  tif,  parce  que  l'armée  de  Fabius  n'eut 

4;  animorwn,  ..  de    coniiance    et    de  pas    besoin    d'engager    le     combat  ; 

courage  ».  i)i.te(/ram,  i.  e.  intaciam,  inrolumem. 

[14]  Exorti,    i.    e.    cum  prorupis-         .")]  Plures siniul,opi)osi lion  à  mye 

sent;  eum,  i.  e.  talem  ;  ad  fuffum  {an  dissi/iati ;   mlrez-c   orhcni,    expression 

lieu  de  futjae),  par  symétrie  avec  ad  pittoresque,  au  lieu  de    l'expression 

pugnam.  '  technique     m-bem     facere    (cf.   XXI, 

XXIX  [I]  Ita  est,  «c'est  bien  ce  que  lvi,  :2);    nunc...  mmc...,   au   lieu   de 

je    craignais»;    non    celeriiis   qicam,  >/*o(/o...  «ax/o...,  est  un  tour  i)oéli(iuer 

«aussi    promptemenl   que...  »;    de-  familier  à    Tite-Live;    seusim,    voy. 

prendit  est  au  parfait.  XXI,  i.iv,  'i. 

[•2]  Imperio,    ablatif  de   relation;         U]  Poenus,     Haniiilial  ;     rednit,. 

aequatus,    remarquez     que    le    sujet  «  lit    sonner...»;    ferente,    cf.    XXI,. 

Jdmucius  n'est  pas  exprimé  à  dessein,  xli,  7. 
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palam  ferente  Hannibale  ab  se  Minucium,  se  ab  Fabio 
victum. 

[7]  Ita  per  variam  fortunam  diei  majore  parte  exacta  cum 
in  castra  reditum  esset,  [8j  Minucius,  convocatis  militibus  : 
«  Saepe  ego  »,  inquit,  «  audivi,  milites,  eum,  primum  esse 
virum,qui  ipse  consulat,  quid  in  rem  sit,  secundum  eum,  qui 
bene  monenti  oboediat;  qui  nec  ipse  consulere  nec  alteri  pa- 
rère sciât,  eum  extremi  ingenii  esse.  [9]  Nobis  quoniam  prima 
animi  ingeniique  negata  sors  est,  secundam  ac  mediam  te- 
neamus  et,  dum  imperare  discimus,  parère  prudenti  in  ani- 
mum  inducamus.  [10]  Castra  cum  Fabio  jungamus  :  ad  prae- 
torium  ejus  signa  cum  tulerimus,  ubi  ego  eum  parente  m 
appellavero,  quod  beneficio  ejus  erga  nos  ac  majestate  ejus 
dignum  est,  vos,  milites, eos,  quorum  vos  modo  arma  ac  dex- 
terae  texerunt,  [11]  patronos  salutabitis,et, si  nihilaliud,gra- 
torum  certe  nobis  animorum  gloriam  dieshic  dederit  ». 

XXX.  [1]  Signo  dato,  conclamatur  inde  ut  colligantur  vasa. 
Profecti  et  agmine  incedentes  ad  dicta toris  castra  in  admi- 
rationem  et  ipsum  et  omnes,  qui  circa  erant,  converterunt, 
[2]  Ut  constituta  sunt  ante  tribunal  signa,  progressus  ante 
alios  magister  equitum,  cum  patrem  Fabium  appellasset  cir- 
cumfusosque  militum  ejus  totum  agmen  patronos  consalu- 
tasset,  «  Parentibus  »,  inquit,  «  meis,  dictator,   quibus    te 


7]  Per,  »,  avec  »  pour  maïquer  la  rieur  celui  que  uous  lisons  chez  Ces., 

manière.  B.  G.  iv,  25,  'A. 

S'  Primum...  secundum  sont  ex-  XXX  [\]   Conclamatur,   «  Tordre 

liliqut:?  idus  loin   par    pj-tremi  iiitje-  est    donné    de...  "  :     inde,    emjjloyé 

nii  :  le  subjonctif  consulat  est  an  i)ré-  comme  deinde  ou  tum,  après  une  pr'o- 

sent,  parce  que  saepe  audivi  est  l'équi-  position  participiale  remplaçant  une 

valent  de  satis  constat.  ])roposition  temporelle,  cf.    ci-après 

y]  Animi,  ■<  la  volonté  »  ;  imjenii,  XXIII,  xxiii,  .i:  etc  ;  vasa,  les  usten- 

«  lintelligence  »  ;   dum  discimus,    cf.  siles;    vasa  collig  ère,    rassembler  les 

XXI.  vu.  1  ;  1(1;  xi,  H;  etc.  ustensiles,   d'où   «  lever  le  camp  »; 

10]  Cum  Fabio,  au  lieu  de   cum  profecti.  leur  départ  excita  l'étonne- 

Fàbii  castris,    par   nue    abréviation  ment  de  Fabius, 

d'expression  analogue  à  celle  qu'on  [i]  Tribunal,  suppléez   dictatoris  ; 

a  vue,  XXI,  IV,  8;    quod  dignum  est,  circumfusos,i.  q.  circumstanles  ;  mili- 

'•  api»ellation  quil  a  méritée  ».  tum,  «  ceux  des  soldats    de   Fabius 

11]  Patronos     est     justifié     par  qui...  »  ;  cet  emploi  du  génitif  i)arti- 

texerunt;  sahitabitis,  le  futur  au  lieu  tif  après  un  participe  ou  un  adjectif 

de   l'impératif,   comme  en  français,  masculin  au  i)ositif  est  étranger  à  la 

quand  il  sagit  d'un  ordre  qui  sera  prose  classique, 

certainement  exécuté;  si  nihilaliud,  [:V  Modo,  "  tout  à  l'heure  »;  gvod, 

suppléez  dies    hic  nobis  dédit;   certe,  i.  6.  id  quod;  fando,   «  i)ar    des  pa- 

cf.  XXI,  xLi,  8  ;  dederit,  «  nous  aura  rôles  »:  c'est  tout  ce  qu'il  peut  faire 

donné  >-  (comme  en  français);  com-  pour  l'instant;  plus  lard  il  témoi^ne- 

l)arez  avec  cet  emploi  du  futur  anté-  ra  sa  reconnaissance  par  des  actes.  ' 
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[3]  modo  nomine,  quod  fando  possum,  aequavi,  vitam  tan- 
tum  debeo,  tibi  cum  meam  salutem  tum  omnium  horum. 
[4]  Itaque  plebei  scitum,  quo  oneratus  sum  inagis  quam 
honoratus,  primus  antique  abrogoque  et,  quod  tibi  mi- 
hique  exercitibusque  his  tuis,  servato  ac  conservatori,  sit 
felix,  sub  imperium  auspiciumquetuum  redeo  et  signa  haec 
legionesque  restituo.  [5]  Tu,  quaeso,  placatus  me  magiste- 
rium  equitum,  hos  ordines  suos  quemque  tenere  jubeas  ». 

[6]  Tumdextrae  interjunctaemilitesque,  contione  dimissa, 
ab  notis  ignotisque  bénigne  atque  hospitaiiter  invilati,  lae- 
tusque  dies  ex  admodum  tristi  paulo  ante  ac  prope  exsecra- 
bili  factus.  [7]  Romae,  ut  est  perlata  fama  rei  gestae,  dein 
litteris  non  magis  ipsorumimperatorum  quam  volgo  militura 
ex  utroque  exercitu  adfirmata,  pro  se  quisque  Maximum 
laudibus  ad  caelum  ferre.  [8]  Pari  gloria  apud  Hannibalem 
hostesque  Poenos  erat;  ac  tum  demum  sentire  cum  Romanis 
atque  in  Italia  bellum  esse;  [9]  nam  biennio  ante  adeo  et 
duces  Romanos  et  milites  spreverant,  ut  vix  cum  eadem 
gente  bellum  esse  crederent,  cujus  terribilem  famam  a  pa- 
tribus  accepissent;  [10]  Hannibalemque  ex  acie  redeuntem 
dixisse  ferunl,  tandem  eam  nubem,  quae  sedere  in  jugis 
montium  solita  sit,  cum  procella  imbrem  dédisse. 

XXXl.  [IJ  Dum  haec  geruntur  in  Italia,  Gn.  Servilius  Geminus 


[4]  Plebei  scitum,  cf.  xxvi,  4  ; 
oneratus...  lionoratris,  antithèse  et  jeu 
de  mots, tour  très  fréquent  en  latin; 
antiquo  abrof/oque,  «  je  rejette  abso- 
lument »;  Minucius  détourne  de 
leurs  sens  deux  termes  du  langage 
politique,  dont  le  premier  signilie 
«  rejeter  (une  disposition  légale)  »  et 
le  second  «  casser  (une  disposition 
légale  en  lui  en  substituant  une 
autre  qui  laimule)  »  ;  servato  se  rap- 
porte à  rnilii  ;  tiiis,  son  armée  et 
celle  de  Fabius  n'en  font  plus 
qu'une  commandée  par  le  seul  Fa- 
bius; quod...  sit  felir,  on  peut,  en 
latin,  exprimer  un  souhait  dans  une 
proposition  relative,  sans  le  mot 
utinatn ;  sub  imperium,  etc.  dépend  de 
restituo. 

[.")]  Placatus,  etc.,  construisez  : 
quaern  {7it)  tic  jilarnttts...  jubcus...; 
nos,  «  mes  soldats»;  uniincs,  leur 
r.ang  (dans  la  ir-glon)  ou  leur  grade; 
tenere,  i.  e.  retinere  :  il  est  inutile 
d'insister  sur  la  leçon   morale  qui  se 


dégage  de  l'altitude  et  du   langage 
de  Minucius. 

[6]  Admodum,  i.  e.  va  lie. 

[7  Perlata  (est),  suppléez  eo; 
vtiliio,  «  en  général  -. 

H  Sentire,  l'infinitif  historique, 
au  lieu  de  l'imparfait  narratif, 
couun(^  souvent  chez  Tite-Live. 

l'.)'  Biennio  ante,  «  les  deux  ans 
qui  venaient  de  s'écouler  »;  notez 
1  emploi  de  l'adverbe  ante  en  fonc- 
tion de  (lualiticalif,  et  l'ablatif,  au 
lieu  de  l'accusatif,  pour  signifier  la 
durée;  accepissent,  i.  e.  nuJi vissent; 
solita  .9/'/ (au  lieu  de  esset),  cf.  XXI, 
XXIV,  3-4  ;  sedere.  <<  reposer  »  ;  imbrem 
tiédisse,  «  s'était  résolu  en  i)luie  ». 

XXXI.  Gîterre  maritime;  /in  de  la 
dictature  de  Fabius. 

XXXI  n  Cn. Servilius,  etc.,  c'est 
la  suite  ilu  n-cit  inleiTomi)U  au 
chapitre  xi.  7:  trmism  sit  est  employé 
absolument;  /areret,  au  subjonctif 
parce  ([ue  /irinsquam  imidique  \Mi 
idée  d'intei\tion  ;  ab  inculentibus  Cer- 
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consul  cum  classe  centum  vif/inti  naviuin  circumvectus  Sardiniae- 
1 1  Corsicae  oraiu  et  obsitlibus  utiimqiie  acceptis  in  Africam  lians- 
inisit  et.  priusquain  iu  contineutem  escensiones  faceret,  [2j  Menige- 
insula  vastata  et  ab  iiicoleutibus  Cercinam.  ne  et  ipsorum  ureretur 
(liripereturque  ager.  decem  talenlis  argent!  acceptis.  ad  litora  Afri— 
cae  accessit  copiasque  exposait.  [3]  Inde  ad  populanduni  agrimi 
ducti  milites  navalesque  socii.  juxta  effusi  ac  si  in  insulis  cultorum 
egentibuspraedarentiir.  [4]  Itaque  in  insidias  teniere  inlati.  cuni  a 
freqiientibus  palantes.  ab  locorum  gnaris  ignari  circunivenirentiir,. 
cum  multa  caede  ac  foeda  fuga  rétro  ad  navesconpuisi  sunt.  [5]  Ad 
mille  hominum  cum  Ti.  Sempronio  Blaeso  quaestore  amissum. 
Glassis  ab  litoribus  bostium  plenis  trépide  scduta  in  Siciliam  cur- 
sunT^teuuit.  [6]  tradilaque  Lilybaei  T.  OtacilTci  praetori.  ut  ab^ 
legato  ejus  P.  Cincio  Romam  reducerelur.  [7]  Ipso  per  Siciliam 
pedibus  profectus  frète  in  Italiam  Irajecit.  litleris  Q.  Fabii  accitus 
et  ipse  et  collega  ejus  M.  Atilius.  ut  exercitus  ab  se,  exaclo  jam 
projtesemestri  iniperio,  acciperent. 

[hj  Omnium  prope  annales  P'abium  dictatorem  adversus  IJanni- 
balem  rem  gessisse  tradunt  :  Coelius  etiani  eam  primum  a  populo 
GJ-eatum  dicta toreai  scribit.  [9]  Sed  et  Coelium  et  ceteros  fugit 
uù  consuli  Cn.Servilio,  qui  tum  procul  in  Gallia  provineia  abpat,. 
ju5  fuisse  dic^ndi  dictatoris:  [10]  quam  morarn  quia  expeetare*4^r- 
rita /er/i^<  jam  clade  civitas  non  poterat,  eo  decursum  esse^  ut  a 
p  jpulo  crearetur.  qui  pro  dictatore  esset  ;  [II]  res  inde  gestas  glo- 
rlamque  insigriem  ducis  et  augentes  titulum  imaginis  posteros,  ut^ 
qui  \iro  dictatore  crealus  evaf.  fuisse  dictalor  crederetvn%  facile  ob— 
tinuisse. 

■  muni,   mêiiie    construction   rpie  ci-  H    Cfreatum,  et  non  rf;>/7/w,  parce- 

lossus  XXI.  xi.iv.  d:  et    '\.  e.  ptiamj  que    la   mort    dun    des    consuls    et 

jinorum,     «.   deux   aussi  «:    ipaorvni  l'absence  de  lautro  avaient  oblijLfé  le- 

-•■rt  à   oiiiiGsr-r  les  habitants  de  Cer-  s hial  à  renietire  aupeui»le  lélection 

•  ina  à  ceux  de  lile  Menix:  exposnit,  de  Fabius  (vni,  (j):  désigné  jiar  lun 

débarquit,  mit  à  terre  •■.  <les  consuls,  Fabius   eût^  été   dictus. 

6'  Navales  socii,  "  les  matelots  -.  dirtalor. 

iifiriiitivement    les     alli  's    q\ii    de-  [10]  Pro  dictatore,  Tite-Live  ou- 

\;uent  le  service  de  merj:    cuttonnH,  blie  que  ci-dessus  (vni,  .Vti)  il  jta  pas 

(  onstructioii  classiiiuc  avec  tf/ere.  parle  dune  prodielature,  mais  dune 

V  Fuga  d  iieiid  aussi  de  rtcMi.  dictature;  la  vérité,  c'est  que,  si    le 

.")   Ad   mille  hominum,    exprès-  l'ormalisnie    romain    ne     permettait 

-ion    adverbial»'  suivit"  d'un  comi)lé-  pas    (pie     Fabius,     nommé    par    le 

lient  au  génitif  et   assimilée  à  un  jieuple  et  non  i>as  désigné    par    un 

Miltslanlif    siuîîulier    neutre,    sujet  des  consuls,  portAl  le  nom  de  dicla- 

d'amissyrn^  leur,  il  n'en    avait    pas   moins    tous 

7"  Ipse,  i.  e.   Cn.  Serrilius  ;.  ab  se  les  jtouvoirs. 

représente  Fabius,  sujet  logiipie   de  [  1 1    Titulum  imaginis,   l'inscrip- 

't     ]»roiK)silion    ]»rincipale  ;   Fabius  tion  mise  au-dessous  du  masque  en 

rrivait  à   Servilius  :    ■>  Te  et  colle-  cire  rejtrésentant  les  traits    de    Fa- 

-Tim  tuum  accieo  ut  exercitus  a  «»e...  bius;    cette    inscriittion  jiorlait  rf?c- 

rcii)iatis   ■  ;  »p?/'es//-/,  la  dirtaUue  ne  faior   bis  ou  JI  dictalor  ;    obtimiisser- 

ùirait  que  six  mois.  i.  e.  perfecisst. 
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XXXI I.  [1]  Consules  Atilins  Fabiano, Geminus  Servilius,  Alinuciano 
exercilu  accepte,  hibernaculis  mature  communilis.  gj/od/  /-e/iquiin^ 
aulumni  erat.  Fabi  artibus  cum  summa  inter  se  concordia  bellura 
gessemnt.  [2J  Frumentatum  exeunti  Haniiibali  diversislocis  oppor- 
tun! aderant  cai-peiites  agmen  palatosque  excipientes:  in  casum 
univei-saedimicationis,  qiiam  omnibus  artibus  petebat  hostis,  non 
veniebant:  [3]  eoque  inopiae  est  redactus  Hannibal,  ut,  nisi  cum 
îugRC  specie  abeundum  ei  fuisset,  Galliam  repetiturus  fuerit.  nulla 
relicta  spe  alendi  exercilus  in  eis  locis,  si  insequentes  consules- 
eisdem  artibus  bellum  gérèrent. 

[4]  Cum  adGereonium,  jam  hieme  impediente,  constitisset  bellum.- 
Neapolitani  legati  Romam  venere.  Ab  iis  quadrag-inta  paterae  au- 
reae  magni  ponderis  in  curiam  inlatae  atque  ita  verba  facla,  ut  di- 
cerent;  [5]  «  scire  sese  populi  Romani  aerarium  belio  exliauriri,  et, 
cum  juxta  pro  urbibus  agi'isque  sociorum  ac  pro  capite  atque  arce 
Italiae.  urbe  liomana,  atque  imperiogeratur,  [6]  aequum  censuisse 
Neapolitanos,  quod  auri  sibi  cum  ad  templorum  ornatum  tum  ad 
Bubsidium  forlunae  a  majoribus  relictum  foret,  eo  juvare  popu- 
lum  Romanum:  [1]  si  quam  opem  in  sese  credereut,  eodem  stndio 
fuisse  oblaturos.  Gratum  sibi  patres  Romanos  populumque  fac- 
tnnim,  si  omnes  res  Neapôlitanorum  suas  duxissent  dignoscpie 
judicaverint.  [8J  ab  quibus  donum  animo  ac  voluntate  eorum.  ([ui 
libentes'darent,  quam  re  majus  am})liusque  acciperent.*»  [9]  Legalis 
graliae  actae  pro  muniticentia  curaquc;  paiera,  quae  ponderis 
minimi  fuit,  accepta. 

XXXIII.  [1]  Per  eosdem  dies  spcculator  Carthaginiensis,  qui  \)er 
biennium   fefellerat,  Romae   deprensus  praecisisijue   manibus  di- 


XXXII-XXXVI.    Contimiatinn     des  nvanl  Salluslo  et  Tili'-Livf  ;   rrpcti- 

hoslilitéft   som  In   direction    des  deux  tunts  fuerit,  au  lieu  de  fui.s.set,  viole 

cousuts  ;   u/fnireu    ihtéripures  ;   choix  la  règle  de  la  conconlaiic' des  iem|»s: 

des  maijistrats  ;  élaboration  d'un  nou-  qerer'vnt   reiii|)lace    le    fiilnr    (/ereut, 

veau  ptan  de  campnrjne.  quon  auiail   an  slvie  .linrl. 

XXXII  [\]  Pabiano...  Minuciano,  V  Constitisset,"  mf-ine  expression. 

voy.  XXVII,    II);   XXXI,  7:    i/und    rcli-  que  ci-J-'^sus,  XXI.  xlix,  I. 

9MM7na?/^î/wout'/-n/ remplace  l'accusa-  y  Juxta,  ■.  éf,'alemeiil  >•  n'est  pas 

tif  de  durée   relif/utim    autuunii    par-  classi(]ue  (cf.   XXI.    xxxiii,    'i):    im- 

tem;   Fabii    artibus,    «  la  taclicpie  de  perio.     suppléez    Homaun;    tirratur    a 

Fabius,..  l)our  snjrt6.'//?//y/ 

L-V  Opportunl,   l'adjectif,   au  lieu  [(i    Foret,  même  emploi  que  XXI, 

de   1  expression    adverbiale  <-  à  pro-  lui  I  :  4  ;  XXII,  ix,  îi;  xixi,,  .");  etc. 

pos  »,  cl'.^XXI,  vin,  II;  XXI,  !»:  xxv,  7    II  y  aurait  au  stvle  direct  :  «Si 

o;  XXXI,  7;  etc.:    carpentrs,  cf.  carp-  quam  opem  in  nosmei    ii)sos    crede- 

trm    (ci-dessus,  XVI, -.i);    in    casum...  remus.  eodem  studio  oblulissenius.» 

non    voniebnnt.   ••  ils    n'en    venaient  S]  Judicaverint,    au   lieu  de  ju- 

pas  au  riscjne  de...  »;    omnibus  arti-  dinn-i.s.frnt.  pour  vaiier    l'expression, 

6tM  voy.  XXI,  xxxiv,  I.  comme  ci-des.^ns,  XXJ,  xi.v,  :.. 

L-ljEo  inoplae,  au  lieu  de  ad  eam  XXXIII      I        Fefellerat,     s.-e- 


tnoptam,   est   une   conslruclion    rare    Humanos  (cf.  xxviii,  I 
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missus.  [2]  et  servi  ([uinqiie  et  viginti  in  crucem  acti,  quod  in 
campo  Martio  conjurassent:  indici  data  libertas  et  aeris  gravis 
viginti  milia.  [3]  Legati  et  ad  Phlippuni  Macedonum  regem  missi 
ad  deposcendum  Demetrium  Pharium,  qui  bello  victus  ad  eum  fu- 
gisset,  [4]  et  alii  in  Ligures  ad  expostuiandum,  quod  Poenum 
opibus  auxiliisque  suis  juvissent,  siniul  ad  visendum  ex  propinquo 
quae  in  Bois  atque  Insubribus  gererentur.  [5]  Ad  Pineum  quoque 
regem  in  Illyrios  legati  missi  ad  stipendium.  cujus  dies  exierat. 
poscendum  aut,  si  diem  proferri  vellet,  ad  obsides  accipiendos.  [6J 
Adeo.  etsi  bellum  ingens  in  cervicibus  erat.  nullius  îzsquam  terra- 
rum  rei  cura  Romanos.  ne  longinquae  quîdem.  elTugiebat  1  [7]  In 
religionem  etiam  venit.  aedem  Concordiae,  quara  per  seditionem 
militarem  biennio  ante  L.  Manlius  praetor  in  Gallia  vovisset,  loca- 
tam  ad  id  tempus  non  esse.  [8J  Itaque  duuniviri  ad  eam  rem  creati 
a  M.  Aemilio  praetore  urbano  C.  Pupius  et  K.  Quinctius  PUamini- 
nus  aedem  in  arce  faciendam  locaverunt. 

[9]  Ab  eodem  praetore  ex  senatus  consulte  litterae  ad  consules, 
missae.  ut.  si  iis  videretur.  alter  eorum  ad  consules  creandos 
Romam  veniret  ;  «se  in  eam  diem,  quam  jussissent,  comitia  edictu- 
rum.  »  [10]  Ad  haec  a  consulibus  rescriptum  «sine  detrimento  rei 
publicae  abscedi  non  posse  ab  hoste  ;  itaque  per  interregem  comi- 
tia habenda  esse  potius.  quam  consul  alter  a  bello  avocaretur.»[H] 
Patribus  rectius  visum  est  dictatorem  a  consule  dici  comitiorum 
habendorum  causa.  Dictus  L.  Veturius  Philo  M.  Pomponium  Ma- 
thonem  magistrum  equitum  dixit.  [12]  lis  vitio  creatis  jussisque 
die  quarto  decinio  se  magistratu  abdicare.  resad  interregnum  rediit. 


[T  In  crucem.suiiplice  réservé  aux  place  le  futur  antérieur  yn.s.se/-/7j5,  du 

esclaves:  conjurassent,  au  subjonctif,  style  direct. 

parce  que  quod  signifie  »  iiarce  que,  [10]  Avocaretur,  on   eût   attendu 

disait-on...-;      milia.     s.-e.    assium,  potius  quam    rousuleui...    avocandum, 

vingt  mille  as  en  monnaie  de  bronze  cf.    Cic.  ///    Yen-.,  Il,  1,  §  I  :  «    Ut 

font  environ  quatie  mille  francs.  Lampsaceni  morienduin    sibi   ])Otius 

['i'  Ai  deposcendum,   "  pour  ré-  quam  perpetieuduni    putarent    (voy. 

clamer  lextradilion  lie...  >>  :  fuyisset.  Kiemann.  .V!/»^  Int.,  §  '2"26  bis):  mais, 

au  subjonctif,  parce  que  la  i)roi»osi-  contrairement   à  lusage  de  Cicéroii 

tion  lelative  fait  jiartie  de  la  lécla-  et    de    César.   Tito-Live    préfère    le 

mation  :  «  Deposcimus  Demetrium...  subjonctif  d'intention,  même  qiiand 

qui...  ad  te  fugit  ».  jiotius  quam  se  rattache  à  une  forme 

[4j  Juvissent,  même  construction  du    verbe    swn    accompagnée    d'un 

que  §  1.  verbal  en  -ndtis. 

[T:  Biennio  ante,  "  deux  ans  au-  [11]  A    consule,    <•  pour   l'un   des 

parâvaut  •  :  Tile-Live  a  omis  le  fait,  consuls  »;   dici,  voyez  ce  qui  a  été 

XXI,  XXV:    vori.sspt,   au   subjonctif,  dit  ci-dessus,  xxxi,  8. 

parce  que  quod    exprime    la   pensée  'l'2'  Vitio    creatis,    j)arce  que   le 

des  Romains  qui  ont  ce  scrupule.  consul    avait     oublié    ou     i>rétendit 

[8]  K.,    abréviation     du     prénom  avoir  oublié  une  des  formalités  re- 

Caeso  [anc.Kaeso):   in   Aî-cp,  la  cita-  qui^es  ;  interregnum.   temps  ]iendant 

délie  séjiarée  du   Caoitole    par    \me  lequel  linlerroi  était   en  charge;  il 

dépression  appelée  intennontium.  était  nécessaire  de  nommer  des  inter- 

[9]  Diem,  au  féminin,  parce  qu'il  rois,  i)uis(}uela  nomination  dudicta- 

sigriifie  '<  jour  fixé  »  ;  jussissent  rem-  teur  s'était  trouvée  viciée. 
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XXXIV.  [1]  Gonsulibus  prorogatum  in  annum  imperium.  Inter- 
reges  proditi  a  patribus  G.  Glaudius  Appi  filins  Gento,  inde  P.  Cor- 
nélius Asina.  In  ejus  interregno  comitia  habita  magno  certamine 
palrum  ac  plebis.  [2]  G.  Terentio  Varroni,  quem,  sui  generis  ho- 
minem,  plebi  insectatione  principnm  popularibusque  artibus  con- 
ciliatum,  ab  Q.  Fabi  opibus  et  dictatorio  imperio  concusso  aliéna 
invTdia  splendentem,  volgus  extrahere  ad  consulatum  nitebatur, 
patres  summa  ope  obstabant,  ne  se  insectando  sibi  aequari 
adsuescerent  homines.  [3]  Q.  Baebius  Herennins  tribnnus  plebis, 
cognatus  G.  Terenti,  criminando  non  senatum  modo  sed  etiam  au- 
gures, quod  dictatorem  prohibuissent  comitia  perficere,  per  invi- 
diam  eorum  favorem  candidato  suo  conciliabat  :  [4]  «  ab  hominibus 
nobilibus  per  multos  annos  bellum  quaerentibus  Hannibalem  in 
Italiam  atlductum  ;  ab  isdem,  cum  debellari  possit.  fraude  bellum 
trahi.  [SpCïïïn  quattuor  legionibus  universis  pugnari  posse  appa- 
ruisset  eo,  quod  M.  Minucius  absente  Fabio  prospère  pugnasset,  [6] 
duas  legiones  hosti  ad  caedem  objectas,  deinde  ex  ipsa  caede 
ereptas,  ut  pater  patronusque  appellaretur,  qui  prius  vincere  pro- 
hibuisset  Romanos  quam  vinci.  [1]  Gonsules  deinde  Fabianis  arti- 
bus, cum  debellare  possent,  bellum  traxisse.  Id  foedus  inter  omnes 
nobiles  ictum,  nec  fînem  ante  belli  habituros,  quam  consulem  vere 
plebeium,  id  est  hominem  novum,  fecissent  ;  [8]  nam  plebeios 
nobiles  jam  eisdem  initiatos  esse  sacris  et  contemnere  plebem,  ex 
quo  contemni  a  patribus  desierint.  coepisse^[9]  Gui  non  apparere 


XXXIV  [1]  Proditi,  ternie  consa-  «  les  patriciens  »;  aequari,  suppléez 

cré  pour  la  désignation  des  inlerrois  ;  honoribus  (ablatif), 

inrfe,  «  puis  »,   c'est-à-dire    au    bout  l>^1  Augures,    ils   avaient   déclaré 

de  cinq  jours,  durée  légale  des  fonc-  que  la  noiiiiiialion  dudiclateur  avait 

lions  de  chaque  interroi  ;  i;j  e/?<5   in-  été   vicié»';    fnmrem,    mot   poétique 

terreijiio,    ■<    pendant    le    l(Mni)s    que  familier  à  Tilc-Live. 

celui-ci  fut  en  fonction   comme  in-  n]  Legionibus,    même    construc- 

terroi  ».  tion  que  m,  !S;  xxiv,  D:  etc.;  univer- 

[T  Sui  (i.  e.  plebis),  parce  que  le  sis  «  opérant  ('nst'inl)le  ». 

sens  exigo  que  l'adjectif  renvoie  a\i  [7'  Fabianis  artibus,  voy.xxiv,  7; 

sujet     ])rincii>al    voli/us ;   ab    sort   à  habituros,  supi)leez  eos ;    lé    pronom 

marquer  la  cause  du  fait,  chez  Tite-  personnel  de  la  .''  i)ersonne    est,  au 

Liye  (cf.  XXI,  liv,  (i):   opibiis,  sup-  style  indirect,  remplacé  i)ar  /«((juel- 

"pïéez  concussis  ;  même  construction  (piefois    |)ar    ille);   id    est,    locution 

du    participe    i)assé  que   XXÏ,  i.f);  toute  faite,  passe  sans    moditicalion 

XVI,  2;  etc.;  aliéna,  i.  e.  in  aliuin  ;  il  dans  le  style  indirect  (cf.  XLV,xv, 4). 

devait  l'éclat  de  sa  renommée  à   la  ^8]  Plebeios  nobiles,  depuis   l'ac- 

haine  qu'il  avait  excitée  contre  un  cession  des  plébéiens  au.\  magistra- 

autre  (Fabius)  ;  cr^-a/w/v,  mot  parti-  turcs  curales,   il    s'était   formé    une 

culièremenl   bien   choisi    jtour    fîiire  nouvelle  caste  appelée  noblesse,  aussi 

comprendre    la    i)ortéc    des    etïoits  orgueilleuse  qui;  l'ancien    patricial  ; 

tentés  par  la  ijlèbe  :  il  s'agissait   de  desierint    et    non    de.siti    sint,    i)arce 

tirer  "Varron  du  rang  infime  où  l'avait  que  contemni  a  le  sens  d'un   moyen  : 

placé    sa    naissance  (cf.  xxv,  18-l!l),  «  se  sentir  méprisés  ». 

pour  l'élevei'  à    une  chnrgf^  réservée  [U]  Interregnum,    etc.,    l'inlerroi 

jadis  aux  pins  disliiignes  des  patri-  était  toujours  iboisi  pnrmi  les  i>iilri- 

Clens  ;  «e  el  s/V>J    représentent /ïa/reA-,  ciens;    ambos...  morando,    i.    e.    dum 


124  T.  Livi  lA.u.c.  538] 

kl  actum  et  quaesitum  esse,  ut  interregniim  iniretur.  ut  in  palrum 
potestate  comitia  essent?  [lOJ  Id  consules,  ambos  ad  exercitum 
morando.  quaesisse  :  id  postea.  quia  invitis  jis  dictator  esset  dic- 
tus  comitiorum  causa,  expugnatum  esse,  cum  vitiosus  dictator  par 
augures  fieret.  [H]  Habere  igilur  in/erregnum  eos  ;  coiisulatum 
unum  ceite  plebis  Romanae  esse,  et  populum  liberum  babilurum 
ac  daturum  ei,  qui  mature  vincere  quaui  diu  imperare  malit.  » 

XXXV.  [1]  Cum  his  orationibus  aceensa  plebs  esset,  tribus  patri- 
ciis  petentibus,  P.  Cornelio  Meranda.  L.  Mnnlio  Volsone,  M.  Aemilia 
Lepido,  duobus  nobilium  jam  familiarum  plebeis,  [2]  C.  Atilio 
Serrano  et  Q.  Aelio  Paeto, quorum  alter  pontifex,  alter  augur  erat,. 
G.  Terentius  consul  unus  creatur,  ut  in  m^nu  ejus  essent  comitia 
rogando  collegae.  [3]  Tum  experta  nobilitas  parum  fuisse  virium 
in  conpetitoribus  ejus  L.  Aemilium  Paulum.  qui  cum  M.  Livia 
consul  fuerat,  ex  damnatione  collegae,  ex  qua  prope  ambustus 
e^VcLsèTa^ . infestum  plebei,  diu  ac  mullumrecusantem  ad  petitionem 
cjnpellit.  [4]  Is  proxinio  comitiali  die.  coucedentibus  omnibus  qui 
cam  Varrone  certaverant.  par  magis  in  adversando  quam  coliega 
d  itur  consuli.  [oj  Inde  praetoj'um  comitia  habita:  creati  M.  Pom- 
ponius  -Matho  et  P.  Furius  l'hilus.  Philo  Romae  juridicundourbana 
surs,Pûmponio  inter cives  Romanos  et  peregrinos  evenit.  [6]  Additi 
diio  praetores.  M.  Claudius  Marcellus  in  Siciliam,  L.  Postumius 
Albinus  in  Galliara.  [Ij  (►mnes  absentes  creati  sunt,  nec  cuiquam 
eorum  praeter  Terentium  consulem  mandatus  honos,  quem  non 
jam  antea  gessisset,  praeteritis  aliquot  fortibus  ac  strenuis  viris^ 
quia  in  tali  tempore  nuUinovusmagistratus  videbatur  mandandus. 

XXXVI,  [IJ  Exercitus  quoque  multiplicati  sunt;  quantae  autem 


ambo    morantur;    celte  construction  son  collègue  :   comitia   rogando  colle- 

Men  aue  se  trouvant  dans  une  i»ro-  yne   (au    lieu  de  ad  royandum  colle- 

l)Osition  de  style  indirect,    rappelle  yannesl  une  locution  consacrée,  une 

celle  dont  il  a  été  parlé  XXI,  xlv,  H:  formule  de  la  langue  politique. 

invitis  iis,  <•  malgré    les  consuls  >-  ;  [4]  Par  esl  substantif  :  «  un  adver- 

fieret.   et  non    esset,   poijr    indiquer  saire  >-,  cf.  Itabeo  parem,  quem  dos, 

clairement  que  les  augures  ont  usé  Eannihalem. 

de  supercherie.  [h]  Urbana  sors,  parce  que  c  était 

[11]  Eos,  i.  e.  patres,  les  patri-  le  sort  qui  désignait  entre  les  deux 
cièas;  uiium  certe,  depuis  367  avant  préteurs  désignés  les  premiers  lequel 
J.-C,  lun  des  consuls  devait  être  jugerait  les  contestations  entre  ci- 
plébéien;  lihei^m,  suppléez  eum  con-  toyens,  et  lequel  les  différends  entre 
sidatum  :  populum,  le  peuple  dans  citoyens  el  étrangers, 
ses  comices;  diu  imperare,  voy.  ,'(j' Additi,  "  on  nomma  après  eux  »  : 
XXV,  4.                                                 '  /■;< '^'a//?a/',  «pour  la  Gaule  cisalpine». 

XXXV    r    Petentibus,    suppléez  [7]  Absentes,  le  service  les  rete- 

consuLatujK .  nait  loin  de  Rome  :  praeteritis,  «  ayant 

[•2]  Jam.  moditie  nobilium;  rogando  été  laissés  de  côté»;  in  tali  tempore, 

collegae.  <■  pour  demander  au  peuple  «dans  des  conjonctures  aussi  graves»; 

un    collègue    »  :     à     Varron,     seul  norus,    qui    fût    nouvelle   pour    lui^ 

nommé,  revenait  de  droit   la  prési-  qu'il  n'eût  pas  encore  remplie, 

dence  des  comices  où  serait  désigné  XXXVI  [1]  Quoque,  «  de  plus  «. 
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copiae  pedituni  oquilijmriiie  additae  sint,a(lco  et  numéro  et  génère 
copiarum  variant  auctores,  ut  vix  quicquam  satis  certuni  adfirmare 
ausus  sini.  [2]  Decem  milia  novorum  milituni  alii  scripta  in  supple- 
mentum,  alii  novas  quatluor  iegiones,  ut  octo  legionibus  rem 
gérèrent;  [3]  numéro  quoque  peditum  equitumquelegiones  auctas 
milibus  pedituni  et  centenis  equitibus  in  singulas  adjectis,  ut 
quina  milia  peditum,  treceni  équités  essent,  socii  duplicem  nume- 
rum  equitum  darent,  peditis  aequarent,  [4]  septemçî^e  et  octoginta 
milia  armatorum  et  ducentos  in  castris  Romanis  fuisse,  eum  pu- 
gnatum  ad  Cannas  est,  quidani^  auetores  sunt.  [5J  lllud  haudqua- 
quam  discrepat,  majore  conatu  atque  impetu  rem  actam  quam 
prioribus  annis,  quia  spem  possc  vincihostem  dictatorpraebuerat. 

[6]  Ceterum  priusquam  signa  aburbe  novae  Iegiones  mgvere-ntr 
deeemviri  libros  adiré  atque  inspicere  jussi  propter  territos  vulgo 
homines  novis  prodigiis.  [1]  Nam  et  Romae  in  Aventino  et  Ariciae 
nuntiatum  erat  sub  idem  tempus  lapidibus  pluvisse,  et  multo 
cniore  signa  in  Sabinis  suc/as.se,  cl  Caerc/es  aquas  fonte  calirfo 
g^eMas  manasse  ;  [<Sj  id  quidem  etiam,  quod  saepius  acciderat, 
magis  terrebat;  et  in  via  fornicata,  quae  ad  Campum  erat,aliquot 
homines  de  caelo  tacti  exanimatique  fuerant.  [9]  Ka  prodigia  ex 
libris  procurata.  Legati  a  Paesto  paterasaureas  Romam  attulerunt^ 
lissicut  Neapolitanis  gratiae  actae,  aurum  non  aceeptum. 

XXXVII.  [I]  Per  eosdem  dies  ab  Ilierone  classis  Oslia  rum 
magno  comniealu  accessit.  [2^  Legati  in  senalum  introduuti 
nuntiarunt  caedem  C.  Flamini  cunsulis  exeicitusque  allatam 
adeo  aegre  tulisse  regem  Ilieroueni,  ut  nulla  sua  propria  re- 
gnique  sui  clade  moveri  magis  potueril.  |3|  «  Ilaque,  quani- 
quam  probe  sciât  magiiitudinem  populi  Uoinani  adniiiabilio- 

[•1]  Alii,  suppléez  aurlore.s  s-îtut  :  le  '7-  Signa,  les  slalues  des  dieux, 

sujet  de  ffcrerext  est  ro)i.sulf.s  s.-e.  t^^  Id  quidem,  -  ce  dernier    p.ro- 

[:-i]  Milibus    lout    seul,  i)arce  que  dige  »  :  edam  leloiulie  sur  maf/is;  in 

in  sinyulas  indiqui^  l'idée    de    dislri-  r/a /'o/vi/rfj/r»,  ([uchiue  chose  coiuiue 

tjutiou  ;  treceni,  Tilc-Livc  ne  se  sou-  "  la  rue  de  la  Voûte  '•;  fuerant,  voy. 

vieni  i)lus  qu'il  a  précisénieul  douué  ci-dessus,  xni,  '2;  xxui,  •{. 

ce  chiffre  (XXr,  xvii,  5)  coraïue  étant  XXXVII.  Ambassade  d'Hiérou. 

le  chiffre  normal;  dupUrem,  double  XXXVII    [T    Per    eosdem    dies, 

de  l'effectif  des  cavaliers   romains;  cf.  i,  4  :  -<  Pèr  idem  tempus;   Ostia, 

peditis  aequarent  ,  «  de  manière  à  ce  accusatif  pluriel   neutre,  désigne  le 

que  l'effectif  de   leur  infanlerie  fût  port  d'Oslie,  el  <'ys/m,.  «e,  f.  (xi,  (j),  la 

égal  à  celui  de  linfanlerie  r(iuu\ine  »;  ville;   cum  )nai/no  coinmeaiu,  il  s'agit 

notez  l'emploi  familier  à   Tile-Live  i»rincipalemen'l   dun  convoi  de  blé^ 

du  singulier  collectif /h'(/<.'.v,  «  infan-  la  Sicile  étant  le  grenier  de  Rome, 

lerie  «  et   remarquez  (pie,  i»our  va-  \V  Allatam,    nu'uie   construction 

rier  lexiiressioii.  il  oppose   le  singu-  du"  j»arlici|»e    (jue    XXI,   i,  h\    etc.; 

\\QV  iiedilis    au  pluriel  equitum.  potueril,  "  pouvait,  aurait  pu  »  l'oni- 

[à]  lllud  annonce  ce  qui  va  suivre,  place  potuit  An  stvle  direct. 

[H]  Ceterum,   cf.  xii,  .•>;  xviii,  1;  :r  Sciât,  c'est*  Hi-ron  qui    itarle 

etc.;   moverent.    mènn^    svntaxe    que  jnir  la  liouciie  de   ses   amltassadeurs.- 
ci-dessus,  xxxi,  '2. 
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rem  prope  adversis  rehus  quam  secundis  esse,  [4]  famen  se 
omnia.quibus  a  bonis  fidelibusque  sociis  bella  juvari  soleant, 
misisse  ;  quae  ne  accipere  abnuant,  magno  opère  se  patres 
conscriptos  orare.[5]  Jam  omnium  primumominis  causa Vic- 
loriam  auream  pondoducentum  ac  viginti  adferresese;  acci- 
perenteamtenerentque  ethaberentpropriam  etperpetuam.!^6"J 
Advexisse  etiam  trecenta  miliamodium  tritici,  ducenta  hor- 
deine  commeatus  deessent,  et  quantum  praeterea  opusesset, 
quo  jussissent.  subvecturos.  [7]  Milite  atque  équité  scire  nisi 
Romano  Latinique  nominis  non  uti  populum  Romanum  ; 
levium  armorum  auxilia  etiam  externa  vidisse  in  castris 
Romanis:  [8^  itaque  misisse  mille  sagittariorumacfunditorum, 
aptam  manum  adversus  Baliares  ac  Mauros  pugnacesque  alias 
missili  telo  gentes.  »  [9]  Ad  ea  dona  consilium  quoque  addebant, 
utpraetor  cuiprovincia  Sicilia  evenisset,  classem  in  Africam 
trajiceret,  ut  et  hostes  in  terra  sua  bellum  haberent  minus- 
que  laxamenti  daretur  iis  ad  auxilia  Hannibalisummittenda. 
[10]  Ab  senatu  ita  responsum  régis  legatis  est  «  virum  bonum 
egregiumque  socium  Hieronem  esse  atque  uno  tenore,  ex 
quo  in  amicitiam  populi  Romani  venerit,  fidem  coluisse  ac 
rem  Romanam  omni  tempore  ac  loco  munifice  adjuvisse.  Id 
perinde  ac  deberet  gratum  populo  Romano  esse.  [11]  Aurum 
et  a  civitatibus  quibusdam  allatum,  gratia  rei  accepta,  non 
accepisse  populum  Romanum;  Victoriam  omenque  accipere 

'4;  Bella,  labstrail  ]»our    le    con-  externa.  «  éuangers  »  (même  à  l'Ita- 

crët  (cf.  XXI.  IX,  3);  abnuant  avec  lie);  vidisse,  supjdéez  *e. 

liiifinitif  a  lemèiiie  sens  que /•erî/*^?)^  '8]   Mille    avec  le   génitif  partitif 

:>;  Ominis  causa,    "  en  vue  d'un  nèst  pas  rare  chez  Tite-Live;   mis- 

heureux  présage  >•  :  pondo,  cf.  XXI,  sili  telo  (singulier   collectif),    «  des 

Lxii,  8;  XXII.  I,  17:  etc,  ;  ducentum,  armes  de  jet  ■'. 

archaïsme  pour  ducentorum  ;  sese  se  y]  Evenisset,   suppléez   sorte;    et 

rapporte  aux  ambassadeurs  qui  vont  hostes,   i.   e.    etiam  hostes  ou   hostes 

parler  en  leur  nom  jusquà  la  fin  du  quoque. 

jî  H  :  les  §§  ."•  et  (i  forment  une  vjri-  10^    Uno    tenore,    i.   e.   perpetuo 
table  parenthèse:  eam.  la  statue   de  (cf.  xv,  1):  ex  quo  {?,.-e.  tempore),  de- 
la  Victoire   qui  leur  assure  la  pro-  puis  Tan  263. 
tection  de  la  déesse.  MT    Et,    i.    e.    etiam;    gratia   rei 

(P  Advexisse,  suppléez  «e  nartéM*;  accepta  est  à  l'ablatif  absolu:  «tout 

môcfium,  forme  consacrée  au  lieu  de  en   se  montrant   reconnaissants    de 

modiorum:  et  qu'intum,  etc.;  il  y  au-  son  bon  procédé  ». 

rait.  au  style  direct  :   "  Et  quantum  [{T  Divae,    au  lieu   de   deae,  est 

praeterea  "opus  erit,  quo  jusseritis,  un    terme    archaïque    et    poétique: 

subvehemus  ».  dnre   dicare,  formule   consacrée   qui 

[7]  Milite,  singulier  collectif,    au  n'admet   pas    de  conjonction   copu- 

lieu  de  peditibus;  scire,  suppléez  se;  lative:    volentem  propitiamque  déter- 

c'est  Hiéron  qui  parle   maintenant;  minent  *acm/rt?«;  c'est  comme  s'il  y 

Latinique  nominis  remplace  un    ad-  avait  ubi    volens  propitiaque   sacrala 

jectif  qui  ferait  pendant  à  Romano;  foret. 
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sedeinque  ei  se  divae  dare  dicare  Capitolium,  templum 
Jovis  optimi  maximi.  In  ea  arce  urbis  Romanae  sacratam 
volentein  propitiainque,  firmam  ac  stabilem  fore  populo 
Romano.  »  [13]  Funditores  sagittariique  et  frumentum  tradi- 
tum  consulibus.  Quinqueremes  ad  navium  classein,  quae 
cum  T.  Otacilio  propraetore  in  Sicilia  erat,  quinque,etviginti 
additae,  permissumque  est,  ut,  si  e  re  publica  censeret 
esse,  in  Africain  trajiceret. 

XXXVIII.  [1]  Dilectu  perfecto,  consules  paucos  morati  dies, 
dum  ab  sociis  ac  nomine  Latino  venirent  milites.  [2]  Tum, 
quod  numquam  antea  factum  erat,  jure  jurando  ab  tribunis 
militum  adacti  milites;  [3]  namad  eamdiem  nihil  praeter  sa- 
cramentum  fuerat,  jussu  consulum  conventuros  neque  injussu 
abituros,  et  ubi  ad  decuriandum  aut  centuriandum  con- 
venissent,  sua  voluntate  ipsi  inter  sese  decuriati  équités,  [4] 
y.      centuriati  pedites  conjurabant  sese  fugae    atque  formidinis 

Iergo  non  abituros  neque  ex  ordine  recessuros,  nisi  teli  su- 
mendi  aut  aptandi  et  aut  hostis  feriendi  aut  civis  servandi 
causa.  [5]  Id  ex  voluntario  inter  ipsos  foedere  ad  tribunos 
ac  legitimam  juris  jurandi  adactionem  translatum. 
[6]  Gon^iones,  priusquam  ab  urbe  signa  moverentur,  con- 
sulis  VaiTonis  multae  ac  féroces  fuere,  [7]  denuntiantis  bel- 
lum  arcessitum  in  Italiam  ab  nobilibus  mansurumque  in  vis- 
ceribus  rei  publicae,  si  plures  Fabios  imperatores  baberet, 


[13]  Permissum  est,  suppléez  ;)?'o-  sent,  môm^    conslruclion   que  XXI, 

praetori  ;  e  rr  publica,  cï.  xi,  l.  iv,  4;  xxxv,  4;  XLii,  4;  etc. 

XXXVII  1-XlJII.  Varron  et  Paul-  [4]  Ergo  (archaïsme  pour  causa), 
Emile;  leurs  dissentiments,  cause  «  par  l'effet  de...  »  ;  teli  sumendi  aut 
principale  du  désastre  de  Cannes.  repetendi...   causa,    «    pour   ramasser 

XXXVIII  [1]    Morati,    suppléez  l'arme   d'un  camarade  ou   aller  re- 
sunt;  dum  «  en  attendant  que...  »  ;  ac,  prendre  la  leur  (une  fois  lancée)  ». 
et  non  e^  parce  que  les  Latins  forment       [.">]  Id,  «  ce  serment  »;  tribunos,  les 
le  contingent  le  plus  important  et  le  tribuns  mililaires. 

plus  précieux  fourni  par  les  alliés;        [(>]  Moverentur,     au     subjonctif, 

nomine,    l'abstrait    \)o\\v   le   concret,  bien  qu'il   s'agisse   de  marquer   un 

«  des  villes  de  nom  latin  >..  simple  rapport  de  temps;  regulière- 

[2]  Adacti, suppléez «M/ji,  vov. XXI,  ment  il  faudrait  mota  sunt. 
1,  4.                                             "  [7]  Denuntiantis,    «  qui  ne  se  gé- 

[3]  Ad   eam   diem,   cf.    xxii,    11;  nait  pas  i)our  déclarer  que...  »;  wa?i- 

conventuros,   sur    l'absence    du  sujet  surum,   ainsi   employé  au  sens  con- 

«e,  voy,  XXI,  xii,  4  :    xxv,  7;    etc.;  ditionnel,    est    contraire    à    l'usag"' 

abituros,  suppléez  ab  sii/nis  ;  les  ex-  classique;  au  style  direct,  un  a\iteur 

pressions  ad  decuriandum  aut  centu-  classique   aurait  écrit  :    «  Hoc   bel- 

riandum      tiennent     lieu     de     mots  lum...,  quod  in  visceribus  rei  publi- 

abstraits  :  «  pour  la  division  en  dé-  cae  jnansiirwn  psset,  si  i)lurcs  Fabios 

curies  ou  en   centuries»;    convenis-  imperatores    haberct,  ego,    quo    die 
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se,  quo  die  hostem  viJisset,  perfecturum.  [8]  Collegae  ejus 
Pauli  una,  pridie  quam  ab  urbe  proficisceretur,  contio  fuit,, 
verior  quam  gratior  populo,  qua  nihil  inclementer  in  Varro- 
nem  dictuin  nisi  id  modo,  [9^  «  mirari  se  quidux,  piius<{uam 
aut  suum  aut  hoslium  exercitum,  locorum  silum,  naturam 
regionis  nosset,  jam  nunc  togatus  in  urbe  sciret,  [18]  quae 
sibi  agenda  armato  forent,  et  diem  quoque  pra-^dicere  pos- 
set,  qua  cum  hoste  signis  collatis  esset  dimicaturus  :  [11] 
se,  quae  consilia  magisres  dent  hominibus  quam  homines 
rébus,  ea  ante  tempus  inmatura  non  praecepturum  ;  optare 
ut,  quae  caute  ac  consulte  gesta  essent,  satis  prospère  eve- 
nirent;  12)  temeritatem,  praeterquain  quod  slulta  sit,  infe- 
licem  etiamad  id  locorum  fuisse.  »  13]  Sua  sponte  apparebat 
tuta  celeribus  consiliis  praepositurum  et  quo  id  constantius 
perseveraret,  (J.  Fabius  Maximus  sic  eum  proficiscentem  ad- 
locutus  fertur  : 

XXXIX.  [1]  <(  Si  aut  collegam,  id  quod  mallem,  tuisimilem,. 
L.  Aemili,  baberes  aut  tu  collegae  tui  esses  similis,  super- 
vacanea  essetoratio  mea;  [2]  nam  et  duoboniconsules,  etiam 
me  indicente,  omnia  e  re  puLlica  fide^wc  vestra  faceretis  et 
mali  nec  mea  verba  auribus  vestris  nec  consilia  animis  ac- 
ciperetis.  ^3]  Xunc  et  collegam  tuum  et  te  talem  virum  in- 
tuenti  mibi  tecum  omnisoratio  est,  quem  video  nequiquain 
et  virum  bonum  et  civem  fore,  si,  altéra  parte  claudente  re 
-publica,  malis  consiliis  idem  ac  bonis  juris  et  potestatis- 
erit. 


liosleni   videro,  perficiam  ;  ;)e//eciw-  ^12]  Ad  id  locorum,  for  uni  le  chère 

rurn,  au    lieu  de  l'expression    ordi-  à  Tile-Live,  au  lieu  de  ad  id  tempus, 

nSiiTe  conferturum  ;   Tile-Live  a    pris  [13]  Sua  sponte,  i.  e. /aci/e,  déler- 

soin  de  ]irèler  à  Varron  le  langage  mine    praepositurum,   i.  e.  praelatu- 

de  l'or^^iieil  inii)atient.  rum ;  tuta,  supidéez  consilia. 

[8]  P'roficisoeretur,  même  irrégu-  XXXIX.  Soyes  conseils  de    Fabius. 

larité    que  ci-de.ssus,    §    3  ;    urbe.    à  à  Paul-Emile. 

lablalif     sans     préposition,     parce  [1-3]  Exorde  (cf.  XXI,  xin,  1).  Si 

qu'ici  urbe  est   synonyme  de  Rovia  ;  Fabius   se   décide  à  parler,  c'est  un 

inclementer,  <<  avec  raideur.  »  grave  motif  qui  l'y  pousse. 

[1^]  Qui,    "   comment  -    (cf.   XXI,  [v'"  Indicente,  i.   e.    tacente;   boni 

XXX,  -Zi;   [01/ a  tus  {par   opposition    à  et  »îa/(  tiennent  lieu  de  deux  propo- 

armalusj,    encore   revêtu    de    l'habit  sitions  hvjtolhétiques  ;  e  re  publica, 

civil,  avant  d'avoir  revêtu    le   vête-  "  conforiuénient  a  l'intérêt  public  -  ; 

ment  militaire  :  qua,  [larce  que  dies  fide,  <•  en  conscience  ». 

siguitie  ici  -  jonr  tixè  ...  [3]  Nunc  (cf.  xxv,  10)   oppose    la 

Jli]  Signis  collatis,  voy.  xxiv,  il.  réalité  à  l'hypothèse:  c/i-ejH,  suppléez 

ir  Gesta  essent  remplace  gesta  bonum;    claudente,  litt.    «  boitant  " 

eruni  du  style  direct.  altéra  parte,  ablatif  de  relation. 
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[4]  Erras  enim,  !..  Paule,  si  tibi  minus  certamiiiis  ciim  C. 
Terentio  qiiain  cum  Ilannibale  futurum  censés;  nescio  an 
infestior  hic  adversarius  quam  ille  hostis  maneat  te,  [5]  cum 
tu  cum  illo  in  a^ie  tantum,  cum  hoc  omnibus  locis  ac  tem- 
poribus  sis  certaturus,  et  adversus  Hannibalem  kgioDesque 
€jus  tuis  equitibus  ac  peditibus  pugnandum  tibi  sit,  Varro 
dux  tuis  militibus  te  sit  oppugnaturus.  [6]  Ominis  etiam  tibi 
causa  absit  C.  Flamini  memoria.  Tamen  ille  consul  demum 
et  in  provincia  et  ad  exercitum  coepit  furere  ;  hic,  prius- 
quam  peteret  consulatum,  deinde  in  petendo  consulatu, 
nunc  quoque  consul,  priusquam  castra  videat  aut  hostem, 
insanit.  [7]  Et  qui  tantas  jam  nunc  procellas  proelia  atque 
aci€S  jactando  intertogatos  ciet,  quid  inter  armatam  juven- 
tutem  censés  focturum  et  ubi  extemplo  res  verba  sequitur? 
[8]  Atqui  si,  quod  facturum  se  denuntiat,  extemplo  pugnaverit, 
aut  ego  rem  militarem,  belli  hoc  genus,  hostem  hune  ignoro 
aut  iiobilior  alius  Trasumenno  locus  nostris  cladidus  erit. 

9^  Nec  gloriandi  tempus  adversus  unum  est,  et  ego  con- 
temnendo  potius  quam  adpetendo  gloriam  modum  exces- 
serim;  sed  itaresse  habet  :  una  ratio  belli  gerendi  adversus 
Hannibalem  est,  qua  ego  gessi.  [10]  Nec  eventus  modo  hoc 
docet  —  stultorum  iste  magister  est  —  ;  sed  eadem  ratio, 
quae  fuit,  futura,  donec  res  eaedem  manebunt,  inmutabilis 
est.  [11]  In  Italia  belluin  gerimus,  in  sede  ac  solo  nostro;  om- 


[4-8j  Le  consul  ti'atira  pas  d'aiiver-  ubi....  lomavqucz  lahstMict^  <le  syiiu'- 

saire  plua  da)tf/ei'eux  que  son  collèi/ut'.  trio,  cl',  xxviu,  1  ;  de. 

['i]  Nescio  an...  ('<  je   ne   sais    si...  ^S]  Atqui  ,     "    or    »  ;      denuntiat, 

ne...  pas  ").  '<  iienl-ètre  »  ;  maneat  te,  voV.  xxxviii,  (i;  lior  (i.  e.   guod  nunc 

«  t'attend,  test  réservé  ».  hahemti.s),  »  actuel  ". 

1.")'^  Equitibus,   etc.,    même    cons-  l"I-17]  Seule  la  tactique  suivie    par 

truction    que    xxxiv,    h:     Van^,  au  Fabius  peut  amener  la.   ruine  d'Han- 

lieu  de  at  Varro,  voy.xxvii,  '.);  opjm-  nibal:  il  faut  traîner  la  querre  eti  Inn- 

qnatunis    aA'ec    un    cojni>lénient    de  queiir.ôter  à  l'ennmii  toutes  ressources 

Jtei'sonne.  connue  XXI.  v.  '■'>.  et  le  détruire  en  drtail. 

[ti]  Ominis    etiam    causa,    "    ne  '.•    Adversus   unum,    •<  devant  le 

serait-ce  que   pour  ('cartcr  tout  fà-  seul  Paul-Kniile  •■  :  modum  (cf.  XXI, 

cheux  i)r.'sage  .' (R.);  /'«/•«'/•^  désigne  xvi,  .'>)  eTcesserim,    <■  jo   (léi)asserais 

un  trnnsport  passager:  insanit  sigiii-  la  mesure  »  ;  una  ratio...,  qua...,  «  il 

fie  un  élal  hal)ituel  de  folie;    prius  n'y  a  qu'une  seule  tactique...,  celle 

quam...  peteret,  "  avant   qu'il   ait    pu  qiie...  >-. 

briguer  le  consulat  ";  de  là  le  sulijonc-  [10^  Sed  eadem  ratio,  expression 

tif;  rimi»arfail  se  rapporte  à  insaniit  abrégée  pour  sel  ratio;  ratio   autem 

s.-e.,  et  le  l)résent  vident,  au  présent  eadem;  le  mot   ratio  s'oppose  à  «ren- 

i7isanit.  tris  et   signifie  «  réflexion,   calcul  »: 

[7]  Qui,  «  lui  q»ii...  >. -,  jartando.  i.  futura  est  (i.  v.  manebit),  -<  sera  vrai». 

e.  Jartans on  dum  Jactat,  \oy.  xi\,l;  [lljOmnla    clrca,    cf.    X.\I,    vu, 

■ubi,  i.  e.  ihiyUbi;  inter  armat^tm...  et  ."»  ;  etc. 
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nia  circa  plena  civium  ac  sociorum  sunt;  armis,  viris,  equis, 
commeatibus  juvant  juvabuntque  :  '12]  id  jam  fidei  docu- 
mentuin  in  adveisis  rébus  nostris  dederunt;  meliores,  pru- 
dentiores,  constantioresnos  tempusdiesque  facit;  [13]  Hanni- 
bal  contra  in  aliéna,  in  hostili  est  terra,  inter  omnia  inimica 
infestaque,  procul  ab  domo,  abpatria;  nequeilli  terra  neque 
mari  est  pax  ;  nullae  euni  urbes  accipiunt,  nuUamoenia;  [14' 
nihil  usquam  sui  videt  ;  in  diem  rapto  vivit  ;  partem  vix  tertiam 
exercitus  ejus  habet,  quem  Hiberumamnem  trajecit;  plures 
famé  quam  ferro  absumpti,  nec  his  paucis  jam  victus  s\ip- 
peditat.  15]  Dubitas  ergo,  quin  sedendo  superaturi  simus 
eum,  qui  senescat  in  dies,  non  corameatus,  non  supplemen- 
tum.  non  pecuniam  habeat?  [16]  Quam  diu  pro  Gereoni, 
caslelli  Apuliae  inopis,  tamquam  pro  Carthaginis  moenibus 
sedet!  sed  ne  adversus  te  quidem  de  me  gloriabor  :  [17]  Ser- 
vilius  atque  Atilius,  proximi  consules,  vide  quem  ad  modum 
eum  ludificati  sint. 

Ilaec  una  salutis  est  via,  L.  Paule,  quam  difticilem  infes- 
tamque  cives  tibi  magis  quam  hostes  facient.  [18]  Idem  enim 
tui  quod  hostium  milites  volent,  idem  Varro  consul  Roma- 
nus  quod  Hannibal  Poenus  imperator  cupiet.  Duobus  ducibus 
unus  résistas  oportet.  Résistes  autem,  si  adversus  famam 
rumoresque  hominum  satis  lirmus  steteris,  si  te  neque 
collegae  vana  gloria  neque  tua  falsa  infamia  moverit.  [19 
Veritatem  laborare  nimis  saepe  aiunt,  extingui  numquam  : 


1 '2]  Id,  remplace  «n  eo  (par  at trac-  telle  que...  »  ;  de    là   le  subjonctif 

tiôn;  et  se    rapporte    à    ce  qui  pré-  .se?je«cai;  m  rfie*,  «  de  jour  en  jour»  ; 

cède:  dederunt   en   nous    aidant   de  supplementum,  les  moyens   de   coni- 

tout  leur  pouvoir  ils  nous  ont  prouvé  Lier  les  vides  de  son  e'ffectif. 

qu'ils    ne    nous  abandonneront    ja-  [16]  Gereoni,  voy.  xxiii,  9. 

mais;  meliores,  suppléez   bello;  tem-  [17]  Proximi,  les  derniers  en  date, 

pus,  "  les  circonstances»;    dies,  «  le  les   précédents;   ludificati  sint,  voy. 

temps  »  (la  durée,].  xviii,  H. 

'['■i'  Contra,    -au  contraire  »:  in  17-20]  Pour    suivre   cette  tactique, 

aliéna,  in  hostili,  reuj arquez  la  gra-  Pâul-Emile    doit    user  de   fermeté  et 

dation     rendue    plus     sensible    par  montrer  du  caractère,  résister  à  son 

l'absence  de  toute  conjonction;  inter  collègue,  au   besoin  à  ses  soldats,  et 

omnia   inimica  infestaque,    construc-  mépriser    les  c7-itiques;   la  victoire  le 

tion  analogue  à  XXI,  xxxii,  9.  récompensera. 

14"  Sui  est  un  substantif  neutre;  ]18j  Si  steteris,  si  moverit,mème 

in  diem  (i.  e.  in    sinqulos  dies),  «   au  construction  que  ci-dessus,  xxvii.  7; 

jour  le  jour  »,  détermine  rapto,  qui  tua  remplace  le  génitif   du  pronom 

est  pris  substantivement;  suppeditat,  jjersonnel:  falsa,  <<  prétendue  ». 

intransitif  pour  sufficit.  [19]  Laborare  (-'  être  éclipsée  »)  est 

[I.d]    Sedendo,  «  en  ne  précipitant  modifié  par  nimis  saepe  ;  aiunt,  «  dit 

rien  »•.  qui,  «  dont  la   situation  est  le  proverbe  »;  veram,  s.-e.  gloriam. 


[a.    CHR.    ^16j  LIBER    XXll  131 

vanam  gloriam  qui  spreverit,  veram  habebit.  [20]  Sine 
timidum  pro  cauto,  tardum  pro  considerato,  inbellem  pro 
perito  belli  vocent.  Malo  te  sapiens  hostis  metuat,  quam 
stuiti  cives  laudent.  Omnia  audentem  conteninet  Hannibal, 
nihil  temere  agentem  metuet. 

[21]  Nec  ego  ut  nihil  agatur  moneo  sed  ut  agentem  te 
ratio  ducat,  non  fortuna  ;  tuae  potestatis  semper  tu  tuaque 
omnia  sint;  armatus  intentusque  sis;  neque  occasioni  tuae 
desis  neque  suam  occasionem  hosti  des.  [22]  Omnia  non 
properanti  clara  certaque  erunt  ;  festinatio  inprovida  est  et 
caeca. » 

XL.  [1]  Adversus  ea  oratio  consulis  haud  sane  laeta  fuit, 
magis  fatentis  ea,  quae  diceret,  vera  quam  facilia  factu 
esse  :  [2]  «  dictatori  magistrum  equitun^  intolerabilem  fuisse  : 
quid  consuli  adversus  collegam  seditiosum  ac  temerariura 
virium  atque  auctoritatis  fore  ?  [4]  Se  populare  incendium 
priore  consulatu  semustum  effugisse;  optare  ut  omnia 
prospère  evenirent;  sed,  si  quid  adversi  caderet,  hostium  se 
telispotius  quam  suffragiis  iratorum  civium  caput  objectu- 
rum.  » 

[4]  Ab  hoc  sermone  profectum  Paulum  tradunt,  prose- 
quentibus  primoribus  patrum  ;  plebeiuin  consuh^m  sua 
plèbes  prosecuta,  turba  conspectior,    cum  dignitates  dees- 


[•20]  Sine,     comme   licet,    a   chez       XL  [1]  Adversus  ea,  «  en  réponse 

Tite-Live    une     valeur   concessive;  à   ce   discours»;    oratio,    «  les    pa- 

cautufi  m  dit  de  celui  (jui  ]>rcnd  ses  rôles  »  vcf.  §  4  :  -  Ab  hoc  sermone  »); 

sûretés,  (jui  se  tient  sur  ses  gardes;  haiot  sone,  cf.  XXI,  ii,   't  ;  magis  mo- 

considera/us  se  dit  <le  celui  ipii  sait  difie  vera. 
réfléchir,  qui  est  circonspect.  [i]  Quid...     fore  ?    l'inlerrogation 

[il-ZT}  S'il  le  faut,  qic  il  agisse,  mais  n'elanl    quune    forme    oratoire,    le 

avec  circonspertion  et  calcul.  verbe  est  à  l'inliiiilif,  au  style   indi- 

CZ'l]  Nec,  i.  e.  ac  iton  ;  tu,  suppléez  rect  (cf.   XXI,  xxx,  9;    lU;"mi,    'i; 

sis;  tua,  ta  conduite;  neque  au  lieu  lvii,  '2;  XXII,  i,  fi  ;  etc.). 
de  nf»;t;  (cf.  XXI,  XXII,  l)  :  Ù;  XLi,  Ki;        [3]   Semustum,     voy.     xxxv,    :{ ; 

XI.III,  11  ;  XXI,  III,  10;  X,  5)  est  une  priore  consulat)i,  en  '2lO,  où   il  avait 

irrégularité  assez  fréquente,  justifiée  eu  pour  collègue   M.  Livius  Salina- 

eu  partie  ici  par  la  répétition  néces-  tor;  caderet,  i.  e.  arrideret;   suffra- 

saire  de  la  particule;  le  sens    est:  f/i/s,  les  bulletins  de  vote,  le  vote. 
«  El  ne  aut  occasioni  tuae  desis  aut       [4]  Ab,    «  aussitôt    après...   »,   cf. 

suam  occasionem  hosti  des  ».  Ces.,  B.  G.,  ii,  ','.">,    1  ;    tradunt,  s.-e, 

["22:  Clara  garde  ici  sa  valeur  ély-  aurtores ;  «Ma,  «  qui  était  tout  à  lui  «; 

mologique; /"eA/ma/zo,  l'abstrait  poiir  conspectior,   elle    attirait  davantage 

le  concret,  alin  de  donner  plus  de  les    regards,    parce    quelle   formait 

valeur  et  déclat  à  l'expression.  une    vraie  cohm-;    dignitates,    «  les 

XI--XLIII.  Départ  des  consuls  pour  i)ersonnages    de   distinction  »  (notez 

le  théâtre  de  la  guerre  ;    leur  comluite  l'abstrait  pour  b;  concret)  ;  </ee.v«t;/i/, 

et  leurs  dissentiments.  on  en  remarquait  l'absence. 
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sent.  ]o'  Ut  in  castra  venerunt,  permixto  novo  exercitu  ac 
vetere  caslris  bifariam  factis,  ut  nova  minora  essent  propius 
Hannibaleni,  in  veterilnis  major  pars  et  omne  robur  virium 
esset,  [6'  ronsulum  anni  prioris  M.  Atilium  aetatem  excu- 
santem  Romam  miserunt,  Geminum  Servilium  in  minori- 
bus  castris  le^noni  Romanae  etsocium  peditum  equitumque 
duobus  milibus  praeliciunt.  7j  Hannibal,  quamquam  parte 
dimidia  auctas  hostium  copias  cernebat,  tamen  adventu 
consulum  mire  gaudere.  [8j  Non  s  )lum  enim  nihil  ex  raptis 
in  diem  commeatibus  superabat,  sed  ne  unde  raperet  qui- 
dem  quicquam  reliqui  erat,  omiii  undique  frumento,  post- 
quam  ager  pamm  tutus  erat,  in  urbts  munitas  convecto, 
y]  ut  vix  decem  dierum,  quod  conperlum  postea  est,  fru- 
mentum  superesset,  Ilispanorumque  ob  inopiam  transitio 
parata  fuerit.  si  maturitas  temporum  expectata  foret. 

XLI.  1  Ceterum  temeritati  consulis  ac  praepropero  in- 
c^enio  materiam.  etiam  forluna  dédit,  quod,  in  prohibeudis 
praedatoribus  tumultuario  proelio  ac  procursu  magis  mili- 
tum  quam  ex  pra^îparato  aut  jussu  imperatorum  orto,  haud- 
quaquam  par  Poenis  dimicatio  fuit.  '2j  Ad  mille  et  septin- 
genti  caesi,  non  plus  centum  Romanorum  sociorumque 
occisis.  Ceterum  victoribus  elîuse  sequentibus  metu  insidia- 
ruin  obstitit  Paulus  consul,  [3j  cujus  eo  die —  nam  alternis 
imperitabant  —  imperium  erat,  Varrone  indignante  ac  voci- 
férante emissum  hostem  e   manibus  debellarique,  ni   cessa- 


"i"  Bifariam,  i.  o.  dunbus  iocis;  ut.  ne.st  pas  mis   pour  parata  sit.  mais 

i.  e.  ita  ut...:  rt,  v  et  dc  plus  -.  .signifie  un  état  qui  a  duré  quelque 

1.'  Aetatem,    "  son    grand  âge  '•:  lemps  et  a  cessé  dexister:  .^i...  foret, 

on    connait     lexiiression     exrusare  dépend  de  l'idée  sous-entendue  :•'  il 

aetatem  ;  Gemimo»  Servilium,  nu  hç\\  celte  défection   se  fùl   produite..       : 

de  Serrilium  Geminum.  cf.   XXI.    xi.  maturitas    temporum,   <«    que   les  cir- 

\:  sof-ium  ^archaïsme  pour  «oc  orym)  constances  fussent   à   point»;    forint 

est  adjectif.  pour  esset.  voy.  XXI.  lv.  8. 

■'é\  Parte    dimidia,    "  de  moitié  »  XLI    1    Consulis,  Varron:  tumul- 

(aidatif  de  mesure)  ;  remebat,  cvlv  \\  tuario.  '  c\c.,   construisez  :     proelio 

aA'ait  vu  les  dispositions  jn-ises  par  orto  tumultuario  (cf.  XXT,  vu.  !^0    ac 

les  consuls  fS  â^.  proacrsu  {"  i)ar  suite  dune   attaque 

'8    Ex  raptis  in  diem.  cf.  xxxix.  soudaine»)  militum    maf/is  quam...; 

17  :  supera/jiit.  '\.  r.  s7tpere rat l cf.  xxv,  er  praepara'o,  «après  pré])aration  »  ; 

14):   finmento,  ><   le  blé  en   grains  ";  par  Poenis,  suppléez  cww  Romanis, 

postquum...  erat,  la  construction  si-  [2]  Ad,  cf.  XXT,  xxii,  '^•.  non   plus, 

gnifie  un  état  de  choses  qui    sëtait  s.-e.^  quam..  ,  ellipse  ordinaire  chez 

produit  avant  et  qui  durait    encore  Cicéron  et  chez  Tite-Live. 

au  moment  de  laction  jirincipale.  '-i'  Alternis,  s.-e.  diebîisicî.  xxvii, 

T«j  Superesset,     supjdéez    Hanni-  b);   ces.satum,    suppléez   a    sequendo; 

fjali;      transitio.    ■■  défection  <•    (sup-  potuisse  remplace    potuit    («    aurait 

pléez    ad    ftomanns);   parata    fuerit  pu»)  du  style  direct  : /bre<,  voy.  XL, 9. 
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tum  foret,  potuisse.  [4]  Hannibal  ici  damniim  haud  aegeiTi- 
me  pati  ;  quin  potius  credere  velut  inescatam  temeritatera 
ferocioris  consulis  ac  novorum  maxime  militiim  esse.  [5]  Et 
omnia  ei  hostiuin  haud  secus  quam  sua  nota  erant  :  dissi- 
miles  discordesque  imperitare,  duas  prope  partes  tironum 
militum  in  exercilu  esse.  [6]  Itaque  locum  et  tempus  insi- 
diis  aptum  se  habere  ratus,  nocte  proxima,  nihil  praeter  ar- 
ma ferente  secum  milite,  [7]  castra  plena  omnis  fortunae 
publicae  privataeque  relinquit  transque  proximos  montes 
laeva  pedites  instructus  condit,dextra  équités,  impedimenta 
per  convallem  mediam  traducit,  [8]  ut  diripiendis  velut  de- 
sertis  fuga  dominorum  castris  occupatum  impeditumque 
hostem  opprimeret.  [9]  Crebri  relicti  in  castris  ignés,  ut 
fides  tieret,  dum  ipse  longius  spatiumfuga  praeciperet,  falsa 
imagine  castrorum,  sicut  Fabium  priori  anno  frustratus 
esset,  tenere  in  locis  consules  voluisse. 

XLÏI.  [1]  Ubi  inluxit,  subductae  primo  stationes,  deinde 
propius  adeuntibus  insolitum  silentiumadmirationem  fecit. 
[2]Tum,  satis  conperla  solitudine  in  caslris,  concursus  fitad 
praetoria  consnlum  nuiitiantium  fugam  hostium  adeo  tre- 
pidam  ut  tabernaculis  slantibus  castra  reliquerint,  quoque 
fuga  obscurior  essfîl,crebrosetiam  relictos  ignés.  [3]  Glamor 
inde  ortus,  ut  signa  proferri  juberent  ducerentque  âd  per- 
sequendos  hostes  acprotinus  castradiripienda.  Et  consul  al- 


[4"'  Maxime,!,  c.  potissimutn.  meut  à  /<ilsa  iwaijine;    priore  antin, 

[r)]  Haud      secus    quam...,    i.    e.  voy.  ch.  xvi-xviii;  i/Woc/.î,  ■' sur  k'uis 

non  minus  t/ua)ii...;  tlisnimili-s  discor-  jjositions  ». 

■desf/ue    .<out    pris    subslanlivcuuMit  ;  XLII  ^1]    Subductae...    stationes 

duas  partes,  «  les  deux    tiers  >>  :    esse  (suppléez  fecerunt  liivnaitis   admira- 

tironiim,  «  étaient   coini)osés  de   re-  tioncm),  uièine  couslruclion  du   par- 

criies  »  (cf.  XXI,  lx,  8).  licipe  que  XXT,  i,  ï\;  propius  adeun- 

[7]  OmniB,  «  de  tout. genre  »;  fnrtu-  tibu^'!.  i.    e.   iis,   non  propius  aiUrent. 

nae,  au  lieu  de  forluuarunK  <•  jjieus,  -^-1]  In  castris,   expression  adver- 

richesses  -.  est  une  forme  rare:  «-on-  biale  jouant    le    rôle   d'un    adjectif 

dit,  i.   e.    abscnndit,  occultât  (cf.  xiv,  qualifiant  snlitudine  (cf.  iv,  4  ;  ix,  .'•  ; 

8);  pe/*  fo»i'a//em,  par  le  creux  de   la  xxvi,  I,  elc);  nd  praetoria.  chacun 

vallée.  des  consuls  avait  sa  tente;  nuntian- 

[8]  Ut,  i.  e.  eo  consilio,  ut...  ;  occu-  tium  est  pris  substantivement  et  dé- 

patum  «  quand  il  le  verrait  occupé."  pend  de    mnmrsus  :  quoque,  i.  e.  et 

[^"1  Ut    fides    fieret,    <■  i»our  faire  qno.    "  et  pour  que   par  là  (f,Tâce   à 

■croire  q\i('...   >.    a  i>our    complément  cehi)...":  ohsrurior,  '\.  e.   ocrultior. 

{eum)  vnhiissf  :  sur  rellii)se  du  -sujet  '.V  Protinus,  <•  chemin    faisant    ", 

de  l'iulinilif,    voy.    XXI,    xvni,    14;  "   sans  s'arrêter  ^' ;    unus    turhae,    au 

âuw...   sj)atiuni,..    praeciperet,  «  j>en-  Heu  de  unus  e  lurba,  qui  serait  lex- 

<lanl  qu  il   prenait  (sur  l'fMiuemi)  de  pression  régulière,  m»«.<(   netant    i»as 

l'avance»  ; /o/sa,  i.  e.  /n/l<ici;  sicut...  oi)posé  à  nlter;  Varrou  .se    uionlrait 

frustratus   evset   sapjdiqtie   uniq\ie-  aussi  déraisonnable  que  ses  soldats. 
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ter  velut  unus  turbae  militaris  erat  ;  [4J  Paulus  etiam  atque 
etiam  dicere  providendum  praecavendumque  esse  ;  postre- 
rao,  cum  aliter  neque  seditionem  neque  ducem  seditionis 
sustinere  posset,  Marium  Statilium  praefectum  cum  turma 
Lucana  exploratura  mittit.  [Y>]  Qui  ubi  adequitavit  portis 
subsistere  extra  raunimentaceteris  jussis,  ipse  cum  duobus 
equitibus  vallum  intravit,  speculatusque  omnia  cum  cura 
renuntiat  insidias  profecto  esse  :  [6]  «  ignés  in  parte  castro- 
rum,  quae  vergat  in  hostem,  relictos  ;  tabernacula  aperta  et 
omnia  cara  in  promptu  relicta  ;  argentum  quibusdam  locis 
temereper  vias  velwiobjectumad  praedam  vidisse.  »  [7]  Quae 
ad  deterrendos  a  cupiditate  animos  nuntiata  erant,  ea  ac- 
cenderunt,  etclamoreorto  a  militibus,  (<nisignum  detur,sine 
ducibus  ituros  »,  haudquaquam  dux  defuit  :  nam  extemplo 
Varro  signum  dédit  proficiscendi.  [8]  Paulus,  cum  ei  sua 
sponte  cunctanti  pulli  quoque  auspicio  non  addixissent, 
nuntiari  jam  efîerenti  porta  signa  collegae  jussit.  [9]  Quod 
quamgwam  Varro  aegre  est  passus,  Flamini  tamen  recens 
casus  Claudique  consulis  primo  Punico  bello  memorata  na- 
valis  clades  religionem  animo  incussit.  [lOj  Di  prope  ipsi  eo 
die  magis  distulere  quam  prohibuere  inmt/ientem  pestem 
Romanis  :  nam  forte  ita  evenit  ut,  cumreferri  signa  in  cas- 
tra Jubenti  consuli  milites  non  parèrent,  [11]  servi  duo,  For- 
miani  unus,  alter  Sidicini  equitis,  qui  Servilio  atque  Atilio 
consulibus  inter  pabulatores  excepti  a  Nuniidis  fuerant, 
profugerent  eo  die  ad  dominos  ;  deductique  ad  consules 
nuntiant  omnem  exercitum  Hannibalis  trans  proximos 
montes  sedere  in  insidiis.  [12]  Horum  opportunus  adventus 


'4'  Etiam  atque  etiam  (voy.  xiii,  des  augures);  nuntiari,  suppléez  id; 

4)  se   rapporte  à  dicere;  cum  turma,  porta,  ablatif  de  la  question  qua. 

«  avec  l'escadron  ».  [!i]  Memorata,  et.  vu,  I  ;   i-eliçjio- 

[b]  Portis,  même  construction  du  nem...    incussit,    ])lus  énergique  que 

datif  que  XXI,  x,  10;  xxv,  G:  etc.;  iujecit ;  animo,  au  datif,   parce   que 

profecto,  i.  e.  sine  dubio.  incussit  est  pris  au  figuré. 

^(j]  In   parte,   i.   e.   tantum  in    ea  '[()]    Referrl    signa,    «   faire   re- 

pàrie ;  ad  hostem,  i.    e.  ad  Bomanos ;  traite  ". 

i't'i/s«é' remplace  l'jdî  du  style  direct  _ll]  Formiani,   suppléez     equitis; 

(cf.  XXI,  XXXVIII,  5):  in  promptu,  à  excepti...  fuerant,  même  construction 

portée  de  la  main;  per  vias.  tout  le  que  ci-dessus  xiii,  2,  xxiii,  3;  etc.; 

long  des    rues   du   camp;    haudqua-  trans,  i.  e.  ultra, 

quam  defuit  est  une  litote.  M2]  Imperii  potentes  fecit,  leur 

'8'  Sua  sponte  (i.  e.  per  se)  s'op-  permit  d  imposer  de   nouveau   leur 

pose  à  pulli  quo'^ue;  auspicio,  ablatif  autorité;  ambitio,   «  la  soif  de  popu- 

de  temps;  non  addixissent  n'avaient  larité  -    (R.);    suam    se    rapporte    à 

pas  été  favorables  (terme  de  la  langue  alterius;  apud  eos,  i.  e.  apud  milites. 
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consules  imperii  potentes  fecit,  cum   ambitio  alterius  suam 
primum  apud  eos  prava  indulgentia  majestatem  solvisset. 

XLIII.  [1]  Hannibal,  postquam  motos  magis  inconsulte  Ro- 
manos  quani  ad  ultimuni  temere  evectos  vidit,  nequiquam 
détecta  fraude  in  castra  rediit  [2]  Ibi  plures  dies  propter  ino- 
piaia  frumenti  manere  nequit,  novaque  consilia  in  dies  non 
apud  milites  solum  mixtos  ex  conluvione  omnium  gentium 
sed  etiani  apud  ducem  ipsum  oriebantur.  [3]  Nam  cum  ini- 
tio  fremitus,  deinde  aperta  vociferatio  fuisset  exposcentium 
stipendium  debitum  querentiumque  annonam  primo,  pos- 
tremo  famem,  et  mercennarios  milites,  maxime  Hispani  ge- 
neris,  de  transitione  cepisse  consilium  fama  esset,  [4]  ipse 
etiam  interdum  Hannibal  de  fuga  in  Galliamdicitur  agitasse, 
ita  ut,  relicto  peditatuomni,  cum  equitibus  se  proriperet.  [5] 
Cum  haec  consilia  atque  hic  habitus  animorum  esset  in  ca- 
stris,  movere  inde  statuit  in  calidiora  atque  eo  maturiora 
messibus  Apuliae  loca,  simr'  quod,  quo  longius  ab  hoste  re- 
cessisset,  transfugia  inpedifura  levibus  ingeniis  essent.  [6] 
Profectus  est  nocte,  ignibus  similiter  factis  tabernaculisque 
paucis  in  speciem  relictis,  ut  insidiarum  par  priori  metus 
contineret  Romanos.  [7jSed,per  eundem  LucanumStatilium 
omnibus  ultra  castra  transque  montes  exploratis,  cum  rela- 
tum  esset  visum  proculhostium  agmen,  tumde  insequendo 
eo  consilia  agitaricoepta.  [8|Gum  utriusque  consuliseadem, 
quae  ante  semper  fuisset,  sententia,  ceterum  Varroni  fere 
omnes,  Paulo  nemopraeterServilium  prioris  anni  consulem 
adsentiretur,  [9]ex  majoris  partis  sententia  ad  nobilitandas 

XLIII  il]  Magis  inodili(M/(o/os  ;  arf  prit,  les    dispositions;  movere,  sup- 

ultimwn  {"  aux  i»ires  conséquences»)  pléez   castra;  eo,  i.  e.  ea    de  causa; 

se    rattache    à  erertos;     nequiquam,  maturiora  messibus  (datif),  <<  plus  tôt 

i.  e.  re  infecta,  se  rapporte    à   rediit  luùr  pour  la  moisson  »    (R.);    reces- 

el  est  expliqué  par  détecta  fraude.  sisset,    même    emploi    du    |»lus-(iue- 

[2]  In  dies  (cf.  XXXIX,   15)  et   non  parfait    que   ci-dessus,     xxxvn,   7; 

colidie,    parce    que    nova     implique  impeditiora  (suppléez  eo),  i,  e.   minus 

l'idée  de  weZ/ora.  facilia;  transf'iujia,  i.  c.  transitiones. 

[3]  Vociferatio,  réclamations  for-  [(ij  Similiter,    suppléez    ar  nuper 

cenees;  anno)iam,  i.   e.  annonae  diffi-  (cf.  XLi,  !))  ;  iijnibus  in  speciem  factis, 

cultatem  ;  de  transitione  (suppléez  ad  cf.  XXI,  xxxii,  l'-2;  priori,  cf.  XLi,  W. 

Romanos),  cf.  xxxix,  i).  17]  Ultra,  -  au  delà  »  ;  trans,  «  im- 

[4]  Agitasse,     suppléez    consilium  mediatement  au-delà  »  (R.). 

animo  {on  sccum)\    in   Galliam  {Cite-  [8]  Fuisset,  et    non  fuerat,  parce 

rioretn),  j)arce  que  fuya  conserve  la  que  le  mode  de  la  proposition  rela- 

construction    du   verbe    à  la   racine  tive  est  assimilé  à  celui  de  la  projK)- 

duquel  il  se  rattache  ;   ita     ut..,  e\-  sition  introduite  par  C2<y/i  ;  sententia, 

plique  le  pian  d'nannil)al.  suppléez  esset. 

{■)]  Habitus  animorum,  l'état  des-  [<»]  Fato,  le  Destin  est  i)ersonnilié. 


136 


T.    LIVI 


[a.u.g.  538 


clade  Rômana  Cannas  urgente  fato  profecti  sunt.  [10]  Prope 
eum  vicum  Hannibal  castra  posuerat  aversa  a  Yolturno  ven- 
to  qui  campis  torridis  siccitate  nubes  pulveris  veliit.  [11]  Id 
cum  ip.sis  castris  percommodum  fuit,  tum  salutare  praeci- 
pue  futurum  erat,  cum  aciem  derigerent,  ipsi  aversi,  terga 
tautum  adflante  vento,  in  occaecatum  pulvere  offuso  hostem 
puunaturi. 

XLIV.  [1]  Consules,  satis  exploratis  itineribus  sequentes 
Poenum,  ut  ventum  ad  Cannas  est  et  in  conspectu  Poenum 
habebant,  bina  castra  comUiuniunt  eodem  ferme  intervallo 
quo  ad  Gereonium,  sicut  ante  copiis  divisis.  [2]  Aufidus  am- 
nis,  utrisque  castris  adfluens,  aditum  aquatoribus  ex  sua  cu- 
Jusque  opportunitate  haud  sine  certamine  dabat  ;  [3]  ex  mi- 
noribus  tamen  castris,  quae  posita  trans  Aufidum  erant, 
liberius  aquabantur  Romani,  (juia  ripa  ulterior  nullum  ha- 
bebat  hostium  praesidium.  [4]  Hannibal  spem  nanctus  locis 
natis  ad  equestrem  pugnam,  qua  parte  virium  invictus  erat, 
factures  copiam  pugnandi  consules,  derigit  aciem  lacessitque 
Numidarum  procursatione  hostes.  [5]  Inde  rursus  sollicitari 


l<r  Aversa,  i.  e.  ifn  ut  aversa 
e*îeni  [CÏ.  XXI.  xxxiii.  >!  ;  Lix,  4  ; 
elcj;  le  carijp  dllannilial  étail  par 
conséquent  orienté  au  N.-O,;  campis, 
ablatif  de  lieu,  construit  connue 
XXI,  viii,  7:  xxxn,  9:  etc.:  siccitate, 
ablatif  de  cause  détermine  torridis; 
veliit,  suppléez  secum. 

[11]  Futurum  erat,  -  allait  {ou 
deVait)  être  «  :  ileriijereut,  subjonctif 
de  répétition  (cf.  XXI,  iv,  4;etc.  •. 
aversi,  i.  e.  a  VoUurno;  terf/a,  à  l'ac- 
cusatif :  le  verbe  adflare  ne  paraît 
pa.>  êire  employé  transitivement 
avant  Tite-Live;  pugnaturi  équivaut 
à  nam  piifjnaturi  erant  (cf.  XXI,  xxi, 
6  ;  XXXII,  2:  XLiv,  3:  lui,  6;  etc.;. 

XLIV-L  y<\  Récit  du  désastre  de 
Cariiies. 

XLIV  r  ut  ventmn...  est  et... 
habebant,'  roênie  variété  dans  l'ex- 
pression du  temps  que  ci-dessus 
XIV,  .3;  sur  l'imparfait  habebant, 
voy.  V,  'i  :  ad  Gereonium,  voy.  XL,  5; 
sicut  ante,  s.-e.  divisae  erant. 

[•2j  Utrisque  castris  (suppléez 
Itônianorum).  même  emploi  du  datif 
que  ci-dessus  XXI,  lx.  2  .  XXII.  v. 
h  ;  etc.  ;  px  sua  cujusi^ue  opportunitate 
se  rapporte  à  haud  sine  certamine, 
dont  il  ne  doit  pas  être  séparé  :  les 


deux  adversaires  pouvaient  avoir 
accès  au  fleuve,  mais  ce  n'était  pas 
sans  comlial  qu'ils  pouvaient  puiser 
de  l'eau  à  1  endroit  que  chacun  pour 
sa  part  tiouvait  le  jilus  commode 

l}i'  Tamen.  si  la  tâche  était  ardue 
poui"  les  deux  camps,  cependant...; 
nullum...  praesidium,  le  petit  camp  des 
Romains  était  sur  la  rive  gauche  de 
l'Aulide,  et  le  camp  carthaginois,sur 
la  rive  droite,  au-dessus  du  grand 
camp  romain. 

[4]  Natis,  «naturellement  disposés 
])our...  >'  ;  qua  parte  (ablatif  de  rela- 
tion) virium  se  rapporte  à  l'idée 
d'equitatus  implicitement  contenue 
ilaus  et/ucstrem  pitgnam  ;  facturos  co- 
piam, .<  lui  fourniraient  1  occasion»; 
procursatione,  cf.  XLi,  1  :  «  Pl'O- 
cursu  ". 

[y  Sollicitari,  infinitif  descriptif, 
au  lieu  de  l'imparfait  de  narration, 
tour  extrêmement  fréquent  chez 
Tite-Live;  Sempronigue  et  Flamini, 
emploi  irrégulier  des  coiijonctions 
copulatives;  Fabium  est  le  complé- 
ment d'obiceret;  Fabius  ne  peut 
être  un  modèle  que  pour  des  chefs 
timorés:  objiceret  convient  mieux  à 
temeritatem  qu'à  Fahium,  \\  y  a  donc 
un  zeugma. 
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seditione  militari  ac  discordia  consulum  Romana castra,  cum 
Paulus  Seinproniiqueet  Flamini  temeritalem  Varroni,  Varro 
Paulo  speciosum  timidis  ac  segnibus  ducibus  exemplum 
Fabiuiii  obicerety  [6]  testareturque  deos  hominesque  hic 
"  nullaiii  peaes  se  culpam  esse,  quod  Hannibal  jain  velwï  usi* 
cepisset  Italiam  :  se  constrictum  a  collega  teneri;  ferr  iim 
atque  ai'iiia  iratis  et  pugnare  cupientièws  adimi  militibus  »  ; 
7^  ille,  (^  si  quid  projectis  ac  proditis  ad  mconsultam  atque 
improvidain  pugnam  legionibus  accideret,  se  omnis  culpae 
exsortem,  omnis  eventus  participem  fore  »  diceret:  «  videret 
ut,  quibus  Hngua  prompta  ac  temeraria,  aeque  in  pugna  vi- 
gerent  manus.  » 

XL  Y.  [1  ;  Dum  altercationibus  magis  quam  consiliis  tem- 
pus  teritur,  Hannibal,  ex  acie,  quam  ad  multum  diei  tenue- 
rat  instructam,  cum  in  castra  ceteras  reciperet  copias,  [2] 
Numidas  ad  invadendos  ex  minoribus  castris  Romanorum 
aquatores  trans  llumen  mittit.  [:i]  Quam  inconditam  turbam 
cum  vixdum  in  ripam  egressi  clamore  ac  tumultu  fugassent,, 
i)L  stationem  quoque  pro  vallo  locatam  atque  in  ipsas  prope 
portas  evecti  sunt.  [4]  Id  vero  adeo  indignum  visum,  ab 
tumultuario  auxilio  jam  etiam  castra  Romana  terreri,  ut  ea 
modo  una  causa,  ne  extemplo  transirent  flumen  derige- 
rentque  aciem,  tenuerit  Romanos,  quod  summa  imperii  eo 
die  pênes  Paulum  fuit. 

[5]  Itaque  postero  die  Varro,  cui  sors  ejus  diei  imperii  erat, 


[6]  Hic  désigne  Varron,  le  dernier  [:{]   Inconditam,  «  désordonnée  >>  ; 

des  sujets  exprimés,  et   s'oppose   à  evecti  swit,  s\x])\>\éez    equis. 

ille  du    §    7  ;  usu  cepisset,  il    iavail  [\]  Id   est     délerniiné    par    castra 

acquise  par  prescription    la  prescrip-  tcn-eri ;   a7i.Tilio,    singulier   coUeclif 

lion  étanl  de  deux  ans,  ou  comprend  (cf.  XXI,  liv,-2);  les  mois  ne...  aciem 

l'ironie  de  Varrou).  dépendent  de  tenuerit,  (i.  e.   retinue- 

;;7]  Projectis,  «   sacrifiées»    (R.);  /•//); /<o/«a)(o.v,  les  Romains  du  grand. 

exsortem,    au    lieu     d'expertem,    est  camp;    quod...  fuit  est   l'explication 

poétique;  videret  (suppléez  i/le),  i.  e.  de  ea  causa. 

curaret,  remplace  tu  vide,   du   style  [.")]  Cui  sors...  imperii    erat,  -  à 

direci;  temeraria,  su])i)]éi^z  esset.  '  qui   le   sort   donnait    le  conuuande- 

XLV    l\'    Tempus  teritur,    voy.  uicnl  »;  eJus  <liei  déicrmine  imperii  ei 

XXI,  XI,  :i:  ud  multum  diei,  au  lieu  joue  le  rôle  d'une  expression  adver- 

de  admultum  diem,  car  Tile-Live  a  liiale,  «  ce  jour-là  »  ;  itihit,   «  en  au- 

une  prédilection  marquée  ])ar  lad-  cune  façon  »,    accusatif   adverbial;, 

jectif  neutre  suivi   du  génitif  parti-  siqiium   (su|)pléez  pM7«ae)   proposuit,. 

lif  (cf.  II.  :5  ;  XV.  I  ;  etc.);  cum  «  alors"  ni  flotter  devant  sa  lente  le  drapeau, 

que...  ".  "  tout  eu...  ".  rouge,    signal    de     la    bataille;    in- 

[2]  Ex  minoribus  castris   déler-  stmrtas,    «    rangées    en     bataille  »: 

mine  aquatores  (yi.   xxi,  2;   lui,    i  :  wa^js...  po/e/-a/,  il  |»ouvail   biiui    blà- 

etc).  mer  son  collègue,  mais  non  lui  refu- 
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nihil  consulte  collega,  signum  proposuit  instructasque  co- 
pias flumen  traduxit,  sequente  Paulo,quia  magis  non  probare 
quam  nonadjuvareconsiliumpoterat.  [lo]  Transgressi  flumen, 
eas  quoque,  quas  in  castris  minoribus  habuerant,  copias 
suis  adjungunt  atque  ita  instruunt  aciem  :  in  dextro  cornu 
—  id  erat  flumini  propius —  Romanos  équités  locant,  deinde 
pedites  ;  "7j  laevum  cornu  extremi  équités  sociorum,  intra 
pedites,  ad  médium  juncti  legionibus  Romanis,  tenuerunt; 
jaculatores  cum  ceteris  levium  armorum  auxiliis  prima  acies 
facta.  [S]  Consules  cornua  tenuere,  Terentius  laevum,  Ae- 
milius  dextrum  ;  Gemino  Servilio  média  pugna  tuenda  data. 
XLYI.  ^Ij  Hannibal  luce  prima,  Baliaribus  levique  alia  ar- 
maturapraemissa,  transgressus  flumen,  ut  quosque  traduxe- 
rat,  ita  in  acie  locabat.  [2]  Gallos  Hispanosque  équités  prope 
ripam  laevo  in  cornu  adversus  Romanum  equitatum  ;  [3] 
dextrum  cornu  Numidisequitibusdatum, média  acie  pediti- 
bus  firmata,  ita  ut  Afrorum  utraque  cornua  essent,  interpo- 
nerentur  his  medii  Galli  atque  Hispani.  [4]  Afros  Romanam 
[magna  ex  partej  crederes  aciem  :  ita  armati  erant  armiset 
ad  Trebiam,  ceterum  magna  ex  parte  ad  Trasumennum 
captis.  L^J    Gallis    Hispanisque  scuta  ejusdem  formae    fere 


ser  son  ajiimi  :  suis,  au  lieu  de  rw»i  co/-nMa,  le;;  deux  extrémités  du  centre; 

suis;  deinde"  k  la  suite  »,  c'est-à-dire  his,  est  an  datif. 

à  laile  gauche.  >]  Afrorum    est   le    complément 

'""  Extremi,     "    à    l'extrémité    »  d'àciVw,  <<  le  corps  de  bataille  formé 

^cf.  XXI.  Lv,   II)    s"o]ii»ose   à    intra.  jiar  les  Africains  "  :  crederes,  même 

"    en    dedans  '-:   notez   l'asymétrie;  construction  que  XXI,  iv,  :v,  v,  11; 

pedites,    l'infanterie  alliée  :"  arf    me-  XXll,  \n,  il;  e\c. .  ita  m^mati  erant, 

dium,  «  vers  le  centre  »;  juncti,  avec  car  on  les  avait  armés  de  manière  à 

le   datif   cf.   XXI,    v,   7);    tenuerunt  le    fairç  croire  ;  ceterum   (i.   e.    sed) 

(i.  e.    obtinueruut),    «  occupèrent   »,  s'oppose  à  et,  «aussi  »  :  on  leur  avait 

«  formèrent  "  :   facta    est,    le    verbe  donné   des  armes  prises  aussi  à  la 

s'accorde  avec  l'attribut  acies  et  non  Trébie,  mais  surtout... 

avec  le  sujet  jac'</a/o/e4-,  parce  qu'il  [.î]  Dispares,  -  de  grandeur   iné- 

est  placé  inunédiatement  après  lat-  gale'  »  ;  dissimiles,    «  de   forme  diffé- 

tribut.  rente;  »  Hispano,  singulier  collectif, 

s;  Tennere,   «  commandèrent  "  ;  ajirès  le  pluriel  Gallis,  pour   varier 

Gemino  Servilio,  même   interversion  l'expression  ;     punctim,   «  d'estoc  »  ; 

que  xxxii,   1  (cf.  XXI,  xi,  1);    média  raesim,    «   de    laille  »  :  hrevitate  {i.  e. 

pugna  tuerida,    <■    le   commandement  propter  brevitatem),  ^.hl^Wï  (\q  CQ.n?,Q\ 

du  centre  >-,  c'est-à-dire  de  l'infante-  ante  alios,  expression  nouvelle  ^«  plus 

rie  (romaine  et  alliée  i.  que  les  antres  »);  de  plus  il  eût  fallu 

XLVI'I'  Ut   quosque,  etc.,  cons-  au  moins  ante  ceteros  jiour  rempla- 

Iruisez    ita  ut   ijuosijue,   etc.,  "  dans  cer  l'expression  classique  wag'îs^yMa/// 

l'ordre  mênu'  où...  -  ceterorum  ;  hahitus,  ><  la  tenue  "  ;  spe- 

-y  Adversus.   «  en   face   de...  »  ;  c/e,  «  l'aspect  extérieur  ». 

firmata.   «  solidement  formée».  [h]  Tunicis,  ablatif  de  la  circons- 

''S[  'Dtraque,  etc.,  au  lieu  de  l'ex-  tance;  on  attendrait  cuni  tunicis,  qui 

pression    correcte    utrumque    cornu;  est  la  construction  ordinaire. 
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erant,  clispares  ac  dissimiles  gladii,  Gallis  praelongi  ac  sine 

5   mucronibus,  Hispano,  punctim  magis  quam  caesim  adsueto 

i   petere   hostem,  brevitate  habiles  et  cuin  mucronibus.  Ante 

alios  habitus  gentium  harum   cum  magnitudine  corporum 

tum  specie  terribilis  erat  :  [6]  Gaili  super  umbilicum  erant 

nudi  ;  Hispani  linteis   praetextis  purpura   tunicis   candore 

miro  fulgentibus  constiterant.  Numerus  omnium  peditum, 

ij  qui  tum   stetere  in   acie,    milium  fuit  quadraginta,  decem 

ij  equitum.  [7]  Duces  cornibus  praeerant  sinistro   Hasdrubal, 

il  dextro  Maliarbal  ;  mediam  aciem   Hannibal  ipse  cum  fratre 

i|  Magone  tenuit.  [8]  Sol,  seu  de  industria  ita  locatis  seu  quod 

I  forte  ita  stetere,  peropportune  utrique  parti  obliquus  erat, 

;  Romanis  in  meridiem,  Poenis  in  septemtrionem  versis  ;  [9J 

I  ventus  —  Volturnum  regionis   incolae  vocant  —  adversus 

1   Romanis  coortus   multo  pulvere  in  ipsa  ora  volvendo  pro- 

y   spectum  ademit. 

XL  VIL  [1]  Clamore  sublato,  procursum  aôauxiliis  et  pugna 

levibus  primum  armis  commissa;  deinde  equitum  Gallorum 

;    Hispanorumçi^e  laevum  corrïu  cum  dextro  Romano  concur- 

rif;  minime  equestris  more  pugnae  ;  [2!  frontibus  enim  ad- 

versis  concurrendum  erat,  quia,  nullo  circa  ad  evagandum 

!    relicto  spatio,  hinc  amnis,    hinc  peditum  acies  claudebant. 

[3j  In  derectum    utrimque  nitentes,  stantibus  ac  confertis 

j    postremo  turbaequis,  vir  virum  amplexus  detrahebat  equo. 

I    Pédestre  magna  jam  ex  parte  certamen  factum  erat;  acrius 

tamen  quamdiutius  pugnatum  est,  pulsique  Romani  équités 

terga  verlunt.  [4]  Sub  equestris  fmem   certaminis  coorta  est 

[8]  Locatis,  au  dalif,    dépend   de  exprime  la  priiiciitale  raison  dos  dif- 

obLiquus  erat;  (/uod  forte   ita  stetere  ficnltés    que    rencontrait   l'allaque; 

fait  i)endanl    à  luintis;    notez   l'ab-  mais  la  raison  donnée  dans  la  |»ro- 

sence  de  symétrie  et  la  recherche  de  position  à  Tablât  if  absolu  est  expli- 

la     variété;      utriijue     parti    (i.     e.  (juée  à  son  tour  par   la    nature    du 

ulrisque)  »ev[  dapposition  k  locatis  ;  terrain    :    «    car   l'espace    n^anquait 

Iio)»a>us...  vrrsis,  ablatif  absolu.  liour...,    puisiine     dun     coté...,     de 

[9]  Ventus,  voy.  xliii,    10-11  ;  ad-  l'autre  »  :  ad  eraf/anduni,  pour  faire 

versus,  adjectif,  au  lieu  de  l'exprès-  les   évolutions  que   comportent   les 

sien    adverbiale    ex   adversn  coortus  combats   de   cavalerie;    circa,   «  des 

(cf.   XXXII,    2;    XLv,    7;    etc.);    ipsa  dcvw  cùXén  »;  claudebant,  cf.  v,  (y. 

«  précisément  »  ;  prospection  ademit,  [.'i]  In  derectum,    «  tout    droit  »  ; 

suppléez  Ro)na)iis.  ticrba.  ablalif  de  cause;  detrahebat,  le 

XLVII  [[]    Procursum  ab  auxi-  verbe     s'accorde     en   nombre   avec 

lils,  au  lieu  de  prucurrerunt  auxilia,  l'apposition  ;    stantibus   est   exidiqué 

pour    attirer    l'attention  sur  le    fait  i»ar  confertis,  «  ne  i^iuvant   avancer, 

lui-même    plutôt    que    sur    l'af^ent  ;  serrés  qu'ils  étaient  les    uns   contre 

levibus  annis,  par  l'infanterie  It'f^'érc.  les  autres  ■>. 

['2;  Frontibus   adversis,    «    front  'r  «  Sub,  vers   »  (cf.  XXI,  ii,  I); 

contre  front  »;  hm/^o...  relicto  spatio  peditum   puyna    «combat    d'infante- 
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peditum  pu.ena,  primo  et  viribus  et  animis  par,  dum  con- 
stabant  ordines  Gallis  Hispanisque  ;  ^5]  tandem  Romani,  diu 
ac  saepe  conisi,  o61iqua  fronte  acieque  densa  impulerehos- 
tium  cuneum  nimis  tenuem  eoque  parum  validum,  a  cetera. 
prominentem  acie.  '&]  Inpulsis  deiude  ac  trépide  referenti- 
bus  pedem  iustitere,  ac  tenore  une  per  praeceps  pavore  fu- 
gientiurn  agmen  in  mediam  primum  aciem  inlati,  postremo,. 
nulle  resistente,  ad  subsidia  Afrorum  pervenerunt,  [7]  qui 
ulrimque  reductis  alis  constiterant,  média,  qua  Galli  Hispa- 
nique steterant,  aliquantum  prominente  acie.  [8]  Qui 
cuneus  ut  pulsus  aequavit  frontem  primum,  dein  cedenda 
etiam  sinum  in  medio  dédit,  Afri  circa  jam  cornua  fecerant, 
irruentibusque  incaute  in  médium  Romanis  circumdedere 
alas,  mox  cornua  extendendo  clausere  et  ab  tergo  hostes. 
9j  Hinc  Romani  defuncti  nequiquam  proeUo  une,  omissis 
Gallis  Hispanisque,  quorum  terga  ceciderant,  adversus  Afros 
integram  pugnam  ineunt,  [10]  non  tantum  eo  iniquam,. 
quod  inclusi  adversus  circumfusos,  sed  etiam  quod  fessi 
cum  recentibusac  vegetis  pugnabant. 


rie  »  {au  centre);  par,  égal  (pour  les 
deux  imrtirîi,  donc  "  indécis  »  ;  con- 
stabant,  «  tenaient  ferme  >•  ;  Gallis 
Hispanisque  est  plus  expressif  que  le 
génitif  :  <■  composés  qu'ils  étaient 
de...  -'. 

.-)'  Obliqua  fronte,  parce  que  leur 
front  de  hataille  elail  dirig..' oblique- 
ment (c"esl-à-dire  formait  un  angle 
rentrant  av\  uiilieu).  de  manière  à 
envelopper  ^es  Carthaginois  formés 
en  colotvne  pleine  ;  acie  densa, 
«  comme  ils  étaient  en  formation 
serrée  ■■  :  runeum.,  "  colonne  -  désigne 
]iroprement  une  îormation  tactique 
dans  laquelle  la  tête  de  colonne  est 
plus  étroite  que  la  queue:  nimis 
tenuem,  >i  qui  n" avait  pas  assez  de 
profondeur.  » 

;6]  Institere,  «  pressèrent  vive- 
ment, poursuivirent  «  ;  tenore  uno, 
••  sans  s'arrêter  ->,  «  d'un  seul  élan»; 
pavore  déjiend  de  praeceps  ;  in  me- 
dia7n. .. aciem,  t^.\^  milieu  de  la  colonne 
formée  par  les  Gaulois  et  les  Espa- 
gnols; subsidia  Afrorum,  les  Afri- 
cains qui  étaient  en  réserve  »  :  ils 
n'avaient  pas  encore  donné. 

7'  Qui,  cf.  XXVI,  3;  utrimque,  des 
deux  côtés  de  la  colonne    [cuneus); 


redîtctis  alis,  «  sur  deux  ailes  (par 
rajjport  au  centre)  ramenées  en  ar- 
rière «  (puisque  le  centre  faisait  sail- 
lie;; const itérant,  «  avaient  pris  posi- 
tion ". 

[8]  Qui  cuneus  ut.,.,  i.  e.  ut  medif 
acies  (le  centre,  dont  il  vient  d'èli' 
parlé);  pulstes.  même  construction 
du  participe  que  ci-dessus  XXI.  i 
."i;  etc.;  cedendo,  suppléez  lonf/ip^  : 
sinwn.  <■  un  creux»;  avec  A/ri  coni 
mence  la  proposition  principal»' 
circa  de  manière  à  envelopper  le- 
Romains  que  leur  formation  emi" 
cliait  détendre  leur  front;  corme. 
deux  pointes  ^en  forme  de  crois- 
sant); fecerant,  au  plus-que-parfail. 
pour  signifier  la  rapidité  de  la  ma- 
nœuvre ;  Romanis  (datif)  dépend  |ii' 
circumdedere;  clausere  et  ab  lerf/o.  il- 
les  enveloppèrent  (non  seulement 
sur  les  flancs,  mais)  même  par  der- 
rière et  les  enfermèrent. 

[U]  Hinc,  i.  e.  inde,  ••  puis  »  ;  te>y/" 
ceciderant,  ils  les  avaient  frappt'> 
pendant  qu'ils  fuyaient. 

'10]  Eo,  i.  e.  eà  de  causa;  iniquam. 
i.  e.  imparem ;  circumfzisos,  des  enne- 
mis qiii  les  enveloppent  ;  vegetis,  i- 
e.  validis. 
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XLVIII.  [_\]  Jam  et  sinistro  cornu  Romano,  ubi  sociorum 
équités  adversus  Numidas  steterant,  consertum  proelium 
eraL,  segiie  primo  et  a  Punica  coeptum  fraude.  [2]  Quingenti 
ferme  Numidae,  praeter  so/ita  arma  telaque  gladios  occulto& 
sub  loricis  hab^ntes,  specie  transfugarum  cum  ab  suis  par- 
mas  post  tergahabeiites  adequitasseiit,  repente  exequisdesi- 
liiint,  parmisque  etjaculis  ante  pedes  bostiumprojectis,  [3]  in 
mediain  aciem  accepti  ductique  ad  ultimos  considère  ab  tergo 
Jubentur.  Ac,  dum  proelium  ab  omni  parte  conseritur,  quieti 
manserunt;  [4]  postquam  omnium  animos  oculosque  occu- 
paverat  certamen,  tum,  arreptis  scutis,  quae  passim  inter 
acervos  caesorum  corporum  strata  erant,  aversam  adoriun^ 
liir  Romanam  aciem,  tergaque  ferientes  ac  poplites  cae- 
dentes  stragem  ingentem  ac  majorem  aliquanto  pavorem  ac 
lumultum  feceruiît.  [5]  Cum  alibi  terror  ac  fuga,  alibi  perti- 
nax  in  mala  jam  spe  proelium  esset,  lïasdrubal,  qui  ea  parte 
praeerat,  subductos  ex  média  acie  Xumidas,  quia  segnis 
eorum  cum  adversis  pugna  erat,  ad  persequendos  passim 
fugientes  mittit,  [6]  Hispanos  et  Gallos  équités  Afris  prope 
Jam  fessis  caede  magis  (juam  pugiia  adjungit. 


XLVIIKI,  Sinistro  cornu,  à 
l'abhitif  de  lieu,  sans  préposition 
(cf.  XXI,  VIII,  7  ;  XXXII,  9;  etc.);  ste- 
teraiily  i.  e.  conslileranl  (xlvii,  7); 
roiisertum,  au  lieu  de  commissum  (par 
analogie  avec  l'expression  ronserere 
iiiiiinan;;  roeptnm  équivaut  à  quod 
iiiilhun  repérât,  île  là  l'emploi  de  la 
pri!posili')n  a:  Polyhe  (iii,  llli,  :^)  ne 
•  lit  rien  de  celle  'ruse,  dont  Tite- 
l,ive  a  trouvé  i)eut-tMre  la  mention 
d;ins  quehiue  annaliste  romain. 

■'2j  Specie,  etc.,  cf.  xxv,  .');  al> 
■^uifi,  au  moment  où  ceux-ci  i)ronon- 
raient  leur  mouvement  ; /)a/v//rt,  petit 
Imuclier  rond  :  comme  les  cavaliers 
I  avaient  sur  le  dos,  cela  leur  don- 
nait l'air  de  transfuges. 

;i]  In  mediam  aciem  équivaut  à 
in  eqiiilfs  fturiiirunn  mais,  d'ai)rès  ce 
qui  va  suivre,  il  semble  qu'il  s'agisse 
du  centre,  c'est-à-dire  de  l'infanterie 
Kiinaine:  sur  ce  point,  le  ri''cit  de 
Tite-Live  mancpie  de  clarté;  ail  tilti- 
"l'is,  à  l'arriére;  nh tergo,  derrière  les 
d-Tuiers  rangs. 

'i]  Postquam,  au  lieu  de  .led  pnsl- 
'/uiim,  pour  renilre  l'opposition  plus 
vive;    orrnpiirrnil,  -.xu    plus-que-par- 

faii,  parce  que  l'attention    des    Ro- 
mains était    encore  occupée  ailleurs. 


quand  se  proiluisit  l'allaque  des 
IVumides  ;  aversam,  i.  e.  ab  tenjo  (cf. 
XXI,  Lv,  11  ;  eic):  niii/unnto,  «  sen- 
siblement ..  (cf.  XXI,  xn,  '>). 

[5]  Alibi,  '<  à  l'aile  droite  des 
Romains  »  (cf.  XLvn,  :i)  ;  alibi,  «  au 
centre  »  (cf.  xlvii,  10);  //;  7nnf<t 
jam  spe,  «  bien  que  les  Romains 
n'eussent  plus  guère  d'espoir  >■ 
(cf.  xxiv,  4);  ea  parte,  suppléez 
ariei ;  ce  dt'dail  semble  èlre  en  con- 
tradiction avec  xLvi,  7;  Tile-Livi" 
nous  a  dit  qu'Has<lrul)fil  comman- 
dait la  cavalerie  à  1  aile  gauclie  des 
Carthaginois;  or  il  s'agit  ici  de  l'aile 
droite,  et  Tite-Live  ne  nous  a  pas 
appris  qu'Hasdrubal  avait  changé' 
de  commandement  ;  sulnlurtos  doit 
être  traduit  par  une  forme  du  verb»' 
personnel  coordonni>e  à  mittit;  e.r 
mediaarie,  du  mili'CU  de  l'aile  droite  ; 
Numidas,  «  des  Numi<les  »  (cf.  xlvi,^ 
'A);  adversis,  les  escadrons  de  cavale- 
rie alliée,  qui,  au  milieu  de  la  dé- 
roule (voy.  ci-dessus,  §  4),  résislaieiil 
encore. 

[i\]  Hispanos...  équités,  c'e.st  pré- 
cis ineiit  la  cavalerie  «iMllasdrubal 
commandait  ;  elle  est  victorieuse  el 
il  la  fait  avancer  pour  soutenir  l'in- 
fanterie africaine,  au  centre  (Edelj. 
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XLIX.  [1]  Parte  altéra  pugnae  Paulus,  quamquam  primo 
statim  proelio  funda  graviter  ictus  fuerat,[2]  tamen  et  occur- 
rit  saepe  cum  confertis  Hannibali  et  aliquot  locis  proelium 
restituit,  protegentibus  eum  equitihus  Romanis,  omissis  po- 
stremo  equis,  quia  consulem  ad  regendum  equum  vires  deti- 
ciebant.  ^3~  Tum  nuntianti  cuidam  jussisse  consulem  ad 
pedes  descendere  équités  dixisse  Hannibalem  ferunt;  «  Quam 
mallem,  vinctos  mihi  traderet  »  !  [4]  Equitum  pe^destre  proe- 
lium, quale  jam  haud  dubia  hostium  Victoria,  fuit,  cum 
victi  mori  in  vestigio  mallent  quam  fugere,  victores  moran- 
tibus  victoriam  irati  trucidarent  quos  pellere  non  poterant. 
[5]  Pepulerunt  tamen  jam  paucos  superantes  etlabore  ac  vul- 
neribus  fessos.  Inde  dissipati  omnes  sunt,  equosque  ad  fugam 
qui  poterant  repetebant.  ^6~  Cn.  Lentulus  tribunus  militum, 
cum  praetervehens  equo  sedentem  in  saxo  cruore  oppletum 
consulem  vijiss_et,  [7]  «  L.  Aemili  ^inquit  «  quem  unum  in- 
sontem  culpae  cladis  hodiernae  dei  respicere  debent,  cape 
hune  equum,  dum  et  tibi  virium  aliquid  superest  et  comes 
ego  te  toUere  possum  ac  protegere.  [8]  Ne  funestam  hanc 
piignam  morte  consulis  feceris;  etiam  sine  hoc  lacrima- 
rum  satis  luctusque  est  ».  [9]  Ad   ea  consul  :  «  Tu  quidem, 

XLlX  r  Parte  altéra,  «  au  quoi,  pendant  qu'il  y  est,  ne  me  les 
centre  ■ -.  altéra,  car  les  Romains  ne  livre-t-il  pas,  pieds  et  jjoings  liés?  » 
tenaient  plus  que  sur  deux  points,  à  ;4"  Quale,  i.  e.  taie,  quale  esse 
laile  gauche  et  au  centre:  le  récit  de  debuil;  dubia...  Victoria,  ablatif  ab- 
Polvbe  .111,  liU.  Ij  est  beaucoup  plus  solu  à  sens  causal;  in  vestigio,  i.  e. 
net:  il  nous  apprend  qu'après  la  suo  loco;  victores  «  tandis  que  les 
défaite  de  laile  droite,  dont  il  avait  vainqueurs...  »;  on  voit  que  Tab- 
le commandement,  Paul-Emile  sest  sence  de  toute  conjonction  adversa- 
l)Orté  au  centre,  et  c'est  ainsi  qu'il  tive  contribue  à  donner  plus  de  force 
se  trouve  opposé  à  Hannibal:  primo    à  l'opposition. 

stati?n  proelio,  <•  dès  le  commence-  .5  Superantes,  i.  e.  superstites 
ment  du  combat  -  (avec  les  troupes  icf.  xxv.  17:  xl,  8;;  il  n'y  avait  plus 
légères  .  cf.  xlvii.  1  ;  ictus  fuerat,  parmi  eux  qu'un  petit  nombre  de 
vov.  XXT.  III.  2:  XXII,xiii,2:x.xxvi,  survivants:  eçtios,  les  chevaux  qu'ils 
8;'etc.  avaient   laissés,    pour    combattre  à 

'2"  Cum    confertis,    «    avec    une    pied, 
troupe  serrée  -  (de  fantassins  et  de       ;h   Praetervehens,  participe  pré- 
cavaliers);   equitibus,  ceux  qui    n'a-    sent  du  verbe  moyen /i/Yte/ez-reAj. 
valent  pas  été  emportés  dans  la  dé-       [''_  Insontem  culpae,   cf.  xliv,"?; 
route  de  l'aile  droite:  omissis...  equis.    comes,  Lenlulus  le  prendra  avec  lui; 
ils  avaient  mis  pied  à  terre;  lablatif    tollere  te,  <'  te  mettre  à  cheval  ". 
absolu  exprime  une  circonstance  de       '8'  Funestam    ainsi  placé    donne 
l'action  :  remplacez-le  par  une    pro-    une  grande  énergie  à  l'expression. 
]iosition    relative:  et   ad...,  «  même       [9'  Macte,   etc.,    «  puisse  ta    bra- 
pour.,.  «  voure  le  porter   bonheur!  »   cave... 

3  Ad  pedes  descendere,  "descen-  absumas  (plus  énergique  que  ne 
daient  de  cheval  pour  combattre  à  absumpseris),  «  prends  garde  à  toi, 
]iied  ":  quam  mallem  est  ironique  et  ne  perds  pas...  »  ;  miserando,  «en  me 
amiiier,  Hannibal  veut  dire  :  «  Pour-    témoignant  ta  pitié  ». 
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Cn.  Gorneli,  macte  virtute  esto;  sed  cave  frustra  miserando 
exiguum  tempus  e  manibus  hostiiim  evadendi  absumas. 
[10]  Abi,  nuntia  publiée  patribus,  urbem  Romanam  muniant 
ac,  priusquam  victor  hostis  advenit,  praesidiis  firment;  pri- 
vatim  Q.  Fabio,  L.  Aemilium  praeceptorum  ejus  memorem 
et  vixisse  adhuc  et  mori.  [11]  Me  in  hac  strage  militum  meo- 
rum  patere  expirare,  ne  aut  reus  iterum  e  consulatu  sim 
aut  accusator  coUegae  existam,  ut  alieno  crimine  innocen- 
tiam  meam  protegam  ».  Haec  eos  agentespriusturbafugien- 
tium  civium,deindehostes  oppressere  ;  consulem,  ignorantes 
qui  esset,  obruere  telis,  Lentulum  inter  tumultum  abripuit 
equus.  Tum  undique  elîuse  fugiunt.  [13]  Septem  milia  ho- 
minum  in  minora  castra,  decem  in  majora  duo  ferme  in 
vicum  ipsum  Cannas  perfugerunt,  qui  extemplo  a  Cartha- 
lone  atquo  equitibus,  nullo  munimento  tegente,  vicum  cir- 
cumventi  sunt.  [14]  Consul  aller,  seu  forte  seu  consilio  nulli 
fugientium  insertus  agmini,  cum  quinquaginta  fere  equiti- 
bus Venusiam  perfugit.  [Iri]  Quadraginta  quinque  milia 
quingenti  pedites,  duo  milia  septingenti  équités  et  tantadem 
prope  civium  sociorumque  pars  caesidicuntur;  in  his  ambo 
consulum  quaestores,  L.  Atilius  et  L.  Furius  Bibaculus, 
[16]etundetriginta  tribuni  militum,  consulares  quidam  prae- 
toriique  et  aedilicii  —  inter  eos  Cn.  Servilium  Geminum  et 
M.  Minucium  numerant,  qui  magister  equitum  priore  anno, 
aliquot  annis  an  te  consul  fuerat,  —  [  17  '  octoginta  praeterea  aut 
senatores  aut  qui  eos  magistratus  gessissent  unde  in  sena- 
tum  legi  deberent,  cum  sua  voluntate  milites  in  legionibus 
facti  essent.  [18]  Capta  eo  proelio  tria  milia  peditum  et 
équités  mille  et  (juingenti  dicunlur. 

[10]  Publiée,    «   officiellement  »  ;  naissaient  pas. 

nuntia  a  deux   signitications  :  <<    re-  14]  Agmini,    même    construction 

commande  »    et  «  annonce  »  ;  de  là  du  datif  (jue   xvii,  H;    xx,  2;    xliii, 

les  deux  constiuctions  (jui  l'acconi-  .');etc. 

pagnent  ;  ndrmit.  au  présent  (et  non  IJ]  Tantadem    prope,     «    à  peu 

au  futur),   conforniénienl   à    l'usajjre  ines  égale  -. 

classique  après  yj/-/î<.sv/?/((/;(  ;  nilhur  est  ,17    Qui...  gessissent,  même  cons- 

pris,  on  le  voit,  dans  toute  la  force  de  truclion    que    ci-dessus  xxxix,    là; 

son  sens  primitif  et  étymologique.  unde.  i.  e.  c  i/uibiis,  «  à  la  suite  des- 

[11]  In  hac  strage,  "  ici,  au  milieu  (juelles  »;  pour   la   substitution   de 

des    cadavres...  •>    (voyez    ci-dessus.  1  adverbe  de  Mou  au  pronom  précédé 

XLviii,  4);  p«<('/'e,  i.  e.  .si/if,  «  laissez-  dune  préposition,   vov.  XXI,   x,    1>; 

moi  ).  ;  /'  consulatu,  ■<  en  raison  de  ma  XXII,  i,  18. 

qualité  de  consul  "  (cf.  xl,  3)  ;  alicnn  IS]  Capta  s'accor<le  en  genre  avoc 

crimine,  "  eu  accusant  autrui  ».  le    premier     des     sujets     exprimés, 

[12]  Ignorantes,  qui    ne    le  con-  comme  c  est  l'ordinaire. 
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L.  ^Ij  Haec  est  pugiia  Cannensis,  Aliensi  cladi  nobilitate 
par,  [2]  ceterum  uti  eis  quae  post  pugnam  accidere  levioi . 
•quia  ab  hoste  est  cessatum,  sic  strate  exerCitus  gravior  foe- 
■diorque.  [3':  Fuga  namqiie  ad  Aliam,  sicut  urbem  prodidit. 
ita  exercitum  seiTa.vit;  ad  Cannas  fagieiitem  consiilem  vix 
quinquaginta  seciiti  sunt,  alterius  morientis  prope  totus 
•exercitus  fuit. 

4  Binis  in  castris  cum  multitude  semermis  sine  ducibus 
esset,  nuntium  qui  in  majoribus  erant^mittunt,  «  duni  proe- 
4io,  deinde  ex  laetitia  epulis  fatigatos  quies  nocturna  hostes 
premeret,  ut  ad  se  transirent  :  une  agmine  Canusium  abi- 
turos  esse.  »  [5]  Eam  sententiam  alii  totam  asperuari  :  «  cur 
enim  illos,  qui  se  arcessant,  ipsos  non  venire,  cum  aequ»- 
conjungi  possent?  quia  videlicet  plena  hostium  omnia  in 
medio  essent,  et  aliorum  quam  sua  corpora  tanto  periculo 
mallent  obicere.  >•  6  Aliis  non  tam  sententia  displicere  quam 
animus  déesse.  Tum  P.  Sempronius  Tuditanus  tribunus  mili- 
tum  :  «  Capi  ergo  mavultis  »  inquit  «  ab  avarissimo  et  crude- 
lissimo  hoste.  aestimarique  capita  vestra  et  exquiri  pretia 
ab  interrogantibus  Romanus  civis  sis  an  Latinus  socius,  ut 
<ex  tua    contumeiia  et  raiseria,  alteri  honos    quaeratnr?  [7 


L  X  Notilitate,  f  en  notoriété  », 

en  célébrité  • . 

"S  Ceterum,  i.  e.  seil  cf.  XXI,  vi, 

1;"XX1I,  XII,  :',:  etc.,  etc.   ;   ut...  sic 

au  lieu  de  uf...  ita...},  «  s  il  est  vrai 

que...,  cependant...  •  :  eis,  ablatif  de 

relation,  comme  stroge  exercitus. 

'8^  Namque,  est  placé  comme  le 
serait  eaiiu.  conforuiément  à  l'usage 
des  poètes,  qui  ne  tiennent  plus 
■compte  de  létymologie  du  mot  et 
n'en  considèrent  jdus  que  le  sens: 
prodidit.  cf.  XLiv,  7;  nlterius...  fuit 
expression  jioétique,  |»our  éviter  la 
réj»étition  de  sequi),  i.  e.  nllerum... 
^ecutus  est.  -  )iartagea  le  sort  de 
l'autre  consul...  -. 

L,  4-LIl.  Situation  des  detix  adver- 
saires après  la  tja taille:  capitulation 
des  deu.T  camps  romains. 

L  Ji'  Binis,  Toy.  xliv,  1  :  *ewer- 
>«is,  ^ceux  qui  avaient  échapjté  au 
désastre  avaieni  en  grande  jiartie 
perdu  leurs  armes  cf.  XLrs.  13  ; 
In  majoribus.  c'est  du  grand  camp  en 
effet  que  la  retraite  sur  Canusium 
était  le  plus  facile  :  le  petit  camp 
était  plus  loin  à  lest  (cf.  xliv,  Hj  : 
millunt,  suppléez  ad  minora  castra  ; 


fatiyatos.  convient  mieux  à  proeli" 
qu'à  epulis;  il  y  a  donc  un  zeugnui. 
au  lieu  de  proelio  fatiyatos,  deinde... 
epulis  (jravatos;  les  mots  ex  laetiliu 
jouent  par  rapport  à  epulis  le  roi  h 
d'un  adjectif  cf.  xlh,  2)  ;  abitu- 
ros.  i.  e.  se  ubituros  esse  (cf.  XXI,  i.. 
10;  etc.). 

;.jj  Alii,  parmi  ceux  du  petit 
camp:  aspernnri,  infinitif  historique, 
tour  familier  à  Tite-Live  :  non  venire. 
à  1  infinitif,  parce  que  linlerroga- 
tion  directe  serait  à  la  troisième 
l»ersonne  *cf.  Riemann,  Synt.  lat.. 
i  "228,  n,  I»  et  3<>V.  aeque  conjtmqi.  <•  ii 
vous  est  aussi  commode  de  venir  à 
nous,  qu'il  nous  est  facile  de 
nous  joindre  à  vous  »,  disaient  les 
soldats  du  petit  camp;  videlicet  est 
ironique. 

[Ii"  Animus,  suppléez  ad  senten- 
tiam perayendam  ;  avarissimo,  cf. 
XXI,  IV,  fl:  aestimari,  cf.  XXI,  XLi, 
0  :  pretia,  la  rançon  :  sis,  au  lieu  de 
sisne,  utrum  sis;  alteri,  i.  e.  Latino 
socio;  honos,  cf.  vu,  .5. 

[T  Non  tu,  suppléez  rapi  mavis  ; 
Sempronius  jtrend  à  partie  un  des 
soldats,  à  qui  il  s'adresse. 
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Non  tu,  si  quidem  L.  Aemili  consulis,  qui  se  bene  mori 
quam  turpiter  vivere  maluit,  et  tôt  fortissimorum  virorum, 
qui  circa  eum  cumulati  jacent,  cives  estis.  [8]  Sed  antequam 
opprimit  lux  majoraque  hostium  agmina  obsaepiunt  iter^ 
per  hos,  qui  inordinati  atque  incornpositi  obstrepunt  portis, 
erumpamus.  [9]  Ferro  atque  audacia  via  fit  quamvis  per  con- 
fertos  hostes.  Guneo  quidem  hoc  laxum  atque  solutum  a»- 
men,  ut  si  nihil  obstet,  disicias.  Itaque  ite  mecum,  qui  et 
vosmet  ipsos  et  rem  publicain  salvam  vultis  ». 

lIO]  Haec  ubi  dicta  dédit,  stringit  gladium  cuneoque 
facto  per  medios  vadit  hostes;  [11]  et  cum  in  latus  dextrum, 
quod  patebat,  Numidae  jacularentur,  translatis  in  dextrum 
scutis,  in  majora  castra  ad  sescenti  evaserunt,  atque  inde 
protinus,  alio  magno  agmine  adjuncto,  Canusium  incolumes 
perveniunt.  [12]  Haec  apud  victos  magis  impetu  animorum,. 
quem  ingenium  suum  cuique  aut  fors  dabat,  quam  ex  consilio 
ipsorum  aut  imperio  cujusquam  agebantur. 

Ll.  [1]  Hannibali  victori  cum  c'ëleri  circumfusi  gratula- 
rentur  suaderentque,  ut  tanto  perfunctus  bello  diei  quod 
reliquum  esset  noctisque  insequenlis  quietem  et  ipse  sihi 
sumeret  et  fessis   daret    militibus,  [2]  Maharbal,  praefectus 


[8]  Antequam  opprimit,  etc., 
cf.  XLix,  10;  obmephuit  (plus  forl 
qn  interrludunt),  «  vous  barrent  le 
chemin  »  ;  inordinati  ati/ue  inrornpo- 
siti  (n'ayant,  gardé  ni  rangs,  ni  for- 
malion  régulière},"  dans  un  complet 
désordre  "  ;  portis,  au  datif,  cf.  XXI, 
X,  10:  XXV,  (3;  etc. 

[9]  Via  fit,  cf.  Virg.,  An,.,  II, 
494;  quaynvis  se  rapporté  à  confertos 
et  a  son  sens  étymologiciue 
«  quelque...  que..,  »  ;  laxtîm,  i.  e.  laxa- 
tum;  ut  si.  comme  velut  .ii...;  disi- 
cias exprime  la  possibilité. 

[10]  Haec  ubi  dicta  dédit,  locu- 
tion virgilicnne  (cf.  Aim..  II,  791; 
etc.)  ;  on  peut  noter  aussi  que  jus- 
qu'à per  medios  les  mots  forment  un 
hexamètre  et  deuii  ;  striiH/if,  cf.  iv, 
7;  vadit,  expression  choisie  à  des- 
sein :  radrrp,  c'est  proprement  mar- 
cher au  pas  de  promenade. 

[11]  Latus  dextrum,  sujtpléez 
vadentiun  ;  qriod  pntelml.  leur  cùté 
droit  n'était  i>as  couvert  par  le 
bouclier  suspendu  au  l)ias  gauche; 
ad  .iesroili,  cf.  xlî,  2;  iiidf.  i.  e.  ex 
majorihu.t  rastris  ;  /irolimts  fcî.  xvn..'î 


éciuivaut  à  unu  tenure  (xxxvil,  2  ; 
adjuncto,  etc.,  i.  e.  cum  sihi  adjun 
xissent   aliud   mai/num  nt/men. 

[12]  Impetu  animorum,  "  par  un 
élan  di'  courage  "  ;  for.s\  le  hasard 
des  circ(mstances  rendait  brave> 
ceux  même  qui  ne  lélaieui  pas  na 
turellement;  ex  consiliu  ipsorum,  eU- 
ils  n'avaient  pas  eux-nn'mes  mùn 
leur  résolution  ei  personne  n'avait 
sur  eux  un  droit  de  comiuandemenl 

LI  [1"  Perfunctus,  ils  croyait'iil 
la  guerre  linii.'  :  dii'i  (i.  e.  ejus'  diei 
quod  reliquum  esset,  de  même  que 
nortis  insequenlis,  forment  une- 
expression  ayant  la  valeurd  un  qua- 
liticalif  ([ui  se  rapi»orlerait  à  qiiietem 
(cf.  XXI,  XI.  .!:  '<  Paucorum  eis  die- 
rum  quietem  dédit  ");  sihi,  a.-e.  nd 
laetitiam. 

[2]  Cessandum,  cf.  i.,  2;  immn, 
<•  bien  au  conlraire  »;  arluw,  i.  e. 
perarlum  ;  eputnfteris,  Aulu-Gelle 
(X,  2'».  »>)  ra|>p()rle  ainsi  It's  paroles 
de  Maharbal,  d'après  le  second  livre 
des  Histoires  de  ("ndius  Aniipater  : 
'■  îSi  vis  mihi  equilatum  i!:ue  et  i[isi' 
cnin   ct'it'ro  i'\t»rciiii    nii^  senui.    dif 
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equitum,  minime  cessandum  ratus  :  «  Immo,  ut  quid  hac 
pugna  sit  actum  scias,  die  quinto  »,  inquit,  «  victor  in  Ca- 
pitolio  epulaberis.  Sequere  ;  cum  équité,  ut  prius  venisse 
quam  venturum  sciant,  praecedam.  »  [3]  Hannihali  nimislaeta 
res  est  visa  ma] orque  quam  ut  eam  statim  capere  animo 
posset.  Itaque  "  voluntatem  se  laudare  Maharbalis  -ait  ;  «  ad 
consilium  pensandum  temporis  opus  esse.  »  [4]  Tum  Mahar- 
bal  :  «  Non  omnia  nimirum  eidem  di  dedere  :  vincere  scis, 
Hannibal,  Victoria  uti  nescis.  »  Mora  ejus  diei  satis  creditur 
saluti  fuisse  urbi  atque  imperio. 

[5J  Postero  die,  ubi  primum  inluxit,  ire  ad  spolia  legenda 
foedamque  etiam  hostibus  spectandam  stragem  insistunt. 
[6]  Jacebant  tôt  Romanorum  milia,  pedites  passim  equites- 
que,  ut  quem  cuique  fors  aut  pugna  junxerat  aut  fuga.  Ad- 
surgentes  quidam  ex  strage  média  cruenti,  quos  stricta  ma- 
tutino  frigore  excitaverant  vulnera,  ab  hoste  oppressi  sunt  ; 
[7]  quosdam  el  jacenles  vivos,  succisis  feminibus  poplitibus- 
que,  inveneiunt.  nudantes  cervicemjugulumque  etreliquum 
sanguinem  jubentes  haurire  :  [8]  inventi  quidam  sunt,  mer- 
sis  in  elîossam  terram  capitibus,  quos  sibi  ipsos  fecisse  fo- 
veas  obruentesque  ora,  superjecta  humo,  interclusisse  spiri- 
tum   apparebat.  [9]  Praecipue    convertit    omnes  subtractus 


-quiuti  Rouiae  in  Capitoliuia  curabo  champ  de  bataille:    ire...  insisiu»t, 

tibi  cena  sil  coda  ",  et  il  ajoute  que  le  manuscrit  de  Paris  porte  strage  in» 

Coeliu?  empruntait  le  récit  et  le  mot  sistunt,  d'où  la  conjecture  de  Millier, 

au  li\Te  des  Origines  de  Caton,  dans  plus  accejttable  que  celle  de  Madvig 

lequel  il  est  écrit  :  -  Igitur   dictalo-  ad...  spertandom  stragem  exeunt. 

r':;m  Karthaginiensiummagisterequi-  ,g;  Pugna  et  fuga  sont  à  l'ablalif; 

turn  monuit  :  Mille  mecuni  Rornam  assurgentes.  «  cherchant  à  se  lever  »; 

equitatum:  die  quinli    in   Capitolio  çw^/aw,  au  lieu  de  »on/m//î,  cf.  XXI,  v. 

tibi  cena  coda  erit  ":    venisse,    sup-  l."i;  xxviii,  12;  XXII,  v,  3  ;  xvii.    4; 

plf^ez  ?''.•  sur  cette  ellipse,  cf.  XXI,  1  ;  e\c.;ex  strage  {i.  e.  ex  stratis  liwm 

xviu.  14.  corporihus).  l'abstrait  pour  le  concret 

':',    Major,  au  lieu  de  nimis  magna,  icf.  XXIV,  9  ;  etc.)  ;  stricta,  la  douleur 

pour  la  variété;,  et  aussi  à  causé  de  que   leur  causaient    leurs  blessures 

guani  ut;  statim  est    le    mot    imjjor-  qui   se  fermaient    sous    l'action    du 

ianX:  pensandum,  plus  fort   que  pen-  froid  les  avait  tirés  de  leur  torpeur 

dendum;  temporis,  au  lieu  deternpore,  (excitaverant). 

avec  opus  esse  est  une   construction  ,7    Quosdam,  cf.  §  6,  cervicem  au 

rar»^.  étrangère  à  la  prose  classique,  singulier  est  poétique;  haurire,  poe- 

'4]  Nimirum  littéralement.  "  rien  Wqnt  \h>\\v  profundere. 

d'étonnant    à    cela  "),  est    ironique;  \^]    Quidam,     cf.    §    6;     effossam 

eidem,  suppléez  Iiomini  ;   satis  credi-  ••  creusée  '-:  foveas.  «des  trous»  ;  in- 

tur,  cf.   XXI,   VIII,  'i;atq%Le,  «et   par  terclusisse  (supi)léez  sibi  ipsos)  spiri- 


consequent  aussi. 


tum,  ..  ils  s'étaient  étouffés 


Foedam  a  pour  complément  [0]  Convertit,  suppléez  in  se  ; 
hostibus,  ••  même  pour  l'ennemi  >•  omnes,  i.  e.  omnium  oculos ;  subtrnc- 
stragem.  les  cadavres  étendus  sur  le    tus...    Romano,    tiré    avec    peine    de 
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Numida  mortuo  supeiincubanti  Romano  viviis,  naso  auri- 
busque  laceratis,  cumz7/e,  manihus  ad  rapiendum  teluminu- 
tilibus,  in  rabiem  ira  versa,  laniando  dentibiis  hostem  expi- 
rasset. 

LU.  [1]  Spoliis  ad  multum  diei  lectis,  Hannibal  ad  minora 
ducit  castra  oppugnanda  et  omnium  primum  brarchio  objecto 
Oumine  eos  excludit.  [2]  Ceterum  ab  omnibus  labore,  vigiliis, 
vulneribus  etiam  fessis  maturior  ipsius  spe  deditio  estfacta. 
3]  Pacli  ut  arma  atque  equos  traderent,  in  capita  Romana 
trecenis  nummis  quadrigatis,  in  socios  ducenis,  in  servos 
centenis,  et  ut,  eo  pretio  persoluto,  cum  singulis  abirent  ves- 
timentis,  in  castra  hostes  acceperunt,  traditique  in  custo- 
diam  omnes  sunt,  seorsum  cives  sociique.  \'*]  Dum  ibi  tem- 
pus  teritur,  interea  cum  ex  majoribus  castris,  quibus  salis 
virium  et  animi  fuit,  ad  quattuor  milia  bominum  et  ducenti 
équités,  alii  ngmine,  alii  palati  passim  per  agros,  quod  haud 
minus  tutum  erat,  Canusium  perlugissent,  castra  ipsa  ab 
sauciis  tiniidisque  eadem  condicione  qua  altéra  tradita  hos- 
ti.  [.")]  Praeda  ingens  parta  est,  et,  praeter  equos  virosque  et 
si  quid  argenti  —  quod  plurimumin  phaleris  equorum  erat, 

dessons    un    Roninin:    hiutiUbtix,   il  rutti  .tintpiN.'i   rpsfimentis,   cf.   vr,    II; 

n'en   avait   plus    la    foire:    Itoiiandu,  scor.sum,  i.  i.\  sépara  Uni. 

au  lieu  de  lauian.s.  cf.  xiv.  7.  [V  Dum...  tempus  teritur, cf.  xLv, 

LU  [1]  Ad  multum  diel,   cf.  xlv,  1,  etvov.  XX] .  xi,;i:  inirrra  fait  pléo- 

1;    brachio,   une    ligne    d'investisse-  na.?,mcd\)V('f' iliun...t>'.ritui;quibus{\.ii. 

ment  (semblable  à  un  bras  élendu);  H  (j^ii/ms)  fuit...  *'?,[  le  sujet  de /je;/»- 

eos  se   rai)iinrtt'    à    [hnnanos    milites  f/issent    el    se    trouve    expliqué   par 

implicitement  contenu  dans  castra.  deux  a[>i)osilions  :  ail  quattuor  milia, 

[2]  Vulneribus     etiam,     si     tous  olc.  cl  atii  a(/mi)ie,  alii palati;  de  plu», 

étaient    fatigués,    beaucouj)    d'entre  pa ta ti  passim  per  agros  est  Aéiarminé. 

eux  étaient  en  outre  blessés  ;  wfl/?<-  i)ar  la  proposition    relative    quod... 

rior   «  ])lus  tôt    »   remplace   \in  ad-  tutJon  erat:   linminum.  i.  e.  peditum; 

verbe  (cf.  XXI,  xxv,  S;  etc.);  ipsius,  pqlati  rcmplacf  le  participe  présent 

i.  e.  Hannihalis    s'oppose  à    ahomni-  inusité  palanles. 
Ints.  [;")]  SI     quid     argenti,     sujjpléez 

[3]  Pacti  ut...  et  ut...,  In  première  ailerat;  fart»  (s.-e.  arf/ento),  il  s'agit 

stipulation    contient   une   ol)ligalion  de   vaisselle  plate  ;  ari/entum  farlum 

{traderent),  l;t  secomle,  )in  droit  [ahi-  ("argent  travaillé  ;  argenterie  »)  s'oji- 

rent);  in    capita,    .<  par    tète  "    (sens  pose  en    bit  in    à   an/entum    iafectum, 

distributif),     cf.    xxiii.    (>  ;    trecenis  »  argent  en  lingots  ..; /^''''e.r'.'/î^o,  «  en 

nummis  (/uadrif/a lis  (ablatif  de  iirix),  très  petite  quantilt'  •■    remplace    une 

"   moyennant    une    rançon  de    tiois  expression   adverbiale  (cf.    XXI,  lv, 

cents  deniers  d'argent  au  quadrige  "  ;  1 1  ;  XXII.  XLVi,  il)  ;  utiqne,  i.  e.  prae- 

(2(32  fr.  ."id)  ;      ces      deni(n's    i»ortaienl  sertim  ;  militantes,  i<  vu  {^•\n\\)i\i:^\ic  »  \ 

l'emprtMute    d'un    quadrige   conduit  utebantur,  «  on    employait  ■•    leu    ce 

par     Jupiter,     et    valaient    environ  lenips-là,  car  plus  tard"  les  généraux 

U  fr.  87.");  lablatif  de  prix,  rajiprocbé  romains     se    montrèrent    plus    fas- 

de /rfl(/e/'cn/,  signilie  nue    les    stipu-  tueux);    l'expression    implique   une 

lations  ne  seront  valables  que  si    la  critiiiue  ailressée  par  'l'ite-Live  à  ses 

rnnçon  est  payée  :  semus,  cf.  xi.ii,  1 1  ;  contemporains. 
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nam  ad  vescendum  facto  perexiguo,  utique  militantes,  ute- 
bantur  — ,  omnis  cetera  piaeda  diripienda  data  est.  [6]  Tum 
sepeliendi  causa  conferri  in  unum  corpora  suorum  jussit. 
Ad  octo  milia  fuisse  dicuntur  fortissimorum  viroium.  Gon- 
sulem  quoque  Romanum  conquisitum  sepultumque  quidam 
auctores  sunt. 

[1]  Eos,'  qui  Canusium  perfugerant,  mulier  Apula  nomine 
Busa,  génère  clara  ac  divitiis,  moenibus  tantum  tectisque  a 
Canusinis  acceptes,  frumento,  veste,  viatico  etiam  juvit,  pro 
qua  eimunificentia  postea,  beUo  perfecto,  ab  senatu  honores 
babiti  sunt. 

LUI.  il  Ceterum,<umibitribunimilitum  quattuoressent,. 
0.  Fabius  Maximus  de  legione  prima,  cujus  pater  priore- 
anno  dictator  fueral»  [2]  et  de  legione  secunda  L.  Publicius 
Bibulus  et  P.  Cornélius  Scipio  et  de  legione  tertia  Ap.  Clau- 
dius  Pulcher,  qui  proxime  aedilis  fuerat,  [3]  omnium  con- 
sensu  ad  P.  Scipionemadmodum  adu/esceniem  et  ad  A^.CiàU- 
dium  summa  imperii  delata  est.  [4]  Quibus  consultantibus 
inter  paucosde  summa  rerum  nuntiatP.  FuriusPhilus,  con- 
sularis  viri  filius,  nequiquam  eos  perditam  spem  fovere,  de- 
speratam  conploratanKjue  rem  esse  publicam  :  \^]  «  nobiles 
juvenes  quosdam,  quorum  principem  M.  Caecilium  Metellum^ 
mare  ac  naves  spectare,  ut,  df  s  îrta  Italia,  ad  regum  aliquem 
transfugiant.  -  '6~  Quod  malum,  praeterquam  atrox,  super 
tôt  clades  etiam  novum,    cum  stupore  ac  miraculo  torpidos 

i7j  Veste,  singulier  coHfclif   pour  que  la  ]>ropos-ition  relative,   qui  faii 

vestirnentix;  viatifo  etmmy  «  et  même  partie  du  style  indirect,  est  conside- 

de     largeut     iK»ur    continuer    leur  r^e    i»ar    Ti'te-Live    comme  équiva- 

route  ».  lant  à  une  proi>osition  coordonnée  i 

LUI.  Enerfjie  du  jetme  Sfipion.  horum   autem  principem    esse...;   de- 

LIII  [V  CeterxLHi,  i.  e.  sed  ;   rtcm,  serta,  j.  e.  relie  ta  ;  ad  tpquvi  aliquem, 

■'  bien  que...     :  lOi.  h  Canusium.  l'emploi    du   génitif    sert    à   attirer 

•2"' Proxime,  '  t^nt  df^rni^rement  ■ .  l'attention  sur  un  nom  odieux  aux 

:V  Adulescentem,     il    avait  dix-  Romain.*,    afin    d'augmenter   l'indi- 

neuf  au:-.  gnaitan  que  doit  exciter   le    projet 

[4"'  Inter   pauoos,    "  en   ijetit    co-  de  ce?-  saus-jxttrie. 

niitè    .  et  non  eonsilio   adi-orato   \vf.  'Jy[  Praeterqnam...  etiam.^,  plu.< 

S  6  ■,   de  stcruma  rerum,  «  sur  la  sitoa-  fort  que  non  solinn...  sed  etiam...:  sv- 

tion  en  génmil  »  ;  j»errf?/»//ï   ne   fait  per,  •<  ajtrès  «,  avec  un    sens  voisin 

que   répeler    I1dée    contenue    dans  de  •  en  idus  de  - -,  stupore  ac  mùa- 

nequiifuaih  ;  (/^«pem^aw,  etc.,  contient  culo,  ■■  à  cause  du    profond   étonnc- 

\'explic?i\\oï\  de perditftm  .^pefn  fi^rere;  nient  où  les  avait  jtiO'Bgés  un  projet 

la  juxtaposition    des  deux    proiK>si-  ausdi   inouï  «  ;  turpidos,  i.  e.    ila    vt 

tions  sert  à  faire  re>soa'tir  l'idée.  iorpidi   essent  (cf.    XXI,    xxxui,  3  -, 

'b'  Quorum  principem    s.-^.esse\,  eonsilii  rem  esse,  cf.   xiv,  5;    fatal is, 

et'non  quorum  jyri&r^ps  e^set,  «  à  la  «  réservé  par  le  destin  »;  c'est  le  sens- 

tète  desquels  se  trouvait...  >•,  parce  classique  du  mot. 
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defixisset,  qui  aderant,  et  consilium  advocandum  de  eo 
conserent,  negat  consilii  rem  esse  Scipio  juvenis,  fatalis  dux 
liujusce  belli.  [7]  «  Audendiim  atque  agendum,  non  consultan- 
•dum  »  ait  «  in  tanto  malo  esse  :  irent  secum  extemplo  armati, 
■qui  rem  publicam  salvam  vellent  ;  [8]  nuUa  verius,  quam 
ubi  ea  cogitentur,  hostium  castra  esse.  »  [9]  Pergitire,  sequen- 
tibus  paucis,  in  hospitium  Metelli,  et,  cum  concilium  ibi  ju- 
venum,  de  qiiibus  adlatum  erat,  invenisset,  stricto  super 
capita  consultantium'gladio  :[10]  «  Exmei  animi  sententia,  » 
inquit,  «  ut  ego  rem  publicam  populi  Romani  non  deseram 
neque  alium  civem  Romanum  deserere  patiar;  [H]  si  sciens 
fallo,  tum  me  Juppiter  optimus  maximus,  domum,  familiam 
remque  meam  pessimo  leto  adticiat.  [12^  In  haec  verba,  M. 
<]aecili,  jures  postulo  ceterique,  qui  adestis  ;  qui  non  jura- 
verit,  in  se  hune  gladium  strictum  esse  sciât  ».  [13]  Ilaud 
secus  pavidi  quam  si  viclorem  Hannibalem  cernèrent,  ju- 
rant omnes  custodiendosque  semet  ipsos  Scipioni  tradunt. 
LIV.  [i]  Eo  tempore,  quo  baec  Canusii  agebantur,  Venu- 
siam  ad  consulem  ad  quattuor  milia  et  quingenti  pedites 
•equitesque,  qui  sparsi  fuga  per  agros  fuerant,  pervenere.  [2' 
Eos  omnes  Venusini  per  familias  bénigne  accipiendos  curan- 
•dosque  cumdivisisgent,  in  singulos  equilestogaset  tunicas  et 
quadrigatos  nummos  quinos  vicenoset  pediti  denos  et  arma, 
•quibus  deerant,  dedçrunt,  [3]  ceteraque  publiée  ac  priva- 
tim  hospilaliter  fada  certatumque  ne  a  muliere  Canusina 
populus  Venusinus  olticiis  vinceretur.  [4j  Sed  gravius  onus 
Busae  multitudo  faciebat.  Et  jam  ad  decem  milia  hominum 


[7]  Audendum    atque  agendum,  de  cette  forniule    >-  (cf.  x,  2;   xi,8}; 

cf.  XIV,   \'i;  ait  est   cinployt'    coiiniic  Jures  postulo,  •<  ycxige  qxid  iu  inres  » 

l'est  ordinairement  ÙjyinVdans   une  cl.  XXI,  xii,  .'n. 

phrase  rapportée  au  style  direct.  LIV-LVIII.  /{onu'  après  la  défaite 

[H]  Nulia,  au  lit>u  de  misijvMni ;   en  de  Cannes. 

i.  e.  tnlia.  LIV   [1]    SparsL..    fuerant,    voy. 

J'.t]  Hospitium,    «  le  logis    de...  «;  xi.ii,    1\:  xlix.    I:   etc.;    ;«'r   agros, 

lalwjt  erat,  i.  r.  nuvtiatum  erat.  vov.  XXI,  i.vi,  .». 

[lu]  Ex...   conscientia,    «en   mon  [^"2]  Per  familias,   «  entre  les  di  ver.»; 

•àme  et  conscience  .,  iDruiule  de  ser-  menage-s  de  lu  ville  »;  to</a.sU-{.  xxiii. 

ment,  qui  iniplinue  jnm  ;  ut,   avant  (i;  xxxvi,  :}j,  s.-e.  singtilas;  do  niùuie 

■ce  mot  il  faut  sous-entendre   Un    me  i)0ur    tunicas;    quadrif/atos    nwmnos, 

di    ament...,     «    que    les    dieux    ne  cf.  lu,  2  ;  ;)C^/7j,  au  lieu  de  »»  «i»f/u- 

m 'assistent     qu'autant     que     moi-  los  pediti-s.  pour  varier  le  style, 

même...  »  :',;  Hospitaliter,  i.  e.  pro  hospiiio 

[11]  Sciens^  «  sciemment  »  ;  falh,  icf.  XXL  xui,  ',M. 

'  je  manque  a  mon  serment  ».  "  [\]  Gravius,  suppléez  i/uam   Venu- 

[U]  In  haec  verba,  «  dans  le  sens  sinorum. 
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erant  ;  [5]  Appiusque  et  Scipio,  postquam  incolumem  esse 
alteruni  consulem  accej^eruut,  nuntium  extemplo  miltunt 
quantae  secum  peditum  equitumque  copiae  essent,  sciscita- 
tumque  simul,  uti  tun  Venusiam  adduci  exercitum  an  manere 
juberet  Canusi.  [6]  Varro  ipse  Canusium  copias  traduxit.  Et 
jam  aliqua  species  consularis  exercitus  erat,  moenibusque 
se  certe,  etsi  non  armis,  ab  hoste  videbantur  defensuri. 

[1]  Roniam  ne  bas  quidem  reliquias  superesse  civium  so- 
ciorumque,  sed  occidione  occisura  cum  ducibus  exercitum 
deletasque  omues  copias  adlatum  fuerat.  [8]  Numquam  salva 
urbe  tantum  pavoris  tuniultusque  intra  moenia  Romana 
fuit.  Itaque  succumbam  oneiineque  adgrediar  narrare  quae 
edisseitandu  minora  verofaciam.  [9j  Consule  exercituque  ad 
Trasumennum  prioreanno  amisso,  non  vuinus  super  vulnus, 
sed  multiplex  clades,  cum  duobus  consulibus  duo  consula- 
res  exercitus  amissi  nuntiabantur,  nec  uUa  jam  castra  Ro- 
mana nec  ducem  nec  militem  esse;  [10]  «  Hannibalis  Apu- 
liam,  Samnium  ac  jam  prope  totam  Italiara  factam.  »  Nulla 
profecto  alia  gens  tanta  mole  cladis  non  obruta  esset. 
[11'  Compares  cladem  ad  Aegates  insulas  Garthaginien- 
sium  proelio  navali  acceptam,  qua  fracti  Sicilia  ac  Sardinia 
cessere  et  vectigales  ac  stipendiarios  fieri  se  passi  sunt,  aut 
pugnam  adversam  in  Africa,  cui  postea  hic  ipse  Hannibal 
succubuit  :  nuUa  ex  parte  conparandae  sunt,  nisi  quod  mi- 
nore animo  latae  sunt. 


\"ij  Nuntium   mittunt,    ••  ils   eu-  lion  de  multiplex  ciades  ;  rimitarf;iit 

voient  un  messager,   pour  faire  sa-  nunliabantur  est  construit  par  attrac- 

Toir...  "  tion    avec    duo    consulaves    exenitus 

■     [6]  Aliqua  species  erat, voy.  XXIV,  amissi,    mais  devant    la   proposition 

12:     consularis     exercitus,     environ  \ntim\ï\e  [nec  tdla  jam  castra...  esse) 

deux  légions  ;  a/v«i*,   i.  e.  acie  ;  de-  qui    suit    il   faut    sous-entendre    la 

fensuri,  -  en  état  de  se  défendre  ".  forme  impersonnelle  nuntiabatur ;  on 

[7]  Reliquias,  les  débris   de   lar-  eût    attendu,    en   d'autres    termes   : 

mée  réunis  par  Varron  à  Canusium:  »  Multiplex  clades  nuntiabatur,  cum 

occidione    ocfisum,     «  complètement  afferretur  duo   consulares  exercitiis 

anéantie  "  :  fuerat,  cf.  §  1.  cum  duobus  consulibus  amissosesso. 

[8"  Salva  urbe,  restriction  à  num-  nec  ulla  jam.  etc.  ". 

quam  ;  Tite-Live  pense  à  la  prise  de  10'  Hannibalis,  génitif  possessif; 

Rome  par  les  Gaulois,  où  la  panique  nùlla...  /i/ia...  non,  «  toute  autre... 

fut  encore  plus  grande:  succumbam  '11]  Compares,     "   on    peut   com- 

est  au  potentiel;  edissertando  (i.  e.  parer  avec  ce  désastre...  ;  on  verra 

enarrandoi,    au    lieu    d'edisserendo:  que    cette   comparaison  est    impos- 

faciam  répond  à  notre  conditionnel  sible...  »  ;    Carthaginiensium    est    le 

présent.  complément  de  claiiem  ;  sur  vecti'jales 

'.r   Super,   voy.  lui,  G;  multiplex  ac  stipendiarios.\oy.XXi,xi.i,l;nul/" 

cf.  VII.  H  .  i.  e.  m'ulto  major;  les  mots  ex  parte,   «    à  aucun  point  de  vue  ■ 

cum  nuiHiabantur  donnent  re.\]i!.ca-  (de  quelque  côté  quon  le?  considère/. 
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LV.  [1]  p.  Furius  Philus  et  M.  Pomponius  praetores  sena- 
tum  in  curiam  Hostiliam  vocaverunt,  ut  de  urbis  cus- 
todia  consulerent;  [2]  neque  enim  dubitabant,  deletis 
exercitibus,  hostem  ad  oppugnandam  Romani,  quod  unum 
opus  belli  restaret,  venturum.  [3]  Cum  in  malis,  sicuti 
ingentibus,  ita  ignotis  ne  consiliumquidem  satis  expedirent 
obstreperetque  clamor  lamentantium  mulierum,  et,  nondum 
palam  facto,  vivi  inortuique  per  omnes  paene  domos  promi- 
scue  conplorarentur,  [4]  tum  Q.  Fabius  Maximus  censuit 
«  équités  expeditos  et  Appia  et  Latina  via  mitlendos,  qui  ob- 
vies percunctando  —  aliquos  profecto  ex  fuga  passim  dissi- 
pâtes fore  —  référant  quae  fortuna  consulum  atque  exerci- 
tuum  sit,  [5]  et,  si  quid  dii  immortales,  miseriti  imperii, 
reliquum  Romani  nominis  fecerint,  ubi  eae  copiae  sint;  quo 
se  Hannibal  post  proelium  contulerit,  quid  paret,  quid  agat 
acturusque  sit.  [6]  Haec  exploranda  noscendaque  per  inpi- 
gros  juvenes  esse  ;  iilud  per  patres  ipsos  agendum,  quoniam 
magistratuum  parum  sit,  ut  tumultum  ac  trepidationem  in 
urbe  tollant  :  matronas  publico  arceant  continerique  intra 
suum  quamque  limen  cogant,  [7]  conpioratus  familiarum 
coerceant,  silentium  perurbem  faciant,  nuntios  rerum  om- 
nium ad  praetores  deducendos  curent  —  suae  quisque  for- 
tunae  domi  auctorem  expectent  —,  [8]  custodesque   praete- 


LV  [1]    Quod,    i.    e.    Borna   oppu-  pour  le  concret)  désigne  rarniée  qui 

gfna/idn; /-es^a/ei,  au  subjonctif,  i)aice  avait  combattu  à  Cannos  ;  c'est  là, 

que    quod    expiiaie    la    pensée    des  en  etfet,  que  se  trouvaient  les  con- 

préleurs  ;  fc/i/wrîo/;  (eisp),  à  l'infinitif  suis,  les    meilleurs  soldats,    ce   qui 

futur,  parce  que  mm   dubilabaiu  si-  faisait  la  force  et,  pour  ainsi  dire  le 

gnifie  en  somme  :  «   ils  étaient  fou-  nom  de  Rome  (Edel). 

dés  à  croire  que...  •>;   les    préteurs  [li]  Haec,  ce  dont  il  vient  de  par- 

remplaçaient  les  consuls  dont  l'un  1er:  illud,  ce  qui  va  suivre  ;  ;>«/■«;» 

était  mort  et  l'autre  absent.  5/7,  suppliM-z  in  urbe  ;  publim,  «  de  la 

[:^]  Ignotis,  «  mal  connus  »  ;  expedi-  voir  inibliiiue  «  ;  contiueri,  «  se  tenir  ". 

rent,  cf.  m,  2  ;  obslreperet,  s.-e.  con-  1 7]  Auctorem,     le    concret     pour 

aultantibus;  nondum  palam  fado  [ii\x\i-  l'abstrait  :    -  la  confirmation  ». 

pléez  qui  vii'i,qui  moi-tui  essent)  équi-  f8]  Quemquam,  au  lieu  d'ali/urm, 

vaut  ■  '  ■        "    ■  -  

esset 


a    ctim    nondum    palam    factum  parce  que  /irokib.ant  implique  néga- 

;  sur  celte  construction  hardie  tion;    coijant  complète  l'idée    expri 

du  participe  passé   neutre  du   verbe  niée  par  pmhibeant  ;  ubi  conlicueriL.., 

passif  employé  comme  impersonnel,  (um...,    cf.   XXI,   xi,  8;    revocandos, 

voy.     Riemann,    Si/nt.    lai.,    §   -Jli^,  ce    mot  imjjlique  cette  idée   que  le 

Rem.  III  :  et,  •<  et  cela  ■>.  Sénat  ne  doit  pas  délibérer  pour  le 

[4'  Profecto,    marque  la    convie-  moment    et     qu'on    le   convoquera, 

tion    de     Kal)ius  ;     référant,     même  quand    les  circonstances    le  pcruict- 

construction  que  XXI,  xxiv,  3-4.  Iront,  pour  décréter  les  mesun's  de 

[51  Romani    nominis     (l'abstrait  défense  nécessaires. 
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rea  ad  portas  ponant,  qui  prohibeant  quemquam  egredi 
urbe,  cojïantque  homines  nullam  nisi  urbe  ac  moenibus  sal- 
vis  salutem  sperare.  Ubi  conticuerit  [recte]  tumultus,  tum 
in  curiara  patres  revocandos  consulendumque  de  urbis  cus- 
todia  esse.  » 

LVI.  [i]  Cum  in  banc  sententiam  pedibus  omnes  issent, 
summotaque  foro  per  magistratus  turba,  patres  diversi  ad 
■sedandos  tumultus  discessissent,  tum  demum  litterae  a  G. 
Terentio  consule  allatae  sunt  :  [2]  «  L.  Aemilium  consulem 
exercitumque  caesum  ;  sese  Canusi  esse,  reliquias  tantae 
cladis  velut  ex  naufragio  colligentem  :  ad  decem  milia 
militum  ferme  esse  inconpositorum  inordinatorum- 
que;  ^3^  Poenum  sedere  ad  Cannas,  in  captivorum  pre- 
tiis  praedaque  alia  nec  victoris  animo  nec  magni  ducis 
more  nundinantem.  »  [4]  Tum  privatae  quoque  per  domos 
clades  vulgatae  sunt,  adeoque  totam  urbem  opplevit  luctus 
ut  sacrum  anniversarium  Cereris  intermissum  sit,  quia  nec 
liigentibus  id  facere  est  fas  nec  ulla  in  illa  tempestate  ma- 
trona  expers  luctus  fuerat.  [5]  Itaque,  ne  ob  eanden  causam 
alia  quoque  sacra  publica  aut  privata  desererentur,  senalus 
consulto  diebus  tringinta  luctus  est  flnitus.  [6]  Ceterum,  cum, 
sedalo  urbis  tumultu,  revocati  in  curiam  patres  essent, 
aliae  insuper  ex  Sicilia  litterae  allatae  sunt  ab  T.  Otacilio 
propraetore  :  «  regnum  Hieronis  a  classe  Punica  vastari;  [7; 
cui  cum  opem  inploranti  ferre  vellet,  nuntiatum  sibi  esse 
âliam  classem  ad  Aegates  insulas  stare  paratam  instructam- 


LVI    1]  Cum  in  hanc  sententiam  >  la  liuiçori  -  :  nundinantem,  «  se  li- 

pedibus...  issent,  <•  comme  tous  les  vraiil  à  des  inarchandag^es  ".-  ce  mot 

sénateurs  setaient  rangés  a  cet  avis '•,  est  suffisamment  justifié  par   ce  qui 

il  n'y  avait  pas  eu  de  discours;  tous  a  été  dit   (  i-dessus,  lu,  i  et  par  ce 

les  sénateurs  étaient  allés  se  grouper  qui  va  suivre,  lviii,  3. 

autour  de  Fabius  Maximus,  téntoi-  [41  Intermissum     sit,     au     lieu 

gnant  ainsi  qu'ils  partageaient  son  d'iniennittert^tur,      voy.      ci-dessus, 

opinion; />e/- //ia</i*/A-afi«,  cest-à-dire  XXI,  ii,  H:  XXII.  v,  *8;  eic:  tempe- 

par   les    licteurs  et  les  appariteurs  ;  state,  archaïsme  pour  tempore,  «  cir- 

diversi,     »    de     différents    côtés    »,  constance  ».  cf.   ci-dessus,  xxxv,  7. 

rnème    construction  que    ci-dessus  [.^i  Sacra  privata,  fêtes  religieuses 

xxxii,  2;  XLv.  7;  m,  2,  etc.  ;    tumul-  célébrées    jtar  les   particuliers,    par 

/î«-,  au  pluriel,  parce  quil   y   avait  exemple  celles  des  pénates,  du  génie, 

des  désordres  dans  plusieurs'   quar-  etc.  ;  luctus.  «  le  deuil  »  ;  finitus,  «  li- 

Viers.  mité  à...  » 

X:  Incompoaitorum       inordina-  [7'  Opem,  se  rapporte  à  la  fois  à 

torûmque,  ses  troupes  ('talent  désor-  inploranti  et  à  /erre  vellet;  paratam 

ganisétit  et  debaiideêï.  instructamque,  ■<  prête  à  prendre    la 

['S'  In,  ••  à  propos  de...  *  ;  pretiis,  mer». 
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que,  [8]  ut,  ubi  se  versum  ad  tuendam  Syracusanam  oram 
Poeni  sensissent,  Lilybaeum  extemplo  provinciamque  aliam 
Romanam  adgredeienlur.  Itaque  classe  opus  esse,  si  regem 
socium  Siciliamque  tueri  vellent.  » 

LVII.  [i]  Litteris  consulis  praetorisque  recitatis,  censuerunt 
praetorem  M.  Claudium,  qui  classi  ad  Ostiam  stanti  praeesset, 
Canusium  ad  exercitum  mittendum  scribendumque  consuli 
ut,  cum  praetori  exercitum  tradidisset,  primo  quoque  tem- 
pore,  quantum  percommodum  rei  publicae  fieri  posset,  Ro- 
Tïiam  veniret.  [2]  Territi  etiam  super  tantas  clades  cum  cé- 
leris prodigiis,  tum  quod  duae  Vestales  eo  anno,  Opimia 
;atque  Floronia,  stupri  compertae  et  altéra  sub  terra,  uti 
mos  est,  ad  portam  Collinam  necata  fuerat,  altéra  sibimet 
ipsa  mortem  coiisciverat.  [3]  L.  Gantilius  scriba  poutificius, 
quos  nunc  minores  pontifices  appellant,  qui  cum  Floronia 
stuprum  fecerat,  a  pontifice  maximo  eo  usque  virgis  in  co- 
mitio  caesus  erat  nt  inler  verbera  expiraret.  [4]  Hoc 
nefas  cum  inter  tôt,  ut  fit,  clades  in  prodigium  versum 
•esset,  decemviri  libros  adiré  jussi  sunt,  [51  et  Q.  Fabius 
Pictor  Delphos  ad  oraculum  missus  est  sciscitatum 
quibus  precibus  suppliciisque  deos  possent  placare  et  quae- 
nam  futura  finis  tantis  cladibus  foret.  Intérim  ex  fatalibus 
iibris  sacrificia  aliquot  extraordinaria  facta;inter  quae  Gal- 
lus  et  Galla,  Graecus  et  Graeca  in  foro  bovario  sub  terram 
vivi  demissi  sunt  in  locum  [6]  saxo  consaeptum,  jam  ante 
hostiis  humanis,  minime  Romanosacro,  inbutum. 


[8]    Se,      Otacilius  ■.       seusissent,  [2]  Territi,  suppléez  sunt  ;  super, 

■voy.  XXVII,  7  ;   Lihjhaeum,    celait    le  cï.  lui,  iî;  runi  reteris  pi'oilii/iis,  tum 

puiiil  d'api)ui  le  plus  iinpoitaiil  de  la  quod...,    notez    la    recherche   de   la 

floll(\  daus  la  Sicile  romaine  ;  aHa»i,  variété. 

au  lieu  de  .ceferain,  de    même    (jue  [3]  Qaos  s'accorde    avec  l'idée  de 

Tite-Live  emploie  très   souvent  alii,  serions  [nmfifirio.i.  donl  minores ponti- 

au  lieu  de  ceteri  ;  classe,  une  seconde  fices  esl  ri'(|uivalt'iit. 

flottille  (R.);  socium,  adjectif;  Sici-  [4]  Hoc    nefas,    le    sacrilège   des 

liam,  la   province  de   Sicile;    vellent  Vestales;  ut  fit  dt'termiiie   in  prodi- 

remplace  mlUs  du  style  direct.  çiium  versum  esset;   libros     les  livre- 

LVII  [['   Recitatis,"  lues  au  Se-  Siiiyllins. 

nat»;  qui...  prnesset,  au  subjonctif,  fn]    Suppliciis,      archaïsme     pour 

parce  que  ces  mots  font   i)artic  du  suppticatiouihu.s;   finis,    au    ft'ininin. 

sénatus-consulte,      dont      Tite-Live  est  rare;  /"o/t/,  i.  e.  e^sr/,  comme  très 

-donne  l'analyse    en    style    indirect  :  souveut  cIk-z  Til.-Live. 

tradidisset   remplace   le  futur  anti'-  (i:  Sayo,  siMf,Mili('r  collectif,  "  avec 

rieur   et   veniret,    le  futur   «lu    style  des  pjern's  .•,>/»  a/»/»',  dix  aus  au- 

■dircct  :  fiomam    il  devait  v  désif,'Mer  pnravanl   (lors  di"  la  gucrm^    contre 

«n  dictateur  (cf.  §  9).         "  les  Gaulois  de  la  Cisalpine). 

9* 
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7]  Placatis  salis,  ut  rebantur,  deis,  M.  Claudius  Marcellus 
ab  dstia  mille  et  quingentos  milites,  quos  in  classem  scrip- 
tes habebat,  Romam,  ut  urbi  praesidio  essent,  mittit  ;  :  8j 
ipse,  legione  classica  —  ea  legio  tertia  erat  —  cum  tribunis 
railitum  Teanum  Sidicinum  praemissa,  classe  tradita  P.  Fu- 
rio  Pbilo  collegae,  paucos  puost  dies  Canusium  magnis  itine- 
ribus  contendit.  9^  Inde  dictator  ex  auctoritate  patrum  dic- 
tus  M.  Juiiius  et  Ti.  Sempronius  magister  equitum,  dilectu 
edicto,  juniores  ab  annis  septemdecim  et  quosdam  praetex- 
tatos  scribunt.  Quattuor  ex  his  legiones  et  mille  équités  eliecti. 
[lOj  Item  ad  sociosLatinumque  iiomen  ad  milites  ex  formula 
accipieiidos  mittunt.  Arma,  tela,  alla  parari  jubentet  vetera 
spolia  hostium  detrahunt  templis  porticibusque.  [11]  Etaliam 
forinam  novi  dilectus  inopia  liberorum  capituni  ac  néces- 
sitas dédit  :  octo  milia  juvenuin  validorum  ex  servitiis  prius 
sciscitantes  singulos  vellentne  militare,  empta  publice  ar- 
maverlint.  [12^  Hic  miles  magis  placuit,  cum  pretio  minore 
redimendi  captives  copia  fieret. 

LYIII.  Ij  ?samque  Hannibal,  secundum  tam  prosperam  ad 
Cannas  pugnam  victoris  magis  quam  bellum  gerentis  inten- 
tus  curis,  [2]  cum,  captivis  preductis  segregatisque,  socios, 
sicut  ante  ad  Trebiam  Trasumennumquelacum,  iDenigue  ad- 
locutus  sine  pretio  diinisisset,  Romanes  quequevocatos,  quod 
numquam  alias  antea,    satis   miti  sermone    adloquitur   :  [3j 

[7^   Scriptos,     i)Ovir     conscriptos  :  11]  Novi  esl  rattaché  à  dilfrtus, 

in^ classem,  »  pour  la  flotte  »;   scrip-  alors  qu'on  attendrait  «ot  a/H,  cf.  XXI, 

tos  liabebat  sigiiilie    conscripserut  et  v,    5  ;    capitum ,    «   de    personnes  »  ; 

secunt  habebat.  ex    servitiis    (au    lieu    de  ex  serris), 

[8]  Legione  classica,    "  linfante-  l'abstrait  pour  le  concret  ;scî*cî7a(//e«, 

rie  de  marine  ■  :  tertia.  In  troisième  esl  au  nominatif  et   singulos    à  l'ac- 

légion  d'infanterie  de  marine.  cusatif  :    em/ila   publice   annaverunt, 

;vr  Ex  auctoritate  patrum,  "  con-  <■   ils    les   achetèrent    aux   frais    du' 

formement  à  la  décision  du  S*>uat  »  :  trésor  et  leur  donnèrent  des  armi's  ". 

dictas,  suppléez   a  consule ;  ab  annis  [12]  Hic,    «  de    ce   genre  »  ;    cum, 

septeindeciin,  ■■  à   partir   de    dix-sept  «  bien  que  »;  copia  fieret,  i.  e.  facul- 

ans    »  ;    qtujsdain,      i.     e.    nonnullos,  tas  daretur. 

cf .   Li,  0  ;    7;   8;  praetextatos,    «en-  LVIII-LXI.     Le    Sénat    refuse    de 

core  revêtus  de    la   robe    prétexte  »  racheter  les  prisonniers  de  guerre. 

(costume  de  l'enfance/ ;  ils  n'avaient  LVIII  [1]  Secundum,    voy.   XXI, 

pas  plus  de  seize  ans.                 -  xlv,  8.       "                    ■          * 

[10]  Latinum  nomen,  cf.  xxxviii,  [2]  Segrregatis,  d  un  côlé  les   Ho- 

1  ;    ex  formula,  conformément    à    la  mains,  de  l'autre  leurs    alliés:    sine 

convention  intervenue  entre  le  Sénat  pretio,  sans  leur  faire  payer  la  ran- 

et  chacun  de   ses   alliés;    alia,   par  çon  stijjulée,  ch.    L.n,  3  ;' quod  num- 

exeniple,      vestem     frumentum,    coin-  quam,  s.-e.  fecerat. 

meaius;  fem///(s,  à  l'ablatif  sans  pré-  {i]  Internecivum,  «  dexlermina- 

posilion,  connne  souvent  chez  Tile-  tion  -  :  de  dignilate,  pour  sed  de  di- 

l.ivo  a]).cr  l:'s  '.  erLei  CJ:n,  cs-js.  qniiat^,i\.ù.\\  di'  faire  ressortir  davan- 
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«noninteriiecivumsibi  esse  cum  Romanis  bellum  ;  dedignita- 
te  atqueimperio  certare.Et  patres  virtuti  Romanae  cessisse, 
et  se  id  adniti,  ut  suae  in  vicem  simul  felicitati  et  virtuti  ce- 
datur.  [4j  Itaque  redimendi  se  captivis  copiani  facere  ;  pre- 
tium  fore  in  capita  equiti  quingenos  quadrigatos  nunrnos, 
trecenospediti,  servo  centenos.  »  [5]  Quamquam  aliquantum 
adiciebatur  equitibus  ad  id  pretium  quo  pepigerant  deden- 
tes  se,  laeti  tamen  quamcumque  condicionem  paciscendi 
acceperunt.  [6j  Placuit  suffragio  ipsorum  decem  deligi,  qui 
Romam  ad  senatum  irent,  nec  pignus  aliud  fidei  quam  ut 
jurarent  se  redituros  acceptum.  [7^  Missus  cunihis  CarthabD, 
nobilis  Cartliaginiensis,  qui,  si  forte  ad  pacem  inclinarent 
animos,  condiciones  ferret.  [S]  Cum  egressi  castris  essent, 
unus  ex  iis,  minime  Romani  ingenii  ho.no,  veluti  aliquid 
oblitus,  juris  jurandi  solvendi  causa  cum  in  castra  redisset, 
ante  noctem  comités  adsequitur.  [9]  Ubi  Romani  venire  eos 
nuntiatum  est,  Carthaloni  obviam  lictor  missus,  qui  dicta- 
toris  verbis  nuntiaret,  ut  ante  noctem  excederet  finibus  Ro- 
manis. 

LIX.  l^lj  Legatis  captivorum  senatus  ab  dictatore  datus  est. 

Quorum  princeps  :  »  M.  Juni,  vosque,  patres  conscripti  », 
inquit,  «  nemo  nostrum  ignorât  nulii  unicjuani  civitali  vilio 
res  fuisse  captivos  quam  noslrae;  ^-J  ceterum,  nisi  nobis  plus 

tage    lopposiliou  ;    cerlare   s.-e.  se,  8]  Veluti...  oblitus,    an    litni  de 

cf.  XXI,   xxxviii,  ."i  ;  XLix,  ô;  XXII,  ve'lul  si...  obiitu-s  r.sset. 

XLii,  <i  ;elc.  ;  in  r/c<'>/«,  "  a  sou  tour  »  ;  '.ij  Romam  (liqti'ud  de  nuiiii  iium 

felicitati,  '\l  ditfi'Cle  un  ton   luodeste.  est;   venire,    i.o.  accedere,    njipmpin- 

[4]  Se  est  le  coniplijnient  de  redi-  quare;  verbis,  i.  e.  noitiine,  «  au  nom 

mendi  ;  facere,  suijpliez  6e(cf.  § '?)  ;  in  de...  >■ 

capita,  "  par  lêle  ■>  [CÏ.  xxiu,(i);  '/wa-  LIX.  Le  chef   de  l'ambassade   s'ef- 

' 'iyato.s,  cf.  i.ii, '2.  force    d'enf/uf/er    les    sénateurs  à  ra- 

>]  Aliquantum,    cf.    XXI,  xil, '2;  cheter  tes  prisonniers,    en  faismit  suc- 

(ri>ia/?</',  la  rançon  était  seusilile-  cessivement    appel    à    la  raison  et  au 

meut  plus  élevée  que  celle  qui  avait  sentiment. 

été      stipulée,       cli.      lu,      A  ;     tjnrj,  l-G]  Mali/ré    la    sévérité   du    Sénat 

ablatif    de  prix  ^cf.   XXI,    lxi,    11);  pour  les  soldats  qui  se  rendent,  i/s  ne 

quamcumque  (au   lieu    de    quamlibetj  désespèrent  pas  de  le  fléchir,  car  leur 

est  un  emploi  à  peu  prés  étranger  à  conduite  est  excusable. 

la  prose  classicfue.  J    Senatus...  datus  est,  cf.  XXI. 

^li',  Suffragio  ipsorum,  sans  (ju"  il  s  xii.    S;    quorum     princeps,      d  après 

en  eu.<sciii  ic^u  Icrdrt' (i'Hannil»al  ;  Api)it'n,    il    s'appelait   Cn.    senipro- 

quam,   au  lieu  de    nisi,   .suivant   un  nius;xl/.  /«'<;,  il  s'adresse  aiidicta- 

usagiî  faunlier  iiTile-i-ive;  <ir-re;>/M/H,  leur,   présideni    du   Sénat  ;  r/7/.v,  si- 

Hannibal  se  contenta  de  celte  seule  gnilie  «  qui  ne  vaut  pas  cher  •■. 

garantie.  ['i,  Ceterum,  i.  e.  sed  {ct'.XW,  vi. 

,7^  Missus,   sui»pl '02  est;    inclina-  1  ;  xiv,  :{ ;   XXII,   xii,   .'>  ;    elc.  ;    plus 

re/ff,  suppléez /f.7«//;a»/»jos,  suppléez  Justo,    i.    e.    plus    quam   justmi    est 

rivium  on  Romanorum  ;  ferret,«  Uans-  (cf.  Il,  "2);    minus,   necl  qendi  .lilote\ 

mil  ».  "  plus  digues  de  cousidératiou  •• 


adju 


456 


LIV 


A. U.C.  538' 


justo  nostraplacet  causa,  non  alii  umquam  minus neclegendi 
vobis  quam  nos  in  hostium  potestatem  venerunt.  [3]  Non  enim 
in  acie  per  timorem  arma  tradidimus,  sed,  cum  prope  ad 
noctem  superstantes  cumulis  caesorum  corporum  proelium 
'ixtraxissemus,  in  castra  rec^ep^mus  nos  ;  [4]  diei  reliquum 
ac  noctem  insequentem  fessi  labore  ac  vulneribus  vallum 
sumus  tutati  ;  [5'  posteio  die,  cum  circumsessi  ab  exercitu 
victore  aqua  arceremur,  nec  ulla  jam  per  confertos  hostes 
erurapendi  spes  esset,  nec  esse  nefas  duceremus,  quinqua- 
ginta  milibus  hominumex  acie  nostra  trucidatis,  aliquem  ex 
Cannensi  pugna  Romanum  militem  restare,  [6]  tune  demum 
pacti  sumus  pretium  que  redempti  dimitteiemur,  arma,  in 
quibus  nihil  jam  auxili  erat,  hosti  tradidimus. 

'7]  Majores  quoque  acceperamus  se  a  Gallis  auro  rede- 
misse,  et  patres  vestros,  asperrimos  illos  ad  condiciones 
pacis.  legatostamen  captivoruiu  redimendorum  i^ratiaTaren- 
tum  misisse.  8^  Atquî  eiadAVnim  cum  (îaHis  et  ad  Ileracleam 
cum  Pyrrho  utraque  non  tam  clade  inl'amis  quam  pavore  et 
fuga  pugna  fuit.  Cannenses  campos  acervi  Romanorum  cor- 
porum tegunt,  nec  supersumus  pugnae,  nisi  in  quibus  tru- 
cidandis    et    ferrum  et   vires  hostem   defecerunt.  [9]   Sunt 


[3"  Per,  cf.  Lvii,  1  ;  cumulis,  au  dalif, 
cf.  sxix,  14;  extraxissemus,  même 
métaphore    qii»^    ci-dessus,   xvni,  {t. 

'4]  Diei  reliquum,  même  cons- 
truction que  XV,  1. 

j]  Victore  est  employé  adjective- 
ment; duceretntt.s,  i.  e.  putaremus  ; 
ali'fuem,  exagération  oratoire  pour 
paucos  (juidem. 

[5]  Que  laMatif  de  prix),  cf.  lviii, 
bCarma,  au  lieu  de  et  arma. 

[7-9]  //  y  a  des  précédents  qui 
peuvent  iurliner  le  Sennt  à  une  inaul- 
gertce.  dont  ils  se  croient  pour  le  moins 
aussi  diynes  i^ue  l'étaient  leurs  an- 
ré  très  après  li'S  défaites  de  l'Allia  et 
d'Héraclée. 

'T.  Acceperamus,  au  plus-que- 
parfait,  iiaive  qu  il  y  auue  idée  sous- 
entendue  :  "  Quand  nous  avons  pris 
notre  parti,  nous  savions  que...  »:  a 
Gallis,  après  la  défaite  de  1  Ailia 
(cf.  V,  xxia,  8;:  asperrimos  illos  a  le 
sens  concessif,  comme  lindique 
lamen,  qui  suit  :  "  malgré  leur  répu- 
gnance bien  connue...  »-,  ad,  «  pour 
ce  qui  est—  »  (cf.  ii,  4/. 


[8[  Atqui,  "  or  »  ;  utraque  se  rap- 
porte à  pugna  ;  clade,  <•  par  l'étendue 
du  désastre  »  ;  il  y  a  dans  cotte 
phrase  un  enthymeme  :  -  Après  ces 
graves  défaites,  le  Sénat  racheta  les 
prisonniers  de  guerre  ;  or,  le  di^- 
sastre  suhî  alors  était  moindre  que 
celui  de  Cannes  ;  donc  vous  pouvex 
consentir  à  nous  racheter  «;  super- 
sumus, i.  e.  sumus  superstites  ;  nec... 
nisi  in  quibus,  •>  et  si  nous  survivons 
à  la  liataille,  c'est  seulement  parce- 
que  i»armi  nous  il  y  en  a  eu  qui  ..  -  ; 
ferrum  suppléez'  defecit),  leurs 
armes  s'étaient  émoussées  dans  la 
tuerie. 

l'.i]  Quidam,  i.  e.  nonnulli  ne  in 
acie  quideiK  fiœrunt  on  ne  peut  donc 
pas  leur  reprocher  de  n'avoir  pas 
fait  leur  devoir  sur  le  champ  de 
bataille  : />/*<w.sjrfio,  i.  e.  ut  praesidio 
essent  (cf.  xxiii,  10)  ;  cum  castra  tra~ 
derentur,  «  ajjrès  la  capitulation  »  ;  re- 
marquez qu'ils  présentent  à  dessein 
la  chose  sous  une  forme  indétermi- 
née, afin  de  dissimuler  autant  que 
possible  la  part  qu'ils  y  ont  prise. 
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etiam  de  nostris  quidam,  qui  ne  in  acie  quidem  fuerunt, 
sed  praesidio  castris  relicti,  cum  castra  traderentur,  in 
potestateni  hostium  venerunt. 

[10]  Haud  equidem  ullius  civis  et  commilitonis  fortu- 
nae  aut  condicioni  invideo,  nec  premendo  alium  me  extu- 
lisse  velim  :  ne  illi  quidem,  nisi  pernicitatis  pedum  et  cur- 
sus aliquod  praemium  est,  qui  plerique  inermes  ex  acie 
fugieiites  non  prius  quam  Venusiae  autCanusi  constiterunt, 
se  nobis  merito  praetulerintgloriatique  sint  in  se  plus  quam 
in  nobis  praesidii  rei  publicae  esse.  [M]  Sed  et  illis  bonis 
ac  fortibus  militibus  utemini  et  nobis  etiam  promptioribus 
pro  patria,  cum  beneficio  vestro  redempti  atque  in  patriam 
restituti  fuerimus. 

[12]  Dilectum  ex  omni  aetate  et  fortuna  habetis;  octo 
milia  servorum  audio  armari.  Non  minor  numerus  noster 
€St,  nec  majore  pretio  redimi  possumus  quam  ii  emuntur; 
nam,  si  conferam  nos  cum  illis,  injuriam  nomini  Romauo 
faciam. 

[13]  Illud  etiam  in  tali  consilio  .inimadvertendum  vobis 
censeam,  patres  conscripti,  si  jam  duriores  esse  velitis,  quod 


[lO-ir  lis  se  sont  couset'vés  pour  la 
république  coynme  l'ont  fait  reiix  île 
leurs  camarades  gui  se  sont  enfuis  à 
Venouse. 

[10]  Fortunae  aut  condicioni, 
l'orateur  veut  dire  que  ceux  qui  se 
sont  sauvés  ne  doivent  qu'à  la  chance 
les  avantages  de  leur  situation 
actuelle;  premendo,  cf.  xii,  12; 
extulisse.  même  emploi  de  l'infinitif 
passé  que  ci-dessus,  m,  2  ;  ne  illi 
quidem  (au  lieu  de  sed  larnen  ne  illi 
quidem),  pour  faire  ressortir  l'oppo- 
sition; illi  est  d'une  emphase  iro- 
nique; nisi...  aliquod,  t't  non  nisi... 
quod,  parce  qui!  est  nécessaire  d'in- 
sister sur  le  pronom  indéfini  ;  en 
effet,  nisi  est  ironique  (cf.  XXI,  XL, 
7),  et  l'orateur  veut  dire  (lu'en  fait 
aucune  récompense  n'est  due  à  la 
vitesse  de  la  course  ;  plerique,  au 
lieu  de  maximam  partem,  détermine 
inermes  ; praetulerint,  etc.,  subjonctif 
nuxrquanl  une  idée  de  possil.ilité  : 
«  Je  ne  pense  jias  qu'ils  aient  pu  se 
mettre  au-dessus  de  nous  et  se  glo- 
rifier... n 

[11]  Bonis  ac  fortibus  Me  même 
que  j)lu8  loin  promptioribus)  sont  des 
attributs  :   ..  vous  aurez  en  eux  des 


soldais  de  valeur...  et  en  noua...  v  ; 
restitua  fuerimus,  on  attendrait 
erimus,  cf.  Riemann,  Swh/.  /a^,§13!>. 
lîem.lU. 

12]  En  tout  cas,  on  doit  les  préférer 
à  des  esclaves. 

[W  Aetate  et  fortuna,  cf.  lvu. 
0;  11;  ner,  <•  et  de  plus...  ne...  ])as...  •: 
logiquement  il  faudrait  et  non  (cf. 
XXII,  -i)  ;  //  emuntur,  supi»leez  a 
dominis;  nam  répond  à  une  idci' 
sou.«-entendue,  «  je  ne  parle  que  il.' 
leur  nombre  et  du  prix  d'achat.  c<u 
si  je  com|iarais  notre  valeur  person- 
nelle [nos)  à  la  leur,  e(c.  <• 

113-11»]  Que  le  Sénat  considère  I, 
sort  n/fretu-  qui  les  attend,  si  on  les 
laisse  au.r  mains  d' Hannihal. 

[i;{  Censeam,  au  subjonctif  po- 
tentiel cf.  XXI,  XVIII, H);  in  talicon- 
silin,  à  propos  d'une  délibération 
comme  celle-ci  ;  jam.  i.  e.  nunc  ;  du- 
riores, jdus  sévères  que  vos  ancêtres: 
quoil...  laciatùi  est  une  sorte  île 
par(Mithèse  :  le  sultjonctif  facialis 
remplace  le  futur  ;  vullo  nostro  me- 
rito, «  sans  que  nous  l'ayons  en  quoi 
que  ce  soit  mérité  «;  r»/...  sitis  v>\ 
le  développement  de  l'iilé-e  contenue 
dans  illud  ;  cui,  i.  e.  qvnU. 
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nullo  nostro  merito  faciatis,  cui  nos  hosti  relicturi  sitis  : 
[14'  Pyrrho  videlicet,  qui  hospitum  numéro  captivos  habuit? 
an  barbaro  ac  Poeno,  qui  utrum  avarior  an  crudelior  sit 
vix  existimari  potest  ?  [15]  Si  videatis  catenas,  squalorem, 
deformitatem  civium  vestrorum,  non  minus  profecto  vos  ea 
species  moveat  quam  si  ex  altéra  parte  cernatis  stratas 
Cannensibus  campis  legiones  vestras.  [16]  Intueri  polestis 
soUieitudinem  et  lacrimas  in  vestibulo  curiae  stantium 
cognatorum  nostrorum  exspeclantiumque  responsum  ves- 
trum.  Cum  ii  pro  nobis  proque  iis,  qui  absunt,  ita  suspensi 
ac  solliciti  sint,  queiii  ceiisetis  animum  ipsorum  esse,  quo- 
rum in  discrimine  vita  libertasque  est  ? 

[17]  Si,  me  dius  fidius,  ipse  in  nos  mitis  Hannibal  contra 
naturam  suam  esse  velit,  nihil  tamen  nobis  vita  opus  esse 
censearnus,  cum  indigni  ut  redimeremur  vobis  visi  simus. 
[18]  Kediere  Romam  quo^c/am  remissi  a  Pyrrlio  Fine  pretio 
captivi  ;  sed  rediere  cum  legatis,  primoribus  civitatis,  ad 
redimendos  sese  missis.  Hedeam  ego  in  patriam  trecentis 
nummis  non  aestimatus  ci  vis  ?  [19]  Suuiii  quisque  animum 
habet,  patres  conscripti.  Scio  in  discrimine  esse  vitam  cor- 


[14'  Videlicet,  cf.    l,  5;  hospitum  [17]  Si,  au  lieu  de  sed    si;    médius 

nu»(e/-o  /(«6«i7,  .<  les  traita  comine  des  fidius,  s.-e.  ita  tue  dius  fidius  juret, 

hôtes»:  an  répond  à  utrum,  s.-e.  de-  formule  de  serinenl  ou  de  protesta- 

vaul  Pyrrho:  ac  Poeno,    uu  Garlha-  lion,  «par  le  dieu  delà  bonne  foi!»; 

ginois    est  plus  barbare  qu'un    bar-  indiifiii  ut  (an  lieu  de  qui)...  est  une 

bare  :     existimari,    i.  e.    dijudicari,  conslruclion    étrangère    à   la    prose 

reniarcjnez   la  construction   person-  classique:  cum...  risi  simus,  «  du  nio- 

nelle.  ment  que  nous  vous  aurions  paru...  ». 

[1.')]  Videatis,  au  lieu  de  vtderetis,  1 18;  Sese,    renvoie     au    sujet    de 

se.xplique  i)ar   un    mouvement    ora-  redire;   redeam.  cf.   lx,    18;  trecentis 

toire,  qui   suppose    comme  possible  hm;/(w/.s-.  ablatif  de  prix;   non    aesti- 

ce  qui  ne  lest  pas  icf.  XXI,  lui,  .'>);  matus,     etc.,    "   alors    quon    aura 

cernatis.  pour  éviter  la  répétition  de  trouvé  que  je  ne  vaux  pas,  comme 

videlhis;  ex  altéra  parte,  <>  de  l'autre  citoyen,  trois  cents  deniers»  (cf. XXI, 

côté  »  ;  car  en  écoutant  l'orateur,  le  xli,'6). 

Sénat   pense  aux  légions  perdues  à  [l'J!  Animum,    "  façon  de    voir»; 

Cannes.  famae    periculum,     le     danger    que 

[l(j]  Intueri,     après     videatis     et  court  la  réputation  ;  ne...  a6rt«j«*dé- 

cernatis,  est  le  dernier  terme  d'une  pend  de  l'idée  de  crainte   contenue 

gradation;    in   vestibulo    curiae,   les  AdiWi periculum,  mais  la  proposition 

portes  du  temple  où   le    Sénat    sié-  sert  en    outre  de    développement  à 

geait  étaient  donc  restées  ouvertes;  l'idée    contenue    dans    famae  :  «  ce 

suspensi,  choisi  à  dessein,  parce  que  qui  m'émeut  surtout  c'est  le  danger 

le  terme  faisant  imaj^-e  est  plus  ex-  que  court   ma  réputation,  quand  je 

pressif  ({uincerti  ou   dubii.  songe  qu'il  se   peut  que  nous  nous 

[17-lCr  Le  Sénat,  ne  voudra   pas  les  retirions,    etc.  »  ;    nec/ue  enim,    i.   e. 

réduire  dune  condition  (jui  serait  pire  nnm...  non  est  l'explication  du   verbe 

que  la  mort.  principal. 
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pusque  meum  :  magis  me  famae  periculum  movet,  ne  a  vobis 
damnali  ac  repulsi  abeaiuus  ;  neque  eiiini  vos  prelio  pe- 
percisse  homiiies  credent  -). 

LX.  [1]  Ubi  is  fiiiem  fecit,  extemplo  ab  ea  turba,  quae  in 
comitio  erat,  clamor  llebilis  est  sublatus,  nianusque  ad 
curiam  tendebant  orantes  ut|  sibi  liberos,  fratres,  cognatos 
redderent.  [2]  Feminas  quoque  melus  ac  nécessitas  in  foro 
turbae  virorum  inmiscuerat.  Senatus,  summotis  arbitris, 
consuli  coeptus.  [3]  Ibi  cum  sententiis  variaretiir,  et  alii 
redimendos  de  pulDlico,  aliinuliani  publiée  inpensam  facien- 
dam  nec  prohibendos  ex  privato  redimi,  [4]  siquibus  argen- 
tum  in  praesentia  deesset,  dandam  ex  aerario  pecuniam 
mutuam  praedibusque  ac  praediis  cavendum  populo  cense- 
rent,  [5]  tum  T.  Manlius  Torcjuatus,  priscae  ac  nimis  durae, 
ut  plerisque  videbatur,  severitatis,  interrogatus  sententiam 
ita  locutus  fertur  : 

[6]  ((  Si  tanlummodo  postulassent  legati  pro  iis,  (]ui  in 
hostium  potestate  sunt,  ut  redimerentur,  sine  ullius  insec- 
tatione  eoruin  brevi  sententiam  peregisseni  ;  [7]   quid  enini 


LX  [I]  Finem,  suiipli'L'z  /o/^ui'inli ; 
in  comitio.  sur  le  ftilliiil.  dcvaiil  la 
curie  (cf.  .^  2. 

L2j  In  foro,  i.  e.  in  tomiliu  ;  iw- 
bae;  au  datif  (cf.  XXI,  xxv,  (i  ;  xxvi. 
9;  etc.);  suiitmotis  arbitris,  «  à  huis 
clos  ». 

[3j  Cuin...variaretur,  i.e.runi  ca- 
riae  seitti-nliae  dircrentar  ;  roiuarciuoz 
que  les  divergences  «le  vues  ne 
poilenl  que  sur  le  mode  du  rachat, 
au(iuel  tous,  jusqu'à  linterventiou 
de  Manlius,  seuibleul  disposés  à 
consentir;  di-  publiru,  nienn;  sens 
(pie  publire  (LVii,  11)  ou  ex  aerariu 
iS  4);  iitiji'usnin  /arii')idain,  i.  e.  sutnp- 
tum  jariendwn  ;  iirv,  \.  c.  uec  lumen; 
exprivalo,  s'oppose  à  de  publiio,  re- 
martpiez  la  recherche  de  la  variété 
dans  l'expression. 

[4  In  praesentia,  I'  pour  l'instant  »; 
praedibus,  au  lieu  île  per  praedes,  est 
construit  à  lahlatif  instrumental, 
connue  le  nom  de  chose  praediis, 
qui  l'explique  :  praedes,  ce  sont  les 
personnes  qui  se  oorlent  comme 
caution,  jiraedia.  les  hiens-fonds 
qu'ils  engagent  en  garantie. 

[5]  Tum  annonce  «l'une  façon  très 
heureuse,  après  la  longue  p.-riode 
qui  précèiic,  le  revirement  inalleudu 


(jue  les  i»aroles  de  Manlius  vont 
amener  dans  les  dispositions  de  1  as- 
s.Muhiée  ;  priscae  severitatis,  cf. 
XXI,  I,  4. 

LX  [0-27]  T.  Manlius  Torqualus 
s'oppose  au  rachat  des  prisonniers. 

[tï-l]Les  prisonniers  m:  se  contentent 
pas  de  demander  leur  radial;  ils  in- 
criminent ceux  qui  ont  ya(fné  Venouse ; 
il  im/iorte  do)ic  que  quelqu'un  se  lève 
pour  I aire  connaître  au  Sénat  ce  qu'ils 
ont  fait. 

Ji;  Sine  ullius  insectatione, 
"  sans  altacpier  personne  ••  ;  u//iu.s 
[i.  e.  cu/usqiiani)  est  pris  subslanli- 
vemenl. 

[7j  Quid  enim  aliud,  suppléez 
l'aciendam  esset  ;  nunc  auleni  (comme 
nunr  vero)  sert  à  Qpjtoser  la  réalité  à 
l'hypothèse  ;  praeferrique,  etc.  cons- 
truisez ;  et  cum  censuerint  aequum 
(s.-e.  e^se)  praeferri  (s.-e.  se)  noncap- 
tis  modo...;  ipsi...  consuli  n'e&t  point 
un  éloge  iulemi)estif  de  Varron;  les 
Romains  lui  savaient  gré  de  n'avoir 
pas  déses|)ére  de  la  Ré[)ublique  (cf. 
ci-après,  lxi,  14 1;  illic,  au  lieu  de  ad 
Cannas,  i)ar  eui»hemisme;  nihil,  cas 
eoruw...  /laliar  iiinnrnre  entendez  : 
non  pntiar  vos  i^uicquain  eoruni  iqno- 
rarc,  quae... 
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:aliud  quam  admonendi  essetis  ut  morem  traditum  a  patri-  i 
bus  neoessario  ad  rem  militarem  exemple  servaretis?  Nunc 
autem,  cum  prope  gloriati  sint  quod  se  hostibus  dedide- 
iint,praeferrique  senon  captis  modo  in  acie  ab  hostibus  sed 
<-tiam  iis  qui  Yenusiam  Canusiumque  pervenerunt,  atque 
ipsiC.  Terentioconsuli  aequum  censuerint,  nihil  vos  eorum, 
patres  conscripti,  quae  illic  acta  sunt  iornorare  patiar. 

'81  Atque  utinam  haec.  quae  apud  vos  acturus  sum, 
■Canusi  apud  ipsum  exercitum  a^erem.  optimum  testem 
ignaviae  cujusque  et  virtutis,  aut  unus  hic  saltem  adesset 
P.  Sempronius,  quem  si  isti  ducem  secuti  essent,  milites 
hodie  in  <  astris  Romanis,  non  captivi  in  hostium  potestate 
«ssent.  9  Sed  cum.  fessis  pugnando  hostibus,  tum  Victoria 
laetis  et  ipsis  plerisque  regressis  in  castra  sua,  noctem  ad 
«rumpendum  liberam  habuissent,  et  septem  milia  armato- 
rum  hominum  erunipere  etiaiii  per  confertoshostespossent, 
neque  per  se  ipsi  id  facere  conati  sunt  neque  alium  sequi 
voluerunt.  10  Nocte  prope  tota  P.  Sempronius  Tuditanus 
non  destitit  monere.  adhortari  eos.  du  m  paucitas  hostium 
oirca  castra  sineret,  dum  quies  ac  silentium  esset,  dum  nox 
inceptum  tegere  posset,  se  ducem  sequerentur  :  ante  lucem 
pervenire  in  tuta  loca,  in  sociorum  urbes  posse.  [11]  Si,  ut 
avorum  mernoria  P.  Decius  Iribunus  militum  in  Samnio, 
si.  ut  nobis  adulesrentibus,  priore  Punico  bello,  Calpurnius 
,  Flamma  trecentis  voluntariis,  cum  ad  tumulum  eos  capien- 
dum  situm  inter  medios  duceret  hostes,  dixit  :  «  Moriamur, 
milites,  et  morte  nostra  eripiamus  ex  obsidionecircumventas 
îei:iones  ».     12"  si  hoc    P.    Sempronius  diceret,  nec   vires 


H-13;  Leur    ronduite    penfhnit     pt  plupart    ■'  remplace   iine   expression 

■après   la    bataille  prouve    quils    sont  adverbiale     (cf.    Lix,    lU;;    ipsi    sua 

incapables  de  rien  faire /jour  la  patrie  sponte,  s'oppose  à   neque...  voluerunt. 

et,    par    conséquent,    indignes    d'être  [10    Nocte,  au   lieu   de  l'accusatif 

écoutés.  de  la' durée   cf.  XXI,  ii.  1;    iv,    10; 

'8]  Atque,  ouATe  Texposition  des  XXIL    xxx,  9;    elc.  :    paucitas,    cf. 

i9L\\i:atque  utinam.  cf.  XXI.  LXi.  1.3:  XX]X,9;  sineret,  suppléez    eos   erum- 

■nciurus  sum,   ■■  y  vais  prononcer  -  :  père  ;    incoeptum,    i.    e.    eruptionem; 

€ujusque,  pour  unius   cujusque;   aut  />o*«e  i suppléez  eo«   remplace   potes- 

saltem.    i.   e.    "ut    utinam...    saltern  ;  fi«  du  style  direct. 

quem  si,  cf.  XXL  vi,  3-4.  [12  Si... diceret,  «  s'il  avait  pu  vous 

y  Cum,  ••  bien  que  ■■:  fessis...  re-  dire»  (cf.  xxiv,  4:  etc.-;  ne'-...  duce- 

4jr'essis.  ablatif  absolu  à  sens  causal  rem.    ici    coninieuce    là    projtosition 

(cum  fessi  hostes,  tum   '•■  de  plus  ""  principale,     dont     les     propositions 

Victoria  laeti  et  ipsi\"  (t\\\  aussi  "]?*(  précédentes  ne  sont  que  les  condi- 

ca^slra  sua    regres.n   essent ^  ex]dique  tinns  tnntne  rirtvtis,  -de  tels  hjros  » 

noctem     liberam  ;  plerisque,  «  pour  la  dabstiait  pour  le  conciet;. 
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pquidem  nec  Romanos  vos  ducerem,  si  nemo  tantae  virtutis 
extitisset  cornes  [13],  Viam  non  ad  gloriam  magis  quam  ad 
salutem  ferentem  demonstrat;  reduces  in  patriam,  ad  paren- 
tes, ad  conjuges  ac  liberos  facit. 

[14]  Ut  servemini,  deest  vobis  animus  :  quid,  si  morien- 
dum  pro  patria  esset,  faceretis?  Quinquaginta  milia  civium 
sociorunique  circa  vos  eo  ipso  die  caesa  jacent.  Si  tôt  exempla 
virtutis  non  movent,  niliil  umquam  movebit;  si  tanta  clades 
vilem  vitam  non  fecit,  nulia  faciet.  [i^]  Liberi  atque  inco- 
lumes  desiderate  patriam;  immo  desiderate,  dum  patria  est, 
dum  cives  ejus  estis  :  sero  nunc  desideratis,  deminuticapite, 
abalienati  jure  civium,  servi  Carthaginiensium  facti.  [16] 
Pretio  redituri  estis  eo,  unde  ignavia  ac  nequitia  abistis  ? 
P.  Semproniumcivem  vestrum  non  audistis  arma  capere  ac 
sequi  se  Jubentem  ;  Hannibalem  post  paulo  audistis  castra 
prodi  et  arma  tradi  jubentem. 

[17]  Qusunquam  quid  ego  ignaviam  istorum  accuso,  cuni 
scelus  possim  accusare?  Non  modo  enim  sequi  recusarunt 
bene  monentem,  sed  obsistere  ac  retinere  conati  sunt,  ni 
strictis  gladiis  viri  fortissimi  inertes  suminovissent.  Prius, 
inquam,  P.  Sempronio  per  civium  agmen  quam  par  hostiuni 
fuit  erumpendum.  [18]  Hos  cives  patria  desideret?  Quorum 
si  ceteri  similes  fuissent,  neminem  hodie  ex  iis,  qui  ad 
Cannas  pugnaverunt,  civem  haberet.    [19]  Ex  miiibus  sep- 


[I3j  Viam,  au  lieu  de  nunc  aulein  (ablatif  de  cause,  cf.  xi,  G;  xxvii,  1  ; 

cf.    §    7)    viam...;     reduces...    facit,  etc.);   "  f)ar  votre  infâme  lâcheté  »  ; 

rond  votre  retour  possible  ».  pos(  paulo,  au   lieu  de    l'expression 

[14-16]  Par  là,  ils  ont  renoncé  eux-  ordinaire  pauln  post. 

mêmes  à  la    qualité    de   citoyens    ro-  [17-20^  Ils   n'ont   pas   seulement  été 

mains.  lâches,  ils  ont  été  traîtres. 

[14]  Servemini,    <  vous  vous  sau-  [17]  Quamquam    sert   de    transi- 

viez",  a  le  sens  réfléchi  ;  circa  cos  ne  tion  :  «  mais  du  reste  »;  obsistere  ac 

se  rapporte  qu'à  ca^sa  ;  vilem   vitam  retinere  sont  employés  absolument; 

7wn   fecit,   "  ne    vous    lit    pas    faire  conati  sunt,  7ii...,  i.  "e.  conati  sunt,  et 

bon  maiché  de  votre  vie  -  (cf.  lix,  1).  retinuissent,  ni...-,  inertes,  i.  e.  iyna- 

[l.">]  Liberi,  i.  c  dum  liberi  estis;  l'os; /«(/«aw,  comme  notre  mot  ■■  oui  », 
intmo,  mais  (jue  dis-je?  sero,  il  est  sert  à  insister  fortement  sur  l'idée; 
trop  tard;  deminuti  capite,  mainte-  jter  hostium,  suppléez  aijmen. 
nant  que  vous  avez  perdu  tous  les  :^I8]  Hos,  i.  e.  taies  ;  desideret,  est- 
droits  attachés  à  la  personne  de  il  admissible  (jne  la  patrie  reijrette?... 
Vhomme  lihvo;  abalienati  Jure  civium  cf.  Riemann,  Si/nt.  lat.,  ^  JliS;  guo- 
(au  lieu  de  rum  jus  civitàlis  abalie-  rumsi,  cf.  §8;  liabvret ;  s.-e.  patria. 
naveritis]  est  une  ('x])ression  peu  [lH  Qui,  ■•  capables  d»^...  ",  de  là 
htindile  \)0\n  civitate  privati.  le  subjonctif  ;   //o.s7^'.v,    qui     pourtant 

[16]  Pretio  (ablatif  de  prix),  «  pour  étaient  nu  nombre  dt;  'lO.lKXJ  (Cf.  xlvi, 

de    l'argent  »  ;    iynavta    ac    nequitia  G;  lu,  G;. 


] 
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tem  armatorum  sescenti  extiterunt  qui  erumpere  aude- 
rent,  qui  in  patriaio  liberi  atque  aruiati  redirent,  neque 
his  sescentis  liosles  obstitere  ;  20]  quamtutum  iter  duarum 
prope  legionum  agmini  futurum  censetis  fuisse  ?  Haberelis 
hodie  viginti  milia  armatorum  Canusi  fortia,  fidelia, 
patres  conscripti.  >'unc  autem  quem  ad  modum  hi 
boni  fidelesque  —  nam  fortes  ne  ipsi  quidem  dixerint  — 
cives  esse  possunt  ? 

[21]  Msi  quis  credere  potest  adfuisse  erumpentibus  qui  ne 
erumperent,  obsistere  conati  sunt,  aut  non  invidere  eos  cum 
incolumitati  tum  gloriae  illorum  per  virtutem  partae,  cum  sibi 
tiinorem  ignaviamque  servitutis  ignominiosae  causam  esse 
sciant.  ]22]  Maluerunt  in  tentoriis  latentes  simullucem  atque 
hostem  expectare,  cum  silentio  noctis  erumpendi  occasio 
esset.  At  enim  ad  erumpendum  e  castris  defuit  animus,  ad 
tutanda  fortiter  castra  animum  habuerunt  ;  [23]  dies  noc- 
tesque  aliquot  obsessi  vallum  armis,  se  ipsi  lutati  vallo 
sunt  ;  tandem  ultima  ausi  passique,  cum  omnia  subsidia 
vitae  deessent  adfectisque  famé  viribus  arma  jam  sustinere 
nequirent,  necessitatibus  niagis  humanis  quam  armis  victi 
sunt.  [24]  Orto  sole,  hostis  ad  vallum  accessit;  ante  secun- 
dam  horam,  nullam  fortunam  certaminis  experti,  tradide- 
runt  arma  ac  se  ipsos.  [25  i  Haec  vobis  istorum  per  biduum 
militia  fuit.  Cum  in  acie  stare  acpugnare  decuerat,  in  castra 


[20]  Futurum...   fuisse    remplace  /•««/,  forle  opposition  à  tZe/"Mj7  ;  notez 

fuissét,  que  i  on  aurait  eu,  si  la  pra-  de  plus  labsence  de  toute  coujonc- 

position     avait    été    indépendante;  tien  adversative. 

nunc  autem,  cf.  .ï  7;  dixerint,  subjonc-  -i-V  Ipsi,  au  lieu  de  ipsos  (cf.  X\I, 

tif  potentiel;  p'tssunt,   pourraient-ils  xiv,  I),  ultima,  i.   e.  extremn  ;  adfec- 

mènie  s'ils  le  voulaient"?  Us,  i.  e.  dr-hiUtatis  (cf.  viii,  3);   jam 

r21-'2b]  Peut-on  espérer  que  des  sol^  nequirent,  comme  jam  non  possent. 

dats  qui  n'o-t  mJme  pas  su   défendre  [24]  Orto    sole,    etc.,    cest  la    ré- 

leur    camp  fassent  jamais  preuve  de  ponse  à  lessai  de   justification  sup  " 

bravoure'/  pos<'  dans  la  phrase  précédente. 

'2r  Nisi  est  ironique   cf.  i.ix,  iUi:  ]2."i]    Vobis,  datif    de    sentiment; 

adfuiss-    (suppléez     eo-^,     cf.     XXI,  per   biduum,    expression    adverbiale 

XIII,  8:  etc.  .  «'  qu'ils  les  ont  assistés  servant  à  qualifier  militia  icf.  iv, 

pendant  leur  trouée";   incolumitati,  ix,    v;    etc.);    deruerat    à  l'indicatif 

i.    e.   saluti,    s'oppose   à    servitutis,  (malgré  cum,  «   alors  que  "),    parce 

comme  glonae  s'oppose  à  iffnominio-  qu'il  s'agit  avant    tout    de  marquer 

sae;  notez  de    plus    lantithèse  per  que  l'obligation  d'agir  ainsi  existait 

virtutem  et  timorem  ignaviamque.  réellement  (de  même  plus  loin  cuyn... 

[22]  Latentes,  i.  e.  abditi;  lucem,  pugnandum  em/)  :  le  plus-que-parfait, 

i.  e.  solem;  cum...   essvt.   proposition  jiarce  que  cette  circonstance  est  ^n- 

concesswii:  silentio  noctis,  ^- ^rkce  au  t  hicure    à    ceile    qui    est    marquée 

silence  de  la  nuit  ■•    cf.  XXIII,  xvii,  i)ar  cum  imgnandum  erat  (cf.  LIX,  7) 

6);   at  enim.  cf.   XXI,    xl.  8:  kabut-  pro  vallo,  cf.  XXI,  vu,  8. 
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refugerunt;  cum  pro  vallo  pugnandain  erat,  castra  tradide- 
runt,  neque  in  acie  neque  in  castris  utiles.  [26]  Et  vos  redi- 
mainws?Cum  erumpere  e  castris  oportet,  cunctamini  ac  ina- 
netis;  cum  manere  e(  castra  tutari  armis  necesse  est,  et 
castra  et  arma  et  vos  ipsos  traditis  hosti. 

[27]  Ego  non  magis  istos  redimendos,  patres  conscripti, 
censeo,  quam  illosdedendos  Hannibali,  qui  per  inediosliostes 
e  castris  eruperunt  ac  per  suminam  virtutem  se  patriae  re- 
stituerunt.  » 

LXI.  [1]  Postquain  Manlius  dixit,  quamquam  patrum  quoque 
plerosque  captivi  cognatione  attingebant,  praeter  exemplum 
civitatis  minime  in  captivos  jam  inde  antiquitus  indulgentis, 
pecuniae  quoque  summa  liomines  movit,[2]  quia  nec  aera- 
rium  exhauriri,  magna  jam  summa  erogata  in  servos  ad  mi- 
litiam  emendos  armandosque,  nec  Hannibalem  maxime 
hujusce  rei,  ut  fama  erat,  egentem  locupletari  volebant. 
[3]  Cum  triste  responsum,  «  non  redimi  captivos  >>,  redditum 
esset,  novusque  super  veterem  luctus  lot  jactura  civium 
adjectus  esset,  cum  magnis  tletibus  questibusque  legatos 
ad  portam  prosecutisunt.[4]  Unus  ex  iis  domum  abiit,  quod 
fallaci  reditu  in  castra  jure  jurando  se  exsolvisset.  Quod  ubi 
innotuit  relatumque  ad  senatum  est,  omnes  censuerunt  con- 
prehendendum  et,  custodibus  publiée  datis,  deducendum  ad 
Hannibalem  esse. 

[5]  Est  et  alia  de  captivis  fama  :  «  decem  primo  venisse  ;  de 
eis  cum  dubitatum  in  senatu  esset,  admitterentur  in  uri)eni 
necne,  ita   admissos  esse,   ne    tamen  iis  senatus  daretur; 


[20]  Redimamus,  cf.  §  18  ;  oportet,  le  Sénat;  exemplum,  »  les  traditions  «; 

au  présent,  à  cause  du  pri'sent  his-  in  captivos,  au  lieu  de   la  couslruc- 

lori(jue  do  la  proposition  principale;  tlon  ordinaire  captivis,  au  datif. 

à  l'indicatif,  pour  la  raison  donnée  [2]  Erogata,  cf.  xxiii,  7  ;   hujusce 

§  25  ;  même  remarque  pour   necesse  rei  (i.  e.  pecuniae),  cf.  xxxi,  3. 

e-»^  [3]  Super,  vov.  lui,  (i. 

[27]  Conclusion.  On  ne    les  rachè-  [4]  Unus,  etc.",  cf.  lviii,  8;  abiil,  il 

tera  pas  plus  qu'on  ne  livrera  ceux  de  se  sépara  des  autres  en  route;  rcdilu 

Venouse  d  Hannihal.  in  castra,  le  sultstanlif  verbal  con- 

[27]  Non  magis,  entendez  «  encore  serve     la     construction    du    verbe; 

moins  »;  .sv?   restituerunt,    «    se    sont  quod"   parce  que,  disait-il...»,  doù 

donnés  une  seconde  fois  ».  le  subjonctif  exsolvisset. 

LXI  [1]  Plerosque,  i.  e.  j^erHu^//o5,  [ô]  Admitterentur,    au     lieu     de 

sens    nouveau     en    latin;    praeter...  utrtim  adiniltt'ri'ntur  ;  ita...  ne  lamen, 

ÇMoçwe  servent  ;ï  inln»duire  les  deux  «  on  les   reviH,  mais  à  cette   condi- 


inotifs  qui  linissenl    par  délerniiiier    tion,  (juils  ne.. 
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[6]  morantibiis  deinde  longius  omnium  spe,  alios  très  insu- 
per legatos  venisse,  L.  Scribonium  et  C.  Calpurnium  et  L- 
Manlium  ;  [7  tum  demum  ab  cognato  Scribonii  tribuno  pie- 
bis  de  redimendis  captivis  relatum  esse,  nec  censuisse  redi- 
mendos  senatum  ;  et  novos  legatos  très  ad  Hannibalem 
revertisse,  decem  veteres  remansisse,  [8]  quod  per  causam 
recognoscendi  nomina  captivorum  ad  Hannibalem  exitinere 
regressi  leligione  sese  exsolvissent;  de  iis  dedendis  magna 
contentione  actum  in  senatu  esse,victosque  paucissententiis 
qui  dedendos  censuerint  ;  9]  ceterum  proxumis  censoribus 
adeo  omnibus  nolis  ignominiisque  confectos  esse,  ut  qui- 
dam eorum  mortem  sibi  ipsi  extemplo  consoiverint,  ceteri 
non  foro  solum  omni  deinde  vita  sed  prope  luce  ac  publico 
caruerint  >>.  [10]  Mirari  magis  adeo  discrepare  inter  auctores 
quam  quid  veri  sit  discernere  queas. 

Quanto  autem  major  ea  clades  superioribus  cladibus  fuerit, 
vel  ea  res  indicio  est,  quod  ^rfe.ssociorum,quae  ad  eam  diem 
firma  steterat,  tum  labare  coepit,  nulla  profecto  alia  de  re 
quam  quod  desperaverant  de  imperio.  [W  Defecere  autem 
ad  Poenos  hi  populi  :  Campani,  Atellani,  Galatini,  Hirpini, 
Apulorum  pars,  Samnites  praeter  Pentros,  [12")  Bruttii 
omnes,  Lucani,  praeter  hos  Uzentini  et  Graecorum  omnis 
ferme  ora,  Tarentini,  Metapontini,  Crotonienses  Locrique,  et 
Cisalpini  omnes  Galli.  [13]  Nec  tamen  eae  clades  defectio- 
nesque  sociorum  moverunt  ut  pacis  usquain  mentio  apud 
Romanos  fieret,  neque  ante  consulis  Romam  adventum  nec 
postquam  is  rediit  renovavitque  memoriam  acceptae  cladis; 


[6;  Morantibus,    suppléez    eis    in  (jeneris  ;  notis,  b'.àme,  ignominiis,  au 

ur'be,  cf.  XXI,    Lvii,  3;  spe,  «  qu'on  pluriel  (cf.  XXI,   i,   3);  joublico,    cf. 

s'y  attendait  «  est  un  ablatif  de  corn-  lv,  6  :  rat-uerint,  «  se  privèrent  de...  » 

pàrai?on;    insuper  est  inutile    après  (cf.  Ces.,  li.  G.,  vu,  38,  \). 

■alios.  [10]  Discrepare  est  employé  iniper- 

[7]  Cognâtes,  cf.  §  1  ;  relatum  essp,  sounelleiiieni  ;  f/nid,  i.    e.  quantum-; 

suppléez  a<l  si'iKiiuin   cf.  XXI,  vi,  3),  ea  clades,  le  désastre  de  Cannes;  vel. 

-  raitport  avait  été  fait    au   Sénat  »  :  •<  déjà  '-;    indicio  est,  i.  e.  doc  et  ;  alia 

novos,  i.  e.  posteriores ;  revertisse   est  de  re,  i.  e.  alia  de  causa:  de  impei'io, 

la  forme  correcte  ;  per  causam,  i.    e.  s.-e.  Romnno. 

per  speciem ;  rerof/noscendi,  y>  de  yér\-  [I"?]  Graecorum,     etc.,       presque 

fier  une  seconde  fois;  religione,  i.  e.  toute  la  Ginnde  Grèce. 

jure  jurando    (§    i)  :   sententiis,  i.  e.  ft:-!"  Nec    tamen  eae,  i.  e.  sed  ne 

suffraçjiis.  eae     quidem  ;      moveitint     (suppléez 

'y  Proximis  censoribus,    aldatif  Bomanos)  est  construit   comme  effe- 

.^le  temps  Me  concrtM  ]»ou!'    labstrnit  cerunt  ;    Romam     adventum,      même 

proxima  censura),  de  même  que  ion  observation  que  \^ouv reditu  in  castra 

<d;l  consulibus  :    omnibus,  i.  e.    omnis  (%  i). 
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R41  quo  in  tempore  ipso  adeo  magno  animo  civitas  fuit  ut 
consuli  ex  tanla  clade,  cujus  ipse  causa  niaxima  u.s.e 
■ed.-unti  et  obviam  itum  fréquenter  ab  omnibus  ordm.bus- 
sit  et  gratiae  actae,  quod  de  re  pul^lica  non  desperasset ,  [5] 
qui' i  Carthaginiensium  ductor  fuisset,  nihd  recusandum  sup- 
plicii  foret. 


fl4''  Quo  in  tempore  ipso,  "  et  ce 
fut  précisément  dans  ces  circons- 
lances  difficiles  que...  ••;  ex,  «  a  la 
^miede...";rujus...fuisset,''ùonlon 

se  disait  ^t<il  avait  ete...  «  ;  de  la  le 
subjonctif;  causa,  i.  e.  auctor;  fré- 
quenter, i.  e.  mnçfita  f remuent lo,   ■•  eu 


foule  »;  omnibus  ordinibus  (i.  e.. 
hominibùs  omnis  ordints),  l'abstrait 
pour  le  concret.  .        . 

\ih]  Ductor,  expression  insolite 
pour  dux;  nihil  recusandum,  au  lieu 
de  nihil  ei  recusandum  ;  foret,  ^\X  liCU- 
de  esse  t. 


LIBER  XXni 


PEKIOCHA    LIBMI    XXIII 

Campani  ad  Hannibalem  defecerunt.  Nunlins  Cannensis  victoriae 
Mago  Carthaginem  missus  anulos  aiireos  corporibus  occisorum 
detractos  in  veslibulo  curiae  elludit,  qiios  excessisse  modii  men- 
suram  traditur.  Post  quem  niintiuin  Hanno,  vir  ex  Poenis  nobili- 
bus,  suadebat  senatui  Carthaginiensium  ut  pacem  a  populo  Ro- 
mane pelèrent  ;  nec  tenuit,  obstrepente  Barrina  factione.  Claudius 
Marcellus  praetor  ad  Noiam.  eruptione  adversus  Hannibalem  ex 
oppido  farta,  prospère  pugnavit.  Casilinnm  a  Poenis  obsessum  ita 
famé  vexatum  est,  ut  lora  et  pelles  scutis  detractas  et  mures  inclusi 
essent.  Nucibusper  Vnlturnum  anmem  a  Romanis  missis  vixerunt. 
Senatus  ex  equestri  ordine  honiinibus  centum  nonaginta  septem 
suppletus  est.  L.  Postumius  praetor  a  Gallis  cum  exercitu  caesus 
est.  Cn.  et  P.  Scipiones  in  Hispania  Hasdrubalem  vicerunt  et  His- 
paniam  suam  fecerunt.  Reliquiae  Cannensis  exercitus  in  Siciliam 
relegatae  sunt,  ne  recédèrent  inde  nisi  finito  bello.  Sempronius 
Gracchus  consul  Campanos  cecidit.  Claudius  Maicellus  praetor 
Hannibalis  exercitum  ad  Nolam  proelio  fudit  et  vicit  primusque 
tôt  cladibus  fessis  Romanis  meliorem  speni  belli  dédit.  Inter 
Philippum.  Macedoniaeregem.  et  Hannibalem  societas  juncfa  est. 
Praeterea  in  Hispania  félicitera  P.  et  Cn.  Scipionibvs,  in  Sordinia 
a  T.  Manliopraetore  adversus  Poenos  res  gestas  continet.  a  quibus 
Hasdrubal  dux  et  Mago  et  Hanno  capti.  Exercitus  Hannibalis  per 
hiberna  ita  luxuriatus  est,  ut  corporis  animique  viribus  enervaretur. 

I.  1]  Hannibal  post  Cannensem  pugnam  binaque  castra 
capta  ac  direpta  confestim  ex  Apulfa  in  Samnium  moverat, 
accitus  in  Hirpinos  a  Statio  Trebio,  pojlicente  se  Compsam 


T-X.  Défection  >le  Cnpoue.  prise  et   le  ])illapp--    "■    cf.    XXI,   i. 

I     1      Binaque    castra     'suppléez  b:  etc.:  moverut,  ^^.-e    castra.;  in  hir- 

Romanorum,,   cf.    XXII,    lu.    1   et  ^  :  pinos,    i.    6.    //(    agrum  Uirpinum   'ci. 

post...  castra  capta,  etc.,    «  a7)rès  la  ci-après  xli,  13;. 
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traditiirum.  [2J  Compsanus  erat  Trebius  nobilis  inter  suos  ; 
sed  premebat  eum  Mopsiorum  factio,  familiae  per  pfratiam 
Romanoriim  potentis.  [3]  Post  famam  Cannensis  pugnae 
volgatumque  Trebi  sermonibus  adventum  Hannibalis  cum 
Mopsiani  urbe  excessissent,sine  certamine  traditaiirbsPoeno 
praesidiùinque  acceptum  est.  [4]  Ibi  praeda  omni  atqiie  im- 
pedimentis  relictis,  exercitu  partito,  Magonem  regionis  ejus 
iirbes  aut  déficientes  ab  Romanis  accipere  aiit  detractantes 
cogère  ad  defectionem  jubet,  [5]  ipse  per  agrum  Campanum 
mare  inferum  petit,  oppiignatiiriis  Neapolim,  ut  urbem  ma- 
ritimam  haberet.  [6]  Ubi  fines  Neapolitanorum  intravit,  Nu- 
midas  partim  in  insidiis  —  et  pleraeqiie  cavae  siint  viae 
sinlisque  occulli — ,  qiiacumqiieaptepoterat,  disposiiit,  alios 
prae  se  actam  praedam  ex  agris  ostentantes  obequitare  por- 
tis  jussit.  [7]  In  quos,  quia  nec  multi  et  incompositi  vide- 
bantur,  cum  turma  equitum  erupisset,  ab  cedentibus  con- 
sulto  tracta  in  insidias  circumventa  est  ;  [8]  nec  evasisset 
quisquam,  ni  mare  propinquum  et  baud  procul  litore  naves, 
piscatoriae  pleraeque,  conspectae  peritis  nandi  dédissent 
eirugium.  [9]  Aliquot  tamen  eo  proelio  nobilesjuvenes  capti 
caesique,  inter  quos  et  Hegeas,  praefectiis  equitum,  intem- 
perantius  cedentes  secutus  cecidit.  [10|  Aburbe  oppugnanda 
Poenum  alisterruere  conspecta  moeniahaudquaquam  prom- 
pta  oppugnanti. 

II.  [Ij  Inde  Capuam  flectit  iter,  luxuriantem  longa  felici- 
tate  atque  indulgentia  forlunae,  maxime  tamen  inter 
corrupta    omnia     licentia      plel)is     sine    modo    libertatem 


[Hj  Post...  volg-atum...  adven- 
tum, même  constriiciioii  (jue  ci- 
dessus,  §  1  ;  notez  de'  plus  la  re- 
cherche de  la  variété:  Poeno,  i.  e. 
Hannibali. 

f)]  Mare  inferum,  la  mer  Tyr- 
rhénienue:  u}iiiufjnaturus,  cf.  XXI, 
XIII,  6;  (Me.  ;  /uf/yere^  même  construc- 
tion que  XXII,  IV,  1  ;  elc. 

[6]  Et,  en  ert'el  :  sinus,  «  plis  de  ter- 
rain »:  aclam,  a  la  valeur  d'un  parti- 
cipe présent;  ex  auris  a  la  valeur 
dun  qualificatif,  cf.  XXII,  xxxvi,  1  ; 
il  s'agit  surtout  de  bétail:  partis, 
nièinecoiistriu-tionque  XXII,xi>ii,r). 

f7]  Consulte  ne  doit  pas  être  dé- 
taché de  cedenli/ius. 

[8]  Haud  procul    litore  (au   lieu 


de  haud  procul  a  litore)  dépend  de 
cotispeclae ;  pleraeque.  au  lieu  de 
maximani  partem. 

ly;  Intemperantlus  se  rapporte  à 
secutus. 

îlO  Ab  urbe  oppugnanda,  au  lieu 
de  iib  urbis  oppiiiinatiune  ;  il  s'agit  ici 
d'une  attaque  de  vive  force;  Poe- 
num, i.  e.  Hannibalem  ;  conspecta, 
même  emploi  du  participe  que  ci- 
dessus,  §  1  ;  prompta,  i.  e.  connnoda  ; 
oppuf/nanl),  singulier  collectif  et  da- 
tif de  relation. 

II  [1,  Fellcitate,  cf.  XXII,  xi,  (1: 
inter  corrupta  omnia,  cf.  XXI, 
xxxii,  il;  lirentia  plebis  expli(iue 
sine  modo  (i.  e.  immotlicf)  ;  liberlatetn 
e.rercentis,  au  lieu  de  libcrtatc  utc/iti'. 
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exercentis.  ^2]  Senatum  et  sibi  et  plebi.obnoxium  Pacuvius 
(>alavius  fecerat,  nobilis  idem  ac  populaiis  homo,  ceterum 
malis  aitil)us  nanctus  opes.  [3]  Is  cuiii  eo  fere  anno,  quo  res 
maie  i^esta  ad  Trasumennum  est,  in  summo  magistratu 
esset,  jam  diu  infestam  senatui  plebem  ratus  per  occasio-: 
nem  novandi  res  magnum  ausuram  facinus,  ut,  si  in  ea  loca 
Hannibal  cum  victore  exercitu  venisset,  trucidato  senatu^ 
traderet  Capuam  Poenis,  [4]  inprobus  homo,  sed  non  ad 
extienium  perditus,  cum  mallet  incolumi  quam  eversa  re 
publica  doininai'i,  nullam  autem  incolumem  esse  orbatam 
publico  consilio  crederet,  rationem  iniit  qua  et  senatum 
servaret  et  obnoxium  sibi  ac  plebi  faceret.  [5]  Vocato  se-^ 
natu,  cum  sibi  defectionis  ab  Romanis  consilium  placiturura 
nulle  modo,  nisi  necessarium  fuisset,  praefatus  esset,  [6] 
quippe  qui  liberos  ex  Appii  Claudii  tilia  haberet  filiamque 
liomam  nuplum  M.  Livio  dedisset;  [7]  «  ceterum  majorera 
multo  rem  magisque  timendam  instare  :  non  enim  per  de- 
fectionem  adtollendum  ex  civitate  senatum  plebem  spectare^ 
sed  per  caedem  senatus  vacuam  rem  publicam  tradere  Han- 
nibali  ac  Poenis  velle  ;  '8j  eo  se  periculo  posse  liberare  eos^ 
si  perniittant  sibi  et  certnniinum  in  re  puldica  obliti  cre- 
dant  •>,  —  cum  omnes  victi  metu  permilterent  :  [9]  «  Clau- 
dam  )',inquit,  «  in  curia  vos  et  tamquam  et  ipse  cogitati  fa- 
cinoris  parti(ep>i  .idprobando  consilia,   quibus  nequiquam 


[2]  Idem,     en  inOme  temps  ■>,  ■■  à  [b]  Quippe  renforce  le  sens  causal 

la  foiS"  ; />op!//a>w'*,  cf.  XXIl.xxv,  12.  du    relatif;    qui  ^l.   pour    antécédent 

[3]  Is,  etc.  ;  construisez  :    is    cum...  sibi;    filiamque..      nvptum      supin;, 

m    summo     magistratu    esset,    ratus  ^ledisset.    i.   e.   filamque...    uxorem... 

:s.-e.  est)  ausuram  plebem   (esse    faci-  dedisset. 

nus,  ut   traderet  Capuam  Poenis,   si  [~t]  Per  defectlonem    {«  en    met- 

Hannibal...    venisset;      itaque     cum  tant  a  protit  leur  défection  »)   rem- 

improbus  homo...    mallet...    dominari,  place  defectione  fada  ;  vacuam  (i.  e. 

crederet  autem    esse  nullam  (rem  pu-  orbatam),  ■   sans  Yiiaitres  ■■. 

blicam)    incolumem  priuatam  publico  [8]   Si    permittant,     ■<     s'ils    loi' 

consilio,  iniit  rat  ion  en},  qua  et...  ser-  donnent   pleins    pouvoirs  »;    renftr- 

varef...  et...    faceret;   res  maie  gesta  quez  le  mélange  du  présent  et    des- 

est   é-juivaut  à  maie  dimicatum  est:  temps  passés   du    subjonctif,    pour 

in  summo  maqistratu,  il    était    medix  varier  le  st>  le    cf.    XXI.  xxiv,   3-4:' 

tutirvs  (cf.  XXXV,  131  :  per  oceasionem,  etc.  . 

i.e.  occasione  data   cf.  XXI,  viii.  7  :  [9^    Tamquam  particeps ,    cons- 

magnum  fncinus  iï?\  expliqué  par  m^..  truction  analogue  a   XXII,  lvui,  8;. 

traderet.  et  ipse,  «  moi    aussi  ■>,  coni^truction' 

[4]  Ad  extremum,    à  fond).  ■<  tout  familière  à  Tite-Live;  arfi'(?rsare?-,sup- 

à  fait  '  :  orbatam,  i.e.«?  orbata  esset.  plèez  etiamsi  vellem;  in  bar.  cf.  XXI, 

[5]  Defectionis      ab      Romanis,  xui,  2;  fidem,  u  les  garanties   don- 

cf.  XXII.  Lxi,  4;    placitu-um,   sup-  nées  SOUS  la  foi  du  serment.  » 
pléez  fuisse. 
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adversarer,  viam  saluti  vestrae  inveniam.  In  hoc  fidein, 
qiiam  voltis  ipsi,  accipile  ».  [10]  Fide  data,  egressus  claudi 
curiaia  jubet,  praesidiumque  in  vestibulo  relinquit,  ne  qui^ 
adiré  curiam  injussu  suo  neve.inde  egiedi  possit. 

IIL  [IJ  ïum,  vocato  ad  contionem  populo,  «  Quod  Siiepe  », 
inquit,  «  optastis,  Gampani,  ut  supplicii  sumendi  vobis  ex 
inprobo  ac  detestabili  senatupotestas  esset,  [2]eam  non  pei 
tumultuni  expugnantes  domos  singuloiuuj,  quas  praesidiis 
clientium  servorunique  luenlur,  cuin  summo  vestro  peri- 
culo,  sed  tutani  liabelis  ac  liberam.  [3J  Clauses  onines  in 
curia  accipite,  solos  inermes.  Nec  quicquam  raptiin  aut 
forte  temere  egeritis;  de  singulorum  capite  vobis  jus  sen- 
tentiae  dicendae  faciam,ut  quasquisque  meritus  est  poenas 
pendat.  [4]  Sed  ante  omnia  ita  vos  irae  indulgere  oportet,  ul 
potiorem  ira  salutem  atque  utilitalem  vestram  habealis. 
Etenim  hos,  ut  opinor,  odislis  senatores,  non  senatuni  oni- 
nino  habere  non  Aoltis  ;  [5j  quippe  aut  rex,  quodaboniinau- 
dum,  aut,  (juod  unum  liberae  civitatisconsiliuiu  est,  senalus 
hahendus  est.  Itaque  duae  res  simul  agendae  vobis  sunt,  ul 
etveterem  senalum  tollatis  et  novuni  cooptelis.  [6!  Ci  tari  sin- 
gulos  senatores  jubebo  de(}ue  eorum  capite  vos  consulani  ; 
quod  de  quoque  censueritis,  fiet.    Sed  prius  in  ejus   locuin 


[10]  Adiré  curiam,   «   entier  dans  non   avec   VnnU^ccdenl  senatus ;  coo- 

la  salle  des  s6;inces  ".  /v/ef/s  s'expliciue  par  une  intention  de 

ni  [1^  Quod,  cf.  ^2;  ui   explique  Tite-Live,    qui    songe    à  ce   qui  se 

quod...  optdstis :  ex  i.  e.  àe.  passait  à  Rouie  pour  le  recrulemeul 

[2j  Eam  [^—   ejus  rei)   se  rapporte  du  Sénat  :  le  peuple  de  Capoue  de 

par  attraction  au   mot  polesias,  qui  vant    renouveler    un  .-i  uu  les  séna- 

précède     iinmédiateinent  :     l'accord  teurs.  après  avoir  maintenu  les  jiliis 

grammatical  eOit  demandé  id  repré-  dignes,   on  i)eut  dire    que  son    rùli- 

sentant  quud  optastis;  per  tumultnm  aura  quelque    analogie    avec    celui 

[\.  e.  tumuliu  fario)  est  expliqué  par  des  censeurs  chargés  de  choisir  an 

fxpugnantes ;    cura    summo...  perirulo  nom  du  Sénat  ceux  qui    doivent    le 

détermine  exjt3Myn«/i<es  et  s'oppose  à  compléter     [coopta tiv    cenaoria):     le 

(utam.  terme  cooptare  ne   serait    impropre 

[3]  Nec  (i.  e.  ne  tamen),  au  lieu  de  que  si  l'on  voulait  lui  «lonner  un  sens 

nerp,  parce  (jue  le  verbe    précédent  ordinaire  ;  car,  eneecas,  il  neconvienl 

est  à  limpératif :  forte    temere,  for-  qu'à  une  corporation  qui   procède  à 

mule  consacrée,  au  lieu  forte  uc  le-  l'élection  de  nouveaux  membres, 

'«ère.  [0}  Prius,  etc.,  c'est  le   point   sur 

[4]  Ante,  voy.  XXII,   xlvi,  5  ;  ita  le<iuel  repose    le  plan  de    Calavius  : 

estrestriclif  :  hos.  «  actuels    «.  normn  senato'-eni,   accusatif   attribut 

fô]  Quippe  remplace  souvent  ûî^  virum  foriem  ;  rooptaliitis,  \e  l'nluv 
namiiue  chiv,  Tile-Live  ;  quod  ubtmti-  au  lieu  de  l'inifjératif,  jiarce  que  le 
nanrfuw,  suppléez  p*<),  «ce  qui  serait  con.seil  sera  certainement  suivi: 
abominable  »  ;  quod  s'accorde  en  pt'ms...  quam...  sumutur,  cf.  Rie- 
genre   avec    Kattribwt    ronsilium    et  manu,    .^i/hI.  lut,  §  214,  a. 

10 
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virum  fortem  ac  strenuum  noviiin  senatoreiu  cooptabitis, 
quam  de  noxio  supplicium  suniatur  ».  '7]  Inde  consedit  et, 
nominibus  in  urnara  conjectis,  citari  quod  primiim  sorte 
nomen  excidit  ipsuinque  e  curia  produci  jussit.  [8j  Ubi  au- 
ditum  est  nomen,  maliim  et  inprobiini  pro  se  qiiisque  cla- 
mare  et  supplicio  digniim.  ^9~,  Tum  Pacuvius  :  «  Video,  quae 
de  hoc  sentenlia  sit;  date  igitur  pro  malo  atque  inprobo 
bonum  senatorem  et  justum  ».  Primo  silentium  erat  inopia 
potioris  subiciundi;  deinde,  cum  aliquis,  omissa  verecun- 
dia.  quempiam  Dominasse!,  multo  major  extemplo  clamor 
oriebatur,  11]  cum  alii  negarent  nosse,  alii  nunc  probra 
nunc  hiiinilitatem  sordidamqiie  inopiam  et  piidendae  artis 
aut  quaestus  genus  obicerent.  12^  Hoc  multo  magis  in 
secundo  ac  tertio  citato  senatore  est  factum,  ut  ipsius  pae, 
nitere  homines  appareret,  quem  autem  in  ejus  substitueren- 
locum,  déesse,  [13]  quia  nec  eosdem  nominari  attinebatt 
nihil  aliud  quam  ad  audienda  probra  nominatos,  et  multo 
humiliores  obscurioresque  ceteri  erant  eis,  qui  primi  me- 
moriae  occurrerant.  [44J  Ita  dilabi  homines,  notissimum 
quodque  malum  maxume  tolerabile  dicentes  esse  jubentes- 
que  senatum  ex  custodia  dimitti. 

IV.  [1'  Hoc  modo  Pacuvius  cum  obnoxium  vitae  beneficio 
senatum  multo  sibi  magis  quam  plebi  fecisset,  sine  armis, 
jam  omnibus    concedt'ntibus,  dominabatur.  [2]  Hinc    sena- 


^7"  Nominibus,  les  noms  (inscrits  déshonorantes»;  humilitatem,     elc. 

sur  les  tablettes!:  quoii.  etc.,  lanté-  cf.  XJI,  xxv,  18;  pudemlae  artis.  un 

cèdent  nomen  est  placé  dans  la  pro-  métier  dont   un   sénateur   aurait   ;i 

position  relative:    ipsumque    '\.  a.  se-  rnugir:  quaestus,  cf.  XXI,  lxiii,  4; 

natorem'\.  par  opi>05ition  à  nomen.  i/emis.  «  espèce  «. 

[8]  Pro    se    quisque,  car    il    n'y  \il\  In,   •  à  propos  de...  »;  in  eo... 

avait  pas  eu  daccord  préalable;   c\a-  citato   équivaut    à  in  eo,    qui  citatus 

TTjareiau  lieu  de  clamantes  appellare,.  est;  ut.  <•  si   bien  que...  »  ;  paenitere , 

ù  l'intinitif  descrii)tif,  tour  extrême-  cf.  XXII.  xii.  10. 

ment    fréquent  chez   Tite-Live    cf.  J'^]  Eosdem,     ceux    qui     étaient 

XXI,  IV.  2:  XXIX,   7:  XXII.  xxix.  .t  :  déjà  en  fonctions;   nihil  ahud  quam, 

XLil.  4.  etc.  1  i.  e.  tanlummodo;  metnoriae  occurre- 

ICr  Inopia  remplace  une  proposi-  hant,  i.  e.  m  mentem.  renit^bant. 

Xiôncansdile:  jjotioris.  i.  e.  melioris;  [14]    Dilabi,     infinitif      descriptif 

subiciundi  «  de  désigner  nn  rempla-  'cf.  §  9  ;  notissimum,  etc.,  i.  e.  "  quu 

çant  «  :cM»î,  «  toutes  les  fois  que...  »  :  quod  malum    notius  esset    eo    esse 

nominas-^et .  cf.  XXI.  iv.  4;  xxxv,  4;  tolerabilius  ». 

xLii.  4;  xLvi,6;  XXII,  ir,7;  xxxviii,  IV    \     Concedentibus,  cf.  ii,  8  ; 

3:  etc.  "     Si'  iiermittant    •■  :     dominabatur, 

[ir  Nosse,  suppléez  se  eum  ;  j)our  "  était  le  maître  absolu  -. 

l'ellipse     de    se,     cf,    XXI.     xviii,  [T]  Hinc,  particule  :i  la  fois  tem- 

14:  etc.;  nunc,  nunc...,   au   lieu  de  porolle  et    causale    :    •'    dès    lors   t; 

modo...  modo..  ;  probra,  «  des  actions  omissa     memoria,     i.     e.     immemorcs 
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tores,  omissa  dignitalis  libertatisque  meinoria,  plebem  adu- 
lari  :  [3]  salutare,  bénigne  invitare,  apparatis  accipere  epu- 
lis  ;  l'S]  eas  causas  suscipere,  ei  semper  parti  adesse, 
secundum  eam  .litem  judices  dare,  quae  magis  popularis 
aptiorque  in  volgus  favori  conciiiando  esset  ;  [4]  jam  vero 
nihil  in  senatu  agi  aliter,  quam  si  plebis  ibi  esset  conci- 
lium.  Prona  semper  civitas  in  luxuriam  non  ingeniorum 
modo  vitio  sed  alluenti  copia  voluptatium  et  inlecebris 
omnis  amoenitatis  maritimae  terrestrisque,  [5]tum  vero  ita 
obsequio  principum  et  licentia  plebei  lascivire,  ut  nec  libi- 
dini  nec  sumptibus  modus  esset.  [6]  Ad  contemplum  legum, 
magistratuum,  senatus  accessit  tum,  post  Cannensem  cla- 
dem,  ut,  cujus  aiiqua  verecundia  erat,  Romanum  quoque 
spernerent  imperium.  [7J  Id  modo  erat  in  mora,  ne  exteni- 
plo  deficerent,  quod  conubium  vetustum  multas  familias 
claras  ac  potentes  Romanis  miscuerat,  [8]  el,  cum  militarent 
aliquot  ai)ud  Romanos,  maximum  vinculum  erant  trecenti 
équités,  nobilissinms  quisque  Campanorum,  iu  praesidia 
Sicularum  urbium  deb'cti  ab  Romanis  ac  missi. 

V.  [1]  Horum  parentes  cognatique  aegre  pervicerunt,  ul 
legati  ad  consulem  Romanum  mitterentur.  li  nondum  Ca- 
nusium  profectum,  sed  Venusiae  cum  paucis  ac  semermi- 
bus  consulem  invenerunt,  quam  poterat  maxime   miserabi- 


libertalisque,  ><   et  de  leur    indépen-  [7]    Erat  in  mora,  i.  e.  uioralmtici- 

dance   »  ;    upparaLis,   i.    e.    spleudide  li.e.  inipediclxil  ,  cl.  Wl,  \,  VZ;  ronu- 

paratis;  nrctpere,  par  analogie  avec  bhitn  rrtu.sltim,  depuis   Tannée  3'i0,  la 

Ve\]n-ei^ti'\on  tarto  recipeie.  loi  romaine    perniettuil    le    niaria^je 

[;{1  Suscipere,     ils    se     faisaient  entre    Romains    et    uoitles    Canii)a- 

leurs   avocats    (patroni)  ;  adesse,    ils  niens;  Hniiinnis  [s-e.  /'(tmiliis),  au  da- 

leur  prêtaient    appui    et    assistance  lil",  comme  si.  au  lieu  de '/(/sciera/, il 

(adrucati);  serundiim  l'ant  (part<'m)...  y  avait  le  composé  imniscuerat. 

litem  dare  quam...  ■<  donner   ^ain  de  [8]  Cum  a  le  sens  concessif;    ali- 

cause  à  la  partie,  (lui...  •<  ;   Judices,  nuot    \^\.   e.    noinutUi)    est    rarement 

quand  ils  avaient  à  juger,   en    qiia-  employé     substantivement     comme 

Jité  de  juges;   i»    rolyus   dépend    de  sujet:   eijui/es,    les    Campaniens  do 

favori     cuiiciliandd  ;    favori,    néolo-  marque  servaient  comme  cavaiers; 

gisnie  recherché  par  Tite  Live  ;  i)Our  in  /mirsidiu,   i)our    faire    jtartie   des 

le  datif,  cf.  XXI,  xxxvii,  2  :  XLVii,  1.  garni.-ous    (R.i;    missi,     en    les    en- 

['i]  Prona,  etc.,    entendez   cmume  voyant  assez  loin  de  leur  patrie,  les 

s'il  y  avait  ciritns,  (/wie  semper  prona  Romains  en  avaient  fait,  en  quchpie 

fuerat...:  omnis,  ■<  de  toute  espèce  ».  sorte,  des  otages. 

[f)]  Obsequio,  suppléez  in  plebem  ;  V  [I]  Poterat   (impersonnel,    "   il 

plebei,  génitif  de  plèbes.  était  possible  »  \suijerhis,  etc.,  l'omis- 

Ml]  Cujus  a  pour  antécédent /^i//;rt-  sion  de  la  particule  adversative  rend 

num  imperium;  erat  au  lieu    de    /ue-  l'oppiisitioii    plus   forte;  spcrneudum, 

rat,  pour  marquer  la  constauce  d'un  ••  méprisable   ■■   (cf.  ii,  7   :    "  'l'inuMi- 

respecl  (pii  a\ait  dii.i'   ju^;  ju  ;iu    di--  clam   •■  . 
sastr"  .ic  (::;iiiir  . 
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lem  bonis  sociis,  superbis  atque  infuielibus,  ut  erant 
Campani,  spernendum.  '-2'  Et  anxit  rerum  suarum  suique 
rontemptum  consul  nimis  detegendo  cladeni  nudandoquiï. 
3^  Naui  cum  legati  aegre  ferre  senatum  populunique  Campa- 
num  adversi  quicquam  evenisse  Romanis  nuntiassent  polli- 
cerenlurque  omnia,  quae  ad  bellum  opus  essent. 

'4]  «  Morem  magis  »,  inquit,  «  loquendi  cum  sociis  ser- 
vastis,  Campani,  jubentes,  quae  opus  essent  ad  bellum,  ini- 
perare,  quam  convenienter  ad  praesentem  fortunae  nostra<- 
statum  locuti  estis.  '5^  Quid  enim  nobis  ad  Cannas  relictum 
est,  ut,  quia  aliquid  habeamus,  id,  quod  desH,  expleri  ab 
sociis  veiimus?  Pedites  vobis  imperemus,  tamquam  équités 
habeamus?  Pecuniam  déesse  dicamus,  tamquam  ea  tantum 
ilesit?  [6'Xihil,ne  quod  suppleremus  quidem,  nobis  leliquit 
fortuna.  Legiones,  equitalus,  arma,  signa,  equi  virique,pe- 
ounia,  commealus  aul  in  acie  aut,  binis  postero  die  amissis 
castris,  perierunt.  [T  ïtaque  non  juvetis  nos  in  bello  oportet, 
Campani,  sed  paene  bellum  pro  nobis  suscipiatis. 

^8]Veniatin  mentem,ut  trepidos  quondam  majores  vestros 
intra  moenia  compulsos  n*^c  Samnitem  modo  hoslem  sed 
etiam  Sidicinum  paventes  reoeptos  in  fidem  ad  Saticulam 
defenderimus  coeptumque  propler  vos  cum  Samnitibiis 
bellum  per  centum  prope  annos,  variante  fortuiiu  eventum, 

[2]  Et   atLxit,  c'est    une    nouvelle  i'nperemus,    subjonclif    déJib  îiatif    : 

circonstance     qui    va  contribuer   à  <■    faut-il    que    nous     vous    deman- 

augmenter     la    d(i>affeclion    de    la  dion?;...?  » 

Campante;  suiqw,  •  et  pour  sa  per-  ;ii    Ne    quod  suppleremus    qui- 

sonne  ■■  :    deteijendo     cladem    nudnn-  dem.  pa-*  même  des  débris   darimie 

duque.    •■  en  dévoilant   sans    reserve  susceptibles  d'être  répaitis. 

l'étendue  du  désastre  ».  .7]  Pro  nobis,   •<  en   notre  lieu  et 

'3"  Quicquam,  parce  que  la  pbra-e  place  "• 
esi 'négative,  sinon  de  forme,  au  è-[\.  Rome  a  jadis  sauvé  la  Campa- 
moins  de  sens  :  le  regret  exprim«é  nie;  le  Sénat  lui  a  prodigué  .ses  fa- 
par  les  Campaniens  imitlique  de  veurs ;  que  les  Campamens  t'en  sou- 
leur  part  le  désir  qu'ils  avaient  de  rienneiU  et  défendent  la  commune  pa- 
ne pas  voir  les  Romains  subir  de  trie. 
revers.  [8]  Quondam,  en  l'en  343;  Soini)!- 

4-l.i.    Discours   du    cotisai    Varron  tem,  singulier   collectif:    l'accusatif 

aiLT  Campaniens.  s'explique  ici  conime  ci-dessus  XXII, 

4-7.  Home  a  tout  perdu  et  a   besoin  xxxii.  S:  Sidicinum.  'lUe-Li\e  oublie 

de   toutes  les  ressources  des   Campa-  qu'il  a  raconté  précédemment    i  VII, 

niens.  xxix,  4j  que  les  habitants    de  Tea- 

'4    Ju'bentes...     imperare,    i.    e.  num   Sidicinum  avaient  cherché  du 

Juhi-htes  no.f...  vnhis  i/njtenue.  secours  à  Gapoue  ;  per  centum  prope 

ô   Quia...  habeamus,  ■  parce  que  annos,  de  l'année  343  à  l'année  27"2, 

dans  ce   cas    nous    aurions  -  :    c'est  en  réalité  :  variante  fortuna   eventum, 

l'idée  du  conditionnel  qui  amène   le  expression  recherchée,  au  lieu  de  i-a- 

-subjonctif  ;ex/)/eri,  "  être  remplacé  >;  ria  fortuna. 
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tulerimus.  [9]  Adicite  ad  liaec,  quod  foedus  aequum  de- 
ditis,  quod  leges  vestras,  quod  ad  extremuni,  id  quod  an  te 
Cannensem  certe  cladeni  maximum  fuit,  civitatem  nostram 
magnae  parti  vestrum  dedimus  communicavimusque  vobis- 
cum.  [10]  Itaque  communem  vos  hanccladem,  quae  accepta 
•est,  credere,  Gampani,  oportet,  communem  patriam  tuen- 
4am  arbitrari  esse. 

[11]  Non  cum  Samnite  aut  Elrusco  res  est,  ut,  quod  a  no- 
i)is  ablatum  sit,  in  Italia  taniem  imperium  nuineat;  Poenus 
liostis,  ne  Africae  quidem  indigena,  ab  ultimis  terrarum 
•oris,  freto  Oceani  Herculisque  columnis,  expertem  omnis 
juris  et  condicionis  et  linguae  prope  humanae  militem 
trahit.  [12]  Hune  natura  et  moribus  inmitem  ferumque  in- 
■super  dux  ipse  efîeravit  ponlibus  ac  molibus  ex  liumano- 
rum  corporum  strue  facieiidis,  et,  quod  proloqui  etiani 
piget,  vesci  corporibus  humanis  docendo.  ri 3]  His  infandis 
-pastos  epulis,  quas  cont ingère  etiam  nefas  sit,  videre  atque 
habere  dominos  et  ex  Africa  et  a  Carthagine  jura  petere  et 
Ilaliam  Numidarum  ac  Maurorum  pati  provinciam  esse,  oui 
non,  genito  modo  in  Italia,  detestabile  sit? 

[14]Pulchrum  erit,Cainpani,  prolapsum  clade  Ronianorum 


[9J  Quod,  etc.,  remarquez  la  répé- 
tition de  (]uo(l  et  la  gradation;  dedi- 
tis,  i.  e.  cum  vos  dcdidisselis  ;  leges 
vestrns  dépend  de  l'idée  de  reddidi- 
mus  s.-e.  ;  ad  exlrcniiii».  i.  e.  denique  ; 
certe,  «  du  moins  »;  Varron  a  l'air 
■de  penser  que  désormais  ce  ne  sera 
plus  un  avantage;  maximum,  «un 
î)ien  très  précieux  <>;  imn/nae  parti, 
seuls  les  membres  de  l'aristocratie 
«ampanienne  avaient  reçu  le  droit 
de  cité,  mais  restreint  au  jus  conufii 
■ol  au  /?<.'?  coiiniierci,  sans  le  droit  df 
autïrage  ;  par  consé(|UPnt  coiiimu)ii- 
ravimus  est  une  exagération  ora- 
toire, destinée  à  ménager  la  transi- 
tion et  à  amener  les  expressions 
communem  cladem  et  communem  pa- 
iriam. 

riOl  Credere  remplace  existimare 
•qui  serait  tinj)  faible. 

11-13.  L'cnntmi  qu'ils  ont  à  re/irnift- 
ser  est  un  barbare  suivi  d'une  nw^r  dr 
■sauvages;  quel  Italien  voudrait  les 
'Suj)piirter  '? 

[il'  Res  est,  cf.  XXI,  xliv,  r>  ■ 
-guod   a    poiu-  antécédent  imperium; 


ablatum  sit.  attraction  modale;  Poe- 
nus,  singulier  collectif;  ne  Africae 
quidem  inditjvna,  Cartilage  élait  une 
colonie  de  Tyr  :  cette  opposilinu  qua- 
lifie à  la  fois  Hannilial  et  les  autres 
Carthaginois,  habitants  d'un  pays 
qui  n'est  pas  leur  patrie  d'origine; 
les  peuples  (pii  avaient  le  droit  de 
se  dire  autochtones  méi)risaient  ceux 
qui  ne  l'étaient  pas;  frcto  Oceani,  au 
lieu  de  l'expression  ordinaire  freto 
Gaditano  ;  expertem,  cf.  XXII,  XLIV, 
1;  condicionis,  (•  relation  »  ;  liumanae 
qualifie  les  trois  substantifs  qui  le 
précédent. 

[  12]  Inmitem,  etc.,  il  y  a  quelque 
niaiserie  de  la  part  de  Varron  à 
accueillir  les  calonmies  les  plus 
absurdes  ;  ferumque...  e/feravit,  notez 
l'intention  ;/</-o/o7?«/,  négligence  pour 
loqui. 

[13]  Infandis,  au  lieu  de  l'expres- 
sion plus  ordinaire  nc/andis  .-  fjenilo 
modo,  i.  e.  dum  mad't  yenilus  sit. 

14-15.  //  srra  In'tiu  pour  Capnue 
d'avoir  relcrr  l'inipirr  romain. 

[14J  Recuperatum,  i.  c.reslitutum. 
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imperium  vestra  fide,  vestris  viribus  retenlum  ac  recufje- 
raturii  esse.  [15]  ïriginta  milia  peditum,  quattuor  equituiu 
arhilror  ex  Campania  scribi  posse  ;  jaiii  pecuniae  adfaliiu 
est  fiunientique.  Si  parem  furtunae  vestrae  fidem  habelis, 
nec  Hannibal  se  vicisse  sentiet  nec  Romani  victos  esse  ». 

VI  [i]  Ab  liac  oratione  consulis  dimissis  redeuntibusque 
doraum  legatis,  unusex  iis,Vibius  Yirrius,  «  tempus  venisse  » 
ait,  «  quo  Caiiipani  non  agrum  solum  ab  Romanis  quondam 
per  injuriam  ademptum  recuperare,  sed  imperio  etiam  Ita- 
liae  potiri  possint  :  [2]  foedus  enim  cuni  Hannibale  quibus 
velint  legibus  facturos;  neque  controversiarm  fore,  qii:n, 
cum  ipse,  confecto  bello,  Hannibal  victor  in  Afiicam  deceJat 
exercitumque  deportet,  Italiae  imperium  Campanis  relinqua- 
tur.  "  '-f  Haec  Virrio  loquenti  adsensi  omnes  ita  renun- 
tiant  legationem,  uti  deletum  omnibus  videretur  nomen 
Romanum.  [4]  Extemplo  plebs  ad  defectionem  acparsmiijor 
senatus  spectare  ;  ['6]  extracta  tamen  auctoritatibus  senio- 
rum  per  paucos  dies  est  res.  Postremi»  vincit  sententia  plu- 
rium,  ut  iidem  legati,  qui  ad  consulem  Romanum  ierant, 
ad  liannibalem  mitterentur.  [6]  Quo  priusquam  iretur  cer- 
tumque  defectionis  consilium  esset,  Romam  iegatos  missos 
a  Campanis  in  quibusdam  annalibus  invenio  postulantes,  ut 
alter  consul  Campanus  fieret,  si  rem  Romanam  adjnvari 
vellent;  [7^  indignatione  orta,  summoveri  a  curia  jussos  esse 
missumque  lictorem,  qui  ex  urbe  edue-eret  eos  atque  eo  die 

[! 5]  Scribi,   i.    e.    conscribi  ;   Jam  depurtel,     qui    remplace    deporlabit. 

répond  au    français    >■  quant  à...  »,  [4]  Spectare,  cf.  ii,  1. 

foriiuile  de  transition;  adfatbn  (i.  e.  [ô]  Auctoritatibus,     au    pluriel, 

abunde;  est  consUuit  comme   satis ;  parce  ([u»'  le   fait    a   rapport  à  plu- 

si...  //«ÔJ'/is,  même  construction  que  sieurs    sujets    [neniorumj  ;    res,    «la 

XXI,  XLi,  1.').  décision  »  ;   plurium,    ••   de  la  niajo- 

VI  [1]  Ab  hac  oratione, cf.  XXII,  rite  »;  vincit  sententia...,  ut...,  cf.  v, 

XL,  4;  dimissis,  voy.  Rieniann,  Synt.  1  :  «  Pervicerunt,  ut...  >■ 

/af.,  §-.^63.Rem.  I;  àijrum...  ademptum,  [G]  Alter,  «  l'un  des  deux...  »  ;  fie- 

enlanyiO,  les  Romains  avaientenlevé  ret,  «  fût  élu  désormais  >-;  adjuvari, 

aux    Gampaniens  la  possession    du  suppléez  a  Campanis. 

territoire  de  Falerne  pour  les  punir  [7,  Summoveri...  jussos  esse,  par 

d'avoir   pris   part    à  la  bataille  du  attraction, au  lieu  du  tour  imperson- 

Vésuve.  nel  (inusitej  :    summoveri  eos  jussum 

\1\  Legibus.     i.    e.    condicionibus ;  esse,  «   qu'on    donna  l'ordre   de  les 

facturos   i.  e.  se  facturos   esse)    rem-  faire  sortir...  » 

place /'a/ /i,//'ws du  style  direct;  /ler/we  ^81  Quondam     a    la   valeur    d'un 

coiilrocersiam  fore,  >/uin...  «et  incon-  qiialiticcttif  cf.  le  giec  r  irà/.ai  alV/i^iç), 

testablement...    »;      cum...     decedat  voy.  XXll,  x\n,  H,  elc.  :  praetermis- 

remplace    cum...   decedet     du     style  .snii  erant,  «  n'étaient  pas  hommes  à 

direct;      n.èuic      observatiiju      pour  laiss(M-  de  côté...  •■,  cf.  XXI,  xuv,  4. 
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manere  extra  fines  Romanos  juberet.  [8]  Quod,  quia  nimis 
compar  Latinorum  quondam  postulatio  erat  Coeliusque  et 
alii  iJ  haud  sine  causa  praetermissuri  erant  scriptores, 
ponere  pro  certo  sum  veritus. 

VII  [1]  Legati  ad  Hannibalem  veneiunL  pacemque  cuni  eo 
condicionibus  his  fecerunt,  ne  quis  imperatormagistratusve 
Poenorum  jus  ulluni  in  civem  Campanum  haberet, nevecivis 
Campanus  invitus  militaret  munusve  faceret;  [2]  ut  suae 
leges,  sui  magistratus  Capuae  essent;  uttrecentos  ex  Roma- 
nis captivis  Poenus  daret  Gampanis,  quos  ipsi  elegissent, 
cum  quibus  equitum  Campanoium,  qui  in  Sicilia  stipendia 
lacèrent,  permutatio  fîeret.  [3]  Haec  pacta  ;  illa  insuper,  quam 
quae  pacta  erant,  facinora  Campani  ediderunt  :  nam  prae- 
fectos  socium  civesque  Romanos  alios,  partim  aliquo  mili- 
tiae  munere  occupatos  partim  privatis  negotiis  inplicitos, 
plebs  repente  omnis  conpreliensos  velut  custodiae  causa 
balneis  includi  jussit,  ubi,  fervore  at([ue  aestu  anima  inter- 
clusa,  foedum  in  modum  expirarunt. 

[41  Ea  ne  lièrent  neu  legatio  milterelur  ad  Poenum, 
summa  ope  Decius  Magius,  vir,  cui  ad  suminam  auctorita- 
tem  nibil  praeter  sanam  civium  mentem  del'uit,  restiterat. 
[5]  Ut  vero  praesidium  initti  ab  Ilannibale  audivit,  Pyrrhi 
superbam  dominationem  miserabilemque  Tarentinoruin 
servitutem  exempla  referens,  primo,  ne  reciperetur  praesi- 
dium, palam  vocileratus  est,  [6]  deinde,  ut  receptum  aut 
eiceretur  aut,  si  malum  facinus,  quod  a  vetustissimis  sociis 

vil  [1]    Pacem...    fecerunt,   «ils  sert    à  varier    1  expression  ;    bulneis, 

conclurent  un  accurd  «  (cf.  ci-apres,  au  lieu  d'in  balneis,  cf.  XXII,   i,2; 

§  3  :  '<  Haec  pacla  »)  ;  mumis  se  dit  de  iv,  G;  etc.;  anima  intercluse, cf.X.Xll, 

toute  prestation  personuelle  ou  pé-  n,  8. 

CUniaire.  [4j  Poenum,  i.  e.    Hannibalem  ;  ad 

[2]  Suae,  «    ses  propres  '-;   Poenus,  summam  auctorilatem,  pour  lui  assu- 

Hannibal  ;  quos...  elegissent,  au  style  rer  une  influence  prépondérante, 

direct  il  y  aurait  le  futur  ant<hie"ur  [.">    Vocileratus     est,    «  demanda 

quos  elegerimus ;  mm  (/uibus  {Slu  lieu  éner^i(|U(Miienl  (jne...  - 

de   quibus    lunt),     couforniénient    ù  [tii  Receptum,  i.  e.    rum  ren'ptum 

l'usage  constant  de  Tite-Live;   per-  essfi;   ut  d.'pend  de  1  idée  de  suasit, 

mutatio,  <<  échange  ».  implicitement  contenue  dans   vncife- 

[S]  Illa  non  seulement   sapplicjue  ratus  est  ;  quml,  etc..   est  une  d  -ter- 

à  ce  (jui  va  suivre,  mais  est   iuten-  mination  e.xplicative  de  malum  faci- 

tionnellemenl     emphatique   ;     quam  vus;     aut...    ut    interfecto   pmesiilio 

parce  i\\\'ins7q)i'r    a    la    valeur  dun  restituèrent  Komanis   se,  au   lieu    de 

comparatif;    sor/ww,  archaïsme  pour  aut  ut   int-rfin-retur...    praesidium   et 

sociorum  ;      notez    que    ces    ofliciers  restituèrent,    etc.,    parce     (lU  il    faut 

étaient  des  citoyens  romains;  injt/i-  avant    tout  mt'llre    en    relief  l'idée 

citas  synonyme  d'o::cuj.atos,   dont    il  i.rincip.iif. 


176  T.  Livi  [a. u.c.  538] 

consanguineisque  defecissent,  forti  ac  memorabili  facinore 
purgare  vellent,  ut,  interfecto  Punico  praesidio,  restituèrent 
Romanis  se.  [7]  Haec  —  nec  enim  oculta  agebantur  —  cum 
relata  Hannibali  essent,  primo  misit,  qui  vocarent  Magium 
ad  sese  in  castra;  deinde,  cum  is  ferociter  negasset  se  itu- 
rum,  «  nec  enim  Hannibali  jus  esse  in  civem  Campanum  », 
concitatus  ira  Poenus  conprehendi  liominem  vinctumque 
adtrahi  ad  sese  jussit.  ^8^  Veritus  deinde,  ne  quid  inter  vim  . 
tumultus  atque  ex  concitatione  animorum  inconsulti  certa- 
minisoreretur,  ipse.praemisso  nuntio  ad  Marium  Blossium 
praetorem  Campanum,  «  postero  die  se  Capuae  futurum  », 
proficiscitur  e  castris  cum  modico  praesidio.  [9]  Marius, 
<^ontione  advocata,  edicit,  ut  fréquentes  cum  conjugibus  ac 
liberis  obviam  ir«^nt  Hannibali.  Ab  universis  id  non  oboe- 
dienter  modo  sed  enixe,  favore  etiam  volgi  et  studio  visendi 
tôt  jam  victoriis  clarum  imperatorem,  factum  est.  [10]  De- 
cius  Magius  nec  obviam  eçrressus  est  nec,  quo  timorem  ali- 
•quem  ex  conscientia  significare  posset,  privnto  se  tenuit  :  in 
foro  cum  fdio  clientibusque.paucis  otiose  inainbulavit,  tré- 
pidante tota  civitate  ad  excipiendum  Poenum  visendumque. 
"Il]  Hannibal  ingressus  urbem  senatum  extemplo  postulat, 
precantibusque  inde  primoribus  Campanorum,  ne  quid  eo 
die  seriae  rei  gereret  diemque  et  ipse  adventu  suo  festum 
laetus  ac  libens  celebraret,  quamquam  praecepsingenio  in 
iram  erat,  tamen,  ]12]  ne  quid  in  principio  negaret,  visenda 
urbe  magnam  partem  diei  consumpsit. 


[7  ■  Nec    enim...  jus  esse  djpeinl       [10]  Quo  éiiuivaul  à  qtiod  ea  re...  et 

.de  l'idée   de  dixisset  contenue    dans  dët-^rniine  privafo  se  ienuit  ;   ex  con- 

neyasset.  scientia  ■■  dû  au  sentiment  de  sa  cul- 

■8]  TuTaultus  e\  inconsulti  certain  i-  jKibilité  ■:  liniparfait  posset  répond, 

nis  sont    les  compléments  de   fjui'i ;  en    français    à«  il    aurait  pu  »,  cf. 

inter  vint.  i.  e.  cum  Mat/ius  vi  adtra-  XXII,    xxiv,  4  ;    etc.  ;  privnto   (i.  e. 

heretur  ;  oreretur  remjjlace    souvent  domi  suas)   s'oppose  k  in  foro;  otiose , 

oriretur ;    praetoreni.    terme     romain  i.  e.  per  otium  (cf.  XXI,  lv,  1);  tre- 

applique  au  piemier  magistrat  cam-  pidante,«  i'\îin[  eu  lair  ^  {R.);Poe- 

,panien,  cf.  ii.  3.  num.  i.  e.  B<i,u,ibaleni. 

;9.  Ab  universis,  "  par  l'ensemble  'If  Senatum  postulat  est  une 
de  la  poiiulation  »  :  favore,  néolo-  expression  formée  sur  le  modèle  de 
gisme  familier  à  Tite-Live,  ici  Tabla-  senatum  dnre,  senatum  h'ihfre  ;  Han- 
tif  de  njanière  est  déterminé  non  par  uibal  demande  à  ce  que  le  Sénat 
un  adjectif,  mais  par  le  génitif  soit  convoqué  pour  juger  Decius 
volgi;  etiam,  Tite-Live  veut  dire  que  Magius;  et  ipse  [xa\  aj-rd;),  «  lui  aussi» 
si  toute  la  population  ob'^it  ave'c  (comme  tous  les  Campaniens)  doit 
empressement,  il  y  eut  de  plus  de  être  rapproché  de  fnrtus  ac  Jihens  ce- 
la part  (ie  la  populace  un  vif  en-  lehraret  ;  in  iram,  cf.  iv,  4  :  «  Prona 
Ihousiasme  mêlé   de   curiosité.  in  luxuriam.  »  ^1 
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VIIÏ.  [1]  Deversatus  est  apud  Ninnios  Celeres,  Stheniiim 
Pacuviiimïue  inckitos  nobilitaleac  divitiis.  [2]  Eo  Pacuvius 
Calavius,  de  qiio  ante  dictiim  est,  princeps  factionis  ejus, 
quae  traxerat  rem  ad  Poesaos,  filium  juvenem  adduxit,  abs- 
Iractum  aDeci  Magilatere,  [3]  cum  quo  ferocissime  pro  Ro 
maiia  societate  adversus  Punicum  foediis  steterat,  nec  eum 
aut  inclinata  in  partem  alteram  civitas  aiit  patria  majestas 
sentenlia  depulerat.  [4]  Huic  tumpaterjuveni  Hannibalemde- 
precando  magis  quam  purgando  placavit,  victiisque  patris 
precibus  lacrimisque  etiam  ad  cenam  eum  cum  pâtre  vocari 
jussit,  [5]  cui  convivio  neminem  Campanum  praeterquam 
liospites  Vibelliumque  Tauream,  insigïiem  bello  virum,  adhi- 
biturus  erat.  [6]  Epulari  coeperuntde  die,  et  convivium  non 
€X  more  Punico  aut  militari  disciplina  esse,  sed,  ut  in  civi- 
tate  atque  etiam  domo  ditiacUixuriosa,  omnibus  voluptatium 
inlecebris  instruclum.  [7J  Unus  nec  dominorum  invitatione 
nec  ipsius  interdum  Hannibalis  Calavius  fdins  perlici  ad  vi- 
iium  potuit,  ipse  vab^tudinem  excusans,  pâtre  animi  ([uo(|ue 
«jus  haud  mirabilem  perturbationem  causante.  [8]  Solis 
ferme  occasupatrem  Calavium  ex  convivio  egressum  secutus 
filius,  ubi  in  secretum  —  bortus  erat  posticis  aedium  parti- 
bus  —  pervenerunt,  [9]  «  Consilium  »  inquit  «adfero,  pater, 


VITI  [1]   Deversatus,    on   snil    ia  Ibaj^iiiois  ctaieiil  sobres  :  7<^  <■  comme 

prôililectioii    de   Tito-Live   pour    les  il  elait  naturel    ..   (cf.  XXI,    vu,  7; 

îréquontatifs  ;    iVinnios   Colères,    c'ê-  xii,  'ij. 

taiont  deux  frères.  1]  Dominorum    (i.    c.    hospitwn)^ 

l'i]  Ante,    cf.  II,  2  ;  rem,   l'Elat,  ta  ■<  des  iiiaiires  de   la  maison  ":    fi»tf)'- 

cilé  ;   (ihstrnrtHiH,   i.  e.  postquam  cum  dnm  joue  le  r«Me  d'un  qnaliticalif  par 

<ibstraxit.  ra]iporl  9.  huiitatinne  {A.  Wl,  vin,  .^î 

:{]  Cum  quo  (ei  non  f/tinnit»).  sui-  etc.)  ;  ad  vinui»,  «  à  boire  du  vin  im- 

vanl  l'nsagr    coiislanl  de  Tilr-Live  ;  niodérénient    »;  e.rcmun.t,   cf.  XXII, 

nec  cum...  tlepulrrat,  <<  sans  que  ni...  X.L,  (»;   <»/u.v,  «  de    son  tiis  »  ;  cnnmiUe 

ni...  eussent   pu   le  détacher...  «  (cf.  {après  excu-ftan-i),   reniarquey,    la    rc- 

Hieinann,  Sy^tt.  îat.,  §  17).  cherche    de     l'expression   jointe   au 

['i]  Placavit,    plus    expressif    que  souci  rie  varier  W  style. 

co»ic?7tV/rj7,  dont  il  prend  la  construc-  [.S'  Solis...  occasu,    ablatif   de    la 

tion;    ettntii    détermine  a(<  c<'Hfi/(i   vo-  question    quaiulo;    in    snrrffttvi,     au 

cari  jussil.  neritre,  au  lie\i  de  /;*  sfrretnnf  locum; 

[(j]Dedie,  «  dejour  »  {Utl.  «  en  pr<^  pos/iris...  partihus,  nu  lien  île  i»  pos- 

nant  jjonr  cela  une  partie  du  jour  »);  //>/.«  pnrUbua,  cf.  XXI,  vm,  7  ;  xxxii, 

ic  principal  repas  commentait    vers  'J  et  1.'.:  XXII,  i.  \i  :  etc. 

te    milieu    de    raprès-miili     et     du-  '^i    Quod,   •'  k   savoir  que...»    (cf. 

rait  jusqu'à  la  nuit  ;  fni^o,  enq)loi  \in  vu,  (ii    est    r('xi)ii('ation    de  peccati; 

peu  inatleiidu  de  l'infinitif  iiisloriqne  m'il,  an   lieu  de  ficil   riiam,  jiarcc  (|uc 

au  lieu  de  limitarfail  de  l'indicatif  :  W    vcrbf    f'nluri  .simus  est   commun 

mais   on    sait  que  Tile-1/ive    en  fait  aux  ileux  propositions   et  que   la  se- 

pirfois  un    véritable  abus;    ex  more  coude     impli([ue    la  première;    wm- 

^unico  laisse  entendre  que    les  Car-  quam  est  ici  tout  à  fait  à  sa  place, 
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quo  non  veniam  solum  peccati,  quod  defecimus  ad  Hanni- 
baleni,  impetiaturi  ab  Romanis,  sed  in  multo  majore  digni- 
tate  et  gratia  futuri  simus  Gampani  quam  umquam  fuimus  ». 
[10]  Cum  mirabundus  pater,  quidnam  id  esset  consilii,  quae- 
reret,  toga  rejectaab  umero,  latus  succinclum  gladio  nudat. 
[11]  «  Jam  ego  >»  inquit  «sanguine  Hannibalis  sanciam  Ro- 
manum  foedus.  Te  id  prius  scire  voliii,  si  forte  abesse,  duni 
facinus  patratur,  malles  ». 

IX.  ]1J  Ouae  ubi  vidit  audivitque  senex,  velut  si  jam  agen- 
dis,  quae  audiebat,  interesset,  amens  metu  :  [2]  «  Per  ego 
te  ",  inquit,  «  fdi,  quaecuiiniue  jura  liberos  jungunt  parenti- 
bus,  precor  quaesoque,  ne  ante  oculos  patris  lacère  et  pati 
omnia  infanda  velis.  [3]  Paucae  horae  sunt,  intra  quas  ju- 
rantes per  quicquid  deorum  est,  dextrae  dextras  jungentes, 
fidem  obstrinximus,  —  ut  sacratas  lîde  manusdigressi  acon- 
loquio  extemplo  in  eum  armaremus?  [4]  Ab  hospitali  mensa 
surgis,  ad  quam  tertius  Campanorum  adhibitus  es  ab  Ilanni- 
bale, —  ut  eam  ipsam  mensam  crueii tares  liospitis  sanguine? 
Hannibalem  pater  filio  meu  potui  placare,  filium  Ilannibali 
non  possum.^  o^Sed  sit  niliilsancti,  non  fides,non  religio,nun 


parce    que    la    proposition   se  ir.Ua-  dexlras,    supitléez  u  os  iras  ;  fidem  ob- 

chant  à  un  coinpaialif  implique  une  strinximus,^^  nous  avons  engage  noUe 

idée  négative.  parole  »  ;  ut...  (n-mareiuus,  proposition 

[lu]  Mirabundus,  cf.  XXI.  xxxvi,  finale  sous  forme  d  interrogation  p;i- 

IjLiu,  (i:   XXII,   xviii,    (J  ;    etc.,  aA  thétique,  cf.   ci-dessus,  v,  5;  XMI. 

umero,  de   lVi»auie  gauche,  pour  lui  lix,  18;    la   première    personne    <\r, 

montrer  son  epée.  pluriel,  parce    que    Calavius    coii-i- 

[U    Jam,  «•  à  linstanl  •■  :   sanciam,  dére    quen   ne    sy   opposant  pas,  il 

expression    rituelle  :  on    consacrait  serait  comj)lice  du  crime;   sacrains. 

un  traité  eu  immolant  une  victime;  parce  que  leurs   mains,  instrumeni- 

si   forte,    «    pour    le     cas    probable  du    serment    jn-èté    à   la    face    d.- 

où...  '■;  dum...  patratur,  -  pendant  la  dieux,  sont  assimilées    à  des  objfl- 

perpétration    <le...    >-    icf.   Riema:.n,  consacres  au  culte. 

Syut.  lai..  5  -il 7,  Rem.  v,  1»;.  [4]  Surgis   est    au    présent,   parer 

IX    I    Agendis, s.-e.ej*;i*(/e/r««e/.  qu<'    le  ton    est    i)athelique,  mai.s   il 

et  won'udesset,  pour  indiquer  letfet  écjuivaut  pour   le    sens  a  un  passé, 

produit   sur    la  sensibilité  de  Cala-  de  là  le  subjonctif  imparfait  cruen- 

vius  :  ariieiis.  "hors  de  lui   >»  ;  metu,  tares;    tertius,     c'est-à-dire     «    avec 

ablatif  de  cause.  deux      Campaniens      seulement  »  ; 

[2    Per  ego  te,   etc.,  au    liexi   de  placare,  cf.  viii,  4.    * 

ego  le  precor  per  iomnia)  jura,   quae-  _'\  Sit,  subjonctif  concessif  ;saHf//, 

cur/iijue,  etc.,  confusion  dans  l'ordre  «  de   sacré  pour  toi  -  :    l'expression 

des     mots,    mais      consacrée       par  est  précisée  par  les  trois  idées  parli- 

l'usage  dans  tous  les  cas  semblables  culières,   qui  vont  suivre  :   fides   et 

à   celui-ci:   ju?a,    les    droits   qu'un  relitjio,  qui  ont  raj)i>ort  à  Hannibal, 

père  a  sur  son  fils  : /fl/vn^'è?/."?.  mémo  pins  pieins.  qui   sapjdique    à   Cala- 

constrr.ction  <ir.e  XXI,  II,  7; //*/«</'/«-,  vii.s  :  uudtnr.tur,   n.riiie   (.bservation 

cf.  V.   \'-'<.  nue    pour    sil;    inf'andn.    cf.    v,    13; 
:i"  DeXvrae,  sr.ppîéez  IJauniha/is:    ferur.t,  i.  e.  a/feruvt. 
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pietas;  aiideaulur  iiiiaiida,  si  non  peniicie.u  iiu'.iis  cum 
scelere  ferunt.  [fj]  Unus  adgressurus  es  Hannibalem  ? 
Quid  illa  turba  tôt  liberorum  servoruiiique  ?  Quid  in 
iiniim  intenti  omnium  oculi?  Quid  tôt  dextrae?  Torpescent 
in  amentia  ilJa?  ;'7J  Voltum  ipsius  Hannibalis,  quem  armati 
exercitus  sustinere  nequeunt,  quem  liorret  populus  Roma- 
nus,  tu  sustinebis?  Ut  alia  auxilia  desint  :  me  ipsum  ferire 
corpus  meum  opponentem  pro  corpore  Ilannilialis  sustine- 
bis? [8]  Atqui  per  meum  pectus  petendus  ille  til)i  transfigen- 
dusque  est.  Sed  bic  te  deteireri  sine  potius  qiiam  illic  vinc 
valeant  preces  apud  te  meae,  sicut  pro  tebodie  valuerunt  ". 
^9J  Lacrimantem  indejuvenem  cernens  médium  oonpleclitur 
atque  osculo  baeiens  non  ante  precibus  abstitit,  (juam  per- 
vicit,ut  gladium  poneret  fidemque  daret  niliijfacturum  taie. 
riOj  Tum  juvenis:  «  Egoquidem  »,inquit,<(quampatriaedebeo 
pietatem,  exsolvam  patri.  Tuam  doleo  vicem,  cui  ter  prodi- 
tae  patriae  sustinendum  est  crimen,  [H]semel,  cum  defec- 
tionis  ab  Romanis,  iterum,  cum  pacis  cum  ITanniltale  fuisli 
auctor,  tertio  hodie,  cum  restituendae  Romanis  Capiiae  mora 
atque  impedimentum  es.  [12j  Tu,  patria,  ferrum,  quo  pro  te 
arniatus  liane  arcem  bostium  inii,  quoniam  parens  extor- 
(jiiet,  recipe  ».  [13]  Haec  cum  dixisset,  gladium   in   pii]>liciim 


[G]  Quid,  suppléez  faciet;  inunum, 
sni)plt''oz  te;  torpescent,  au  lieu  de 
tor/iesrpufne,  pour  rendre  l'interroga- 
tion plus  pntiu-iiqne  :  i»our  Icxitrcs- 
sion,  cf.  XXII.  m,  IM:  //i.  .■  quand  il 
s'agit  de...  »,  «  en  préscnee  de...  »  ; 
amentia,  <•  un  acte  do  folie  ••  (l'alis- 
trnit  pour  le  concret). 

'7  '  Quem,  même  construction  que 
V,  S;  ?//.  admettons  (jue... .)  :  dexint, 
supplcM'z  /Jiinniliiili  :  .iii.stinehi.i  a]>r»''S 
sustinere  (mn'\9.  dans  le  st>ns  iltnule- 
his).  répt'Iition  voulue  o[  piitlnMique. 

!"81  Atqui,  «  eh  l)ien:  »  ;  il  y  a  ici 
un  t'ulliynième  (cf.  XXII,  Lix,  S)  : 
"  Tu  ne  voudrni.spns  ni»>  tuer:  or,  je 
ferai  de  mon  coips  un  r<^m|)arl  à 
Hannibal,  donc  lu  dois  l'épargner 
aussi  «.sine.  i.  c.  polere  ;  hic,  ici,  m'i 
tu  es  nvt'c  moi  :  i//ir,  là-l»as,  dans  la 
sali.'  du  f.^slin. 

[0"!  Inde,  sous  l'ftïet  de  l'émotion 
<iue  lui  causaient  les  paroles  de  son 
|)ère  ;  osr7t/o  litirreiis,  le  couvrant  de 
itaisers  :  perririt.  ut...,  cf.  v.  I  ;  pone- 
ret, i.  ('.  deponeret  ;  fnrturum.  sup 
P"' 


ret,     i.    ('.    deponeret  ;    fnrturum.    SU| 
jdéez  se  es.'ic,  cf.  XXI,  xii,  'i  ;  de. 


[10]  Exsolvam  etc.,  l'expression 
est  due  à  rnnniogie  de  rotum  exsid- 
rere  :  en  immolant  à  son  père  l'amour 
qu'il  avait  voue  à  sa  jtalric,  il  ne 
fera  que  sacrifier  un  ilcvoir  à  un 
devoir  plus  impérieux  :  fuatn  doleo 
rireui,  «  c'est  pour  toi  ((ue  je  m'af- 
flige »  (cf.  Riemann.  Si/nt.  Int..  i  'il, 
'/);  sustineuduiii  est,  répétition  inten- 
tionnelle du  verbe  que  Calavius  a 
deux  fois  (§  7)  employé  pourconvain- 
cre  son  fils. 

[\\]  Cum...  cum...  cum...,  e>i  ex- 
plicatif :  notez  de  plus  la  répétition  : 
<il>  Honianis,  le  suhstanlif  verbal 
defectio  conserve  la  coiisl ructiou  du 
verbe  auquel  il  se  rattache. 

[121  Arcem,  il  s'agit  en  fait  de  la 
demeure  \U'i!.  frères  Niiuiii  ;  parens, 
cf.  XXII,  XXIX,  10:  reripe.  e|  non 
acripe,  parce  que  c'est  la  jtalrie 
trahie  qui  lui  avait  mis,  en  quelque 
sorte,  l'i'iiir  a  la  main. 

il:»]  In  publicum  est  l'explication 
de  ce  (|ui  précède  :  la  rue  est  du  do- 
maine public;  ip.ie,  sans  attendre 
qu'on   s'iiKjuiétA!   de  son   ab.sence  et 
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trans  maceriaiu  horli  abjecit  et,  qiio  minus  res  suspecta 
esset,  se  ipse  convivio  reddidit. 

X.  [1]  Postero  die  senatus  fre<|uens  datus  HannibaJi.  Ubi^ 
prima  ejus  oratio  peildanda  ac  benigna  fuit,  qua  giatias  egit 
Campanis,  quod  amicitiam  suam  Romanae  societati  praepo- 
suissent,  [2,  et  inter  cetera  luagnifica  promissa  poUicitus 
brevi  caput  Italiae  omni  Capuam  fore  juraque  inde  cum  cé- 
leris populis  Romanuni  etiam  petiturum.  [3]  Unum  esse 
exsortem  Punicae  amicitiae  foederisque  secum  facti,  quem 
neque  esse  Campanum  neque  dici  debere,  Magium  Decium  : 
eum  postulare,  ut  sibi  dedatur  ac,  se  praesente,  de  eo  refe- 
ratur  senatusque  consultum  fiât  ■•.  '4]  Oiunes  in  eam  seuten- 
tiam  ierunt,  quamquam  magnae  parti  et  vir  indignus  esse  ea 
calamitate  et  liaud  parvo  inilio  minui  videbatur  jus  liberta- 
tis.  '5"  Eiîressus  curia  in  lemplomagislratuujiïconsedit  ton- 
prehendique  Decium  Magium  atcjue  aiite  pedes  destitutuni 
causam  dicere  jussit.  ^6  Qui  cum,  manente  ferocia  aiiimi,. 
negaret  lege  foederis  id  cogi  posse,  tum  injectae  catenae^ 
ducique  ante  lictorem  in  castra  est  jussus.  [7]  Quoad  capite 
aperto  est  ductus,  contiouabundus  incessit  ad  circumfusam 
undique  multitudinem  vociferans  : 

<-  llabetis  libertatem.  Campani,  (juam  petistis  ;  foro  medio,. 


qu'on  se  mil  a  »â  leclierelie  :  se... 
reddidit,  poétique  \>o\xr  mdiit. 

X  [ij  Ubi,  i.  e.  in  </mo  ;  p/i/ua... 
oraii'K  >   le  début  de  sa  haiaujÈru<i  ". 

,v!  Pollioitus,  s.-e.  <■*/  ;  lia/Ute 
omm  dépt'ud  de  fore  :  clwz.  Tilê-Live 
le  datif  po»*es?if  remplace  souvculle 
génitif,  cf.  XXI,  xxxiu,  9  :  «  Suis  lu- 
multum  auxit  "  :  jura...  petîtuna» 
'ci.  V.  13,  <'  deniandei-ait  des  lois 
à...  ",  c  esl-à-diie  -'  fei-ail  acte  de 
soumission  à...  ";  inde,  i.  e.  «U»  en 
'cf.  XXI,  IX,  %  etc.)  ;  Bomanum,  sin- 
gulier collectif  ;  etiam,  comme  ordi- 
nairement gucMjue,  est  placé  après  le 
mot  quiJ  dt'it^rmine. 

[3]  Unum  esse  dépend  de  lidée 
du  verbe  «  dire  »  impliquée  dans 
poUicitus  eut;  es^jitem.  cf.  XXII, 
XLlv,  7:  quem  équivaut  a.  Itune  attfem,. 
de  là  remploi  de  1  infinitif  cf.  XXH, 
LUI,  h)\  ilii^ium  DeciniH.  au  lieu  de 
Deiitoit  Mauiuiii  (cf.  XXI,  Xi,  1):  eum 
pfjitulare  ut  sitti  de4atuj-,  au  lieu  de 
jKiStulare  ise)  ut  in  aibi  dedatur  est 
une  attraction  fréquent*?  eu  giec, 
n»ais  raie  en  latin,  dans  la  prose  lit- 


téraire; de  eo  re/eratur,  »  que  Ion. 
mette  am  procès  à  l'ordre  du  jour  «.. 
[4]  Ierunt,  suppléez  pedtbua  (cf- 
XXII,  Lvi.  [);jiisliieftaiis^  ce  droit 
leur  avait  été  formellement  reconnu. 

.  i»ar  Hannjbal  a-f.  va,  1). 

I  ô]  In  templo  mag-istratuum,  le 
tribunal  de  Cajjoue  était  un  lieu  con- 
sacré par  les  augures;  aale  pedes.  au 
pied  au  tribunal;  destitu/um  ians 
liersonne  pour  l'assister  ;  dicerejussit, 
lin  de  vers,  clausule  blàinée  par  les 
anciens. 

(.   Lege,  ■■'  en  raison  des  slipula- 

■  tiôns  "  ^cf.  11,  1):  foeders,  cf.  vi,  1  : 
id,  accusatif  adverbial  ;  id  coqi  posa- 
pour  se  >d  coyi  ponae,  «  qu'il  était  im- 
Itossildedel'y  contraindre  »  ,  cf.  XXI.. 
.wiii,  4;  XXlll,  xiii,  11;  etc.  ;  ludc 
lictoreiH,  au  lieu  de  aiUe  licton-s 
'."  ^uivi  de  licteurs  >},  est  un  emploi 
]teu  ordinaire  du  singulier  collectif. 
^7]  Coationabundus,  cf.  vm,  lu  ; 
tociferaus,  «  parlant  avec  de  grand> 
éclats  de  voi.x  »  ;  /o/'o  medio,  ablatlL" 
de  la  question  qua;  nulli...  secuHduf^ 
est  une  expression  poétique. 
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luce  clara,  videntihus  vobis,  nulli    ('.ainpanorum    secundus 

viiictus  ad  mortem  rapior.  [8]  Qiiid  violentiiis,  capta  Gapua, 

fieret?  Ite  obviam    llannibali,   exornate  iirbem  diemquead- 

ventus  ejus  consecrate,  ut  hune    triumphum  de  cive  vestro 

■spectetis  ».  [9]  Haec  vociferanti,  cum  moveri  volgus  videretur, 

obvolutum  caput  est,  ociusque  rapi  extra  portam  juss-js.  lîa 

in  castra  perducitur;   extemploque  inpositus  in    navem  et 

Carthaginem  missus,  [10]  ne,  niotu    aliquo  Capuae  ex   indi- 

■gnitate  rei  orto,  senatum  quoque  paeniteret  dediti  principis, 

-et,    legatione  missa  ad  lepetendum  eum,  aiit  negando  rem, 

quam  primam    peterent,  olîendendi    sibi  novi  socii,  aut  tri- 

buendo  habendus  Capuae  esset  seditionis   ac  turbarum  auc- 

tor.  [H]   Navem   Cyrenas.detulit    tempestas,  quae    tum  in 

dicione  regum  «rant.  Ibi  cum  Magius  ad  statuam  Ptolomaei 

régis  confugisset,  deportatus  a  custodibus  Ab^xandream  ad 

Ptolomaeum,  [12]  cum    eum    docuisset   contra  jus   foederis 

vinctuiii  se  ab  Ilanniltale  esse,  vinclis  liberatur,  permissum- 

que,  ut  rediret,  seu    Homam    seu   Capuam  mallet.  [13]  Nec 

Magius  Capuam  sibi    tutam    dicere  et   Romam  eo  tempore, 

qiio  inter    Romanos  Campanosque    bellum    sit,   transfugae 

magisquain  bospitis  fore  domicilinm  ;  nusquam  malle  quam 

in  regno  ejus  vivere,  quem  vindicem  atque  auctorem  habeat 

libertatis. 

XI.  [1]  Dumhaec  geruntur,  Q.  Fabius  Pictor  legatus  a  Delphis 
Romain  rediit  responsumque  ex  scripte  recitavit.  Divi  divaeque 
in  eo  erant,  quibus  quoque  modo   supplicaretur  :  [2]   tum  <'  Si  ita 

[8]  Capta   Capua,    i.    c.   si  Cu/ma  [13]  Nec,    au    lieu   de   et...  non..., 

-capta   es.<iet  ;   consermte,    célébrez- le  cf.  XXI,  XLViii,  8:    etc.;    fore    rem- 

corniiie  un  jouide  l'èle  ;  liunc  trium-  jilace  .s/7  «lu  sivie  «lirecl:  mnlle,  rem- 

phwn,  il  se  compare  ;i  un  <le  ces  rois  place  main  du"  itvle  direct,    cf.  XXI 

captifs  que  l'un  traîne  à   Rome  dei-  xxxviii.  j:  etc. 

rière  le  char  du  triomphateur;  orius  Xl-\llI./ietour>leQ.  Fahius  envoyé  d 

parait  avoir  ici  la  vali^ur  d'un  corn-  Dfi/ph,>.<t.  —  Alcwsin/e  dflannihn/d  Car- 

paralif,  mais  cf.  XXII,ui,  11  ;  mi.ssits,  llmije. 

suppléez    e.ti;    motu...    orto.    i.   e.   si  XI  H]    Dum,    voy.    ci-après,    §    7; 

motus...  ortus  esset  ;  senatum  i/7to(/ue,  Hel/i/tis,    cf.    XXT.v,    7;  xv,  3;lix, 

le  Sénat,   comme    le   peuple  ;  (/*'///7/,  2:   etc.;    Divi    divncqne,      etc.,    par 

même  construction  du  particijjc  que  altraclion,  au  lieu  de  in  eo  scriptum 

XXI,    I,    .")   ;    elc;.  ;     leqiitiono     tnissti.  erot      (fuibiis    dis     ileahusque     qunque 

i.  e.  si  le(jnti(>  7nis.<ia   esset;   île  même  modo  supplicaretur  ;   quoque,   pour   et 

negando  cl  tri/mendo  on[  le  sen^^  con-  q7in  ;  sup/iiicoretur.  «  il  fallait  adres- 

ditionuel;   si/ji  représente  Haunihal.  ser  des  supplications  ». 

sujet  lMf,'i(|ue  de  la  phrase:    iiahendvs  '-l  Tum,  "ensnifc  (on  lisaitceci  »)  : 

a  ici  à  peu  prés  la  même  signiticatiou  <i>a'//i  (arch.  pruir  i>c//i),  comi)li'ment 

que  fore  »  dus.  ,U>    rirtoria;   /;<)/,)///   /iomani.    génitif 

[111  Regrum.les  Lapides  :/Vr./owne»,  pttssessif  servant   «rattriliut    à    vicio- 

Ptolémée  IV  Philopalor.  ria...  rrit. 

11 
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faxitis,  Romani,  vestrae  res  meliores  facilioresque  erunt,magisque 
ex  senteatia  respublica  vestra  vobis  procedet,  victoriaque  duelli 
populi  Romani  erit.  [31  Pythie  Apollini.  re  publica  vestra  bene 
gesta  servalaque.  de  lucris  meritis  donum  mittitote  deque  praeda. 
manubiis  spoliisque  honorera  habetole;  lasciviam  a  vobis  proiii- 
betote  *.  [41  Haec  ubi  ex  Graeco  carminé  interpretata  recitavit. 
tum  dixit  se  oraculo  egressum  extemplo  iis  omnibus  divis  rem 
divinam  tare  ac  vino  fecisse:  [o]  jussumque  a  ternpli  antistite, 
sicut  coronatus  hmrea  corona  et  oraculum  adisset  et  rem  divinam 
fecisset,  ita  coronatum  navem  ascendere  nec  ante  deponere  eam. 
quam  Rouiam  pervenisset.  [6]  se,  quaecumque  imperata  sint,  (.uni 
summa  reiigione  ac  diligentia  exsecutum  coronam  Romae  in  ara 
Ai'ollinis  deposuisse.  Senatus  decrevit,  ut  eae  res  divinae  sui)pli- 
cationesque  jtrimo  quoque  tempore  cum  cura  fièrent. 

['J  Dum  haec  Romae  atque  in  Italia  geruntur,  nuntius  victoriac 
ad  Cannas  C  irthaginem  venerat  Mago  Hamilcaris  filius,  non  ex 
ipsa  acie  a  fratre  missus.  sed  retentus  aliqnot  dies  in  recipirmlis 
civitatibus  Bruttiorum,  quaeque  aliae  deficiebant.  [8]  Is,  cum  ei 
senatus  datus  esset,  res  gestas  in  Italia  a  fratre  exponit  :  -cum 
sex  iinperatoribus  enm.  quorum  quattuor  consules.  duo  dictat(»r 
ac  misister  equitum  fuerint.  cum  sex  consuiaribus  exercilibus 
acie  coQllixisse;  [9j  occidisse  supra  ilucenta  milia  hostium,  supra 
quinquaginta  cepisse,  hitifi  castra  expugnasse  :  ex  quattuor  consu- 

r3'  Re  publica,   c\c.,  équivaut    à  nli'jttut,  >>  un  certain  nombre  de...  » 

tibi  rem  jmhlicnnt  cestnuti  bene  ijes.ieri-  <//>.v,accusalif  de  durée  ;  quaeque  aliae. 

tis  ;    merilix,   i.    e.    quae    nierueritis,  latiiii:siue  bien  connu,  au   lieu  de  et 

«  que  vou?  aurez  acquis  »  :  /a.<tciritiin,  aliis.  quae... 

l'esprit  de  folie,  qui  conduit  à  loubli  '  ■-'_  Senatus  (cf.  XXI,  m,  2)  datus. 

de?  «lieux.  ilavait  été  admis  à  la  séance  :  tww 

.i    Carminé,  le  texte  était  en  vers:  sex   impemloribus,    ici    et    plus    bas 

IJ5.    ceux   qui    et:ii"Tit    désifrnes    par  i%  \^  quattuor  ronsulilus)  Xas^iàiX^  ^ou\ 

loracb":  /•"»/  iliriudin,  un  sacrilice.  inexactement  rapportés:  Magon  men- 

'ti  Imperata  sint  lau  lieu  d>.v-  tior.ne  Fabius,  bien  quHanniWal  ne 
sent.  cf.  XXI.  XXIV,  '.\-'k  :  xxx.  2  :  lent  pas  combattu  en  bataille  rangée 
7;  S:  10:  11  :  Ptc.  :  primo  quoque  tem-  (cf.  .S  lO).  et  il  oublie  le  nom  de  fi. 
pore.  «  aussitôt  que  i»ossible  >•:  notez  Sempronius  battu  à  la  Trébie  :  de 
qu'ici  ^MOY?/*»  conserve  encore  une  ])lus  il  ne  i»arle  que  de  sixgénéraux. 
partie  de  son  sens,  puisqu'il  s'agit  an  lieu  de  sept,  et  de  quatre  consuls, 
de  plusieurs  cérémonies  qui  doivent  au  lieu  de  cin(i  :  ces  erreurs  parais- 
être  accomplies  chactine  au  premier  .sent  volontaires  :  si  Tite-l>ive  n'a 
jour:  c'est  peut-être  dans  des  emplois  rien  «lit  de  Sempronius,  c'est  qu  II  an- 
comme  celui-ci  qu'il  faut  chercher  nibal  n'avait  pas  reinjKjrté  sur  lui  un 
l'origine  de  l'expres^^ion  si  fréquente  succès  éclatant,  tandis  qu'en  mettant 
en  latin,  mais  dans  laquelle  le  sens  Faliins  au  nombre  des  généraux 
de  qu<„^ue  a  fini  par  s'etîacercornplé-  battus  parHannibal,  il  rehaussait  sa 
tement   d'après  Riemann.  gloire  ;  duo,  par  symétrie  avec  quat- 

",'  Dum,  «  dans  le  niémc  temps  tuor:  acie,  ■<  en  bataille  rangée  ». 
que  ».  avec  le  prés.-nt  de  l'indicatif,  y  Ducenta  milia,  exagération 
conformément  à  la  règle,  bien  que  oratoire:  'juinquni/inta  {suppléez  mi- 
le verbe  principal  venerat  soit  au  Ua).  même  exagération;  auos.  Fla- 
passé  :  «</ rnn«fl«.  au  lieu  de  l'adjec-  niinius  et  Paul-Emile;  ex  duohus, 
tif     Cannensis    ^cf.    XXI.    Lvii.    lU;  <•  des  deux  autres  ». 
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libus  duos  occitlisse,  ex  duobus  saucium  alterum.  alterum,  (oto 
amisso  exercitii,  vix  cum  quinquaginta  hominibus  effugisse  ;  [lUj 
magistrum  equituin,  quae  consularis  potestas  sit,  fusum  fugatiiin; 
dictatoi'em,  quia  se  iu  ariem  numquani  conimiserit,  unicum  ha- 
beri  imperatorem:  [llj  Bruttios  Apulosque,  partim  Samnitium  ac 
Lucanorum  defecisse  ad  Poenos;  Capuam,  quod  caput  non  Cam- 
paniae  modo  sed  post  adflictam  rem  Romanam  Cannensi  pugna 
Italiae  sit,  Hannibali  se  tradidisse.  [12]  Pro  his  tantis  totque  vic- 
toriis  verum  esse  grates  deis  immortalibus  agi  haberique.  » 

XII.  [1]  Ad  fidem  deinde  tam  laetarum  reruin  eiïundi  in  vesti- 
bulo  curiae  jussit  anulos  aureos,  qui  tanlus  acervus  fuit,  ut  me- 
tientibus  supra  très  modios  expiasse  sint  quidam  auctores:  [2] 
famatenuit,  quae  propior  vero  est,  haud  plus  fuisse  modio.  Adje- 
cit  deinde  verbis,  quo  majoris  cladis  iridicium  esset,  neminem  nisi 
équités,  atque  eoruui  ipsorum  primores  id  gerore  insigne.  [3J 
Sumnia  fuit  oratiunis  quo  propius  spem  belli  perficiendi  sit,  eo 
magis  omni  ope  juvandum  Hannibalem  esse  «  procul  enim  ab 
domo  militiam  esse,  in  média  hostium  terra;  [4J  magnam  vim 
frumenti,  pecuniae  absumi,  et  tôt  acies  ut  hostium  exercitiis  de- 
lesse,  ita  victoris  eliam  copias  parte  aliqua  minuisse  :  [5]  mitlcn- 
dum  igitur  supplemenlum  esse,  mittendam  in  stipendium  pecii 
niam  frumentuuKpie  tam  bene  meritis  de  nomiue  Punico  militi- 
bus.  » 

[6]  Secundum  haec  dicta  Ma;.:oiiis  hielis  oiiiiiibiis,  Hiinilc;», 


[lu]  Quae  est  adjectif;  consularis 
potestas,  exagération;  nous  savons 
que  dans  la  liiérarchio  le  uiaitre  de 
la  cavalerie  prenait  rang  à  côté  des 
préteurs  (cf.  Cic,  de  letj.,  m,  0)  ;  uni- 
tum  est  ironique  ((;f.  XXII,  xiv,  ÎD. 

[11]  Apulos,  voy.  XXII,  i.xi,  11: 
partiii),  i.  e.  iiaiirtn:  ordinairement 
pnrtha  nest  employé  qu  adverbiale- 
ment; il  y  a  ici  conirailiction  avec  ce 
que  Tite-i.,ive  a  dit  ci-dessus  XXII, 
LXi,  Il  ;  a(/  Pinnios,  au  lieU  d'or/  se, 
qui  serait  amliigu;  quod  caput,  cf. 
XXI,  LXI.  (i  ;  post  ad/îiclam,  etc., 
luénif  construction  du  participe  que 
ci-dessus  X.\I,  I,.")  ;  etc. 

J'I  Verum,  »  raisonnable  »;  yra- 
tes...  a^i  hnheriiinv,  <<  qu'on  remercie 
les  dieux  et  qu'on  leur  témoigne  de 
la  reconnaissa)ice  ». 

XII  1  Ad  fidem  (suppléez  fa- 
ciendani  ,  ef.  XXI,  xxxiv,.{;  yj//,  etc. 
construisez  :  qm  ar.crvus  fantus  fuit, 
ut...;  mi-lientibus,  datif  de  relation  ; 
explesse,  s.-p.eutn  {acen'U)ii),vf.  XXV, 
vui,  lu. 

[xîj  Tenuit,  "  a  prévalu  »  ^cl.  XXI, 
ÏLVl,  10). 


[•y  "Verbis,  ablatif  de  moyeu 
Magon  reprend  la  parole;  /)/-////o/r s 
les  plus  distingués  seulement  (c'e>i 
à-dire  ceux  qu'on  appelait  (•vî"'/'"»*'/" 
puh/ico). 

:!"  Summa,  le  jioint  essentiel, 
l'iiléê  princip;ile;  sit  a  pour  sujet 
Hatinilial  ;  pour  l'emploi  du  ]»rt'sent 
du  subjonctif,  vnvpz  ci-dessus  ii.  .")-(i  : 
XI,   'i-ll. 

V  Frumenti,  cf.  XXII,  xl,  8: 
pecuiiiaf,  au  lieu  de*'/  pecuniai-,  pour 
indiquer  (jue  rénumération  est  iior- 
née  aux  choses  essentielles;/')/  a'ifs, 
«  tant  de  batailles  rangées  ••  •  ut... 
ila,  ■<  s'il  eiail  vrai  que...  il  n'était 
pas  moins  vrai  <|ue...  .- ;  cette  locu 
tiou  é(|uivaut  pour  Tite-Live  à  qm- 
dfin...  sed...;  c'est  |>ourquoi  au  lieu 
d'écrire  ut...  ilflererinl,  il  a  mis  ut... 
delessc;  parte  aliqua,  •<  sensible 
ment  ... 

i.'"'  In  stipendium,  •'  destiné  ;'i  l;i 
solde  .,  cf.  W  .  LXI,  10  :  «  Honn  m 
practiiiinn  dal:i    >. 

Il     Secundum,    "    tout    de    suite 

après  ..  ;  factiuiiis  liarrinai^  cf.   X.\l. 
II.  4. 
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TÏrfactionis  Barcinae,locumHannonisincrepandi  esse  ratiis, 
«  Qiiid  est,  Hanno?  »  inqiiit,  «  eliam  niinc  paenitet  belli  sus- 
cepti  adversus  Romanos?  Jubé  dedi  Ilannibalem;  [7]  veta  in 
tain  prosperis  rébus  grates  deis  immortalibus  agi  ;  audiamus 
Romanum  senaloiem  in  Cartliaginiensiuin  curia.  »  [8]  Tuni 
Hanno  :  «  Tacuissem  hodie,  patres  conscripti,  ne  quid  in 
cornmuni  omnium  gaudio,  minus  laetum  quod  esset  vobis, 
loquerer;  [9  nunc  interroganti  senatori,  paeniteatne  adhuc 
suscepti  a<lversus  Romanos  belli,  si  reticeam,  aut  superbus 
aut  obnoxius  videar,  quorum  alterum  est  hominis  alienae 
libertatis  obliti,  alterum  suae.  [10'  «  Respondeo  »,  inquit, 
'(  Himilconi,  non  desisse  paenitere  me  belli  neque  desiturum 
ante  invictum  vestrum  imperatorem  incusare,  quamfinitum 
aliqua  tolerabili  condicione  bellum  videro;  nec  mihi  pacis 
antiquae  desideriumulla  alia  res  quam  pax  nova  finiet.  [HJ 
Itaque  ist<i,  quae  modo  Mago  jactavit,  Himilconi  ceterisque 
Hannibalis  satellitibus  jam  laeta  sint  :  mihi  possunt  laeta 
esse,  quia  res  bello  bene  cestae,  si  volumus  fortuna  uti, 
pacem  nobis  aequiorem  dabunt;[12  namsi  praetermittimus 
hoc  tempus,  quo  magis  dare  quam  accipere  possumus  videri 
pacem,  vereor,  ne  haec  quoque  laetitia  luxuriet  nobis  ac 
vana  évadât.  [13]  Quae  tamen  nunc  quoque  qualis  est?  Occidi 

[7]  Dedi,  voy.  XXI,  x.  13;  grates...  [H]  Satellitibus,     riposte   à    l'in- 

ayV.    expre-.-ion    ordinaire      à^Tite-  jure  que   lui  a  faite  Hiinileon,  §  7  : 

Live,    quanii    il  ?  agi!   'le  rt^niercie-  «  Audiamus   Romunum   senatorem  >■>  ; 

ments  à  adresser  aux  dieux.  jnm  Ineta  sint,  etc.,  j'admets  que  ces 

•^8]  Patres  conscripti,  nouvel  succès  leur  suffisent  et  leur  parais- 
exemple  d'appellations  romaines  ap-  sent  dès  maintenant  valoir  la^peine 
pliquées  fiar  Tite-Live  à  dt^s  institu-  qu'on  s'en  réjouisse;  mais  moi  je  n'y 
lions  ('imn^ères.  cf.  vu.  8  :  x,  6;  etc.  vois  qu'une  occasion  possible  de  mè 

0":  Nunc^  cf.  XXII,  xxxix.  3;  réjouir  ; /ye//o.  à  Taldatif  sans  prépo- 
paeniteatne.  «  si  Ton  doit  regret-  sition,  comme  dans  l'expression  con- 
ter... >■  ;  video,r.  parce  quf  la  phrase  sacrée  bello  ac  pare  ;  si  volumus,  »  si 
se  rapporte  à  l'avenir,  les  sénateurs  nous  voulons  aujourd'hui  »  (cf.  XXI, 
ne  sachant  pas  encore  si  Hannon  xli,  1.')-.  XXII.  lui.  !!  . 
voudra  répondre  à  Himilcon  ;  suj^et--  [IT  SI  praetermittimus,  voy.  la 
iÇ»2«,  hautain  et  dédaigneux;  oftnoj-iM-î,  remarque  précédante;  haec  quoque 
manquant  d'indépendance  ;  ce  mot  équivaut  à  «  cette  fois-ci  encore 
s'emploie  de  q\iiconque  n'a  pas  le  notre  joie...";  Hannon  songe  aux 
courage  d'exprimer  son  opinion.  autres  occasions  favorables  si  incon- 

[10'  Inquit   se  trouve   exprimé  ici  sidérément    perdues  ;    luxuriet,    au 

et' non  pas  au  début    même  du  dis-  figuré;  au  propre  hixuriare  se  dit  de 

cours,  parce  que  tout  ce  qui  précède  toute  plante    qui    pousse   abondam- 

est  considéré  comme  une  préparation  ment  en  herbe  et  en  feuilles,  mais  ne 

au     discours    ijroprement    dit,   qui  donne  ])as  de  fruits, 

commence    ici:    vestrum,    cf.    XXT,  ri;r  Qualis  est,  ■<  de  quelle  nature 

X,  .-)  ;  fi;  videra  le  verbe  est  au  mode  est-elle?  >■  c'est-à-dire    <-   avons-nous 

indicatif,  comme  si  la  proposition  ne  bien  sujft  de  nous  réjouir?  »;occidi, 

dépendait  pas   d'une  proposition  in-  etc.,  même   mouvement  que  ci-des- 

finilive.  "^ns.  XXI,  xliv,  6. 
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exercilus  hostium  —  mittite  milites  mihi,  Quidaliud  rogares,. 
si  esses  victus?  [14]  Hostium  cepi  bina  castra,  praedae  vide- 
licet  plenaet  commeatuum,  — frumentum  etpecuiiiam  date^ 
[I5j  Qiiid  aliud,  si  spoliatus,  siexutus  castris  esses,  peteres? 
et  neomnia  ipse  mirer,  —  mihi  quoqueenim,  quoniam  res- 
poiidi  Himilconi,  interrogare  jus  fasque  est  —  velim  seu 
Himilco  seu  Mago  respondeat,  cum  ad  internecionem  Roma- 
ni imperii  pugnatum  ad  Cannas  sit  constetque  in  defectione 
totam  Italiam  esse,  [16]  primum,  ecquis  Latini  nominispopu- 
lus  defecerit  ad  nos,  deinde,  ecquis  homo  ex  quinque  et 
triginta  tribubus  ad  Hannibalem  transfugerit?  ))  [17]  Cum 
utrumque  Mago  negasset,  u  Hostium  quidem  ergo  »,  iii- 
quit,  <(  adhuc  nimis  multum  superest.  Sed  multitudo  ea 
quid  animorum  quidve  spei  liabeat,  scire  velim.  » 

XHI.  [1]  Cum  id  nescire  Mago  diceret,  «  Niliil  facilius 
scitu  est  »,  inquit.  «  Ecquos  legatos  ad  Hannibalem  Romani 
miseruntde  pace'?Ecquam  denique  mentionempacis  Romae 
factam  esse  adlatum  ad  vos  est?  »  [2]  Cum  id  quoque  negas- 
set, "  Bellum  igitur  »,  inquit,  «  tam  integrum  liabemus,  quam 
liabuimus,  qua  die  Hannibal  in  Italiam  est  transgressus.  [3 , 
Quam  varia  Victoria  priure  Punico  bellofuerit,  plerique,  qui, 
meminerimus,  supersumus.  Niimquam  terra  marique  magis 
prosperae  ras  nostrae  visae  sunt,  quam  ante  consules  C. 
Lutatium  et  A.  Postumium  fuerunt  :  [4]  Lutatio  et  Poslumio 
consulibus  devicti  ad  Aegates  insulas  sumus.  Quod  si,  id 
quod  di  oinen  avertant,  nunc  quotiûe  l'ortuna  aliquid  varia- 


[14]  Praedae,    etc.,  remarque  iro-  se  quuque  scire  neijasset,    remarqufv 

nique  faite  en   passant;  praedae  dé-  le  souci  de  la   variété  du  style;  /ai» 

signe  non  seulement    le  butin   mais  inleijrum,  «  aussi  entière  »  ;  fjua  dit 

aussi  l'aryt'nt  qu'on  en  tire;  videficet,  au  lieu  de  ouo  die,  cf.  XXII,  viii,  (i, 

cf.  XXI1,'lix,  14.  etc. 

[.Inj  Ipse,  en  iiarlant  en  mon  nom  [:V  Punico,  Tite-Live    oublie    (|ue 

personui'l  ;    mirer,    «  je  trouve  éton-  c'est    un   Carthaginois  qui    parle  et 

nant  »;jM«/a*9MeeA7, expression  toute  qu'il  devrait    dire    Uninanu:  pUrique 

faite,  dont  le  sens  est  un  peuafïaibli  :  é([uivaut  à  iilnriwi{\:on\n\^  plerumqnr 

■  il   m'est  bien   permis»;    cum...  pu-  n  saepe  ;  c  fsl  un  aflaiblissemlenl  dr 

gnatvm...  sit,  notez  l'ironie.  sens;  ijui  uieminerimus,  «  capabes  en- 

[1<J]  Latini  nominis,  des  états  de  core   de    nous   souvenir  »  ;    de  là   le 

la  fédération  lalini'    cf.  XXlI.xxviu,  subjonctif;     supersuinu.i,     cf.     X.MI, 

1  ;  i.vn,  \{\);fpjintjueet  (ritjinla.chiiïre  XLix,  h;  anle  cuii.tules  C.  Lutatium  et 

officiel   (d.'puis   -2)1    av.  J.-C),    des  A.    Poatwnium,    Tile-Live    n'observe 

tribus  entre  lesquelles  étaient  répar-  pas    l'usage  suivant    lequ(d  le  style 

lis  les  citoyens  romains.  ofliciel    s  interdisait     d  employer   la 

XIII  Jj  Nescire,  su|)i)léez  «f,  cf.  X,  conjonction    et    entre    les    noms    de 

1'^'^  magistrats  precêiiés  de  leur  prénoni- 

[2j  Cum...  negasset,   i.  c  cum  id  i4)  AUquid,  accusatif  adverldal. 
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verit,  tum  pacem  speratis,  cum  vincemur,  quam  nunc,  cum 
vinciraus  dat  nemo?  [5]  Ego,  si  quis  de  pace  consulet  seu 
ferenda  hostibus  seu  accipienda,  habeo,  quid  sententiae 
dicam;  si  de  iis,  quae  Mago  postulat,  refertis  ,nec  victori- 
bus  mitti  attinere  puto  et  frustrantibus  nos  falsa  atque 
inani  spe  inulto  minus  censeo  inittenda  esse.  » 

[6'  Haud  multos  movit  Hannonis  oratio;  nam  et  simultas 
cum  familia  Barcina  leviorem  auctoiem  faciebat,  et  occupati 

inimi  praesenti  laetitia  niliil,  quo  vanius  fieret  gaudium 
-uum,   auribus   admittebant,  debellatumque    mox   fore,  si 

idniti  paulum  voluissenl,  rebantur.  [7]  Itaque  ingenti  con- 
-ensu  fit  senatus  consultum,  ut  Hannibali  qualtuor  miiia 
Xumidarum  in  supplementum  mitlerentur  et  quadraginta 
elephanti  et  argenli  talenta  mille  quingenta;  [S]  dictatorque 
cum  Magone  in  Hispaniam  praemissus  est  ad  conducenda 
viginti  milia  peditum,  quattuur  equitum,  quibus  exercitus, 
qui  in  Italia  quique  in  llispania  erant,  supplerenlur. 

XIV.  [IJ  Ceterum  haec.  ut  in  secundis  rébus,  segniter  otioseque 
gesta:  Romanos  praeter  insilam  industriam  animis  foituna  etiam 
cunctari  prohibebat.  Xam  nec  consul  ulli  rei,  quae  per  cum 
agenda  esset,  deerat,  [2]  et  dictator  M.  Junius  Pera  lebus  divinis 
perfeclislatoque,  ut  solet,  ad  populum,  «ut  equum  escendere  li- 
Lcret»,  praeter  duas  urhanas  legiones,  quae  i>rincipio  anni  a  con- 
=  ulibus  conscriptae  fuerant,  et,  servorum  dilectuiii  cohortesque  ex 
(irro  Piceno  et  Gallico  collectas  ad  ultimum  prope  desperatae  rei 


'.T  Victoribus,    <-  s'ils  sont   vain-  l'absence  lonte  de  conjonction  adver- 

'ivieîir;=  •' :  atlinere,  \oy.  m.  13;  frus-  sative  rend   l"oj)j)osition    plus  forte; 

raiitihus,  <•  s'ils  nous  trompent  ".  /law  répond  à  l'idée  impliquée  dans 

•  r    Leviorem,    cf.     XXI.    x,    11;  la  phrase  précédente  :«  Les  Romains 

.'«V//(j    désigne  en   réalité    des  per-  se  montraient  partout  actifs  et  éner- 

-■>nnes.  ce  qui  justifie  l'emploi  d'au-  giquei".  agenda  esset.  est  au  subjonc- 

:àus  (abl.)    adiniltebant  ;   voluissent,  tif,  parce  que  la  proposition  relative 

1.  vil.  2.  où  il  se  trouve  exprime  une    resiric- 

'7    Ing-enti   consensu,    cf.    XXI,  tion. 

xviii.  !i.  '/l]  Latoque...  ad  populum,  au  lieu 

s"  Dictatorque    ne   convient   i)as  ùé  cum  latum  esset...  ad  populum,  \o\\ 

i,  car  jamais  Tite-Live  n'applique  XXII,  lv,  3;  ut  solet,  i.  e.  ut  fîeri  so- 

e   mot  à  un  général   carthaginois,  let  ;  equum  escendere,  le  dictateur  ne 

t,   en   admettant    même   qu'il    l'ait  pouvait   pas  monter  à    cheval,    s'il 

niployé  ici,   le  terme    ne    pourrait  n'en  avait  pas  reçu  du  peuple  la  per- 

-  appliquer  qu'à  Hannibal  ou  à  Has-  mission    expresse  :  urhanas  legiones, 

•Irubal;  Drackenborch  et  Madvig  ont  c'est  la  première  fois  qu'il  en  est  fait 

jiioposé  de  lire  Carthaloque.  inenWon;  conscriptae fueratit, cf. XXI, 

Xl\  -X\]ï.  Pendant  <jue  les  Romains  m,  2;  XXII,  xui,  2;  xxiii,  3  ;  xxxvi, 

.'     ressaississent,   Hannibal   perd  son  8;  etc.;  ex  agro...   Gallico,   il    s'agit 

^mps  en  f'nmpanie.  du    territoire    qui    s'étendait     entre 

XIV    r  ut,  cf.    vin,  6:    Romanos,  celui  des  Picentins  et  Ariminum. 
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publicae  aiixilium,  [3J  cum  honesta  utilibiis  cedunt,  descendit 
edixitque,  qui  capitaletn  fraiideiii  ausi  quique  peciiniae  jiidicati  in 
vinculis  essent,  (^ui  eorum  apud  se  milites  fièrent,  eos  noxa  pecu- 
niaque  sese  exsolvi  jussurum.  j4]  Ea  sex  milia  hominum  Gallicis 
spoliis,  quae  triumpho  G.  Flamini  tralata  erant,  armavit,  itaque 
cum  vigiutiquinque  milibus  armatorum  ab  urbe  proficiscitur. 

[5j  Hannibai,  Capua  recepta,  cum  itemm  Neapolitanorum  ani- 
mes partial  spe  parti  m  metu  nequiquam  tempt'isset,  in  agrum 
Nolanum  exercitum  traducit,  [6]  ut  non  liostiliter  statim,  quia 
non  desperabat  vohmtariam  deditionem,  ita.  si  morarentur  spem, 
nihil  eorum,  quae  pati  aut  tiraere  postent,  ]trapterinissiirus.  [7] 
Senatus,  ae  maxime  primores  ejus,  in  societate  lloiuana  rum  fide 
perstare;  plebs  novarum,  ut  solet,  reruni  atque  tlannibalis  tota 
esse  metumque  agroruui  populationis  et  patiendn  in  obsidione 
mulla  gravia  iudignaque  proponere  animo.  [8]  Xeque  auctores 
defectionis  deerant.  Itaque  ubi  senatum  metus  cepit,  si  propalam 
tenderent,  resisti  muititudini  coucitatae  non  posse,  obsecundando 
dilationem  mali  inveuiunt.  [9J  Placere  enim  sibi  defectionem  ad 
Hannibalem    simulant;    quibus   autem    condicionibus   in    foedus 


;i]  Cum,  «  circonstances  dans  les- 
quelles... »:  ulUUnis,  adjectif  neutre 
})ris  sul)stanlivenient  :  ile.sreiitlit  m 
pour  coinplnnient  ait  u/linntm...  av.ii- 
li)(/ii  ;  1/7/1  ((ijiiia/eiii.  etc.  construisez 
sese  jusHuriuti  exsulvi  no.ra  («  du  ctiA- 
tinieut)  »  j)ecuni(it/iie  (<•  cl  de  lainen- 
de  )"  eos,  ifui  (ijiud  sr  niUites  fièrent 
eorum  («  faisiuit  partie  de  ceux...  >>) 
qui  in  vinculis  esseiil,  caijild/ein  frmi- 
deiH  a7isi  aul  prcuiiiae  judivali  ; 
Tite-Live  re]»roduit  presqui'  textuel- 
leiui'iU  l'iincicuuc  t'ornuile.  dans 
laqtu'lle  U'  premier  qui  avait  pour 
antécédent  euruin,  et  le  second, 
eos;  on  trouve  chez  lui  d'autres 
exemples  de  ces  anliiiues  périodes, 
cf.  XXXVllI,  XI,  '.1  :  "  Oui  lio 
mines  Aelolorum  juris...  fuerunl, 
qui  eorum...  in  dicionem  po|tuli 
Uoniani  venerunt  »  :  no.m  répond  ;i 
frnuilrm  ausi,  et  iK-ciniiaque  à  /tecu- 
nini-  judicnti;  reiui)loi  du  génitif 
peruniiic  avec  judiniti  n'a  rien  que 
de  légitime  :  c'c'sl  le  fiénitif  de  cause 
employé  régulièrement  avec  les 
verbes  «  accuser,  condamner,  absou- 
dre, etc.  »;  il  s'agit  ici  fies  condam- 
nés pour  dettes. 

'»]  Gallicis  spoliis.  les  armes 
prises  aux  Gaulois;  /riutnjilio,  «  lors 
du  triom|)lie  -•  (abl.  de  la  (luestiou 
qudH'fn)  ;  tralala  erant,  c'est  1  expi'CS- 
siou  coneacree  (vov.  XXXIV,  i.n,4; 


cf.    II,    XXXVIII 

'i  1  :  it(U/7a'.  «  et 
."•   Recepta. 

soin  ne  se  rapp 

ru)/i.  vov.  1,  ,"). 
(il  Ut  non.. 

(jui(le)n...  sed..., 


■A:    XXXIII,     xxni, 

ainsi  ». 
cf.  .\i, 
)rte  .. 


ablatif  ab- 
ducit  ;  ile- 


ita  é(iuivaut  à  non 
cf.  ci-des.sus,  xni,  4  ; 
deditionem  est  le  compIénuMit  direct 
de  desperabat.  cf.  !;  4  :  "  Prope  de- 
speralae  rei  imblicae  »  ;  .si  morarentur 
reuq)lace  si  moratmntnr  du  style  di- 
rect, cf.  XXI),  XXIV,  (i;  !l;  xxvni, 
IM  ;  etc.  ;  liassent  au  subjonctif,  parce 
(im>  c'est  la  jx-nsée  irilannibal  ;  prae- 
terrnissnrus,  même  svnlaxe  aue  ci- 
dessus,  1.  :.. 

7  Ut  solet,  cf..:;  -2:  Hannihalis... 
esse,  cf.    Plut  arque,  Marr.,  \0  :  "  Tr.v 

/ir,-X'j;  v.vvi6t:ovTa    »    :   t;la.    cf.   XXX  Vil, 

XLix.  .'>  :  .<  Tntos  adliuc  Aniiochi 
Aetoins  esse  ..  ivoy.  aussi  XXII,  L,  :^); 
nietuinqne...  populationis.  au  lieu  de 
metuendtnn...  populationem,  pour  évi- 
ter une  symétrie  trop  parfaite  avec 
la  fin  lie  la  phrase  ;  mnlta  gravia  et 
non  limita  et  i/ravin,  parce  ([ue  i/ravia 
est  suivi  i\'indiiinaque. 

i8]  Propalam.  au  lieu  de  paltnn 
(cf.  Cic,  lie  (Jrai  ,  I.  Hj,  i(il);  tende- 
rent, <•  agissai(Mit  en  sens  contraire» 
(au  lieu  i\i\  contenderent). 

['.)]  In  foedus,  suiipb-ez  novum  ; 
transeanl.  enqtloi  dans  linlei  lo^'atiou 
indirecl(,'  du  subjonctif  (hdibt'ratif. 
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amicitiamque  novam  transeant,  parum  constare.  [10]  Ita  spatio 
sumpto,  legatos  propere  ad  praetorein  Romanura  Marcellum  Clau- 
dium.  qui  Casilini  cum  exercitu  erat,  mittunt  docentque,  quanto 
in  discrimine  sit  Xolana  res  :  «  agrum  Hannihalis  esse  et  Poenorum' 
urbem  extemplo  fuluram,  ni  subveniatur  ;  [llj  concedendo  plebet 
senatum,  ubi  velint.  defecluros  se,  ne  deficere  praefestinarent^ 
effecisse.  »  [12]  Marcellus.  conlaudatis  Nolanis,eadem  siniulatione 
extrahi  rem  in  suum  aiventum  jussit.  intérim  celari,  quae  secum 
acta  essent.  spemque  omnem  auxili  Homani.  [13]  Ipse  a  Gasilino 
Cajatiam  petit  atque  inde  Volturno  amni  trajecto  per  agrum  Sati- 
culanum  Trebianumque  super  Suessulam  per  montes  Nolam  per- 
venit. 

XV.  [1]  Sub  adventum  praeloris  Romani  Poenus  agro  Nolano- 
excessit  et  ad  mare  proxime  Neapolim  descendit,  cupidus  mari- 
timi  oppidi  potiundi.  que  cursus  navibus  tutus  ex  Africa  esset.  [2] 
Ceterum  postquam  Neapolim  a  praeferto  Romano  teneri  accepit 
—  M.  Junius  Silaniis  erat.  ab  ipsis  Neapolitanis  accitus — ,  Neapoli 
quoque  sicut  Nola  omissa,  petit  Nuceriam.  [3]  Eam  cum  ali- 
quamdiu  circumsedisset,  saepe  vi  saepe  sollicitandis  nequiquam 
nunc  piebe  nunc  principibus,  famé  demum  in  deditionem  accepit,. 
pactus,  ut  inermes  cum  singulis  abirent  vestimentis.  [4]  Deinde, 
ut  qui  a  principio  mitis  omnibus  Italicis  praeter  Romanos  videri 
vellet,  praemia  atque  honores,  qui  remanserint  ac  militare  secum 
Toluissent.  proposuit.  [5]  Nec  ea  spe  quemquam  tenuit  :  dilapsi 
omnes,  quo  quemque  hospitia  aut  fortuitus  animi  impetus  lulit^ 
per  Campaniae  urbes,  maxime  NoJam  Neapolimque.  [6]  Cum  ferme 
friginta  senatores,  ac  forte  primus  quisque,  Capuam  petissent, 
exclusi  inde.  quod  portas  Hannibali  clausissent,  Cumas  se  coutu- 


rier Marcellum  Claudlum.  pour  anciens  en  avaient  deux,  lun  quils 

l'interversion,  cf.  XX J.  xi.  1.  portaient  sur  la   peau,  l'autre  qu'ils- 

;il]  Vellnt,  au  pluri»-!,  parce  qu'il  nietlaienl  par  dessus  le  premier.) 

i.'nvuie   à  p/e6e/.  singulier    collectif  ['t]  Ut  qui,  <<  en   homme    qui...  »; 

•  xprimé  dans  une  proposition  précé-  a    principio,    cf.    XXI,    xxvui,    10;. 

dentP.  XXXI,   \ii,  b;  qui,   i.    e.    Us,  qui...;. 

[12]  Super,  "  en  passant   par-des-  remanserint,  même   syntaxe  que   ci- 
sus...  *  dessus,,    XI,    4-(J;     vohiissent,     après 

XV  [i;  Sub,    "    presque    aussitôt  remanserint,  pour  varier  lexpressioiL 

après  "  ;  Poenus.  Ilannibal:  potiundi,  fcf-  XXII.  xxxii,  8  ;  etc.). 

cf.    XXI.    XLv.    9:    XXll,    xin,    3;  'h\  DUapsi,   sui)pléez  sunt ;  hospi- 

ewe/,  au  subjonctif,  parce  que  la  pro-  1ia,^les  relations  d'hosjjitalité  quils- 

position  relative  exprime  la  pensée  avaient  avec  les  habitants  de  telle  ou 

d'Hannibal.  telle   ville;  tulit    s'accorde    avec   le 

^2]  Ceterum,  i.  e.<f6'/.:acrj'/;«.cf.i»9.  dernier  des  sujets  exprimés,  comme 

.•i]  'Vi...  sollicitandis,  remarquez  c'est  le  cas  ordinaire  quand  les  deux 

le     souci     de     varier     l'expression;  sujets  sont  reliés  par  «?</; /"o/'/ui/t/s  .- 

neqvi ^uam,  «   mais   en  vain  -  ;  fume  impetus,  voy.  XXIi,  l,  12. 

rfe?MM?«.  il  ne  put  la  prendre  que  par  la  [6]  Primus,  le  premier  en  dignité 

famine;  pactus,  \.   e.   post'^unm  par-  (cf.  XXI,  iv,  8);   quod...    clausissent, 

tus  est  ;  cum  singuli-'i  ...   vestimentis,  «    parce    que,    leur  dit-on...   »,  d'où 

chacun  avec  un  eeul  vêlement  (les  l'emploi  du  subjonctif. 
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lerunt.  Nuceriae  praeda  militi  data  est,ni'bs  direpta  atque  inceusa. 
[7J  Nolaiii  Mar.'ellus  non  sui  oiagis  fiducia  praesidi  quam  vo- 
luatate  principum  habcbat:  plebs  timehatui-,  étante  omues  L.  Ban- 
tiiis,  ffuem  conscientia  temptatae  defectionis  ac  metus  a  praelore^ 
Romano  nunc  ad  proditionem  patriae,  nunc,  si  ad  id  fortuna  de- 
fuisset,  ad  transfugienduni  stimiilabat.  [8j  Erat  juvenis  acer  et 
sociorum  ea  tempestate  prope  nobilissinms  eques.  Seminecem 
euui  ad  Cannas  in  acervo  caesorum  corporum  inventuni  cnralum- 
qne  bénigne  etiain  cum  donis  Hannibal  domum  remiserat.  [9]  Ob 
ejus  gi-atiam  meriti  rem  Xulanam  in  jus  dicionemque  dare  volue- 
rat  Poeno,  anxiumque  eum  et  soibcitum  cura  novandi  res  praetor 
cernebat.  [lu]  Ceteruin  cum  aut  poena  cohibendus  esset  aut  bene- 
ficio  conciliandus,  sibi  adsumpsisse  quam  bosli  ademisse  fortem 
ac  strenuuni  maluit  socium,  accituinque  ad  se  bénigne  appellat  : 
iH]  «  multos  eum  invidos  inter  populares  babere.  inde  existimatu 
facile  esse,  quod  nemo  civis  Nolanus  sihi  indicaverit  quam  nmlta 
ejus  egregia  facinora  militaria  essent:  [12j  sed  (jui  in  Komanis 
mililaverit  castris,  non  posse  obscuram  ejus  virtutem  esse.  Multos 
sibi,  qui  cum  eo  stipendia  fecerint,  referre,  qui  vir  esset  ille^ 
quaeque  et  quotiens  pericula  pro  salute  ac  dignitate  populi  Ro- 
mani adisset,  [13J  utique  Cannensi  proelio  non  prius  pugna  ab- 
sliterit,  quam  prope  exsanguis  ruina  superincidentium  virorum^ 
equorum  aruiorumque  sit  oppressus  ».  [14J  «Itaque  macte  virlute 
este  »,  inquit,  «  apud  me  tibi  omnis  honos  atiiue  omne  praemium 
erit,  et  <pio  frequentior  mecum  fueris,  senties  eam  rem  til)i  di- 
gnitati    atque   emoliiiuenlo    esse  »,    laetoque    juveni    promissi» 


l7]  Non  magis...  çiuam,  i.  o.  mi- 
nus... quaui  ;  fiducia  praesidi  (^(nnWi 
de  l'objet),"  la  confianco  qu'il  avait  en 
ses  soldais  »  ;  voluntate,  '<  Irs  bonnes 
dispositions»;  aiiie  otunes,  <<  plus  que 
tous  les  autres  "  (emploi  nouveau  dé 
la  i)répùsitioni  ;  metus  a  practore,  •>  la 
crainte  que  lui  inspirait  le  préteur  ••, 
cf.  XX XII,  xxui,  U  :  «  Metu  pocnae  a 
Romanis  »  ;  si...  Je/uissct,  au  lieu  de 
si...  de/ueril  (futur  antérieur),  du 
style  direct.  ;  nunc...  )tu>n-...,  au  lieu 
de  modo...  modo... 

[8] Tempestate,  voy.  XXII,  lvi,4; 
etiani  110  ddii  pas  être  détaché  de 
cum  doiiix. 

[9]  Poeno,  à  Hannibal. 

[10]  Ceterum,  i.  e.  scd  ;  asstimp- 
sisse...  ((dfmissp,  vov.  Rieniann, -S'y»/. 
lat..  i;  1.^.',,  R.Mii.  VII  b. 

[11]  Nemo  (et  non  mtllus),  "  aucun  », 
à  cù(é  d'un  substantif  qui  désigne 
une  |)ers()nne  est  tout  à  fait  conforme 
à  l'usagf  classique. 


12]  Multos  suppléez  y<o»;rt»oA-;  çut 
vir  cfisel  iUi',  remplace  gui  vir  sis  du 
style  direct;  il/e  est  mis  au  lieu  de  is 
(cf.  î?  II  :  mm  et  ejus)  pour  varier  le 
style  :  mais  cet  emploi  est  aussi  cor- 
rect que  l'autre  dans  le  style  indi- 
rect ;  sur  l'emploi  varie  dès  diyers 
temps  du  subjonctif  dans  les  ,^  lU-13, 
voy.  XXI,  xxiv,  3-4;  XXIII,  n,  5-6; 
etc. 

i.   e.   utqiic    uti,   «   et 


[13j  Utique, 
aussi  comment 

[14]  Macte, 
omnis    et   omne. 


:f.  XXII,  XLix,  9; 
i.  e.  oiniiis  yeneris  ; 
frequentior,  l'adjeclif  au  lieu  de- 
l'adverbe,  cf.  vu,  7;  senties,  au  lieu 
d't'o  matji.'i  senties  ;  eam  rem,  «  ton  ac- 
cord avec  moi  >.. 

I.'i  Dono  est  au  dalif  et  mariiue  le 
but  :  hiya/os  <ieiiiers  d'argtînt  portant 
l'empreinte  d  un  char  à  deu.x  chevaux 
monté  par  une  Victoire;  la  souuno 
que  rec'»il  liantius  équivaut  à 
4'iO  francs,  en  chilVre  rond. 

11* 
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I  .|uum  eximium  dono  dat  bigatosque  quingentos  quaestorem  nu- 
merare  jubet:  lictoribus  imperat,  ut  euni  se  adiré,  quotiens  velit, 
patiantur. 

XVI.  [IJ  Hac  comitate  Marcelli  ferocis  juvenis  animus  adeo  est 
niollitus,utnemo  inde  sociorum  rem  Romanam  fortius  ac  Cdelius 
juverit. 

[21  Gutn  Ilannibal  ad  portas  esset  —  Xolam  enim  rursiis  a  Nu- 
ceria  movit  castra  —  plebesque  Xolana  de  integro  ad  defectionem 
spectaret.  [3]  Marcellus  sub  adventum  hostium  intra  muros  se  re- 
cepit,  non  castris  metuens.  sed  ne  prodendae  urbis  occasionem 
nituis  rnultis  in  eani  inniinentibus  daret.  [4]  Instrui  deinde  utrim- 
qne  acies  coeptae,  Rotnanorum  pro  moenibus  Nolae,  Poenorum 
anîe  castra  sua.  Proelia  bine  parva  inter  urbeni  castraque  et  varie 
eventu  fiebant,  quia  duces  nec  probibere  paucos  temere  procur- 
santes  nec  dare  signuni  universae  pugnae  volebant. 

,  oj  In  hac  cotidiana  jam  duorum  exercituurn  statione  principes 
Noianomm  nuntiant  Marcello  [6J  nocturnaconloquia  inter  plebem 
ac  Pnenos  fieri  statutunique  esse  ut.  cuni  Roniana  acies  egressa 
poitis  staret,  inpedirnenta  eorum  ac  sarcinas  diriperent,  clauderent 
deinde  portas  murosque  occuparent,  ut  polentes  rerum  suarum 
atque  urbis  Poenu:n  inde  pro  Romano  acciperent.  ["]  Haec  ubi 
nuntiata  Marcello  sunt,  conlaudatis  senatoribus  Nolanis,  prius- 
quam  aliqui  motus  in  urbe  oreretur,  fortunam  pugnae  experiri 
statuit.  [8]  Ad  très  portas  in  hosles  versas  Iripertito  exercitum 
instruxit:  inpedinienta  subsequi  jussit,  calones  lixasque  et  invali- 
dos  milites  vallum  ferre.  Media  porta  robora  legionum  et  Roma- 
nus  équités,  duabus  circa  portis  novos  milites  levemque  armatu- 
ram  ac  socioruui  équités  statuit.  [9]  Nfdaiii  muros  portasque  adiré 
veliti,  subsidiaque  destinata  impedimentis  praesidio  data,  ne, 
occnpatis  proeiio  legionibus,  in  ea  impetus  fieret.  Ita  instructi 
intra  portas  stabant. 

[iOJ  Hanuibali  sub   signis.   id  quod  per  aliquot  dies  fecerat,  ad 


XVI   1]  Juverit,  au  parfait  et  non  pour    sujet    •    les   habitants   ><   dont 

à    l'imparfait,   parce  que  Ïile-Live  lidée  e.*t  impliquée  dan.s  le  singulier 

veut  dire  :  •■  il  n'y  a   pas  eu  d'allié,  collectif  phhem   exprimé    dans    une 

qui  «2/ aidé...  ".    '  proposition  précédente;  Poenum,  \&% 

[4]    Instrui  a  nettement   le    sens  Cartthaginois     (singulier     collectif, 

passif,  d'où   coeptae   (suppléez  swnO  ;  coinuMt  Homano). 

pro,   parce  que  les  Romains  ont   le  7"  Aliqui,  aiijcctif.  conformément 

dos  tourné  aux  remparts  de  Nola  ;  à  la  iej,^lc  :  oreretur,  cf.  vu,  8. 

an/e.  "  devant -;/"'"<•-"  dès  lors  ".  '8]     Vallum,     singulier    collectif, 

'■'>]  Statione,  le  fait  de  rester  en  <•  des  pieux  de  palissade";  we<^'î'ïpor^a, 

ligne     sans     bouger,      cf.     XXVII,  au  lieu  de  ni /«et/m /)or/a  ("  à  la  porte 

XLVui,  13  :  • -.S'/rt/j'c/rtPw  magis  segnem  de    milieii     ><)  :    même    observation 

quam  pugiia)»  j>  ;  inpf(Uiiierita,le  tiain  j)Our  duahus  portis  ;  robora  legiovum, 

des  équipages,  qui,  à  chaque  sortie,  cf.     XXII,    xl,    5;    circa,    cf.    XXI, 

suivait  l'année  (cf.  §  8;  ;  diriperent  a  vu,  5. 
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muUum  diei  in  acie  stanti  prinio  niiraculu  esse,  quod  nec  exer- 
citus  Romanus  porta  ec^rederetur  nec  armatus  quisqviam  in  mûris 
esset:  |^11]  ratus  deinde  prodita  conloquia  esse  metuque  résides 
factos,  partem  militum  in  castra  remittit  jussos  propere  adparatum 
omnem  oppugnandae  urbis  in  primam  aciem  adferre,  satis  fidens, 
si  cunctantibus  instaret,  tumultum  ali([ueni  in  urbe  plebem  mo- 
tnram.  [12]  Dum  in  sua  quisque  ministeria  discursu  trépidant  ad 
prima  signa  succeditque  ad  muros  acies,  patefacta  repente  porta, 
Marcellus  signa  canere  clamoremque  tolli  ac  pedites  primum, 
deinde  eriuites,  quanto  maxime  possent  impetii,  in  hostem  erum- 
pere  jubet.  [13j  Satis  terroris  tiimultnsque  in  aciem  mediam  in- 
tuleranl,  cum  duabus  circa  portis  P.  Valeriiis  Flaccus  et  C.  Aure- 
lius  legali  in  corniia  hostium  ernpere.  ri4]  Addidere  clamorem 
lixae  calonesqiie  et  alia  turba  custodiae  inpedimentorum  adposita, 
ut  paucitatem  maxime  spernentibus  Poenis  ingentis  repente 
exercitus  speciem  fecerint.  [15]  Vix  equidem  ausim  adfirmare, 
quod  quidam  auctores  sunt,  duo  milia  et  octingentos  hostium 
caesos,  non  plus  quingentis  Uomanorum  amissis:  [16]  sed,  sive 
tanta  sive  minor  Victoria  fuil, ingens  eo  die  res  acnescioan  maxima 
illo  bello  gesta  est  :  non  vinci  enim  ab  llannibnie  tune  diflicilius 
fuit  (|uam  postea  vincere. 

XVIÎ.  [1]  Hannibal,  spe  potiundae  Xolae  ademj>ta,cum  Acerras 
recessisset,  Marcellus  extemplo,  clausis  poi-tis  custodibusquo  dis- 
positis,  ne  quis  egrederetur,  quaestiunem  in  foro  de  iis.  qui  clam 
in  conloquiis  liostiuni  fuerant,  babuit:  supra  septnaginta  damna- 
tos  proditionis  securi  percussit,  bonaque  eorum  jussit  publica 
populi  llomani    esse,    [3]  et,  summa  rerum  senatui  tradita,    cum 


[10]  Sub  signis,  cV'st  à  la  nuée 
d'Hahuiltal,  plutôt  (ju'à  Ilaniiiljal 
lui-iaèinc  (pie  s(^  lapporlf  Texpros- 
siou,;i  moins  qu'on  n"(Mit('n(l(Hiu'Iian- 
nihal  est  au  prcniior  rang  avec  les 
portc-élcmlanls  ;  polimulnv.  cf.  xv,  1  ; 
ail  mullum  diei.  cf.  XXII.  XLV,  1  ;Ln,l. 
Il]  Factos,  supi»l('('Z  Romanus  ; 
jUA'.voss'acconlc  avec  milile.i  iinplici- 
tenirnt  contenu  ilans/jn/Vc/»  viilitum  ; 
riinctmilibus  {9.\\\)\)\iiC7.  Uouaiiis),  pen- 
dant ([ne  les  Romains  hésiteraient 
sur  i-e  (|uils  «levaient  faire. 

;12]  Quisque  se  rapjjorte  à  tU-tcur- 
rens  imitlicitement contenu  (lans'//.v- 
cnrsii  :  mais  c'(^st  une  constiuction 
hardie;  trrpidut.  se  hAte  un  peu  en 
désorilre  -,  ad  prima  sif/na  vers  les 
élenilards  de  la  i)remierc  ligne  de 
bataille  «ef.  II,  xi,  'i  el  suiv.);  s/f/na 
cnncrr,  dans  cette  exi>ression  siipui 
est  le  sujet  de  canere. 

[13]  Circa,  cf.  §  8. 


]IV  Alia  turba,  an  lieu  di>  cetera 
turba;  il  sagil  des  soldats  invalides 
(cf.  ^f<)-.pn7irila/em.  le  terme  abstrait 
attire  l'attention  sur  la  circonstance 

même;  fecerit  a  pour  sui(M  rhnnor. 

!.'•  Quod  a  ixnn-  antécé<lenl  id 
sous-entendu  ;  de  plus  quod  est  em- 
ployé en  fonction  d'accusatif  ad- 
verbial (cf.  X.  (i)  :  lit  t.  "  ceci  par 
ra|)i»oil  ;'i  quoi  quelcpies  auteurs  se 
l»ortent  garants»  (R.i;  un»  plustiuiu- 
lienti.ft  (i.  e.  noit  jihini  qiinm  i/iiini/en- 
l's\.    elliitse   constante    l'u     latin,'   eu 

IKUeil    CMS. 

.  l»i   Nescio  an.  cf.  XXII.  xxxix,  4. 

XVII  [V  Potiundae,  cf.  XV,  1  ; 
XVI,  8. 

[•i' Percussit,  "  il  t]|  frapi»ei...  « 

[3]  Summa...  rerum  (supi)léez 
IVo/anaruin),  le  gouvernement  de  la 
cité  :  .^enalni  iXo/nin)'.  il  imposa 
dftnc  à  Nola  une  cousiilulion  aristo- 
cratique ;  .v«y)ra  Sue.ixida>n,ci.\iy,  13. 
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exercitu  omni  profectus  supra  Suessulam  castris  positis  consedit. 
[4]  Poenus  Acerras  piimum  ad  volunlariam  deditionem  conatus 
perlicere,  postquam  obstinatos  in  fide  videt,  obsidere  atque  oppu- 
gnare  parât,  [oj  Ceterum  Acerranis  plus  auimi  quam  virium  eral  :. 
itaque,  desperata  tutela  urbis,  ut  circiimvallaii  moenia  viderunt, 
priusquaai  continuareiitur  hostium  opéra,  per  intermissa  muni- 
menla  neclectasque  custodias  silentio  noclis  djlapsi,  [6j  per  vias. 
inviaque,  qua  quemque  aut  consilium  aut  error  tulit,  in  urbes. 
Campaniae.quas  satis  certum  eral  non  mutasse  fidem,  perfugerunt. 
[7j  Hannibal.  Acerris  direptis  atque  incensis,  cuni  a  Gasilino  dic- 
tatorem  Romanum  legionesque  venire  Numidae  citi  nuntiassent. 
ne  quis  tumuUns,  tam  propinquis  hostium  castris,  Capuae  quoque 
oreretur,  exercilum  ad  Casilinum  ducit.  [8J  Casilinum  eo  tempore- 
quingenli  Praenestini  habebanl  ruiu  paucis  Homanis  Latinique 
noniinis,  quos  eodem  audita  Cannensis  clades  contulerat.  [9J  Hi,. 
non  confecto  Praeneste  ad  diem  dilectu,  serius  profecti  domo  cuiii 
Casilinum  ante  famam  adversae  pugnae  vonissent  et,  aliis  adgre- 
ganlibus  sese  Romanis  sociisque,  profecti  a  Gasilino  cum  satis 
magno  aginine  irent,  avertit  eos  rétro  Casilinum  nuntius  Cannen- 
sis pugnae.  [10]  Ibi  cum  dies  aliquot,  suspecti  Campanis  timen- 
tesque,  cavendis  ac  struendis  in  vicem  insidiis  traduxissent,  ut  de 
Capuae  defectione  agi  accipique  Hannibalem  satis  pro  certo  ha- 
buere,  interfcctis  nocte  oppidanis,  pariera  urbis,  quae  cis  Voltur- 
num  est  —  eo  enim  dividitur  amni  — .  occnpavere;  idque  praesidiL 


[4]  Poenus,   Hannibal  ;  o6«//Hrt/o«  pression  que  ci-dessus,  XXII.xxxviii,. 

se   rapporte    à    Acerranos    iniplicile-  l  ;  fie.  ;  audita...  clades,  \oy.  XX],  i^ 

ment  contenu  daiif;  Ace/ras,   cf.  xvi,  5;  etc. 

1;    XXI,    vil,  2;  etc.;   oh-sidere.   les        [9].  Hi,  les  cinq  cents  Prénestins  ; 

assiéger;    oppuyiiare.     leur    donner  ad  diem,  au  jour  fixé  par  le  décret 

l'assaut.  (cf.    XXII,  xxxvi,   1   suiv.)  ;    serius, 

[h]    Desperata.   voy.    xiv,   3;   6:  "    en  retard  '<;  aliis  en  accord  avec 
priusquain  omlinunrentur,  avant   que  Roiuanis  (cf.  XXI,  XLVi,  9);  sociis,  ce- 
lés    travaux      d  investissement    ne  sont  l«s  Latins  dont  il  a  été  question, 
fussent  complètement  reliés  les  uns  ci-dessus.  §  8. 
aux  autres.  [10]  Dies  aliquot,  accusatif  de  la 

[f>;  Silentio  noctis,  abhitif  de  ma-  durée:  in   vinvi,  «   tour  k  lowx  \  a cji 

nière  (cf.  vu,  9  .  ncripiijne,  le  présent  de  l'infinitif,  au 

XVIL  7-XX.  Sitye  et  prise  de  Casi-  lieu  du  futur,  parce  qu'il  y  avait  déjà 

linum.  L'armée  d' Hannibal  à  Capoue.  un  commencement  d'exécution  ;  (//»"/- 

[7]    "Venire,    texte    fort    douteux:  ditur  au  présent,  ])arce  qu'on  dit  à 

nous    adojdons    avec    Riemann,    la  l'actif:   ■  Amuis  urbem  dividit  ». 
conjecture  de  Madvi^.' :  le  manuscrit       [li]     Moenia   désig7»e    à    la    fois 

de    Paris    porte    nimis   accipi  ;   riti.  les   murs  d'enceinte   (de  là    ej-ii/va} 

l'adjectif  au  lieu  de  l'adverbe, cf.XXI,  et   les  constructions  qui    sont  com^ 

XXV.  8:  Lv,  11  ;  XXII,  xxxn,  2;  xxv,  prises  dans  l'enceinte  de  la  ville  ;  il 

7  ;  etc.  :  ve  quis  tumulliis.  conjecture  est   vraisemblable  que    du  côté  du 

de  Mùller:  Fabri  proi)osait  ne  qui<:...  fleuve  il  n'y  avait  j)as  de  remparts; 

oreretur   tumullus:   le    manuscrit    de  «//e/"*»  par^è,  de  l'un  des  deux  côtés  ; 

paris    itorte    orererurrunt;    oreretur,  «  cinrta  »,  le  fleuve  y   décrivait   une 

cf.  VII.  8:  XVI,  7.  couibe   et   servait    de    défense  à  la. 

l%\  Latini...  nominis,   même  ex-  ville. 


A.    CHR.    216] 


LIRER    XXIII 


193 


Gisilini  habebant  Romani.  [11]  Additur  et  Perusina  cohors,  homi- 
nes  quadringeuti  sexaginla,  eodern  nuntio.  quo  Praenestini  paucos 
aiite  (lies,  Casilinum  eonpulsi.  [12]  Et  satis  ferme  armatorum  ad 
tam  exigua  moenia  et  flumiiie  altéra  parte  cincta  tuenda  erat; 
penuria  frumeiiti,  nimiiim  etiam  ut  videretiir  tiorainiim,  efliciebat. 
XVlll.  [1]  Hannibal  cum  jam  inde  haud  procul  esset,  Guetulos 
cum  praefecto  nomine  Isalca  praemittil  ac  primo,  si  fiât  coiiloquii 
copia,  verbis  benigiiis  ad  portas  aperiundas  praesidiuraque  acci- 
piendum  perlicere  jubet,  si  iu  pertinacia  perstent,  vi  rem  gerere 
ac  temptare,  si  qua  parte  iiivadere  urbem  possit.  [2]  Ubi  ad 
moenia  adcessere,  quia  silentium  eral ,  solitudo  visa  ;  metuque 
coneessum  barbarus  ratus  muliri  portas  et  claustra  refringere 
parât,  [3]  cum,  patefactis  repente  portis,  cohortes  duae,  ad  id 
ipsum  instructae  intus,  ingenti  cum  lumuitn  erumpunt  stragemque 
hostium  faciunt.  [4]  Ita  primis  repulsis,  Maharbal  cum  majore 
robore  virorum  missus  nec  ipse  eruptioneni  coliortium  sustinuit, 
[■>]  Postremo  Hannibal,  castris  ante  jpsa  moenia  positis,  parvam 
urbem  parvumque  i)raesidium  summa  vi  atque  omnibus  copii? 
oppugnare  parât,  ac  dum  instat  lacessitque,  corona  undique  cir- 
cumdatis  moeiiibus,  aliquot  milites  et  promptissimum  quemque 
e  muro  lurribustiue  ictos  amisit.  [6]  Semel  ullro  erumpentes 
agmine  eleplianlorum  op}>osito  prope  interclusit  trepiilosque  con- 
pulit  in  urbem,  satis  multis,  ut  ex  tanta  paucitale,  interfictis; 
plures  cecidis.seiit,  ni  nox  proelio  intervenissel.  [7J  Postero  die 
omnium  animi  ad  oppugnandum  accenduntur,  uti(|ue  postquam 
corona  aurea  muralis  proposita  est,  atque  ipse  dux  caslelli  piano 
loco  posili  segnem  oppugnationem  Sagunti  expuguatoribus  expro- 
brabat,  Cannarum  ïrasumennique  et  ïrebiae  singulos  adrao- 
nens   universosque.    [8j    Inde  vineae    quoque    coeptae    agi    cuni- 


XVIII  'ti  Inde  dépend  de  haud 
prorul;  fia/,  au  présent  du  sul»jonclif, 
parce  que  praemittit,  qui  précède,  est 
au  présent  liisloriquc  ;  praesidium, 
une  garnison  L'arUiagin(xise  ;  teinp- 
tare,  si...,  «  essayer,  pour  lecas  ou...  » 
(voy.  lAieinann.  'Synt.  Int.,  %  210  bis)  ; 
urbem,    cf.  XX F,  xxx,'2;xlvi,  W;  etc. 

\^l]  Coneessum,  sui)pléez  esse,  «  it 
croyait  ([u'on  avait  al)anilonné  la 
ville  «  :    moliri,    «  l'aire    enfoncer  » 

(cf.     XXIV,  XLVI,  .^1. 

[4]  Nec  ipse,  "  lui  non  plus  » 
(oùS'  «JTo;),  construction  inconnue  à 
la  prose  classi(iui\  au  lieu  de  ne  ipse 
quidem. 

[5]  Et,  "  et  même  »  ;  lurribusrjve, 
des  tours  (|ni  flanquaient  le  rempart. 

i()]Ultro(..  en  prenant  TolTensive  ") 
doit  êlie  liitlaclié  ii  cnniipcri/es  ; 
«Itphantorum,  Tite-Live    a  oublié  de 


nous  dire  (ju'HanniJ»ol  en  avait  reçu 
dAliiiine  ;  car  ceux  qn  il  avait 
emmenés  avec  lui  étaient  morts 
(cf.  XXII,  n,  10):  (repidus,  «  en  dé- 
sordre •'  :  7if.  étant  donné  qu'ils  étaient 
pris  sur  un  lies  laiMi'  t-ffectif  ;  pauci- 
tale, voy.  XXII,  XXIV,  9;  LX,  10. 

[7]  Utlque,  ■■  surtout  •-  ;  expugna- 
toribus  est  réi,Milier,  parce  (fue  le  fait 
d'avoir  |)ris  Sagonte  est  un  titre  de 
gloire  assuré  pour  toujours  aux  sol- 
dats d'Hannibal  ;  exin-nbinbat,  même 
syntaxe  que  ci-dessus  XXII,  v,  ti; 
Trasumenniipto  et,  cf.  XXI,  XXX,  2: 
XXII,  XLiv,  T)  ;  sini/ulos  universosijue, 
tantôt  il  gounnandait  les  soldats  in- 
ilividuellemenl,  tnnl«".t  il  les  admo- 
nestait tous  ensemttle. 

[S]  Vineae,  voy.  noire  édition  de 
César,  pi.  IV.  n»  IS  ;  ciaiicuU,  les 
mines  et  lescontre-minee. 
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nilique.  Nec  ad  varios  conatus  hostium  aut  vis  ulla  aut  ars 
'ieerat  ab  sociis  Romanorum  :  [9]  prupugnacula  adversus  vineas 
-latuere,  transversis  cuniculis  hostium  cuniciilos  excipere.  et  pa- 
laiii  et  clam  coeptis  obviam  ire.  donec  pudor  eliam  Hannibalem 
ab  incepto  avertit,  castrisque  commimitis  ac  praesidio  modico  in- 
posito.  ne  omissa  res  videretur,  in  hiberna  Capuam  concessit. 

[10]  Ibi  partem  majorem  hiemis  exercitum  ia  tectis  habuit,  ad- 
versus omnia  humana  mala  saepe  ac  diu  duratuni.  bonis  inexper- 
tum  atque  insuetum.  [11]  Itaque.  quos  nulla  mali  vicerat  vis, 
perdidere  nimia  bona  ac  voluptates  inmodicae.  et  eo  inpensius, 
quo  avidius  ex  insolentia  in  eas  se  merserant.  [121  Sonmus  enim 
et  vinum  et  epulae  et  scorta  balineaque  et  otium  consuetudine  in 
dies  blandius  ita  enervaverimt  corpora  animosffue.  ut  magis  deinde 
praeteritae  victoriae  eos  quam  praesentes  tutarentur  vires,  [13] 
inajusque  id  peccatum  ducis  apud  peritos  artium  militarium  babe- 
retur.  quam  quod  non  ex  Cannensi  acie  protinus  ad  urbem  Roma- 
nani  duxisset  :  illa  enim  cunctatio  liistulisse  modo  victoriam  videri 
potuit.  hic  error  vires  ademisse  ad  vincendum.  [14]  1  laque  hercule 
velut  si  cum  alio  exercitu  a  Capua  exiret.  nibil  usquam  pristinae 
disciplinaelenuit.  [lo]  Xam  et  redierunt  plerique  scortis  inpliciti, 
et.  ubi  primum  sub  pellibus  haberi  cot^pti  sunt,  viaque  et  alius 
militaris  labor  excepit,  tironum  modo  corporibus  animisque  defi- 
ciebant,  [16]  et  deinde  per  omne  aestivorum  tempus  magna  pars 
sine  commeatibus  ab  signis  dilabeljanlur.  neque  aliae  latebrae 
quam  Capua  desertoribus  erant. 


[\f  Ad,  en  face  de...,  pour  soi)i>o- 
ser  à...  :  ab.  (lu  c<'>té  de....  cf.  Gic, 
i/;7..  ;^(;.|t»<i  :  ■  Til)i...  HUlluiii  rt  me 
aniori-...  nfiiciuiii  defuil  ». 

^9  Propugnacula,  moyens  de  dé- 
feiise  opposé.-;  à  rapproche  du  bélier: 
palam  et  dam  modifient  coeptis; 
etiam,  outre  le  |K:ni  de  succès  de  ses 
efforts,  la  honte  aussi... 

[10]  In  tectis,  "dans des  maisons» 
s  oppose  à  sub  pellib7is  (§  l-^):  bonis 
est  au  datif,  bien  que  ce  cas  con- 
vienne surtout  a  iiisuetum  (cf. XX VIII, 
XVIII.  G),  mais  comme  on  trouve 
inexjjertus  construit  avec  ad  et  l'ac- 
cusatif 'cf.  VI,  xvui,  4),  on  peut 
admettre  ici  une  extension  de  l'em- 
ploi du  datif,  qui  souvent  chez  Tite- 
Livc  it-mpioce  '/'/  et  l'accusatif. 

11  Ex  insolentia,  parce  qu'ils 
n'y  ei;ii''iit  ]>:>-  habitués. 

1-^  Balineaque  et. cf.  §  7;  balmea 
Caù  lieu  de  balneae>  n'est  pas  une 
forme  classique  ;  deinde,  •  dès  lors  ». 


Vi_  Artium  militarium,  au  jilu- 
rièl.  parce  iju'il  s'agit  moins  de  l'art 
militaire  en  général  que  des  règles 
qu  il  donne  et  des  secrets  qu'il  livre; 
priitinux,  cf.  XXII,  XLli,  ;-{  ;  L,  il  ;  du- 
xisst'/,  au  sulijonctif,  parce  que  Tite 
Live  rap]ior[e  la  i»eiis.4e  de  ceux  (jui 
blâmait-ut  llaunibaJ  ;  illa  cunctatio, 
cette  hésitation  passée;  Itic  error, 
cette  faute  récente. 

IV  Alio,  "  toute  différente  "  :  a 
Capua,  même  construction  que  XXI, 
V,  7  :  XV,  ;-!:  lix,  i  :  etc.  ;  usquam  , 
'  en  aucun  lieu  et  en  aucune  cir- 
constance «'  l'cf.  XXIL  LXi,  13); 
teiiuit,  "  il  ne  put  maintenir  «. 

15]  Sub  pellibus,  -  sous  la 
tente  »  ;  '/«,  "  le^^  luarche»  »  :  e.rri'pit 
(suiipléez  pos)  litt.  ■  vint  les  |»rendre  à 
la  suite  de...  ..  :  modo,  «  à  la  façon 
de...  '■  :  ani/iiis...  deficiebant,  »  ils 
manquaient  d'énergie.  » 

[l(\  Aestivorum,  les  campagnes 
avaient  lieu  en  été. 
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XIX.  [1]  Geterum,  initescente  jam  hieine,  educto  ex  hibernis 
luilite,  Gasiiinum  redit,  [2]  ubi,  quamquam  ab  oppugnatiune  ces- 
s.ilum  erat,  ubsidio  tamen  continua  oppidanos  praesidiumque  ad 
ultimuni  inupiae  adduxerat.  [3J  Gastris  Romanis  Ti.  Sempronius 
praeerat,  dictatore  auspiciorum  repetendorum  causa  profecto 
llomam.  [4]  Marcellum  et  ipsum  cupientem  ferre  auxilium  obses- 
sis  et  Vollurnus  amnis  intlatus  aquis  et  preces  Nolanorum  Acerra- 
iiorumque  tenebant  Campanos  tinientium,  si  praesidium  Roma- 
nam  abscessisset.  [;!]  Gracctius  adsidens  tantum  Gasilino,  quia 
praedictum  erat  dictatoris,  ne  quid  absente  eo  rei  gereret,  nihil 
movebat,  quamquam,  quae  facile  omnem  patientiam  vincerent, 
nuntiabantur  a  Gasilino  :  [6]  nam  et  praecipitasse  se  quosdam  non 
tolérantes  famem  constabat,  et  stare  inermes  in  mûris  nuda  cor- 
pora  ad  missilium  telorum  ictus  praebentes.  [~]  Ea  aegre  patiens 
Gracchus,  cum  neque  pugnam  conserere  dictatoris  injussu  aude- 
ret  —  pugnandum  autem  esse,  si  palam  frumentum  inportaret, 
videbat —  neque  clam  inportandi  spes  esset,  [Sj  farre  ex  agris 
circa  undique  convecto  cum  conplura  dolia  conplesset,  nuntium 
ad  magistratum  Gasilinum  misit,  ut  exciperent  dolia,  quae  amnis 
deferret.  [9J  Insequenti  nocte,inlenlis  omnibus  in  llumcn  ac  spem 
ab  nuntio  Komano  factam,  dolia  medio  missa  auuii  detliixerunt; 
aequaliterque  inter  onmes  frumentum  divisum.  [lOJld  postero 
quoque  die  ac  tertio  facliini  est:  nocte  et  mitlebantur  et  pervenie- 
bant;  eo  custodias  lioslium  fallebant.  [HJ  Imbrilms  deinde  conti- 
nuiscitatior  solito  amnis  transverso  vertice  dolia  impulitad  ripam, 
quam  bostes  servabant.  Ibi   baerentia    inter  obnata   ripis  salicta 


XIX  [1]  Ceterum,  i  e.  sed  ;  mi- 
lite, singulier  collecUf;  ex  liibernis, 
cf,  xviii,   10 

[2]  Ad  ultimuni  inopiae,  hk-iuc 
constructioii  ([iic  XXI,  xxxiv,  S  clc. 

[3]  Ti.  Sempronius,  cl'.  XXII. 
I..VII,  !l  ;  (Ui<iiiicii)r7(ni  ri-pi'lpiidoinin 
causa,  le  diclatenr  était  retourné  à 
Rome  pri'udro  de  nouveau  les  aus- 
pices, parc(;  (|ue  queUiue  formalité 
avait  éléniuisc. 

[4]  Et  ipsum,  "  lui  aussi  »  ;  Mar- 
cellus  avait  rfiunuc  StMupronius  le 
plus  vif  (Icsir  de  i)()rici'  secours  à  la 
ville;  Vollurnus ...  inflalus,  même 
construction  (pie  XXI,  i,.".  ;  lenebanl, 
i.  e.  reliiii'ban/,  cf.  XXII.  XXX,  r>  ; 
timentiiun  lemidaco  toute  une  propo- 
sition :  «  timentium  ne  a  Campanis 
oppriuierenlur  >>  ;  si...  ath-ires-iisfiet  reui- 
place  le  fnlur  antérieur  du  stvie  di- 
rect. 

[h]  Ad8idensim|di<ine  liili-o  d'inac- 
tion ;  Casiiin»,  cf.XXI,xxv,  tj  ;  ahscnh: 
co,  parc»;  que  la  proposition  ne  quid... 


gfreret  repré  ente  la  pensée  de  Grac- 
chus ;  nihil  movebat,  cf.  XXI,  LU,  4  ; 
quae,  i.  e.  ea,  quae...,  •<  des  choses  de 
nature  à...  »;  c'est  ce  qui  amena  le 
subjonctif. 

(i]  Preacipitasse  se,  suppléez  de 
miint. 

7]  Si...  importaret,  ■  s'il  voulait  y 
faire  entrer  un  ciinvoi...  ». 

7  Ex  agris  circa,  voy.  xvi,  8; 
XXI,  Ml,  ô;  etc.;  ad  mài/istratuni, 
«  aux  niagislials  »  (l'abstrait  pour  le 
concret). 

'Ifli  Perveniebant,  "  arrivaient  à 
destinalidii  .•  ;  en.  ..  grAce  à  cela  ». 

Il  Cita.tior,:in\>\tU'('Z  fartas  ;  trans- 
verso vertice,  à  cause  d'un  renions 
(pii  les  |)OUssait  de  coté;  obnata  est 
un  néologisme;  ripis,  au  datil. 
(cf.  I,  (i  :  XXII,  xi.ii,  h  ;  etc.)  est  une 
conslinclion  poéli(ine;  nuntintunufue, 
supi)lé('z  i'/;  falleret,  cï.  XXI,  i.vii, 
'A;  Volturno,  ablatif  de  la  question 
qua  ;  missum,  i.  e.  si  niissum  esset 
(Cf.  x,  7). 
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conspiciuntur.  nuntiaturaque  Hannibali  est,  et  deinde  intentioie 
custodia  cautum,  ne  qaid  falleret  Volturno  ad  urbem  missum. 
[121  Nuces  tamen  fusae  ab  Romanis  castris,  cum  medio  amni  ad 
Gasilinum  defluerent.  cratibus  excipiebantur.  [13]  Postre?no  ad  id 
ventum  inopiae  est.  ut  lora  detractasque  sentis  pelles,  ubi  fervida 
mollissent  aqua.  mandere  conarentur  nec  miiribus  aliove  animali 
abstinerent  et  omne  berbarum  radicumque  genus  aggeribus  infiniis 
muri  eruerent.  [14]  Et  cum  hostes  obarnssent  quidquid  herbidi 
terreni  extra  murum  erat.  raporum  semen  injecerunt.  ut  Hannibal 
«Eoneusque.  dum  ea  nascuntur,  ad  Gasilinum  sessurus  sum?  » 
exrlamaret  :  [15]  et  qui  nullam  antea  pactionem  auribus  admise- 
rat,  tuni  demum  agi  secuni  est  passus  de  redemptione  liberoruu) 
capitum.  [16]  Seidunces  auri  in  singulos  pretium  convenit.  Fide 
accepta  tradiderunt  sese.  Donec  omne  aurum  persolutum  est,  ia 
vinculis  habiti:  tum  emissi  sumnia  cum  fîde.  [11]  Id  verius  est 
quam  ab  équité  in  abeuntes  inmisso  interfectos.  Praenestini  ma- 
xima  pars  fuere.  Ex  quingentis  septuaginta,  qui  in  praesidio  fue- 
runt,  minus  diraidium  ferrum  famesque  absumpsit:  ceteri  inco- 
lûmes  Praeneste  cum  praetore  suo  M.  Anicio  —  scriba  is  antea 
fuerat  —  redierunt.  [18]  Statua  ejus  indicio  fuit  Praeneste  in  foro 
statuta.  loricata.  amicta  toga.  velato  capite,  cum  titulo  lamnae 
aeneae  inscripto,  «  M.  Anicium  pro  militibus,  qui  Gasilini  in  prae- 
sidio fuerint.  votum  solvisse.  »  Idem  titulus  tribus  signis  in  aede 
Fortnnae  positis  fuit  subjectus. 

XX  [1]  Gasilinum  oppidum  redditum  Gampanis  est.  firmatum 
septingentorum  mililum  de  exercitu  Hannibalis  praesidio,  ne.  ubi 
Poenus  inde  abscessisset,  Romani  oppugnarent.  [2]  Praenestinis 
militibus  senatus  Romanus  duplex  stipendium  et  quinquennii  mi- 


"^12]  Excipiebantur,   suppléez  ab  [l'^Ab  équité,  singulier  collectif  ; 

ob'ses'sis.  Praejiesiini,  "  des  Pi'énestins «,elnoii 

^13]  U"bi...  mollissent,  pour  le  sub-  "  lesPrénestins  »  ;  minus  dimidiunu  au 

jonclif  de  ré[iétilioii.  voy.  XXI,  IV,  4  ;  lieu  de  minus    quam  dimijivm  ;  cum 

XXXV,  4:  xi.n,  4:  XXII.ii.  7;  etc.  praetore  suo,  voyez  ce  qui  a  été  dit 

[14".  Obarassent, néologisme;  rt^^e-  ci-dessus,  vu,  8.' 

ribus'  /d\i  lieu  de  ex  aggprihus:irifirnis  'IS]  Fuit,  et  non  est,  parce  qu'elle 

mûri,  de  l.i  base  des  levées  de  terre  néxi'stait    plus    du   temps    de   Tile- 

qui  constituaient  IVnceinte  ;  ierreui,  Live  ;   lamnae,   au   datif,    cf.    XXII, 

adjectif  neutre  pris  substantivement;  xlix,  14;  fuerint,  subjonctif  du  style 

ut,  «  si  bien  que...  ->  :  nuscuntvw   (cf.  indirect  :  pour  l'emploi   du  parfait, 

XXII,  xxix,  9),  voy.  Rieraann,  Synt.  au  lieu  du  plus-que-parfait,  cf.  xi,. 

lat..  ;  .14,  a.           '  4-6;  fuit  subjectus,  et  non   subjectus 

,15]"  Et,    "    et    alors    •  ;    capitum,  est,  parce   que,    si  celte  inscription 

voy.  XXII.  LU,  .3.  avait  existé  autrefois,  il  n'y  en  avait 

[16"    Septunces,  suppléez  singuli  plus  trace  du  temps  de  Tite-Live. 

(cf.  XXn,  xxiii,  6;  7  12  d'as  (libral)  XX  ;i]    Campanis,  aux  habitants 

par  tête:  convenit,  le  verbe  s'accorde  de  la  Gampanie   plutôt  qu'à  ceux  de 

avec  l'apposition  (pretium),  an  lieu  de  Capoue),  cf.  xvii,  10. 

s'accorder    avec  le  sujet  ^^septunces)  ;  [2[  Non  mutaverunt,  suppléez  ci- 

fide,  la  parole  d'Hannibal.  viia'tem. 
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litiae  vacationem  decrevit:  civitate  cum  donarentur  ob  virtutem,. 
non  mutavei'unt.  [3]  Perusinorimi  casus  obscurior  fama  est,  quia 
nec  ipsorum  monuniento  ullo  est  inlustratus  nec  decreto  Roma- 
norum. 

[4]  Eodem  tempore  Petelinos.  qui  uni  ex  Bruttiis  manserant  in 
amicitia  Romana,  non  Garfhaginienses  modo,  qui  regioneni  obti- 
nebant,  sed  Bruttii  quoque  ceteri  ob  separata  ab  se  consilia  oppu- 
unabant.  [5]  Quibus  cum  obsistere  malis  naquirent  Petelini,  lega- 
tos  Romam  ad  praesidium  petendum  miseront.  Quorum  preces 
lacrimaeque  —in  questus  enim  tlebiles,  cumsibimet  ipsi  consulere 
jussisunt.  sese  in  vestibulo  curiae  profuderunt  —  ingentem  mi- 
sericordiam  patribus  ac  populo  moverunt.  [6]  Consultique  iterum 
a  M.  Aemilio  praetore  patres,  circumspectis  omnibus  imperii  vi- 
ribus,  fateri  coacti,  nibil  jam  longinquis  sociis  in  se  praesidi 
esse,  redire  donium  fideque  ad  ultimum  explela  consulere  sibimel 
ipsûs  in  reliquum  pro  praesenti  fortuna  jusserunt.  [7]  Haec  post- 
quam  renuntiata  legatio  Petelinis  est,  tantus  repente  maeror  pa- 
vorque  senatum  eoruni  cepit,  ut  pars  jirofugiendi,  qua  quisque 
posset,  [8]  ac  deserendae  urbis  auctores  essent,  pars,  quando  de- 
serti  a  veteribus  sociis  essent,  adjungendise  ceteris  Brutliis  ac  per 
eos  dedendi  Hannibali.  [9J  Vieil  tamen  ea  [lars,  qiiaenihil  raptim 
nec  temere  agendum  consuleiidumque  de  inlegro  censuit.  [lOJ  Re- 
lata postero  die  |)er  minorem  Irepidationem  re,  tenuerunt  opti- 
males, ut,  convectis  omnibus  ex  agris,urbem  ac  nuu-os  lirmarent. 

XXI.  [IJ  Per  idem  fere  tempus  litterae  ex  Sicilia  Sardiniaque 
Romani  allatae.  [2J  Priores  ex  Sicilia  T.  Otacilii  propraetoris  in 
senalu  recitatae  sunl  :  «P.  Furium  praetorem  cum  classe  ex  Africa 
Lilybaeum  venisse;  ipsum  graviter  saucium  in  discrimine  ultimo 
vitae  esse;  militi  ac  navalibus  sociis  neque  stipendium  neque  fru- 


['■fj  Inlustratus,  ••  misea  liuiiière  ».  [!)]  Agendum  se  rapporte  à  la  pre- 

[4j  Ob  est  classique  dans  les  locu-  luiere  propositioii,  et  cousulenUum  à 

lions  où  entre  le  participe  passé;  al/  la  seconde. 

se,  au  lieu  de  iifj  suis  {consiliis).  [iOj  Per,  «  avec  »  (pour  signifier  la 

[5]  Sibimet   ipsi,  et    non    sibhnet  manière);   trépidai iunem,  «  désarroi, 

ipsia,  parce  (jue  c  est  à  eux  seuls  de  iirécipilalion  »  ;  loiuerunt,   au     lieu 

veiller  à  leur  salut  :  in  vestibulo  eu-  d'obtinuerunt,  «  ils  réussirent  à  leur 

riae,  cf.  XXII.  i.ix,  Itî.  persuader  tle...  »;  onunôw*,  au  neutre. 

[tj]  Longinquis   sociis,    pour    les  voy.  XXI,  xi,  12. 

alliés    qui    étaient    loin    île    Rome;  XXI-XXiV,    ô.    Oiapositions  prises 

fideque...  expli-ta,  (|u;inil  ils  auraient  jtar  les  Uomains  à  l'extérieur  et  d  l'in- 

rcmpli  jusqu'au   hout  leur  devoir  de  lérieur. 

fidèles  allies.  XXI  ['2]  Priores  doit  être  ratlaclié 

./]  Renuntiata  legatio,  cf.  vi,  3;  à  recitatae  sunt;  e.v  Sicilia  («i  ix   t?;; 

repen/e,  h  cause  de  la  déception  inat-  Hixt/.i'ctî)  sert  à<iualitier  litterae,  sujet 

tendue  qu'ils  éprouvaient.  sous-entendu  de  recitatae  .'iuiil  ;  ipsum, 

[8]  Essent,  subjonctif  du  style  in-  Furius;  navalibus  soriis,  ><  aux  nia- 
direct  :  «  puisque,  disaient-ils,  ils  telots  «  ;  ad  diem,  «  au  jour  fixé  » 
étaient  abandonnés...  ■«  (cf.  xvii,  V). 
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mentum  ad  diem  dari  neque.  uude  detur,  esse;  [3J  magnopere 
suadere.  ut  quaiu  primum  ea  mittantur,  sibiqiie,  si  ita  videatur, 
ex  novis  praetoribus  successorem  mittant.  »  [4]  Eademque  ferme 
de  slipendio  frumentoque  ab  A.  Cornelio  Mammula  propraetore 
exSardiniascripta.  Uesponsumutrique.  «non esse, undemitteietur.» 
jussique  ipsi  classibus  atque  exercitibus  suis  consulere.  [oj  T.  Ota- 
cilius  ad  unicum  subsidium  popiili  Romani.  Hieronem,  legatos 
cum  inisisset.  in  stipendium  quanti  argenti  opus  fuit  et  sex  men- 
sum  friimentura  accepit;  Cornelio  in  Sardinia  civitates  sociae 
bénigne  contulerunt. 

[61  Et  Romae  quoque  propler  penuriam  ai-genti  triumviri  inen- 
sarii  rogatione  M.  Minuci  tiibuni  plebis  facti.  L.  Aemilius  Papus, 
qui  ci'usul  censorque  fuerat.  et  M.  Atilius  Regulus,  qui  bis  consul 
îueiat.  et  L.  Sciibonius  Libo,  qui  tum  tribunus  plebis  erat.  [7]  Et 
«luunjviri  creati  M.  et  G.  Atilii  aedem  Concoidiae,  quam  L.  Man- 
lius  piaelor  voverat,  dedicaverunt:  et  très  pontifices  creati.  Q.  Cae- 
cilius  Metellus  et  Q.  Fabius  Maximus  et  Q.  Fulvius  Flaccus,  in 
locuni  P.  Scantini  demortui  et  L.  Aemili  Pauli  consulis  et  Q.  Aeli 
Paeti.  qui  ceciderant  pugna  Gannensi. 

XXN.  [IJ  Gum  cetera,  quae  continuis  cladibus  fortuna  minuerat, 
quantum  consiliis  buinanis  adsequi  poterant,  patres  explessent, 
[2]  tandem  se  quoque  et  solitudineui  curiae  paucitatemque  conve- 
nientium  ad  publicuui  consilium  respexerunt.  ^31  Neque  enim 
post  L.  .\emilium  et  C.  Flamiiiium  censores  senatus  leclus  fuerat, 
cum  tantum  senatorum  adversae  pugnae,  ad  hoc  sui  quemque  ca- 
sus  pe:*  quinquennium  absumpsissent.  [4]  Gum  de  ea  re  M.  Aemi- 
Hus  praet')r,  dirtatore  post  Gasilinum  amissum  luofecto  tandem 
ad  exerciiuni,  exposcentibus  cunctis.  rettulisset.  tum  Sp.  Garvilius, 
cum  longa  oratione  non  ]»atrum  solum  inopiam  sed  paucitatem 
etiam  «-ivium.    ex    quibus  in  patres  legerentur.  conquestus  esset, 


^3^  Ea,  la  solde  et  lo  Mé;  mitlon-  prirliini  d'un  iiorsoiiiiage  qui  fn  mou- 

/«/',' parce  que  rex])t'dilion  en  sera  rant   laisse  un  siège  vide  dans  une 

f;iite  sur  l'ordre  du  sénat:  vutlant.  asseuiMée  ou  un  collège;  il  s'oppose 

parce  que  ce  sera  le  sénal  lui-niènie  ici  a  ffideraiit. 

qui  lui  enverra  un  successeur.  XXII  ';2]  Convenientium  est  pris 

*'  Ipsi,  de  leur   projtre  initiative,  su'uslantivement  et  garde  néaiunoins 

^5"^^  Unicum,  non   pas  "  le  seul  -.  sa    construction   verliale    (cf.    X.\T, 

mais  "  seul  en  son  genre  >•,  «  unique  »,  xliv.  H  ;  etc. 

"   incomparable  ..  ;  qunntL  i.  e.  tau-  :V  Lectus  fuerat,  cf.  xiv,  ?:  cum 

titin  an/enti.   ijumiti...;    sur  la   cons-  -  bien    que...  •>  ;   sui...  ra.sM.9  (des  ac- 

truction   du  génitif  ix\ec  opus  fuit,  ciilents  qui  n'avaient  touché  que  leur 

voy.  XXII,  Li,  ■^■.  menswn.  an  lien  de  propre  personne)  s'oppose  à  adversae 

mcKsiiurt  ;  contulf/uiit  eut  \)Vï^a.h$olu-  puf/iuie  (c'est-à-dire  à   une  calamité 

rnent  :  «s'imposèrent  dos  contribu-  jiublique);     quiquennium,     Tile-Live 

lions  "   quelles  envovèreni  en  argent  comi»te  l'année  courante, 

ou  en  nature).            '  '4]    Post...  amissum,    cf.    XXII, 

'■>"  Argenti,  d'argent  monnayé.  xxxvi.O  :  rettulissft   il  avait  mis  la 

7"  "Voverat,  voy.  XXII.  xxxiii,  7;  question  à  l'ordre  du    jour,  leyeren- 

dtniortui  est  le    terme   consacré  en  tw  a  pour  sujet    tenatores. 
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[5]  explendi  seriatus  causa  et  jungendi  artius  Latini  nominis  cum 
pOi)ulo  Romano  magnopere  se  suadere  dixit,  ut  ex  singulis  popu- 
lisLatinoruiii  binis  senatoribus,  çî/i6us  patres  Romani  censuissent, 
civitas  daretur  atque  ei  in  deniortuorum  locura  in  senatum  lege- 
rentur.  [6]  Eam  sententiani  haud  aequioribus  animis  quani  ipso- 
runi  quondani  postalatum  Latinorum  pali-es  audierunt  ;  [7|  et 
cum  fremitus  indignantium  tuta  curia  esset,  et  praecipue  T.  Man- 
lius  «  esse  etiam  nunc  ejus  stirpis  virum  »  diceret.  «  ex  qua  quon- 
dam  in  Gapitolio  consul  minatus  esset  quem  Latinum  in  curia 
vidisset,  eum  sua  manu  se  interfecturum  »,  [8]  Q.  Fabius  Maxi- 
mus  numquam  rei  nllius  alieniore  tempore  mentionem  factam  in 
senalu  dicit,  quam  inter  tam  suspen>>os  sociorum  animos  incer- 
tamque  Cdem  id  jactuni,  quod  insuper  sollicitaret  eos.  [9]  Eam 
uniiis  hominis  temerariam  vocem  silentio  omnium  extingu- 
endam  esse  et,  si  quid  umquam  arcani  sanctive  ad  silendum 
in  curia  fuerit,  id  omnium  maxime  tegendum,  occulendum, 
obliviscendum,  pro  indicto  habendum  esse.  »  Ita  ejus  rei 
oppi-i^ssa  mentio  est.  [lOJ  Dictatorem,  qui  censor  ante  fuisset 
vetustissimusque  ex  iis,  qui  viverent,  censoriis  esset,  cre- 
ari  placuit,  qui  senatum  legeret,  accirique  G.  Terentium  consulem 
ad  dictatorem  dicenduin  jusserunt.  [il]  Qui  ex  Apulia,  relicto  ibi 
praesidio,  cum  magnis  itineribus  Romam  redisset,  nocte  proxima, 
ut  mos  erat,  M.  P'al)ium  Biiteonem  ex  senatus  consulto  sine  ma- 
gislro  equitum  dictatorem  in  sex  menses  dixit. 

XXlll.  [1]  Is  ubi  cum  lictoribus  in  rostra  esccndit.  neque  duos 
dictatores  tempore  uno,  quod  numquam  antea  factum  esset,  pro- 
bare  se  dixit,  [2J  neque  dictatorem  sine  inagistro  equitum,  neccen- 
soriam  vim  unipermissam  et  eidem  iterum.  nec  dictatori  nisi  rei 


'.'•]  Causa,  «  en  vue  de...  »;  Latini  vi,    2'■^    :    «   Senno...    extinguitur   «  ; 

»/ow/nîs.  cf.  XXII,  Lvu,  10,  etc.  :  i/»/5  saurti...     atl     siienitum,     expression 

sf'Hiitoribus,   deux  Latins  (par  cité),  recherctiée    faile  sur  le   modèle  de 

pourvu  qu'ils  fussent  déjà  sénateurs  neressarius    ad    si'eudHin    (cf.    XXI, 

diins  leur  cité  ;  quihus...  censuissent,  xxv,    (i)   :   «   un  secret   qu'on   devait 

supi)léez     civitateni     dundam     esse;  taire, comme  s'il  s'aj^issait  d'un  uiys- 

dcntortuofum,  cf.  xxi,  7;   legerenhir,  tère  »; ''^  cette  proposition  (de  Càr- 

supi)léez  a  cejisoribus.  vilius). 

[^i]  Ipsorum,  cf.  vi,  (1  et  8.  [10]  Qui...  fuisset,  cf.  xiv. '.!  -.qui... 

['r_  Fremitus  indignantium,  "  un  !<\'crrt.  pni|)(»siti(ni  finale, 

frémissement  d'indij,Miation   »;   iuia  ,11]  Sine  magitro  equitum   rem- 

cwrm,  ablatif  de  laciueslion  môî  ;es."îP,  pl.àce  un  adjectif  délerminant  dicta- 

suppléez    se;    etiam    mine    (au     lieu  torem. 

à'etiam  tune),  comme  si  le  style  était  XXIIT  [\    Quod  exprune  la  pensée 

direct;  ex  qua,  suppléez  o/-/w?uZms.  de  M.  Fnliius;  de  l;'i  le  subjnnctif. 

[H]  Inter...  suspenses,  i.    c.cum...,  [i]    Eidem,    à    queNiu'un    ([ui    en 

sn<:/„'nsi  essent  ;   id...   quod...,    <<    une  avait   iir-jà    été  uni'  fois    revêtu;   rei 

prciposition   de  nature  à   aujjmenler  (suppléez    publicue]   f/erendae    ' nusa, 

encoie    leur  agitation  (si    elle  étiiit  ><  en  vue  de  diriger  "l'étal    »  (et  non 

ecai-iée)  ».  en  vue  iraccomi>lir  une  mission  par- 

]'.)]  Extinguendam,  cf.  Cic,  /irp.,  ticulièrej. 
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gerendae  causa  creato  in  sex  menses  datum  imperium  :  [3]  «quae 
inaioderata  fors,  tempus  ac  nécessitas  fecerit,  iis  se  modum  im- 
positurum  :  nani  neqiie  senatu  quemquam  motiiiTim  ex  iis,  quos 
C.  Flaminius  L.  Aemilius  censores  in  senatum  legissent;  [4]  trans- 
cribi  tantum  recitarique  eos  jussurum,  ne  pênes  unum  hominem 
judicium  arbitriiimque  de  fama  ac  moribus  senatoris  fuerit;  et 
ita  in  demortuorutn  locum  sublecturum,  ut  ordo  ordini,  non 
homo  homini  praelatus  videretur.  ^>  [IJ]  Recitato  vetere  senatu, 
inde  primes  in  demorluorum  locum  legit,  qui  post  L.  Aemilium, 
G.  Flaminium  censores  curuleni  magistratum  cepissent  necduni 
in  senatum  lecti  essent,  ut  quisque  eoruui  primus  creatus  erat; 
[6J  tum  legit,  qui  aediles.  tribuni  plebis  quaestoresve  fuerant  ; 
tum  ex  iis.  qui  minores  magistratus  cepissent,  qui  spolia  ex  tioste 
fixa  domi  liabereut  autcivicam  coronam  accepissent.  ["îj  Itacen- 
tum  septuaginta  septem  cum  ingenti  adprobatione  hominum  in 
senatum  lectis,  extemplo  se  magistratu  abdicavit  privatusque  de 
rostris  descendit,  lictoiibus  abire  jussis,  turbaeque  se  inmiscuit 
privatas  agentium  res,  tempus  hoc  sedulo  terens,  [8]  ne  deducendi 
sui  causa  populum  de  foro  abduteret  :  neque  tamen  elanguit  cura 
hominum  ea  mora.  frequentescjue  eum  domum  deduxerunt.  [9j 
Consul  noote  insequenti  ad  exercitum  redit  non  facto  certiore  se- 
natu. ne  comitiorum  causa  in  urbe  retineretur. 

XXIV.  [IJ  Postero  die  consultusa  M.  Pomponiopraetore  senatus 
decrevit  dictatori  scribendum.  uti,  si  e  republica  censeret  esse,  ad 


3  Quae,  accusatif  pluriel  neutre; 
ac  est  irregulier  :  il  eût  fallu  sup- 
primer tome  conjonction  ou  écrire 
jie^esiiiasque ;  fererit  s'accorde  avec 
le  dernier  des  sujets  exprimés;  moiu- 
rum,  suppléez  se  exprimé  devant 
impoiiluintm  ;  C.  flaminius,  L.  Aemi- 
lius. dans  le  style  officiel  on  n  exprime 
pas  et  entre  les  noms  de  deux  ma- 
gistrats précédés  de   leurs  prénoms. 

[4]  TransciiDi,  il  se  contentera  de 
faire  recopier  les  noms  des  anciens 
sénateurs  sur  la  nouvelle  liste:  fue- 
rit, au  parfait,  pour  signifier  :  "  per- 
sonne n*-  pourra  dire  qu'un  seul 
homme  a  eu  entre  les  mains  le  pou- 
voir de :  le  complètement  de  {se) 

sublerturum  est  alios,  qu'il  faut  sup- 
pléer ;  ordo  ordini,  -telle  catégorie  à 
telle  autre»;  homo  homini,  "telle 
personne  à  telle  autre  »  :  suivant 
un  usage  constant  en  latin, la  répéti- 
tion du  substantif  au  cas  approprié 
sert  a  exprimer  l'idée  que  le  fran- 
çais rend  parle  mot  -  autre  «'d'après 
Riemann'. 

[5]  Inde,  voy.  XXII.  xxx,  1  ;    de- 


morluoi'ujn.  cf.  XXI,  7  ;  ut  quisque,  en 
suivant,  pour  les  désigner,  leur  ordre 
d'ancienneté. 

[o;  Aediles.  etc.,  ce  sont  des  magis- 
trats de  rang  inférieur  aux  autres  ; 
tum  ex  iis,  etc.  entendez  :  "  Ex  lis 
qui...  cepissent,  eos  legit  qui  spolia 
haberent.  etc.  »  :  qui  est  suivi  du 
subjonctif,  parce  qu'il  signifie  <  qui 
répondaient  à  cette  condition  de...»  ; 
ex  lioste,  expression  adverbiale 
construite  comme  qualificatif  de 
spolia  ;  fixa  domi,  on  les  clouait  soit 
ù  la  porte,  soit  dans  le  vestibule 
des  maisons. 

[7]  Terens,  cf.  XXI,  xi,  3  ;  dedu- 
cendi sui.  cf.  XXI.  XLi,  1. 

[8]  Elang-uit,  métaphore  expres- 
sive, mais  néologisme. 

XXIV  ,1]  M,  Pomponio,  cf.  XXII,. 
XXXV,  ô  ;  ad  consiiles  subrogandos, 
«  pour  procéder  à  la  nomination  de 
nouveaux  cr>nsuls  ■•.  expression  con- 
sacrée en  parlant  du  magistrat  qui, 
en  sa  qualité  de  président  des  co- 
mices, soumet  au  peuple  l'affaire  de 
l'élection. 
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<)onsules  subrogandos  veniret  cum  magistro  equitum  et  praetore 
M.  Marcello,  [2]  ut  ex  ils  praeseatibus  noscere  patres  possent,  quo 
statu  res  publica  esset,  consiliaque  ex  rébus  caperent.  Qui  acciti 
erant,  omnes  venerunt,  relictis  legalis,  qui  legionibus  praeessent. 
[3]  Dictator  de  se  pauca  ac  luodice  locutus  in  magistnim  equitum 
Ti.  Semproniurn  Gracchum  maguam  partem  gloriaevertit,  couii- 
tiaque  edixit,  quibus  L,  Postuniius  tertium  absens,  qui  tum  Gal- 
liam  provinciam  obtinebat,  et  Ti.  Sempronius  Gracchus,  qui  tum 
magister  equitum  et  aedilis  curulis  erat,  consules  creantur.  [4j 
Praetores  inde  creati  xM.  Valerius  Laevinus  iterum,  Ap.  Glaudius 
Pulcher,  Q.  Fulvius  Flaccus,  Q.  Mucius  Scaevola.  [5]  Dictator, 
creatis  magistratibus,  Teauum  in  hiberna  ad  exercitum  redit, 
relicto  magistro  equitum  Romae,  qui,  cum  post  paucos  dies  ma- 
gistratum  initurus  esset.  de  exercitibus  scribendis  conparandisque 
in  annum  patres  coosuleret. 

[6]  Cum  eae  res  maxime  agerentur.  nova  clades  nuntiata,  aliam 
super  aliam  cumulante  in  eum  annum  fortuna,  L.  Postumium 
consulem  designatum  in  Gallia  ipsum  atque  exercitum  deletos. 
[7]  Silva  erat  vasta  —  Litanam  Galli  vocabant  —,  qua  exerci- 
tum traducturus  erat.  Ejus  silvae  dextra  laevaque  circa  viam 
Galli  arbores  ita  inciderunt,  ut  inmotae  starent,  momento  levi 
impulsae  occiderent.  [8]  Legiones  duas  Romanas  habebat  Postu- 
niius sociumque  ab  supero  mari  tantuiu  conscripserat,  ut  viginti 
quinque  milia  armatorum  in  agros  hostium  induxerit.  [9]  Galli 
oram  extremae  silvae  cum  circumsedissent,  ubi  inl ravit  agmen 
saltum,  tum  extremas  arborum  succisarum  impellunt.  Quae  alla 
in  aliam  instabilem  per  se  ac  maie  haerentem  incidentes  ancipiti 
strage  arma,  viros,  equos  obruerunt,ut  vix  decem  homines  effuge- 
rent.  [10 1  Narn  cura  exanimati  plerique  essent  arborum  truncis 
fragmentisque   ramorum,  ceteram  multitudinem    inopinato  malo 


[2]  Qui...    praeessent,    «  chargé?  Icvi  momento,  «  d'une  légère  impul- 

de  commander...  »  sion  ». 

[3]  Tertium  («  pour  la  ti-oisirmo  'S!'    Socium,     génitif     archaïque, 

fois  »),  suppléez  consul  creuttir.  couiphhutnit    do    tnntr/ni  ;    ah    supero 

[4]  Inde,  i.  o.  deimie,  "  i)uis  ".  miD'i,  c'est-à-dire  levés  en  Onibrie  et 

[5]  Magistratum,  le  consulat  ;    in  parmi  los  peuples  désignés  ci-dessus, 

annwn,    pour    l'année    de    son    con-  XXII,  ix..-):    imluxerit,  au    lieu   de 

sulat.  V\my>iivr-di{  inrhicert'f  {cf  xvi,  14). 

Q-\:].  /{>-rprs  en  Cisnlpine.  >)]  Extremae    est     inutile;    oram 

[6]  Maxime,  "  justement  »,    "  pré-  si/rae  aiu'ait  suffi  :   c.rfremas  désigne 

cisémenX '■;  nuntiata,  s.-e.  est  ;  alium,  les  arbres  qui  se  trouvaient    à    l'ex- 

suppléez  cladeni;  in  eum  annum,    la  trémité  de  la  forêt,  à  l'entrée  et  à  la 

Fortune  accumulait  sur  cette  année  sortie  de  la  route  que  suivaient   les 

tous  les  malheurs  et  faisait  succéder  Romains;   anr ipi ti  esl  expliqué  par 

les  désastres  aux  désastres;    in   Gai-  les  mots   dextra  laevaque,    etc.,    du 

lia,  en  Gisalj.iue,.  §  7. 

[7]  Ejus  silvae  dépend   iVarhorcs;  ^  [10'  Paucis...  captis,    cf.  XXI,    i, 
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trepidam  Galli  saltiim  omnem  armati  circiimsedentes  interfece- 
runt.  paucis  e  tanto  numéro  captis.  qui  pontem  fluminis  petentes, 
obsesso  ante  ab  hostibus  ponte,  interclusi  sunt.  [llj  Ibi  Postumins 
omni  vi.ne  caperetur  dimicans  occubuit.  Spolia  rorporis  caputrpie 
praecisuui  ducis  Boi  ovantes  templo,  quod  sanctissimum  est  apud 
eos.  intulere.  [12]  Purgalo  inde  capite.  ut  mos  iis  est,  calvam 
auro  caelavere  :  idque  sacrum  vas  erat.  que  sollemnibus  libarent, 
poculurnque  idem  sacerdcttibiis  ac  templi  antistitibus.  !13]  Praeda 
quoque  haud  minor  Gnllis  qvnm  Victoria  fuit:  nam  efcsi  magna  pars 
animalium  strage  silvae  oppressa  erat,  tanien  ceterae  res,  quia 
nihii  dissij)atum  fuga  est.  stratae  per  omnom  jacentis  agminis 
ordinem  inventae  sunt. 

XXV.  [1]  Hacnuntiata  clade,  cum  per  dies  multos  in  tanto  pa- 
vore  fuissel  civitas,  ut,  tabernis  clausis,  velut  nocturna  solitudine 
per  urbeui  facta.  senatus  aedilibus  negotium  daret,  ["2]  ut  urbem 
circumirent  aperirique  tabernas  et  maestitiae  publicae  speciem 
urbi  demi  juber^nt.  tum  Ti.  Sempronius  senatum  habuit  consola- 
tusque  patres  est  et  adhorlatus,  [3]  ne.  qui  Gannensi  ruinae  noa 
succubuisseiit,  ad  minores  calauiilales  animos  summitterent.  \\\ 
«Quod  ad  '".arthaginienses  bostes  Hannil)alemque  attineret.  prospéra 
modo  essent.  sicut  speraret  futura.  (iallicum  bellum  et  omitti  tut(» 
et  ditîerri  posse.  ultionemque  eam  fruudis  in  deorum  ac  populi 
Romani  potestate  fore.  De  hoste  Poeno  exercitibusque,  per  quos 
id  bellum    gereretur,    consultandum    atque  agitandum.  »  [5]  Ipse 


5  :  "  Stipeiidio  etiam  insuper  impo- 
silo  "  ;  jiontem...  ponte,  répétition 
intentionnelle,  pour  éviter  toutt- 
obscurité;  pour  l'eniiiloi  de  l'ablatif 
absolu,  voy.  vi.  1  et  comparez  Ces., 
B.  G.,  V,  44,  ti  (avec  la  note  de  notre 
édition. 

Il"  Templo,  même  emploi  du 
datif  que  XXII,  V,  5. 

VI  Purgato,  en  débarrassant  le 
cràné  de  la  peau  et  de  la  cervelle: 
ut  mos.,.  est.  voy.  V,  xxviii.  ;^:  nttru 
caelavere.  ils  y  incrustèrent  des  orne- 
ments en  or;  sollemnibus,  pluriel 
neutre  pris  substantivement  [•<  aux 
jours  de  grandes  fêtes  ■  ;,  et  ablatif 
de  la  question  quando  (cf.  xiv,  4;; 
idem,  •■  en  même  temps  -  (cf.  XXI, 
XXI.  i:^. 

;  13]  Animalium  désigne  les  êtres 
animés,  y  coinjaMs  les  hommes. 

XXV.  Dispositions  prises  en  vue  de 
la  guerre. 

XXV  1]  Tabernis  ("  les  boutiques 
des  marchands  • ,(  clausis  est  à  la 
fois  la  conséquence  de  tanto  pavo- 
re  et  la  raison  de  ut...  neyotium 
daret.  etc. 


;2]  Publicae,  en  fermant  sponta- 
nément les  boutiques  les  Romains- 
avaient  agi  comme  il  était  d'usage 
de  le  faire  en  cas  de  deuil  public, 
quand  les  magistrats  décrétaient  la 
suspension  de  toutes  les  atîaires 
ijustitiuni-.  voyez  dansTite-Live  IX, 
vu,  7-tS  le  récit  dune  manifestation 
semblable. 

:V  Senatum  habuit,  bien  que 
n'étant  encore  que  mayister  eqnituni 
(iracchus  avait  le  droit  de  convoquer 
le  sénat,  tout  connue  le  préteur  aont 
il  était  d'aillevu's  légal  (cf.  Cic, 
Ley.,  m,  3,  0  :  «(^  -  en  présence 
de...  '. 

4  Quod...  attineret,  pour  la 
construction,  cf.  XXX,  vm,  1  :  "  Ve- 
lut  debellato,  quod...  ad  Syphacem 
attineret  >•  ;  modo,  i.  e.  dummodn  : 
omitti  est  un  peu  plus  fort  «lue 
di/fei-ri,  bien  ([ue  les  mots  eo  atnw 
(§  U)  nous  indicjuent  qu'il  faut  tra- 
duire :  '<  ne  pas  s'en  occuper  du 
tout  jiour  le  moment  »  ;  ultioneim/ue 
eam  (au  lieu  de  ejus  i.e.  belli),  sup- 
pléez quae  annis  qxiaerenda  foret; 
ïd  bellum,  la  guerre  avec  Hannibal. 
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primum.  quid  peditum  equitiimque,  quid  civium,  qiiid  sociorum 
in  exercitu  esset  dictatoris,  disseruit;  tum  Marcellus  siiariim  co- 
piarum  sunimam  exposuit;  quid  in  Apulia  cum  G.  ïerentio  con- 
sule  esset,  a  peritis  qiiaesitum  est.  Nec,  unde  duo  consulares 
exercitus  satis.  firmi  ad  tanlum  bellum  efficerentur,  inibatur  ratio. 
Itaque  Galliani,  quaniquam  stimulabat  justa  ira,  omitti  eo  anno 
plaçait.  Exercitus  dictatoris  consuli  decretus  est.  [7J  De  exercitu 
M.  Marcelli,  qui  eorum  ex  fuga  Gannensi  essent,  in  Siciliam  eos 
traduci  atque  ibi  miJitare,  donec  in  Italia  belluin  esset,  placuit  ; 
[8]  eodem  ex  dictatoris  iegionibus  reici  militem  minimi  quenique 
roboris,  nullo  praestituto  uiilitiae  tempore,  nisi  quod  stipendio- 
rum  legitimorum  esset.  [9j  Duae  legiones  urbanae  alteri  con- 
suli, qui  in  locum  L.  Postumi  suUectus  esset,  decretae  sunt, 
eunique,  cum  primum  salvis  auspiciis  posset,  creari  placuit  ;  [lOJ 
legiones  praeterea  duas  primo  quoque  tempore  ex  Sicilia  acciri, 
atique  inde  consulem.  cuilegiones  urbanae  evenissent,  miiitum 
sumere  (piantuui  opus  esset;  [llj  G.  Terentio  c<»nsuli  prorogari  in 
annum  imperiuui,  tieque  de  eo  exercitu,  quem  ad  praesidium  Apu- 
liae  haberet,  quicquam  minui. 

XXVI.  [1]  Dum  haec  in  Italia  gerunlur  appai-anturque,  niliilo 
segnius  in  Hispania  bellum  erat,  sed  ad  eam  diem  magis  prospe- 
rurn  Romanis.  [2J  P.  et  Gn.  Scipionibus  inter  se  partitis  copias, 
ut  Gnaeus  terra,  Publius  navibus  remgereret,  Hasdrubal  Poenorum 
imperalor,  neulri  parti  virium  salis  fidens.  procul  ab  hoste  inler- 
vallo  ac  locis  tutus  tenebat  se,    quoad    nmllum  ac  diu  obteslanti 


in'i  Quid,  suiiplécz  ropiartan  ;  in 
Ajiu/ia.  cf.  \xii,  11;  a  jierilis,  à 
ceux  (jui  t;t;ii('iit  au  cnuranl. 

7  De  exercitu,  etc.,  "  «juant  ù  lar- 
mée  (le  Marccllus  >;  eorum  iciwoio, 
coiitrair«Mu«'ul  à  l'usage,  au  collt^ctif 
exerrihi  placi;  daus  la  luùiue  propo- 
silio"  -.ex  fu(/a,  «  après  avoir  ccliapité 
à  la  tlérdi.lu  '■;  esst'ul,  au  sulijoiictil', 
non  seuleiuenl  parce  que  'jui  a  le 
nièiue  sens  (|ue  ci-dessus,  xxiii,  (j, 
mais  encore  parce  que  la  proposi- 
tion relative  dépend  d'une  proposi- 
tion inlinitive  eos...  trailuri ;  même 
emploi  du  subjonctif  dans  la  propo- 
sition tloHf'c...  essel. 

fS)  Nullo,  etc.,  entendez  comme 
s'il  y  avait  nu/lo  lawen  jimesti/ulo 
mili'liap  loujiore;  les  soldats  de 
l'armée  du  dictaleur  nt;  di-vaieiit  pas 
être,  comme  les  fuyards  de  Cannes, 
retenus  en  Sicile  au  delà  du  terme 
régulier  de  leur  service  (de  seize  à 
vingt  ans  pour  les  fantassins,  dix 
ans  pour  les  cavalifirs). 


[H'  Legiones  urbanae,  voy.  xiv,  '2; 
.'ialci.i  au.spicii.s,  «  si  les  auspices 
étaient  favoraldes  ..  ;  exemple  carac- 
téristique du  formalisnui  lomain; 
posset,  SUJtplecz  creari. 

[  lOj  Primo  quoque  tempore, 
cf.  XI,  (j;  //((/('  i.  e.    e.r  ea  (cf.  x,  '2). 

XXVI-XXIX.  h'réiiewenls  ,1  Es- 
ixiijne. 

XXVI  '\  Dum,  etc.,  voy.  xi,  7; 
xvni,  ."»;  in  fiisjxiuia,  Tite-Live  re- 
prend le  récit  au  point  où  il  l'a 
laissé  XXII,  xxn,  Il  ;  ad  eam  diem, 
cf.  xxn,  6;  mayis,  suppléez  ijuam 
Poe  ni  s. 

[2,  Partitis  copias,  il  est  très  rare 
en  latin  (juc  le  participe  passe  d'un 
déponent  employé  à  l'ablatif  absolu 
soit  acompaguè  d  un  complément 
direct;  7i/,  i.  (!.  Haut;  neulri  parti. 
ni  a  son  armée  ni  à  sa  flotte:  /or/.t, 
par  la  solidité  des  positions  où  il 
établissait  cliaiiu»'  fois  son  camp; 
c'est  ce  que  signitie  le  pluriel;  mul- 
tum  ac  diu,  «  avec  ténacité  ». 
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qiiattuor  milia  peditum.  mille  équités  in  supplementuin  missi  ex 
Africa  sunt.  [3]  Tarn  refecta  tandem  spe.  castra  propius  hostem 
movit.  classemque  et  ipse  instrui  pararique  jubet  ad  insulas  ma- 
ritumamque  oram  tutandam.  |'4J  In  ipso  impetu  movendarum  de 
integro  rerum  perculit  eum  praefectorum  navium  transitio,  qui 
post  classeai  ad  Hiberumperpavorem  desertam  i,a"aviter  increpiti 
numquam  deinde  satis  fidi  aut  duci  aut  Gartlia^iniensiura  rébus 
fuerant.  [oj  Fecerant  hi  transfugae  motuni  in  Taitesiorum  gente, 
desciverantque  iis  auctoribu?  urbes  aliquot.  una  etiam  ab  ipsis 
vi  capta  fuerat.  [Bj  In  eam  gentem  versum  ab  Romanis  bellum 
est,  infestoque  exercitu  Hasdrubal  ingressus  agrum  hostium  pro 
captae  ante  dies  paucos  urbis  moenibiis  Chalbum.  nobileiu  Tarte- 
sioruni  ducem.  ciim  valido  exeioitu  castris  se  tenenteni  adgredi 
statuit.  [7!  Prnemissa  igitur  levi  armatura.  quae  eliceret  hostes 
ad  certamen.  equitum  parlem  ad  populandum  per  agros  passim 
dimisit.  et  ut  palantes  exciperent.  [8J  Simul  et  ad  castra  tumultus 
erat  et  per  agros  fugaque  et  caedes;  deinde  undique  diversis  iti- 
neribus  cum  in  castra  se  recepissent,  adeo  repente  decessit  ani- 
mis  paver,  ut  non  ad  muninienla  mododefendendasatisaniniorum 
esset,  sed  etiam  ad  lacessendiim  proelio  hostem.  [9]  Erumpunl 
igitur  agmine  e  castris  tripudiantes  more  suo,  repentinaqueeorum 
audacia  terrorem  hosti  paiik»  ante  ultro  lacessenti  incussit.  [lOJ 
îtaque  et  ipse  Hasdrubal  in  collem  satis  arduum,  flumine  etiam 
objecto  tutum.  copias  subducit  et  praemissam  levem  armaturam 
equitesque  palatos  eodera  recipit.  nec  aut  colli  aut  flumini  satis 
fidens  castra  vallo  permunit.  [11]  In  hoc  alterno  pavore  certamina 
aliquot  sunt  contracta;  nec  Numida  Hispano  eques  par  fuit  nec 


[3]  Et  ipse   •/«•.  aiT';;).  "  luiaussi  »,  8:    etcr    çuae    eliceret,    proposition 

comme   Scipion   (cf.    5   2):   iiuulas,  finale:    et  ut...  eœciperent,  après  ad 

cf.  XXII.  XX,  7.  populaiHlum.    manque    de    symétrie 

r4]  In  ipso  impetu,  etc.,  «  au  mo-  voulu  ;    palantes   (forme    rare,     cf, 

ment    même    où   il   se    préparait  à  xxvii,  ?.',  suppléez  hostes. 

reprendre    les  oi>érations    avec    vi-  '8"  Fugaque  et  caedes  (suppléez 

gueur  "  ;  trausitio.  au  li<'u  de  defer-  Tartesiorum),  ci.  XXI, xxx,  2;  XXII, 

/lo  (cf.  §  5)  est  une  expression    peu  xliv,  ô  :    animi.'i.    au   datif   (au  lieu 

exacte  ;     post     classem  ..     déserta»!,  d'aniynorum' ,    cf.   IX,  xxix,  1  ;  pavor 

cf.  I,  1  ;  3  ;  pour  le  fait,    voy,    XXII.  résume /w»ju//m«  et  fugn:  hostem   (i. 

XIX,  11  suiv.  ;   deinde,  cf.  X'XI,  L,  9.  e.  Poemtm).  singulier  collectif. 

[5]  Urbes  aliquot  'cf.  xi,  7),  «  un  [9j  Agrmine,   cf.    XXII,    xxx,    1; 

certain    nombre    de   villes    »   (voy.  more  suo    cf.  viu,  6),  voy,  XXI,  xlu, 

xxvii,  8;  :   rapta   fuerat,  voy.  xiv,  2  ;  3  :  w/^ro.  voy.  xvui.  (i. 

XXII,  3.                                  '  riO',  Et  ipse,  «  lui  aussi  »  (comme 

[6]  Ab  Romanis,  Hasdrubal  laisse  Chalbus);  nec    au   lieu  de  et  non]... 

pour    le    moment    le?    Romain.-;   de  satis  fidens,  voy.  x,  13. 

côté  et  tourne  ses  efforts  contre  ce  [11]  Alterne',  d'abord  du  côté  des 

peuple;  pro...  moenihns  dépend  de  se  Espagnols,  puis  du  côté  des  Carlha- 

.tenentem  ;   pro,    cf.     xvi,    4;    captae,  ginois;    l'adjectif     Matirus    est   poé- 

suppléez  a  se.  tique  ;  pari  est  au  <\^\'\l -.robore animi 

f7'  Levl  armatura,  vov.  XXI,  lv,  viriumqtie,  vov.  XXII,  XL,b:ali(/uan- 

5:"lvii,  6:   XXII.  iv,  3:  XXIII,  xvi,  tum,    voy.  XXII,  xviii,  2. 
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jaculator  Maurus  caetrato,  velocitate  pari,  roboreanimi  viriumque 
aliqnantum  praestanti. 

XXVll.  [1]  Postquam  neque  elicere  Poenimi  ad  certamen  obver- 
sati  castris  poteranl  neque  castroruni  oppugnatio  facilis  erat, 
[2]  urbeiu  Ascuam.  quo  fines  hostium  ingrediens  Hasdrubal  fru- 
mentuni  commeatusqiie  alios  convexerat,  vi  capinnt  omnique 
€irca  agro  potiuntur  ;  nec  jam  aut  in  agmine  aut  in  castris  ullo 
imperio  contineri.  [3J  Quam  ubi  neglegenliam  ex  re,  ut  fit,  bene 
gesta  oriri  senserat  Hasdrubal,  cohortatus  milites,  ut  palatos 
sine  signis  hostes  adgrederentur,  degressus  colle  pergit  ire 
acie  instructa  ad  castra.  [4]  Quem  ut  adesse  tumultuose  nuntii 
refugientes  ex  speculis  stationibusque  attulere,  ad  arma  concla- 
matum  est.  [.^]  Ut  quisque  arma  ceperat,  sine  imperio,  sine  signe, 
incompositi,  inordinati  in  proeiium  ruiint.  Jam  primi  conserue- 
rant  manus,  cum  alii  catervatim  currerent,  alii  nondum  e  castris 
exissent.  [OJ  Tamen  primo  ipsa  audacia  terruere  hostem  ;  deinde 
rari  in  confertos  inlati,  cum  paucitas  parum  tula  esset,  respicere 
alii  alios  et  undiquepulsî  coire  inorbem,  [Ijetdum  corpora  corpo- 
ribus  applicanl  nrmaque  arniis  jungunt.  in  artum  conpiilsi,  cunv 
vix  movendis  armis  satis  sjtatii  esset,  corona  hostium  cincti  ad 
multum  diei  caeduntur:  exigua  pars,  eruptione  facta,  silvas  ac 
montes  petit.  [8j  Parique  terrore  et  castra  sunt  déserta  et  universa 
gens  po.stero  die  in  deditiunem  venit. 

[9J  Nec  diu  in  pacto  mansit:  nam  subinde  ab  Carlhagine  alia- 
tum  est,  ut  Hasdrubal  primo  quoque  tempère  in  Italiam  exerci- 
tum  duceret,  quae  volgata  res  per  llispaniam  omnium  ferme  ani- 
mes ad  Romanes  avertit.  [lOJ  Itaque  Hasdrubal  extemplo  litleras 
Carthaginem  mittit  indicans,  quantofama  prefcctienis  suaedamn(» 
fuisset  :  «  si  vero  inde  iiergeret,   priusquam    Hiberum   transiret. 

XXVII  [1]    Postquam,  (>tc.,    voy.  Verr.,  II,  .5,  88   :   -<  Kvolarat   Jam    i' 

XVIII,  7.  con.speclu...quadrireiiii3,  cum  etiam 

[-1]  Circa,  voy.  xix,  8  ;   in  ngniine,  tuni  celerae  naves  uno  in  loco  molie- 

«  pondant   los   marches    >  ;  contineri,  hantiiv  ". 

emploi  de  riiitinitifhistori({ue  un  peu  fh'  Ipsa   audacia,    «    précisément 

inattendu,  cf.  m,  8:  14;  vi,  i  ;  t.'tc.  celle  audace    •   à  laquelle   l'ennemi. 

.  [3]  Ubi...  senserat,  etc.,  conslruc-  ne  satlendoit   pas);    in  orbem,   vov. 

tien  peu  correcte  :  comme    il  s'agit  XXI,  i.vi.  -2:  XXII.  xxix.  ."). 

de  deux    faits  consécutifs  on  allen-  7]  Corpora      corporibus,      etc., 

^v;xit  uhi,..  sentit. ..,pe7'gi(...  ;  palatos,  même    construction      que    xxm,    4; 

Tem\>\B.CAi  ^palanle.s,     qui     est      rare  arma,    <•    li's     lioucliers  >•  ;    movendis 

(cf.  XXVI,  7).  armis  (au  lieu  de  ad  movenda    arma, 

\ii]  Ttxmultuose  se  rapporte  à  at-  cf.  XXI,xi.vii.  (i:  xlii,8;XXII.xxxv, 

tulei-e,  cf.  Cic,  e/,..   xv,    /,,  3  :  «  Le-  ."î,   etc.  :    '/./   mu/tion  diei,  cf.  xvi,  10. 

gali...  pertumultuose    nitntiaverunt  ».  [S    Gens,  cï.  xxvi,  .t. 

[.">]  Sine  sigrno,  "  sans  attendre   le  01    SubInde,     "     inuuédiatement 

signal     du     combat    »;    incompositi,  aprt'S";   ?//.  |iarce  qu'il    s'agit   d'un 

inordinati,   voy.   XXII,    i..   S;    a/m...  ordre;    primo    quoqnc     tempore,    vov. 

currerent      est     une      incorrection;  xi.  (5  ;  etc.  ;  ai'eW//,  vov.  xvii,  9. 

même  ohservation  pour  ejri«sc?U;  on  [10]  Si...  pergeret,"  <-  s'il  se  mel- 

atlendrait    l'indicatif,    cf.    Cic,    ni  tait  en  route  ». 
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Romanorum  Hispaniam  fore  :  [11]  nam  praeterquam  quod  ncc 
praesidium  nec  ducem  haberet,  quemrelinqueret  pro  se,  eosimpe- 
ratores  esse  Roinanos.  qiiibus  vix  aequis  viribus  resisti  posset  ; 
[12]  itaque  si  ulla  Hispaniae  cura  esset,  successorem  sibi  cum 
valido  exercitu  initièrent:  cui  ut  omnia prospère  evenirent,  non 
tamen  otiosam  provinciain  fore  ». 

XXVIII.  [1]  Eae  litterae  quamquam  primo  admodum  move- 
runt  senatum.  tamen.  quia  Italiae  cura  prior  potiorque  erat,  niliil 
de  Hasdrubale  neque  de  copiis  ejus  mutatumest  ;  [2]  Himilcocum 
exercitu  justo  et  aucta  classe  ad  relinendam  terra  marique  ac 
tuendam  Hispaniam  est  missus.  [3]  Qui  ut  pédestres  navale-;r|iie 
copias  trajecit,  castris  communitis  navibusque  subductis  et  valio 
circumdatis,  cum  equitibus  delectis  ipse.  ([uantum  maxime  adce- 
lerare  poterat.  per  dul)ios  infestosque  popubjs  juxta  intentus  ad 
Hasdrilbaleni  pervenit.  [4]  Cum  décréta  senatus  mandataqueexpo- 
suisset  atque  edoctus  esset  ipse  in  vicem,  quem  ad  modum  trac- 
tandum  bellum  in  Ilispania  foret,  rétro  in  sua  castra  redit  nulla 
re  quam  celeritate  tutior.  quod  undique  abierat,  antequam  consen- 
tirent. [5]  Hasdrubal,  priusquaui  moveret  castra,  pecunias  impe- 
rat  populis  omnibus  suae  dicionis,  [6]  salis  gnarus  Hannibalem 
transitus  quosdam  pretio  mercatum  nec  auxilia  Gallica  aliter 
quam  conduclahabuisse:  inopem  tantum  iter  ingressum  vix  pene- 
traturum  ad  Alpes  fuisse  :  pecuniis  igitur  raptim  exactis  ad  Hibe- 
rum  descendit. 

["]  Décréta  Carthaginiensium  et  Ilasdrubalis  iter  ubi  ad  Roma- 


in; Praesidium,  suppléez  quod 
relinqueret  ;  le  présent  du  subjonctif 
possit  s'explique  comme  ci-dessus, 
II,  .!>-ti:  XI.  4-f):  Xll,  .3;  etc. 

IV2\  Ulla,  parce  que  la  phrase  est 
dubitative:  ut,  ■<  à  supposer  que...  >-; 
non...  otiosam  prorinciam  fore,  il  au- 
rait fort  à  faire  dans  son  gouverne- 
ment. 

XXVIII  [i]  Admodum,  "  autant 
qu'il  était  possible  »  ;  prior  po- 
ti'jr'jue.  cf.  XXI,  XI.  <j. 

\2\  Justo,  régulière,  avec  ses 
effectifs  au  complet;  aucta  classe. 
une  flotte  dont  lefifeclif  avait  été 
renfoicé. 

''.V  Juxta,  "  toujours  également  ", 
sens  rare  av.fiit  Tite-Live. 

■4]  Mandata  .«'oppose  à  décréta  :  il 
ne  conununiqua  pas  seulement  à 
Hasdiubal  les  décrets  officiels  du 
Sénat,  mais  il  lui  tit  part  aussi  des 
instructions  qui  lui  avaient  été  don- 
nées personnellement;  in  virem,  à 
son  tour  (en  échange  des  communi- 
cations qu  il  avait  faites;  ;  foret,  pour 


esset,  voy.  XXI,  Lin,  7;  tutior,  i.  e. 
celeritate  tutior  quam  ulla  alia  re  ; 
undique, de  tous  les  points  qu'il  avait 
parcourus,  soit  à  l'aller,  soit  au  re- 
tour ;  consentirent,  même  emploi  du 
subjonctif  que  xvi,  7;  xvii,  ."j:  cf. 
XXI.  XIV,  1;  XXII,  XXXI.  2;  etc.: 
grâce  à  la  rapidité  de  sa  marche,  il 
avait  évité  le  danger  que  lui  au- 
raient fait  courir  lés  populations,  si 
elles  avaient  eu  le  temps  de  se  con- 
certer. 

[h\  Pecunias,  des  contributions 
en  argent:  suae  dirionis,  qui  étaient 
encore  soumis  à  ses  lois. 

'6'  Transitus,  la  permission  de 
passer  par  le  territoire  de  certains 
peuples,  cf.  XXI,  xxiv,  .'c  xxvi.  tj; 
mercatum.  suppléez  esse;  conducta,  il 
avait  mis  le  prix  à  leurs  aervices; 
inopem,  etc.,  entendez  :  si  inojis 
ingressus  esset...;  descendit,  il  quitte 
la  région  des  montagnes. 

[7]  Junctis  copiis  ne  doit  pas 
être  séparé  d'ire  obviam  :  duces,  les 
deux  Scipions. 
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nos  sunt  perlata,  omnibus  omissis  rébus  ambo  duces  junctis  copiis 
ire  obviam  coeptis  atque  obsistere  parant,  [8J  rati,  si  Hannibali, 
vix  per  se  ipsi  tolerando  Italiae  hosti,  Hasdrubal  dux  atque  His- 
paniensis  exercitus  esset  junctus,  illum  finera  Romani  imperii 
fore.  [9J  His  anxii  curis  ad  Hiberum  contrahunt  copias,  et,  tran- 
sito  amne,  cum  diu  consultassent,  utrum  castra  castris  conferrent 
an  satis  liaberent  seciis  Carthaginiensium  oppugnandis  morari  ab 
itinere  proposito  hostem,  [10]  urbem  a  propinquo  flumineHiberam 
àppellatam,  opulentissimam  ea  tempestate  regionis  ejus,  oppu- 
gnare  parant.  [11]  Quod  ubi  sensit  Hasdrubal,  pro  ope  ferenda 
sociis  pergit  ire  ipse  ad  urbem  deditam  nuper  infidem  Romano- 
rum  oppuguandam.  [12]  Ita  jam  coepta  obsidio  omissa  ab  Roma- 
nis est  et  in  ipsum  Hasdrubalem  versum  bellum, 

XXIX.  [1]  Quinque  milium  intervallo  castra  distantia  habuere 
paucos  dies,  nec  sine  levibus  proeliis  nec  ut  in  aciem  exirent  ;  [2] 
tandem  uno  eodemque  die  velut  ex  composite  utrimque  signum 
pugnae  propositum  est  atque  omnibus  copiis  in  campum  descen- 
sum.  [3]  Triplex  stetit  Romana  acies  :  velitum  pars  inter  antesi- 
gnanos  locata,  pars  post  signa  accepta  ;  enduites  cornua  cinxere. 
[4J  Hasdrubal  mediam  aciem  Hispanis  firmat  ;  in  cornibus  dextro 
Pucnos  locat,  laevo  Afros  mercennariorumque  auxilia  :  equitum 
Nuuiidas  Poenorum  peditibus,  ceteros  Afris  pro  cornibus  apponit. 
|o]  Nec  omnes  Numidae  in  dextro  locati  cornu,  sed  quibus  desul- 


i8  Per  se  ipsi  tolerando  équi- 
vaui"  à  qui  per  se  ipse  vix  tolerandus 
esset;  pour  la  construction,  notez 
qaon  dit  toujours  en  latin  per  se 
ipse,  et  jamais  per  se  ipsum  ;  il  en 
lésulle  que  le  mot  itosti  étant  au 
datif,  ipsi  s'accorde  nécessairement 
avec  lui;  Hispaniensis.  "qui  se  trou- 
vait [ou  opérait)  en  Espagne  •■  ;  illum 
''au  lieu  d'ilhal)  s'accorde,  suivant 
1  usage,  avec  l'attribut  fmem. 

[9]  Transito  amne,  cf.  XXI,  xliii. 
4;  castra  castris  conferrent,  «  s'ils 
devaient  rapproclier  leur  camp  de 
celui  dllasdrubal  "  ;  oppugnandis, 
voy.  XXI,  V,  H. 

îi)]  Ea  tempestate;  voy.  xv,  8. 
i  1]  Pro,  etc.,  au  lieu  de  pro  eo  ut 
opem  ferrent  {■■  au  lieu  de  porter  se- 
cours »)  est  une  constructton  1res 
rare  en  latin  et  inconnue  à  la  prose 
classique;  ipse,  »  lui  aussi  «(comme 
les  Scipions)  ;  urbem,  «  une  ville  » 
on  plucôt  «  une  autre  ville  «:  dedi- 
lim  (-.  qui  s'était  rendue  <-)  a  le  sens 
du  moyen  giec. 

[12]  Obsidio,  «  siège  régulier  »  (et 
non  oppuijnatio,  «  attaque  de  vive 
force  »)  semble  être  en  contradiction 


avec   §  10   :    «   Oppugnare    parant    ». 

XXIX  [1]  Nec  ut...,  i.  e.  nec  ita, 
ut...;  in  aciem,  pour  livrer  une  ba- 
taille générale. 

[2j  Omnibus  copiis,  même  cons- 
truction (luf  XXI.  XXVI.  3;  etc. 

\?,\  Triplex,  lient  lieu  d'une  expres- 
sion adverbiale  "  sur  trois  lignes  » 
(cf.  vu,  7;  XXI,  Lv,  M  ;  etc.). 

[i]  Hispanis,  voy.  xli,  4;  incorni- 
hus,  au  pluriel,  parce  (|ue  le  mot  doit 
être  entendu  deux  fois  avec  les  deux 
adjectifs  différents  dextro  et  Ineoo 
icf.  XXII,  xxiii,  G  :  »  Inter  duces 
Romanum  Poenumque»)  ;  merrenna- 
riorum,  «  consistant  en  mercenaires  »  ; 
cèleras,  i,  e.  AJaiiros  (cf.  i?  14);  pro 
cornibus,  de  manière  à  en  former  les 
ailes  de  son  armée. 

I.")]  Nec  (i.  e.  »ec  vero)  omnes  Nu- 
midae, de,  entendez  nec  vero  ei 
gui  locati  .lunl  in  dextro  cornu  omiies 
Numidae  fuerunt,  «mais  il  n'y  avait 
pas  que  desNumidesà  l'aile  droite»; 
sed  quilms...,  i.  c.  sed  ei  in  dextro 
cornu  quoque  locati  sunt  quibus...; 
desultorum  in  modum,  à  la  manière 
des  écuyers  qui  dans  les  jeux  du 
cirque  sautent   d'un   cheyal  sur  un 
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torum  in  modnm  hinos  trahenlibus  fquo?  inter  acerrimam  saepe 
pugnam  in  recentemequum  exfesso  armatistransuitare  moserat  ; 
tanta  velocitas  ipsis  tamqiie  dorile  equorum  genus  est  !  f6J  Cuni 
hoc  modo  instrucii  starent,  iiuperatorum  utriusque  partis  tiaud 
ferme  dispares  spes  erant  :  nam  ne  minimum  quidem  aiit  numéro 
aut  génère militum  hi  aut  ilii  praestabant  ;  militibus  longe  dispar 
animus  erat.  [1]  Romanis  enim.  quamquam  procul  a  patria  piigna- 
rent.  facile  persuaserant  duces  pro  Italia  atque  urbe  Romana  eos 
pugnare  ;  itaque,  velut  quibus  reditus  in  patriam  eo  discrimine 
pugnae  verteretur,  obstinaverant  animis  vincere  aut  mori.  [8J 
Minus  pertinaces  viros  babebat  altéra  acies;  nam  niaxima  pars 
Hispani  erant.  qui  vinci  in  Hispaniaquam  viclores  in  llaliam  trahi 
malebant.  [9]  Primo  igitur  concursu.  cum  vix  pila  conjecta  essent, 
rettulit  pedem  média  acies.  inferentibusque  se  magno  impetu 
Romanis  vertit  terga.  [10]  Nihilo  segnius  in  cornibusproelium  fuit. 
Hino  Poenus.  hinc  A  fer  urguet.  et  velut  in  circumventos  proelio 
ancipiti  pugnant:[llj  sed  cum  in  médium  tota  jam  coisset  Romana 
acies.  satis  virium  ad  dimovenda  hostium  cornua  habuit.  Ita  duo 
diversa  proelia  erant.  [12j  Ltrctque  Romani,  ut  qui  pulsis  jam  ante 


autre  [-^i-zuètL-u-.r,  binos,  <■  deux  cha- 
cun '  ;  aj'jnads  est  construit  avec 
7/ios  est,  comme  il  le  serait  avec 
licet  icf.  XXI,  XLlv,  !S^  :  (lansïtltare, 
néolo{:isnie. 

[ij]  Multum...  praestabant,  même 
construction  que  xxvi,  11  :  uùhtibus. 
lopiiosition  est  rendue  plus  expres- 
:i  e  par  la  suppression  de  la  parti- 
cule adversative;  remarquez  déplus 
le  datif  iau  lieu  du  génitif  possessif 
niilittim  .  ijui  rompt  la  symétrie. 

~i\  Quamquam  avec  le  subjonctif 
serait  uii"'  incorrection,  si  Ion  ne 
pouvait  pas  entendre  ici  :  -  les  gé- 
néraux romains  avaient  persuade  à 
leurs  soldats  que  tout  éloignés 
qu'ils  étaient  de  leur  patrie,  c'était 
néanmoins  pour  elle  qu'ils  se  bat- 
taient »  ;  en  ce  cas.  nous  avons 
affaire  à  un  subjonctif  amené  par  le 
style  indirect,  et  si  Tite-Live  a  com- 
mencé sa  ]ihrase  par  la  ]iroi:»osition 
concessive,  c  est  afin  d  attirer  l'at- 
tention sur  l'idée  importante;  velut 
ijuibns,  "  comme  des  gens  pour 
qui...  »  ;  verteretur,  "  aurait  tourné  » 
(cf.  vu,  10)  :  in  eo  discrimine  pvgnae, 
"  sur  cette  bataille  décisive  ■■;  à  ce 
propos,  Riemann  rappelle  le  lati- 
nisme '<  tourner  sur  -  lau  lieu  de 
"  dépendre  de...  »),  si  usité  au 
xvu' siècle  ;  a?Jimi«  est  à  l'ablatif; 
vincere  aut  mori,   à  1  infinitif   après 


analogie  avec  la  construction  de 
destinare  (jue  César  emploie  déjà 
avec  linfinitif  (voy.  Tite-l.ive  lui- 
même.  VII,  xxxm,"  i'.^i. 

[1]  Pertinaces,  «  déterminés  "  ; 
erant  s'accorde  avec  l'attribut,  au 
lieu  de  s'accorder  avec  le  sujet  ;  mais 
remaniuez  qu'ici  le  sujet  est  un  sin- 
gulier collectif. 

[0]  Pila,  voy.  notre  édition  de  Cé- 
sar, pi.  II.  n*  4  ;  infèrent thus...  Ro- 
manis, ablatif  absolu. 

.lU'  NlMlo  segrnius, cette  circons- 
tance n'empêche  pas  la  lutte  d'être 
très  vive  aux  deux  ailes;  relut 
circunivtntos,  etc.,  la  suite 
fait  voir  que,  comme  à  Cannes, 
Romains  avaient  enfoncé 
de  l'ennemi  et  y  avaient 
avec  toutes  leurs  forces  (î 
médium...  acies  »;  ;  à  ce  moment 
Carthaginois  essaient  d'envelopper 
l'armée  romaine  en  se  rabattant  .«ur 
elle  à  droite  et  à  gauche;  mais 
comme  ce  mouvement  ne  se  fait  pas 
assez  vite  et  que  la  cavalerie  reste 
inactive,  la  manœuvre  ne  réussit 
pas:  proelto  ancipiti  signiûe  que  de 
part  et  d'autre  la  lutte  est  d  abord 
inégale. 

[H  In  médium,  sur  le  centre,  où 
l'infanterie  espagnole  avait  lâché 
pied. 

[12]  Duo  diversa,    deux    bataille» 


Litte   d'être  • 

;     relut   in  i 

?  du   récit  I 

annes,  les  ■ 

le   centre  I 

it    pénétré  I 

(§  11  :  «  In  j 

loment  les  ? 
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mediis  et  numéro  et  robore  virorum  praestarent,  ha  ud  ('uLie  supe 
rant.  [13J  Magna  vis  hominum  ibi  occisa,  et  nisi  Hispani  vixdum 
conserto  proelio  tam  eifuse  fugissent,  perpaiici  ex  tota  siiperfuis- 
sent  acie.  [14]  Equestris  pugna  nulla  admodum  fuit,  quia,  simul 
inclinalam  mediam  aciem  Mauri  Numidaeque  videre,  exteniplo 
luga  elfusa  nudacornua,  elepliantis  quoque  prae  seactis,deserufire. 
[ioj  Hasdrubal  usque  ad  ultimum  eventam  pugnae  moratus  e 
média  caede  cum  paucis  effugit.  [16]  Castra  Romnni  cepere  atque 
diripuere.  Ea  pugna,  si  qua  dubia  m  Hispania  erant,  Romanis 
adjunxit,  Hasdrubalique  non  modo  in  Italiam  traducendi  exercitus 
sed  ne  manendi  quidem  satis  tulo  in  Hispania  spes  reliqua  erat. 
[n]  Quae  posteaquam  litteris  Scipionum  Romae  volgata  sunt, 
non  tam  Victoria  quam  prohibito  Hasdrulialis  in  Italiam  transitu 
laetabantur. 

XXX.  [1]  Dum  haec  in  Hispania  geruntur,  Petelia  in  Rnittiis  ali- 
(^uot  post  mensibus,  quam  coepta  oppugnari  erat,  ab  Himilcone 
praefecto  Hannil)alis  expugnata  est.  [2]  Multo  sanguine  ac  volne- 
ribus  ea  Poenis  Victoria  stetit,  nec  ulla  magis  vis  obsessos  quam 
famés  expugnavit.  [.3]  Absumptis  enim  frugiim  alimentis  carnisque 
omnis  generis  quadrupedum  suetae  iimietaequc,  postremo  coriis 
herbisque  et  radicibus  et  corticibus  teneris  strictisquc  foliis  vixere, 
[4]  nec  ante,  quam  vires  ad  standum  in  mûris  ferenda([ue  arma 
deerant,  expugnati  sunt.  [5]  Recepta  Petelia,  Poenus  ad  Consentiam 
copias  traducit,  quam  minus  pertinariter  defensam  intra  paucos 
dies  in  deditionem  accepit.  [0]  Isdem  ferme  diebus  et  Bruttiorum 
exercitus  Grolonem,  Graecam  urbem,  circumsedit,  opulcntara 
quondam  armis  virisque,  lum  jam  adeo  multis  magnisque  cladi- 
bus  adflictam,  ut  omnis  aetatis  minus  duo  milia  civium  superes- 
sent.  [7]  Itaquc  urbe  adefensoribus  vacua  facile  potiti  hostes  sunt  ; 
arx  lantum  retenta,  in  quam  inter  tumultum  captae  urbis  e  média 

disiincles,  à  l'aide    droite  et  à  laile  que  ce  fut  par  Tlaniiibnl  en  personne, 

gauche  ;  ut  qui,  «  en  hommes  qui...  »  ;  [.S]  Frugum  alimentis,  même  em- 

rnhore,  <'  en  énergie  ».  ploi    du    génitif   que    XXI,    v,    11; 

[13]  Tam    eflfuse,    suppléez    <jtm>n  XXII,    xxix,  5;    etc.;    cnriis,    elc  , 

antedirtum  est  (.^9).  Tite-Live    énumère  ici  trois  espèces 

[14]  Nulla     admodum,    «  absolu-  différentes,    de  là  l'emploi  de    con 

mempas»  ;   smixil,  i.  o.  ut  prhinim  ;  jonctions    copulatives     différentes 

nuda.  i.  e.itd  ut  essent nuda,  cf.XXI,  strictis,  «  frnichemeni   cueillies  ». 

'^^?'"'J^'  ^'*^"  [''1  Recepta,  i.  e.  in  dnlitinneni  ac- 

[Ib]  Non  modo,   etc.,  voy.    XXII,  cepta    (cf.    xi,    7)  ;    traducit,  il    fait 

m,  4  ;  xxvin,  5;   reliquerat   a   pour  traverser  la  presqu'ik'  à  .son  armée  : 

^yy]e\.  l'Uiiiin.  defensam,  i.  e.  quia  defeu.in  erat  ;  un 

[1/J  Prohibito,  même  construction  uu.<i,   i.  e.  minus   quant:    superesseut. 

que  XXI,  I,  5;  lu,  8;  XXII,  xxxiv,  en  accord   avec  le  nom   de   nombre. 

'vl^^'   n  comme  c'est  la  règle  en   paieil  cas 

A.\X  Pertes  des  Romains  en  Italie.  [1]  Retenta  (s.-e.  cst\  suiipléez   a 

XXX    [r    Aliquot      (cf.      xi,      7),  cirilms;     quidam,      i.    'e.      uonnull, 

(i  après    Poiyl)e   W.  siégo    dura    onze  (cf.    XXI.   v.  If);  xxviri,    12;    etc.; 

mois;  ab  Himilcvne,  Polybe  prétend  XXII,  v,  3;  xxi,  4;  etc.). 

12* 
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lede  quidam  effugere.  [8]  Et  Locrenses  descivere  ad  Bruttios  Poe- 
losque.  prodita  multitudine  a  principibus.  [9j  Regini  lantummodo 
egioiiis  ejus  et  in  fide  erga  Romanoset  potestatis  suae  ad  ultimuin 
iiianserunt. 

l'IÛJ  In  Siciliam  quoque  eadein  inclinatio  animorum  pervenit.  et 
ny  domus  quidem  Hieronis  tota  ab  defectione  abstinuit.  [llJNam- 
.[Lie  Cieio.  maximus  stirpis,  contempta  simul  senectiite  patris  simul 
]iost  Cauuensem  cladem  Romana  societate  ad  Poenos  defecit,  [12] 
movi^sotqiie  in  Sicilia  res,  nisi  mors  adeo  opportuna,  ut  patrem 
juoqne  suspicione  aspergeret.  armantem  eum  muUitudinem  soUi- 
itanteinque  socios  absumpsisset.  [13]  Ilaec  eo  anno  in  Italia,  in 
Africa.  in  Sicilia.  in  Hispania  vario  eventu  acta. 

Exitu  anni  Q.  Fabius  Maximus  a  senatu  poslulavit,  ut  aedem 
\'eneris  Erycinae.  quam  dictator  vovisset.  dedicare  liceret.  [14] 
Senatus  decrevit,  ut  Ti.  Sempronius  consul  designatus,cum  magis- 
tratum  inisset.  ad  popuium  ferret,  ut  Q.  Fabium  duumvirum  esse 
juberent  aedis  dedicandae  causa.  [15]  Et  .M.  Aemilio  Lepido,  qui 
«••insul  augurque  fuerat,  filii  très.  Lucius.  Marcus,  Quintus,  ludos 
funèbres  jter  triduum  et  gladiatorum  paria  duo  et  viginti  in  foro 
ilederuat.  [IG]  Aediles  curules  C.  Laelorius  et  Ti.  Sempronius  Grac- 
t  bus.  consul  designatus,  qui  in  aedilitate  magister  equilum  fuerat, 
ludos  llomanos  fecei-unt.  qui  per  triduum  instaurati  sunt.  [11]  Ple- 
bei  ludi  aedilium  M.  Aureli  Cottae  et  M.  Claudi  Marcelli  ter  in- 
staurati. 

Circumacto  tertio  anno  Punici  belli.  Ti.  Sempronius  consul  idi- 
bus  Marliis  magistratum  init.  [ISJ  Praetores  Q.  Fulvius  Flaccus» 
qui  antea  bis  consul  censorque  fuerat,  urbanam,  M.  Valerius  Lae- 
vinus  peregrinam  sortem  in  juris  dictione  habuit  ;  Ap.  Claudius 
Pulcher  Sicîliam,  Q.  Mucius  Scaevola  Sardiniam  sortiti  sunt. 
^19]  M.  Marcello  pro  consule  imperium  esse  populus  jussit,  quod 
post  Cannensem  cladem  unus  Romanorum  imperatorum  in  Italia 
prospère  rem  gessisset. 

[!*   Re^onls  ejus,  génitif  partitif,  à-diri'  que,  quelque  formalité  ayant 

dépend  de  *o/nmpiicitennent  contenu  été  omise,  on  dut  ajouter  trois  jours 

dans  tanturiduodu  cf.  XXII,  ii.  4).  à  ceux  qui  avaient  été  fixés  d'abord, 

[II'  Post      Cannensem    cladem,  et  cela  pour  arrivera  la  stricte  ob- 

cxprèssion  adverbiale  employée  ad-  servation  des  rites. 

jeetivement:  entendez  :  «oci>/<We  c«»i  XXX,     18-XXXII.     Préparatifs    à 

Homariis    post     Cannensem      cladem  Borne  et  à  Cartilage. 

facta.  [18]  Urbanam...  peregrinam  sor- 

IJ    Movissetque,  ■  et  il  eût  pro-  tem,  voy.  XXII.  xxxv,  5. 

Yo'qué  un  soiilevement  en  Sicile  ".  [11'^  Pro  consule,  i.  e.  ut  pro  con- 

i:^.   Vovisset,    attraction    modale  suie  esset  :    le  sénat    lui    donne   un 

(pô  ir  ie  fait  voy.  XXII,  x,  10;.  commandement  avec  le  titre  de  pro- 
fil" Duumvirum.,  "  un  desduum-  consul  ;   quod...  gessisset  exi)rime  un 

vii'S  ■.  des  considérants   du  décret,  ce  qui 

[l»,"  Instaurati   sunt,    on  les  re-  entraine  naturellement  le  subjonctif 

commenta  trois  jours  durant;  c'est-  du  style  indirect. 
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XXXI.  [1]  Senatiis,  qiio  die  primum  est  in  Gapitolio  consultus, 
dei-revit,  ut  eo  anno  duplex  tributu m  imperaretur,  simplex  confes- 
tiiii  exigeretur,  [2j  ex  quo  stipendium. praesens  omnibus  militibus 
daietur,  praeterquam  qui  milites  ad  Cannas  fuissent.  [3J  De  exer- 
citibus  ita  decreveriint,  «  ut  duabus  legionibus  urbanis  Ti.  Sem- 
prdnius  consul  Cales  ad  conveniendum  diem  ediceret  ;  inde  eae 
le^iones  in  castra  Claudiana  supra  Suessulam  deducerentur;  [4] 
qiîac  ibi  legiones  essent  — erant  autem  Cannensis  maxime  exerci- 
lus  — ,  eas  Appius  Claudius  Pulclier  praetor  in  Siciliam  traiceret, 
qiiaeque  in  Sicilia  essent,  Roaiam  deportarentur  ».  [^]  Ad  exerci- 
turii,  cui  ad  conveniendum  Cales  edicla  dies  erat,  .M.  Claudius  Mar- 
cel lus  missus,  isque  jussus  in  castra  Claudiana  deducere  urbanas 
fegiones.  [6j  Ad  vetereni  exercitum  accipiendum  deducendumque 
inde  in  Siciliam  Ti.  Maecilius  Croto  legatus  ab  Ap.  Claudio  est 
missus. 

[7]  Tacili  primo  expectaverant  homines,  uti  consul  comitia  coi- 
legae  creando  haberet;  deinde,  ubi  ablegutum  velut  de  industria 
M.  Marcellum  viderunt,  quem  maxime  consulem  in  eum  annum 
ob  egregie  in  praelura  res  gestas  creari  volebant.  fremitus  in  curia 
orlus.  [8J  Quod  ubi  sensit  consul,  «  Utrumque  »  inquit  «  e  re  pu- 
})lica  fuit,  patres  consci'ipti,  et  M.  Claudium  ad  permutandos  exer- 
cilus  in  Campaniam  proficisci  et  comitia  mm  prius  edici,  quam  is 
inde  confeclo.  quod  mandatum  est.  negotio  revertisset,  ut  vos  con- 
sulem, quem  tempus  rei  publicae  itosiularet,  quem  maxime  vollis, 
haberetis.  »  [9J  Ita  de  comitiis.  donec  rediit  Marcellus.  silentium 
tuit.  Interea  duumviri  crcati  sunt  Q.  Fabius  Maximus  et  T.  Otaci- 
lius  Crassus  aedibus  dedicanJis,  Menti  Olacilius,  Fabius  Veneri 
Erycinae  ;  utraque  in  Ca[iitolio  est,  oanali  uno    discretae.  [10]  Et 

XXXI  1^1]    In    Capitolio,    la   pre-  parce    que    la    proposition   où  il   se 

iiiiere  séance  de   l'aiinée   avait  tou-  trouve   fait    partie  intégrante  de   la 

jo.us  lieu  dans  le  lenipie  de  Jupiter,  proposition  ut...  consulem... haberelis, 

au  Capilole  (cf.  XXI,  Lxin,  8i.  qui ,  est    elle-même    au    subjonctif; 

[2j  Stipendium  praesens,  la  solde  mais  quem  maxime   voltis  équivaut  à 

de   l'année  ;    qui   a  jiour  antécédent  hune  autem    maxime  voltis  et  forme 

eis  s.-e.:  fuissent,  parce  (^ue  ce  sont  une  véritable  parenthèse;  de  là  lin- 

les  termes    mêmes    du  senatis-con-  dicatif. 

suite  rapportés  au  style  indirect.  [OJ    Donec,     «     jusqu'au    moment 

[3]  Cales,  accusatif  de  la  (juostion  où...    ■>   se    ronslruit    régulièrement 

quo  déi)end  de  l'expression  ail  conre-  avec  l'indicatif;    aedibus    dedirandis, 

niendum    diem    ediceret;    Claudiana,  cf.  ci-dessus,  >;  7  et  xxix,   '»  :    disrre- 

cf.  xvu,  3.  tae     s'accorde  avec  l'idée    contenue 

!;'i;  Cannensis,  cf.   xxv,  7;  exerci-  dans    utraque;    le     singulier     serait 

tus  est  au  génitif.  absurde. 

[•">'j  Ad  conveniendum  dépend  de  [10]  De  trecentis,  voy.  iv,  8;  vu, 

rfù'.v  ;wi4-,sM,v.  suppléez  a  Semjiro)iio.  2;    ul   rires   Jiumani   essmit,     une     loi 

[7]  Expectaverant...  Uti,  «  avaient  était  devenue  nécessaire    pour   leur 

attendu    que...»    (cf.    IX,    xxxii,  ,.">  :  conserver  leur  droit  de  "ilé  ;  car,  s'il 

XXVI,  xvin,  .■^)  !  :    ereando,  cf.  XXII,  est  vrai  que  Rome  avait  depuis  long- 

XXV,  2;  .').  temps  accordé  le  droit  de  cité  à  tous 

[^1  Postuiaret  est    au  *ubjonctif,  les  chevaliers  campanicn»  (cf.  VIII, 
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de  trecentis  equitibus  Campanis.  qui  in  Sicilia  cum  fide  stipendiis 
emerilis  Romani  vénérant,  latum  ad  populum.  ut  cives  Romani 
essent.  item  uli  municipes  Cumani  essent  ex  pridie,  quani  popu- 
lus  Campanus  a  populo  liomano  defecisset.  [11]  Maxime,  ut  hoc 
ferretur.  moverat,  quod,  quorum  hominum  essent,  scire  se  ipsi 
negabant,  vetere  palria  relicta  in  eam  civilatem.  in  quam  redie- 
rant,  noudum  adsciti.  [12]  Postquam  Marcellus  ab  exercitu  rediit. 
comitia  consuli  subrogando  in  locum  L.  Postumii  edicuntur.  [13] 
Crealur  ingenti  conseusu  Marcellus.  qui  exlemplo  magislratum 
occiperet.  Cui  ineunti  consulalura  cum  lonuisset,  vocati  augures 
vilio  creatum  videri  pronuntiavei-unt  ;  volgoque  patres  ita  fama 
ferebant.  quod  tum  priraum  duo  plebei  eonsules  facti  essent,  id 
deis  cordi  non  esse.  [14]  In  locum  Marcelli,  ubi  is  se  magistratn 
abdicavit,  suifectus  Q.  Fabius  Maximus  tertium. 

[1  '  Marearsit  eo  anno  ;  ad  Sinuossam  l)os  eculeuni  peperit  ;  signa 
Lanuvii  ad  Junonis  Sospitae  ciuore  manavere.  laiddibusque  circa 
id  teinplum  pluit.  Ob  quem  imbrcm  novemdiale,  ut  adsolet,  sa- 
cnim  fuit,  ceteraque  prodigia  cum  cura  exjdata. 

XXXll.  [1]  Consules  exercitus  inter  sese  diviserunt.  Fabio  exer- 
citus  Teani,  cui  M.  Junius  dictator  praefuerat.  evenit  :  Sempronio 
volones.  qui  ibi  eranl.  et  sociorum  viginti  quinque  milia.  [2]  M.  Va- 
lerio  praeturi  legiones.  quae  ex  Sicilia  redissent,  decretae  :M.Clau- 
dius  pro  consule  ad  eum  exercitum.  qui  supra  Suessulam  Nolae 
praesideret,  missus  ;  praetores  in  Siiiliaiu  ac  Sardiniam  profecti. 


XI,  16i,  on  n'a  pas  oublié  queCapoue 
avait  perdu  pa.  le  fait  de  sa  trahison 
tous  les  privilèges  précédemment  ac- 
cordés; municipcs  (uinani,  Capoue 
ayant  été  rayée  de  la  liste  des  niuni- 
cipes,  il  étatî  nécessaire  d'inscrire  les 
trois  cents  chevaliers  sur  les  registres 
d'un  autre  municipe  ;  on  choisit 
Cumes  ;  ex  pridie,  etc.,  on  leur  per- 
met ainsi  de  dire  qu'ils  n'apparte- 
naient déjà  plus  à  Capoue,  quand 
celle-ci  trahissait  Rome  'voy.  les 
éditions  de  Weissenborn-Mùïler  et 
de  Riemann). 

[11]  Quod,  «  ce  fait  que...  »  est  le 
sujet  de  moverat  ;  ipsi  doit  être  joint 
à  negabant  ;  entendez  ipsi  «eux- 
mèmes  uegabaiit  se  scire...;  vetere 
patria  'Capoue  relicta  dépend  de 
reclierant  ;  in  quam  redieraut,  ils 
étaient  rentrés  à  Rome,  après  avoir 
accompli  leur  temps;  nondum adsciti, 
i.  e.  quoniam   noudum   adsciti    essent. 

[12j  Subrogando,  cf.  §  7  :  pour  le 
sens,  voy.  xxiv,  1. 

[13]  Occiperet,  archaïsme  pour 
acciperet  ici.  I,  vu,  6)  ;  le  subjonctif, 


parce  que  qui  exprime  l'intention  ; 
vitio  creatum  (suppléez  ewn  esse), 
voy.  XXII,  xxxin,  12:  fama,  i.  e. 
sennonihus  ;  quod,  «  ce  fait  que...  »; 
tum  prirnitiii  remplace  nunc  primum 
du  style  direct. 

[14^  Tertium,  suppléez  consul. 

[l.ôj  Signa,  teiine  consacré  en  par- 
lant des  statues  des  dieux  ;  ad  Juno- 
nis, suppléez  aedem.  dont  l'ellipse  Cit 
ordinaire  en  pareil  cas  :  ut  adsolet, 
et  non  ut  solet,  jtarce  que  c'est  une 
locution  toute  faite  qu'on  emploie 
régulièrement  en  parlant  d'un  usage 
consacré;  pour  le  fait,  voy.  XXII,  i, 
17:  expiatu.  au  lieu  de  procurât'). 

XXXII  [Ij  Teani  est  une  expres- 
sion adverbiale  qui  tient  lieu  d'un 
adjectif    (cf.    en   grec  h  an^u-zii  o  iv 

Tiàviu). 

[2j  Quae  fait  partie  dune  proposi- 
tion rapportée  au  style  indirect  ;  de 
là  7*edmf  y//,  remplaçant  le  futur  anté- 
rieur du  style  direct  ;  praesideret,  au 
subjonctif. 'parce  que  la  proposition 
où  il  se  trouve  fait  partie  du  décret 
résumé  en  style  indirect. 


:à 
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[3J  Consules  edixerunt,  «  quotiens  in  senatum  vocassent,  uti  sena- 
tores  quibusque  in  senaiii  dicere  sententiam  liceret  ad  portara  Ca- 
penam  convenirent  ».  [4J  Praetores,  quorum  juris  dictio  erat,  tri- 
bunalia  ad  Piscinam  publicam  posuerunt  ;  eo  vadimonia  fieri 
jusserunt,  ibique  eo  anno  jus  dictum  est. 

[5]  Intérim  Carthaginem,  unde  Mago,  frater  Hannibalis,  duode- 
ciui  milia  peditum  et  rniZ/equingentos  équités,  viginti  elepbantos, 
mille  argenti  talenta  in  Italiam  transmissurus  erat  cum  praesidio 
sexaginta  navium  longarum.  [6J  nuntius  adfertur  in  Hispania  rem 
maie  gestam  omnesque  ferme  ejus  provinciae  populos  ad  Roma- 
nos  defecisse.  [1]  Erant,  qui  Magunem  cum  classe  ea  copiisque, 
omissa  Italia,  in  Hispaniam  averterent,  cumSardiniae  recipiendae 
repentina  spes  adfulsit  :  [8J  «  parvum  ibi  exeroituni  Romaiium 
esse;  veterem  praetorera  inde  A.  Gornelium  provinciae  peritum 
decedere,  novum  expectari  ;  [9j  ad  lioc  fesses  jam  animos  Sardo- 
rum  esse  diutumitale  imperii  Romani,  et  proximo  iis  anno  acerbe 
atquc  avare  im[)eratum,  gravi  tributo  et  conlatione  iniqua  fru- 
menti  presses  ;  nihil  déesse  aliud  quani  auctorem,  ad  quem  deti- 
cerent.  »  [10]  Haec  clandestina  legatio  per  principes  missa  erat, 
maxime  eam  rem  moliente  Hampsicora,  qui  luni  auctoritateatque 
opibus  longe  primas  erat.  [11]  Ilis  nuntiis  propc  uno  temitore  tur- 
bati  erectique  Magonem  cum  classe  sua  (•oi)iisque  in  Hispaniam 
mittunt,  [12]  in  Sardiniam  Hasdrubalcm  ddiguntducem  et  tantum 
ferme  copiarum.  quantuui  Magoni,  dccernimt. 


[3]  Senatores  quibusque...,  for- 
mule toute  faiie  :  oulic  les  magis- 
trats de  l'année  (jui  faisaient  partie 
du  Sénat  el  avaient  le  droit  de 
prendre  la  parole,  il  y  avait  aussi 
les  anciens  nin{îistrat>  qui  avaient  le 
même  droit,  pourvu  qu'ils  eussent 
rempli  des  cliar|,es  eurules. 

[4J  Quorum,  etc.,  il  s'agit  du  pré- 
teur urbain  et  du  préteur  !>  n'grin 
(cf.  §  15);  va(/2///o;i/rt,  quiconque  était 
accusé  ou  intimé  devait  fournir  une 
caution  dont  la  valeur  était  fixée 
par  le  préteur  ;  cette  caution  assu- 
rait la  validité  de  l'engagement  jtris 
de  se  présenter  ou  de  se  faire  repré- 
senter devant  le  tribunal,  au  jour 
fixé  pour  les  débats  ;  eo  signifie 
"  pour  se  rendre  à  cet  endroit  » 
(cf.  Cicéron.  /;i  Verr.,  II,  .3,  If),  38  : 
«  Quo  vellet  vadimonium  promitte- 
ret  r  et  ]>.  Tull.,  ri^)  :  ..  Vadimonium 
Homnm  promissurum  ")  ;  mais  l'ex- 
pression ne  peut  passe  rendre  exac- 
tement,   elle  signifie    à    peu    près  : 


«  c'est  à  cet  endroit  que  lesplaideurs 
durent  se  rendre. 

[ô]  Duodecim,  etc.,  1(îs  détails 
donnés  ici  par  Tite-Li\e  ne  concor- 
dent pas  avec  ceux  qu'on  a  lus  plus 
liant  (xni,  7-8);  toute  celte  partie  du 
récit  luauque  de  précision  el  de 
clarté;  praesidio  est  déterminé  par 
les  mots  sej-af/iiila  navium,  qui  lui 
donnent  le  sens  d'escadre. 

[7J  Averterent,  au  lieu  de  averten- 
dum  rensi'vinl  (cf.  XXI,  vi,  6:  «  lu- 
tendebant  »,  i.  e.  inttudi  vnlebaut). 

[%\  Inde,  se  rapporte  à  drcederr. 

[9]  Gravi  tributo,  ces  mots  sont 
en  contradiction  avec  xxi,  fi;  (luclo- 
rem,  un  sùi-  garant,  c'est  à-dire  «  un 
prolecteur  »  (R.). 

[10]  Per,  «  par  l'entremise  de...  »  ; 
inis.i(i  crut,  suppléez  a  Sardis ;  aucto- 
ritiitc,  ..  par  son  ascendant  ". 

[ll]His,  celle  d'Es|)agne  el  celle 
de  Sardaigne  ;  sua,  est  coi  rect,  |>arce 
qu'il  qualitie  l'ablatif  classe  qui 
déjiend  de  cum. 
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[13]  Et  Romae  consules,  transactis  rébus,  qiiae  in  urbe  agendae 
erant,  movebant  jam  sese  ad  bellum.  [14]  Ti.  Sempronius  militi- 
bus  Sinuessani  diem  ad  conveniendum  edixit,  et  Q.  Fabius,  con- 
sulte prius  senatu,  «  ut  frumenta  omnes  ex  agris  ante  kal.  Junias 
primas  inurbesmunitas  conveherent  ;  [15]  qui  non  invexisset.  ejus 
se  agrum  populatiirum.  serves  sub  basta  venditurum,  villas  incen- 
sururn  ».  Ne  praetoribusquidem,  qui  ad  jus  dicendum  creati  erant, 
vacatio  a  belli  administratione  data  est.  [16]  Valerium  praetorem 
in  Apiiliam  ire  placuit  ad  exercitum  a  Terentio  accipiendum  ; 
«  cum  ex  Sicilia  legiones  venissent,  iis  potissimum  uti  ad  regionis 
ejus  praesidium,  Terentianum  exercitum  Tarentum  mitti  cum  ali- 
quo  legatonmi;  »  [\~]  et  viginti  quinque  naves  datae.  quibus  oram 
maritiiiiam  inter  Bi-undisium  ac  Tarentum  tutari  posset.  [18]  Par 
navium  numerus  Q.  Fulvioiuaetori  urbano  decretiis  ad  suburbana 
litora  tutanda.  [l'J]  C.  Terentiu  proconsuli  negotium  datum.  ut  in 
Piceno  agro  conquisitionem  niilitum  haberet  locisque  iis  praesi- 
dio  esset.  [20]  Et  T.  Otacilius  Crassus,  poslquam  aedem  Mentis  in 
Capitolio  dedicavit,  in  Siciliam  cum  imperio.  qui  classi  praeesset, 
missus. 

XXXIII.  1  !  In  hanc  dimicalioneiu  duuium  «tpulentissimo- 
rum  in  terris  populoruni  omnes  reges  gentesque  animos 
intenderant,  [2]  inter  quos  Plilippus,  Macedonum  rex,  eo 
magis,  quod  propior  Italiae  ac  mari  tanlum  lonio  discretus 
erat.  ^3]  Is  ubi  primum  fama  accepit  Hannilmleni  Alpes 
transgressum,  ut  belle  in  1er  Uumanum  Poenuiiique  orto 
laelatus  erat,  ila,  ulrius  p<q»uli  iiialb't  virtoriam  esse,  incer- 
iis  adliuc  viribus  fluctualus  aniiiio  fueral.  4]  Postquam  ter- 
îia  jam  pugna  vicloria  cum  Poenis  erat,  ad  forlunam  incli- 
navit  legatusque  ad  Hannibalem  misil  ;  qui  vitantes  portus 
Brundisinum  Tarentinumque,  «juia  custodiis  navium  Roma- 


[14"  Ut  dépend  d'edixit  s.-e.  [3jUt...  ita..., «  s'il  s'était  réjoui..., 

[16' Placuit,  sup]>\éez  nena  lui  ;  uti  ilnen  avait  pa.s  moins...  »  ;  JiumuHum 

:•.  pour  sujet  eum  ?.-e.  :  l'infinitif  i»ré-  /'oenuw^ywe,  singulier  collectif  ;  adliuc, 

-ent,  au   lieu  du    futur,  rend  l'ordre  au  lieu  d'etionitum    (cf.  XXI.  xlvhi, 

plus  catégorique;    même   remarque  4  :  etc.):  j/iceWiA-  viribus,   il    ignorait 

jour  niiiti.  les  ressources  respectives  de»    deux 

[2(1"  Cum  imperio, bien  que  simple  belligérants:   fluctuatus...   fuerat  (et 

jiariiculier  il   est    chargé  d'un  c<im-  non  érati  parce  qu'à  ce  moment  le 

laandement  militaire  et  reçoit  à  cette  roi  ne  balançait  {dus. 

occasion  Vim/jerium.  [4]  Tertia...    pugna,     ablatif    de 

XXXUI-XXXIW.K  Alliance d'Han-  temps:  erat,  cf.  xviii,    7:   xxvii,    1; 

uiba!  et  'le  Philijipf,  roi  d(.'  Maccdoine.  ad  fortunam,   l'abstrait  pour   le  con- 

XXXIII  [r  In  terris,  i.  e.  in   orbe  cret  ad   fortuuatum  populum ;  portus 

terrarum.    '  '  même  emploi   du  jiluriel  que  ci-des- 

[2]  Propior,  suppléez  quam  ccteri.  sus,  XXIX,  4   cf.  XXII,  XXII!.  tj). 
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narum  tenebantur,  ad  Laciniae  Juiionis  templum.  in  terram 
egressi  sunt.  [5]  Inde  per  Apuliam  petentes  Gapuanrmedia 
in  praesidia  Romana  inlali  sunt  deductiqiie  ad  Valerium 
Laevinum  praetorem  circa  Luceriam  castra  habentem.  f6J 
Ibi  intrépide  Xenophanes  legationis  princeps  a  Philippe  rei^e 
se  inissum  ait  ad  amicitiam  societatenique  juiiiiendani  cum 
populo  Romano  ;  <*  mandata  habere  ad  consules  ac  seiuitum 
populumque  Romanuni.  »  ;7]  Praetor  inter  defectiones  ve- 
terum  sociorum  nova  s<»cielate  tain  clari  régis  laelus  adnio- 
duni  hostespro  hospitibus  comiter  accepit;  dat,  qui  prose- 
quanlur;  [8]  ilinera  cum  cura  deinonstrat  et  quae  loca  quos- 
que  sallus  aut  Romanus  aut  hostes  teneant.  r9j  Xenophanes 
per  praesidia  Romana  in  Campaniam,  inde,  qua  proxinium 
fuit,  in  castra  Hannibalis  pervenit  foedusque  cum  eo  atque 
amicitiam  jungit  legibus  his,  [10]  «  ul  Philippus  rex  quam 
maxima  classe  »  —  ducenlas  autem  naves  videbatur  efîectu- 
rus  —  «  in  Italiam  traiceret  et  vastaret  maritimam  oram, 
bellum  pro  parte  sua  terra  marique  gereret;  [11]  ubi  debel- 
latum  esset,  Italia  omniscum  ipsa  urbe  Roma  Garthaginien- 
sium  atque  Hannibalis  esset,  praedaqute  omnis  llannibali 
cederet;  [121  perdomita  Italia  navigarent  in  Graeciam  bel- 
lumque  cum  quibus  régi  placerez  gérèrent;  quae  civitates 
continenlis  quaeque  insulae  ad  Macedoniam  vergunt,  eae 
Philippi  regnique  ejus  essent  ». 

XXXIV.  [IJ  In  bas  ferme  leges  inter  Poenum  ducein  lega- 
tosque  Macedonum  ictum  foedus;  [2j  missique  cum  iis  ad 


[ô]  Inlati   sunt,  ils  toinbùn-iil    ;iu  cl'.  Cos.,  />'.   G.,  i,  1,  1;   cederet,  «  le- 

milieu  des  Ironpes.  vieiidniil  à...  ». 

[G j  Habere    représente    habeo     du  [1"^.  Navigarent  a  pour  sujet //</// 

style  direct  (cf.  x.    l:î  :  xiii,   !  ;    etc.l.  nilnil    et    l'hilippus   s.-e.;    ricm   (juil/us 

[7,  Inter,  etc.,  éq>iivaut  à  ru77i  ve-  (au  lieu  de  (/ui/jusr7oii),  selon  lusii^v 

teres    sncii  defirerenl  :  (ulmodum   (cf.  conslanl     de    Tite-Live;    entendez 

xxvui,  I)  modifie ^ae/)<.v .-  «  au  comble  «  cum  eis,  quibuscum  f^eri  régi  pi./ 

delà   joie-.;   pro    lio.s/>i(itjus,   il    les  ceret  -;  plnceret  remplace   le  futur 

reçoit  comme  des  hùtes.  du   style    direct;    uu-me    remanju. 

[8' Qui    prosequantur    (supjiléez  pour   navigarent    et     pour    qerereui  : 

eus),  il  leur  donne  une  escorte  d  hon-  venjunt,  à  l'indicntif,  i)arce  que  cetl. 

ncwv  \  itinera...  et  i,uae.  (inerrogatif)  proposition    renferme  une  remartiiP 

...teneant,   remarquez    la   recherche  incidente  de  riiislurif.Mi  et  ne  fait  p;i~ 

de  la  variété.  partie  du  stvle  indirect. 

m  Qua,  supi)léez  ri,,  ;  legihus.  i.  e.  XXXIV  [ÎJ  In  has...   leges,  nu-uir 

c(in,iirionil)i,s.  tournure  (jne  ci-dessus,  u,  H(cf.  XXi, 

|l()j  Eflfecturus  é(|uivaut  ,'i  effien-e  xliii,  7). 

(«  réïiliser  un   effectif  de...  «)  /rnssc.  ['2   Fidem,  la  ccmliance  que  le  ni 

;llj  Omnis,  -  dans  son  ensemble  »,  devait  avoir  dans  la  parole  d'IIanni- 
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resis  ipsius  firmanddinfidemlegati,  Gisgr»  et  Bôstar  et  Maso. 
Eodem  ad  Junonis  Laciiiiae,  ubi  navis  occuUa  in  stalione 
erat,  perveniuut.  3'  Inde  profecti  cura  altum  tenerent,  con- 
specti  a  classe  Romana  sunt,  qiiae  praesidio  erat  Calabriae 
litoribus;  [4~  Valeriusqiie  Flaccus  cercuros  ad  persequen- 
dam  retiahendaiiique  navem  ciirn  misisset,  primo  fueere 
regii  conati  :  deinde,  nbi  celeritate  vinci  senserunt,  tradunt 
se  Romanis  et  adpraefeclum  classis  adducti  sunt.  [5]  Is  cum 
quaereret,  qui  et  unde  et  qiiu  tenderent  cui  sum,  Xenopha- 
nes  primo  satisjam  semel  felix  inendacium  s(i*nere,«  a  Phi- 
lippo  se  ad  Romanos  missum  ad  M.  Vnleiiiim,  ad  quem 
unum  iter  tutum  fuerit,  pervenisse,  Campaniam  superare 
nequisse  saeplaiii  hoslium  praesidiis  ->.  6  Deinde  ut  Puni- 
cus  cultus  habitusque  suspectos  legatos  fecil  Hannibalis 
inteiTogatosque  sermo  prodidit,  7  tum  coraitibus  eoruni 
seductis  ac  melu  territis  litteiae  qu»»que  ab  Hannibale  ad 
Philippum  inventae  et  pacta  in  ter  reeem  Macedonuni  Poe- 
numque  ducem.  '8'  Quibus  satis  c«»gnitis  «.ptimuni  visum  est 
captivos  comitesque  eorum  Romam  ad  senatum  aut  ad  con- 
sules,  ubicumque  essent,  quam  primum  depM:»rtare.  [9]  Ad  id 
celerrimae  quinque  naves  delectae  ac  L.  Valerius  Antias, 
qui  praeesset,  missus,  eique  mandatuni.  ut  in  omnes  naves 
legatos  separatim  custodiendos  divideret  daretque  operam, 
ne  quod  iis  conloquium  inter  se  neve  quae  communicatio 
consili  esset. 
[10]  Per  idem  tempus  Romae,  cum  A.  Cornélius  Mnmmula  ex 


bal  et  dan?  les  intentk.ns  d<.'s  Caillia-  li.lée  <le  dire  contenue  dans  menda- 

ginois  :    eodem  e?t    expliqué    \>^v   les  rinm     atruere  :    svpernre,     cf.    XXI, 

mots  qui  suivent  :  ml  Junonis.  cf.  xxxi,  xxx.  ."•. 

l.T  :  ocrxdta.  qualifie  in  stntione.  ■  dans  ti;  Cultus,  «  le  costume  ■  :  habiius, 

une  rade  »    1  abstrait  pour  le  concret,  «  la  tenue  "  :  sermo,  «  leur  accent  »  : 

cf.  XXII.  Li.  5:  G).  ils  prononçaient  le  grec  à  la  punique. 

iz'  k  classe.  «  de  l'escadre  -  et  non  '7]  Comltilms,  les  envoyés  dePhi- 

«  pa'r  l'escadre  ■ .  lippe:    inr^-ntoe.   suppléez  sunt:  cum 

'4"  Cercuros,  •<  des  arisos  •:  regii  partis,  avec  le  t^xte  de.'  stipulations, 

est  pris  subtanliAemml  :  r//ici.  i.  e.  [S]  Captivos,  les  envoyés  dHanni- 

supemri;  adducti  sunt,  nous  adophjns  bal. 

la  conjecture  de  Mûller.  '.«"  Ad  id,  -  dans  ce  dessein  <>  -.prae- 

'. SI  Qui  <//».   -qui  étant  »)  est  cons-  esset.   subjonctif  du    style   indirect: 

Truit  avec  tenderent.   comme  tmde  et  custodieiidos  divideret,  latinisme  bien 

çuo.  ainsi   qu'il  arrive  dans  tous  les  connu;  voir  lasuite  du  récit,  xxxvni, 

cas  semblables:  tenderent  cursum  e>t  1-xxxrx,  4. 

une  tournure  poétique,    au   lieu  de  XXXJX,  lO-iS.  Evénements  de  Sar- 

tenderent    pris    absolument  :    atruere.  daigne. 

jnfinitif  historique:     se    dépend    de  :  10]  Qui  est  adjectif. 
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Sardiniaprovincia  (lecc-(!ens  rettulisset,  ([tii  status  rerum  in  insula 
«sset  :  [il]  «  belUira  ac  defectionem  oiiines  spectare  ;  Q.  .Muçium, 
qui  successisset  sibi,  gravilate  caeli  aquarumque  ndvenientem 
exceptum,  non  tam  in  periculosum  quam  lono;um  morlnim  inpli- 
<;itum,  diu  ad  belli  munia  sustinendaiuutilenifore,  [12Jexercitum- 
qiie  ibi  ut  satis  firinum  pac.itae  provinciae  praesidem  esse,  ita  pa- 
i'uni  aplumhcWo.  f\nod  motuni  iri  videretur  »,  —  [loj  decreverunt 
patres,  ut  Q.  i'\ilvius  Fiaccus  quinque  milia  peditum.  quadrino-en- 
tos  équités  scriberet  eamque  legionem  primo  (juoque  tenipore 
in  Sardiniam  traiciendani  curaret  [14J  uiitteretque  cum  imperio 
qiiem  ipsi  videretur,  qui  rem  gereret,  quoad  Mucius  convaluisset. 
[l;jj  Ad  earn  rem  niissus  est  T.  Manlius  ïorqualus,  qui  bis  consul 
^t  censor  fuerat  subegeratque  priore  consulatu  Sardos. 

[16J  Sub  idem  fere  tempus  et  a  Carthagine  in  Sardiniam  classis 
missa  duce  Hasdriil)ale,  cui  Calvo  cognomen  erat,  foeda  tempe- 
state  vexata  ad  Baliares  insulas  deicitur,  [nj  iliique  —  adeo  non 
armamenta  modo  sed  etiam  alvei  navium  quassati  erant  !  —  sub- 
ductae  naves  dum  reficiuntur,  aliquantum  temporis  Iriverunt. 

XXXV.  [1]  In  Italia  cumpost  Cannensem  piignam,  fractis  partis 
ulterius  viribus,  ailerius  moUitis  animis,  segnius  bellum  esset,  [2j 
Gampani  per  se  adorli  sunt  rem  (Uimanam  suae  dicionis  facere, 
primo  sollicitantes,  ut  ab  Romanis  deficerent  ;  ubi  id  parum  pro- 
<;essit,  dolum  ad  cnpiendos  eos  comparant.  |:JJ  Campanis  omnil)us 
sL:ilum  sacrificium  ad  Hamas  eral.  Eo  senatum  Oampanum  vcn- 
turum  certiores  Gumanos  fccerunt  petieruntque,  ut  et  Cumanus 
eo  senatus  veniret  ad  consultandum  communiter,  ut  eosdem  uter- 
quepopulus  socios  hostesque  baberet  :  \\\  «  praesidium  ibiarmatum 

1  Ij  Gravitate  caeli,  elc,  «  l"iiisa-  les     C:irllia^'iiiois     onvovèronl     des 

iubrilé   du    ciiinal    el    la    mauvaise  troupes  on  Sjirdaigne. 

(lualilé  de  l'eau  potable  »  ;  ej-re/itum,  [17]  Aliquantum  désigne  toujoiu's 

fiiteiidez  :  «  cuin  advenieus  exceplus  \iiit'  (|uaiitité  appréciable  clrépuud  à 

i^ssêl  »:     loiir/uiii  rtiorlmin,  .•    im     mal  notre  exjiression  familièro  "  pas  mal 

chioniquo  »  (sans  doute  la   îièvie  pa-  de...  '•:  trirerunt,   i.  e.  coiisumjjsernnt 

ludéenne).  (cf.  XXI,  xi.  ;j).a  pour  sujet   iiautae 

[\-i\    Exercltum...     ibl    (tv/     i/sr  ([uon  lire  aisément   de  ce  (jui  pré- 

T-c'/T';-/,,    "    l'anut'e    qui    opérait     en  cède. 

Sàrdaigne  .'  fcf.   xix,  8,i:    ut...    Un...  XXXV-XXXVII.     .Surcrs    r/es    Ito- 

é(jaivaut    h    i^uidnn...  sed....   delà  la  nudns  en  Coitipnnii;  et  en   Liicanie. 

conslruclion:   aptvm  (es.vi')   hrllo.  cf.  XXXV  [1]  Mollltls,  vov.  xvni.   10. 

X.XI,  xLvu,  1  :   72<o^/ est  au  nomina-  '■2]  Per  se,  sans  demander   l'appui 

lit':  wo/wm/Vj,  l'emploi   de    l'intinitif  des  Carthaginois:   rem  Cumauam,   le 

l'ulur  passif  avec   Dideri   est    exoej»-  nninicipe  de  Gunies  ('cf.  vu,  2  ;  xxxi, 

iioiuiel  en  latin.  10);  suue  dicionis  />u-«"/r,  Cunies  avait 

13J   Scriberet,  i.   e.    conscriberet  ;  éléaulrefois  soumiseà  Capoue(cf.  IV, 

priiH»  (/u'xjuc  /nn/jore,  cf.  XI,  n.  XLiv,   12  ;     VIII.    xiv,     \\)  ;   dcficemul 

i  141  Cum   imperio,    cf.  xxxii,  20;  s'accorde  avec  c;«ma»/',  dont  l'idée  est 

ifisi  s'f)ppose  à  /lalrcs  i\.  e.  senn tores);  impliquée  dans  ?7'>/^  Cumannm  (cf.  xiv, 

le  Sénat    le    laisse    libre   de  prendre  «  :  1 1  ;  xv,  3  ;  xvi,  (I  ;  xxv,  7  ;  xxx,t4). 

sous    sa    resjjonsabililc  les  mesures  ['»J  Abnuere,  i.  e   ahuui-runt  :  IWk'- 

jiécessaires.  I.ive   nV'vite   |)as    les    formes  en  -ère, 

[itij  Et,  i.  »!.   ctidiii  ;   de    leur  {'("ilé  même  qmmd  elles  peuvent  être  con- 

13 
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se  hahituros.  ne  quid  ab  Romano  Poenove  periculi  esset  ».Cumani, 
quaniquam  suspecta  fraiis  erat,  nihil  abnuere,  ita  tegi  fallax  con- 
siliiim  posse  rati.  [oj  Intérim  Ti.  Semproniiis  consul  Romanus 
Sinuessae,  quo  ad  conveniendum  diem  edixerat,  exercitu  lustrato 
transgressus  Volturnam  tlumen  circa  Liternum  posuit  castra.  [6J 
Ibi  quia  otiosa  stativa  erant,  crebro  decurrere  milites  cogebat,  ut 
tirones  —  ea  maxirna  pars  volonum  erant  —  ad-uescerent  signa 
sequi  et  in  acie  agnoscere  ordines  suos.  [7]  Inter  quae  maxiiiia 
erat  cura  duci,  itaque  legatis  tribunisque  praeceperat,  ne  qua 
exprobratio  cuiquam  veteris  fortunae  discordiam  inter  ordines 
sereret  :  «  vêtus  miles  tironi.  liber  voloni  sese  exaequari  sineret  : 
[8]  omnes  satis  honestos  generososque  ducerent.  quibus  arma  sua 
signaqne  populus  Romanus  commisisset  :  quae  fortuna  coegisset 
ita  fieri,  eandetn  cogère  tueri  factum  ».  [9]  Ea  non  majore  cura 
praecepta  ab  ducilius  ?unt  qnam  a  militibus  observata,  brevique 
tanta  concordia  coaluerant  omnium  animi,  ut  prope  inobliviunem 
veniret,  qua  ex  condicione  quisque  esset  miles  factus. 

[101  Haec  agenti  Graccho  légat i  Cumani  nuntiarunt.  quae  a 
Campanis  legatio  piucos  ante  diesvenisset  et  quid  iis  ipsi  respon- 
dissent  :  [Uj  «  triduo  post  eum  diem  festum  esse;  non  senatum 
soluin  omnem  ibi  futanim  sed  castra  etiam  et  exercitum  Campa- 
num  ».  [l^J  Gracchus,  jussis  Cumanis  omnia  ex  agris  in  urbem 
convebere  et  luanere  intra  muros,  ipse  pridie,  quam  statum  sacri- 
ficium  Campanis  esset,  Gumas  movet  castra.  [i3j  Hainae  inde  tria 
milia  passaum  absunt.  Jam  Campani  eo  fre<iuentes  ex  composite 
convr-nerant,  nec  prociil  inde  in  occulto  Marius  Alfius.  medix  tutl- 
cus —  is  summus  magistratus  erat  Campanis  —  cum  quattuorde- 


fon'liio>,  comiiU' ici,  avec  riiifinilif  : 
fallax  roiisiliunt,  «  leur  jiroprp  ra.sc  ■■. 

[h]  Quo,  elc.  cf.  XXXI.  ci:/u.<ï^a/o. 
au  moiiK-iit  ilêntrer  en  cfiuipagne.  le 
consul  iHiritiait  son  armée  en  faisant 
un  sacrifie^  •'xj^iatoire. 

[6'_  Decurrere,  ••  manœuvrer  »  ;  en 
par.f  désigne  les  recrues:  ea  s'accorde 
par  atUaction  avec  pars;  de  même 
quon  dit  in  eo  numéro,  au  lieu  de  in 
eorurn  numéro.  Tite-Live  a  écrit  eo 
ma-cima  pars,  au  lieu  di."  eorum  ma- 
xirna pars  :  le  génitif  r-i/onum,  joint 
à  erant,  sert  à  signifier  en  quoi  con- 
si.st:iit  la  plus  granle  partie  de  ces 
recruf^s:  erant,  au  lieu  de  erat.  est 
une  négligence  de  construction, 
parce  que  le  nom  collectif  e.<t  dans 
la  même  jM-oposilion  que  le  verbe 
auquel  il  se  rapport  ^;s/v"^---<''"<^ines, 
cf.  XXII,  V.  H. 

[7'.  Itaque  est  mis  pour  atqne  itn  ; 
exprolivaiio.  le  substantif  verbal  con- 


serve la  construction  du  verbe  dont 
il  dérive  :  de  là  le  datif  cuiquam;  inter 
ordines,  enlve  des  soldats  qui  apparte- 
naient à  des  catégories  différentes: 
voloni,  les  volontaires  étaient  ou  des 
esclaves  ou  d'anciens  prisonnier.^ 
pour  dettes,  ou  même  des  condamnés 
de  «Iroit  connaun  (cf.  xiv,  ;•{). 

■  8]  Honestos,  "  honorables  »  :  tje- 
nerosos,  <  bien  nés  -  :  quae  est  au 
nominatif  et  se  rapporte  à  fortun-i, 
antécédent  exprimé  dans  la  proposi- 
tion relative:  roeyisset  remplace 
coef/it  fin  style  direct  :  ita  fieri  équi- 
vaut à  lioc  ita  fifri;  eandem,  etc., 
entendez  :  eandem  ifortunam)  cof/ert 
(hoci  tu^ri,  cum  factum  esset. 

[ir  Post  est  adverbe. 

[12;  Statum  est  adjectif;  ex-sit. 
«  fût  célébré  ». 

'l'-V  Is,  etc.,  "  c'est  ainsi  qu'on  appe- 
lait aCapoue  le  magistrat  suprême  ,. 
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cim  milibus  arinatorum  habebat  castra,  [14]  sacrificio  adparàndo 
et  inter  id  instruendae  fraudi  aliquanto  intentior  quaai  muûiendis 
castris  aut  uUi  militari  operi.  [loj  Nocturnuin  erat  sacrum,  ita  ut 
anteiiiediam  noctem  conpleretur.  [16]  Huic  Gracchus  msidiandum 
tempori  ratiis,  custodibus  ad  portas  positis,  ne  quis  enimtiare 
posset  coepta,  et  ab  decuma  diei  hora  coactis  militibiis  corpora 
curare  somnoque  operam  dare,  [17]  ut  primis  tenebris  convenire 
ad  si,£rnum  possent,  vigilia  ferme  prima  tolli  jiissit  signa,  [18]  si- 
lenti(pie  prolectus  agminecum  ad  Hamas  média  nocte  pervenisset. 
castra  Gampana  ut  in  pervigilio  neglecta  simul  omnibus  portis 
invadit  ;  alios  somno  stratos,  alios  perpetrato  sacro  inermes  re- 
deuntes  obtruncat.  [19J  Mominum  eo  tumultu  nocturno  caesa  plus 
duo  milia  cum  ipso  duce  Mario  AHlo,  capla...  et  signa  militaria 
quattuor  et  triginta. 

XXXVI.  [1]  Gracchus  minus  centum  mililum  jactura  castris 
hostium  potitus  Gumas  se  propere  recepit,  ab  Hannibale  metuens. 
qui  super  Capuam  in  Tifatis  habebat  castra.  [2]  Nec  eum  provida 
futuri  fefellit  opinio  :  nam  simul  Capuam  ea  clades  est  nuntiata, 
ratus  Hannibal  ab  re  bene  gesta  insolenter  laetum  exercitum 
tironum  magna  ex  parte  et  servorum  spoliantem  victos  praedas- 
que  agentem  ad  Hamas  se  inventurum  [3]  citatum  agmen  praeter 
Capuam  rapit,  obviosque  ex  fuga  Campanorum  dato  praesidin 
Capuam  duci,  saucios  vehiculis  portari  jubet.  [4J  Ipse  Hamis  vacua 
ab  hostibus  castra  nec  quicquam  praeter  recentis  vestigia  caedis 
strataque  passim  corpora  sociorum  invenit.  [5]  Auctores  erant 
quidam,  ut  protinus  inde  Cumas  duceret  urbemque  oppugnaret. 
[6]  kl  quamquam  haud  modice  Hannibal  cuidobat,  ut,  quia  Xea- 
polim  non  potuerat,  Cumas  saltem  maritimam  urbem  habercl. 
tamen,  quia  praeler  arma  nihil  secum  miles  raptim  acto  agmiu< 
extulerat,  rétro  in  castra  super  Tifata  se  recepit.  ["]  Inde  faliga- 
tus  Campanornm  precibus  sequenti  die  cum  omni  apparatu  oppu- 

[ir  Inter  Id,  <-  à  la  favenr  do  co  i,iv,  fi:  XXU,  xxxiv.  2:  pour  reiuploi 

sacrifice  »  (au  milieu  ^Xc^  préparatifs  du  participe,  cf.  XXI,  i,  .:>. 

qu'il    exigeait);     muniendis     castris  [:-'•   Citatum,  «  au  pas  accéléré 

(comme  sacrificio    ailparamlo  et   i)i-  l'adjectif  est  remplacé    en    français 

struendae  fraudi)   est    construit    au  par       une     expression     adverbiale 

datif:ce  tour  ne  conunenceà  devenir  (cf.XXI,Lv,ll  ;  XXII,  xxxii,  ■2:etc.): 

fréquent   en    latin    quà    la    fin   de  px  ftu/o  C(i}njjanuria»,ccu\([u'\  !x\i\\ent 

l'époque  classique  ;  il  remplace  ad  et  échappé  ;ï  la  déroute  des  Campanifus. 

Taccusatif  du  gérondif.  [H]  Ut,  "  afin  que...  »;  s'il  désirait 

[18;  Ut,  "  comme  il  était  naturel»,  s'emiiarcr  do  Cames,   c'était  aliu  de 

[10  Capta,  il  y  a  une  lacune  dans  se   procurer   un    i»(»rt:  >in„  polut-ral, 

le  manuscrit.      "  s.-e. /'i'</'f'/-«  ;  »i//(^^,  singulier  collectif. 

XXXVI  [Ij  Minus,  suppléz  quam ;  i7'  Mille  passus,  accusatif   de   la 

jactura,  ablatif  de  manière;  ab  Han-  distance  icf.  Ces.,  IS.  G.,  i.  ','■.'.  h). 

niba/e  rnetitrn.'i,  cf.  xv,  7.  i^s^  Magis  fidens...  quam  verecun- 

[2]  Provida  est  rapporté  à  opinio.  dia,' remarciuez  le  nianciue  voulu  de 

au  lieu  de  l'être   ù  eum  ;  ab  se  bene  svmétrie  :  y>o/ni//(yMt' //o»((/;*(  supplée/ 

gesta,  même  construction  que  XXI,  fidem. 


-220  T.  Livi  ;a.l.c.  :i30j 

gnandae  urbis  Cumas  redit,  perpopulatoque  agro  Cumano  mille 
passus  ab  urbe  castra  locat.  [8J  cum  Gracchus  uiagis  verecundia 
in  tali  necessitate  deserendi  socios  inploiantes  fidem  suam  i>opu- 
iiqiie  Roaiani  substitis^et  quain  satis  fidens  exercitui.  [9]  Nec  aller 
consul  Fabius,  qui  ad  Cales  castra  habebat,  Volturnum  flumen 
traducere  audebat  exercitum,  [lOJ  occupatus  primo  auspiciis  repe- 
tendis.  deiu  pvocurandis  prodif^iis,  quae  alia  super  alla  nunliaban- 
tur.  expiantique  ea  haud  facile  lilari  haruspices  respondebant. 

XXXVII.  ^11  Eae  causae  cum  Fabium  tenerent.  Semprouius  in 
obsidiune  eratet  jam  operibus  oppugnabatur.  [2]Adversus  ligneam 
inîrentem  adniotam  urbi  turrem  aliam  ex  ipso  muro  excitavit  con- 
sul Homanus.  aliquanto  altiorem.  quia  muro  satis  per  se  alto  sub- 
jectis  validis  sublicis  pro  solo  usus  erat.  [3]  Inde  primum  saxis 
sudibusque  et  ceteris  missilibus  propugnatores  moenia  atque 
urheni  tuebantur  :  [4]  poslremo.  ubi  prouiuvendu  adjunctam  muru 
videnmt  turrem.  facibus  ardentibus  pluiimum  simul  ignem  conje- 
cerunt.  'V  Quo  imendio  trépida  armatorum  inullitudo  cum  de 
turre  sese  praecipitaret,  eruplio  ex  oppido  simul  duabus  portis 
stationes  lutstium  fudit  fugavitque  in  castra,  ut  eo  die  obsesso 
quam  obsidenti  similior  esset  Poenus.1^6'  Ad  mille  trecenti  Carlha- 
giniensium  caesi  et  undesexaginta  vivi  capti.  qui  circa  muros  et 
in  stalionibus  soluté  ac  neglegenter  agentes.  cum  nihil  minus 
quam  eruptionem  timuissent,  ex  inproviso  oppressi  fuerant.  [7j 
Gracchus.  priusquam  se  hostes  ab  repentino  pavore  colligerent. 
receptui  signum  dédit  ac  suos  intra  muros  recepit.  [8j  Postero  die 
llannibal,  elatum  secunda  re  consuleui  justo  proelio  ratus  certa- 
turum.  aciem  inter  castra  atque  urbem  instruxit  :  [9J  ceterum. 
postquam  upuiinem  rnoveri  ab  solita  custodia  urbis  vidit  neccom- 
mitti  quicquam  temerariae  spei,  ad  Tifata  redit  infecta  re. 

[10]  Quibusdiebus  Cumae  liberatae  suntobsidione,  isdem  diebus 

10"  Repetendis,  cf.  xix.  3:  jjrocu-  ]iU^i^z  hostilem ;  adjunctam,  xoyi'znoire 

inlis.   cf.   XXII.  X.    15:    ea  est    le  é-1itiou  de  César,  pi.  IV,  n»  :>:  faci- 

_oiiiy)leinent  'lirect   iVej/jianti :  litari  hus,    ablalif    de     moyen:     plurimum 

ei»t  einplnvé  iuipersonriolleinent.  siynul.  <•  une  niasse  (de  feu)  à  la  fois  ^. 

XXXVII    1    Oppu&nabatur,  apiè?  '^  Trépida,  «  en  désarroi  "  :  siinttl 

lavoir    Moqué,   Hannil'fd    dirigeait  duabus  portis  sert  de  flualificalif  à 

contre  lui  tous  les  travaux  dun  siège  eruptio. 

lejaiiiei-  '6  Ad,  i.  e.  circiter,  cf.  XXI,  xxn. 

'•2   Admotam  tirbi,  cf.  XXI. x.  10;  3  :  XXII,    xli,  1  :   etc.;  oppressi  fue- 

ex    rend      lexpression    pittoresque:  rant.  cf.   xiv.  2;  xxii,  3:  xxvi,  5;  etc. 

s uijecti s,  ellei  servaient  de  base  à  la  8  Justo   proelio,    «    en    bataille 

tour.  rangée  ". 

'M   Inde,  pour  ex  ea  {:urri),  cf.  x,  '.i  Ceterum,    i.  e.  sed  (cf.  xv,  2)  : 

2;  XXV.  10;  xxxji,  8;  etc.  rommitti,  <■  être  hasardé  >-. 

V    Proînovendo      remplace      un  [lOj  In  Lucanis,  «  dans   le    pays 

-ub?tantif    verbal     inusité,  qui    eût  des  Lucanien.>  ^  ;  en   latin,  certains 

-ij^nitîé  1  action  de  pousser  en  avant  noms  de  i)eiiples  peuvent  remplacer 

cf.  XXI.  Lvui,   10  un  emploi  anale-  les  noms  de  pays  correspondants  uf  . 

t,'ue  du  gérondif  en-ndo  :  turrem  sup-  ci-a|>rès,  xli,  13). 


ra 
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et  in  Lucanis  ad  Grumentum  ïi.  Semproniiis.  cui  Longo  cogno- 
men  erat,  cum  llannone  Poeno  prospère  pugnat.  [li]  Supra  duo 
milia  liomiiium  occidit,  et  ducentos  octoginta  milites  amisit  ; 
signa  militaria  ad  quadraginta  unum  cepit.  Pulsus  finibus  Luca- 
nis Hanno  rétro  in  Bruttios  sese  recepit.  [12]  Et  ex  Hirpinis  oppida 
tria,  quae  a  populo  Romano  defecerant,  vi  recepta  per  M.  Valerium 
praetorem,  Vercellium.  Vesceliium.  Sicilinum.  et  auctores  dei'ec- 
tionis  securi  percussi.  [13]  Supra  quinque  milia  captivorum  sub 
hasta  venierunt  ;  praeda  alla  militi  concessa,  exercitusque  Luce- 
l'iam  reductas. 

XXXVIII.  [6]  Duin  haec  in  Lucanis  alque  in  Hirpinis 
ireruntur,  quinque  naves,  quaeMacedonum  atque  Poenoruiu 
captos  legatos  Rumani  portabant,  ab  supero  mari  ad  infe- 
ruiii  circumvectae  prope  omnein  Italiae  oram,  [2]  cum  prae- 
1er  Cumas  velis  ferrenlur  neque,  hoslium  an  sociorum 
essent,  salis  sciretur,  Gracchus  obviam  ex  classe  sua  naves 
misit.  [3]  Cum  percunctando  in  vicein  cognitum  esset  con- 
sulem  Cumis  esse,  naves  Cumas  adpulsae  captivique  ad  con- 
sulem  deducli  et  litterae  dalae.  [4]  Consul,  litleris  Philippi 
alque  Hannibalis  perlée  lis,  consignata  omnia  ad  senatunî 
itinere  terreslri  misil,  navibus  develii  legalos  jussit.  [5^ 
Cum  eodem  fere  die  litlerae  legatique  Romani  venissent,  el 
percunclatione  facta  dicta  cum  scriplis  congruerenl,  primo 
gravis  cura  patres  incessit  cémentes,  quanta  vix  loleranti- 
bus  Punicum  bellum  Macedonici  belli  moles  inslaret.  [()]  Cui 
lamen  adeo  non  succubueruni,  ut  exlemplo  agilaretur, 
quem  ad  inodiiin  ulln»  inlerendo  l)ello  averterent   ab  Kalia 

[12]  Recepta,    sni)i)léez  a    populo  poétique  ;  ex  classe  sica,  Tilc-lAve  ne 

Romano;  per,  «  grâce  à...  »  ;  percussi,  nous  avait  jias  dit  quil  eu  eût  une. 

suppléez  sunt.  [:',]  In  vicem,  au  lieu  d'inler  se,  est 

'l;:;j  Praeda  alla,  au  lii'U  lie /r/îV/î/a  une    iucorrcctitjn    (jui    ilevient    fre- 

praeda.  (pieiili'    m    latin,  à    partir    fie  Tito- 

XWVUI-XXXIX.  liomese  prépare  l^ive  ;  dutac,   et   non   redditae,    iioice 

à  combattre  l'Itilippt^  de  Macédoine.  que    celle    corresjjondance     ne     lui 

XXXVill  flj  Dum,  etc.  vov.  xi,  l;  était  pas  destinée. 

1\  in  Lwaiiiii,  etc.  cl.    xxx'vii,    lU  ;  .4     Litteris     Philippi,    Til '-Liv  • 

'luinifue  n'ives,x  les  cinq  vaisseaux».;  ne  nous  avait  j>as  dit    ixxxiv,  7)  ([ue 

rircumreclae    rend     enii»aiTa.ssée    la  Philippe  eût  écrit;  runsifpuila,  i\  i'n 

construction  de  la  période;  selon  son  lit   un  paquet  scellé   de  son  sceau; 

habitude    (cf.  X.X.I,  xiv,  2;  xlvi,  7  ;  derehi   est    au    passif   et    remplace 

XXII,  XX,  7;   XXIII,  X,  11-12  :  etc.),  deportnri. 

tite-Live    a    voulu    n'avoir   qu'une  [h]   Percunctatione,  "  un  interro- 

période  là  où  il  en  aurait  fallu  deux  ;  galoire  »  ;  farta,  suiipléez  in  seualu. 

ce  participe  a  pour  coniplemenl  oram  coiunie  l'indique  la  suite  ;  patres,  au 

el  de  plus  se   trouve  délerniiné  par  lieu  île  patrUms  (cf.  Ces.,   li.  C,  ni, 

atj  supero  mari   ad   infcriim  (l'escadre  74,  "l  ■  «  h'xercitui...  incessit... dn\ov  »l. 

passe  par  le  détroit  de  Messine  .  [ii]  Ultro,  voy.  xviii,  0  (cf.  XXI,  i, 

[2]  Velis,  eto.  est   une  expression  3). 
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hostem.  [1]  Captivis  in  vincula  condi  jussis  comitibusque 
eoium  siib  hasta  venditis  ad  naves  viginti  quinque,  quibus 
P.  Valerius  Flaccus  praefectus  praeeral,  vij?inti  quinque 
païaii  alias  decerniint.  8]  His  comparalis  deductisque  et 
additis  quinque  navibus,  quae  advexerant  captives  legatos, 
"9]  triginla  naves  ab  Oslia  Tarenlum  profeclae,  jussusque 
P.  Valerius  inilitibus  Varrnnianis,  quibus  L.  Apustius  lega- 
tus  Tarenti  piaeerat,  in  naves  inpositis  quinquaginla  quin- 
que navium  classe  non  tueri  modo  Italiae  oram  sed  explo- 
rare  de  Macedonico  bello  :  '10]  si  congruenlia  litteris  lega- 
torumque  indiciis  Philippi  consilia  essent,  ut  M.  Valerium 
praetoieni  litteris  certiorem  faceret,  !^11]  isque  L.  Apustio 
legato  exercitui  praeposito  Tarenlum  ad  classem  profectus 
primo  quoque  tempore  in  Macedoniam  transmitteret  daret- 
que  operam.  ut  Philippum  in  regno  contineret.  [12]  Pecu- 
nia  ad  classem  tuendam  bellumque  Macedonicum  ea  décréta 
est,  quae  Ap.  Claudio  in  Siciliam  missa  erat,  ut  redderetur 
Hieroni  régi  ;  ea  per  F..  Antistium  legalum  Tarentum  est 
devecta.  ]13]  Simul  ab  Hierone  missa  ducenta  milia 
modium  Iritici  et  hordei  centum. 

XXXIX.  '1]  Dum  haec  Romani  parant  aL'untque,  ad  Pliilip- 
|ium  captiva  navis  una  ex  iis,  quae  Romam  missae  erant, 
■X  cursu  refuL'it:  inde  scitum  legxitos  cuui  litteris  captos.  [2] 
Itaque  ignarus  rex,  quae  cum  Hannibjil"  legatis  suis  conve- 
nissent,  quaeque  legati  ejus  ad   se  adlaturi  fuissent,  legatio- 

: 7]  Condi,    i.   e.  conici  icf.  XXII,  remarquez  le  souci  d'éviter  la symé- 

xxviii.  7  :    /«.ssjs,  cf.    vi.  7:  venditis,  trie. 

le   passif  de  ren'/o   nest    usité  à  la  [11]  Exercitui,  celle  qui  avait  été 

bonne  époque  qu'au  participe  passé  rarnenée   de    Sicile    (cf.    xxxii,  16); 

rf.     XXXVII,     13:   «     Venierunt    ••);  primo     quoque     tempore,    cf.    xi,    6; 

■■d,  -  en  plus  de...  »;  parari.  au  lieu  fr«ns?ni7/^7T/ est  employé  absolument, 

de  parandas    esse,  est  une  construc-  cf.  XXI.  xvii.  (1. 

lion  exceptionnelle  à  la  bonneépoque,  [1 '21  Tuendam    par   l'entretien  de 

bien    que  decemunt  puisse  logique-  lescadr»'    .-t  \n  solde  des  é(juipages  ; 

ment  se    construire    comme  ywôexf,  ut   redderetur.    il    s'agit  de    l'argent 

dont  il  a  le  sens.  avancé  par  Hiéron  (cf.  xxi,  h). 

'H\  Deductis,  «  mis  à  l'eau  ".  [13]  Simul,  non  seulement  Hiéron 

[9]  Varronianis,  les  débris  de  lar-  ne"  réclame    pas    cet  argent,  mais  il 

mée  battae    ;t   Cannes  cf.  xxxii.  16  ;  poussa  la  fidélité  jusqu'à... 

explorare,    faire   le    service  déclai-  XXXIX  [1]  Dum,  etc.,  cf,  xi,  1  ;7, 

:  eur.  ex  cursu.  «  a  la  tJn  de  la  traversée  »; 

]10]   Indiciis,   «  les    indications  »<  expression  calquée  sur  ex  itinere,  ex 

;-iS  renseignements  qu'on  leur  avait  fuf/a,  etc.  ;  inde.  i.  e.  ab  ea  (cf.  x,  2: 

arrachés  touchant  les  intentions  de  xxv,  10:  etc.);    scitum  (est),   «on  ap- 

Phiiippe);M/   dépend  grammaticale-  prit». 

ment    de  jussus.   mais    Ïite-Live    a  [2    Adlaturi    fuissent,    suppléez 

dans  l'esprit   ei  mandatum  est,  ut...;  si  ad  ipsiim  pervenissent. 
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nem  aliamcum  eisdem  mandatismittit.  [3]  Lei<ati  ad  Hanni- 
balem  missi  Heraclitus,  cui  Scotino  cognoinen  eiat,  et  Crito 
Boeotus  etSositheiis  Magnes.  Hi  prospère  tulerunt  ac  rettu- 
leriint  mandata.  [4]  Sed  prius  se  aeslas  circiimegit,  quam 
movere  ac  moliri  quicquani  rex  posset  :  tantum  navis  una 
capta  ciim  legatis  momenti  fecit  ad  dilalioneni  innninentis 
Romanis  belli  ! 

[■]]  Etcirca  Capuam,  transgresse  Volturnnm  Fabio,  post  expiata 
tandem  prodigia,  ambo  consules  rem  gerebant.  [6]  Combulteriam 
et  Trebulam  et  Austiculam  urbes,  quae  ad  Poenum  defecerant, 
Fabius  vl  cepit  :  praesidiaqiie  in  iis  Hannibalis  Campanique  per- 
multi  capti.  [7j  Et  Nolae  sicut  priore  anno  senatus  Romanorum, 
plebs  Hannibalis  erat,  consilia((ue  occulta  de  caede  prîncipum  et 
proditione  urbis  inibantur.  [8J  Quibus  ne  incepta procédèrent,  inter 
Capuam  castraque  Hannibalis,  quae  in  Tifalis  erant,  traducto  exer- 
citu  Fabius  super  Suessulam  in  castris  Claudianis  consedit;  inde 
M.  Marcellum  propraetorem  cum  iis  copiis,  quas  habebat,  Xolam 
in  praesidium  misit. 

XL.  [IJ  Et  in  Sardinia  resperT.  Manlium  praetorem  administrari 
«oeptae,  quae  omissae  erant,  postquam  Q.  Mucius  praetor  gravi 
morbo  est  inplicitus.  [2]  Manlius  navibus  longis  ad  Carales  sub- 
ductis  navalibusque  sociis  armatis,  ut  terra  rem  gereret,  et  a 
praetore  exercitu  accepte  duoetviginti  milia  peditum,  mille  ducen- 
tos  équités  confecil.  [3]  Cum  bis  equitum  peditumque  copiis  pro- 
fectus  in  agrum  hostium  haud  procul  ab  Hatnpsicorae  castris  cas- 
tra posuit.  Hampsicoratum  forte  profectus  erat  in  Pellitos  Sardos 
ad  juventutem  armandam,  qua  copias  augeret;  filius  nomine  Hos- 
tus  castris  praeerat.  [4]  Is,  adulescentia  ferox,  temereproelioinito, 


[4]  Se...  circumegit,  expression  [8]  Quibus  au  i»hiriel  i)arcc  qu'il 
recherchée,  mais  assez  frê(|uente  représente  Nolani  implicitement  cou- 
chez Tite-Liveicf.  IX,xviii,14;  e\c.),  tenu  dans  pleha  ;  fraducto,  il  suftit  de 
An  lien  de  exacta  est  ;  movere  ac  mo-  jeter  les  yeux  sur  la  carte  pour 
liri,  recherche  d'expression  souli-  s'apercevoir  quece  détail  cstinexact; 
gnée  par  rallilération;  (/tiicgriam,  proj)rneforeiii,  Titc-Live  a  oublié  de 
parce  que  le  sens  de  la  phrase  est  nous  dire  quand  et  comment  Mar- 
négaVif  ;  vavin  una  capla,  cL  XXI,  \,  cellus  a  été  nommé  propréteur; 
5;  eic.  ;  tantiun...  momenti  fecit  est  d'après  xxx,  10  il  était  proconsul, 
plus  énergique  que  tantum  valuit  ;  XL-XLl  [il]  Progrès  des  Romains  en 
ad  dilationem  belli,  remarquez  le  Sardait/ne  pf' en  Sicile. 
tour  abstrait,  au  lieu  de  ad  differen-  XL.  [1]  Per,  on  se  rappelle  que 
dum  hélium.  Manlius  nest  chargé  que  d'un  inté- 

[o]  Volturnum,   cf.     xxvi,   2;   ex-  rim  (cf.  xxxiv,  14  suiv.j. 

piala,   pour     la     construction,    voy.  [2'  Navalibus  sociis,  «  les   mate- 

XXII,  xxxvi,  (),    et  pour  le  sens,  c'i-  lots'»:  n  pmctore,  i.  e.  a  Mucio. 

dessus,    XXXI,     l.j;  amho,  «  tous     les  [4]  Ferox,  au   nominatif,   comme 

deux  ensemble  ».  si,  au  lieu   de  l'ablatif  absolu,  il  y 

[6]  Capti  (s. -e.  swn/)  s'accorde  avec  avait  cum...   tcmere  proelium   inisse't 

le  dernier  des  sujets  exprimés.  (tour  fréquent  chez  Tite-Live). 
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isus  fugatnsque.  Ad  tria  milia  Sardorum  eo  proelio  caesa,  octin- 
^enti  ferme  vivi  capti  :  [o]  alius  exercitvis  primo  per  agros  silvas- 
qae  fuga  palatus,  dein,  quo  ducem  fugisse  fama  erat,  ad  urbem 
Domine  Cornum.  cnput  ejiis  regionis,  confugit  :  [6]  debellaUiinque 
eri  proelio  in  Sardinia  esset.  ni  classis  Punica  cum  dure  Hasdru- 
bale.  fpiae  tempostnte  dejecta  adBaliares  erat.  intrmpore  ad  spem 
rebeliamli  advenisset.  [7]  Manlius  post  famam  adpuisae  Punicae 
classis  Carules  se  recepit  :  ea  occasio  llampsicorae  data  est  Poeno 
se  jungendi.  Fx]  Hasdrabal.  copiis  in  terram  expositis  et  classe 
remissa  Cartliaginem.  diice  Hampsicora  ad  sociorum  popiili 
Honiani  agrum  populandiim  profectus  Carales  perventurus  erat, 
ni  Manlius  obvin  exen-itu  ab  elTiisa  eum  pojtnlatione  continuisset. 
[y^  Primo  CMstra  castris  m<idico  iutervaliu  sunt  objecta  :deinde  per 
procursatiimes  levia  certamina  vario  eventu  inito  :  po«tremo  de-^ 
-censum  in  aciem.  Siirnis  ronlatis  justo  proelio  per  quattuor 
'i<tras  pugnatum.  [loj  L)iu  pugnam  ancipitem  Poeni,  Sardis  facile 

.  inci  adsuetis.  fecerunt:  postremo  et  ipsi.  cum  omnia  circa  strage 

ic    fuga  Sardorum  reiileîa  essent.  fusi:   fH]  ceteriim  terga  dantes 

ircumducto  cornu,  qun  pepulerat  Sardos.  inclusit  Homanus.  [12J 
'  ;  lerles  inde  magis    qunm   pugna    fuit.    Duoderim   niilia  hostium 

aes'i  Sardorum  siinul  Pocnuruinque.  ferme  ti-ia  milia  et  septin- 
irenti  capti  «t  signa  mililaria  septem  f^t  viginti. 

Xld.  [IJ  Ante  omnia  claram  et  nif^-mniabilem  pugnam  fccit  Has- 
drubal  imperatorcaptus  et  llanno  et  .Mago  nobilesCarlliaginienses. 

•2|  Mago  ex  gente  Barcina.  propinqua  cognalione  Hanibali  junc- 
tus.  Hanno  auctor    rebellionis    Sardis   bdlique    ejus  haiid  dubie 

oacitor.  [3]  Née  Sardorum  duces  minus  nidiilem  eam  pugnam 
'  ladilius  suis  fecerunt  :  nam  et  ûlius  llampsicorae  Hoslus  in  acie 
'  ?cidit.  [4]    et  Hampsicora  cum  paucis  e(initibus  fugiens,  ut  sufier 


':>'  Palatus,  pour  pnlutus  ext  ;  quo 
hicttii,  etc..  d»''[tend  de  ail  urbem.. 
l'onviiii...  C'jiifwjit. 

'lui  Tempestate,  cf.  xxxiv,  i(j  ;  ni 
:  cm  pore,  ■  à  temps,  >  r'est-n-tNre.  •<  au 
juomeiH  î^sovdihW  »  :  rebellandi ,  >•  rc- 
jirendre  les  hostilités  •• 

[7j  Appxilsae...  classis,  niOme 
construction  que  XXI,  i.  .">;  Poeno. 
singulier  collectif. 

\%]  Ni  Manlius,  <*tc.  déi>end  de  et 
■  o'  pervenis-^et  (lu'iinplique  perventu- 
/■}/s  emt. 

{'.*\  Castra  castris,  même  cons- 
truction que  ci-dessus,  xxui,  k  : 
'ilijectd.  i.  e.  opposila  ;  leoia  certa- 
in ina.   «  des    escarmouches  >•  ;  justo 

proelio,  cf.  XXXVH,  8. 

'lu"  strage,  l'abslrait  pour  le  con- 


cret cadnreribus  {cf.  .\XII.  Ll,  .">  ;  G  : 
onmin  cirru.  cf.  XXI.  vu.  .'i. 

ir  Circumducto,  il  s'agit  d'un 
mouvement  tournant  opéré  par  l'aile 
romaine  qui  avait  haltu  les  Sardes  : 
RouKnius.  singulier  collectif. 

'1-2'  Inde,  i.  e.  driuik-. 

XiJ  :i;  Ante  omnia,  cf.  XXII. 
XLvi,."i:  etc.:  cnpiu.'i,  même  construc- 
tion que  XXI,  I,  ô  ;  etc.;  remarquez 
de  plus  (\\\Qraptus  doit  être  sous-en- 
tendu avec  Hnvno  et  avec  Maya. 

■2  Sardis  dépend  dVn/c/o*-  ;  «  il 
avait  été  pour  les  Sardes  l'in-tiga- 
teiir  de...  » -,  conritor,  néologisme. 

Î3^  Nec,  au  lieu  de  e/. ..j/o;i. cf. x,lo.- 

'4  Super,  au  lieu  de  praeltr;  in- 
tervhuus.  l'abstrait  iiour  le  concret  : 
■■  ne  quis  interNeuieiis...impediret  ". 
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adtlictas  res  necem  qiioque  fili  audivit,  nocte,  necujus  interventus 
coepta  inpediret,  mortem  sibi  conscivit.  [5J  Céleris  urbs  Cornus 
eadem,  quae  ante,  fngae  receptaciiluni  fuit;  qiiam  Manlius  victore 
exercitu  adgressus  intra  dies  paucos  recepit.  [6j  Deinde  aliae 
quoque  civitates,  quae  ad  Ilampsicoram  Poenosque  defecerant, 
obsidibus  datis  dediderunt  sese  :  quibus  stipendio  frumentoque 
imperato  pro  cujus(îue  aut  viribus  aut  deliclo  Carales  exercitum 
reduxit.  [7j.lbi  navibus  longis  deductis  inpositoque,  quem  secum 
advexerat,  milite  Uomam  navigat  Sardiniamque  perdomitam  nun- 
tiat  patribus  :  et  stipendium  quaestoribus,  fruinentum  aedilibus, 
caplivos  Q.  Fulvio  praetori  tradit. 

[8]  Per  idem  tempus  ï.  Otacilius  praetor  ab  Lilybaeo  classi  in 
Africam  transvectus  depopulatusque  agrum  (^artbaginiensem  cum 
Sardiniam  inde  peteret,  [9J  quo  fama  erat  Ilasdrubalem  a  Balea- 
ribus  nuper  trajecisse,  classi  Africam  repetenti  occurrit,  levique 
certamine  in  alto  commisso  septem  inde  naves  cum  sociis  navalibus 
cepit.  Ceteras  metusliaud  secus  ([uam  tempestas  passim  disjecit. 

[10]  Per  eosdcm  forte  dies  et  Bomilcar  cum  miiitibiis  ad  sup- 
plementuui  Cartliagine  missis  elephantisque  et  commeatu  Locros 
accessit,  [llj  Ouem  ut  incautum  opprimeret,  Ap.  Claudius  per  si- 
mulationem  provinciae  circumeundae  Messanam  raptiin  exercitu 
ducto  venlo  aestu(|ue  suo  Locros  trajecil.  [12]  Jam  inde  Bomil- 
car ad  Hannonem  in  lîrutUos  profeclus  erat,  et  Locrenses  portas 
liomauis  clauseruat  :  Appius  ujagno  conalu  uulla  re  gesta  Messa- 
nam repetit. 

[13]  Eudem  arstate  Marccllus  ab  Xola,  (luain  praesidio 
obtiiiebat,  crcbras  excursiones  in  agruni  Hirpinuni  et  Sam- 
iiites  Gaudinos  fecit  adcoque  omnia  feno  atque  igni  vasta- 
vil,  [14]  ut  antiquaruui  cladium  Sainnio  mcmoriaia  reiio- 
varet. 

XLIÏ.   [1]  Ilaque   exleiiiplo   legati    ad    Ilannibaleni    missi 

[5]  Victore  est  adjectif;    cxerci/u,  [12;  In  Bruttios,  sur  le  territoire 

à   l'ablatif  (cf.  xxix,  4),    parce  que  des  [)eupios  du  Brutliuin  (cf.  xxxvii, 

les  soldats  sont  considérés  comme  des  Ul)  »  ;  nuKjno  conalu  a  la  valeur  d'une 

instrunientsdans  la  rnaindu  Sfinéral.  proposition  concessive  :    «  bien  qu'il 

[6]  Obsidibiis  datis,  «  en  donnant  eût  fait  île  grands  etTorts  (pour  secon- 
des  stages    »    (cf.    I,    (j;    xxvii,    :i  :  rir  la  ville)  ». 

XXIX,  14)   marque   une  circonstance  XLI,    i;î-XMV.    Seconde    tentative 

qui   accompagne  l'action   principale  d'Hannibnl  contre  yole, 

dediderunt  srse.  \?,]  In  Samnites,  «  dans  le  terri- 

[8]  Classi,  ancien  ablatif  de  fZ«s.î/s.  toire    des    Sanmites    »    (cf.    S  12); 

[9j  Inde   naves,    i.  e.  ex  ea  classe  Snnmio,    datif   d'intérêt    «    pour    le 

noces.  Samnium    »   c'esl-à-dire  »    ])o\n  les 

[111  Per  simulationem,  expression  Sanmites  »  ;  le  Samnium  est  person- 

faite  sur  le  niodrle  de  /ler  causant  ;  il  nitié. 

feint  de  vouloir   faire  le  tour  de  son  XIJI.  2-1'!.    Discow.'s  des  dél'^f/nés 

gouvernement;  aeslu.  <•  le  Ilot   >;  suu  <(es  IJir/iins  et  des   Samyiiles  à   IJan- 

(i.  e.  secundo),  «  qui  était  pour  lui  ».  nit)al. 
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simul  ex  utraque  gente  ita  Poenum  adlocuti  sunt  :  [2] 
«'  Hostes  populi  Romani,  Hannibal,  fuimus  piimuin  per  nos 
ipsi.  quoad  noslra  arma,  nostrae  vires  nos  Uilari  poterant. 
Postquam  iis  paium  lidebamus,  Pyrrho  régi  nos  adjunxi- 
mus;[3j  a  quo  relicti  pacem  necessariam  accepimus,  fui- 
musque  in  ea  per  annos  prope  quinquaginta  ad  id  tempus, 
quo  tu  in  Italiani  venisti.  ^4]  Tua  nos  non  magis  virlus  for- 
tunaque  quam  unica  comitas  ac  benignitas  erga  cives  nos- 
tros,  quos  captos  nobisremisisti,itaconciliavit  tibi,ut  tecum 
salvo  atque  incolumi  amico  non  modo  populum  Romanum 
sed  ne  deos  quidem  iratos,  si  fas  est  dici,  timeremus.  [5]  At 
hercule  non  solum  incolumi  et  victore  sed  praesente  te, 
ploratum  prope  conjugum  acliberorum  nostrorum  exaudire 
et  llagrantia  tecla  posses  conspicere,  ita  sumus  aliquotiens 
liac  aestate  devastati,  ut  M.  Marcellus,  non  Hannibal  vicisse 
ad  Cannas  videatur,  glorienlurque  Romani  te  ad  unum 
modo  ictum  vigentem  velut  aculeo  misso  torpere. 

[6]  Per  annos  centum  cum  populo  Romanobellum  gessimus 
nuUo  externo  adjuti  nec  duce  nec  exercitu,  nisi  quod  per 
biennium  Pyrrhus  nostro  magis  milite  suas  auxit  vires  quam 
suis  viribus  nos  défendit.  [1]  Non  ego  secundis  rébus  nos- 
tris  gloriabor,  duos  consules  ac  duos  consulares  exercitus 
ab  nobis  sub  jugum  missos,  et  si  qua  alia  aut  laeta  aut  gio- 
riosanobis  evenerunt.  ^8]  Quaeaspera  adversaque  tune  acci- 
derunt,  minore  indignatione  referre  possumus.  quam  quae 
hodie  eveniVint.  ^9]  Magni  dictatores  cum  magislris  equitum, 

2-5.  Ennemis  acharnés  des  Romains,  6-10.  Jamais  les  Romainsne  les  ont 

les  6amnites  sont  tout  dévoués  a  Uan-  traités  plus  outrageusement . 

nibal,  qui  pourtant  laisse  les  Romains  [dj  Centum,  encore  une  exajiéra- 

dévaster  leur  pin/s  sous  ses  yeux.  tiou    oratoire    icf.     v,    8)    :     nullo..- 

[i\  Per  nos  ipsi,  «  seuls  et  sans  externo  exercitu,  même  construction 

avoir  besoin  d'appui  »  (cf.  xxviii,  1).  que  xli,  fi  :  adjuti,  même  emploi  du 

ji  Postquam,  etc.,  voy.  xviii,  7  ;  particijje  que  xlt,  6. 

xxvii.  1  :  xxxiii.  4  ;  etc.  [7'  Non  ego,  etc..  formule  de  pré- 

[4]   Non    magis,     i.     e.     minus;  térition;    duon,   etc.,    allusion    a   la 

remisisti,    voy.   XXII.    lviii,    2:    te  victoire     des      Fourches    Caudines  : 

salvo,  etc..  «  "tant  que  tu  nous  seras  remarquez  la  double  construction  de 

conservé...'-,  non  modo...  sed...  ne...  gloriabor,    due   au    souci   de    varier 

quidem,  voy.  xxix,  IG.  l'exiu'ession. 

[h]  Aliquotiens,  «  trop  souvent  »:  [!(]  Bini,  etc.,  «  chaque  fois  deux 
videatur.  au  juésent  du  subjonctif,  consuls,  etc.  »  ;  ante  modifie  explo- 
çarce  que  le  parfait  sumus  devastati  rato,  et  l'expression  équivaut  à 
équivaut  logiquement  à  un  présent;  postquam  exploratum  erat;  sur  le  par- 
même  remarque  pour  ylorientur;  licipe  neutre  du  passif  employé  im- 
aculeo,  ils  comparent  Hannibal  à  personnellement  è  l'ablatif  absolu, 
une  abeille  (cf.  Virg.,  Geory.,  iv,  voy.  xiv,  2;  subsidiis,  «des  troupes 
237  suiv.K  de' réserve  »  ;  sub  signis,  «  avec  des 
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bini  consules  ciim  binis  consiilaribus  exercitibus  ingredie- 
bantiir  fines  nostros  ;  unie  explorato  et  subsidiis  positis  et 
sub  signis  ad  populandiini  diicebant  :  [10]  nuno  propraeto- 
ris  unius  et  parvi  ad  tuendam  Nolam  praesidii  praeda 
sumus;  jam  ne  manipulatim  quidem  sed  latronuni  modo 
percursant  totis  finibus  nostris  neglegentius,  quam  si  in 
Romano  vagarentur  agro. 

[H]  Causa  autem  liaec  est,  quod  neque  tu  défendis  et  no- 
stra  juventus,  quae,  si  domi  esset,  tutaretur,  omnis  sub  signis 
militât  tuis.  [12]  Nec  te  nec  exercitum  tuum  norim,  nisi,  a 
quo  tôt  acies  Bomanas  fusas  stratasque  esse  sciam,  ei  facile 
esse  ducam  opprimere  populatores  nostros  vagos  sine  signis' 
palatos,  quo  quemque  traliit  quamvisvana  praedae  spes.  [I3] 
Numidarum  paucorum  illi  quidem  praeda  erunt  praesidium- 
que  miseris  simul  nobis  et  Nolae  ademeris,  si  modo,  quos, 
ut  socios  habeies,  dignos  duxisti,  liaud  indignos  judicas, 
quos  in  fidemreceptos  tuearis  ». 

XL] IL  [1]  Ad  ea  Hannibal  respondit,  «  omnia  simul  facere 
Hirpinos  Samnitesque,  et  indicare  clades  suas  et  petere 
praesidium  et  queri  indefensos  se  neglectosque.  [2]  Indican- 

troupes  bien  organisées  et  composées  que  ni  maintenant  ni  plus  tard  il  ne 

d'unités  considérables  »  (cf.  manipu-  méconnaîtra   la  valeur  d'IIannibal  ; 

latim,  §  10).  c'est  une  nuance  oratoire,  qui  vise  à 

[1(1^  Propraetoris  (cf.  xxxix,8)  est  Và^sXX(iv\.Q,populatores nostros,  <-  ceux 

employé  ici  à  dessein  pour  rabaisser  qui  necessent  pas deravager noire  ter- 

Marceilus;  ad  tuendam  iVo/(*/« dépend  litoire  »  (cf. ;5Ô:  Sumus... devaslati  »); 

de    praesidii  et    joue    le    rôle  d'une  sine   si(/nis  (cf.  S   10    :    «   Latronum 

expression  adverbiale  ;  on  attendrait  modo  »)   s'oppose   à  sub  sifjnis  et  à 

ad     tuendam    Nolain    contparati    (cf.  manipulatim  ;  palatos,  cf.  xxvii,  3; 

XVI,    8  ;    XXX,  Il  ;    etc.);  Janu  «   en  c/tio,     i.   e.    eo,    quo...;  quamvis    est 

outre  »  ;  latroman  modo,  parce  que  ce  pris    dans    son    sens    étymologique 

sont   des  bandes  en   désordre:    totis  «  quelque...  ([ue...  ». 

finibus  nostris,  ablatif  de  la  question  l1-^]  Praesidium  ne  convient  bien 

çua.  qu'à  A^nlac   ademeris,  car  l'orateur 

li-i:^.    //    dépend     d' Hannibal    de.  veutdin^:  «  Tu  auras  vite  fait  (sens 

mettre  un  terme  à  de  leUe.t  insolences,  du  futur  antérieur)    de  nous  débar- 

[11]  Haec,  rappelle  ce  qui  précède  :  rasser   des    Romains  et  de  délivrer 

causa  est  expliqué  par  ce  qui  suit  ;  les   habitants  de  Noie   des    troupes 

les  comi)léments   de   d,-frndis   et  de  qui  l'oppriment  »  (cf.  xxxix,  7)  ;  di- 

tutaretur  sont  impliqués  dans  le  con-  gnos,  ut...,    voy.  XXII,  lix,  17. 

texte; ywueH/?/s,  Hannibal  se  sert  pour  XLIII,  1-4.  Réponse  d'Hannihal. 

faire  la  guerre  des  contingents  four-  XLIII   [J]    Indicandum...    fuisse 

nis  par  ses  alliés  est  au  passif  impersonnel  :  Hannibal 

[12J   Nec...   nisi...,    on    attendrait  dit  aux  envovés  qu'ils  auraient  dû  le 

(cf.  XXII,xxxix,  8)  :  »  Aut  te  exer-  renseigner  d'abord;   ni,  au   lieu   de 

citumque  tuum  ignore,  aut  ei  facile  s/ /oh; /;«//e//v/;-(/î//' exiirimeune  idée 

esse  duco,  etc.  »  ;  nec...,  norim,  nisi...  (jue  le  français  rend  par  le  plus-que- 

ducam...  (et  non  nec...   nossem,  nisi...  parlait,  «  s'ils    ne  l'avaient    pas   ob- 

</î«erew...),  parce  que  Tite  Live  veut  tenu  »;  cf.    vu,    10:    xxix,  7;   etc.; 

faire  dire  au   chef   de   l'ambassade  twn  denique,  i.  e.  lum  demum. 
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«liim  aiitem  primum  fuisse,  dein  pelendimi  praesidium,  pos- 
treino,  ni  inpetraietur,  tum  denique  querendum  frustra 
opein  inploratam.  3  Exercitum-  sese  non  in  agrum  Hirpi- 
num  Samnitemve,  ne  et  ipse  oneri  esset,  sed  in  pioxiuia 
luca  socioruni  populi  Romani  adducturum.  lis  populandiset 
militem  suum  repleturum  se  et  melu  procul  ab  iis  summo- 
turum  liMstes.  ^4"  Quod  ad  bellum  Komanum  attineret,  si 
Trasumenni  quam  Trebiae,  si  Cannaruni  quam  Trasumenni 
])Uf:na  nobilior  esset,  Cannaruni  quoque  se  memoriani  obs— 
euram  majore  et  ciariore  Victoria  farturum  '>. 

[d]  Cum  lioc  responso  muneribusque  amplis  lecatos  dimi- 
sit;  ipse,  praesidio  modico  relicto  in  ïifatis,  profeclus 
cetero  exercitu  ire  Xolam  pergit;  [6,  eodem  Hanno  ex  Brut- 
tiis  cum  supplemento  Carlhagine  adveclo  atque  elephantis- 
venit.  (^astris  liaud  procul  positis,  longe  alia  omnia  inqui- 
renti  conperta  sunt,  quam  «juae  a  legalis  sociorum  audierat.. 

7j  Niliil  enim  Marc<-Ilus  ita  eijerat,  ut  aut  fortunae  aut 
temere  liosli  commissum  dici  posset  :  explorato  cujii  firmis- 
que  praesidiis,  tuto  receptu  praedatum  ierat,  omniaque 
velul  adversus  praesentem  Hannibalem  caula  provisaque 
fuerant.  8^  Tum,  ubi  sensit  liostem  adventare,  copias  intra 
moenia  tenuit;  per  murus  inambulare  senatores  Nolanos 
jussit  et   omnia  circa  explorare,  quae  apud  liostes  fièrent.. 

9   Ex  bis  llanno  cum  ad  murum  successisset,  Herennium 


3"  Sese,  ne  s'emploie  ordinaire- 
ment «jn  a  coté  du  verbe  dont  il  est  le 
sujet  :  ici  il  en  est  bien  floifjné;  fi 
ipse  aal  aJToçs  •«  lui  aussi  >••  conmie 
les  Romains  :  jifoximo.  suppléez  hir- 
pini-i  et  Sfinmitihus  :  nlj  ils.  remplace 
a  robis  du  style  direct. 

4  Trasuinenni,  au  génitif  fios- 
sessif.  au  lieu  d<'  ad  Trasuiuennuui, 
construction  exceptionnelle,  mais 
imposée  ici  à  Tite-Live  par  la  néces- 
site de  débarrasser  sa  phrase  de  ré- 
pétitions et  de  longueurs  :  notez 
aussi  que  si  Ion  dit  bien  piupio 
Catiueitfiis.  on  ne  trouve  jamais  ni 
Tfasjniicuria  ni    Trebiana   migna. 

XLIII.  VXLVI.  /J.innibai  et  Afar- 
eei/us  :  svcct-s  df  Marrellus. 

'y  Cetero  exercitu,  ablatif  d'ac- 
compai;iit'm<'nt    cf.  xxix.  "2:  etc 

[ty  Haud  procul,  à  peu  de  distance 
de' Sole;  iaquireiiii,  s.-e.  Hannibali  ; 


pour  le  dalif.  vov.  Riemann,  Stjut.. 
Int.,  i  4<).  c. 

"i\  Commissuin  se  rapporte  à  un 
sujet  s'iiis-t'uteiitiu  f/uirijuam.  (pi  on 
lireaisémeiil  du  contexte:  explorato. 
voy.  ci-dessus  xi.ii.  9:  non  fir- 
misque  est  aussi  régulier  que  mmque 
p nuis . . .  :  praesidiis,  cf.  XLII,  1(>  ;. 
/M/0  receptn.  en  se  ménageant  des- 
lignes des  lignes  de  retraite  assurées  : 
prorisn...  f'urnint,  parce  que  provisa 
joue  le  rùie  dun  adjectif  comi)lélant 
l'idée  de  cavta. 

s    Clrca,  modifie  explorare. 
y]   Ex   Ms   doit    être  rattaché   k 
Herer,nium...    et...    Pettium;  succes- 
sisset, s'était    avancé  jusqu'au    pied 
du  remi»art:eroc«/o.s\  élc.  ici  encore 

cf.  xxxvui.  1-2)  Tite-Live  a  voulue 
réunir  en  une  seule  les  éléments  de 
deux  périodes:  «  Herennium...  el..- 
Pettium...   evocavit:  (pii  cum  Mar- 

celli  i)ermissu  egressi  essent,  ctc  »... 


A.    CUH.    iA^]  LIIiER    XXllI  2âîf 

Bassuin  etUcriuni  Pelliuiii  ad  conloquium  evocalos  permis- 
suquf  Marcelli  egressos  per  interpnîlem  adloqiiitur.  [10 
llaiinibalis  virlutem  foituiianique  extollit,  popuU  Romani 
obterit  senesceiitem  ciim  viribus  iiiajcstatem.  [li]  «  Qviae  si 
paria  essent,  ut  quondam  luisseiil,  tamen  experlis,  quam 
i^^rave  Romanum  imperiuin  sociis,  quanta  indulgentia  Ilan- 
nibalis  etiam  in  cajdivos  omnes  Italici  nominis  fuisset, 
Punicam  Romanae  societalem  atque  amicitiam  praeoptan- 
dam  esse.  [12]  Si  anil>o  consules  cuni  suis  exercitibus  ad 
Nolam  essent,  tamen  non  magis  pares  Ilannibali  futures, 
quam  ad  Cannas  fuissent,  nedum  praetor  unus  cum  paucis 
et  novis  militibus  Xolani  tutari  possit.  [13]  Ipsorum  quam 
Hannibalis  ma{/w  interesse,  capta  an  tradila  Nola  poleretur; 
potilurum  enim,  ut  Capua  Nuceriaque  potilus  esset;  sed 
quid  in  1er  Capuae  ac  Naceriae  fortunam  interesset,  ipsos 
prope  in  medio  sitos  Nolanos  scire.  [14]  NoUe  ominari,  quae 
captae  urbi  casura  forenl,  et  potius  spondere,  si  Marceîlum 
cum  praesidio  ac  Nolam  tradidissent,  neminem  alium  quam 
ipsos  legem,  qua  in  societalem  amiciliamque  Hannibalis 
venirent,  dicturum.  » 

XLIV.  [1]  Ad  eaHerenniusRassus  respondil  «  multos  annos 
jam  inler  Romanum  Nolanumque  populiim  amicitiam  esse, 
cujus  neutros  ad  eam  diem  paenitere,  et  sibi,  si  cuiiiforlunu 
mutaiîda  iides  fuerit,  sero  jam  esse  mutare.  ['.i]  An  dcdiluris 


[11]  Quae,  se  rnpiiorte   aux   idées  distractio  est  >.  ;  ^^'Vp///,  sing-ulier  col- 

exprimées  précédemment;  de  là   le  ledit. 

neutre  (cf.  Rieniann,  s,/nl.  lat.,  §  22)  ;  XLIV  [1]  Amicitiam,  ce  mot  n'est 

in    captivas,     cf.     XXlI,    Lviii,    2;  i)as  trop   fort,   étant  donné  la  façon 

Italici  nominis,  cf.  xxii,  .").  dont  les  Romains  en  avaient  toujours 

[12]  Ambo,  «  les  doux  ensemble  «  ;  usé    avec   eux  (cf.  VI,   n,  3;   Vill. 

futuros   cs.sej  remplace  f'.ss^»/ du  si  vie  xxvi.  (i;  IX,  xxviii.  {\\\adm)u  diem. 

direct;    nuvi.-i,   «    novices    »;   po.ssit,  cf.   xxvi,  1  :   .sero,  au  lieu  de  l'adjec- 

mènie  syntaxe  que    ii.   5-(i  ;   xi,  4-G;  tif  sérum  (cf.  Cic,  ad  Q.  fr.  i,  2,  9  : 

XII,  .3;  XV.  4:  etc.  «  Sero  est  enim...  »). 

[13]   Poteretur,    arciiaisrne    i)our  [2]  An,  «  ou  bien  est-ce  que...?-- 

potirettir  ;  potifnrum  (s.-e.  eum   esse)  le  premier   membre   de   l'interroga- 

veinpluce  pot ietur  du  style  direct.  tion,  qui  est  sous-entendu,  peut  é'tir 

[h]  Nulle, (s.-e.  se)  remplace  nolo  facilement    sui)pléé   d'après    ce    qui 

du  style  direct  (cf.  x,  13:  xii,  1  :etc.):  précède;  dedituris  est  pris  subslari- 

casura.  j)arce  que  le   participe  futur  tivement  (cf.  XXI,  xxxii,  10)  et  tient 

(ï'accidere  est   inusité;    forent,  i.    e.  lieu  de  la  proposition  conditionnel^ 

essent,  suivant  l'usage    habituel   de  si    se    hanniijali     deditnri    fuissent. 

Tite-Live    avec    un    participe   futur  <>   s'ils  avaient  eu   l'intention  de  S( 

(cf.  XXII,  Lvii,   ."))  ;  et  potius,  on  at-  rendre   à    Hannibal    «:   fuisse  nccer- 

tendrait  sed  pi>tius{m9.\Aci.  Cic,  O/f.,  sendum  remplace /"w//  arcersendvm  du 

111,32   :    «  Nulla   es!    enim    societas  style  direct  »  aurait  dû  être  appelé  ».- 

Dobis  cum  tyrannis  et  potius  sumina  [3]  Recipiendae,  cf.  xi,  7. 
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se  Hannibali  fuisse  accersendum  Romanorum  praesidium? 
Cum  iis,  qui  ad  sese  tuendos  venissent,  oui  nia  sibi  et  esse 
consociata  et  ad  ultimuni  fore.  » 

[V  Hoc  conloquiuni  abslulit  spem  liannibali  per  prodi- 
tionem  recipiendae  Xolae:  itaque  coiona  oppidum  cir- 
cumdedit,  ut  simul  ab  omni  parte  moenia  adgrederetur. 
[4j  Quem  ut  successisse  mûris  Marcellus  vidit,  instructa 
intra  portaui  acie  cum  niaprno  tumultu  erupit,  Aliquot  primo 
impetu  perculsi  caesique  sunt;  dein  concursu  ad  pugnantes 
facto  aequatisque  viribus  atrox  esse  coepit  pugna,  memora- 
bilisque  inter  paucas  fuisset,  ni  ingentibus  procellis  efTusus 
imber  diremisset  pugnantes.  [a]  Eo  die  commisso  modico 
certamine  atque  inritatis  aiiimis,  in  urbem  Romani,  Poeni 
in  castra  receperunt  sese  :  nam  Poeuorum  prima  eruptione 
perculsi  ceciderunt  haud  plus  quam  Iriginla,  Romani  cen- 
tum.  [6j  Imber  continens  per  noctem  totam  usque  ad  ho- 
ram  tertiamdiei  insequentis  tenuit  ;  itaque  quamquam  utra- 
que  pars  avidi  certaminis  erant,  eo  die  tenuerunt  sese 
lamen  munimentis.  Tertio  die  Hannibal  partem  copiarum 
praedatum  in  agrum  Nolanum  misit.  7]  Quod  ubi  animad- 
vertit  Marcellus,  extemplu  in  aciem  copias  eduxit;  neque 
Hannibal  detrectavit.  Mille  fere  passuum  inter  urbem  erant 
castraque;  eo  spatio  —  et  sunt  omnia  campi  circa  Nolam 
—  concurrerunt.  8'  Clamor  ex  parte  utraque  sublatus  pro- 
ximos  ex  cohortibus  iis,  quae  in  agros  praedatum  exierant, 
ad  proelium  jam  commissuin  revocavit.  [9]  Et  Xolani  aciem 
Romanam  auxerunt,  quosconlaudatos  Marcellus  in  subsidiis 
slare  et  saucios  ex  acie  efferre  jussit,  pugna  abstinere,  ni  ab 
se  signum  accepissent. 


'ij  Quem,  Hannibal:  mûris,  même  \'i\  Detrectavit,  suppléez  pufjnain, 

syhiaxe  que  XXI.  Lx.  2  ;  etc.  ;  a/Z^wo/,  eo'spa/lo.  <■  dans  cet  espace  libre   »; 

i."  e.   nonnulli,    ■■   uu   bon   nombre  >-  ablatif  «Je  la  que.stion  î/62   (cf;XXI, 

(cf.  iv,8j-,  in/er;>aMca«,cf.XXII.  VII,  1;  viii,  7;  xxxii,  'J;  13;  XXII,  i,  12;  iv, 

ni,  i.  e.  si...  non...;  ingentibus p roc el-  6;  xx,  2:  etc.  ;  et,  «  en  effet  ». 

fi«,  «  à  la  suite  de  viorentes  rafales  ".  [8]    Cohortibus,   appellation    ro- 

[5]   Inritatis,     est    expliqué    par  niai'ne  appliquée  aux  troupes  dHan- 

modico  certamine;  rengagement  qui  nibal. 

avait  été  court  n'avait  fait  que  sti-  [9]  Et,  «  d'autre  part  »  ;  in  subsi- 

muler  les  courages;  nam  est  l'expli-  '^/«'s, au  milieu  de, c'est-à-dire  avec  ses 

cation  de  modico  certamine.  troupes  de  réserve;  dugna  abstinere, 

^»î  Tenuit,  "  dura  "-.le  verbe  est  «maisdene  pas  se  mêler  au  combat'»; 

pris  absolument  ;  erant,  l'accord  est  notez  lornission  de  la  particule  ad- 

fait  selon  le  sens, cf.  xviii,16;  xx,  7;  versativcserf;  ni,  i.  e.  si...  non. 
XXXV,  6. 
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XLV.  [i]  Proeliiim  erat  anceps  :  summa  vi  et  duces  horta- 
bantur  et  milites  piignabant.  Marcellus  victis  ante  diem  ter- 
tiiini,  fugatis  ante  paucos  dies  a  Cumis,  piilsis  priore  anno 
ab  Nola  ab  eodem  se  duce  milite  alio  instare  jubet  :  [2] 
«  non  omnes  esse  in  acie  ;  praedantes  vagari  in  agris;  et  qui 
pugnent,  marcere  Campana  luxuria,  vino  et  scortis  omni- 
busque  lustris  pertotam  hiemem  confectos.  [3]  Abisse  illam 
vim  vigoremque,  dilapsa  esse  robora  corporum  animo- 
rumque,quibus  Pyrenaei  Alpiumque  superata  sint  juga.  Re- 
liquias  illorum  virorum  vix  arma  membraque  sustinentes 
pugnare.  '^4]  Capuam  Hannibali  Cannas  fuisse.  Ibi  virtutem 
bellicam,  ibi  militarem  disciplinam,  ibi  praeteriti  temporis 
lamam,  ibi  spem  futuri  extinctam  )>.  Gum  haec  exprobrando 
hosti  Marcellus  suorum  militum  animos  erigeret,  Hannibal 
multo  gravioribus  probris  increpabat  :  [6]  «  arma  signaque 
eadem  senoscere,  quae  ad  Trebiam  Trasumennumque,  pos- 
tremo  ad  Cannas  viderit  habueritque  ;  militem  alium  profecto 
se  in  hiberna  Capuam  duxisse,  alium  inde  eduxisse.  »  [7] 
u  Legatumne  Romanum  et  legionis  unius  atque  alae  magno 
certamine  vix  toleratis  pugnam,  (juos  binae  acies  consulares 
numquam  sustinuerunt?  [8^  Marcellus  tirone  milite  ac  Nola- 

XLV    [f    Ante    diem   tertium,  iiiêine  observation  que  povir  illam. 

(i.  e.  die  teriio  ante),  lavant-veille;  [-•]  Cannas,  c'est  à  cotte  réflexion 

a  Cumis,  cf.  xxxvii.  9;    milite  alio,  vigoureuse    qu'aboutit    tout    le    dis- 

«  avec  d'autres  soldats  »  (ablatif  (lins-  coiirs  ;  ihl,  etc..   reinaniuez   que  la 

truinent   cf.  xli,  5;  xlvii,  fj]  et  sin-  i)onsée  est  rendue  i)lns  éclatante  par 

gulier  collectif.                        "  l'emploi   de  deux  artitjces  d(>  rhéto- 

[T     Vagari    n'a     pas     de     sujet  ri  que  bien  comius,  la  répétition  et 

exprimé,    mais    il   se  dégage  de   la  ri.Mitrecioisem.Mit. 

proi)(jsition  précédente  :  -  ceux  qui  ;.'>]    Exprobrando,     les    outrages 

ne  prennent  pas  part  au  combat...  »  :  dont   Marcellus    accablait    l'ennemi 

marcere   Campana  luxuria.  tous  ces  étaient  pour  sa  propre  armée  autant 

détails  résument  avec  vigueur  l'ap-  de  stimulants;  increpabat,  s.-e,  suos. 

prédation  faite  ci-dessus  (ch.  xviii^  li]  Noscere,  au  lieu  d"a'/7?oscere,  le 

du    séjour    d'Hannibal    à    Capoue ;  siinple   pour    le   composé;   profecto 

lustris,    cf.    Paul    Diacre    cité    par  exprime   le  déi)it    :   «    mais  à  coup 

Weisscnborn  :    «  Lustra    significant  sûr...  »  ;  militem,  singulier  collectif, 

lacunas  lutosas,  quae  sunt  in  silvis  [7\    Legatum,     exagération     ora- 

aprorum  cubilia;  a  qua  similitudine  toire  ;  Marcellus  était  i)ropréteur  et 

hi,  qui  in   locis  abditis  et   sordidis  ne    recevait    d'ordre   de    personne; 

ventri  et    gulae    o])eram    dant,    di-  de       même       lenionis      unius      est 

cuntur,  in  lustris  vitam  agere  ;  con-  inexact  :   Marcellus   avait    deux  lé- 

fecios.  «  éi)uisés  ».  gions    (xxxi,   3i  et   sans  doute  aussi 

l^]  Illam,  celle  d'autrefois:  J'jjre-  di-iix  ailes  de  cavalerie  alliée  ;  maffno 

naei,  au  singulier  (cf.  XXI,  xxx,  OU  certamine.   «   au    prix   de  grands  ef- 

comme     Afienuinus,    fréquent    chez  forts    »,   s'oppose    à    vix\   binae,    cf. 

Tite-Live;y"7«,  «  les  cols  »  ;  reliquias.  XLU,  9. 

apposition  à  /lo.s  sujet  sous-entendu  8]    Tirone    milite,  cf.    xxix,  3; 

de  pucjnare  :  «  ceux-ci,  qui  ne  sont  xlii,      H  ;      inuttns,      impuji,ément  : 

plus  que  les  restes  de...  »;  illorum,  derepto,  seul  emploi  de  ce  mot  chez 
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nis  subsidiis  inullus  nos  jam  iteriim  lacessit?  Ubi  ille  miles 
meus  est,  qui  derepto  ex  equo  C.  Flaminio  consuli  caput 
abstulit?  Ubi,  qui  L.  Paulum  ad  Cannas  occidit?  [9j  Ferrum 
nunc  hebet  ?  an  dexlrae  torpent?  an  quid  prodi^ii  est  aliud? 
qui  pauci  phires  vincere  soliti  estis,  nunc  paucis  plures  vix 
restatis  ?  Homam  vos  expugnaturos,  si  quis  duceret,  fortes 
lingua  jactabatis:  [10^  en  in  minore  re  experiri  vim  virtu- 
temque  volo  :  expugnate  Xolam,  campeslrem  uibem,  non 
flumine,  non  mari  saeptam.  Hinc  vos  ex  tam  <»[)ulenta  urbe 
praeda  spoiiisque  onustos  vel  ducani,  quo  volet is,  vel  se- 
quar.  » 

XLVI  [l]  Xec  bene  nec  rnale  dicta  profuerunt  iid  confir- 
mandos  animos.  [2]  Cum  omni  parle  pellerenlur,  Roma- 
nisque  crescerent  animi  non  duce  solum  adhortanle,  sed 
Nolanis  etiam  per  clamorem  favoris  indicem  accendcntibus 
ardorem  pugnae.  terga  Poeni  dederunt  atque  in  castra  con- 
pulsi  sunt.  .i]  Quae  oppugnare  cupientes  milites  Romanos 
Marcellus  Nolaiii  reduxit  cum  magno  gaudio  et  gratulatione 
eliam  plebis,  quae  ante  inclinatior  ad  Poenos  fuerat.  [4] 
Hostium  plus  quinque  milia  caesa  eo  die,  vivi  capti  sescenti 
et  signa  mililaria  undeviginli  et  duo  elepbanti,  qualtuor  in 
acie  occisis  :  Romanorum  minus  mille  interfecti.  [5j  Poste- 
rum  diem  induliis  tacilis  sepeliendo  iitrimque  caesos  in 
acie  consumpserunt.  Spolia  hostium  Marcellus,  Vulcano 
votum,  cremavit.re.  Tertio post  die  —  ob  iram  credo  aliquam 
aut  spem  liberali<»ris  militiaf  —  duccnli  septuagintn  duo 
équités,  niixti  Numidae  c^  Hispani,  ad  Marcellum  trnnsfuge- 

TitL'-Livf,  qui   d'ailleurs   a   raconté  inclinatior  ud  l'oeuos,  suppliiez  qtiam 

le  fait  autreuifint,  XXII.  VI,  4.  'hI    Jiomanos:   Ti!e-Live   a  été  plus 

'j;  Hebet,  mot  poétique  introduit  catégorique,     vovez   ci-dessus;    eh. 

dans  la  prose  itar  Tiie-Uve:  quideai  xxxix.  7. 

indéfini    et  remplace   aliq::i-i,  parce  4    Plus,   au    lieu  de  plus  quam, 

que  l'auteur  neviMJtpas  appuyer  sur  ellipse  bien  connue, 

l'idée;  reatutis.  au  lieu  de  re'sistitis.  .')'  Caesos   in  acie,  le  participe 

est  une  impropriété  assez  fréquente  pris' substantivement  garde  sa  cons- 

cbez  Tite-Live.  trnclion      verbale  :      consumpserunt, 

[10]  En  sert  à  exprimer  le  mécon-  cojistruiscz   consumpserunt  posterum 

lentement  et  le  dépit  :  ex  ^rt/yio/)«/ert/«  diem   sepeliendo...:    le    gérondif    est 

urbe  se  construit  avec  praeda,  qu'il  rap|troché     d'indutiis    lantis     parce 

sert  à  déterminer   :    «  chargés  dua  qu'il  donne  le  motif  de  cette  suspen- 

butin  arraché  à  une  ville...  ».  sion  d'armes:  Vulcano  votum  apposi- 

XLVI     '1]    Bene...    maie    dicta,  lion  h  spolia  cremacit  :  il   brûla  les 

'■  éloges...  reprochi's...  : '<?i/>«o*,  sup-  dépouillt-s  selon   h-   vœu  qu'il  avait 

pléez  Poenorum.  fait  à  Vulcain. 

[2  Favoris,  cf.  XXI,  m,  1.  '(;]   Llberalioris,  mii^nx  payée  et 

:!    Etiam,    se    rattache  k  plebis  ;  moins  dure. 
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ninl.  Eonim  fnrLi  fideliqiie  opéra  in  en  belle  nsi  siint  snepe 
Roniniii.  {7]  Airer  Ilispnnis  in  Ilispania  et  Nuinidis  in  Africa 
pos(  bolluni  virtiilis  causa  dalns  esl. 

[8]  Hannihal,  ab  Nola  remisse  in  Binttios  Hannone  cnm  quibiis 
venerat  copiis,  ipse  Apiiliae  hiberna  petit  circaque  Arpos  conse- 
dit.  [0]  Q.  Fabius  ut  profectum  in  Apuiiam  Hannibalem  audivit, 
frumento  ab  Nola  Neapolique  in  ea  castra  convecto,  quae  super 
Suessulam  erant,  munimentisque  firmatis  et  praesidio,  quod  pcr 
hiberna  ad  tenendum  locum  satis  esset,  relicto,  ipse  Capuam  pro- 
pius  movit  castra  agrumque  Campanum  ferro  ignique  est  depopu- 
latus,  [10]  donec  coacti  sunt  Campani,nihil  admodum  viribus  suis 
fidentes,  egredi  portis  et  castra  ante  urbem  in  aperto  communire. 
[11]  Sex  milia  armatorum  habebant,  peditem  inbellem,  equitntu 
pluspoterant;itaque  equestribus  proeliis  lacessebant  bosteni. 

[12 1  Internuiltosnobiles  équités  Campanos  Cerrinus  Vibel- 
lius  erat,  cognomine  Taurea.  Civis  indidem  erat,  longe  om- 
nium Gampanorum  fortissimus  eques,  adeo  ut,  cum  apud 
Ronianos  mililarel,  unus  eum  Romanus  Claudius  Asellu> 
gloria  equestii  aequaret.  [18]  Is  lune  Taurea,  cum  diu  per- 
luslrans  oculisobequitasset  hostiumturmis,  tandem  silentio 
facto,  ubi  esset  Claudius  Asellus,  quaesivit  et,((  quoniam  ver- 
bis  secum  de  virtule  ambigere  solitus  esset,  cur  non  l'eiT.. 
dererneret  daretque  opiniaspolia  victus  aut  viclor  caperet». 

XLVil.  [1]  Haec  ubi  Asello  suni  nuntiata  in  castra,  idmodo 
moratus,  ut  consulem  percunctaretur,  liceretne  extra  ordi- 
nem  in  provocantem  hostempugnare,  [2]  permissu  ejusarni;i 
extemplo  cepit  provectusque  ante  stationes  equo  Taurean) 
nomine  compellavit  congredique,  ubi  vellet,  jussit.  [3|  Jam 
Romani  ad  spectaculum  pugnae  ejus  fréquentes  exierant,  et 
Campani  non  vallum  modo  caslrorum  sed  moenia  eliam 
urbis  propectantes  repleverant.  [4]  Cum  jam  ante  ferocibus 

[8]  Cum  qiiibus  (coiniiie  toujoiu-n  i,  (i;   opima,  au  lieu   de  prorocatoria 

chez  Tilo-Live,  au  lieu  de  quilmncuni),  (qui  serait  l'expression  juste  eu  n2iv- 

iin\(i\\d(yicnm  eis  (luUrnscum...  jaiil    de    dépouilles    provenant   d'un 

[Ul  Esset,  au  subjonctif  parce  que  coniiuU  singulier  entre  soldats);  c'csl 

quod     f!(juivaul    a     «     tel     que...     »  une  exaf-ératioii  oratoire, 
(cr  XXII,  XI.  .S;  xLix,  17;  etc.).  XLVlI   [1]  Provectus,  participe  à 

1.11,  Ses.  milia,  «  six    mille   seule-  sens  moven  :  ..  sélani  avancé  (à  che- 

nient  ■'; /)('r/</c/«  /M/>e//e>»,  «  et  connue  val)». 

infanterie  des  soldats  sans  vi-fueur»  .        i4     Cum,     "  puiscjuc  »,  >m  a/t^'. 

j   i   ;   /,'  '-"-^'-'^  ^'-  f'omfmt  sivf/ulier  «  iiien  avant  le  moment  présent  »  ;nu- 

ae  YiOellins  Taurea  et dr  Claudius  Asel-  l>ililu.s.'<n,/.  Taurea  el  Asellus  avaient 

fi.iTT   .=.-.=.  ,  fait  connaître  leur  lésir  de  se  battre 

Li^Jindidem,<'du  nieuie  endroit  ",  l'un  contre  l'aulre  cl  avaient  excité 

M'i'l'm'"''  l'a  lien  le  de  leurs  camarades  :  infesfifi, 

[l-^l    rurml3,    mfwj'   synlaxe    (pie  ■•    en    anèl    »  :    exlralœre     (au    lieu 
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dictis  rem  nobilitassent,  infestis  hastis  concitarunt  equos; 
dein  libero  spatio  inter  se  ludificanles  sine  vulnere  pugnain 
extrahebant.  [5]  Tum  Roraanus  Campano  «  Equorum  »,  inquit, 
«  hoc,  non  equitum  erit  certamen,  nisi  e  campo  in  cavam 
hanc  viam  demitlimus  equos  ;ibi  nullo  adevagandum  spatio 
comminus  conserentur,  manus.  »  [6]  Dicto  prope  citius 
equum  in  viam  Claudius  dejecit  ;  Taurea  verbis  ferocior 
quam  re  «-  Minime  sis  »,  inquit,  <(  cantlierium  in  fossam  »  ; 
qua^  vox  in  rusticum  inde  proverbium  piodita  est.  [8]  Clau- 
dius, cum  cava  longe  perequitasset  via.  nullo  obvio  hosle  in 
campum  rursus  evectus  increpans  ignaviam  hostis  «'um 
magno  gaudio  et  giatulatione  victor  in  castra  redit.  [S]  Huic 
pugnae  equestri  rem —  quae  quam  vera  sit,  communis  exis- 
timalio  est  —  mirabilem  certe  adiciunt  quidam  annales  : 
cum  refuirientem  ad  urbem  Tauream  Claudius  sequeretur, 
patenti  hostium  porta  invectum  peralteram,  stupentibus  mi- 
raculo  hostibus,  intactum  evasisse. 

XLVIII.  [Il  Quieta  inde  stativa  fuere.  ac  retro  eliam  consul 
movit  castra,  ut  sementem  Campani  facerent,  nec  ante  violavit 
agrum  Campanum,  quam  jam  altae  in  segetibus  herbae  pabulum 
praebere  poterant.  [2J  Id  convexit  in  Claudiana  castra  super  Sues- 
sulam  ibique  hiberna  aedificavit,  M.  Claudio  proconsuli  imperavit 
ut.  retento  Nolae  necessario  ad  tuendam  urbem  praesidio,  ceteros 
milites  dimitteret  llomani.  ne  oneri  sociis  et  sumptui  rei  publicae 
essent.  [3J  Et  Ti.  Gracchus,  a  Cumis  Luceriam  in  Apuliain  legiones 

à'extrahehaht  .    infinitif    historique;  communis.    •<    appartient    à    tout    le 

sine  vulnere.  <  sans  se  faire  de  mal  ".  monde  -  :  eristimatio,  «  la  possibilité 

r.M  Demittimus,  construction   ir-  de  juger -< -.pn/fH^/... />o?-/a,  ablatif  de 

régulière  :  on  attendrait  demittemus  ;  la  question  fjua  ;  per  alteram,  «  parla 

ad  evai/atiduni.    pour  éviter  le  choc  porte  opposée   •. 

de  l'adversaire,  en  faisant  des  voltes  XLVIII  XLIX.  Evénements  d'Italie 

(cf.  ^  'i  :  "  Luditicantes  »).  et  d'L'spai/ne  ;  proférés  des  Romains  en 

'Sy  Dicto  citius,  expression  poé-  Espn(/ne. 
tique,  cf.  Virg.,  Aen.,  1,  Ui:  Hor..  XLVIII  ;i]  Quieta,  la  lâcheté  de 
sat.,  II.  2,  hO;  sis  (i.  e.  si  vis  ,  Vibellius  inif  un  terme  aux  engage- 
expression  de  la  langue  familière:  ments  de  cavalerie;  sementem  face- 
cantherium,  etc..  dépend  d'un  impé-  7-ent,  on  était  en  automne  (cf.  xlvi, 
ratif  sous-entendu  :  minime  (i.  e.  ne)  9y  ;  seyeliOus.  les  terres  ensemencées  ; 
deniiseris  ;  Taurea  n'avait  pas  cru  hevhae.  le  blé  en  herbe;  poterant, 
que  son  adversaire  lécouterait,  et  il  cf.  xxx,  4. 

lui  crie  :  "  Mais  non.  s'il  te  plaît  :  [2]  Id   i.    e.  pahulum ;  aedificavit, 

pas  de  rosse  dans  le  trou:   >•;   in...  les  soldats  passaient  l'hiver  dans  des 

proverbium,  de  «  façon  à   passer   en  baraquements    :    proconsuli,    car    il 

proverbe  chez    les  gens  de  la  cam-  était     sous    les    ordres    du    consul 

pagne.  "  (cf.  xxxix,   8;   XXII,   xl,     G;:    ne... 

'7"  Cava...  via,  ablatif  de  la  ques-  semptui  essent,    les    soldats    qui    ne 

WôtÎ  quu  ;  cum  maijno   gaudio.  salué  restaient  pas  à  l'armée  ne  touchaient 

de-^ciis  «le  joie  de  ses  camarades.  qu'une  partie  de  la  solde. 

^8   Quam,  «  jusqu'à   quel  point  "-,  ii\  Et,  «  de  plus  »  ;    providere  est 
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eu  111  duxisset,  M.  Yalerium  inde  praetorein  lîriindisium  cum  eo 
queni  Luceriae  habuerat  exercitum  misit  tuerique  oraai  agri  Sal- 
lentini  et  providere,  quod  ad  Philippam  bellumque  Macedonicimi 
attineret,  jussit, 

[4]  Exitii  aestatis  ejus,  qua  haec  gesta  perscripsimus,  litterae  a 
P.  et  Cil.  Scipionibus  venerunt,  quantas  quamque  prospéras  inllis- 
pania  res  gessissent;  <-  sed  pecuniam  in  stipendium  vestimenlaque 
et  fmmentum  exercituiet  sociis  navalibiis  oninia  déesse.  [5j  Quod 
ad  stipendium  attineat,  si  aerarium  inops  sit,  se  aliquam  rationem 
inituros,  quo  modo  ab  Hispanis  sumant  :  cetera  utique  ab  Roma 
mittenda  esse,  nec  aliter  aut  exercitum  autprovinciamteneriposse. 
[6]  Litteris  recitatis,  nenio  omnium  erat,  quin  et  vera  scribi  et  pos- 
tulari  aequa  fateretur;  sed  occurrebat  animis,  quantos  exercitus 
terrestres  navalesque  tuerentur  quantaque  nova  classis  mox  pa- 
randa  esset,  si  bellum  Macedoniuin  moveretur  :  [7]  «  Siciliam 
ac  Sardiniam,  quae  ante  bellum  vectigales  fuissent,  vix  praesides 
provinciarum  exercitus  alere  :  tributo  sumptus  suppeditari  ;  [8] 
ceterum  ipsum  tributum  conferentium  numerum  tantis  exerci- 
tuum  stragibus  et  ad  Trasumennum  lacum  et  ad  Cannas  inmi- 
nutum;  qui  superessent  pauci,  si  juultiplici  gravarentur  stipen- 
dio,  alla  perituros  peste.  [9]  Itaque  nisi  fide  staret  res  publica, 
opibus  non  staturam.  [10]  Prodeundum  in  contionem  Fulvio  prae- 
toriesse,  indicandas  populo  publicas  nécessitâtes  cohortandosque, 
qui  rcdempturis  auxissent  patrimonia,  ut  rei  publicae,  ex  qua 
crevjssent,  tempus  commodarent  [M]  conducerentque  ea  lege  prae- 
benda,  quae  ad  exercitum  Hispaniensem  opus  essent,  ut,  cum 
pecunia  in  aerario  esset,  iis  primis  solveretur.  >>  [12J  Haec  prae- 
tor  in  contione  edixit,  quoque  die  vestimenta  ac  frumentum  Ilis- 
paniensi  exercitui  praebenda,  quaeque  alla  opus  essent  navalibus 
sociis,  esset   locaturus. 


pris   absolument    :    «    prendre    des  perituros  ;  si...  i/iavarentwesl  la,  con- 

mesures  de  précaulion  »  iW).  dition  de  perilui'vs. 

[4  j  Gesta,  suppléez  es-sf;  vestimen-  [D]  Fide,  <•  le  crédit.  » 

taque     et   frumentum.    cf.      xxx,    3;  [Ut'|  Redempturis,  en    prenant  à 

sociis  n((valihus,\e^  ^Qx\?,  ÛQ  inax.  forfait     les    fournitures    publiques; 

\h]  Quomodo,  au  lieu  de  'lua  ra-  ex  qua  crevissent,  la  source  de  leur 

tione  ; /enere  a,  deux  iien&;  avec  exer-  fortune   était    dans    les    entreprises 

citum  il  signifie  »  entretenir  »,  avec  dont  lEtat  les  avait  déclarés  adjudi- 

provi)iciam,  «  assurer   la   possession  cataires  ;  <e»i/jM«,  «  du  temps,  »  un  dé- 

de...  ".  lai  pour  le   paiement   des  créances 

[6]  Recitatis,  supjiléez  in  senatu.  (juMls  auraient  sur  l'Etat).- 

[7]  Sardiniam,  cf.  xn,  7;  praesides  [[\]  Quae   opus   essent,  cf.  Cic, 

(cf    xxxii,  'jj   "   ceux  qui   avaient  à  ep.,  II,  0,  4  :  «   /Jnx  nobis  et   auctor 

défendre  ces  provinces  ».  opus  est  «  ;  Hispaniensem,  cf.  xvui,  8; 

[8]    Conferentium,    bien    qu'em-  ;j/'/m(s,  avant  les  autres  créanciers, 

ployé  subslanlivement,  conserve  sa  [12]   Quoque,    entendez    edixitque 

construction  verbale;  qui  a  pour  an-  qno  die,  etc.  ;  navalibus  sociis,  cf.  4. 
técédent  eos  sujet   sous-entendu  de 
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XLIX.  [1]  Ubi  ea  dies  venit,  ad  conducendum  très  societates  ade- 
rant  liomiaum  imdeviginti. quorum  duo'postulata  fuere  :  [2]unum 
ut  militia  vacarent.  dum  in  eo  piiblico  essent,  altenim,  ut,  quae 
in  naves  inposiiissent,  ab  hostinm  teinpestatis<[iie  vi  publico  peri- 
culo  essent.  [3:  L'troqne  impetrato  conduxerunt  privat.iquepecunia 
res  publica  administrata  est.  li  nn.Tes  ea-{ue  carit.is  patriae  per 
omnes  ordines  velut  tenore  uno  ]>ertinebat. 

[4j  Quem  ad  modum  conducta  omnia  maimo  animo  sunt,  sic 
summa  fide  praebita,  nec  quicquam  parcius  militiôus  datiini^ 
quam  si  ex  opulente  aerario.  ut  quondam.  alerentur. 

[oj  Cura  hi  commeatus  venerunt.  Uiturgi  oppidum  ab  Hasdru- 
bale  ac  Magone  et  Hannibale  Bomilcaris  filio  ob  defectionem  ad 
Romanos  oppugnabatur.  [Gj  Inter  haec  trina  castra  hostium  Sci- 
piones  cum  in  urbem  sociorum  magno  certamine  ac  strage 
obsistentiuni  pervenissent.  frumentum.  cujus  inopia  erat,  advexe- 
runt.  ["1  cohortatique  oppidanos,  ut  eodem  animo  moenia  tuta- 
rentur,  quo  pro  se  pugnantem  liomanum  exercitum  vidissent.  ad 
castra  maxiuia  oppugnanda.  quibus  Hasdrubal  praeerat,  ducunt. 
[8]  Eo  lem  et  duo  duces  et  duo  exercitus  Carthaginiensium.  ibi 
rem  summam  agi  cémentes,  convenerunt.  [9J  Itaque  eruptione  e 
castris  pugnatum  est.  Sexaginta  hostium  milia  eo  die  in  pngna 
fuerunt.  sedecim  circa  ab  Romanis.  [lOj  Tamen  adeo  haud  dubia 
Victoria  fuit,  ut  plures  numéro,  quam  ipsi  erant.  Romani  hostium 
occiderint,  [llj  ceperint  amplius  tria  milia  hominum,  pauio  minus 
mille  equorum.  undesexaginta  militaria  signa,  septem  elephantos. 
quinque  in  proelio  occisis,  trinisque  eo  die  castris  potiti  sint. 
[d2|  lliturgi  obsidione  liberato,  ad  Intibili  oppugnandum  Punici 
exercitus  traducti   suppletis  copiis  ex  provincia,  ut  quae  maxime 


XLIX  'X  Ea  dies,  !e  jour  fixé 
pour  les"  adjudications;  societates, 
«  coini»agnie?  ». 

[2]  In  eo  publico,  "  dans  ce  ser- 
vice jiubiic  "  :  jmblico  est  pris 
substantivement:  «/>...  vi  doit  être 
rattaché  kpubiiro  pericu'.o.  l'Etat  au- 
rait à  supporter  le  risque  quils 
avaient  à  courir  du  fait  de  l'en- 
nemi etc.  :  c'est  un  ablatif  de  ma- 
nif-re. 
[3]  Pertinebat  s'accorde  avec  le 
dernier  des  sujets  exprimés:  on 
verra  plus  loin  XXV.  m.  10  sniv. i 
que  Tile-hive  se  montre  ici  tjop 
oi)tinii-te. 

4  Magno  animo,  ■>  généreuse- 
ment »  ;  autnnia  fide,  <-  avec  une  con- 
science scrupuleuse;  si...  alerentur, 
•  s'ils  avaiont  été  nourris  »  icf.  vu, 
lu  :  XXIX,  7  ;  XLin,  \!  ;  etc.;. 


'."•"  Ac,  et,  au  lieu  de  et...  et.. 
est  irrégulier. 

[()[  Inter,  "  en  passant  au  milieu 
de...  »:  sfrfii/e,  suppléez  mafjnà. 

[7]  Quo  se  rapporte   à  pugnantem. 

■H  Duo.  cf.  §  5  rem  summam  nfji, 
"  que  c'était  le  sort  de  toute  la  cam- 
pagne qui  était  en  question  »  (AV  . 

^S  Circa,  au  lieu  de  circiter,  est  un 
néologisme. 

[lo;  Occiderint,  on  attendrait  occi- 
derent  ;  même  remarque  pour  cepe- 
rint (S  11  qui  devrait  être  remi)lacé 
dar  caperent. 

[ir  Amplius,  suppléez  (jnnm. 

l\'ï  lliturgi  est  indéclinable: 
même  remarque  pour  Intibili  ;  ut 
quae  maxime  omniiim.  proposition 
abrégt'e  pour  ita  belli  avida  ut  quat 
umquam  maxime    omnium  avida   fuit- 
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omnium  belli  avida,  modo  praeda  aut  merces  esset,  eltum  juven- 
tute  abundante.  [13J  Iterum  signis  conlatis  eadem  foiiuna  utriusque 
partis  puguatum.  Su[)ra  Iredecim  milia  hoslium  caesa,  supra  duo 
capta  cum  signis  duobus  et  quadraginta  et  novem  elephanlis. 
[14]  Tum  vero  omnes  prope  Hispaniae  populi  ad  Romanos  defece- 
runt.  mulloque  mnjores  ea  aestate  in  Hispania  quani  in  Italia  res 
çrestae. 


l;>j  Duobus  et  ÇLuadraginta,  deleiiuiue  camsiynis. 
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Hieronymiis,  S\T.icusanorum  rex,  cujus  paler  Iliero  amiciis 
populi  Romani  fnerat,  ad  Carthaginienses  defecit  et  propter 
rrudelitateiu  superbiaojque  a  suis  interfectus  est.  Ti  Sempronius 
Gracchus  proconsul  prospère  adversusPoenos  et  Ilannonemducem 
ad  lîeneventum  [tugnavit  seivoruni  maxime  opéra,  quos  liberos 
esse  jussit.  Claudius  Marcellus  consul  in  Sicilia,  qnae  prope  tota 
ad  Poenos  defecerat,  Syracnsas  obsedit.  Philippo,  Macedonum 
régi,  bellum  indictuni  est.  qui  ad  Apolloniam  nocturno  proelio 
oppressus  fugatusque  in  Macedoniam  cum  prope  inermi  exercilu 
profugit.  Ad  id  bellum  gereuduni  M.  N'alerius  })raetor  missus. 
Res  praeterea  in  Hispania  a  P.  et  Cn.  Scipionibus  adversus  Cartha- 
ginienses gestas  continet,  a  (juibus  Syphax,  rex  Numidiae,  in 
amicitiam  adscitus.  qui  a  Masmissa.  .Massyliorum  rege,  pro  Car- 
Ihaginiensibus  iiugnante  viclus  in  Hispaniaui  ad  Scipionem  cum 
magna  manu  transiil  contra  Gades,  ubi  angusto  freto  Africa  et 
Hispania  dirimuntur.  j^Celtilieri  quoque  in  amicitiam  recepti  sunt, 
quorum  auxiliis  adscilis  tune  iirimum  mercennarium  mililem  Ro- 
mana  castra  habuerunt.] 

1  [1]  Ut  ex  Gampania  in  lîruttios  reditum  est,  Hanno  adjutori- 
bus  et  ducibus  Rrutliis  Graecas  urbes  temptavit,  eo  facilius  in 
societate  manentes  Romana,  quod  Rruttios.  quos  et  oderant  et 
metuebant.  Carthaginiensiuni  partis  factos  cernebant.'[2J  Regium 
prinmm  temiitatum  est  diesque  aliquot  ibi  nequiquam  absumpti. 
Intérim  Locrenses  frumenlum  lignaque  et  cetera  necessariausibus 
ex  agris  in  urbem  rapere,  etiam  ne  quid  relictum  praedae  hosti- 
bus  esset.  et  in  ilies  major   oumibus    portis  multitudo   etl'undi; 


I-TII.   Opérations   d'Hunnihal    dans  dure  J>erte  ";  frumentnm,  <<  du  Jilô  »  ; 

l'Italie  méridionale.  liijnaque,  ><  etdes  morceaux  de  bois  «  ; 

I  \y  In  Bruttios,  cf.  XXIII,  xli:  rapere{^\\  lieu  de  rrt/>îV'6a/)^},  infinitif 

\'.\.  ""  '  historique  destiné  à  marquer  la  pré- 

'"2"   Aliquot,  mi'me  emploi  que  ci-  cipilation;  omnibus  portis,  ablatif  de 

dessus,  XMII,  XI,  7;  nequiqxiam,  «  en  la  question  qua. 
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[3]  postremo  ii  modo  relicti  in  urbe  erant,  qui  reficere  muros  ac 
portas  telaque  in  propugnaciila  congerere  cogebantiir.  [4J  lu  per- 
mixtaui  omnium  aetatium  ordinumque  multitudinemet  vagantem 
in  agi'is  magna  ex  parte  inermem  llamilcar  Poenus  équités  emi- 
sit,  qui,  violare  quemqaam  vetiti,  tantum  ut  ab  urbe  excluderent 
fuga  dissipâtes,  turmas  objecere.  [."ij  Dux  ipse  loco  superiore 
capto,  unde  agros  wvbexnque  posset  con-picere,  Bruttiorum  cohor- 
tem  adiré  muros  atque  evocare  principes  Locrensium  ad  eonlo- 
quium  jussit  et  pollicentes  amicitiam  Hannibalis  adhortari  ad 
urbem  tradendam.  [6]  Bnittiis  inconloquio  nuliius  rei  primo  fides 
est  ;  deinde,  ut  Poenns  apparuit  in  collibus  et  refugientes  pauci 
aliam  omnem  multitudinem  in  potestate  hostium  esseadferebaat, 
tum  metu  victi  consulturos  se  populum  responderunt.  [7J  Advoca- 
taque  extemplo  contione,  cum  et  levissimus  (puisque  novas  res 
novamque  societatem  mallent  et,  quorum  propinqui  extra  urbem 
interclusi  ab  hostibus  erant,  velut  obsidibus  datis  pigneratos 
haberent  animos,  [8J  pauci  magis  taciti  probarent  conslantem 
fidem  quam  probatam  tueri  auderent,  baud  dul)io  in  spcciem  con- 
sensu  fit  ad  Poenos  deditio.  [!)j  L.  Atilio  praefecto  praesidii  quique 
cum  eo  milites  Romani  erant,  clam  in  porlum  deductis  atque 
impositis  in  naves,  ut  Pegium  deveherentur,  Ilamilcarem  Pue- 
nosque  ea  condicione,  ut  foedus  extemplo  ae([uis  legibus  fieret, 
in  urbem  acceperunt  ;  [tOJ  cujus  rei  prope  non  servata fides  dedi- 
tis  est,  cum  Poenus  dolo  dimissum  Uomanum  incusaret,  Lo- 
cr<mses  profugisse  ipsum  causarentur.  [11]  Insecuti  etiam  équités 
sunt,  si  quo  casu  in  freto  aestus  morari  aut  déferre  naves  in  ter- 
ram  posset.  Et  eos  ((uidem,  ({uos  sequebantur,  non  sunt  adepfi; 
alias  a  Messana  trajicientes  l'reto  llegium  naves  couspexeruut. 
[12]  Milites  erant  Romani  a  Claudio  praetore  missi  ad  obtinendam 


[:-!]  Tela,  des  arme^  offensives  de  lier  que  ci-dessusXXIII,  xvin,l6  :etc. 

toiite  sorte.  S]  Pauci,     cest-ù-diie     le     parti 

[4^    Aetatium,      cf.      vo/u/il<itium  aristociati(|ue. 

(XXIII,  IV.  ')  :  VIII,    (i)  et   rivitidiiim  il    Praesidii.     suppléez    Hovumi  ; 

(XXIV,  XXXV,  (i:    XXXVI!.    I;    etc.):  <iei/uis  /rf/i/>u.s  coiu])i>r[îint   des  slipii- 

qunnt/Kfim,  parce  que  la  proposition  Intions  <|ui  t'i-sseut  ù  l'avantage  des 

est  n('f,Mtive:  /(tnfum,  ttt...,  «  en  veil-  deux  pailles  coutraclantes. 

lant  seulement  à    ce  (pie...   ..,    d'où  '[{)    CniusreL  i.  e.  foci/eris  aerjvi  : 

«  pourvu   que ,  expression    ellip-  fi'f*''''  l'enga^'enient  d'honneur  (([u'il 

tique  propre   au   style  familier    icf.  contenait)  :  A'or,<?/.v,  Ilainilkar;  //m?<///. 

Cic,  in    yprr,,  II,  4,  1(1).  i.e.    apoitte    i/i.'n'ii.s:    caicsarentur,     le- 

_[(j'    Nuliius    rei...     fides.     ■<    en  mai(iuez  le  ra]'iproclieiiient  des  deux 

n'ajoute  foi  à  aucune   de    louis    pu-  moVs  iurnsurri  ei  rausurenliu-. 

rôles  »  :  l'upnnx,  siu-ulier  eolleclif:  lli  Si.  ••  ixnir  le   cas  oii...  »  ;   nes- 

aham.    \.    e.     rr/i,i7unn  ;     ,i /fvnhiml .  lus,    '■  W  WA  .  ;  tniicimli's  p-eto  [\.  Q. 

cf.  XXI II,  xviii,  7:  xxvii,   I  :  xxxui,  i,er  firlum),  cf.  XXIII,  x,  7. 

^;  xLii.  A.  jo;     Obtinendam.     i.    e.    tc>u„- 

[i    Levissimus  quisque.  sui)pléez  thmi  ;  uljHcesmm  est,  sup|ileez   a  Hd- 

ex  plcbc ;w((l/p)ii,  iiièiue  accord  irrégu-  niaiii.s. 
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urbem  praesidio.  Itaque  Regio  extemplo  abscessuin  est.  [13]  Lo- 
crensibus  jussu  Hannibalis  data  pax,  «  ut  liberi  suis  legibus 
vivereat,  urbs  pateret  Poenis,  portas  iii  potestatem  Locrensiuiii 
esset.  societas  eo  jure  staret,  ut  Poenus  Locreuseni  Locrensisque 
Poeiium  pace  ar  l)ello  juvaret.  > 

II.  [1]  Sic  a  freto  Poeni  reducti.  freiuentibus  Bruttiis.  quod 
Regium  ac  Locros.  quas  urbes  direpturos  se  destinaverant,  intac- 
tas  reliquissent.  [2]  Itaque  per  se  ipsi  conscriptis  arinatisque 
juventutis  suae  quindecini  milibus  ad  Crotonein  oppugnandum 
pergunt  ire.  Graecani  et  ipsam  uibeui  et  maritiuiaui,  [3j  pluii- 
mum  accessuruin  opibus,  si  in  ora  maris  urbeui  ac  purtum  moe- 
nibus  validam  tenuissent,  credentes.  [4]  Ea  cura  angebat,  quod 
neque  non  accersere  ad  auxiiiuai  Poenos  satis  audebant.  ne  quid 
non  pro  sociis  egisse  viderentur.  et,  si  Poenus  rursus  magis  arbi- 
ter  pacis  quani  adjutor  belli  fuisset,  ne  in  libertateni  Crot<»nis, 
sicut  ante  Locrorum.  frustra  pugnaretur.  [5]  Itaque  optimum 
visum  est  ad  Hannibalem  mitti  legatos  caverique  ab  eo,  ut  recep- 
tus  Ci-oto  Bruttioruui  esset.  [6j  Hannibal  cum  praesentium  eam 
consultationi'm  esse  respondisset  et  ad  Hannoneui  eos  rejecisset. 
ab  Hanuone  nihil  certi  ablatum.  [~]  Sec  enim  diiipi  volebat  nobi- 
lem  atqueopulentam  urbem  et  sperabat,  cum  liruttius  oppugnaret. 
Poenos  nec  probare  nec  juvare  eam  oppugnationem  appareret,  eo 
maturius  ad  se  defecturos. 

■Si  Crotone  nec  consilium  uuum  inter  pupulares  nec  voiuntas 
eral  :  unus  vehit  morbus  invaserat  omnes  Italiae  civitales,  ut 
plèbes  ab  optimatibus  dissentirent,  senatus  Romanis  faveret.  plebs 


vr  ut,   "  à  la  condition   que..-»,  d'appeler  -  [R.]:  non  pr-o  sociis,  «  en 

-"en    stipulant    que...    ".    societas,  n'ajîissn  ni  pa.-<  cumine  doivent  le  faire 

■   l'alliance  >■:    eo  jwp.  •   sur  cette  de  lidèle^  alliés  ••  ;  Poenus,  singulier 

clause...  '-.ut,  ■■  a  savnir  que...   -  collectif;    rwsus  [gv.  u-j),    •<    d'autre 

II  [1]  Quod.  ■•  jiarce  que.  disaient-  part    ••  ;   pugnaretur,  suppléez  a    se; 

il*...  -  :  de  là  le  subjonctif  i-elitjnis-  caverique    a  pour    sujet    lofîique    la 

sent;  quas...  destiiuo-erant,    cM   une  proposition   ut...  esset;   ab    eo,  «    du 

réflexion  de  l'historien  et  ne  fait  pas  cotf  d'Hannibal    •  :  ut,  «  en    stipu- 

partie  du  style  indirect:  de  lu  lin-  laat    que...  -  :    receptu^,   i.    e.     rum 

dicatif:  direpturos  *»>  parce   que  iles-  receptus  essi't. 

iinarerant  a  Je  sen>  de  statuerant ;  <j'  Praesentium,     «     ceux     qui 

reliquissent  a  pour  sujet  Bruttii.  étaient  svu"  place  ".  dépend  de  ess"; 

VI   Per  se  ipsi,  locution  consaciée  eam.  est  mis   par    attraction,  au  lieu 

par    l'usage      cf.     Rieinann,    Synt.  de  de  ea  re. 

lat..    §    11,  Rem.):  et    ip.sain.    •<   elle  7    Bruttius.     singulier  collectif; 

aussi-  .wt-  «i-rV.-,!,  comme  Regiuin  et  Poenos.  .-te.    i.    c.   et    cum    npjmreret 

Locres.  Poenos  nec  proliurf.  etc.  ;  defecturos  a 

'3    Opibus.   suppléez   suis;    vali-  pour  sujet  Cr«-^jn/f(/(/.«  sous-entendu. 

dàni  s'accorde     avec   urbem,   terme  8   Civitates.  même  constrtiction 

considéré  comme  le  jiius  important,  que  XXIIl.  xviii.  1  :  etc.  :  ut,  .<  c'est-à- 

car  urbem    ac    portum     équivaut   u  dire  que...  "  ;   plèbes  est  au    pliuiel, 

urbem    cum    portu;    tenuissent,    i.  e.  parce  que  le  fait  dont  nous    entre- 

obstinuissent.  tient  Tite-I.ive   se    produisait    dans 

'4^  Non  accersere.  •■  se  disjionser  chaque  état. 
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adPoenos  rem  traheret.  [9]  Eam  dissensionein  in  urhe  perfuga  nun- 
tiat  Bruttiis  :  «  Aristomachuiii  esse  principein  plebic  tradendae- 
que  auctoreiii  urbis,  et  in  vasta  urbe  lateque  moenibus  disjectis 
raras  stationes  custodiasque  senatonmi  esse  ;  quacumque  custo- 
diaiit  plebis  bomines,  ea  patere  adilum.»  [lOJ  Auctore  ac  duce 
perfuga  Bruttii  corona  cinxerunt  urbem  acceptique  ab  plèbe  primo 
impetuomnem  praeter  arcem  cepere.  [llj  Arcem  optimates  tene- 
bant,  praeparato  jam  ante  ad  taiem  casum  perfugio.  Eodem  Aris- 
tomacbus  perfugit,  tamquam  Poenis,  non  Bruttiis,  auctor  urbis 
tradendae  fuisset. 

m.  [IJ  Urbs  Groto  murum  in  circuitu  patentem  duodecim 
milia  passuum  habuit  ante  Pyrrhi  in  Italiam  adventum.  [2]  Post 
vastitatera  eo  beliofactani  vix  pars  dimidia  habitabatur  :  flumen, 
quod  medio  oppido  lluxerat,  extra  frequentia  tectis  loca  praeter- 
fluebat,  et  arx  eral  procul  eis,  quae  habitabantur.  |8]  Sex  milia 
aberat  ab  urbe  nobile  templum,  ipsa  urbe  nobilius,  Laciniae  Juno- 
nis,  sanctum  omnibus  circa  populis.  [4J  Lucus  ibi  frequenti  silva 
et  proceris  abietis  arboribus  saeptus  laeta  in  medio  pascua  habuit, 
ubi  omnis  generis  sacrum  deae  pecus  pascebatur  sine  uUo  pas- 
tore  ;  [5]  separatimque  grèges  sui  cujusque  generis  nocte  remea- 
bant  ad  stabula,  numquain  insidiis  ierarum,  non  fraude  violati 
hominum.  [6j  Magni  igitur  fructus  ex  eo  pécore  capti,  coluni- 
naque  inde  aurea  soiida  facta  et  sacrata  est;  inclitumque  tem- 
plum divitiis  etiam,  non  tantnm  sanctitate  fuit.  [7]  Ac  miracula 
aliqua  adfingunt,  ut  plerumque  tam  insignibus  locis.  Fama  est 
aram  esse  in  vestibulo  lempli,  cujus  cinerem  nullus  umquam 
moveat  ventus.  [8J   Sed  arx  Crotonis  una  parte  imniinens  mari, 


[9]  Hominibus,  «  la  population  »  :  [41  Abietis,      génitif      explicatif, 

moenibus  désigne  ici  les  habitations;  cf.  ci-dessus,  xxi,  vu. 

disjectis,  répandues     sur     un   vaste  [5]  Sui     cujusque    g-eneris.    par 

espace:    raras,   «   espacées  •  ;    custo-  attraction,   au    lieu    de    aui   quisque 

cims,  «  factionnaires  ..,  l'abstrait  i)Our  i/eneris  ;  imJe,  \.  c.    fx  iis   fructibus, 

le  concret  (cf.  XXIII.  xvi,  14).  conipnrez  le  français  «  en  ». 

[10]  Corona,  >■  par  une  ligne  d'in-  [7]  Cujus,  i.  e.  hujus  aulem,  de  là 

vestissenient  -.  l'cniiiloi  de  l'inhnitif  (voy.  ci-dessus, 

[11]  Tamquam.   '■   on  homme    qui  XXllI.  x,  :iV.  cinemn,  la  cendre  des 

voulait  faire  croire  que...  -.  sacrifices. 

III  [1]  Patentem,  «  s'étendant  sur  [8]  Sed  signifie   que  Tite-Live  re- 

un  espace  de...  "  :  <l uu<1  oc im  milia  pas-  vient  à  son  propos,  interrompu  par 

-sMMw,  accusatif  de  l'étendue.  la  courte   digression    qui    précède; 

[2]  Habitabatur,  cf.  XXI,  XXX,  7  ;  imniivcis...    verf/ente,    remarquez  le 

medio  op/iiilo,  voy.   i.    M;   procul  eis,  manque    voulu    de     svmétrie;    qua, 

au  lieu  de  procul  ah  ris  cf.  XXI,  m,  «  du  coté  par  où.,.  »  ;  a'versas,  situées 

9;  eis  a  la  valeur  d'un  substantif.  à  l'opposé  des  endroits  qu'on  crovait 

[3J  Sex  milia,  accusatif  de  la  dis-  exposés    à     une    attaque     et   qu'on 

tajice;    omnibus    circa   populis,    voy.  avait  forttfiés;/'i<era/ m/j/fl,  cf.XXlII, 

XXI,  VII,  5.  XIV,  2:  xxii,  3  ;  xxvi,  ,•>:  xxxvii,  6  ;  etc. 
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altéra  vergente  in  agrum.  situ  tantum  naturali  quondam  miinila. 
postea  et  niuro  cincta  est.  qiia  per  aversas  rupes  ab  Dionysio 
Siciliae  tjranno  per  dolum  fuerat  capta.  [9]  Ea  tiim  arce  satis.  ut 
videbatur,  tuta  Crotoniatum  optimates  tenebantse.  circumsedente 
cum  Bruttiis  eos  etiam  plèbe  sua.  [iO]  Postremo  Bruttii.  cum  suis 
viribus  inexpugnabilem  vidèrent  arcem  coacti  necessitate  Ilannonis 
auxilium  implorant.  [11]  Is  his  condicionibus  ad  deditionem  coni- 
pellere  Crotoniates  conalus.  ut  coloniam  Bnittiorum  eo  deduci 
antiquamque  frequentiam  recipere  vastam  ac  desertam  bellis 
urbem  paterentur.  omnium  neminem  praeter  Aristomachum 
movit.  [12j  Morituros  se  adfirmabant  citius  quam  inmi.xti  Bruttiis 
in  alienos  ritus,  mores  legesque  ac  mox  linguam  etiam  verteren- 
tur.  [i3J  Aristomachus  unus.  quando  nec  suadendo  ad  deditionem 
satis  valebat  nec,  sicut  urbem  prodiderat.  locum  prodendae  arcis 
inveniebat.  transfugit  ad  Hannonem.  [14]  Locrenses  brevi  post 
legati,  cum  permissu  Hannonis  arcem  intrassent.  persuadent,  ut 
traduci  se  Locros  paterentur  nec  ultima  experiri  vellent.  [ir»J  Jani 
hoc  ut  sibi  liceret  impetraverant  et  ab  Hannibale.  missis  ad  id 
ipsum  legatis.  Ita  Crotone  excessum  est.  dediictique  Crotoniatae 
ad  mare  naves  conscendunt.  Locros  omnis  multitudo  abeunt. 

[16]  In  Apiilia  ne  hiems  quidem  quiela  inter  Romanos  atque 
Hannibalem  erat.  Luceriae  Sempronius  consul.  Ilannibal  haud 
procul  Arpis  hibernabat.  [11]  Inter  eos  levja  proelia  ex  occasione 
aut  opportunitate  hujus  aut  illius  partis  oriebantur,  meliorque  eis 
Romanus  et  in  dies  cautior  tutiorque  ab  insidiis  fiebat. 

IV.  [Ij  In  Sicilia  Romanis  omnia  inutaverat  mor.s  Hieronis 
repnumque  ad  Hieronymum  nepoleni  ejus  translatuin,  pue- 
rum  vixduni  libertatein,  neduni  dominationeni  niodice 
laturum.  [2  Eam  aetatem,  id  in£renium  tutores  atque  aniici 
ad  praecipitanduin  in  omnia  vitia  acceperunt.  Quae  ita  fu- 


'f.r  Videbatur.  suppléez  le  sujet 
arx';  sun,  voy.  XXI II,  vu,  2:  xvi, 
4:  etc. 

[12]  Çitiusquam.  au  lieu  de  potins 
quant    cf.  V.  xxiv.  U). 

M  4]  Persuadent,  suppléez  Croio- 
nilttos:  nt...  paterentur.  cf.  XXllI,  l, 
h:  \i.?<:  etc.;  ner.  au  lieu  de  ne?/, 
vov.  XXI II,  m,  .3.  • 

:"l.'.]  Jam  se  rapporte  à  impetrave- 
rant; hoc  représente  l'idée  impliquée 
dans  la  proposition  ul  traduci  se 
Locros  paterentur  ;  les  Locriens 
avaient  obtenu  la  permission  de  re- 
cevoir dans  leur  ville  les  habitants 
de  Crotone;  abeunt,  même  irrégula- 
rité que  ci-dessus.  XXIII,  xx,  7; 
XXXV,  6  ;  etc. 


'ITj  Eis.  i.  e.  proeliis  ;  Homanui 
singulier  collectif. 

IV-VII.  n.  Mort  de  Hiéron;  réiolu- 
lion  à  Syracuse. 

IV  ri;  Romanis,  «  pour  les  Ro- 
mains "  :  reqnumque...  translatutn, 
même  construction  vue  ci-dessus, 
XXI,  I.  .">;  taodice,  en  honune  capable 
de  se  montrer  modéré;  laturum, 
cf.  XXI,  XXI,  6:  XXXII,  2  ;  XLiv,  3: 
etc.:  etc. 

[2"  Cemens.  i.  e.  proiidens ;  se- 
necta,  mol  itoétique,  rare  en  prose; 
libéras,  en  en  faisant  une  répu- 
blique: dotninatu,  i.  e  dominatione. 
"  ])Ouvoir  absolu,  tyrannie  >•  :  per  lu- 
dihriwii.  «  d"une  façon  ridicule  »  ^cf 
XXXIII,  XX.  10). 
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tura  cernens  Hiero  ultima   senecta  voluisse  dicitur  libt^ra 
Syracusas  relinquere,ne  sub  dominatu  pueriliperludibriu» 
bonis     aitibus     partum     firmatumque    interiret    regnum 
[3j  Huic    consiho    ejus  summa  ope  obstitere  filiae,  nonier 
regium  pênes  puerum  futurum  ratae,   re^imen  rerum  om- 
nium pênes  se  virosque  siios  Adranodonwi  et  Zoippum   nui 
Si/racusanorum  primi   relinquebantur.    [41  \on    facile  'erat 
nonngesimiim  jam   agenti    annum,   circiimsesso  dies   noc- 
esque  muhebribus  blanditiis,  liberare  animum  et  conver- 
tere  ad  piiblicam  a   privata  curam.  [51  Jtaqiie  tutores  modo 
quindecim    puero   reliquit,    quos  precatus  est  moriens,  ut 
iidem  erga   populum  Romanum  quinquaginta  annos  ab  se 
cul  am  inviolatam  servarent  juvenen.que  suis  potissimum 
veshgiis  insistere  vellent  et  disciplinae,  in  qua  eductus  esset. 
6   Haec  mandata,  cum  expirasset,  tutores  testamento  pro- 
lato  pueroque  in   cnntionem  producto  -  erat  autem  qiin- 
decim  tum  ferme  annorum  -  [7]  paucis,  qui  per  contionem 
ad  excitandos  clamores  dispositi  erant,  adprobantibus  tes- 
amentum,  ceteris  velut  pâtre  amissoin  orba  civitate  omnia 
timentibus   munus  suscipiunt.  [8]    Funus   fit  regium,   ma^ns 
amore   civuim    et    raritate     quam    cura     suorum    célèbre. 
l9J  lirevi   demde   celeros   tutores   summovet  Adranodorus 
juvenemjam  esse    dictitans   Hieronymum   ac  regni  poten- 
tem;deponendoque   tutelan,  ipse,  quae  cum  pluribus  com- 
munis  eral,  in  se  unum  omnium  vires  convertit. 

V.  [1]  Vix  quidem  vel  bono  moderatoque  régi*  facilis  erat 

à  Ti't.?!^f^f  ^  ^^?-   exi)re.-sion  chère    emploi  :  car  si  lamour  est   un  Hin 

(après  lo  mot  .e  Hiérôn  l)ahlode    rc-ner    «  est    le   premier 

reliuuit,    et    non      nui mt, >,■;,„  ■    ,•„.,«      «-"«^^  x-une  ic  jeune;   uaelam,    cons- 

mmm  mmm 
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favor  apud  .^yraciisanos  siicceJenli  taiitae  caritati  Iliero- 
nis:  ^2]  verum  eniiii  vero  Hieronymiis,  velut  suis  vitiis  desi- 
derabilem  efficere  vellet  avum,  primo  statiin  conspectii 
omnia'quam  disparia  essent  oslendit.  3j  Nam  qui  per  tôt 
annos  Hieronem  filiumque  ejus  Olonem  nec  vestis  habitu 
nec  alio  ullo  insigni  dilTerentes  a  ceteris  civibus  vidissent, 
'4]  ei  conspexere  purpurani  ac  diadenia  ac  satellites  armâtes 
quadrigisque  etiam  alburum  equorum  interdum  ex  regia 
procedentem  more  Dionysi  tyranni,  io^  Hune  tam  superbum 
apparatum  liabitumque  convenientos  sequebantur  con- 
temptus  omnium  bominum,  superbae  aures,  contumeliosa 
dicta,  rari  aditus  non  alienis  modo  sed  tutoribus  etiam, 
libidines  n«»vae  ,  inbumana  <  rudelitas.  [6j  Itaque  tantus 
oinnes  terror  invaserat,  ut  quidam  ex  tutoribus  aut  morte 
vjluntaria  aut  fuga  praeverterent  metum  suppliciorum, 
7  Très  ex  iis,  (|uibus  solis  aditus  in  domum  familiarior 
erat,  Adranodorus  et  Zoippus,  generi  Hieronis,  et  Tbraso 
quidam,  de  aliis  t|uidem  rébus  baud  magnopere  audieban- 
ttir  ;  :8  tendendo  autem  duo  ad  Carlbaginienses,  Tbraso  ad 
s  )cietatem  Homanam,  certamine  ac  studiis  interdum  in  se 
convertebant  animum  adulesrentis,  [9]  lum  conjuratio  in 
tyranni  caput  facta  indicatur  per  Callonem  quendam,  aequa- 
lem  Hieronymi  et  jam  inde  a  puero  in  omnia  familiaria 
jura  adsuetum.  [10]  Index  unum  ex  conjuratis  Tbeodolum, 


voy.  XXI.  m,  I  ;  ((tnlne  caritati.  le 
terme  abstrait  estsubstitué  à  ladjec- 
lif  pour  mettre  en  valeur  la  qualité 
signifiée:  mais  le  tour  de  phrase 
dont  se  sert  ici  Tite-Live  est  moins 
ordinaire  que  celui  qu'un  lit  par 
exemiile  XXI.  iv,  h. 

[i  Verum.  enim  vero,  "  mais 
vraiment  -.  cf.  XXII.  x.xv,  .3:  velut, 
au  lieu  de  velut  si.  cf.  XXI,  v,  1  ; 
efficere,  i.  e.  farere  (ou  reddere); 
primo  sfatim  conspectu.  «  à  sa  pre- 
mière entrée  en  scène  ". 

[3]  Qui  signifie  "  qui  avaient  été 
n  même  de...  '•:  de  là  le  subjonctif 
cf.  XXIII.  XIX,  5:  etc.':  insiyni,suh~ 
sîantif. 

V  Conspexere  "  il  leur  falhd 
voir...   '  :  pro'  pilenteoi.  s.-e.  rcfiem. 

[b  Apparatum,  "  un  cérémonial  »; 
habiluni,  i  une  tenue  "  :  contemptus 
et  plus  loin  aditus  sont  au    pluriel 


pour  exi)riiiier  lidée  d'une  action 
qui  se  répète  ;  aditus,  -  des  au- 
diences '.  (cf.  Cic,  de  imp.  Pomp., 
41  :  «  Faciles  aditus  ad  eum  priva- 
torum  »'. 

■»r  Oinnes.  même  construction 
que  XX 111.  xviii.  1. 

[7  In  domum,  suppléez  retjiam  : 
hnud  /iinijnojjere,  <•  pas  Irop","  guère  > 
est  une   litote. 

[8'  Duo,  "  les  deux  premiers  -  ; 
pour  leaiploidu  nominatif  devant  le 
gérondif  tendendo  (—  dum  teudunt;. 
voy.  ci-dessus,  iv,  9;  certamine  or 
aliidiis,  '  i»ar  la  jjassion  qu'ils  met- 
taient à  défendre  leur  parti  ". 

[9]  Inde  ne  sert  qu'à  fortifier  la 
préposition  a.  ■'  dés  »  :  familiaria  jura. 
0  les  droits  d'un  ami  ». 

■10]  A  Quo,  etc.,  «  qui  s'était 
adresrfé  à  lui  \)o\\v  l'intéresser  au 
complot  »  ;  torquendus,  i.   e.    ut  tor- 
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a  quo  ipse  appellatiis  erat,  norainare  potiiit;  qui  conpren 
Sus  extemplo  traditusque  Adranodoro  torqussndus  de  s* 
ipse  haud  cunctanler  fassus  conscios  celabat.  [11]  PostreriK 
cum  omnibus  intolerandis  patientiae  humanae  cruciatibui 
lacerareiur,  yictum  malis  se  simulans  avertit  ab  consciis  ii 
insontes  indicium,  [12]  Thrasoneoi  esse  auctorem  consili 
mentitus,  —  nec  nisi  tain  potenti  duce  confisos  rem  tantan 
ausuros  fuisse,  —  [13  '  socios  ignobiles  quosdam  viros  ab  later< 
tyranni,  quorum  capita  vilissima  linirenti  inter  dolores  gémi 
tusque  occurrere.  Maxime  animo  tyranni  credibile  indiciun 
Thraso  nominatus  fecit  ;  itaque  extemplo  Iraditur  ad  sup 
plicium,  adjectique  poenae  ceteri  juxta  insontes.  [14]  Gon 
sciorum  nemo,  cum  diu  socius  consilii  torqueretur,  au 
latuit  autfugit  ;  tantum  illis  in  virtute  ac  fide  ïheodoti  fîdu 
ciae  fuit  tantumque  ipsi  Theodoto  virium  ad  arcana  occul 
tanda. 

VI.  [1]  !ta,  quod  unum  vinculum  cum  Romanis  societati: 
erat,  Thrasone  sublato  e  medio,  extemplo  haud  dubie  ac 
defectionem  res  spectabat;  [2]  legatique  ad  Ilannibalen 
missi  ac  remissi  ab  eo  cum  Hannil)ale  nobili  adulescent( 
Hippocrates  et  Epicydes,  nati  Carthagine,  sed  oriundi  al 
Syracusis  exule  avo,  Poeni  ipsi  materno  génère.  [3]  Fer  ho; 
juncta  societas  Ilannibali  ac  Syracusano  tyranno  ;  nec  in- 
vito  Ilannibale  apud  tyrannum  manserunt.  [4J  Appius  Clau- 


'lurretur:    on   dit.    à    l'actif    :     «  ali-  poenae,    i.   e.    eadem  poenu    sunt  ad 

qutMii  alicui  tradere   torquenduin  «>  ;  fecti;  juxta,  »  égalemeiil  »,  ompi» 

de  [se  ipse,  cl'   Riemann,  Si/nt.  /«/.,  très  rare  avant  Tite-Live. 

§11    ;  conscios,    «  les  noms    de    ses  [14]  Cum,  «  bien  que...  «.• 

complices  ».  VI     [1|     Quod.     j>ar     attraction 

[11]  Omnibus,  i.  e.  omnis  generls;  cf.  XXllI,  m,  .)  :   cuvi  Romanis  joiw 

inYo/f^/Yui'//.9  remplace  inlolerabilibus,  par  rapporl  a  «oc/e^a//s   le  rôle  d'ur 

qui  est  inusii  ■.  ad:eclif,  imitation  du  luur  grec  -rf; 

[12]   Nisi  confisos,    i.   e.   nisi..    COn-  r.fÔ:;   -roj;    'Pui;j.r/t'ojç    fjj^-xrr.yt'JLt;. 

fisi    essent  ;  ausuros  fuisse  remplace  [2]  Legati    est    lo  sujet    de  missi 

a«s/es5P?t/ du  style  direct.  tandis    que    remissi    a    pour    sujet^ 

[l'i]  Socios,  suppléez  consilii    esse  Hippocrates    et      Epicydes;     oriundi 

mentitus  ;  al)  latere  tyranni,  «  faisant  cf.    XXI,  vu,    2  ;   e.rule  avo,    abiatil 

partie  de  la  suite  du  tyran  «; /în(7^?i/i,  absolu,    qu'on    peut    rendre   ainsi 

pris  absolument    équivaut  n  simul-  «  par  leur  aïeul,  qui  était  un  banni  »; 

anti.  ou   à   mentienti;   occurrere  (cf.  ipsi,  «  personnellement  »  s'oppose  r 

XXIII,    XXX,  7;    XXXV,  /|),    suppléez  aro. 

animo;  maxime...    credibile,   à    l'ex-  [4]  Accepit,   i.    e.    comperit;    quat 

ception  de  quelques  trisyllabiques,  cum   avo    f'ni.^^et,    cette    i)ropositior 

les  adjectifs  vn  -bilis    nom  pas    de  relative,  faisant    i)artie   des   paroles 

superlatif  ;  77im6'o  nnminntus,  même  a.lressops  à  Hiérouymi^  pnr   les    am- 

synt  ixe  que  XXl,  I,  ;">;  elc.;</(iy<'r!'i...  ba-j.sadeurs,    est     naturellement    au 
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dius  praetor,  cujus  Sicilia  provincia  erat,  ubi  ea  accepit, 
extemplo  legatos  ad  Ilieronymura  misit.  Qui  cum  sese  ad 
renovandam  societatem  quae  cum  avo  fuisset,  venisse  dice- 
rent,  per  ludibrium  auditi  dimissique  sunt  ab  quaerente 
per  jocum  Hieronymo,  «■  quae  fortuna  eis  pugnae  ad  Cannas 
fuisset  ;  [Tj]  vix  credibilia  enim  legatos  Hannibalis  narrare  ; 
velle,  quid  veri  sit,  scire,  ut  ex  eo,  utram  spem  sequatur, 
consiliuni  capiat  ».  [6]  Romani,  cum  serio  legationes  au- 
dire  coepisset,  redituros  se  ad  eum  dicentes  esse,  monito 
magis  eo  quam  rogato,  ne  fidem  temere  mutaret,  proficiscun- 
tur.  '7j  Hierony.mus  legatos  Carthaginem  misit  ad  foedus  ex 
-  'Cietate  cum  Hannibale  pacta  faciendum.  Convenit,  ut, 
cum  Romanos  Sicilia  expulissent  —  <'  id  autem  brevi  fore, 
si  naves  atque  exeicitum  misissenl  -)  —  Ilimera  amnis,  qui 
ferme  dividit  insulam,  finis  regni  Syracusani  ac  Punici  im- 
perii  esset.  8'  Aliam  deinde  inllatus  adsentationibus  eorum, 
qui  eum  non  Ilieronis  lantum  sed  Pyiilii  etiam  régis,  ma- 
terni  avi.  Jubebant  meminisse,  legationem  misit,  quaaequum 
rensebat  Sicilia  sibi  omni  cedi,  Italiae  imperium  proprium 
(juaeri  Cartiiaginiensi  populo.  [9]  Hanc  levitatem  ac  jacta- 
tionem  animi  neque  mirabantur  in  juvene  furioso  neque 
arguebant,  dummodo  averterent  eum  ab  Romanis. 


subjonctif  du  style  indirect  :  per  hidi- 
lirium.,  «  d'une  manière  dérisoire  », 
cf.  IV,  2:  per  jocum,  *  en  plaisan- 
tant "  ;  fortuna,  i.  e.  exiius  ou  even- 
tus. 

ô"  Velle,  s.-e.  se,  remplace  volo 
du  'style  direct  (cf.  XXlil,  x,  13; 
XIII.  1;  XLiii.  14;  etc.;;  «/7,cf.  XXIH, 
II.  .>6:  etc.  ;  ex  eo,  i.  e.  ex  ea  re,  cf. 
XXII I.  XIX,  10:  sequatur,  subjonctif 
riélibératif  employé  dans  linterro^a- 
tion  indirt.'cte,  "  comme  XXIIl,' 
XXVIII.  9. 

,6]  Serio  s'oppose  à  per  jocum; 
dicentes,  l,i  construction  est  celle-ci  : 
"  Romani  dicentes  se  ad   eum  redi- 

iros  esse,  cum  coepisset  audire 
-■rio  legationes  proticiscuntur...  >•  ; 
ju  style  direct,  il  y  aurait  :  <•  Ad  te 
vedibimus,  cum  sèrio  audire  coepe- 
ris...  ». 

7]  Ex  societate,  cf.  XXI,    x;    G  ; 

oiivenit,  suj^pléez  in  ter  eos  ;  expu- 
ussent,  s.-e.  socii  (les  Syracusains  et 
leurs     alliés,     les     Carthaginois)    ; 


misissent,  s.-e.  Poeni  ;  fore  sert  d'in- 
tinitif  futur  a  fieri  ;  dividit,  «  partage 
en  deux  ». 

[8]  Aliam  est  éloigné  de  son  subs- 
tantif, afin  d'attirer  l'attention; 
iuflatus,  métaphore  énergique,  qui 
assimile  Hieronyme  à  la  grt.^iiouille 
de  la  faille:  ntatemi  ar/,  Neréis,  fille 
de  Pyrrhus,  avait  épousé  Gélon,  fils 
de  Hiéron  ;  qua  aequuvi  censebat, 
expression  abrégée  pour  gua  decla- 
rahat  se  aequum  censere;  cedi,  sup- 
pléez a  Carthaginiensibus  :  il  était 
juste,  à  son  avis,  que  les  Carthagi- 
nois lui  laissassent  le  champ  libre  en 
Sicile  ;  Italiae,  juxtaposition  qui 
rend  l'o] «position  plus  forte  entre 
les  deux  membres  de  phrase;  populo, 
au  datif,  parce  que  l'actif  miln  rem 
quaero  devient  au  passif  mihi  res 
quaeritur. 

[9]  Levitatem,  «  inconsistance  »  ; 
anir/ii  est  à  lîi  fois  le  comi)lémeiit  de 
levitatent  et  de  jactationem;  mira- 
bantur, s.-e.  Cortltarjinienses 
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VII.  [1]  Sed  omnia  in  eo  praecipitia  ad  exitium  fuerunt. 
Nam  cum  praemissis  Hippocrate  atque  Epicyde  cum  binis 
milibus  armatorum  ad  temptandas  urbes,  qiiae  praesidiis 
tenebantur  Romanis,  '2]  et  ipse  in  Leontinos  cum  cetero 
onini  exercitii  —  erant  aiitem  ad  quindecim  milia  pedituin 
equitumque  —  profectus  erat,  [3]  libéras  aedes  conjurati  — 
et  omnes  forte  militabant  —  imminentes  viae  angustae,  qua 
descendere  ad  forum  rex  solebat,  sumpserunt.  [4]  Ibi  cum 
instructi  armatique  ceteri  transitum  expectantes  starent, 
uni  ex  eis  —  Dinomeni  fuit  nomen,  —  quia  custos  corporis 
erat,  partes  datae  sunt,  ut.  cum  adpropinquaret  januae  rex 
per  causam  aliquam  in  angustiis  sustineret  ab  tergo  agmen. 
Ita  ut  convenerat  factum  est.  'o]  Tamquam  laxaret  elatum 
pedem  ab  stricto  nodo,  moratus  turbam  Dinomenes  tantum 
intervalli  fecit,  ut,  cum  in  praetereuntem  sine  armalis 
regem  impetus  lierel,  confoderetur  aliquot  prius  vulneribus 
quamsuccurriposset.  [ô]  Clamore  ettumuUu  audito  in  Dino- 
menem  jam  haud  dubie  obstantem  tela  coniciuntur,  inter 
quae  tamen  duobus  acceptis  vulneribus  evasit.  [7]  Fuga  sa- 
tellitum,  ut  jacentem  videre  regem,  facta  est.  Interfectores 
pars  in  forum  ad  multitudinem  laetam  libertate,  pars  Syra- 
cusas  pergunt  ad  praeoccupanda  Adranodori  regiorumque 

VII  [1]  Omnia  in  eo.    «   toute    sa  [ôi  Elatum  pedem,    constriution 

inanièie   d'èlre  »  ;  praecipilia...    fue-  concise     pour   cum     e/fcrret    pedtm, 

rw/i^  «  contribua  à  le  précipiter...  »  :  taïKjuam    la.iavet,    etc.    :   il    lève    la 

ad  temijtandas  urbes,  cf.  XXII.  ix.  2.  jambe  et  fait  semblant  de   desserrer 

[V  Et  ipse,    «  lui  aussi  »,   «  à  son  le  nœud  du  lacet  qui  maintenait  sa 

tour    •>  :    hi    Leojilinos,    cf.     ci-ai)rès  chaussure  ;   stricto,  «    trop   serr.i  »  ; 

x.xi.  2.  Intervalli.     suppléez    inter   re(jem    et 

^3]  Libéras,  i.    e.  vacuas.    «    inha-  «.^/wen;  con/bc/t'/'e/wr,  expression  con- 

bilée  »  ;   imminentes,  «  bâtie  au  bord  cise  et  heureuse,  au  lieu  de  perfode- 

de...  »  ;  sumpserunt,   ils    s"y  logèrent,  retur    ac     conficeretur ;    aliquot,     cf. 

,4]  Cum...  starent.  ■<  alors   qu'ils  XXIII.  xi,  7. 

étaient  arrêtés...  i.  :  cette  proposition  [ti]  Jam  haud  dubie,    «  désormais 

s'oppose  à  partes   datae    sunt,   ut...\  sans    rien    dissimuler»;    obstantem, 

transitum,     suppléez     régis;    custos  «  cherchant  à  arrêter  »  (ceux  qui    se 

corporis,  i.  e.   satelles ;  ut,  parce  que  portaient  au  seco\us  du  roi);   tamen 

partes  datae  sunt  équivaut  a  mandata  indique  que  l'oblatif  absolu  qui  suit 

sunt     data;     cum...    adprojùnquaret,  équivaut  à  une  proposition   conces- 

remplace    cum,..    adpropinquabit  du  sive. 

style  direct;  ,/a7iî/ae,  «  la  porte  de  la  [1]  Videre,  i.   e.  viderunt  ;  pars... 

maison  »  ;  per  causam  aliquam,  «  sous  pars...,  apposition  i)artitive,  très  fré- 

un  prétexte  quelconque»  (cf.XXII,  quente  chez  Tile-Live,  mais  de  forme 

LXi, S);  in  a}i!/ust ils,  i.  c.in  au(/iista  via  irrégulière,  au  lieu   de  inter fectorum 

(cf.  %  6)  ;  ab  tergo,  expression   adver-  pars...  purs...-^  ad  praeoccupanda,  i.e. 

biale,  qui  joue  le  rôle    d'un   adjectif  ad  praeverlenda  (cf.  v,   0)  ;    regiorum 

par  rapport  à  f'.7m'/»  icf.  vi,  1),  «  l'es-  (.substantif);  «  les  partisans  du  roi  » 

corle  »  {prop.   <>  agmen  quod  ab  lergo  (et  de  la  royauté), 
erat  »);  convenerat,  cf.  vi,  7. 
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aliorum  consilia.  8  Incerto  reriini  slatu  Ap.  Claiulius  hél- 
ium oriens  ex  propioqiio  cuiii  cerneret,  senatum  litteris 
certiorem  fecit  Siciliam  Cajthaginiensi  populo  et  Ilannibali 
conciliari;  [9]  ipse  adversus  Syracusana  consilia  ad  provin- 
ciae  re^nique  fines  omnia  convertit  praesidia. 

[10]  Exitu  anni  ejus  Q.  Fabius  ex  auctoritate  senatns  Paleolos, 
per  bellum  coeplum  frequenlari  emporiuiii,  comiiiuniit  praesi- 
diumque  itujiosuit.  [llj  Inde  Homam  comitiorum  causa  veniens  la 
eum  quem  primuni  diem  comitialem  liabuit  comitia  eili.vil  atque 
ex  itinere  praeter  urbem  in  campum  descendit.  [12]  Eo  die  ciini 
sors  praerogativae  Auieusi  junioruiu  exisset,  eaque  T.  Otacilium, 
M.  Aeiiiiliuni  Hegillum  consules  diceret,  tuui  Q.  Fabius  silenlio 
facto  taii  oratione  est  usus  : 

VIll.  [i]  ((  Siautpacem  in  Italiaaut  id  bellum  eumquehos- 
tem  liaberemus,  in  quo  negleii^entiae  laxior  locus  esset,  qui 
vestris  studiis,  quae  in  campum  ad  mandandos,  quibus 
veJitis,  bonores  adfertis,  monim  ullam  offerret,  is  milii 
paium  meminisse  videretur  \estrae  libertatis:  [2]  sed  cum 
in  hoc  bello,  in  hoc  hoste  numi{uarii  ab  ullo  duce  sine  in- 
genti  nostra  clade  erratum  sit,  eadem  vos  cura,  qua  in  aciem 
armati  descenditis,  inire  suflVagium  ad  creandos  consules 
dtM-.t    t't  'ijl'i   'ii«-   queuKjue  di(Hi»>  :  <.    Ilannibali    imperalorj 


'JS   Incerto  reram  statu,  «  comme  phrase   est    celui-ci   :    »   comme   \v 

la  situation  était    incertaine  »  :    po-  sort  avait    été    tiré  au    protil  de  la 

pulo,     etc..    couslru  tiuu    ordinaire  centurie  Aniensis  juniorum,  de    ma- 

;Cl.  XXllI.  vin,  4  .  nière  à  ce  quelle  volât  1 1  liremière  ,>. 

'\*\  Provinclae,    la     itrovince    ro-  VUI.  Discouis  de  Q.  Fahius  Mnxi- 

maine  de  s^icile,  qui   comprenait  la  mus  au  peuple. 

partie  occidentale  de  l'île  : /ï.«e«.  -.  la  1-8.  lin    temps   ordinaire,  ce  serwt 

frontière    »;  couvert  il,   il  concentra  attenter  à  la  liberté  du  peuple  que  dt 

sur  ce  point  toutes  .<es  forces.  discuter  son   vote  :  mais    les   circons- 

VII,  IQ-Xl,  "i.  trénements  de  Borne;  tances  sont  critiques  et  le    choix    des 

désifpiation  des  nouveaux  maijistrats  ;  consuls    est  d  autant  plus    important, 

pj-oiif/es.  qu'ils  nul  Hunnihal  à  combattre. 

[lO^  Ex  auctoritate.      conformé-  [l]  Neglegentlae,     datif,    dèpen- 

ment  a  la  décision  de...»  ;  fie/*,  «  pen-  dant  d'"  laxior    locus  (gr.     =J5.u/«)6c'a) 

danl  "■,  coeptani,  parce   que  frequen-  »  plus  de  latitude  »;  qui  3l  pour  anlé- 

tari  a  le  sens  passif.  cèdent  is  exprimé  un  peu  plus  loin  : 

[11^    Ck>iiiltialem   diem, -le    jour  quibus  velitis,  le   suljjonclif   signitie 

indiqué  pour  rassemblée  des  comices;  ici  une  idéede.iépétition  et  de  géiif 

comitia  edixit.  fixa  la  date  des  co-  ralisation  ;  mais  l'emploi  du  présent 

mices  ;  ex  itinere.  »  à  peine  arrivé  >•  ;  est  tout  à  fait  exceptionnel  ;    moram 

praeter  urbem,  il  lonpe    les   murs    de  ullam.    au   lieu    de   moram    aliquam, 

Rome  (où  il  n'a  pas  le  droit  d'entrer  est  peu  correct,  car   la    proposition 

en  armes-  est  aftirmative. 

ly  Praerogativae  à  côté   d'exis-  [i]  In  hoc  hoste,  «quand  il  s'agit 

set  exprime   le   résultat    de    l'action  de  riotn-  ennemi  actuel  »  (cf.  XXIII, 

signifiée  par  ce  verbe  (cf.  XXXllI,  m,  12)  : />are;/j(subslantif),   «un  an- 

XXIX,    li);    le    sens    littéral    de    la  tagoniste  »  (cf.  XXII,  xxxv,  4), 
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parein  consulera  nomino.  »  [3J  Hoc  anno  ad  Capuani  Vibellio 
ïaureae,  Campano  siimmo  equiti,  provocaiili  summiis  Ro- 
man lis  eqiies  A^ielUis  Glaudiusestoppositus.  [4j  Adversus  Gal- 
lum  quondam  provoeantem  in  ponte  Anienis  ï.  Manlium 
fîdentem  et  animo  et  viribiis  misère  majores  nostri. 
[5j  Eandem  causam  liaiid  multis  annis  post  fuisse  non  ne- 
gaverim,  cur  M.  Valerio  non  difiîderetiir  adversus  siiiiiliter 
provoeantem  arma  capienti  Gallum  ad  certamen,  [6]  Quem 
ad  modum  pedites  equitesque  optamus  ut  validiores,  si  mi- 
nus, ut  pares  liosti  habeamus,  ita  duci  hostium  parem  im- 
peratorem  quaeramus.  iTj  Cum,  qui  est  summus  in  civitate 
dux,  eum  legerimus,  tamen  repente  leeUis,  in  annum  crea- 
tus  adversus  veterem  ac  perpetuum  imperatorem  compara- 
bitur,  nullis  neque  lemporis  nec  juris  inclusum  angustiis. 
quo  minus  ita  omnia  gerat  administretque,  ut  tempora 
postulabunt  belli;  [8]  nobis  autem  in  apparatu  ipso  ac  tan- 
tum  incohantibus  res  annus  circumagitur. 

[9  Quoniam,.  quales  viros  creare  vos  eonsules  deceat,  satis 
est  dictum,  restât,  ut  pauca  de  eis,  in  quos  praerogativae 
favor  inclinavit,  dicam.  [10]  M.  Aemilius  Regillus  llamen  est 
Quirinalis,  quem  neque  mittere  asaeris  neque  reiinere  pos- 


Taureae,   cf.   XXIII,  ch.  xlvi   et  courant:    in  anmim,  «  pour   un    an 

XLVii:    sunnnus...  C(/ues,    c'est  pai'ce  seulement  »;   velet-cin    est  opposé     à 

qu'il  n'y  avait  pas  de  meilleur  cava-  rejipule  et  pcrpchtum,    à    in   nanum: 

lier  que  lui   qu'on  a  choisi  Asellus  comparabitur  est   le   mot  propre   en 

pour  l'opposer  à  Taurea.  parlant   d'une  paire    de  f^ladialeurs 

[4]  Fidentein,on  achoisi  Manlius,  qu'on  choisit  d'égale  force,  i)our  les 
parce  qu'il  était  assuré  de  n'être  opposer  l'un  à  l'autre;  ^îw  mnn«s  dé- 
trahi ni  i)ar  sdu  courage  ni  par  ses  pend  de  l'idée  d'empêcher  impliquée 
forces  (pour  li'fail,  voy.  VII,  x,  2).  dans  ce  (jui  précède  ;  (je)-(i(    admini- 

[.")    Eandem  causam,    «   le   même  slreU/ic,  conduise  les  opérations  par 

motif  »;  c'est  parce  qu  il  était  comme  tui-mèine  ou  par  ses  lieutenants. 

T.  Manlius,  sûr  de  ses  forces   et   do  [8]  NoWs,  au  datif  ;  suppléez  con- 

soii  courage,   que    M.    Valerius  fut  suli/ius;  in  ap/mnihi   ip.w  ar  tiuilum 

choisi;  rw/',  etc..  l'ordre  des  mots  est  inclmantibioi,  remarquez  l'asymétrie 

ici  houleversé  comme  ;'i  plaisir,    eu-  voulue. 

tendez   :    «  cur    non    diffideretur  (a  9-17.  Le  choix  de  la  renlurie  préru- 

Rnmanis)  M.  Valerio  capienti  arma  (jatire  s'est  éi/aië  sur  des  personnatjr.\ 

ad  L'crtaiiien  adveisus  Gallum    simi-  t/ui  Nunt  hora    d'étot  de  rmiplir  celle 

lilei'  iniivticanteui  ".  charrie  :  Ref/ii/us  est  /ltiinine,et  Otaci- 

[{>_  Pedites  equitesque    est  cons-  lins  incnpdhle,  cuf  il  ii'ttinême  pas  pit 

Irùit      conune      coiiipl(''ment    direci  in/erre/iter  les  coiin)tU)iicalians  d'/Jnn 

lïoplamus,  au  lieu  de  dépemlre  A'hd-  nibnl  avec  Cactlitu/e  :  c'est    lui  rendr, 

heamus  ;    si    ininus,    «    ou,    sinon    »,  ji/.slire  i/ue  de  l'évincer, 

c'est-à-dire  «ou,  si  nous  nej)Ouvoris  ['.)i    Favor,  voyez    ci-dessus,  XXI 

pas  en  avoir  qui   soient  plus   vigou-  m,  1. 

reux  que  l'ennemi.  »  110]    Ut    non.    i.    e.    7?//».  "  s;in- 

'"■    Repente,      c'est-à-dire      sans  que...  »  ;  deutu,  orchaisme  i)our  den 

qu'il  ait  eu  le  temps  de  se  mettre  au  rum. 
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sumus,  ut  non  deum  aut  belli  deseramiis  ciiram.  [11]  Otaci- 
lius  sororis  meae  filiam  iixorem  atque  ex  ea  liberos  habet; 
eeterum  non  ea  vestra  in  me  majoresqiie  meos  mérita  sunt, 
ut  non  potiorem  privatis  necessitudinibus  rem  publicam 
habeam.  [12]  Quilibet  naularum  vectorumque  tranquille 
mari  gubernare  potest;  ubi  saeva  ortatempestas  est  ac  tur- 
bato  mari  rapitur  vento  navis,  tum  viro  et  gubernatore 
opus  est.  [13]  Non  tranquille  navigamus,  sed  jam  aliquot 
procellis  submersi  paene  sumus;  itaque,  quis  ad  guberna- 
cula  sedeat,  summa  cura  providendum  ac  praecavendum 
vobis  est.  In  minore  te  experti,  T.  Otacili,  re  sumus;  baud 
sane,  cur  ad  majora  tibi  lîdamus,  documenti  quicquam 
dedisti.  [14[  Classem  hoc  anno,  cui  tu  praefuisti,  trium 
rerum  causa  paravimus,  ut  Africae  oram  popularetur,  ut 
tuta  nobisltaliae  litoraessent,  ante  omniane  supplementum 
cum  stipendie  commeatuque  ab  Carthagine  Hannibali  trans- 
portaretur.  [15]  Create  consulem  T.  Otacilium,  non  dico,  si 
omnia  haec,  sed  si  aliquid  eorum  rei  publicae  praestitit.  Sin 
autem,  te  classem  obtinente,  adjumenta  omnia  belli,  velut 
pacato  mari,  navibus  Hannibali  tuta  atque  intégra  ab  domo 
venerunt.  [16]  si  ora  Italiae  infestior  hoc  anno  quam  Africae 
fuit,  quid  dicere  potes,  cur  te  potissimum  ducem  Hannibali 
hosti  opponamus?  [17]  Si  consul  esses,  dictatorem  .dicendum 
exemplo  majorum  nostrum  censeremus,  nectu  id  indignari 
posses,  aliquem  in  civitate  Romana  meliorem  bello  haberi 
•  luam  te.  Magis  nullius  interest  quam  tua,  T.  Otacili,  non 
imponi    cervicibus  tuis  onus,   sub    quo  concidas.  [18]   Ego 


[11]  Uxorem    est    le  complément  parce  qu'il  faut  insister  sur  l'idée. 

de   habet,     au    lieu    d'uxorem   duxit  [1(5]     Infestior,     suppléez     nobis, 

•dque  ex  ea:..  habei  ;  eeterum,  i.  e.  sed  «  pour  nous  "  ;  quam  Africae  ora  fuit, 

comme     chez     îSalluste;;    non   ea...  fiu\)\)\éez  Cai^thaf/iniensibus,"  pour  les 

sunt,  ut.  .,  litote  au  lieu  de    majora  Carthaginois.  » 

saut  quam  ut...  [17]  Nostrum.  au  lieu  de  nostro- 

13  Tranquillo,  <>  par  un  temps  rum  ;  nullius  remi)lace  le  génitif  de 
calme  ■'.  expression  toute  faite,  qui  nemo.  inusité  à  la  bonne  époque; 
ajipartient  à  1»  langue  nautique:  ce/'ric/&w*,  au  lieu  du  singulier,  inu- 
aliquot,   cf.   XXIII,    XI,   7  :    in    mi-  aité  à  la  bonne  époque. 

uore...  re,  ces  mots  vont    être    expli-  ÏS-20.  Songez  que   vous  allez    don- 

qués.  §14;   fidamus.    subjonctif  déli-  ner  des  généraux   à    l'armée    où  com- 

bératif  du  style  indirect   (cf.  XXIII,  battent  vos  enfants,    et   n'oubliez  pas 

xxviii.  0'.  les    journée-'i    de     Trasiméne    et    de 

14  Trium    renun    causa,    <•   en  Cannes. 

vue  de  Liois  objets  >■  ;  ante  omnia,  au  [IS]  Eodem     animo,    «    dans    les 

!ieu  de  praesertim  ou  de  ni  primis.  mêmes  dispositions  "  ;  quo,  suppléez 

[15j  Si    aliquid,  et    non    si    quid,  duo  imperatores  delecturi  essetis;  sa- 
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magnopere  suadeo  moneoque,  eodein  aiiimo,  quo,  si 
stantibus  vobis  in  acie  armatis  repente  deligendi  duo  impe- 
ratores  essent,  quorum  ductu  atque  auspicio  diniicaretis, 
[19]  hodiequoque  consulescreetis,  quibus  sacramentoliberi 
vestri  dicant,  ad  quorum  edictuni  conveniant,  sub  quorum 
tutela  atque  cura  militent.  [20]  Lacus  Trasumennus  et  Gan- 
nae  tristia  ad  recordationem  exempla,  sed  ad  praecavendas 
similes  clades  utilia  documento  sunt.  Praeco,  Aniensem 
juniorum  in  sufîragium  revoca  >->. 

IX.  [1]  Gum  T.  Otacilius  ferociter  eum  conlinuare  consulatimi 
velle  vociferaretur  atque  obstreperet,  lictoresad  eum  accedere  con- 
sul jussit  et,  [2]  quia  in  urbeni  non  inierat  protinus  in  campum 
ex  itinere  profectns,  adnionuitcum  securibus  sibi  fasces  praeferri. 

[3]  Intérim  praerogativa  sutiragium  init,  créa  tique  in  ea  consu- 
ies  Q.  Fabius  Maximus  quartum  M.  Marcellus  tertium.  Eosdem 
consules  ceterae  centuriae  sine  variatione  ulla  dixerunl.  [4J  Et 
praetor  unus  refectns  Q.  Fulvius  Flaccus,  novi  alii  creati,  T.  Ota- 
cilius Grassus  iterum,  Q.  Fabius  consulis  fdius,  qui  Lum  aedilis 
curulis  erat,  P.  Cornélius  Lentulus.  [5J  Gomitiis  praetorum  per- 
fectis  senatus  consulluni  factum,  ut  Q.  Fulvio  eAtra  ordinem 
urbana  provincia  esset,  isque  polissimum  consulibus  ad  bellum 
profectis  urbi  praeesset. 

[6]  Aquae  magnae  bis  eo  annofuerunl,  Tiberisque  agros  inunda- 
vit  cuni  magna  strage  tectorum  pecorumque  et  bominum  pernicie. 

[7]  Quinte  anno  secundi  Punici  belli  Q.  Fabius  Maximus  quar- 
tum M.  Glaudius  Marcellus  tertium  consulatum  ineuntesplus  solito 
converterant  in  se  civitatis  aninios;  multis  enirn  annis  taie  con- 
suluni  par  non  fuerat.  [SJ  Referebant  seues  sic  Maximum  RuUum 
eum  P.  Decio  ad  bellum  Gallicum,  sic  posleaPapirium  Garvilium- 
(|ue  adversus  Samnites   Bruttiosque  et  Lucanum  eum  Tarentino 

rranieato,  «suivant    la   fonnulc    du  î.">.  Extra  ordinem,  coutraircnienl 

serment  »  esl    à.    lablatil';   ipii/nis...  à  la  règle,  en  vertu   do  laiinelle    le 

dicant,  «  envers  qui  ils  vont  s'enga-  sort  décidait  en  pareil  cas  (cf.  XXII, 

ger  ".  XXXV,  ."i):   prorincia,  «  charge,  adnii- 

IX    1]  Eum,  i.e.  lùibium;  ferociter  nisiralion.   " 

...vorifcrdrelur,     •<    protestait    rude-  [7    Multis.,.    annis,  «  d(^puis  des 

menl  et  enei'giquenier)!  ...  années  ... 

[2]  Protinus,  voy.   XXII,  xlii,    :i;  jS    Bruttiosque  et,   emploi  arhi- 

L,  Il  ;  profi'ctns    é(iuivaul   à  ttt  qui...  traire  de  deux  conjonctions  de  copu- 

/irufi'ctii.s  es.sel  {cL  vil,  \[)  :  ciim  secu-  lation  dit'f('i'enles  :  pour  les  laits   in- 

r i bus...  ffisce.t,  symhcAc    du    i)Ouvoii'  diqués    ici   voy.    VIII,    wix,    !l;X. 

qui  donnait  au  consul    droit  de   vie  xxiv,  I. 

l't  de  mort  sur  les  citoyens.  ]'.)]  Ipso...     habente,     à     l'ablatif 

['^]  In  ea,  sui)pléez  centuria  ;  qunr-  absolu,  bien  (jue  le  iiarlicipe  se   rap- 

/;///(,  «  ])our  la  quatriènu'  fois  »  (sup-  jjorte  au  datif  Falno  exprimé    dans 

\)Wa'z  cniiaiil).  la  même  i)roposilion  l'ef.    XXIII,  vi, 

['ij  Iterum.    «    pour      la     seconde  1  ;  xxiv,  lO). 
fuis  »  (suppléez  p/7te<or).          , 


252  T.    LIVI  A.L.C.    oiO] 

populum  consules  déclarâtes.  [9]  Absens  Marcellus  consul  crea- 
tus.  cumad  exercitum  esset,  praesenli  Fabio  atque  ipso  comitia 
habente  consulatus  continuatiis.  [10]  Tempiis  ac  nécessitas  belli 
ac  discrimen  summae  rerum  faciebant,  ne  quis  aut  in  eam  rem 
exemplum  exquireiet  aut  sugpectum  cupiditaîis  imperii  consiilenri 
haberet:  [11]  quin  laudabant  potius  magnitudinem  animi.  quod 
cum  sumrao  imperntore  esse  opus  rei  publicae  sciret  seque  eum 
haud  diibie  esse,  ininoris  invidiam  suam,  si  qua  ex  ea  re  oreretur, 
quaci  utilitatem  rei  publicae  fecisset. 

X.  [2]  Quo  die  magistratimi  inierunt  consules,  senatus  in  Capi- 
tolio  est  habitus,  [2J  decretumque  omnium  primum,  ut  consules 
sortirentur  conpararentve  inter  se,  uter  censorilms  creandis  comi- 
tia haberet.  priusquam  ad  exercitum  prolicisceretur.  [3]  Proroga- 
tum  ieinde  imperium  omnibus,  qui  ad  exercitus  erant,  jussique 
in  provinciis  manere.  Ti.  Graccbus  Luceriae,  ubi  cum  vokmum 
exercitu  erat.  C.  Terentius  Varro  in  agro  Piceno.  M.  Pomponiusin 
Gallico,  [4]  et  praetores  prions  anni  pro  praetoribus  Q.  .Mucius 
'.blineret  Sardiniam.  M.  Valerius  ad  Brundisium  orae  maritimae 
intentus  adversus  omnes  motus  Philippi  Macedonum  régis  prae- 
esset:  [5j  P.  Gornelio  Lentulo  praetori  Siciiia  décréta  provincia, 
T.  Otacilio  classis  eadem,  quam  adversus  Carthagiuienses  priore 
anno  habuisset. 

[6]  Prodigia  eo  anno  multa  nuntiata  sunt.  quae  quo  magis  cre- 
lebant  simplices  ac  religiosi  homines,  eo  plura  nuntiabantur  : 
Lanuvi  in  aede  inlus  Sospitae  Junonis  corvos  nidum  fecisse  ;  [7] 
in  Apulia  palmam  viridem  arsisse;  Mantune  stagnura  elîusum 
Mincio  amni  cruentuni  visum;  et  Calibus  creta  et  R<jmae  in  foro 
bovariû  sanguine  pluvisse;  [S]  et  in  vico  Insteio  fontem  sub  terra 


UT  Tempus, '■  le?  circonstances-:  miérc    de  toutes».),  •    avant    tout», 

n*ressitas  beUi.  «  les  neces.«ités  de  la  conpararentve    inter    se,    •<  OU    qu'ils 

iTiierre  -  :  dlsrrimeii    summae    renini.  devaient  se  mettre  d'accord    siu;    la 

~  Ip.  situation    critique   de    l'Etat  "  :  question    de  savoir...   »  ;    censorilms 

■aciebant.  ne    au  lieu  de  ut  non)    est  creandis,    exi)ression   de   la    langue 

un  tour  i»eu  régulier,    car  il  n'y  a  officielle,  dans  laquelle   l'emploi  du 

dans  la  phrase  aucune  idée  d  inlên-  datif  de  but  est  consacré  par  l'usage. 

tion:   exemphan.   ■<  un    ]»récédent  »  :  '4  Et,     ■  en     outre    on     ordonna 

'n  eam  rem.  -  on  vue  de  justifier  cette  que...  ". 

lection  »  (les  consuls  ne   pouvaient  .;),  Habuisset,  subjonctif  du  style 

lie   nommés    deux  ans  de   suite):  indirect,  ces  mots  faisant  partie  du 

suspectum    suit  la   construction  des  décret  analysé  ici. 

adjectifs   signifiant    •    accusé,    cou-  'fi   In  aede  intus,  i.  e.  i»  m/erjo;-e 

vable...  ".  aedt.  dans   la  jtartie    intérieure    du 

lli  Eum.  i.  e.  summwyi   imperatr»-  temple     servant    d'habitation    à    la 

■  m;    invidiam     suam.    •<  la   jalousie  déesse. 

lu'il     pouvait     exciter  «  :    oreretur,  7"  Viridem,  «  bien  que  vert  ». 

vov   XXIII.  VIT.  8:  XI.  7.  8    Fontem     sub    terra,     «  une 

X    1    In    Capltolio.    vov.    XXIII,  source    souterraine';    velut    impetu 

XXXI.  {.                                 "  torrenlis.  <'  ày-ec  une    force  coinpara- 

T  Omnium  primum,  expression  ble  à  celle  d'un  torrent  ». 
.ute  faite    litt.  «  comme  chose  pro- 
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tanta  vi  aquiirum  tluxisse,  ut  sérias  doliaque,  quae  in  eo  loco 
erant,  provoluta  velutimpetu  torrentis  tulerit  ;  [9]  tacta  de  caelo- 
atrium  publicum  in  Capitolio,  aedeni  in  campo  Vulcani,  arcem 
in  Sabinis  publicamque  viam,  muruni  ac  portam  Gabiis  ».  [10]  Jam 
alia  vulgata  miracula  erant  :  «  hastam  Martis  Praeneste  suasponte- 
promotam:  bovem  in  Siciiia  locutum  ;  infantem  in  utero  matris 
in  Marrucinis  «  io  triumphe  »  clamasse;  ex  muliere  Spoleti  virum 
factum;  Hadriaearam  in  caelo  speciesque  hominum  circum  eam, 
cum  candida  veste  visas  esse.  [11]  Quin  Romae  quoque  in  ipsa 
urbe  secundum  apum  examen  in  foro  visum  (quod  mirabile  est. 
quia  raruQi),  adfirmantes  quidam  legiones  se  armatas  in  Janiculo 
videre  concitaverunt  civitatem  ad  arma,  [12]  cum  qui  in  Janiculo 
essent,  negarent  quemquam  ibi  praeter  adsuetos  collis  ejus  culto- 
res  adparuisse.  [13]  Haec  prodigia  hostiis  majoribus  procurata 
sunt  ex  haruspicum  responso,  et  supplicatio  omnibus  deis,  quo- 
rum pulvinaria  Romae  essent,  indicta  est. 

XI.  [1]  Perpclratisquae  ad  pacemdeum  pertinebanlde  republica 
belloque  gerendo  et  quantum  copiariim  et  ubi  quaeque  essent. 
consules  ad  senatum  rettulerunt.  [2]  Duodeviginti  legionibus  bel- 
lum  geri  placuit  :  binas  consules  sibi  sumere,  binis  Galliam  Sici- 
liamciuc  ac  Sardiniam  obtineri;  [3]  duabus  Q.  Fabium  praetorem 
Apuliae,  duabus  volonum  Ti.  Gracchum  circa  Luceriam  praeesse; 
singulas  C.  Terentio  proconsuli  ad  Picenum  et  M.  Valerio  ad  clas- 
sem  circa  Brundisium  relinqui;  duas  urbi  praesidio  esse.  [4]  Hic 
ut  numerus  legionum  expleretur,  sex  novae  legiones  erant  scri- 
bendae.  [3]  Eas  primo  quoque  ternpore  consules  scribere  jussi  et 
classem  parare,  ut  cum  eis  navibus.  quae  pro  Calabriae  litoribus- 
in  statione  essent,  centum  quinquaginta  longarum  classis  navium 
eo  anno  expleretur.  [6]  Dilectu  habito  et  centum  navibus  novis 
deductis.  Q.  Fabius  comitia  censoribus  creandis  habuit:  creati 
M.  Atilius  Hegulus  et  P.  Furius  Philus. 


1^10^  Jam,  "  en  outre»  ;  alia... mira-  \'l]  Placuit,    s.-e.   senatui.    expres- 

cida,    ■<  d'autres  récita  et  même  des  siou   de    la   langue  officielle  :  biun.^. 

récits  merveilleux  »  (R.j,   attraction  «  chacun  deux  légions  »  ;  Siciliamqm 

analogue   à   celle    quon    trouve    en  ac  Sardi)U(t)n,  cf.  ix,  8. 

grec    avec    àX/.o^  ;   fraeneste,  à  Pré-  [3]  Ad   Picenum,    suppléez    tuen- 

neste,  dans  le  temple  de  Mars.  duni  ;  ad    c/assr7n   circa    lirundisium, 

[11]  Secundum.  «  aussitôt  après  •>;  pour  stM'vir  sur  la   flotte  qui  croisait 

exaiiieit...  visum,  cf.  XXIII,  i,  1.  aux  alentours  delirindes: circa  lirnn- 

[1-'^  Procurata  sunt, cf. XXII, x,].').  di.sium  joue  par  rapport  à  classem  W 

1 13    Essent,    même   syntaxe    que  rôle  d'un  adjectif  icf.   XXIII,  i,   ti  : 

5  5  ici.  m.  Kli.  XXX,  1 1  :  t;tc.^ 

XI  [1,  Ad  pacem,    s.-e.   concilian-  ['ij  Scribendae,  i.  e.  conscribendae  . 

dam;    deitm,  voy.  viii,  10;  essent,  au  primo    quoque     ternpore,     cf.    XXIll, 

lieu  de  futurae  essent,  est  une  iuexac-  xi,  0. 

titude  d'expression    propre  au   style  [ô]  Ut,  i.  e.  ita,  ut...,;  essent,  sub- 
familier :  rettulerunt,   -<    firent   leur  jonctif  du  stvle  indirect  (cf.  x,  5). 
rapport  ».  [«]  Creandis,  cf.  x,  ?. 
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[1]  Cum  increbresceret  rumor  bellnm  in  Sicilia  esse,  T.  Otacilius 
60  cum  classe  proficisci  jussus  est.  Cum  deessent  naiitae,  consu- 
les  exsenatus  consulto  edixerunt.  ut,  qui  L.  Aemilio  C.  Flaminio 
censoribus  milibus  aeris  quinquaginta  ipse  aut  pater  ejus  census 
fuisset  usque  ad  centum  milia.  aut  cui  posleatanta  res  essetfacta, 
nautam  unum  cum  sex  mensum  stipendie  daret  ;  [8]  qui  supra 
centum  milia  usque  ad  trecenta,  très  nautas  cum  stipendie  annuo; 
qui  supra  trecenta  usque  ad  deciens  aeris,  quinque  nautas;  qui 
supra  deciens.  septem:  senatores  octo  nautas  cum  annuo  stipen- 
die darent.  [9]  Ex  hoc  edicto  dati  nautae  armati  iustructique  ab 
dominis  cum  triginta  dierum  coctis  cibariis  naves  conscenderunt. 
Tumprimum  est  factura,  ut  classis  Romana  sociis  navalibus  pri- 
vata  inpensa  paratis  compleretur. 

XII.  [1]  Hic  major  solito  adparatus  praecipue  conterruit  Campa- 
nos,  ne  ab  ebsidione  Capuaebellum  ejus  anni  Romani  inciperent. 
[2]  Itaque  legatos  ad  Hannibalem  oratum  misernnt.  ut  Capuam 
exercitum  admoveret  :  «  ad  eam  oppugnandam  novos  exercitus 
scribi  Romae,  nec  uUius  urbis  defectioni  magis  infensos  eorum 
animes  esse.  »  [3j  Id  quia  taui  trépide  nuntiabant,  maturandum 
Hannibal  ratus.  ne  praevenirent  Romani,  profeclus  Arpisad  Tifata 
in  veteribus  castris  super  Capuam  censedit.  [.jj  Inde,  Numidis 
Hispanisque  ad  praesidium  simul  castrorum  simul  Capuae  relictis, 
cum  cetero  exercitu  ad  lacum  Averni  per  speciem  sacrificandi,  re- 
ipsa,  ut  temptaret  Puteoles  quodque  ibi  praesidium  erat.  descen- 
dit. [5]  Maximus.  postquam  Hannibalem  Arpis  profecfum  et 
regredi  in  Campaniam  adlatum  est.  nec  die  nec  necte  intermisso 
itinere  ad  exercitum  redit,  [6J  et  Ti.  Gracchum  ab  Luceria  Bene- 
ventum  copias  admovere,  Q.  Fabium  praelorem  —  is  filius  cen- 
sulis  erat  —  ad  Luceriam  Graccho  succedere  jubet. 

[1]  In  Siciliam  eedem  tempera  duo  praetores  profecti,  P.  Cor- 
nélius ad  exercitum,  T.  Otacilius,  qui  maritimae  orae  reiquenavali 


;7"  Censoribus. voy.  XXIII.  xxiii,3;  cuite  "    cf.  Ce?.,  B.  G.,  i,  5,  3);  sociis 

milibus  aeris     s.-e.  assibus)  quinqua-  naval ibtts,xoy.   XXI,  XLix,  7  ;  etc. 

ginta.    ablatif   d'estimation,    •■  porté  XII'XVII.*0/)e>aYjon«  dans  l'Italie 

sur  les  contrôles  pour  une  somme  de  méridionale. 

cinquante  mille  as  de  bronze  »  'dix  XII  [1  Ne  dépend  de  tivi  en  tes,  dont 

mille  francs  environ);  ipse  aut  pater  l'idée  est  impliquée  ds.ns  conterruit. 

ejus.    apposition    à    qui:    tanta    res,  [2]  Scribi,    i.    e.    conscribi ;  eorum, 

a    une  somme    égale   à   celle-là    »  ;  i.  e.  Romanorum. 

mensum,  cf.  XXIII,  xxi,  h.  [3]  Tam   trépide.  «  avec  tant  d'é- 

'8   Annuo,    "    dune   année  >- ;    ad  moi  »;  in  veteribus  castris,  ci.  XX.111, 

deciens   aeris,   i.  e.  ad   decies  centena  xxxvi,  (1. 

milid  assiuin  (ellipse  ordinaire  et  con-  [4]  Averni,  au  lieu  de  lapposition 

sacrée  par  l'usagei.  Aveinnm.  est  peu  correct. 

,1(1,  Ex.  "à  la  suite  de...,  conformé-  5.  Maximus,    Fabius    est   désigné 

ment  à...  »  :  instructi,    •■  pourvus  de  ici  par  son  cof/nomen. 

tout  le  nécessaire  »  ;  coctis  cibarii.ts\-  [Q]  Ab  Luceria.  <-  de  son  camp  de- 

gnifie  du  pain    (litt.  «  de   la    farine  vant  Lucérie  ",  de  là  l'emploi  de  ab. 
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praeesset.  [8J  Et  ceteri  in  suas  quisqiie  provincias  profecti  ;  et 
qaibus  prorof,'atum  imperium  erat,  easdem,  qiias  priori  anno, 
regiones  obtinuerunt. 

XIII.  [1]  Ad  Hannibalein,  cum  ad  lacum  Averni  esset,  f(iiinque 
nobiles  juvenes  ab  Tarento  venerunt.  partim  ad  Trasumennum 
lacum  partim  ad  Cannas  capti  dimissiqiie  domoscum  eadem  comi- 
tate,  qua  usus  adversus  omnes  Romanorum  socios  Poenus  fuerat. 
[2J  Ei  memores  beneficiorum  ejus  perpulisse  niagnam  partem  se 
juventutis  Tarentinae  referunt,  ut  Hannibalis  amicitiam  ac  socie- 
tatem  quam  populi  Romani  mallent,  legatosque  ab  suis  misses 
rogare  Hannibalem,  ut  exercilum  propius  Tarentum  admoveat.  [3] 
«  Si  signa  ejus,  si  castra  conspecta  a  Tarento  sint,  haud  ullam 
intercessuram  moram,  quin  urbs  in  polestalem  ejus  Iradatur  :  in 
potestate  juniorum  plebem,  in  manu  plebis  rem  Tarentinam 
esse.  »  [4]  Hannibal  conlaudatos  eos  oneratosque  ingentibus  pro- 
missis  domum  ad  coepta  maturanda  redire  jubet  :  «  se  in  tempore 
adfuturum  esse.  »  Hac  cum  spe  dimissiTarentini. 

[5]  Ipsum  ingens  cupido  incesserat  Tarenti  potiundi.  Urbeni 
esse  videbat  cum  opulentam  nobilemque  tum  maritimam  et  in 
Macedoniam  opportune  versam,  regemque  Philippum  hune  por- 
tum,  si  transiret  in  Italiam,  qiioniam  Brundisium  Romani  habe- 
rent,  petiturum.  [6]  Sacro  Inde  perpetrato,  ad  quod  venerat,  et, 
dum  ibi  moratur,  pervastato  agro  Cumano  usque  ad  Miseni  pro- 
munturium,  Puteolos  repente  agmen  convtrtit  ad  opprimendum 
praesidium  Romanum.  [7]  Sex  milia  hominum  erant,  et  locuS 
munimento  quoque,  non  natura  modo  lulus.  Triduum  ibi  moratus 
Poenus  ab  omni  parte  temptato  praesidio,  dcinde,  ut  nihil  proce- 
debat,  ad  populandum  agrum  Xeapolitanum  mngis  ira  quam  po- 
tiundae  urbis  spe  processit.[8]  Adventu  ejus  in  propinquum  agrum 
mota  Nolana  est  plebs,  jam  diu  aversa  ab  Romanis  et  infesta  se- 
natui  suo.  Itaque  legati  ad  arcessendum  Hannibalem  cum  haud 
dubio  promisse  tradendae  urbis  venerunt.  [9j  Praevenit  inceptum 
eorum  Marcellus  consul  a  primoribus  arcitus.  Die  une  Suessulam 
a  Galibus,  cum  Vullurnus  amnis  traicientem  moratus  esset,  con- 
tenderat  ;  [10]  inde  proxima  nocte  sex  milia  peditum  équités  quin- 


18]  Priori,    au  lieu  de  priore,   est  '3]  A     Tarento,     «  de    Tareule  » 

une  forme  exceptionnelle  à  la  bonne  «  depuis  Tarante  ». 

époque.  ,V  Ipsum.    <•    personnellement    », 

XIII  [1]  Ad  lacum  Averni,  voy.  même    construction    de    l'accusatif 

xu,    4;a6    Toronto,   voy.    XXI.  v,  7  ;  que  XXIIl,  xxxvui,  .")  ;  po//Hurfj,  vov. 

XV,  3:  Lix,'3  ;  etc.  ;'/i>H)s.s/,  voy.  XXII,  XXIII,  xv,  1  :  etc. 

VII,, ô  ;lviii,'?;  ».sw5... /"u^ra/.  vôy.iii,  8.  [71   Moratus      est     au   participe; 

•2]  Leg-atos...  misses  se  rapporte  dfiiwlp.  cf.  XXII,  xxx,  1;  procedebat, 

à  se,   sujet    sous-enleudu   de   ror/nre,  cf.  i,  Vt  :  potian'lae,  ci.  ^  T). 

<'  quant  à  eux,  eu  hMir  qualité  dam-  \H]  Mota  est,  «  fut  poussée  h'  sor- 

bassadeurs...    ils    prient    Hannibal,  tir  ->  (R.)  :  (tversa.  cf.  XXIII,  xiv,  7. 
etc.  » 
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geatos,  qui  praesidio  senatui  essent.  Nolam  intromisit.  [11]  Et  uti 
a  consiile  omnia  inpigrefacta  sunt  ad  praeoccupandam  Nolam,  ita 
Hannibal  terapus  terebat,  bis  jam  ante  nequiqiiam  temptata  re  se- 
gnior  ad  credendum  Xolanis  factiis. 

XIV  [IJ  Isdem  diebus  et  Q.  Fabius  consul  ad  Gasilinum  tenip- 
tanduui.  quod  praesidio  Punico  tenebatur,  venit.et  ad  Beneventum 
velut  ex  composito  parte  altéra  Hanno  ex  Bruttiis  cum  magna 
peditum  equitumque  manu,  altéra  Ti.  Gracclius  ab  Luceria  acces- 
sit. [2j  Qui  primo  oppidum  intravit.  deinde,  ut  Hannonem  tria 
milia  ferme  ab  urbe  ad  Calorem  fluvium  castra  posuisse  et  inde 
agriim  populari  auflivit,  et  ipse  egressus  moenibus  mille  ferme 
passus  ab  boste  castra  locat.  [H]  ibi  contionem  militnm  habuit. 
Legiones  magna  ex  parte  volonum  habebat.  qui  jam  aiterum  an- 
nuin  libertatem  tacite  mereri  quam  postulare  palam  maluerant. 
Senserat  tarnen  hibernis  egrediens  murmurin  agmine  esse  quae- 
rentiiim,  «  en  umquam  liberi  militatui'i  essent  »,  [4j  scripseratque 
senatui,  non  tam  quid  desiderarent,  quam  quid  meruissent  : 
«  bona  fortique  opéra  eorum  se  ad  eam  diem  usum.  neque  ad 
exernplum  justi  niilitis  quicquam  eis  praeter  libertatem  déesse  ». 
[b]  De  eo  permissum  ipsi  erat,  faceret.  quod  e  re  publica  duceret 
esse.  Itaque  priusquam  cum  hoste  manuin  consereret,  pronuntiat 
«  temi»us  venisse  eis  libertatis,  quam  diu  sperassent.  potiundae. 
[6]  Postero  die  signis  conlatis  diinicaturum  puro  ac  patenti  campo. 
ubi  sine  ullo  insidiariim  metu  vera  virtute  geri  res  posset.  [7]  Qui 
caput  hostis  rettulisset,  eurn  se  extempbj  liberum  jussurum  esse: 
qui  ioco  cessisset,  in  eum  servili  supplicio  aniraadversurum  : 
[S]  suam  cuique  fortunam  in  manu  esse.  Libertatis  auctorem  eis 
non  se  fore  solum,  sed  consulem  M.  Marcellum.  sed  universos 
patres,  quos  consultos  ahwse  de  libertate  eorum  sibi  permisisse  ». 


ITBis,    cf.  XXIII,    cil.    xiv-xvi; 

XLIU-XLYIU. 

XIV  -1"  Velut  ex  composito. 
comme  ^^i  IlaniKm  et  Gracchus  s"e- 
taient  donné  le  mot  [R). 

T  Tria  milia  (s.-e.  passuum), 
même  construction  que  ci-dessus  m. 
3  ;  iiKle.  «  en  partant  de  là  >  :  ei  ipsf,  cf. 
VII.  1  :  mille...  /mssus,  même  remarque 

que  pour  Irln  milin. 

[.s;  Volonum,  cf.  XXIII,  xxxv.  6: 
en  umqiiam,  expression  toute  faite 
qui  marque  1  impatience  :  «  si  ja; 
mais...  «  :  liberi,  «  en  qualité 
d'hommes  libres  •>. 

i^4"' Non  tam. . .  quam...,  i.  e.  mi- 
nus... qufi  m...  :  ad  eam  diem.  cf.  XXIII, 
XXVI,  1  :  etc.  ;  ad  exernplum  justi  mi- 
lUis.  pour  qu'ils  fussent  le  modèle 
du  paifait  sollnl. 


^V  Ipsi.  le  st'mat  s'en  était  remis  à 
lui  V't  n'avait  pas  jugé  bon  de  lui 
dicter  ^<a  conduite:  e  re  publica.  con- 
forme à  rintérêtde  l'Etat  -.potiundue- 

cf.   XIU.  ."i. 

'6'  Signis  conlatis,  ■  en  bataille 
rangée  '•  (////.  les  enseignes  étant 
déployées  en  face  de  celles  des  enne- 
mis {  dimicaturum  's.-e.  se)  remplace 
dimicabo  du  style  direct  :  puro  ac  pa- 
tenti campo.  dans  une  jikune  étendue 
où  rien  ne  gênera  leur  élan. 

[7  Cessisset  remplace  le  futur  an- 
térieur du  style  direct:  même  obser- 
vation pour  rettulisset,  qui  précède  ; 
servili  supplicio.  la  mise  en  croix. 

[8]  Auctorem,  «  garant  »;  Quos, 
i  e.  eos  enim,  de  là  l'emploi  de  l'infi- 
nitif (cf.  m,  7j  ;  permisisse  (s.-e- 
r.rn,,  cf.  XXIII,  u,  8, 
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[9j  Litleras  inde  consulis  ac  senatus  consultum  recitavit.  Ad  qiiae 
«lainor  cum  ingenti  adsensii  est  siiblatiis.  Pugnam  poscebant.  si- 
guumque  ut  daret  exteiiiplo,  ferociter  instabant.  [10]  Gracchiis, 
proelio  in  postemm  diem  pronuntiato,  contionem  dimisit.  Milites 
laeti,  praecipue  qiiibiis  iiierces  navatae  in  unum  diem  operae  li- 
bertas  futum  eiat.  armis  expedie^dis  diei quod  erat  reliquum  cun- 
sumunt. 

XV.  [1]  Postei'û  die  ubi  signa  coeperunt  canere,  primi  .omnium 
parati  instruelique  ad  praetoi'ium  conveniunt.  Sole  orto,Gracchus 
in  aciem  copias  educit;  nec  hostes  moram  dimicandi  fecerunt.  [2j 
Decem  septem  milia  pedilum  erant,  maxima  ex  parle  Bruttii  ac 
Lucani,  équités  mille  ducenti,  inter  quos  pauci  adm  odum  Itnlici 
ceteri  Xumidae  fere  umnes  Maurique.  [oj  Pugnatum  est  et  acriter 
et  diu  ;  quattuor  boris  neulro  inclinata  est  pugna.  Nec  alia  magis 
liomanum  impediebat  res  quam  capita  lioslium  pretia  liberlalis 
facta;  [4]  nain  utquisque  liostem  inpigrc  ocuiderat,  primum  capite 
aegre  inter  turbam  lumultumque  abscidendo  lerebat  lempus; 
deinde  occupata  dexlra  tenendo  caput  forlissimus  quis([ue  pugna- 
tor  esse  desieral.  seguibus  ac  limidis  Iradita  pugna  erat.  [oj  Quod 
abi  ti-ibuni  mililum  Gracclio  nuutiaverunt,  neminem  stantem  jam 
vulnerari  bostem,  carnificari  jacentes,  et  in  dextris  militum  pro 
gladiis  humana  capita  esse,  signum  daripropere  jussit,  proicerent 
■capita  invaderentque  hostem  :  [(ij  «  claram  salis  et  insignem  vir- 
tutem  esse  nec  dubiam  libertatem  futuram  strenuis  viris  ».  Tum 
redintegi'ata  pugna  est,  et  eqnes  etiani  in  hostes  emissus.  [7J  Qui- 
bus  cum  inpigre  Numidae  occuiTissent,jiec  segnior  equilum  quaui 
peditum  pugna  esset,  iterum  in  diibium  adducta  res.  Cum 
utrimque  duces,  Romanus  iJrultium  Lucanumque  totiens  a  majo- 
libus  suis  victos  subaclosque,  Poenus  mancipia  Humana  et  ex 
rgastulo  militt'ui  verbis  obtcreret,  [8J  postremo  pronunliat  (irac- 
hus  esse  nibil.  quod  de  libert;ilt;  spentivrit.  ni^i  ro  die  fnsi  fuga- 
lique  hostes  essent. 

;'.t,  Ferociter.    ■  tiéreinenl  et  vail-  ['   Quibus     s'iiccuide    avec    lidoe 

iniument   ..  de  i»liiralitf  (jui  .se  dc'-iagi'  du  siiiga- 

XV  ^-ij  Decem  septem  36  dit  moin»  lier  collectif  ey«c«...  emisaus  :    Honui- 

bien  que    seplfuducim  ;  cmnl,    «.    il   y  mis.  «  le  fçénéiHl  roinaiii  «  ;  linitliinn 

avait  »  (du  côté  des  Carlhafîiuoisj;  Lucanamijiu;,      singulier      colleclif; 

pauci  (ulrnodum.  «  très  peu  ».  (im(iji)rilntssinsvkm\\'>Và,c&aninjovibHS 

■.3]    Quattuor   horis.     «    pendant  nus/ris   du    siyle    direct  ;  J'ue'nus,  le 

quatre   hniics  ■>,  canstruclion  rare  à  jréuéial     carilijij^inuis  :    i^.r    c/v/'i-s/w/o 

la  bonne  t'|)oque  ;  on  allendrail  .■mmI  rniU/em,   soldais  échappés  de  pri.'^on 

l'accusatif    de    la  durée,  soil   per  et  (allusion  à  la  (inalilé  des  volontaires, 

laccusalif  : //ow^ï/mw/,   .singulier  col-  cf.  XXlII,xiv,  ,{)  :  pour   l'einplui  de 

lecl'iï:  ciiftihi...  fiicla,  niè-ne  svntaxe  rex|tressioi»     adverbiale   remplaçant 

que  XXI,  I.  .j;  etc.                     ■  un  qualititatif,  cf.  xi.  M  :   etc. 

'  V  Terebat,  cf.  XXI,  XI,  3.  [«^  Quod    est   un  accusatif  ndver- 

•  >   Quod  résume  ce  (jui  précède  et  bial  qui  a  la  même   valeiu-  que    rur  ; 

-t  expliqué  par  ce  qui   suit  :  «  celte  sperarcnt  est  pris   absolument   et   si- 

-il'ialion,  à  savoir  que...  ».  gnilie  -  convus-.Mii    !.•«  i'uji.m  im-cs  ... 
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XVI  [1]  Ea  demum  vox  ita  animos  accendit.  ut.  renovato  cla- 
more.  velut  alii  repente  facti,  tanta  vi  se  in  hostem  intulerint.  ut 
sustineri  ultra  non  possent.  [2J  Primo  antesignani  Poenorura.  dein 
siçrna  perturbata.  postremo  tota  impulsa  acies  ;  inde  hatid  dubie 
terga  data,  ruuntque  fugientes  in  castra  adeo  pavidi  trepidique,  ut 
ne  in  portis  quidem  aut  vallo  quisquam  restiterit  :  ac  prope  con- 
tinenti  agmme  Rumaniinsecuti  novumde  integro  proelium  inclusi 
hoslium  vallo  ediderunt.  [3J  Ibi  sicut  pugna  inpeditior  in  angus- 
tiis.  ita  caedes  atrocior  fuit.  Et  adjuvere  captivi.  qui.  rapto  inter 
tumultum  ferro.  conglobati  et  ab  tergo  ceciderunt  Puenos  et  fugam 
impedierunt.  [4J  Itaque  minus  duo  milia  hominum  ex  tanto  exer- 
citu.  et  ea  major  pars  equitum,  cum  ipso  duce  eifugerunt  :  alii 
omnes  caesi  aut  capti  ;  capta  et  signa  duodequadraginta.  Ex  vic- 
toribus  duo  milia  ferme  cecidere.  [3]  Praeda  ormiis  praeterquam 
hominum  captorum  militi  concessa  est;  et  pecus  exceptum  est. 
quod  intra  dies  triginta  domini  cogno vissent. 

[6j  Cum  praeda  onusti  in  castra  redissent,  quattuor  milia 
ferme  volonum  militum,  quae  pugnaverant  segnius  nec  in  castra 
inniperant  simul.  metu  poenae  collem  haud  procul  castris 
ceperunt.  [7j  Postero  die  per  tribunos  militum  inde  deducti,  con- 
tione  militum  advocata  a  Graccho.  superveuiunt.  [8]  Ubi  cum 
proconsul  veteres  milites  primum,  pruut  cujusque  virtus  atque 
opéra  in  ea  pugaa  fuerat.  militaribus  donis  donasset,  [9j  tune, 
quod  ad  volones  attineret.  omnes  ait  malle  laudatos  a  se  dignos 
indignosque,  quam  quemquam  eo  die  castigatum  esse.  Quod 
bonum  faustum    felixque  rei  publicae  ipsisque  esset,  omnes  eos 


XVI  1  Ea  demum  vox.  <■  il  fal- 
lut vrannent  cette  parole  pour...  "  : 
renovato.  cf.  xiv.  1)  :  intuferint,  au 
lieu  à'inferrent.  qui  serait  plus  con- 
forme à  l'usage  classique  (mais  cf. 
XXIII,  XVI.  14:  XXIV.  8;  xlix,  10 
suiv.;  ;  de  plus  Tite-Live  a  voulu  ici 
varier  l'expression  (cf.  ci-après  non 
possent). 

[21  Trepidi,  «  en  désarroi  »  :  res- 
titerit. au  lieu  de  resisteret  cf.  §  1)  : 
contiaenti  nymine.  Tite-Live  veut 
dire  que  les  premiers  rangs  des  Ro- 
mains touchaient  presque  les  der- 
niers rangs  des  ennemis  en  fuite. 

3"  Captivi,  les  Romains  que  les 
Carthaginois  avaient  faits  prison- 
niers. 

4'  Minus  (suppléez  quam'.  ellipse 
habituelle  en  pareil  cas  :  effuijerunt, 
pour  l'accord  voyez  XXTII.  xxx.  0: 
xLvi.  4;  ea.  s'accorde  par  attraction 
avec  pars:  major,  «  pour  la  plus 
srande   part   »  (cf.  XXIII.  xxv,  (i)  : 


equitum,  «  consistant  en  cavaliers  » 
cf.  ibid.);  pecus.  i»our  le  fait,  cf.  xiv, 
2;  cognovissent.  au  subjonctif,  parce 
que  Tite-Live  exprime  l'ordre  donné 
par  Gracchus  :  "  on  exceptera  le 
bétail  qui  dans  un  délai  de  trente 
jours  aura  été  reconnu  par  les  pro- 
priétaires ". 

[g;  Simul,  «  avec  leurs  compa- 
gnons »  :  haud  procul  castris,  cf.  ni,  2. 

^8'  "Veteres  ne  peut  désigner  que 
les  soldats  de  l'armée  régulière ;mais 
c'est  une  inadvertance,  cf.  xi,  2. 

[1*]  Quod...  attineret.  subjonctif 
du  style  indirect  :  malle  (s.-e.  se) 
remplace  malo  du  style  direct  (cf. 
XXIII.  X.  3;  etc)  ;  quemquam,  même 
emploi  que  ci-dessus  XXIII,  viii,  9  ; 
XXXV,  14;  XXXIX,  4;  castigatum  esse 
(comme  laudatos.  s.-e.  esse),  voy.  Rie- 
mann,  Synt.  lat.,  §  loi,  Rem.  vu.  b  ; 
esse  jubere.  fin  d'un  vers  hexamètre, 
clausule  que  s'interdiseut  les  prosa 
leurs  classiques. 
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liberos  esse  jubere.  Ad  quam  vocem  cum  clam  or  ingenti  ala^ 
critate  sublatus  esset,  ac  nunc  conplexi  inter  se  gratulantesque, 
nunc  mamis  ad  caelum  toUentes  bona  omnia  populo  Romano 
Gracchoque  ipsi  precarentur,  [il]  tum  Gracchus  :  «  Priusqiiam 
omnes  jure  libertatis  aequassem,  »  inquit,  «  neminem  nota  strenui 
aut  ignavi  militis  notasse  volui  ;  [12]  nunc,  exsoluta  jam  fide  pu- 
blica,  ne  discrimen  omne  virtutis  igaaviaeque  pereat,  nomina  eo- 
rum,  qui  detractatae  pugnae  niemores  secessionem  paulo  ante 
fecerunt,  referri  ad  me  jubebo  citatosque  singulos  jure  jurando 
adigam,  [13]  nisi  cui  morbus  causa  erit,  non  aliter  quam  stantes 
cibum  potionemque,  quoad  stipendia  facient,  capturos  esse.  Hanc 
multam  ita  aequo  animo  feretis,  sireputabitis  nulla  ignaviae  nota 
leviore  vos  designari  potuisse  ».  [14]  Signum  deinde  colligendi 
vasa  dédit;  militesque  praedam  portantes  agentesque  per  lasciviam 
ac  jocum  ita  ludibundi  Beneventum  rediere,  [1  5]  ut  ab  epulis  per 
célébrera  festumque  diem  actis,  non  ex  acie  reverti  viderentur. 
[16]  Beneventani  omnes  turba  etfusa  cum  obviam  ad  portas  exis- 
sent.  complecti  milites, gratulari.  vocare  inbospitium.  [17]  Adpa- 
rata  convivia  omnibus  in  propatulo  aedium  fuerant  ;  ad  ea  invita- 
bant  Gracchum(jue  orabant,  ut  epulari  permittoret  militibus.  Et 
Gracchus  ita  permisit,  si  in  publico  epiilarentur  omnes  ante  suas 
quisque  fores.  [18]  Prolata  omnia.  Pilleati  aut  lana  alba  velatis 
capilibus  volones  epulati  sunt,  alii  accubantes,  alii  stantes,  qui 
simul  ministrabant  vescebanturque.  [19]  Digna  res  visa,  ut  simu- 
lacrum  celebrati  ejus  diei  Gracchus.  postquam  Romam  rediit,  pingi 
juberet  in  aede  Libertatis,  quam  pater  ejus  in  .\ventino  ex  multa- 
ticia  pecunia  faciendara  curavit  dcdicavitque. 


[10]  Nunc...  nunc  ..,  poétique,  au  li;  viii,  G:  x,  l.i  :  xiv,  7  ;  etc.,  etc. 

lien  ûe  modo...  modo...  [17]    Adparata,     i.    e.    parafa,    le 

[ir   Jure,   en   leur    assurant    les  composé  au  lieu  du  simple  ;  o?n;u7*^^s 

droits    quelle    confère;    notasse,  cf.  (suppléez     Umeventanis],     au    datif 

ci-dessu.><,  §  '.»  :  "  Castij,'atum  esse  ».  (comme    dans    l'expression  rc.$  77ulii 

[l'i-  Fide  publica,  «  la  parole  don-  coquila  est,  i.  e.  remhabeo  cognitam)  : 

née  au  nom  de  Y VAdX  •^■.  jurr  jurando  «  tous  les  habitants  de  Renevent  te- 

adigaw,  litt.  «  je  les  contraindrai  par  naient  un  repas  préparé  >>  ;  fuerant, 

le  serment  (qu  ils  vont  prêter)  de...»  au  lieu  d'n-ant,  c.f  ui.H;  xiii,  1  :  etc  ; 

[13  Cui  remplace  alicui  après  nisi;  ita,  «  à  cette  condition   >  ;   in  pnhlicn, 

causa,  <'  une  excuse  ».  c'est-à-dire    «  dans   la   rue  »  (cf.   ix. 

[14]  Vasa.    «    leur   bagage  »    (litf.  3). 

«    leurs    ustensiles     »)  :    af/entes(iue,  1 1  S]  Pilleati,   etc..   les  esclaves  af- 

parce  que  le  butin  se  composait  sur-  franchis    portaient   un    chapeau    dr 

tout  de  bétail  et  d'esclaves  : /u</<7(U)(r//,  feutre  à  larges  bords  (/jj/Z^ms)  on  se 

cf.    XXI.    xxxvi,    I;    m,  (i  ;    XXII,  couvraient   la  télé  de  bandelolles  de 

XVIII,  (■)  ;  otc.  laine   blanchi"   (lana    allm),  en  atten- 

[15   Celebrem,  «   célébré  par  une  dant  ([ue  leurs    cheveux  fussent  re- 
foule nombreuse  ».  poussés,  car   ils  avaient  la  lète  ra- 

;l<i]  Complecti,    etc..    pour    com-  sée. 

plecteimntur,  etc.,   cf.   XXIII,   m,  8;  [V.)]  Digna.  .ut,  cf.  XXIII,  XLii, 13. 
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XVII.  [1]  Dum  haec  ad  Beneventum  geruntur,  Hannibal  depopu- 
latus  agrum  Neapolitaniim  ad  Nolam  castra  movet.  [2]  Quem  ubi 
adventare  consul  sensit.  Pomponio  propraetore  cum  eo  exercitu. 
qui  super  Suessulamin  castris  erat.  accito,  ire  obviam  hosti  parât 
nec  moram  dimicandi  facere.  [3]  C.  Glaudium  Neronem  cum  ro- 
bore  equitum  silentio  noctis  per  aversam  maxime  ab  hoste  por- 
tam  emittit  circumvectumque  occulte  subsequi  sensim  agmen 
hostium  jubet  et,  cum  coortum  proelium  videret,  ab  tergo  se 
obicere.  [4]  Id  errore  viarum  an  exiguitate  temporis  Nero  exsequi 
non  potuerit,  incertum  est.  [5]  Absente  eo  cum  proelium  commis- 
sumesset,  superior  quidem  haud  dubie  Romanus  erat;  sed  quia 
équités  non  adfuere  in  tempore.  ratio  compositae  rei  turbata  est. 
Non  ausus  insequi  cedentes  Marcellus  vincentibus  suis  signum 
receptui  dédit.  [&^  Plus  tamen  duo  milia  hostium  eo  die  caesa  tia- 
duntur.  Romani  minus  quadringenti.  [Z]  Solis  fera  occasu  Nero 
diem  noctemque.  nequiquam  fatigatis  equis  homimbusque,  ne  viso 
quidem  hoste,  rediens  adeo  graviter  est  ab  consule  increpitus,  ut 
per  eum  stetisse  diceret,  quo  minus  accepta  ad  Cannas  redderetur 
hosti  clades.  [8]  Postero  die  Romanus  inaciem  descendit,  Poenus, 
tacita  etiam  confessione  victus,  castris  se  tenuit.  Tertio  die  silen- 
tio noctis  omissa  spe  Nolae  potiundae,  rei  numquam  prospère 
temptatae.  Tarentum  ad  certiorem  spem  proditionis  pruflciscitur. 

XVIII.  [1]  Nec  minore  anime  res  Romana  domi  quam  militiac 
gerebalur.  [2]  Gensores  vacui  ab  operum  locandorum  cura  prop- 
ter  inopiam  aerarii  ad  mores  hominum  regendos  animum  adver- 
tei-unt  castisandaque  vitia,  quae.  velut  diulinis  morbis  aegra  cor- 
poraex  seseiignunt.  eo  nata  bello  erant.  [3]  Primum  eos  citaverunt, 
qui  post  Cannensem  claclem  deserendae  Itatiae  consilia  agitasse 
dicebantur.  Princeps  eoram  M.  Caecilius  Metellus  quaestor  tum 
forte  erat.  [4]  Jusso  deinde  eo  ceterisque  ejusdem  noxae  reis  cau- 
*:am  dicere,  cum  pursari  nequissent,  pronuntiarunt  «  verba  ora- 
tionemque  eos  adversus  rem  publicam  habuisse,  quo  conjuratio 

KVII  '3"  Silentio,  cf.  XXIII,  seura ;  surreiUaure  morale  quihexer- 
...u,  :>;occulte  se  rapporte  à  circum-    cenTar^c  jnpueur^^        ,^^^^.^  ^ 

'"'[JrErrore...  exiguitate.   lablatif  --2;  Operum.     «les    uavaux    pu- 

mknque  la   rai&on    du   faiU  comme  blics   -.   velut    .  de  ineme  que- .  ;• 

XXIII   u.  1  :  ni.  10;  etc.  diutvns    morbis,    par  suite  d  un  eiai 

.V  In  tempore.  "' au  moment  op-  maladif  chronique.     _ 

Lortun  ..    «  à  Drono*   -  '^   Consilia.  voy.  XXII,  lui,  ^-irf. 

^         Pliis,    .-e   ?«  »«,  ellipse  ordi-  [4"  Jusso.  etc..  a  loblatif  absolu 

naire          '            '        '         ^  bien.que  se  y.ppor tant  au  sujet  de 

r;-  Solis...  occasu  (cf.  XXIII.  vin,  nequissent     cf..  XXIII,  ^>' J'  ,f'y;  / 

«)^se    rapporte    à    rediens;  diceret   ix  y^/zr^aW.  .-  se-disculper  «  ;    ^o»  ''^'«- 

pour  suiel  cor.su/  s.-e.  ruvt  a  pour  sujet  '•^««'■«^s.-e.  ,re,6û. 

s- Etiam.    entendez    .on    se    ipsa  "  des  propos  >>;o.«/.oHe«N.  un  d.^ 

■do.^ed  etiam  ;  potiundae.  cf.  xiii,7.  cours  »  (cf..  XXII.  Lin,  \}),quo,     aun 

XVIII.  Mesures  prises  par  les  cen-  que  par  la...  » 
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deserendae  Italiae  causa  fieret  ».  [5]  Secimdum  eos  citati  niuiis 
callidi  exsolvendi  juris  jurandi  interprètes,  qui  captivorum  ex 
itinere  re^ressi  clam  in  castra  Hannibalis  solutum,  quod  jurave- 
rant  redituros.  rebantur.  [6]  His  superioribusqueillis  equi  adempti, 
qui  pubiicum  equum  habebant,  tribuque  moti  aerarii  omnes  facti. 
[7]  Neque  senatu  modo  aut  equestri  ordine  regendo  cura  se  ceu- 
sorum  tenuit:  nomina  omnium  ex  juniorum  tabulis  excerpserunt, 
qui  quadriennio  non  militassent,  quibus  neque  vacatio  justa  mili- 
tiae  neque  morbus  causa  fuisset.  [8]  Et  ea  supra  duo  milia  nomi- 
num  in  aerarios  relata  tribuque  onines  moti  :  [9]  additumque  tani 
truci  censoriae  notae  triste  senatus  consultum,  ut  ei  omnes,  quos 
censores  notassent,  pedibus  uiererent  mitterenturque  in  Siciliaui 
ad  Cannensis  exercitus  reliquias,  cui  militiuii  gcneri  non  prius, 
quam  pulsus  llaliabostis  esset,  finilum  stipendiovum  tempuserat. 
[lOJ  Cum  censores  ob  inopiam  aerarii  se  jam  locationibus  absti- 
nerent  aedium  sacrarum  tuendarum  curuliumque  equorum  prae- 
bendorum  ac  similiuni  his  rerum,  [iljconvenere  ad  eos  fréquentes, 
qui  hastae  hujus  generis   adsueverant,  hortalique  censores  su»/, 


T);  Secundum.  "  ;i])r("'s  »  ;  enml- 
vendi  juris  Juriuidi  inffn-pre/cs  {«  ceiix 
qui  Votaient  chnrgtjs  (i'(^xi)li(iu(M' 
coiuineiit  on  i)i'ul  so  ili'-liei-  dun  ser- 
ment ")  esl  coMslruit  en  npposilion  à 
ù,  antécéilent  sou-^-enlenfin  de  qui; 
captivorum.  fjonitit  partitif,  dépend 
de  cet  ii  sons-iditendu  :  rpgressi,  i.  e. 
^uo(/ 1  parce (j ne  (lifuiienl-rls...)  rer/ressi 
esseni  ;  sofuium,  etc.  «  croyaient  avoir 
tenu  ce  qu'ils  devaient  au  s"rment 
prèle  par  eux  île  revenir  au  camp  »  ; 
reililuros,  au  lieu  de;  xc  reiUluros  ease, 
ellipse  assez  In-ijucnli'  en  latin  et 
surtout  chez  Tite-Live  :  relmutur, 
l'historien  ne  se  so>ivieiU  jihis  (|u"il 
a  repoussti  ci-dessus  (XX H.  i.vin,  8  ; 
LXi.  V'  Il  tradition  qu'il  suit  ici. 

I^ir  Siiperioribus,  ceux  dont  il  a 
été  ({ucslioii  pn-cédemmenl  (i^  ^li; 
'/ni,  i.-e.  i/ui  (luiileiti,  «  ceux  du  moins 
(jui...  «;  aerarii...  facli,  ili'<,'radés 
par  les  cen-eurs,  ils  étaient  relégués 
dans  la  deriiiêie  classe,  celle  des 
aerarii,  i'A.  n'étant  clasés  dans  aucune 
tribu,  ils  perdaient  1(^  ilroil  de  suf- 
frage. 

\1]  Excerpserunt.  etc..  ils  rayèrent 
des  conlrùies  des  juiimres  I(>s'noms 
de  tous  ceux...;  (/ni.  liti.  <-  (jui  rem- 
plissaient celte  condition  de...  »,  de 
là,  le  subjonctif  mi/i/u^init  ;  ijua- 
drit-nniu,  «  depuis  (|uiilre  ans  •>  ; 
quihns  a  pour  antécikb'ul  nDinium.  et 
ta  proposition  relative  «ju'il  introduit 


est  simplement  juxtaposée  à  la  lué- 
céflenle,  tandis  qu'en  français  elle 
doit  lui  être  coordonnée  au  moyen 
de  «  et";  varatiojusta.  «exemption 
léf,Mtime  »:  ransa,  suppléez  non  niili- 
tandi ;  fuisset  est  au  subjonctif  pour 
la  même  raison  que  militassent. 

[S]  Et,  etc.,  entendez  :  et  ea  nomina 
ifuue  supra  duo  milia  erant ;  in  aera- 
rios relata,  cf.  5i  G. 

rO^  Notae,  «'  flétrissure  »  ;  trixte, 
■<  sévère  »  ;  ut,  «  dont  la  teneur  était 
que...»  ;  pediljuji,  ■<  dans  l'infanterie»; 
relii/uias,  cf.  XXI FI.  xxv.  7  ;  pidsus... 
t'Hset,  au  subjonctif,  parce  (|ue  la 
pbrase  doit  être  enlendut" ainsi  : ..  cui 
mililum  },'eneri  ita  tinitum  sfipendio- 
rum  tempus  erat,  ut  ne  prius  sicilia 
excédèrent  ([uam  hostis  Ilatia  pul- 
sus esset  »  (H.i. 

Ifl"  Ob,  au  lieu  de  propter  '1; '2)  ; 
loiationilms.  etc..  delà  mise  en  ailiu- 
dication  des  travaux  pour  l'entretien 
des  temples. 

^11]  Fréquentes,  ■■  en  grand  nom- 
fire  »  :  Imstue.  etc.,  ceux  qui  avaient 
l'habitude  de  se  présenter  aux  adju- 
dications de  ce  genre  (la  piipie  ticlice 
en  terre  était  le  symliole  de  l'aulo- 
riti'  (jui  présidait  aux  enchères  pu- 
bli(jucs  et  aux  ad:udicalions>  :  aip'- 
retit  lociiri'ul  remplace  anili'  locale 
du  sly[edirect),formuledansla(juelle 
lui  n'exprime  jamaid  la  particule  co- 
pulalive. 
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ut  omnia  perinde  agerent  locarent  ac  si  pecunia  in  aerario  esset  : 
«neminemnisi  belle  coafecto  peciiniamab  aerario  petiturum  esse.^> 
[12]  Convenere  deinde  domini  eorum,  quos  Ti.  Sempronius  ad 
Beneventum  manu  émiserai,  arcessitosque  se  ab  triumviris  men- 
sariis  esse  dixerunt.  ut  pretia  servorum  acciperent;  «ceterum  non 
ante  quam  bello  confecto  accepturos  esse  ».  [13]  Cum  haec  incli- 
natio  animorum  plebis  ad  sustinendam  inopiam  aerarii  fieret, 
pecuniae  quoque  piipillares  primo,  deinde  viduarum  coeptae  con- 
ferri,  [14]  nusquani  eas  tutius  sanctiusque  deponere  credentibus 
qui  deferebant  quam  in  publica  fide.  Inde  si  quid  emptum  para- 
tumque  pupillis  ac  viduis  foret,  a  quaestore  perscribebalur.  [15] 
Manavit  ea  privatorum  benignitas  ex  urbe  etiam  in  castra,  ut  non 
eques,  non  centurio  stipendium  acciperet,  mercennariumque  in- 
crepantes  vocarent  qui  accepisset. 

XIX.  [1]  Q.  Fabius  consul  ad  Casilinum  castra  habebat,  quod 
duum  miiium  Gampnnorum  et  septingentorum  militum  Hanniba- 
lis  tenebatur  praesidio.  [2]  Praeerat  Statius  Metius  missus  ab  Cn. 
Magio  Atellano.  qui  eo  anno  medix  tuticus  erat,  servitiaque  et 
plebem  promiscue  armarat,  ut  castra  Romana  invaderel.  intenlo 
consule  ad  Casilinum  oppugnandum.  [3]  Nihil  eorum  P'abium  fe- 
fellit.  Itaque  Xolam  ad    collegam  mittit,  «  altère  exercitu,   dum 


[1-2"  Accepturos.  même  syuiaxeS."». 

[13;^  Quoque  sert  de  transition  à 
un  autre  ordre  de  faits,  où  parut 
encore  le  patriotisme  des  citoyens: 
non  seulement  les  créanciers  de 
l'Etat  refusèrent  dèlre  remboursés  à 
l'échéance,  mais  encore  on  fit  à  lEtat 
des  avances  de  fonds  considérables, 
dont  le  détail  suit;  pecuniae...  pupil- 
lares.  les  fonds  appartenant  aux  or- 
phelins en  tutelle  :  riduanan  (s.-e. 
pecuniae).  le?:  fonds  niii»artenant  à  des 
femmes  veuves  ou  non  mariées  : 
coeptae,  voy.  vu.  10  :  conferri,  suppléez 
in  aerarium. 

[14]  Deponere,  s.-e.  se,  ellipse 
peu  conforme  au  bon  usage:  qui  de- 
ferebant, ceux  qui  faisaient  ces  ver- 
sements c'étaient  les  tuteurs  des  or- 
phelins ou  les  administrateurs  des 
biens  appartenant  à  des  femmes  qui 
n'étaient  point  en  puissance  de  mari  : 
devant  qui  suppléez  lantécédent  eis ; 
in  publica  fide,  "  sous  la  garantie  de 
l'Etat  »;  inde.  «  à  partir  de  ce  mo- 
ment'); e?«;j/«w.  etc.  suppléez  a  tu- 
toribus,  <'  si  les  tuteurs  achetaient  ou 
acquéraient  quelque  chose  "  ;  pupillis 
ac  viduis,  datifs  d'intérêt  :  foret,  sub- 
jonctif de  répétition  'cf.  XXI,  viii, 
11  ;  L,  3);   foret  remplace  d'ailleurs 


esset,  comme  c'est  si  souvent  le  cas 
chez  Titc-Live  :  «  quaeslure  ptrscri- 
bebatur,  «  cet  achat  ou  cette  acquisi- 
tion étaient  payés  au  moyen  dun 
mandat  sur  le  questeur  signé  des  tu- 
teurs ». 

\\h\  Ut.  entendez  ita  ut  ;  vocarenl  a 
pour  sujet  l'ensemble  des  personnes 
désignées  par  les  mots  non  eques, 
non  centurio:  nierctnnarium  est  le 
complément  direct  de  vocarent;  in- 
crepantes,  «  en  les  invectivant  «  ; 
qui  II  pour  antécédent  ewn  sous-en- 
tendu ;  accepisset.  subjonctif  de  répé- 
tition, cf.  XXIII,  IV,  ô. 

XIX-XX.  Suite  des  opérations  dans 
l'Italie  méridionale. 

V  Duum.  archaïsme  pour  f?wo?'?<r/i. 

[2]  Medix  tuticus,  voy.  XXIII, 
XXXV,  13  :  .scrvitia,  i.  e.  servos,  l'abs- 
trait pour  le  concret;  castra,  même 
construction  que  XXIII,  xviu,  1  ; 
intento  consule,  i.  e.  dum  consul  inten- 
tus  esset. 

[3]  Eorum,  pronom  neutre,  pris 
substantivement;  mittit,  suppléez 
nuntium;  opus  esse  dépend  de 
l'idée  de  dire  impliquée  dans  ce  qui 
précède  -.dum...  oppuqnatur,  à  l'indi- 
catif, au  lieu  du  subjonctif,  n'est  pas 
très    régulier  ;    mais    Tite  -  Live    a 
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Casilinuni  oppugnalur,  opns  esse,  qui  Campanis  opponatur;  [4] 
vel  ipse,  relicto  Nolae  praesidio,  modico  veniret,  vel,  si  eum  Nola 
teneret  necdum  securae  res  ab  Hannibale  essent,  se  Ti.  Gracchum 
proconsulem  a  Benevento  acciturum.  »  [5]  Hoc  nuntio  Marcellus, 
duobus  militum  milibus  Nolae  in  praesidio  relictis,  cma  cetero 
exercitu  Casilinum  venit,  adventuque  ejus  Campani  jam  moventes 
sese  quieverunt.  [6J  Ita  ab  duobus  consulibus  Casilinum  oppugnari 
coepit.  Ubi  cum  multa  succedentes  temere  moenibus  Romani 
milites  acciperent  vulnera,  neque  satis  inceptum  succederet, 
Fabius  omittendam  rem  parvam  ac  juxta  magnis  difficilem  absce- 
dendumque  inde  censebat,  cum  res  majores  instarent;  ['j  Mar- 
cellus multa  magnis  ducibus  sicut  non  adgredienda.  ita  semel 
adgressis  non  dimittenda  esse  dicendo,  quia  magna  famae  mo- 
menta  in  utramque  parlem  fièrent,  tenuit,  ne  inrito  incepto  abi- 
retur.  [8J  Vineae  inde  omniaque  alia  operum  macliinationumque 
gênera  cum  admoverentur,  Campanique  Fabium  orarent,  ut  abire 
Capuaui  tuto  liceret,  ['.JJ  paucis  egressis,  Marcellus  portam,  qua 
egrediebantur,  occupavit,  caedesque  promiscne  ouinium  circa 
portam  primo,  deinde,  inruptione  facta.  etiam  in  urbe  fieri  coepta 
est.  [10]  Quinquaginla  fere  primo  egressi  Campanorum.  cum  ad 
Fabium  confugissent.  pr.iesidio  ejus  C.ipuam  pervenerunl.  Casili- 
num iater  conloquia  cunctationemque  petenlium  fidem  pcr  occa- 
sioneui  captum  est,  [11]  captivique  Cauipanorum  qui(iLie  Hanni- 
balis  milituui  erant  iiomam  missi  atque  ibi  in  carcere  inclusi 
sunt  ;  oppidanoruui  turba  per  finitimos  populos  in  cuslodiam 
divisa. 
XX.  [1]  Quibus  diebus  a  Casilino  re  bene  gesta  recessum  est,  eis 

cru  pouvoir  appliauer  ici  la  règle  en  ou  à  lui  attirer  des  revers  (m  utramqiLe 

vertu  de  laquelle  (W  signifiant  «dans  parlem);    tenuit,   au    lieu    d'obtinuit 

le  même  tcmpsque...  ".doit  être  cons-  (cf.  XXIII,  xx,  10). 

truit    avec   le   présent  de  l'indicatif-  8^  Vineae,  vovez  notre  édition  de 

(cf.  XXI,  XLi,  i.-)).  César,  pi.  iv,  n"  1}  ;  aliaque,  au  lieu 

[4]  Veniret  remplace  ren»  du  stylo  de    reteraque,    confusion    fréquenti' 

dir  fct.  chez  Tile-Livo  ;  Campanique,  les  Cani- 

[.V  Hoc  nuntio,  au  lieu  dcpropter  panions  qui  se  trouvaient  à  Casili- 

liunc  ninUiiim  {cf.    xvii.4;:  même   ob-  num  (cf.  :;  il', 

servaliuu  pour   ndventu  ejus.  f  10"  Quinquagintadétermine  Cam- 

[dj  Coepit.  au  lieu    do  cueptum  est  punorum  ;  primo  egressi ,  i.o.  qui  primo 

(cf.  vu,  lu  ,  est   irrégulior  :   moenibus,  erant  eijresfti  {^  Oj  ;  conloquia,   cf.  .ï;  8; 

au  datif,  parce   que  succedentes  suit  fidem,   «  un   sauf-conduit  »  [li-]  ;  pc>' 

l'analogie     d'appropinqnantes ;    juxta  occnsionnn,  i.  o.  orrasione  data, 

magnifi,  «  à  l'égitl  dos  grandes  ...  suit  II    Captivi  Campanorum,"  ceux 

l'anaio-^'ie    des  adjectifs  et  adverbes  dos    prisonniers    (jui    appartenaient 

signifiant  voisinage  ou  conuuunauté,  aux    Cami)anions   »  :    in    custodiam, 

mais  c'est  un  tour  excoplionnol.  «  pom-  qu  on  en  fit  boruio  garde.    » 

[7  Sicut...    ita.,.,    i.    e.    quidem...  X.\  [1^  In  Lucanis,  même  emi>b>i 

«pf/...;  mom^'/i/a  se  dit  do  tout  ce   qui  du    nom    de    peuple   que    ci-dessus, 

peut    faire    pencher    la   balance;   la  XXIII,  xxxvu,  10  ;  rt/iV/îw/,  cf.  XXIII, 

métaphore  signifie  ici  que  la  répiita-  xi,  7:  sorium,  au    lieu  de  soriorum, 

lion  aeciuise   i»ar  un   grnéral  coutri-  est   une  forme   consacrtîo  dans  l'ex- 

bue  beaucoup  à  lui  assurer  le  succès  pression  employée    ici. 
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Gracchus  in  Lucanis  aliqnot  cohortes  in  ea  regione  conscriptas 
ciim  praefecto  sociuni  in  agros  hostiuni  praedatum  misit.  [2]  Eos 
efTuse  palatos  Ilanno  adortus  haud  multo  niinorem,  quam  ad 
Beneventum  acceperat,  reddidit  hosti  cladem  atque  in  Brultios 
raptim,  ne  Gracchus  adsequeretur,  concessit. 

[/!]  Consules  Marcellus  rétro,  unde  venerat.  Nolani  rediit:  Fa- 
bius in  Samnites  ad  populandos  agros  recipiendasque  armis  quae 
defecerant  urbes  processit.  [4j  Caudinus  Samnis  gravius  devasta- 
tus  :  perusti  late  agri.  praedae  pecuduni  hominumque  actae; 
[5J  oppida  vi  capta  Conpulteria,  Telesia,  Compsa  inde:  Fugifulae 
et  Orbitaniuni  ex  Lucanis:  Blandaet  Apulorum  Aecae  oppugnatae. 
[6]  Milia  hostium  in  his  urbibus  viginti  quinque  capta  aut  occisa, 
■et  recepti  perfugae  trecenti  septuaginta;  quos  cuni  Romam  mi- 
sisset  consul,  virgis  in  comitio  caesi  omnes  ac  de  saxo  dejecti. 
{"]  Ilaec  a  Q.  Fabio  intra  paucos  dies  gesta.  Marcellum  ab  gerun- 
^is  rébus  valetudo  adversa  Nolae  tenuit.  [8J  Et  a  praetore  Q.  Fa- 
bio, oui  circa  Luceriani  provincia  erat,  Acuca  oppidum  per  eos 
dies  vi  captuni  stativaque  ad  Ardaneas  comniunita. 

[9J  Dum  haec,  alia  aliis  locis.  ab  Romanis  geruntur,  jam  Ta- 
rentum  pers-enerat  Ilannibal  cum  uiaxima  omnium,  quacumque 
ierat,  clade  :  [10]  in  Tarentino  demum  agro  pacntum  incedere 
cigmen  coepit.  Nitiil  ibi  violatum  neque  usquam  via  excessum 
est;  apparebatque  non  id  moiiestia  mililum  aut  ducis...,  serf  ad 
-conciliandos  animos  Tarent inoriim  fieri.  [11]  Ceterum  cum  prope 
moenibus  successisset.  nnllo  ad  conspeclum  primum  agminis,  ut 
rf'batur.  motu  facto, castra  aburbe ferme  passus  mille  locat.[12]  Ta- 
renti  triduo  ante.  quam  Hannibal  ad  moenia  accederet,  a  M.  Vale- 
rio  propraetore.  qui  classi  a<l    liruudisium  praeerat,   [13]  missus 


.    Palatos.  tt.  XXIII.  xxvii.  ;j  :  in 

Uttlus.  ,1.    XXIII.   XLl.    13. 

Rétro  parait  iinililp  avec 
rpfiiit:  mais  Tito-Live  veut  dire  que 
Marcellus  revint  sur  s«*.<  pas  et  re- 
tourna à  Noie  :  in  Snniniles.  niènie 
construct'on  que  ,5  2  :  ••  In  Brut- 
lios  6. 

'4^  Samnis.  singulier  collectif, 
emploi  rare  avant  Tite-Live,  quand 
ii  s'agit  d'un  nom  de  peuple  :  grnvi^is, 
]»lus  dureujent  que  les  autres  pén- 
ibles. 

t.:  De  saxo,  du  haut  de  la  roche 
Tarpeienne. 

17  Ab  g-erundis  rébus.  Utl.  «  en 
réloipnanl  de  touti'  action  -:  c'est-à- 
4irp  «  en  l'empêchant  d'agir  »;  vale- 
hido  ndoersa.  «  le  mauvais  état  de  sa 
■j-anté  ». 


>  Et,  ■■  ilus^i  »  ;  cette  phrase  se 
rappoit'^  à  haec  a  Fabio...  (/esta,  car 
Marcplhirn...  tenuit  forme  une  sorte 
de  parenthèse  (H.). 

[*i]  Dum,  etc..  voy  XXIII,  xxvi,  1  . 
pacalum.  «  d'une  manière  pacitîque - 
remplace  une  expression  adverbiale 
(cf.  XXIII.  VII.  7:elc^. 

'ir  Nulle,  etc..  la  période  manque 
d'aisance  (cf.  XXIII,  xlui.  9);  on  at- 
tendrait :  "  nullus...  motus  factus 
est,  itaque...  »  :  passus  mille.  (  f.  Ces.. 
U.  G.,  I.  -22,  :.. 

12]  Accederet  n'est  pas  correct: 
il  faudrait  arresnit,  car  ante...  quam 
ne  signifie  (lu'un  rapport  de  temps 
entre  deux  faits  passés. 

[Vi]  Missus.  etc..  la  construction 
est  celle-ci  :  <■  Tarent!.  (]uo  missus 
erat...  triduo  ante,  quam  Hannibal... 
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M.  Livius  inpigre  conscripta  juventute  dispositisque  ad  omnes 
portas  circaque  muros,  qua  res  postulabat,  stationibus,  die  ac 
nocte  juxta  intentus  neque  hostibus  neque  dubiis  sociis  loci  quic- 
quam  praebuit  ad  temptandam  vim.  [14]  Quare,  diebus  aliquot 
rustra  ibi  absumptis,  Haiinibal,  cum  eorum  nemo,  qui  ad  lacum 
Averni  se  adissent,  aut  ipsi  venirent.aut  nunlium  litteiasve  mitle- 
rent,  vana  promissa  se  teniere  secutum  cernens  castra  indemovit, 
[15]  tum  quoque  intacte  agro  Tarentino.  quamquam  simiilata 
ienitas  niliildum  profuerat,  tamen  spe  labefactandae  fîdei  haud 
absistens.  Salapiam  ut  venit,  frunientum  ex  agris  Metapontino 
atque  Heracleensi  — jam  eniin  aestas  exacta  erat  et  bibemis  pla- 
cebat  locos  —  conportat.  [16]  Pi'aedalum  Inde  Xumidae  Maurique 
per  Sallentinum  a'jruni  proximosque  Apuliae  saltus  diinissi,  unde 
ceterae  praedae  haud  multum,  equorum  grèges  maxime  abacti,  e 
quibus  ad  quattuor  milia  domanda  ec|uilibus  divisa. 

XXL  [i]  Romani,  cum  beJluin  neiiuaquam  contemneiulum 
in  Sicilia  oreretur  mors({ue  tyranni  duces  magis  inpigii^s 
dedisset  Syracusanis,  quam  causain  aut  animes  niulassd, 
M.  Marcello  alteri  consulum  eam  provinciam  decernunl. 
[2]  Secundum  Hieronymi  caedem  primo  tumultuatum  in 
Leontinis  apud  milites  fuerat  vociferatumque  ferociter 
parenlanduni  régi  sanguine  conjuratorum  esse.  [3]  Deinde 
libortatis  rostitutae   dulce  aiidilu  nomen  crebro  usurpatum 


accederet,  M.  Livius...  ni'(|uo  hosti- 
bus neque...  sociis  quic(iu;uii  loci 
praebuit  ad...  »  ;  juxta,  »  of^aieiuent  »  ; 
loti  quicquam,  i.  o.  occasioiiein  ul- 
lam. 

;  14]  Aliquot,  voy.  XXIII,  xi,  7; 
cum,  «  voyant  que...  »  ;  ad  lacum 
Avevni,  voy.  xiu,  1;  se  adissent,  au 
subjonctif,' parce  que  tout  ceci  fait 
paiiic  d(3  la  pensée  d'IIannibal  ;  i/jsi, 
«  en  personne  »;  renirent,  au  pluriel, 
n(!{,'lif,'t'nce  de  construction,  car  le 
sujet  est  eorum  nemo. 

[1.')]  Fidel,  leur  fidélit.'  aux  Ro- 
mains; /laud,  voy.  XXI,  xui,  S;  i.ui, 
8  ;ex  ai/ris,  pour  l'accord,  voy.  XXIII, 
XXIX,  4  ;  hibei-nis,  i.  c.  nd  Inherun,  ; 
niais  avec  lorus  cet  enii>loi  du  datif 
de  destination  est  tout  à  fait  ordi- 
naire ;  locufi,  il  3'a^itde  Salajiia. 

[I(i]  Apuliae  est  le  coniplénienl  de 
salins,  et  non  t]c  proximos. 

XXI-XXVI.  Avènements  de  Si/ra- 
C7j.se;  anéanlissemeiil  de  la  famille 
rni/afe . 

XXni;  Oreretur.  voy.  ix,  11; 
duces  iniiiijros.  II  iitpocratè  et  Epicyde; 
rausam,  «  la  bi  tuât  ion  »  ;  eam  provin- 


ciam. lui  assignent  la  Sicile,  pour 
qu'il  en  assure  la  conquête. 

l'2]  Secundum,  "  ai>rès  .>  ;  tumultua- 
tum... fuerat  (cf.  XVI,  17),  «  il  y 
avait  en  «les  troubles  •>  ;  in  Leontini^-, 
'<  à  Leontini  «  (le  nom  des  habitants, 
au  lieu  du  nom  de  la  ville,  cf.  vu.'»); 
vociferatum,  comme  tumultuatum.  {'S\ 
au  passif  impersonnel  :  parrnlandum, 
voy.  Ces.,  //.  G..  VII,  17,  7. 

i.T  Auditu.  supin. 

•  i'  Ex  pecunia  regia  icf.  xv.  7), 
joue  par  rapport  à  largitiunis  le  rôle 
uni'  reui|»lir.iit  un  adjectif;  funyen- 
a<te,  consiruclion  analof,'ue  à  celle 
de  XIII,  ').  t'ic.  ;  potioribus,  meilleurs 
(]ue  Iliéionyme  et  (jue  les  gens  de 
son  enloiuage  ;  et,  «  et  de  plus  »  :  le 
rappel  îles  crimes  du  passé  est  uu 
troisièuje  motif  ajouté  à  ceux  tpii 
viennent  d'èlre  tionnés  ;  libertalis 
nomen  (qui  vise  le  prissent)  et  spes 
(qui  évocpie  l'avenir);  relata,  peur 
la  construction  de  ce  participe 
(comme  pour  celle  A'nsurpatum  et  de 
fada),  voy.  ci-dessus,  XXI,  i,  .">  ; 
focdiores,  i.  e.  etiam  foediores,  >•  plus 
hideuses  encore  »  ;  desiilerati,  cL  v,J. 
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spes  facta  ex  pecunia  regialargitionis  mililiaeque  fungendae 
potioribus  ducibus  et  relata  tyranni  foeda  scelera  foedio- 
res^ue  libidines  adeo  mutavere  animos,  ut  insepuUum 
jacere  corpus paiiloante  desiderati  régis  paterentur,  [4j  Cum 
ceteri  ex  conjuratisadexercitum  obtinendum  remansissent, 
Tlieodotus  et  Sosis  regiis  equis  quanto  maximo  cursu 
pûterant,  ut  ignares  omnium  regios  opprimèrent,  Syracusas 
contendunt.  '5]  Ceterum  praevenerat  non  fama  solum,  qua 
nihil  in  talibus  rébus  est  celerius,  sed  nuntius  etiam  ex 
regiis  servis.  [6  Itaque  Adranodorus  et  Insulam  et  arcem 
et  alia,  quae  poterat  quaeque  opportuna  erant,  praesidiis 
firniarat.  [1]  Hexapylo  Tbeodotus  ac  Sosis  post  solis  occa- 
suiii  jara  obscura  luce  invecti  cum  cruentam  regiam  vestem 
atque  insigne  capitis  ostentarent,  travecti  per  Tycham, 
simul  ad  libertatem  simul  ad  arma  vocantes  in  Achradinam 
convenire  jubent.  [S]  iMuItitudo  pars  procurrit  in  vias,  pars 
in  vestibulis  stat,  pars  ex  tectis  fenestrisque  prospectant  et, 
quid  rei  sit,  rogitant.  ^9_|  Omnialuminibus  conlucent  stre- 
pituque  vario  conplentur.  Armali  locis  patentibus  congre- 
gantur  ;  inermes  ex  Olympii  Jovis  templo  spolia  Gallurum 
Illyrioruraque,  dono  data  Hieroni  a  populo  Romano  fixaque 
ab  eo,  detrahunt  piecantes  Jovem.    10^  ut  voiens  propilius 


'[4]  Cum,  "  tandis  que.  alors  que...  ; 
céleri  ex  coniurntis  remplace  lex- 
pression  plus  ordinaire  ceteri  conju- 
raii:  ad  exercitum  oblinendiim.  ■■  pour 
retenir  rarmée  »  :  quanto  maximo  rem- 
place souvent  quam  n:axiuio  :  orn- 
nivin.  au  lieu  d'omnium  rerum,  cf.  X. 
il  :  rogios.  les  partisans  de  Hiéro- 
nvme. 

';»]  Ceterum,  i.  e.  sed.  cf.  viii,  11: 
ex  regiis  servis,  qui  avait  été  appor- 
tée par  les  esclaves  du  roi. 

[6]  Insuîam.  voy.  le  plan  de  Syra- 
cuse: arcem.  elle  était  située  entré  les 
quartiers  d'Achradine  et  de  l'Ile: 
^lia,  s. -6.  loca.  •■  d'autres  points  »  : 
quae  poterat.  suppléez  firmare;  oppor- 
tnna,  «  faciles  à  attaquer  »,  c'est-à- 
dire  «  faibles  ''.  comme  l'indique 
firmarnt. 

"7  Hexapylo,  «  en  passant  par 
IHexai-yle  -  ablatif  de  la  question 
qva.  cf  "XXill.  x.  7  :  insigne  capitis. 
i.  e.  diadema  i  cf.  v.  4  •  :  travecti  sup- 
pléez equis  (comme  avec  invecti;; 
simul...  simul...  au  lieu  de  et...  et..., 
tour  familier  à  Tite-Live:  in  Achra- 
dinam, on  trouve  aussi  Achradinam, 


a  la  question  çmo;  Tite-Live  a  hésité, 
parce  que  Achradine  est  un  quartier 
de  Syracuse  et  non  un  nom  de 
ville  :"  convenire  (sans  le  sujet  cives), 
cf.  Cic.  de  leg.,  I.  \\)  :  <■  Legem  cujus 
ea  vis  sit  ut  recte  facere  jubeat,vetet 
delinquere  »;  in  Cat..  3,  vMl  :  «  Jusse- 
runt  simulacrun  Jovis  facere  ma- 
jus  '■  :  dans  ces  sortes  de  phrases  on 
laisse  volontairement  dans  le  vague 
la  personne  à  laquelle  s'adresse 
l'ordre  ou  la  défense. 

;8"  Pars,  etc..  même  construction 
irrégulière  que  ci-dessus,  vu;  7  in 
vestibulis,  dans  le  vestibule  de  leurs 
demeures;  ex  tectis.  du  haut  de  leurs 
terrasses: /y/'osy>e''^n(/,  même  accord 
irrégulier  que  XXIII,  xxxv,  fi,  etc.: 
mais  remarquez  que  si  Tite-Live  a 
mis  ici  le  pluriel,  après  avoir  em- 
ployé le  singulier  procurrit,  c'est  à  la 
fois'  pour  varier  l'expression  et  pour 
attirer  l'attention  sur  la  quan- 
tité de  gens  qui  sont  dans  l'attente  : 
rogitant,  le  fréquentatif  est  ici  bien  à 
sa  place. 

'9"  Fixa,  comme  on  faisait  en  pa- 
reil cas  (cf.  XXII,  Lvii,  10). 
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praebeat  sacra  arma  pro  patrin,  pro  deiim  delubris,  pro 
libertate  sese  arinantihus.  [H]  Haec  quoqiie  multitudo  sta- 
tionibus  per  principes  regionum  urbis  dispositis  adjiingitur. 
In  Insula  inter  cetera  Adronodorus  praesidiis  firmarat 
horrea  publica  ;  12^  b3cus  saxo  quadrato  saeptiis  alque 
arcis  in  modum  emunitus  capitur  ab  juventiite,  quae 
praesidio  ejus  loci  adtributa  erat,  niittuntque  niintios  in 
Achradinam  horrea  frumentumque  in  senatus  potestate 
esse. 

XXU.  [1]  Luce  prima  pnpiilus  omnis,  armalus  inermis(|ue, 
in  Achradinam  ad  curiam  convenit.  Ibi  pro  Concordiae 
ara,  quae  in  eo  sita  h)Co  erat,  ex  principibus  uniis  nomine 
Polyaenus  contionem  et  Hberani  et  moderatam  habuit. 
\2]  «  Servitufis  formidines  indignilatesque  hoinines  expertos 
adversus  notiim  nialum  inritatos  esse  ;  discordia  civilis 
quas  importet  clades,  audisse  magis  a  patribus  Syracusanos 
quam  ipsos  vidisse.  i3]  Arma  quod  inpigre  ceperint,  laudare, 
magis  laudaliirum,  si  non  iitantur  nisi  ultima  necessitate 
coacti.[4jln  praesentiah^gatosad  Adranodorum  mitti  phicere, 
qui  denuntient,  ut  in  potestate  senatus  ac  populi  si(,  portas 


[10]  Volens  propitius.  formule  ou  lalion  louiaine  a|ii)liqut''e  à  un  éili- 

expression  toute  laile.  tlaiis  lacjuelle  fae   elrangeii:  cet  editice  se  trouvait 

on  n'exprime  pas  la  conjonction  et  sur  rAp)ra   dans    la   partie   sud    (!<' 

(cf.  XXIII,  lu,  3i;p/-o  lihfi'ltite,  pour  l'Achradine,  près  du    f{rand  port    de 

défendre  la  liberli?  (contre  les  parti-  Syracuse;   pvo,  du  haut  des  denrée 

sans  de  la  royauté  )  ;  remarquez  (jue  (en  se  tenant  sur  le  bord)  :  Co.iconiiae, 

le  participe  tirmantiltus,  bien  i|u'em-  '0;jio.c((/.;. 

ployé  substantivement,  conserve   sa  \-l\  Formidines,    etc.,    vov.    XXI. 

construction  verbale  icf.  XXIII,  XXII,  xliv,  \  \   e.r/)yr/os,  i.   e.  quotl  ej-jterli 

2;   XXIU.  S;  etc.).  fsscn/  :    iHscurHin    rivUis    s'op|)OSti    à 

[11]  Quoque  est  inutile  avec  ar(/«;i-  servitti/is,    et    r(jpposition,    au    lieu 

gitur ;  stnlionifnis  (cf.  Js  ',tj,  ces  postes  rlètre  signifiée  par  SL-d,  est  marquée 

étaient  gardes  par  dos  citoyens  qui  (et  cela    beaucoup   plus    énergique- 

formaientune  sorlede  garde" civique;  meul^  par  la  siinplejuxtaposition  des 

per  principes  vei/ioiium,' \yà.v  les  soins  propositions;    imporlrt  (i.  e.   a/ferat) 

des  chefs  de  quartiers.  même  construction  que  vi,  ,î;  etc. 

[VI]  Locus,   l'endroit  où   se   trou-  [A]    Laudare    remplace   laudo,   et 

valent   les   greniers    publics    :    saxo  laudo luntm,  Lmidabo  du  style  direct 

5'wa(//-a/o  (singulier   collectif).'»  d'un  (cf.    vr,  â  :  xiv,  (i);   u/rtji/w/-"remi)lace 

mur  en  pierres  d(î  taille  »;  e//)«n//M.î,  le    futur    iih'wini    du    style    direct; 

et  non  nninilits,  pour  signitier  que  le  non...    nisi,    «     ne...    pas...,     si    ce 

mur  était  tlamiué  de  tours  d'où  l'on  n'est...  »,  cf.   Cic,  Laet.,  \H  :  "  Niu 

pouvait   tout   surveiller  ;  rn/iitur,  ils  in   bonis  amiciliam  esse  non  jiosse.  » 

en  prennent  possession   (au  lieu  de  l'i    In  praesentia  ^ablatif;,  ■  pour 

se  contenter  de  la  défenilre' ;  o(///'i7»u<a  l'instant    »;    /ilarcre,    suppléez    sihi, 

erat,  s.-e.  al}  Adninoduru    cf.  §  <>).  <<  (pi'il  était  d'avis  ([ue...    »  ;    in   pnte- 

XXII    1]  Luce  prima,"  aux  pre-  ,î/«/f...  «//,c'e-'l-à-dire  que  le  sénat  et 

mières lueurs  du  jour»;  ad  curiam,  à  le  jjcuple  ont  le  droit  de  lui  donner 

la  salle  des  séances  du  sénat  (appel-  des  ordres    et    de    4is|)08er    de  lui; 
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Insulae  aperiat,  tradat  praesidium,  o;  Si  tulelam  alieni 
1  egni  suum  regniim  velit  facere,  eundein  se  censere  multo 
acriiis  ab  Adranodoio  quam  ab  Hieronvmo  repeti  liber. 
tatem.  »  "6"  Ab  bac  contione  legati  missi  sunt.  Senatus  inde 
babeii  coeptus  est,  quod  sicut  regnanle  Hierone  manserat 
publicum  consiliuni,  ita  post  raortem  ejus  ante  eam  diem 
nulla  de  re  neque  convocati  neque  consulti  fuerant.  [7]  Ut 
ventum  ad  Adranodorum  est,  ipsum  quidem  inovebat  et 
civiuiii  consensus  et  cuni  aliae  occupatae  urbis  partes,  tum 
pais  Insulae  vel  munitissima  prodita  atque  alienata.  [8j  Sed 
evocatum  eum  ab  legatis  Daniarala  uxor,  filia  Hieronis 
inflata  adbuc  regiis  aniniis  ac  nuiliebri  spiiitu,  admonet 
saepe  usurpatae  Dionysi  tyranni  vocis,  [9]  qua  pedibus 
tractum,  non  insidentem  equo  relinquere  tyrannidem 
dixerit  debere.  «  Facile  esse  momenlo,  quo  quis  velit,  cedere 
possessione  inagnae  foitunae,  facere  et  parare  eam  difficile 
atque  arduum  esse.  JO'  Spatium  sumeret  al  consul- 
tandum  ab  legatis  ;  eo  uteretur  ad  arcessendos  ex  Leontinis 
milites,  quibus  si  pecuniam  regiam  pollicitus  esset,  oninia 
in   potestale   ejus  futura.   »     11^    Haec    muliebria   consilia 


portas,  les  portes  de  la  citadelle  qui 
donnaient  accès  de  l'Ile  dans; 
l'Achadine  ;  praesidium,  la  forte- 
resse et  sa  garnison  (cf.  xxi.  \'2  . 

[y  Tutelâm.  Ce.  iittéralenienl  «se 
faire  une  rovanté  de  la  jiroteclion  de 
la  royauté  daulrui  >'.  c'est-à-dire  ••  se 
faire  roi  sous  prétexte  de  défendre  la 
royauté  »  ;  velit.  s.-e.  Adranodonts  ; 
eundem  se,  lui.  Polyaenos.  le  même 
homme  qui  vient  de  prôner  la  con- 
ciliation ;  ce)isere  repeti  >  au  lieu 
de  repetendwn)  même  construction 
qu'avec  placere  (cf.  §  Ai. 

[G]  Ab.  voy.  XXIIT.  vi.  1  :  sena  ■ 
tus...,  quod...  cojuilittm,  voy.  XXIII. 
iir,  5;  quod.  pour  la  construclion  de 
cette  proposition  relative,  voy  XXII. 
LX.  8:  sicut...  ita...,  i.  e.  t}uidtrrt... 
sed...  nei/uf  convocati  neque  consulti  : 
s'accorde  avec  l'idée  de  scvatorps  im- 
pliquée dans  senatus.  cf.  XXIII, 
XIV.  8:  fiipront,  voy.  xxi.  '2. 

[7j  Ipsum  s'oppose  à  Damarata 
uxor  (§  8)  :  consensus  et...  occupatae... 
partes,  recherche  de  la  variété  -.  oc- 
cupatae... prodita  atque  alienata. 
latinisme  parliculièrement  fréquent 
chez  Tite-Live,  cf.  iv,  1;   etc.;  pars 


Insulae.  voy.  xxi,  I-2:  vel,  «même  •• 
'8  Ab.  «d'nuprts  de...  »  :  e»offl/M/«. 
elîe  lavait  fait  appeler  pendant  son 
enlreAue  avec  les  envoyés  du  séna!  ; 
inflata.  cf.  vi,  8:  adliuc.  i.  e.  etiam 
tant  ;cf.  XXIII,  xxxiii.  3)  ;  spiritn,  i.e. 
arrogantia.  voy.  Cés.,  È.  G.,  I, 
xxxiii.  ."i:  .faepe  se  rapporte  à  usur- 
patae: vocis,  au  lieu  de  de  voce,  qui 
sérail  la  conslruction  ordinaire  avec 
admonet. 

0"  Equo.  au  datif  ^cf.  XXL  i,  4; 
XXIII.  XIX.  .Vi  :  debere  a  un  sujet  in- 
déterminé, a'iqaent  répoixlant  au 
français  «  on  »)  qu'on  n'exprime  pas 
en  pareil  cas:  momento.  suppléez 
temporis. 

[W  Sumeret.  et  non  peteret.  mot 
que  son  orgueil  se  refuse  à  employer  : 
ex  Leontinis.  cf.  vu.  2:  remplace 
quibus.  i.  e.  et  pis...  :  pollicitus  esset 
remplace  pollicitus  eris  du  slvle  direct 

.cf.   VI,   <)}. 

[ir  Tota,  au  lieu  de  omnino. 
«  tout  à  fait  «  donne  à  la  pensée  un 
tour  plus  concret  :  adfectandas  phis 
expressif  qxïadpetendas.  vé\yo\\û  à  peu 
près  ici  à  potiendas  ;  tempori,  »  aux 
circonstances  ». 


[a.    CHR.    214]  LIBER    XXIV  269 

Adranodorus  neqiie  tota  aspernatiis  est  neque  extemplo 
accepit,  tuliorem  ad  opes  adfectandas  ratus  t  sse  viain,  si  in 
praesentia  tempori  cessisset.  ri2]  Itaque  legatos  renuntiare 
jussit  fiiturum  se  in  senatus  ac  populi  potestate.  Postero 
die  luce  prima  patefaclis  Insulae  portis,  in  forum  Achra- 
dinae  venit.  [13]  Ibi  in  aram  Goncordiae,  ex  qua  pridie 
Polyaenus  contionatus  erat,  escendit  orationemque  eani 
orsus  est,  qua  primura  cunctationis  suae  veniam  petivit  : 
«  [14]  se  enim  clausas  liabuisse  portas  non  separantem  suas 
res  a  publiais,  sed  strictis  setnel  gladiis  timentem,  qui  finis 
caedibus  esset  futurus,  utrum,  quod  satis  libertati  foret, 
contenti  nece  tyranni  essent,  an  quicumque  aut  propin- 
quitate  aut  adfinitate  aut  aliquis  ministeriis  regiam  conti- 
gissent,  alienae  culpae  réi  trucidarentur.  [15]  Postquani 
animadverterit  eos,  qui  libérassent  patriam,  servare  etiam 
liberatam  velle  atque  undique  consuli  in  médium,  non 
dubitasse,  quin  et  corpus  suum  et  cetera  omnia,  quae  suae 
fidei  tutelaeque  essent,  quoniam  eum,  qui  mandasset,  suus 
furor  absumpsissot,  patriae  restitueret.  »  [16]  Conversus 
deinde  ad  interfectores  tyranni  ac  nomine  appellans  Theo- 
dotum  ac  Sosin  :  «  Facinus  »,  inquit,  «  memorabile  fecistis  ; 
[17]    sed   mihi    crédite,    incoliata    vestra    gloria,    nondum 


[12j  Futurum  se.  otc,  "  qu'il  al- 
lait se  mettre  à  in  disposition  du 
sénat...  »  ;  luce  prima,  cf.  ^  1. 

[l.Sj  Ex  qua.  au  lieu  de  pro  qua 
(cf.  §  1)  :  escendit,  mot  fiimilier  à  Tite- 
Live,  au  lieu  A'a.icendit. 

[14]  Enim  annonce  les  raisons  pour 
lesquelles  Adianodore  croit  avoir 
droit  à  l'indulgence  ;  clausa.s  /inOui.sse, 
«  il  a  tenu  fermées  »  ;  non  sepa7-an- 
tem...  sed  tituenlem,  i.  e.  non  fjiiod  se- 
parare  vellet....  sed  qtiod  timerct...  : 
strictis  sempl  glufliis  i.e.  cum  senicl  f/la- 
dii  stricti  essent  ;  qui.  adjectif  inlerro- 
gatif  ;  timentem  signifie  ici  «  se  de- 
mandant avec  inquiétude...  ;  nquod... 
foret  (i.  e.  esset),  voy.  XXI II,  xxviii, 
4;  etc.  ;  liltei'ftiti,  •<  pour  assurer  leur 
indé|)endance  »,  essent  cf,  xi,  1  ;  qui- 
cumque, i.  e.  ci  oi/ines,  qui...;  aliquis, 
archaïsme  pour  nliqnilius  ;  ministe- 
riis. par  les  offices  qu'ils  remjjlis- 
saient  à  la  cour;  rci  est  c<inslruit  en 
api)osition  au  sujet  de  trucidarentur 
et  équivaut  à  tamquam  rei  {essent): 
IrucUlnrentur   devrait  être  remplacé 


|)ar  une  i)ériphiase  exprimant  l'idée 
du  futur;  mais  celte  négligence 
d'expression  trouve  ici  son  excuse 
dans  la  réjjugnance  du  latin  pour  le 
tour  futurum  esset,  ut... 

ITi  Undique,  i.  e.  ah  omnifnis  ; 
chez  Tite-Live  les  adverbes  de  lieu 
remplacent  souvent  un  pronom  pré- 
cédé d'une  préposition  ;  consuli  in 
médium,  «  qu(!  toutes  les  ré.xolutioiis 
n'avaient  en  vue  que  l'intérêt  géné- 
ral «  :  non  dubitasse,  quin...,  «  il 
n'avait  pas  hésité  ;ï...  »  ;  la  construc- 
tion suit  l'analogie  des  exjiressions 
signifiant  «  ne  pas  s'abstenir  de...  '•; 
corjius  suum,  «  sa  personne  »  ;  quae 
suae  fidei...  essent,  «  qui  dépendaient 
de  sa  loyauté  »,  c'est-;'i-dire,  «  qui 
avaient  'ét(>  confiées  (par  Hiéronyme) 
à  s.'i  loynuté  »  ;  lutelae,  «  garde  »  ; 
suus,  «  sa  projtre  ». 

\\{\\  Nomine  appellans.  "  adres- 
sant nomtuénirnt  la  jiarole  à....  ». 

[IT.Nisi...  consulitis.  vov.  X.XIIT, 
V,  lô;  xii.  Il,  l'i;elc";  paci.  la  paix  à 
l'extérieur  ;  to»ico>v//fle. l'union  à  l'iulé- 


270  T.  Livi  [a. u.c.  540] 

perfecta  est,  periculumque  ingens   nianet,  nisi  paci  et  con- 
cordiae  consulitis,  ne  libéra  efferatui  res  publica  ». 

XXIII.  [1  j  Post  hanc  orationem  claves  portarum  pecuniae- 
que  regiae  ante  pedes  eorum  posuit.  Atque  illo  quidem  die 
dimissi  ex  contione  laeti  circa  fana  omnia  deum  supplica- 
verunt  cum  conjugibus  ac  liberis,  postero  die  comitia  prae- 
toribus  creandis  habita.  [2]  Creatus  in  primis  Adranodorus, 
ceteri  magna  ex  parte  interfectores  tyranni;  duos  etiam 
absentes,  Sopatrum  ac  Dinomenen,  fecerunt.  [:i]  Qui,  auditis 
iis  quae  Syracusis  acta  erant,  pecuniam  regiam,  quae  in 
Leontinis  erat,  Syracusas  devectam  quaestoribus  ad  id  ipsum 
creatis  tradiderunt.  4~  Et  ea,  quae  in  Insula  erat,  Achradi- 
nam  tralata  est  ;  murique  ea  jiars,  quae  ab  cetera  urbe 
nimis  firmo  munimento  intersaepiebat  Insulam,  consensu 
omnium  dejecta  est.  Secutae  et  ceterae  res  hanc  inclina- 
tionem  animorum  ad  libertatem. 

5  Hippocrates  atque  Epicydes,  audita  morte  tyranni, 
quam  Hippocrates  etiam  nuntio  interfecto  celare  voluerat, 
deserti  a  militibus,quia  id  tulissimum  ex  praesentibus  vide- 
batur,  Syracusas  rediere.  [6]  Ubi  ne  suspecti  obversarentur 
tamquam  novandi  res  aliquam  occasionem  quaerentes, 
praetores  primum,  dein  per  eos  senatum  adeunt;  [7j  ab 
Hannibale  se  missos  praedicant  ad  Hieronymum  tamquam 

rieur;  libéra,  "  au  moment  même  où  ceterae  res,  «  les   mesures   que  l'on 

elle  est  affranchie  ',  sens  qui  ressort  prit  ensuite  ». 

de  la  jdace  même  donnée  à  l'adjectif  ;  .ô;  Hippocrates,  etc.  voy.  vu,  1: 

•  fferatur,  «  ne  soit  portée  en  terre  "  etiam.  eXc,  «■  en  allant  jusqu'à  tuer  le 

métaphore  énergique  .  messager  »  ;  quia...  videlmtur  explique 

XXIII    Ij  Pecuniae...  regiae,  mé-  la  jiroposition  qui  suit;  ex  praesen- 

tonvmie    jiour  aeraiii...  regii ;  circa,  tibus    (pris    substantivement),    entre 

cf.  "XXI,  Lxii,  9  ;  deum,  voy.  viii,  10;  les  résolutions  que  leur  suggérait  la 

praetoribus,  appellation  roinaine  ap-  situation  actuelle. 

pliquée  à  des  magistrats  étrangers:  '6]  Ubi.  i.  e.  atfjue  ibi :  obversaren- 

(ici    ao/or:î;,;    creandis,    voy.    x.    2.  tur,    «  en  se  montiant   en    public  » 

[•2]  in  primis,    ■<   jtarmi 'les    pre-  {enXenùez  :  ne  su.<ipecli  essent,  cum  ob- 

miers  »:  ceteri  («  en  dehors  de  lui  »)  versareatw;;  tamquam  explique    sus- 

suppléez  creati  sunt  praetores;   fece-  petti  ou  plutôt  indique  ce  qui  eût  fait 

rurit,  suppléez  praetores.  naître  les  soupçons:  mais  il  faudrait 

[.3'    In   Leontinis,    voy.    xxi,    2;  M^  «  dans  lapensée  que...» (grec  <o;); 

quaestoribus,     ajjpellation     romaine  c'est    une    impropriété,  et  Tite-Live 

pour  désigner  les  intendants  du  tré-  aurait  pu  l'éviter  en  employant  tam- 

-or,  les  trésoriers.  quam...  quaererent  (comparez  ci-des- 

'4    Et,  «  aussi  »  :  ea.  i.  e.  pecunia;  sus,  ii,   11). 

Achradinam,  cf.   xxi.  7  :  «  In  Achra-  [T  Praedicant,  «  ils  disent  ouver- 

iinam  «  (voy.  la  note);   nimis   firmo,  temént...  ":  tamquam, \.  e.  ut,  est  une 

0  est  l'avis  dès  nouveaux  magistrats;  impropriété  analogue  à  celle  du  §  6; 

intersaepiebat  (i.  e.  intercludebot),  cf.  amicum,  i.  e.  ad  amicum;  cujus,  sup- 

XXI,  12;  secutae,  «  répondirent  à...  »  ;  pléez  imperio  se  parère. 
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amicum  ac  socium,  paruisse  imperio  ejus,  cujus  imperator 
suus  voluerit.  [8]  Velle  ad  Hannibalem  redire  ;  ceterum,  cum 
iter  tutum  non  sit,  vagantibus  passim  per  totam  Siciliam 
Romanis,  petere,  ut  praesidii  dent  aliquid,  quo  Locros  in 
Italiamperducantur.  Gratiam  magnam  eos  parva  opéra  apud 
Hannibalem  inituros.  »  [9]  Facile. res  impetrata  ;  abire  enim 
duces  regios  cum  peritos  militiae  tum  egentes  eosdem  atque 
audaces  cupiebant.  Sed  quod  volebant,  non,  quam  maturato 
opus  erat,  naviter  expediebant.  [10]  Intérim  juvenes  militares 
et  adsueti  militibus,  nunc  apud  eos  ipsos,  nune  apud  trans- 
fugas,  quorum  maxima  pars  ex  navalibus  sociis  Romanorum 
erat,  nunc  etiam  apud  infimae  plebishomines  crimina  sere- 
bant  in  senatum  optimatesque  :  k  [H]  id  moliri  clam  eos 
atque  struere,  ut  Syracusae  per  speciem  reconciliatae  socie- 
tatis  in  dicione  Romanorum  sint,  dein  factio  ac  pauci  auc- 
tores  foederis  renovati  dominentur  ». 

XXIV.  [Ij  Hisaudiendis  credendisque  opportuna  multitudo 
major  in  dies  Syracusas  confluebat,  nec  Epicydi  solum  spem 
novandarum  rerum  sed  Adranodoro  etiam  praebebat.[2]  Qui 
fessus  tandem  uxoris  vocibus  monentis  «  nunc  illud  esse 
tempus  occupandi  res,  dum  turbata  omnia  nova  atque  in- 
condita  libertate  essent,  dum  regiis  stipendiis  pastus  obver- 
saretur  miles,  dum  ab  Ilannibale  missi  duces  adsueti  mili- 

[8]  Velle    (suppléez    se)  reini)lnce  reconciliatae,  suppléez  cum  Romanis  ■ 

volurnus    du    slyle    direct;    cetenwi,  ac  pnuci ex\)Vïque  factio,    «un  parlii 

cf.  vni,  11  ;  quo'  (suppléez  praesidio),  celui  de  l'oligarchie  »  ;  de  là  vient  que 

même  emploi  de   rai)latil'  d'instru-  domini'nluv    s'accorde    avec    pauci; 

nient    que    ci-dessus    XXlll,    xlv,  pour  les  présents  sint  et  ilominentur, 

8;    eic;  parva    opéra,    «    à    ]»eu    de  voy.  ci-dessus.  \X1  II,  ii,  .VU  ;  etc. 
frais  «  ifitt.  «  pour  peu  de  peine  »).  XXIV  [1]  Hls.  datif  ueulrf  pluriel 

[9]  Egentes,    comme     ils    étaient  (employé  substantivement  au  lieu  de 

sans     ressoui'ces     personnelles,    ils  liis  rehus\,  dépcml  de  opportuna . 
devaient   leur  paraître  des  fauteurs       ["2]  Nunc  n'est  pas  toujours  remplacé 

de  révolutions:  eosilem.  «   en   même  par /w/tc  dans  le  style  indirect;  illuil, 

temps  »  ;  quam,  suppléez  le  corrélatif  «  ce  moment  impatiemment  attendu  » 

tam  devant  naviter;  maturato,  au  lieu  (c'est  le  sensdu  pronom  emphatique); 

de  mature  facto,    est  une  des  exjires-  res,  i.    e.  imperium  ;  incondita,  «  en- 

sions  familières    à  Tite-Live,  dans  core  sans  règle  ni   loi    «  (cf.  XXII, 

lesquelles  l'ablatif  neutre  d'un  i)arti-  xlv.    H);    pastus,    comme    le   bétail 

cipe  joue  le  rùle  d'un  substantif.  qu'on  engraisse  (pour   le  fait,    voy. 

[lOj  Juvenes,   Hippocrate  et   Kpi-  xxi.  ;|r,  oboersaretur,  cf.  xxin,  6;  joi- 

cyde  ;  mililares,  cf.   g   '.t   :   «   Militiae  ^wQi.  cum   Themisto  à  consociatam  ;  la 

peritos  »;  a(/.sMP/t  m//i//6?/s,  habitués  j)hrase  est    d'ailleurs    assez    lourde, 

à.  se    mêler     aux  simples    soldats;  Tite-Live  ayant  voulu,  selon  son  ha- 

nunc...  nunc...,  \oy.  xvi,  10;  eosipsn.s,  bitudi',  faire  une  seule  période  là  où 

les  soldats;  ex  navalif)us  soiiis,  voy,  il  en  aurait  fallu  deux  :  «  cum   Thc- 

XXIII,    xLviii,   4;    criminn  srrebnnf,  inislo...  rfm  consociat  et...  Aristoni... 

cf.  XXI,  VI,  1.  aperit  »  ;  adsiirrat,   i.   e.    con.<tueverat 

[11]  Struere,  cf.  XXIII,  xxxiv,  .')  ;  on  sotebat. 
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tibus  juvare  possent  iiîcepta  »,  ciim  Theinistu,  oui  Gelonis 
lilia  nupta  erat,  rein  coiisociataiii  paucos  post  dies  Aristoni 
cuidam  tragico  aclori,  cui  et  alla  aicana  committere  ad- 
suerat,  incaute  aperit.  [3  ■  Huic  et  genus  et  foi'tuna  honesta 
eranl,  nec  ars,  quia  nihil  taie  apud  Graecos  pudoii  est,  ea 
deformabat.  Itaque  fidejn  priorem  potioremque  ratus,  quam 
patriae  debebat,  indicium  ad  praetores  defert.  4]  Qui  ubi 
rem  haud  vanam  esse  certis  indiciis  conpererunt,  consul tis 
senioi'ibus  et  auctoritate  eorum  praesidio  ad  fores  posito, 
ingressos  cuiiam  ïhemistum  atque  Adianodoiiim  inlerfe- 
cerunt.  ^5]  El  cum  tumuUus  ab  re  in  speciem  atrociore  cau- 
5am,  aliisignorantibus,  oitus  esset,  sileutio  tandem  facto,  in- 
dieem  in  curiam  introduxerunt.  6"  Qui  cum  online  omnia 
■edocuissel  :  «  piincipium  conjurationis  factum  al»  Haimoniae 
Gelonis  filiae  nuptiis,  quibus  Themisto  j  une  ta  esset";  [7] 
Afroium  Hispanoiumiiue  auxiliaies  instructos  ad  caedem 
piaetorum  piincipumque  alioium,  bonaque  eorum praedae 
futura  interfectoribuspionuntiatum  ;  l8j  jam  meicennarium 
manum  adsuetam  impeiiis  Adranodori  paralam  fuisse  ad 
Insulam  rursus  occupandam  ",  singula  deinde,  quae  per 
quosqueageienlur,  tutauHjue  viris  armisque  instructam  con- 
jurationejn  anle   oeulos  [losuit.  El  senalui  quidem  tam  jure 


j]  Fortuna,  i.  e.  vilne  condicio  ; 
■L,s.  la  profession  d'acteur  iiélait 
point  décriée,  coinnie  à  Komkî;  voy." 
•Cornélius  ISej  os,  Epamin.,  2  :  »  Haèc 
ad  noslrani  con>\ieludiiieni  <unl  levia 
et  jtotius  conteinuenda.  at  iuGraecia 
utique  olini  maj^nae  laudi  eranl»; 
ea,  '-ces  avantages-.  ;  defunnabal.  i.  e. 
furpia  fncit'hflt  :  p/iorem  iJolioreni<jue, 
redondance  familière  à  Tite-Live, 
cf.  XXI  XI,  6;  quiuii,  accusatif  fémi- 
nin singulier  du  pronom  relatif; 
indicium  defert,  au  lieu  de  re/ii  defert 
Uj\i  indicati. 

[4]  Senioribus,  les  plus  Agés  parmi 
les  sénateurs  formaient  sans  doute 
une  sorte  de  conseil  auquel  on  sou- 
mettait les  affaires  graves  ;  aucfori- 
iate  (au  lieu  à'ex  auctoritate)  eorum, 
"■  d'après  leur  avis  »  (cf.  XX III. 
X,  6;  XXI,  0);  ad  fores,  suppléez 
curiae ;  inyressos,  i.  e.  inyrediejttes ; 
interfeceruut,  <■•  les  firent  tuer  ». 

[5]  Ab  lau  lieu  de  ex)  signifie  la 
cause(cf.  XXIII,  XXXVI,  2j;  in  speciem 
est    expliqué  par  causa?»  aliis  iyno- 


raiilibus  :  nliis  i  i.  e.  rcter/fi,  cf.  XIX,  8) 
seiioioriims.  ceux  qui  ne  faisaient  pas 
partie  du  conseil  des  au  iens. 

[(T,  Ordine.  en  suivant  l'ordre  des 
événements:  edocuissel.  la  proposi- 
tion principale  ne  commence  qu'au 
§  8  :  '-Singula...  posuit  »;  factum 
ab.  etc..  voyez  ci-dessus,  XXII. 
xLviu,  1  :  «  Pi'oelium  a  Punica  coep- 
tum  fraude  «  ;  quibns.  ablatif  d'ins- 
trument. 

.7"^  Instructos,  suppléez  /ui.sse: 
principu/ii  aliorut/i,  voy.  XXI,  11  ; 
construisez  futura  praedae  interfec- 
toribîis,  «  sont  un  butin  réservé  aux 
meurtriers  »  ;  proauntiatum,  suppléez 
fuis.'se. 

[8]  Paratam  fuisse,  et  non  es.se. 
parce  que  l'état  signifié  a  bien  duré 
quelque  temps,  mais  acessé  d'exister 
à  l'heure  actuelle  ;  quae  est  unpronoin 
interrogatif ;  per  quosque  est  mis 
pour  et  per  quos;  ayerentur,  au  lieu 
de  et  qui  (ea)  acturi  essent  est  une 
inexactitude  d'expression  analogue  ;i 
celle  qu'on  a  vue  ci-dessus  xxii,  14. 
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caesi  quain  Hiei'oiiyiniis  videbaiitur;  [9^  anle  cuiiam  variae 
alqiie  inceiiae  reriiin  mullitiidinis  clainor  erat.  Quain  fero- 
(^iler  minitanlem  in  vestibule  curiae  corpora  conjuralorum 
eo  melu  coinpresserunl,  ut  sileutes  iiitegram  plebem  in  con- 
lionem  sequereiitur.  •  10]  Sopatro  uiandatuni  ab  senatu  et  a 
collegis,  ut  verlia  faceret. 

XXV.  [1^  Is,  tamquam  reos  ageret,  ab  anle  acta  vita 
ursus,  quaecumque  post  Hieronis  inortem  sceleste  atque 
impie  facta  essenl,  Adranodoruni  ac  Thennstuni  arguit 
fecisse  :  2  «  quid  enim  sua  sponte  fecisse  Hieronymuni, 
(juid  pueruni  ac  vixdum  pubescenleni  facere  potuisse  ? 
Tutores  ac  magistros  ejus  sub  aliéna  invidia  régnasse; 
itiKjue  autante  Hieronyjnumaut  certecum  Hierouynio  peiiir 
eos  debuisse.  3'  At  illos  débites  jani  niorli  destinatosque, 
alla  nova  scelera  postniortem  tyianni  molitos,  palam primo, 
cum  clausis  Adranodorus  Insulae  portis  hereditatem  regni 
creverit  et,  ciuae  |)rocurator  tenuerat,  pro  domino  posse- 
derit;  [4]  proditus  deindeab  eis,  ({ui  in  Insulaeranl,circuui- 
scssus  ab  universa  civitate,  quae  Acliradinam  tenueril, 
u<'([uiquam  palam  atque  aperte  petitum  regnum  clam  et 
dolo  adfeclare    conatus    sit  et   ne  bcjieiicio    quidem    atque 


[9]  Ante  curiain.  ;ni  lieu  de  seJ 
ante  curiain,  poui'  ri'iidie  l'opposition 
plus  forte  ',cr.  xxii,  ^i;  varine,  i.  e. 
mixlae,  selon  la  condition  et  les  sen- 


i.J]  Morti  est  le  complément  dr 
duHlinalos,  comme  de  dcbilos ;  mo- 
lilo-s    \o\.    XXIII,    xxxix,    4;    cuin, 

puisque   »  :   Adranodoms,    le    sujet 


timents;  incertae    rfriirn,  «  ij,niorant  •  de  lit   proposition  principale  est 


C(^  qui  se  passait  ■>  ;  incertae  estcon.- 
Iruit    avec  le   génitif   par    analogie 
avec  iiiijjeritac  ou  ii/narae  (cf.  XX 11. 


tercalé  ilans  la  proposition  à  l'altlalil' 
aiisolu,  comme  souvent  en  latin  el 
notamment  chez  César;  heredita/ei/t... 


in   veslibulo   curiur   sert    de    creverit  (t<'rme   juridique) 


qiialiticatif  à  corpora;  c'est  comme 
s'il  y  avait  /'//  vestihnln  curiae  jarcu 
tiu;  sUenti's  s'accorde  avec  l'idée  de    f(tndéde  pouvoir  <>  ;/eHMe/-(t^"au  iieud 


heredeni  cniislitia-ril,  «  il  s'était  déclart- 
héritier  >■  :  prorurator,  «  en  qualité  de 


pluralité  contenue    dans  nmliUudo 
integrton  plebrai,  «  la  i)artie  saine  du 
peuple  »,  cf.  IX,  XLVi,  13  :   «  Inteyer 
populus  ». 
[10]  Colleg-ls.  les  autres  prêteurs.!    partieiit 
XXV  [1]  Reos  ageret,  comme  s'il 
avait   à  se  faire  1  accusateur  d'Adra- 
nodore  et  d<'  Tiiémiste,  au   lieu  de 
justilier  la  conduite  du  sénat  en  cette 
affaire. 

[i]  Quid...  potuisse  ?  à  linfinitif, 
parce  que  liiitmogalion  directe 
serait  à  la  ;{<•  personnt>  :  suh  aliéna 
invidia,  «  ju-otégés  par  limitopula- 
rité  d'un  autre  "  ide  Iliéronynie.i, 
cl'.  X.XII,  XXXIX,  J  ;  de/iuis.ie,' »  uii- 
raicnt  «lu...  «. 


tenuissef  lou  de  tenueril)  est  incorrect, 
car  la  proposition  relative  fait  partit' 
du  style  indirect;  pro  domino,  i.  e. 
ce/ut  si  doniimis  esset  ;  pussederil  ap- 
partient à  iioa.sido,  «  |>rendre  posses- 
sion de...  >;  c'est  le  langage  de  la 
procédure  et  de  la  chicane;  et  Tile- 
Live  l'a  intentionnellement  prêté  à 
son  personnage. 

[4]  Proditus  voy.  xxii,  '-.  il  nesl 
plus  question  ([lie  d'Adianodon': 
aussi  iiien  Tlicmislus  n'est  (lu'nii 
comparse;  deinde,  cette  partie  de  lii 
phrase  s'oppose  à /«lAi ////)/•////<>  (i;  ."i)  ;  le 
manque  de  symétrie  est  \un\\u\neijui 
tjucwi  moditie  palam  atque  aperte  H\\\\ 
s'opposent   a  clam  et  dolo)   pétition  ; 
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lionore  potuerit  vinci,  [5]  cum  iiiter  liberatores  patriae  insi- 
diator  ipse  libertatis  creatus  esset  praetor.  [6]  Sed  animos 
eis  legios  regias  conjuges  fecisse  alteii  Hieronis  alteri  Ge- 
lonis  filias  iiuptas.  » 

'7]  Sub  haiic  vocem  ex  omnibus  partibus  contionis  cla- 
mor  oritur  nullam  eaium  vivere  debere  nec  quemquam 
superesse  tyrannorum  stirpis.  [8]  Ea  natura  multitudinis 
est  :  aut  servit  bumiliter  aut  superbe  dominatur  ;  liber- 
tatem,  quae  média  est,  nec  sibi  parare  modice  nec  habere 
sciunt.  "9]  Et  non  ferme  desunt  irarum  indulgentes  mi- 
nistri,  qui  avidos  atque  intempérantes  suppliciorum  ani- 
mos ad  sanguinem  et  caedes  inritent  ;  [10]  sicut  tum 
extemplo  praetores  rogationem  promulgarunt,  acceptaque 
paene  prius  quam  promulgata  est,  ut  omnes  regiae  stirpis 
interficerentur.  Missique  a  praetoribus  Damaratam  Hieronis 
et  Harmoniam  Gelonis  filiam,  conjuges  Adranodori  et  The- 
misti,  interfecerunt. 

XXVI.  [i]  Heraclia  erat  filia  Hieronis,  uxor  Zoippi,  qui  le- 


adfectare.  cf.  xxii,  11;  conalus  sit  et 
potuerit  ilépjf^ndeDt  de  cu77i  (^  3);  beae- 
ficio  atque  honore,  par  l'honneur 
qu'on  lui  avail  fait  en  le  choisissant 
pour  magistrat;  vinci,  être  vaincu 
(dans  ses  sentiments  de  tyran)  ; 
cum,  «  alors  (4ue...  >>  explique  les 
mots  benefuio  at<jue  honore. 

.'•"  Insidiator,  emploi  heureux  du 
substantif  en  tor,  qui  sert  bien  ici  à 
signitier  un  caractère  distinctif:  li- 
hfrtatis,  génitif  de  l'objet:  creatus 
iset.  au  plus-que-parfait,  parce  que 
.action  est  antérieure  à  celle  de 
potuerit  vinci. 

[H  Sed.  mais  cela  n'a  rien  d'éton- 
nant, car...  ;  animos...  regios  (cf. 
XXII,  8)  ref/ias  conjuf/es,  l'entrecroi- 
sement a  pour  effet  de  faire  ressortir 
le  rapport  logique  qui  existe  entre 
les  deux  f.xpressions  :  filias  nuptas, 
apposition  à  conjut^es. 

7"  Sub  hanc  vocem,  «  il  n'eut 
pas  i)lut6t  iiiononcé  ces  mots  que...  » 
cf.  XXI.  XVIII,  13):  superesse  dépend 
aussi  de  debere;  stirpis,  génitif  par- 
titif .  complément  de  quemquam. 

_8]  Superbe.  «  t>  ranniquement  »  ; 
quae  média  est,  qui  tient  le  milieu 
•■ntre  la  servilité  et  la  tyrannie  ;  mo- 
'lice,  •'  avec  modération')-  :  habere,  i. 
*'.  obtinere  ;  sciunt  s'accorde  avec 
ridée  de  pluralité  contenue  dans 
multitudo  (Cf.  XXII,  6). 


['.<]  Non  ferme,  i,  e.  raro;  irarum, 
■•  de  ses  explosions  de  colère  «  ;  in- 
dulqentes  ministri,  «  serviteurs  com- 
plaisants ",  suppliciorum,  dépend  de 
l'expression  complexe  avidos  atque 
intempérantes  >  <<  démesurément  avi- 
des »_}  et  se  construit  grammaticale- 
ment avec  avidos  ;  ad  sanguinem  et 
caedes,  -  à  des  actes  sanglants  ». 

[10]  Slcut,  "  c'est  ainsi  que...  »; 
acceptaque...  est,  la  proposition  est 
coordonnée  à  la  précédente,  au  lieu 
de  se  présenter  sous  la  forme  dune 
proposition  relative  dépendant  de 
rogationem  ;  de  cette  façon  l'idée  res- 
sort avec  force  :  si  les  magistrats  se 
sont  déclarés  serviteurs  complai- 
sants des  rancunes  populaires  en 
proposant  l'exécution  sommaire  des 
membres  de  la  famille  royale,  de 
son  coté  la  foule  montre  qu'elle  est 
altérée  de  sang  par  son  empresse- 
ment à  accueillir  le  projet  i)resque 
avant  d'avoir  eu  le  temps  d'en 
prendre  connaissance;  missi/ue,  re- 
marquez que  ynissi  pris  substantive- 
ment garde  sa  construction  verbale, 
et  surtout  que  la  forme  donnée  à  la 
phrase  met  en  lumière  la  précipita- 
tion apportée  à  l'exécution  du  dé- 
cret. 

XXVI  [1  :  Consciverat  (suppléez 
sibi).  il  s'était  résolu  à  un  exil  vo- 
lontaire; l'expression  est  calquée  sur 
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îtiis  ab  Hieronymo  ad  regem  Ptolomaeum  missiis  volunta- 
um  consciverat  exiliiim.  [2]  Ea  cum  ad  se  quoque  veniri 
raescisset,  in  sacrarium  ad  pénates  confugit  cum  duabus 
liabus  virginibiis  resolutis  crinibus  miserabilique  aiio  ha- 
itii  et  ad  ea  addidit  preces,  [3]  nunc  per  deos,  nunc  per 
lemoriam  Hieronis  patrisGelonisque  fratris,  ne  se  innoxiam 
ividia  Ilieronymi  conflagrare  sinerent  :  [4]  «  nihil  se  ex 
egno  illius  praeter  exilium  viri  habere  ;  neqiie  fortunam 
Liam  eandem  vivo  Hieronymo  fuisse  quam  sororis,  neque 
iterfecto  eo  causam  eandem  esse.  [51  Quid?  quod,  si 
dranodoro  consilia  processissent,  illa  cum  viro  fuerit 
îgnatura,  sibi  cum  ceteris  serviendum.  [61  Si  quis 
oippo  nuntiet  interfectum  Hieronymum  ac  libeiatas  Sy- 
acusas,  cui  dubium  esse,  quin  extemplo  conscensu- 
us  sit  navem  atque  in  patriain  lediturus?  [7]  Quantum 
pes  hominum  falli  !  in  liberata  patria  conjugem  ejus  ac  li- 
eros  de  vita  dimicare  —  quid  obstanles  libertati  aut  legi- 
us?  [8J  Quod  ab  se  cuiquam  periculum,  a  sola  ac  prope 
idua  et  puellis  in  orbitate  degentibus  esse  '?  At  enim  peri- 
uliquidem  nibil  ab  se  timeri,  invisam  tamen  stirpem  re- 
iam  esse.  [9]  Ablegarent  ergo  proculab  Syracusis  Siciliaque 


orlem  sibi    consciscere   (cf.  Ces.,  B. 
.,  1,  4,  4). 

[•2]  Sacrarium,  sa  chapelle  donies- 
que  (cf.  Nep.,  Thein..'S)\  filinbus, 
est  le  seul  passage  connu  où  Tite- 
ive  ait  préféré  cette  forme  à  filiis  ; 
iryinilnis  est  eniplové  comme  adjec- 
f;  alio,  i.  e.  reliquu  ;  ad  ea.  i.  e. 
raeterea. 
[3]  Nunc...    nunc...,    même  cons- 


ret/nutura  remplace  regnusset  du 
stvle  direct  (cf.  XXII,  xxxii,  31); 
sihi  remplace  milii  du  style  direct. 

S\  Si  quis,  etc.,  introduit  un 
autre  argument  tiré  des  vrais  senti- 
ments de  son  éiioux  absent. 

;"■  Falli  vein]>\ace  falluniur  {»  sont 
fallacieuses  >)  du  style  oirect  ;  mais 
remarquez  que  l'exiàession  spcs  fal- 
litur  est    beaucoui»    plus    rare   que 


UCtion  (jue    ci-dessus,  xvi,  10  ;  per    spes     homines    fallil  ;     dimicare    est 


eoit  doit  être  joint  à  addidit  pre- 
?s  (cf.  XXIII,  IX,  -2):  confiai! rare, 
tre*  consumée  elle  aussi  par  l'in- 
endie  (ju'avait  allumé  la  haine 
ontre  Hieronymo  (R.i. 

[4]  Habere,""  elle  n'a  retiré  de  la 
Dvauté  de  son  neveu  rien  autre 
hose  que...  •■'  sororis,  i.  e.  Damara- 
le  ;  causant  eandem  esse,  entendez 
lusam  suam  {«  sa  cause  ")  eandem 
ise,quam   sororis. 

[.1,  Quid  ?  quod,  expression  ellip- 
ique  :  ■'  Que  penseraient  (mesaccu- 
ateurs;  de  ce  lail  que...  •-  ;  elle  sert 
attirer  laltenlion  sur  la  valeur 
arliculièrc  du  fait  ijui  va  être  allé- 
ué:  proressi-i-fenl.  i.  e.  iiros/)pre  suc- 
essisse)ti ;  illa,  i.  e.  Diunarahi  ;  fueril 


construit  ici  comme  periditari,  au 
sens  duquel  il  participe  ;  ejus,  i.  e. 
Zoippi;  f/uid  obstanles,  au  lieu  de 
nihil  (accusatif  adverbial)  obstantes 
construit  comme  (lualificatif  avec 
conjîii/f  m  ac  libi^rn.s.  c'est  une  expres- 
sion i»jtlhétique  et  un  appel  juslitié  à 
hi  pitié;  pour  la  forme  de  la  [dn-ase 
voy.  XXI,  XXX,  ij. 

[S"  Sola,  etc.,  ces  mots  sont  cons- 
truits en  ;ii)position  à  ab  se  ;  al  enim 
"  mais  peut-être  >■  (objection  qu'elle 
se  fait  à  e!le-n)ème  en  abondant 
pour  un  moment  dans  le  sens  de  ses 
enneniis);  ab  se  remplace  a  me  du 
style  direct. 

[9,  Ablegarent  remplace  a  blet/a  le 
{"  bannissez  ")  du  siyle  direct. 
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et  asporlari  Alexandriain  juberent  ad  virum  uxorem,  ad 
paliem  fîlias  ».  ,|^iOj  Aversis  auribus  animisque  :  «  Quid 
cessarent?  Ne  tempus  tererent  »,  illi  alius  alium  increpant. 
Ulferrum  quosdam  expedientes  cernebat,  il]  tum,  omissis 
pio  se  precibus,  puellis  ut  saltem  parcerent  orare  institit, 
«  a  qua  aetate  etiam  hostes  iratos  abslinere  ;  ne  tyrannos 
ulcisceiido  quae  odissent  scelera  ipsi  imitarentur  ».  [12] 
Inter  liaec  abstractam  a  penelralibus  juj^ulant;  in  virgines 
deinde  respersas  raatris  ciuore  iinpetum  faciunt.  Quae  alie- 
nala  mente  simul  luctu  metuque  velut  captae  furore  eocursu 
se  ex  sacrario  proripuerunt,  ut,  si  e(ïui:ium  patuisset  in  pu- 
blicuiii,  iinpleturae  urbemtumultu  fuerint.  [13]  Tum  quoque 
haud  magno  aediuui  spatio  inter  iiiedios  lot  armatos  aliquo- 
lieiïs  inteiTio  cuipore  evaseiunl  tenentibusque,  cum  toi  ac 
lam  validae  eluctandae  manus  essent,  sese  eripuerunt.  ^14 
Taudem  vulneiibus  cunfectae,  cum  omnia  replessent  san- 
guine, exaniiiies  corruerunt.  Caedemque  per  se  miserabi- 
lem  miserabilioreiji  casus  fecit,  quod  paulu  post  nuntius 
vnit.  mutatis  repente  ad  misericordiam  animis,  ne  interli- 
ceientur.  izt[  Ira  deinde  ex  misericoidia  orta,  quod  adeo^ 
feslinatum  ad  supplicium  neque  locus  paenitendi  aut  re- 
iiressus  ab  ira  relictus  esset.  ]16]  Itaque  fremere  multitudo 

1"   Aversis.  eic    ■■   mais  comme  ••  même  dans  ces  conditions  »,  ceit- 

K's  sbires    l'écoutaient    avec    impa-  à-dir<.*    •<  bien    quelles    ne   pussent 

tiiMice  et  ne  voul;<ieut  passe  laisser  s'éctiapper  dans  Jarue»;    haud  nm- 

flechir  "  ;  quid  cf-ssar^ut  dépend  û'in-  ijno...  sputio,  i.  e-  cum  spalium...    noa 

en  puni  al  veuiyi\ace  (juid  cexsamiis  dn  utaynum  esset;    tenentibu^,    ■<  comme 

st>le  direct  ;  de  màiiie  ne  tempus  tere-  ils  essayaient  de  les  retenir  »  ;  eluc- 

rex/  remplace    ne  tempus  teramus  du  tandae.'    cette    construction     ne    se 

style  direct;  à  ce  propos,  remarquez  retrouve  que  chez  les  écrivains  de  la 

que  le  présent   liistorique  iurrepant  décadence.  ("X   Tite-Live  ne   l'a    pas 

étant  placé    après    ces  propositions,  employée  ailleurs, 

l'imparfait  du  subjonetif   nest  pas  '14' Casus,  <- ce  fait , cette  circons- 

trés  régulier:  quosdm/i,  i.  e.  nonnuUos,  tancé  ":  tjuod,  «  à  savoir  que...  »:  ne 

voy.  XXIII.   XXX,  7  ;    cernebat,  voy.  /»»/er/îofrert/w/',  cétait  le  sens  du  mes- 

XXIII.  xviii.  7.                                  '  sage. 

11    A  qua  équivaut  à  HO//J  aô  ea...,  '\:y  Ira...  orta  (suppléez  est),    de 

de  lu  l'emploi  de  lintinitif  icf.  XXIII,  lacompassion  excitée   par  ces   vic- 

X,  8  :  abstiiiere  suppléez  manus  ;  ul-  times  infortunées    naquit    la   colère 

cisceiido,  i.  e.  diim  ulcisci  volunt.  contre  ceux  qui  avaient  mis  tant   de 

[IJ    Inter  haec,  nu  lieu  d'//</e/e'i:  précijiitation   à  exécuter   le   décret; 

a   peiietralii/uf^.    ils     l'arrachent    du  7>'»e«î7e/«/i' est  usité  dans  la  meilleure 

sanctuaire,  pour  ne  pas   commettre  prose. 

un  sacrilège:  atienata  mente,  "  hors  '16]  Fremere  (au  lieu  de  fremebat), 

d'elles-mêmes    »    est     expliqué   par  intinitif  historique  (cf. XXIII,  xxxiv, 

sinuil  luctu  metuque;  velut  captae  fu-  h;  XLvii.   i:  etc.  ,  de   même  poscere, 

rare,  ■■>   comme  dans    un   accès    de  \.  p.  poscebnt;   in  locum,  etc.  •■  pour 

folie  "  :  impleturae  fuerint  remplace  remplacer  Adranodore  et  Thémiste  »  ; 

implerissent  du  style  direct  (cf.  ^  5).  quae,  etc.,  exprime  la   pensée  de   la 

_l;V  Tum  quoqûe.  i.  e.  etiam  tum,  foule;  de  là  le  subjonctif /"M/Mmeesie/*^ 
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et  in  locmn  Adranodori  ac  Tliemisti —  iiam  ambo  praelores 
l'iKM-înit  —  coinitia  puscere,  qiiae  iiequa<{iiam  ex  senlentia 
l)iael<irLim  futuraessent. 

XXVI  l.  [1]  Statutas  est  comitiis  dies,  quo,  necopinantibus 
omnibus,  iinus  ex  ultiina  turba  Epicyden  nominavit.  tum  inde  alius 
Tlippocraleiii  ;  crebriores  deinde  hae  voces  et  cuin  haud  dubio 
a  Isensu  muUitudinis  esse.  [2]  Et  erat  confusa  conlio  non  populari 
modo  sed  militari  quoque  tm-ba.  magna  ex  parle  etiam  perfagis, 
qui  omnia  novare  cupiebant,  permixtis.  [.3j  Praetores  dissimulare 
primo  et  trahenda  re  in  inora  esse  ;  postremo  victi  consensu  et 
s.^ditionem  aietuentes  pronuntianteos  praetores.  [4]  Nec  illi  primo 
statim  creati  nudare,  quid  velient,  quamquam  aegre  ferebant  et 
dj  indutiis  dierum  decem  legatos  isse  ad  Appiuiii  Glaudium  et 
inp  Gratis  eis  alios.  qui  de  foedere  antiquo  renovando  agerent, 
missos.  [5]  Ad  Murgantiam  tum  classera  navium  centum  Roraa- 
nus  habebat,  quonam  évadèrent  motus  ex  caedibus  tyrannorum 
orti  Syracusis,  quove  eos  ageret  nova  atque  insolita  libertas, 
opperiens, 

[Ctj  Per  eosdem  dies  cum  ad  Marcellum  venientem  in  Siciliam 
legati  Syracusani  missi  ab  Appio  essent,  auditis  condicionibus 
pacis.  Marcellus  posse  rem  convenire  ratus  et  ipse  legatos  Syracu- 
sas,  qui  coram  cum  praetoribus  de  renovando  foedere  agerent. 
misil.  [1]  El  jam  ibi  nequaquam  eadem  quies  ac  tranquiliitas 
erat.  Postquam  Punicam  classeui  accessisse  Pachynum  adlatum 
est,  dempto  timoré  Hippocrates  et  Epicydes  nunc  apud  mercenna- 
rios  milites,  nunc  apud  transfugas  prudi  Romano  Syracusas  cri- 
minabantur.  [8J  Ut  vero  Appius  naves  ad  oslium  porlus.  quo  ami- 

XXVII-XXXII.   Hippocralc  et  Epi-  tn'jve  (  puisque  le.s  hosliiités  n'avaiout 

«//f/e    iwniniés    préteurs    réusissenl   à  ])as  encore  coniniencé),  mais  d'un  de- 

détnclipr  Sijracuse  de  /{orne.  lai  on  il'un  répit  do  dix  jours  accordé 

XXVII  :  i;  Comitiis,  <  pour  les  j)ar  k's  Koumins.  au  nioiuput  où  ils 
conncQ^  •':  wius  e.T  ullinia  turfm.  un  allaient  uieltrc  leurs  forces  en  niou- 
de  ceux  qui  étaient  le  plus  éloignés  venient  (cf.  vu,  8:  xxi,  I);  Ap.  Clau- 
de  l'estrade,  aux  derniers  rangs  de  (//?««,  jirétour  en  Sicile,  Tannée  pré- 
la  foule  (H.);  tum  inde,  pléonasme;  cédente  ;  il  était  sans  doute  passé 
e«.<;(î,  intinitif  historique  un  peu  inal-  connue  lieutenant  sous  les  ordres 
tendu.  de  Marcellus   cf.  xxi.  t). 

[2]  Populari.    <' composée  de    -ci-  j' Romanus.  i.  e.  .4//.   C'Inudius: 

toyens '.;  »/////r/r«,  «  composée  de  sol-  eviidemil  (^i  ni/c/Tt,  même   inexacti- 

dats  »   (parmi  les(piels    (»n    comjjlait  tude  d'expressinn  que  ci-dessus,  xi. 

beaucoup    d'étraiigeis,    cf.     xxiv,    7  1 1  ;  xxn,  li  ;  xxiv,8  :  ////■a;t/to/■M//^  du 

et  8j;  turba,  suppléez  pennixla  ;  per-  tvrau  et  de  sa  famille  ;'eos,  i.  e.  Synt- 

fugis,   cf.    XXMI,    1(1.  r'usunns. 

[3]  Dissimulare,   pour    di.ssiinula-  (i    Coram,  «  en  leur  i)résence.  » 

Aan<.  intinilif  lii:<toriqiiC  :     de    même  fTj  Ibi.     i.    e.    St/rncusifi ;    uuar... 

essf  est    pour  ernnt  ;    mnrae  esse,    au  /u//ir.. .,  voy.  xvi,  id';  Itomnao,  singu- 

lieu  de  moruri  (i.  e.  itmrnlKiiitur).  lier  collectif. 

fV  Statim  creati,  •  aussitôt  après  '8'  Que,  i.  e.  m  e»,  voy.  xvm,  4:  /» 

leur    élection.;    dr   iiidnliis,    il    ne  .S7(f'rj!>;;/,  «  en  apparence  ">; /('//a.  ■•  une 

s'a^Ml  pas.ii  proprcmeiil  parler,  .l'une  raison  de  croire  à  la  réalite  de...  -. 

li 
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cae  partis  hominibus  animus  accederet,  in  statione  habere  coepit, 
ingens  in  speciem  ciiminibus  vanis  accesserat  fides;  [9J  ac  primo 
eliam  tumultuose  decurrerat  multitudo  ad  prohibendos,  si  in  ter- 
ram  egrederentur. 

XXVIII.  [1]  In  hac  turbatione  rerum  in  contionem  vocari  pla- 
cuit.  Ubi  cum  alii  alio  tenderent  nec  procul  seditione  res  esset, 
ApoUonidesprincipumunusorationemsalutaremutin  tali  tempore 
habuit  :  ^2J«  Nec  spem  salutis  nec  perniciem  propiorem  umquam 
civitati  ulli  fuisse.  [3]  Si  enim  uno  aninio  omnes  vel  ad  Romanos 
vel  ad  Carthaginienses  inclinent,  nullius  civitatis  statum  fortuna- 
tiorem  ac  beatiorem  fore  :  [4]  si  alii  alio  trahant  res,  non  inter 
Poenos  Romanosque  bellum  atrocius  fore  quam  inter  ipsos  Syra- 
cusanos,  cum  intra  eosdem  muros  pars  utraque  suos  exercitus, 
sua  arma,  sues  habitura  sit  duces,  [o]  Itaque,  ut  idem  omnes  sen- 
tiant.  summa  vi  agenduni  esse.  Utra  societas  sit  utilior,  eam 
longe  rainorem  ac  levioris  monienti  consultationem  esse  ;  [6]  sed 
tamen  Hieronis  potius  quam  Hieronymi  auctoritatem  sequendam 
in  sociis  legendis.  vel  quinquaginla  annis  féliciter  expertam  ami- 
citiarn  nunc  incognitae,  quondam  infideli  praeferendani.  [7]  Esse 
etiani  momenti  aliquid  ad  consilium.  quod  Carlhaginiensibus  ita 
pax  negari  possit,  ut  non  utique  in  praesentia  bellum  cum  eis 
geratur  :  cum  Romanis  exteinplo  aut  pacem  aut  bellum  haben 
dum  ».  iS]  Quo  minus  cupiditatis  ac  studii  visa  est  oratio  habere,  eo 
plus  auctoritatis  habuit.  .Adjectum  est  praetoribus  ac  delectissena- 
torum  militare  etiam  consilium,  jussi  et  duces  ordinum  praefec- 
tique  auxiliorum  siraul  consulere.  [9]  Cum  saepe  acta  res  esset 
-  rnagnis  certaniinibus.  postremo,  quia  belli  cum  Romanis  gerendi 


'91  Ad  prohibendos.  suppléez  Bo-  dû  .-^e  détacher  de  leur  parti  et   trai- 

manos  et/redi.  1er  avec  les  Romains. 

XX vin   rTurbatione.au  lieu  de  [7]  Esse  a  pour  sujet   la   proposi- 

perturbationé,  ne  jtarail   pas  se  ren-  lion  quoil...  possit,  etc.,   •<  ce   fait,  à 

contrer  avant  Tite-Live  \rocaii.  pas-  savoir,  qu'il  est    impossible  de...  "; 

sif  impersonnel  de   l'expression    vo-  momenti,    «  importance  »  ;  ad  consi- 

care  in   contionem  employée    absolu-  lium.      suppléez     capiendum  ;     pnx, 

ment;     plaruit    suppléez    senatui  ;  "  un  accord,  un  traité  d'alliance  >-;  wf 

procul.  voy.   m,  2  ;    principum    unus,  non,  "  sans  que  »  ;  utique,  «  de    toute 

voy.  XXII.  XLii.  i:  7tt  in  tali  tempore,  manière  >•. 

étant  donné  qu'il   le  prononça  dans  [8]  Cupiditatis    ac    studii,    "   de 

des  circonstancos  aussi  critiques.  partialité  iias-ionnée  »:  militare  con- 

[4]  Non  inter.  etc.  l'orateur  veut  silium.  ce  conseil  de  guerre  ne  com- 

dire  que  la  guerre  entre   Rome    et  prenait  en  temps  ordinaire  que  les 

Carthaj^e  sera  moins  affreuse  que  la  officiers    supérieurs  ;    et,   >■  aussi  »  ; 

guerre  civile.  duces  ordinum.  etc.,  (sans  doute  tra- 

[<jj  Vel,   "  ou,  pour  mieux  dire  »  duction  de  "/o/jcv'^î),  il  s'agit  ici   des 

■  R}{  guinqtiaginta.  annis,    voy.  ix,  7;  officiers  subalternes;  praefecti    (ap- 

quondam  infideli.    allusion  à'  la  con-  pellation  romaine  appliquée  à    l'ar- 

duite    des  Carthaginois  pendant   la  mée  auxiliaire  des  Syracusains),  les 

première  guerre   punique;    Hiéron,  chefs  du  contingent  étranger, 

qui    était    leur    allié,    se    voyant   à  '9   Ratio,      ■■    moyen   »  ;     parem, 

peu    près  aban-ionné  par  eux'  avait  cf.  .ï  7. 
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ratio  nulla  apparebat,  pacein  fieri  placuit  cum  eis  mittique  lega- 
tos  ad  rem  confirmandam. 

XXIX.  [1]  Dies  haud  ita  multi  intercesserunt,  cum  ex  Leontinis 
legati  praesidium  fmibus  suis  orantes  venerunti  quae  legatio 
peropportuna  visa  ad  multitndinem  inconditam  ac  tumultuosam 
exonerandam  ducesque  ejus  ablegandos.  [2]  Hippocrates  praetor 
ducere  eo  transfugas  jussus  ;  secuti  multi  ex  mercennariis  auxi- 
liis  quattuor  milia  armatorum  elfecerunt.  [3j  Et  mittentibus  et 
missis  ea  laeta  expeditio  fuit;  nam  et  illis,  quod  jam  diu  cupie- 
baiit,  novandi  res  occasio  data  est,  et  hi  sentinam  quandam  urbis 
rati  exhaustamlaetabantur.  Ceterum  levaverunt  modo  in  praesen- 
tia  velut  corpus  aegrum,  quo  mox  in  graviorem  morbum  recideret. 
[4]  Hippocrates  enim  finitima  provinciae  Romanae  primo  furtivis 
excursionibus  vastare  coepit;  deinde,  cum  ad  tuendos  sociorum 
agros  missum  ab  Appio  praesidium  esset,  omnibus  copiis  impe- 
tum  in  oppositam  stationem  cum  caede  multorum  fecit.  [5J  Quae 
cum  essent  nuntiata  Marcello,  legatos  extemplo  Syracusas  misit, 
quipacis  fidem  ruptam  esse  dicerent  nec  belli  defuturam  umquam 
causam,  nisi  Hippocrates  atque  Epicydes  non  ab  Syracusis  modo, 
sed  tota  procul  Sicilia  ablegarentur.  [6J  Epicydes,  ne  aut  reus  cri- 
minis  absentis  fratris  praesens  esset,  aut  deesset  pro  parte  sua 
concitando  belle,  profectus  et  ipse  in  Leontinos,  quia  satis  eos 
adversus  populum  Homanum  concitatos  cernebat,  avertere  etiam 
ab  Syracusanis  coepit:  [7]  «nam  ita  eos  pacein  pepigisse  cum  llo- 
manis,  ut  quicumque  populi  sub  regibus  fuissent,  et  suae  dicionis 
essent,  nec  jam  libertate  eos  contentos  esse,  nisi  etiam  rognent  ac 


XXIX  [1]  Ex  Leontinis,  voy.  vu,  rum,  en  lui  tuant  beaucoup  de  monde. 
2;pmes/f/n/m,  "  un  corpsde  troupes  "  ;       \h\    Fidem,     etc.,       l'engagement 

finibus  suis,  pour  i)roti'gcr  leur  terri-  quils  avaient  pris  de  rester  en  paix; 

toire  coiMic  les  cnlrcprises  i)Ossil)l<>s  in-ucul,  vny.  m,  -2. 
des  Romains;    omn/cs   j)arait  rcni-        H]  Reus,  il  craignait,  s'il    restait 

placer   ici    le   participe   t'utiu',   voy.  à    fSyiacuse,    d'être    im])li(iué   dans 

XXI,  VI,  2  (cf.    Cic,    (le   sfn  ,    11);  l'accusation  portée  contre  son  frère; 

niuUihulinem    hico)i<lil(iin    <<  foiile  in-  et  ipse,   <<  lui    aussi  ";   in    Leonlinos, 

disciplinée  »)  qualifie  par  avance  les  voy.  vu,  2. 
troupes  dont  il  va  être  question,  S;  2.       [7]  Ita...  ut...,  «  à  cette  condition 

[2]  Eo,   i.  e,    in    Leontinos  :  effecp-  que...  »  ;  eos,    i.   e.  Syniaisanos;    et, 

runt,  "  formèient   un  effectif  d<>...  ",  ■<  aussi  »;  stiae  renvoie  au  sujet  eos, 

[3]  Illis  désigne  ceux  qui  ont([uitlé  les  Syracusains;  essent  a  pour    sujet 

Syracuse  et  hi  ceux  (jui  y  sont   res-  ii,  an'ti-cedent   sous-enteudu  de  7?"'- 

tes  (voy.   xviu,    13    un   emjjloi   ana-  ctom/ur. 

logue     de     illa...     hic...);      ceterum,        [81  "Vel...  vel....   "  snil  ..  '■  soit...  •> 

voy,  vin,    11;    leoai-erutit  a   Iti   \)o\\v  (parce  qu'il   est  indiffèrent  (pie  l'une 

sujet  ;  ro/7)?/.s  ^fc// /•?<///,  la  ville  de  Sy-  des    deux     alternatives    plutôt    «juc 

racuse  est  comparée  à  un  organisn'ie  l'autre    se    trouve    vraie;  ;     rrlirlis- 

malade.  que,  etc.,  entendez  :   «  soit  i»arce  cpie 

'4]  Finitima  provinciae,  voy.  c'tJtait  d(>  leur  ville  .de  LcdUtini», 
XXI,  XXXI,  2;  sinlioneni,  un  jioste  (|u'on  avait  couru  soulever  Syracuse, 
occupé;  par  un  délacliement  des  en  laissant...  "  (i)our  le  lait,  voy.  ci- 
troupes  d'Appius;  ritm    oaetle  inullu-  dessus,  xxi,  4). 
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dorninentur.  [8]  Reniintiandum  igitur  eis  esse  Leontinos  qiioque 
aequom  censere  se  liberos  esse,  vel  quod  in  solo  urhis  siiae  t3')'nn- 
nus  ceciderit.  vel  quod  ibi  primum  conclamatuni  ad  libertateni 
relictisque  regiis  ducibus  Syracusas  concursam  sit.  [9]  Itaque  aut 
eximendum  id  de  foedere  esse,  aut  legem  eam  foederis  non  acci- 
piendam  ».  [10]  Facile  mnltitudini  persuasum  :  legatisque  Syracusa- 
norum  et  de  caede  slationis  Romanae  querentibus  et  Hippocratem 
Atqtie  Epicyden  abire  seu  Locros  seu  quo  alio  mallent,  dummodo 
Sicilia  cédèrent,  jubenlibus  ferociter  responsum  est  [11]  «  neque 
mandasse  sese  Syracusanis,  ul  pacem  pro  se  cum  Romanis  face- 
rent,  neque  teneri  alienis  foederibus».  [12]  Haec  ad  Romanos 
Syracnsani  detulerunt  abnuentes  Leontinos  in  sua  potestate  esse  : 
«itaque  integro  secum  foedere  belium  Romanos  cum  iis  gesturos, 
neque  sese  defuturos  ei  bello  ita.  ut  in  potestatem  redacti  suae 
rursus  dicionis  essent.  sicut  pax  convenisset.  » 

XXX.  [1]  Marcellus  c»»tn  ornni  exercilu  profectus  in  Leontinos. 
Appio  quoqne  accito,  ut  altéra  parte  adgrederetur,  tanto  ardore 
mililumest  usus  ab  ira  inter  condiciones  pacis  interfectae  statio- 
nis,  ut  primo  impetu  urbem  expugnarent.  [2]  Hif»pocrates  atque 
Epicydes.  postquam  capi  muro.s  refringique  portas  videre.  in 
arcem  sese  cum  paucis  recepere:  inde  clam  nocte  Herbesum  pcr- 
fugiunt.  [.3]  Syracusanis,  orto  milrum  armaloruni  agminf  profec- 
tis  domo,  ad  Slylan  flumen  nuntius  occurrit  captam  urbem  esse. 
cetera  falsa  nîixta  veris  ferens  :  [4]  «  raedem  promiscnam  militum 
atque   oppidanorum   factam,    née   quieqnam   pubeirum    arbitrari 


rr  Aut...    aut....   "    ou   bien.,,  ou  tzvov^ô.j,  que  la  iirésenco  de  larticle 

bien...   »    'parce    que    chacune    des  rend  beaucoup  plus  claire:  cf.  vr,  1  ; 

deux  alternatives  exclut  l'aulie  :  ùL  neque  sese  defuturos  ei   hello,  et  que 

la  clause  qui  plaçait  Léontini  dans,  de  leur  c6té  ils   ne  s'abstiendraient 

la  dépendance    de   Syracuse  :    /e.ye»i  pas  de  prendre  part  à  cette  guen  e  ; 

eam     foederis,    uu    traité    d'alliance  sicut  pax  convenissetj  selon  les    con- 

/avec    les   Roinainsi,   qui    contenait  ventions  mêmes  du  traité  d'alliance. 

une    pareille  stipjidalijùn:   non.   acci-  XXX.  fl]  In  Leontinos,    voy.    vn, 

piendam    i  suppléez   sibïj,   <-.  Léontini  î:  alj,  •<  à  cause  de...  <-,  voy,  xxrv,  :y, 

ilevait  repousser...   <'  tci.  XXl]l,-!i.\\\i, i);  ira...  interfecfae 

'10]  Quo    i.  e.   aliquo)    alio,    "  en  stntionis,  voy.  i\,  1;  v,  13;    xxii,   7: 

quelque  autre  endroit  -.  etc.:  inter  condiciones,  «  au  moment 

11]  Alienis,  qu'ils   a' avaient    pas  où  l'on  néï,'ociait.  » 

conclus  eux-jiiéiiies.  ':]]  Agmine,   ablatif   de   manière, 

]12]  Abnuentes,  est  plus  fort  que  accompagné     dun    complément   au 

yiegantes,  quU  remplace;   in  sua  po-  génitif  ^cf.  XXIll.  xviii,  l.ij;  captam 

testaie.  ils  renonçaient   à  leur  impo-  iirbem  e.ss«  dépend  de  l'idée  contenue 

ser  leur  volonté   cf.  xxii,  12):  inte-  dans  nuntius,  •■  un  messager  chargé 

gro...    foedere,  en  laissant    le   traité  d'annoncer  que..."  ;  veris  est  à  l'abla- 

intact,  c'est-à-dire  <■  sans   violer    le  tif    l'comparez  l'expression     miscere 

traité»;    secum   est  une    expression  vinwn  ni/un^. 

adverbiale  qui  joue  i)ar   rapport   à  [4]  Arbitrari  renqdace  «Wy^■/ror  du 
foederele  rôle  d'un  adjectif:   le  tour  style  direct    cf.  nt,  b;  xxii,  3t. 
.employé  par  Tite-Live  correspond  à  ^î]  Quid  agerent,    «  ce  qu'ils   dé- 
lai locution  grecque  t-ùv  -ih<i   «Stoj;.  va'ient  faire  >.  cf.  vi.  ."i  :  ele. 
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-iiperesse;  direptam  iirbem,  bona  locupletium  donata  ».  [5]  Ad 
nuntium  tam  atrocem  constitit  agmen,  con('itatis([iie  omnibus, 
duces  —  erant  aiitem  Sosis  ac  Dinomenes  — ,  quid  ai^-erent,  consul- 
iabant.  [6]  Terroris  speciem  haud  vanam  raendacio  praebuei-ant 
verberati  ac  securi  perciissi  transfiigae  ad  duo  milia  hominum  : 
["]  ceterum  Leontinorum  militumque  aliorum  nemo  post  captam 
urbeni  violatus  fuerat,  suaque  omnia  eis,  nisi  quae  prirnus  tumul- 
tus  captae  urbis  absumpserat,  restituebantur.  [8J  Xec  ut  Leonti- 
nos  irent,  proditos  ad  caedem  commilitones  querentes,  perpeili 
potuere,  nec  ut  eodem  loco  certiorem  nuntium  expectarent. 
[9]  Cum  ad  defectionem  inclinatos  animos  cernèrent  praetores, 
«  sed  eum  motum  haud  diuturnum  fore,  si  duces  amentiae  sublati 
essent  »,  exercitum  ducimt  Megara.  [10]  ipsi  cum  paucis  e((uitibus 
Ilerbesum  proficiscuntur  spe,  territis  omnibus,  per  proditionem 
urbis  potiundae.  [M]  Quod  ubi  frnslra  eis  fuit  inceptum,  vi  agen- 
dum  rati  postero  die  Megaris  castra  movent,  ut  Herbesum  omnibus 
vopiis  oppugnarent.  [12]  Hippocrates  et  Epicydes,  non  tam  tutum 
prima  specie  quam  unum,  spe  undique  abscisa,  consiiium  esse 
rati,  ut  se  militibus  permittei-ent  et  adsuetis  n>agna  ex  parte  sibi 
»'t  tum  fama  caedis  commilitonum  accensis.  obviam  agmini  pro- 
cédant. [13]  Prima  forte  signa  sescentorum  Crclensium  cranf,  qui 
;ipud  Hieronymuui  meruerant  sub  eis  et  Hannibalis  benefîcium 
habebant,  capti  ad  Trasumennum  intcr  Romanorum  auxilia  diniTS- 
sique.  [14]  Ouos  ubi  ox  signis  armorumque  habilu  cognovere, 
Hippocrates  atque  Epicydes ramos  oJeae  ac  veiamenta  alia  suppli- 


ili;  Terroris.  «  dune  chose  ter- 
rible "    1  iilistrait  i)our  Ii'  concret). 

[7J  Ceterum,  voy.  viii,  1 1  :  alio- 
rtmi,  «  autres  que"  les  déserteurs  <- : 
les  Mierc  nairos  d(>  Syracuse  n'avaient 
en  aucun  mal  ;  violalus  fzceral, 
voy.  xxii.  (i;  etc. 

'8]  Nec,  i.  e.  sed  »rc;  Lfontirtos, 
au  lieu  de  in  f.eoidinos,  (ju'on  atten- 
drait (cf.  VII.  2).  puisque  Le.ontini  est 
un  nom  de  peuple  et  non  un  nom 
de  ville  :  proiliton,  entendez  "  se 
plaignant  que  leurs  cainavartes  (ce 
senties  mercenaires  envoyés  à,  Leon- 
tini  qu'ils  ai)|»el!ent  ainsi)  eussent 
été  livrés  au  massacre  »  ;  potucve  a 
pour  sujet  Syrnr7isinii  is.-e.). 

['.j  Sed.  entendez  connue  s'il  y 
avait  -st'il  crederent,  idée  à  laquelle  il 
faut  raltachtn"  eum  motutn  haud  diu- 
'nrnuni  fore;  duces  nmentide,  i.  e. 
.'■'/lici/ile.s  et  Hippocrates;  spe^  <<  avec 
l'espoir  »  ;  (errifis  onniifnts.  i.  o.  rH)ii 
umnes  (crrili  essent  ;  poliund<ic\  vov. 
tin,  15;  etc. 


[Il]  Frustra  l'eniplace  irrituoi  ; 
c'est  un  tour  areliaï(iue:  oppia/narent 
(cf.  XIV,  .")),  "  pour  tâcher  d'emporter 
de  vive  force  >:. 

[\-2]  Non  tam  équivaut  à  minus: 
leur  plan  semblait  peu  si'ir,  mais  ils 
ne  pouvaient  en  imaginer  d'autre  ; 
spe  uniliijue  nljsrisa,  i.  e.  cttm  spes 
undii/ti"  a/jscisn.  ^.«.9f  /  ;  ut  (^xpUque 
en  quoi  coiisislait  leur  plan;m«7//j- 
bus,  aux  soldats  Syracusains. 

[13]  Prima  signa  désigne  les 
trouju-s  formant  la  tète  de  colonne: 
sub  eis  sous  les  ordres  d'Hippocrate 
et  d'Epicyde  :  cnpti...  iliininsique,  voyez 
l>our  le  fait,  ce  qui  a  ét<''  dit  ci-des- 
sus, XXir,  vil,  .'),  mais  i-emarquez 
({ue  dans  le  jiassage  auquel  on  ren- 
voie. Tile-Livc  les  aoulilies.  puiscjuil 
n'y  fait  expressémeul  mention  (jue 
d""s  Latins  ;  iili<i,  allraclion  bien 
connue  avec  veltunentu  supp/ic7ini  : 
orrrre,  infinitif  hisloricpie  i»oui' 
nraluint  ;  ipsi  tledereulw  remplace 
ipsi dedamini  du  style  direct. 
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cum  porrigenles  orare,  «  ut  reciperent  sese,  receptos  tutarentur, 
neu  proderent  SjTacusanis,  a  quibus  ipsi  mox  trucidandi  populo 
Roïiiano  dederentur  ». 

XXXI.  [1]  Enim%ero  conclamant.  «bonum  ut  animumhaberent  : 
omnem  se  cum  illis  fortunam  subituros  ».  [2J  Inter  hoc  conlo- 
quium  signa  constiteraat  tenebaturque  agûien  :  necdum.  quae 
morae  causa  foret,  pervenerat  ad  duces.  Postquam  Hippocraten 
atque  Epicvden  adesse  ordines  pervasit  rumor,  fremitusque  toto 
af'Qiine  erat  haud  dubieadprobantiuui  adventum  eorum.  exleinplo 
praetores  citatis  equis  ad  prima  signa  perrexerunt.  [3]  Qui  mos 
ille.  quae  licentia  Cretensium  esset.  rogitantes  conloquia  serendi 
cum  hoste  injussuque  praetorum  miscendi  eos  agmini  suo,  con- 
prehendi  inicique  catenas  jusserunt  Hippocrati.  [4]  Ad  quam  vocem 
taatus  extemplo  primum  a  Creteasibus  clamor  est  ortus,  deinde 
exceptus  ab  aliis.  ut  facile,  si  ultra  tenderent,appareret  eis  timen- 
dura  esse.  [5]  SoUiciti  incertique  rerum  suarum  Megara,  unde 
profecti  erant,  referri  signa  jubent  nuntiosque  de  statu  praesenti 
Syracusas  mittunt.  [6]  Fraudem  quoque  Hippocrates  addit,  in- 
clinatis  ad  omnem  suspicionem  animis.  et,  Cretensium  quibus- 
dam  ad  itinera  insidenda  missis,  velut  interceptas  litteras.  quas 
ipse  composuerat,  récitât  :  [7j  «  Praetores  Syracusani  consuli  Mar- 
cello ».  Secundum  salutem,  ut  adsolet,  scriptum  erat  «  recte. 
eum  alque  ordine  fecisse.  quod  in  Leontinis  nulli  pepercisset. 
[8]  Sed  omnium  mercennariorum  militum  eandem  esse  causam, 
nec  umquam  Syracusas  quieturas.  donec  quicquam  externorum 
auxiliorum  aut  in  urbe  aut  in  exercitu  suo  esset.  [9J  Itaque  daret 
operam,  ut  eos,  qui  cum  suis  praetoribus  castra  ad  Megara  habe- 
rent  in  suam  potestatera  redigeret  ac  supplicio  eorum  liberaret 

XXXI  [r  Enimvero.   voy.   XXII.  [6]  Velut,  avec  le  parlicipe  pa?sé, 

XXV.  .3:  co*K7a;/<^/W.  "  ils  sécrienltout  connue    chez    Salluste  :  "  qu'il    fait 

d'une  voix   -    implique  l'idée    dex-  semblant  d'avoir  interceitté  «  ;  litte- 

hortation  :  de  là  ut).  ras,  «  un   message  »  ;   Syracusani,  ce 

[2]  TenebattLT,     «    se      Irouvail  sont  les  préteurs    restés   à  Syracuse 

arrêté    ■  :    c'est   la  conséquence    de  qui  sont  censés  l'avoir  écrit, 

l'action    indiquée   par    constiterant ;  [7]  Secundum.     "   après  >- ;    salu- 

/o)-e/.  pour  esse^  cf.  XXIII,  xxviii,  4.  tem,  ■<  la    formule    de  salutation  », 

[3j  Rogitantes.  voy.  XXI,  t,  3  ;  qui,  chez  les  Grecs  (yraîpE-.v),  comme 
eos,  i.  e.  hostes,  qui  se  tire  aisément  chez  les  Romains  {salutem),  se  tr<<u- 
de CM?/!  /(o.s7(? (singulier  collectif;;  co>H-  vait  en  tête  de  chaque  missive;  de 
preheruli.  suppléez  Hippocratem.  qui  là  l'expression  ut  adsolet  (cf.  XXIII, 
est  employé  au  datif  comme  complé-  xxxi,  15),  qui  se  rapporte  unique- 
ment du  .s«"'Cond  inliuitif  exi)rime.  ment  à   salutem  ;  eum,  i.  e.  AJarcel- 

[4"  Exceptus,  -repris  ";   ab  aliis,  lum  ;  in  Leontinis,  \o\.  vu,    2:  quic- 

voy.    XIX.    S:    tenderent    remplace  le  quam,    voy.  vin,   i  ;   m    exercitu  suo 

futur  antérieur  du  style  direct  :  •<  Si  remplace  in  e.rercitu  nostro  du  style 

ultra  te  tenderimus.nobis  timenduni  direct. 

est  "  :  eis  est  le  complément  é'appa-  '9]  Cum  suis   praetoribus    rem- 

■reret.  place  cum  nostris praetoribus  du  style 

r.  Rerum  suarum. voyez  ci-dessus,  direct;  in  suam  potestatem  remplace 

XXIV.  9.                            *  //i /?m>/(  po/es/a/e»i  du  style  direct. 
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tandem  Sj'racnsas.  »  [10]  Haec  cum  recitata  essent,  cum  tanto 
clamore  ad  arma  discursum  est,  ut  praetores  inter  tumuitum 
pavidi  adequitaverint  Syracusas.  rilj  Et  ne  fuga  quidam  eoriim 
seditio  compressa  est.  impetusqiie  in  Syracusanos  milites  fiebant  ; 
nec  ab  ullo  temperatum  foret,  ni  Epicydes  atque  Hippocrates 
irae  multitudinis  obviani  issent,  non  a  misericordia  aut  humano 
consilio,  sed  ne  spem  reditus  praeciderent  sibi.  [12]  et,  cum  ipsos 
simul  milites  fidos  haberent  simul  obsides,  [13]  tum  cognatos 
quoque  eorum  atque  amicos  tanto  merito  primum,  dein  pignore 
sibi  conciliarent.  [14]  Expertique,  quam  vana  aut  levi  aura  mobile 
volgus  esset,  militem  nancli  ex  eo  numéro,  qui  in  Leontinis 
circumsessi  erant.  subornant,  ut  Syracusas  perferret  nuntium 
convenientem  eis,  quae  ad  Mylan  falso  nuntiata  erant,  [15]  aucto- 
remque  se  exhibendo  ac  velut  visa,  quae  dubia  erant,  narrando 
concitaret  iras  hominum. 

XXXII.  [1]  Huic  non  apud  volgum  modo  fides  fuit,  sed  senatum 
quoque  in  curiam  introductus  movit.  Haud  vani  quidam  homines 
palam  ferre  :  «  perbene  detectam  in  Leontinis  esse  avaritiam  et 
crudelitatem  Uomanorum.  Eadem.  si  intrassent  Syracusas,  aut 
foediora  etiam.  quo  majus  ibi  avaritiae  praemium  esset,  facturos 
fuisse.  [2]  Itaque  claudendas  ciincti  portas  etcustodiendam  urbem 
censere.  Sed  non  ab  iisdem  omnes  timere  nec  eosdem  odisse,  ad 
miJitare  genus  omne  partemque  magnam  plebis  invisum  esse 
nomen  liomanum:  [3]  praetores  optimatiumque  pauci  quamquam 

[tOj  Adequitaverint.       au       lieu  Lennfinis,  voy.  .^  8;  perferret,  voyez 

à'ad'tjuiliinn/.  voy.  xvi,  1.  XXIII.  i,  .">  ;  vi,  3;  etc. 

[11]  Foret,  i,  e.  cs-vf/,  voy.   XXII.         1.')^  Auctorem,    "  garant  >•  ;   velut 

xxu,  21  ■,iii,i.e. si...  non  ounisi -jami-  visa,  cf. -i;  (i  ;  ijjiae  dubia  erant,  «des 

sericordia,      voy.    xxx,    1  :    liwnano  événements  sur   la    réalité   desquels 

consilio,  «  par  conii)assion  ».  on  hésitait  encore   •. 

[12]  Et,  entendez   et    ut...;    cum...       XXXII  '\    Apud  volgrum,  au  lieu 

tum...,    «  dune  i)art...    d'autre  part  d'opud  voUjûs  :  volons  connue  niascu- 

aussi...  '.  ;  ipsos  («  les  soldats    syra-  lin  n<'  parait  pas  avoir  appartenu   à 

cusains   eux-niènies    »)     s'oppose  à  la  bonnt'  inngtic 

cof/natos  eonun  (%  V.;);    simul    milites        [2]  Haud    vani.    litote,  au   lieu  de 

fidos  et    simul  obsides    sont  emitloyés  t/raves,    ..sérieux    '-;    ferre,    inlinitif 

avec    haberent     comme     accusatifs  historique,  au    lieu  de  ferebunt  :    in 

attributs  de  milites;  obsides,  ila  \)o\\v-  Leontinis,  voy.  vu,  2;  quo.  «  d'autant 

raient  être  en  leurs  mains  des  otages,  "  plus  que...  ". 

qui      les    garantiraient     au     moins         3'  Cunctl,  "  tous    d'un    commun 

contre   l'hostilité    des    Syracusains  ;  accord  •«;  r^nsf/r,  intinitif  historique, 

pignore  se  rapporte  à  o/js-id^s  :  «  par  au    lieu   de  censebxnt  ;  même  obser- 

le  gage  f[ii'ils  auraient  en  mains  ".  vation    pour  timere,   jjour    odisse  et 

f  IV:  Expertique  a  la  valeur  d'une  pour  esse;  ab,  «du  côte  de...   -,    «  de 

projiosition  causale;   essent   (et    non  la  i)art  de...  •.  ;  ad,'^  auprès    de...  ■•, 

sinl.  bien  qu'il  s'agisse  d'une  maxime  «  aux  veux  de...   ■. 
générale),  jjarce  que  la  règle   de   la       [3]  Inflatl,    «  soulevés,   excités  »  ; 

concordance    des    temjis     est    d'une  ad,  «  en   face  de...  »  ;   propius  prae- 

rigueur  absolue    en  latin;    de    jdus  sentiusque  mnlum  ct\.ri\c\('v\>ie  le  dan- 

mobile...     esset  équivaut    kmovcri...  ger  prochain  cf.  ?;  'i)  que  faisait  coii- 

posset;   ex  en  n7imero  èqu'wnwl    à  ex  rir  a  la  cité  la  piesi'ncf  d'Ilippocrate 

eorum  numéro,   delà    qui...  erant  ;  in  et  d'Epicyde  et   explique    les    senti- 
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inflati  vanonuntio  erant.  tameii  ad  propiuspraesentiusque  malum 
cautiores  esse. 

[4]  Et  j:iQi  ad  Hexapylam  erant  Ilippocrates  atque  Epicv(tes, 
serebanturque  conloquia  per  pi'opinquos  popularium,  qui  in 
exercitu  erant.  ut  portas  ajwrirentsinerentqueconimunempatriani 
defendi  ab  impetu  Komanoruni.  [oj  Jani  unis  forlbns  Hexapyli 
apertis  eoepti  erant  recipi,  <Mim  praetores  intervenerunt.  Et  primo 
iiuperio  minisque,  deinde  auctftritake  deterrendo,  postrenio,  ut 
oiunia  vana  erant,  oblili  iiwjestalis  precibus  agebant,  ne  praderent 
patriam  tyranni  ante  sateltitibus  et  tuiû  eorruptoribus  exercitus. 
[6]  Sed  surdae  ad  ea  omnia  aures  concilatae  umltitudinis  eran^ 
nec  minore  inlus  vi  qu mi  foris  portae  ellringebanlur,  etîraetisque 
omnibus  toto  Hexapylo  agmen  receplum  est.  [7]  Praetores  in 
A.chradinam  cum  juventule  popularium  conrogiunt.  Mercennarii 
milites  perfuirae^jne  et  qnicquid  regiurum  militum  Syracusis  erat 
agmen  liostium  auuent.  [8]  ita  Atiiradina  quoque  primo  impetu 
«apitur.  praetoruimiue  nisi  qui  inter  tumultum  eîîugerunt  omnes 
interficiuntur.  [Oj  Xox  caeclibus  fineni  leoit.  l'ostero  die  .servi  ad 
pQleum  vocati  et  carcere  viiicti  emissi,  confusaque  baec  omnis 
muUitudu  Hippocraten  atque  Epiryden  créant  praetores:  Syracu- 
saeque.  cum  brève  tempiis  libertas  a  Ifulsisset,  in  antiquam  ser- 
vi tutem  recciderant. 

XXXIIl.  i]  llaec  nuntiata  cum  essent  RomaiiLs,  ex  Leon- 
liiiis  mota   suiil    exlemplo   castra  ad  Syracusas.    [2J    Et   ab 


flienls    de    réserve   et   de    i>rudence  question  ^/?<';.  voy.  t.  1 1. 

arêtes  par  Tite-Live  aux  magistrats  [7]  Popularium  cf.  t;    41  s'oppose 

«i  à  quelques  inerubres  du  parti  aris-  à  me/ce»naiii  :  in  Aclttadinain,  roy. 

toci-atiquf.  xxi,  7:  pprfi'.fjaeqite.  Tite-Live  oubMe 

'4,  Serebantur.  on  le>  faisait  suc-  quf   «îapvés    lui    (cf.    xxix,   2'     ils 

céder   Ips  luis  aux    autres:   popula-  avaient  été  tous  cnvoTés  à  Leonlini: 

rium.  "  des  citoyens  ».  rtifiomm  militHut,  la  garde  royale. 

.V;  Unis.     IHêxapyte     avait     six  [8'  Praetxjrum  e^^t  le  comidément 

portes    (courue     l'indique    le   noiu  de  <^fi/  rein]tlaraut  Ti/'^ui  après   nisi, 

ittèm^),  mais  ordinairement  on  n'en  «  «li  ce  n'est  que...   - 

tenait  qu'une  ouverte:    coe/Ai   erant,  ['.r  Ad  pilleum   roy.  xvi.    18>  vo- 

vov.  vu.  U  :  fta/toritate,  par  le  cré-  cati,   on    le-  affranchit     expri^ssion 

dit"  moral    dont    iU  iouis.*aieHl;   n"  rouiaine  appliquée  aux  esclaves >?yra- 

jjroder,:' u(  (i''\t-^n\   de   l'idée  de  sup-  cusains):    viarti.    les     T>ri.«onniers  : 

plier    contenue    dans    ijifcil/us   aije-  emissi  li^.-e.'iuntj  carrere,  «  îiireni  re- 

Jjant;  aide  sH.te'li(ibu^.  elc  lonr  con-  làcltês»:     HipiKtcraten   et    Epicniden. 

cis:  "  àde-s  g-^ns  qui  avaient  été  ja-  sont  des  fornif's  grecques  latinisées: 

dis  les  satellile^s  du  tyran  et  qui.  au-  rreaiU.  voy.    iir.  ."i  :    re/riid^ront,    an 

jourd'hui    corroiupai'cnl    l'arniée  "  ;  plus-qu# -pariait,    pour    marquer    la 

tum  remplace  iiwic  du   style   direct:  rapidité  avec    laquelle  l'action  s'est 

renjar<juez  que  pour  fairejxTKianl  à  accomplie. 

saleUrdbHJi,  Tite-Live  a  employé  ror-  XXXIlt-XXXIV.  Commeneempntdu 

1-uftiorihwi.  contrairemncl  à  la  règle  aièfie  de  St/nu-icse  :  Areliimède  déjoue 

d'après  laquelle  l<^s  substantifs  enior  par  sa  science  tous  /"s  effort»  des  Rn- 

ne  peuvent  servir  qu'à   l'xpi'imer  un  mnins. 

.caractère  p'Tinan.Mit  i.cf.  XXV.  .-).  XXXIII    l]  Ex    Leontinis,    voy. 

61  Toto  Hexapylo,  ablatif  de    la  xxix,  i. 
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Appio  legaf.i  per  portiim  missi  forte  in  qiiinqiieremi  erant. 
Praemissa  quadriremis  cnm  inirnsset  fauces  portiis,  capi- 
tiir:  logati  aegre  effugerunt.  [3^  Et  jam  non  modo  paeis  sed 
ne  hetli  quidem  jura  relicta  erant,  cnm  Romanirs  exercilus 
ad  Olympinm  —  Jovis  id  templum  est  —  niil}e  et  quingentos 
prissus  ab  urbe  castra  posnit.  [4]  Inde  qiioqne  legatos  prae- 
milU  pkciiit;  quibiis,  ne  intrarent  urbem,  extra  port.nn 
Hippocrates  atque  Epicydes  obviam  cum  suis  processeinnt. 
;')|  Romanus  orator  non  bellimi  se  Syracusanis  sed  openi 
aiixilinmque  adferre  ait  et  eis,  qui  ex  média  caede  elapsi 
perfugerint  ad  se,  et  eis,  qui  metu  oppressi  foediorem  non 
exilio  solum  sed  etiam  morte  servitutem  patianlur.  [6]  >ec 
iMedem    nel'andam    sociorum  inultnm    Romanos   passitros  : 

Itaque,  si  eis,  qui  ad  se  perfugerint,  tutus  in  patriam  re- 
ditus  pateret,  caedis  auctores  dedanlwret  libertas  legesque 
Syracusanis  restituantur,  nihil  armis  opus  esse;  si  ea  non 
liant,  quicumque  in    mora  sit,  t)elIo   |)ersec«turos  ».  [7]  Ad 

!  Epicydes,  «  si   qua  ad  se   mandata  haberent,  responsun» 

^  »  ait  ('  se  daturos  fuisse;  rum  in   eoruin,  ad  quos  vene- 

iiiit,  manu  res  Svracusana  esset,  tiini  reverterentui'.   '8    Si 


I 


[2]  Et  ('<  en  outre  »i introduit  une 
proposition  où  se  trouve  ra|)i>ort«ie 
one  autre  raison  fournie  aux  Ro- 
mains de  commencer  les  hostilités  ; 
4ib  Appio,  il  commandait  la  flotte 
(cf.  xxvii,  4)  ;  le(/(iti,  des  parlemen- 
taires ;  per  portuin.  «  avec  ordre  de 
pisser  par  le  port  »  lon  va  voir 
•  (u  ils  PU  furent  emi'èchés)  ;  ifiisxi  et 
forte  ne  doivent  pas  être  séparés  : 
■de  même  joignez  emnt  in  quinqne- 
remi;  fnucex  portus,  >.  le  fïOulet  »  : 
effufinniit,  sur  la  quinqueréme  qui 
suivait  If  vaisseau  capturé. 

\?<]  Et  jam,  i.  e.  ild  factum  est, 
ut  jam...  ;  non  inorio...  srd  ne...  f/ui- 
dern,  voy.  XXIII,  xxix,  Ki;  etc.; 
betfi...  jnr»,  entre  autres  \e  jnn  ler/a- 
tionis,  qui  f,'arantissait  aux  parlemen- 
taires l'inviolabilité:  le/ictti,  i.  e. 
inteqm;  mille...  passus.  vov.  Ces., 
B.  (i..  1,  '>■.',  ."). 

[4]  Inde  quoque,  bien  qu'après 
l'attentat  commis  contie  les  parle- 
mentaires on  pût  ccinsidérer  la  dé- 
marche commf;  inutile;  cnm  .mis, 
«  avec  leur  suite  ■■. 

[b]  Romanus,  au  lieu  de   /lonumo- 


runi  ;  .le  remi)lace  nus  {'<  nous  Ho- 
niains  »)  du  style  direct;  nd  se,  au 
lieu  <ïari  )hm  du  style  direct  ;  metu 
uppre.ssi,  «  dans  les*  anj^oisses  de  la 
peur  "  (ils  craignaient  de  utniveaux 
ivmilevcrsementsi. 

[Vt]  Et  nest  pas  incirrrecl,  car  on 
peut  considéicr  lihertd'^  tef/ent/tie 
comme  l'équivalent  de  l'exitressiou 
française  ••  la  conslituiion  dé'mocra- 
tique  »  ;  in  mora  sil,  voy.  XXII I,  iv, 
7;  perseeuliim.s.  i.  e.  .w  ftrr.terut>irn,9 
('.*,w /'/f//; (antécédent  sous-eutenrln  ('(■>■ 
(j7tir}(m(jui')  v(»y.  XIV,  fi. 

[7  Ad  se  s"(q)pose  à  ///  fornin,...  ef 
désigne  KpicytJe  et  ses  partisans; 
hatieren/  a  le  sens  {Vlinlntissi-nt  (cf. 
XXIII,  XXIX,  7),  i.  e.  acrepinsent  : 
rum...  enset  remplace  rrim...  cri/  du 
style  direct;  renerinf,  nu  altendrarl 
renlisent.  mais  voy.  XXII,  xxxii. 
4-«  ;  reverterentur  re*m|dace  l'impera- 
lif  (-,'«  pers.  plur.)  du  style  direct. 

[S]  Ipsare,  "  f>ar  la  réalité  mèmC". 
c'èst-à-dirf  "  par  la  mai-che  ménie 
des  évt^uement»  >' :  inlcUfrlums  ir.i.se). 
s.-e.  ^(M.-il  y;uiiail  intcllnietis.  un 
stvle  direct;  it<i.  ■■  sur  ces  mots  •■. 
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bello  lacesserent,  ipsa  re  intellecturos  nequaquam  idem 
esse  Syracusas  ac  Leontinos  oppugnare.  »  Ita,  legatis  relic- 
tis,  portas  claiisit. 

'9]  Inde  terra  marique  simul  coeptae  oppugnari  Syracusae, 
terra  ab  Hexapylo,  mari  ab  Achradina,  cujus  murus  iluctu 
adluitur.  Et  quia,  sicut  Leontinos  terrore  ac  primo  impetu 
ceperant,  non  diffidebant  vastam  disjectamque  spatiourbem 
parte  aliqua  se  invasuros,  omnem  apparatum  oppiignanda- 
riim  iirbium  mûris   admoverunt. 

XXXIV.  ij  Et  habuisset  tanto  impetu  coepta  res  fortunam 
nisi  unus  homo  Syracusis  ea  tempestate  fuisset.  [2]  Archi- 
medes  is  erat,  unicus  spectator  caeli  siderumque,  mirabi- 
lior  tamen  inventor  ac  machinator  bellicorum  tormentorum 
operumque,  quibus  quicquid  liostes  ingenti  mole  agerent, 
ipse  perievi  momento  ludificaretur.  [3]  Muros  per  inaequa- 
les  ductos  colles,  pleraque  alla  et  difficilia  aditu,  submissa 
quaedam  et  quae  planis  vallibus  adiri  possent,  ut  cuique 
aptum  visum  est  loco,  ita  génère  onini  tormentorum  in- 
struxit.  '4  Achradinae  murum,  qui,  ut  ante  dictum  est,  mari 
adluitur,  sexaginta  quinqueremibus  Marcellus  oppugnabat. 
0  Ex  ceteris  navibus  sagittarii  funditoresque  et  velites 
etiam,  quorum  telum  ad  remittendum  inhabile  iniperitis  est 


[9]  Fluctu.  i.  e.  mari  ;  sicut  n'a 
point  de  corrélatif:  vastam,  «  éten- 
due »  ;  disjectam  spatio,  où  les  mai- 
sons étaient  clairsemées  ;  urbem, 
voy.  XXIII,  xviii,  1  :  parte  aliqua.  de 
n'importe  quel  côté:  invasuros,  <■  ils 
^our/a/e/j/ pénétrer  de  force  »  :  mûris, 
vov.  XXI.  X,  10. 

XXXIV  ï[  Et,  "  et  vraiment  »  ; 
habuisset  fortunam,  «  aurait  été  cou- 
ronnée de  succès  »  ;  ea  tempestate,  pour 
eo  tempore,  voy.  XXIII,  xv,  8; 
XXVIII,  10. 

[Z_  Is  s'accorde  en  genre  et  en 
nombre  avec  Arclti7nedt:s;  unicus, 
«  incomparable  »  -,  spectator  cae'i  si- 
derumtjue,  «  météorolofrue  et  astro- 
nome» ;  machinator,  <•  constructeur»  : 
tormentorum.  «  de  machines  à  lancer 
des  traits  »,  vov.  notre  édition  de 
César,  pi.  IV,  n"  11  et  \l:  operam- 
que.  «  et  surtout  douvra^'es  défen- 
sifs  '■>  :  quicquid. ..nyererit.  subjonctif  de 
répétition  et  attraction  modale  ; 
ingenti  mole,  «  au  prix  d  efforts  énor- 
mes »  ;  perievi  momento,  en  imprimant 


à  ses  machines  un  mouvement  insi- 
gnifiant. 

[3;  Muros.  au  pluriel,  afin  de  dé- 
signer les  divers  points  de  l'enceinte 
fortifiée;  plpraque...  ;>o.s-5i?n/ sert  dap- 
position  qualificative  à  colles  ;  ple- 
raque s'oppose  à  quaedam  (i.  e.  non- 
nulla.  cf.  XXVI,  1(1).  «  presque  partout... 
ici  et  là...  «:  submissa,  i.  e.  demissa, 
«  moins  élevées  «  ;  quae...  possent, 
«  et  telles  qu'elles  pouvaient...  »  (cf. 
XXIII.  xLvi,  0);  remarquez  de  plus 
la  recherche  de  la  variété;  sum- 
missa...  et...  quae...  possent;  planis 
vallibus,  "  par  des  vallées  tout 
unies  »  ;  cuique  doit  être  joint  à  Icrco 

[4]  Ante.  voy.  xxxiii,  !•. 

[.V  Ceteris  signifie  tous  les  vais- 
seaux autres  que  les  junctae...  binae 
dont  il  sera  parlé.  §  6  :  inhabile,  i.  e. 
intractabile.  et  par  suite  inutile  ; 
imperifis  est  pris  substantivement 
mais  équivaut  à  une  ])roposition 
conditionnelle,  «  si  l'on  n"a  pas  été 
exercé  «  :  r?x  a  la  valeur  d'une  néga- 
tion ;  de  là  quemquam. 
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vix  quemquam  sinevulnere  consistere  in  iniiro  patiebantur. 
[6]  Hi,  quia  spatio  missilibus  opiis  est,  prociil  niuio  tene- 
bant  naves.  Junctae  aliae  binae  quinqiieremes  demptis  inte- 
rioribus  remis,  utlatus  lateri  adplicaretur,  [7]  cum  exteriore 
ordine  remoruiii  velut  una  navis  agereiitur,  turres  contabu- 
latas  inachinaiiientaque  alia  quatiendis  mûris  portabant,  [8] 
Adversus  hune  navalem  apparatum  Archimedes  variae  ma- 
gnitudinis  tormenta  in  mûris  disposuit.  In  eas,  quae  procul 
erant,  naves  saxa  ingenti  pondère  emittebat,  propiores  le- 
vioribus  eoque  magis  crebris  petebat  telis;  [9]  postremo,  ut 
sui  volnere  intacti  tela  in  hostem  ingérèrent,  murum  ab 
imo  ad  summum  crebris  cubitalibus  fere  cavis  aperuit,  per 
quae  cava  pars  sagittis  pars  scorpionibus  modicis  ex  occulto 
petebant  liostein.  [10]  Quae  propius  quaedam  subibant  naves 
quo  interiores  ictibus  tormentorum  essent,  in  eas  toUenone 
super  murum  eminente  ferrea  manus,  firmae  catenae  inli- 
gata,  cum  injecta  prorae  esset  gravique  libramento  plumbi 
recelleret  ad  solum,  suspensa  prora  navem  in  puppim  sta- 
tuebat:  [Hl    dein  remissa  subito  velut  ex  muro  cadentem 


['^j  Hi  les  équipages  du  vaisseau 
dont  il  vient  d'être  question;  missili- 
bus est  au  datif  ;  procul,  voy.  m,  2  ; 
tenehant  (suppléez  iti  aucoris)  s'op- 
pose à  açjerentur  (§  7)  ;  binae,  «  deux 
par  deux  »  {litt.  «deux  chaque  fois»); 
inlerioribus,  qui  se  trouvaient  ici  à 
tribord  et  là  à  bâbord  (et  auraient 
empêché  les  vaisseaux  d'être  accou- 
plés); ut,  i.  e.  ita  ut;  latus  lateri, 
voy.  XXIII.  xxiii,  4. 

[7]  Exteriore.  etc.,  s'oppose  à  in- 
lerioribus remis  (.^  (i)  ;  relut  uria  naris, 
connue  si  les  deux  vaisseaux  n'en 
avaient  fait  qu'un  seul  ;  contalmlatas, 
«à  étages»;  al  in,  attraction  bien 
connue,  voy.  x,  \0:  cXc;  mûris  t/na- 
tiendis,  dalif  de  but,  vov.  XXIII, 
XXVII,  7. 

[H]  Magis  crebris,  au  lieu  de  cre- 
briorilms,  pour  éviter  la  symétrie. 

['■)]  Sui,  ses  concitoyens;  volnere 
intacti,  sans  être  blesses  ;  int/eri-rent 
plus  énergicjue  qn'imînilteretit  ;  ab 
imo  ad  summum,  «  de  bas  en  haut  »; 
cubitalibus  /"e/e, environ  d'une  coudée 
corvée;  cavis  (subst.),  «  de  meur- 
trières »;pcy  otiae  cava,  construction 
qui  rappelle  l'usage  de  César  (cf.  //. 
0.,\.f),\).  pars...])ars...,\.c.alii...a/ii, 
de  là  erant  ;  mais  vov.  xxi,  8  ;  modi- 


cis, «  de  faible  calibre  ». 

[10]  Quae...,  in  eas,  construisez 
in  naves  qtiae  pi-opius  sabibant  (sup- 
pléez cava),  (I  contre  les  vaisseaux 
([ui  passaient  trop  près  de  ces  meur- 
Irièros...  »;  qicaelam,  i.  e.  nonnullae 
(cf.  XXVI,  10),  est  construit  dune 
manière  insolite  comme  ai_)i)Osition  à 
quae  ;quo,  1.  e.  ut  eo,  «  ahn  que  par 
ce  moyen  »  ;  interiores  ictilnis,  "  en 
ileça  de  la  portée  des  coups  »  ;  tolle- 
no/<^  ablatif  d'instrument  dépendant 
\\' injecta  esset  ;  inlii/dla  suit  l'analo- 
gie des  verbes  signifiant  «  attacher 
à...  »;  prorae,  au  datif,parce  qu'on  dit 
alicuiviiicula  inicere  ;  libramento  plum- 
bi, (.  au  moyen  d'un  contrepoids  de 
plomb  »  ;  recelleret  a  pour  sujet 
grammatical  ferrea  mayius,  ce  qui  ne 
donne  pas  de  sens;  car,  ce  qui  re- 
bondissait vers  le  sol,  ce  n'était  pas 
le  grappin,  mais  la  branche  inté- 
rieure du  levier;  suspensa  prora.  etc., 
«  tenait  le  navire  la  proue  en  l'air  et 
le  mettait  debout  sur  sa  poupe.  » 

[11]  Remissa.  ([uand  on  laissait 
retombei'  le  grai)i)in,  en  ùtaiit  le 
contrepoids;  umlae,  voy.  .XXIII, 
XXIV,  Il  :  recideret  semble  être  em- 
ployé au  lieu  du  plus-que-parfail, 
coiùme  XXIII,  XLix,  \  ;  etc.  ;  aliquan- 
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navem  cu;n  iiii^eiiti  trepidatione  naularum  ita  undae  adfli- 
gebat,  ut,  etiainsi  recla  recideret,  aiiquanluiîi  aquae  acci- 
per-et.  H2]  Ita  maritima  oppuçnatio  est  elusa  oinnisque  spe^ 
eo  versa,  ut  totis  viribus  t^^na  adgrederentur.  [13j  Sed  ea 
quoque  pars  eodem  omni  apparatu  toimeiitorum  insliucta 
eiat  Hieronis  inpensiscuraque  permuUosannos,  Archimedis 
unica  arte.  l14j  Xatura  eliaiu  adjuvabat  b)ci,  quod  saxum, 
Lui  inposita  mûri  -fuiidanienta  sunt,  magna  parte  ita  pro- 
cUve  est  ut  non  solum  missa  tormento,sed  etiam  quae  pon- 
dère suù  provokita  essent,  graviter  in  hostem  inciderent. 
[15j  Eadem  causa  ad  subeundum  arduum  aditum  instabi- 
lemque  ingressum  praebebat.  [16j  lia,  consilio  habito,  quo- 
niam  oinnis  conatus  ludibrio  esset,  absistere  oppugnatione 
alque  ubsidendo  lautum  arcere  terra  marique  commeatibuK 
hostem  placuit. 

XXXV.  [IJ  Intérim  Marcellus  cum  tertia  feie  parte  exercitu»  ad 
recipiendas  urbes  profectu.s,  quae  jn  motu  rerum  ad  Carthagi 
nienses  defeceranl.  Hebjruiu  atque  Herbesuni  dedentibus  ipsis 
reoepit,  [2\  Megara  vi  capta  diruit  ae  diripuit  ad  reliquorum  ac 
maxime  Syracasanorum  terrorem.  [3J  Per  idem  fere  tempus  et 
lliinilco,  qui  ad  Pacliyni   promimturium    classem    diu    tenuerat^ 


tuiîi,    «  une    assez    grande  quantité  racuscni.s,    les   Syracusains    se    ni'»- 

de..^  ■"  :   acciperet  n'est  pas  jtuur  ac-  quaient     d'eujj   '(le   subjonctif     e^t 

cepiura  fuisse t  ;  T\iQ-L\\Q  veut  dire  amenM»ai'  'e  style  indirect)  ;  «/-cere. 

que  le  navire  embarquait  beaucoup  i.  q.  prohibere  ou  hUercludere. 

d'eau,  même  chaque  fois  qu'il  retom-  XX>J^V-XXX1X      Le     soulèvement 

bait  horizontalement.  S"','/"e  le  reste  <le  la  Sicile;  difficulté-^ 

[12      Versa,     suppli-ez    est  ;     terra  qu'éprouve^u  les  Hornains  à  maintenir 

«  par  terre   ■  :  oi/gredercnturlsuppléei  leurs  positions. 

Syracus'iSi  a  })our  sujet  Roinani.  XXXV    T  Intérim,    en    attendant 

J;f  Pars.  supi»léezH?«ro/-?«»  ;  o//*»îj,  qu'il   eût   affamé    la    ville;   tertia... 

«  de  toute  espèce"  ;   per  multos  mmos  parte.  «  le  tiers  "  :  //*  mo/u  rerum,pen- 

joue  par  rapport  à    aierunts  iupensis  dant  les  troubles  qu'avait  provoqués 

.cMya(/M'' le  rôle  dun  adjectif.  partout  la  révolution   de    Syracuse; 

[li   Adjuvabat    est    pris    absolu-  ?>s/.s,  -  d'eux-mêmes.  ^) 

ment  :  .sa-cum.  -  la  colline  rocheuse  «;  [2]  Ad  terrorem,  s.  e.concitandum. . 

mat/iHi  parte,  au  lieu  de  l'expression  13  Et  Himilco.  i.  e.  Himibo  quo- 

ordinaire  mnijnn  e:c parte  :itaproclioe  que;  ad  J'achyni  promunturium ,   yoy, 

est,  au  lieu  de  Ha  inclinât  ;  non  sohim  xiii,  H;  lenuerat,  s.-e.  in  ancoris;  ea- 

missa...  sed  etiam  quae...  essent,  même  posuit,    «    débarqua    »;    nequaquam. 

recherche  de  la  variété  que  ci-dessus,  etc.,  doit  être  entendu   ainsi  nequa- 

%  .S  ;  provofula  essent,   au  subjonctif,  quam  tantas  copias  (apposition    à  ce 

par  attraction  modale  qui  •pxé(:b^e)cum  quantis  cnpHs  tenue^- 

l.">   Ad.    subeundum    dépend     de  >'rt^  etc.,    «troupes  qui  n'étaient  nul- 

ad.nnan,,.  prafheljat  ;  adituni  l'SiCCi'S:  lement    aussi    ])eu    nombreuses  que 

jHi/ressuni.  \n  mdTche:  a)'diiu»i.  exXrô-  celles   avec    lesquelles,  etc.,  «  litote 

menient  difficile; /««<a6j7e»î  icf.  XXI,  j^our  »  troupes   bien  supérieures  en 

V   l 'i  nonil'rp     à    celles    avec    lesquelles, 

!•     Ludibrio  esget,   suppléez  Sij-  etc.      : 


^ 
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ad   Ileracleam,  quam  vocant  Minoam,  quinque   et  viginti   milia 
peditum,  triaequituin,  duodecim  elephantos  exposuit,  nequaquam 
cuni  quantis  copiis  ante  tenuerat  ad  Pachyniim  classem.  [4]  Sed, 
postquam  ab  Hippacrate   occupatae    Sj-racusae    erant,    prolectus 
Garthaginem  adjutusque  ibi  et  ab  legaiis   Ilippocratis   et  litteris 
Hannibalis,  qui  venisse  tenipus  aiebat  Siciliae  per  summum  decus 
repetendae,  [5]  et  ipse  haud  vanus  praesens  monitor  facile   perpu 
lerat,  ut  quantae  maximae  possent  peditum  equitumque  copiae  in 
Siciliam  traicerentur.  [6]  Adveniens  Herarleam,  intra  pauoos  inde 
dies  Agrigentum  recepit  :  aliarumque  civilalium,  quao  i)artis  Car- 
thaginiensium  erant,  adeo  accensae  sunt  spes  ad  pellendos  Sicilia 
Romanos,  ut  postremo  etiam  qui  obsidebantur  Syracusis  animos 
sustulerint.  [7]  Et  parle  copiarum  satis  defeudi  iirbem  posse  rati 
ita  inter  se  munera  belli  partiti  sunt,  ut  Epicydes  praeesset  custo- 
diae   urbis,  Hippocrates    Himilconi  conjunctus   bellum   ad  versus 
consulem  Romanum   gereret.   [8]    Cum  decem  milibus  peditum, 
quingentis  equitibus  nocte  per  intermissa  custodiis  loca  profectus 
castra  circa  Acrillas    urbem  ponebat.  [9]  Munientibus  supervenit 
Marcellus  ab  Agrigento  jam  occupato,  cum  frustra  eo  praevenire 
hostem  festinans  tetendisset,  rediens,  niiiil  minus  ratus  quam  illo 
tempore  ac  loco  Syracusanum  sibi  exercitum  obvium  fore  ;  [16] 
sed  tamen  metu  Himilconis  Poenorumque,  ut  quibus  nequac^uam 
eis  copiis,  quas  habebat,  par  esset,  quam  poterat  maxime  intentus 
atque  agmine  ad  omnes  casus  composite  ibat. 

XXXVI.  [1]  Forte  ea  cura,  quae  adversus  Poenos  praepnrata  erul, 
adversus  Siculos  usui  fuit.  Castris  ponendis  incompositos  ac  dis-' 
persos  nanctus  eos  et  plerosque  inermes,   quod  peditum  fuit  cir- 


[4]  Occupatae    erant  (équivaut    à  environs   dAgriffcnte  »  (de  là   leni- 

tenebantur,  cf.  XXI,  xxxm,  10;  XXII,  \)\o\  de  la  préposition)  ;  jam  occupnto, 

XLviu.  4.                                                 .  en  etTct  (cf.  S  G)  Ilippocrate  avait  eu 

[.')]  Et  ipse,  «  lui  aussi  »  ;  monilor,  le  temps  de  s'en  emparer  :  eo  doit  être 

au    lieu  de    cicm    ipse...  ynonei-el,  e&i  rnHaché  k  tetendissel,  et  praevenire  ix 

une    impropriété   d'expression    ana-  fesliiums. 

logue  à  celle  de  ci-dessus,  xxxii,  5  ;  [10]    Tamen,    quoiqu'il   ne  prévit 

;>raesen.9,  «  parce  qu'il  élait  là  en  per-  i)as  une    altacjue    des    Svracusains; 

sonne  »(R.), explique /ia?<rf  ra«U5  (wî'j-  vietu,  voy.    xvii,  4  ;   xix,";"»;    agmine, 

nitor)  ;  (/uantae  maximae,  i.  e.   quam  il  avait  adopté  un  ordre  de  liiarche 

maximae.  qui  lui  i)ermettait  de  résister  à  toutes 

[(')]  Clvitatium,  voy.  i,  4:  sustule-  les  attaques  possibles. 

ririi,  munie  construction  irrégulière  XXXVI  [1     Cura,  les  précautions 

que  ci-dessus,  xvi,  1  ;  xxxi,  10.  prises;    rastri.'i  ponewli.^,  au   lieu  de 

[8]  Custodiis,  ablatif  de  relation  :  duWi  castra  pommt,  cf.  xwi,  11;  qund 

«pour   ce    (jui    était    des    postes   »  ;  peditum     fuit,     >>  ce    qu'nli)pocr;ile 

l'ensemble  de  l'expression   équivaut  avait  en  fait  d'infanterie  »,  cest-A- 

à  per  lora  uhi    cuslndiae  erant   inter-  dire  «  l'infaiiteiie  dont  il  disposai!  «: 

missae  ;  jjrofeclus,    s.-o.   I/ipporrates.  evMCs,  singulier  collectif,  s'oppose  à 

[9]Munientibus,audatif,(l(''pendde  quod    pe/titum    fuit;    remarquez    le 

sMpem;?u'^  «comme  ils  travaillaient  à  manque  voulu  de  svnuitries;  per/u- 

forlifier  leur  camp..;  a6^irn.7t>/(^o,.<  des  gil,  »  réussit  à  s'eui'uir  jusciu'à...  •. 
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cuinvenil  ;    eques,    levi  ceriamine  inito.    cum    Hippocrate   Acras- 
perfugit. 

[2]  Ea  pugna  déficientes  ab  Romanis  cum  cohibuisset  Siculos. 
Marcellus  Syracusas  ledit  ;  et  post  paucos  dies  Himilco,  adjuncto 
Hippocrate.  ad  tlumen  Anapum  octo  ferme  inde  milia  castra 
jiosuit.  [3]  Sub  idem  forte  tempus  et  naves  longae  quinque  et 
qiiinquagiiita  r:artha^iniensium  cum  Bomilcare  praefecto  classis 
in  magnum  portuui  Syracusas  ex  allô  decurrere.  [4]  et  Uoniana 
item  clas<i.s.  triginta  quinqueremes.  legionem  primam  Panormi 
exposuere  ;  versumque  ab  Italia  belium,  —  adeo  uterqiie  populus 
in  Siciliain  intentus  fuit,  —  videri  poterat.  [^]  Legionem  Roma- 
nam.  quae  exposita  Panormi  erat,  venientem  Syracusas  i^raedat- 
liaud  dubie  sibi  futuram  Himilco  ralus  via  decipitur  :  [6j  medi- 
tei'ianeo  namque  Poenus  itinere  duxit  legio  maritimis  locis. 
classe  prosequente,  ad  Ai»pium  Glaudium  Pacliynum  cum  parte 
copiarum  obviam  progressum  pervenit.  ["î]  Nec  diutius  Poeni  ad 
bvracusas  morati  sunt  :  et  Bomilcar  simul  parum  lidens  navibus 
suis  duplici  facile  numéro  classem  liabentibus  Romanis,  simul 
inutili  mora  cernens  nihil  aliud  ab  suis  quam  inopiam  adgravari 
socioruui.  velis  in  allum  dalis,  in  Africam  transmissit,  [S]  et  Hi- 
milco secutus  nequiquaui  Marcellum  Syracusas,  si  qua,  priusquam 
majoribus  copiis  jungeretur,  occasio  pugnandi  esset.  postquam  ca 
nuUa  contigerat  tutumque  ad  Syracusas  et  munimento  et  viribus 
hostem  cernebat,  l'Jj  ne  frustra  adsidendo  speetandoquc  obsidio- 
neni  sociorum  tempus  tereret.  castra  inde  movit,  ut,  quocumqiie 
yocHSset  defectionis    ab   Romano  spes,  admoveret   exercitum  ac 


;2  Octo...  milia.  cf.  Ces.,  B.  6'.,  i, 
"22   •>. 

u-5]  Et  sVjppose  à  ef  (.S4);  decurrere. 
voy.  V,  13  :  etc.:  exposuere  s'accorde 
•  unoiobreavec  triginta  quinqueremes, 
ilipoiition  a  Romanti  rlnusis. 

ji   Namque   est    indûment    placé 

comme   le  :>erait  enim;  Poenus.  Hi- 

milcon  :   'hucit  (au    lieu    d'everritum 

du.rii>.  ellipse  ordinaire  en  pareil  ca<: 

marititnis    Ions  'vov.    i.  1  i  :   etc.).   en 

longeant   la  cote  siid,  probablement. 

7  Et  Bomilcar  s'oppose  à  et  Ht- 

ni'îkn     ;  8)  :  du/tlici   facile,    "  double 

-ms  contredit  ■■  :  nitiil  nliuft...  quam, 

seulement  ",     voy.  XXIII,   m.   bS; 

iiopiam   adgravari    socioi-um,   car  ils 

•taiont  obligés  de  i»ourvoir  à  la  siib- 

-istance   de    la  flotte    carthaginoise 

ualgré  la  pénurie  de  leurs  ressour- 

téS;  relis  in   altum  dntis,  expression 

poétique  icf.  Virg.,  Aen.,  i,  3i  sniv.); 

tranmiiisit  (au  lieu  de  classem   trans- 

inisit).  t'Ilipse  ordinaire. 

jS  Si.  "  pour  le  cas  où...  »  ;  ronti- 


gerat...  rernebat.  le  plns-que-parfait 
et  limparfait  expriment  une  situa- 
tion (jui  se  jtrolonge  pendant  lac- 
complissenjeni  de  l'action  signifiée 
par  castra...  movit  (§  11)  ;  nul/a,  au 
lieu  de  no7i,  correspond  à  notre  locu- 
tion adverbiale  «  en  aucune  façon  »  : 
iid  Sjjracusas,  «  aux  abords  de  Syra- 
cuse ■»  :  munimento,  par  les  travaux 
de  circonvallation  que  les  Romains 
avaient  exécutés  pour  se  mettre  à 
labri  des  entreprises  dune  armée  de; 
secours:  viribus,  ils  avaient  h  leur 
disposition  des  forces  considérables 

(vov.  XXXV.   1). 

['.^]  Tereret,  voy.  XXI,  xi,  3;  al/ 
lioimuio,  le  substantif  verbal  defectio 
conserve  la  construction  du  verbe 
duquel  il  dérive;  suas  re-s  (style  di- 
rect nostras  res)  signifie  les  intérêts 
carthaginois. 

[10]  Ab  ipsis,  voy.  xxxv.  1  :  Roma- 
nis, ce  datif  signifie' que  les  Romains 
y  avai.'Mit  transporté /)oî/r  eux  toute 
ces  provisions. 
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pi'aesens  suas  res  foventibus  adderet  animos.  [10]  Murgantiam 
primiim,  prcxiito  ab  ipsis  praesidio  RoQiano,  recipit,  ubi  frumenti 
magna  vis  commeatusque  omnis  generis  convecti  erant  Romanis. 
XXXVII.  [\]  Ad  hanc  defectionem  erecti  sunt  et  aliarum 
tivitatium  aniini,  praesidiaque  Romanaaiitpellebantiir  arci- 
!>us  aiit  prodita  per  fraudem  opprimebantiir.  [2]  Ilenna, 
t'xcelso  loco  ac  praerupto  undique  sita,  cum  loco  inexpii- 
^naliilis  erat,  tiiiii  praesidium  in  arce  validum  praefec- 
(um([iie  praesidii  haud  sane  opportunuia  insidiantibus 
habehat.  [3]  L.  Pinariiis  erat,  vir  acer  et  qui  plus  in  eo 
ne  posset  decipi,  quam  in  (ide  Siculorum  reponeret.  Et  tiim 
intenderant  eum  ad  cavendi  omnia  curam  tôt  auditae  pro- 
ditiones  defectionesque  urbiiim  et  clades  praesidionim.  [4] 
Itaqiie  die  ac  nocte  Juxta  parata  instrnctaqiie  omnia  custo- 
<liis  ac  vigiliis  erant,  nec  abarmisaul  loco  suo  miles  absce- 
debat.  ^5]  Qnod  ubi  Ilennensium  principes  jam  pacti  cum 
Ilimilcone  de  pioditione  praesidii  animadverterunt  nulli 
occasioni  fraudis  Uumanorum  patere,  '6'  palam  ac  vi  lati 
■ii^endum  urbem  arcemquo  suae  potestalis  aiunt  debere  esse, 
si  lil)eri  in  societatem,  non  servi  in  cnstodiam  traditiessenl 
llomanis.  [7]  Itaque  claves  porfarum  reddi  sibi  aequum 
consent  :  «  bonis  sociis  fldem  suam  maximum  vincuhim 
esse,  et  ita  sibi  populiim  Romanum  senatumque  gratias  ba- 
biturum,  si  volentes  ac  non  coacti  mansissent  in  amicitia  >. 
8j  Ad   ea  Romanus  «  se  in  [iraesidio  impositum  esse   »  di- 

XXXVII  lI   Ad,  «en  présence,    à  /ne,    etc.;    même   consliuctimi   (pie 

loccasioii    de...  <>,  voy.   xx,   11:  rict-  ci-dessus,  XXI,  i,  .').  etc. 

tnlium.  voy.    xxxv.  (i  :  per    fraudem  V    Juxta,    •«également    (voy.    v, 

dépend   d'oppri'/nehanlKv  'suppléez   a  ii!)  ;  C2«/c»^/j/,s.  de  i>06tes  qui  gnrdaienl 

/'omis).  les    points  exposes    à  une  attatiue; 

XXXVIl  [2]-XXXlX,  j]  L.  Pina-  viqiUix,  d.'   sentinelles  char^'àes   de 

riHs   conserve    aux   Romains    la   ville  donner    l'alarme    pendant    la    nuit; 

d'Henna.  mi/es^  sin<;niier  l'ollectil'. 

[2]  Opportunum,  «  donnant  prise  [.".]    Quod   compItMuent    direct   du 

à...  '),   •  facile  à   surprendre   par...  ->  vcrhe   uniuiadverterunt  résume  la  si- 

[?)]  Qui...    reponeret.    «  qui  était  tuation     (pii     vient   dèlre  exposée, 

homme  a  i)laci'r...''  ,  de  1;V  le  sul)jonc-  mais  annonce  aussi  ce  qui  va  suivre  : 

tif    (cf.  V,  :'.  ;     xxxiv.  '.{)  :    plrifi    in   re  nulli...  palei-^.  «  à  savoir  que  Ics  Ro- 

aliqun  j^eponpre  signitit?  litt.  »  placer  mains    ne     donnaient    prise   à    au- 

plus  de  confiance  dans  un  fait  »;  in  cune...  «  ;  palere  est   un   terme  d'es- 

eo.jie  (au  lieu  de  /7i  e<>  vt  iie...\  jitl.  crime. 

«  dans  ce  fait   qu'il  avait  l'intention  [♦;]  Aiunt.      ils  déclarent  à    Pina- 

de  rendre  toute  tromperie  imi)ossilde";  rius  ». 

mfcttr/e7vj7}^  rj/w,"  l'avaient  rendu  en-  [1]    Fidem    suam.    ■     leur   propre 

core  plus  attentif  H... ->;  ro(r»//jo;/i»i/»f,  loyauté  ■•  renxoieii  houis  snciis  ;  iUi . .. 

«  de  se  garder  contre  t(»ut  événement,  .ç/,'.<    à    cette  condition     seulement, 

d'éviter  toute  surjirise    >.  ;    tôt   nudx-  (\\ve...  «  \litt.  «  à  savoir  si...  »). 
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cere  «  ab  imperatore  suo  clavesqiie  portarum  et  custodiam 
arcis  ab  eo  accepisse,  quae  nec  suo  nec  Hennensium  arbi- 
Irio  haberet,  sed  ejus,  qui  commisisset.  [9]  Praesidio  dece- 
dere  apud  Romanos  capital  esse,  et  nece  liberoruni  etiam 
suorum  eam  parentes  noxam  sanxisse.  Consulem  Marcel! uni 
baud  procul  esse  :  ad  eum  mitterent  legatos,  cujus  juris 
atque  arbitrii  res  esset  »  [lOj  «  Se  vero  »  negare  «  illi  niissuros 
testarique,  si  verbis  nihil  agerent,  vindictani  aliquani  liber- 
tatis  suae  quaesituros.  »  [11]  Tum  Pinarius  :  «  at  illi,  si  ad 
consulem  gravarentur  niittere,  sibi  saltem  darent  populi  con- 
cilium,  ut  sciretur,  utrum  paucorum  ea  denuntiatio  an  uni- 
versae  esset  ».  Gonsensa  in  posteruni  diem  contio. 

XXXVIII.  [\]  Postquam  ab  eo  conloquio  in  arcem  sese  re- 
cepit,  convocatis  niilitibus,  «  Credo  ego  vos  audisse, 
milites,  »  inquit,  «  qnem  ad  modum  praesidia  Romana  ab 
Siculis  circumventa  et  oppressa  sint  per  lios  dies.  i  2j  Eam 
vos  fraudem  deum  primo  l>enignitate,  dein  vestra  ipsi  vir- 
tute  dies  noctesque  perstando  ac  pervigilando  in  armis  vi- 
tastis.  Utinam  reliquum  tempus  nec  patiendo  infanda  nec 
faciendo  traduci  posset  !  [3]  Haec  occulta  in  fraude  cautio 
est,  qua  usi  adbuc  sumus;  cui  quoniam  parum  succedit, 
aperte  ac  propalam  claves  portarum  reposcunt  ;  quas  simul 
tradiderimus,  Cartbaciniensium  extemplo  Ilenna  erit,  foe- 
diusque  bic  trucidabimur,  quam  Murgantiae  praesidium  in- 
terfectum    est.  [4]   Xoctem  unam    aegre  ad    consultandum 


[S]  Tn  praesidio,  «  à  ce  poste  »;  connu  du  génitif  dit  de  l'objet  (com- 

dicere.  intînilif  historique,  au  lieu  de  parez  vindicare  liber tatem). 

dicebat.  [Il]  At  illi    remplace    at    vos    du 

[{f  Praesidio  decedere.   <■  quitter  style'direct:  sibi  saltem  darent,  reni- 

soh  poste  ■  :  san.risse  nece,  «avaient  place  wa7/i  5^z//^??i</a<e,  du  style  direct  ; 

puni   de    mort...-      Ult.    «    avaient  dfinuntiatio,  «  sommsition.» 

sanctionné  par  la  mort  dos  coupables  XXXVIII    [1]    Ab,    «    en    sortant 

la    loi    qui   qualifiait  crime   un    tel  de...  » 

acte  »;:  cest  probablement  une  allu-  [2]  Vestra   ipsi    (i.  e.    vestra  ipso- 

sion  à  la  sentence  de  mort  portée  par  rum),  latinisme  connu  ;  perstando  est 

T.  Manlius  contre  son  fil?,  qui  avait  pris  dan>  toute  la  force  de  sa  valeur 

quitté  les  rangs  pour   répondre  à  la  étymologique,  «  en  restant  con.stam- 

provocation    dun    Latin    (cf.    VIII,  ment  sur  pied  »   (R.)  ;  posset,  parce 

vu).  que  jo   souhait  n'est  plus  réalisable. 

■10'' Negare.  au  lieu  de    negabant  '3]  Occulta  qualifie /"raurfe;  es/,  «a 

cf.  £  8  :  "  Dicere  »);  se  r>ero...  missu-  bien  sa  raison  d'être  »  :  adhuc,  «  jus- 

ros  remplace  nos  vero  non  mittemus.  qu'ici  »  reprend  et  précise  l'idée  si- 

du  styledirect,  «  ah:  mais  non,  nous  gnifiée  par    haec    [cautio);  eu-,    i.   e. 

n'enverrons  pas...  »  ;    vtndictam...  H-  eorum   occultae     fraudi   :    propalam. 

hertatis.  «  un  moyen  de  reconquérir  voyez  ci-dessus,  i,  8  :  simul   est  mis 

leur    indépendance  ».   emploi    bien  pour  simul  atque... 
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sumpsi,  qua  vos  certiores  periculi  instantis  facerem.  Orta 
liice  contionem  habituri  sunt  ad  criiiiinandum  me  concitan- 
dumque  in  vos  populum.  [5]  Itaque  crastino  die  aut  vestro 
aut  Hennensiiim  sanguine  Henna  inundabitur.  Nec  praeoc- 
cupati  spem  ullam  nec  occupantes  periculi  quicquani.  babe- 
bitis.  Qui  prior  strinxerit  ferrum,  ejus  Victoria  erit.  [6]  In- 
tenti  ergo  omnes  armatique  signuni  expectabitis.  Ergo  in 
contions  ero  et  tempus,  quoad  omniainstructasint,  loquen- 
do  altercandoque  traham.  [7]  Cum  toga  signum  dedero,  tum 
mihi  undique  clamore  sublato,  turbam  invadite  ac  sternite 
omnia  feiro  et  cavete  quicquam  supersit,  cujus  aut  vis  aut 
fraus  tinieri  possit.  '^8]  Vos,  Ceres  mater  ac  Proserpina,  pre- 
cor,  ceteri  superi  infernique  di,  qui  liane urbeni,  iios  sacrâ- 
tes lacus  lucosque  colitis,  ut  ita  nobis  volentes  propitii  ad- 
sitis,  si  vitandae,  non  ùii'erendae  Iraudis  causa  lioc 
consilii  capimus.  [9]  Pluribus  vos,  milites,  hortarer,  si  cum 
armatis  dimicatio  futura  esset;  inermes,  incautos  ad  satie- 
tatem  trucidabitis  ;  et  consuliscastra  in  propinquo  sunt,  ii<' 
quid  ab  llimilcone  et  Cartbaginiensibus  timeri  possit.  » 

XXXIX.  [1]  Ab  liac  adbortatione  dimissi  corpora  curant. 
Postero  die  alii  aliis  locis  ad  obsitlenda  itinera  clau- 
dendosque  oppositi  exitus;  pars  niaxima  super  tliea- 
trum  circaque,  adsueti  et  an  te  spectaculo  contionum, 
consistunt.  2]  Productus  ad  populum  a  magistratibus  prac- 


[.")]  Praeoccupati,  i.  e.  si  eritis 
prdvuccupdti,  de  iiièiiK',  occupantes  e^l 
1)0 ui'  uccuj.abitis. 

[<i  Quoad.  «  cnattcndanl  que...», 
de  la  le  subjonctif. 

[7]  Toga,  <-  en  agitant  ma  toge  -  ; 
milii,  datif  dit  de  sentiment  ;  «  pous- 
sez-moi tous  le  cri  de  guerre  "  ; 
cavete...  supersit.  con.-^tructiun  ordi- 
naire avec  linipératif  de  cuvere;  cu- 
jus, au  neutre,  est  pris  substantive- 
ment. 

[8]  Ceres  mater,  Déméter;  luco.i, 
e'est  dan.s  le  bois  sacr»'  d'Henna  (pie 
Proserpine  avait  été  enlevée  par  Plu- 
ton;  ita...  si,  «  à  cette  condition  seu- 
lement,  s'il  est  vrai  que...  "  (H.); 
volentes  propitii,  formule  consacrée, 
dans  laquelle  on  n'emploie  aucune 
conjonction  (voy.  xxi,  ÎU). 

[!t|  Pluribus,  "s.-e.  verbes  ;  inennrs. 
au  lieu  de  sed.  inermes...;  remarquez 
la  force  que  donne  à  l'opposition  l'ab- 
sence de  toute  conjonction  adversa- 
tive;  consulis  ra«^rrt,Tite-Live  oublie 


que  Marcellus  est  devant  Syracu»' 
(Cf.  xxxix.  11);  ne  (/iiiil  dépeiul  d  une 
idée  sous-entendue,  mais  qu'on  tire 
aisémenlde  ce  qui  i)r<'Ct(b' :  "et  jiour 
(|ue  NOUS  ne  conceviez  aucune  crainù 
du  cùté  d'Hiniilcon  et  des  Carlba^'i 
nois,  sachez  (jue  lecousulest  camp 
dans  le  voisinage  ". 

XXXIX  [I,  Ab,  «  aussitôt  après... 
corpora    curant,    voy.  XXI,    xxxi,  1  . 
/('mera,  «  les  rues  »:  theatrum,  c'est   là 
([ue    devait    se    tenir    rassemblée   : 
aihueti,  il  •im))ortail  en  effet  t|ne  le- 
soldats  placés  là  en  obseivatiou  fu- 
sent au  courant  des  mouvemenis  qu 
se  produisent  dans  toute  asssenibler 
consislutit   s  accorde    avec    l'idée    ili' 
pluralité  conlenue  dans//r<r.«  ind.rinhi. 
mais  vov.   XX III.  xviii,  Ki;    de  i)lus 
c'est  le  jdnriel  consistunt  qui  amène 
l'accord   adsueti  :  ante  est  adverbe  et 
remplace  anteu, 

[■>]  De  ea  re,  <-  touchant  l'objet  de 
la  discussion  »  (i\  s  aeit  de  la  remise 
des  clefs). 
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fectus  Rornanus  cuni  consulis  de  ea  re  jus  ac  potestateiii 
esse,  non  suam,  et  pleraque  eadem,  quae  pridie,  dixissel, 
Z'  et  primo  sensim  ac  pars  reddere  claves,  dein  jam  una 
Toce  id  omnes  juberentcunctantique  et  difïerènti  ferociter 
minitarentiir  nec  viderentur  ultra  vim  ultimam  dilaturi.tum 
praefectus  tuiia  sii:nuui,  ut  convenerat,  dédit,  [4~  iTii]ites(|ue 
intenti  dudum  ac  parati  alii  superne  in  aversam  contioneni, 
-clamore  sublato,  decurrunt,  alii  ad  exitos  tliealri  conferti 
<>bsistunt.  [5j  Caeduntur  Hennenses  cavea  inclusi.coacervan- 
turque  non  caede  solum  sed  etiain  fuga,  cuni  alii  super  alio- 
runi  capita  ruèrent,  integri  sauciis,  vivi  mortuis  incidentes 
cumularentur.  Inde  passim  discurritur  eturbis  captae  modo 
fugaque  et  caedes  omnia  tenet  niiiilo  remissiore  militum 
ira,  quod  turbam  inermem  caedebant,  quam  si  periculum 
par  et  ardor  certaininis  eos  inritaret.  ^7^  Ita  Ilenna  aut 
jiialo  aut  necessario  facinore  retenta. 

Marcellus  nec  factum  inprobavlL  et  praedarn  Ilonnensium 
militibus  concessit  ratus  timoré  dcterritos  a  iiroditionibus  praesi- 
diorum  Siculos.  [8J  Atque  ea  clades,  ut' urbis  in  média  Sicilia 
sitae  «daraeque  vel  ob  insignem  iDunimento  naturali  locum  vel  ob 
sacraîa  omnia  vestiiziis  raptae  quondam  Proseipinae,  prope  uno 
die  omnem  Siciliam  porvasit.  [9j  Et  quia  caede  infaiida  rebantur 
non  tiominum  tnnium  sed  etiam  deorum  sedem  violatam  esse, 
tum  vero  etiam  qui  .mte  dubii  fuerant  defecere  ad  Poenos.  [lOJ 
Ilippocrates  in<|p  Murg  mtiam.  Himilco  Agrigentum  sese  recepit, 
<,\im  acciti  a  proditoiibus  nequiquam  ad  Hennam  exei'citum  admo- 
vissent.  fH]    Marcellus  rctro   in  Leontinos  redit,  frumentoque  et 


'3   Sensim.  •  d  nw   laron  a  i»Pine  gi;ind  i)Oui'  eux  que  pour  1  ennouji  ". 

sensible '■  iR.i  ; '/iyfere«/i.  il  cherchait  [7]  Aut  malo,   etc.,   Tite-Live   ne 

À  retarder  le  moment  où  il  devrait  veut  pas  se  prononcer  entre  les  deu.x 

donner    le    signal;  ce  détail  est  soi-  alternatives,  mais  il  laisse  entendre 

gneusement  noté  i)ar  Tite-Live.  qui  ([ue.  si   le     massacre   des    habitants 

veulatténuer  1  odieux  du  stratagème,  d  Henna  ne  fut  pas  imposé  par  une 

^4]  Milites,  ceux  qu'il  avait  placés  triste   nécessité,    ce  fut  un  véritable 

en  observation  (S  1);   in/eyri,  au  lieu  crime. 

.de  et  inteyri,  la  jux'.aposiiion  rend  la  [s;  Ut.  «  étant  donné  qu'il  s'agis- 

scène  jdus   vive  que  ne  l'eût  fait  la  sait  de  la  ruine  d'une  ville...;   natu- 

cnordination.  rali,  voy.  xxxvii.  2. 

.!»■  Sauciis  et  mortuis  sont  au  datif  [0]   Tum   vero,    «    alors  pour    le 

etdipendent  d  i/u/^/en/es,  voy.XXIIl,  coup  ». 

XXIV.  11  :  xxxvii,  2  ;  etc.       *  [11]  In  Leontinos,   voy.      vu,    :2  : 

[ti]  Urtis  captae  modo.  «  comme  commentibus,  les  ajjprovisionnements 

dans     une     ville    prise    d  assaut  »  ;  réunis  à  Leontini  ;  ibi,  i.  e.  in  Leon- 

fiigaque  et  caedes.  au   lieu  de  et  fuga  tinis. 

et  caedes,  est  une  construction  iiré-  '\1    "Veteribus.  il  s'agit  «lu  camp 

^uliere;    quod,    «    ce   fait    que...    ■■  :  dont    il    a   été     question    ci-dessus, 

periculum    pur,    "  un    danger    aussi  xxxiii,  ri 
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-ommeatibus  aliis  in  castra  convectis,  praesidio  modico  ibi  relicto, 
-ad  Syracusas  obsidendas  venit.  [12j  Inde  Appio  Glandio  Roniam 
ad  consulatum  petendum  misso,  ï.  Quinctiimi  Crispinuni  in  ejus 
locum.  classi  castrisque  praefîcit  veteribus  :  [13]  ipse  iiibernacuia 
•qninque  milia  passuum  aA  Ilexapylo  —  Leonta  vocant  locum  — 
conimuniit  aedificavitque.  Haec  in  Sicilia  iisque  ad  principium 
hiemis  gesta. 

XL.  [1]  Eademaestate  etcum  Philippe  rege,  quod  jam  ante  siis- 
pectum  fuerat,  motnm  bellnm  est.  [2]  Legati  ab  Orico  ad  M.  Vale- 
rium  praetorem  venerunt,  praesidenteni  classi  Brundisio  Cala- 
briaeque  circa  litoribus,  nuntiantes  «  Philippum  primum  Apolloniain 
leinptasse  lembis  biremibus  centuni  viginti  lluniine  adverse  sub- 
vectarn  ;  [3]  deinde,  ut  ea  res  tardior  spe  fuerit,  ad  Oricuni  clam 
iiocte  exercitum  admovisse:  eamque  urbem,  sitam  in  piano  neque 
uioenibus  neque  viris  atcjue  armis  validam,  primo  impetu  oppres- 
sam  ess€.  »  [4J  Haec  nuntiantes  orabant,  ut  opem  ferret  hostemfjuc 
haud  dubium  Homanis  mari  ac  terra  a  maritimis  urbibus  arceret. 
quae  ob  nullam  aliam  causain,  nisi  quod  imininerent  Italiae,  pete- 
!entur.[oj  M.Yalerius,  duorum  milium  praesidio  relicto  piaepositv- 
que  eis  P.  Valerio  iegato  cum  classe  instructa  paralaque  et,  quod 
longae  naves  militum  capere  non  poterant,  in  onerarias  inpositls, 
altero  die  Oricum  pervenit  [6J  urbemque  eam  levi  tenente  praesi- 
dio, quod  rex  recedens  inde  reliquerat,  haud  magno  certamine 
recepit.  [7J  Legati  eo  ab  Apollonia  venerunt  nuntiantes  «in  obsi- 
ilione  sese,  quod  deflcere  ub  Homanis  nollent.esse  neque  sustinere 
iltravim  Macedonum  posse,  nisi  praesidium  mittatur  Homanum.» 
8]  Facturum  se,  quae  vellent,  pollicitus  duo  milia  delectoriim 
militum  navibus  longis  mittit  ad  ostium  tluminis  cum  praefecto 
socium  (J.  Is'aevio  Oisia,  viro  iniiigroet  perito  militiae.  [9j  Is  exjio- 
-sitis  in  terram  militibus  navibusque  Oricum  rétro,  unde  venerat, 
ad  ceteram  classeni  remissis,  milites  procul  a  tlumine  per  viam 
minime  ab  regiis  ob-sessam  duxit  et  nocte.  ita  ut  nemo  boslium 
'Sentiret,  urbem  est  ingressus.  [iOJ   Diem   insequentem  (juieverc 

[13;  Milia,  voy.   xxxvi,  -l -.  Ltunta,  ':V\  Ea  res.  >-  relli'  tPiilntivc  ->. 

'forme  grec(iue  écrite  en    camclèrcs  ' V'  Hostem.  otr.   •  un  r(»i  (iiii  ctnil 

latins.  l't'nniMuidt'cInn'  ilesUoniains  ":  hit, m 

XL.  Premières  hnstililèx  contre  J*fu-  ni'>-r>it.  p.iirc  (luollfs  elait'ut  silut'r- 

'ippr  de  M(ic('ih>ine.  :  liirnutt'  du  mi.  pii  laci'  tlelif. 

XI.    r  Quod...  suspectum  fuerat.  .">    Inpositis  s'accorde  avec  l'idi'c 

dont  -m  ;ivnit  lii'jà  ;iniMi'av,int  son|>-  de    |>liii'alih'    conlcniio    dans   quod... 

'  Miiiic  riiniuincnce  -.  mlilum,    «  ce    ([ui,    en    fail    de    sol- 

•,';  Praetorem,   vnv.  XX  III.  xnxii,  dats...  '.;  an  li<Mi  do  tpiud,  Hararit  <■! 

1(1;  prot.sidfiileni.  voy.    XXIII,  xxxii.  Kiciuann  ronjcclnrent  (/u".v,  en  sons 

.:  :  cfdt.si,    ablatif  di'ntstrnnK'nl  (ponr  enti-ndaiil  ranltk'cdent    vis;  lahlalil 

la     forme,    cf.    .X.XllL  xi-i,  H);  ch'cn  r»lisolu   s'nppos*'   à  cinti    classe,   piun 

Jittorilma  répond   an  ^v^^c   rat;  àx-r«r,-  éviter  nnc  tro|i  {irande  synn'trie. 

Tv.r;  rfj!^  («'f    X.XTIL  XIX.  S)  •,//«»/( i»if  [\\\    Rétro,  et--..    vuy(iz   ci-dessns. 

idverso,  en  reniuntant  lAoais.  xx,  .'{. 
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dum  praefectus  juventutem  Apolloniatium  armaque  et  urbis  vires 
inspiceret.  L"bi  eavisaiaspectaque  satis  animorum  fecere,  siraulque 
ab  exploratoribus  conperit,  quanta  socordia  ac  neglegentia  apud 
hostes  esset.  [11]  silentio  noclis  aburbe  siae  uUo  tumultu  egressus 
castra  hostium  adeo  neglecta  atque  aperta  intravit,  ut  satis  cons- 
taret  prius  mille  hominum  vallum  intrasse,  quam  quisquatn  sen- 
tiret,  ac,  si  caede  abstinuissent.pervenire  ad  tabernaculum  regium 
potuisse.  [12]  Caedes  proxiinorum  portae  excitavit  hostes  ;  inde 
tantus  terror  pavorque  onines  occupavit,  ut  non  modo  alius  quis- 
quam  arma  caperet  aut  castris  pellere  hostem  conaretur,  [13]  sed 
etiam  ipse  rex,  sicutsomno  excitus  erat,  prope  seminudus  fugiens 
militi  quoque,  nedum  régi,  vix  decoro  habitu,  ad  flumen  navesque 
perfugerit.  Eodem  et  alla  turba  effusa  est.  [14]  Paulo  minus  tria 
milia  militum  in  castris  aut  capta  aut  occisa  ;  plus  tamen  homi- 
num aUquanto  captum  quam  caesum  est.  [15]  Castris  direptis, 
Apolloniatae  catapultas,  ballistas  tormentaque  alia,  quae  oppu- 
gnandae  urbi  comparata  erant,  ad  tuenda  moenia,  si  quando  simi- 
lis fortuna  venisset,  ApoUoniam  devexere  ;  cetera  omnis  praeda 
castrorum  Romanis  concessa  est.  [16]  Haec  cum  Oricum  essent 
nuntiata,  M.  Valerius  classem  extemplo  ad  ostium  lluminis  duxit, 
ne  navibus  capesserefugamrex  posset.  [17]  Itaque  Philippus,  neque 
terres  tri  neque  navali  certamini  satis  fore  parem  se  fidens,  sub- 
ductis  navibus  atque  incensis  terra  Macedoniam  petiit  magna  ex 
parte  inermi  exercitu  spoliatoque.  Romana  classis  cum  M.  Valerio 
Orici  hibernavit. 

XLI.  [1]  Eodem  anno  in  Hispania  varie  res  gestae.  Nam  prius- 
quam  Romani  amnem  Hiberum  transirent,  ingénies  copias  Hispa- 
norurn  Mago  et  Hasdrubal  fuderunt.  [2]  Defecissetque  ab  Romanis 


' iO;  Juventutem    (l'abstrait  pour  lieu  de  perfwjeret,  qui   serait    plu* 

le  concret   désigne  ceux    qui  étaient  régulier. 

en   état  de   porter    les  armes  :   dum,  [141  Minus  (au  lieu  de  ?ninus(ywa»î), 

«pour   se   donner    le   temps  de...  »,  ellipse  bien  connue:  ;)/u.î...  o/j^u«n<o, 

d'où   le  subjonctif;  facere,  suppléez  «  un     nombre     sensiblement     plus 

.  ei.  grand  ». 

[ll]Sllentio,voyezci-dessus.xvii,5:  ^15;  Oppugnandae,   etc.,  au  lieu 

tnill      honxinum,    même    construction  à.Qadoppu(fnandamurbem,\o\.\.X.\\î, 

que    XXIII.    XLiv,  7;  potuisse,   «  ils  xxxiv,  12  :  si,  "  au  cas  où  »;  venisset, 

auraient  pu    .  mêmeconstruction  que  xxxvii,7;etc. 

[12"  Proximorum,  pris  subslantive-  XLI-XLIl .  Eiénements  d'Espagne. 

ment,  conserve  la  construction  quil  XLI  '1]  Varie,  i.  e.  varia  fortuna; 

aurait  comme  adjectif;  tantus  terrer  priusquam,  «  sans   donner    aux    Ro- 

pavorque,  «  une  telle  panique  »  ;   jwn  mains  le  temps  de...  »,  d  où  le  sub- 

modo.    au    lieu  de  non  modo  non,  est  jonctif  :      Hiapanorum    désigne     des 

une  construction  tout  à  fait  inalten-  peuplades  alliées  aux  Romains, 

due.  '^2]  Ni,  i.  e.  nisi  ou  si...  non;  ffibe- 

[15^  Sicu   i,"  dans  le  costume  même  rum.  même  construction  que  XXIII, 

quil'avait  quand...  »)  doit  être  ratta-  xxxvi,  9;  dubiis  animis,  «  alors  que  les 

ché  à  fvgiens.  et  se  trouve  expliqué  esprits  étaient  irrésolus  »  ;  in  tempore, 

par  prope  seminudus  ;  jjerfugerit,  au  «  à  temps,  à  propos.  » 


i& 
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ulterior  Hispania,  ni  P.  Cornélius  raptim  ti-aducto  exercitu  Hibe- 
runi  dubiis  sociorum  animis  in  tempore  advenisset.  [3J  Primo  ad 
Castrum  Album  —  locus  est  insignis  caede  magni  Hamilcaris  — 
castra  Romani  habiiere.  [4]  Arx  erat  munita  et  convexerant  ante 
frumentum;  tamen,  quia  omnia  circa  hostium  plena  erant,  ag- 
menqueRomanum  inpune  incursatum  ab  equitibus  hostium  fuerat 
et  ad  duo  milia  aut  moratorum  aut  palantium  per  agros  interfccta, 
cessere  inde  Romani  propius  pacata  loca  et  ad  montem  Victoriae 
castra  communivere.  [oj  Eo  Cn.  Scipio  cum  omnibus  copiis  et 
Hasdrubal  Gisgonis  filius,  tertius  Carthaginiensium  dux,  cum 
exercitu  justo  advenit,  contraque  castra  Romana  trans  fluvium 
omnes  consedere.  [6j  P.  Scipio  cum  expeditis  clam  profectus  ad 
loca  circa  visenda  haud  fefellit  hostes,  oppressissentque  eum  in 
patentibus  campis,  ni  tumulum  in  propinquo  cepisset.  Ibi  quoque 
circumsessus  adventu  fratris  obsidione  eximitur.  [1]  Castulo,  urbs 
Hispaniae  valida  ac  nobilis  et  adeo  conjuncta  societate  Poenis,  ut 
uxor  inde  Hannibali  esset,ad  Romanos  defecit.  [8]  Carthaginienses 
lliturgim  oppugnare  adorti,  quia  praesidium  ibi  Romanum  erat, 
videbanturque  inopia  maxime  eum  locum  expugnaturi.  [9]  Gn.  Sci- 
pio, ut  sociis  praesidioque  ferret  opem,  cum  legione  expedita  pro- 
fectus inter  bina  castra  cum  magna  caede  hostium  urbem  est 
ingressus  et  postero  die  eruptione  aequefelici  pugnavit.  [10]  Supra 
duodecim  milia  hominum  caesa  duobus  proeliis,  plus  mille  homi- 
num  captum  cum  sex  et  triginta  militaribus  signis.  lia  ab  lliturg 
recessum  est.  [11]  Bigerra  inde  urbs  —  socii  et  bi  Romanorum 
erant —  a  Garthaginiensibus  oppugnari  coepta  est.  Eam  obsidio 
nem  sine  certamine  adveniens  Gn.  Scipio  solvit. 

XLII.  [1]  Ad  Mundam  exinde  castra  Punica  mot  i,  et  Romani  eo 
confestim  secuti  sunt.  [2]  Ibi,  signis  conlatis,  pugnatum  per  quat 
tuor  ferme  horas  ;  egregieque  vincentibus  Romanis  signum  recep- 


;r  Hamilcaris,  Ilaïuilkar  le  Grand,  injsition  sur    la     hauteur;    adventu, 

père  d'ilannibal.  «  giàce  seulenienl  à  l'arrivée  de  son 

['i]  Convexerant, suppléez  incolae;  frère  »  (H.). 

omnia    circa,    voy.    XXIIl,     xL,    10;  [8]  Inopîa,  «  par  la  famine  «. 

fuerat,  voy.   xxx,  7  ;    incursa7'e,   qui  [9]  Inter  bina  castra,  en  passant 

est  intiansitif  chez  Gicéi'on,  se  trouve  entre   les  deux  camps  carthaj^'inois  ; 

ici    emi)loyé  au   passif,   comme   s'il  Tite-Live  a  oublié  tle  nous  dire  ([ue 

était  transitif  ;»/jom/orH??i,  voy.  XXI,  les  Carthat^inois  tout  à  l'heure  con- 

XLvii,  1  ;    palantium   est   une"  forme  centrés   (cf.   ^  5  :    «    Onuies   conse- 

rare.  dere  »)  s'étaient  partagés  en  deux. 

[5]  Tertius  veut  dire  qu'il  arriva  10]  Plus,    suppléez    ([uam;    mille 

avec  les  deux  autres  généraux  car-  «  un  '  millier  ><,    de    là    le   singulier 

thaginois,  cf.  le  grec  r,)-'J£ -î'-oî;7"«<o,  cuptnm  {est);  car  c'est  avec  le  nom 

elle  était  au  complet.         '  de  nombre  et  non  avec  plus  que  l'ac- 

[()]  Circa,    voy.  §  4;  haud,  au   lieu  oord  a  lieu;  cf.  XXIII,   xxx,  (j;  xlvi, 

de  non,  ne  s'emploie  bien  que  devant  4;   etc.;   recessum    est    équivaut    à 

un  adjectif  ou   devant  le  verbe   scio;  Poeni  recesserunt  ;  sine   certamine  (]c- 

ibi  quoque,  même  après  ({u'il  eut  pris  termine  soloit. 

n* 
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lui  est  datum,  quod  Gn.  Scipionis  fémur  tragula  confixum  erat 
pavorque  circa  eum  ceperat  milites,  ne  mortiferum  esset  vulnus. 
,'3]  Ceterum  haud  dubium  luit,  quin,  nisi  ea  mora  intervenisset, 
<:astra  eo  die  Punica  capi  poluerint.  Jam  non  milites  solum  sed 
elephanti  etiam  usqueadvallum  actierant,superque  ipsumnovem 
et  triginta  elephanti  pilis  confixi.  [4J  Hoc  qiioque  proelio  ad  duo- 
decim  milia  horninuDi  dicuntur  caesa,  prope  tria  capta  cum  signis 
militaribus  septem  et  quinquaginta. 

[oj  Ad  Auringem  inde  urbeni  Poeni  recessere,  et,  ut  territis  in- 
staret,  secutas  liomanus.  Ibi  iterum  Scipio  lecticula  in  acieminla- 
tus  conflixit,  nec  dubia  Victoria  fuit  ;  minus  tamendimidiohostium 
quam  antea,  quia  pauciores  superfuerant,  qui  puguarent  occisum. 
[<VI  Sed  gens  nata  instaurandis  reparandisque  bellis,  Magone  ad 
conquisitionem  militum  a  fratre  misse,  brevi  replevit  exercitum 
aniraosque  ad  temptandura  de  integro  certamen  fecit;  [1]  alii  ple- 
rlque  milites,  quippe  pro  parte  totiens  intra  paucos  dies  victa,  iis- 
dem  animis.  quibus  priores,  eodemque  eventu  pugnavere  :  f8]  plus 
octo  milia  hominum  caesa,  haud  multo  minus  quam  n>ille  captum 
€t  signa  niilitaria  quinquaginta  octo  :  et  spolia  i>lurima  Gallica 
fuere,  aurai  torques  armillaeque,  magnus  numerus.  Duo  etiam 
insignes  reguli  Gallorum  —  Moenincoepto  et  Vismaro  nomina  erant 
—  eo  proelio  ceciderunl.  Octo  elephanti  capti.  très  occisi. 

[9J  Cum  tani  prosperae  resm  Hispaniaessent,  verecundiaRoma- 
'los  taadem  cepit.  Saguntum  oppidum,  quae  causa  belli  esset, 
iclasTim  jam  annum  sub  hostium  potestate  esse.  [lOj  Itaque  id 
.ppidum,  vi  pulso  praesidio  Punico,  receperunt  cultoribusque  anti- 
juis,  quos  ex  ils  vis  reliquerat  belli,  restituei-unt  :  [llj  et  Turde- 
tanos.  qui  contraxerant  eiscum  Carthaginiensibus  bellum,  in  pote- 
stateju  redactos  sub  corona  vendiderunt  urbemque  eorum  delerunt. 


XLII  [3'^  Ceterum.    voy.    viii.  11  :  numerus,  apposition  irrégulière,    au 

poluerint.  «  auraient  |iu  »  ;  si  la  j»ro-  lieu    de  armiltaru?»  magnus  numerus 

]>osit)on  était  indépeufiante,  il  y  au-  (cf.  vu.  7;. 

lait  potuerunt  ;  sujjeiyue    ipsum,'  *  au  [9]  Saguntum.  etc.,  cette  proposi- 

moment  même   où  ils  franchissaient  tion    intinitive  dépend  de  l'idée  im- 

!e  fossé  qui  précédait  le  retranche-  pliquée    dans  verecvndia  cepit,   a  ils 

nent  *  ^R.).  eurent  honte    en    pensant   que...  >-  : 

[4]  Ad.  i.  e.  circiter.  quae.  par  attraction  pour  quod;  esset, 

'5]  Conflixit,  "  li\Ta  bataille  *:  wi-  subjonctif   du    style  indirect;   octa- 

us  dimidio,  «  un  noiiibie  moindre  de  vum...  annum,  erreur  de  date  :  il  n'y 

a  moitié  ■■  :  c'tst-à-dire  «  un  nombre  avait  que  cinq    ans  (voy.  XXI,  xv, 

itr-ux  fois  moindre  ».  tî). 

U-y  Gens,  le  peuple  espagnol  :  reple-  [10]  Quo8  dépend  d'une  idée  sous- 

i't,    «  combla  tous  les   vides  de...  »;  entendue,    entendez  :  p  Aux  anciens 

mimosque  fecit.  etc.,    «  et  rendit  aux  habitants  ou  du  moins  à  ceux  d'entre 

-  néraux    Carthaginois  le    courage  eux  qui  survivaient  ». 

;•..    *.  [11]     Contraxerant,    œ    qui    leur 

8'  Caesa.  voy.    XXIII,    XL■^^,    4;  avaient  attiré  ";  c«/w  Carthaginieusi- 

rtlle    captum,    voy.    XLi,    l();7)iagnus  btts  est  Ic  comp]ément  àe  belUan. 
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XLIII.  [1]  Haec  in  Hispania,  Q.  Fabio  M.  Claudio  consulibu«;, 
gesta.  [2]  Romae  cum  tribuni  plebis  novi  iriRgistratuiu  inissent, 
extemplo  censoribus  P.  Furio  et  M.  Atilio  a  M.  Met'ellotribuno  ple- 
bis dies  dicta  ad  populum  est.  [3]  Quaestnrein  euin  proximo 
anno,  adempto  equo.  tribu  inoverant  atque  aerarium  fecerantprop- 
ter  conjurationem  deserendae  Italiae  ad  Cannas  factam.Sed  novem 
tribunorum  auxilio  vetiti  causam  in  magistratu  dicere  dimissique 
fuerant.  [4]  Ne  lustrum  perficerent,  mors  prohibuit  P.  Furi.  M.  Ati- 
lius  magistratu  se  abdicavit. 

[")]  Comitia  consularia  habita  ab  Q.  Fabio  Maximo  consule. 
Creati  consules  ambo  absentesQ.  Fabius  Maximus,  consulis  fîlius, 
■et  Ti.  Sempronius  Gracchus  iteiiim.  [6]  Praetores  fîunt  duo,  qui 
tuiu  aediles  curulcs  erant,  P.  Sempronius  Tuditanus  et  Cn.  Ful- 
vius  Centimalus  et  M.  Atiiius  et  M.  Aemilius  Lepidus.  [7J  Ludos 
scenicos  pej-  quadriduiim  eo  anno  primum  factos  ab  curulibus 
aedilibus  memoriae  proditur.  [8]  Acdilis  Tuditanus  hic  erat,  qui 
ad  Cannas  pavore  aliis  in  tanta  clade  torpentibus  per  medios 
hostes  dux.it.  ^ 

[9]  Comitiis  perfectis  auclore  Q.  Fabio  consule  désignât!  con- 
sules Romam  accersiti  magistratum  inierunt  senatuniqne  de  bello 
ac  provinciis  suis  praetorumque  et  de  exerritibus,  quibus  quique 
praeessent,  consuluerunt. 

XLIV\  [i]  Itaque  provinciae  atque  exercitus  divisi  :  bellum  cum 
Hannibale  consulibus  mandatuui  et  exercituum  unus,  quem  ipse 
Sempronius  habuerat,  aller,  quem  Fabius  consul.  [2j  Eae  binae 
erant  iegiones.  «  M.  Aemilius  praetor,  cujus  peregrina  sors  erat, 
juris  dictione  M.  Atilio  coilegae,  praetori  urbano,  mandata,  Luce- 
riam  provinciam  haberet  legionesque  duas,  quibus  Q.  Fabius, 
-qui  tum  consul  erat,   praetor  pracfuerat.o[3J   P.  Sempronio    pro- 


XLIIl-XLIV.     Elections    li    Jiume  ;  [H;  Auctore.  clc, cet  alilatil  absolu 

désiynntion  des    matjistvnls:    atlribu-  porli!    siii'   JhtuuiDi   nccersiti  :  'luiijuc, 

liondet  prorincea.  au  lieu  liii  singulier,  est  incoiTfCt. 

XLIII  L-^i  Equo,  voy.    xviii,    4  l't  XLIV    1.  Itaque.  i.  e.    att^tie  ita.; 

■i);    aerarium,    \<)\.    ihid.  ;  di'serendae  e.cerciluum     unus,   ♦'te,  tour  concis  : 

Italiae,  pL'nJtif  de  l'objet  complément  c'est  conimi'<'ii  \  avait  eoruni  exerci- 

<ie  conjurationem,  «  une  cons|iiration  tuum.  (/ni  erant  cun.icri/)ti,  duo  consu- 

ayant  pour  objet  l'aliainlon    tie  l'Ita-  libus   mnnduti    sunl.  unus...,  altfr...; 

lie  '>  :  nooevi.    les   neuf  col|éi,'iu'5    «le  eae.   attiaction    bien  connue;    binae, 

Manlius;     in     mat/istratu,      pendant  ->  deux  pour  cbaipie  consul.  » 

qu'ils  étaient  en  char<,'e.  -2    M.  Aemilius.  etc.,  celte  propo- 

[\]  Ne  avec  pruliihere  est  plus  rare  sition  dépiMid  de  mandatum  est,  ut... 

chez    les    écrivains    classiipies    que  qu'il  faut  suppléer  :  aura.  voy.  XXII, 

i  emploi    de    l'intinitif  ;    se  uhdicavit.  xxxv,   5;    prae/uei'at.     à     l'indicalir, 

conune     c'était    la  règle    en    pareil  parce  que  la   proposition  est  une  re- 

•^cas.  jnar(|ue   incidente  de  l'autour,    voy. 

[7]  Eo  anno  primum   ne   modifie  XXI IL,  xxxni,  12. 

'i\\i' per  tj  11(1  ilridunni  :  celte   aiuiée  là,  y.V\     Ariminum,    capitale    de      lu 

fvour  la  iMi'miére   fois  les  représen-  Gaule   cisalpine,  pour   la   (laule  ci- 

rtalions  durèrent  quatre  jours.  salpine     tout    entière,    cf.    XXVill, 

[8:  Duxit.  voy.  wxvi,  G.  xxxvin,  l;5:    binis,  «  deux    pour  clia- 
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vincia  Ariminum.  Cn.  Fulvio  Suessula  cum  binis  item  legionibus 
evenerunt.  ut  Fulvius  urbanas  legiones  duceret,  Tuditanus  a  M.  Pom- 
poaioacciperet.  [4J  Prorogataimperiaprovinciaeque,M.  Claudio  Si- 
cilia  finibus  eis  quibusregaum  Hieronis  fuisset,  Lentulo  propraetori 
proviacia  vêtus.  T.  Otacilio  classis  —  exercitus  nulli  additi  novi, 
— .  [oj  M.  Valerio  Graecia  Macedoniaque  cura  legione  et  classe, 
quam  haberet  ;  Q.  Mucio  cum  vetere  exercitu  —  duae  autem 
legiones  erant  —  Sardinia;  C.Terentio  iegio  una,  cui  jam  praeerat 
ac  Picenum.  [6]  Scribi  praeterea  duae  urbanae  legiones  jussae  et 
viginti  milia  sociorura.  His  ducibus,  bis  copiis  adversus  multa  si- 
mulaut  motaaut  suspecta  bella  muniverunt  Romanum  imperium. 

[7J  Consules  duabus  urbanis  legionibus  scriptis  supplementoque 
in  alias  lecto,  priusquam  ab  urbe  moverentprodigia  procurarunt. 
quae  nuntiata  erant.  [8]  Murus  ac  porta  Caietae  et  Ariciae  etiam 
Jovis  aedes  de  caelo  tacta  fuerat.  Et  alla  ludibria  oculorum  au- 
riumque  crédita  pro  veris  :  «  navium  longarum  species  in  tlumine 
Tarracinae.  quae  nullae  erant,  visae;  et  in  Jovis  Vicilini  templo, 
quod  in  Compsano  agro  est,  arma  concrepuisse,  et  flumen  Ami- 
terni  cruentum  fluxisse  ».  [9]  His  procuratis  ex  decreto  pontificum 
profecti  consules,  Sempronius  in  Lucanos;  in  Apuliam  Fabius. 
Pater  filio  legatus  ad  Suessulam  in  castra  venit.  [10]  Cum  obviam 
filius  progrederetur.  lictoresque  verecundia  majestatis  ejus  taciti 
anteirent,  praeter  undecim  fasces  equo  praevectus  senex,  ut  consul 
animadvertere  proximum  lictorem  jussit  et  is,  ut  descenderet  ex 
equo.  inclainavit.  tum  demam  desiliens  «  experiri,  »inquit,  «volui 
fîli,  satin"  scires  consulem  te  esse  *. 

XLV.  [1]  In  ea  castra  Dasius  Altinius    Arpinus    clam  nocte   cum 

un  deux<';  ut,   <' étant   bien    en-  avait  été  désigné  pour  servir  sous  les 

tendu  que...  "  ordres  de  son  fils  comme  lieutenant. 

[4]  M.  Claudio,  à  Marcellus  ;  fini-  [10]  Lictores.   les   douze    licteurs 

èiw,  ablatif  de  manière;  la  province  marchaient   à  la  file  et  précédaient 

confiée  il  Marcellus  est  celle  qui  se  le    consul;  verecundia,  i.  e.   propter 

confond  avec  lancien    royaume    de  verecundiam;  taciti,  sa.ïis  oser  d'nenn 

Hiéron  ;  nu/// est  au  datif  «  pour  au-  mut  à  Fabius  Maximus  ;  praevectus, 

cun  de  cfs  trois  généraux  «.  il   avait   déjà    dépassé  les  onze  pre- 

[ti'  Jussae.  voy.   XXIII,  vi,  7  ;  x.  niiers    licteurs  et  il  était  arrivé  à  la 

6;  Ô;  xxxviii,?;'  suspecta,  cf.  XL,  1.  hauteur  du  douzième,  qui  précédait 

['\  Scriptis.  p.  conscriptis;  in  alias  immédiatement  le  consul;  ut  consul, 

(i.  4.  cèleras,  cf.   xix,  8),   pour  com-  etc..  ici    encore    Tite-Live   a   voulu 

pléter  l'effectif  des  autres    légions  ;  fondre   en  une  seule  phrase  les  élé- 

mocerent,    même    construction    que  ments  de  deux  périodes  ;  animadver- 

XIV,   h;  procurarunt,   voy.   XXII,    x,  tere,    le     consul    crie    au     licteur   : 

15.  "  Fais  attention  »;  c'est  un  rappel  à 

[8]  Etiam  modifie /ojvs  aerfe-s; /ue-  l'ordre;   is,    le    licteur   (ainsi  inter- 

rfl/.  voy.  xLi,  4  ;  a/î'«.  attraction  bien  pelle);    satin,  abréviation  familière 

connue"  «  et   d'autre*    prodiges    qui  pour  satisne. 

n'étaient  que  des  illusions  des  sens  >' :  XLV-XLVII.  Suite   des  opératious 

nullae,  vov.  xxxvi,  8.  dans  l'Italie  méridionale. 

[9  InLûcanos.  vov.XXIII.xxxvii.  XLV  [1]  Si,  etc.,  «  si  (cette  trahi- 

[Q:'filio.  lilt.  «  pour  son  fils  >>  ;   il  son)    devait   lui   valoir  une   récom- 
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tribus  servis  venit  promittens,  si  sibi  praemio  foret,  se  Arpospro- 
diturum  esse.  [2]  Eam  rem  ad  consilium  cutu  rettuiisset  Fabius 
aliis  pro  transfuga  verberandus  necandusque  videri  ancipitis 
aniini  commuais  hostis,  qui  post  Cannensem  cladem,  tamquam 
cum  fortuna  fidem  stare  oporteret,  ad  IJannibalera  descisset 
traxissetque  ad  defectionem  Arpos;  [3]  tum,  quoniam  res  Romana 
contra  spem  votaque  ejus  velut  resurgere  ab  stirpibus  viileatur, 
novam  referre  proditionem  proditis  polliceatur,  aliunde  stet  sem- 
per,  aliunde  sentiat,  infidus  socius,  vanus  hostis:  'ad  Faleriorum 
Pyrrhique  proditorem  tertiura  -transfugis  ici  documentum  es- 
set.  [4]  Contra  ea  consulis  pater  Fabius  «  temporum  oblitos  ho- 
mines  in  medio  ardore  belli,  tamquam  in  pace,  libéra  de  quoque 
arbitria  »  agere  aiebat,  «  [5]  ut,  cum  illud  potius  agendum  atque 
cogitandum  sit,  si  quo  modo  fieri  possit,  ne  qui  socii  a  populo  Ro- 
mano  desciscant  et  novi  concilientur,  documentum  tamen  dicatur 
statui  oportere,si  quis  resipiscat  et  antiquam  societatem  respiciat. 
[6J  Quod  si  abire  ab  Romanis  liceat,  redire  ad  eos  non  liceat,  cui 
dabium  esse,  quin  brevi  desperata  ab  sociisjlomana  re  foederibus 
Punicis  omnia  in  Italia  juncta  visuri  sint  ?  [1]  se  tamen  non  euni 
esse  qui  Aitinio  fidei  quic([uam  censeat  babendum,  sed  mediam 
secuturum  consilii  viam.  [8J  Xeque  enim  pro  hoste  ne([uepro  socio  in 


pense  «;  foret  remplact^  eril  An  style 
(iirect  (voy.  XXI,  xxxi,  3);  /)/-o  trans- 
fuga, «  en  le  traitant  comme  un 
transfuge  ».  puisqu'il  avait  quitté  le 
parti  des  Romains  pour  passer  du 
côté  d'Hannibal;  ancipitis  on z/hj  dé- 
termine hostis  :  c'était  un  homme  à 
double  face,  que  les  deux  partis  de- 
vaient considérer  comme  ennemi; 
cum  fortuna  fidew  stare,  "que  la  ûdé- 
lité  fût  du  parti  qui  était  le  plus  fort.» 

[■'>]  Tum  remplace  nunc  du  style 
direct;  videntur,  etc.,  tous  ces  ])'ré- 
sents  du  subjonctif  s"ex|)liquent  par 
le  désir  de  varier  l'expression,  voy. 
XXIII,  II,  ô-G;  etc.;  novam,  etc., 
«  compenser  par  une  trahison  nou- 
velle celle  qu'il  avait  commise  au- 
trefois aux  d(''i)ens  des  Rvmains»; 
referre,  au  lieu  de  se  relalurum  esse. 
est  une  né},'lijj:ence  d'expression 
qu'on  trouve  même  chez  César,  cf. 
U.  G.,  IV,  21,  :>;  aliunde,  au  lieu  de 
ah  aliis;  scntire  suit  pour  la  construc- 
tion lanalopie  de  stare,  :  de  même 
que  l'on  «lit  stare  ah  alii/uo,  «  être  du 
parti  de  quelqu'un  »,  on  peut  dire  .î<?/i- 
lireab  aliqrio,  <>  être  jiar  son  opinion 
ducAté  de  quelqu'un  ■>  :  vanus  (i?>i\'o\^- 
pos(Mle  f/rari.i  ;  ad,  .,  on  jdusde  -:  id, 
attMction  ordinaire.  :iii  lieu  de  is. 

c'i]  Temporum    oblitos,     «    seuls 


les  gens  qui  ne  tiennent  pas  compte 
des  circonstances...  »;  agere...  arbi- 
tria, «  décident...  d'après  leur  propre 
sentiment  »;  libéra  déternune  l'idée 
du  verbe  et  équivaut  à  l'adverbe 
'<  librement  «;  de  quoque  (au  lieu  de 
de  quaque  re),  neutre  pris  substanti- 
vement. 

[ô]  Ut,  «  si  Itien  que...  ->  ;  si,  etc.. 
on  explique  comme  s'il  y  avait  ecquo 
modo...  pusfit ;  mais  l'emploi  de  si 
interrojralif  étant  une  construction 
étrangère  au  latin  littéraire,  on  peut 
se  demaniler  s'il  ne  faudrait  pas  en- 
tendre «  pour  le  cas  où- cela  est  ri'a- 
lisable  de  quelque  manière  »  ;  ne  qui, 
au  lieu  de  zcl  nulli,  sert  à  marquer 
une  intention  :  «  s'il  est  possible 
d'imaginer  quelque  moyen,  d'empê- 
cher les  allies  rie  faire  défection  ». 

[7]  Fidei  quicquam,  liltt''ralement, 
«  quoique  ce  fût.  en  fait  de  conliance  » 
pas  la  moindio  confiance)* 

[^J  Neque  enim,  etc.,  la  construc- 
tion est  celle  ci  :  <•  placere  enim 
(sibi)  eum  (i.  e  Dasium)  neque  pro 
hoste  ne(|ue  pro  socio...  habitum 
libéra  custodia...  servari...  »;  in  prae- 
sentia  (ablatif),  «  pour  l'instant  «  ; 
libéra  custodia,  «  en  le  ganlant  à 
vue  »  sans  le  tenir  tout  à  fait  en 
prison  (.Sj  10). 
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praesentia  habituai  libéra  custodia  haud  procul  a  castris  placere 
in  aliqua  fida  civitate  eum  servari  per  belli  tempiis:  perpetrato 
belle  tain  consultaadam.  utrum  prier  defectio  plus  mérita  sit  poe- 
nae,  anhicreditus  veniae  ». 

[9]  Fabio  adsensum  est,  Galenisque  lezitis  traditus  et  ipse  et 
■co:nites:  et  auri  satis  magnum  pondus,  quod  secum  attnlerat,  ei 
servari  jussum.  [iOÎ  Calibus  eum  interdiu  solutumcustodes.se- 
quebantur.  nocte  clausum  adservabant.  [11]  Arpis  demi  primum 
desiderari  quaerique  est  coeptus  :  dein  fama  per  totam  urbem 
volgata  tumultum  ut  principe  amisso  fecit  uietuque  rerum  nova- 
ruui  extemplo  nuntii  missi.  [12]  Quibus  nequaquam  oilensus  Poe- 
nus,  quia  etipsum  ut  ambiguae  tideivirum  suspectum  jara  pridem 
habebat  et  caus  im  nactus  erat  tam  ditis  hominis  bona  possidendi 
vendendique;  [13j  ceterum.  ut  irae  magis  quam  avaritiae  datum 
crederent  homines.  crudelitatem  quoque  ad  aviditatem  addidit. 
[14]  conjogemque  ejus  ac  libères  in  castra  accitos  quaestione  prius 
habita  primum  de  fuga  Altini.  dein,  quantum  auri  argentique 
demi  relictum  esset.  satis  cognitis  omnibus,  vives  combussit. 

XLVI.  [1]  Fabius  alj  Suessula  profectus  Arpos  primum  institit 
oppugnare.  Ubi  cum  a  quingentis  fere  passibus  castra  posuisset. 
centemplatus  ex  propioquo  sitiiuj  urbis  nioenia(jue.  quae  pars  tu- 
tissima  muenibus  erat,  quia  ma.xime  neglectam  cuslodia  vidit, 
ea  potissimum  adgredi  statuit.  [2]  Gemparalis  omnibus,  quae  ad 
urbes  oppugnaudas  usui  sunt,  centurionum  robora  ex  toto  exercitu 
delegit  tribunosque  viros  fortes  eis  praefecit  et  milites  sescentos, 
quantum  satis  visum  est,  attribuit  eesque,  ubi  quartae  vigiliae 
signum    cecinisset.  ad  eum  locum    scalas  jussit  ferre.  [3]  Porta 


*  Ipse,  Da.sius  :  comités,  les  trois 
esclaves  qui  raccompagnaient  (,S  1): 
ei  "  pour  lui  »  '«i  on  se  décidait  à  lui 
ien<lie  la  liberté^;  jussum.  vov.  xliv. 
6  (cf.  XXXIl.  VK  7;  etc). 

'!!']  Soluttun,  «  se  promenant  à  sa 
guise  '>. 

[11]  Coeptus  '?.-e.  est),xoy.  \ni,  10: 
ut,  <.'  couiine  ci'ia  devait  naturelle- 
ment se  ])ro<luire  >>;  mt^tn  rerum  no- 
varum.  «  par  crainte  d'un  changement 
de  politique  «  'd'un  rapprochement 
avec  Rome  . 

;;13"  Quibus,  ablatif  neutre  plarifl. 
remplace  Ins  mintiis:  offensus,  sup- 
pléez est;  Po-nus.  Hannibal  :  ut... 
virum,  «  le  tenant  pour  un  homme...  »  : 
possidendi  iippartient  à  possido  (cf. 
XXV,  3).         " 

[13]  Ceterum,  voy.  vm.  11  ;  datum 
se  rapporte  à  id  {«  sa  conduite  ») 
îous-entendu. 

.14]  Quaestione...  habita  (expres- 


sion romaine  appliquée  à  tine  procé- 
dure imaginée  par  Hannibal;.  «  un»' 
enquête  ayant  été  faite  sur...»; 
dejn,  /jUfnit'um...,  «  l>uis,  pour  décou- 
vrii-  combien...  »  :  remarquez  le  souci 
qu  à  eu  Tit '-Live  d'éviter  la  symé- 
trie :  de  fu<ja.,.  dein  de  auro  arg'ento- 
<{we  (/uod...  relirtnm  ess^t. 

XLVI  J]  Ab  Suessula,  «  du  camp 
de  Suessula  -.  de  là  ab  ;  a  quingentis, 
«  il  une  dislance  de  cinq  cents 
pas...,  »,  voy.  Ces.,  B.  G..  II,  7.  3: 
V,  .32.  1  ;  etc.  ;  ea,  adverbe  «  par  ce 
côté  là.  » 

[i]  Omnibus,  ablatif  neutre  pluriel 
pris  substantivement:  robora.  «  lé- 
lite  »  (l'abstrait  pour  le  concret); 
f/uantum.  «  quantité  qui...  »  :  signum 
est  le  sujet  de  cecinisset.  qui  remplace 
le  futur  antérieur  cecinerit  («  aura- 
retetili  »)  du   style  diirct. 

■<_  Infrequenti  via  (ablatif  ab- 
solu;,   >    la    rue   (qui  y   conduisait) 


à 
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îbi  humilis  et  angiista  erat  infrequenti  via  per  desertara  partem 
urbis.  Eam  portam  scalis  prius  transgresses  murum  aperire  ex 
interiore  parte  aut  claustra  refringere  jiibet  et  tenentes  partem 
urbis  cornu  signum  dare,  ut  ceterae  copiae  admoverentur  :  «  pa- 
rata  oinnia  atque  instructa  sese  habiturum  ».  [4]  Ea  inpigre  facta 
et  quod  impedimentum  agentibus  fore  videbatur,  id  maxime  ad 
fallendum  adjuvit.  Imber  ab  nocte  média  coortus  custodes  yigi- 
lesque  dilapsos  e  stationibus  subfugere  in  tecta  coegit,  [5]  soni- 
tusque  primo  largioris  procellae  strepitum  molientium  portam 
exaudiri  prohibnit,  lentior  deinde  aequaliorque  accidens  auribus 
magnam  partem  hominum  sopivit.  [6J  Postquam  portam  tenebant 
cornicines  in  via  paribus  intervallis  dispositos  cancre  jubent,  ut 
•consulem  excirent.  [7]  Id  ubi  factum  ex  composite  est,  signa 
efferri  consul  jubet  ac  paulo  ante  lucem  per  effractam  portam 
urbem  ingreditur. 

XLVll.  [IJ  ïum  demum  hostes  excitati  sunt  jam  et  imbre  con- 
qniescente  et  propinqua  luce.  [2]  Praesidium  in  urbe  erat  Ilanni- 
balis,  quinqiie  milia  ferme  armatorum,  et  ipsi  Arpini  tria  milia 
hominum  armarant.  Eos  primos  Poeni,  ne  (juid  ab  tergo  fraudis 
esset,  hosti  opposuenmt.  [3j  Pugnalum  primo  in  tenebris  angus- 
tisque  viis  est.  Cum  Romani  non  vias  tanlum  sed  tecta  etiam  pro- 
xima  portae  occupassent,  ne  peti  superne  ac  volnerari  possent,  [4] 
cogniti  inter  se  quidam  Arpinique  et  Romani  atque  inde  conloquia 
€oepta  fieri  percunctantibus  Romanis,  {-6]  «  qnid  sibi  velleni 
Arpini,  quam  ob  noxam  Romanorum  aut  quod  njeritum  Poeno- 
rum  pro  alienigenis  ac  barbaris  Italici  adversus  veteres  socios 
Romanos  bellum  gérèrent  et  vectigalem  ac  stipendiariam  llaliam 
Africae  facerent  »,  [6]  Arpinis  purgantibus  «  ignaros  onmium  se 
venum  a  principibus  datos  Poeno,  captos  oppressosque  a  paucis 


n'étant  pas   fréquentée  »  ;  ces    mots  dispositions     qu'il     ;ivait    prises.     ■ 

sont  expiiiiués  par/<e/-  deserio.-n.  etc.;  XLVll  [3]  Cum,  au  lieu  de  deinde: 

claustra,   l(!s   lianes  placées  eu  tra-  c«w....  s'ojipose   ii  ;;/w"mo  de  la  phrase 

vers  des  deux  battants;  /e/ten/ps,  i.e.  précédente;    superne,  du    haut    des 

<um  tunerent.  lenasscs. 

[4]Quod,  etc.,  «  une   circonstance  [\]   Quidam,    voy.    xxvi,    10;    et, 

qui  paraissait  de  nature  à  j,'èner...  »  ;  voy.'   XXI 11,    xvui",  7;    etc.;   coepin, 

ad  fallendum,  «  pour  tromper  la  sur-  voy.  vu,  Ki. 

veillance    des   ennemis   >>;   in    terla  ^' Africae  est  au  dét if. 

coeyit,  fin  d'un  vers  hexamètre  (voy.  Ili]  Purgantibus,    «    cherchant  à 

XVI,  0).                                                   '  s'excuser  en  disant  (jue...  »;  de  là  le 

[5]    Molientium.    «do     ceux    qui  style  indirect:  ow7î/?/»(,  pluriel  neutre 

s'acharnaient     contre...    ><  ;      portam  pris  sulistantivcment,    au  lieu  d'oni- 

le  parliciiie,  bien  que  pris  substau-  niii^n  rerimt. 

tivement.    conserve   sa    construction  -7]  Conloqui,    inlinitiC   historiciue, 

verbale;    Icnlior  arridens,  «  :\.vn\n\\i  au     lieu     de   anihiiiiiv.hindur,    <<  en};a- 

plns  Uaiiqnillement...  »  geaicjit    la    conversation     avec...»; 

["]  Postquam...     tenebant,     voy.  pracfur.  appellation  romaine    appli- 

XXXI,  2;  à'  l'^Vt,  sur  la  roule  qui  alUut  qm>e  au    premier    ina<,M8lrat   d'Arpi; 

-de  la  porte  au  camp  romain.  ah  futis,  ses  soldats  le  conlriiitjneal  à 

[7j    Ex    composito,     «    selon     les  les  suivre;  inter  siyna  i.  e.  iutcr  ma- 


304 


T.    LIVI 


A. U.C.  541] 


esse  ».  [7]  Initio  orto  plures  ciim  pluribiis  conloqui,  postremo 
praetor  Arpinus  ab  suis  ad  consulem  deductus,  fideque  data  inter 
signa  aciesque  Arpini  repente  pro  Romanis  adversus  Cartha^i- 
niensem  arma  vertenint.  [8]  Hispani  quoqiie,  paulo  minus  mille 
homines.  nihil  praeterea  cum  consule  pacti.  quam  ut  sine  fraude 
Pvmicum  emitteretnr  praesidium  ad  consulem  transtulerunt 
signa.  [9]  Carthaginiensibus  portae  patefactae  emissique  cum  fide 
incolumes  ad  Hannibalem  Salapiam  venerunt.  [10]  Ita  Arpi  sine 
clade  ullius  praeterquam  unius  veteris  proditoris,  noti  perfugae, 
restituti  ad  Rornanos.  [11]  Hispanis  duplicia  cibaria  dari  jussa; 
operaque  eorum    forti  ac  fideli  persaepe  res  publica  usa  est. 

[12]  Cum  consul  alter  in  Apulia,  aller  in  Lucanis  esset,  équités 
centuni  duodecim  nobiles  Campani  per  speciem  praedandi  ex 
hostium  agro  permissu  aiagistratuum  ab  Capuaprofectiad  castra 
Romana.  quae  super  Suessulam  erant,  venerunt,  stationi  militum, 
qui  essent.  dixerunt  :  «conloqui  sese  cum  praetore  velle.»  [13]  Gn. 
Fulvius  castris  praeerat:  cui  ubi  nuntiatum  est,  decem  ex  eo 
numéro  jussis  inermibus  deduci  ad  se,  ubi,  quae  postularent, 
audivit  —  nihil  auteni  aliud  petebant,  quam  ut  Capua  recepta 
bona  sibi  restituerentur  — .  in  fidem  oinnes  accepti.  [14]  Et  ab 
altero  praetore  Sempronio  Tiiditano  oppidum  Atrinum  expugna- 
tum.  Amplius  septeai  rallia  hominum  capta  et  aeris  argentique 
signati  aliquantum. 

[15]  Rornae  foedum  incendium  per  duas  noctes  ac  diem  unum 
tenuit  :  solo  aequata  omnia  inter  Salinas  ac  portam  Carmentalem 
cum  Aequimaelio  Jugarioque  vico  inde  et  teraplis  Fortunae  ac 
matris  .Matutae.  [16]  Et  extra  portam  late  vagatus  ignis  sacra 
profanaque  multa  absumpsit. 

XLVIII.  [1]  Eodem  anno  P.  et  Cn.  Cornelii.  cum  in  Hispania  res 


nipulos  (dont  les  sit/na  étaient  les 
étendards  :  advei'sus  Cartlwffinien- 
sem.  le  singulier  collectif  est  em- 
ployé ici  surtout  pour  éviter  une 
trop  grande  symétrie  avec  le  pluriel 
pro  homanis. 

[8]  Minus  mille,  au  lieu  de  minus 
quam  mille,  comme  presque  toujours 
en  pareil  cas  ;  sine  fraude,  «  sans 
être  maltraité  ». 

[9]  Cum  fide,  «  avec  un  sauf-con- 
duit -. 

[lO;  Unius,  c'était  Dasius,  dont  la 
famille  avait  été  mise  à  mort  sur 
les  ordres  dHannibal  (cf.  xlv,  14  . 

[11]  Cibaria.  "  ration  ». 

[12]  In  Lucanis.  vov.  XXIII, 
XXXVII.  10:  ab  Capua,  cf.  XXIIL 
xvin,  14. 

[13]  Nuntiatum  est  a  pour  sujet 


id  sous-entendu  ;  jussis,  voy.  xlv,  9; 
etc.;  deduci.  «  de  les  lui  amener  sous 
bonne  escorte  «;  ^uae...  «  quel  était 
l'objet  de  leur  demande  »:  Capua  re- 
cepta, i.  e.  ubi  Capua  recepta  essrt  ; 
bona,  «  leurs  biens  »  (que  les  Cam- 
paniens  ne  manqueraient  pas  de 
confisquer,  dès  qu'ils  apprendraient 
leur  trahison,!. 

[14]  Amplius,  au  lieu  d'amplius 
quani  {cf.  §  8r.  signati,  «  monnayé  »  ; 
aliquantum.  «  une  quantité  notable  ». 

[15]  Tenuit,  voy.  XXIII,  xliv,  6  ; 
absumpsit,  plus  énergique  que  con- 
sumpsit. 

XLVIII-XLIX.  Syphax.  roi  des 
Numides,  devient  l'allif^  de  Home. 

XLVIII  [1]  Cornelii,  vox.  XXIII, 
XXVI,  2  :  «  p.  et  Cn.  Scipiones  :  » 
c'est     la     construction     ordinaire 
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prosperae  essent  multosque  et  veteres  reciperent  socios  et  novos 
adicerent,  in  Africain  quoqiie  spem  extenderunt.  [2]  Syphax  erat 
rex  Numidaruiii,  subito  Garthaginiensibiis  hostis  factus  :  [3]  ad 
eum  centuriones  très  iegatos  miserunt,  qui  cum  eo  amicitiam 
societatemque  facerent  et  poliicerentur,  si  perseveraret  urguere 
bello  Carthaginienses,  gratam  eam  rem  fore  senatui  populoque 
Romano  et  adnisuros,  ut  in  tempore  et  bene  cumulatam  gratiam 
référant.  [4]  Grata  ea  legatio  barbaro  fuit:  conlocutusque  cum 
legatis  de  ratione  belli  gerundi,  ut  veterum  militum  verba  audi- 
vit,  quam  multarum  rerum  ipse  ignarus  esset,  ex  conpai'atione 
tam  ordinatae  disciplinae  animimi  advertit.  [5]  Tuni  primum,  ut 
pro  bonis  ac  fidelibus  sociis  facerent,  oravit,  ut  duo  legationem 
referrent  ad  imperatores  suos,  unus  apud  sese  magister  rei  milita- 
ris  resisteret  :  «Rudem  ad  pedeslria  bella  Numidarum  gentem 
esse,  equis  tantum  liabilem;  [6]  ita  jam  inde  a  principiis  gentis 
majores  suos  bella  gessisse,  ita  se  a  pueris  insuetos;  sed  habere 
hostem  pedestri  fideutein  Marte,  oui  si  aequari  robore  virium 
velit  et  sibi  pedites  comparandos  esse  ;  ["]  et  ad  id  multitudiue 
hominum  regnum  abundare,  sed  arniandi  ornandique  et  instruendi 
eos  artem  ignorare  ;  omnia,  velut  forte  congregata  tarba,  soluta 
ac  lemeraria  esse».  [8]  Facturos  se  in  praesentia.  ((uod  vellet, 
legati  respondent  lide  accepta,  ut  remitteret  extemplo  eum,  si 
imperatores  sui  non  comprobassent  factum.  [9J  Q.  Slatorio 
nomen  fuit,  qui  ail  regem  remansit.  (]um  duobus  Romanis  rex 
Numidas  iegatos    in   Hispaniam  misit  ad  accipiendam  lidem  ab 


reciperent  et  adicerext,  à  l'imparfiiit  direct;  equis,  au  datif,  hahilem  étant 

et   non-  au    plus-quo-parfait,     pour  construit  comme  idoneuin. 

signifier  que  chaque  jour  les  Scipions  [(il  Ita,   i.   e.  ei/nis;  insuetos   rcm- 

reçoivenl  de  nouvelles  adhésions.  yXdiCQ  insueti  sumus  du  style  direct; 

[2j  Syphax,    entendez  ibi    Syphax  chez  Tite-Live,  comme  chez  Lucrèce 

erat.  el  chez  Horace,  j»swe.îce/"e est  employé 

[3]  Legatos  est  l'attrihut  de  cenlJi-  transitivement  et  sif^nitie  «  habituer 

riones  ;  adm.suros,   au  lieu    i\e  se  ad-  à...»;  pedestri...   Marte,   au   lieu  de 

nisuros   es.<te,\'o\.   xviii,  VI;  référant,  pedestrilms  proeliis,  est  une  faconde 

voy.    XXIII,    II',   ;j-0:     xxvii,    10-11;  parler  familière  aux  Romains, 

etc.  [7' Ornandique  et...,  voy.  xLvn,4; 

[4]  Veterum,    les  trois  centurions  ro/(f/?7v/r(/(/ /»//ya,  ablatif  absolu, 

étaient  de  vieux  soldats  ;   quam  mul-  [8]  Fide  accepta  est  la  condition 

ta.rum  rerum,  etc.,  est  le  complément  de  facturos  se  (style  diivct  faciennis)  : 

d'aniiiium  advertit.  «  Nous  agirons  sVbm  tes  (lt''sirs,mais 

[.')]   Primum,    «  connue    première  à  une    condition,    c'est  que  lu  nous 

preuve  d'amitié  »  est  le  complément  engageras  ta  parole  de  donner  sur- 

(i'oravii  et    se    trouve    i'xi)liqué  par  le-chanij)  congé,  etc.  »;eum,    celui 

lit  duo...  referrent..., unus, ..resisteret  des    trois   qui     resterait    auprès    de 

«  ceci,  k  savoir  que  tandis  que  deux  Syphax. 

d'enlre   eux...,    le    troisième,  etc.»;  V'^  Qi^i ''^  po^ir  s^'^'V'deiU  <?/  Sdus- 

suos  riMivoie  au  sujet  do   re ferrent  et  cn\ru(\u  ;  ad  accipiendam ^dein,  «  ])om' 

sese  au  sujet  de  la   proposition  prin-  recevoir  leur  parole  »  ;   les   Scipions 

cipale;  en  d'autres  termes,  suos  rem-  devaient  s'engager  ])ar  sei'ment  aôlre 

place   vestros,  et    .se.vf,  nte    du    stvie  ses  allit's. 
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imperatoribus  Romanis.  [10]  Isdem  mandavit,  ut  protinus  \iuni- 
das.  qui  intra  praesidia  Caithaginiensium  auxiliares  essent.  ad 
transitionem  peilicerent.  [11]  Et  Statorius  ex  multa  juveutute  régi 
pedites  conscripsit  ordinatosque  proxime  rnorera  Romanum  in- 
stmendo  et  decurrendo  signa  sequi  et  servare  ordines  docuit  et 
operi  aliisque  justis  militaribus  ita  adsuefecit,  [12]  utbrevirex  non 
equiti  magis  fideret  quam  pediti  conlatisque  aequo  campo  signis 
justo  proelio  Carthaginiensem  hostem  superaret.  [13]  Romanis 
quoque  in  Hispania  legatorum  régis  adventus  magno  emolnmento 
fuit:  namque  ad  famam  eorum  transitiones  crebrae  ab  Numidis 
coeptae  fieri.  Ita  cum  Sypbace  Romanis  coepta  amicitia  est. 

Quod  ubi  Cartliaginienses  acceperunt,  extemido  ad  Gaiam  iu 
parte  altéra  Numidiae  —  Maesuiii  ea  gens  vocalur  —  regnantem 
!e£ratos  mittunt. 

XLIX.  [1]  Filiuni  GalaMasinissam  habebat  septemdecem  annos 
natum,  ceterum  juvenem  ea  indole,  ut  jam  tum  appareret  majus 
regnum  opulentiusque.  quam  quod  accepisset,  facturum.  [2]  Legati, 
quoniam  Syphax  se  Romanis  junxisset,  ut  potentior  societate 
eorum  ad  versus  reges  populosque  .\fricae  esset,  [3]  docent  melius 
fore  Galae  quoqae  Carthaginiensibus  jungi  quam  primum,  ante- 
quam  Syphax  in  Hispaniam  aut  Romani  in  Africam  transeant  : 
opprimi  Syphacem  nihildum  praeter  nomen  ex  foedere  Romano 
habentem  posse.  [4]  Facile  persuasum  Galae,  filio  deposcente  id 
bellum.  ut  mitteret  exercitum:  qui  Carthaginiensibus  legionibus 
conjimotis  magno  proelio  Sypbacern  devincit.  Triginta  milia  eo 
proelio  hominum  caesadicuntur.  [5]  Sypliax  cum  paucis  equitibus; 
in  Maurusios  ex  acie  Numidas  —  extremi  prope  Oceanum  adver- 
5us   Gades    colunt    —   refugit    adtluentibusque  ad    famam    ejus 


\0]  Isdem,  «    il  donne  en    même  [i"]  Coeptae.  voy.  vu.  lu. 
temps  fi  se<  envoyés  mission  de...  >>;  XLIX    1    Ceteriim.   voy.  viii,    tl. 
praesidia.  Je?  places  fortes  occupées  '-2]  Junxisset.  subjonctif  du  style 
par  les  Carlhaj:inois;e««^n^  subjonc-  indirect  :  même  remarque  [touresset, 
lif  du  style  indirect.  la  phrase-  résumant   tout  entière  les 
•    [11]  Ordinatos,  rangés  en  centu-  ai-^cuments  des  ambassadeurs. 
ries  :  proxime  iiiorem  Bomanam.  *  d'une  ji[  Quoque,  Gala  lui  aussi  y  trou- 
façon  très  voisine  de  la  méthode Ro-  veiait  les  avantages  (comme  lès  Car- 
mii\ne»;i)isttiieinioeidernn'e7itloreu\-  thajjinois;  notnen,    le    nom,    le   titre 
])lacent  des  sut)stanlifs  verbaux  inu-  d'allié;  habentem.  i.  e.  cuni    nihildum 
sites      et     indiquent      les      moyens  prapter  nomen...  haberet. 
d'instruction  (rfocM!/^    employés  '  jjar  [4]  Persuasum  (  s. -e.    est)    a   pour 
Statorius  :  «  par  des  formations  tac-  complément    ut    mitteret;  filio   depo- 
tiques   et   des  manœuvres  densem-  sceate,  d'autant    que   Masinissa    de- 
ble  »;  opeW,  «  aux  travaux  de  siège  »  ;  mandait    à    conduire   cette   guerre: 
ju^stis    est    pris    substantivement    et  qui  a  p'Mir  antécédent  exercitum. 
signifie  «  obligations,  devoirs  ».  'h]  Extremi,    "    à   l'extrémité   du 
[12;  Non...    magls...    quam,   lati-  pays   des    Numides»;    colunt,   i.    e. 
ni'snje    connu     pour    tantum    pediti  iucolunt    (le    simple    pour    le    com- 
qunritum  equiti    (fideret  ;  justo  «   con-  posé), 
orme  aux  règles  t>. 
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tindique  barbaris  ingentes  brevi  copias  armavit,  [6J  cum  quibus 
in  Hispaniam  arigusto  diremptam  freto  traiceret.  Inlerea  iMasi- 
nissa  cum  victore  exercitu  advenit  ;  isque  ibi  cum  Syphace 
ingenti  gloria  per  se  sine  iillis  Garthaginiensium  opibus  gessit 
bcUum. 

["]  In  Hispania  nihil  memorabile  gestum  praeterquam  quod 
Celtibemm  juventutem  eadem  mercede,  qua  pacta  cum  Carthagi- 
niensibus  erat,impei'atores  Romani  ad  se  perduxerunt,  [8]  etnobi- 
lissimos  Hispanos  supra  trecentos  in  Italiam  ad  sollicitandos 
populares,  qui  inter  auxilia  Hannibalis  erant,  miserunt.  [Id  modo 
ejus  anni  in  Hispania  ad  memoriam  insigne  est,  quod  mercenna- 
rium  militem  in  castris  neminem  ante  quam  tum  Celtil)eros 
Romani  habuerunt.l 


'   Cum  quibus,  voy.  XXI,  xl,  2;  voquer   leur  défection»;  popularcs- 

XLiv.  5;  XXIII,  xLvi,  8;  etc.,  etc.;  «  concitoyens  >- ;  ejus  ««nj  («  appar- 

iraireret.   au   subjonctif   parce    que  tenant  à  l'annëe  qui  vient  de  s'écou- 

cum    quibus    équivaut   à  ut    («  dans  1er  >>)  complément  de  /(/,  «  ce  fait  »  ; 

l'intention  de...  «),  cum  Us...  modo,  «   seulement»;  quod,  «-parce 

[7]  Eadem  m.ercede,  etc..    ablatif  que...    »  ;    nterceiimtrium,    il    semble 

de    prix  :  «  pour  un  salaire    égal  à  bien    pourtant    que     les     Romains 

celui  dont  ils  étaient  convenus  avec  avaient  eu   déjà  des  Gaulois  à  leur 

ies  Carthaginois  ».  solde   pendant   la   première    guerre 

[Hl  Ad   sollicitandos,  «  pour  pro-  punique. 
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P.  Cornélius  Scipio,  postea  Africanus.  ante  annos  aedilis  factus. 
Hannibal  urbem  Tarenton  praeter  arcem.  in  quam  praesidium 
Romanorum  fugerat,  per  ïarentinos  juvenes,  qui  se  noctu  vena- 
tum  ire  simulaverant,  cepit.  Ludi  Apoliinares  ex  Marci  carminibus 
quibus  Cannensis  clades  praedicta  fuerat,  instituti  sunt.  A  Q.  Ful- 
vio  et  Ap.  Claudio  consulibus  adversus  Hannonem  Poenorura 
ducem  prospère  pugnatum  est.  Tib.  Sempronius  Cracchus  procon- 
sul, ab  hospite  suo  Lucano  in  insidias  deductus,  a  Magone  inter- 
fectusest.  CenteniusPaemila.  qui  centurio  mi[itaverat,cum  petisset 
a  senatu,  ut  sibi  exercitus  daretur,  pollicitusque  esset,  si  im- 
etrasset.  de  Hannibale  victoriam.  octo  milibus  acceptis  militum 
dux  factus  contlixit  acie  cum  Hannibale  et  cum  exercitu  caesus 
est.  Capua  obsessa  est  a  Q.  Fulvio  et  Ap.  Claudio  consulibus.  Cn. 
Fulvius  praetor  maie  adversus  Hannibaiem  pugnavit,  in  quo  proe- 
lio  XX  milia  homiuum  ceciderunt  :  ipse  cum  equitibus  ducentis 
etîugit.  Claudius  Marcellus  Syracusas  expugnavit  tertio  anno  et 
ingentera  se  virum  gessit.  In  eo  tumultu  captae  urbis  Archimedes 
intentus  formis,  quas  in  pulvere  descripserat  interfectus  est.  P.  et 
Cn.  Scipiones  in  Hispania  tôt  rerurn  féliciter  gestarum  tristem 
exitum  tulerunt.  prope  cum  totis  exercitibus  caesi  anno  octavo, 
quam  in  Ilispaniam  ierunt.  Amissaque  ejus  provinciae  possessio 
foret,  nisi  L.  Marci  equitis  Romani  virtute  et  industria  contractis 
exercituum  reliquiis  ejusdem  hortalu  bina  castra  hostium  expu- 
gnata  essent.  Ad  XXVII  milia  caesa,  ex  mille  octingentos  praeda 
ingens    capta.  Dux    Marcius  appellatus  est. 

I.  [1]  Dum  haec  in  Africa  atque  in  Hispania  geruntur,  Hannibal 
in  agro  Sallentino  aestatem  consumpsit  speper  proditionem  urbis 


I-III  [7]   Hannibal  dans  V Italie  mé-  17;     etc.;    potiwiàae,     voy.     XXI^^ 

ridionale^ Evénemenlx.  de  Rome.  Elec-  xiii,  5  :  ipsorum  ne  «ert  qu'à  oppo-^*  r 

tions;  répaiHition  des  prorinces.  les  Sallentins  aux  habitants   de  Ta- 

I  [1]  Dum,  etc.,  voy.  XXIII,  xxxiv,  rente. 
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Tarentinoruni  potiundae.  Ipsorum  iaterimSallentinorum  ignobiies 
urbes  ad  eum  defecerunt.  [2j  Eodem  tempore  in  Briittiis  ex  duo- 
decini  populis,  qui  anno  priore  ad  Poenos  desciverant,  Corisentini 
et  Tauriani  in  fidem  populi  Romani  redierunt;  [3J  et  plures  redis- 
sent, ni  T.  Poniponius  Yeientanus,  praefectus  socium,  prosperis 
aliquot  populationibus  in  agro  Bruttip  justi  ducis  speciem  nactus, 
tumiiltuario  exercitu  coacto,  cum  Ilannone  conflixisset.  [4]  Magna 
ibi  vis  hominuni,  sed  inconditae  turbae  agrestium  servorumque, 
caesa  aut  capta  est.  Minimum  jacturae  fait,  quod  praefectus  inter 
ceteros  est  captus,  et  tum  temerariae  pugnae  auctor  et  ante  publi- 
canus  omnibus  malis  artibus  et  rei  publicae  et  societatibus  infi- 
dus  damnosusque.  [5]  Sempronius  consul  in  Lucanis  multa  proe- 
lia  parva.  haudullum  dignum  memoratu  fecit  et  ignobilia  oppida 
Lucanorum  aliquot  expugnavit. 

[6]  Quo  diutius  trahebatur  bellum  et  variabant  secundae  adver- 
saeque  res  non  fortunam  magis  quam  animos  hominum,  tanta 
religio  et  ea  magna  ex  parte  externa  civitatem  incessit,  ut  aut 
homines  aut  dei  repente  alii  viderentur  facti.  [1]  Nec  jam  in 
secreto  modo  atque  intra  parietes  abolebanlur  Romani  ritus,  sed 
in  publico  etiam  ac  foro  Gapitolioque  mulierum  turba  erat  nec 
sacrificantium  nec  prccantium  deos  patrio  more.  [8J  Sacrificuli  ac 
vatesceperant  hominuni  mentes  ;  quorum  numerum  auxit  ruslica 
piebs,  ex  incultis  diutino  bello  infestisque  agris  egestate  et  metu 
in  urbem  conpulsa,  et  quaestus  ex  alieno  errore  facilis,  quem  velut 
concessae  artis  usu  exercebant.  [9J  Primo  secretae  bonorum  indi- 
gnationes  exaudiebantur;  deinde  ad  patres  etiam  ac  publicam 
querimoniam  excessit  res.  [10]  Incusati  graviter  ab  senatu  aediles 
triumvirique  capitales,  quod  non  prohibèrent,  cum  emovere  eam 
multitudinem  e  foro  ac  disicere  adparatus  sacrorum  conati  essent. 


[2]  Annopriore.Tite-Livooublioce  \SJ  Sacrificuli.    piètres  de   culte 

qu'il  a  dit  ci-dessus,  XXII,  lxi.  11;  étrangers  ; iv/icv,  c  devins  >>;  qicunnu 

XXIII,  XX,  4;  XXX,  1;  XXiV,  1,  1.  i.   e.  sacrificu/orum  et  vufion:  rmlica 

[i]  Socium,  voy.  xxiv,  xx,  1  ;  justi  plebs...  coujiuLsa,  même  construction 

ducxs.  <'   d  un  général  régulièrement  que  ci-dessus,  XXI,  i,  f)  ;  ex  utieno 

nommé  »  (R.).  en-o/e,  joiu»  par  rapport  à  quaestus  le 

[4J  Quod,  «  ce  fait  que...  »   et  la  rôle  d'un  qualificatif, 
proposition  qu'il  introduit  servent  de  [U]  Indignatlones,  <-  dos  protesta- 
sujet  à  wuni'wMw  y'ac////-ae /'w<7;.socJt'^t-  tions    indi;^nè('s  "\jmtjlicam  querimu- 
tUms,  «  aux  comi)aguies  «(dont  il  avait  nium.  une  plainte  adressée  aux  repré- 
fait  partie).  sentants  de  l'Etat. 

[•'•JInLucanis,  voy.  XXIII,  xxxvii,  [[{)]    Quod    sigaitie     le     reproche 

lO-,                        ,  fait  par  le  sénat;  de  là  le  subjonctif 

[t'j  Non  magis  équivaut  à  minus;  proliiberent  ;     cum...     conati     cisent , 

tanta  relii/io,  «  un  tel   penchant  à  la  devrait  être  la  proposition  princiiiale; 

superstition    »  ;    remarquez   que    la  mais  Tite-Live   l'a  subordonnée   un 

proposition   principale  devrait  coin-  peu  lourdement  à  la  proposition  sui- 

niencer    par    eo    maf/i.-i,    j)uisque    la  vante,   pour   éviter   deux  périodes  ; 

phrnse  commence  par  quo  diutius.  quin  viulafcntur,  «  qu'un  ne  les  mal- 

[7]Intra  parietes,"  dans  leprivé».  iraitAl  », 
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haud  procul  afuit,  quin  violarentur.  [H]  Ubi  potentiiis  jam  esse 
i<l  maluni  apparuit,  quam  ut  minores  per  magistratus  sedaretur, 
M.  .Vemilio  praetori  urbano  negotium  ab  senatu  datum  est,  ut  eis 
religionibus  populum  liberaret.  [121  Is  et  in  contione  senatus  con- 
sultuQi  recitavit  et  edixit.  ut,  quicumque  libros  vaticinios  preca 
tionesve  aut  artem  sacrificandi  conscriptam  haberet,  eos  libros 
oranes  litterasque  ad  se  ante  kal.  Apriles  deferret,  neu  quis  in 
publico  sacrove  loco  novo  aut  externo  ritu  sacrificaret. 

H.  [IJ  Aliquot  publici  sacerdotes  mortui  eo  anno  sunt,  L.  Corné- 
lius Lentulus  pontifex  maximus  et  G.  Papirius  C  F.  Masso  pon- 
tifex  et  P.  Furius  Philus  augur  et  C.  Papirius  L.  F.  Masso  decemvir 
sacrorum.  [2]  In  Lentuli  locum  M.  Cornélius  Cethegns,  in  Papiii 
On.  Servilius  Gaepio  pontifices  suffecti sunt,  augur  creatusL.  Quin- 
tiiis  Flamininus.  decemvir  sacrorum  L.  Cornélius  Lentulus. 

[3J  Comitiorum  consularium  jam  adpetebat  tempus,  sed  quin 
consulea  beilo  intentes  avocare  non  placebat,  Ti.  Sempronius 
consul  comitiorum  causa  dictatorem  dixit  C.  Claudium  Centonem. 
Ab  eo  magister  equitum  est  dictus  Q.  Fulvius  Flaccus.  [4]  Dictator 
primo  c^mitiali  die  creavit  consules  Q.  Fulvium  Flaccum,  magis- 
trum  equitum,  et  Ap.  Claudium  Pulclirum,  cui  Sicilia  provirvcia  in 
praetura  fuerat.  [5J  Tum  praetores  creati  Cn.  Fulvius  Flaccus, 
C.  Claudius  Nero,  M.  Junius  Silanus,  P.  Cornélius  Sulla.  Comitiis 
perfectis.  dictator  magistratu  abiit. 

[6]  Aedilis  curulis  fuit  eo  anno  cura  M.  Cornelio  Cethego  P.  Cor- 
nélius Scipio.  cui  postAfricano  fuit  cognomen.  Huic  petenti  aedili- 
tatem  cum  obsisterent  tribuni  plebis  negantes  rationem  ejus 
habendam  esse,  quod  nondum  ad  pelendum  légitima  aetas  esset. 
[71  «  si  me  ».  inquit,  «  oranes  Quirites  aedilem  facere  volunt,  salis 
aimorum  habeo  ».  Tanto  inde  favore  ad  suffragium  ferendum  in 
tribus  discursum  est,  ut  tribuni  repente  incepto  destiterint. 
[8^  Aedilicia  largitio  haec  fuit  :   ludi  Romani  pro  temporis  illins 

'[['    M.    Aemilio.    inadvertance  :  il   leur    donnait    Texistenee    légale. 

Tite-'Live     aurait    dû    écrire    Atilio  [(•]  Rationem    ejus.    etc.,   ils    ne 

(^cf.  XXIV,  xLiv.  -2  .  voulaient  pas  qu'on  tînt  compte  do 

■  iT  Iii'bros  vaticinios,   •<  des  re-  sa  candidature,  c'est-à-dire  ils  propo- 

cueils  de  prédictions  •  :  precationss,  saient  de   déclarer  nulles   les   voix 

«des  formules  de   prières  »:  artem,  quil    pourrait    recueillir;    aetas,    il 

«  un  traité   "  :   Utteras  est    le   terme  n'avait  que  vingt-deux  ans  et  il  eût 

général   désignant   tout  ce   qui    est  fallu  qu'il  eût  au'moinsvingt-huitans. 

ecrW  :  siir/o  loro,  dans  un  lieu  con-  [7]  Favore,   voy.   XXI,  m,  1:    in 

sacré  à  un  dieu  national.  ti-tbits  (liscurstim  esL  on   appela  las- 

irij   C,    F.,    abréviation   de    Gai  semblée  k  \rAev:  destiterint.  àu  lieu 

/î/mi;'de  même  L.  F.  signifie  JLuci  de  désistèrent,  qui  serait  plus  régu- 

filius.  lier  cf.  XXIV, xxxv,  (j). 

[T.  Non  placebat,  suppléez  sena-  [8]  Pro...  copiis  («  eu  égard  aux 

tui :  comitiorum  rausa{"  en  vue   des  ressources  de  î'épocjue  ")  détermine 

comices  -    détermine  dirtatore-'n  ;  di-  magnifice;  instaurai i,yo\.XXl\l,xx\. 

.rit.  terme  dp  dr^it  public.  10:  invicox.  <■  par  qnarters  »  ;  probri, 

[4]  Creavit,     en     les    proclamant  de  mauvaises  moeurs. 
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copiis  luagnifice  l'acli  et  diein  uniim  instaurati,  et  cenleni  congii 
(ilei  in  vicos  singulos  dati.  [9]  L.  VilliiisTappulus  et  M.  Fimdanius 
Fundulus  aediles  plebei  aliquot  nialronas  apud  populum  probri 
accusarimt,  quasdam  ex  eis  damnatas  ia  exilium  egerunt.  [10]  Ludi 
plebei  per  biduum  instaurât!  et  Jovis  epuluin  fuit  ludorum  causa. 

ill.  [1]  Q.  Fuivius  Flaccus  tertium  Appius  Glaudius  consulatum 
irieimt.  [2]  Et  praetores  provincias  sorti ti  sunt  P.  Cornélius  Sulla 
urbanam  et  peregrinam,  quae  duorum  ante  sors  fuerat,  Gn.  Fui- 
vius Flaccus  Apuliam,  G.  Glaudius  Nero  Suessulani,  M.  Junius 
Silanus  Tuscos.  [3]  Gonsulibus  bellum  cum  Hannibale  et  binae 
legiones  decretae  :  «  alter  a  Q.  Fabio  superioris  anni  consnle, 
alter  a  Fulvio  Centumalo  acciperet  ;  [4]  praetorum  Fulvi  Flacci. 
quae  Laceriae  sub  Aemilio  praetore,  Neronis  Glaudi,  quae  in 
Piceno  sub  G.  Terentio  fuissent,  legiones  essent;  supplementum 
in  eas  ipsi  scriberent  sibi  ».  M.  Junio  in  Tuscos  legiones  urbanae 
prions  anni  dalae.  [3]  Ti.  Sempronio  Graccbo  et  P.  Sempronio 
Tuditano  imperium  provinciaeque  Lucani  et  Gailia  cum  suis 
exercitibus  prorogatae,  [6]  item  P.  Lentulo  qua  vêtus  provincia  in 
Sicilia  esset,  M.  Marcello  Syracusae  et  qua  Hieronis  regnum  fuis- 
set;  T.  Otacilio  classis,  Graecia  M.  Valerio,  Sardinia  Q.  Mucio 
Scaevolae,  Hispaniae  P.  et  Gn.  Gorneliis.  [7J  Ad  veteres  exercitus 
duae  urbanae  legiones  a  consulibus  scriptae,  summaque  Irium  et 
viginli  legionuai  eo  anno  etfecta  est 

[8]  Dilectuin  consuliim  M.  Postiimi  Pyrgensis  cum  magno 
prope  motu  reium  factuni  inipediit.  [9]  Publicaniis  eral 
Poslumius,  qui  inultis  aiinis  parem  fraude  avariliaque  nemi- 
nem  in  civilate  habuerat  praeterT.  Poinponiuni  Veientanuin, 
queiii  populanteni  lemere  agros  in  Lucanis  ductu  Ilannoni.^ 


ni  [1]  Tertium.  s. -L'.  ronsululum;  »  leurs    propres    •>  ;   pi-oroyalae,  \oy. 

l)rocinciats,  voy.  XXIV,  ix.  .">.  XXIV,  x,  'A. 

i'S]  Binae,  •<  deux  pour  chacun  »  ;  [0]  Item,  suppléez  provincia  proro- 

alter,  etc.,  cette  phrase  et  celles  qui  ç/atu  est  ;  qua  (i.  e.  finibus  eis  quibus  . 

suivent   dépendent  de    dea^tum  est  «  dans  les  limites  où...  .-,  voy.  XXIV. 

ut  sous-entendu  ;   acciperet^  suppléez  xliv,  4  ;  Hispaniae.  les  tieux  Èspagnes, 

^asleqiones.  la  Gitérieure   et  l'Ultérieure;  C'o/7ie- 

[4]  Praetorum  est  un  génitif  parti-  liis,  voy.  XXn,  xi.viii,  1. 

tif  :  «  parmi  les  jiréteurs  »  ;  Fulvi  l'iacci  [1]  Ad,  «  en  jdus  de...  ». 

dépend  de  li'qiunns  essent,  quae  Luce-  III,    8-1 V.    Condamnation  des  publi- 

riae...    fuisseni  ;  de     menu;    Xeronis  vains. 

Clandi  dépend  de  leninnes  l'ssen/,  quae  [8j  Factum    a    jtour    complément 

in    l'iceno...    fuissent:    ce    sont   deux  Al.    Postumi    l'i/rqensis  ;    di'   plus    ce 

génitifs  possessifs  ;  irt  eo«,  '<  pour  les  mot  est   déterininé   par   iwn  matjno 

f.oinplétcr  "  ;   scriberent,  i.  e.  ronscri-  prope    motn     rermn,     »      qui     amena 

bereni;  in.  Tuscos  [cL  .XXIII,  XLi,  l'A),  pres(iue  un  soulèvement  ». 

"  pour  se  rendre  en  Ktrnrie  ■•.  •'.*]  Multis  annis,  ablatif  de  la  du- 

■•i]  Lucani.  cf.  XXIII,  xxxvii,  10;  rée;   in  Lucanis,  \o\.  XXIII,  xxxvii, 

finl/hi.    la   Gaule    Cisalpine    ;    suis,  10. 
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priore  aiino  ceperant  Garthaginienses.  [10]  Hi,  quia  publi- 
cum  periculum  erat  avi  tempestatis  in  iis,  quae  portarentur 
ad  exercitiis,  et  ementiti  eraiit  falsa  naiifragia  et  ea  ipsa, 
quae  vera  renuntiaverant,  fraude  ipsorum  facta  erant,  non 
casu.  [M]  In  veteres  quassasque  naves  paucis  etparvi  pretii 
rébus  inpositis.  cum  mersissent  eas  in  alto,  exceptis  in 
praeparatas  scaphas  nantis,  multipliées  fuisse  merces  emen- 
tiebantur.  12"  Ea  fraus  indicata  M.  Aemilio  praetori  priore 
anno  fuerat  ac  per  eum  ad  senatum  delata  nec  tamen  ullo 
senatus  consulto  notata,  quia  patres  ordinem  publicanorum 
in  tali  tempore  offensum  nolebant.  [i3j  Populus  severior 
vindex  fraudis  erat,  excitatique  tandem  duo  tribuni  plebis 
Spurius  et  L.  Carvilii  cum  rem  invisam  infamemque  cernè- 
rent, ducentum  milium  aeris  multam  M.  Postumio  dixerunt. 
14"  Gui  certandae  cum  dies  advenisset,  conciliumque  tam 
frequens  plebis  adesset,  ut  multitudineni  area  Gapitolii  vix 
caperet,  [15]  perorata  causa,  una  spes  videbatur  esse,  si  G. 
ServiliusCascatribunus  plebis,  qui  propinquus  cognatusque 
Postumio  erat,  priusquam  ad  sufîrau'ium  tribus  vocarentur, 
intercessisset.  [16]  Teslibus  datis,  tribuni  populum  summo- 
verunt,  sitellaque  lata  est,  ut  sortirentur,  ubi  Latini  suffra- 


[10"!   Hi.   i.  e.   jmhUcani;  publicum  [13]    Excitati     métaphore     éner- 

periculwit,   <■   un  risque   garanti  par  gique  :«  réveillés  fie  leur  ajtathie  «  ; 

l'Etat  "(cf.  XXIII,  XLix,  2  ;«, '-venant  Carvilii,    même     construction     que 

du  côte  de...  >  ;  f»  Us,  ablatif  neutre  XXIV,    xlviii,    1;    ducentum    milium 

pris    substantivement:    qxiae,    "  qui  aeris,   environ  40.000    francs;    viul- 

répondaient  à  cette  condition  d'être  tam...  dixerunt,  «  prononcèrent    une 

destinés  à  l'armée  "  ;  de  là  le  sub-  amende  "    :    M.    Postumio,   «  contre 

jonctif  :  et...    et...,    -   d'une   part....  M.  Postumius   .. 

d'autre  part...  ".  [tV;    Cui   certandae    (datif    ordi- 

:  11"  In  veteres.  etc.,  on  attendrait  naire  avec  dies),  «  fixé  pour  en 
na\HUn  veteres,  etc.,  cette  phrase  débattre  le  chitî're  »;  car  la  sentence 
étant  l'explication  de  fraude  ipsorum  du  tribun  était  susceptible  d'appel, 
facta  erant  :  cum  mersisseiit,  suh']Onc-  et  c'était  au  peuple  à  prononcer; 
tif  de  répétition  icf. XXIII,  m.  10'.  area.  la  place  qui  s'étendait  devant 
■<  quand  ils  les  avaient  fait  couler  à  le  temple  de  Jupiter), 
fond  "  :  exceptis  n'a  pas  le  sens  d'un  [l.î]  Esse,  s.-e.  Postumio, 
participe  passé  (cf  XXIII,  i.  0;  [16]  Testibus,  on  donnait  ce  nom 
XXIV,  V,  12 :  etc.»,  entendez  comme  à  ceux  qui  étaient  chargés  de  sur- 
s'il  V  avait  nautas  accusatif) ero'p/eîj-  veiller  le  vote;  sitella.  l'urne  du  scru- 
tes (nominatif;;  ??î«/^'p//>es,  ils  décla-  tin  où  se  trouvaient  les  numéros 
raient  faussement  une  valeur  bien  dé.-ignant  chacune  des  tribus,  sorti- 
supérieure  à  la  valeur  réelle  du  char-  rentur  a  pour  sujet  tribuni  sous-en- 
gement.  tendu:  ubi.  ••  dans  quelle  tribu»; 
1-21  Fuerat.  au  lieu  d'erat,  cf.  /:a^'?(».  les  Latins  qui  avaient  obtenu 
XXIV.  XLiv.  8  :  elc:  notata,  -flétrie";  le  droit  de  cité:  ferrent,  au  lieu  de 
VI  tali  tempore,  dans  la  situation  cri-  Inturi  essent,  même  construction  que 
^ique  où  se  trouvait  l'Etat.  XXIV.  xxiv,  8. 
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gium  ferrent,  [il]  Intérim  publicani  Cascae  insture,  ut 
concilie  diein  eximeret;  populus  recUimare  ;  etforte  in  cornu 
primus  sedebat  Casca,  cui  siniul  metus  pudorque  animum 
versabat.  [18^  Cum  in  eo  parum  praesidii  esset,  turbandae 
rei  causa  publicani  pervacuura  sumnioto  locumcuneo  inru- 
perunt  jurgantes  simul  cum  populo  tribunisque.  [19]  Nec 
procul  dimicatione  res  erat,  cum  Fulvius  consul  tribunis 
«  nonne  videtis  »,  inquit,  «  vos  in  ordinem  coactos  esse  et 
rem  ad  seditionem  spectare,  ni  propere  dimittitis  plebis 
concilium?  » 

IV. [1]  Plèbe  dimissa,  senatus  vocatur  et  consules  referunt 
de  concilio  plebis  turbato  vi  atque  audacia  publicanorum  : 
[2j  «  M.  Furium  Gamillum,  cujus  exilium  ruina  urbis  secu- 
tura  fueril,  damnari  se  ab  iratis  civibus  passum  esse;  [3] 
decemviros  anle  eum,  quorum  lei:ibus  ad  eam  diem  viverent, 
multos  postea  principes  civitatis  judicium  de  se  populi 
passos  :  [4]  Postumiuni  Pyrgensem  sufl'ragium  populo 
Romano  extorsisse,  concilium  plebis  suslulisse,  tribunes  in 
ordinem   coegisse,   contra  populum    Romanum    aciem   in- 


[17]  Intérim,  "  entre  temps  »  ; 
iitstare,  inlinilif  historiciue,  au  lieu 
â'instabnnt  ;  ut  concilio  diem  eximeret 
littéralement  ■<  de  supprimer  ce  jour 
pour  l'assemblée  ",  c'est-à-dire  "  de 
faire  renvoyer  l'assemblée  à  une 
autre  date  "  »  ;  reclamare,  infinitif 
historique  ;  in  cornu,  à  la  pointe 
extrèmt;  de  l'estrade  (où  siégeaient  les 
tribuns)  ;  primus,  le  premier  i  par  con- 
séquent, tout  à  fait  au  bout);  melus 
pudonpie.  la  crainte  que  lui  inspi- 
raient les  piiblicains  et  la  houle  de 
paraître  leur  céder. 

[18]  Summoto  ^au  lieu  de  cum 
summohim  esset.  i.  e.  cum  turba 
summota  fsçe/\  emploi  hardi  du  par- 
ticipe passé  neutre  impersonnel  à 
l'ablatif  absolu  (cf.  XXIII,  xiv. 
2;  xLii.  '.)  ;  elc),  pour  signitJer  com- 
ment la  place  était  devenue  libre; 
cuneo,  ablatif  de  moyen  «  en  se  for- 
mant en  coin  ». 

[19]  Procul,  voy.  XXIV,  m.  2; 
m  ordinem  roaclos,  expression  pitto- 
resque em}>runtée  au  langage  fami- 
lier; on  dit  d'un  officier  (jui  est 
obligé  dp  rentrer  dans  les  ranj^s, 
comme  un  simple  soldat,  in  ordinem 
coacius  est,  et,  par  extension,  le  ma- 


gistrat, à  qui  l'on  refuse  d'obéir  sans 
égard  pour  sa  fonction,  est  dit  aussi 
in  ordinem  cooctus. 

IV  [■.']  Secutura  fuerit,  «  devait 
suivre  »  (subjniu-tif  du  style  indirect  ; 
liour  le  temps,  voy.  XXllI,  xv,  4); 
lerjibus,  il  s'agit  de  la  loi  des  Douze 
Tables,  base  du  droit  public  et  privé 
des  Romains  :  ad  eam  diem  (et  non 
ad  eum  diem),  comme  toujours  chez 
Tite-Live  ;  postea.  après  eux,  ensuite  : 
principes,  des  citoyens  éminents  en 
dignité. 

'<]  Postumium.  remarquez  la  force 
que  donne  à  l'opposition  l'absence 
de  toute  conjonction  adversative  : 
notez  aussi  le  ton  méprisant  :  »  un 
Postumiusde  Pyrgi  »  roegisse.  voyez 
ci-dessus,  m,  l'.l  :  locum  occnjiasse 
(cf.  m,  18),  "  s'est  emparé  d'une  po- 
sition "  (pour  menacer  le  peuple),  et 
par  conséquent  a  commis  le  crime  de 
lèse  majesté,  cf.  l'ipien. />/.«/  •  xlviu, 
4,  1  :  •'  Quo  (crimine)  tenetur  is  cu- 
jus opéra...  consilium  initum  erit... 
nuo  armati  homines  cum  telis  lapi- 
dibusve  in  IJvbe  sint  conveniantve 
ad  versus  rem  publicam  locave  uccu- 
penlur  vel  1euii>la  >>  (cité  par  Rie- 
manu). 

18 


314  T.  Livi  [a. U.C.  542] 

<truxisse,  locum  occupasse,  ut  tribunos  a  plèbe  intercluderet, 
tribus    in  suffragium   vocari   proliiberet.  [o]  Xûù\  aliud  a 
caede  ac  dimicatione  continuisse  homines  nisi  patientiam 
,nacri<tiatuum,quod  cesseiint  in  praesentia  furori  atque  au- 
daclae  paucorum  vincique  se  ac  populum  Romanum  passi 
sint  et  comitia,  1%'  quae  reus  vi  atque  armis  prohibiturus 
erat   ne  causa  quaerentibus  dimicationem  daretur,  voluntate 
ip^i'sua  sustulerint  ».  ^T  Haec   cum  ab  optimo  quoque  pio 
atrncitate  rei  accepta  essent,  vimque  eam  contra  rem  publi- 
cam    et  pernicioso   exemplo  factam    senatus   decresset,  [Bj 
confe^tim  Carvilii  tribuni  plebis,  omissa  rnultae  certatione, 
rei  capitalis  diem  Postumio  dixerunt  ac,  ni  vades  daret, 
nrendi  a  viatore  atque  in  carcerem  duci  jusserunt.  '9]  Pos- 
tumius  vadibus  datis,  non  adfuit.  Tribuni  plebem  rogaverunt 
plebesque  ita  scivit,  u  si  M.  Postumius  ante  kal.   Maïas  non 
prodisset  citatusque  eo  die  non  respondisset  neque  excusatus 
Ps^et   videri  eum   in  exilio  esse  bonaque   ejus  venire,  ipsi 
aqua'etigni  placere  interdici  ».  [lO;  Singulis  deinde  eorum, 
qui  turbae  ac   tumultus   çoncitatores  fuerant,  rei  capitalis 
diem  dicere  ac  vades  poscere   coeperunt.  [Il]  Pnmo  non 
dantes,  deinde  etiam  eos,  qui   dare   possent,   in  carcerem 
coiciebant;  cujiis  rei  periculum  vitantes  pleriquein  exilium 

^  V^  m  Hunr  fraus  publicanorum,  deinde  fraudem  audacia  proté- 
geas exitam  habuit.  [2]  Comitia  inde  pontifici  maxime  creando 
sunt  habita.  Ea  comitia  novu.  pontifex  M.  Gornelms  Gethegas 
habuit.  [3]  Très  ingenti  certamine  petierunt,  Q.  Fulvms  Flaccus 

,.„to^,  s.,a                     senliments  [10]  'Tartae,  ..  du  désordre  .  ;  «»• 

?lrpr'aûrTc,r  f.^uîlJflLV;  i^ù^^ls:  coi...,.,».-e.  >r. 

^-J^ïi^^TSatione.  le   déb.t  îr^Scf  ^'au''ra,ealpu...(cf.XXin. 

'„'™"o»  aJ/ui/,  ;  il  fit  défaut  ..  I3L  Et  ipse,  voy.  XXJI,  ..,  -• 
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consul,  qui  et  ante  bis  consul  et  censor  fuerat,  et  T.  Manlius  Tor- 
quatus,  et  ipse  duobus  consulatibus  et  censura  insignis,  et  P.  Lici- 
nius  Crassus,  qui  aedilitatem  curulem  petiturus  erat.  [4J  Hic 
senes  honoratosque  juvenis  in  eo  certamine  vicit.  Ante  hune  intra 
centum  annos  et  viginli  nemo  praeter  P.  Gornelium  Calussam 
pontifex  maxinius  creatus  fuerat,  qui  sella  curuli  non  sedis-set. 

[5]  Consules  dilectum  cum  aegre  conficerent,  quod  inopia  junio- 
rum  non  facile  in  utrumque,  ut  et  novae  urbanae  legiones  et  sup- 
plernentum  veteribus  scriberetur,  sufficiebat,  [6]  senatus  absistere 
eos  incepto  vetuit  et  triumviros  binos  creari  jussit,  alteros  qui 
citra,  alteros  qui  ultra  quinquagesimum  lapidem  in  pagis  forisque 
et  conciliabulis  omnem  copiam  ingenuorum  inspicerent,  [1]  et,  si 
qui  roboris  satis  ad  ferenda  arma  habere  viderentur,  etiamsi 
nondum  militari  aetate  essent,  milites  facerent.  [8J  Tribuni  pie- 
bis,  si  iis  videretur,  ad  populum  ferrent,  ut,  qui  minores  septem- 
decem  annis  sacramento  dixissent,  iis  perinde  stipendia  procédè- 
rent, ac  si  septemdecem  annorum  aut  majores  milites  facti  essent. 
[9]  Ex  hoc  senatus  consulto  creati  triumviri  bini  conquisitionem 
ingenuorum  per  agros  habueiiint. 

riOj  Eodem  tempore  exSicilia  litlerae  Marei  Marcelli  de 
postulatis  militum,  qui  cum  P.  Lentulo  militabant,  in  se- 
natu  recitatae  sunt.  Gannensis  reliquiae  cladis  hicexercilus 
erat,  relegatus  in  Siciliam,  sicut  ante  dictum  est,  ne  anle 
Punici  belli  linem  in  Italiam  reportarentur. 

VI.  [1]  Hi  permissu  Lentuli  primores  equitum  centurio- 
numque  etrobora  ex  legionibuspeditum  legatos  in  hiberna 
ad  M.  Marcelluin  iniseiunt,  e  quibus  unus  potestate  dicendi 

[k]  Honorato3,  ■<  des  i)ersonnaj.'-es  due  d'un  participe  qui  serait  celui 
qui  avaient  déjà  été  honorés  de  d'esse,  s'il  était  usité  (cf.  XXI, 
charges  publiques  »  ;yML<enjs,«  malgré    i,  4;  etc.). 

sa  jfunesse '>  ;  seHa,a,u  Ueud'in  sella  V,  10-VII,  2.  SuppUyue  des  soldais 
(cf.  XXllJ,  XLViv,  7.  de  Cannes  relégués  en  Sicile. 

[h]  Inopia,  «  le  trop  petit  nombre  »  ;  [11]  Reliquiae,  vov.  XXIII,  xxv,  7  ; 
icribffrelur,  au  lieu  de  conscn'bere-  ne,  pour  ila  ne  («  avec  cette  condi- 
^w-  tion,    que...    ne...    pas...    «),  est  un 

[6]  Tresviros  binos  «  deux  com-  tour  excei>tionnel  (cf.  XXVI,  ii,  l'i; 
missions  de  trois  membres  chacune  »  xxxiv,  0);  leporlnrentur  s'accorde 
(R-);  avec     l'idée    de    pluralité   contenue 

[S]  Tribuni  plebis,  etc.,  entendez  :  dans  exercitus. 
*  eu  même  temps  on  décida  que  VI  [I]  Permissu,  vov.  XXIII, 
lestribunsdu  pt'Uple  »...  ;  sacramento  XLiu,  9);  robora,  "  VèlUe  »  ' ex  letjioni- 
dixissent  remplace  sacramento  dure-  bus  remplace  l'adjeclif  l<'gionario- 
rinl  (futur  anté.  ieurj  du  style  direct;  rwn  devant  j5ef7t/Mm(cf.  XXIV,  vu,  4). 
pour  le  sens  de  lexpression,  vov.  2-'23.  Discozcrs  des  soldais  à  Afarcel- 
XXIV,  viu,  10;  stipendia  procédèrent,    lus. 

leur  service  militaire  avancerait,  2-3.  Ils  avaient  espéré  qu'ils  com- 
cesl-'i'dire,  «  leurs  années  de  service  battraient  en  Sicile  ;  s;ins(iuoi  ils  se 
seraient  comptées...  »  \  septem  deccn)  .seraient  adressés  plus  tôt  a  Marcel- 
annorum  dépend  de  l'idée  sous-enten-    lus. 
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facta  :  «  Consulem  te,  M.  Marcelle,  in  Italia  adissemus,  cum 
primum  de  nobis  etsi  non  iniquum,certe  triste  senatuscon- 
sultum  factum  est,  nisi  hoc  sperassemus,  in  provinciam  nos 
morte  regum  turbatam  ad  grave  bellum  adversus  Slculos 
siraul  Poenosque  mitti  [3]  et  sanguine  nostro  vulneribusque 
nostris  senatui  sutisfacturos  esse,  sicut  patrum  memoria, 
qui  capti  a  Pyrrho  ad  Heracleamerant,  adversus  Pyrrhum 
ipsum  pugnantes  satisfecerunt. 

4^  Quamquam  quod  ob  meritum  nostrum  suscensuistis, 
patres  conscripti,  nobis,  aut  suscensetis?  [5]  Ambo  mihi 
consules  et  universum  senatum  intueri  videor,  cum  te, 
M.  Marcelle,  intueor,  quem  si  ad  Cannas  consulem  habuis- 
semus,  melior  et  rei  publicae  et  nostra  fortuna  esset.  [6] 
Sine,  quaeso,  priusquam  de  condicione  nostra  queror, 
noxam,  cujus  arguimur,  nos  purgare.  Si  non  deum  ira  nec 
fato,  cujus  lege  immobilis  rerum  humanarum  ordo  seri- 
tur,  sed  culpa  periimus  ad  Cannas,  cujus  tandem  ea  cul- 
pafuit?  Militum  an  imperatorum '?  [7]  Equidem  miles  nihil 
uiaquam  dicam  de  imperatore  meo,  cui  praesertim  gratias 
sciam  ab  senatu  actas,  quod  non  desperaverit  de  re  publica, 
cui  post  fugam  a  Cannis  per  omnes  annos  prorogatum 
imperium.[8]Ceterositemexreliquiis  cladis  ejus,quos  tribu- 


12"  Consulem,  «  pendant  ton  con- 
sulat '>  (alors  que  tu  étais  consulj; 
etsi...,certe...,'<  sinon....  du  moins...»  ; 
triste.  «  bien  sévère  >;  morte  re/jum, 
par  la  mort  de  Hiéron  et  de  Hiéro- 
nyme  :  mitti,  et  non  utissum  iri,  parce 
que  s/jerassemus  est  d'abord  synonyme 
de  credidissemus. 

3]  Satisfacturos  ('.-e.  nos  esse  , 
parce  que  devant  ce  verbe  sperasse- 
mus garde  son  sens  propre  ;  sa/is/e- 
cei-unt,  «  ont  donné  satisfaction  », 
c'est-à-dire  «  ont  réparé  leur  faute  ». 

4-12.  Quel  est  leur  crime?  Ils  ont 
été  vaincus  à  Cannes,  mais  est-ce 
leur  faute?  Ceux  qui  les  comman- 
daient ont  été  félicités  ou  récom- 
pensés ;  seuls  les  soldats  ont  encouru 
toutes  les  rigueurs.  Cependant  ils 
étaient  moins  coupables  que  ne  l'ont 
été  jadis  les  vaincus  de  l'Allia  ou 
des  Fourches-Caudines. 

V  Quamquam.  voy.  XXII,  lx,17; 
l'orateur  revient  à  ce  qu'il  a  dit  du 
séiiatus-consulte  j  2i;  paires  con- 
scripti,  cette  apostrophe  aux  sénateurs 
absents  s'explique  par  la  vivacité  des 


sentiments  qui  les  animent;  d'ail- 
leurs il  savent  que  leurs  doléances  se- 
ront transmises  au  sénat. 

[5'  Ambo,  <<  tous  les  deux  en- 
semble •  :  la  flatterie  un  peu  exagé- 
rée qu'ils  adressent  à  Marcellus  a 
pour  excuse  la  valeur  personnelle 
du  général  et  les  services  éminents 
qu'il  rendait  à  l'état;  quem  si,  cons- 
truction analogue  à  celle  de  XXIV, 
XXII,  6. 

[6]  Queror,  même  construction 
que  XXII,  xLix,  10:  nos  est  le  sujet 
de  purgare.  dont  noxam  est  le  com- 
plément direct  :  dtum,  voy,  XXIV, 
VIII,  10;  immobilis  joue  le  rôle  d'une 
expression  abverbiale  {^<  d'une  façon 
immuable  »'  qui  modifierait  seritur; 
seritur,  <<  est  enchaîné  »  (R.);  perii- 
mus. passif  de  perdidimus. 

■7]  Sciam,  au  subjonctif,  parce 
que'la  proposition  relative  a  la  va- 
leur d'une  causale  ;  prorogatum  (sup- 
pléez esse\  se  rattache  aussi  à  sciam. 

[8]  Ceteros,  etc.,  par  exemple  Sci- 
pion  (cf.  II,  6)  et  Semproniu»  Tudi- 
tanus  (cf.  XXIV,  xliii,  6)  (K.). 
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nos  militum  liabuimus,  honores  petere  et  gerere  et  provin- 
ciasobtinereaudivimus.  [9]  An  vobisvestrisque  liberis  igno- 
scitis  facile,  patres  conscripti,  in  haec  vilia  capila  saevire 
libeV^  Et  consuli  primoribusque  aliis  civitatis  fugere,  cum 
spes  alia  nulia  esset,  tui'pe  non  fuit;  milites  utique  morituros 
in  aciemmisistis?  [10]  Ad  Alliam  prope  omnis  exercitus  fu- 
git  ;  ad  Furculas  Caudinas  ne  expertus  quidem  certamen  ar- 
ma tradidit  hosti,  ut  alias  pudendas  clades  exercituum  ta- 
ceam  ,  [11]  tamen  tantum  afuit  ab  eo,  ut  uUa  ignouiinia  iis 
exercitibus  quaereretur,ut  eturbs  Roma  pereum  exercitum, 
qui  ab  Allia  Veios  transfugerat,  reciperaretur,  [12]  et  Cau- 
dinae  legiones,  quaesine  arniis  redierant  Romam,  armatae 
remissae  inSamnium  eundem  illum  hostem  subjugummise- 
rint,  qui  hac  sua  ignominia  laetatus  fuerat. 

[13j  Gannensem  vero  quisquam  exercitum  fugae  aut  pa- 
voris  insimulare  potest,  ubi  plus  quinquaginta  milia  homi- 
num  ceciderunt,  unde  consul  cum  equitibus  septuaginta 
fugit,  unde  nemo  superest,  nisi  quem  hostiscaedendo  fessus 
reliquit?  [14~^  Cum  captivis  redemptio  negabatur,  nos  vulgo 
homines  laudab;int,  quod  rei  publicae  nos  reservassemus, 
quod  ad  consulem  Venusiam  redissemus,  et  speciem  justi 
exercitus  fecissemus;  [15]  nunc  détériore  condicione  sumus 

[9]  An,  cette  interrogation  suppose  pensée  du  sujet  principal  :«  l'ennemi 

une  idée  sous-entendue  et  impliquée  dont  ils  se  rappelaient  la  joie...  »  (R.). 

dans  la  phrase  précédente.  «  N'est-ce  13-18.  L'armée  de  Cannes  n'a  pas 

point  là  une  injustice  ou  bien  est-ce  fait  preuve  de  lâcheté  et  pourtant  le 

que..."?  »  remarquez  en  outre  que  la  sénat  se   montre  envers  elle    dune 

particule  an  porte  sur  l'ensemble  des  rigueur  sans  précédent, 

deux  propositions  :  «  ou  bien  est-il  [■'<   Quisquam,  i»arce  que  le  tour 

admissible,  alors  que  vous  avez  l'in-  interrogatit'  est  récjuivalent  oratoire 

dulgence  facile  pour  vous  et  vos  en-  d'une   proposition    négative    nemo... 

fauts,    que    vous   ayez   la    fantaisie  potest  :  fia/ae  aut  pavoris,  niinRvqwez 

de...  ;  ■'  fiaec  ,  «  que  "nous  sommes  »  ;  que  cet  argument  n'a  aucune  valeur 

et  rei)rend  l'idée  de  an  :  utir/ue,  «  de  dans  la  bouche  de    soldats  qui.  en 

toute  façon  »  (sans  qu'ils  puissent  se  réalité,  n'ont  pas  voulu  suivre  leurs 

soustraire    à    la    mort];    morituros,  camarades  dans   la  mort;  ubi,  i.  e. 

voy.  XXIV,  IV,  I.  in  tjuo;  plus,  au  lieu  de  pins     quam 

["il]    Tantum  afuit   ab  eo,  ut...  (ellipse  habituelle)  ;  se/>f««yj)Wa,  exa- 

remplace  la  locution  ordinaire /an-  gération  oratoire  (cf.  XXII,  xlix,  14)  : 

tum  afuit  ut...  ut...,  «  il  s'en  fallut  de  unde,  i.  e.  ex  quo. 

tant    que...,    qu'au    contraire...    »;  [14' "Vulgo,  «généralement  »  ;9mo</, 

transfiif/erat,  elle  ne  s'était  pas  con-  «  parce   que  d'après  eux...   »,  de  là 

tentée  de  fuir,  elle  avait  déserté.  le  subjonctif;  justi.  cf.  XXII,  liv.  G. 

[12]  Miserint,  au  lieu  de  »'î//ere7î<,  [lô]  Captivi,   Les   prisonniers  ren- 

afin  d'éviter  une  trop  grande  symé-  dus  sans  rançon  par  Pyrrhus  (cf.  §3): 

trie  avec  reciperaretur  {\na.is  cf.  ïi,l);  anna,  etc.,  les  cavaliers  avaient  été 

swa  est  incoriect,  à  moins  que  Tite-  versés      dans    l'infanterie,     et     les 

Live  n'ait  voulu   exprimer  par  là  la  fantassins     assimilés     aux     soldats 

18* 
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;uani  apud  patres  nostros  fuerant  captivi.  Quippe  illis  arma 

intum  atque  ordo  militandi  locusque,  in  quo  lenderent  in 

istris,  est  niutatus,  quae   tamen  semel  navata  rei  publicae 

opéra  et  une»  felici  proelio  recuperarunt  :  ri6]  nemo  eorum 

^*elegatus  in  exilium   est,   nemini  spes  emerendi  stipendia 

adempta,  hostis  denique  est  datus,  cum  quo  dimicantes  aut 

^tam  semel  aut  ignoniiniani   finirent;  —  nos,  quibus,  nisi 

;.iod  comniisimus,  ut  quisquam  ex  Cannensi  acie  miles  Ro- 

lanus  superesset,  nihil  obici  potest,  non   solum   a  patria 

1  ocul  Italiaque  sed  ab  hoste  etiam  relegati  suraus,  [18]  ubi 

-nescamus  in  exilio,  ne  qua  spes,  ne  qua  occasio  abolendae 

-iiominiae,  ne  qua  plaoandae  civiuni  irae,  ne  qua  denique 

■ne  moriendi  sit. 

19^  ?seque  ignominiae  flneni    nec  virtutis  praeniium    pe- 
iinus;   modo    experiri    animum   et  virtutem    exercere    li- 
ât. Laborem  et  periculuni   petinius,  ut  virorum,  ut  mili- 
uin    officio  funganmr.   ^-0]  Bellum  m  Sicilia  jam  alterum 
unuin    ingenti    dimicatione   geritur;   urbes  alias  Poeuus, 
lias   Romanus    expugnat  ;  peditum,  equitum    acies    con- 
iirrunt;    ad    Syracusas    terra  marique    geritur   res;   [21] 
I  imorem  pugnantium    crepituraque   armorum    exaudimus 
'  "^iides  ipsi  ac  segnes,  tamquam  nec  manus  nec   arma  ha- 
lieamus.  Servorum  legionibus  Ti.  Sempronius  consul  lotiens 
Jam  cum   hoste    signis    conlatis  pugnavit:  operae   pretium 
h'abent  libertatera   civitatemque  :  —  [22]  pro  servis  saltem 
ad  hoc  bellum  ,emptis  vobis  simus,  congredi  cum  hoste  li- 
reat  et  pugnando  quaerere  libertatem.  Vis  tu  mari,  vis  terra, 

•5  Iroujtes  légère»  ;  ordo  militandi,  avons  fait,  par  notre  faute,  que...  >- 

le    rang     qu'ils    occupaient     dans  quisquam,  voy.  XXIII,  v,  3. 

Tarmée:     teuderent     li.     e.      tentoria  ^18]  TJbi,   pour  eo.  ubi... 

^portèrent),  au   subjonctif,  parce   que  l.v23.    Ils    ne   demandent   pas    de 

la  proposition  fait  jiartie  de  la  déci-  grâce;  qu'on  les  mette,  si  Ion  veut, 

sion  pri-5e  \^T  le  sénat  à  l'égard   de  au  rang  des  esclaves  que  l'on  a  armés, 

■ces    soldats    tvoy.   XXIII,    xix.    4;  mais  qu'on   leur   permette  de  cora- 

XXIV,    XVI,  5;  '-eXc-]  :  tnutalui   s'ac-  battre   et  de  mourir  pour  expier  la 

-corde  avec  le  dernier  des  sujets  ex-  faute  de  n'être  pas  morts  à  Cannes. 

-  rimes;  proeiio,  à  Benévent  rllb  av.  [l'.t_  "Virtutis.   du    courage    qu'ils 

-G.j.  sont  prêts  à  montrer. 

l6]Eiierendi  stipendia,  d'arriver  [22]  Legionibus.  même  construc- 

veguîiérement  et  en  conservant  leurs  tion  que  XXIV,  xjlix.  H;  etc.  ;  operae 

droits  au  terme  légal  du  service  mi-  pretium,  pour  prix  de  leur  concours; 

litaire  i  voy.  XXIV,    xviii,  U  la  déci-  Uhertatem,  voy.  XXIV,    cb.  xiv    sui- 

:sion  contraire  prise   ]»ar  le  sénat  à  vants:  civitatem. la.  liberté    en  avait 

4'égard  des  soldats  de  Cannes)  ;  sen«e/,  fait  des  citoyens. 

■*  une  bonne  fois-  _22'  Pro  servis,  etc.,  «  mettez  nous 

17"    Commisimus   ut...    ■■    nous  au  ran;' des  esclaves  ». 
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vis  acie,  vis  iirbibus  oppugnandis  experirivirtutem?  [23]As- 
perrima  quaeque  ad  laborem  periciilumque  deposcimus,  ut, 
quod  ad  Cannas  faciundum  fuit,  quam  primum  fiat,  quo- 
niam,  quicquid  postea  viximus,  id  omne  destina fum  iirno- 
Hiiniae  est.  » 

Vil.  [liSubhaec  dicta  ad  genua  Marcelli  procubuerunt. 
Marcellus  id  nec  juris  nec  potestatis  suae  esse  dixit  :  «  sena- 
tui  scripturum  se  omniaque  de  "sententia  patrum  facturum 
esse.  »  [2]  Eae  litterae  ad  novos  consules  atlatae  ac  per  eos 
in  senatu  recitatae  sunt,  consultusque  de  iis  litteris  ita  de- 
crevit  senatus,  «  [3]  militibus,  qui  ad  Cannas  commilitones 
suos  pugnantes  deseruissent,  senatuni  nibil  videre  cur  res 
publica  coinmitlenda  esset  [4]  Si  M.  Claudio  proconsuli  aliter 
videretur,  faceret  quod  e  re  publica  fideque  sua  duceret, 
dum  ne  quis  eorum  munere  vacaret  neu  dono  militari  virlu- 
lis  ergo  donaretur  neu  in  Italiam  reportaretur,  donec  hostis 
in  terra  Italia  esset.  » 

[.>]  Comitia  deinde  a  pi-aotore  urbano  de  senatus  scnleatia  plebi- 
<|uescitu  sunt  habita,  quibus  créait  suut  quinque  viri  mûris  et  tur- 
ribus  reficiendis,  et  triumviri  bini,  uni  sacris  conquirendis  donis- 
que  persignandis,  [G]  alteri  reficiendis  aedibus  Fortnnae  et  matris 
Matittae  intra  porlaiii  Carmentalem  et  Spei  extra  portam,  quae 
priore  anno  incendie  consumplne  fuerant. 

[7J  Tempestates  foedac  fuere  :  in  Albano  monte  biduum  conti- 
nenter  lapidibus  pluvit.  Tacta  de  caelo  multa,  duae  in  Capitolio 
aedes,  vallum  in  rastris  multis  locis  supra  Suessulam,  et  duo 
vigiles  exanimali;  [S]  murus  turresque  quaedain  Cumis  non  ictae 
modo  fuhninibus  sed  etiam  decussae.  lleate  saxum  ingens  visum 
voUtare,  sol  rubere  solito  magis  sanguineoque  siuiilis.  [9JHoruui 
prodigioruui  causa  dieiii   umiui  supjibcatio   fuit;   et   per   aliquot 


[231  Ad  laborem,  etc.,  dopend  de  (dont  on  exeinplail  les  sujldat.s  délite): 

asperrinia;    ad,    «     pour   ce    (jui    est  virtutis  ergo.  locnlion  con»iic\ée  ;  qui 

de...,  relativenieutà...  »  (cf.  praeda-  rein[)lace  lirlutis  cauna. 

rus   ad  adspeetum)  \  postea,  A^\)\x'i?>  \z.  VU,   5-1).    Nomination    de    commis- 

bataille  de  Ciinni^s.  sions  ;  protlujea. 

VII  [1]  Sub  haec  dicta,  «  sur  ces  ['.)]  Plebi,  archaïsme  pour  plebei-, 

mots  »  ;  Jurts  «  sa  coiupétence  ».  seHti,   forme  rare,  au  lieu  de  scito; 

[2]  Eae  litterae,  voy.  V,  11»;  per  eus,  tresriri  hini,  <'  deux  coninussions  de 

«  par  leurs  soins  »  ;  recitatae  sunt,  on  trois  membres  chacune  "  ;  aacris  con- 

en  donna  lecture.  i^iéirendis,  etc.,  voy.  XXIV,  x,  2. 

[3]  Nihil,  accusatif  adverbial,  «  en  [H]  Sol  rubere,  suppi('ez  visu»  est  : 

aucune  faç(Mi  ".  siôiilis,  remarcjucz  la  recherche  de  la 

['i;  E  re  publica,  conformément  à  varit'tc,  aprrs  nnu/is  solito. 

rint('rèl  de  IKtat;  //t/e  .«?irt,  «  sa  cons-  Ul  Aliquot.  voyez  ci  dessus. XXIII, 

cience    »;  munere,   «  des    corvées   »  xi,  7. 
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dies  consules  rebus  divinis  operam  dederunt;  et  per  eosdem  dies 
sacrum  novemdiale  fuit. 

'10^  Cum  Tarentinorum  defectio  jam  diu  et  in  spe  Haniii- 
Lali  et  in  suspicione  Romanis  esset,  causa  forte  extrinsecus 
maturandae  ejus  intervenit.  fil]  Phileas  Tarentinus  diu  jam 
per  speciem  leuationis  Romae  cum  esset,  vir  inquieti  animi 
etminime  otium,  quo  tum  diutino  senescere  videbatur, 
patientis,  adituni  sibi  ad  obsides  Tarentiyjos  et  Thurinos 
invenit.  [12]  Custodiebantur  in  atrio  Libertatis  minore  cura, 
quia  nec  ipsis  nec  civitatibus  eorum  fallere  Romanos  expe- 
diebat.  [1-3]  Hos  crebris  conloquiissollicitatos,coiTuptis  aedi- 
tuis  duobus,  cum  primis  tenebris  custodia  eduxisset,  ipse 
eûmes  occulti  itineris  factus  profugit.  Luce  prima  volgata 
per  urbem  fuga  est,  missique  qui  sequerentur  ab  Tarracina 
comprensos  omnes  retraxerunt.  Deducti  in  comitium  vir- 
gisque.  adprobante  populo,  caesi  de  saxo  deiciuntur. 

VIII.  1  Hujusalrocitas  poenae  duarum  nobilissimarum 
in  Italia  Graecarum  civitatium  animos  inritavit  cum  publiée 
tum  etiam  singulos  privatim,  [2  ut  quisque  tam  foede  in- 
teremptos  aut  propinquitate  aut  amicitia  contingebat.  [3] 
Ex  iis  tredecim  fere  nobiles  juvenes  Tarentini  conjurave- 
runt,  quorum  principes  Nico  et  Philemenus  erant.  [4]  Hi 
priusquam  aliquid  moverent,  conloquendum  cum  Hannibale 
rati,  nocte  per  speciem  venandi  urbe  egressi  ad  eum  profi- 
ciscuntur.  Td]  Et    cum    haud  procul  castris    abessent,   ce- 

VII.  lO-XI.  Eanuibal  s'empare  de  bat  ion  du  peuple  que  Tite-Live  prend 

Tarante  par  trahison.  pour  une    excuse,    n'enlève    rien  à 

[18]  Extrinsecus.    modifie  interve-  l'odieux  de  la  conduite  tenue  par  les 

ni't.  magistrats  :  de  saxo,  s.-e.  Tarpeio. 

[H   Per  speciem.  etc.,  en  présen-  VÏII  [1]  Publiée,  etc.,  cette  viola- 

tantlambassadeur.Philéas  comme  un  tion  du  droit  des  gens   n'atteignait 

espion     déguisé,    Tite-Live    cherche  pas  seulement  les  Tarentins  et  les 

à   excuser    les    Romains   du    crime  habitants  de  Thurium  dans  leur  fierté 

qu'ils  commirent  en  le  faisant  périr  nationale,    elle    touchait    beaucoup 

contrairement  au  droit  des  gens  (§  14'  ;  d'entre  eux  à  titre  privé  {privatim). 

diutino  remplace  diutius.  [2]   Contingebat,    était    uni    aux 

[1"2[  Minore  cura.  s.-e.  quam  alii  morts  par  des  liens  de   parenté   ou 

essenl  custoditi  ;  ipsis  s'oppose  à  civi-  d'amitié. 

tatibus.  [.3]  Ex  iis,  i.    e.   ex  propinquis  aut 

[13]   SollicitatOS  corruptis,    etc.,  amicis  mortuorum. 

remarquez  le  souci  constant  de  Tite-  [4]      Priusquam  ...       moverent, 

Live  d  éviter  une  trop  grande  symé-  «  avant  dp  tenter  aucune  entreprise  » 

trie:    on    attendrait    ■<    quos..."cum  (voy.  XXIV,  xliv,  7  ;  etc.) 

soUicitasset    corruptisque     aedituis  [5]   Procul,   voy.     XXIII,    m.   2  ; 

duobus...    eduxisset    »:    sollicitatos,  sj7ra  ablatif  de  moyen  construit  avpc 

s.-e.     ad    fufjam  ;    ab    Tarracina    (cf.  occuluerunt.     cf.      XXI II,     vii.      ■' : 

XXIII,  xviii,  14)  dépend  de  retraxf-  10;  etc.;  ultm.  ,<  prenant  l'initirilive 

runt;  ad..}-ubante  populo,  celle  appro-  de...  ». 
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teri  silva  prope  viam  sese  occuluerunt,  Nico  et  Philemenus 
progressi  ad  stationes  comprehensique,  ultro  id  pe tentes, 
ad  Hannibalem  deducti  sunt.  [6j  Qui  cum  et  causas  consilii 
sui  et,  quid  pararent,  exposuissent,  conlaudati  oneratique 
promissis  jubentur,  ut  fidem  popularibus  facerent  prae- 
dandi  causa  se  urbe  egressos,  pecora  Garthaginiensium, 
quae  pastum  propulsa  essent,  ad  urbem  agere  :  tuto  ac  sine 
certamine  id  factures  promissum  est.  ^7]  Conspecta  eapraeda 
juvenum  est,  minusque  iterum  ac  saepius  id  eos  audere 
miraculo  fuit.  [8]  Gongressi  cum  Hanniîjtale  rursus  fide  san- 
xerunt  liberos  Tarentinos  leges  suas  suaque  omnia  liabituros 
neque  ullum  vectigal  Poeno  pensuros  praesidiumve  invites 
recepturos  ;  prodito  praesidio,  hospitia  Roniaiia  praedam  Gar- 
thai;iniensiumfore.[9j  Haecubi  convenerunt,  tune  veroPhile- 
menus  consuetudineni  nocte  egrediundi  redeundique  in  ur- 
bem frequentiorem  facere.  Eteratvenandi  studio  insignis,  ca- 
nesque  et  alius  apparatus  sequebatur  ;  [10]  captumque 
ferme  aliquid  aut  ab  hoste  ex  praeparato  adlatum  re- 
portans  donabat  aut  praefecto  aut  custodibus  portarum. 
Nocte  maxime  commeare  {>ropter  metum  hostium  cre- 
debant.  [H] 

Ubi  jam  eo  coiisuetudinis  adducta  res  est,  ut,  quocum- 
que  noctis  tempore  sibilo  dedisset  signum,  porta  aperi- 
retur,  teinpus  agendae  rei  Hannibali  visuui  est.  [12]  Tridui 
viam  aberat  ;  ubi,  quo  minus  mirum  esset  uno  eodemque 
loco  stativa  eum  tam  diu  habere,  aegrum  simulabat.  [13] 
Romanis  quoque,  qui  in  praesidio  Tarenti  erant,  suspecta 
esse   jam    segnis   mora  ejus  desierat. 


[6]  Fidem  facerent,   «  amener  à  logeaient   les    Romains    »  (l'abstrait 

croire,  faire  croire  que...  »;  qwte...  pour  le  concret). 

essent  fait  partie  des  paroles  d'IIan-  [9]  Tune  vero,  "  alors  plus  que  ja- 

nibai  en  style  indirect,  de  là  le  sub-  mais...  ». 

jonctif  ;  facturos,  s.-e.  eos  (cf.  XXIV,  [  lU, Et,  «  c'est  que...  >.  <'stexplicatif , 

XLix,  1  ;  etc.).  insif/nis,     «     connu     »  ;    sequehatatur 

[7]  Conspecta...  est.  "  attira  tous  s'accorde  avec  le  dernier  des  sujets 

les  yeux  ».  exprimés. 

[8]Rursu8  se  rapporte   à  congressi;  [W]  Eo  consuetudinis,  vov.  XXII, 

fille  Kuiuerunt,  «  ils  s'engagèrent  mu-  xxxii,  .1  ;  (juocuiiu/iw,  i.  e.  quolibet,  ne 

tueliement  jiar   serment    à    assurer  .s  emploie  guère  ainsi  dans  la  bonne 

l'exéculion  d'une  convention  portant  langue. 

(jue...  »  :  praesidium,  «  une  garnison  »;  [  1'^;  Viam,  accusatif  de  la  distance; 

praesidio,  «   la  place  (de  Tarente)  »  ;  aef/rum   simulabat   répond  tout  à  fait 

hospitia   Bomana,  «    les  maisons   où  au  français  «  il  faisait   le  malade  » 
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IX.  '1]  Cetenim  postquam  Tarentum  ire  conslituit,  decem 
milibus  peditum  atque  equitum,  quos  in  expeditionem  velo- 
citate  corporum  ac  levitate  armorum  aptissimos  esse  ratus 
est,  electis,  quarta  vigilia  noctis  signa  movit  praemissisque 
octoginta  fere  Xumidis  equitibus  praecepit,  [2]  ut  discune- 
rent  circa  vias  perlustrarentque  omnia  oculis,  ne  quis  aj.(i'es- 
tium  procul  spectator  agniinis  falleret  :  [3]  «  praegressos  re- 
traherent,  obvios  occiderent,  ut  praedonum  magis  quam 
exercitus  accolis  species  esset  ».  Ipse,  raptim  agmine  acte, 
quindecim  ferme  milium  spatio  castra  ab  Tarento  posuit  [4J 
et  ne  ibi  quidem  denuntiato,  quo  pergerent,  tantum  convo- 
catos  milites  raonuit,  «  via  omnes  irent  nec  deverti  quem- 
quam  aut  excedere  ordinem  agminis  paterentur  et  in  primis 
intentiadimperiaaccipiendaessentneuquidnisiducumjussu 
facerent;  se  in  tempore  editurum,  quae  vellet  agi  ».  Eadeni 
ferme  hora Tarentum  fania  praeveneratNuiiiidas équités  pau- 
cos  populari  agros  terrorejnque  late  agrestibus  injecisse.  [^] 
Ad  quem  nuntium  nihil  ultra  motus  praefectus  Romanus, 
quam  ut  partem  equitum  postero  die  luce  prima  juberet 
^'xire  ad  arcendum  populationibus  hoslem  ;  [7]  in  cetera 
adeo  nihil  ab  eo  intenta  cura  est,  ut  contra  pro  argumente 
fueritillaprocursatioNumidarum  Hannibalem  exercitumque 
«castrisnonmovisse.iSj  Hannibal  concubia  nocte  movit.  Dux 
Philemenus  erat  cum  solitocaptae  venationis  onere  ;  ceteri 
proditores  ea,  quae  composita  erant,  expectabant.  !9]  Con- 
venerat  autem,  ut  Pliilemenus  portula  adsueta  venationem 
inferens  armatos  induceret,  parte  alia  portam  Temenitida 
adiret  Hannibal.  [10]  Ea  mediterranea  regio  estorientem  spec- 


IX   !    Equitibus  est  au  datif.  contenta  de...  >■ 

\'S  Procul  spectator   équivaut  à  [7]  In  cetera    dépend    d'intenta... 

procvd  spectuns  (ci.  w .  Wr.    falleret,  esl;  ut...  pro  argumenta   fuei-it   (s.-e. 

«  nécliappàt  à  l«.'uraUention  ».  eij,  «  qu'il  trouva  dans  la  randonnée 

['■i}  Praegrressos,    ceux   qu  ils   le-  des  Numides  la  preuve   que...  »:  le 

joindraient  en  se  dirigeant  vers  la  parfait  du  subjonctif  est  donc  régu- 

ville:  7-^/ra/<e/-. >t/..ils  leur  fissent  re-  lier  (cf.  XXIII,  xvi,  1). 

brousser  chemin  >.  :  spatio,  voy.  Ces..  [S]  Concubia  nocte,  c'est  quand 

B.  G.  III,  17,  5:  ab,  voy.  Ces.!  B.  G.,  on  vient  de  s'endormir  que  le  soni- 

I.  "22..=..                            *  meil  e.-t  le  plus  profond  :  movit  sup- 

[4]  Denuntiato.  voy.  m,   18;  tan-  p\éez  castra,   ellipse  habituelle;    ve- 

tuni  njoditie  rrcnuit  ;  irent...  pateren-  nationis,  «  fribier  »  (l'abstrait  pour  le 

tur.  voy.  Cts..  B.  G.,   \,  49.  3;   neu  concret:  cf."  MenSiison  »):  proditores. 

■dépend  de  nwnuit.  c'est-à-dire  Nicon  et  ses  complices. 

»/  Ad.  voyez  XXIV,  xxx,  h;  nihil  [10]  Ea.    le    quartier  de    la    port^ 

Jiltra  motus  's.-e.  est...,    quam  ut...,  Temenilis:  nieniterranea,  elle  n'était 

Jie  fut  pas    autrement  ému,  et    se  donc   pas  voisine  de    la   mer;    ali- 
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tans,  busta  aliquantum  intra  nioenia  includunt.  Ciim  portae 
adpropinquaret,  editiis  ex  coiiiposito  ignis  ab  Hannibale  est. 
refiilsitque  idem  reddilum  ab  Nicone  signum  ;  exlinclae 
deinde  utrimque  flammae  sunt[llj.  Hannibal  sileiitio  duce- 
bat  ab  portam.  Nico  ex  improviso  adortus  sopitos  vigiles  in 
cubilibus  suis  obtruncat  portamque  aperit.  [12]  Hannibal 
cuni  peditum  agmine  ingreditur,  équités  subsistere  juJ)et, 
ut,  quo  respostulet,  occurrere  libero  campo  possint.  [13]  Et 
Pbilemenus  portulae  parte  alia,  qua  commeare  adsuerat,  ad 
propinquabat.  Nota  vox  ejus  et  faniiliare  jani  signum  cum 
excitasset  vigilem,  dicente  vix  sustineri  grandis  bestiae  onus, 
portula  a  périt  ur.  [14]  Inferentes  aprum  duos  juvenes  secu- 
tus  ipse  cum  expedito  venatore  vigilem  incautius  miraculo 
magnitudinis  in  eos,  qui  ferebant,  versuin  venabulo  traicit. 
lo]  Ingressi  deinde  triginta  fere  armati  ceteros  vigiles  ob- 
truncant  refringuntque  portam  proximam,  et  agmen  sul» 
signis  confestim  inrupit.  Inde  cum  silentio  in  forum  ducti 
Hannibali  sese  conjunxerunt.  [16]  Tum  duo  milia  Gallorum 
Poenusin  très  divisa  partes  perurbem  dimittitïarentinosQwe 
duces  singulis  partihus  addit  binos.  [17]  Itinera  quam  maxume 
frequentia  occupari  jubet,  tumultu  orlo  Romanos  passim 
caedi,  oppidanis  [larci.  Sed  ut  fieri  id  posset,  praecipit  juvc- 


quaniuiu  (•<  une   notable  étendue  de  Ivlae-,  commeare,  »  alloi   et  venir  ■>  : 

terrain  »)  est  le  corni)lémenl  d'//ic/?<-  dicente,  s.-e.  eo   ou  l'hi/emeiio;    sur 

dunt,    ('<    enferment    »,   c'est-à-dire  cette  omission  du    sujet,    vov.  Ces., 

'<  embrassent  »);    inira  moenia  («  en  B.  G.,  IV,  12,  [-1. 

dedans   de   l'enceinte   »)    déterinine  J  ij  Expedito,  il  avait  les  mouve- 

aliquiintum     includunt  ;    ces    détails  ments  dég'agés,  car  il  n'avait  rien    à 

monlient  que  le  quartier  devait   être  porter;  mimculo  f«  à  cause  de  l'éton- 

déserl  ;  adpropinquaret  a   pour  sujet  nement  où  l'avait  plongé  la  grosseur 

Hannibal.  du  sanglier  »)    explique     incaudu-t... 

Il]  Silentio,  «    en   silence  »  (ex-  versum. 

pression  toute   faites;   ducebal,    voy.  [15]  Portam,  le  grande  porte,  (jui 

XXIV,     XXXVI,    6  ;      suis,      »   leurs  était  tout  près  de    la    poterne:    sii/> 

propres  ».  siqni^,  «  en  bon  ordre.  » 

[1-2]  Subsistere,    «  rester   en   ar-  lKI]  Poeuus,     Hannibal  ;     duces, 

riere  »,  cest-à-dire  en  dehors  de  la  «  connue  guides  ». 

ville);   libero    campo,    en  effet,   elle  ,17]  Itinera,  «  les   rues  »;   quam 

avait  le  champ  libre  en  dehors  des  maxjime  povie  sur  occupari  ;   tumultu 

murs,  et,  ne  risquant  pas  d'être  arré-  orto,  i.  e.  cum  lumultns    ortus  esset  : 

tée  dans  les  rues  étroites  de  la  ville,  quem  i.  e.  aliqaem;  procul,  «  à  queUiue 

elle  pouvait,   en   cas   de  besoin,   se  distance»;  cjV/jsscnn'emplace  le  futur 

porter  rapidement  au    point    voulu  antérieur  videritis    du    style   direct 

en  contournanl  Tarente.  (cf.  XXIII,  vu,  2;  etc.);    quiescere  a 

[1:V  Portulae,  «  de  la    poterne»;  pour    sujet   eum    s.-e.  ;    bono    anima, 

iiarfe  alia,  «   d'un  autre  côté  (de   la  «  avoir  bon  courage  »;  esse  juberent, 

ville)  »;  qua  a  pour  antécédent  por-  fin  de  vers,  voy.  XXIV,  xlvi,  4. 
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nibus  Tarentinis.  ut,  ubi    quem    suorum    procul   vidissent, 
quiescere  ac  silere  ac  bono  animo  esse  juberent. 

X.  [1^  Jani  tumultus  eral  clamorque  qualis  esse  in  capta 
urbe  solet:  sed,  quid  rei  esset,  nemo  satis  pro  certo  scire.  i  2] 
Tarentini  Romanos  ad  diripiendam  urbem  credere  coortos; 
Romanis  seditio  aliqua  cum  fraude  videriab  oppidanis  mota. 
■3]  Praefectus  primo  excitatus  tumultu  in  portum  efïugit; 
inde  acceptus  scapha  in  arcem  circumvehitur.  [3]  Errorem 
et  tuba  audita  ex  theatro  faciebat,  nam  et  Romana  erat,  a 
proditoribus  adhoc  ipsum  praeparata,  et  inscientera  Graeco 
inflata,  quis  aut  quibus  signum  daret,  ineertum  efficiebat. 
5  Ubi  inluxit,  et  Romanis  Punica  et  Gallica  arma  cognita 
[tum]  dubitationem  exemerunt  et  Graeci  Romanos  passim 
caede  stratos  cémentes  ab  Hannibale  captam  urbem  sense- 
runt.  '6]  Postquam  lux  certior  erat  et  Romani,  qui  caedibus 
superfuerant,  in  arcem  confugerant  conticiscebatquepaula- 
tim  tumultus,  tum  Hannibal  Tarentinos  sine  armis  convo- 
care  jubet.  ^7"!  Convenere  omnes,  praeterquam  qui  cedentes 
in  arcem  Romanos  ad  omnem  adeundam  simul  fortunam 
persecuti  fuerant  [8]  Ibi  Hannibal  bénigne  adlocutus  Taren- 
tinos testatusque,  quae  praestitisset  civibus  eorum,  quos 
ad  Trasumennum  aut  ad  Cannas  cepisset,  [9]  simul  in  do- 
minationem  superbam  Romanorum  invectus,  recipere  se  in 
domos  suas  quemque  jussit  et  foribus  nomen  suum  inscri- 
bere  :  «  se  domos  eas,  quae  inscriptae  non  essent,  signo 
extemplo  dato  diripi  jussurum.  Si  quis  in  liospitio  civis  Ro- 
mani »  —  vacuas  autem  tenebant  domos  —  «  nomen  in- 
scripisset,  eum  se  pro  hoste  habiturum  ».  [lO]  Contione  di- 


X  [Ij  Scire.  infiuitif  historique,  au  sent:  convocare,   raème   construction 

lieu  de   sciebat  :    de    même    credere  que  XXIV.  xxi,  7. 

f§  2).  [î]  Persecuti   fuerant,    "  avaient 

"  [2"  Fraude.  ■•  trahison  ».  suivi  jusqu'au  bout  »  ivoy.  m,  12;  v, 

';r  Circumvehitur.  il  était  obligé  4;  vi,  12:  vu,  G:  etc.). 

de"  cuntounier    la   ville  en   barque,  [8]  Ibi,  i.  e.  tum. 

pour  gagner  l'acropole.  [9]  In  hospitio,    etc.,    «   sur    une 

k^  Tuba     audita,     même    cons-  maison  occui)ée  par  un  citoyen  ro- 

truction  que  XXI,  i,.'»:  adhoc  ipsum,  main  »    icf.    vni,    8);    vacuas,   «  va- 

précisément  i»our  donner  le   change  cantes   »  ;    tenebant,    «  les  Romains 

aux  Romains  (R.i:  guis  est  le  sujet  habitaient...  >>. 

de  sitjnum  daret,   dont   quibus  est  le  iu]  Discrimen.    «  un    moyen    de 

eomplémeni  indirect.  distinguer  »;  pacatae    s.-e.   domus ; 

\%'<  Postquam.    etc.,    rnOn)e    cons-  hospitia    Homana,    voyez    ci-dessus, 

trûction  que  XXIV.  xxxvi,  8  :   etc.;  vm,   8:    aliquantum,   «une  quantité 
sine  armis. 


i.   e.  ut  sine  armis  ades-    notable 
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inissa  cuin  lilulis  iiolatae  fores  discrimeii  paratae  al) 
huslili  d(j;no  fecissent,  sigiio  dato,  ad  diripienda  liospitia 
lloniana  passim  disciirsum  est.  Et  fuit  praedae  ali(|iiantiim. 
XI.  Ij  Postero  die  ad  oppugnandajii  arceni  durit;  quain 
euiu  et  a  mari,  quo  in  paeueiiisulae  luoduHi  pars  major  cir- 
lumluilui-,  piaealtis  rupibus  et  ab  ipsa  urbe  muro  et  fossa 
iugenti  saeptam  videret  eoque  iiec  vi  ncc  operil)US  expugna- 
bilem  esse,  ['1]  ne  aut  se  ipsum  cura  tuendi  Tarentinos  a 
inajoribus  rébus  moraretur^  aut  in  relictos  sine  valido  prae- 
sidio  Tarentinos  impetum  ex  arce,  cum  vellent,  Romani  fa- 
cerent,  valb)  urbem  ab  arce  intersaepire  statu it  non  sine 
illa  etiam  spe,  ['•]]  cum  probibentihus  opus  llomanis  manuni 
posse  conseri  et,  si  ferocius  procucurrissent,  magna  caede 
ita  attenuari  praesidii  vires,  ut  facile  per  se  ipsi  Tarentini 
urbem  ab  iis  tueri  possent.  [i]  Ubi  coeptum  opus  est,  pate- 
facta  repente  porta,  impetum  in  munientes  fecerunt  Romani 
liellique  sestatio  passa  est,  quae  pro  opère  erat,  ut  successu 
•resceret  audacia  pluresque  et  longius  pulsos  persequeren- 
tur.  [")]  Tum  signo  dato  coorti  undique  Poeni  sunt,  quos 
instructos  ad  boc  Ilannibal  tenuerat.  Née  sustinuere  impe- 
tum Romani,  sed  al)  effusa  fuga  loci  angustiae  eos  impedi- 
laque  alia  opère  jaiii  coepto,  alla  apparalu  operis  moraban- 
tur.  [6]  Plurimi  in  lossam  praecipitavei-e,  occisique  sunt 
plures  in  fuga  quani  in  pugna.  [TJ  Inde  opus  nullo  prolii- 
bente  fieri  coeptum  :  fossa  ingens  ducta,  et  vallum  intraeam 
•tirigilur  ;  modicoque  post  intervailo  iiiuniiii  <'li,iiii  radem 
regione  addere  parât,  ut  vel  sine  praesidio  tueri  se  adversus 
RoMianos  possent.  [8;  Rtdiquit  tamen    modicum  jtraesidium, 


XI[ljDu.cit.    voy.  XXIV.    xxxvi,  liomnnis;  phivesnuc,  «  el  pour  (lu'uii 

C;  a  mari,    «du    côte   «Je    la  nier  »:  j)lus  grand  nombre  de   Homains  se 

eofiue,  i.  e.   iiieo<^iic,  "  el   ]H)ui   cette  mil  à  la  pouisuitc...  ». 

raison  »  ;    vi,    «  jiar    une   aUaque  de  (>]  In  fossam.  .<  dans  le   fossé  du 

vive  force  »  :  operUms.  «  ])ar  des  tra-  retranchement  »  (?!2i  ;  pracripifnrerc 

vaux  de  siè^e  ■■.  «  se  i>ri'cipil('renl  ... 

iji]  Cum  prohibentibus.  etc.,  en-  7    Nullo     remjdace     1  aldatif  de 

tendez  :   «    cum   Uomanis,    si    ojius  ncmo    inusité    à    la    hnnne    époque: 

prohibèrent  («  s'ils  cherchaient  à  em-  cuejdum,  voy.  XXIV,  vu,   10;    cadfm 

pêcher    »),    etc.  »  ;    attenuari  dépend  reyione,  au  lieu  d'//i    eadcm   regione  : 

aussi  de />o«Sf.  pris.teiit,  ».-e.  Tarentini. 

[4]  Inmunlentes.  «contre  ceux  qui  Sj   Slmul    n'est    exprimé    (|u"une 

travaillaient  au  retranchemeni  -'; />ro  fois,  mais  il   faut   entendre     .  simul 

opère  <x  devant  l'endroit  où  se  faisait  ni  tiieretni-  laiei.tinos.    snnnl    ut... 

le  retranchement  »  .    crescere/.    s.-e.  ndjuvurel  ". 
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simul  ut  in  perficiendo  muro  adjuvaret.  Ipse  profectus  cuin 
ceteris  copiis  ad  Galaesum  fluuieu  —  quinque  milia  ab  urbe 
abesl  —  posuit  castra,  [9]  Ex  his  stativis  regressus  ad  inspi- 
ciendum,  quod  opus  aliquantum  opinione  ejus  celerius  crè- 
verai, spem  cepit  etiam  arcem  expugnari  posse.  Et  est  non 
altitudine,  ut  ceterae,  tuta,  sed  loco  piano  posita  et  ab  url»e 
muro  tantum  ac  fossa  divisa.  JO]  Cum  jam  machinationum 
omni  génère  et  operibusoppugnaretur,  niissuni  a  Metaponto 
praesidium  Romanis  fecit  animum,  ut  nocte  ex  inproviso 
opéra  hostium  invaderent.  Alia  disjecerunt,  alia  igni  corru- 
perunt.  Isque  finis  Hannibali fuit  ea  parte  arcem  oppugnandi. 
11]  Reliqua  erat  in  obsidione  spes,  nec  ea  satis  efficax,  quia 
arcem  tenentes,  quae  in  paeneinsula  posita  imminet  fauci- 
bus  portus,  mare  liberum  babebant,  urbs  contra  exclusa 
maritimiscommeatibuspropiusque  inopiam  erant  obsidentes 
quam  obsessi.  12]  Hannibal,  convocatis  principibus  Taren- 
tinis,  omnes  praesentes  difficullales  exposuit  :  «  neque  arcis 
tam  munitae  expugnandae  ceiiiere  viam  neque  in  obsidione 
quicquam  babere  spei,  donec  mari  liostes  potiantur.  13] 
Quod  si  naves  sint,  quibus  coinmealus  invehi  prohibeat, 
extemplo  aut  arce  cessuros  aut  dedituros  se  bostes.  »  [14] 
Adsentiebantur  Tarentini  ;  ceterum  ei,  qui  consilium  adfer- 
ret,  opem  quoque  in  eam  rem  adferendam  censebant  esse. 
t<  ]15]  Punicas  eiiim  naves  ex  Sicilia  accitas  id  posse  facere  ; 
suas,  quae  sinu  exiguo  intus  inclusae  essent,  cum  claustra 
portus  hostis   baberet,  quem    ad  modum    inde  in    apertum 


l'y  Aliçiuaiituin  au  lieu  d(//î- 
quanto)  celerius  esl  un  tour  peu 
correct  et  étranger  à  la  lionne 
langue  :  pour  le  sens  ntuiuantum 
équivaut  ici  jiresque  à  imiltum  : 
expuyimri  posse  <evt  à  remplacer 
expuynatum  iri  ;  et.  -•  cest  que..."  est 
ex]ilicatif  :  ut  ceterae.  comme  le  sont 
les  autres  acropoles. 

i;iO'  MacMnatlonum.  mot  abs- 
trait, a  ici  le  sens  concret  de  «  ma- 
chines »:  ut,  i.  e.  o'ieo  ut...:  opéra, 
mèrne  construction  que XXIII. xviii. 
l:etc.:  disjertruiit.  ce  terme  s'ap- 
plique à  la  terrasse  dai»proche  ivoy. 
notre  édition  de  Cé.^ar,  pi.  IV,  n»  S  . 
dont  les  Romains  détruisent  ou  dis- 
jtersenl  les  matériaux. 

]li    Nec  ea.  elc.  i.  e.  neque  tamen 


obsiilio  satis  efficax  erat  ;  faucihiis. 
voy.  XXIV.  xxxiii.  ".î  ;  exclusa,  su]t- 
pleez  erat. 

VT  Cernera,  (s.-e.  se;  remplace 
ce'rnri  à\\  style  direct,  voy.  XXI\', 
xLviii,  ?,\  pôtinntur,  même  "construc- 
tion que  XXIII,  XXVII,  lU:  etc. 

\{^\  SlntremidaceerM»/  du  style  di- 
rect :quibus.  "  jiar  le  moyen  desquels  »  ; 
inreZ/j,  sujipléez  in  arcem  :  prohibent 
remplace  proliibeam  du    style  direct. 

[14]  Ceteruun.  voy.  XXlV.  vin,  11. 

J5]  Slnu  exigùo,  ablatif  de 
moyen  complément  d' inclusae  essent: 
le  port  formait  une  baie  de  peu 
détendue:  claustra  le  port  était 
fermé  ]>ar  un  pont,  qui  unissait 
lacropoie  à  la  rive  opposée,  voy. 
Strabon.  vi.  3. 
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mare  evasiiras?»  [16]  «  Evadent»  inquit  Ilannibal  ;  «  multa, 
quae  iinpedita  natiira  suiit,  consilio  expediuntur.  Urbem  in 
campo  sitam  habetis.  Planae  et  satis  latae  viae  patent  in 
omnes  partes.  [17]  Via,  quae  e  portu  per  mediain  urbem  ad 
mare  transmissaest,  plaustristransvehanmaveshaud  magna 
mole.  Et  mare  nostrum  erit,  qup  nunc  hostes  potiunlur  ;  et 
illinc  mari,  hinc  terra  circumsedebimus  arcem,  immo  brevi 
autrelictam  ab  hostibus  aut  cum  ipsis  hostibus  capiemus.  » 
[18]  llaec  oratio  non  spem  modo  effectussed  ingentem  etiam 
ducis  admirationem  fecit.  Contracta  extemplo  undique 
plaustra  juncLaque  inter  se,  et  machinae  ad  subducendas 
naves  admotae,  munitumque  iter,  quo  faciliora  plaustra  mi- 
norque  moles  in  transi  tu  esset.  [19]  Jumenta  inde  ethomines 
contracti,  et  opus  inpigre  coeptum  ;  paucosque  post  dies 
classis  instructa  ac  parata  circumvehitur  arcem  et  ante  os 
ipsuin  portus  ancoras  jacit.  [20]  Hune  statum  rerum  Hanni- 
bal  ïarenti  relinquit  regressus  ipse  in  hiberna.  Ceterum 
defectio  ïarentinorum  utrum  priore  anno  an  hoc  facta  sil, 
in  diversum  auctores  trahunt.  Plures  propiores(|ue  aetatc; 
memoriae  rerum  hoc  anno  factam  tradunt. 

Xll.  [1]  Romae  consules  praetoresque  usque  ad  ante  diem  quin- 
tum  kal.  Maias  Latinae  teuuerunt.  [2|  Eo  die  perpetrato  sacro  in 
monte  in  suas  quisque  provincias  proficiscuntur.  Ueliij-io  deinde 
nova  objecta  est  ex  carminibus  Marcianis.  [3]  Vates  hic  Marcius 
inhisti'is  fuei-at,  et  cmn  conquisitio priore  anno  exsenatus  coiisulto 
taliuin  librorum  fieret,  in  M.  Aeiiiili  praetoris  nrbani,  quieam  rem 
agebat,  manus  vénérant.  [4J  Is  protinus  novo  praetori  SuUae  tra- 
diderat.  Ex  hujus  Marcii  duobus  carminibus  allerius  posi  n-m 
factam   editi  comproby.ta  auctoritas   eventu    aller!  (piO(|ue.  cnjus 


[lu]  Expediuntur,  •<  sont  débrouil-  XII  T  Ad  ante  diem,  etc.,  fer- 
lées »;  planae,  elles  n'ont  ni  montées  mule  habituelle,  an  lieu  de  ad  diem 
ni  descentes.  tjnialum  ante  Kal.  Maias  ;  Lalinae,  les 

[17]  Via,    cette   rue  s'appelait   la  Fériés  Latines  ;  teuuerunt,  i.  e.  deti- 

rue  Large  (-"/.«Tsra)  ;  transmissa,  «diri-  nucrunt. 

gée  au  travers  de...  »  (R.):  potiuntur,  ['^]  In  monte,  sur  le  mont  Alhain  : 

«  sont  maîtres  ».  re/ii/io,  .<  des  scrupules  religieux  »  ; 

[  18]  Efifectus,  <' réalisât  ion»  ;./«?ir/a  carminHius,  \ci^  j)ré<lic(ions    de    Mar- 

inter  se,  «  mis  hout  à  bout  «:   muni-  cius  étaient  en  vers  saturniens. 

tunique   ite)\    on    nivela    le   terrain;  [31  Talium,      i.     c.     vatirinonim. 

m'./f'.v,  la  diflicult.i  du  transport.  (ci.i,    12)  :    edi/i,    publié,    répandu 

i        rHi.  Regressus,  voy.  iii,  il;  in  di-  dans  le   public;   compruhata,  etc.,  la 

«frsw»;,  dans  des  sens  opposés;    me-  construction  est  celle-ci  :    "  auclori- 

mor'iae  rernm,  de  l'époipie  où  l'on  se  tas  alterius  ex...  duobus  carminibus 

j    souvenait  encore  des  faits.  c(imi)robata,  eventu  adferebat    tidem 

XII.    f'rrdirlion.1  du  devin  Mnrritis.  allt'ri  (pioque..;  ». 
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nondum  tempus  venerat.  adferehat  fidem.  [oj  Priore  carminé 
Gannensis  praedida  ilades  in  liaec  fere  verba  erat  :  «  Amneni. 
Trojugena.  fuge  Cannam,  ne  te  alienigenae  cogant  in  campo  Dio- 
medis  conserere  manus.  [6]  Sed  neque  credes  tu  mihi,  donec 
compleris  sanguine  campum,  multaque  railia  occisa  tua  deferet 
amnis  in  pontum  magnum  ex  terra  fnigifera.  piscibus  atque 
avibus  ferisque,  quae  incolunt  terras,  is  fuat  esca  caro  tua.  Nani 
mihi  ita  Jappiter  fatus  est  ».  [7J  Et  Diomedis  Argivi  campos  et 
Cannam  flumen  ii,  qui  militaverant  in  ii  locis.  juxta  atque  ipsam 
cladem  agnoscebant.  [81  Tum  aiterum  .carmen  recitatum,  non  eo 
tantum  obscurius,  quia  incertiora  futura  praeteritis  »unt,  sed 
perplexius  etiam  scripturae  génère.  [9j  «  Hostis,  Romani,  si 
expellere  vultis.  vomicam  quae  gentium  venit  longe,  Apoilini 
vovendos  censeo  ludos.  qui  quotannis  ooniiter  Apoilini  fiant,  cum 
populus  dederit  ex  publico  partem,  partem  privati  uti  conférant 
pro  se  atque  suis.  [10]  lis  ludis  faciendis  praeerit  praetor  is.  qui 
jus  populo  plebeique  dabit  summum.  Decemviri  Graeco  ritu  hos- 
tiis  sacra  faciant.  Hoc  si  recte  facietis,  gaudebitis  semper  fietque 
res  vestra  melior:  nani  is  divus  extinguet  perduelles  vestros.  qui 
vestros  campos  pascit  placide  ».  [llj  Ad  id  carmen  explanandum 
diem  unum  sumpserunt.  Postero  die  senatus  consultum  factum 
est,  ut  decemviri  de  ludis  Apoilini  reque  divina  facienda  inspi- 
cerent  [12j  Ea  cum  inspecta  relataque  ad  senatum  essent,  cen- 
suerunt  patres  Apoilini  ludos  vovendos  faciendosque  et,  quando 
ludi  facti  essent.  duodecim  milia  aeris  praetori  ad  rem  divinam  et 
duas    hostias  majores   dandas.  [13]   Aiterum   senatus  consultum 


'.y<  In  ihaec  fere  verba.  •  h  jteu 
pies  en  ces  tonne?  ;  ce  qui  signitie 
que  Tite-Live  ne  donne  que  le  sens 
général  de  la  proi)hélie  éciile  en  ver.« 
Saturniens.  M.  L.  Havet.  ilans  i^a 
thèse  de  Siiturn>overx7i  en  a  projiosé 
une  restitution  vraisenililable. 

tj]  Neque...  multaque....  au  lieu 
de  nec...  et  muUa...  est  un  tour  rare: 
multaque  niilia...  tti"..  i.  e.  multaque 
mtlia  militum  tuoiixin  ;  pantwn.  mot 
poétique  :  fuat.  archaïsme  pour  sit: 
juxta  atque,  «  pareillement  à...  ». 

XjTtun.  i.  e.  deinde ;  recitatum  (est), 
su|ipléez  in  smuiu  :  jierplexius. 
«  plus  difficile  à  déchiffrer  »:  scrip- 
turae, «  de  récriture  »  (et  non  «  du 
st\-le  ..I. 

^9  Vomicam.  apposition  à  hostes; 
gentium,  dépend  «le  lonr/e,  qui  équi- 
vaut à  ex  lon(/i)iqua  terra;  <jui, 
'  qui  répondent  à  cette  condition 
de...  ".  doù  le  «uhjonctif:  populus, 
l'Etat  :  ex  publico.  sur  le  trésor  pu- 
blic:  uti  conférant, dépend  de  censeo 


sous-entendu;  jus...  dabit  summum. 
on  crut  que  celait  une  allusion  au 
préteur  urbain;  populo  jdeheique. 
aux  itatricieus  et  à  la  plèbe  :  le  mol 
populus  ne  s'ai)pliqiiail  à  iorig^int 
ijuaux  j)atriciens,  qui  seuls  comii- 
taient  dans  l'Etat,  puisque  seuls  ils 
avaient  des  droit-  poJitiques;  hostiis, 
ablatif  de  moyen  :  Divum  larchaïsme), 
génitif  partitif  :  «  parmi  les  dieux  »: 
perduelles,  «  ennemis  »  ;  pascit. 
«  nourrit  >- :  la  lumière  du  soleil 
(Apollon)  est  la  nourrice  de  la  terre. 

11^  Apoilini.  «  en  Ihonneur 
dÀpôllon  »  :  re  divina,  ••  un  sacri- 
lice  >  :  inspicerent,  «  consulter  les 
livres  Sibyllins  ». 

12"  Ea.les  passages  (de ces  livres) 
relatifs  aux  circonstances  actuelles: 
qtiando.  «  après  que...  »,  duodecim 
milia  aeris.  douze  mille  as  (pour  solde 
de  ses  frais);  dandas,  c'est  l'Etat  qui 
devait  les  fournir. 

'1.3^  Aurato.  il  avait  les  cornes  do- 
rées :'/^ci4\  est  du  genre  commun. 
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factiiin  est,  ut  decemviri  sarrum  Graeco  ritii  facerent  bisque 
hostiis,  Apollini  bove  aurato  et  capris  duabus  albis  auratis,  La- 
tonae  bove  femina  aurata.  [14]  Ludos  praetor  in  circo  maxima 
cumfacturus  esset.  edixit,  ut  populus  per  eos  ludos  stipem  Apol- 
lini, quantani  commodum  esset,  conferret.  [15]  Haec  est  origo 
ludoruni  Apollinarium  victoriae,  non  valetudinis  erg-o,  ut  plerique 
rentur.  votorum  factorumque.  Populus  coi'onatus  spectavit,  ma- 
tronae  supplicavere  ;  vulgo  apertis  januis  in  propatulis  epulati 
sunt,  celeberque  dies  omni  caerimoniarutn  génère,  fuit. 

XIII.  [\]  Guui  Hannibal  circa  Tarentum,  consules  ambo  in 
Samnio  essent.  sed  circumsessuri  Capuam  viderentur,  qiiod 
malum  diutumae  obsidionis  esse  solet,  jani  famem  Campani  sen- 
tiebant,  quia  sementein  facere  prohibuerant  eos  Romani  exerci- 
tus.  [2J  Itaque  legatos  ad  Hannibalem  miserunt  orantes,  ut. 
priusquam  consules  in  agros  suos  educerent  legiones,  viaeque 
omnes  hostium  praesidiis  insiderentur,  fruiuentum  ex  propinquis 
locis  convehi  juberet  Capuam.  [3J  Hannibal  Hannonem  ex  Brut- 
tiis  cum  exercitu  in  Gampaniam  transire  et  dare  operam,  ut  fru- 
menti  copia  fieret  Campanis,  jiissit.  [4]  Hanno  ex  Bruttiisprofectus 
cum  exercitu  vitabundns  castra  hostium  consulesque,  qui  in 
Samnio  erant,  cum  Benevento  jam  adpropinquaret,  tria  niilia 
passuum  ab  ipsa  urbe  loco  edito  castra  posuit  ;  ['6]  inde  ex  sociis 
circa  populis,  quo  aestate  comportatum  eral,  develii  frumentum 
in  castra  jussit,  praesidiis  datis,  quae  commeatus  eos  proseque- 
rentur.  [6J  Capuam  inde  nunlium  misit,  qua  die  in  castrisad  acci- 
piendimi  frumentum  praesto  essent  onmi  undique  génère  vehicu- 


[14]  Per,  «  pendant  la  duréptlc...  »: 
stipem,  singulier  collectif  :  nous 
disons  di'  même  «  de  la  monnaie  •■ 
pour  signifier  «  des  pièces  do  mon- 
naie '>  ;  quantam,  etc,  i.  e.  quan/am 
conferre  ei  commodum  esse/,  «  autant 
qu'il  en  pourrait  fournir  sans  être 
gêné  ». 

[\h'  Valetudinis,  «  la  santé  pu- 
blique «  (en  cas  d'épidémie);  eiyo, 
i.  e.  caiis'i.  "  en  vue  de  "  (cf.  vu,  4): 
coronalus,  couronné  de  laurier  leu 
rhonneui  du  dieu)  :  nt/f/o,  «  univer- 
sellement »  (partout);  in  prafiatulis, 
suppléez  acilium. 

XllI-XV'I.  Les  finmniiu  s'appi/'lent 
drecouqiK'rir  Capoue,  ri  à  aerovrir  la 
gaDii.'ion  tle  l'acropole  île  'Idrexie; 
leurs  surrcs  Pl  leurs  rerrrs  .se  Im- 
lancevt. 

XIII  [l]Ainbo,  «  tous  les  deux  en- 


semble »  ;  quoil...  fsoU'l  détermine /■«- 
'V  Orantes,  i.  e.  onihtri^cL  XXI, 

VI,"  1. 

i'.i^  Ut...  fieret,  «  pour  assurer  aux 
Gampauiens  les  movens  d'avoir  du 
l)lé... 

[41ExBruttiis,  cf.  XXIII,  xxxvii, 
U)  ;  vitaljuiulu.t,  vov.  XXIV,  xvi,  14  ; 
castra,  constructit>n  archaïque,  vov. 
Riemanu,  .S■y/(^  lai..  .^  :!l,  .c/,  Kem".  ; 
tria  niilia,  vov.  XXn\xxxiii,  ;^;  etc.  ; 
circa,  vov.  X.XIII,  xix  ,  S  ;  qun,  i.  e. 
ad  i/uns,  «  chez  qui  ■>  ;  mnitium,  «  un 
messager  (chargé  de  leur  dire);  de  là 
t/ua...  psseiit  ;  qua,  parce  (lue  dies, 
"  joiw  lixé  »  est  régulièrement  du  fé- 
minin ;  prneslo  essent,  au  lieu  de 
praeslit  futuri  essent,  «  ils  devaient  Sf 
trouver  là  »  ;  au  stylo  direct,  il  y 
a.uva.il  praesto  eritis. 
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lorum  jumentorumque  ex  agris  contracto.  [7]  Id  pro  cetera 
socordia  neglegentiaque  a  Campanis  actum  :  paulo  plus  quadrin- 
4,'enta  véhicula  missa  et  pauca  praeterea  jumenta.  Ob  id  castigatis 
ab  Hannone.  quod  ne  famés  quidem,  quae  mutas  accenderet 
bestias,  curam  eorum  stimulare  posset,  alia  prodicta  dies  ad 
frumenlum  majore  apparatu  petendum.  [8]  Ea  omnia,  sicut  acta 
erant.  cum  enuntiata  Beneventanis  essent,  lei^atos  decem  extem- 
plo  ad  consules  —  circa  Bovianum  castra  lîomanorum  erant  — 
miserunt.  [9]  Qui  cum  auditis,  quae  ad  Capuam  agerentur,  inter 
se  comparassent,  ut  alter  in  Campaniam  exercitum  duceret,  Ful- 
vius,  cui  ea  provincia  obvenerat,  profectus  nocte  Beneventi 
moenia  est  ingressus.  [10]  Ex  propinquo  cognoscit  «  Hannoneni 
cum  exercitus  parte  profectum  frumentatum:  per  quaestorem 
Campanis  datum  frumentum  :  duo  milia  plaustrorum.  inconditam 
inermemque  aliam  turbam  advenisse:  per  tumuîtum  ac  trepida- 
tionem  omnia  agi,  castrorumque  formam  et  militarem  ordinem 
inmixtis  agrestibus  et  servis  sublatum  ».  [11]  His  satis  compertis 
consul  mililibus  edicit,  «  signa  tantum  armaque  in  proximg.m 
noctem  expedirent  :  castra  Punica  oppugnandaesse  ».  [12]  Quarta 
vigilia  profecti,  saninis  omnibus  impedimentisque  Beneventi 
relictis.  paulo  ante  lucem  cum  ad  castra  pervenissent,  tantum 
pavoris  injeceruut.  ut,  si  in  piano  castra  posila  essent,  haud  dubie 
primo  impetu  capi  potuerint.  [13]  Altitudo  loci  et  munimenta 
defenderunt.  quae  nulla  ex  parte  adiri  nisi  arduo  ac  difficili 
ascensu  poterant.  [14]  Luce  prima  proelium  ingens  accensum 
est.  Nec  vallum  modo  tutantur  Poeni,  sed,  ut  quibus  locus 
aequior  esset.  deturbant  nitentes  per  ardua  hostes. 

XIV.  [1]  Vincit  tamen  omnia  pertinax  virtus.  et  aliquot  simul 
parlibus  ad  vallum  ac  fossas  perventum  est,  sed  cum  multis  vul- 
neribus  ac  militum  pernicie.  [2]  Itaque,  convocatis  legatis  tribu- 


i7]   Pro,   '.    confonnenient    à,    se-  [10]  Fnunentatum,    exemple    de 

Ion ;  celfra  ■iororilia,  «  la  paresse  supin  ;  aliam.  voy.  XXI,xxvii,  5  ;etc.  : 

qu'ils    montrèrent    partout    et    tou-  per...     trepiiloti'onem,     voy.     XXIII, 

jours  »  -.paulo  plus  is.-e.  quam   qua-  xx.  10. 

(Iringpnta,  entendez  :  «  seulement  un  [12"i  Potuerint,  «  auraient  pu  »  ; 

peu  plus  de...  »  ;  qurjil  fait  partie  de  si  la  proposition  était  indépendante, 

la  pensée  d'Hannon  :  de  là  acrenderet  il  y  aurait  potuei-unt. 

et  posset.  au  subjonctif  du  style  in-  '"U"  Luce  prima,  «  aux  premières 

direct  ;  alia.  cf.  .5    6  :    prodictà   dies,  lueurs  du  jour  ". 

.' on  leur    fixe   une   date   plus  éloi-  XIV  [1]  Virtus,  la  valeur  militaire 

pnée  "  :    majore  apparatu,  «  avec   un  (des  Romains    ;  cuin...  militwn  perni- 

Riatériel  plus  important.  »  cie,  au  prix  de  la  mort  de  beaucoup 

y]  Auditis  a  pour  sujet  logique  la  de  soldats, 

proposition    qitae...   nijerenttir  ic    ce  [2'  Postero   (s.-e.   die),    le   lende- 

qui.  daprès  les  Bénéventins.  se  pas-  main:  castra...  jungi  {lepTésent,   au 

sait...  -,    proposition,  qui  fait  partie  lieu  du  futur  prochain),  c   on  campe 

du    style   indirect  :   inter  se   compa-  (on  campera)   tout   près   de   lenne- 

rassent,  voy.  XXIV,  x,  i  ;  obvenerat,  mi  >>  ;  Hanno,  il    s'était  éloigné  pour 

cf.  III,  1  buiv.  aider  les  Campaniens,  voy.  xiii,  10. 
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nisque  militum,  consul  absistendum  temerario  incepto  ait  :  «  tu- 
tius  sibi  videri  reduci  eo  die  exercitum  Beneventum,  dein  postero 
castra  castris  hostiunijungi,  neexireinde  GampanineveHanno  re- 
gredi  posset;  [SJidquo  faciiius  obtineatur  collegam  quoqueelexerci- 
tum  ejasse  acciturunitotumque  eoversuros  belkim».  Haec  consilia 
ducis,  cum  jam  receptuicaneret,  clamor  militum  aspernantiumtam 
segne  imperium  disjecit.  [4]  Proxima  ea  parte  hostibus  eratcohors 
Paeligna,  cujus  praefectus  Vibius  Acoausarreptuin  vexillum  trans 
vallum  hostium  trajecit.  [5]  Execratus  inde  seque  et  cohortem,si 
ejus  vexilli  bostes  potiti  essent,princeps  ipse  perfossam  vallumque 
in  castra  inrupit.  [6]  Jamque  intra  vallum  Paeligni  pugnabant, 
cum  altéra  parle,  Valerio  Flacco  Iribuno  militum  terliae  legionis 
exprobrante  Romanis  ignaviam,  qui  sociis  captorum  castrorum 
concédèrent  decus,  [7j  T.  Pedanius  princeps  primus  centurio,  cum 
signifero  signum  ademisset,  «  Jam  boc  signum  et  hic  centurio  », 
inquit,  «  intra  vallum  hostium  erit  :  sequantur  qui  capi  signum 
ab  hoste  prohibituri  sunt  ».  Manipulaies  sui  primum  transcenden- 
tern  fossam,  dein  legio  tota  secuta  est.  [8J  Jam  et  consul,  ad 
conspeclum  transgredientium  vallum  mulalo  consilio,  ab  resis- 
tendu  revocandoque  ad  incitandos  hortandosque  versus  milites, 
ostendere,  «in  quanto  discrimine  ac  periculo  l'orlissima  cohorsso- 
ciorum  et  civium  legio  esset  ».  [9J  Itaque  pro  se  quisque  omnes 
per  aequa  atque  iniqua  loca,  cum  undique  tela  conicerentur,  ar- 
maque  et  corpora  bostes  obiceient,  pervadunt  inrumpuntqiie. 
Multi  volnerati,  etiam  quos  vires  et  sanguis  desererct,  ut  intra 
vallum  hostium  caderent,  nitebantur.  [lu]  Capla  itaque  momento 
temporis  velut  in  planu  sita  nec  permunita  castra.  Caedes  inde, 
non  jam  pugna  erat.  omnibus  intra  vallum  permixtis.  [11]  Supra 
decem  milia  hostium  occisa,  supra   septem   milia  capitum  cum 


3]Eo,  i.  e.    in   cnstro)-um    ohsidio-  l'i   Arma    (opposé   k  tela]    désigne 

nem  ;   versuvos,    s.-e.     se,    remplace  les  boucliers  ;    quos...  desereret,  voy. 

vertemus  û\x   style    direct;    n.spernini-  XXIV,  v,  3. 

/2w/n,  a  qui   repoussaient   avoc  indi-  10]  Itaque  ainsi  placé  est  une  irré- 

gnation...  »  fiularité  ;  velut  avec  le  participe  équi- 

[5]   Seque   et,  voy.  XXIV,  ix,  8  ;  vaut  à  velut  si    avec   le   subjonctif  ; 

vexilli,  construction  archaïque  ;    po-  omnibus   est  au  neutre  et  comprend 

/i/i  e.$sen/ remplace  le  futur  antérieur  aussi    bien  le  matériel  que  les  che- 

du  style  direct.  vaux  et  les  combattants. 

[G]  Qui...  concédèrent,  exi)rimc  la  [11]  Supra,  suppléez  //?/««/,  ellipse 

pensée  de  Flficcus,  delà  le  subjonctif,  ordinaire;   frumentatoribus  est    une 

[7;   Princeps    primus    centurio,  improi)riété  :  Tite-Live   applique  aux 

premier  centurion  du  iiremier  maui-  Campaniens,    qui   étaient    allés    au 

pule  ;  ja)ii,  «  à  l'instant  >  :  qui...  pro-  camp  d'IIannon   pour  se  procurer  du 

hibituri  sunt,  «  qui  veulent  empêcher  blé,  un  terme  technique  qui  convient 

que..»  ;  .sMî  ;  ses  propres  soldats  »  ;  senlemenl  aux    fourrageurs  (cf.    ci- 

tota  secuta  est,  fin   d'un    hexamètre  après,  ,:?  14)  ;  nlin,  voy.    XXI,  xxvii, 

dactylique  (cf.  XXIV.   xvi,  9).  5  ;  jtopulnbundus,    voy.    XXI,  xxxvi, 

[8]  Ostendere,  infinitif  historique,  t  ;  etc.;  Tite-Live  a  une  prédilection 

au  lieu  û'ostendebat. .  marquée  pour  ces  adjectifs  verbaux. 
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frumentatoi-njus  Campanis  omnique  plaustrorum  et  jumenti»riim 
apparatu  capta.  Et  alia  ingens  praeda  fuit,  quarn  Ilanno,  popula- 
hundus  passim  cum  isset.  ex  sociorum  populi  Romani  agris  tra- 
xerat.  [12]  Inde  deletis  hostium  castris  Beneventum  redituni,. 
praedamque  ibi  ambo  consules  —  nam  et  Ap.  Claudius  eo  po?t 
paucoi»  dies  venit  —  vendiderunt  diviseruntque.  [1.3]  Et  donati 
quorum  opéra  castra  hostium  capta  erant,  ante  alios  Accaus  Pae- 
lignus  et  T.  Pedanius.  princeps  terliae  legionis.  [14]  Hanno  ab 
Coininio  Ocrito.  quo  nuntiata  castrorum  ciades  est,  cum  paucis 
frumentatoribus,  qiios  forte  secum  liabuerat,  fugae  magis  quam 
itineris  modo  in  Brullios  rediit. 

XV.  [1]  Et  Campani,  audita  sua  pariter  sociorumque  clade, 
legatos  ad  Hannibalem  miserunt,  qui  nuntiarent  «  duos  consules 
ad  Beneventum  esse,  diei  iter  a  Capua.  tantum  non  ad  portas  et 
muros  bellum  esse  ;  ni  propere  subveniat,  cekrius  Capuam  quam 
Arpos  in  potestatem  hostium  venluram.  [2]  Ne  Tarentum  quidem. 
non  modo  arcern,  tanti  debere  esse,  ut  Capuam,  quam  Carthagini 
aequare  sit  solitus,  desertam  indefensamque  populo  Romano  tra- 
dat  ».  [■^j  Ilannibal  curae  sibi  fore  rem  Campanam  pollicitus  in 
praesentia  duo  milia  equitum  cum  legatis  niittit.  quo  praesidio 
agros  populationibus  possent  prohibere. 

[4!  Romanis  intérim,  sicut  aliarum  rerum,  arcis  Tarentinae 
pra€sidiique.  quod  ibi  obsideretur,  cura  est.  C.  Servilius  legatus. 
ex  auctoritate  patmm  a  P.  Cornelio  praetore  in  Etruriam  ad  fru- 
mentum  coomendum  missus.  cum  aliquot  navibus  onustis  in 
portum  Tarentinum  inter  hostium  custodias  pervenit.  [ijj  Cujus 
adventu.  qui  ante  in  exigua  spe  vocati  saepe  ad  transitionem  ab 
hostibus  per  conloquia  erant.  ultro  ad  Iranseimdum  bustes  voca- 

'_  1 2   Diviserunt,  ils  ^e  partagèrent  arcera.    >:e<l    etiain    Tarentum     noa 

le  produit  de  la  vente.  tanti    esse  debere,    ut...  «  ;    mais  la 

[[?,]  Ante  alios,  voy.    XXIV,  vni,  forme  donnée  à  la   ptirase   par  Tite- 

14  :  priiif-ep-s,    i.    c.   prinreps  priimis  Live  a  pour  elTet   de   prêter    a  mm 

(cf.  57.  iuo)lo\(i  sens  de  nedyni,  «  à  plus  fort»' 

:  14",  Frumentatoribus,  voy.  §  Il  ;  raison  "  et  d'insister    sur   le  second 

in    Bi-ultios.     Voy.    XXIII,  "xxxvii,  terme  de  comparaison  .'  La  posses- 

10,  etc.  sion  de  la  ville  de  Tarente,  et  à  plus 

XV  f    Sua  pariter,   le    désastre  foi  te  raison  ctlle  de  son  acropole,  ne 

les  touchait  autant  que  leurs  alliés  :  doit  pas   être   mise    à    si   haut  prix 

diei  iter.  ■■   à  un   jour    de   marctie  "  que...  " 

(accusatif  de  la  distance,  :  inuiuin  3;  In  praesentia  (ablatif),  «  pour 
no//.«  presque  '  (c'était  tout  juste  si  la  l'instant  "  :  cwii  legalia,  avec  les  en- 
guerre  n'était  pas  à  leurs  portes)  :  ///,  voyés  de  Capoue  ;  qvo  p/sesidio,  i.  e. 
i.  e.  si...  non  :  sul/cfiiin(,\o\ .  XXIII,  ul'eo  praesidio.  de  là  le  subjonctif  : 
u,  5-6  ;  etc.;  Arpos.  polir  le  fait,  pour  l'imparfait  po««en/,  voy.  XXIII, 
voyez  ce  que  dit  Titi^  Live,  ci-dessus  i.  h  ;  etc. 
XXIV.  ch.   xLv-xLvii.  [4]  Quod  ...obsideretur  fait  partie- 

'2  Ne...   quidem,  non  modo,  les  de  la  iiensée  des  Humains,  ce  qui  en- 

tefmes  de  l'oppositi.jn  sont  renver.sés:  traîne  l'emploi  du    subjonctif;   cum 

on  attendrait  •   noa  modo  arcem.sed  alit^uot...,  -  avec   un  certain  nombre- 

ne  Tarentum  quidem...  "   cf.  XXIV,  de...  "  :  onustis,  chargés  de  blé:  inter.. 

xxxiii.    :i  .   c'est-à-dire   "    non  modo  «  eu  passant  à  travers...  » 
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bant  sollicitabantque.  Et  erat  satis  validum  praesidium,  traducti& 
ad  arcem  Tarent!  tuendam  a  3/e/apo/?/o  militibus.  [6]  Itaque  Meta- 
pontini  extemplo  metii,  quo  tenebantur,  liberati  ad  Hannibalem 
defecere.  [7]  Hoc  idem  eadem  ora  maris  et  Thurini  fecerunt.  Movit 
eos  non  Tarentinorum  magis  defectio  Metapontinorumque,  quibus 
indidem  ex  Achaia  oriimdi  etiam  cognatione  jimcti  erant,  quam 
ira  in  Romanos  propter  obsides  niiper  interlectos.  [8]  Eorum 
amici  cognatique  litteras  ac  nuntios  ad  Hanncnem  Magonemque, 
qui  in  propinquo  in  Bruttiis  erant,  misenint.  «  si  exercitum  ad 
moenia  adaiovissent,  se  in  potestatem  eorum  urbem  tradituros 
esse  ».  [9J  M.  Atinius  ïhuriis  cum  modico  praesidio  praeerat, 
quem  facile  elici  ad  certamen  temere  ineundum  rebantur  posse 
non  militum,  quos  perpaucos  liabebat,  fiducia.  quam  juventutis 
Thurinae;  eam  ex  industria  centuriaverat  aimaveratque  ad  taies 
casus.  [10]  Divisis  copiis  inter  se  duces  Pot-ni  cum  agrum  Thuri- 
num  ingressi  essent.  Hanno  cum  peditum  agmine  infestis  signis 
it-e  ad  urbem  pergit,  iMago  cum  equitatu  leclus  collibus  apte  ad 
/egendas  msidias  oppositis  subsistit.  [1 IJ  Atinius  peditum  tantum 
agmine  per  exploratores  comperto  in  aciem  ccqiias  educit  et  frau- 
dis  intestinae  et  hostium  insidiaruni  ignarus.  [12)  Pédestre  proe- 
lium  fuit  persegne,  paucis  in  prima  acie  pugnantibus  Homanis, 
Thurinis  exjiectantibus  niagis  quntn  adjuvantibus  evenlum  ;  et 
Cartbaginiensium  acies  de  industria  pedeni  referebat.  ut  ad  terga 
collis  ab  équité  suo  insessi  bostem  incautuni  perlraheret.  [13J  Quo 
ubi   est  ventum,  coorti   cum  clamore  e([uites  prope   inconditam 


[5]  Adventu,  voy.  XX  1\',  xix.  .")  ; 
ni  exiifvu  spi\  "  étant  donné  ([ue  leur 
espoir  étoit  bien  mince  »  cf.  XXII. 
X,  8  :  etc.)  ;  ullro,  voy.  vin,  ,1  ;  a 
Metaponlo.  pour  le  tail,'Yoy.  xi,  lu. 

[1]  Eos,  les  liabilant.s  de  Tliurium  : 
non  ..  Diai/is,  voy.  i,  li  ;  qttihus  a  pour 
antécédent  Mttaponiinoruin  seill  ; 
indideiH  f-st  expliqué  par  ^./-  Arluiia  ; 
etiam  répond  à  une  idée  sous-enten- 
due, c'est  comme  s  il  y  avait  mm  mo- 
do aniicitia  Sfil  etiam  roynalione  Jun- 
cti ;prijptHr...  ivlerferlu.i,  voy.  XXIll, 
1,  1  ;  oljsides,  sur  la  mise  à  niorl  îles 
otages  do  Thurium,  vov.  vu,  Il  sui- 
vant. 

[8  In  propinquo.  <  drms  le  voi- 
sinap'",  m  hruttiis.  voy.  XXIII, 
xxxvu.  10:  4/...  ad'norissenl,  se...li'(i- 
dilurus  dépend  de  l'idée  impli(|uéc 
dan»  nuntus  (cf.  xiu.  li)  ;  adtïwvis- 
^ent  rcniidacc  le  futur  aniérieni- 
(idmorerUi.s  i\u  slvh'  dirfcl. 

['■>  Thurlia,  ablatif  d<-  la  qui'slion 
uhi  (cf.  XVI,  7);  r<bantur  a  pour  suj.'l 


Thurini  sous-ontPlldu  ;  fiducia,  au 
lieu  de  propter  fiducinm  (cf.  XXIII, 
II,  I,  elc);  ij^inm  est  le  corrélatif  do 
lam  s.-e.  après  von;  jurent utis  Thu- 
rinae (comme  mililxcm)  est  un  génitif 
dit  de  robjci  :  «  la  confiance  qu'il 
avait  en  la  jeunesse  de  Tliurium  «; 
jneenlutis  li.  e.  Jtirsnum).  signiûe 
proprentenl  «  ceux  qui  avaient  l'Age 
du  service  militaire  ". 

ill  Comperto,  "  lui  ayant  été 
signalée  »  (K.)  ;  fraudts,  «  "la  Irabi- 
son  ■>  icf.  X.  '2'. 

1 12;  Eventum  est  un  complément 
commun  à  expectanlilms  et  à  adju- 
vuïilihus. 

i;!;  Prope  inconditam.  elle  s'a- 
vançait pres(jueen  désordre,  comme 
une  troui»e  encore  peu  liabituée  à  la 
discipline  romaine;  nnde  (=  a  qui- 
fjusj  a  |»our  antécédent  inde  li.  e.  «'' 
lis)  8.-e.  avec  slanlem  (voy.  XXI II, 
X,  2;  XXV,  10;  elc.)  :  «  une  troupe 
(;ui  n'elail  jias  ass(!Z  fidèle  au  parti, 
du  cote  duiiuel  elle  combattait  ». 

10* 
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Thurinorum  turbam  nec  satis  fidoanimo,  undepugnabat,  stantem 
extemplo  in  fug;im  averterunt.  [14]  Romani,  quamquam  circum- 
■.  entos  hinc  pedes.  hinc.  eques  urgebat.  tamen  aliquamdiu  pug- 
_nam  traxere.  Postremo  et  ipsi  terga  vertunt  atque  ad  urbem  fu- 
;.Munl.  [15]  Ibi  proditores  conglobaticum  populariutii  agmen  paten- 
tibus  portis  accepissent.  ubi  Romanos  fusos  ad  urbem  ferri  vide- 
ront, conclamant  inslare  Poenum.  permixtosque  et  hostes  urbem 
invasuros,  ni  propere  portas  claudant.  Ita  exclusos  Romanos  prae- 

uere   hosti    ad  caedem,  Alinius    tamen  cum    paucis   receptus. 

16]  Seditio  inde  paiilisper  lenuit  eum  alii  manendum  inRomnnae 

'cietatis  f'ide.  alii  cedendum  fortunae  et  tradendam  urbem  victo- 
ribus  censerent.  [17]  Ceterum.  ut  plerumque  .fortuna  et  consilia 
mala  vicerunt  :  Atinio  cum  suis  ad  mare  ac  naves  deducto.  magis 
quia  ipsi  ob  imperium  in  se  mite  ac  justum  consultum  volebant, 
quam  respectu  Romanorum.  Carthaginienses  in  urbem  accijiiunt. 
[i8]  Consules  a  Benevento  in  Campanumagrum  legiones  ducunt 
non  ad  frumenta  modo,  quae  jam  in  herbis  erant.  corrumpenda, 

19]  sed  ad  Capuam,  opjiugnandam.  nobilem  se  consulatum 
tam  opulentae  urbis  excidiu  rati  facturos.  simul  et  ingens  llagi- 
tium  imperiodempturos.quod  urbi  tam  propinquaetertium  annura 
inpunita  defectio  esset.  [20]  Ceterum  ne  Beneventum  sine  praesi- 
dio  esset.  et  ut  ad  subita  belli.si  Hannibal.  quod    facturum  haud 

abitabant.  ad  opein  ferendam  sociis  Capuam  venisset,  equitis 
Mm  suslinere  possent,  Ti.  Graccbum  ex  Lucanis  cum  equitatu  ac 
levi  armatura  Beneventum  venire  jubent  :  legionibus  stativisque 
ad  obtinendas  res  in  Lucanis  aliquem  praefîceret. 

XVI.  [1]  Graccho,  priusquaiu  ex  lAicaiiis  moveret,  sacrifi- 


14"  Hinc...  hinc.  p'if'ii que  au  lit^n 
•^  liiiiic...  illinc  :  filujuamdiu,  ''  peu- 
ant  un  temps  a??<-z  long  *  :  et  ipsi 
y.  or.:-rA  .  VOY.  XXII.  II,  7;  XXIV. 
î.?:etc. 

ir»]  Popularium.  i.  e.  civium  suo- 
rum  :  ad  urôem  liepcnii  de  ferri  :  per- 
mixtosque. s.-e.  homanis  :  et,  i.  e. 
etiam  :  urbem.  voy.  XXIII,  xviii, 
1:  etc.:  ni.  i.  e.  si...  non  ou  nisi  : 
receptus    est  .  >.-e.  in  urbem. 

;i(i]  Tenuit.  <■  duia  >>.\o\.  XXIII, 
MV,  «i:  etc. 

17^  Ceterum.  x.ç.sed,  voy.  XXIV, 
•!i,  il  :  cxim  suis,  avec  son  entou- 
rage:  ipsi,   à    lui   f)ersonnellement  ; 
respectu.  .'  jiar  considératiou  pour...  « 
•  =t  un  néologisme. 

lî<'    A    Benevento,    "   du   camp 
vant    Bénévenl     »:   frumenta     (au 
,  iuriel   désigne  le  Wé  sur  pied. 
[19]  Imperio,    s.-e.  liomano  ;  quod. 


«  consistant  en  ceci  que..  »  est  l'ex- 
plication de  flaqitiwn;  tertium  annum, 
"  depuis  trois  ans  ». 

■20'  Ceterum.  voy.  XXIV,  viii, 
11  ;  ad.  voy.  ix.  6/  xiv,  8;  subita 
belli,  voy.  'XXIV,  xxix,  4;  haud, 
voy.  XXI,  XIII,  8;  facturum  (s.-e. 
eum  esse},  au  lieu  de  quin  faceret, 
est  une  construction  étrangère  à  la 
prose  classique  et  fréquente  chez 
Cornélius  Nepos  et  chez  Tite-Live  : 
equitis  (singulier  collectif),  i.  e.  Car- 
thayiiiiensis  eqnitatus  ;  ex  Lucanis, 
voy.  XXIII.  XXXVII,  10;  ad  obtinen- 
das res,  pour  maintenir  les  positions 
acquises. 

XVI-XVII.  Mort  de  Gracchus  tué 
dans  un  quet-apens. 

XVI  [Ij  Graccho,  «  pour  Grac- 
chus «  dépend  de  triste:  priusquam... 
moveret,  voy.  vni,  4;  triste,  «  de  fu- 
neste augure  ». 
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canti  triste  prodigiiim  factiim  est:  [2J  ad  exta,  sacrificio 
perpetrato,  angues  duo  ex  ocxulto  adlapsi  adedere  jocur 
conspectique  repente  ex  oculis  abierunt.  [3]  Ob  id  cum  ha- 
ruspicum  monitu  sacrificium  instauraretiir  atqiie  intentius 
exta  reservarentur,  iteriim  ac  tertivim  tradunt  acllapsos  li- 
batoque  jocinere  intactes  angues  abisse.  [4j  Cum  haruspices 
ad  iniperatorem  id  pertinere  prodigium  praemonuissent  et 
ab  occultis  cavendum  hominibus  consultisque,  nulla  tauien 
providentia  fatum  imminens  moveri  potuit. 

[5]  Flavus  Lucanus  fuit  caput  partis  ejus  Lucanorum 
—  cum  pars  ad  Hannibalem  defecisset,  —  quae  cum  Roma- 
nis stabat,  et  jam  altero  anno  in  magistratu  erat,  ab  iisdem 
illis  creatus  praetor.  [6]  Is,  mutata  repente  voluntate,  locum 
gratiae  apud  Poenum  quaerens  neque  transire  ipse  neque 
trahere  ad  del'ectionem  Lucanos  satis  iiabuil,  nisi  inipera- 
toris  et  ejusdein  liospitis  prodili  capile  ac  sanguine  foedus 
cum  hostibus  sanxisset.  [7]  Ad  Magonem,  qui  in  Bruttiis 
praeerat,  clam  in  colloquium  venit  lldeque  ab  eo  accepta,  si 
Romanum  iis  imperatorem  tradidisset,  liberos  cum  suis 
legibus  venturos  in  amicitiam  Lucanos,  deducit  Poenum  in 
locum  natum  tegendis  insidiis,  qiio  cum  paucis  Gracchum  ad- 
ducturum  ait:  [8j  «  Mago  ibi  pedites  equitesque  armatos  — 
et  capere  eas  latebras  ingenlem  numerum —  occnleret.  »  [9] 
Loco  satis  inspecte  atque  undique  cxplorato  (lies  composila 
gerendae  rei  est.  [10]  Flavus  ad  Romanum  imperatorem  ve- 
nit. Rem  se  ait  magnam  incohasse,  ad  quam  perliciendam 
ipsius  Gracclii  opéra  opus  esse  :  "  omnium  populorum  prae- 


[2]  Ad  exta  dépend  A' adlapsi  ;  ade-  délennine /oer/usfs.-e.  ictum)\  sanxis» 

dere,  \oy.  XXIV,  x\x\i,  A  ;  repente  sel  remplace   le  futur  auléricur    du 

modifio  abifrunt.  style'    diiecl     iof.      XXIV,      xxwit. 

[4]  Moveri,  «  être  détourné  ».  7  ;  olc), 

[5]  Quae  a  pour  antécédent  pnrti/<  7    In  Bruttiis.vuv.XXIII.xxxvii, 

ejus;    cum    Itomanis  slabat,    «  tenait  10;   j>rneci-al,    >■  coniniandait  ■■  :    fide, 

pour  les  Koniains  "  ;    el    Jnm  altero  «  l'enfia^^ement  d'honneur  »  :  natum. 

anno,  «  et  c'était    la  sc^coiide  année  «  naturellement  propre  à...  ". 

que...  »  ;  ab  iisilem  illis,  i.  e.  a  Lu-  [S]  Et  («  et.  en  effet  »)  est    exjili- 

canis,  qui  cum  lioinanis  stabant  ;  prae-  catif;  capere  (<<  pouvait  contenir  >    a 

tor,   «  premier  magistrat  »  (appella-  ])our  suy^i  eas  latebras  ;dies  i/erendae 

lion  romaine  appliquée  à  un   etran-  rei,  «  le  jour  où   Ton   devait  agir  »  ; 

por).  coniposita...  est,  «  fut  fixé  dun   com- 

[(')]  Voluntate,  «  ses  (bonnes)  dis-  mun  accord  ». 

positions  »  ;  locum,    i.  e.  occasimiem  ;  MO]  Praetoribus,  cf.  ?;  .">  :  ad  Poe- 

«/)?«/ Po^nw»/,  «' nu])rés  d'Hannibal  »  ;  num.  i.  e.    ail    t'arthMijiniritses  ;  per- 

et  ejusdem   liospitis,    «  qui    était    en  suasisse   (s.-e.  se)  remplace   persuasi 

même  tenij)»  hou  hôte  »  :  cum  hostibus  du  style  direct  (cf.XXIll,  x,  l.'i;  elc). 
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toribii?.  qui  ad  Poennni  in  illn  conimuiii  Ilaliae  niotii  descis- 
-ent,    itersuassise,    ut  redirent    in  aniiciliam  Ronianorum, 

11  quando  res  quoque  Romana,  quae  prope  exitiuni  clade 
Gannensi  venisset,  in  dies  nielior  atque  auctior  fieret,  Ilan- 
nibalis  vis  senesceret  ac  prope  ad  nihiluni  venisset.  [12  Ve- 
leri  delicto  haud  inplacabilesfore  Romanosrnullam  umquani 
L'entem  magis  exorabileni  proniptioreuîque  veniae  dandae 
fuisse.  Quotiens  rebellioni  etiani  majorum  suorum  ignotuni! 

13]  Haeo  ab  sese  dicta;  ceterum  ab  ipso  Gracclio  eadem 
haec  audire  malle  eos  praesentisque  contingere  dextram  et 
id  pignusfidei  secum  ferre.  '14]Locunise  concilio  iis  dixisse 
i  conspectu  aniotuni  iiaud  procul  castris  Romanis;  ibi  pau- 
cis  verbis  fransii^i  rem  posse,  ut  omne  nomen  Lucanum  in. 
fide  ac  societale  Romana  sit  ».  iSniraccbus  fraudem  et  ser- 
moni  et  rei  ai)esse  ratus  ac  similitudine  veri  captus  cum 
lictoribus  ac  turma  equitum  e  castris  profectus  duce  liospite 
in  insidias  praecipitat.  [16]  llostes  subito  exorti,  cl,  ne  dubia 
proiiitio  esset,  Flavus  iis  se  adjungit.  Tela  undicpie  in  Grac- 
chum  atque  équités  coniciuntur.  [17]  dracclius  ex  equo 
desilit  :  idem  ceteros  facere  jubet  bortaturque,  ut,  quocE 
unum    itdiquum   fortuna  fecerit,    id   cobonestent   virtute  : 

18  «  reliquum  autem  quid  esse  paucis  a  nnilfiludine  in 
valle,  silva  ac  montibus  saepta  circumvenlis  piaeter  mor- 
teni?  19  Id  referre,  utrum  praebentes  corpora  pecorum 
modo  inulti  trucidentur,  an  toti  a  patiendo  expeclandoque 
eventu  in  impetuni  atque  iram  versi,  agcnles  audentesque,^ 
perfusi  bostium  cruore.  int^r  rxspiranliuin  inimicorum  cu- 


.11    Quando,  ■   puisque".  posait     R.   ;   praeùpilat,    voy.   XXL 

IC    Etiam     r»''i>ond     à    une    idée  xxv,  î). 

-'."uj-eutfu.hie  :  -  non  modo  ceteio-  17"  Quod.  "  le  parti  que...  ». 

.  um  «ed  etiaui    majorum...  «:   igno-  18"  Quid   esse,   mouvejnent   ora- 

■rm  ,sup[»léez   esse    a   Jiouianis),    au  toire  qui  lient  lieu  dune  propcsition 

jieu  du  tour  par  l'actif /?omanos  i//«o-  négative   {niliil   esse],  de  là  lintînitir 

visse.  de  style  indirect. 

"1.3;  Haec.   <-  tel    est    le    discours;  [19]  Id   referre,   «'  ceci  seulement 

;ue...  ■>:  (lirta.  "  il  a  tenu    aux  ma-  importe,  à  savoir...  »;  pecorum  modo. 

-islrats  lucanien.<,  "  :  ceterum,   voy.  .'  comme   le  bétail  *:  hoatium.,.  wi- 

XXI,   II,  (i  :  praeserilistjue,    de  Grar-  micorum.    cf.    Q.    Curce,   va,  10,  8  : 

:iu>  présent  en  personne  ;   id,    cette  <•  llli  numquam    se   inimicos  ei,  sed 

'ignée d.' main: />/j///»5//t/ej.  comme  bello  laces>itos  //os/p.v  fuisse  respon- 

-ige  de  promesse  solennelle.  dent    •     cité    par  Riemanni  :   «   il- 

14     Concilio,      constriiction     du  répondent     qu'ils    n'ont    jamais   eu. 

latif  liaiiituelle  avec   hcus  :  castris,  contre  lui  des  sentiments   de  haine,. 

voy.  XXIV,  m.  J;  ut.   i.  e.  itn,  ut  ;  ils  sont  seulement  en  guerre  avec  lui». 

owex  Zî/efl/<Hw,  voy.  XXIII,  XXII.  5.  parce    qu'ils   ont   été    provoqués    »:. 

[lô]  Rel,  l'entrevue  qu'on  lui.  pro-  artnaque  ef..voy.  XXIV,  ix,  8. 


[a.    ClIR.    21:2  j  LIBER    XXV  33/ 

iniilata  arniaque  et  corpora  cadant.  [-0]  Lucaniim  prodito- 
rem  ac  transfugain  oiiiiies  pelèrent  ;  qui  eaiu  victimam  prae 
se  ad  inferos  misissel,  eum  deciis  eximium,  egregium  sola- 
ciiini  siiae  morti  inventurum.  »  [21]  Inter  haec  dicta  palu- 
damenlo  circa  laevum  brachiuiii  intorto  —  nam  ne  scuta 
quideni  secum  extiilerant  —  in  liostes  inipetuni  fecit.  [22] 
Major  quani  pro  numéro  liominuni  editur  pugna  :  jaûulis 
maxime  aperta corpora  Romanorum,  etcum  undique  exaltio- 
ribus  locis  in  cavam  vallem  conjectus  esset,  transfiguntur. 
i23]  Gracchum  jam  nudaturn  praesidio  vivum  capere  Poeni 
iiituntur;  ceterum  conspicatus  Lucanum  liospitem  inler 
hostes,  adeo  infestusconfertosinvasit,  ut  parci  ei  sine  multo- 
ruin  pernicie  nonposset.  [24jExanimem  eum  Mago  extemplo 
ad  Ilannibalenrmisit  ponique  eum  caplis  simulfascibusante 
tribunal  imperatoris  jussit.  [25]  Si  haec- vera  famaest,  (irac- 
chus  in  Lucanis  ad  campos,  qui  Veteres  vocanlur.  periit. 

XVII.  [1]  Sunt  qui  in  agro  Heneventano  prope  Calorein  fluviuin 
contendant  a  casti-is  cuui  lictoribus  ac  lril)us  servis  lavandi  causa 
progressum,  [2j  eum  forte  inter  salicta  innata  ripis  laterent  hos- 
tes, nudum  atque  inermein  saxisque,  quae  volvit  aninis,  propu- 
gnanteni  interlectum.  [3\  Sunt  ipii  liaruspicum  monitu  ([uingentos 
passus  a  castris  progressum,  uti  loco  puro  ea  quae  ante  dicta 
prodigia  sunt  procuraret,  ab  insidentibus  forte  locuni  duabus  tur- 
mis  Numidarum  circumventuni  scribant.  Adeo  nec  locus  nec  ratio 
mortis  in  viro  tam  claro  et  insigni  constat  1  [ij  Funeris  quoque 
Graccbi  varia  est  fama.  Alii  in  castris  llomanis  sepultun^  ab  suis, 
alii  ab  Haunibaie  —  et  ea  vulgatior  fama  est  —  tradunt  [ii)  in 
Testibulo  Punicorum  castrorum  rof^-um  extructum   esse,  armatum 


[•?0]  Peterent  reiii|ilncp  peti/c  du  [;{j  Loco  puro.  un  en.lroit  qui   no 

style  liiiprl  :  jHj.^/s.svi  reinplaco  le  fu-  fiit     pas    souille    icdrniue    l'était    le 

lur  aiitt'iifur  miserit  du  siyle  direct,  camp,  par  siiili'  du   prodige  racoiile 

[22]  Quam  pro,   vov.   XXI,    xxix.  ci-dessus,  xvi,  2    suiv.);  procuraret, 

2;  jacu/i.s.  d;ilil"  :  tiperla.  i.  e.  païen-  voy.    XXIV.     x,     \'.\\    in     rii'o,     VOV. 

tia  ;    conjprtiis,    "  \;\.    possibililc    de  XXIII.  m,  I .' :  XXI V,  vin,  I  ;  XLV,  *7. 

lancer  ..  [h]  Vestifculo,  sur  la  place  située 

^:2:\    Praesidio,    ■'  de   sa    jjarde   »  ;  .levant  le   camp:    drciirurrisse,  »  iU'~ 

reienim.vf.  ■^\.',:  confertus, vox.XXMl,  lila  »  ;  suai'   rui'pw,    allinction   aiia- 

xviii.  1  :  etc.                             ■  |„rr,|,.   ;•,   ccll."   di>    ci-d.'ssns    XXIV, 

['Ih    In     Lucanis,      voy.       WIII.  m,    ,">  ;   rerum    vt-rhorumiiue,    p-nilils 

XXXVII,  jt).  rxplicalits,     compli-niciils    lï'lionure 

XVIi     i;    Lavandi,    j:érundif    du  iHannibal     ne      lui       ménagea    les 

verhe    larari   pris  au    sens   moyen  :  mniques  de  respect   ni   en    actes    m 

«  Sf  baigner  ».  en    paroles);    in    Lurani.f,    sur    celle 

'2'  Ripis.   même  construction  que  constmetinn    familière    à    Tite-l,i\e 

Cidessus.  XXlll,  XIX,  11.  vov.  XXIll.  xxxvii.  10. 
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exercituni  decucurrisse  cum  tripudiis  Hispanorutn  motibusque 
armorum  et  corporum  suae  ciiique  genti  ad^uetis,  ipso  lîannibale 
omni  rerum  verborumque  honore  exequias  célébrante.  Haec  tra- 
dunt.  qui  in  Lucanis  rei  gestae  auctores  sunt.  [6]  Si  illis,  qui  ad 
Calorem  fluvium  interfectum  memorant,  credere  velis.  capitis 
tantum  Gracchi  hontes  potiti  sunt  :  ["]  eo  delato  ad  Hannibalem, 
missus  ab  eo  confestim  Carthalo,  qui  in  castra  Romana  ad  Cn. 
Cornelium  quaestorem  deferret.  Is  funus  iniperatoris  in  castris 
celebrantibus  cum  exercitu  Beneventanis  fecit. 

XVIII.  1  Consules  agrum  Cainpanum  ingressi  cum  pas- 
sim  popularentur,  eruptione  oppidanoium  el  Magonis  cum 
equitatu  teriiti  et  trepidi  ad  signa  milites  palatos  passim 
revocarunt  etvixdum  instructa  acie  fusi  supra  mille  et  quin- 
gentos  milites  amiserunt.  ^2]  Inde  ingens  ferocia  supeibae 
suopte  ingenio  genti  crevit,  multisque  proeliis  lacessebant 
Romanos  ;  sed  intentiores  ad  cavendum  consules  una  pugna 
fecerat  incaule  atque  inconsulte  inita.  ^3^  Ueslituit  tamen 
his  animes  et  illis  minuit  audaciam  parva  una  res;  sed  in 
bello  nihil  tam  levé  est,  quod  non  magnae  interdum  rei  mo- 
mentum  faciat.  4  T.  Quinctio  Crispino  Badius  Gampanus 
hospes  erat,  peifamiliari  liospitio  junctus.  Creverat  consue- 
tudo,  quod  aegerRomae  apud  Crispinum  Badius  ante  defec- 
tionem  Campanam  liberaliter  comiterque  curatus  fueiat. 
[5j  Is  tum  Badius  progressus  ante  stationes,  quae  pro  porta 
stabant,  vocari  Crispinum  jussit.  Quod  ubi  est  Crispino  nun- 
tiatum,  ratus  conloquium  amicum  ac  familiare  quaeri,  ma- 
nente  memoria  etiam  in  discidio  publicorum  foederum  pri- 


'i    Capitis.  voy.  xiv,  .j.  i]  Ingens...   crevit,  rappelle    la 

7"  Delato.  comparez  la  coustruc-  construction    grecque   bien    connue 

lion'  de   XXIII,     VI.    1:     xxiv,    lU;  r/L'c-o  '^cvà/.r,  vov.  XXÏII,  xxix,   14; 

XXIV,  IX,  y  ;  yui,  chargé  de...  »  (de  XXIV,  vu.  12. 

là  le  subjonctif  ;   ilefetTet,    s.-e.  id  '-i'  Momentum   faciat,  {«  donne 

fi.  e.  Grnrrhx  capul\  le  hranli_^  à...  "  .  '  jiioduise.  amène ''. 

XVIII.  Combat  sinijulier  du  J'otiin il,  i  Liberaliter  comiterque,  «  avec 

Crispiûus   et  du   campanieii   Badius.  une  généro.sité  qui    ]trouvait  son  bon 

XVIII    r  Oppidanorum.   les    ha-  cœnv  "  :  curalus  fuerat.    voy.  XXIII, 

bilants  de  Cajjoue  :  Mayouis,  il  r-tait  xxxiii,  :-!. 

donc  revenu  de  Tliurium  à  Capoui-  ."i^  Manente.  etc.,  cet  ablatif  ab- 

(cf.  XV,  10),  mais  pourquoi  et    com-  solu' explique  la  confiance  de  Crispi- 

ment?  Tite-Live  n'en  a  rien  dit  ;  ce///  nus,    et  rernitlace    une    proposition 

equitatu,  «  avec  sa  cavalerie  »,   d.^-  causale  au  subjonctif  :  quod  maneret 

termine    Magonis;    trppidi,    «    dans  et  'i.  e.  Badio   memoria  privnti  juris ; 

leur  désarroi  »  ;    ad  siijna...   revoca-  publicorum     foederum,      des     traités 

runt,  <•  ils  rappelèrent  à  leurs  corps,  dalliance    conclus    par     les    deux 

à  leurs  rangs  »;  palatos  passim,  <>  les  étals;  privati  juris.    les   obligations 

soldats  qui  s'étaient  écartés  de  tous  morales  qui  lient  les  particuliers, 
cotéf  'pour  piller j  ». 
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^ati  juris,  paulum  a  ceteris  processit.  [6]  Postquam  in 
'onspectum  venere,  «  provoco  te  »,  inquit,  ce  ad  piignam, 
^Irispiue,  »  Badius;  <(  conscendamus  equos  suminotisque 
diis,  iiter  bello  melior  sit,  decernamus  ».  [7]  Ad  ea  Grispi- 
lus  «  nec  sibi  nec  illi»  ait  <(  hostes  déesse,  iiiquibus  virtiitem 
)stendant  :  se,  etiamsi  in  acie  occurrerit,  declinaturum,  ne 
lospitali  caede  dextram  violet  »;  conversusque  abibat.  [8] 
înimvero  ferocius  tum  Campanus  increpare  mollitiam  igna- 
•iamque  et  se  digna  probra  m  insontem  jacere,  hospitalem 
lostem  appellans  simiilanlemque  parcere,  cui  sciât  parem 
?e  non  esse.  [9]  «  Si  paruni  publiais  foederibus  ruptis  di- 
rempta  simul  et  privata  juraesse  putet,  Badium  Campanum 
r.  Quinctio  Crispino  Romano  palam  duobus  exercitibus 
ludientibus  reniintiare  bospitium.  [10]  Mbil  sibi  cum  eo 
:onsociatum,nibilfoederatuni  hosli  cum  hoste,  cujuspatriam 
ic  pénates  publicos  privalosque  oppugnaliim  venisset.  Si  vir 
3sset,  congrederetur.  »  [11]  Diu  cunctantem  Crispinuni  per- 
pulere  turniales,  ne  inpune  insultare  Campaniini  pateretur; 
12]  itaque  tantum  moratus,  duni  iniperatores  consuleret, 
(  permitterenlne  sibi  extra  oi'dinem  in  provocantein  bostem 
pugnare  »,  perniissu  eoruni  arma  cepit  equumque  conscen- 
Jit  et  Badium  nomine  compellans  ad  pugnam  evocavit.  [13] 
Nulla  mora  a  Campano  facta  est  ;  infestis  equis  concurre- 
runt.  Crispiiius  supra  scutum  sinistrum  umeruui  Badio  hasta 


[6]  Aliis,  i.  e.   ceteris    (cf.     XXIV,  dirempta...  esse  ;  et  privata...  équ'waiVit 

iix,  8  :  etc.)-  ii  privata    tjtto'/ue    jura;   reinintiare 

'7]  Ad  ea,  voy.  xv, -20;   sibi    rem-  hospilium ;  a  il  lui  déclarait  solduiel- 

)lficp    ))ii/ii,    illi    remplace    tibi    du  leineut  qu'il  romijtail  avec  lui    tout 

ityle  direct:   in    quibus,   voy.   xvii,  :^  lien  d'hospilalilé  »  (H-)- 

cf.  XXIII,    III,   \l,  cXc);  occurrerit,  ;  lo'  Sibi  est  laulécédent  de  cî/>5  ; 

i.-e.  lladio\  (leclinaturuiv,  <•  il  secar-  oopni/nalx/n.  (■xein[)le  de  supin  :  /•/•- 

,ei'ail,  s'ertacerait  »  :  hospilali  caede.  ni.s.set    reuiplace    veni.sti     du     style 

f  le  nieurlie  duii   hôte  »,    l'adjeotif  direct:  congrederetur,  de,  il  y  aurait 

'einplace  le  génitif  de  l'olijel  (cf.  Cic,  au  style  direct  :   «  Si  vir  es,  'congre- 

ie  Or.  II,  :V27  :  »  .'^ercilis  iiercoiitatio  »  ;  dere  ». 

5all.,  ^î/y../,l,  -2:  «  J/ea<«  hostilis  »;  il2]  Tantum,      etc.,     cf.    XXIII. 

île.).  XLVii,  1  :  «  Id  modo  moratus  ut...  »; 

[8]  Enimvero,   voy.   XXIV,   xxxi,  consuleret,  au  subjonctif,   parce  que 

l;  increpare...  jacere',  intjnilifs  liisto-  duin  implique  uni'  idée  d'intention  : 

'iques,  pour  increpabat...  jacieluit  :  se  Crispinus  ne  prend  que  juste  le  temps 

Hipia,  «  qu'il  méritait  lui-même.  (|ui  néct>ssaire  pour  consulter  ses  chefs, 

lui  étaient  dus  »  ;  hnspitalem  hofitciii,  ':  V.V'  Intestis,    «  lancés  l'un  contre 

ironie  à  peu  préa  intraduisible  :  «  un  l'aulre»  (K.);  /(adio.  le  datif  (au  lieu 

ennemi     qui  ne    voulait     plus    être  du  génitif  /hidii)   rattaclie  le    mot  à 

qu'un  hôte  »; />«?'r^7v,  i.  e.  .se  parcere  tran.ifixil    plutôt   qu'à  unwruin  ;    cnni 

SI  (antt'cédent  de  rwi).  rulnere  dépend  de  delapsum  ;   pedes, 

[9]  Parum  (i.  e.  non  satis\  modifie  <■  à  i)ied  ». 
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transfixit  superque  delapsum  cum  vulnere  ex  eqiio  desiluit, 
ut  pedes  jacentem  conficeret.  [l^~  Badius,  priusquam  oppri- 
meretur,  parmaatque  equo  relicto  ad  suosaufugit;  [15]  Cris- 
pinus  equum  armaque  capta  et  cruentam  cuspidem  insignis 
spoliis  ostentans  cum  magna  laude  et  gratulatione  militum 
ad  consules  est  deductus  laiidatusqiie  ibi  magnifiée  et  donis 
donatus. 

XIX.  [1]  Hannibal  ex  agro  Beneventano  caslra  ad  Capuam  cum 
raovisset,  tertio  post  die  quam  venit  copias  in  aciem  eduxit 
•2'  haudquaquam  dubius,  quod  Campanis  absente  se  paucos  ante 
dies  secunda  fuisset  pugna,  qui  multo  minus  se  suumque  totiens 
victorem  exercitum  sustinere  Romani  possent.  [3]  Ceterum,  post- 
quam  pugnari  coeptum  est,  equitum  maxime  incursu.  cum  jaculis 
obrueretur,  laborabat  Romana  acies,  donec  signum  equitibi;? 
datum  est,  ut  in  hostem  admitterent  equos.  [4]  lia  équestre  pioe- 
lium  erat.  cufii  procul  visus  Sempronianus  exercitus,  cui  Cn.  Cor- 
nélius quaestor  praeerat,  utrique  parti  parem  metuui  praebuit.  ne 
hostes  novj  adventarent.  |yj  Velut  ex  composito  utrimque  signum 
receptui  datum,  reductique  in  castra  prope  aequo  Marte  disces>-- 
runt  :  plures  tamen  ab  Romanis  primo  incursu  equitum  ceciii  - 
runt.  [6]  Inde  consules,  ut  averterent  rt  Capua  Hannibalem,  no.  t  . 
quae  secuta  est.  diversi,  Fulvius  in  agrum  Cumanum^  Clan.  - 
in  Lucanos  abit.  [1J  Postero  die,  cum  vacua  castra  Itomanoi 
esse  nuntiatum  Hannibali  esset  et  duobus  agminibus  divei-  - 
abisse.  incertus  primo,  utrum  sequeretur,  Appium  institit  se'|i:i 
[8J  nie.  circurnducto  hoste,  qua  voluit,  alio  itinere  ad  Capuain 
redit. 

[9]  Hannibali  alla  in  bis  locisbene  j^erendae  rei  forluna  oblata 
est.  M.  Centenius   fuit   cognomine   Paenula.  insignis  inter  prim 
pili  centuriones  et  magnitudine  corporis  etanimo.  [10]  Is  perlunc- 

[Wj  Priusquam,   "    sans    attendre  tum  est,  voy.  XXIA',  vu.  10:  joc  ■ 

que...  j'i  de  là  le  subjonctif  opprime-  <■  par  ses  traits  -  i^^de  la  cavalerie  - 

retur;  ar//ta,  au   lieu   de  scutum   ou  mide)  :  equitibus,  "  à  la  cavalerie  1; 

de  pan/iajn.  inaine  ». 

XIX-XXII  Hostilités  en    Campanie  [4]  Visus.  voy.  XXI,  i,  h  ;  Sempro- 

et  en  Apulie  :  arenture  de  Cenléniux  :  nionus,  voy.   xv.  '2U. 

le  prèteui'  FuU-ius  est  battu  par  Ban-  '.">'  Aequo  Marte,  i.  e.  aequo  rerto- 

nibal  à  Herdonea  ;  les  Romains  conti-  mine  ;  ab  lir^moniH.  «  du  côté  des  Ko- 

nuent  à  \tOUHser   virement  le    siège   de  maina  "-.primo  incursu,  voy.  tx/\\\\.  h. 

Capoue.  [6]  Diversi,  "  dans  deux  direct i^ns 

XIX  [T,  Quod,  '  parce  que,   pen-  opposées  ->,  même    construction  que 

sait-il...    »  :  de   là  le  réfléchi  se  et  le  vi,  0  :  xviii.  1  :  etc  :  in  Lucanos.  v 

subjonctif  fuisset  :     remarquez     de  XXIII.    xxxvii,    10    :   abit.    et    non 

plus  que  la  proposition  causale  pré-  abieruut,  paice  que  chacun  des  deux 

cède  la  proposition  complétive  quelle  sujets  agit  d'une    manière    indépen- 

déterniine:  victorem  joue  le  rôle  d'un  dante. 

adjectif.  'lu]  Militia,  «  son  temps  de  service 

'3'  Ceterum  voy.  XXI,  ii,  6;  coep-  militaire  »  :  per,    <'    par   l'entremise 
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tus  niililia  per  P.  Gornelium  Sullam  praetorem  in  senatum  intro- 
ductns  petit  apatriljus,uti  sibiquinque  miiiamilitumdarentur  :  [1!J 
«  se  perilum  et  hostis  et  regionum  brevi  operae  pretium  factiirum 
et,  quibus  artibus  ad  id  locorum  nostri  et  duces  et  exercilus  capti 
forent,  iis  adversus  inventorem  usurum  ».  [12]  Id  non  promissum 
magis  stolide  quam  stolide  creditum,  tamquam  eaedem  miiitares 
et  iinperatoriae  artes  essent.  [13]  Data  pro  quinque  octo  milia 
militum,  pars  diaiidia  cives,  pars  socii.  Et  ipsealiquantumvolun- 
tariorum  in  itinere  ex  agris  concivitac  prope  duplicato  exercitu  in 
Lucanos  pervenit,ubi  Hannibal  nequiquam  secutus  Claudium 
substiterat.  [14]  Haud  dubia  res  erat,  quippe  inter  Hannibalem 
ducem  et  centurionem.exercitusque  alternm  vincendo  veleranum, 
alterum  novum  totum,  magna  ex  parte  eti.im  tumultuarium  ac 
semermem.  [15]  Ut  conspecta  inter  se  agmina  sunt  et  neutra  pars 
detrectavit  pugnam,  extemplo  instructae  acies.  Pugnatum  tanien, 
ut  in  nuUa  pari  re,  diu  :  duas  ampiius  horas  conslitit  piigita.  spe 
ot>7îcitante,  donec  dux  stetit,  Romanam  aciem.  [16]  Postquani  is 
non  pro  vêlera  fama  solum,  sed  etiam  uietu  futuri  dedecoris,  si 
sua  tenieritate  contractae  ciadi  superesset,  objectans  se  hostium 
telis  cecidit,  fusa  extemplo  est  Romana  acies.  [17]  Sed  adeo  ne 
fugae  quideni  iter  patuit  omnibus  viis  ab  équité  insessis,  ut  ex 
tanta  multitudine  vix  mille  evaserint,  céleri  passini  alii  alia  peste 
absumpli  sint. 

X\.  [1]  Capua    a  consulibus  iterurn  summa  vi    obsideri  coepta 
est,    quaeque  in    eam  rem  opus  erant  comportabantur  paraban- 


ile  ■>  ;    (hirentur,    même  svnlaxi^  que 
XXIIl,  I,  ,);  VI,  ;i  ;  elc. 

[\\ :  Facturum,  liuéralomfut  «  il 
réaliserait  le  prix  de  la  peine  prise  ■>. 
c'esl-à-<iire  "  il  leur  paierait  le  prix 
'le  leur  peine  ■>  :  "'/  /'/  loron/m.  ex- 
pression de  la  langue  familière  (au 
lieu  (Vail  il  leni/iu.sj  ;  nt/)li  jortnt, 
i.  e.  rapl'i  essent,  vov.  XX H',  xxxi, 
2  :  etc. 

[[T  Creditum,  suppléez  r.it  .-  htm- 
i/ianii,  etc.  comme  si  les  qualités  qui 
font  un  suidai  éluienl  aussi  celles 
qui  font  le  fjénéral. 

^i:r  Pro  quinque,  -;:ppléezw?7îiK.ï  ; 
il  demandait  ..O'.O  hommes,  on  lui 
en  donna  8.0(10  ;  n/iiiiinntiwi,  «  nn 
nombre  assez  considérable  »  :  in  Iai- 
ranus,  voy.  XXIIl,  xxxvii,  10;  uhi, 
i.  e.  in  quibus;  secufits,  cf.  i;  7, 

l'iJRes,  i<  l'issue  de  la  Intte  »  ; 
ijiiipiic.  «  c'est  (pien  etTet  «'Ile  allait 
8'cngaf,'er  entre...  .>  :  nUfrinn...  n/ie- 
riiin...,  apposition  à  cxorilu*  ;  ninrcn- 


'lo,  au  lieu  de  ih<7n  vincit,  détermine 
ufti-rtinum  (s.-e.  farturn),  voy.  XXIV 
XXVI,   Il  ;  XXXVI,  1  ;  etc. 

[I.")  Agmina,  les  colonnes  de 
manlic  des  deux  années  ;  ut  in  mil- 
lii  pari  re.  «  étant  donné  qu'on  se 
Iroiivail  dans  des  circonstances  dont 
anciine  n'elail  égale  pour  les  deux 
armées  »  (R.),  formule  peu  nelle  pour 
signifier  ijue  les  Romains,  bien 
qu'ayant  tout  le  désavanlag*',  tirent 
durer  longtemps  la  Intte  ;  (tmp/ius.an 
lieu  (Viuiiplius  i/uaiii,  ellipse  ordi- 
naire. 

[IH^,  Pro,  <-  en  raison  de...  >  :  fu- 
turi remplace  (luod  /utunnu  cs.frt,  de 
là  la  proposition  cniidili<Minelle  si... 
supcresst:/. 

[17;  Evaserint,  voy.  XXHI,  xvi.l; 
peste,  «  genre  de  mort  ». 

XX  [1]  Iterum,  voy.  xv,  IS  ;  roep- 
In  est,  voy.  XXIV.  vu.  10  ;  i/unr... 
optjs  erant,  voy.  Cic,  e/t.  II.  (1,  i  : 
"  /hi.r  riobis...  "o|»ns  est.   •■ 
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turque.  [2]  Gasilinum  fnimentum  convectum  :  ad  Volturni  osliuin, 
ubi  nunc  urbs  est,  castellum  communitum  iji  eoque  et  Puieolis 
—  Iriennio  ante  Fabius  Maxiinus  munierat  —  praesidium  inpo- 
situm.  ut  mare  proximum  et  flunien  in  potestate  essent.  [3]  In  ea 
duo  maritima  castella  frumentum,  quod  ex  Sardinia  nuper  missum 
erat  quodque  M.  Juniiis  praetor  ex  Etruria  coemerat,  ab  Ostia 
convectum  est,  ut  exercitui  per  hiemem  copia  esset.  [4]  Ceterum 
super  eam  cladem,  quae  in  Lucanis  accepta  erat,  volonum  quoque 
exercitus,  qui,  vivo  Graccho,  sunima  fide  stipendia  fecerat,  velut 
exauctoratus  morte  ducisab  signis  discessit. 

[5]  Hannibal  non  Capuam  neglectam  neque  in  tanto  discrimine 
desertos  volebat  socios  ;  sed  prospero  extemeritate  unius  Romani 
ducis  successu  in  alterius  ducis  exercitusque  opprimendi  occasio- 
nem  imminebat.  [6]  Cn.  Fulvium  praetorem  Apuli  legati  nuntia- 
bant  primo,  dum  urbes  quasdam  Apulorum,  quae  ad  Hannibalem 
descivissent,  oppugnaret.  intentius  rem  egisse  :  postea  nimio  suc- 
cessu et  ipsum  et  milites  praeda  impletos  in  tantam  licentiam  so- 
cordiamque  etïusos.  ut  nulla  disciplina  militiae  esset.  ['j  Cum 
saepe  alias,  tum  paucis  diebus  ante  expertus,  qualis  sub  inscio 
duce  exercitus  esset.  in  Apuliam  castra  movit. 

XXI.  [IJ  Circa  Herdoneam  Ronianae  legiones  et  praetor  Fulvius 
erat.  Quo  ubi  allatum  est  hostes  adventare,  prope  est  factum,  ut 
injussu  praetoris  signis  convulsis  in  aciem  exirent.  Nec  res  magis 
uUa  tenuit  quam  spes  haud  dubia  suo  id  arbitrio.  ubi  vellent, 
facturos.  [2]  Xocteinsequenti  Flannibal,  cum  tunmltuatum  in  cas- 
tris  et  plerosque  ferociter,  signum  ut  daret,institisse  duci  ad  arma 
vocantes  sciret,  haud  dubius  prosperae  pugnae  occasionem  dari, 
[3J  tria  milia  expeditorum  militum  in  villis  circa  vepribusque  et 
silvis  disponit,  qui  signo  dato  simui  omnes  e  latebris    existèrent, 


T  Urbs,  la  ville    de   Volturnum  ;  ils  se  trouvaient  »  ;  prospero...  suc- 

hi~eôque,\o\.XX]ll,  xi.ni.  1  ;  munie-  ctssu    ablatif    de    cause    (cf.  ;  ix,    1; 

rat  vov.  XXIV,  vu.  10  ;   in  potestate,  xv,  5  ;  etc.);  in...  occasionem  immine- 

au  pouvoir  des  Romains.  bat.  expression  jiittoresque  ;  «  il  était 

'6' Ah  Ostia,  <'  du  port  d'Ostie  "  ;  penché  sur  loccasion...   -,  «  il  guet- 

per  hiemei/t.  <  durant  l'tiiver  ".  tait  roccasion  de...  ". 

'4]  Ceterum,  voy.  XXI,  ii.  G  ;  su-  [tï  Effusos,  «  s'étaient  laissés  aller 

per.  «  en  plus  de  »  :    cladem,  la  dé-  à...  ». 

faite  de  Centenius  ;cf.  XIX,  17,  :  in  7'  Expertus,   par  la  défaite  qu'il 

Lucanis.    vov.    XXIII,   xxxvii.    10  :  avait  infligée  a  Contenius. 

■dut   exauctoratus,  .«  comme  si  elle  XXI    1]  Sig-nis  convulsis,  «  après 

-  était   trouvée   déliée  de  ses  obliga-  avoir  levé  le  camp  ". 

iiuns  et  licenciée  de  fait  )-.  \-l\  Tumultuatum,  suppléez  este  ; 

[rt]  Neglectam  et  desertos  let  non  in'  castris,   dans   le    camp  romain  ; 

nefjle<ji  et  deseri:.  parce  qu'Hannibal  haud  duhitis,\.  e.  non  duhitans  :  occa- 

ne  voulait  pas  qu'on  pût  l'accuser  un  sionem  dari.  même  construction  que 

jour  d'avoir  négligé  Gapoue  et  aban-  ci-dessus,  xv.  20. 

donné  ses  alliés  ;    ut,   etc.,  t-    étant  [3]  In  villis    circa,   même  cons- 

ionné  les  circonstances  critiques  où-  truction  que  XXIII,  xix.  8. 
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[4]  et  Magonem  ac  duo  ferme  iiiiliaequitum,  qua  fugam  inclina- 
turam  credebal,  omnia  itinera  insidere  jubet.  His  nocte  praepa- 
ratis  prima  luce  in  aciem  copias  ediicit.  [5j  Nec  Fulvius  est  cunc- 
tatus,  non  lam  sua  uUa  spe  quam  militum  impetu  lortuito  tractus. 
Itaque  eadem  temeritate,  qua  processum  in  aciem  esl,  inscrnitur 
ipsa  acies  ad  libidinem  militum  forte  procurrentium  consisten- 
tiumque,  quo  loco  ipsorum  tulisset  animus,  deinde  per  libidinem 
aut  metum  deserentium  lociim.  [6]  Prima  legio  et  sinistra  ala  in 
primo  instructae,  et  in  longitudinem  porrecta  acies.  [7]  Glaman- 
tibus  tribimis  nihil  introrsus  roboris  ac  virium  esse  et,  quacumque 
impetum  fecisset  hostis,  perrupturos,  nihil,  quod  salutare  esset, 
non  modo  ad  animum  sed  ne  ad  aures  quidem  admittebat.  [8]  Et 
Hannibal  haudquaquara  similis  dux  neque  simili  exercitu  neque 
ita  instructo  aderat.  Ergo  ne  clamorem  quidem  atque  impetum 
primum  eorum  Romani  sustinuere.  [9j  Dux,  stultitia  et  temeritate 
Centenio  par,  animo  baudquaquam  comparandus,  ubi  rem  incli- 
natam  ac  trépidantes  suos  videt,  equo  arrepto  cum  ducenlis 
ferme  equitibus  etl'ugit  ;  [10]  cetera  a  front e  puisa,  imie  a  tergo 
atque  alis  circumventa  acies  eo  usque  est  caesa.  ut  ex  duodevi- 
ginti  milibus  hominum  duo  milia  haud  amplius  evaserint.  Gastris 
bostes  potili  sunt. 

XXII.  [1]  Hae  clades  super  aliam  alla  Romam  cum  essent  nun- 
tiatae.  ingens  quidem  et  luctus  et  pavor  civitatem  cepit  ;  sed  ta- 
men,  quia  consules,  ubi  summa  rerum  esset,  ad  id  locorum  pros- 
père remgererent,  minus  his  cladibus  commovobantur.  [2]  Legatus 


[4' Fugam,    i.  e.    fwjiente».    l'abs-  tare  à  les  sauver  "   non    modo...   sed 

trait  pour  1p  concret.    '  He...^»//'/'^///,  iiuMnesynlaxequeXXlV, 

\M  Impetu  fortuite,  «  par  un  élan  xxxiii,  :i  :  de. 

impulsif  «;  7U0 /oro,  etc.  :  i.  e.  ço /oro,  [8]      Exercitu     (même    construc- 

quoliisoniiii  <nii,miseo.'iconshlerchdis-  tion   que    XXI II,    XLiii,    5)      dépend 

set  ;  le  subjonctif  tulisset  exi)rime  une  d'ndemt. 

idée  de  répétition,  cf.  XXIII,  iv,  3.  ".'.)]  Animo,  «   par  le  courage  »  (cf. 

[()]  In  primo,  «  au  premier  rang  »;  xix,  l(i). 

par  conséquent   il    place  au  second  [10]  A,  <-  du  cùté  de...  «  ;  inde,  1.  e. 

rang  l'autre  légion  dont  il    disposait  deinde  ;  duo  ndlin  haud  amplms,  au 

ainsi  que  son  autre  aile  de  cavalerie  ;  lieu  de  haud  amplius  quam  duo  milia, 

c'était  un  dispositif  tout  à  fait  con-  ellipse  ordinaire, 

traire    aux    usages,     qui    voulaient  XXII   [1]   Hae    clades,  la  défaite 

qu'on  plaçât  au  centre  toute  linfan-  de  Fulvius,  celle   de  Gentenius  et  la 

terie  rangée  sur  trois  rangs  et  la  ca-  dislocation  de  l'armée  de  Gracchus  ; 

Valérie  alliée  aux  deux  ailes;por/'er-  uhi,  i.  e.  apud  quos  :  esset,  parce  que 

ta,  c'était  la  conséquence  inévitable  la  proposition  relative  fait  partie  de 

du  dispositif  adopté.  la  penéée  des  citoyens  ;  ad  id  locorum, 

[7]  Introrsus,  <-    au    dedans  de  la  même    construction     que    xix,    11  ; 

ligne     de     bataille    '>,     c'est-à-dire  uei-ereni,  au  subjonctif  i)nur  la  même 

Œ  dans  le  sens  de  la   profondeur»  :  raison  qu'6'.v.sei;co////*(0('t'/>(/(//M/' a  pour 

per>~upt7tros  (s.-e.  eos   esse)    s'accorde  sujet  Homaai  sous-enlendu. 

avec    l'idée   de    pluralité    impliquée  l']  Mittunt,  «  on  envoie  »,  au  lieu 

dans  hostis,  singulier  collectif  ;  quod  de    senatus    uiillit   ;   qui    nuntiarent, 

salutare  esset,   «  ce  qui   était  de  na-  ut...,  «    poiir    leur    apporter   l'ordr'i 
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ad  consiiles  mittunt  C.  Laetoriuni  M.  Metiliuni,  qui  nuntiarent. 
ut  reliquias  duorum  exercituum  cuin  cura  colligerent  darentque 
operam.  [3j  ne  per  metum  ac  desperationem  liosti  se  dederent.  id 
quod  post  Cannensem  accidisset  cladem,  et  ut  desertores  de  exer- 
citu  voloDurn  conquirerent.  [4]  Idem  negoti  P.  Curnelio  datum. 
cui  etdilectus  mandatuserat,  isque  per  fora  conciliabulaque  edixit 
ut  conquisitio  volonum  fieret  iique  ad  signa  leducerentur.  Haec 
oainia  intentissima  cura  acta. 

[5J  Ap.  Claudius  consul.  D.  Junio  ad  ostiura  Volturni.  M.  Aure- 
lio  Gotta  Puteolis  praeposito,  qui,  ut  quaeque  naves  ex  Etruria  ac 
Sardinia  accessissent.  extemplo  in  castra  mitterent  frumentum, 
[Ôj  ipse  ad  Capuain  regressus  Q.  Fulvium  collegani  invenit  Gasi- 
lino  omnia  deportantem  molientemque  ad  oppugnandain  Gapuam. 
i^7]  Tum  ambo  circumsederunt  urbeni  et  Giaudium  Neronem  prae- 
torem  ab  Suessula  ex  Glaudianis  castris  exciverunt.  [8]  Is  quociue, 
modico  ibi  praesidio  ad  tenenduni  locurn  relicto,  ceteris  omnibus 
copiis  ad  Gapuam  descendit.  Ita  tria  praetoria  circa  Gapuam 
erecta;  très  exercitus  diversis  partibus  opus  adgressi  fessa  val- 
loque  circumdare  urbeni  parant  et  castella  excitant  modicis  inter- 
viUis  multisque  simul  locis  cuiu  prohibentibus  opéra  Gampanis 
eo  eventu  pugnant,  [y]  ut  postreino  portis  muroque  se  contineret 
Garapanus.  [luj  Prius  tamen,  quam  haec  continuarentur  opern, 
iegati  ad  Hannibalem  r'iissi.  qui  querert-ntur  desertam  ab  eo  Ga- 
puam ac  prope  redditam  Romanis    obtestarenturque.  ut  tune  sal- 


de...  *,  de  la  ut  et  le  subjonctif  ;  duo- 
riiiii  exercituum,  celle  de  Fulvius  et 
celle  de  Cent^^nius. 

3~  Se  dederent  a  pour  .sujet  reli- 
tjî/lae  {ihiofuiii  eexrcituumj  :  accidisset 
au  subjonctif,  parce  que  la  pr<;posi- 
tion  fait  partie  du  style  indirect: 
desertores,  voy.  pour  le  fait,  xx,  4  ; 
de  a  le  sens  partitif,  vov.  Rienianu, 
Synl.  lat..  §  lod.  r. 

[4'  Idem  negoti,  littéralement  "  la 
même  ch^se  en  fait  de  mission...  »  ; 
diJectiis.  ^oy■.  V.   J:-i». 

[5  Puteolis,  ablatif  de  la  question 
uhi ;  praeposito.  "  ayant  reçu  de  lui  le 
commandement  -  *,H.),  se  rapporte  à 
la  fois  à  H.  Jruiio  et  à  M.  Aurelio 
Cotta  ;  ijuaeifue,  au  pluriel,  pour  si- 
gnifier qu'il  y  a  chaque  fois  plu- 
sieurs vaisseaux  qui  arrivent  en- 
semble (R.;  ;  i/(  castra,  au  camp  Ro- 
main. 

6]  Ad  Capuam,  au  camp  devant 
Capoue  ;  deportantem,  suppléez  in 
castra  ;  molieritemque,  «  et  s'em- 
ployant  activement   à  préparer  ». 

[7]  Ambo,    •'    tous    les    deux    en- 


semble ^>  ;  ex  CInuilianis  castris,  du 
camp  de  Marcellus  (position  permn 
nente  choisie  par  Claudius  Marcel- 
lus  et  occupée  par  les  Romains  dans 
le  voisinage  de  Noie,  près  des  Four 
ches  Caudines). 

[8]  Copiis,  même  conslruciion 
que  XXlll,  xLiii,  5  :  opus,  les  tra- 
vaux de  siège;  rastella.des.  redoutes: 
excitant  remarquez  le  pittoresque  il: 
l'expression  :  prohibentibus,  «  qui  ta 
chaient  d"empècher  ». 

[9]  Portis,  etc.,  voy.  XXIII,  vu,  .S  : 
se"  contineret.  voy.  XXIII,  i.  5  : 
VI.  3  :  etc.  :  Camp'anus,  singulier  col- 
lectif après  Cainpanis,  pour  éviter  la 
symétrie. 

[1(1]  Prius...  quam,  pour  la  cons- 
truction, voyez  ci-dessus,  xvi,  1  :  etc.  : 
contiin.'tirentur.  «  fussent  reliés  le^ 
uns  aux  autres  de  manière  à  formel- 
une  ligne  continue  »  :  niissi  (s.-e. 
suut),  lurent  envoyés  par  les  Gampa- 
niens  :  tune  remplace  nunc  du  style 
direct;  non  circurnsessis  modo,  etc."  à 
des  gens  qui  n'étaient  pas  seulement 
assiégés  mais  bien  encerclés  *. 
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teai  opem  non  circiimsessis  modo  sed  etiam  circumvallatis  ferret- 
[11]  Gonsulibus  litterae  a  P.  Gornelio  praetore  missae,  ut,  prius- 
quam  clauderent  Capuam  operibus,  potestatein  Campanisfacerent, 
ut,  qui  eoruoi  velient,  exirent  a  Gapua  suasque  res  secimi  inde 
ferrent:  [12]  «liberos  fore  suaque  omnia  habituros,  qui  ante  idiis 
Martias  exissent  :  pust  eani  diem  quique  exissent  qnique  ibi  man- 
sissenl,  hostium  futures  numéro  ».  [13]  Ea  pronuntiata  Campanis 
atque  ita  spreta.  ut  ultro  coatumelias  dicereul  niinarenturque. 
[14]  Hannibal  ab  Herdonea  Tarentum  duxerat  legiones  spe  aut 
vi  aut  dolo  arcis  Tarentinae  putiundae  :  qaod  ubi  pari. m  processit. 
ad  Brundisium  flexit  iter  pi-udi  id  oppidum  ralus.  [Vô]  Ibi  quoque 
cum  frustra  tereret  tempus,  legati  Campani  ad  eum  venerunt  que- 
rentes  siinulorantesque.  Quibus  Hannibal  magnifice  respondit  «  et 
nntea  se  solvisse  obsidionem  et  nanc  adventum  suum  consules 
non  laturos.  »  [16]  Cum  bac  spe  dimissi  legati  vix  regredi  Capuam 
jam  duplici  fessa  valloque  cinctam  potuerunt. 

XXllI.  [1]  Ciiiii  maxuiiie  Capua  circumvailaretur,  Syracu- 
sarum  oppugnatio  ad  fineni  venil,  praeterquain  vi  ac  virtiite 
ducis  exercitusque,  inlestina  etiam  proditione  adjuta.  [2; 
Namque  Marcellus  initie  veris  iiicertus,  utrum  Agrigentum 
ad  llimilconem  et  Hipp<»craten  verteret  bellum,  [3]  an  obsi- 
dione  Syracusas  preiuoret,  (|uamqiiain  nec  vi  capi  videbat 
posse  inexpugnabibMii  terrestri  ac  maritimo  situ  urbem  nec 
famé,  ut  quam  prope  iiberi  aCarthagine  comineatus  ab'icnt, 


[11]  A    Capua,    au    lieu  <le  rVt/md,  iiuam...  elimn.    \.  o.     nun    mum,...  .-^rà 

voy.  XXI.  V,  7;  xv,  .'i  ;  lix,  2;   etc.,  etiam:  adjutu  se  rapporte  à.  oppuynti- 

poùr  e.rire  a.  cf.    XXIV,  XL,  Il  :  «  Ab  tio. 
urbe  ef^ri'ssiis  ».  v''  Namque,  etc..  voici    les  poials 

[Iv.'  Post  eam  diem,  a  passe  cette  esseiitifls  de  la  péiiode  :  "  Marcel- 
date  ■>  (forinulc  cmisacréei  ;  tjuiiiun...  lus...  iiiceilus,  iitruiu...  an...,  quam 
(piifltie...  (au  lieu  de  et  qui...  et  (pii...)  quam...  videbat...,  tanieu...  jussit  «  : 
est  inconnu  à  la  bonne  prose;  ex/*-  iurertus,  i.  e.  (lubitann  ;  certeiet  bel- 
■ve»/ et  liiaiisi.sseiit  rfni|»lacent  des  fu-  Ihoi  (i.  e.  urnin  verteret.  >■  s  il  devait 
turs  antérieurs  du  style  direct.  tourner    ses   armes...    -   ;    premeret. 

[13j  Ultro,  i.  e.  co  '/irui/re(lere7itiir,  »  ou  s'il  devait    rendre    encore   |)lus 

ut...'  rigoureux  le  lilocus  de  Syracuse  ■'. 

[14]  Ab  Herdonea,  «  de  son  camp       (.\    Inexpugnabllem  à   pour  cor- 

d'Herdonea  •;  ;^<//M;i(/rte,  voy.  XXIV,  respoudanl  dans  le    second    membre 

XIII,  .");  etc.  ;   iptod,    «    celle    entre-  la  proposition  causali' »// yî/'u/i...  «Ve- 

prise  »' ;  paruin,  i.  e.  non  .sntis  :  prudi  re»l  :  rem;ir(|uez  le  souci  d'éviter  la 

(au  lieu  de  proilitnw  iri)    insiste  siu'  symétrie:  terrestri,  etc..  «à  cause  de 

la  confiance  d'Hannibal   en    un  suc-  sii  situation    extrêmement    forte    du 

ces  {)rochain.  coté    de    la    terre    el    du    colé  de  la 

Ma]  Tereret,  voy.  XXI,  XI,  .3.  mer":    ut   quam,   au    lieu    de    ruv> 

[\f>'.  Dupllcl  qualifie  :i  la  f(»is  fessa  eam...  ;  prope  liberi  (i.  e.    non  iinpedi- 

et  vallo.  tij,  «  presque    pas    inquiétés    »  ^les 

XXIII-XXXI.    /•'//»  du  .siéf/e  de  Si/-  flottes    carthaginoises    étaient    mai- 

rarit.<ie  :  Marrellus  s  empare  île  la  ville,  tresses  de  la  mer);  u  Carthagiue  rom- 

XXIII    1    Cum  maxume,  «  préci-  meatus,  les  convois  de  vivres  que  lui 

.sèment    au     momeul  on..-  :    praeler-  envov.iit  (::iitli;ii,'i'. 
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4^  tamen,  ne  qiiid  inexpertuin  relinqueret,  transfugas  Syra- 
cusanos  —  erant  autem  apud  Romanos  aliqui  nobilissimi 
viri  inter  defectionem  ab  Romanis,  quia  ab  novis  consiliis 
abhorrebant,  piilsi  —  conloquiis  suae  partis  temptare  honii- 
num  animos  jussit  et  fidem  dare,  si  traditae  forent  Syracu- 
sae,  liberos  eos  ac  suis  legibus  victuros  esse.  |^o]  Non  erat 
conloquii  copia,  quia  multoruiu  aniiui  suspecti  omnium  cu- 
ram  oculosque  converterant,  nequid  falleret  taie  admissum. 
[6]  Servus  unus  exulum  pro  transfuga  intromissus  in  urbem 
conventis  paucis  initium  conloquendi  de  tali  refecit.  Deïnde 
in  piscatoria  quidam  nave  retibus  operti  circumvectique  ita 
ad  castra  Romana  cunlocuti  cum  transfugis,  et  iidem  saepius 
eodem  modo  et  alii  atque  alii.  P<  s'remo  ad  octoginta  facti. 
'^7  Et  cum  jam  composita  omnia  ad  pioditionem  essent, 
indicio  delato  ad  Epicyden  per  Attalum  quendain,  indignan- 
tem  sibi  rem  creditam  non  esse,necati  omnes  cuui  cruciatu 
sunt.  rgj  Alia  subinde  spes,  postquam  haec  vana  evaserat, 
excepit.  Damippus  quidam  Lacedaemonius,  missus  ab  Syra- 
cusis  ad  Pliilippum  regem,  captus  ab  Romanis  navibus  erat. 
'9 .  Hujus  utique  redimendi   et  Epicydae  cura  erat  ingens, 

[;'  Ab  Romanis  dépend  de  f^efer-  seulement  »  :    <le  tali  re,  expression 

iio>*é//i,  cf.   XXIV,   XXVI,   lô  :   "  Re-  indéterminée,  comme  tout  à  Iheure 

gressus  ab    ira    «  :    >il>    noris    consi-  quiil  ta/e  :  quidam,  i.e.   xonnulli  {\o\. 

liis.  etc..  «  ils  réi»ugnaient  à  changer  XXIV,xlvii,  3;etcj.;  circu7nvecfi,]\ai- 

de  politique  »   en  abandonnant  lai-  tant  du  grand  port  ils  rirent  le  tour 

liance  romaine)  :   pulsi,    ils  avaient  de    l'Achradine    se    dirigeant    sans 

élé  bannis  par  les  Syracusains  :  suae  doute  vers  la  baie  aiipelée  Tro;/i/n- 

partis,  •■  de  leur   parti   »,   dépend  de  rum  porlus  (voir  noire  plan  de  Syra- 

hominum  ;  fidem  (lare,    supjdéez  ei.ï  ;  cuse)  ;    conlocuti,  s.-e.    sunt;    Pt  'alii 

si  traditae  forent  (i.   e.    essent j    rem-  atijut    alii    (s.-e.    conlocuti  sunt),    et 

place   si  traditae  erunt  (\u  style  di-  successivement  d'autres  puis  dautr<'S 

rect    :    suis    leyibus,    voy.     XXIII,  s'abouchèrent   avec   les  transfuges  : 

VII.  2.  ad,  i.  e.  rjrciter. 

[h'  Copia,  i.  e.  facultas.  «  la  possi-  '7    Ad  proditionem,  «  pour  1V\h- 

biîité    »   :    multorum    anirni    suspecti  culion  du   plan  de  trahison  »  ;   Epi- 

*  le   grand    nombre   de   suspects  »  ;  ryden,    Uanscription    latine     d'^    V^ 

pour  la  construction  participiale,  voy.  forme  grecque  :    creditam,  i.  e.  com- 

XXI.  I,  .i  ;  converterant,  ne...,  enten-  missam. 

àei  ad  id  converterant,  ne...;  falleret,  '8"    Subinde,     «    immédiatement 

i.  e.  laterel  ;  admissum,   comme  Tin-  après  *:  postquam...  evaserat,  même 

dique    quod,   nest   point    substantif  construction    que   ci-dessus,    x,    ti  ; 

mais  participe  :  entendez  :  si  admit-  toutefois,  comme  il  s'agit  en  somme 

leretur   i.  c  connnitteretur.  df  deux    faits  consécutifs,  on  atli'n- 

[tj    Servus  unus   au   lieu   de  tan-  drait  plutôt   evasit  ;    vana   reiujtlnce 

tum.    «    un    esclave     seulement";  unp  expression  adverbiale  (in  va/;;/;// : 

exulum  dépend  de  serrus  ;  pro  trans-  excepit.    <•    succéda    »,    est    emj>lo\f 

fuqi,  "  se  donnant  pour    un  trans-  absolument. 

fuge  »  ;  conventis  paucis.   cf.    ronve-  |9]  Utique  («  en    tout   cas  »).    "  à 

nire    aliquem,  «   se  rencontrer  avec  n'iniporle    quel     prix  »  ;    Epicydai>, 

quelqu'un  »:  pnucis.  «quelques-uns  comme  si  le   mot  appartenait  à    la 
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nec  abnuit  Marcellus,  jam  tum  Aeloloriiiii,  quibus  socii  La- 
cedaemonii  erant,  aiiiicitiam  adfectantibus  Romanis.  [10]  Ad 
conloquium  de  redemptione  ejiis  missis  médius  maxime 
atque  utrisque  opporlunus  lociis  ad  portum  Trogilorum 
propter  turrim,  quam  vocant  Galeagram,  est  visus.  [11]  Quo 
cum  saepius  commearent,  imiis  ex  Romanis  ex  propinquo 
murum  contemplans,  numerando  lapides  aestimandoqiie 
ipsesecum,  quid  in  fronte  paterent  singuli.  [12]  altitudinem 
mûri,  quantum  proxitne  conjectura  poterat,  permensus  hu- 
milioremque  aliquanto  pristina  opinione  sua  et  ceterorum 
omnium  ratus  esse  et  vel  mediocribus  scalis  superabilem, 
ad  iMarcellum  rem  defert.  [13]  Haud  spernenda  visa.  Sed 
cum  adiri  locus,  quia  ob  id  ipsum  intentius  custodiebatur, 
non  posset,  occasio  quaerebatur;  [14]  quam  obtulit  trans- 
fuga  nuntians  diem  festum  Dianae  per  triduum  agi,  et  quia 
alia  in  obsidione  desint,  vino  largius  epulas  celebrari  et  ab 
Epicyde  praebito  universae  plebei  et  per  tribus  a  principi- 
bus  diviso.  [Iri;  Id  ubi  acrepit  Marcellus,  cum  paucis  tribu- 
norum  militum  conloculus  electisque  per  eosad  rem  tantam 
agendam  audendamque  idoneis  centurionibus  militibusque 


première  dëclinaieon;    npc  obnuit  a  "  Omnium   s|)e  celerius  »):  rem,    sa 

pour    complément    l'idée     contenue  déconveitc  fl  sfs  remarques, 
dans     rediinendi    cura,     c'est-à-dire       [Ui]  Spernenda,  cf.  XXIII.  v,   1; 

redoiifitionem  (cf.   §    Kl);  (piibus,    au  XXIV,  xxi,  1:    </v///7,  «  être  emporté 

lieu  de  quorwn,   pour  exprimer  une  de  vive  force  •>;  ob  id  ipsum.   préci- 

relation  plusétroite.cf.  XXI.xxxiii,  sèment  à  cause  du    peu    d'élévation 

9;    XXIII,  X,  2:  atlfertanlibus,    voy.  de  la    murailli';    occasio,    l'occasion 

XXIV,  XXII,  11.  d'un  coup  de  main. 

[10]  Missis,  bien  qu'employé  subs-         IV  Diem  festum,  -'  la  fête  »  ;  in 

tanlivement,   conserve  sa  cônstruc-  obsidione,  étant  donné  la  rigueur  du 

lion  verbale  (Cf.  XXIV,  XXV.  Il, etc.;;  blocus;   lar<iiuK.    av(>c   plus  d'abon- 

medius     maxime,     «  exactenuMit    au  dance    que     les    jours     ordinaires: 

milieu    »;     ad    portinn    Trot/iloruoi,  ;!^/v«'//(7o,  tiré  par  Epicvd<^  des  celliers 

«  vers  la  rade  des  Trogiles  '>:jj?'oplei',  jiublics:  nnirffrsnr  /dr'bei.  à  la  masse 

i.  0.  priipe.  du  peuple  ;  p/-//ic//j//y?/.v,  vov.    XXIV. 

[11    Commearent,   voy.    viii,    10;  xxi.  Il  ;  </jr/;vo.  «  distribué"  ». 
lapides,  ■<  les    assises   de    pierres  .>  ;         \h]    Agendam     audendamque, 

aestnnando,   etc.,    voy.  XXIV,  iv,  9 ;  tour  familier  à  Tite-Live    (cf.  XXII, 

ipse    secum,   «    mentalement    >>;    in  xiv,  I4:i.iii,  7),  pour   pei-ficiendam  ; 

A/o«/(;(<' sur  le  devant  ).'.  c'est-à-dire  reteris,   le  gros  de    l'armée    (formée 

«  en  hauteur»;  paterent,   en  calcu-  en       colonne      d'assaut);      siqnum, 

lant  la    hauteur    de    chaque   assis.-  •    comme    ipot    d'ordre    »  :    corpora 

Il  arriv(î  a  calculer  la  hauteur  totale  rnrarent,     voy.    XXI,     xxxr,    t;    iei 

de  la  tour.  Marcellus  insiste  (parce  que   ce  do- 

lI2|  Proxime,     <<    approximative-  tail  est  particulièreuient    iniportaut) 

ment    ■)  ;    polnat.     sup|)léez    meliri  ;  sur     la      seconde      recommandation 

aluiuuiitu,  <i  sensiblement  ..; /^/•/.v//y/rt,  [corpora  quieti  dare)   impli(iuée  dans 

1.  e.  priore  ;  opinione  hitmiliorem,  la-  la  formule  ordinaire   corpora    curare 

Imisnie    connu    (cf.    XXI,    vi,    5    :  (voy.  XXI,  iv,  7). 
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et  scalis  in  occulte  coniparalis,  céleris  signum  dari  jiil>et, 
ut  mature  corpora  curarent  quietique  darent  :  nocte  in 
expeditionein  eundum  esse.  ^16  Indeubi  id  temporis  visum, 
quu  de  die  epulatis  jam  vini  satias  principiumque  somni 
esset,  siirni  unius  milites  ferre  scalas  Jussit  ;  et  ad  mille  fere 
arinati  tenui  agmine  jter  silentium  eo  deducti.  [17jUbi  sine 
strepitu  ac  tumultu  primi  evaserunt  in  murum,  secuti  ordine 
alii,  cumpriorum  audacia  dubiis  etiam  animum  faceret. 

XXIV.  1]  Jam  mille  armalorum  mûri  ceperant  partem, 
cum  ceterae  admotae  siuU  copiae  jiluribusque  scalis  in  mu- 
rum evadebantsiiinoab  Hexapylo  dato,  [2]  quo  ]>er  ingenlem 
solitudinem  erat  perventum,  quia  magna  pars  in  turribus 
epulati  aut  sopiti  vino  erant  aut  semigraves  potabanl.  Pau- 
cos  lamen  eorum  ïnproviso  oppressos  in  cubilibus  interfe- 
cerunt.  [3]  Prope  Hexaiiylon  est  portula;  ea  magna  vi  re- 
fringi  coepta  et  e  muro  ex  composito  tuba  datura  signum 
erat  et  jam  undique  ncjn  furtim,  sed  vi  apertegerebatur  res. 
4j  Quippe  ad  Epipolas,  frequentemcustodiis  locum,  perven- 
tum erat,  terrenditjue  magis  bustes  erant  quam  fallendi. 
sicut  territi  sunt.  5^  Nam  simul  ac  tubarum  est  auditus  can- 
tus  clamurque   tenentium   inuros  partemque   urbis,   omnia 


IH.  Id  temporis.  i.   c    i'I  tempus 
iS."-e.    veiiiase)  :  de  die    epulatis,    voy. 

XXIII,  viii.  ti:  satiaf.  archaïsme 
pour  sotietas  :  t\%set,  subjonctif  du 
stvle  indirect  :  Mnrcellus  se  disait  : 
'  Voici  le  moment  où  ils  doivent, 
être  endormis  -  :  s'niiii  nxim,  i.  e. 
unitis  ma  ni  pu/ i  :  l^nui  nymine,  à  la 
file;  eo.  au  point  Hxé  pour  dresser 
les  échelles. 

•17]  Dubiis.     i.     e.     duhihmtihvLS. 
'  héritants    . 
XXIV    i;  Mille  armatorum.  voy. 

XXIV,  XL.  11;  iduribxs.  \)\\\i  nom- 
breuses encore  ique  précédemment  ; 
evadehant.  à  limparlail  pour  mar- 
quer la  succession  ininterrompue; 
sigrio...  dato,  sur  un  signal  donné  au 
gros  de  iarmée  :  ah  /Je.iapylo,  des 
abords  de  l'Hexapylon  ou  les  mille 
soldats  se  trouvaient  arrivés  i;  per 
ingenlem  solitudinem,  «  en  traver- 
sant un  quartier  absolument  dé- 
sert >'  ;  ces  mois  ont  leur  explication 
dans  la  proposition  causale  </uia... 
potabant  :  erat  pert-entuni,  au  lieu  de 
mille  armatnruin  perr^uerant ;  epulati 
en  accord  avec   l'idée  de    pluralité 


tontenne  dSins  mayna  pars  ;  erant.... 
potabant,  voy.  XXIV,  xxi,  8;  semi- 
i/rui-es,  néologisme  ;  potabant,  «  bu- 
vaient encore  copieusement  >>  : 
tamen  sari  à  restreindre  lexpression 
/ter  inyentein  .'iolituduiem  :  eorum,  des 
rares  ennemis  qu'ils  trouvèrent  en- 
dormis ou  ai'rutis  par  l'ivresse; 
improriso.  i.  e.  f.r  improvisa. 

■t  Portula.  voy.  ix,  13:  ruepta, 
voy.  XX IV.  VII.  lu;  e  muro.  i.  e.  de 
muro  (cf.  XXI,  XLVi.  (î)  ;  ex  composito, 
"  comnii' c'était  convenu  ■:  signum,  \p. 
signal  donné  de  l'Hexapylon  (S  1). 

4]  Quippe,  «  c'e^t  (lùen  effet  ; 
pei/uentem  rustodiis,  cf.  XXI,xxxiv. 
1  :  sirut  territi  .^wit.  au  lieu  de  dire 
sicKt  arridit,  Titc-Live  a  répété  le 
verbe.  i>our  faire  entendre  qu'on 
réussit  à  effrayer  les  ennemis,  connue 
on  se  proposait  de  le  faire. 

j)  Tubarum  cantus  (au  lieu  de 
sonus ).  coiniiii'  on  dit  signnm  i.  e. 
tuba)  canit:  teneri  suppléez  a  Ro- 
mnnis  :  per.  «  le  long  de  ..  »  :  fwjere. 
infinitif  historique,  au  lieu  de  fuyie- 
ijant  (même  observation  pour  satire 
d  praecipitari);  turba,  à  l'ablatif. 
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teneri  custodes  rati  alii  per  murum  fugere,  alii  salire  de 
muro  praecipitarique  turba  paventiuin.  [6]  Magna  pars 
lamen  ignara  tanli  mali  erat  et  gravalis  omnibus  vino  som- 
noque  et  in  vastae  magnitudinis  urbe  partiuni  sensu  non 
satis  pertinente  in  oninia- 

[1]  Sub  lucem  liexapybj  efYracto  Marcellus  omnibus  copiis 
urbem  ingressus  excitavit  convertitque  omnes  ad  arma 
capienda  opemque,  si  quam  possent,  jam  captae  prope  urbi 
ferendam.  [8j  Epicydes  ab  Insula,  quam  ipsi  Xason  voeanl, 
citato  profectus  agmine,  liaud  dubius,  quin  paucos  per  ne- 
glegentiam  ,custoduni  transgressos  murum  expuisurus  foret, 
[9]  occurrentibus  pavidis,  tumultum  augere  eos  dictitans  et 
uiajora  ac  terribiliora  vero  adferre,  postquam  conspexit 
omnia  circa  Epipolas  armis  conpleta,  lacessilo  tantum  hoste 
paucis  missilil)us  rétro  in  Achradinam  agmen  convertit, 
10]  non  tamvim  multitudinemque  hostium  metuens,  quam 
ne  qua  intestina  fraus  per  occasionem  oreretur  clausascjue 
inter  tumultuni  Achradinae  atque  Insulae  inveniret  portas. 
11]  Marcellus  ut  moenia   ingressus  ex  superioribus    locis 


[6]Et...  et...,  «  d'unepart...,d'autro 
part...  »;  vrrtDfl//*.  etc.,  ces  dou.x  pro- 
i)Ositions  à  l'ablatif  absolu  sont  expli- 
catives et  correspondent  à  deux  pro- 
l)ositions causales  ;  pnrtium  sen-iu.  «  ce 
qu'éprouvaient  certains  quartiers  » 
iW.  et  R.;. 

[7^  Sub  lucera.  "  an  ii'ver  du  so- 
leil ",  si  f/uiuii  />os-s-'iit,  s.-e. /'erre. 

H]  Citato  agmine,  «  au  pas  de 
course  »:  liaud  ilubiut,  i.  e.  non  duhi- 
tann  ;  pauros.  «  un  petit  nonibie  de 
Romains  seulement  "  ;  Kpicyde  ni' 
peut  croire  que  toute  l'arniée  ro- 
maine est  dans  syraeuse:  cx/ju/tu- 
rus  foret  SLW  lit'U  iV'cssel  .vov.XXlII, 
XLIII.  14. 

^y]  Occurrentibus.  a  l'ablatif  ab- 
solu, bien  que  se  rapportant  ^'ram- 
maticalemeut  à  eoa  .cf.  xvii,  7); 
mais  il  s'agit,  dans  ce'tte  péiiode,  de 
dégagei-  nettement  cbacune  des  cir- 
constances et  chacun  des  sentiments 
d'Epicyde  lEdet;. 

[9i  Vero,  ablatif  dépendant  à  la 
fois  de  nitijurii  et  de  Irrrihlllnz-a  ; 
poêtguam,  etc.,  toute  celte  période 
§§  8-10)  est  bien  cbaif^ée,  et  c'est  une 
des  plus  lourdes  qu'ait  écrites  Tite- 
Live;  pour  la  traduire  il  faut  faire 
de  pro/'ertus  l'équivalent  de  prufectua 
i'rat.(\y\\  devient  ainsi  le  verbe  prin- 


cipal de  la  première  partre  de  la 
phrase  qu'on  arrêtera  à  (oret;  en- 
suite orrnrreiitibus  paridis  étant  pris 
comme  l'équivalent  d'une  proposi- 
tion temporelle,  donner  au  participe 
dictilmis  la  valeur  de  diriitobat,  in- 
troduire «  mais  «  devant  postr/uam, 
puis  remplacer  /uce.isito  par  une 
projtosition  coordonnée  à  convertit  et 
entin  tr;iduire  meinem  par  «  car  il 
craignait  que...  c  :  dDnis,  métonv- 
mie.  au  lieu  iVnrnntiix. 

[lu;  Non  tam...  quam,  i.  e.  mi- 
nus... i/witn...  ;  )if,  remarquez  le 
mantiue  voulu  de  symétrie  :  Tile- 
Live  oppose  à  un  coniplément  direct 
une  proposition  com|ilélive;  fraus, 
voy.  X.  2  ;  les  >Syraeusains  étaient 
très  divisés  depuis  la  mort  de  Hié- 
ron  ;  per  mcnsioneni,  i.  e.  occnsiow 
data  ;  oreretur,  voy.  XXIV,  xxi,  1  : 
etc.  ;  inter  fuinu/tuui  se  rattache  à 
clauxas. 

'^ir  Moenia.  les  faubourgs  ^com- 
pris dans  l'enceiiile);  i/la  leni/wstale, 
expression  archaïque,  voyez  ci-dessus. 
XXIV,  xxxiv,  1:  f/audiù,  voy.  xx,f): 
pcrprtrntiw,  terme  toujours  emplové 
iiuand  il  s'agit  de  l'achèvement  d'une 
entreprise  difticile  et  particulière- 
ment périlhiuse;  velustn  (/loria,  i.  e. 
nieuioriu  gloriae. 

20 
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arbem  omnium  ferme  illa  tempestate  pulcherrimam  sub- 
jectam  oculis  vidit,  inlacrimasse  dicitur  partim  gaudio  tan- 
tae  perpetratae  lei,  partim  vetusta  gloria  urbis.  12]  Athe- 
niensium  classes  demersae  et  duo  ingentes  exercitus  cum 
duobus  clarissimis  ducibus  deieti  occurrebant  et  tôt  bella 
cum  Carthaginiensibus  tanto  cura  discrimine  gesta,  [13]  tôt 
tam  opulenti  tyranni  regesque,  praeter  ceteros  Hiero  cum 
recentissimae  memoriae  rex,  tum  ante  omnia,  quae  virtus 
ei  fortunaque  sua  dederat,  beneficiis  in  populum  Romanum 
insignis.  14]  Eacumuniversa  occurrerent  animo  subiretque 
cogitatio,  jam  illa  momento  liorae  arsura  omnia  et  ad  ci- 
neres  reditura,  15]  priusquam  signa  Acliradinam  admove- 
ret,  praemittit  Syracusanos,  qui  intra  praesidia  Romana, 
ut  ante  dictum  est,  fuerant,  ut  adloquio  leni  inpellerent 
hostes  ad  dedendam  urbem. 

XXV.  ]r  Tenebant  Acbradinae  portas  murosque  maxime 
transfugae,  quibus  nuUa  erat  per  condiciones  veniae  spes  ; 
ei  nec  adiré  muros  nec  adlocjui  ijuemquam  jiassi.  [2]  Itaque 
Marcellus,  postquam  id  incejitum  inritum  fuit,  ad  Kuryalum 
signa  referri  jussit.  Tumulus  est  in  extrema  parte  urbis 
aversus  a  mari  viaeque  imminens  ferenti  in  agros  mediter- 
raneaque  insulae,  percommode  situs  ad    commeatus   exci- 


l'2]  Atheniensinm,     allusion     à  xxiii,  4:  yjraes/Vfm.  Tarmée:  ut  ante 

rexpèdition  de  Sicile    cf.  Thucydide,  dictum   est,    voy.    xxiii,   4  ;    urbem, 

liv.  vi-vii  :  riasses,  au   pluriel,  pour  notez  avec  soince  trait  du  caractère 

signitier  les  divt-rse^    escadres    qui  de  Marcelin»,  sur  leijuel  Tite-Live  a 

composaient    la    tldtte    athénienne  :  tenu  à  insister,  parce  qu'il  est  à  sa 

demersat...    deieti.   voy.    XXI,    i,   5:  gloire. 

rf?^rjAus.  Nicias  et  Dèinosthène:  oc-î/r-  XXV  [1]  Maxume  se  rapporte    à 

rebnnt,  s.-e.  auimo    cf.  ;;  14):  dis'ri-  trarisfuf/ne ;  transf'ui/ue,  des  nomains 

mine,  poétique  pour  />e/-Jc?//o.  qui  avaient  passé  à  renneini;  /jer  ron- 

[13    Tôt  tam.  au  lieu  de  la  cons-  diciones  doit  être  joint  à  veniae  ('voy. 

truction    ordinaire  tôt    tamque  :   ty-  ii,  3;  m,  8;,  «  du  i)ardon  stipulé  dans 

ranni,  Agathocle  et  les  deux  Denys:  les  négociations  »:e/,  ces  transfuges: 

ref/psgue,  Hiéron    II   et    Hiéronyine:  '/««/»</««/«  est  le  sujet   d'adiré  mums 

praeter    rpteros.  •<  plus    que  tous  les  et  d'adhqui  ;  adlofjui  teinployé  abso- 

autres  ":  cum...  tum...  <'  dune  part...  lument  ,  «  prononcer  une  parole  "■ 

d'autre  part  surtout...  »:  ante  omnia  -l    Fuit,  i.  e.  f'actum  est;   tumulus 

(voy.  XXIV,  VIII,  14;,    «  plus  encore  esi.'i.  e.    tumulxts   is   e.sr,  «  c'est    une 

quêtons  les  autres  titres  de  gloire  hauteur  »;  in   extrema   parte    urbis, 

que...  "■.  sua.  "  sa  pro]»re  «.  voyez  la  position  de  l'Euryale  sur  le 

[14]    Universa.    "    ces     souvenirs  p\àiU;  arersus  a  mari.  \Q\ez  le  plan  : 

tous  a  la  fois  »  {R..  ;  jam.  i.  e.  mox  :  in  agros.  dans  la  canii)agne   (opposi- 

momento     Uora».     <<  dans     le      court  tion  à  la  ville)  :  mediterranea  tisulue, 

espace  d'une  heure  »  CR.   :  ad  cineres  cf.  XXI,    xxxi,  2:  e-vcipiundos,    i.    e. 

reditura    est  le  passif  de  ad  cineres  inten  ipiendas  ;  une  fois    maître    de 

redarturnm.  l'Euryale.    Marcellus    intercepterait 

'l.^l  Achradinain,      vov.     XXIV,  les  convois  et  atîanierait  l'Achradine. 
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piendos.  [3]  Praeerat  huic  arci  Philodemus  Argius  ab  Epi- 
cyde  iniposilus;  ad  qiiem  missiis  a  Marcello  Sosis,  unus  ex 
inlerfecloribiis  lyranni,  cuiii  longo  seriiione  habito  dilatus 
per  fruslrationem  esset,  retiulit  Marcello  tempus  eum  ad 
deliberandum  siimpsisse.  [4]  Gum  is  diem  de  die  diflerret, 
dum  Hippocrates  atque  Himilco  admoverent  castra  legio- 
nesque,  haud  diibiiis,  si  in  arcem  accepisset  eos,  deleri  Ro- 
manuin  exercilum  inclusum  mûris  posse,  ^5]  Marcelliis,  ut 
Euryaluin  neque  tradi  neque  capi  vidit  posse,  inler  Néapo- 
lim  et  Tycham  — noiiiina  ea  parliuiu  urbis  et  instar  urbium 
sunt —  posuit  castra  timens,  ne,  si  frequentia  intrasset  loca, 
contineri  ab  discursu  miles  avidus  praedae  non  posset.  [6] 
Legati  eo  ab  Tycha  et  Xeapoli  cum  infulis  et  velamentis  ve- 
nerunt  precantes,  ut  a  caedibus  et  ab  incendiis  parceretur. 
[7]  De  quorum  precibus  quam  postulatis  magis  consilio 
habito  Marcellus  ex  omnium  senlentia  edixit  niilitibus,  ne 
quis  liberum  corpus  violarel  :  «  cèlera  praedae  futura.  »  [H] 
Castra  lestis  parietum  pro  muro  saepta  ;  portis  regione  pla- 
tearum  patentibus  stationes  praesidiaque  disposuit,  ne  quis 


[?>]  Dilatus,  «  amusé  »;  per   frus-  et  les  Epipoles  il  y  avait   un  espaco 

tratioiiem,  «  jjar  des  promesses  falla-  assez   dégagé  ;   nb   dinrurtiu  (cf.  §  9, 

cieusps  »  ;      sinu/isisse,    vov.     XXIV.  discurrcre),  exi)i('ssioii   consacrée  en 

XXII,  10.  l)arlaiit  des  soldats    qui    battent   la 

[4]  Is,    Philodeme  ;    ih'e»i    de    die,  cam}):ij^ne  pour  pilhM'. 
«  un  jour   après  l'autre  "   (vov.  Rie-        i\]  Infulis.    b;iiidelettes    de  laine 

manu,  Si/nt.  hit.,  §  100,  b);  diffen-et,  blanche  dont  on  se   ceignait  la  tète; 

suppléez  rem,"  sa  décision  «  :    dum,  vehimentis,     bnndelettes     de     laine 

«  en  attendant  que...»,  île  là  le  sub-  blanche   dont   on    entourait  les  ra- 

]Oncli{  nilmovereiit  ;  haud   dubius    se  nieaux     d'olivier    ;     pancrdur     est 

rapporte  à   is  ;  deleri...  posse,  même  lonsti'uil  ici  d'une    façon  tout  à  fait 

syntaxe  (jue  XV,  20:  XXI,  1  :  /»r/i/sî<<y(  extrnordinaire     par     annlogie    avec 

mûris,  \vs   Romains    enfermés  dans  ubstineretitr  au  tempernret7(r  (cï.  i  i)  : 

les   murs    de    Syracuse    se    seraient  «  A  cnedibus  temi)eiatum  est  »). 
trouvés  dans  une  très  mauvaise  pos-       [7]  Magis  serait  mieux  placé  devant 

ture,  s'ils  avaient  eu  atïaire  à  la  fois  f^uam  ;  ex  omnium  senlenfia,  «  se  con- 

aux    Syracusains     retranchés    dans  formant  à  l'ovis  unanime  (de  son  con- 

l'Achradineet  à  une  arméedesecours  seil)  »  ;    liberum  corpus  »   toute  per- 

maitresse  de  l'Euryalus.  sonne  de  condition   libre  »  ;     f'uluni 

[.")]  Posse  ne  porte  que   sur    capi;  (?s.s<''i  remplace  «?/v/»)/ du  stvle  direct. 
en    est  le  sujet   et  itominn  l'attribul  :        [>^]  Testis  parietum  «  avec  les  bri- 

«  ce  sont  les  noms  de...  «' ;   jiartium,  ques  des  murs  ->  (des   maisons);   pm 

"quartiers»;    instar.    «  l'équivalent  wuro,  «  en  guise  de  retranchement  »  ; 

de...  »,  cf     Cic,    in    Vm:,  ii,  4,    5.3  :  portis  (s.-e.  caslrorum),    ablatif  de  la 

"  Ea  (.Vymcwse)  tanta  est  urbs  ut  ex  la   question    ubi    (cf.'  XXIII,  xlvh, 

quatUjor  urbibus    maximis    constare  4  ;    etc.)  ;    reyione   p/ntenruni,    «    en 

videatur»,  fre(/uenlin,  «   populeux  »,  face  des  rues  »  ;  in   di-s-rut-su  mi/itum, 

connue  l'élaienl   les    quartiers    Nea-  «  pendant  que  les   soldats  se  réjtan- 

polis  et  Tycha;  entre    ces    quartiers  draient  de  tous  côtés  pour  piller  ». 
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in  discursu  militum  impelus  in  castra  fieri  posset.  ^9]  Inde 
signo  dato  milites  discurrerunt;  refraclisque  foribus  cuni 
oninia  terrore  ac  tumiiltu  strepeient,  a  caedibus  tamen 
temperatum  est;  rapinis  niillus  ante  modus  fuit,  quam 
omnia  diuturna  felicitate  cumulata  bona  egesserunt.  [lOj 
Inter  haec  et  Philodemus,  ciiin  spes  auxilii  niilla  esset,  fide 
accepta,  ut  inviolatus  ad  Epicyden  rediret,  deducto  praesi- 
dio,  tradidit  tumulum  Romanis.  Jlj  Aversis  omnibus  ad 
tumultum  ex  parte  captae  urbis  Bomilcar  noctem  eam  nac- 
lus,  qua  propter  vim  tempestatis  stare  ad  ancoram  in  salo 
Roniana  classis  non  posset,  [12]  cum  triginta  quinque  navi- 
bus  ex  portu  Syracusano  profectusiibero  mari  vêla  in  altum 
dédit,  quinque  et  quinquaginta  navibus  Epicydae  et  Syracu- 
sanis  relictisr  13]  edoctisque  Carthaginiensibus,  in  quanto 
les  Syracusana  discrimine  esset,  cum  centum  navibus  post 
paucos  dies  redit,  multis,  ut  fama  est,  donis  ex  Hieronis 
gaza  ab  Epicyde  donatus. 

XXVI.  i  Marcellus,  Euryalo  recepto  praesidioque  addito^ 
una  cura  erat  liber,  ne  qua  ab  tergo  vis  hostiuin  in  arcem 
accepta  inclusos  inpeditosque  moenibus  suos  turbaret.  [2] 
Achradinam  inde  trinis  castris  per   idonea  dispositis  loca 


9]  Foribus  «  les  portes  des  iiiai- 
î^ohs  "  ;  rapinis  au  datif  (cf.  xxiii,  'Jj  ; 
ailleurs  (XXI,  iv,  li)  modus  est  cons- 
uuit  avec  le  génitif  ;  egessei-unt,  ex- 
pression pittoresque,  eyerere  se  disant 
proprement  des  déblais  quon  enlève. 

riO]  Inter  haec,  au  lieu  û'interea  : 
fuie  arcepta.  <-■  ayant  reçu  l'assurance 
formelle...  "  ;  ui,  au  lieu  de  Tinfini- 
tif  avec  un  accusatif  sujet,  peut  s'ex- 
pliquer à  la  rigueur  en  donnant  à 
fide...  ut  le  sens  de  fide...,  quae  eo 
spectnt  ut...;  redirtt,  «  il  pourrait  re- 
tourner... »  ;  tumulum,  TEunalus. 

[11]  Aversis...  ad  est  un  tour  con- 
cis, mais  ordinaire,  au  lieu  de  ncer- 
sis  a  ceteris  rcbus  et  conversis  ad...  ; 
ex  parte  porte  sur  captae.  la  ville 
n'était  prise  qu'en  partie  ;  ex  parte 
captae  t.rbis  détermine  tumultum  et 
joue  par  rapport  à  ce  mot,  le  rôle 
d'une  épitlîète  ;  Bomilcar  (cf.  XXIV, 
xxsvi.  7)  était  parti  pour  Carthage  : 
comment  et  pourquoi  est-il  revenu  à 
•Syracuse,  et  à  qu<'i  moment  ;  c'est  ce 
que  Tite-Live  n'a  dit  nulle  part  : 
eam,  i.  e.  talem  ;  de  la  le  subjonctif 
dans  la  proposition  relative  qua...  non 


posset  ;  in   salo,  «    en  pleine  mer  •>. 

J2  Lfibero  mari,  ablatif  absolu  ; 
la  mer  était  débairassée  de  la  flotte 
romaine  ;  vêla...  dedif,  cf.  Virg., 
Aen.,  I,  3'4  suiv.  :  Epici/dae,  voy. 
xxm,  9  ;  gaza,  mot  étranger  employé 
quelquefois  pour  signifier  un  trésor 
royal  ;  donatus  ne  signilie  pas  l'anté- 
riorité, mais  indique  une  circons- 
tance accompagnant  1  action  princi- 
pale cf.  XXIIL  i,  (J;  XXVII,  3  ;  XXIX. 
14;  XXIV,  V.  \-l  :  etc.):  c'est  comme 
s'il  y  avait  rediit  et...  donatus  est. 

XXVI  :i]  Recepto,  i.  e.  capto  (le 
composé  pour  le  simple)  ;  praesidio- 
que addilo  (s.-e.  Euryalo,  au  datif, 
«  et  y  ayant  mis  une  garnison  ro- 
maine "";  una  cura,  «  d'un  de  ses 
soucis  »  ;  l'autre  souci  est  indiqué  par 
les  mots  Achradinam  inde,  etc., '§2); 
ab  tergo  dépend  de  (;/s,qui,  comme 
le  grec  ?j  «jl^,  signifie  «^  des  forces»; 
moenibus,  voy.  xxiv  ,11. 

[2]  Spe  signifie  la  même  chose  que 
spe  adductus  ;  redacturum  (s.-e.  se 
esse),  voy.  XXIV,  xviii,  5  ;  le  parti- 
cipe inclusos  est  ici  pris  substanti- 
vement. 
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spe  ad  inopiain  omnium  reriim  incliisos  redaclurum  circum- 
sedit.  [3]  Gum  per  aliquot  dies  quietae  stationes  utrimque 
fuissent,  repente  adventus  Hippocratis  et  Himilconis,  ut 
ultro  undique  oppugnarentur  Romani,  fecit.  [4]  Nam  et  Hip- 
pocrates.  caslris  ad  magnum  portum  communitis  signoque 
iis  dato,  qui  Achradinam  tenebant,  castra  vetera  Romano- 
rum  adortus  est,  ({uibus  Crispinus  praeerat,  et  Epicydes 
eruptionem  in  stationes  Marcelli  fecit,  et  classis  Punica 
litori,  quod  inter  urbem  et  castra  Romana  erat,  ad  puisa  est, 
ne  quid  praesidii  Crispino  submitti  a  Marcello  posset.  [5' 
Tumultum  tamen  majorem  hostes  praebuerunt  quam  certa- 
men.  Nam  et  Crispinus  Ilippocraten  non  reppulit  tantum 
munimentis,  sed  insecutus  efiam  est  trépide  fugientem,  et 
Epicyden  Marcellus  in  urbem  compulit.  [6]  Satisque  jani 
etiam  in  posterum  videbatur  provisum,  ne  quid  ab  repen- 
tinis  eorum  excursionibus  periculi  foret.  [1]  Accessit  et  ab 
pestilentia  commune  malum,  quod  facile  utrorumque  ani- 
mes averteret  a  l)elli  consiliis.  Nam  tempore  autumni  et 
locis  natura  gravibus,  multo  tamen  magis  extra  urbem  quam 
in  urbe,  intoleranda  vis  aestus  per  utraque  castra  omnium 
ferme  corpora  movit.  [8]  Ac  primo   temporis  ac  loci  vitio  et 


[3]  Per,  «  durant  «  :  rjitie/ne,  c\c.  ; 
des  deux  cotés,  los  avant-postes 
s'étaient  tenus  tranquilles  :  7tltrn 
(i.  e.  non  lacessiti),  «  prenant  l'offen- 
sive »  ;  undique  est  inexact  :  on  a  vu 
(5î  1)  que  Marcellus  n'avait  plus  rien 
à  craindre  sur  ses  derrières  ;  ferir, 
i.  e.  effecit,  conuiie  très  souvent  chez 
Tite-l.ive. 

[4j  Nam,  etc.,  explique  comment 
les  Romains  vont  être  attaqués,  non 
pas  de  tous  les  côtés,  mais  de  trois 
côtés  à  la  fois  ;  Castro  vêlera,  voy. 
XXIV,  xxxiii,  '.]  ;  litori,  au  lieu  lie 
ad  litits,  voy.  XXI,  i.x,  2. 

[fij  Praebuerunt  (i.  e.  fcrerunt)  est 
une  desexpressions  favorites  de  Tiie- 
Live  ;  fIi/)fjocrfilfn,  transcription  la- 
tine de  la  forme  grecque  :  munimen- 
lis,  au  lieu  de  a  unniinienlia  (cf. 
XXIII,  XIX,  :i)  :  trépide,  «  en  dé- 
sordre ». 

[fij  Jam  etiam.  <'  déjà  aussi  », 
tour  rare  (Muployé  (luelquefois  par 
l'auteui'  ;  in  p'ixtrnnn,  s.-e.  tciiipns. 

[1]  A  pestilentia  "  du  fait  d'une 


épidémie  »  ;  commune,  «  qui  éjirouva 
les  deux  armées  »  ;  averteret,  au  sub- 
jonctif, parce  que7?/ot^  signitie  «  qui 
était  de  nature  à...  »  ;  firaiùbus, 
K  malsains  »  ;  les  environs  de  l'Ano- 
pus  étaient  couverts  de  marais,  et  les 
Carthaginois  qui  les  occupaient  (cf. 
,«;  'i)  contractaient  les  fièvres  ;  movii. 
i.  e.  tnorbo  a/f'ecit  {ci.  XXI,  xxxix. 
•2). 

[81  Temporis.  "  la  saison  »  (cf.  §7  : 
«  Aiitumni  »)  ;  vilio,  «  l'influence  fA- 
cheuse  »  ;  rohpilial  morbos,ce  n'élaieiii 
pas  les  fièvres  qui  étaient  contagieii 
ses.  nuiis  les  malades  (jui  en  él.iieii! 
atteints  contractaient  vi'aisemblablr 
ment  aussi  la  dysenterie,  nuiladii 
particulii'remenl  "grave  quand  ellr 
s'attaque  à  un  organisme  déjà  affai- 
bli, et  qui,  elle,  est  contagieuse  ;  ut. 
i.  e.  ila  ut  ;  qui  incidissenl  (s.-e.  in 
niorbum),  attraction  modale  (cf.  aussi 
XXI,  r>)  ;  tidsidenles  {vï.  XXI.  un.  (i 
rurnnlf.sque,  «  ceux  qui  les  soigunieiii 
assidûment  »  :  /tecum  Irnherent.  sup- 
jiléez  ad  movleni. 
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aeçrri  erant  et  moriebantur;  postea  curatio  ipsa  et  contactus 
aegrorum  volgabat  morbos,  ut  aut  neglecti  désertique,  qui 
incidissent,  morerentur,  aut  adsidentes  curantesque  eadem 
vi  morbi  repietos  secum  traherent,  [9]  cotidianaque  funera 
et  mors  ob  oculos  esset  et  undique  dies  noctesque  ploratus 
audirentur.  '10]  Postremo  ita  adsuetudine  mali  efferaverant 
animos,  ut  non  modo  lacrimis  justoque  conploratu  prose- 
querentur  mortuos,  sed  ne  efîerrent  quidem  aut  sepelirent, 
jacerentque  strata  exanima  corpora  in  conspectu  similem 
mortem  expectantium,  ,11]  inorluique  aegros,  aegri  validos 
cum  metu,  tum  tabe  ac  pestifero  odore  corporum  confice- 
rent.  Elut  ferro  potius  morerentur,  quidam  invadebant  soli 
hostium  stationes.  [12]  Multotamen  vis  major  pestis  Poeno- 
rum  castra  quam  Romana  adorta  erat,  nam  Romani  diu  cir- 
cumsedendoSyracusas  caelo  aquisque  adsuerant  magis.  [13] 
Ex  hostium  exercitu  Siculi,  ut  primum  videre  ex  gravitate 
loci  volizari  morbos,  in  suas  quisque  propinquas  urbes  di- 
lapsi  sunt;  [14'  et  Cartbaginienses,  quibus  nusquam  recep- 
tus  erat,  cum  ipsis  ducibus  Hippocrate  atque  Himilcone  ad 
internecionem  omnes  i»erierunt.  [i5]  Marcellus,  ut  tanta  vis 
ingruebat  mali,  traduxerat  in  urbem  suos  intlrmaque  cor- 
pora tecta  et  umbrae  recreaverant.  Multi  tamen  ex  Romano 
exercitu  eadem  peste  absumpti  sunt. 

XXVII.  [1]  Deleto  terrestri  Punico  exercitu,  Siculi,  qui 
Hippocratis  milites  fuerant,...  occupaverant,  haud  magna 
•  q^pida,  ceterum  et  situ  et  munimentis  tuta;  tria  milia  alte- 


'J    Ploratus    "    lamentations  fu-  vicié  :    mafjis     suppléez   çuam    Car- 

nebres  >  .  thayinienses. 

1(1]  Efferaverant  a  pour  sujet  /lo-  j'A   Gravitate    loci,  l'insalubrité 

'////»<>«  (Cf.  XXIII.  V,  1-2)  :  non  modo....  de    là    région    (cf.  §  7)  :    propinquas, 

"  d  ne...  quidem,  voy.    XXIV.  xxxiii,  i.  e.  nam  propinquae  erant. 

S  :  etc.,  ju-sto,  «  exigé    par   la   ri'ii-  [14]  Nusquam,    i.  e.  nullum   in  lo- 

gion»:   efferrent.   ils    ne    pouvaient  cum;  receptiis.   «  la  possibilité  de  se 

même  pas  les  enlever  pour  les  brù-  retirer  »  :  ad  int&mecionem,  jusqu'au 

1er.  dernier. 

'ir  Metu,  Ifi  peur  f  qui.  en  temps  \\hXJt,  etc.,  même   construction 

d'épidémie,    fait    pt'-rir     autant    de  que  XXII,  xiv,  1  ;  suos,   ses  soldats 

monde  que  le   mal  lui-même  i  :  tabe,  (ceux  qui  étaient  dans  le  vieux  camp): 

la  décomposition  ;    conficerent,    plus  lecla  et   umbrae,  «  des    maisons  bien 

énergique  qw'afficerent  :  quidam,  i.  e.  fraîches  ». 

iionmdii  (cf.    XXIV.    xLvii,  '.i)  :  sta-  XYII  [1]  Fuerant,  apès  ce  mot  le 

<io/<f.v.méme  construction  (jue  XXUl,  copiste    a    passé     un    membre   de 

xviii,  I.  phrase,  où  Tite-Live  devait  nommer 

'VI'  Caelo,  "  au  climat  «  ;  au  sur-  les  deux  villes  dont  il    indique  dans 

plus  les  Romains  campaient  sur  des  ce  qui  suit    la  distance  par  rapport 

hauteurs  et  respiraient  un  air  moins  à  Syracuse;  ceterum,  voy.  XXI,  ii,  6. 
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rum  ab  Syracusis,  alterum  qiiindecim  abest.  Eo  et  commea- 
lus  e  civitatibus  suis  comportabant  et  auxilia  accersebant. 
Interea  Bomilcar  iterum  cum  classe  profectus  Carthaginem 
ita  exposita  fortuna  sociorum,  ut  spem  faceret  non  ipsis 
modo  salutarem  opem  ferri  posse,  sed  Roman  os  quoque  in 
capta  quodam  modo  urbe  capi,  [3]  perpulit,  ut  onerarias 
naves  quam  plurimas  omni  copia  rerum  onustas  secum 
mitterent  classemque  suam  augerent.  [4]  Igitur  centum.tri- 
ginta  navibus  longis,  septingentis  onerariis  profectus  a  Car- 
thagine  satis  prosperos  ventos  ad  traiciendum  in  Siciliam 
habuit.  Sed  iidem  venti  superare  eum  Pachynum  prohibe- 
bant.  [5]  Bomilcaris  advenlus  fama  primo,  dein  praeter  spem 
mora  cum  gaudium  et  melum  in  vicem  Romanis  Syracusa- 
nisque  praebuisset,  [6]  Epicydes  nietuens,  ne,  si  pergerent 
iidem,  qui  tum  tenebant,  ab  ortusolis  flare  per  dies  plures 
venti,  classisPunica  Africam  repeteret,  [7]  tradita  Achradina 
mercennariorum  militum  ducibusadBomilcarem  navigat.  [S] 
Classem  in  statione  versa  in  Africam  habentem  atque  timen- 
tem navale proelium, non  tam  quod  imparviribusaut numéro 
uavium  essel  —  quij)peetiam  plures habebat,  —  quam  quod 


[2]  Itemm,  voy.  xxv,   \:i  ;  ita  ex-  connue  cohors    iii  statiotie,    «  cohoii»; 

posûa,  etc.,  «  endépeijînanl  la  situa-  eu  alerte  »  (prèle    à  l'offensive  ou  à 

tien  de  telle  ffn-on   que...    »  ;    ipsi.i,  la  défensive)  ;  habentem,  «  tenant  au 

«  aux  alliés  »  -.    quoaam    modo,  «  en  mouillage  ":  r^/'*",  on  attendrait  rt'?-- 

quelque  façon  "  (pour  ain.si  parler)  :  «(//;*,  car,    à    proprement  parler,    ce 

ca^i  dépend  aussi  de /)05.îe.  n'était  pas  la  raile  qui    était    orieu- 

'}V  Perpulit.  i.  e.  percicit,  «  réussit  tée  vers  l'Afrique,  mais  la  flotte  était 

à  obtenir  qui'...  <-.  mouillée     de     telle     façon     quelle 

[4]  Navibus.    voy.   XXIV,    xl.  "2  ;  navait   quà   lever  l'ancre  pour  être 

prospéras,  i.  c.  si'cinidos  ;  iidem  renli.  i)0uspée  par  le   vent   ver.s  Carthage  : 

ces    vents   ijui    soufflaient     de    l'est  i.amle  proelium.    le    combat     naval 

(i  6)  ou  plu.s  exactement    du    sud-est  qu'il  faudrait    livrer   pour   passer  à 

favorisaient    la  navigation    vers    la  travers  la   flulte  lomaine  et   rentrer 

côte  S. -O.  de  la    Sicile,    mais   emi)è-  dans  le  i>ort  de  S>racuse  fR.)  no» /(»»». 

chaienl  de  doubler  le  cap  Pacliyiium,  quam...,  voy.  xxiv.  lu  :  impar,  inl'é- 

à  Test.  '  rieur   aux  '  Romains    ;    viriùus,     la 

[.5]  Adventus,  «  de  son  arrivée  im-  force  de  ses  vaisseaux  et  de  leurs 
minente  ->  ; /;/Y(erer«/3e?»  remi)lace  un  écjuipages  ;  quippe  remplace  rare- 
qualificatif  et  porte  sur  mora  (cf.  ment  nam  dans  une  parenthèse  ; 
xxv,  1)  ;  mora,  sn])pléez  advenlus  ;  eliam  répond  à  une  idée  sous-enten- 
in  vicem,  «  alternativement  »  ;  prae-  due  :  «  non  totidem  modo  sed  etiam 
buisset,  vov.  xxvi,  .">.  [dures  »  :  aptiores,  «  plus  favorables  » 

T)^    Tenebant,     «     persistaient   »  (voy.    XXllI,     xxix,     l'O    ;    flay-enl 

{yoy.  x\,  \ii)  :  /,er  dtes  plures,  i>  [Auf.  (coinmepliis    liant    p.<(,v(.'/'i,  subjonctif 

longtem|)s  encore  ».  du  style  indirect  :  perpulit  (s.  e.  ICpi- 

[8]    Statione,    l'abstrait    pour    le  ci/des)  a    pour  complément  habentem 

concret,    «    une  rade    »  :    l'exprès-  atque    timentem    (s.-o.    liumiharem)  : 

sion      tlassem     in     .itatiaw     parait  tatnen,    «     malgré     tout    »,    «    néau- 

faite    sur  le  modèle  de  la   tournure  moins  ». 
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venti  aptiores  Romanae  quam  suae  classi  flarent,  perpulit 
tamen,  ut  fortunam  iiavalis  certaminis  experiri  vellet,  ^9]  Et 
Marcellus,  cum  et  Siculum  exercitum  ex  tota  insiila  conciri 
videret  et  cum  in^enti  commeatu  classem  Punicam  adven- 
tare,  ne  simul  terra  marique  inclusus  uibe  hostium  urge- 
retur,  quamquam  irapar  numéro  navium  erat,  prohibere 
aditu  Syracusarum  Bomilcarem  constituit.  [lOj  Duae  classes 
iniestae  circa  promunturium  Pachynum  stabant,  ubi  prima 
tranquillitas  maris  in  altum  evexisset,  concursurae.  [li] 
Itaque,  cadente  jam  Euro,  qui  per  dies  aliquot  saevierat, 
prior  Romilcar  movit,  cujus  primo  classis  petere  altum  visa 
est,  quo  facilius  superaret  promunturium.  [12]  Ceterum 
postquam  tendere  ad  se  Romanas  naves  vidit,  incertum, 
qua  subita  territus  re,  Romilcar  vêla  in  altum  dédit  mis- 
sisque  nuntiis  Heracleam,  qui  onerarias  reîro  inde  Al'ricam 
repetere  juberent,  ipse  Siciliam  praetervectus  Tarentum 
petit.  [13]  Epicydes  a  tan  ta  repente  destitutus  spe,  ne  in 
obsidionem  magna  ex  parte  captae  urbis  rediret,  Agrigentum 
navigat,  expectaturus  maL^s  eventum  quam  inde  quicquam 
moturus. 

XXVIII.  [i]  Quae  ubi  in  castra  Siculorum  sunt  nuntiata, 
Epicyden  .Syracusis  excessisse,  a  Carthaginiensibus  relictain 
insulam  et  prope    iterum  traditam  Romanis,  [2]  legatos  de 


'^9"  Et,  «  et  de  son  côté...  »  ;  con- 
cilia terme  assez  rare,  au  lieu  de 
eoncitari  ;  pour  Je  fait,  cf.  ^  :  inchi- 
svs  iifbe ;  voj'.  XXIII,  vu.  3  :  Syracu- 
sarum. au  lien  de  ad  Syracusas  (éga- 
lement possible  . 

iCr  Infestas,  ■•  prêtes  au  combat  «  ; 
ubi  prima  tranquillitas.  «  aussitôt 
que  le  calme  (qu  on  attendait  ...  »  ;  in 
altum  etenisset,  «  les  aurait  poussés 
au  large  '•,  cest-à-dire  «  leur  aurait 
permis  de  gagner  le  large  »  ;  ronrur- 
«wrae, même  construction  que  XXIII, 
I,  h  ;  XIV.  b  ;  etc. 

[11]  Euro,  le  vent  dest-sud-est  : 
aliquot,  •-'-  un  certain  nombre  de...  »  ; 
prior,  avant  Marcellus  :  movit,  s.-e. 
classem  cf.  Movere,p.  movere  castra) ; 
primo  s'oppose  à  ceterum  {%  1-2/. 

12]  Cetemm,  cf.  ^  1  :  tendere.  au 
lieu  de  cursuni  ^ou  rur.su)  tendere  ; 
incertum.  qua  re.  proposition  abrégée 
pour  incertum  est,  qua  re  id  ecerit 
parenthèse  explicative)  ;  vêla...  de- 
dit,    cf.  XXV,    12  :    rétro  repetere,  cf. 


XXII.  VI,  7  ;  XVIII,  7  ;  onerarias, 
Tite-Live  a  omis  de  dire  quand  et 
Itourquoi  Bomilcar  avait  laissé  à 
Héraclée  ses  vaisseaux  de  trans- 
port. 

[13;  A...  spe,  voy.  XXII,  xv,  2  ; 
ne...  redirai  poite  sur  ce  qui  suit  ; 
pour  l'emploi  du  subjonctif  impar- 
fait, cf.  XXIII,  XVII,  7  ;  XXIV,  XIV, 
5  :  XLix,  2;  etc..  ;  in  obsidionem, Qlc, 
tour  abstrait  :  «  dans  une  ville  étroi- 
tement bloquée  et  en  grande  partie 
déjà  conquise  »  :  expectaturus  et 
moturus,  construction  analogue  à 
celle  de  ci-dessus,  §  10  ;  quicquam 
moturus,  yov.  XXII,  xxxix,  4. 

XXVIII  1]  Quae  résume  le  récit 
précédent,  "mais  se  trouve  aussi  ex- 
pliqué par  la  proposition  infinitive 
Epicyden...  Romanis,  qui  suit  ;  cas- 
tra Siculorum,  voy.  xxvii,  l  ;  ite- 
rum, comme  lors  de  la  première 
guerre  punique. 

[2[  Explorata...  voluntate  se  rap- 
ports à  viittunt  (s.-r.  Siculi''. 
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condicionibus  dedendae  urbis,  expiorata  prius  per  conlo- 
qiiia  voluntate  eorum,  qui  obsidebantur,  ad  Marcellum  mit- 
tunt.  [3j  Cum  haud  ferme  discreparet,  quin,  quae  ubique 
reguin  fuissent,  Romanorum  essent,  Siculis  cetera  cum  li- 
bertate  ac  legibus  suis  servarentur,  evocatis  ad  conloquium 
iis,  quibus  ab  Epicyde  creditae  res  erant,  [4]  «  missos  se 
simul  ad  Marcellum,  simul  ad  eos  ab  exercitu  Siculorum  » 
aiunt,  «  ut  una  omnium,  qui  obsiderentur  quique  extra  ob- 
sidionem  fuissent,  fortuna  esset,  neve  alteri  proprie  sibi 
paciscerentur  quicquam  ».  [5]  Recepti  deinde  ab  iis,  ut  ne- 
cessarios  hospitesque  adloquerentur,  expositis,  quae  pacta 
jam  cum  Marcello  haberent,  oblataspesalutis  perpulere  eos, 
ut  secum  praefectos  Epicydis  Polyclitum  et  Philistionem  et 
Epicyden,  cui  Sindon  cognomen  erat,  adgrederentur.  [6] 
Interfectis  iis  et  multitudine  ad  contionem  vocata,  inopiam 
quaeque  ipsi  interse  fremere  occulti  soliti  erant  conquesti, 
«  quamquam  tôt  mala  urgerent  »,  negarunt  «  fortunam  ac- 
cusandam  esse,  quod  in  ipsorum  esset  potestate,  quamdiu 
ea  paterenlur.  [7]  Romanis  causam  oppugnandi  Syracusas 
fuisse  caritatem  Syracusanorum,  non  odium;  nam  ut  occu- 
patas  res  ab  satellitibus  llannibalis,  deinde  Hieronymi,  Hip- 
pocrate  atque  Epicyde,   audierint,  tum  bellum    movisse  et 


[3]  Haud  ;voy.  xv,  20)  poilo  sur 
discreparet  ;  discreparet,  snpplt'OZ  in- 
ter  Marcellum  et  Similos  :  (/ma,  parce 
que  haud...  discreparet  <'  on  était  à 
peu  près^  d'accord  »  suit  l'analogie  de 
hauft  dubiiim  esset  ;  ubique,  «  en 
«  quelque  endroit  de  l'île  (jne  ce  fût 
iR.);  tpiae...  reijum  f'uissetil,  les  do- 
maines de  la  couronne  »  ;  Rnnianortun 
essent,  «  devaient  revenir  aux  Ro 
marins  »;  libertate,  etc.  voy.  XXIV, 
XXXIII,  tj;  res,  l'adminislratiini  di'  la 
ville  ;  crediliie.    i.  e.  penni.ss((e. 

[4]  Simul...  simul,  i.  e.  et...  et...; 
ad  eo.H  renvoie  à  iis  (ï  3)  ;  n/trri,  l'un 
des  deux  paitis  (désignés  précodeni- 
nient):  proprie,  pa.r  un  accord  spé- 
cial (qui  séparerait  leur  cause  de 
celle  (les  autres). 

[5'  Recepti,  s.-e.  in  iirbrrn  :  ne- 
cessarios,  leurs  parents  ou  amis  (en 
parlant  des  ambassadeurs  Syracu- 
sainsi;  hospites,  «  leurs  hôtes  »  len 
parlant  des  ambassadeurs  étrangers 
à  Syracuse)  ;  e.rposilis,  suppléez  iis 
antécédent  s.-e.  de  quae  ;  parla  habe- 


rent, et  non  pepif/i.i.sent,  parce  (pi'ils 
sont  déjà,  disent-ils,  en  possession 
du  traité  signé. 

[H]  Inopiam,  au  lieu  de  de  ino- 
pia  ;  quae  neit  pas  le  complément 
direct  de  fremere;  cet  accusatif 
neutre  joue  à  peu  prés  le  rôle  d'un 
adverbe  :  "  les  maux  relaiii'ement 
au.riptels  ils  murmuraient  »  :  quaui- 
quam...  uri/erent.  le  subjonctif 
n'est  point  amené  ici  par  quamquam. 
mais  par  le  style  indirect  :  «  ils 
dirent  que  quoiqu'ils  fussent  acca- 
blés... »;  in  ipsorum  esset  potestate, 
«  il  ne  dépendait  nue  d'eux  seuls  de 
savoir...  «  :  (ptamatu  ea  paterenlur. 
subjonctif  délibératif  du  style  iudi- 
recl  ;  il  y  aurait,  au  stylé  flirect  : 
(Juamdin.'..  patiamur?  «  Combien  de 
temps  devons-nous  supporter  »  ? 

[7)  Syracusanorum,  «  pour  les 
Syracusains  >  ;  salrlfitihus,  voy.  pour 
le  fait,  -XXIV,  VI,  :i  :  autHerint  rem- 
place audientnt  du  style  direct  : 
tyrantios...  ex-pugnare^t,  vov.  XXI. 
V,  3  (Cf.  Ces.,  ti.  (}.,  vu,  10,  \). 
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obsidere  urbem  coepisse,  ut  crudeles  tyrannos  ejus,  non  ut 
ipsam  uiLem  expugnarent.  [S]  Hippocrate  vero  interempto, 
Epicyde  intercluso  ab  Syracusis  et  praefectis  ejus  occisis, 
Carthaginiensibus  omni  possessione  Siciliae  terra  marique 
pulsis  —  quam  superesse  causam  Romanis,  cur  non  perinde 
ac  si  Hiero  ipse  viveret,  unicus  Romanae  amicitiae  cultor, 
incolumes  Syracusas  esse  velint  ?  ^9^  Itaque  nec  urbi  nec 
hominibus  aliud  periculum  quam  ab  semet  ipsis  esse,  si 
occasionem  reconciliandise  Romanis  praetermisissent;  eam 
autem,  qualis  illo  momento  hoiae  sit,  nullam  deinde  fore, 
si  simul  liberatas  ab  impotentibus  tyrannis  SyracKsas  esse  et 
applicare  se  Romanis  apparuisset  ». 

XXIX.  1^  Omnium  ingenti  adsensu  audita  ea  oratio  est. 
Praetores  tamen  prius  creari  quam  legatos  nominari  pla- 
cuit.  Ex  ipsorum  deinde  praetorum  numéro  missi  oratores  ad 
Marcellum.  [2'  quorum  princeps,  «  neque  primo,  »  inquit, 
Syracusani  a  vobis  defecimus,  sed  Hieronymus,  nequaquam 
tam  in  vos  impius  quam  in  nos  ;  [3]  nec  postea  pacem  ty- 
ranni  caede  compositam  Syracusanus  quisquam,  sed  satel- 
lites regii  Hippocrates  atque  Epicydes  oppressis  nobis  bine 
metu,  hinc  fiaude  turbaverunt.  Nec  quisquam  dicere  potest 
abquando  nobis  libertatis  tempus  fuisse,  quod  pacis  vobis- 
rum  non  fuerit.  'Jk]  Nunc   certe  caede  eorum,  qui  oppressas 


[8;    Intercluso,     voy.    xxvii.  1.3:  ['2]  Syracusani,  i.    e.   nos  Syracu- 

quam  supere.s-se.    même    construction  sani ;   uequnqudm   tam...    quam    plus 

que    XVI.     18:    unicus,    voy.    XXIV,  îov\.  (i\\(^  non  tam...  quam,    voy.  xxiv. 

xxxiv. -2.                               *  10;  impius,  parce  quil  avait  "déchiré 

V)    Hominibus,   «  pour   les   habi-  des   traités  dont    les   dieux    étaient 

tants  >  :  ah  semet    ipsis    remplace   a  garants. 

nofjismet  ipsis  du  s\y\e  àireci:  si  dé-  y/    Caede.    »    lors  du   meurtre», 

l»end  de  periculum.  entendez  comme  ablatif  df   la    question  quando  (cf. 

s'il  y  diXaiX  qu.od  periculum  esset.  si...:  XXIII,  xiv.  4:  etc.);  hinc...    hinc..., 

praetermisissent   remplace    le     futur  \.  c.  j  ariim...partim  ;  fraude, \o\.  \. 

antérieur  ptaetermiserimus  du   style  2:   pacis    dépend      de     tempus    s.-e. 

direct;    eam,    \.  e.  tnlem  occasionem;  quod  non  futrit   ttmpus   pacis   vobis- 

illo  momento  horae.  <■<  à  cette  heure  »;  cuni  ;  lorateur  affirme  que  les  Syra- 

nuWim   deinde,   «  jamais  plus  »    (cf.  cusains    ont    toujours   été    en  paix 

XXIV,  XXXVI,  8/:  simul...  et...,   i.  e.  avec    les    Romains,    quand    ils  ont 

et...  et...  ;  impotentibus  (s.-e.  sui),\.  e.  joui  d'un  régime  de  liberté. 

intemperantibus ;  si...  apparuisset.    si  '4"   Certe  'cf.  yo3v),  «  ce  qu'il  y  a 

les  Romains  s'apercevaient  que  Syra-  de"  sur    du    moins,    c'est    que...  "  "  : 

cuse  revenait  à  leur  alliance  au  iao-  caede.  ablatif  de   cause,  dépend  de 

ment  même  oii  elle  se  débarrassait  nostri  arbitra  esse  coepimus:   nullam 

de  la  tyrannie.  recusandam  fortunam   dépend  encore 

XXIX  [i;  Creari,   pour  remplacer  de  venimus  ad...  :   fuerit.   au  lieu  de 

Epicyde  et  Hippocrate,  qui  n'étaient  erî7,  irrégularité  fréquente   en  latin. 

plus  là  ;  oratores,  voy.  XXI,  xii.  4.  à  partir  de  Tite-Live. 
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tenebant  Syracusas,  cuin  primum  nostri  arbitrii  esse  coepi- 
inus,  extemplo  venimus  ad  tradenda  arma,  dedendos  nos, 
urbem,  moenia,  nullam  recusandam  fortunam,  qiiae  impo- 
sita  a  vobis  fuerit,  [5]  Gloriam  captae  nobilissimae  pulcher- 
rimaeque  urbis  Graecarum  dei  tibi  dederuiit,  Marcelle.  Quid- 
quid  umquain  terra  iiuirique  mémorandum  gessimiis,  id  tui 
triumphi  titulo  accedit.  [6]  Famaene  credi  velis,  quanta  urbs 
a  te  capta  sit,  quam  posteris  quoque  eam  spectaculo  esse, 
quo  quisquis  terra,  quisquis  mari  venerit,  nunc  nostra  de 
Atbeniensibus  Carthaginiensibusque  tropaea,  nunc  tua  de 
nobis  ostendat,  incolumesque  Syracusas  familiaevestrae  sub 
clientela  nominis  Marcellorum  tutelaque  habendas  tradas  ? 
[7]  Xe  plus  apud  vos  Hieronymi  quam  Hieronis  memoria 
moment!  faciat  :  diutius  ille  multo  amicus  fuit  quam  hic 
hostis,  et  illius  benefacta  etiam  Romae  sensistis,  hujus 
amentia  ad  pernicieiu  tanlum  ipsius  valuit.  » 

[8]  Omniaet  impetrabiliaettutaerantapud  Uomanos  ;inter 
ipsos  plus  belli  ac  periculi  erat.  Namque  transfugae  tradi  se 
Romanis  rati  mercennariorum  quoque  militum  auxilia  in 
eundem  compulere  metum  ;  [9]  arreptisque  armis  praetores 
primum  obtruncant,  inde  ad  caedem   Syracusanorum    dis- 


[ri  Captae...  urbis,  «  d'avoir  i)ri.s 
la  \ille...  «  ;  toiu/uain,  "à  quelque 
niomenl  quo  ce  soit  du  passé  «, 
s'emploie  quelquefois,  coiuuie  ici, 
dans  une  proposition  relative  indé- 
terminée ;  nieinorandiiiii,  i.  e.  memo- 
rabile;  lui  triwnphi  titulo  accedit, 
«  s'ajoute  aux  litres  de  ^Moire  que 
mentionnera  rinscriptiou  relatant 
ton  triomphe  «  ;  titulo,  c'est  i»ropre- 
ment  rinscrii)tion  placée  sur  les 
monuments,  les  tables  votives,  les 
images  des  ancêtres  dans  l'atrium 
des  maisons,  les  sarcophages,  etc.  ; 
il  ari-ivait  aiissi  que  les  exploits  du 
triomphateur  fussent  inscrits  dans 
le?  l'nsti  triuinphales  (vov.  Tite-Live, 
XLI,  xxvm.  8). 

Mij  Famaene,  etc..  «  voudrais-tu 
que' la  postérité  fût  obligée,  si  tu 
détruisais  Syracuse,  de  s'en  rajtpor- 
ter  à  la  renommée  [>our  en  appré- 
cier la  grandeur,  et  ne  vaut-il  jias 
mieux,  etc.  »  ;  vdis  a  le  sens  de  mtdi.s, 
de  \k  quam  ;  t/uo,  etc.,  même  forme 
de  phrase  que  vi,  ,">;  («ntendez, 
couuni!  s'il  y  avait  :  ij7me  (i.  (!.  ul  en 
urbs),    qîiis(/uis    en...    i;encrit,    osten- 


dat... :  de  Athenien.sihus,  voy.  xxiv. 
l'2:  trofjuea,  monuments  des  vic- 
toires remportées  sur  l'ennemi  ; 
nicnc...  nunc...,  i.  e.  modo...  mudo  : 
incolumesi/ue,  ittc,  i.  e.  et  ut  incolu- 
mes  Si/i-acusas...  tradas;  res/ra/'. 
'<  la  famille  et  celle  des  autres  Mar- 
cellus»:  -suh  rlientela,  les  Syracii- 
sains  eurent  plus  laid  les  Marcellus 
pour  jiatrons;  /(./6<'n'/'^s•,  pour  qu'elle 
soit  conservée  (K.  . 
'7^  Apud  vos.  piiur  les  Romains  et 

pour  toi  : ///«\...  m^'incnti  faciat.  vo\  . 
XXI.  IV,  'J  :  /■//('...  hic,  emploi  logiqui'. 
car  H\('nm  i  ille I  a  vécu  av;int  lli>i- 
ronym  •  't>ir),  cf.  XXIII.  xviii,  l.î: 
henefarla.  i.  e.  bénéficia;  caluit,  «  ;i 
contribué  ». 

;8j  Tuta  s'oppose  à  plus  periculi  : 
les  Syracusains  ne  trouvaient  au 
cune  opposition  irrédui'tihle  du  coié 
Romain:  c'était  dans  leur  proiui- 
camp  {inter  //^vo.s')  qu'était  le  danger: 
transfui/ae,  voy.  xxv,  1  ;  tradi  .sr, 
-qu'on  éliiten  train  de  les  livrer  »; 
c'est  le  sens  du  |)résent  :  merceana- 
rioruia  an.rilia,  même  emploi  du  gé- 
nitif que  XXIV,  XIV,  3  ;  etc. 
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(urrunt  quosque  fors  obtulit,  iiati  interfecere  atque  oninia, 
}uae  in  promptu  eraut,  diripuerunt.  JO]  Tuin,  ne  sine  du- 
cibus  essent,  sex  praefectos  creavere,  ut  terni  Achiadinae 
ac  Naso  praeessent.  Sedato  tandem  tumultu  exequentibus 
-eiscitando,  quaeacta  cum  Romanis  essent,  diliicere  id  qiiod 
-rat  coepit,  aliam  suam  ac  perfugarum  causam  esse. 

XXX.  [i]  In  tempore  legati  a  Marcello  redierunt  falsa  eos 
>uspicione  incitâtes  memorantes,  nec  causam  expetendae 
poenae  eorumiillam  Romanis  esse.  ^2]  Erat  e  tribus  Achra- 
dinae  praefectis  Hispanus,  Moericus  nomine.  Ad  eum  inter 
comités  legatorum  de  industria  unus  ex  Hispanorum  auxi- 
liaribus  est  missus,  qui  sine  arbitris  Moericum  uanctus  pri- 
muui,  quo  in  statu  reliquisset  Hispaniam  —  et  nuper  inde 
venerat,  —  exponit:  [l-i]  «  omnia  Romanis  ibi  obtineri  armis; 
posse  eum,  si  operae  pretium  faciat,  principem  popularium 
esse,  seu  mililare  cum  Romanis  seu  in  patriam  reverti  lu- 
beat.  Contra,  si  malle  obsideri  pergat,  quamspem  esse  terra 
marique  clauso  ?  »  Jt  Motus  lus  Moericus,  cum  legatos  ad 
Marcellum  mitti  placuisset,  fratrem  inter  eos  miltit,  qui  per 
^^undem  illum  llispanum  secretus  ab  aliis  ad  Marcellum  de- 
ductus  cum  lidemaccepisset  composuissetque  agendae  ordi- 
nem  rei,  Achradinam  ledit.  15]  Tum  Moericus,  ut  ab  suspi- 


[1"  In    promptu,    i.    e.    promplu,  peine  »,   «quelque   action    d  iniixji- 

'  i'.  XXII.  xLii,  li.  lance  >■;  popularium,  «  de  ses  comj»a- 

1(1   Terni.    <■<  trois  pour  chacun  »  triotes  »  :    contra,    «  au  contraire  »  ; 

les    doux   quartiers);   exeqventibttJi  tpoitn  spem.  e\c.,  même  syntaxe  que 

<.-e.  mercenmii'ih  L'H  nn  <\a\\f  din-  ci-des.sus,  xxviii.  8  ;  c/nusô,  i.  c.    ei, 

•  rèi  et    dépend    de    sedato;    srisci-  (jui  clausus  enset. 

indo,  même  tournure  que  ci-dessus.       '4"  His.  suppléez  verbis  ;  placuisset, 

XXII.  m.  "2:  id  quod  erat,  <■  la  situa-  s. -6-  merceniinriis ;  per,  «  par  l'enlrc- 

lion  vraie  »  ;  suaju,   i.    e.    inerctnna-  mise  de...  »  :  secretits,  «  àl'insu  de...  ». 

riorum  ;  fterfugurum.  i.  e.  transfuija-  même  etnploi   de  l'adjectif  que    ci- 

nn   ;  causam    équivaut    à   condicio-  dessus,  XXIII,  vu.  7  :  elC- :    ab  aliis. 

unn.  i.    e.    a    ceteris    (cf.    XXIV,     xix,  8  ; 

XXX  [1|  In  tempore,  voy.  XXII.  <'lc.:  accepisset,  i.  e.  a  Marcello  :  il 

\xv.  \h\  «T.  .<  et  qui...  ne...' pas...  ■.  reçoit  de  Marcellus  l'assurance    for- 

st  explicatif  :  eo*,  les  mercennairt's:  melle  que    les  conditions   stipulées 

nrum  dépend  de  potmae:    on  atten-  par  Moericus  <i'-V''  seront  respectées 

.!  ait  plutôt  n6  ej*  dépendant  lïexpe-  et  f]ue  les   mercenaires   seront  épar- 

■  iidae.  iiné  s  ;      composuissetque,    etc.     voy. 

2    Legatorum.  cf.  ?  1,  et  ci-desus.  xvi.  9. 
\xix.l  : '/p/n'/!/s7/-7o.  "àdessein  •' :»(/.î-       ^^^  Ab    BU^picione    proditionis, 

us.  suppléez  a  Marcello;  reli'juisset,  -  du'  soupçon   qu'il     se    ]>réparait    à 

même  syntaxe  qup  ci-dessus,  XXIV.  trahir  •■:  «///o   citroqup.    pour    aller 

xLix. -2;   nuper,  ■  tout  récemment  ".  au  camp  de    Marcellus  et    pour    en 

'3^  Eum  remplace  tu  du   style  di-  revenir  R.':  opportuna  's.  e.  loca)  est 

ri^ct  et  po.sse,  potes;  operae    pretium.  pris    substantivement  ;    reus,    «   re.'^- 

quelque    chose  qui    en   vaille   la  jionsable  ». 
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cione  proditionis  averteret  omnium  animos,  negat  sibi  pla- 
cere  legatos  commeare  iiltro  citroqiie,  neque  recipiendum 
quemquam  neque  mittendum  et,  quo  intentius  custodiae 
serventur,  opportuna  dividenda  praefectis  esse,  ut  suae 
quisque  partis  tutandae  reus  sit.  Omnes  adsensi  sunt.  [6] 
Partibusdividendisipsi  regio  evenit  ab  Arethusa  fonte  usque 
ad  ostium  magni  portus.  Id  ut  scirent  Romani,  fecit.  [7] 
Itaque  Marcellus  nocte  navem  onerariam  cum  armatis  re- 
muleo  quadriremis  trahi  ad  Acliradinam  jussit  exponique 
milites  regione  portae  quae  prope  fontem  Arethusam  est. 
[8]  Hoc  cum  quarta  vigilia  factum  esset  expositosque  milites 
porta,  ut  convenerat,  recepisst't  Moericus,  luce  prima  Mar- 
celin somnibus  copiis  moenia  Achradinae  adgreditur  [9]  ita 
ut  non  eos  solum  qui  Achradinam  tenebant  in  se  conver- 
teret,  sed  ab  Naso  etiam  agmina  armatorum  concurrerent, 
relictis  stationibus  suis  ad  vim  et  impetum  Uomanorum 
arcendum.  [10]  In  lioc  tumultu  acluariae  nav«'S  instructae 
jani  ante  circunivectaeque  ad  Nasum  armatosexponunt,  qui, 
inproviso  adorti  seiuiplenas  stationps  et  adapertas  fores 
porlae  qua  paulo  ante  excurrerant  armati,  haud  niagno  cer- 
tamine  Nasuni  cepere  desertam  trepidalione  et  fuga  custo- 
dum.  [H]  Neque  in  ullis  minus  praesidii  aut  pertinaciae  ad 
inanendum  quam  in  transfugis  fuit,  quia  ne  suis  quidem 
satis  credentes  e  medio  certamine  efi'ugerunt.  [12]  Marcel- 
lus, ut  captani  esse  Xasuni  compent  et  Achradinae  rtigionem 
unam  teneri   Moericuinque  cum  praesidio    suis  adjunctum, 


[()]  Partibus    dividendia    (ablalif  hue    primu.   <•  an    [)oint    dn    jour.  .- 

absolu;  n'exprime    ;)as    une  idée   «le  [!)]  In    se    converteret,  il   attira 

moyen,  mais  signitic  dans  quelle  cir-  sur  lui  rctïor»  de... 

constance  s'est  produiteraclionprin-  KT  Actuariae  naves,  navires  1»^- 

cipale;    c'est  l'equivaieut    de  dnm...  gers,avi.sos;>,// ,,,,/e  .se  rap|.orte  à /»- 

diviiliintur ;    n.^tinm,\,    e.    fauces  >c{.  -stnirlfn' :rirrHnirectae,  ]>,iv\ie^  du  lur- 

XXIV,    xxxrii,  -Z):   Moericus    ie(,'nit  ttis  Troi/ilûrui»  elles  avaient    doublé 

donc   la  garde    du  rempart  qui   dé-  IWchradine  (cf.  xxiii,  (i);    h,,>ror.i.so 

fend.ui  la  partie  ouest  de  nie.  vov.     xxiv,     i;    ada/jerins,  au   lieu 

L/    Remulco,  «  à   la   remorque»;  d'^/ /«'/-/«.y,  ne  parait  pas  se  rencontrer 

monlrin'mi.s,   au  K<'nitif;    (i<l    Ac/mi.-  avant     Tite-Live  ;    r.re un-cran l       do 

diniim,   Tile-Live  oublie  que  d'après  l'Ile  vers  l'Acliradine  (cf.  §  '.»)  ;  ,lexv,- 

ce  qu  il  vient  dédire  (S  'ii,  Moericus  tnm  esi  expli([ué  parce  qui  suit, 

jielail      pas      cbarj,'é     de     défendre  [Il    Ad  inanendum,  cf.  XXI,  iv. 

I  Achradine;  m/<o;(f   (au  lieu  d'e;    re-  '.^  :  rreiU:„lcs...  t'/rwirrunt    i    e    rmU- 

gione\  cf.  XXV,  8.  hnnt  et  ea  d>'  ronsa  e/fui/vriint. 

[K;  Porta,   ablatif  de   moyen,    cf.  [I-I  Regrionem    unam,    la    parlie 

nlirjucni  lerto  reciperc  ;    ce   peut   être  siluée  en  face  de  l'Ile  •  .9'</.v,  à  ses  sol- 

aussi    l'ablatif  de    la  question    gua;  dais  (aux   Romains):  re.s,  U\   réalité 
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receptui  cecinit.  ne  regiae  opes  quarum  fama  major  quam 
res  erat  diriperentur. 

XXX[.  [r^  Suppresso  inipetu  iiiilitum,  ut  iis  qui  in  Achra- 
dina  erant  transfugis  spatium  locusque  fugae  datus  est,  [2] 
Syracusani  tandem  liberi  metu,  portis  Achradinae  apertis, 
oratores  ad  Marcellum  mittunt  nihil  petentes  aliud  quam 
incolumitatem  sibi  liberisque  suis.  '3]  Marcellus,  consilio 
advocato  et  adhibitis  etiam  Syracusanis,  qui  per  seditiones 
pulsi  ab  domo  intra  praesidia  Romana  fuerant,  [4]  respon- 
dit  «  non  plura  per  annos  quinquaginla  benefacta  Hieronis 
quam  paucis  his  annis  maleficia  eorum  qui  Syracusas  te- 
nuerint  erga  populum  Romanum  esse.  Sed  pleraque  eorum 
quo  debuerint  reccidisse,  foedei  unique  ruptorum  ipsos  ab 
se  graviores  multo  quam  populus  Romanus  voluerit  poenas 
exegisse.  [5]  Se  quidem  tertium  annum  circumsedere  Syra- 
cusas, non  ut  populus  Roman-is  servam  eam  civitatem  habe- 
ret,  sed  ne  transfugaium  merccnnariorumque  duces  captam 
et  oppressam  tenerent.  [^]  Quid  potuerint  Syracusani  facere, 
exemplo  vel  eos  esse  Syracusanorum,  qui  intra  praesidia 
Romana  fuerint.  vel  Hispanum  ducem  Moericum,  qui  prae- 
sidium tradiderit,  vel  ipsorum  Syracusanorum  postremo 
sérum  quidem,  sed  forte  consilium.  [1]  Sibi  omnium  labo- 
rum  periculorumque  circa  moenia  Syracusana  terra  marique 
tam  diu  exhaustorum  nequaquam  tanti  eum  fructum  esse, 

XXXI    l"  Spatium.    «  la  place  '>:  scr  plus  tôt  le  siège  de  leur  ville,  ils 

locits.  ('  le  Vnoinent  »  (R.)-  pn  auraient  eu  les    moyens,  comme 

:V  Per  seditiones,   "  pendant  les  le  montre  lexemple  donné  par  leurs 

luîtes  entre  les  jtartis  »  :  intra  praesi-  concitoyens,  etc.  :  Marcellus   répond 

dia.  voy.  XXIV.  lô.  ici  à  lêxcuse  alléguée  par  les  Syra- 

[i"*  Non  plura,  etc., Marcellus  ré-  cusains  (xxix..^  suiv.)  et  pense  jus- 
pond  ici  à  l'assertion  émise  par  les  tifier  ainsi  l'ordre  qu'il  va  donner  de 
envoyés  syracusains,  XXIX,  "  :  bene-  piller  l'Achradine  ;  postremo.  i.  e. 
factoi,  suppléez  fuisse;  erga  convient  denique ;  serwn...  consilium,  la  réso- 
moins  à  maleficia  qu'à  benefacta;  lulion  tardive,  mais  courageuse, 
eorùm,  i.  e.  maïeficiorum  ;  quo  debue-  quils  ont  prise  de  lui  livrer  la  ville, 
rint,  \.  e.  eo  quo  reridere  dfbuerint,  [7"  Laborum,  etc.,  ces  divers  géni- 
«  sur  les  têtes  de  ceux  sur  qui  elles  tifs  sont  construits  avec  fructum; 
devaient  justement  retomber  »:  foe-  exhaustorum,  voy.  XXI,  xxx,  9;  ne- 
derum  ritptorum  poenas,  »  le  chàti-  quaquxim  tanti...  esse,  <.<  nest  vrai- 
ment de  la  violation  des  traités  »;  ment  pas  d'un  si  grand  prix  à  ses 
^mnore*.  car,  à  aucun  moment,  leur  yeux  «  :  quod...  potuisset  remplace 
vie  n'avait  cessé  d'être  en  danger  quod..,  potui  du  style  direct  ;  c'est 
(cf.  XXIX.  '.»)  ;  ab  se  poenas  exegisse,  l'explication  de  e^/m  fructum  (le 
»  ils  s'étaient  attiré  des  chàti-  jtrotit,  d'avoir  pu  s'emparer  de  Syra- 
ments...  >.  voluerit.  >.-e.  exigere.  cuse)  et  la  réponse  aux  paroles  des 

'<;]  Quid  potuerint,    etc.,  si    les  ambassadeurs  rapportées    ci-dessus, 

Svracusains  avaient  voulu  faire  ces-  xxix,  .'>. 
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quod  capere  Syracusas  potuisset  ».  [S]  Inde  quaestor  cum 
praesidio  Xasum  ad  accipiendani  pecuniani  regiam  custo- 
diendamque  missus.  Achradiaa  diripienda  iniliti  data  est, 
custodibus  divisis  per  domos  eoruiii  qui  iiitra  praesidia 
Uomana  fuerant.  [9]  Cum  multa  irae,  multa  avaritiae  foeda 
exempla  ederentur,  Arcliimeden  memoriae  pioditum  est  in 
tanto  tumultu  quantum  pavor  captae  urbis  in  discursu  diri- 
pientium  militum  ciere  poterat,  intentum  formis  quas  in 
pulvere  descripserat  ab  ignaro  milite  quis  esset  interf<^c- 
tum  ;  [10]  aegre  id  Marcellum  tulisse  sepulturaeque  curam 
habilam,  et,  propinquis  eLiam  inquisilis,  honori  praesidioque 
nomen  ac  memoriam  ejus  fuisse.  [1 1]  Hoc  maxume  modo 
Syracusae  captae;  in  (juibus  praedae  tantum  fuit  tjuantum 
vix  capla  Catthagine  tum  fuissel,  cum  «|ua  viribus  aequis 
certabatur. 

[12J  Paucis  ante  diebus  quam  Syractisae  cnperenlur,  T.  Otaci- 
lius  cum  quinqueremibus  octogiiita  L'ticam  ab  Lilybaeo  trans- 
misit  [13J  et,  cum  ante  lucem  portuminlrasset,  oneraj'ias  fr'imento 
oiiustas  cepit  egressusque  in  terraui  depopulatus  est  aliquantum 
agri  circa  Uticam  praedamque  omnis  generis  rétro  ad  naves  agit. 
[14J  Lilybaeum  tertio  die  quam  inde  profectus  erat,  cum  centum 
triginta  onerariis  navibus  iruiiiento  praedaque  onustis  rediit  idque 
frumentum  extemplo  Syracusas  misit  ;  [loj  quod  ni  tam  in  tem- 
pore  subvenisset,  victoribus  victisque  pariter  perniciosa  famés 
instabat. 

XXXII.  [IJ  Eadem  aestate  in  Hispania,  cum  biennio  feruie  nihil 
aihnoclum  memorabile  factum  esset  consiliisque  rnagis  quam 
armis  belluui  gereretur,  Romani  imperatures  egressi  hibernis  co- 
pias coujunxerunt.  [2J  Ibi  consilium  advocatum,  omniumque  in 
unum  congruerunt  sententiae,  quando  ad   id   locorum  id   modo 

[8]  Divisis,    «   dislribilés  »  :  eorum,  i.  e.  xi  ('arl/ini/o  i-upta   fssrt  :  viribu.s 

etc.  voy.  XXIII,  'i.  (lef/iiis,  cï.  XXI,  i.  l. 

[9:lri  tanto  tumultu,«  malgré  l'af-  l'2]  Caperentur,  au  lieu  de  cnplne 

freux  désordre...    «;    discursu,    voy.  s?o*/,  o.sl  incorrect  (cf.  XXIV,  xx,  l'^  ; 

xxv,  .')  ;  8  ;  cii're,    i.   e.   excitnrc  ;  for-  etc.). 

mis,  fifiiires  de  géométrie  ;  ijuisi-ssel,  [VA]  Aliquantum,  «    une   quantité 

dépend  d'iiptnro.  notable  •>  ;  cffil,  voy.  XXIV,  xvi,   14  ; 

[10]  Aeg-re  etc.,  Marcclius  en  eut  «  Praedani  iKtrtanl'es  a{,'entesque  -. 

uii  vif  chaf,'rin  ;  sepullimie  csl  au  da-  [15    Quod.  i.  e.  frumentum.  )ii,  j.  ,•. 

lif  ;  iiu/uisi(is,  il    fit    rechercher   ses  nisi  :  in   {i-m/iorr,  "  ;'i  |)ropo.s  ». 

I)arents.  (jui  durent  au  renom  et  à  la  XXXII-XXXVI.  Cn.  et  /^  Srifiion 

mémoire  du   savant    d'être    honorés  e)i  Hspnfjne  :  leur  mort. 

par  le  vaiiKineur   et  proli-gés  contre  XXXII    1    Biennio.  »  de|)nis  denx 

le  pilliif,M>.  ;iiis  "  (cf.  III.  '.r  :    /luminii  im/ienitores, 

III]    Hoc    maxume    modo,    vov.  On.  et  P.  Scipjon. 

XXI,  XXXVIII,   1  :   ciipta.  C<irtli<i,/in'e,  l  Ad  id  locorum.  vi.v.  \i\.  II. 
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actum  esset  ut  Hasdrubaleni  tendentem  in  Italiam  retinerenl. 
tempus  esse  id  jam  agi  ut  bellum  in  Hispania  finiretur  [3j  Et  sati< 
ad  id  virium  credebant  accessisse  viginti  milia  Celtiberorum  ea 
hieme  ad  arma  excita.  Hostium  très  exercitus  erant.  [4J  Hasdrubal 
Gisgonis  filius  et  Mago,  conjunctis  castiis,  quinque  ferme  dierum 
iter  ab  Romanis  aberant.  [5]  Propior  erat  Hamiloaris  filius  Has- 
drubal, vêtus  in  Hispania  imperator  :  ad  urbem  nomine  Amtorgim 
exercitum  habebat.  [6]  Eum  volebanl  prius  opprimi  duces  Romani, 
et  spes  erat  satis  superque  ad  id  virium  esse  :  illa  restabat  cura, 
en,  fuso  eo.  percuisi  alter  Hasdrubal  et  Mago  in  avios  saltus  mon- 
tesque  recipientes  sese  bellum  extraherent.  [1]  Optimum  igitur 
rati  divisis  bifariam  copiis  totius  simul  Hispaniae  arnplecti  bel- 
lum. ita  inter  se  diviserunt,  ut  P.  Cornélius  duas  partes  exercitus 
Romanorum  sociorumque  adversus  .Magonem  duceret  atque  Has- 
drubalem,  [8J  Cn.  Cornélius  cum  tertia  parte  veteris  exercitus, 
Celtiberis  adjunctis,  cum  Hasdrubale  Barcino  beHum  gereret.  [91 
Una  profecti  ambo  duces  exercitusque,  Celtiberis  praegredientibus. 
ad  urbem  .\mtorgimin  conspectu  hostium,  dirimente  amni.  ponunt 
castra.  [10]  Ibi  Cu.  Scipio  cum  quibus  ante  dictum  est  copiis  sub- 
stitit:  P.  Scipio  profectus  ad  destinatam  belli  partem. 

XXXIII.  [1]  Hasdrubal.  postquam  aniinadverlit  exiguum  Roma- 
num  exercitum  in  castris  et  spem  omnem  in  Celtiberorum  auxiliis 
esse.  [2]  peritusomnis  barbaricae  et  praecipue  [omnium]  earum 
gentium,  in  quibus  par  tôt  annos  militabat.  perfidiae,  [3]  facili 
linguae  commercio,  cum  utraque  castra  plena  Hispanoium  essent. 
per  occulta  conloquia  paciscitur  magna  mercede  cum  Celtibero- 
rum i»rincipibus  ut  copias  inde  abducant.  [4]  Nec  atrox  visum 
-facinus  :  non  enim  ut  in  Romanos  verterent  arma  agebalur,  et 
merces  quanta  vel  pro  bello  satis  esset  dabatur,  ne  bellum  gérè- 
rent, et  cum  quies  ipsa,  tum  reditus  domum  fructusque  videndi 


;;3    Satis  virium.   apposition  à  vi-  ceile  (ablatif   de    prix),  <'    pour   une 

ginti  inilia  :  excita,  i.  e.  excitata.  forte  somme  »:  abducant,  même  syn- 

[4"  Iter,  accusatif  de  la  distance  taxe  que  XXIlI,ii.  lOuxv.  1"):  de. 
(cf.  Ces  .  B.  G..  I,  22.  1^.  [i]  Nec,  "    et    dune    part...    ne... 

[tr  Illa.  "  celui-là  seulement  ».  pas...  »  a  pour   corrélatifs  et  meros 

'j\   Diviserunt    sup]ileez    copias;  el  cum  (/uies...  tum  feditus...,  qui  ?u\- 

dîias  ji"/t>''i  «  It'S  <i.'iix  tj.'rs  •'.  venl  ;    visum  iCst  .    s.-e.    Celtiberis  : 

^y]  Ambo,  »  tous  les  deux  ensem-  »o«...  ar/e6</^«%  les  propositions  qiiV.n 

ble  »  ;   dirimente,    les   séparant   des  leur  faisait  n'avaient  pas  pour  ohjct 

Carthaginois.  de...  :  vel,  «  même  »  ;  /.ro  bello,  ]k>\]v 

[10^  Cum  quibus  'cf.  XXI,  xl,  2  :  les  décider  à  faire  la  guerre  (au  i»ri - 

XLiv.ô:  etc.  ,  expression  abrégée  pour  fit  du   négociateur)  ;   é'.s.ye^    voy.   iv. 

cum  copiis  <juibiu.ct(,/ï  eum  fuisse  ante  11;  ne,  «    pour    obtenir  que...    vie... 

dictum  est.  pas...  »  :    domum,   car    le    substantif 

XXXIII    [2^    Barbarcae.    «  natu-  reditus   garde     la   construction     du 

relie  aux  barbart-s  ^   en  général).  verbe  dont  il  dérive:  f'-uctus,  le  prc- 

'^i~  Facili...   com^m.ercio,   comme  fit,    l'avantage;    videndi,    génitif '•>:- 

il  "pouvait  conversHi'  facilement  avec  plicatif  :  ijrata,  des  choses   qui   lerr 

eux  dans  leur  langue  :    magna   mer-  agréaient. 
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suos  suaque  grata  vulgo  erant.  [5]  Itaqiie  non  ducibus  facilius 
quam  multitudini  persuasum  est.  Siiïiul  ne  metus  quidem  ab  Ro- 
manis erat,  quippe  tam  paiicis,  si  vi  retinerent.  [6]  Id  quideui  ca- 
vendum  seiuper  Romanis  ducibus  erit,  exemplaqiie  haec  vere  pro 
documentis  habenda,  ne  ita  externis  credant  auxiliis  ut  non  plus 
sui  roboris  suarumque  proprie  virium  inoastris  habeant.  [1]  Signis 
repente  sublatis,  Çeitiberi  abeunt  nihil  àliud  quaerentibus  causam 
obtestantibusque,  ut  manerent,  Romanis  respondentes  quam  do- 
raestico  se  avocari  bello.  [8]  Scipio,  postquam  socii  nec  precibus 
nec  vi  retineri  poterant,  nec  se  aut  parem  sine  illis  hosti  esse  aut 
IVatri  rursLis  conjungi  vidit  posse,  nec  ulliim  aliud  saliitare  consi- 
lium  in  promptu  esse,  [9J  rétro  quantuQi  posset  cedere  slatuit,  in 
id  omni  cura  intentus  necubi  hosli  aequo  se  conmiilteret  loco, 
qui  transgressas  tlumen  prope  vestigiis  abeuntinm  insistobat. 

XXXIV.  []]  Per  eosdem  dies  P.  Scipionem  parterror,  pericuhim 
majus  ab  novo  hoste  urgebat.  \2\  xMasinissa  erat  juvenis,  eo  tem- 
pore  socius  Garthaginiensium.  quem  deinde  clarum  potentemque 
Romana  fecit  amicitia.  [3]  Is  tum  cuui  ecinitatu  Numidaruni  et 
advenienti  P.  Scipioni  occurrit  et  deinde  adsidue  dies  noclesque 
infestus  aderat,  [4J  ut  non  vagos  tantum  procul  a  castris  ligna- 
tum  pabulatumque  progresses  exciperet,  sed  ipsis  obe(iuitaret 
castris  invectusque  in  médias  saepe  stationes  omnia  ingenti  tu- 
mulUi  turbaret.  [:j]  Noclibus  quoque  saepe  incursu  repeutino  in 
portis  vailoque  trepidatum  est,  nec  aut  locus  aut  tempus  ullnni 
vacuum  a  metu  ac  soliicitudinc  erat  Romanis,  [fij  compulsifjue 
intra  vallum,  adempto  rerum  omnium  usu.  Cuui  prope  jusla 
obsidio  esset  futuramque  artiorem  eam  appareret,  si  se  Indibilis, 


[.')]  Ab  Romanis,  «  (lu  côté  des  Ro-  plaine)    ;     hosli...     se     committiurt, 

inaius  »  ;  tjuippe.  etc.,  i.   e.  «  (juippe  «  ([u'il  ne  se  luil  à  la  merci  de  Vm- 

qui  taia  i)auci  cssenl  »  ;  si,  «  au  cas  noini  »(R.)  :  prupe  in.sisiehnl  vfsfiyiis, 

où...    »  liétnruuiie   nf   inclus  (/uidem  ("xpn'ssioii  toutiMaili'. 

a  liomiiiiis  ernt.  XXXIV  [T  Ab,  <•   «lu  cAtt'  de  ». 

[ii]  Haec,  du  genre  de  celui  (pic  je  ,;.'   Masinissa  csl  rallribul,('t  non 

rai)porie  ici  ;    vere,  «    dans   toute   la  le  sujet  de  l'ial  :  «  ce  nouvel  ennemi, 

force  du  tci'Uie  »  (R.)  bien  jdus  éuer-  c't'tait  Masinissa.  •> 

izitlU"    qui'    s'il    y     avait    rerin  ;    ne,  4]  Ut,  i.    (>.   iUi,itt...  ;  vaffos,  o   de 

siLsceplibles  de  les  empêcher  (le...  ».  C(»té  et  d'autre  »,  même  construction 

7    Nihil  aliud,    etc.    construisez:  de     ladiectif    que    ei-dessus,  XXIV, 

respondrnles   Itonianis  iiunerenHlnis...\  xviil.  1 1  ;  elc.   ;    litfnaluin   pahulnlnm- 

nihil  iilinil  ijuiini  .sf>  avocari.  elc.  ijue,  SUJjins;  e.Triperel.  i.  e.  inlercipe- 

l8    Postquam.   etc..    UK'me  cous-  ret  :    raslri.i    nuMiie    c(uislruclion  du 

trucliou  que    XXIII,    xviii,  7  ;  etf.  :  datif  (pie  XXIll,  i,  ti. 

(on/unr/i,  v  faire  sa  jouctioii  avec...  »:  ."•'  Incursu.  etc..  luôme  conslruc- 

(iliuit   autre   (pie   celui     (piil    allait  tiou  de    l'iiMatif  de    cause   que  ci- 

prendre.  dessus,  xx.  .">  ;  etc. 

;'.i|  Necubi,    i.  e.  ;/»'  alicuhi  :  ae^ino  '(i^  Compulsique,  s.-e.  .-!i</(/ ; /w'Mrti 

loco,  «  en  lilaiiie  »  (cai'    la  cavalerie;,  omnium,  de  tmit  ce  (pli    (Mait   lU'ces- 

qui  faisait  la  force  des  Caitliagiiiois,  saire  à  leur  sul)sist;iuce  ; ./('•'«•/'( ,  "  en 

ne  peut    opérer   efticaceiuent   qu'en  règle  ». 
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quem  cum  septem  milibus  et  quingentis  Suessetanorum  adventare 
fama  erat,  Poenis  conjunxisset,  [1]  dux  cautus  et  providens  Sci- 
pio  victus  necessitatibus  temerarium  capit  consilium,  ut  nocte 
Indibili  obviam  iret  el.  quocumque  occurrisset  loco,  proelium 
consereret.  [8J  Helicto  igitur  modico  praesidio  in  castris  praeposi- 
toque  Ti.  P^onteio  legato.  média  nocte  profectus  cum  obviis  hos- 
tibus  manus  conseruit.  [9J  Agmina  magis  quam  acies  pugnabant. 
superior  tamen,  ut  in  tunmltuaria  pugna.  Romanus  erat.  Ceteruni 
et  équités  Numidae  repente,  quos  fefellisse  se  dux  ratus  erat.  ab 
lateribus  rircu;nfasi  magnum  terrorem  intulere,  [lUj  et,  contracto 
adversus  Numidas  certamine  novo.  terlius  insuper  advenit  hostis, 
duces  Poeni  adsecuti  ab  tergo  jam  pugnantes  ;  ancepsque  proe- 
lium Romanos  circunisteterat,  incertos  in  quem  potissimum  hos- 
temquamve  in  partem  conferti  eruptionem  facerent.  [llj  Pugnanli 
hortantique  imperatori  el  olïerenti  se,  ubi  pluriuius  labor  eral. 
latus  dextrum  lancea  traicitur:  cuneusque  is  hostiura  qui  in  con- 
fertos  circa  ducem  impetum  fecerat.  ut  exanimem  labentem  ex 
equo  Scipionem  vidit.  alacres  gaudio  cum  ciamore  per  totam 
aciem  nuntiantes  discurrunt  imperatorem  Romanum  cecidisse. 
[12J  Ea  pervagata  passim  vox,  ut  et  hosles  haud  dubie  pro  victo- 
ribus  et  Romani  pro  victis  essent.  fecit.  [13j  Fuga  confestim  ex  acie, 
duce  amisso,  fieri  coepta  est  ;  ceterum  ut  ad  erunipendum  inter 
Numidas  leviumque  armorum  alia  auxilia  haud  diflicilis  erat,  [14] 
ita  effugere  tantum  equitum  aequantium7?/e  equos  velocitate  pe- 
ditum  vixpoterant;  caesique  prope  plures  in  fuga  quam  in  pugna 
sunt.  nec  superfiiisset  quisquam.  ni  praecipiti  jam  ad  vesperum 
die  nox  intervenisset. 


[T  Iret,  à  riinpaifaitdusulijonclif. 
parce  que  capit.  verbe  principal,  qui 
le  précède,  est  au  présent  historique 
(cf.Gés.,if.  G.,I,3.  4.j. 

y]  ut,  etc.,  restriction  à  superior. 
«  dans  la  mesure  où  on  peut  le  dire, 
étant  donné  que  le  combat  était  livré 
au  hasard  «  :  re/e/-ww,  voy.  XXI.  ii.tj; 
duj-.  Scii»ion  :  fefellis.'se.i.p..  latuisse. 

\\(f  Ab  tergo  dépend  d'aUxecuti 
[sûnt]  :jam  jjui^it'inles.  au  moment  où 
ils  étaient  déjà  aux  juisr'S  avec  les 
Numides  :  ancepfsijue,  puisqu'il  leur 
fallait  tenir  tête  et  à  Indibilis  et  aux 
Carthaginois  :  eru[jtio'iem  facerent, 
'  ils  devaient  faire  leur  trouée  ».  sub- 
jonctif délibéralif  du  style  indirect 
<cf.  XXIII,  XXVIII,  <)  :  «  Utrum  castris 
castra  conferrent. ..'>.. 

[\\  Circa  ducem  dépend  de  con- 
fertos.  qui,  tout  en  étant  pris  subs- 
tantivement, conserve  sa  construc- 
tion verbale  ;  alacres  est  en  accord 
avec  l'idée  de  pluralité  contenue  dans 


cuneus,  conformément  à  l'usage  de 
Tite-Live,  distinct  sur  ce  point  dec< - 
lui  de  Cicéron. 

;  12"  Pro.  etc. -les  uns  passèrent  pour 
être  vainqueurs  et  les  autres  i)our 
être  vaincus,  comme  s'ils  l'eussenl 
été  effectivement. 

ri3'  Coepta  est,  voy.  XXIV,  vu, 
10":  «  Coeptum  (est)  ffequentari  em- 
porium»  ;  ce/cz-wz/î,  cf .  §  0  ;  ut...  ita.... 
i.  e.  quideni...  sed...  ;  alia,  attraction 
bien  connue,  voy.  XXI,  xxvii.  l>  -. 
levium  armorum,  génitif  explicatif  et 
métonymie,  armorum  étant  syno- 
nyme d'armatorum  ;  mais  remarquez 
qu'on  ne  dit  pas  en  latin  lecesarmoti, 
mais  bien  levis  armatura  ;  erat  a 
pour  sujet  fuga,  qui  est  en  tète  de  la 
jibrase. 

[14]  EÔugere,  «  échapper  à  la 
poursuite  de...  »  ;  tantiim,  «  une 
telle  quantité  de.. .  »  ;  aequantivmque, 
etc.,  vo>ez  ce  que  Tite-Live  a  dit  ci- 
dessus,  XXII,  xviii,  3. 
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XXXV.  [IJ  Haiid  segniter  inde  duces  Poeni  lortuna  iisi  confestini 
e  proelio,  vix  necessaria  quiète  data  militibus,  ad  Uasdrubalem 
Hainilcaris  citatum  agmen  rapiunt,  non  dubia  spe,  cum  se  con- 
junxissent,  debellari  posse.  [2J  Quo  ubi  est  ventum,  inter  exercitus 
ducesque  Victoria  recenti  iaetos  gratulatio  ingens  faeta,  impera- 
tore  tanto  cum  omni  exercitu  delefco,  et  alteram  pro  haud  dubia 
parem  victoriam  expectantes.  [3J  Ad  Homanos  nondum  quidem 
fama  tantae  cladis  pervenerat,  sed  maestum  quoddam  silentium 
erat  et  tacita  divinatio,qualis  janipraesagientibusanimis  inminen- 
tis  mali  esse  solet.  [4J  Imperator  ipse,  praeterquan  quodabsociis 
se  desertum,  hostium  tantum  auctas  copias  sentiebat,  conjectura 
etiam  et  ratione  ad  suspicionem  acceptae  cladis  quam  ad  uliam 
bonamspeni  pronior  erat  :  [oj  «  quonam  mo'do  eniui  llasdrubaleai 
ac  Magonem,  nisi  defunctos  suo  belio,  sine  certamine  adducere 
exercitum  potuisse  ?  [6J  quo  modo  autem  non  obstitisse  aut  ab 
tergo  secutum  fratrem,  ut,  si  prohibera  quo  minus  in  unum  coi- 
rent  et  duces  et  exercitus  hostium  non  posset,  ipse  certe  cum 
fratre  conjungeret  copias?  »  [7J  Elis  anxius  curis  id  modo  esse  salu- 
tare  in  praesens  credebat,  cederc  inde  quantum  posset  ;  et  una 
nocte,  iguaris  hostibus  et  ob  id  quictis,  aliquantuiu  emensus  est 
iter.  [8J  Luce  ut  senserunt  proiectos  hostes,  praemissis  Numidis, 
quam  poterant  maxime  citato  aguiine  sequi  coeperunt.  Anle  noc- 
tem  adsecuti  Numidac  nunc  ab  tergo.  nunc  in  latera  incursantes 
consistere  coegerunt  ac  tutari  agmen.  f9J  Quantum  possent 
lamen  tuto,  ut  simul  pugnareut  pr()cedcrenl(jue  Scipio  hortaba- 
tur,  priusquam  pudeslres  copiae  .idseqiierenlur. 


XXXV  J^  E,  "  iiniiu'.liateiucnt 
après  »  ;  Hamilcii.rifi,  «  tils  (rilaiiiil- 
kar  »,  mais  l'ellipse  rie  /ilius  ne  se 
reuconlre  gutire  en  latin  qu'en  par- 
lant (le  «irecs  ou  iTtHrangers  ;  r<Mnar- 
qnez  (pie  celte  (>llii)se,  IréquiMUe  chez 
Tile-l>iv('  avec  des  noms  africains, est 
contraire  aux  habitudes  des  langues 
sémitiques  (l^  Lejay,  d'ai)rès  Cler- 
monl-(iainieau  ;  /il.  d'arrh.  urientule, 
p.  87 1  :  riitiluiit,  «  au  j>as  décharge  >>. 
emploi  de  l'adjectif  analoi^'uc  à  celui 
qu'on  a  vu  ci-dessus,  XXIII,  xviii,7  : 
«  Giti  "  ;  ne  conjunxistn'nt  remplace  It; 
futur  antérieur  nos  conjunxerimun  du 
^\.\\o  iï\\('Ci\  dehcUai'i posse, w\  lieu  de 
dehi'Jlaiuin  iri,  «  que  la  guerre  serait 
termin(''e  ". 

.'j  Imperatore...  deleto...  et.,  ex- 
pectantes, man{iu('  de  svmélrie 
voulu,  voy.  X\l.  xi.viir,  •i;etc.:  clc; 
hnid  dxhid  litote  \mnv  <;.'rla . 

['^]  Qualis,  etc.,  i.  e.  (/unlis  divinn- 
tio  itrnninfulis  midi  solet  esse  anhiiis 


(datif),  etc.  ;  jirai'safiienlihu.s,  «  qui  ont 
des  pressentiments  ». 

[V  Tantum,  «  tellement  »  ;  ra- 
tione, "  par  le  raisonnement  ». 

['■>]  Quonam  modo...  potuisse.  mè- 
nn'  cnn>trncli(Mi  i|iii'ci-dessiis.xvi,|s. 

}')  Quominus,  ciuislrnclion  assez 
rare:  à  la  bonne  épociue  on  emploie 
ordinairement  l'inlinitif  ;  ipse  cette, 
«  lui  aussi  du  moins  ». 

7  Ob  id,  «  pour  cette  raison  là  », 
"  à  cause  de  cela  »  ;  alitjuanlxni 
«  assez  granil  ». 

[H]  Nunc...  nunc.  voy.  XXIV, 
XVI,  I()  ;  consi.strrf,    snp|)l(''ez  eiou. 

['.»j  Quantum,  etc.,  la  construction 
est  celle-ci  :  «  Scipio  tamen  hortaba- 
lur  (suos),  ut  simul  pugnareut  lU'o- 
cederent(|ue  quantum  possent  lulo  », 
"  il  les  exhortait  à  combattre  et  :i 
s'avancer  aussi  loin  (|u'ils  le  pour- 
laiiuit  faire  saus  danger  »,  c'est-à- 
dire  sans  perdre  trop  île  monde  et 
sans  mettre  l'armée  en  péril. 
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XXX Vi.  [1]  Ceterum  nunc  agendo,  nunc  sustinendo  agmen  cum 
aliquamdiu  haud  multum  procederetur  et  nox  jam  instaret.  [2] 
revocat  proelio  suos  Scipio  et  conlectos  in  tumulum  quendam 
non  quidem  salis  tiitum  praesertim  agmini  perculso,  editiorem 
tarnen  quatu  cetera  circa  erant  subducit.  [3J  Ibi  primo,  impedi- 
«nentis  et  equitatu  in  médium  receptis.  circumdati  pedites  liaud 
difficulter  impetus  incursantium  Numidarum  arcebant  ;  [4]  dein, 
postquam  toto  agmine  1res  imperatores  cum  tribus  justis  exerci- 
tibus  aderant  apparebatgwe  parum  armis  ad  tuendum  locum  sine 
munimento  valituros  esse,  [oj  circumspectare  atque  agitare  dux 
coepit,  si  quo  modo  posset  vallum  circumicere.  Sed  erat  adeo 
nudus  tumulus  et  asperi  soli,  ut  nec  virgulta  vallo  caedendo  nec 
terra  caespiti  faciendo  aut  ducendae  fossae  aiiive  uUi  operi  apta 
inveniri  posset  ;  ^6!  nec  natura  quicquamsatis  arduum  aut  absci- 
sum  erat,  quod  hosti  aditum  ascensumve  difficilem  praeberet; 
omnia  fastigio  leni  subvexa.  [1j  Ut  tamen  aliquam  imaginem 
valli  obicerent,  clitellas  iniigatas  oneribus  velut  struentes  ad  alti- 
tudinem  solitam  circumdabant.  cumulo  sarcinai-um  omnis  generis 
objecto,  ubi  ad  molienduni  clitellae  defuerant.  [8]  Punici  exerci- 
tus  postquam  advenere,  in  tumulum  quidem  perfacile  agmen 
erexere  ;  munitionis  faciès  nova  primo  eos  velut  miraculo  quo- 
dam  tenuit,  [9J  cum  duces  undique  vociferarentur,  «  quid  starent 
et  non  ludibrium  illud  vix  feminis  puerisve  morandis  satis  vali- 
dum  distraherent  diriperentque  ?  captum  bostem  teneri  latentem 


XXXVI  V  Agendo.  etc.  (voy. 
XXIV,    XXVI,  11  :    c    Ulciscendo   »  ), 

coinine.  |)ar  suite  de  cette  circoii.*- 
lance  (]U<;  îScipion  faisait  tantôt  avan- 
cer et  tantôt  arrêter  ses  soldats,  on 
mettait  assez  de  tenijis  à  faire  le  che- 
min... "  ;  nunc...  mmc...,  même  cons- 
truction que  ci-dessus,  XXIV,  XVI,  10. 

y  Proelio,  au  lieu  de  a  proelio, 
comme  chez  Virgile.  G.,  iv,  88  ; 
ppi-culso,  ,'  frappé  de  terreur  ». 

;s",  Circumdati.  «  disposés  tout 
autour  -:  tutor,fj,„ine,  même  emploi  de 
1  ablatif  que  ci-dessus,  xxvn,  4  ;  etc.  : 
justift,  "  au  complet  »  ;  odernnt, 
même  construction  que  ci-dessus, 
XXXIII,  H  cf.  XXIII.  XVIII,  7  :  etc.  )  ; 
'  aliluros  esse,    s«Jpi)léez  Romanos. 

[ô^  Si.  <'  pour  le  cas  où...  »,  voy. 
XXIV.  XLV.  .')  :  axpe/i  soli,  génitif  de 
qualité,  fait  pendant  à  ladjectif 
nudus;  raZ/o,  singulier  collectif,  «des 
pieux  de  palissade  •>  :  caespiti  fa- 
ciendo, ])our  couper  les  mottes  de 
gazon  'destinées  au  revêtement  de  la 
levée  de  terre  servant  de  reu-anche- 
inent;  :  ducendae  fossae,  le  sol  dur  et 


rocailleux  ne  permettait  pas  de 
creuser  le  fossé  ;  operi,  travaux  de 
fortification. 

[»•  Nec,  i.  e.  nec  tamen  ;  fastiyio, 
inclinaison,  pente  :  subvexa  (s.-e. 
erant),  mot  qui  ne  paraît  pas  se  ren- 
contrer ailleurs  :  «  s'élevait,  mon- 
tait '>. 

7j  Clitellas,  s.-e.  jumenlorum  ;  in- 
liijalas  oneritjus,  dont  OU  n'avait  pas 
oté  les  charges  ;  velut  slruenles,  i.  e. 
velut  si  mnruin  slnierent  ;  ad  altitu- 
dinem  solitam,  jusqu'à  la  hauteur  ha- 
bituellement donnée  au  retranche- 
ment :  cirruindabant,  ils  s'en  faisaient 
conime  un  rem|)art  ;  cumulo,  etc.  les 
bagages  formant  en  quelque  sorte  le 
couronnement  de  la  barricade  (R.)  ; 
remanjuez  de  plus  ([ue  <umulo...  ob- 
jecto équivaut  à  cumuhnn...ohicientes 
'  cf.  III.  11  ;  etc.j  :  ad  moliendum, 
pour  entasser  les  matériaux  de  cette 
bariicade. 

ir  Quid  starent  ?  remplace  quid 
stûtis  \'  du  style  direct  ;  ftminis  mo- 
randis. i.  e.'  ad  feminas  morandas 
(voy.  XXIII,  xxvii,  7). 
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post  sarciûas.  »  [10]  Haec  coatemptim  daces  increpabant  ;  cete- 
ram  neque  transilire  nec  moliri  onera  objecta  nec  caedere  stipa- 
tas  clitellas  ipsisqae  obrutas  sarcinis  facile  erat.  [11]  Trudentes 
sudibus  cum  ainoliti  objecta  onera  armatis  dédissent  viarn.  plu- 
ribusque  idem  partibus  fieret,  capta  jam  undique  castra erant.  [12] 
Pauci  a  multis  perculsique  a  victoribus  passim  caedebantur  ; 
magna  pars  tamen  militum  cum  in  propinquas  refugisset  silvas, 
in  castra  P.  Scipionis  quibus  Ti.  Fonteius  legatas  praeerat  perfu- 
gerunt.  [13]  Cn.  Scipionem  alii  in  tuuiulo  primo  impetu  hostium 
caesum  tradunt,  alii  cum  paucis  in  propinquam  castris  turrim 
perfugisse  :  banc  igni  circuradatam  atque  ila  exustis  foribus.  quas 
nulla  moliri  potuerant  vi,  captam  omnesque  intus  cum  ipso  im- 
peratore  occisos. 

[14]  Anno  octavo,  postquam  in  Ilispaniam  venerat,  Cn.  Scipio 
undetricesimo  die  post  fratris  mortem  est  interfectus.  Luctus  ex 
morte  eorum  non  Homae  major  quam  per  totam  Ilispaniam  fuit  : 
[45]  quin  apud  cives  partem  doloris  et  exercitus  anussi  et  alienala 
provincia  et  publiea  trahebat  clades  ;  [16]  Ilispaniae  ipsos  luge- 
bant  desiderabantque  dnces,  Gnaeum  magis,  quod  diutius  prae 
fuerat  iis  priorque  et  favorem  occupaverat  et  spécimen  justitiae 
temperantiaeque  Itomanae  primus  dederat. 

XXXVII.  [1]  Cum  deleti  exercitus  amissaeque  Hispaniae  videren- 
tur,  vir  unus  res  perditas  restituit.  [2]  Krat  in  e.veroitu  L.  Marcius 
Septimi  (ilius.  eques  Hnmanus,  impiger  juvenis  animiqueetingenii 
aliquanto  quam  pro  fortima.  in  qua  erat  natus,  majoris.  [3]  Ad 
siimmam  indolem  accesserat  Cn.  Scipionis  disciplina,  .«ub  qua  per 
toi  annos  omnes  militiae  arics  edoclus  Fuerat.  [4]  Is  cl  ex  fuga  coP 
lectis  militibus  et  quibusdam  de  praesidiis  ileductis  iiaud  conlem- 


1 10;  Ceterum.  voy.  XXf,  ii.  (i. 

J\[  Trudentes  à  pour  foiiipl  •- 
ment  oiieni  :  bien  f|n<'  pris  siibslaiiti- 
veiuenl.  le  participe  coustM-ve  sa 
coiisirucliou  veibalt'  ;  (innitlis.  les 
soldats  (opposés  à  taux  qui  Iravail- 
leiil  à  leur  ouvrir  un  passaj,'('). 

[i  Perculsi,  cf.  ^  2  ;  pi-r/'uift'ninf, 
voy.  XXI 11,  x.wv,  I.  :   etc. 

1:{^  Circumdatam,  s.-e.  esse  ; 
oiitius  iiitns,  <■  tous  ceux  «|ui  étaient 
dedans  ..  /cf.  XXI,  vu,  b  ;  XXIIl,  xix, 
8  ;  etc.). 

[li;  Octavo,  erreur;  il  faudrait 
sepliiiio,  cl.  XXI,  XXXII,  3  :  posttptiiin... 
venn'ut,  inènie  construction  ipie  ci- 
des.sus,  XXI.  \x,  '.t. 

[1.^  Exercitus  amlssi,  même 
construction  du  participe  que  .\X1. 
I,  .■■)  ;  etc.  ;  lni/i,'h„t,  ><  tirait  à  soi, 
aJ)Sorl>ait  '>.  saecorde  avec  le  dîT- 
nier  des  sujets  uxprimé.s. 


'  Itr  Magis,  suppléez  quavi  J'u 
hliiiiii  ;  jirin)\  bien  avant  son  frère; 
ftivurei/i.  vov,  XXI,   m,   I. 

XXXVII-XXXIX  L.  Marcius  ré- 
tablit m  lîs{>ai/)ie  les  affaires  de 
Huma. 

XXXVII  •.;  Animique  et  ingre- 
niifcf.  pour  ef  XXIV,  xxxui.  (i).»d  un 
couiaj^o  el  d'une  intelligence....  >■  : 
ali(/uaiito,  «  sensiblement  »  ;  t/uatu 
pro.  voy.   XVI,  '22. 

:{  Indolem,  dispositions, qualités 
naturelles  ;  rdorttts  fuerat,  même 
eniploi(jue  xviii,  \  (cf.  XXIll,  xxxui, 
■6). 

4]  Quibusdam,  i.  e:  nouwillis  (cf. 
XXVI,  11);  praesuliis,  les  t;arnison8 
(jue  les  Komains  avaient  dans  les 
villes  de  la  contrée  ;  junxeralt/ur  non 
Ti.  Fonlt'oi,  entendez  conune  s'il  y 
avait  juiixcrlai/Hf  cum  ejcrcitu  T, 
Fou  Ici. 
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nendum  exerciturn  fecerat  junxeratque  curn  Ti.  Fonteio,  P.  Scipio- 
nis  legato.  [5]  Sed  tantuQi  praestitit  eques  Romanus  auctorilate 
inter  milites  atque  honore  ut.  castris  citra  Hiberiirn  communitis, 
cum  ducem  exercitas  comitiis  railitaribus  creari  placuisset,  [6J 
subeuntes  alii  aliis  in  custodiam  valli  stationesque,  donec  per 
omnes  sutl'ragium  iret.  ad  L.  Mardum  cuncli  summam  imperii 
detulerint.  [7]  Omne  inde  tempus  —  exiguum  id  fuit  —  muniendis 
castris  conveliendis(iue  commeatibus  consunipsit  ;  et  omnia  impe- 
ria  milites  cum  inpigre.  tum  haudquaquam  abjecto  animoexeque- 
bantur.  [8]  Ceterum  postquam  Hasdrubalem  Gisgonis  venientem 
ad  reliquias  belii  delendas  transisse  Hiberum  et  adpropinquare 
allatam  est.  signumque  pugnae  propositum  ab  novo  duce  milites 
viderunt.  [9J  recordati  quos  paulo  anle  imperatores  habuissent 
quibusque  etducibus  et  copiis  freti  prodire  in  pugnam  soliti  essent, 
flere  omnes  repente  et  offensare  capita  et  alii  manus  ad  caeium 
tendere  deos  incusantes.  alii  strati  liumi  suum  quisque  nomina- 
tim  ducem  implorare.  [lOj  Neque  sedari  lamentatio  poterat.  exci- 
tantibus  centurionibus  manipulares  et  ipso  mulcente  et  increpante 
Marcio.  quud  in  rauliebres  et  inutiles  se  projecissent  fletus  potius 
quam  ad  tutandos  semet  ipsos  et  rem  publicam  secum  acuerent 
animos,  et  ne  inultos  imperatores  suos  jacere  sinerent  :  [llj  cum 
subito  clamor  tubarumque  sonus  —  jam  enim  prope  vallum  hos- 
tes  erant  — exauditur.  In<le, verso  repente  in  iram  luctu,  discurrunt 
ad  arma,  ac  velut  accensi  rabie  concurrunt  ad  portas  et  in  hostem 
neglegenter atque  incompositevenientem  incurrunt.  [12J  Extemplo 
inprovisa  res  pavorem  incutit  Poenis,  mirabundique  unde  tôt  hos- 
tes  subito  exorti  prope  deleto  exercitu  forent,  unde  tanta  audacia, 
tanta  fiducia  sui  victis  ac  fugatis,  quis  imperalor  duobus  Scipioni- 
bus  caesis  exstitisset,  quis  castris  praeesset,  quis  signum  dedisset 
pugnae  —  :  [13!  ad  haec  tôt  tam  necopinata  primo  omnium  incerti 

.")]  Sed.  mais  malgré  cela  (au  lieu  Gi^f/onis,  fils  de  Gisgon  (cf.  xxxv,  1). 

•  choisir  le  Icgat  <le  .'^ciition!  :   tan-  ['/  Flere    cf.  offensare,  tentlere,im- 

tum,   au  lieu   Se   tanto-.    aurtoritaie,  plorarei.  intinitif  historique  rempla- 

«    son     ascendant    »;    honore,    «    le  çant  limitarfait  dr  l'indicatif  ;  o/fen- 

respecl  quon  avait   uour  lui  »  :  citra  sare.  s.-e.  in  ferram.  in  parietes,  elc, 

Biberum,  en  deçà  de  l'Ebri.'  i  par  rap-  le  frécpientatif  est  employé   ici   con- 

port  à   Rome  :    comitiis    militarihus.  f"rinén)ent     à     l'usage     classique: 

îassemltlée  des  soldats.  suum  i/uis'/ue...  ducem  chacun    celui 

<i]  Subeuntes.  etc.,  "  se'  rempla-  des  dfux  îScipions  (jui  avait  été  leur 

çant  le.<  uns  les  autres  )-  ;  in.  «pour,  général. 

en  vue  de  -;  doner...  iret,  «en  atten-  [10  Excitantibus,  i.  e.  qunmquam 
dant  que  tous  eussent  pi-is  ])art  au  cenitiriones  excitabaid  ;  même  re- 
vote »  (de  là  le  subjonctif,!;  detule-  ma  que  pour  mulcente  et  increpanlf  ; 
rint,   au    lieu    de    déferrent    (cf.    ii,  se    projecissent    subjonctif    du  style 

etc.).  indirect  ;  //e  dé])end  de  ridée  d'exhôr- 

/■  Omne.     etc.,     le    temps     qui  talion  impliquée  dans  increpante. 

■coula   jusqu'à    l'arrivée    dP    1  «-n-  'J-2"  Mirabundi,  voy.  xiv,  11  :  etc.; 

mi.  forent,  i.  e.  ca-sv/i/.  voy.  xix.  M. 

8j  Ceterum,     voy.    XXI,    ii,   0:        [13'   Ad    «en    présence    de »; 

• 
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stapentesqae  referunt  pedem,  dein  valida  impressione  pulsi  terga 
vertunt.  [14]  Et  aut  i'ugieatium  caedes  foeda  fuissetaut  temerarius 
periculosusqiie  sequeutiam  impetus,  ni  Marcius  propere  receptui 
dedisset  signain  obsistensque  ad  prima  signa  et  quosdam  ipse 
retinens  concit  itani  repressisset  aciem.  Inde  in  castra  avidos  adtiuc 
caedisqueet  sangiiinis  reduxit.  [loj  Carthaginienses  trépide  primo 
ab  hostium  vallo  acti  postquam  neminem  insequi  viderunt,  metu 
substitisse  rati  contemptim  riirsiis  et  sedato  gradu  in  castra 
abeunt. 

[16]  Parneglegentia  in  castris  custodiendis  fuit  ;  nani,  etsi  pro- 
pinquus  hostis  erat.  tamen  reliquias  eumesse  duoram  excrcituum 
ante  paucos  dies  deletorum  succurrebat,  [11]  Ob  hoc  cum  omnia 
neglecta  apud  hostes  essent,  exi)loratis  iis  Marcius  ad  consilium 
prima  specie  temerariuni  magis  quam  amlax  animum  adjecit,  [ISJ 
ut  ultro  castra  hostium  oppugnaret,  facilius  esse  ratus  unius  Ilas- 
drubalis  expugnari  castra  quam,  si  se  rursus  très  exercitus  ac 
très  duces  junxissent.  suadefendi;  [19]  simul  aut,  si  successisset 
coeptis,  erecturum  se  adflictas  res  aut,  si  pulsus  esset,  tamen 
ultro  inferendo  arma  conteniptum  sui  dempturum. 

XXXVIII.  [l]  Ne  tamen  subita  res  et  nocturnus  terror  et  jam 
non  suae  fortunae  consilium  perturbaret,  adloquendos  adhortan- 
dosque  sibi  milites  ratus,  contione  advocata,  ita  disseruit  : 

«  [2J  Vel  mea  ergu  iinperatores  iioslros  vivos  mortuosi{ue 
pietas,  vel  praesens  oinniuin  nostruni,  niilites,  fortuiia  jideni 
cuivis  facere  potest  iiiilii  hoc  iiiiperium,  ut  ainpluin  juJirio 
vestro,  ita  le    ipsa  grave    ac    solliciluiii  esse.  [3]   Ouo  enini 


omnmm,  neutre  pluriel  pris  subslau-  ferait  de  les   y   prépareir.   Jam    non 

tiveinent,  voy.  XXIV,  xi.ni,  6;  etc.;  swie    fortunae   consilium.    un    projcl 

pour  le  f,'énitif,  cf.  XXIV,  xxiv,  1).  dont  ii.s  pourraient  dire  qui!  ne  ré- 

[l'i]  NI,  i,  e.  nisi;  ad  prima  siijna,  pomlait  pas  ;i  leur  situation  (c'est  là 

devant  les  enseignes  (c'est-à-dire  de-  le  sens  di'  sua*-,  cf.  ci-dessus,  xvi.  13V 

vant  les  manipules)  de   la    première  -'-Jv?.  Dis-ours  de  !..  Marcius   à  s, 

ligne;  quosdam,  cf.  §  4;  ipse,  «  il(>   sa  soldats 

proi)re     main-);    adhuc,    pour  etiam-  'J-S.  L'orateur  tout  pihxétré  du  rhu- 

tum;  car Jist/iic  et,  cL  ^2.  f/rin    que    lui    cause  la    /lerte   (U    ses 

ri.>]  Trépide.      «    en    désordre    »;  chefs,  est  éf/alement  en  proie  au  r  sou- 

subslitisse  a  pour  sujet  liomanos  s.-e.  cis    que  lui    inspire    le  salttt  de  l'ar- 

[17;  Ils,  i.  e.  iis  rébus.  niée.     Mais     il     saura    s'inspirer     de 

[1^    Ut,  etc.,  explifiue  en    (juoi  le  l'exemfA,'  des   Scipions  .•    ce  n'est  pas 

Itlau     de     Marcius    était    téméraire:  par   d'inutiles    regrets,   c'est  par    de.<t 

ultro,    sans   atlcndre   d'être    atla(jué  actes  qu'il  faut  lionmer  leur  mémoire. 

lui-même  (cf.  .i  1'.»).  [-2]  Omnium  nostrum    est    aussi 

[l'.t.   Si    successisset    (iinperson-  correct  que  nusira  omnium  {cf.  §  :: 

nel),  romiilacc    si    snccesserit    ifutur  ut...  ita....  '\.  t'.  quidem...  sed...\    an 

anti'rieur)  du  style  direct;    de  même  i)lum,  <-  f,'lorienx  >>  Judicio  restro,  \\.\i 

pulsus  easet  reniplactî   pulsus  eru  ilu  suite  de  la  l'avon   dont    vous    m'avez, 

style   t\\vt'cl:  dempturum    {esse)   rem-  ju^'é;    re  //*.î(i,  en  fait,  en  réalité, 

place  ^/«'nu//// du  stvie  dirert.  ['A]  "Vostram   omnium,    cf.    S    '2: 

XXXVIII  [\]  Subita  res,    l'i-ulre-  ricnn.  .-   à    la    place   de,    pour  .«  (cf. 

prise,  si  elle  était  .«soudaine   (s'il  ilif-  XXIII,  ix,  Kl). 
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tempore,  nisi  metus  maerorem  obstupefaceret,  vix  ita  com- 
pos  mei  essem,  ut  aliqua  solacia  invenire  aegro  aniiuo  pos- 
sem,  c  tiîor  vestram  omnium  viceiu,  quod  difficillimum  in 
luctu  est,  unus  consulere.  [4j  Et  ne  tum  quidein,  ubi  quo- 
na:n  modo  lias  reliquias  duorum  exercituum  patriae  conser- 
vare  possim  cogitandum  est,  avertere  animum  ab  assidue 
maerore  libet.  [5^  Praesto  est  enim  acerba  momoria,  et  Sci- 
piones  me  ambo  dies  noctesque  curis  insomniisque  agitant 
•et  excitant  saepe  somno,  [6j  neu  se,  neu  invictos  per  octo 
annos  in  his  terris  milites  suos,  commilitones  vestios,  neu 
Tem  puldicam  patiar  inultam,  et  suam  disciplinam  suaque 
instituta  sequi  jubent  '7  et,  ut  iniperiisvivorum  nemo  oboe- 
<lientior me  uno fueiit,  ita  post mortem  suam,  quod  in  quaque 
re  facturos  illos  fuisse  maxime  censeam,  id  optimum  du- 
cere.'8j  Vos  quoque  velim,  milites,  nonlamentis  lacrimisque 
tamquam  extinctos  piosequi  —  vivunt  vigentque  fama  re- 
rum  gestarum,  —  sed,  quotienscumque  occurret  memoria 
illorum,  velut  si  adhoitantes  signumque  dantes  videatis  eos, 
ita  proelia  in  ire. 

'9^  Nec  alia  profeclo  specios  hesterno  die  oblata  oculis  ani- 
misque  veslris  memorabile  illud  edidit  proelium,  quo  docu- 
mentum  dedistis  liostibus  non  cum  Scipionibus  extinclum 
esse  nomen  Romanum  40]  et,  cujus  populi  vis  atque  virtus 
non  obruta  sit  Cannensi  clade,  ex  omni  profecto  saevitia 
fortunae  emersuram  esse.  [H]  Nunc,  quia  tantum  ausi  estis 
•sponte  vestra,  experiri  libet  quantum  audeatis  duce  vestro 
auctore.  Non  enim  liesterno  die,  cum  signum  receptui  dedi 
sequentibus   efîuse  vobis  turbatum  hoslem,  frangere  auda- 


■4'^  Et.  "  <'t  pourtant  «  :  libet,  >■  je 
tn'ài  i»as  envif  de...  ». 

[ô]  Ambo.  tous  les  deux  ensemble. 

[G]  Neu  se,  etc.,  ces  prui)Ositions 
•dépendent  de  lidëe  d'exhorter  im- 
rpliqué»'  dans  ce  qui  précède  :  suam 
disciplinam,  «  leurs  leçons  »  ;  sua 
■instihila.  "  leuis  principes  ». 

[1'  Me  uno,  «  que  moi  entre  tous  ». 

[8j  Vos  quoque.  «  vous  aussi  » 
^comme  moi,  qui  ne  cesse  de  penser 
a  mes  chefs  disparus;  /a/«9ua»w,  i. 
e.  ul  (grec  «,;,  «  dans  la  pensée 
que...  »). 

9-l.î.  Si  le  soutenir  <le.t  Scipions 
leur  a  inspiré  tant  de  cotirafje  dans  le 
■combat  d'hier,  ils    snurout    encore  se 


montrer  dit/ncs  d'eux  dans  la  pro- 
chaine rencontre  qu'il  leur  ménage 
avec  l'ennemi.  C'est  parce  qu'il  leur 
réservait  cette  nouvelle  bataille  qu'il 
a  arrêté  leur  élan  :  il  se  propose  d'at- 
laffuer  les  Carthaginois  dans  leur 
camp. 

[il    Species.  limage  des  Sciiiions. 

'10  Cujus  populi,  l'antécédent 
est  attirt!  dans  la  jtroposition  rela- 
tive: sit,  altraction  modale. 

;ii]  Audeatis,  inexactitude  dex- 
préssion,  au  lieu  (\'a"suri  silis  (voy. 
ci-dessus  m,  10:  cf.  XXIV,  xxiv.h); 
in,  V  en  vue  de  ^•ous  ménager  plus 
de  gkdre  et  une  occasion  i)lus  favo- 
rable) ». 
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ciam  vestram,  sed  diflerre  in  majorein  gloriam  atque  oppor- 
tiinitatem  voliii,  [12]  ut  postmodopraeparati  incautos,  armati 
inermes  atque  etiam  sopitos  per  occasionem  adgredi  posse- 
tis.  [13]  Nec  hujus  occasionis  spem,  milites,  forte  temere, 
sed  çx  re  ipsa  conceptain  habeo.  A  vobis  quoque  profeeto  si 
quis  quaerat  quonam  modo  pauci  a  multis,  victi  a  victori- 
bus  castra  tutati  sitis,  nihil  aliud  respondeatis  quam  id 
ipsum  timentes  vos  onmia  et  operibus  firmata  babuisse  et 
ipsos  paratos  instructosque  fuisse.  [14]  Et  ita  se  res  babet  : 
ad  id,  quod  ne  timeatur  fortuna  facit,  minime  tuti  sunt  bo- 
mines,  quia,  quod  neglexeris,  incautum  atque  apertum 
habeas.  [15]  Nihil  omnium  nunc  minus  metuunt  bostes 
quam  ne  obsessi  modo  ipsi  atque  oppugnati  castra  sua  ultra 
oppugnemus.  Audeamus  quod  credinon  potestausuros  nos. 
Eo  ipso,  quod  difficdlimum  videtur,  facilius  erit. 

[16]  Tertia  vigilia  noctis  silenti  agmine  ducam  vos.  Explo- 
ratum  liabeo  non  vigiliaruin  ordinem,  non  stationes  justas 
esse.  [17]  Clamor  in  portis  audilus  et  priinus  impetus  castra 
ceperit.  Tum  inter  torpidos  somno  paventesque  ad  necopi- 
natum  tumultum  et  inermes  in  cubilibus  suis  oppressos  illa 
caedes  cdatur,  a  (|ua  vos  lieslcrno  die  revocalos  aegre  fere- 
batis.  [18]  Scio  audax  vi(h;ri  ((Misiliiiiii  ;  sed  in  l'cbus  asperis 


[12]  Ut    <>st    ox|)licntif;    po.ilmotJo,  loul  aulrc  inniiicnl  ;  t'r(7  a  pour  sujet 

est    une   expression    éliangère   à  la  1  idée     de     /acinus      sous-eiiteiidue. 

bonne  prose.  Ui-J'i.  Pour  (juc  /'aU'K/ue  suit  /'<icile, 

[1:^]  Forte  temere,  voy.  XXIII,  elle  se  fem  e»  pleine  nuit,  d  r heure  du 
m,  '■'>  :  ('./•  re  ipsu,  en  minspirant  de  sommeil.  Il  fiini  détruire  l'tirmir  car- 
ia, situation  même  :  si.  si  (|iie|(|ne  llnKjinoiNe,  munit  i/ue  les  deu.r  antrei 
jour  (lie  là  le  présent  du  sulijonclif  ne  riennenl  lu  rejoindre.  (Jue  les  sol- 
ou  potentiel)  ;  id  ipsum,  W  désavan-  dnts  se  pré/mreni. 
lage  de  votre  position  préoisémenl  ;  [1(1]  Exploratam  habeo.  voy. 
limenles,  parce  ([Ue  vous  envisaj,'iez  xxvm,  ."»  ;  non  vii/iliarum  ordinem 
avec  in(|uiélude;  firmntii  holjuisse,  [jusinm  esse),  (jue  les  j^ardes  île 
cf.  xxviii.  .">);  fuisse,  voy.  XXIV,  nuit  ne  se  succèdent  pas  régulière- 
xxtv,  8;  cf.  aussi  XXIV,  xvi,  '.t.  ment;  stationes,  les  iiostes. 

[14]  Ad,  «  i»ar  rapport  à  »  :  id  rjuud,  [\1    Clamor,  iKdre  cri  de  guerre; 

un  péril  (|ue...  :/»<',  au  lieu  (le  wOio//,  ceperit.    aura    snfli    pour    mettre    le 

inAme      irrégularité     que    ci-dessus  camp     en    nolic    pouvoir;    a>l,    «en 

XXIV,    IX,     10;    net/le.reris...    Inilieas,  présence  de...   "(cf.   \iv,  S  ;  <'lc.). 

evpression    bien     connue    de    lidi'e  iSlTenuispe  est  construit  avec 

d'indétermination     que    le   français  /v/yjis  comme  lest  radjectif   asperis; 

rend     par    «  on»;    incautum,  «    mal  c'(>st  un  ablatif   de;    qii.ilili"    dont    le 

gardé  "  (U-).  sens     équivaut    à    prope  desperatis  ; 

M '>•  Omnium,    neutre  ])luriel  |»ris  /■or//ss/7;/(i7Ma^'y'/(',etc.,  litti-ralement: 

substantivement  :     vindo,    naguère;  "  les  partis  les  plus  liardis  sont  cha- 

?<///'o,  «en  prenant  l'olTeiisive  «;  et»  «'/)«'>  ciue  fois  (précisément)  les  plus  sûrs»; 

//uud,   "  pour    la    raison  précisément  tel    est    le    sens   exact    de    ce    lati- 

que...»;    facilius,    plus    facile    qu'à  wi^iwc;  in  oicasiunis  momento.  i\Uiii\d 
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et  tenui  spe  fortissima  quaeque  c onsilia  tiitissima  sunt, 
quia,  si  in  occasionis  momento,  cujus  praetervolal  oppor- 
tunitas,  cunctatus  pauluni  fueris,  nequiquaiii  mox  oinissaiii 
quaeras.  19]  Unus  exercitus  in  propinquo  est,  duo  haud 
piocul  absunt  ;  nunc  adiiiedienlibus  spes  aliqua  est;  etjani 
temptastis  vestras  atque  illorum  vires.  '20]  Si  diem  proferi- 
inus  et  Ijesternae  eruptionis  fama  contemni  desierimus,  pe- 
riculum  est,  ne  omnes  duces,  omnes  copiae  conveniant.  Très 
deinde  duces,  très  exercitus  sustinebimus  hostium,  quos 
Cn.  Scipio  incolumiexercitu  non  sustinuit?  [21]  Ut  dividendo 
opias  periere  duces  nostri.  ita  separatim  ac  divisi  opprimi 
i  ossunt  liostes.  Alia  belli  gerendi  via  nulla  est.  Proinde  nihil 
praeter  noctis  proximae  opportunitateni  expectemus.  [22] 
Ite  deis  bene  juvantibus,  coipora  curate,  ut  inteiiri  vigen- 
tesque  eodem  animo  in  castra  husliuin  inrumpatis  quo 
vestra  tutali  estis.  » 

[23J  Laeti  et  audiere  ab  novo  duce  novum  consiliuin,  et,  quo 
audacius  erat,  magis  placebat.  Ueliquum  diei  expediendis  armis 
et  curatione  corporum  consuiiiptum,  et  inajor  pars  noctis  ijuieti 
data  est.  Quarta  vigiiia  niovere. 

XXXIX.  [1]  Erant  ultra  proxuma  castra  sex  miliiim  intervallo 
distantes  aliae  copiae  Poenorum.  Vallès  cava  intererat,  condensa 
arboribus.  In  hujus  silvae  medio  ferme  spatio  cohors  Homanaarte 
Punica  abditur  et  équités.  [2]  Ita  medio  ilinere  interceplo,  ceterae 

•piae  silenti  agmine  ad  proximos  hostes  diictae  et,  cum  statio 
lalla  pro   portis  neque   in   vallo    custodiae   essent,   velut  in  sua 

istra  nullous<iuaraobsistente  penetravere.  [3J  Inde  signa  canunt 

1  ?agit  de  saisir  l'occasion:  proe/e/--  sortie  dhier    se   sera   répandu...»; 

-u/n^  passe  comme  une  flèche;  pau-  incofumi  exercitu,    avec  une    ariuee 

luiiK  souloinont  un  ]ieu  ;  cunctatus...  qui  n'avait  pas  encore  été  entaniç;'. 

f w/is, au  l\tn\  de  cunctatus. ..sis:  ]to\iT  [2,'^  Corpora    curate.   voy.    XXI, 

It-niploi  de  la  i*  personne  du  singu-  xxxi.  1. 

lier,cf.  .S  14;  oy/imrt»i.<' unefois  quoii  ''2:^!  Reliquum  diei,   voy.  XXI\  , 

la  laisse  échapper  «  ;  ^M«er«s  cf.  5  14:  xiV  Kl:  movcre,  ]>oi\r  sv/na  tnorcrunt, 

Habeas»!.  «on  essaie  de  la  retrouver».  "  ils  se  mirent  en  ruarLhe«,  expression 

•2n"  Diem.  la  date  de  notre  attaque:  toute  faite. 

roferimus.  vov.  XXIII,  xii,  11  et  I.':  XXXIX  [1"  Condensa  (mol  poéti- 

■inia,   ablatif"  de   cause.au  lieu  de  que  et  rare).    »    couverte    de   taillis 

ropter  fainam      (cf.  xxxiv.  .i  :  etc.):  épais  »  :  arte,  «  stratagème  ». 

'..^/e/'i//îu.î,  au  lieu  de    desiti  erimus,  /2; Itinere,  le  chemin  qui  menait 

même   incorrection    que    ci-dessus,  dûn  camp  carthaginois  <à  l'autre  ;  in 

XXIV.  XIX,  t;  ;  le  sens  qui    exigeait  mllo,  «  sur  le  retranchement  »  ;  nullo 

b.nt  à  Ihf'ure  l'emploi  <\e  proferimus  remplace  l'ablatif  de  nemo,  inusité  à 

iistitie   ici   le  futur  ant.'rieur  :  c  si  la  bonne  époque. 

lous    remettons  laujourd  hui)   notre  M   Signa,    i.    e.   tubae  ;    caedunt, 

ittaqne  à  un  autre  jour  et  s'il  doit  pour  l'accord,   cf.  xxiv,  "2  ;  c«s/*,  au 

•iriver   que    nous    cessions    d'être  lieu  de  m  casas  (même  construction 


uéprisés   quand    le  bruit   de   notre    que  ci-dessus,  XXIII,  xxiv,  Il 
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et  tollitur  clamoi'.  Pars  semisomnos  hostes  caedunt,  pars  ignés 
casis  stramento  arido  tectis  iniciunt,  pars  portas  occupant,  ut  fu- 
gam  intercludant.  [4]  Hostes  simulignis,  clamor,  caedes  velut  alié- 
nâtes sensibus  nec  audire  nec  providerequicquam  sinunt.  [5]  Inci- 
dunt  inermes  inter  catervas  armât oruni.  Alii  ruiint  ad  portas,  alii, 
obsaeptis  itineribus,  super  vallum  saliunt.  [6J  Et  ut  quisque  evase- 
rat,  protinus  ad  castra  altéra  fugiunt,  ubi  ab  cohorte  et  equitibus 
ex  occulto  procurrentibus  circumventi  caesique  ad  unum  omnes 
sunt;  [7]  quamquam,  etiamsi  quis  ex  ea  caede  effugisset,  adeo 
raptim  a  captis  propioribus  castris  in  altéra  transcursum  castra 
ab  Romanis  est  ut  praevenire  nuntius  cladis  non  posset.  [8J  Ibi 
vero.  quo  longius  ab  hoste  aberant,  et  quia  sub  lucem  pabulatum 
lignatumque  et  praedatum  quidam  dilapsi  fuerant,  neglecta  magis 
omnia  ac  soluta  invenere,  armatantum  in  slalionibus  posita,  mili- 
tes inermes  aut  humi  sedenles  accubantescjuc  aut  obambulantes 
ante  vallum  portasque.  [9]  Cum  his  tamsecuris  solutisque  Romani 
calentes  adiiuc  ab  recenti  pugna  ferocesque  Victoria  proelium 
ineunt.  Itaque  neqnaquani  resisli  in  portis  potuit.  Intra  portas, 
concursu  ex  totis  castris  ad  primum  clamorem  ettumultiim  facto, 
atrox  proelium  oritur.  [lOj  Diu(|iie  tenuisset,  ni  cruenta  scuta 
Romanorum  visa  indicium  alterius  cladis  Poenis  atque  inde  pavo- 
rem  injecissent.  [llj  Hicterror  in  fugam  avertit  omnes;  ell'usique, 
quaiter  est,  nisi  quos  caedes  oppressit,  exuuntur  castris.  Ha  nocte 
ac  die  bina  castra  bostium  expugnata  ductu  L.  Marcii.  [12J  Ad 
triginta  septem  milia  bostium  caesa  auctor  est  Glaudius,  qui  anna- 
les Acilianos  ex  Graeco  in  Latinuin  sermonem  vertit,  captos  ad 
mille  octingentos  triginta,  praedam  ingentem  parlam  ;  [13J  «  in  ea 
fuisse  clipeum  argeiiteum  pondo  centnm  triginta  septem  cum 
imagine    Rarcini    llasdrubalis  ».  [14J   Valerius  Antias  una  castra 


:'i]     Velut,    etc.,    «     coiiiine   s'ils  tapsi  fuei'fuit,  \o\.  wwn,  :i  ;  omnia, 

étaient   devenus   étrangers    à    leurs  toutes  les  obligations  de  la   discipli- 

proi)ros    sensations    »,    comme    s'ils  ne;  so/tt/rt,  «  irlàcliées;  »  «r//m  ^n//j//«, 

elaiiîiil    devenus    ineaitables    do  liiMi  les    soldats    s'élaii'nt     contentes    de 

percevoir.  laisser  leurs  aiiues  là  où  ils  auraient 

[0"    Ad    unum,    «    jusipi'au     der-  dn  monter  la  jjarde. 

nier".  lo   Tenuisset.    "   a\M'ail    duré   -> 

17    Quamquam,  «'  et  d'ailleurs  »  ;  (cf.    xxvii,    t;  :    eUM  :  ni.  i.  e.    uisi  ; 

traiiscyr.suni...    ah    Ho/nnnia    fst,   (cf.  risd.  même  coiislruclinn  du  participe 

XXII,  XLVii,  I)  ;   jmwrrnirf,  arriver  que  ci-dessus,  X.\I,  i,  ."•  :  etc. 

avant  eux,  les  devancer  ;  non  /lo-ssel,  \\    Oppug'nata  lemplaf^e  (juelque- 

"  n'aurait  »   pas    pu  ici".  XXIII,  vu,  foi\s  e.iintiinata  (cf.  XXIV.  xx,  ."i). 

Il)  :  etc.).  [I.T  Pondo,    vov.    XXI,    i.xii.   S; 

X]  Quo,  «d'autant  (|ue..  "•.  «6 /(o.s7c,  XXII.  i,  17  :  xxiii,  (i  ;    xxxvii,  .'i. 

i.  e.  (I  Houinni.i;  aljcrani,  s.-e.  ra.stra  ;  [l 'i  Eruptlone,  <•  dans  une  scirlie»; 

snh  lucpoi,  «  vers  le  point  du  jour  »  ;  ainsi,  selon  Valerius  d'Antium,  Mar- 

pa/iultihnn  tiifnalnmipir,  et  /irnetlatuni,  cius  n'aurait  i»as  pris  le  cam|)  d'Ilas- 

supins  ;  pour  l'emploi    irrt'^'u lier  des  druhfil  mais  aurait  repoussé    son  at- 

conjonclions,  cf.   XXI,    xxx,  2  ;  Ui-  ta(iue. 
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Magonis  copia  tradit.  septem  milia  caesa  hostium:  altero  proelio 
^ruptione  pugnatum  cum  Hasdrubale,  decem  milia  occisa,  quat- 
tuor  milia  trecentos  triginta  caplos.  [15]  Piso  quinque  milia  homi- 
num,  cum  Mago  cedentes  nostros  etluse  sequeretur,  caesa  ex  insi- 
diis  scribit.  [16  '  Apud  omnes  magnum  nouien  Marcii  ducis  est.  Et 
verae  gloriae  ejus  etiam  miracula  addunt  ;  «  flammam  ei  contio- 
nanli  fusam  e  capite  sine  ipsius  sensu  cum  niagno  pavore  cir- 
cumsfantium  militum  :  [11]  monimentunique  vicloriae  ejus  de 
Poenis  usque  ad  incensura  Capitolium  fuisse  in  templo  clipenm, 
Marcium  appellatum,  cum  imagine  Hasdrubalis  ». 

[18]  Quietae  deinde  aiiquamdiu  in  Hispania  resfuere,  ulris(iue 
post  tantas  in  vicem  acceptas  inlatasque  clades  cunctantibusperi- 
<;ulum  sunmiae  rerum  facere.  / 

XL.  [1]  Dum  haec  in  Hispania  gerunlur/.Mnrcellus,  captis  Syracu- 
^is,  cum  cetera  inSicilia  tanta  fide  atque  integritate  composuisset 
ut  non  modo  suamgloriam  sed  etiam  inajeslatera  populi  Romani 
augeret,  ornamenla  urbis,  signa  tabulasque.  quibus  abundabant 
Syracusae,  Homam  devexit.  hostium  ({uidem  illa  spolia  et  parla 
belli  jure:  [2]  ceterum  inde  prinmm  initium  mirandi  Graecarum 
artium  opéra  licenliaeque  bine  sacra  profana(iue  omnia  vulgo  spo- 
iiandi  factum  est.jquae  poslremo  in  Homanos  ûeos  inque  lemplum 
id  ipsura  primum,  quod  a  Marcello  eximie  ornatum  est,  vertit.  [3j 
Visebantur  enim  ab  extern is  ad  portam  Capenam  dedicata  a 
M.  Marcello  templa  propter  excellenlia  ejus  generis  ornamenta, 
<juorum  perexigua  pars  comparet. 

[4]  Legationes  omnium  ferme  civitatium  Siciliae  ad  eum  con- 
veniebant.  Dispar  ut  causa  earum,  ita  condicio  erat.  Qui  ante  cap- 


1.");  Efifuse.  «  eud.'soriiie  -  nio-iiiii' 
sequeretur.  lni^  pour  per.tef/iteretur  ; 
ex  insidiis.  ex]ties.>ion  abrégée  au 
lieu  de  caisn  sunt  aliomano  milite  ex 
insidiis  ei/res.to. 

[Itr  Magnum  est  attribut  ;  addunt 
a  pour  sujet  les  historiens  dont  on 
vient  de  parier. 

'\','  Ad  incensuni,etc.,  même  em- 
ploi du  participe  que  ci-dessus 
XX m.  XXXIX.  .")  :  etc. 

i^ls  In  vicem  «  tour  à  tour  «  :  pe- 
riculuui  suïiimne  rerum  jarere.  courir 
le.s  risques  dune  action  décisive. 

XL-XIJ  "i \  Murcellus  achève  la 
conquête  de  la  Sirile. 

XI.  11  Dum,  etc.,  cf.  XXIII.  xi.  1; 
7  ;  etc.  :  .signa  tafndaeqw,  «  à  savoir 
les  statues  et  les  tableaux  »  :  cest 
l'explication  de  ornamet'ta  Trbïs  : 
quidem  illa  rappelle  l'idée  du  mot 
ornamenta,  le  pronom  étant  accom- 


payii--  lie  i/'i,iit'iii.  parce  que  la  parti- 
cule cetcruin  suit. 

•2j  Ceterum,  i.  e.  sed  (cf.  XXI,  ii, 
fi)  ;  inde,  i.  e.  ab  ea  re  :  licentiaeque 
dépend  aussi  d'initinjn  ;  Jiinc,  par 
suite  de  cette  passion  pour  les 
œuvres  d'art  (R.).;  vulgo,  d'une  ma- 
nière générale  ;  spoUandi  complé- 
ment de  Z«ce///m  ;  vertit,  «  se  tour- 
na... "  :  non  contents  de  piller  les 
temples  grecs,  les  amateurs  d'œuvres 
d'art  en  vinrent  à  piller  les  temides 
romains  eux-mêmes  et  particulière- 
ment celui  que  Marcellus  avait  enri- 
chi de  chefs-d'œuvre  enlevés  à  Syra- 
cuse. 

':i\  Pars,  etc.,  le  reste  a  été  pille. 

''a]  Causa,  la  cause  qu'ils  avaient 
à  jilaider  :  condicio.  la  situation  que 
leur  faisait  leur  conduite  envers 
Rome;  cultiqvr.  hrnoiés  et  fêtés;  de- 
diderat,  avait  forcés  à  se  rendie. 
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tas  Syracusas  aut  non  desciverant  aut  redierant  in  amicitiam,  ut 
socii  fidèles  accepti  cultique  ;  quos  metus  post  captas  Syracusas 
dediderat,  ut  victi  a  victore  leges  acceperunt.  [SJErant  tamenhaud 
parvae  reliquiae  belli  circa  Agrigentum  Romanis,  Epicydes  et 
Hanno  duces  reliqui  prioris  belli  et  tertius  novus  ab  Hannibale  in 
locum  Hippocratis  missus,  Libyphoenicum  generis  Hippacritanus 
—  Muttinen  populares  vocabant  —,  vir  inpiger  et  sub  Hannibale 
niagistro  omnes  belli  artes  edoctus  [6JHuic  ab  Epicyde  et  Hannone 
Numidae  dati  auxiliares,  cum  quibus  ita  pervagatus  est  hostium 
agros,  ita  socios  ad  retinendos  in  fide  animos  eorum  ferendo  in 
tempore  cuique  auxilium  adiit,  [1]  ut  brevi  tempore  totam  Sici- 
liam  inipleret  nominis  sui,  nec  spes  alla  major  apud  faventes rébus 
Cathaginiensium  esset.  [8]  Itaque,  inclusi  ad  id  tempus  moenibus 
Agrigenti  dux  Poenus  Syracusaniisqiie.  non  consilio  Muttinis  quam 
fiducia  magis,  ausi  egrecii  extra  muros,ad  Himeram  amnem  posue- 
runt  castra.  [9]  Quod  ubi  periatum  ad  Marcellum  est,  extemplo 
copias  movit  et  ab  hoste  quatluor  ferme  milium  intervallo  conse- 
dit,  quid  agerent  pararentve  expectaturus.  [10]  Sed  nullum  neque 
locum  neque  tempus  cunctationi  consiliove  dédit  iMiittines,  trons- 
gressus  amnem  ac  stationibus  iiostium  cum  ingenti  terrore  ac 
tumultu  invectus.  [11]  Postero  die  prope  justo  proelio  compulit 
hostes  intra  munimenta.  Inde  revocatus,  seditione  Numidarum  in 
castris  facta,  cum  treceuti  ferme  eorum  Heracleam  Minoam  con- 
cessissent,  ad  mitigandos  revocandosque  eos  profectus  magno 
opère  monuisse  duces  dicilur,  ne  absente  se  cum  hoste  manus 
€onsererent.  [12]  Id  ambo  ae-^re  passi  duces,  magis  Hnnno,  jam 
ante  anxius  gloria  ejus:  «  Muttinen  sibi  modum  facere,  degenerem 
Afrum  imperatori  Carthaginiensi  misso  ab  senatu  populo([ue  !  >> 
[13]  Is   perpulit  cunctantem   Epicyden,  ut  transgressi  llumen  in 


[5]  Reliqui  sp  rai»i)orte  ;'i  (/z/cs.  si/io,   un    iilaii    de    caiiii)af^ne  (R.)  : 

[ti^  Cum  quibus,  vov.  XXI.  XI,, ','  ;  slutioni/jus    au    lieu    de  in  stnfiones. 

XLiv,  f)  ;  etc.  ;    fernidô,   au    lieu    de  cf.  XXIII,  xxiv,  11  :  etc. 

fei^ens  (cf.  XXIV,  xxvi.  II  ;  etc.)  ;  *)/  [Uj  Justo  «  en  rè^Me  »  ;  profectus, 

tempore,  «  au  luoiiient  voulu.  »  «  en  partant  >.  cf.   xi,  'JO  ;   duces,  i.e. 

[7]     Nominis     sui,     coini)lénient  Ilauuonnn  et  Iipicyd^-n. 

iVimplerel  (cf.    Cic,    in     Verr.,  11,1,  [l'2^  Magis,    sunjdéez   (/unm  Epicy- 

11!)      aliii,    antre    (jue     celui     qu'on  des  ;eju.s,  i.    e.    Muttini.s;   sibi    ren:- 

avait    en    Multiin'-s  :    fm-enles,    bien  place  mihi  du    style    direct  :    modum 

(lu'einidoyé  sui  slantivement,  conser  facere,  «    faire    là    loi  »  ;    deueneren) 

ve  sa  construction    verbale.  Afnim,  api»osition  à  Muttinen  ;  impt- 

[<S'  Non...  magis,  i.  e.  minus  elinvi,  vntori,  etc.,  apposition  à  sif)i. 

«  moins  encore  »  ;   ronsilio  Muttinis,  [VA]  Nam.  etc..  au   style  direct  il  y 

en  suivant  le  conseil  donné  i)ar  Mul-  aurait  :«  Nam    si    Muttinen  opperi- 

tinès  ;  fiducia,    à    cause    de    la  con-  mur,    et    secunda    fortunae     puyna 

liance  qu'ils  avaient  en  Muttinès.  evenerit,  liaml  dubie  Mullinis  gloria 

[9]  Intervallo     voy.    Ces.,    U.    G.,  rvil  »■  secunda,  "    dune   manicre  fa- 

III,  17.  .)  ;    e.rjtectalurus   voy.  xxvii,  vorable    »,     même    constiuction    de 

1"  :  etc.  l'adjectif  que  ci-dessus  VI,  ti:  X vin,  1; 

Ifl    Locum,  i.  e.  ocrasionem  :  con-  etc. 
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aciem  exirent  :  «  Xam  si  Muttinen  opperirentur,  et  secunda  pugnae 
fortuna  evenisset.  haiid  dubie  Muttinis  gloriam  fore  ». 

XLI.  [Ij  Enimvero  indigaum  ratus  Marcellus  se,  qui  Hannibalem 
suLnixum  Victoria  Cannensi  ab  Nola  reppiilisset,  his  terra  marique 
victis  ab  se  hostibus  cedere.  arma  propere  capere  milites  et  ellerri 
-iîrna  jubet.  [2]  Instruente  exercitum,  decem  eil'usis  equis  advolant 
X  hostium  acie  Numidae  nunliantes  populares  siios,  primum  ea 
-t'ditione  motos,  qiia  trecenti  ex  numéro  suo  concesserint  Hera- 
leam.  [3J  dein  quod  praefectuai  suum  ab  obtrectantibus  ducibus 
gioriae  ejus  sub  ipsam  certaminis  diem  ablegatum  videant,  quie- 
turos  in  pugna.  [4J  Gens  fallax  promissi  fidem  praestitit.  Itaciue  et 
Romanis  crevit  animus  nuntio  céleri  per  ordines  misso,  destitutuni 
ab  équité  liostem  esse,  quem  maxime  timuerant.  et  terri li  liostes. 
^-il  praeterquam  quod  maxima  parte  virium  suarum  non  juvaban- 
lur,  timoré  etiam  incusso,  ne  ab  siionietipsi  équité  ojtpugnarcntur. 
,^6!  Itaque  baud  magni  certaminis  ïuii  proelium  :  primus  clamor 
atque  inpetus  rem  decrevit.  Numidae  cum  in  concursu  quieti  ste- 
tissent  in  cornibus,  ut  terga  dantes  suos  viderunt,  fugae  tantum 
parumper  comités  facti,  [1]  postquaui  omnes  Agrigentum  trepido 
agmine  petentes  viderunt.  ipsi  metu  obsidionispassim  incivilates 
proxumas  dilapsi.  Mulla  milia  hominum  caesa,  capla  sex  milia  et 
octo  elephanti.  Haec  ultima  in  Sicilia  Marcelli  pugna  fuit.  Victor 
inde  Syracusasrediit. 

[8]  Jam  ferme  in  exilu  annu^  eral  ;  itaque  senatus  Romae  decre- 
vit, ut  P.  Cornélius  praetor  litteras  Capuam  ad  consules  mitteret: 
[9J  «  dum  Hannibal  procul  abesset,  nec  ulla  magni  discriminisres 
ad  Capuam  gereretur,  aller  eorum,  si  ita  videretm-.ad  magistratus 
subrogandos  Romam  veniret  ».  [lOJ  Litteris  acceptis,  inler  se  con- 
sules compararunt.  ut  Claudius  comitia  perficeret.  Fulvius  ad 
Capuam  maneret.  [11]  Consules  Claudius  creavit  Cn.  Fulvium  Cen- 
tirnalum  et  P.  Sulpicium  .Servii  filium  Galbam.  qui  nullum  antea 


XI. I      I      Enimvero.     "     itour    le  <lécisivo  »  :  «//er  eo^-î/m,  au  lieu  do/- 

coup  «.  feruler.  <-    l'un   ou   l'autre    »  ;    cotte 

[V  Instruente,  s.-e.  eo.  cf.  ix.  !:>  ;  ]iroi>o?ition  dépend  de  ut  sous-cnten- 

e/fusis  Pleins,  au  g^aloj».  du  avec  litteras...  mitteret,  «  un  uies- 

;^j  Praefectum  suum,   Mnllim'^s  :  sage  ordonnant  (jue...  »  ;    -li  ita   vi- 

su/j.  «  vers  ><     cf.    ]>'>    locutions  sitO  deretur,  «  si  tel  était  leur  avis  «  ;  ad 

lucem.  ■otli  idptii  temint.s.  mafiistralics  auljrofjnndos,  «    itour  pro- 

'r  Promissi  fidem  praestitit,  <' se  céder  à  léioction   de    nouveaux  nia- 

montra  liiiil."  à  sm  pifiiuésse.  »  gistrals  ». 

.'.  Etiam    répond    a    praeterquam  10]   Compararunt   (voy.     XXIV, 

quod...  x.  •,'),  «  se  mirent  d'accord  »,  exi)re.-- 

7]  Metu    obsidionis.     craignant  sion  consacrée  en  pareil  cas. 

détre  bloqués  ilans  Agrigente.  [W  Gessisset.  est  au  subjonclif, 

[U]  Magni  discriminis  res,  «action  parce  que  ^«i  équivaut  à  «bien  qu'il.» 
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nelius  Lenlulus,  M.  Cornélius  Gethegus,C.  Sulpicius,C.  Calpurntus 
Piso.  [13]  Pisoni  juris  dictio  urbana,  Sulpicio  Sicilia,  Cethego  Apu- 
lia,  Lentulo  Sardinia  evenit.  Consulibus  prorogatum  in  annum 
imperium  est. 


[13'  Consulibus,  les  consuls  dont    anmwi,    pour   une  année  ;  imperium, 
les    pouvoirs    allaient    expirer  ;    in    leur  connnandenient  militaire. 
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Hannibal  ad  tertium  lapidem  ab  urbe  Roma  super  Anienem  ca- 
«;tra  posuit.  Ipso  ciim  duobiis  niilibus  equitum  usqiie  ad  ipsam 
Capenam  portain.  ni  siliiin  urbis  exploraret,  obequitavit.  Et  ciiiii 
per  triduuiii  iii  acietii  utrimque  exeicitiis  omiiis  descendisset. 
certamen  teinpf'stas  direiiiit:  nam  ciiin  in  castra  redissel,  stalini 
serenitas  erat.  Capua  cai)ta  est  a  Q.  Fulvio  et  A  p.  Claudio  consn- 
libus.  Principes  Cnmpaiiornni  veneno  sibi  nmrtein  conscivernnt. 
Cnm  senatus  Canipanuruin  deli^atns  esset  ad  palus,  nt  secnri  leri- 
retur.  litteras  a  senatn  niissas  Q.  Fnlvins  consnl.  qnibns  jubebatnr 
parcere,  ante(|uam  legeret,  in  sinn  itosnit  et  le^^e  agi  jnssit  et  sup- 
plicium  peregit.  Curn  comitiis  apud  i»opiihun  auaereretur,  oui 
mandaretur  llisiianiarnm  inipcriuni,  nullo  id  volente  susciiicre 
P.  Scii»io.  P.  filins  ojus,  (jni  in  llis|t;inia  cecidcrat.  prolessns  ( -^-t  se 
îturuin  et  snllragio  p.ipuli  consensuqne  onininni  inissns  N'>\ani 
Carthapinem  expnpnavit.  cuni  haberet  annos  quattuor  et  viginti 
videreturqne  <livina  slirjte  creatus.  quia  et  ipse.  postqnam  togani 
iicceperat,  colidie  in  Capitolio  erat,  et  in  cubicnlo  niatris  ejus  an- 
guis  saepe  videbatnr.  lies  piaeterea  gestas  in  Sicilia  continet  et 
amicitiam  cuni  Aetolis  junctam  bellumque  gestuni  adversus  Acar- 
nanas  et  Philippuni,  Macedoniae  regem. 

1.  [1]  Cn.  Fnlvins  Gentinialns  P.  Snlpicins  Galba  consnles  cura 
idibus  Martiis  niagistratum  inissent.  senatn  in  Capitolium  vocato, 
de  re  publica,  de  adniinistralione  belli,  de  provinciis  exercili- 
busque  patres  consulnerunt.  [2]  Q.  Fulvio  Ap.  Claudio,  prioris 
anni  consulibns,  prorogatum  iinperium  est  atque  exercitus,  quos 
habebant,  decreti  arljectninque,  ne   a    Capua,  quani    obsidebant, 


I.  Les  nouveaux   consuls  entrent  en  xxvi,  ô);  vocato,  i.   e.  convocato ;  de 

charge;   répartition  des  provinas.  provinciis,  sur  la  répartition  des  pro- 

I  [1]  Consnles,  vov.  XXI,  xv,  '•  et  vinces. 

r.  pour  lomission  de  la   conjonction  [-i]  Prorogatum, etc.,  Qn  continua 

<;opuIative  (cf.  ci-après,  S'2i.  vcyez  ci-  leurs  pouvoirs  (cf.  .XXVII,  xxii,  4;  ; 

^lessus.  XXI,  XV,  'j  :  in  Capitolium,  la  jjrius'^uam.  etc.,    il  y    aurait  au  style 

première  réunion  du  Sénat  convo(iué  direct  :  «  Ne  a  Capua,  quarn  obside- 

par  les  nouveaux  consuls  a  lieu  ré-  lis.  prius  abscesseritis  quam   expu- 

^ulièrement  au  Capitole  (cf.  ci-après,  gnaveritis  <-. 


A.   (-.11 1; 


!11 


LIBER    XXY 


381 


abscederent  priiis  quam  expugnassent.  [3]  Ea  tain  cura  maxime 
intentes  habebat  Romanos,  non  ab  ira  tantum,  quae  in  nuUam 
umqiiam  civitatem  justior  fuit,  quam  quod  urbs  tam  nobilis  ac 
potens,  [4]  sicut  defectione  sua  traxerat  aliquot  populos,  ita  re- 
cepta  inclinatura  rursus  animos  videbatur  ad  veteris  imperii  re- 
spectuni.  [o]  Et  praetoribus  prioris  anni,  M.  Junio  in  Etruria, 
P.  Sempronio  in  Gallia,  cum  binis  legiônibus,  quas  habueranl, 
prorogatum  est  imperium  ;  [6]  prorogatum  et  M  Marcello,  ut  pio 
consule  in  Siciiia  reliqua  belli  perficeret  eo  exercitu,  quem  habe- 
ret  :  «  [1]  si  supplemento  opus  esset,  suppleret  de  legiônibus,  qui- 
bus  P.  Cornélius  propraetor  in  Siciiia  praeesset,  [8j  duni  ne  queni 
militem  legeret  ex  eo  numéro,  quibus  senatus  missionem  redi- 
tumque  in  patriam  negasset  ante  belli  fînem  ».  G.  Sulpicio,  cui 
Siciiia  evenerat,  duae  legic^aes,  quas  P.  Cornélius  habuisset,  de- 
cretae  et  supplementum  de  exercitu  Cn.  Fulvii,  qui  priore  anno 
in  Apulia  foe<le  caesus  fugatusque  erat.  [lOJ  Unie  generi  militum 
senatus  eundem  ([iiem  («annensibus  finem  statuerat  militiae.  Ad- 
ditum  etiam  utroruni'^iue  ignominiae  est,  neinoppidis  hiberna- 
rent  ueve  hiberna  propius  ullam  urbem  decem  milibus  passuum 
aediticarent.  [H]  L.  Cornelio  in  Sardinia  duae  legiones  datac^ 
qnibus  Q.  Mucius  prarfnerat;  supplementum,  si  opus  esset,  con- 
sules  scribere  jussi.  [12J  T.  Olacilio  et  M.  Valerio  Siciliae  Grae- 
ciaeque  ora  cum  legiônibus  classibusque,  quibus  [U'aeerant^ 
decrctae;  quinqjiaginta  (irnecia  cum  legione  una,  centum  Siciiia 
cum  (luabus  legiônibus  liabebant  naves.  [13J  Tribus  et  viginti  le- 
giônibus Romanis  eo  anno  brllum  terra   marique  est  geslum. 


[Hj    Non...   tantum    (i,   e.  Inm). 


quam    qi 


)il...;     ('(juivaut    à    miitns 
quam  quod.,.;  ah   ù'a,  voy.  XXI,  i.iv, 
(i;  XXII,  xxxiv,  etc. 

['«'  Traxerat,  suppléez  ad  Carthn- 
giviriiS''s ;  nliquol,  «un  a-^spz  {îiaiid 
nombre  di'...  »  ;  rccepta,  i.  e.  .si  re- 
cepta  l'sset;  rursus,  <•  en  sen.s  con- 
traire ". 

[.')]    Binis,  «  deux   pour  chacun  ». 

[<i]  Et,  i.  e.  etiam  ;  reliqua  belli  lai) 
lieu  (le  rcliquum  belli),  voy.  XXI, 
XXXV,  Il  ;  elc. 

[71  De,  "  en  prélevant  dans...  " 

[8]  Ex  60  numéro,  attraction  bien 
connue  pour  ex  eorum  immcro.  .  ;  de 
là  qutnis,  t\m  suit;  ante  belli  finem, 
voy.  XXIII.  XXV,  7-8. 

l!)l  Habuisset,  subjonctif  du  style 
indirect  d(''|)('ndanl  de  der relue ;priore 
anno, \u)y.  XXV,  \\,  IJ  gniv.;  /'orde, il 
avait  donné  Texeniple  de  la  l.lclieté. 


Ju]  Cannensibus,  aux  soldats 
vaincus  à  Cannes;  finem. ,.  militiaet 
ils  ne  devaient  être  lil)erés  qu'à  la 
lin  de  la  {,'uerre  ;  adilitum...  e^t  a 
pour  sujet  lo^;ique  la  proposition 
/»/•...  hibfrnarent,  -  !a  défense  li'hi- 
verner...  •>  ;  atrorumque,  au  pluriel 
parce  qu'il  s'agit  de  deux  catégories 
de  soldats,  ceux  de  Cannes  et  ceux 
d'Ilerdonée  ;  ignominiae,  ■<  à  la  peine 
infamante  »  ;  propius  se  construit 
comme /''•oy)<'  (de  là  l'acrnsatif  «/Aenj). 
mais  garde  sa  valeur  de  comparatif 
(de  là  le  complément  decem  tnilibus 
passwtm). 

[IJ]  Quibus  praeerant,  c'est  ici 
une  reniar<|ue  incidente  de  Tile- 
I.ive  (de  là,  l'indicatif)  et  non  pas, 
comme  ci-iirssus,  ?;  !j,  une  expres- 
siiin  empnuilée  aux  termes  mêmes 
du  sénatusconsuUe. 
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II.  [1]  Principio  ejus  anni  cum  de  litteris  L.  Marcii  referretur, 
res  gestae  magnificae  senatuivisae;  titulus  honoris,  quod  imperio 
non  populi  jussu,  non  ex  auctoritate  patrum  dato  «  propraetor 
senatui  »  scripserat,  magnam  parfera  horainum  ofîendebat  :  «  [2] 
rem  mali  exempli  esse,  imperatores  legi  ab  exercitibus  et  sol- 
lemne  auspicandorum  comitiorum  in  castra  et  provincias  procul 
ab  leîîibus  magistratibOsque  ad  railitarem  temeritatem  trans- 
ferri.  »  [3]  Et  cura  quidam  référendum  ad  senatum  censerent, 
melius  visum  ditïerri  eam  consultationem,  donec  proficiscerentur 
équités,  qui  ab  Marcio  litteras  attulerant.  [4]  Rescribi  de  frumento 
et  vestimentis  exercitus  placuit  eam  utramque  rem  curae  fore 
senatui  :  adscribi  autem  <'  propraetori  L.  Marcio  »  non  placuit,  ne 
id  ipsum.  quod  consultationi  reliquerant,  pro  praejudicato  ferret. 
[5]  Dimissis  equitibus  de  nulla  re  prius  consules  rettulerunt,  om- 
niumque  in  unum  sententiae  congruel)ant,  agendum  cum  tribunis 
plebis  esse,  primo  quoque  tempore  ad  plebem  ferrent,  quem  cum 
imperio  mitti  placeret  in  Hispaniam  ad  eum  exercituQi,  cui  Gn. 
Scipio  imperator  praefuisset.  [GJ  Ea  res  cum  tribunis  acta  promul- 
gataque  est. 

[Ij  Sed  aliud  certamen    occupaverat    animos.  G.    Sernpronius 


II-III.  Affaires  diverses  ;  procès  de 
Cit.  Fttlvius. 

II  [1]  Litteris,  le  message  par  le- 
quel il  annonçait  sa  victoire{cf.XXV, 
ch.  xxx);  referretur,  «  on  mettait  à 
l'ordre  du  jour...»;  titulus  (au  lieu 
de  sed  titulus  :  honoris j.  <■  la  suscrip- 
lion  ./..  Mnrcius  propraelor  senatui 
snlutem]  faisant  mention  d'un  titre 
officiel  »  ;  im/jerio...  dulo.  il  avait 
reçu  son  commandement  du  suffrage 
de  ses  soldats  fcf.  XXV,  xxxvii,  h 
suiv.)  et  non  d'un  sénatus-consulte 
ou  d'un  vote  populaire. 

[2]  Esse,  cette  proposition  infini- 
tive  dépend  de  censebant,  dont  l'idée 
est  impliquée  dans  ma(/nam  partem 
hominum  offendebal;  sollemne,  subs- 
tantif ;  auspicandorum  comitiorum,  au- 
cune assemblée  ne  pouvait  se  tenir, 
sans  que  les  auspices  eussent  été  pris 
selon  les  formes  solennelles;  milita- 
rem  temej'itafem.  VéiouTderie  des  sol- 
dats risquait  d'omettre  une  des  forma- 
lités requises  par  la  loi  religieuse. 

[3]  Référendum  (s.-e.  fsse),  -qu'il 
fallait  metire  la  (juestion  aux  voix, 
donec,  .  en  attendant  le  jour  fixé 
pour  le  départ...  «  ;  «6  Marcio,  »  de  la 
part  de  Marcius  ». 

y  Rescribi  (passif  impersonnel), 

qu'on  réi)ondît  à  Marcius  au  sujet 


de...  »;  exercitus,  suppléez  Hispa- 
niensis;  ascribi  (passif  impersonnel), 
etc.,  «  que  dans  l'en-lête  du  message 
on  n'ajoulAt  pas  au  nom  de  Marcius 
le  litre  de  propréteur  »  ;  id  ipsum,  le 
fait  même  de  lui  donner  ce  litre; 
quod...  reliquerant  dépend  de  pro 
praejudicato  ferret. 

' 'i  Prius,  suppléez  7Wfl?n  de  L.  Mar- 
cn  litteris;  in  unum  «  à  cel  avis 
unique  -  est  expliqué  i)ar  ayendum... 
esse,  etc.  ;  aqendum  cum  tribunis... 
esse,  «  qu'il  fallait  se  mettre  en  rap- 
port avec  les  tribuns...  »  ;  ferrent  (en- 
tendez ut  ferrent...)  dépend  de  l'idée 
impliquée  dans  agendum...  esse,  qui 
est  celle  d'une  invitation  à  prendre 
telle  mesure  ;  primo  quoque  tempore, 
voy.  XXIII,  XI,  0;  ad  plebem  ferrent, 
présenter  au  peuple  la  proposition 
sur  laquelle  il  est  appelé  à  voter; 
quem,  etc.,  l'interrogation  indirecte 
dépend  de  l'idée  de  rogarent  impli- 
quée dans  ad  plebem  ferrent;  prae- 
fuisset. subjonctif  du  style  indirect; 
promulyata...  est,  a  fut  publiée  et 
affichée.  -> 

[T  Die  dicta,  i.  e.  cum  diem  di- 
xisset,  "  après  avoir  fixé  le  jour  de 
son  accusation  »  ;  ob  exercitum... 
amissum,  voy.  XXI,  l,  5;  pour  le 
fait,  cf.  XXV,  XX,  6  suiv. 
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Blaesus,  die  dicta,  Cn.  Fulvium  ob  exercitum  in  Apulia  amissum 
in  contionibus  vexabat,  «  multos  imperatores  temeritate  atque 
inscitia  exercitum  in  locuni  praecipitem  perduxisse  »  dictitans, 
«  [8]  neminem  praeter  Cn.  Fulvium  ante  conrupisse  omnibus  vitiis 
legiones  suas,  quam  proderet  ;  itaque  vere  dici  posse  prius  eos 
périsse,  quam  vidèrent  hostem,  nec  ab  Hannibale,  sed  ab  impera- 
tore  suo  victos  esse.  [9]  Neminem,  cum  suffragium  ineat,  satis 
cernere,  cui  imperium,  cui  exercitum  permittat.  Quid  interfuisse 
interTi.  Sempronium  et  Cn.  Fulvium!  [10]  Ti.  Sempi-onium,  cum 
ei  servorum  exercitus  datus  esset,  brevi  eifecisse  disciplina  atque 
iniperio,  ut  nemo  eorum  generis  ac  sanguinis  sui  memor  in  acie 
esset,  praesidio  sociis,  hostibus  terrori  essent  ;  Cumas,  Beneven- 
tum  aliasque  urbes  eos  velut  e  faucibus  Ilannibalis  ereptas  populo 
Romano  restituisse  ;  [11]  Cn.  Fulvium  Quiritium  Homanorum 
exercitum,  honeste  genitos,  liberaliter  educatos  servilibus  vitiis 
imbuirse.  Ergo  eifecisse,  ut  féroces  et  inquieti  inter  socios,  ignavi 
et  inbelles  inter  hostes  essent,  nec  impetum  modo  Poenorum,  [12] 
sed  ne  clamorem  quidem  sustinere  possent.  Nec  hercule  mirum 
esse  cessùse  milites  in  acie,  cum  primus  omnium  imperator  fu- 
geret  ;  [13]  magismirari  se  aliquos  stantescecidisse,  et  nononmes 
comités  Cn.  Fuivi  fuisse  pavoris  ac  fugae.  C.  Flaminium,  L.  Pau- 
lum.  L.  Postumium,  Cn.  ac  P.  Scipiones  cadere  in  acie  maluisse 
quam  deserere  circumventos  exercitus  ;  [14]  Cn.  Fulvium  prope 
unum  nuntium  deleti  exercitus  Romam  redisse.  Facinus  indignum 
esse  Cannensem  exercitum,  quod  ex  acie  fugerit,  in  Siciliam  de- 
portatum,  ne  prius  inde  dimitlatur,  quam  bostis  ex  Ilalia  deces- 
serit,  et  hoc  idem  in  Cn.  Fulvi  legionibus  nuper  decretum  ;  [15] 
Cn.  Fulvio  fugam  ex  proelio  ipsius  temeritate  commisso  impu- 
nitam  esse,  et  eum  in  ganea  lustrisque,  ubi  juventam  egerit, 
senectutem  actiirum.  [16]  milites,  qui  niliil  aliud  peccaverint, 
quam  rpiod  imperatoris  similes  fuerint,  relegatos  [irope  in  exilium 
ignominiosam  pati  mililiam.  Adeo  imparem  libertateni  Romae 
diti  ac  pauperi,  lionorato  atque  inbonorato  esse!  » 


s]  Neminem    s'oppose   à    multos:  [[^]  Deleti,  voy.   XXI,  i,  ;"i  ;    etc.; 

c'est  comme  s'il  y  avait    sed    netni-  >ie\  i.  e.  ila  ne,  cf.  XXV,  xi,  7  ;  in... 

nem...                      *  /rf/îô»//;»»,  «  à  propos  des  légions. ..^>; 

[9]  Satis  cernere,  -<  chercher  suf-  pour  le  fait,  voy.  ci-<lessus,  i,  lu. 

fisammeiit  à  se  rendre  compte...  ».  [li)]  Cn.  Fulvio,  l'opposition  avec 

[10]  Servorum,  sur  la  comi)Ofition  ce  (pii  précède    est  mai^iuée   sufli- 

de  l'armée  de  Gracchus,  voy.  ci-dess.  samnieut  par  le  mouvement   mémo 

XXIII,  XXXV, 7-9  ;  XXIV,  XIV, ;<suiv.  de  la  phrase    (cf.   ci-dessus.    §    il); 

[11]    Cn.    Fulvium,    i.    e.    at  Cn.  jurentd/n,  nu    lieu  (\e  Jnveniutem,  esi 

FmZu/î/?»  (cf.ci-après,  §  15):  liberaliter,  archaïque  et  ]ioétique'. 

«comme  il  conviiMit  à  des  honunes  [l(i]  Honorato,   •  pour  un  honune 

libres  >•  ;    nec...  modo...   sed  ne.,   qui-  revêtu  d  une  dignité  ». 
dem,  vov.    XXV,  xxi.  7. 
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III.  [1]  Reus  ab  se  culpam  in  milites  traasferebat  :  «  eos  fero- 
citer  pugnam  poscentes  productos  in  aciem,  non  eo  quo  voluerint, 
quia  sérum  diei  fuerit.  sed  postero  die.  et  tempore  et  loco  aequo 
inslructos.  seu  famam  seu  vim  hostium  non  sustinuisse.  [2]  Cum 
etîuse  omnes  fugerent.  se  quoque  turba  ablatum,  ut  Varronem 
Cannensi  pugna.  ut  multosaliosimperatores.  [3]  Qui  autem  solum 
se  restantem  prodesse  rei  publicae,  nisi  si  mors  sua  remedio  pu- 
bliais cladibus  futura  esset.  potuisse?  [4]  Non  se  inopia  commea- 
tus  in  ioca  iniqua  incaute  deductum,  non  agmine  inexplorato 
euntem  insidiis  civcnmventiun  ;  vi  aperta,  armis,  acie  victuni.  Nec 
suorum  animos  nec  hostium  ia  potestate  habuisse  :  suum  cuique 
ingenium  audaciam  aut  pavorem  facere.  »  [5]  Bis  est  accusatus 
peruniaque  anf[uisitum  ;  tertio  testibus  datis,  cum,  praeterquam 
quod  omnibus  probris  onerabatur,  jurati  permulli  dicerent  fugae 
pavorisque  initium  a  praetore  ortum,  [6]  ab  eo  desertos  milites, 
cum  haud  vanum  timorem  ducis  crederent,  terga  dédisse,  tanta 
ira  accensa  est,  ut  capite  anquirenduua  contio  succlamaret.  ["iJDe 
eo  quoque  novum  certamen  ortum;  nam  cum  bis  pecunia  anqui- 
sisset,  tertio  capitis  se  anquirere  diceret,  [8]  tribuni  plebis  appel- 


III 


Reus, 


laccusé  ■>  ;    Iratts- 


ferebat,  il  sagit  des  propos  que 
tenait  Fulvius  dans  les  réunions  qui 
avaient  lieu  régulièrement  avant  le 
jour  fixé  pour  le  jugement;  eos  dé- 
pend de  l'idée  de  direbat  impliquée 
dans  le  verbe  précédent:  sérum  dici 
(voy.  XXV,  xxxvni,  2:'.),  <•  une  heure 
avancée  du  jour  »  :  famam,  «  la  ré- 
putation ». 

V  Eflfase,  «  en  désordre  et  à 
toutf'S  laniiies  ». 

H"  Qui  adverlie),  i.  e.  quomodo: 
nisi' si  i  pléonasme  de  la  langue  fami- 
lière), expression  ironique:  «  à  moins 
qu'on  ne  prétende  que  sa  mort  eût 
été  le  salut  de  l'Etat  »  (supposition 
absurde)  ;  potuisse  remplace  potui 
"  aurais-jo  pu...?  >•)  du  style  direct. 

'4"  Inopia  (i.  e.  propter  inopiam, 
ci'.  XXV.  xxxvni,  20.  etc.), il  n'avait 
point  négligé  d'assurer  l'approvi- 
sionnement de  son  arnwe  et  n'avait 
point  été  forcé  par  conséquent  à  en- 
gager ses  soldats  sur  un  terrain  dé- 
favorable pour  leur  procurer  des 
vivres;  inexplorato,  «  sans  avoir 
éclairé  sa  marche  »  (cf.  XXIII, 
XLII,  9). 

'k'  Suorom  animos,  «  le  carac- 
tère de  ses  soldats  "^■.  iufjenium,  «  dis- 
positions naturelles  ». 

r5]Pecunia...anquisitum'e5/.s.e.), 


tour  impersonnel  :  "  on  fit  l'enquête 
prescrite  pour  l'application  de 
l'amende  réclamée  »  (terme  juri- 
(iique);  testibus  datis,  «  les  témoins 
ayant  été  produits  de  part  et 
d'autre  »  ;  Jurati,  «  sous  la  foi  du 
serment  »  :  fuf/ae  pavorisque,  «  de  la 
peur  qui  avait  firovoquée  la  déroute». 

;•;]  Ab  80  desertos,  «  (jue  c'était 
seulement  après  avoir  été  abandonnés 
par  lui...  "  ;  haud  vanum,  litote  pour 
certum,  ■■  fondée  »;  capite  anquiren- 
dum  (supi)léez  esse),  <■'  qu'il  fallait 
faire  l'enquête  prescrite  pour  l'appli- 
cation de  la  peine  de  mort.  » 

[7]  De  eo  quoque,  «  sur  ce  point 
encore  ■•;  ceriamen,«  débat»,  «  con- 
flit »  :  bis,  «  deux  fois  »,  dans  deux 
assemblées  (il  y  en  avait  ordinau'e- 
ment  trois,  séparées  par  un  inter- 
valle de  neuf  jours);  pecunia  anqui- 
sisset  s.-e.  Blaesus  ;  tertio,  «  la  troi- 
sième fois  »  (dans  la  troisième  as- 
semblée) :  capitis...  anquirere.  au  lieu 
de  ca/j(te  anquirere,  afin  d'éviter  une 
symétrie  trop  parfaite  avec  pecunia; 
lé  génitif  capitis  est  un  génitif  de 
relation  dû  à  l'analogie  d'expres>ions 
comme  damnare,  accusare  (aliquem) 
capitis. 

[8]  Appellatl,  «  auxquels  Fulvius 
avait  fait  appel  »  ;  colley ae,  etc.,. 
construisez   :   neyarunt    se    in    mora 
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lati  collegae  negarunt  se  in  inora  esse,  quo  minus,  quod  ei  more 
majoriini  permissumesset,  seu  legibus  seu  moribus  mallet,  anqiii- 
reret,  quoad  velcapitis  vel  pecuniae  judicasset  privato.  [9]  Tum 
Sempronius  perdueilionis  se  judicare  Cn.  Fulvio  dixit  diemque 
comitiisab  G.  Gaipurnio  praetore  urbano  petit.  [10]  Inde  alla  spes 
ab  reo  temptata  est,  si  adesse  in  judicio  Q.  Fulvius  frater  posset, 
florens  tum  et  fama  rerum  gestarum  et  pi-opinqua  spe  Gapuae 
potiundae.  [II]  Id  cum  per  litleras  miserabililer  pro  fratris  capile 
scriptas  petisset  Fulvius,  negassentque  patres  e  re  publica  esse 
abscedi  a  Gapua,  [12]  postquam  dies  comitiorum  aderat,  Gn.  Fulvius 
exulatuai  Tarquinios  abiit.  Id  ei  justuni  exilium  esse  scivit  plebs. 
IV.  [1]  Inter  haec  vis  omnis  belli  versa  in  Capuam  erat  ; 
obsidebatur  tamen  acrius  quam  oppugnabatur  ;  nec  aut  fa- 
memtolerare  servitia  ac  plebs  poterant  aut  mittere  nuntios 
ad  Hannibalem  per  custodias  tam  artas.  [2]  Inventus  est 
Numida,  qui,  acceptis  litteris,  evasurum  se  professus  prae- 
staret  promissum.  Per  média  Romana  castra  nocte  egressus 
spem  accendilCampanis,  dum  aliquid  viiium  superesset,  ab 


rxse  collet/ae,  etc.  ,  »  déclarèrent 
([u'ils  ne  feraient  pas  obstacle  à 
li'ur  collt.'guo  pour  reuipècher  de...  »; 
aru  lef/ibu.s,  «  soit  confunnément  à 
la  législation  »  (qui  permettait  de 
punir  de  la  peine  capitale  le  crime 
de  haute  trahison)  ;  seu  moribus, 
«  soit  conformément  à  la  coutume  » 
(qui  permettait  d'adoucir  la  peine 
en  ne  requérant  qu'une  amende); 
quoad,  «  en  attendant  (jue...  »  ;  delà 
le  subjonctif;  velcapitis  vel  pecunioe, 
«  sur  la  peine  à  requérir,  la  mort 
ou  une  amende,  à  son  choix  »  ; 
même  emploi  du  génitif  que  ci-des- 
sus, §  7;  Judicasset,  au  plns-que- 
parfait,  parce  que  Hlaesus  d(ut  avoir 
pris  une  décision  sur  la  peine  à  re- 
quérir, avant  de  la  rerpiérir  en  effet; 
prirnlo,  archaïsme  pour  reo. 

l'.i]  Perdueilionis,  «  pour  crime  de 
haute  trahison  «  (génitif  de  cause 
employé  avec  les  vorlies  signifiant 
«  accuser,  condamner,  absuudre,  » 
etc.);  ce  crime  était  puni  de  mort; 
dieni  comiliis,  «  la  fixation  d'un  jour 
pour  les  comicos  »  (expression  con- 
sacrée). 

[lO;  SI,  «  pour  le  cas  où...  »  ;  po- 
tiundae, voy.  XXlil,  XV,  1  :  XXIV, 
xni,  .');  etc.'^ 

[II]  Id,  la  permission  de  quitter 
son  armée  pour  venir  assister  son 
frère;   misorahililer.  «  en  termes  pa- 


thétiques »  ;  a  Capua,  «  d'auprès  de 
Gapoue  »  (dont  il  faisait  le  siège). 

[Vl]  Postquam,  «  quand  il  vit 
que...  »  (cf.  XXV,  xxxui,  8,  etc.); 
exalalum,  exemple  de  i\\\V\n\  justtim, 
«  légal  '>;un  accusé  pouvait  tbiijouis 
se  soustraire  par  l'exil  à  l'applica- 
tion d'une  peine  ;  scivit,  parfait  de 
srisco,  «  décider,  prononcer  ». 

IV-"VI.  Opérations  devant  Capoue. 

IV  [1]  Inter  haec,  i.  e.  interea; 
obsidebatur,  «  elle  était  investie  »  ; 
servitia,  i.  e.  servi  (cf.  XXIV,  xix, 
'2);  tam  artas,  c'est  la  conséquence 
de  ce  qui  vient  d'être  dit  :  ufjsideba- 
tur...  acrius. 

[V,  Inventus  placé  ainsi  en  tète 
de  la  phrase  signifie  «  enfin  il  se 
trouva...  »  ;  eva.sîtrum  se  professus, 
«  ayant  donné  l'assurance  qu'il  sau- 
rait se  glisser  (hois  des  ligues  d'in- 
vestissement) »; /;/-ae«/«rt'/,  au  sub- 
jonctif, parce  que  qui  signifie  lalis 
ut,  «  capable  «le,..  «  ;  l'expression 
prae.staret  promissum  est  faite  sur  le 
modèle  de  /idem  praestare,  «  tenir  sa 
jiarole  ». 

['2]  Per,  etc.,  "  en  passant  au  tra- 
vers (lu  camp  romain  »  ;  eipessus  sert 
de  participe  passé  à  evaderr  :  nccen- 
dit,  Tite-Live  a  une  certaine  jjrédi- 
Ii'ction  pour  ce  verbe  employé  au 
sens  métaphori(iue;  dum  superes.<!et, 
«    tandis   qu'il    leur    restait   encore 
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omni  parte  eruptioiiem  teiiiptandi.  [3]  Ceterum  in  multis 
certa minibus  eqaestria  proelia  ferme  prospéra  faciebant, 
pedite  superabantur.  Sed  nequaiiuam  tani  laetum  vineere 
quam  triste  vinci  ulla  parte  erat  ab  obsesso  et  prope  expu- 
^Miato  hoste.  '[^]  Inita  tandem  ratio  est,  ut  quod  viribus  dee- 
rat  arte  aequaretur.  Ex  omnibus  letrionibuselecti  sunt  juve- 
nes  maxime  vigoreaclevitatecorporum  veloces  ;  eis  parmae 
breviores  quam  équestres  et  septena  jacula  quaternos  longa 
pedes  data  praefixa  ferro,  quale  hastis  velitaribus  inest. 
[^]  Eos  singulos  in  equos  suos  accipientes  équités  adsuele- 
cerunt  et  vehi  post  sese  et  desilire  perniciter,  ubi  datum 
siiinum  esset.  6^  Id  postquam  adsuetudine  cotidiana  satis 
intrépide  lieri  visum  est,  in  campum,  qui  médius  inter  cas- 
tra murumqueerat,  adversus  instructos  Caiiipanorum  équités 
processerunt,  [7]  et,  ubi  ad  conjectum  teli  ventum  est,  signo 
dato,  velites  desiliunt.  Pedestris  inde  aciesex  equitatu  re- 
pente in  hostium  équités  incurritjaculaque  cum  impetualia 
super  alia  emittunt.   8'  Quibus  idurimis  in  equos  virosque 


quelques  forces  »  ;  ce  sul'jonctif  dé- 
pend du  style  indiiecL  qui  se  dégage 
du  sens  même  de  la  phrase. 

:r  Cetenim.  «  d'ailleurs  »  :  pedite. 
«  pour  ce  qui  esl  de  linfantene  »  (re- 
marquez ce  sini^ulier  collectif  et 
l'ablatif  de  relalioûj:  superabantur 
suppléez  a  Itomanis  ,  remarciuez  le 
sMici  de  la  variété  :  Tite-Live  n  a 
irts  voulu  écrire  :  «  Equestria  proe- 
lia ferme  prospéra,  pedestria  minus 
prospéra  laciebant  »  ;  laetum...  erat, 
su]ipléez  Romanis:  pour  les  Rouiains 
il  était  moins  aféable  de  vaincre 
que  pénible  d'être  vaincus...  ;  re- 
marquez que  le  «ujet  logique  de 
cette  phrase  est  Jtomani.  alors  que 
celui  de  la  phrase  précédente  était 
Campani;  «//a />«/-ie (suppléez  virium). 
cf.  XXII.  XLiv,  4:  expugnato,  cf. 
XXV,  xxviii,  7. 

i]  Ratio,  «  une  nouvelle  lac- 
tique "  :  maxime...  veloces,  et  non 
velocissiMi.  parce  que  Tite-Live  tenait 
à  tînir  sa  phrase  par  veloces, 
afin  d'attirer  l'attention  sur  l'agilité 
que  donnait  à  ces  jeunes  gens 
leur  vitesse  jointe  à  leur  force  phy- 
sique: parmae,  boucliers  ronds  en 
cn'n  ;  hreriorcs.  ils  avaient  par  con- 
ï'/'iuenl  moins  de  trois    pieds   (dia- 


mètre de  ceux  dont  se  servait  la  ca- 
valerie romaine);  septena,  «  à  cha- 
cun sept  "  ;  Jacula  (on  attendrait  plu- 
tôt vcruta)  désigne  les  espèces  de 
dards  dont  étaient  arm -s  les  vélites; 
iiuiiternos,  «  de  quatre  pieds  cha- 
cun •'-.praeHxa  ferro,  «  munis  d'une 
pointe  en  ler  »  ;  hcu^tis.  au  datif, 
))arce  que  inest  signifie  à  peu  près  la 
même  chose  que  est. 

'_."•  Equités  est  le  sujet  de  la 
phrase:  rchi.  suppléez  ei{uu;  /lost 
s'^se.  «  en  croupe  »  :  perniciter,  «  pres- 
tement '■  ;  datum  esset,  sul>jonctif  de 
répétition  (cf.  XXIII  xix,  13  ;  etc). 

H]  Intrépide,  «  sans  hésitation  ni 
désordre  »  ;  itistructos,  «  rangés  en 
bataille  »  :  ex  equitatu,  «  sortant  du 
milieu  de  la  cavalerie  »  (R.). 

[7]  Ad  conjectum  tell,  voy.  XXII, 
XV,  S  ;  incurrit...,  emittunt,  à  l'ac- 
cord grammatical  {incurrit)  est  subs- 
titué l'accord  selon  le  sens  {onittunt); 
c'est  un  exemple  du  snuci  qu'a  Tite- 
Live  de  varier  l'e.Kpression;  cum 
impetu.  i.  e.  inter  impetum,  «  tout  en 
chargeant  l'ennemi  »  ;  alia  super 
alia.  cf.  XXII,  vi.  h. 

[8  Quibus.  i.  e.  jaculis;  plurimis, 
«  uii  grand  nombre  »  ;  j)i*^voris  tamen 
plus,    suppléez     quam    fugae ,     dont 
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passim  conjectis  permultos  volneraverunt,  pavoris  tamen 
plus  ex  re  nova  atqiie  inopinata  injectum  est,  et  in  percul- 
sum  hostem  équités  invecti  fugam  stragemque  eoruin  usque 
ad  portas  fecerunt.  [9]  Inde  equitatu  quoque  superior  Ro- 
mana  res  fuit.  [10]  Institutum,  ut  velites  in  legionibus  essent. 
Auctorem  peditum  equiti  inniiscendorum  centurionem 
Q.Navium  ferunt,  honorique  id  ei  apud  imperatorem  fuisse. 
V.  [Ij  Gum  in  hoc  statu  ad  Capuam  res  essent,  Hanniba- 
lem  diversuni  Tarentinae  arcis  potiundae  Capuaeque  reti- 
nendae  trahebant  curae.  ^2]  Vicit  tamen  respectus  Capuae, 
in  quam  omnium  sociorum  hostiumque  conversos  vi débat 
animos,  documento  futuiae,qualemcuinque  eventum  delec- 
tio  ab  Romanis  habuisset.^  [."3]  Igitur  magna  parte  impedi- 
mentorum  relicta  in  Bruttiis  et  omni  graviore  armatu  cum 
deleclis  peditum  equitumque  quam  poterat  aptissimus  ad 
maturandum  iter  in  Campaniam  contendit.  Secuti  tamen 
tamraptim  euntem  très  ettriginta  elephanli.  [4]  In  valle  oc- 
culta post  Tifata  montem  immiiicnlem  Capuae  consedit.Ad- 
veniens  cuiii  castellum  (ialaliain,  piat;sitlio  vi  i»ulso,Gepisset, 


l'idée  se  trouve  d'ailleurs  exprimée 
dans  la  proposition  coordonnée  qui 
suit;  de  plus,  on  connaît  l'emploi  si 
fréquent  chez  Tite-Live  de  la  locu- 
tion pavor  fut/aijne;  ex  re,  «  à  lu 
suite  de  cette  manœuvre  •  ;  et. 
«  et  alors  >•  ;  perculsum  effrayé,  ébranlé 
(par  l'attaque  des  vélites),  inrecti, 
«  ayant  cliargé  »  ;  c'est  le  rôle  ordi- 
naire de  la  cavalerie  d'achever  la 
déroute  de  l'ennemi  entamé  par  l'in- 
fanterie; f'iu/am  .sirayrmijiie  f'ererunt 
(cf.  XXI,  XXXII,  8;  XXXIII,  ii), 
«  mirent  en  fuite  l'ennemi  jusqu'aux 
portes  de  Capoue  et  en  tirent  un 
grand  carna-^e  ». 

[[i]  Quociue,  comme  ils  l'avaient 
été  jusqu'ici  parleur  infanterie. 

[Idj  Institutum  (s.-e.  est),  «  cela 
devint  nue  rcyle  de  l'art  militaire»; 
ut,  «  à  savoir  (lue...»  ;  aurluv  w,  aie. ; 
■'  comme  inventeur  de  la  disjjosilion 
tacti([ue  consistant  à  mêler  ,  etc  . 
on  nomme  (J.  Naviiis...  »;  honori, 
une  disliiiclioii  hoiiorifi(iue  •>. 

V  [1  ;  Diversum,  »  en  des  sens  op- 
posés »,  emi)!oi  familier  à  Tite-Live 
d'un  adjeclif  remplaçantune  expres- 
sion adverbiale  (cf.  XXV,  xix,  (i)  : 
potiiindac,  cf.  m,  1((. 


[2;  Respectas,  «  considération  »;  so- 
ciorum hostiimu/icp,  c'est-à-dire  des 
peuples  (|ui  s'étaient  rangés  du  coté 
de  CarlhaKe  et  de  ceux  (jui  étaient 
restés  tideles  à  Rome;  documento 
fulurae,elc.;  au  style  direct  il  y  au- 
rait :  «  Gapua  documento  erit,  qua- 
lemcuuKpie...  habuerit  •>  (,fulur;iiilé- 
rieur)  :  la  chut»'  de  Capoue  serait 
pour  les  ennemis  d'Hannibal  un  en- 
couragement et  pour  ses  amis  un 
sujet  d'épouvante;  au  contraire,  le 
salut  de  Capoue  donnerait  l'Italie  à 
Hannibal;  tlummD'itu  signitie  à  la 
fois  »  le^on  ><  et  •<  avertissement  •. 

,:\]  In  Bruttiis,  voy.  XXIII, 
xxxvin,  1(1:  f/raiiure  ai-niulu  s'o\)\tose 
à  Irri  urmatnid  ;  cuin  ile/ertis  pedi- 
tum ,  etc..  cf.  XXI L  x\x,  !:  iipti.ssi- 
nius,  «  se  trouvant  ainsi  (c  est-a-dire 
grAce  à  la  nature  et  à  la  ([ualité  d»' 
ses  fiu'ces)  aussi  bien  préi»aré  qur 
possible...  »  ;  tamen,  bien  qu'il  h;\lat 
sa  marche. 

['•j  Immlnentem,  »  (]ui  sur- 
plombe... •■  ;  (ialtttinm,  ainsi  s'ajjpe- 
lait  le  castellum  ;  in  circumsedcnlex, 
etc.,  bien  (lu'employé  substanlive- 
ment,  le  particiite  conserve  sa  cons- 
truction verbale. 
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in  circumsedentes  Capuam  se  vertit,  [5]  praemissisque  nun- 
tiisCapuam,  quo  tempore  castra  Romana  adgressurus  esset, 
ut  eodem  et  illi  ad  eruptionem  parali  portis  omnibus  sese 
effunderent,  ingentem  praebuit  terrorem.  [6j  Nam  alia  parte 
ipse  adortus  est,  alia  Campani  omnes,  équités  peditesque,et 
cum  iisPunicum  praesidium,  oui  Bostar  et  Hanno  praeerant, 
erupit.  [7]  Romani  ut  in  re  trépida,  ne  ad  unam  concuiiendo 
partem  aliquid  indefensi  relinquerent,ita  inter  sese  copias 
partiti  sunt  :  [S]  Ap.  Claudius  Campanis,  Fulvius  Hannibali 
est  oppositus  ;  C.  Nero  propraetor  cum  equitibus  sex  legio- 
num  via,  quae  Suessulam  fert,  C.  Fulvius  Flaccus  legatus 
cum  sociali  equitatu  constitit  e  regione  Volturni  amnis. 
[9]  Proelium  non  solito  modo  clamore  ac  tumultu  est  coep- 
tum,  sed  ad  aliuni  viroium.  equorum  aimorum<|ue  sonum 
disposita  in  mûris  Campanorum  inbellis  multitudo  tantum 
cum  aeris  crepitu,  qualis  in  defectulunae  silenti  nocte  cieri 
solet,  edidit  clamorem,  ut  averteret  etiam  pugnantium  ani- 
mos.'lO]  Campanos  facile  a  vallo  Appius  arcebat  ;  major  vis 
ab  altéra  parte  Fulvium  Hannibal  etPoeni  urgebant.  [11]  Le- 


:."  Nuntiis...  ut,  «  des  messagers 
chargés  d'enjoindre  aux  Canipaniens 
de...  »;  eodem,  suppléez  iempure;  et 
illi.  «  eux  aussi  >-  Ues  habitants  de 
■  Capoue ;•,  prathuit.  i.  e.  injecit. 

Ô   Alia...  alia(cf.  a/."/.o(»:  nkv...,a/."/.o6: 

Se'...),  au  lieu  Aq  allera...  altéra...; 
ipse.  en  personne,  avec  son  arniée  ; 
.équités,  on  a  vu  (iv.  :',)  que  cétail  la 
force  principale  de  l'armée  campa- 
jlieune:  Punicum  praesidium,  la  gar- 
nison cailhagmoise  qu'IIannibal 
avait  laissée  à  Capoue  ;  cru/it  sac- 
4îorilo  avec  le  dernier  des  sujets  ex- 
primes. 

;7"  Ut,  etc..  «étant  donné  l'état  de 
trouble  où  les  mettaient  les  difli- 
.culto»  de  la  situation»  (cf.  XXII,  v, 
1);  cette  parenthèse  est  destinée  à 
expliquer  le  partage  du  commande- 
ment; concur'endo,  au  lieu  de  con- 
cur tentes  ou  s/  conciirrerent {ci.XW , 
XL.  é  ;aliijuid.  au  lieu  de  'juid.  parce 
qu'il  est  nécessaire  d'appuyer  sur 
l'idée  du  pr-rKiu  indétini. 

:8'  Est  oppositus, i.  e.  seopposuit: 
les  deux  nias>es  de  cavalerie  cou- 
vraii.'nt  les  flancs  de  l'armée,  au 
sud-est  et  au  nord-ouest;  e  reyione, 
«  dans  la  direction  de...  ». 


'9]  Ad,  «  en  plus  de...  »;  sonum, 
«  bruit  »  terme  générique  qui  com- 
prend clamore  ac  tumultu,  ainsi  que 
crepitu  ;  inbellis.  cest-à-dire,  les 
vieillards,  les  femmes  et  les  enfants, 
bref  tous  ceux  qui  sont  impropres  à 
la  guerre  ;  tantum  qualifie  clamorem, 
auquel  il  faut  le  rattacher;  cm»! 
aeris  crepitu,  «  en  faisant  retentir 
des  cymbales  de  bronze  >>  ;  in  defectu 
lu-iae.  les  anciens  assimilaient  une 
éclipse  à  un  évanouissement  et  ils 
croyaient  que  pour  rappeler  à  elle  la 
lune  évanouie  il  fallait  faire  un  va- 
carme assourdissant:  acerteret,  sup- 
jiléez  a  pugna,  qui  est  impliqué 
dans  puynantium. 

'\i)\  Urgebant  s'accorde  avec  l'ap- 
position, parce  qu'il  en  est  plus 
rapproché  que  du  sujet  (cf.  XXII, 
XLvni,  3). 

[il]  Cohors,  appellation  romaine 
appliquée  à  une  troupe  étrangère  : 
in  ancipiti  spe  ac  periculo  erat,  litté- 
ralement :  «  était  dans  un  état  d'in- 
certitude qui  des  deux  cotés  faisait 
naître  l'espérance  et  la  crainte  »  ; 
c'est  a  cette  idée  d'incertitude  que 
se  rattache  l'interrogation  indirecte 
double,  qui  suit. 
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igio  ibi  sexta  loco  cessit,  qua  puisa  cohors  Hispanorum  cum 
tribus"  elephantis  usque  ad  vallum  pervasit,  ruperatque 
luediam  aciem  Roman orum  et  in  ancipiti  spe  ac  periculo 
erat,  ulrum  in  castra  perrumperet  an  intereluderetura  suis. 
[12]  Quempavorem  legionispericulumque  castrorum  Fulvius 
ubi  vidit,  Q.  Navium  primoresque  alios  centurionum  horla- 
tur  ut  cohortem  hosLium  sub  vallo  pugnaiitem  invadant  : 
^<in  summo  discrimine  remverti;  [13]  aut  viam  dandam  iis 
-esse,  et  minore  conatu  quam  condensam  aciem  rupissent 
in  castra  inrupturos,  aut  conliciendos  sub  vallo  esse.  [14] 
Nec  magni  cerlaminis  rem  fore  :  paucos  esse  et  ab  suis  in- 
terclusos,  et,  quae,  dum  paveat  Romanus,  interrupta  acies 
videatur,  eam,  si  se  utrimque  in  hostem  vertat,  ancipiti 
pugna  medios  circumventuram,  »[15]Navius  ubi  haec  im- 
peratoris  dicta  accepit,  secundi  hastati  signum  ademptum 
signil'ero  in  hostes  infert,  jaeturum  in  medios  eos  minitans, 
ni  se  propere  sequantur  milites  et  partem  capessant  pugnae. 
[16]  Ingens  corpus  erat  et  arma  honestabant;  et  sublatum 
alte  signum  converteral  ad  spectaculum  cives  hostesque. 
[17]  Geterum  postquam  jam  ad  signa  pervenerat  Hispano- 
l'um,  tum  undique  in  eum  tragulac  conjectae  etprope  tola 
in  unuin  acies  versa;  sed  neque  multitudo  hostium  neque 
lelorum  vis  arcere  inipetumejus  viri  potuerunt. 


[12]  Prlmores,  les  plus  élevés  en  du   corps  de  bataille  ;    derrière  eux 

grade;  centnrionnn),  fjéuitif  partitif;  se  ran^eaienl  \e^  priricipes  et,  en  ré- 

co/iortem,  cf.  -5  1 1  ;  rem   rcrli.,  le  style  serve,  les    friarii.    vét('rans    (|ui   fai- 

indirect  déoeiid    «le    l'idée    de    dicit  saienl   la  force  priacipale   de  la  lé- 

routenue  dans  hortahir.  gion  ;   ademptum,  i.    e.    adimil    et...; 

[i:^]  Viam  dandam  esse,  «  il  fallait  jaeturum,    i.    e.    se   Jacl-n'um   esse; 

livrer  passage    -  ;    et  minore    conatu,  eos.,  i.  e.  hostes  ;  ni,  i.  e.  si  non  ;  par- 

«  et,  dans  ce  cas,  au  prix  d'un  etfort  tem      capesmnl    puynne,    «    prennent 

encore  moindre...  »  ;  condensant,  poé-  leur  part  de  la  l)ataille  «  ;  voyez  un 

.tiiiue  pour  confertam,  «  très  serrée  »  ;  trait  semblable  à  celui-ci  chez  César, 

ru/iissL'ut  a  pool'  sujet  Itostra  (s.-e.)  et  U.  (}.  iv,  25,  ;^  suiv. 

leiiiplace    rap^rani  An  style  direct;  [Hi]  Ingens,  etc.,  «  sa  taille  était  gi- 

conficiendos,    «    tut's    jusqu'au     der-  gantes(jue  »  ;   honestabant,  v<    la  ren- 

nier  ».  daient  eucoi-e  plus  imposante  -. 

[14]  Ab  suis,  ablatif  de  séparation;  [17]    Ceterum,    voy.    XXI,    ii,  B  ; 

et,   t/uae...    acies....,  eam.  au   lieu  de  posti/uam,   etc.,   voy.   XXV,   x.(j;  ad 

■et  ea  acies...,  quam...  ;    ancipiti  (i.  e.  sif/na,\.  e.  ad  primam  aciem  ;  les  en- 

duplici),  engagé  des  deux  cùlés.          ■  soignes    se   trouvaient    au    premier 

[l.'i]  Dicta  accepit,  poétique,  pour  rang,  comme  dans  l'armée  romaine  ; 

Vtrha  audivU:    sernn'ii  hastati,    «   du  irai/ulae,  voy.   XXI,   vu,    !0  ;    ar-ere^ 

second  manipule    des    hasia/i  «  ;    les  i.  e.  tardare  ;  ejus    viri,  »    de  ce   hé- 

Jiastati  formaient  la  prenuère  ligne  ros  ». 
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VI.  1^  Et  M.  Atilius  legatusprimiprincipisex  eademlegione 
signum  inferre  in  cohortem  Hispanorum  coepit;  et  qui  cas- 
tris  praeerant  L.  Porcius  Licinus  et  T.  Popilius  legati  pro 
vallo  acriter  propugnant  elephantosque  transgredientes  in 
ipso  vallo  conficiunt.  [2,  Quorum  corporibus  cum  opplela 
fossa  esset,  velut  agi?ere  aut  ponte  injecto  transitum  hosli- 
bus  dédit.  Ibi  super  stragem  jacentium  elephantorum  atrox 
édita  caedes.  Z]  Altéra  in  parte  castrorum'jam  inpulsi  erant 
Campani  Punicumque  praesidium  et  sub  ipsa  porta  Capuae, 
quae  Yulturnum  fert,  pugnabatur  ;  [4]  neque  tam  armati 
inrumpentibus  Romanis  resistebant,  quam  porta  ballistis 
scorpionibusque  instructa  missilibus  procul  bostis  arcebat. 
[5]  Et  suppressit  impetum  Romanorum  vulnus  imperatoris 
Ap.  Claudi,  cui  suos  ante  prima  signa  adbortanti  sub  laevo 
umero  summum  pectus  gaeso  ictum  est.  Magna  vis  tamen 
hostium  ante  portam  est  caesa,  ceteri  trepidi  in  urbem  con- 
pulsi.  ^6^  Et  Hannibal,  postquam  cobortis  Hispanorum  stra- 
gem vidit  summaque  vi  castra  bostium  defendi,  omissa  op- 
pugnatione,  recijtere  signa  et  convertere  agmen  peditum, 
objecto  ab  tergo  equitatu,  ne  bostis  instaret,  coepit.  [7]  Le- 
gionum  ardor  ingens  ad  hostem  insequendum  fuit  ;  Flaccus 
receptui  cani  jussit,  satis  ad  utruinque  profectum  ratus,  ut 
et  Campani,  quam  baud  multum  in  Ilannibalepraesidii  esset 
et  ipse  Hannibal  sentiret. 


VI  [1]  Et  a  pour  corrélatif  ef  (qui... 
praeerant  i  ; primi  principis.  «  du  pre- 
mier manipule  6e$  jjriticipes,  (cf.  v, 
1.5)  ;  pro  vallo,  «  en  avant  du  retran- 
chement "  ;  propugnant,  «  combattant 
au  premier  rang  - 

[2j  Oppleta,  archaïque  pour  reple- 
ta  (cf.  XXII.  XLix.ti);  injecto,  qui  ne 
convient  bien  qu'à  ponte,  se  rapporte 
aussi  a  angere,  par  un  léger  zeugma 
(cf.  XX lit,  V,  Iv!);  (ledit  a  pour  sujet 
fossa  opjAeta  ;  stragem,  i.  e.  corpora 
strata  cf.  iv,  8)  ;  jacentium,  par  con- 
séquent, aurait  pu  être  omis  par 
Tite - l.ive  ;  et/i7a.  i.e.  facta  (s.-e.  est). 

[3]  Altéra,  etc..  «  du  cùté  opposé  », 
c'est-à-dire  du  côté  de  Capoue  ;  alt-^- 
ra,  et  non  olia,  parce  que  Tite-Live 
ne  considère  dans  le  camp  que  deux 
côtés,  celui  qui  était  éloigne  et  celui 
qui  était  rapiiroché  de  la  ville  ; 
quae...  fert,  expression  due  à  l'analo- 


gie de  via...  fert  ;  Vulturmim,  «  à  la 
ville  ac/ue//ê  de  Vulturne  »  ;  c'est  une 
simple  indication  géographi(iue  don- 
née par  Tite-Live  à  ceux  de  ses  lec- 
teurs qui  ont  visite  la  Campanie  et 
en  connaissent  la  topographie  ;  car 
la  ville  de  Vulturne  ne  date  que 
de  211  avant  Jésus-Christ. 

[4]  Porta,  etc..  emploi  de  la  figure 
appelée  personnification  (cf.  au  §  5  : 
"  >>uppressit  impetum...  vulnus  »). 

[o]  Et,  «  d'autre  part,  de  plus  -  ; 
gaeso,  c'était  une  arme  gauloise  et 
espagnole. 

[(i]  Recipere  signa,  «  retirer  ses 
troupes  »  ;  convertere  agmen  peditum, 
littéralement  <•  changer  l'ordre  de 
marche  de  son  infanterie  »,  c'est-à- 
dire  ■'  faire  rebrousser  chemin  à  son 
infanterie  ». 

ir.  Ad,  voy.  XXV,  XXX,  il  ;  Flar- 
fîi-v.au  lieu  de  at  Flaccus;  l'absence 
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[8]  Gaesa  eo  die  qui  hiijus  pugnae  auctores  sunt  octo  milia  homi- 
niim  de  Hannibalis  exercilu,  tria  ex  Gampanis  tradunt.  sigiiaque 
Garlhaginiensibus  qiiiiidecim  adempta.  duodeviginti  Gampanis.  [0] 
Apud  alios  nequaqiiadi  tantam  moleiii  pugnae  inveni  plusque  pa- 
voris  quam  certaininis  fuisse,  cum  inopinato  in  castra  Romana 
Numidae  Hispanique  cum  elephantis  inrupissent,  [10]  elephanti 
per  média  castra  vadentes  stragemtabernaculorum  ingenti  sonituac 
fugam  abrumpentium  vincula  jumentorum  facerent;  [llj  fraudem 
quoque  super  tumultum  adjectam,  inmissis  ab  Hannibale,  qui 
habitu  Italico  gnari  Latinae  linguae  juberent  consulum  verbis, 
quoniam  amissa  castra  essent,  pro  se  quemque  militum  in  proxu- 
mos  montes  fugere:  [12J  sed  eam  celeriter  cognitam  fraudem  op- 
pressamque  magna  caede  hostium  ;  elephantos  igni  e  castris 
exactos.  [13]  Hoc  ultimum  —  utcumque  initum  finitumque  est  — 
ante  deditionem  Gapuae  proelium  fuit. 

Medix  tuticus,  qui  sunimus  magistratus  apud  Gampanos  est,  eo 
aano  SeppiusLoesiuseral,  locoobscuro  tenuique  fortuna  ortus.  [14] 
Matrem  ejus  quondam  pro  i)upilIo  eo  })rocurantem  familiare  os- 
tenturn,cum  respondissetbaruspcx summum  quodesset  imperium 
Gapuae  perventurum  ad  eum  puerum,  nihil  ad  eam  spem  adgno- 
scentem  dixisse  ferunt[loJ  «  ne  tu  perditas  ras  Gampanorum  narras, 
ubi  summus  honos  ad  filium  meum  perveniel».  [16]  Ealudidcatiu 
veri  et  ipsa  in  verum  vertit;  nani  cum  famé  ferroque  urgerentur 
nec  spes  ulla  superesset  sisli  passe,  iis,  qui  nati  in  spem  honurum 


de   toute    particule   adversalive  fait  fa^on  dont  ce  combat  ait  été  engagé 

ressortir  davantaj,'e  ropi)osiliou  ;  ad  et  terminé,  ce  qu'il  y  a   de  sur  c'est 

utrumque,  «  dans  \(i>  deux  sens  »  est  que  ce  fut  le  dernier  avant  la  capitu- 

expliqué  parce  qui  . suit  ;  <'  Et  Gam-  lation  ;  medix    tuticus,   voy.    X\III, 

pani...,  et  ipse  Ilannibal...  »  :  prufer-  xxxv.  13. 

twn  (s.-e.  esse),  <<  on  avait  ga^çné...  »  [IV  Pupillo,   il  était   orphelin  de 

(de  proficere)  ;    ut,    «   pour  que...»;  père  ;  p/-ur(//v//(/»'w,  voy.  XXll.  x.  15; 

haud  mnlttim,  litote   pour  e.riijitum  ;  familiari\  >'  foucernant   uni(|uement 

sr.ntiret  s'accorde  avec  le  dernier  des  sa  famille  »>  :  wl  eam  sp^m  dépend  de 

sujets  exprimés,  qui  est  d'ailleurs  le  nihil,  <  aucune  qualité  qui  pût  jnsti- 

plus   iinportant;   ce   genre   daccord  lier  cette  espérance»  [littéralement, 

est  le  seul  (jue  cnnnaisse  César  dans  «  qui  fut  en  rapport  avec  cette  espé- 

le  //e  Ijclto  (inliico.  rance  ■•). 

[8]  Auctores  sunt,  ceux  qui  sont  [lo]  Ne  (cf.  vv).  "  certes  ■>  ;  perditas. 

les  garants  de  Tile-Live  |»our  le  récit  etc.,  c'est  comme  s'il  y  avait  :  «  Nar- 

de  cette  bataille -.rfe  etc.,"  |»ris  sur  l'ar-  ras  res  Campanorum"  tune   perdita.s 

mée  d'IIaiinilial  ».  fore,  ubi...  » 

J.t^  Apud  alios,  il  s'agit  des  autres  [Iti]  Ea,  etc..  «  cette  raillerie  tou- 

autours  que  Tite-Live  a  consultés  sans  chant  une  prédiction  vraie  »  ;  e/  ipsa. 

les  croire  sur  parole.  ■•  elle  aussi  >•  (comme  la  prédiction 

[11]  Fraudem,  ■<  un  stratagème  »  ;  elle-même);    i/j    verum    vertit,    ■<    se 

inmissis  se  rapporte  à  homiuiltus  an-  trouva  vériliée  par  la   réalité  »  :  en 

técédent  sous-t'uteudu  de  qui  ;  Julie-  etTel    Enesins    fut   nommé    premier 

rent,  au  subjonctif,  parce  que  qui  si-  magistral, au  moment  oiiCapoue était 

gnifie  ut  ii...  aux  abois  :  si.sti  posse,  ■■  (ju  ou  pAl  se 

[l:^  Utcumque,  quelle  que  soit  la  soutenir  ■■. 
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erant,  honores  detrectantibus,  [17]  Loesius  querendo  desertara  ac 
prodilam  a  priinoribus  Capuam  suininum  magisti-aUiiu  ultimus 
omnium  Campanorum  cepit. 

VII.  rij  Ceterum  Hannibal  ut  nec  liostes  elici  amplius 
ad  pugnam  vidit  neque  per  castra  eorum  peirumpi  ad 
Capuam  posse,  [2]  ne  suos  quoque  commeatus  interclu- 
derent  novi  consules,  abscedeie  inrito  incepto  et  m.overe 
a  Capua  statuit  castra.  [3]  Multa  secum,  quonam  inde  ire 
pergeret,  volventi  subiit  animum  impetus  caput  ipsum  belli 
Romam  petendi,  cujus  rei  semper  cupitae  piaetermissam 
occasionem  post  Cannensem  pugnam  et  alii  A'ulgo  fremebant 
et  ipse  non  dissimulabat  :  [4]  «  necopinato  pavoreac  tumultu 
non  esse  desperandum  aliquam  partem  urbis  occupari 
posse;  [Y)]  et,  si  Romain  discrimine  esset,  Capuam  extemplo 
omissuros  aut  ambo  imperatores  Romanos  aut  alterum  ex 
iis,  et,  si  divisissent  copias,  utrumque  infirmiorem  factum, 
aut  sibi  aut  Campanis  bene  gerendae  rei  fortunam  daturos 
esse  ».  1^6]  Una  ea  cura  angebat,  ne,  ubi  abscessisset,  extemplo 
dederentur  Campani.  Numidam  promptum  ad  omnia  au- 
denda  agendaque  donis  perlicit,  ut,  litteris  acceptis,  specie 
transfugae  castra  Romana  ingressus  altéra  parte  clam 
Capuam  pervadat.  [7]  Litterae  autem  erant  adhortatione 
plenae  :  «  profectionem  suam,  quae  salutaris  illis  foret, 
abslracturamaddefendendam  Romam  ab  oppugnanda  Capua 

VII-XI.   Vaine  tentative  d' Hannibal  [."•"  Capuam...  omissuros,  ils  lève- 

contip  Jiome.  raient  le  sièf^e  de  Gai)one  ;  utrumque... 

"VII  [r  Ceterum,  a'ov.  XXI,  ii,  6  ;  faciuiu  ai)i)Osiiion  au  sujet  de  daturos 

ut,  '■  une  fois  que...   ».    «    quand    »   ;  esse  {imperatores  /lointmos). 

awiiu-!,  '■■  désormais  ».  Ji]  Una,  au  lieu  de  taiitum,  «  seu- 

i2'  Suos  quoque.  coiunie  ceux  des  lenient  »  ;    dederentur,  «    se   rendis- 

Càuipaniens  ;  ubsceden'  est  construit  sent  »  :  promptum,  i.  e.  paratum  ;  au- 

comme  (^«is/e''e  dans  rexpre-!sion(/e-  denda  a(jendaque.  cï.  X.iiW,  xiv,  14; 

■sistere    cinatu  ;    inrito,    ><     qui   avait  lui,  7  ;  specie  transfuf/ae,   i.    e.    pro 

échoué  »  ;    «  (Japm,  «    des  environs  trnn.ifutja  {XX\,  xxui.  ('));  altéra,  i.e. 

de  G  ii)Oue  j).  contraria  ou  averfa  (cf.  vi,  3^  :  perva- 

i3  Pergeret,  subjonctif  délibcialif  dat.  au  lieu  de  perveniat,  pour  insis- 

du    style    indirect:  volvnti.  datif  de  ter  sur    la   hardiesse     que    suppose 

relation:  subiit,  voy.  XXV,  xxu\  U  ;  l'entreprise. 

impetus,  "  la  fantaisie  >■  ;  Romam,  ap-  [7]  Plenae  avec  l'ablatif  est  moins 

position  à  caput  ipsum  belli:  praeter-  correct  qu'avec  le  génitif;  profertio- 

rnissam  (s.-e.  esse)  doit  être   joint    à  nem  sunm.  etc..  la  proposition  infini- 

post    Cannensem  puf/nam    (cf.    XXTI,  tive    dépend    de    Hannibal    scribebat 

Li.  1  - 'i )  ;  fl/ù,  ses   soldats  et  ses  ofti-  impliqué  dans    litterae...    erant;  fo- 

ciers  :  vufgo,  <-  généralement  »  ;  fre-  ret,  i.  e.  esset  (cf.  XXV,  xxxvit.  \i  ; 

mebant,  "  disaient   en   frémissant  »:  etc.);  ad  defendendam  Itomam  ob  op- 

de  là   la  proposition    infinitive  ;    non  puçjnanda    Capua,       latinisme      bien 

lissimulabat.    «     ne    se     dissimulait  connu  pour  ad  defensionem  liomae  ab 

pas...  ».  oppugnatione  Capuae. 
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duces  atque  exercitus  Romanos.  [8]  Ne  desponderent  ani- 
mos;  tolerando  paucos  dies  totam  soluturos  obsidionem». 
[9j  Jnde  naves  in  llumine  Vulturno  conpreliensas  subigi  ad 
id,  quod  jain  ante  praesidii  causa  fecerat,  castellum  Jussit. 
[10]  Quarum  ubi  tantam  copiam  esse,  ut  una  nocte  traici 
posset  exercitus,  allatura  est,  cibariis  decem  dierum  prae- 
paratis  deductas  nocte  ad  fluvium  legiones  ante  lucem 
trajecit. 

VIII.  [i]  Id  priuscfuam  fieret,  ita  futurum  conpertum  ex 
transfugis  Fulvius  Flaccus  senatui  Romam  cum  scripsisset, 
varie  animi  hominum  pro  cujusque  ingenio  adfecti  sunt. 
[2]  Ut  in  re  tam  trepidasenatu  exteniplo  vocato,  P.  Cornélius, 
<cui  Asinaecognomen  erat,  omnes  duces  exercitusque  ex  tota 
Italia  neque  Capuae  neque  ullius  alterius  rei  niemor  ad 
«rbis  praesidium  revocabat;  [3]  Fabius  Maximus  abscedi  a 
€apua  terrerique  et  circumagi  ad  nutus  comminationesque 
Hnnnibalis  flagitiosum  ducebat  :  [4]  «  qui  ad  Cannas  victor 
ire  tamen  ad  urbem  ausus  non  esset,  eum  a  Capua  repul- 
suin  spem  potiundae  urbis  Roniae  cepisse  !  [5]  Non  ad 
Romam  obsidendam,  sed  ad  Capuae  liberandam  obsidionem 
ire.  Romam  cum  eo  exercitu,  (jui  ail  urbem  essel,  Jovem 
l'oederum  ruptorum  ab  IIaniiil)alo  testem  deosque  alios 
defensuros    esse.  »  'Gi   lias  divcrsas   sententias   média  sen- 


%s]  Desponderent,  etc..  t'quivaul  à        '.?    Ut,  i.  e.  ut  fieri  solet  ;  trépida, 

iifficrri'nl  niiiiuo;    toteranilu    est  pris  qui  causB  du  désarroi  ;  vocato   i.  e- 

absoluiiieul  :    <•    en    tenant    bon   »  ;  rouvorato  ;  neijue...    lutjue...    mmnor, 

paucos  (lies,    accusatif  de    la  durée  ;  "  sans  avoir  éf^ard  à...,  ou...  »;  nvo- 

soluliu-os,  i.  e.  c/frcturus,  ut  solcntur.  cabut,   i.  6.    recocandos    censebat  {cf. 

['.)]  Naves,  «  des  barques  »  (appar-  XXI,  vi,  6). 
-tenant  aux  riverains};  sM/>û/i',  poétique       ['S]  Circumagi,  «  se  laisser  pronie- 

«  être  amenées   à    force   de  rames  »  uer  de  tous   côtés  ..  ;  ad  «    d'après  » 

(en  remontant  le  courant)  ;   praesidii  (cf.  XXI,  xli,   3);   comminalionesi/iii', 

causa,  en  vue  de  s'assurer  les  moyens  i.  e.  minas/jue. 
•dépasser  le  Vulturne.                  '  [V;  Victor,"  bien  que  vainqueur 

[l(ij    Decem   dierum,  «    pour   dix  potiundae,  cf.  ni,  lU;  cepisse,  inJinilii 

jours  "  ;  /(^,//o?i''.v  a[)pe. lit  ion  romaine  exclamatif  exprim;inl   l'indignation. 
ap)>li(iuée  à  l'iu  inee  carthaKinoise  [6]  Liberandam  (i.  e.    solrendam), 

Vlli  J]  Id,  le  mouvement   dllan-  au  lieu  de  ad  Capuam  obsidioue  iibc 

nibal  vers  le  nord  ;  priusqnam   fieret  r.mdani  ;  cum  eo    ererrittt.    déreiidur 

se  rapporte    k  comperlum  (cf.    XXV,  |)ar    l'armée...;    testent,     témoin    (et 

xviii,  l 'n  ;/?//?//•?//«  (e.vs'')  sert  d'inlini-  ven^'eur  tout  euseml)le);   alios,  i.  e. 

lif  futur. i  fieri  ;  senatui,  datif  de  des-  ceteros,  cf.  XXIV,  xix,  S. 
tinalion  ;//o//(«/«, accusatif  de  la  ques-        (T  Dlversas,  «  opposés  «  ;    média. 

tion  i/uo  ;  /iro  cujusque  int/cnio.  selon  qui     les    conciliait     tontes     deux 

les  dispositions  naturelles  de  chacun  uli'iusf/uc  rei,  la  sécurité  de  Rome  ol 

(selon  qu'on  était  ojjtimiste  ou  pessi-  la    nécessité    de    prendre    Capoue    ; 

•iniste).  inemor,  cf.  §  '2  ;  dureret,  i.  e.  adduce- 
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tentia  P.  Yalerii  Flacci  vicit,  qui  utriusque  rei  memor  impe- 
ratoribus,  qui  ad  Gapuam  essent,  scribenduin  censuit,  quid 
al  urbem  praesidii  esset:  «  quantas  autem  Hannibal  copias 
duceret  aut  quanto  exercitu  ad  Gapuam  obsidendam  opus 
esset,  ipsos  scire.  [7j  Si  ila  Romani  e  ducibus  alter  et  exer- 
citus  pars  mitti  posset,  ut  ab  reliquo  et  duce  et  exercitu 
Capua  recte  obsideretur,[8]  inter  se  compararent  Claudius 
Fulviusque,  utri  obsidenda  Capua,  utri  ad  prohibendam 
obsidione  patriam  Romam  veniundum  esset.  »  [9]  Boc  sena- 
tus  coiîsulto  Gapuam  peilato,  Q.  Fulvius  proconsul,  cui, 
collej.'a  ex  vulnere  aeyro,  (//grediundum  Romam  eral,  e  tri- 
bus exercitibus  milite  electo,  ad  quindecim  milia  peditum, 
mille  eijuiles  Vulturnum  traducit.  [lOj  Inde  cum  Hanni- 
balem  Latina  via  iturum  satis  comperisset,  ipse  per  Appiae 
muiiicipia  quaeque  propler  eam  viam  sunt,  Setiam,  Coram, 
Lavinium  praemisit,  [11  ]  «  ut  commeatus  paratos  et  inurbi- 
bus  haberent  et  ex  agris  deviis  in  viam  profenent  praesi- 
diaque  in  urbes  contralierent,  ut  sua  cuique  res  publica  in 
manu  esset.  » 

I\     r    Hannibal   quo   die    Vulturnum    est  transgressus, 
hau<l  procul  a  llumine  castra  posuit;  [2]  posterez  die  praeter 


fet  ;  ipsos  scire  remplace  ipsi  scitis 
du  style  direct:  «  Vous  savez  par 
vous-inémes  >>  (et  mieux  que  uou.s  qui 
ne  sommes  pas  sur  les  lieux). 

[7]  Ita...  ut,  «  à  celte  seule  condi- 
tion ijue...  »  :  n'iiqno,  \.  e.  relicto  ; 
obsidf-rctur,  équivaut  ;'i  oh.tidcri posset . 

[8]  Inter  se  compararent  remplace 

in  ter  vos    comparât''  du  style  direct  : 

mettez-vous    d'accord  "  pour    dé- 

1  ider...  "  :    ail  pnjhitjemlain,    i.    e.   ad 

Innidam  (OU  defendeudam). 

y.  Ex  vulnére,  des  suites  de  sa 
blessure  (cf.  m,  5)  ;  aei/ro,  ablatif 
absolu  à  sens  causal  -.  milite,  sinjju- 
lier  collectif;  etribtts  exercilibus.ouUe 
les  deux  armées  proconsulaires,  il  y 
avail  devant  Capoue  une  troisit'mè 
armée  commandée  pai-  le  propréteur 
Ap.  Claudius 

[In]  Inde  doit  être  joint  à  praemi- 
sit ;  ^Appiae  (s.-e.  viae)  expression 
abrégée,  au  lieu  de  ad  viam  Appiam 
sita  :  propter.  voy.  XXV,  xxiii,  10  ; 
Setiam,  etc.,  il  y  a  là  une  négligence: 
Setia,  Cora  et  Lavinium  sont  situées 
assez  loin   delà  voie   Appienne;  de 


plus  ce  n'étaient  jtas  des  niunicipes, 
mais  des  colonies  romaines  ;  prae- 
misit, ut...,  «  il  envoya  d'avance 
l'ordre  de...  •> 

[llj  In  urbibus  dans  les  villes  où 
Fùlvius  devait  itasser  ;  paratos...  ha- 
ierent,  «  tenir  prêts  »  ;  deviis,  situés 
loin  de  la  route  (cf.  S;  lU)  ;  proferrent, 
en  les  tirant  de  leurs  magasins  ; 
praesidia,  «  des  corps  de  troupes  »  ; 
cuiijiie.  cbaque  municipe  s'adminis- 
trait lui-même  et  disjtosait  dans  une 
certaine  mesure  de  ses  revenus  :  sua 
res  publica.  la  défense  de  ses  intérêts; 
in  manu,  Rome  ne  pouvant  jilus  les 
défendre,  c'était  à  eux  de  pourvoir  à 
leur  sauvegarde. 

IX  [I]  Quo  die,  c'est  comme  s'il  y 
avait    eo  die  quo. 

[2]  Populando,  cf.  XXIV,  xxvi, 
11  ;  sub  Casino,  «  sous  les  murs  de 
Casinum  »  ;  biduo,  i.  e.  per  biduum  ; 
ducit,  i.e.  ducit  exe?-citum;  stativa,<i,  .- 
e.  castra  ;  la  marche  d'llannil»al  était 
bien  lente  pour  une  expédition  dont 
le  succès  ne  pouvait  être  assuré  que 
par  une  extrême  rapidité. 
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Cales  in  agrum  Sidicinum  pervenit.  Ibi  diem  iiniim  popu- 
lando  moratus  per  Suessanum  Allifanumque  et  Casinatem 
agi'um  via  Latina  ducit.  Sub  Casino  biduo  stativa  habita  et 
passini  populationes  factae.  [3]  Inde  praeter  Interamnam 
Aquinunique  in  Fregellanum  agruni  ad  Lirim  llnvium  ven- 
tum,  ubi  intercisum  pontem  a  Fregellanis  morandi  itineris 
causa  invenit.  [4]  Et  Fulvium  Vulturnus  tennerat  amnis,  na- 
vibus  ab  Hannibale  incensis,  rates  ad  traiciendum  exerci- 
tum  in  magna  inopia  materiae  aegre  comparantem.[oJ  Tra- 
jecto  ratibus  exercitu,  reliquum  Fulvio  expeditum  iter,'non 
per  urbes  modo  sed  circa  viam  expositis  bénigne  commea- 
tibus,  erat,  alacresque  milites  alius  alium,  ut  adderet  gra- 
duni  memor  ad  defendendam  iii  patiiam,  bortabanlur. 
[6]  Romam  Fregellanus  nuiitius  di(Mn  noctemque  itiiiere 
conlinualu  ingenteni  attulit  tcri-oi-em  ;  tuimiUuosius,  quain 
quod  allaLuni  erat,  co?icursus  hominum  adfingentium  vana 
auditis  totam  urbem  concitat.  [7]  Pioralus  mulierum  non 
ex  privatis  soluin  doinibus  exaudiebatur,  sed  undique 
matronae  in  publicuin  efïusae  circa  deuin  delubra  discur- 
runt,  crinibus  passis  aras  verrentes,  nixa."  gt?nibus,  [8]  supi- 
nas  manus  ad  caclum  ac  deos  tendeiitcs  oranlesque,  ul 
uibem  Hoinanam  e  maiiibus  lioslium  «'lipcrcnt  niatresqur 
Roinanas  et  liberos  parvos  inviolatos  st-rvarciit.  [0|  Senatus 
magislialibus    in  foro  [)raesto  est,  si  (juid  (•(Hisulere  vcliiit. 


['i]  Et,  "  il  ."Mitre  pari  -<  ;    in  inai/aa  [~,]     In    publicum.     voy.     XX III. 

iiiopid,  etf'..   «  étant  tloimé  l'exlrème  ix,  î.i  ;    (/'■uni,  an-liaisnic   pour   dcn- 

p»'nurie   du    bwis  de  construction  »  ;  nun  ;   lyn-cntes,    ><    balayant    »    (car 

c'est  l'explication  d'ttfyre  comparan-  elles  étaient  prosternées  sur  les  de- 

le)n  ;  ni'i/i^t;  compuraittem,  «  car  il  de-  grés  de  l'autel), 

vait  se  procurer  à  grand  peine...  «  [s]  Supinas,  la  paume  de  la  main 

[f)^  Trajecto,  etc.,   «    lorsqu'il  eut  tournée  l'u  dehors  (c'est  l'atliludc  or- 

cnfin  fait  passer,  etc.  »  (cf.  iv,  2)  ;  per  dinaire  des  suppliants)  ;  urbpm  lioma- 

ui'//es,    cf.    vin.  10    ;    sed,    i.  e.    sed  nam  expression  solennelle  (cf.  XXI, 

eti'im;    ej'iiosilis,    i.   e.    prolalis    (cf.  xxxv. '.»  ;  XXII,  ix,  3). 

VIII,  11)  ;  tiliiis  alhim,  i.   e.    iiiter  se  ;  M]  Praesto  est,   il   est  en  perina 

adderet  i/radum,  <  accélérer  le  pas  »  :  neiice.  à  la  disposition  des  magistral- 

memor    tient    lieu    de     participe    à  (<iui  peuvent  avoir  à  le  convoquer)  ; 

»H'//a/i/.s-,sr  ;de  là  liiifinitif  impersonnel  ii>  foro,  sur  le  forum,  tout  prés  de  la 

iri.  cur'ni   //o.sliliti,  lieu  ordinaire  de   ses 

1  )]  Diem,  ete.,  accusatif  de  la  du-  ilédiliérations:  s/, .(  pour  le  cas  où... 

rée  ;  rontinu'itu,  i.  e.  vm  inlermisso  ;  quid,   accusatif  adverldal    (pour   d' 

IvmultHo.siii.s,   ijimm,     etc.    en    provo-  dlii/un  re)  ;    o/ftciorum  partes,    le  roli 

quant  plus  de  désordre  (pie   la  non-  (lUf  leur  assignaient  leurs  fonction- 

vrljc  même   de  l'approciie  d'IIanni-  (/(/o  (aiilalif  de  relation),',  à  qu.'hjm 

hal  ;  'o/(////.v  est  au  datif  Cc(jnstruclion  égard  »  ;  iisi(S....iit  fsl  le  nassif  d  /</./ 

analogue  à  celle  de  XXI,  i,  4).  /«/•;  i/i  .Irtv,  etc.,  vov.  .XXII,  xxxiii,8. 
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Alii  accipmnl  imperia  disceduntqiie  ad  suas  quisquf  offi- 
L'iorum  partes,  alii  offerunt  se,  si  quo  usus  operae  sit.  Prae- 
sidia  in  Arce,  in  Capitolio,  in  mûris,  circa  urbem,  in  monte- 
etiaiii  Albano  atque  arce  Aefulana  ponuntur.  [10]  Inter  hune 
tumultum  Q.  Fulvium  proconsulem  profectum  eum  exercitu 
Capua  adfertur;  oui  ne  minueretur  imperium,  si  in  urbem 
venisset,  decernit  senatus,  ut  Q.  Fulvio  par  eum  consu- 
libus  imperium  esset.  [Hj  Hannibal,  infestius  perpopulato 
agro  Fre^ellano  propter  intercisos  pontes,  per  Frusinatem 
Ferentinatemque  et  Anagninum  agiiim  in  Labicanum 
venit.  [i2j  Inde  Algido  Tusculum  petiit,  née  receptus  moeni- 
bus  infra  ïuseulum  dextrorsiis  Gabios  descendit,  Inde  in 
Pupiniam  exercitu  démisse,  ocio  milia  passuum  ab  Homa 
posuit  castra.  13  Ouo  propius  hostis  accedebat,  eo  major 
caedes  fiebatfugientium,  praecedentibus  Numidis,  phiresque 
omnium  generum  atque  aelalium  capiebanlur. 

X  'r  In  hoc  tumultu  Fulvius  Flaccus  porta  Capena  eum 
jxercitu  Romam  ingressus  média  urbe  perCarinas  Esquilias 
contendit  ;  inde  egressus  inter  Esquilinam  Collinamque  por- 
tam  posuit  castra.  [2]  Aediles  plebis  commeatum  eo  conpor- 
tarunt.  Consules  senatusque  in  castra  veneriint.  Ibi  de 
summa  re  publica  consultatum.  Placuit  consules  circa  portas 
Collinam  Esquiiinamque  ponere  castra,  C.Calpurnium  prae- 
torem  urbanum   Capitolio  atque  arci   praeesse  et  seiiatum 


tO]  Adiertur,  i.    e.  nuntiatur:  de  plnresque.  \.  e.  ^oi/ite plures  ;  aefn/iioii^ 

la  la  proposition  infinitive  :nf'  ininue-  cf.  XXIV.  i.  4. 

retur      imperium,     les      iiioconsuls  X  [I]  Porta  Capena,   ablatif  de  la 

n'avaient  d'autorité  que  dans   leurs  question  fjua    connue  plus  bas  média 

province?,  en  temps  ordinaire;  esse^  urhe);per  Cariuas.  en   traversant  le 

voy.  XXIII.  I.  ô.  etc.  quartier  des    Carènes   (ou   iN'.-O.  de 

j  1    Infestius,  ■<  avec  plus  dachar-  l'Esquilin  .voyez  notre  plan  de  Home; 

nement"  (qu'il  n'en  eût  montré  si  les  ef/ressu.s.  s.-e.  nioenihus. 

ponts    n'avaient    pas   été   couj)és)  ;  [2"  Aedilesplebis,une  deleurs  atlri- 

ponies.  légère  contrailiction  avec  ce  butions  consistait  à  pourvoir  aux  ap- 

qui  a  été  dit,  5  •^.  provisionnements  :(/e.îu//?m«?'<^//!//>/jca 

[['2  Algrido,  ablatif  de  la  question  ■<  sur  la  situation  générale  de  iKtal  »: 

qùa:  nec.  "    mais...  ne...    pas...    »;  il  fallait  qu'elle  fût  jugée  bien  giave 

moenihiis.  comparez  l'expression  ali-  pour  que  le  Sénat  dérogeât  ainsi  aux 

quem   tecto  recipere  :  infrn  Tunrnlum,  usages  en  allant  siéger  dans  le  camp; 

la  ville  était  située  sur  une  hauteur,  portas,  etc.,  pour  l'accord,  cf.  XXIV, 

comme  la  plupart  de<  autres  (cf.  ^  •.' :  \x,  \h  ;  frequeniem,  «   en   nombre   » 

"   Sub  Casino ')  ;    desceniHt  'cf.  plus  (et  par  conséquent  pouvant  délibérer 

loin    dernissot,    l'armée    d'Hannibal  valablement)  ;  (/mû/ (accusatif  adver- 

quitte  les  hauteurs  pour  se  lenirdans  bial).  «  à  (juelque  égard  «  ;    consuUo, 

la  plaine  qui  va  vers  la  mer  :  oc/o  7?2j-  sur    ce     latinisme,    voy.     ci-dessus. 

Un,  etc.,   accusatif   de   la   distance  ;  XXIV,  xxiii,  9. 
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frequentem  in  foro  contineri,  si  quid  in  tam  subitis  rébus 
consulto  opus  esset.  [3]  Inter  haec  Hannibal  ad  Anieneni 
fluvium  tria  milia  passuum  ab  urbe  castra  admovit.  Ibi  sta- 
tivis  positis,  ipse  cum  duobus  milibus  equitum  ad  portam 
Collinam  usque  ad  Herculis  templum  est  progressas  atqiie, 
unde  proxime  poterat,  moenia  situmque  urbis  obequitans 
contemplabatur.  [4]  Id  eum  tani  licenter  atque  otiose  facere 
Flacco  indignum  visum  est;  itaque  immisit  equitessummo- 
verique  atque  in  castra  redi^i  hostium  equitatuni  Jussit. 
[5^  Cum  commissum  proelimii  esset,  consules  transfusas 
Nuniidarum,  qui  tum  in  Avenlino  ad  mille  et  ducenti  erant, 
média  urbe  transiie  Esquilias  jusserunt,  [6]  nulios  aptiores 
inter  convalles  tectaque  bortorum  et  sepulcraet  cavas  un- 
dique  vias  ad  pugnanduin  futuros  rati.  Quos  cum  ex  arce 
Gapitolioque  clivo  Publicio  in  ecjuis  decurrenles  quidam  vi- 
dissent,  captum  Aventinum  conclamaverunt.  [7]  Ea  res  tan- 
tuin  tumultum  ac  fugam  praebuit,  ut,  nisi  castra  Piinica 
extra  urbem  fuissent,  eflusura  se  omnis  pavida  mulliliub» 
fuerit:  tune  in  domos  atque  in'tecta  lefugiebant  vag(ts(|ue  iîi 
viis  suosp/'o  bostibus  laj)idibus  telisque  incessebant.  [8;N<'' 
comprimi  tuinultus  aperirique  error  poterat,  referlis  itine- 
ribus  agrestiuni  turba  pecoramijue,  quae  repentinus  pavor 
in  urbem  compulerat.  [9]  Equestre  proelium  secundum  fuit, 

l3|  Inter  haec.  cf.  iv,  I  ;  iria  mi  fin,  la  question  (jun  (voyez  imlr»'  jtl.iii    ! 

accusatif  de  la  distance,  stativis,  cf.  Koino'. 

IX,  '2  ;   (uL  '<.  datis  la  direction  de...  »  ;  [7]  Ea  res,  «  ce  cri  '  ;  praebui/,  i 

obeijuilnns  est  employé  absolument  ;  e.nilarit  ;   furrit,  même  syntaxe  (|mc 

de  plus,  c'est  un  mo't  rare  (cf.  XXl,  XXIV,  xxvi,  12  ;  tuin-,  «  mais  en  fait  « 

Liv,  4).  (car  ils  n'avaient   pas  autre  chose  à 

[il  Licenter    atqué   otiose,   "  en  faire)  ;    lensenihie    de   la    phrase  se 

en    prenant     Irampiilloment     à    son  rapportant  au    passé,  /um:    remplace 

aise  »  (cf.  XXIII,    vu,    10)  ;   immisit,  nunr  emi»loyé  pour  opposer  la  réalité 

suppléez  in  eum.  ;'i    une    hypothèse    fausse    (cf.    XXl, 

[^)|  Ad  (i.  e    circiter)   est  adverbe  :  xxxiv,  7-8)  ;    in  domos,  dans  les  mai- 

/'^sf/uilia.i  est  construit    à  l'accusatif  sons  ;  m /ec/u  dans  des  consli  uctions 

de  la  question  i/ho,  connue    si  c'était  où  ils  étaient  à  couvert  ;  xuo.i,  •<  leurs 

un  nom  de  ville  :  le^  tiansfuf,'es  Nu-  propres  soldats  »   (les    Numides  (pji 

mides  doivent  traverseï'  Home    pour  avaient  passé  de  leur  côlé)  pro  hosii- 

se  dii-ij^er  vers  le?  Esquilles.  Ints,  i.  e.  iiunsi  hosii-s  cssent. 

[*i  Aptiores  doit  être  joint    <à   wl  ÎH]  Conaprimi,  i.  c    srdari ;    ai/rr.s- 

piif/ndndum  ;    roni'itlli:\,    les    dépres-  //»«(  est  pris  subsl.intivemenl  ;  //?//»« 

sions  du    s<j1   ;   trria    horlorum,    les  s'accorde  nvec  le  dernier  des  antécé- 

constructions  entourées  de  jardins  ;  dents  exprimés  ;  jximr,  la  panique 

cavas  unditpu:   rj'a.v,  les  chemins  en-  causée  par  l'arrivée  soudaine  d'H;in- 

caissés  (jui  .s'étendaient  de  Ions  côtés  nihal  ;  ronipulcrnt,  cf.  XXII,  vi,  C. 

(cf.  XXIi,    XVII,  ;{  pour  la  coiistruc-  [It]  Temere,  <«  sans    motif   »:    cum 

tien  (i'uiiifi(itif)  ;  ex  arce,  etc.,  dépend  impcrio  esse,  eussent  ledroit  de  cou 

de  vidissrnt  ;  clivo  J'uhlirio,  ablatif  de  mander  ;rfo;iec,  «  cnattendant  que.. 

2:5 
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summotique  hostes  siint.  Et  quia  multis  locis  comprimendi 
tumultus  erant,  qui  temere  oriebantur,  placuit  omnes,  qui 
clictatores,  consules  censoresve  fuissent,  cum  imperio  esse, 
donec  recessisset  a  mûris  hostis.  [10' Et  diei  quod  reliquum 
fuit  et  nocte  insequenti  mulli  temere  excitati  tumultus  sunt 
€ompressique. 

XI  [l]  Postero  die  transgressus  Anienem  Hannibal  in 
aciem  omnes  copias  eduxit  ;  nec  Flaccus  consulesque  certa- 
men  detrertavere.  2  Instructis  utrimque  exercitibus  in 
€juspui?nae  casum,  in  qua  urbs  Roma  victori  praemium  es- 
set,  imber  ingens  grandine  mixtus  ita  utramque  aciem  tur- 
bavil,  ul  vix  armis  retentis  in  castra  sese  receperint  nullius 
rei  minore  quambostium  nietu.  3 1  Et  postero  die  eodem  loco 
acies  instructaseadem  tempestas  diremit.  Ubi  recepissentse 
in  castra,  mira  serenitas  cum  tranquillitate  oriebatur.  [4]  In 
religionem  ea  res  apud  Poenos  versa  est,  auditaque  vox 
Hannibalis  fertur,  potiundae  sibi  urbis  Romae  modomentem 
non    dari,  modo    fortunam.    h]  Minuere    etiam  spem    ejus 


recessisset,  le  plu?-que-parfail  rem-  tieuses  l'impression  que  celait  une 

place  le  futur  antérieur  du  style  di-  manifestation  de  la  voluntcdes  dieux; 

rect  :   «    Cum    imperio   sint,  "donec  uhi  recejjissfiit  sp.  cf.  XX III.  xix,  13. 

hostis  recesserit  -.  [4}  In  religionem,  cf.  XXI,  lxii,  1  ; 

[lu]  Et,  "  et  effeclivement  »  ;  rfiVi...  potiundae,  tôt.  v,  1  ;  mentem,    •'    l'in- 

re)iquuni,    cf.   XXII,    Li,    1;     XXV,  tenlion  ","  l'idée  '■;  après  la  bataille 

xxxvni,  "23;  remarquez  de  plus  que  de   Cannes,     Hannibal    n'avait   pas 

Tite-Live     a    remplacé     die  reliquo  voulu  marcher  sur  Home  (cf.  XXII, 

YSiT diei  quod  relK^moii  fuit, pour  év\[ev  Li,    3);   for.unam,  ■•    l'occasion   favo- 

une  symétrie  trop  parfaite  avec  nocte  rahie  »:  les  dieux  ne  lui  ont  pas  ins- 

■inseqûenti.  pire  l'idée   de   marcher    sur    Rome, 

XI    'f;  Anienem,    il    passa  entre  quand    l'enUeprise    élait    possible; 

l'Anio "(aujourd'hui    Teverone)  et  le  mainienanl  il  a  voulu  la  tenter,  mais 

Tibre  ^vo>ez  la  carte);   nec,  «  et  de  les  dieux  sont  contre  lui  :  il  lui  faut 

Jeur  côté.,  ne.,  pas...  ».  donc  céder  aux  dieux,  protecteursde 

[2]  In,  «  en  vue  de...  »  casum  (i.  e.  Rome. 

fortunam,,  ■<   les  éventualités  »  (R.);  [n]  Minuere,    i.  e.  minuerunt,   cf. 

^jus  pugnae,  «  d'une  bâtai  de  »  ;  esset,  XXV,  xxviii,  33  ;  illa  annonce  ce  qui 

•  devait  être  »  ;  ut...  sese  receperint  va   suivre,    dune    manière    empha- 

(au  lieu  de    reciperent),  voy.    XXV,  tique:  ai-otatus.    i.    e.   cum  exercitu; 

II,  7;  retentis  cf.  XXI,  xxxvi,  I  ;  nul-  sederet.  cf.    XXII,  ui.     10;    xiv,    14; 

Jius    rei  minore  quom    hostium   metu,  sub  vexillis,  <'t  non    sub  signis,  i)arce 

littéralement    "    ne   craignant    rien  qu'il  ne  s'agit  pas   de  manipules  au 

moins  que   l'ennemi   ",    c'est-à-dire  complet,   mais  de   simples   détache- 

«  l'ennemi  étant  ce  qui   les  efîrayait  ments  ;  in,  "  en  vue  de...   >>  (cf.  5  2); 

le  moins  ».                                       "  Hispaniae  est  au  datif  ;  profectos  (s.-e. 

[3]  Et,  etc.,  «  le  lendemain  aussi  »;  esse),  leur  départ  donnait  à  Hannibal 

■eodem...    eadem....    la   répétition   du  limpression    que    les    Romains    ne 

même  phénomène  dans  les  mêmes  cir-  croyaient  pas  avoir   besoin  de  toutes 

constances  enlevait  toute  idée  de  ha-  leurs  forces  pour  s'opposer  à  sesjtro- 

■sard  et  donnait  à  ces  âmes  superti- .  grès. 
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Klnae  aliae,  parva  magnaque,  res  :  magna  illa,  quocl,  cuiii 
ipse  ad  moenia  urbis  Romae  armatus  sederet,  milites  sub 
yexillis  in  supplementum  Ilispaniae  profectos  audiit  ;  [6]  par- 
va autem,quod  pcr  eus  dies  eum  forte  agrum,  in  quo  ipse 
•castra  haberet,  venisse,  nihil  ob  id  deminuto  pretio,  cogni- 
tum  ex  quodam  captivo  est. [7]  Idveroadeo  superbum  atque 
indignuin  visum,  ejus  soli,  quod  ipse  bello  captum  possi- 
deret  haberetque,  inventum  Romae  emptorem,  ut  extemplo, 
vocato  praecone,  tabernasargentarias,  quae  circa  forum 
Romanum  essent,  jusserit  venire.  [8]  Ilis  motus  ad  Tutiam 
lluvium  castra  rettulit,  sex  miliapassuum  ab  urbe.  Inde  ad 
lucum  Feroniae  pergitire,templum  ea  tempestate  inchitum 
divitiis.  [9j  Capenates  aliique,  qui  accolae  ejus  erant,  primi- 
tias  frugum  eo  donaque  alia  pro  copia  portantes  raulto  auro 
argentoque  id  exornatum  habebant.  lis  omnibus  donis  tum 
spoiiatum  templum.  Aeris  acervi,  cum  rudera  milites  reli- 
gione  inducti  jacerenl,  post  profcdioiiem  llannibalis  ma- 
gni  inventi. 

[lOJ  llujus  popul.itio  t('m|)li  liand  (1111)1.1  inler  scriptores  est.  Coo- 
lius  Roinam  oiniloin  ab  Erdo  dcvcrlisse  oo  Harmibalem  tradit 
iterqiie  ejus  ab  Roale  Ciitiliis(pio  t'tab  Aiuiterno  onlitur  :  [H]  «  ex 
■Cami>aaia  in  Samrumn.  imlc  in  Paolignos  pervenisso  praolcnpie 
oppiduMi  Sulnioiiem  in  Mai-rncinos  Iransissc,  inde  Albonsi  afjro  in 


[()]  Haberet,  sulijiiiiclif  .lu  stylo 
indirecl;  iH-niaur,  passif  de  ren'di- 
dissc;  nihil,  ■<  pn  rien  ",  accusatif 
a(Jverl)ial  ;  ob  id,  à  cause  de  ceci 
•qu'IIainiilinl  y  caii|)aii.  en  niaitre. 

7]  Id,  etc.  cniislruclioii  fauiiliéieà 
Tile-l.ive.  el  dans  laquelle  td  wm 
seuleniiMil  lepréseule  lidée  (|ni  pit'- 
•cèdc  {cuiii  forte  nijiniin.  cLe.)  mais  cii- 
core  annonce  la  prop(isilion  inllni- 
live  qui  v.i  suivie  {ejus  suti...  inven- 
tum... eniploreni);  indii/nnni,  ailX  veux 
d'Hannil)ai  ;  captum  pus-iidi-rct  luibc- 
rt'AquK.  toutes  ces  expressions  sont 
destinées  à  marquer  avec  force  les 
tiroils  qii'Hannihal  croyait  avoir  à 
la  proprii'-lé  «l'un  champ  qu'il  avait 
pris  el  qu'il  occupait;  ut  se  /attache 
iiaden  ;  circa  funim,  les  houliques 
des  chan^îcurs  et  des  hanquiers  se 
Irouvaienl  au  nord  el  an  sud  du 
forum  ;  /)t.sKi'.rit,  même  construction 
•que  ci-dessus.   S  '2. 

iH]    His,  pluriel  neutre,  au  lieu  de 


/lis  relnis;  castra    rettulit,   expression 
faite   sur  le  modèh?  de  pedeui   rctin- 
lit:  sex  inilia,    accusatif   de    la    di- 
tance  ;  oati'in/ii'stntr,  pour  eo  tevipo, 
cf.  XXV,  XXIV.  11. 

'.•  Pro  copia.  ■<  d'après  leurs  ri  - 
sources  ■■.  ;<>rlanlis,  depuis  les  temp- 
les plus  recnli's;  exnrnatutn  /lahr/jnnf 
(cf.  XXV,  xxxvui,  Ki),  ne  sitrnilie 
{,Mière  ici  que  •<  ils  avaient  orm'' "  ; 
rudera,  morceaux  de  bronze  non 
monnayé  (lu'on  avait  oiTerIs  en  pré- 
sent à  "la  déesse;  rcliijione  inihic/i 
«  ol»éissant  à  un  scrupule  reli 
gieux  "  (cf.  ;;  4). 

^10]  Coelius,  etc.;  tous  les  nuleiir< 
sont  d'accord  sur  le  fait  du  pillaj,'r 
mais  Coelius  dit  que  c'est   en   uiin 
clwnit  sur  Rome  (et  non  en  en  revr 
nanl/  qu'IIannihjil,  elc. 

[Mj  In  Paelignosfcf.  un  jumi  i>1ii 
loin   /■/(    Marrunnus    et     in     .^far,■n.s  , 
vov.  XXIII,  XM,  \:i 
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Marsos,  hinc  Amiterimm  Forulosque  vicum  venisse.  »  [12]  Neque 
ibi  error  est.  qiiod  tanti  ducis  tantique  exercilusvestigia  intra  tam 
brevisaevi  memoriam  poluerint  coufundi  —  isse  enim  ea  constat, 
—  [13]  tantura  id  interest.  veneritne  eu  itinere  ad  urbem,  an  ab 
uibe  in  Campaniani  redierit. 

\II.  '1]  Ceteruin  lion  quantum  Romanis  pertinaciae  ad 
piemendam  obsidione  Capuam  fuit,  tantum  addefendendam 
Hannibali.  '2  Nainqueper  Samnium  et  Lucanos  in  Bruttium 
agium  ad  fretum  ac  R^gium  eo  cursu  contendit,  ut  prope 
repentino  adventu  incautos  oppresseiit.  [3]Capua  etsi  nihilo 
segnius  obse.ssa  per  eos  dies  fuerat,tamen  adventum  Flacci 
sensit,  et  admiratio  orta  est  non  simul  regressum  Hanni- 
balem.  [4]  Inde  per  conloquia  intellexeiunt  relictosse  deser- 
tosque  et  speni  Capuae  retinendae  deploratam  apud  Poenos 
esse.  [5]  Accessit  edictum  proconsulis  ex  senatus  consulte 
propositum  vulgatumque  apud  liostes  «  ut,  qui  civis  Cam- 
panus  ante  certam  diem  transisset,  sine  fraude  esset  ». 
Nec   ulla  fatta  est  transitio,  metu  magis  eos  quam  fide 


Ji'  Ibi  i.  e.  i»  ea  re  ;  error  est. 
quod,  etc.,  l'incertitude  ne  vient  pas 
de  ce  qu'on  a  jm  confondre  les  traces 
d'Hannibal  et  de  ?on  armée:  pohie- 
rini  au  subjonctif,  parce  que  cette 
raison  est  écartée  par  l'auteur  comme 
étant  contraire  à  la  vérité  ;  ea, 
«  par  là  ». 

\:V  Tantum  id  interest,  ■  la 
sehle'  question  iiniiortante,  c'est  de 
savoir,  etc.  »  ;  eo  itinpre.  en  suivant 
l'ilinérairt-  indiq\ié  par  Coelius. 

XII-XIII,  î.  Le  sièf/e  de  Capoue  est 
poussé  avec  ligueur. 

XII  [t;  Céterum,  voy.  XXI,  ii. 
Cl  ;  non  quantum  Homonis...  tantum... 
Hannibali  équivaut  à  minus...  Han- 
nibali quam  Ilomanis. 

[2'  Per...Lucanos,cf.XXIII,XLi,  13: 
ad  fretum  (s.-e.  S'/cm/m/h).  jusqu'au 
détroit  de  Messine;  eo  rursa,  ut.., 
«  avec  une  telle  rajùdité  que...  »  in- 
cautos, sous-entendez  lieyinos,  qu'on 
tii"e  aisément  de  Jiegium;  opprcsserit, 
même     construction    que    ci-dessus 

§  2'- 

[3]  Per  eos  dies,  pendant  l'absence 
de  Fulvius  Flaccus  ;  adrenlum  Flacci, 
Tile-Live  aurait  dû  dire  (mais  il  n  -- 
glige  de  le  fairei  que  Fulvius  Flac- 
cus était  retourné  devant  Capoue. 
dès  que  le  dé]»art  d'Hannibal  le  lui 
avait  permis. 

I V  Fer  conloquia.  par  les  conver- 


sations qu'ils  avaient  avec  les  sol- 
dats de  l'armée  assiégeante  ;  spem... 
deploratam,  expression  énergique, 
l'espoir  est  comparé  à  un  mort  qu'on 
met  au  tombeau  au  milieu  des  la- 
mentations, cf.  XXII,  LUI,  5  :  «  De- 
speratam  comploratamque  rem  pu- 
blicam  ••;  apud  Poenos,  «  du  Côté  des 
Carthaginois  ». 

[h]  Accessit,  etc.  à  cette  cause  de 
découragement  vint  s'ajouter...  (R.); 
les  Romains  profitent  de  l'abatte- 
ment des  Campaniens  pour  leur  offrir 
de  caidtuler  a  des  conditions  assez 
douces;  ex  senatus  consulta,  rendu 
en  vertu  d'un  sénatus-consulte;  pro- 
positum, «  aftiché  »  ;  vulgatum,  etc.; 
redit  affiché  à  un  endroit  où  les 
avant-jiostes  campaniens  avaient  pu 
en  prendre  connaissance,  avait  bien 
vite  été  connu  de  tous  les  défenseurs  de 
Capoue;  qui  (i.  e.  guicumque)  a  pour 
antécédent  ei  sous-entendu  devant  la 
formule  sine  fraude  esset  ;  ante  certam 
diem  :  «  avant  tel  jour  déterminé  »  ; 
de  là  le  féminin;  trai^sisset  remplace 
le  futur  antérieur  du  style  direct  : 
«  Qui  civis  Campanus..."  Iransierit: 
sine  fraude  esto  >•  :  sine  fraude  esset 
est  mis  ]iOur  id  ei  sine  fraude  esset, 
littéralement«cela  aurait  lieu  pour  lui 
sans  dommage  >-,  c'f  st-à-dire  «  on  ne 
lui  ferait  aucun  mal  ». 
[U]    Nec,    i.   e.  neque  tamen;  metu. 
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continente,  quia  majora  in  defectione  deliqnerant,  qiiani 
quibus  ignosci  posset.  [7]  Geterum  queni  ad  modum  nemo 
privato  consilio  ad  hostem  transibat,  ita  niliil  salutare  in 
médium  consulebatur.  [8]  Nobilitas  rem  publicam  dese- 
ruerant  neque  in  senatum  cogi  poterant  ;  in  magistratu 
erat,  qui  non  sibi  honorem  adjecisset,  sed  indignitate  sua 
vim  ac  jus  magistratui,  quem  gerebat,  dempsisset;  [9]  jam 
ne  in  foro  quidem  aut  publico  loco  principum  quisquam 
apparebat,  domibus  inclusi  patriae  occasum  cum  suo  exitio 
in  dies  expectabant;  [10^  summa  curae  omnis  in  Hostarem 
Hannonemque,  piaefectos  praesidii  Punici,  versa  erat,  suo, 
non  sociorumpericulosollicitos.  [11]  Ii,conscriptis  ad  llanni- 
balem  iitteris,  non  libère  modo  sed  etiam  aspere,  quibus  non 
Capuam  solam  traditam  in  manum  bostibus,  sed  se  quoque 
et  praesidium  in  omnes  cruciatus  proditos  incusabant  : 
[12]  «  abisse  eum  in  Bruttios  velut  avertentem  sese,ne  Capua 
in  oculis  ejus  caperelur;  at  bercule  Ronianos  ne  opjtugna- 
tione  quidem uri)is  Uomanae  abslialii  a  Capua  ol)sidenda  jx»- 
tuisse  :  [13]  lanto  coiistantiorem  inimicum  Homanum  quam 


la  craiiile  de  Rome;  fide,  la  fidélité 
à  Cartilage;  mn-yora,  ces  crimes  vont 
être  rappehîs  tout  à  l'heure  par  Vihius 
Virrius  (xiii,  ô);  quam  qiitbus,  i.  o. 
quant  ut  ii.s. 

[7'j  Ceterum,  voy.  XXI.  ii,  (i  ;  qu>- 
maitiiiodruti...  lia...  est  moins  usilt' 
que  ui...  lia...  ;  /»  mcdiiiw,  «  pour 
l'inlérèt  commun  ■■,  soii|)ost'  à  privato 
consilio  (cl'.  XXIV,  xxii,  I.t). 

[H]  Deseruerant,  même  consU-uc- 
tion  peu  corrode  (|U(i  XXIV,  xxxii, 
9  ;  in  uiaifistnUu,  ;'i  la  lôle  des  affaires, 
comme  mcdix  luticus  ;  qui,  «  un 
homme  qui...  »;  de  là  le  suhjonclif; 
adjecisset,  i.  e.  auxisset  ;  iiidi<i»it(i(p, 
voy.  cil.  VI,  I3suiv.;  vim,  «  l'aulo- 
rilé  »  ;  jus,  "  les  jtouvoirs  ». 

[K]  AÙt,  "  ou  surtout  •>  ;  jtrincipum, 
«des  principaux  citoyrus  »;  appa- 
rebat, «  s<;  mollirait  »;  domibus,  au 
lieu  de  sed  domibus;  pour  ralilalil', 
cf.  XXIII,  VII,  H;  iitclasi  se  rajiporte 
à  l'idcf  d'omues  impliquée  dans  la 
locution  non...  qîiisquam  :  orcasnm, 
i.  e.  interituni  ;  inities,  «  de  jour  en 
jour  ..  /cf.  XXII,  xi.iii,-2). 

[tO]  Summa,  etc.,  -  l'ensembli' 
des     mesures      do     tout      p'iire      à 


prendre    »    (la    direction   de    la   dé- 
fense). 

[Il;  II,  sujet  sans  verbe;  lliisto- 
rii-n  cnlrainé  par  les  développements 
iju'il  donne  à  la  |»ropositi(>ii  inci- 
dente 7î//7yu."5...  incusabant  et  à  laua- 
lyse  de  la  Icltro,  a  oublié  d'achever 
sa  phrase  ;  il  ne  la  reprend  ([u'au  ;;  1;'), 
mais  en  lui  donnant  une  autre  for- 
me ;  dans  la  traduction  française 
l'anacoluthe  disparnitra,  si  Ion  fait 
de  l'ablatif  absolu  consrrijitis...  iit- 
teris une  proposition  princi|)ale  dont 
li  sera  le  sujet  :  «  li  conscripserunt... 
lilteras  »  ;  libère,  «  avec  franchise  -  ; 
aspere,  »  avec  rudesse  »  ;  m  omnes 
cruciatus,  .<  pour  être  livrés  à  tous 
les  supplices  «,  proditos,  i.  o.  //ro- 
jectos. 

l'Jj  Eum.  remplace  /w  du  style 
ilireci  :  //*  /Iruttios,  voy.  XXIIl,  xm, 
l;{  ;  I»  ocnlis,  i.  e.     in  ronspectu. 

[i;i]Constantlorem,  ■'  plus  ferme  » 
(moins  inconstant);  inimicum  s'oppose 
à  amicnm:  »  tant  il  est  vrai  que  le 
Romain  est  plus  ferme  dans  sa 
haine  (|ue  le  Cartha{,'iinds  dans  son 
amitié  !  »;  cruptioni,  •■  i)oiu'  uik; 
soriie  ->. 
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amicum  Poenum  esse.  Si  redeat  Capuam  bellumque  omiie 
eo  vertal,  et  se  et  Campanos  parâtes  eruptioni  fore.  [14]  ?son 
cum  Reginis  neque  Tarentinis  bellum  gesturos  transisse 
Alpes;  ubi  Romanae  legiones  sint,  ibi  et  Carthaginien- 
sium  exercitus  debere  esse.  Sic  ad  Cannas,  sic  ad  Trasu- 
mennum  rem  bene  gestain  coeundo  conferundoque  cum 
hoste  castra,  fortunam  teniptando.  »  [15]  In  hanc  sententiam 
litterae  conscriptae  ÎS'umidis,  proposita  mercede,  eam  pro- 
fessis  operam  dantur.  li  specie  transfui,^arum  cum  ad  FJac- 
cum  in  castra  venissent,  ut  inde  tempore  capto  abirent, 
famesque,  quaejani  diu  Capuae  erat,  nulli  non  probabilem 
causani  transilionis  faceret,  [16]  mulier  repente  Canipana 
in  castra  venit,  scortum  transfugarum  unius,  indicatque 
imperatori  Ronian<j  Nuuiidas  fraude  composila  transisse 
litterasque  ad  Hannibalem  ferre  :  «  [17]  id  unum  ex  iis,  (|ui 
sibi  rem  aperuisset,  arguere  sese  paratam  esse  ».  Productus 
primo  satis  conslanter  ignorare  se  mulierem  simulabat  ; 
pauiatim  dein  convictus  veris,  cum  tormenta  posci  et  parari 
videret,  [18]fassus  id  ita  esse,  lilteraeque  prolatae,  et  addi- 
tuiii  etiam  indicio,  quod  celabatur,  [19]  et  alios  specie 
transfugarum  Nuniidas  vagari  in  castris  Romanis.  li  supra 
septuaginta  comprensi  et  cum  transfugis  novis  mulcati 
virgis  manibusque  praecisis  Capuam  redigunlur.  Conspec- 
tum  '.am  triste  supplicium  fregit  aninios  Campan(»ruin. 


1  Reginis,  voy.  §2;  Tarentinis  place  du  mot;  transfugat-um,  au  liiii 
voy.  V,  1.  gesturos  voy.  XXV.  xxvii,  A'ei  transjvujis  (cf.  XXIV,  xxviii.  1);^ 
10  ;  /ra7i«/s«e  (s. -e.  »e)  remplace  f/-a»«-  frauda  composila,  «  ayant  conceilé 
iimus  du  style  direct  ;  coeundu,  etc..  leur  supercherie  ". 
expression  redoublée,  qui  équivaut  [17]  Id,  accusatif  adverbial  (au 
à  peu  prés  à  «  en  prenant  contre  heud'ejus reij,com\)\eineul  d'arguere, 
iennenii  une  vigoureuse  offensive  »;  «  convaincre  »  :  convictus  veris  (plu- 
cM»n/jo«/e,  qui  convient  bien  à  cofwnrfc/,  ricl  neutre),  convaincu  par  des  faits 
fotme  n\ic  con/erundo  une  exprès-  reconnus  vrais  »;  posci,  suppléez  a 
sien  abrégée  pour  cum  fioslium  cas-  Romanis  imperatoribus  ;  parari,  sup- 
in*, pîéez  a  caniifice;  fassits,  s.-e.  est. 

[ih]  In  hanc  sententiam,  «  dans  [l^]  Indicio,  «  à  la  dénonciation 
ce  sens  '-:  même  emploi  de  la  pré-  faite  par  la  femme  »;  quod  a  i)Our 
position  que  ci-dessus,  xi,  2;  eam  antécédent  id  sous-entendu  devant 
curam,  «  ce  service  »;  professis,  ils  addiiumicsi);  alios...  vagari  esl  le  dé- 
avaient promis  de  sen  charger  icf.  veloppenient  et  r<.'xplication  de  id) 
IV,  2i:  sptcie  transfugarum,  i.  e.  pro  additum  (est);  et  ulios  (i.  e.  alios 
truns/ugis  (cf.  vu,  tj)  ;  tempore  capto,  quoque),  '<  d'autres  encore  »  (d'autres 
en  choisissant  le  moment  favorable;  que  les  ]»urleurs  de  la  lettre). 
nulli  non.  «  à  beaucoup  ".  [\{h  Supra  septuaginta  sert  d'ap- 

^It*]  Repente,  <-  tout  d'un  coup  »;  position  a  ii;  mn'is,  les  derniers  ve- 

l'idée  est  mise  en  évidence    par   la  nus  (les  porteurs  de  la  lettre;. 
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XIÏI  [i]  Gonciirsus  ad  curiam  populi  factiiscoegitLoesium 
senatum  vocare  ;  et  primoribus,  qui  jam  diu  puJDlicis  con- 
siliis  aberarit,  propalam  minabantur,  nisi  venirent  in  sena- 
tum, circa  domos  eorum  ituros  se  et  in  puJ)licum  omnes  vi 
extracturos  esse.  Is  timor  frequentem  senatum  magistratui 
praebuit. 

[2j  Ibi  cum  ceteri  de  legalis  niitlendis  ad  imperatores  Ro- 
manes agerent,  Vibius  Virrius,  qui  defectionis  auctor  ab 
Romanis  fuerat,  interrogatus  sententiam  [3]  negat  eos,  qui 
de  legatis  et  de  pace  ac  deditioneb^quantur,  meminisse,  nec 
quid  factuii  fuerint,  si  Romanos  in  potestate  liabuissent,. 
nec  quidipsis  patiendum  sit.  [4]  «  Quid?  vos  »,inquit,  «  eani 
dedilionem  fore  censetis,  qua  quondam,  ut  adversus  Sant- 
nites  auxiiium  impetraremus,  nos  nostraque  omnia  I{oniaiiis 
dedidimus"?  [5]  Jam  e  memoria  excessit,  quo  tempore  et  in 
qua  fortuna  a  populo  Romano  defecerimus?  Jam,  quem  ad 
modum  in  delectione  praesidium,  quod  poterat  emitti,  per 
cruciatum  et  ad  rontumeliam  neearimus  ?  [6]  Qiiotiens  in 
obsidentes  quam  inimice  eruperimus,  castra  op[)ugnarimus,. 
ilannibabnn  vocaverimiis  ad  opprimemlos  e(ts?  Hoc,  ([uod 
leccnlissimum  est,ad  op[)Ugnandam  Roniarn  bine  eum  mise- 
limus? 

[7]  Age  contra,  tjiKU'illi  infeste  in  nos  fecerint,  repclitc,  u( 
ex    eo,    quid  speretis,   babcalis.   Cum    hostis  alienigena  in 

XITI  [1]  Conspectum.  vov.    XXI,  '  i^    Eam  (i.  e.   eand''ni)  fore  elr. 

I,  f);  triste,  «  affreux  -.  ;  i>uijuti  est  le  ■>  croyez-vous  (]ue  uous  nous  dount'- 

Com\)\éme\\\  (\t}co-irnrsu8;i)rinu>ribus,  rous  aux    Honiuius  aux  unîmes  cou- 

i.  e.   nobilitnti   (cf.  xu.   N)  ;    i>nblicis  diliuns  ([ue  jalis,  ijuand,  elc.  ?... 

concUiix  nlxrfiitt,   cf.  xn,    S.   «  Hem  [^>]    Quo  tempore,    ■«    à  quel  luo- 

publicaui    de-erueranl    <>  ;  propalnm,  inênt     »  ;    i'i     i/ua    f'urlunn.    «    dans 

voy.  XXIV,  XXXVII',  :i  ;  mDiahantur  a  quelles  conjouclures i>énibles(i»our  le 

pour  sujet  l'idée    de    pluialilé    con-  jteuple    Hoiuiiu     ■>  :    i<ini,    suppléer 

[ermi'  ^\Mifi  l>n/iuli  ;  cirra  doinos  vorum,  i\rres.si/i'  •minoriii  ;   in  i/r/'i-rtiiinp,  «  au 

«  de  maison  en  maison  ••  ;   is  timor,  niomenl  nn'^ine  où   nous  faisions  dé- 

lalinisnie  bien    connu    pour  cjus  rei  fection  •■  ;  iioterat,  «    pouvait  •-.  cest- 

timor;  viai/i.-i/nilui,  à  Loesius.  à-dire  "  aurait  pu  »  :  per  cntcintiini  et 

[1]  Ab  Romanis  se  ratlacbe   à  de-  ud  ci>nlHine/i<nn,  «  dans  les  supplice* 

l'ectiijiiis.  el  |»our  mieux  outra^^jr  Home  •-. 

[■V\  Facturl  tuerint  remplace  fe-  {\\  Hoc,   abréviation  d'ex|U'pssion 

cissent  du    style    direct    (cl.   x,    7)  ;  pour  <•  Jainne  lioi-,   (juod    lec-nlissi- 

quid..  patienduin  sit.  suppléez  ••  si  eos  muni  est,  memoria  excessit  qm-m  ud 

Homani  in  potestate  liaberent  ».  modum...  miserimus?  ». 

4-1!)  /Jisronrs  île    Vibius    \  irrius  an  l-\'.\  D'tiiUeurs   tu   conduite   des  Hs- 

sénat  de  Ciipoue.  tnatns  donne  lu    ntesiwe  de  leur  haine 

4-1)   Les    Cumpnniens  mit    tro/t    ou-  contre   t-'upoue. 

truf/é   les     Itoniains  pour  etpérer   leur  [7]  AgTO,  ■■  eli  bien  !  •■  sert  à  attirer 

purdon.  rattenlioii    sur   ce  ([ui   va  ùtre   dit; 
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Italia  esset,  et  Hannilial  liostis.  et  ciincta  bello  ardèrent, 
omissis  omnibus,  omisso  ipso  Hannibale,  ambo  consules  et 
liio  consulares  exeicilus  ad  Capuam  oppugnandam  mise- 
runt.  ^8]  Alleruni  annum  circumvallatos  inclusosque  nos 
famé  macérant,  el  ipsi  noJ»iscum  ultima  pericula  et  gravis- 
simos  labores  perpessi,  circa  valiiim  ac  fossas  saepe  tru- 
cidati  ac  prope  ad  extremum  castris  exuti.  !9]  Sed  omitto 
haec  :  vêtus  atque  usitata  res  est  in  oppui^manda  hostium 
urbe  labores  ac  [lericula  pâli.  Ulud  irae  atque  odii  execra- 
bilis  i?it'xp/(z6i7i.sque  indicium  est  :  ;lOj  Ilaunibal  ingentibus 
copiis  peditum  equitumque  castra  oppuguavit  et  ex  parte 
cepit  :  tantopericulo  nibil  moti  sunt  ab  obsidione  ;  i»rofectus 
trans  Vulturnum  perussit  Calenum  agrum  ;  nibil  tanta 
sociorum  clade  avocati  sunt  ;  [11]  ad  ipsam  urbem  liomani 
infesta  signa  ferri  jussit  :  eam  quoque  tempestatem  immi- 
nenlem  spreverunt;  transgressus  Anienem  amnem  tria  milia 
passuum  ab  urbe  castra  posuit,  postremo  ad  moenia  ipsa  et 
ad  portas  accessit,  Homam  se  adempturuni  eis,  nisi  omit- 
terent  Capuam,  oslendit  :  non  omiserunt.  i'2]  Feras  bestias, 
caeco  impetu  ac  rabie  concitatas,  si  ad  cubilia  et  catulos 
earum  ire  pergas,  ad  opem  suis  ferendam  avertas  :  [13]  Uo- 


coHlra.  ■'  Cl)  regard  »  (des  fautes  que 
nous  avons  coiunuses):  repetite,  sup- 
pléez animis  (ou  memorin  \  ;  quid  spe- 
letis,  «  ce  que  vous  devez  esp'rer  »  ; 
hab^alis.  «  vous  sachiez  »;  omnibus 
pluriel  ueulre  j»ris  substanlivemenl 
pOUl"  ùùinibus  rtiius. 

[8]  Alterum  annum,  «  voici  deux 
ans'déjà  > ■:  famé  macérant,  <■<  ils  nous 
affaiiienl  «:  et  ipsi  i,  e.  ipsi  quoque, 
<»  eux  aussi  »  :  nobiscum,  «  en  niêuie 
temps  que  nous  »  :  circa  vallum  et 
fossas,  il  s'agit  du  camp  romain;  ad 
extremum  (s.-e.  temporis),  i.  e.  pos- 
tremo. 

[9]  Haec  qui  résume  ce  qui  i)ré- 
cède  s'opjiose  à  illiid,  qui  suit;  res 
est  lattribut  de  pati,  sujet:  illud  an- 
nonce avec  une  certaine  emjthase  ce 
qui  va  suivre  ;  exsecrabilis,  etc.. 
«  abominable  et  implacable  »  ;  ces 
deux  adjectifs  se  rapportent  à  irat, 
comme  a  odii. 

[10]  Ex  parte,  etc.,  exagération 
oratoire  cf.  les  ch.  v  et  vi),  niliil, 
accusatif  adverliial. 

[ir  Infesta  signa,  ferri.  "  de  mar- 


cher i>our  attaquer...  »  tria  milia, 
accusatif  de  la  distance  ;  accessit, 
voy.  \,  '^. 

[IT.  Feras  bestias,  la  comparaison 
sert  à  rendre  encore  jilus  sensible  la- 
charneinent  d^s  Romains  :  concitatas 
i.  e.  qtiae  concitautur  (cf.  XXV,  XL, 
11):  pergas,  comme  acertas,  sert  à 
marquer  lindétermination  qv.f;  le 
français  rend  par  «  on  •  (cf.  XXV, 
xxxvni,  18)  ;  avertas,  voy.  XXV, 
XXV.  11. 

ri:<"  Romanos,  l'opposition  est  plus 
forlehient  marquée  par  la  place  rlu 
mot  en  tète  de  la  })hrase  (cf.  feras 
bestias.  §  V2)  qu'elle  ne  le  serait,  si  la 
conjonction  adversative  était  expri- 
mée :  liinc  est  une  exagération  ora- 
toire presque  ridicule  ;  arae,  foci, 
dun  côté,  deurn  delubra,  sepuicra 
mnjorum.  de  l'autre,  résument  ce 
qu'il  y  a  de  plus  sacré  pour  un 
peuple  religieux,  à  savoir  le  culte 
public  et  le  culte  privé;  temerata, 
«  profanés  »;  ttmerala  ac  violnta, 
même  emploi  du  i)articipe  queXXJ, 
I,    î)  ;    supplicii  ecpetendi    cf.    XXV. 
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manos  Roma  circumsessa,  conjuges,  libew,  quorum  plora- 
lus  hinc  pro[)e3  exaudiebantur,  arae,  foci,  deum  delubia, 
sepulcra  majoruui  lemerata  ac  violata  a  Capua  non  aveite- 
runt  :  tanta  aviditas  supplicii  expetendi,  tanta  sanguinis 
nostri  liauriendi  est  sitis  ! 

[14]  Nec  injuria  forsitan  :  nos  quoque  idem  fecissemus, 
si  data  forluna  esset.  Itaque  quoniam  aliter  dis  immorta- 
libus  est  visum,  cum  mortem  ne  recusare  quidem  debeam, 
cruciatus  conlumeliasque,  quas  parai  hostis,  dum  liber, 
dum  mei  potens  sum,  eflugere  morte,  praeterquam  honesta, 
etiam  leni  possum.  [15!  ^on  videbo  Ap.  Claudium  et  Q.  Ful- 
vium  Victoria  insolent!  subnixos,  neque  vinctus  per  uibem 
Romanam  tiiumplii  spectaculum  trahar,  ut  deinde  in  car- 
cere  expirem  aut  ad  palum  deligatus,  lacerato  virgis  tergo, 
cervicem  securi  Romanae  subiciam  ;  nec  dirui  incendique 
patriam  videbo,  nec  lapi  ad  stuprum  matres  Campanas 
virginesque  et  ingénues  pueros.  [16]  Albani,  unde  ipsi 
oriundi  erant  a  fmidamentis  prorueruni,  ne  slirpis,  ne  me- 
moria  originum  suaiuni  exlaret  :  nedum  eos  Capuae  par- 
suros  credam,  cui  ini'estiores  quam  Calliagini  sunt. 

[17]  Ilaquequibus  vesirum  antel'ato  cedcre,  (luam  liaec  lot 
tam  arerl)a  videanl,  in  aiiimo  est,  ils  apud  me  hodie  epulae 


XXX,  \;sHis  reiuarciui.'z   lÏMiergit'  do  stiOnixos,  i.  o.  ehdos,   mais  l'expros- 

ce  dernier  trait.  sioii  lait  iiuay:e;  triuuiphi  s/wciaru- 

14-1()    fjiu;    peut-on    attendre    d'un  linn,  «  coininc  une  curiosilé,  le  jour 

peuple  7?<2  n'a  pa.s    craint  de  détruire  du  triomphe";  rerriccni,  })oéli(|ue,  au 

)ni';mi'  sa  patrie  (l'ori(jine?  lieu   de   cervices;   ad    stuprum,    <>  au 

[11]  Nec  injuria,  etc.,  «  et  peut-  déshonneur  »  ;  vinjinesque  et..., 
être  Ti'onl-ils  jias  tort»;  quoniam,»  du  voy.  XXV.  xxxvii,  li. 
inomeiU  que...  »;  est  visum,  i.  *'.  pla-  \{\'  Unde,  i.  c.  a  qua;  uriundi, 
cuit;  remartiuez  reupliénii.siue  dis  cL  W\,  \\i,  l;  a  fundamentis,  i.  e. 
alitii' visiun,  nVi  lieu  de  rirli  snmus;  /undiius,  «  de  fond  en  comble'-; 
cum,  «  puisiiue»;  lu'  )'ecusare  i/ui'iem,  slirpis.  forme  arcliaï(iue  du  nomina- 
«  non  seulement  je  ne  puis  l'éviter,  tif  ;  r.rlaref,  i.  e.  scnuretur;  nedum... 
mais  je  ne  dois  même  pas  jjrolesler  credam,  "  bien  loin  (juc  je  croie...  »; 
contre  elle  ;  dum  mei  potenssuni,  s'ils  ont  af,'i  ainsi  à  l'éganl  de  leur 
'<  l)endant  ((ue  je  suis  mon  maiire  »  ;  métropole,  comment  pourrais-je 
-praeterquam...  etiam.,.,  i.  e.  cum...  croire  (|u'ils  épargneront  (Papoue. 
tum...;lioneslas'()\)pos{i  il  conlumelias,  (|uils  haïssent  encore  plus  (lue  Car- 
et/e»),  à  rrucialHs;  remarquez  l'en-  thagc? 
trecr()isemeut  des  termes  H-l'.*.  Pour   lui,  sûr  de  la  cruauté 

[1.')]  Non  videbo,  etc.,   même  mou-  romaine,    il  sattra  échapper  au  Lour- 

vement  (lue  chez  Cic,  de  Or.,    m,  "1,  reau  par  une  mort  volontaire. 

H:  insolenti,  qui  se  dit  ordinairement  ;17    Vestrum,  génitif  i)arlilir,coni- 

des  personnes  se  rapporte   ici  à  rir-  nlémenl   de  Us,   anlécédcMil    tle   7K/- 

/or/a  el  a  à  i)eu  i)rès  le  sens  d'/xA-fj/j/ff,  hns;    falo  cedere,  eupliémisme    pour 

<-  à  latiiielie  ils  ue  sont  pas  habitués- ;  mori:  anle...  quam  est  suivi  du  sub- 
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instriictae  paralaeque  sunt.  [18^  Satiatis  vinociboque  pocu- 
lum  idem,  quod  niihi  datum  fuerit,  circuinferelur  :  eapotio 
corpus  a  cruciatu,  animum  a  contumeliis,  oculos,  aures  a 
videndis  aiidiendisque  omnilms  acerbis  indignisque,  quae 
nianent  victos  vindicabit.  Paiati  erunt,  qui,  magno  rogo  in 
propatulo  aediura  accenso,corpora  exanima  iniciant.[l  9]  Haec 
una  via  et  honesta  et  libéra  ad  mortem.  Et  ipsi  virtutem  mi- 
rabuntur  hostes,  et  Hannibal  fortes  socios  sciet  abse  deser- 
tos  ac  proditos  esse  ». 

XIV.  1^1]  Hanc  orationem  Virri  plures  cum  adsensu  audie- 
runf,  quain  forti  aninio  id,  quod  probabant,  exsequi  potue- 
runt  :  2;  major  pars  senatus,  multis  saepe  bellis  expertam 
populi  Romani  clementiam  haud  diffidentes  sibi  quoque 
placabilem  fore,  legatos  ad  dedendam  Romanis  Capuam 
decreverunt  miseruntque.  [Z]  Vibium  Virrium  septem  et  vi- 
ginti  ferme  senatores  domum  secuti  sunt  epulatique  cum  eo 
et,  quantum  facere  potuerant,  alienatis  mentibus  vino  ab 
imminentis  sensu  mali,  venenum  omnes  sumpserunt  ; 
[4j  inde,  misso  convivio,  dextris  inter  se  datis,  ultimoque 
conplexu  coniacrimantes  suum  patriaeque  casum  alii,  ut 
eodem  rogo  cremarentur,  manserunt,    alii    domos   digressi 


jonclif,  i»arce  que  le  sens  est  «  afin 
de  ne  i»as  voir  >■  ;  apuU  mp,  «  chez 
moi  »  -,  instriictae  paralaeque,  expres- 
sion toute  faite  en  parlant  dun 
festin  auquel  rien  ne  manque. 

[18"  Poculum,  une  coufte  enipoi- 
sonnée  ;  dalmu  fuerit,  même  cons- 
truction que  ci-dessus  XXV,  xxix, 
4j  omnibus,  pluriel  neutre  jiour  om- 
nibtut  rébus;  indiynis.  «  indignes, 
iuunérités  »;  vindicabit  ainsi  placé  à 
la  fin  de  la  phrase  sert  à  mettre  en 
relief  l'idée  d'affranchissement  par 
la  n)ort,  qui  est  celle  dont  s'inspire 
Vibius  Virrius;  in  prupalulo  aedium, 
dans  le  vestibule  donnant  sur  la 
rue;  rogo...  inicinni,  même  syntaxe 
que  X Mil,  XXIV,  Il  ;  etc.;  le  sub- 
jonctif, parce  que  qui  remplace  ut, 
•<  afin  que...  ». 

[10]  Haec  attraction  bien  connue 
pour  lioc;  et...  et...,  <•  dune  part... 
d'autre  part...  »;  ipsi,  "eux-mêmes  », 
"  mêmes  ». 

XIV-XVI.  Prise  de  Capoue. 

XIV  [1-2]  Id,  «  la  proposition  '-: 
exsequi,   «   mettre   complètement    à 


exécution  »  ;  insinuation  maligne,, 
qui  met  en  opposition  le  courage 
résolu  de  Virrius  et  la  lâcheté  de 
presque  tous  ses  collègues  ;  multis 
.siiepe,  redondance  familière  au  style 
\t^[in\  expertam,  «  dont  ils  avaient 
fait  ré])reuve '•;  haud  diffidentes, 
litote  pour  confisi  ;  pour  l'accord  selon 
le  sens  substitué  à  l'accord  gramma- 
tical, voy.  XXV,  xxxix,  3;  quoque, 
comme  les  autres  peui)les  vaincus 
jadis  par  les  Romains;  decreverunt 
(suppléez  mittendos)  viiseruntque  si- 
gnifie que  l'exécution  suivit  immé- 
diatemenl  la  décision  |)rise. 

[3]  Quantum...  potuerant  sert  à 
restreindre  l'idée  signifiée  par  alie- 
natis meuiiljus  :  ils  tâchèrent  d'ou- 
blier dans  l'ivresse  le  malheur  qui 
les  menaçait,  mais  ils  ne  jnirent  y 
réussir  com])lètement. 

[4"'  Misso,  i.  e.  dimisso;  conplexu, 
suppléez  dato:  coniacrimantes,  au 
lieu  de  conquerentes,  que  Tite-Live 
emploie  partout  ailleurs;  eodem  rogo 
au  lieu  de  in  eodem  rogo,  voy.  XXV, 
XXV,  8. 
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sunt.  [5]  Inpletae  cibis  vinoque  venae  minus  eflîcact^ni  iii 
maturanda  mortevim  veneni  fecerunt  :  itaque  nocteni  totam 
plerique  eorum  et  diei  insequentis  partem  cum  animain 
egissent,  omnes  tamen  priiis,  quam  aperirentur  hostibus 
portae,  expirarunt. 

[6]  Postero  die  porta  Jovis,  quae  adversus  castra  Romana 
erat,  jussu  proconsuiis  aperta  est.  Ea  intromissa  legio  una 
et  duae  alae  cum  C.  Fulvio  legato.  [7]  Is  cum  omniuri)  pri- 
mum  arma  telaque,- quae  Capuae  eraut,  ad  se  couferenda 
curasset,  custodiis  ad  omnes  portas  dispositis,  ne  quis  exire 
aut  emitti  posset,  praesidium  Punicum  comprehendit  ,  se- 
natum  Campanum  ire  in  castra  ad  imperatores  Romanos 
jussit.  [8]  Quo  cura  venissent,  extemplo  iis  omnibus  catenae 
injectae,  jussique  ad  quaestores  déferre  quod  auri  atque 
argenti    haberent.  Auri   pondo  duo  milia  septuaginta  fuit, 


[ô]  Venae,  l'expression  n'est  qu'ù 
moitié  inexacte;  car,  d'une  i)ail,  un 
estomac  qui  n'est  ])uint  à  jeun,  ab- 
sorbe moins  facilement  le  poison,  et 
d'autre  part  l'alcool  contenu  dans  le 
vin  a  sur  la  circulation  du  sang  une 
action  i»articulière,  qui  permet  de 
l'employer  encore  aujourd'hui 
comme' antidote  dans  certains  cas 
déterminés;  en  se  servant  du  mol 
venae  Tite-Live  n'a  envisaf,'é  (jue  les 
effets  de  la  di^'estion  sur  la  circula- 
tion ;  pour  l'emploi  du  participe 
inplt'tae,  voy.  XXI,  i,  à;  in  niatti- 
rauda  morte,  liltéralement  «  en  ce 
qui  concerne  l'accélération  de  la 
mort  ..  (comme  ils  le  vojilaieni); 
cwn...  egissent,  la  période  eût  été 
moins  lourde,  si  Tilc-Livc  avait 
écrit  :  «  p;gerunt,  sed  tamen...  »; 
l'expression  animam  e(/iss<'nt  («  ils 
avaient  prolongé  leur  vie  ")  est  faite 
sur  le  modfMe  de  vitwH  egissent 
(cf.  XXIV,  XXV,  I)  et  s'oppose  à 
expirarunt. 

[f)J  Proconsuiis,  Knivius  Flaccus; 
ca,  s.-e.  porta,  ablatif  de  la  question 
qua;  intromissa  ne  s'accorde  (ju'avec 
legio,  car  les  deux  aib^s  de  cavalerie 
se  ratlach(Mit  à  la  légion,  qui  est  le 
corps  principal. 

[7]  Omnium  primum,  expression 
familière  à  Tite-Live,  voy.  XXIV, 
x,  2;  etc.;  c'est  une  ai)posilion  à  la 
proposition  couferenda  runisset  ;  arma 
tela</ue,  lee  armes  olïensives  et  dé- 
fensives. 


[S]  Venissent  s'accorde  avec  l'idée 
de    i)luraliti     contenue   dans    seua- 
tnnt    Campanum  ;  déferre,    -  de    faire 
apporter...  »  ;  auri,  etc.,  génitif  par- 
titif, compli'meni    de  id  antécédent 
s.-e.    de  (juod  ;   liaherent,    attrariion 
modale,    au    lieu  d'ha/jebant ;  pan  lo, 
ancien  ablatif,    avait  Uni    en    latin 
p,ir  être  |)ris  pour  un  pluriel  neutre 
indé:linable   signifiant  «  livres  »  (cf. 
ci-après,  xlvii,  7);  mais  dau'^deslocu- 
tio:is  comme  celle  que    nous  avoiui 
ici  pondo  a  conservé  quelque  cho.«n 
de  sa  valeur  |trimilive;  le  in<U  à  u\ai 
est  :  «  il  y  eut  une  (juantité  d'or,  en 
poids  •:07()  livres  .<  c'est-à-dire  «  dw 
poids  de  '.'O/O  livres  »  ;    le  sujet   dt- 
/></^  est  logiquement  l'expression  i)ar- 
litive    auri,    «  une  quantité  d'or  j»  ; 
(juand    à    duo  initia,    etc.    c  est    «» 
accusatif    di-pendant  de  pondo;  car, 
de  même  qu'on  disait   en    latin   esse 
poudo  (»  être  en  poids...  «)  avec  l'at- 
cusalif,    de     même    ponlo  tout  seul 
(sans  (pie  le  verbe  esse  fût  exprimé) 
pouvait   être  suivi  de  l'accusatif    et 
signitiait    «  du  poids  de...»  (voy.  ci- 
après,      xr.vii     17)   ;     '2.070      livres 
d'or    font    environ    vM0S.i'»7.T   francs 
et   ;^l,'2(i(»    livres    d'argent,     euvirou 
'^Ki.'iDD.fiO    francs  ;   quorum   se    rap- 
porte   aux    deux    catégories  de   si- 
natfurs;    de  senlen'ut,    au    lii'U  'd'ex 
sentent ia  plus  usité  ;   ilrsri  nni  (ense), 
passif    impers  innel    du    ve-rbe    des~ 
riicere. 


408  T.    LIVI  ^X.L.C.     ..  i 

nrijenti  triirinta  niilia  pondo  et  mille  ducenta.  [9]  Senatores 
qiiinqiie  et  viginti  Cales  in  custCMliam,  diiodetricrinta  Tea- 
num  missi,  quorum  de  sententia  maxime  descitum  ab  Ro- 
manis constabat. 

XV.  [1]  De  supplirio  Campani  senatus  haudquaquam 
inter  Fulvium  Claudiumque  conveniebat  :  facilis  impe- 
trandae  veniae  Claudius,  Fulvio  duiior  sententia  erat. 
[2]  Itaque  Appius  Romam  ad  senatum  arbitrium  ejus  rei 
totum  reiciebat:  '3  «  peicunctandi  etiamaequum  esse  pote- 
statem  fieri  patribus,  num  communicassent  consiliacum  ali- 
quis  sociorum  f.atini  nominis  et  num  ope  eorum  in  bello 
torent  adjuti  ».  [4]  Id  vero  minime  committendum  esse  Fui- 
vius  dicere,  ut  sollicitarentur  criminibus  dubiis  sociorum 
fidelium  animi  et  subicerenlur  indicibus,  quis  neque  quid 
dicereut  neque  quid  facerent,  quicquam  umquam  pensi 
fuisset:  «itaque  se  eam  quaestionem  oppressurum  extinctu- 
rumque».  !^5]  Ab  hoc  sermone  cum  di^nessi  essent,et  Ajtpius 
quamvis  ferociter  loquenlem  colle;.^im  non  dubitaret  tanuMi 


XV  1  Conveniebat.  elc,  «  1  ac-  ;i]  Id  n'sinue  ce  qui  prècc-ile  et 
cord  nV  se  faisait  nullement  entre,  est  explique  par  ui  solhcitaren- 
elc  •:  /nalis,  •■  accessible  à...-;  /»»•.  etc.;  cuminittendvm  esse,  «le, 
.voy.  XXIII,  II,  (j;  Cl'iudivs  /•«/r»o,  «■  (juil  ne  fallait  jias  (en  laissant  les 
le  "rapiirochenjent  des  deux  noms  sénateurs  interroger  les  Cauipaiiiens) 
propres  srrt  à  mettre  en  relief  l'op-  risquer  ceci,  à  savoir  que...  "-.dicere, 
position  de  leurs  caractères:  Fulvius  au  lieu  de  dicebal  ;  linfinitif  des- 
a  coiiser\é  la  rude  énergie  de  criptif  sert  à  signitier  la  vivacité 
l'ancienne  aristocratie  :  Ap.  Claudius,  avec  laquelle  sexpi  imait  Fulvius:  sol- 
moins  dur  mais  plus  faible,  nose  licitarenlur.  «  fussent  inquiétés  »; 
pas  prendre  une  décision  que  ses  ilubiis,  i.  e.  incerlis,  «  impossibles  à 
relation?  de  famille  avec  Pac.  Cala-  vérifier  »  iudirihus,  «  à  des  dénon- 
vius  (cî.  XXIII.  ch.  11)  aurait  pu  dateurs  »:  quis,  archaïsme  pour 
rendre  susi^ecle.  guibus;  lilléralement  -pour qui  il  ny 

^i-.V  Heicietsit,  i  c.  i-ficiendui»ceii-  avait  jamais    rien  eu    de  pesé,  tou- 

tebat  (cf.  VIII,  J,  ;    totum,   i.   e.  iitte-  chant  ce  qu'il  fallait  dire  ou  faire  »  ; 

i/i-um;    il    était    d'avis  que  le    sénat  quicquam...  /.ensi  fuisset   (subjonctif 

décidât    |)ar    lui-même,    sans    tenir  tJu    style   indirect;,    «    ne    s'étaient 

compte    de   ce    que  les    proconsuls  jamais    demanda     en     conscience, 

pouvaient      préjuger;    percunctamii.  u\...  ni...  ••;  eam  quaestionem,   «cette 

*  d'interroger";    aequum  esse,    etc.  enquête  >■;   se  oppressurum    extinctu- 

cette  i»roposition    intinitive   déjiend  rw/z/^ne,  -  il  éloutîerait  absolument  », 

de  l'id.'e  de   dicebat   contenue    dans  m  taphore   énergique   conforme  au 

l'expression  reiciebat.    analysée   ci-  cfa-actere  de  Fulvius. 

dessus:  communicassent  a  pour  sujet  .5]  Ab  hoc    sermone,  voy.  XXII, 

Campani  s.-e.  ;  le  sens  est   :  <>  si  en  xl,  4  (cf.  X.XIII.  vi,  I;   XXIV,  xxii, 

trahissant     ils    s'étaient    assuré    la  Oj  ;  ^Ma/za^s, .-  quelque...  que...  »,  est 

coin\)\\ç\\è  Aq...  >■:  aliquis,  ^vc\\z\»n^e  adverl>e:    fxpeciaturmn   (s,-e.     esst>), 

pour  aliquibus.  i.  e.  nonnullis ;  Latini  même     construction     peu    correcte 

nominis,  voy.  XXII,  lv:i,  IU;  forent,  (jue  ci-dessus,  XXV.    xxv,   i;    etc.; 

i.  e.  essent.'  super,  i.e.  de. 
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litteras  super  tanta  re  ab  Roma  expectaturum,  [t]Fiilviiis,  ne 
id  ipsum  iinpedimentum  incepto foret,  dimittens  praetoriiim 
tribunis  militiim  ac  praefectis  socium  imperavil,  uti  dnobus 
milibus  equitum  delectis  denuntiarent,  «ut  ad  tertiam  buci- 
nam  praesto  essent  ».  [7]  Cum  hoc  equitatu  nocte  ïeanum  pro- 
fectus  prima  luce  portam  intravit  atquein  forum  perrexit; 
coiicursuque  ad  primum  etfuitum  iiigressum  facto,  magi- 
stralum  Sidicinum  citari  jussit  imperavitque,  ut  produceret 
Campanos,  quos  in  custodia  baberet.  [8j  Productiomnes  vir- 
gisque  caesi  ac  securi  percussi.  Inde  citato  equo  Cales  per- 
currit;  ubi  cum  in  tribunali  consedisset  productique  Cam- 
pani  deligarenlur  ad  palum,  et(ues  citus  ab  Roma  venit 
lilterasquea  C.  Calpurnio  praetore  Fulvio  etsenatus  consul- 
tum  Iradit.  [9]  Murmur  ab  tribunali  lotam  contionem  per- 
vasit,  «  diiîerri  rem  integram  ad  patres  de  Campanis  ».  Et  ¥u\- 
viusid  ita  esse  ratus  acceptas  litteras  neque  resolutas  cum 
in  gremio  reposuisset,  praeconi  imperavil,  ut  liclorem  lege 
agere  juberet.  Ita  de  iisijuoque,  (jui  Calibus  erant,  sumptum 
suppliciiim.  [[0]  Tiim  littcrae  lectae  senatus(jue  consiilluni 
sérum  ad  impedicndam  remaclam,  quae  summa  ope  ad|tro- 
perala  ei-at,  ne  impcdiii  posset.  [Il]  (^onsurgentem  Jam  Fid- 


ji] Id  ipsum,  rallcnlo  de  la  dc-ci- 
siou  du  S{inii\  ;  {iraftoritDii.  voy.  XXI, 
Liv,  S  ;  sovitim,  Uniuc  consacni'O  (au 
lieu  de  sociorum)  dans  celte  exjires- 
sion  ;  (Ifmniliaretii,  «  aveiiisseiil  •■,  ad 
tritiam  bucinum  (vov.  noire  édition 
de  César,  1)1  III.  n»'"?  et  8),  i.  o.  ml 
tertiam  rn/iliarn  (le  signal  (le  cliafiue 
veille  él  lit  rlonné  \niv  une  simnerie  île 
lniiii|)ei  ;  />?v/('«/o   cssrnt,    (cf.    ix,   !(.i, 

ils  lussent  à  sa  (iisjtosition  -. 
7|  Prima  luce,  "   à  la  pointe    du 
jour   .-:     <i<l,    \ii\.    XXIV,     xx,     Il  ; 
fiaherfi.  alliaclidu  niodalf. 

[H]  Citato  equo,  "  an  galoj»  »  ; 
pi'.rrurrii,  i.  e.  /xirequilaiil;  etjiies 
citus,  un  courrier,  un  ex|)rès;  ab 
lionia,  voy.  X.\I,  v,  7  ;  etc. 

[*.)J  Ab  tribunali,  -  parlant  du 
tribunal  ..  (où  dail  assis  Fnlvins. 
par  consécinenl  ■•  venant  de  ses  as- 
ses.seurs  »)  ;  diffem,  etc.,  ■>  (|Ui'  le 
luessage  (eiivoyt^  à  Kulvius)  lui  en- 
joignait de  rrnvovcr...  '.;  la  propo- 
sition intinitivc  dV>p.-n.l  de  lidce  de 
dicrbdnt  ini|di(|uce  dans  murmur; 
inti'i/riiiii,  cl.  ,:;  ,' ;  dp  Comjiiiiiis  doit 
être  j<iint    à    rem;    jietiue    rcsulula.s, 


"  sans  en  briser  le  cachet,  sans  l'ou- 
vrir <■  ;  lege  ai/rre  (formule  consa- 
crée), "de  procéder  conforniénicnl  à 
la  loi  >-  (les  traîtres  étaient  exécutés 
sans  autre  forme  de  procès,  même 
ails  étaient  cito\ens  romains  ; 
(juof/uc,  comme  ceux"  de  Téanum. 

Il)  Tum,  '<  ce  fut  alors  seule- 
ment (jue..  ••:  Irc/ar,  s.-e.  suiit;seiin- 
tusijui'  ronstiKum,  suppléez  hitinn  rst; 
si-rum  ad...,  «  trop  tardif  (c'est-à-dire 
"  trop  tard  ■)  itoui...  "  ;  imped  cn- 
dai/i..,  im/K'diri,  répétition  inten- 
tionnelle, aiin  d  insister  sur  la  con- 
duite cruelli-  et  fourbe  de  Fulvius. 

Il]  Consurgentem,  ■•  au  moment 
UM'ini!  on  il  se  levait  »  (pom-  déclarer 
la  séance  terminée);  Taurea  VibrlUutt, 
Voy.  \XIlI,viii,  .1  ;  iinmiiicinrlamarit, 
plus  ."nergiiiue  (|ne  l'i  xpressiou  ordi- 
naire nu)iitiu'  (ip/icllniit,  «  inter- 
pella "  ;  )iiiriibuiiilit.s  [c[.  XXIII,  x,  7, 
etc.)  est  construit  avec  une  jiroposi- 
tion  iuterrogalive  indirecte  comme 
mirari  (cf.  \.\I,  xxxvi,  ',*,);  iju  ('nnm 
Oiccusalif  adverbiali,  -<  pour  i|n(1 
obet...  »  (cf.  {/iiiil  mr  ris?«  en  quoi 
a\ez-vous  besoin  de  nuji?    »)  ;   n-xe^ 
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vium  Taurea  Vibellius  Campanus,  per  mediam  vadens  tur- 
Lam,  nomine  inclamavit  et,  cummirabundus,  quidnam  sese 
vellet,  resedissetFlaccus  [12]  «  me  (|uoque  »,  inquit,  «  jubc 
occidi,  ut  gloriari  possis  multo  fortiorem,  quam  ipse  es, 
viium  abs  te  occisum  esse  ».  [13j  Cum  Flaccus  negaret  pro- 
fecto  satis  compotem  mentis  esse,  modo  proliiberi  etiam  se, 
si  id  vellet,  senalus  consulto  diceret,  [14]  tum  Vibellius 
<'  Quandoquidem  »,  inquit,  «  capta  patria,  propinquis  ami- 
cisque  amissis,  cum  ipse  manu  mea  conjugem  liberosque 
interfecerira,  ne  quid  indigni  paterentur,  mihi  ne  mortis 
quidem  copia  eadem  est,  quae  bis  civibus  meis,  petatur  a 
virtule  invisae  hujus  vitae  vindicta.  »  [15]  Atque  ila  gladio, 
quem  veste  texerat,  per  adversum  pectus  translixus  ante 
pedes  imperatoris  moiibundus  procubuit. 

XVI  [i]  Ouia  et  quod  ad  supplicium  attinet  Cam]ianoium 
et  pleraque  alla  de  Flacci  unius  sententia  acta  erant,  mor- 
tuum  Ap.  Claudium  sub  dedition«*ra  Capuae  quidam  Ira- 
dunt.  [2]  Hune  quoque  ipsum  Tauream  neque  sua  sponte 
venisse  Cales  neque  sua  manu  interfectum,  sed  cum  inter 
ceteros  ad  palum  deligatus  quiritarct,  quia  parum  inter 
<trepitus  exaudiri  possent  {|uae  vuciferaretur,  silenlium 
lieri  Flaccum  jussisse;[3j  tum  Tauream  illa,  quae  ante 
niemorata  sunt,  dixisse,  viruin  se  fortissimum  ab  nequaquam 
pari  ad  virtutem  occidi  ;  sub  baec  dicta  jussu  proconsulis 
praeconem  ita  pronuntiasse  :  «  Lictor,  viro  forli  adde  vir- 
^Mset  in  eum  piimum  lege  âge.  »  [4]  Lectum  quoque  sena- 

difs^t     il  s  était  rassis  »  (à  cause  de  capilulalion  > -,  pour  l'emploi  de  sub, 

lincideiit  qui  le  rappelai!  à  ses  fonc-  cf.    XXI,    xvi,  i:   xviii,    13;   etc.; 

lions  de  jujïïre).  quidam,  certains  annalistes. 

{\:i   Ne&aret,  etc., entendez  comme  Z  Hune  quoque,  etc.,  ■'  quant  à 

«il  y    avait    modo   direi-et  eum    non  ce  laurcrt  dont  je  viens  de  parier... '■; 

satis  compotem...,  modo  diceret  se  pro-  la  proposition  iatinilive  dépend  aussi 

Jtiberi...  de  quidam  tradunt ;  vociferaretur.  au 

•  \V  Quandoquidem  doit  être  joint  subjonctif,  jiarce  que  c'est  la  pensée 

à  cofiia  endem  est...:    a    virtute  {i^.-e.  du  sujet  (\e  jussisse 

mea  ;  riudicta.  ■  latïranchissementi.  [::!'  Memorata,  i- e.  eommemorata  ; 

'\h\  Adversum,  voy.  XXI.  vu,  lo  :  pari  ad  (■•  pour    ce   qui    est    de...  ") 

"    Adversum   fémur  *  "   ;    tran.spxus,  rirtuteni,    au    lieu     de    pari   vi'-iute 

■■    s'étant   percé    »;   morihundus,    on  (cf.  XXII.  ix,  4  •  «  Proelio  ad  even- 

connait   la  prédilection  de  Tite-Live  tum  secundo  ");   sub,  cf .  §  1  ;  adde, 

j>our  les  adjectifs  en  bundus,  (cf.  5  1 1).  «  applique  •. 

XVI  m;   Quia,  etc.    est    lexplica-  [A    Feriret,  au  lieu  de  lexpression 

tion   dé    morluum  (esse);    quod,  etc.;  ordinaire     percuterrt     (cf.     xv,     8), 

est  mis  pour  id  quod  attinet...,  actum  «  avant  de  le  faire  frapper...  »  ;   auc- 

emt;  sub  deditionem,    «  peu  ajirès  la  tores  sunt,  i.  e.  tradwit  ou  referunt; 
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tus  consultum,  priusquam  securi  feriret,  quidam  aiiclores- 
sunt  ;  sed  quia  adscriptum  in  senatus  consulto  fuerit,  si  ei 
videretur,  integram  rem  ad  senatum  reiceret,  interpretatum 
esse,  quid  magis  e  re  publica  duceret,  aestimationem  sibi 
permissam. 

[5]  Capuam  a  Calibus  reditum  est,  Atellaque  et  Calatia  in 
deditiouem  acceptae.  Ibi  quoque  in  eos,  qui  capita  rerum 
erant,  animadversum.  [6]  Ita  ad  septuaginta  principes  sena- 
tus interfecti,  trecenli  ferme  nobiles  Campani  in  carcerem 
conditi;  alii  per  sociorum  Latini  nominis  urbes  in  custodias 
dati  variis  casibus  interierunt  ;  multiludo  alia  civium  Gain- 
panoium  venum  data.  [7]  De  urbeagroquereliqua  consulta- 
tio  fuit,  quibusdam  delendam  censenlibus  urbem  praevali- 
dam,  propincjuam,  inimicam.  Ceteruni  praesens  utilitas 
vicit  ;  nain  propter  agrum,  quem  omni  fertilitate  tenae 
satis  constabat  primum  in  Italia  esse,  urbs  servata  est,  ut 
esset  aliqiia  aratoium  sedes.  [S]  Uibi  fre(|uentandae  multi- 
tude incoiaruin  libertinorumque  et  instilorum  opiîicumque 
retenta  ;  ager  omnis  et  tecta  publica  populi  Ilomani  fada. 
[9J  Ceteruni  babitari  tantum  tamquam  urbem  Capuam  fre- 
quentaiique  placuit,  corpus  nuUumcivitatis  nec  senutum 
nec  plebis  concilium  nec  magistratus  esse  :  [40]  «sine  consilio 

interprelalwn  esse  (su[)pU'iOZ  fum),    il  ["    Agroque,     suppléez     Capuae  ; 

feigiiil  de  prendre  à  la  leUre  la  for-  relii/ua,  la  seule  (lui  restai  désuriiiais 

mule    «  si    ei    viderelur»;  (/tci'l,  ou  à  faire;   consultalio  ■<  délibération  » 

attendrait  utrum,  puisqu'il  n'y  a  que  au  Sénat,     à   Rome   ;    prm'rnli'lam, 

deux  alternalives  ;  e  re  publica  (esse)  «  trop  forte  •«  ;  inimicam, «  haineuse  »  ; 

duceret  (cf.  XXII,  xi,  '2),   dépend  de  celemm,  voy.  XXI,  ii,  (i  ;  etc.  ;  prae- 

aeslinmlioiit-m  i.  e.  arbilrium.  sens,  «  »lu  moment  »  ;    omni,  i.  e.  om- 

[5]  A  Calibus,  même  construction  nis  ycneris  ;  ulii/na,  «  quelcomiue  •  à 

que   XV,  ,s  ;    Ahilla,  etc.,    ces    villes  un  sens  dédaij;neux. 

étaient  sur  la  roule  de  Calés  à    Ga-  [Sj  Urbi,  etc.,  au  lieu   de  adwhcvt 

poue  (voyez   la   carte»;  capila  rerum  /■/v//u<Mi/(t>/(/«m,  qui  sérail  la  conslruc- 

(s.-e.    pu'hiicariim)  est    une    loculion  lion    classique   icf.   XXI,    xlvii,    (»  ; 

l)eu  ordinaire  pour /jrù/cj/<''.sc/(;/7a/».s'.  lu,  S  ;  lui,    Il  ;  liv,  1  ;  etc.);   insti- 

[(i   Principes  senatus,  »  membres  tunnn,  voy.  XXII,  xxv,  l'J  ;  tectn,  i.e. 

éminenls  du  sénat  ••  ;  sur  les  suixanlc-  aedificia  ;  poimli  Homa-u,  génitif  d'ap- 

dix,    cinquante-trois  étaient   de  Ca-  partenance,    sert   d'attriitui    k   fada 

poue   ;    les   autres   ap|iartiMiaient    à  {suni}. 

Atella  et  à  Calatia;  Lnlini    nominis,  [il]  Ceterum,  voy.  \  .X  i ,  u,  (i  ; /a»/- 

voy.  XXII,  Lvii,  11)  ;  etc.,  ic  r?/.v/o</i«s  quam,    etc.,   est  juslilie    \kiv  corpus... 

dati,    »   placés   sous  la  surveillance  esse  :  corpus  civiiatis,  <>  une  cilé  orga- 

de...  »  (comme  les  sénateurs  de  Ca-  nisée  ••  ;  wc  mat/istratus,  aucune  inSi- 

poue  l'avaient  été  à   Calés  et  à  Téa-  gislrature  nittionale. 

num,   cf.  xiv,   !l)  ;    les   cités    latines  [  lo J  Multitudinem,  ce  ne  sera  plus 

devaient    fournir   caution    pour    ces  (lu'unc  ^illl|lle  ag^.'loniéraliim  ;    nul- 

prisonniers  ;    alia,  i.    e.    reti'/ua    ou  lius  rri  mter  se  \ociam,  «  ne  pouvant 

cetera.  plus  faire  d'associations  pour  quelque 
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publico,  sine  imperio  multitudinem,  nulliusrei  intor  se 
sociam,  ad  consensum  inhabilem  fore  ;  praefecluni  ad  jura 
reddenda  ab  Roiiia  quotannis  missiiros.  » 

[11;  Itaad  Capuam  res  compositae  consilio  ab  omni  parte 
laudabili.  Severe  et  celeriter  in  maxime  noxios  animadver- 
sum  ;  multitude  civium  dissipata  in  nullam  spem  reditus  ; 
J12]  non  saevitum  incendiis  ruinisque  in  tectainnoxia  mu - 
rosque,  et  cum  emolinnento  quaesita  eliam  apud  socios 
lenitatis  species  incolumitate  uibis  nobilissimae  opulentis- 
simaeque,  cujus  luinis  omnis  Campania,  omnes  quiCampa- 
niam  circa  accolunt  populi  ingemuissent  ;  [13]  confessio 
expressa  hosti,  quanta  vis  in  Romanis  ad  expetendas  poenas 
ab  infidelibus  sociis  et  quam  niliil  in  Hannibale  auxili  ad 
receptos  in  fidem  luendos  esset. 

XVII.  [1]  Uomani  patres  perfuucti,  quod  ad  Capuam  attinebat, 
cura  C.  Xeroni  ex  iis  duabus  leirionibus  quas  ad  Capuam  habuerat, 
sex  milia  peditum  et  trecentos  equiles,quos  ipse  legisset,  etsocium 
Latini  nouiinis  peditum  nunierum  jiarem  et  octingentos  équités 
decernunt.  [2]  Eum  exercituui  Puteolis  in  uaves  inpositum  Nero 
in  Hispaniarn  transportavit.  Cum  Tarraconem  navibus  venisset, 
expositisque  ibi  copiis  et  navibus  subductis, socios  quoque  navales 
multitudinis  augendae  causa  armasset,  f3j  profeclus  ad  Hiberum 
flumen  exercitum  ab  Ti.  Fonteio  et  L.  Marcio  accepit.  Inde  pergit 
a,|  j,.,^t,.^  jpfv  r4i  Uasdrubal  Hamilcarisad  Lapides  atros  castra  ha- 


"ibjet  que  ce  fut  »  ;  sociam  est  cons- 
truit corniiie  le  serait  participem, 
avec  le  génitif  ;  inhabilem,  «  inca- 
pable légalement  >>  ;  ail  consensum. 
•'  pour  ce  qui  était  de  décider  en 
commun  •■;  missuros  'sup|>léezs'"  ^sse) 
remplace   'nittPinus  <ju    style   direct! 

.11    Ad.   Capuam,   dépend  de  res  ; 

relatives  a  Caiioiie  ■>  :  ab  omni  parle, 
■  à  tous  les  points  de  vue  "-.dissipata, 
-appléez  est  ;  in  nullam  spem.  cf.  xi, 
\2  :  -  In  pjus  pugnae  casum.  » 

IJ]  Ruinis,  "  des  démolitions  » 
cf  XXI,  vm.  G)  ;  etiam,  non  seule- 
ment Rome  y  trouva  son  compte 
cum  emolumento),  mais  elle  s'acquit 
ainsi  une  réputation  de  douceur  au- 
près de  ses  alliés  :  species,  •<  une  ap- 
parence "  :  circa  est  adverbe. 

'l:fj  Expressa  (s.-e.  est),i<  fut  arra- 
chée (par  la  force  des  choses)  >•  ;  quam 
nihil.  cf.  VI,  7  ;  ad...  iuendos,  enten- 
dez :  ad  eos  tuendos,  qui  in  fidem  re- 
cepti  essent. 


XVII.  ICvénements  d'Espar/ne.  Has- 
dntbal,  cerné  dans  un  défilé  par  C.Né- 
ron, lui  échappe  par  ruse. 

XVII  [1]  Patres,  i.  e.  senatores  ; 
quod  accusatif  adverbial,  littérale- 
ment :«  pour  ce  qui  est  de  ce  qui...  >' ; 
cura  est  le  comi)lénient  de  perfuncti  ; 
let/isset,  au  sulqonctif.  itarce  que 
Tiie-Live  analyse  au  style  indirect 
la  teneur  du  sènalus-consulte  :  tout 
à  l'heure,  au  contraire,  l'indicatif 
hnbuerat  exprimait  une  remarque  in- 
cidente faite  par  l'historien  ;  sociicm, 
archaisme  pour  sociorum  ;  Latini  uu- 
minis.  cf.   XXUI,  xxii,  .t. 

[i]  Navibus,  ■•  par  mer  »  ;  socios... 
narules,  i.  e.  nautas  (cf.  XXI,  L,  y>). 

4]  Hamilcaris,  s.-e.  filius  (cf.  XXV, 
XXXV,  1)  ;  ad  Lapides  atros,  •<  aux 
Pierres  Noires  »,  dans  le  mons  AJa- 
rianus  ;  in  Ausetanis,  «  dans  le  pays 
des  Ausétans  »  ;cf.  XXIII,  xxxvii, 
10,1  :  l'auces,  c'était  probablement 
l'unique  issue  de  cette  gorge. 
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bebat  ;  in  Aiisetauis  is  lociis  est  inter  opi)ida  lliturgim  et  Meiitis- 
sam.  Hujus  saltus  fauces  Nero  insedit.  [5j  Hasdrubal,  cum  in  arto 
ras  esset,  caduceatorem  misif,  qui  proniitteret,  si  inde  emissus 
foret,  se  onmem  exercitum  ex  Hispania  deportatiirum.  [6]  Quam 
rem  cum  laeto  animo  lîon;anus  accepisset,  diem  posterum  Has- 
drubal conloquiu  petivit,  ut  coram  leges  conscriberentur  de  tra- 
dendis  arcibus  urbium  dieque  staluenda,  ad  quam  praesidia  dedu- 
cerentur,  suaque  omnia  sine  fraude  Poeni  deportarent.  [1]  Quod 
iibi  impetravit,  extemplo  primis  tcnebris  al  que  inde  tota  nocte 
quod  gravissimum  exercitiis  erat  Hasdrubal  quacumque  posset 
evadere  e  saltu  jussit.  [8J  Data  sedulo  opéra  est,  ne  multi  ea  nocte 
exirent,  ut  ipsa  paucitas  cum  ad  hostem  silentio  fallendum  aptior 
tum  ad  evadendum  perartas  semitas  ac  difficiles  esset.  [9]  Ventuni 
insequenti  die  ad  conloquium  est;  sed,  loquendo  plura  scriben- 
dof[ue  dedita  opéra  qnae  in  rem  nonessent  die  consumpto,  in  pos- 
terum dilalum  est.  [10]  Addita  insetiuejisnox  spatium  dédit  et  alios 
ernittendi.  Nec  poslero  die  res  lincm  invenit.  [UJ  Ita  aliquot  dies 
discei)tando  ]»alam  de  legibus  noclesque  emittendisclam  c  castris 
Cartliagini(Misibus  absuniplae.  Et  pôsfquam  pars  major  emissa 
exercilns  erat,  jam  ne  iis  qnidem,  (piae  ultro  dicta  erant,  slabatur, 
[12]  mimisque  ac  minus, cum  timoré  simul  fide  decreseente,cunve- 
niebat.  Jam  ferme  pédestres  omnes  coitiae  evaserant  esallu,  cum 
prima  lace  densa  nebiila  sallum  oninem  cami»osqne  circa  intexit. 
Qu(h1  ubi  sensit  Hasdruhai,    millit  ad  Xci'onem,  qui  in  posterum 


[.");  Foret,  i.  e.  essrl  (cf.  XXV, 
xxxvii,  IJ  ;  elc). 

[li]  Romanus,  C.  Nero  ;  conloquio, 
datif  «ledi'sliiiatioii  ;  /er/es,  i.  e.  ton- 
dicionrs;  die,  au  féminin,  car  il  s'agit 
d'un  jour  déterminé  ;  sine  fivnnle, 
voy.  .\n.  .*>. 

[I]  Primis  tcnebris,  expression 
faite  sur  le  niudclc  de  prima  lucr 
(cf.Jitî)  :  '/»'"/  i/ravt.s.siiinDii,  etc.,  ■<  la 
partie  de  son  armée  qui  étail  la 
plus  pesamment  armée  ». 

l8]  Silentio,  "  sans  faire  de  bruit  »  ; 
aptior  est  phicéentre  les  deux  teiiuos 
(pli  lui  servent  de  complémenls  cl 
qui  sont  opposi-s  par  cidd...  hmi..., 
"  (i'un(>  iiart...  d'autre  part  sur- 
tout... » 

[Il J  Plura,  "  i)Iusde  paroles  (pi'il 
n'(Mail  nécessaiie  »;  deiHui  opéra,  <•  à 
dessein  »  ;  fjuae,  c  (|ui  étaient  de  telle 
nature  (pie...  »,  de  \k  le  subjonctif 
e.sxcnl  ;  dilalum  es/ (passif  imperson- 
nel), "  l'afffiiie  fui  remise  ». 

[IU|  Et,  i.  c.  Pliam. 

[II]  Legibus,    i.  e.    comliciunltus  ; 


j>i)st'/7/(i)ii...  emis.'ia...  erat,  même  cnns- 
trueliuu  que  XXIV,  xxxv,  4  ;  quae 
ultra  dicta  traat,  «  (|U'llasdrubal 
avait  été  le  premier  à  |)i<)|)oser  » 
(R.)  ;  stahalur,  «  on  ne  se  tenait  plus 
a...  -,  «  on  n'était  plus  'l'accord 
sur...  •• 

[I.  ;  Conveniebat,  etc.,  «  on  s'en- 
tendait de  iiKiius  eu  moins  »  ;  ferme 
se  rapporte  à  oninrs  ;  priant  hice,  «  au 
point  du  j<mr  »  ■  circa,  même  cons- 
truction que  XXIII,  xix,  S  (cf.  en 
iivcr.  TV.  T.if.i'y.  -Ji.  -Éfi;)  ;  ijui  a  i)onr  an- 
t  (•  dent  inniliiim  connilémeiit  sotis- 
iiiiniilu  t\vmiltil;  di/frrret,  au  sub- 
jonctif, parce  que  7W1  si^înilic  "  clnuf^é 
de...,  "  et  à  limparfait,  p;irce  que 
mitlil,  présent  histfnique,  est  récpii- 
valent  logique  d'un  passé  ;  illum 
dicm,  etc  ,  proposition  inlinitive  dé- 
pendant d'une  idée  contenue  dans 
differret  :  pour  obtenir  qwp  la  confé- 
féience  fût  remise. le  mess.iger  étail 
chargé  de  dire  (pie...  ;  (/uicipiam, 
parce  (pie  la  proposition  impiiiine  un 
regret  (cf.  XXIIJ,  v,  :t  ;  etc.). 
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diem  conloqiiium  diderret  :  «  illum  diem  religiosum  Carthagi- 
niensibus  ad  agendum  quicqiiam  rei  seriae  esse  ».  [13]  Ne  lum 
quidem  suspecta  fraus  cum  esset,  data  venia  ejus  diei,  exteinploqua 
Hasdrubal  cum  equitatu  elephantisque  castris  egressus  sine  ullo 
tumultu  in  tulum  evasit.  [14]  Hora  ferme  quarta.  dispuisa  sole 
nebula  aperuit  diem.  vacuaque  hustium  castra  conspexerunt  Ro- 
mani. [15]  Tum  demum  Claudius  Punicam  fraudem  adgnoscens, 
ut  se  dolo  captum  sensit,  proticiscentem  instititsequi  paralus  con- 
fligere  acie:sed  hostisdetrectabat  pugnam.  [16]  Leviatamenproelia 
inter  extremum  Punicum  agmeu  praecursoresque  Romanorum 
fiebant. 

XVIII  [i]  Inter  haec  llispaniae  populi  nec  qui  post  cla- 
dem  acceptam  defecerant  redibant  ad  Romanos  nec  uUi 
novi  deficiebant.  [2]  Et  Romae  senatui  populoque  post 
receptam  Capuam  non  Italiae  jam  major  quam  llispaniae 
cura  erat.  Et  exercitum  augeri  et  imperatorem  mitti  place- 
bat.  [3]  Nec  tam,  quem  mitterent,  satis  constabat,  quam 
illud,  ubi  duo  summi  imperatores  intra  dies  triginta  ceci- 
dissent,  qui  in  locuni  duorum  succederet,  extraordinaria 
cura  deligendum  esse.  [4]  Cum  alii  alium  nominarent,  pos- 
tremum  eo  decursum  est,  ut  proconsuli  creando  in  Ilispa- 
niam  comitia  Iiaberentur;  diemque  comitiis  c<»nsulesedixe- 
runt.  [oj  Primo  expectaverant,  ut,  qui  se  tanto  imperio 
dignos  crederent,  nomina  profiterentur.  Quae  ut  destituta 


l:;  Data,  etc.,  «  on  accorda  ce  dé-  choix  à  faire,  mais  on  était  d'accord 

lai  ■.  sur  ceci  lillwi),  à  savoir  que...  :  illud 

XVIII-XX     Le    jeune    Scipion    est  est  exi)liqué  i)ar  extraordinaria  (ï    e. 

chargé  dps  ojiérations    en  Espagne.  exiniia)    cura   deligendum    (s.-e.   eum) 

XVIIl    1"  Inter  haec,    i.    e.  inter-  esse,  gui...  :  cec^(//ise/(^  subjonctif  du 

ea;    H ispaniae  populi  est   déterminé  style  indirect  :  y/n,  .<   capable  de...  ». 

par   une   double    apposition   :   nec.  'a    Nominarent,    "    mettaient  un 

nec...  ;  cf.  XXIV,  xxi,  S  ;  «  Multitudo  un  nom  eu  avant...   »  ;   eo    dcarsum 

pars...  pars...  »  ;  post  cladem,  etc.,  il  est,  i.  e.    en  descensum  est,   cf.  XXII, 

s'agit  du   trépas   des    deux  Sci|)ions  vin,  5  :  «  Ad  remediuni  civitas  confu- 

''cf.  XXV.  ch.    xxxn-xxxvi)  ;   defece-  ^it  »;  i?»  ^/span/a?»  doit  être  rattaché 

r<in.',-uppléez  oh  Romanis;  deficiebant,  à  proconsuli. 

sappléez  ad  liomanos.  [.")]  Nomina  profiterentur,  notez 
2;  Post  receptam  Capuam,  même  ce'détail  et  ceux  qui  vont  suivre  ;  il 
coh.-truclion  que  XXII.  vm.  1,  etc.  :  sagit  des  diverses  formes  requises 
nou...  jom  majnr  guam,^\c.,  p,(\\x\\-^ni  pour  la  brigue  des  magistratures: 
à  minor  jam  Italiae  quam  Hispaniae  tout  candidat  à  une  magistrature 
cura  ;  imperatorem,  «  un  comman-  devait  d'abord  donner  son  nom  au 
dant  en  chef  "  ;  Néron  qui  comman-  magistrat  chargé  de  présider  les  co- 
dait en  Espagne  en  qualité  de  pro-  mices  électoraux  ;  destituta  (mise  de 
préteur  n'avait  qu'une  mission  côté),  •<  abandonnée  -  ;  acceptae... 
provi.ïoiro.  ainissorum,   même   emploi    du   parti- 

[;i]  Tam...  quam...  modiûent  cons-  cipc  que  XXI,  i,  h  :  traduisez  par  des 

/a6«f  ;  on  n'était   pa*  d'accord  sur  le  noms  abstraits. 


[a.    CHR.    211]  LIBER    XXVI  415^ 

expectatio  est,  redintegratus  luctus  acceptae  cladis  deside- 
riumque  imperatorum  amissorum.  [6]  Maesta  itaque  civitas, 
prope  inops  consilii,  comitiorum  die  tamen  in  campum  de- 
scendit; atque  in  magistratus  versi  circumspectant  ora 
principum  aliorum  alios  intuentium  fremuntque  adeo  per- 
ditas  res  desperatumque  de  re  publica  esse,  ut  nemo  audeat 
in  Hispaniam  impeiium  accipere,[7]  cum  subito  P. Cornélius, 
P.  Cornelii,  qui  in  Hispania  ceciderat,  filius,  quattuor  et 
viginti  ferme  annos  natus,  professus  se  petere,  in  superiore 
unde  conspici  posset  loco  constitit.  [8]  In  quem  postquam 
omnium  ora  conversa  sunt,  clamore  ac  favore  ominati  extem- 
plo  sunt  felix  faustumque  imperium.  ^9]  Jussi  deinde  inire 
sufTragium  ad  unum  omnes  non  centuriae  modo  sed  etiam 
bomines  P.  Scipioni  imperium  esse  in  Hispania  jusserunt. 
[10]  Ceterum  post  rem  actam,  ut  jam  resederat  impetus 
animorum  ardorque,  silentium  subito  ortum  et  tacita  cogi- 
tatio,  «  quidnam  egissenl?  nonne  favor  plus  valuisset  quam 
ratio?  »  [11]  Aetatis  maxime  paenitebat  ;  quidam  fortunam 
etiam  domus  borrebant  nomcnque  ex  luneslis  duabusfami- 
liis  in  eas  provincias  ubi  inter  sepulcra  patris  patruique 
res  gerendae  essent  prodciscentis. 

[6]  Itaque,  i.   c.   ir/itw  (contraire-  cris  de  sympathie  •>  ;  sur  favore,  voy. 

ment  à  l'usage  classique  et  à  l'étymo-  XXI,  m.  I  :  felix  faiistumqxie,  expres- 

logio)  ;   pro/ir  inu^s    consilii.    «    bien  sion  tdUte  faite. 

qu'à  peu  jjrns    déconcertée  »  ;  romi-  [\\]  Inire  sufifragrium,  «    de  passer 

tiorum  die,  au  jour  fixé    pour   l'élec-  au  vole  »  ;  ad  unum   omnes,   cf.  XXI, 

lion  ;  ce  jour  était  précédé   de  deux  xlii,  2  ;  homities,  les  citoyens  qui  fai- 

réunious  électorales,  et   c'était  dans  salent  partie  de  chanue  centurie  ;  on 

la  pieniière  decesréunions  qu'aurait  sait  «[ue    cha<iue    centurie  avait  une 

dû  avoir  lieu  la  déclaration  nflicielU'  voix   cl  que  cette  voix  était  déternii- 

de  candidature   ;   in    cfvnpum,    •<  au  née  par  la  majorité  des  électeurs  ins-- 

champ  de  Mars  »  (cf.  X.Wll,  xxi,  (i;  crils  dans  la  centurie. 

aliurum  alios  remplace  inlerse  ;  notez  [10^  Ceterum,    voy.   XXI,  ii,  (i  ;  re- 

le  soin  avec  lecpiel  Tile-Live  a  choisi  sederut  (s'était  abattu),  «  s'était  cal- 

les  mois  les   jdus    propres  à  peindre  nié  »  ;    imjielus    (inimorum    nrdor^ijue, 

l'inquiélude  et  l'embarras  du  peuple  ;  "  leur  enthousiasme  impétueux  ». 

in /Jis}„iiii(im,  cf.  ■^  li.  [11]    Aetatis,    d'avoir    choisi    un 

[7]  Professus,    etc..  nouveaux  dé-  hommesi  jeune  (il  n'avait  que  2'»  ans); 

taii.s  iiitéiessants  :  le  jeune  Scipion,  pnenitehat  (suppléez  eo»).  «  ils  regret- 

sc   confoiiiianl    aux    i)récédents    et  laient  ->  ;  fortunam,  .<  à  la   mauvaise 

voyant  (pie  j^ersonne  ne  s'est  annon-  chance  «  ;  hurrehnnt,  «  ils  songeaient 

ce  jusqu('-|,i,    se   décide   à   faire   le  en  frissonnant  à...  »  ;  nonitn</up...pro- 

jour  même  de  l'élection    la   déclara-  ficiscenti.i,  »  et  au  nom  de  Scii)ion  ((ui 

lion  (iflicielle  de  sa  candidature  ;  in  allait  quitter  deux    maisons  en  deuil 

su/n'riore...  loco.   autre  formalité  re-  [fnnpsti.s)    pour  se    rendre   dans   des 

quise  ;    le  candidat    devait    r,e    faire  provinces,  où..,  »  ;  in    ras  pri>vincins, 

voir  de  tout  le  peuijlo  et  mouler  pai"  l'Espagne  forma  plus  lard  deux  pro- 

consétiuenl   sur    un    endroit  élevt' ;  vinces,  mais  l'oxpression  de  Tile-l-ive 

undf.  i.e.  7^/ i/)r/r,  de  là  le  subjonctif,  est  un   aiiacbronisnu' ;    uhi,    i.    e.  iit 

[HJ  Clamore  ac  favore,  "  par  leurs  quibus. 
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XIX  11  Quam  ubi  ab  re  tanto  impetii  acta  sollicitudinem 
curamque  hominum  aiiimaclvertit,  advocata  contione,ita  de 
aetate  sua  imperioque  mandalo  et  bello,  qiiod  gerendum 
esset,  magno  elatoque  aiiimo  disseruit,  [2]  ut  ardorem  eum, 
quiresederat,  excitaret  rursus  novaretque  el  impleret  ho- 
mines  certioris  spei  quam  quantam  fides  promissi  humani 
aut  ratio  ex  fiducia  rerum  subieere  solet.  [3]  Fuit  enim 
Scipio  non  veris  tantum  virtutibus  mirabilis,  sed  arte 
quoque  quadam  abjuventa  in  ostentationem  earum  compo- 
situs,  [4]  pleraque  apud  multitudinem  aut  ut  per  nocturnas 
visa  species  aut  velut  divinitus  mente  monita  agens,  sive  et 
ipse  capti  quadam  superslitione  animi,  sive  ut  imperia 
consiliaque  velut  sorte  oraculi  missa  sine  cunctatione  exse- 
querentur.    [5]  Ad  hoc  jam  inde  ab  initio  praeparans  ani- 


XIX  [1]  Ab  «  immédiatement 
après  '>  ;  l'expression  ab  re...  a^ta 
sert  à  qualifier,  en  quelque  sorte,  les 
mots  sollirituiHnem  cu/amijue  et  à 
indiquer  lorigine  de  cette  disposition 
d'esprit  ;  adi'ocala  contione,  Scipion 
réunit  le  peuple  en  assemblée  pour 
lui  faire  une  couuuunication  ;  ita  se 
rapporte  à  l'expression  tout  entière 
maqno...  disserziit;  quod  t/erundum  es- 
set,  au  subjonctif,  parce  que  l'auteur 
rapporte  les  paroles  deScjpion;  maijno 
elotojue  aniino,  avec  le  courage  que 
lui  donnait  le  sentiment  de  sa  valeur. 

■'2' Resederat,  voy.  xviii,  10;  »o- 
rartiiqne,  "  et  même  le  renouvela  » 
'cest-a-dirt-  qu'en  ranimant  leur  en- 
thousiasme, il  le  rendit  aussi  vif 
que  s'il  venait  seulement  de  se  pro- 
duire :  spei,  au  génitif,  i)arce  que 
chez  Tite-ljvo  hnplem  suit  l'analogie 
de  plenu.i  (cf.  Cic.,  in  \V?v.,  Il,i,  4(), 
119);  quantam  a  i)0ur  antécédent 
spei  laiitae  sous-entendu  après  (/uam; 
ratio  ex,  etc.,  «  un  calcul  raison- 
nable, fondé  sur...  »  (R.)  ;  iubicere 
(*  nK'ttre  sous  les  yeux  >'),  au  figuré 
o  inspirer  ->. 

:  :-!;  Ab  juventa,  au  lieu  de  a  pue- 
ro  ;  la  l'orme  juventa,  comme  senecta 
(cf.  XXIV,  IV,  -2).  semble  avoir  ap- 
partenu à  la  langue  vulgaire  :  in 
ostentationem...  compo-vtus,  «  s'élant 
arrangé  de  manière  à  en  faire  parade 
on  voit  que  si  Tite-Live  admire  le 
génie  de  Scipion,  il  n'a  qu'une  estime 
médiocre  pour  son  caractère. 

[k'  Apud  multitudinem,   comme 


tous  les  ambitieux,  scipion  cherchait 
son  appui  dans  le  peuple  ;  ut  doit 
être  joint  à  visa,  qui  s'oppose  à  moni- 
ta ;  notez  avec  soin  la  différence  de 
sens  qu'il  y  a  entre  ut  et  velut,  et 
traduisez  :  «  soil  en  disant  qu'il  avait 
vu  en  songe  (ce  qu'il  devait  faire) 
soit  en  faisant  semblant  de  recevoir 
une  inspiration  du  ciel  »  ;  mente,  au 
lieu  (ïanimo,  qu'oii  emploie  ordinai- 
rement en  parlant  d'inspiration,  de 
pressentiment,  etc.  ;  sive,  elc  ,  «  soit 
qu'il  fût...  »  (c'est-à-dire  «  soit  parce 
qu  il  était...  »)  ;  et  ipse,  «  lui  aussi  » 
(comme  la  multitude).  «  lui  tout  le 
premier  »  ;  animi  dépend  comme  gé- 
nitif qualificatif  de  l'idée  d'un  i)arti- 
cii)e,  qui  serait  celui  du  verbe  «  être  ->, 
s'il  existait  en  latin  ;  esseaniini  signi- 
fie "  avoir  une  Ame,  un  cœur  »  ;  cap- 
ti... superstitione,  «  dominé  par  la 
superstition  »  ;  exsequerentur  a  pour 
sujet  sous-entendu  homines  impliciter 
ment  contenu  dans  les  mots  apud  mul- 
titudin<-)ii. 

[5]  Ad  hoc,  i.  e.  praeterea  ;  prae- 
parans exprime  une  idée  d'intention 
et  a  presque  le  sens  d'un  futur  ; 
tof/am  viri/em,  à  quinze  ans  révolus, 
les  jeunes  garçons  quittaient  la  robe 
à  bande  de  pourpre  (praeteata)  pour 
la  toge  toute  blanche  (tofja  pura.  ou 
libéra,  OU  virilis)  ;  prius...quam..  iret 
«  il  eut  soin  de  ne  traiter  aucune 
affaire,  avant  de...  »:  c'est  le  sens  du 
subjonctif  (cf.  ci-après  XXVII,  vin, 
11):  aedem,  le  temple  de  Jupiter;  tem- 
pustereret,   cf.  XXI,  xi,  3. 
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mos,  ex  quo  togam  virilem  siimpsit,  nuUo  die  prius  ullam 
publicam  privatamque  rem  egit,  quam  in  Gapitolium  iret 
ingressusque  aedem  consideret  et  plerumqiie  solus  in  secreto 
ibi  tempus  tereret>  [6]  Hic  mos,  gwemperomnem  vitam  ser- 
vabat,  seu  consulte  seu  temere  vulgatae  opinion!  fidem  apud 
quosdam  fecit  stirpis  eum  divinae  virum  esse,  [7]  rettu- 
litque  famam  in  Alexandro  Magno  prius  vulgatam,  et  vani- 
tate  et  fabula  parem,  «  anguis  immanis  concubitu  concep- 
tum,'  et  in  cubiculo  matris  ejus  visam  persaepe  piodigii  ejus 
speciem  interventuque  hominum  evolulam  repente  atque  ex 
oculis  elapsam  ».  [8]  Ilis  miraculis  numquam  ab  ipso  elusa 
lides  est  ;  quin  potius  aucta  arte  quadam  nec  abnuendi  taie 
quicquam  nec  palam  adfirmandi.  [9]  Multa  alia  ejusdem 
generis,  alia  vera,  alia  adsimulata,  adniirationis  humanae 
in  eo  juvene  excesserant  niodum  ;  quibus  fréta  tune  civitas 
aetati  haudquacjuam  maturae  lantam  rerum  nu>lem  tan- 
tumque  imperiuni  permisit. 

[iOj  Ad  eas  copias,  quas  ex  vetere  exercitu  Ilispania 
habebat  quaeque  a  Puteolis  cum  C.  Nerone  trajectae  erant, 
decem  milia  militum  et  mille  équités  addunlur;  et  M.  Ju- 


[G]  Hic  mos,  l'habitude  de  s'enfer- 
mer ainsi  dans  le  lemple  de  Jupiter 
et  de  paraître  s'inspirer  des  conseils 
du  dieu  ;  seu  consulta  seu  temere  ne 
se  rapportent  qu'à  vulyatae  ;  tidèle  :i 
son  système,  Tite-Live  laisse  dans  lo 
doute"  la  question  de  savoir  si  c'était 
là  une  intention  de  Scipion  ou  un 
simple  effet  du  hasard  ;  slirpis  eum... 
esse  dépend  de  l'idée  contenue  dans 
opinion  i. 

[7]  Rettulit,  "  lit  renaître  »;  fa- 
mam, «  un  bruit  ■>  ;  in,  «  ;'i  propos 
de...  >>  ;  vanitate,  «  i)ar  sa  futilitt'  "  ; 
fabidn,«  par  ce  que  la  fictitm  avait  de 
fabuleux  »  ;  ançjuls  immanis,  les  dieux 
prenaient  parfois  la  forme  d'un  ser- 
pent, et  les  légendes  mythologiques 
signalent  beaucou])  de  ces  métamor- 
phoses ;  entin  les  Romains  représen- 
taient souvent  par  un  serpent  le  génie 
du  foyer  ;  conreplum,  suppléez  Sri- 
pionem  esse  ;  pro'iifjii  ejus  speciem, 
"  cette  apparition  miraculeuse  «  ; 
inlerventu,  i.  e.  si  intei-veiiissent  (ou 
supervenissent)  ;  evolutam,  expression 
pittoresque  substituée  à  e(/ressam, 
pour  signifier  les  mouvements  du 
serpent   qui   déroule   ses   anneaux  ; 


elapsam  (s. -6.  esse),  «  s'était  évanouie 
mystérieusement  ». 

[S]  His  miraculis,  datif,  complé- 
ment de  fides  ;  elusa...  est,  «  fut 
tourné  en  dérision  »  ;  aucta  suppléez 
est  ;  nec  abnuendi...  nec  affinnandi,\e 
génitif  du  gérondif  explique  en  quoi 
consistait  l'artilice  de  .scipiou. 

['.)]  Adsimulata,  «  ajoutées  fausse- 
ment ",  •■  inventées  »  (cf.  ix,  6  : 
«  Adtingeutium  vera  auditis  »)  .■  ad- 
mintlioiiis  humanae,  le  «  degré  d'admi- 
ration (junn  peut  avuir  pour  un 
homme  »  :  voy.  ci-aprés,  xl,  7  un 
emploi  analogu'c  de  l'adjectif  substi- 
tué au  génitii"(ie  l'objet  ;  iiuHjus,t>  sur 
ces  faits  merveilleux  ■•,  au  neutre,  au 
lieu  de  (juibus  rébus  :  aetnti,  etc., 
expression  abstraite  substituée  à  hu- 
mini  aetatis  hau'lquaquam  maturae; 
tanliim...  iniperinm  est  l'explication 
de  tantam  rerum  nwlem,  »  une  charge 
aussi  lourde  ». 

[tO'  Militum,  i.e.  peditum,  comme 
souvent,  lorsque  le  mot  est  opposé  à 
eijtiiles  ;  adjutor,  «  pour  l'aider  dans 
sa  tâche  »  ;  le  mot  e«t  correctement 
employé,  puisqu'il  s'agit  d'une  aide 
permanente. 
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nius  Silanus  propraetor  adjutor  ad  res  gerendas  datus  est 
[11]  Ita  cum  Iriiïinta  navium  classe  —  omnes  aulem  quin- 
queremes  erant  —  ab  ostiis  Tiberinis  profectus  praeteroram 
Tusci  maris,  Alpes  atque  Gallicum  sinum  et  deinde  Pyre- 
naei  circumvectus  prumunturium,  Einporiis,  urbe  Graeca 
—  oriundi  et  ipsi  a  Phocaea  sunl  — ,  copias  exposuit 
[12]  Inde  sequi  navibus  jussis,  Tairaconem  pedibus  pro- 
fectus conventum  omnium  sociorum —  etenim  legationes  ad 
famam  ejus  ex  omni  se  provincia  eiTuderant  —  habuit. 
[13]  Naves  ibi  subduci  jussit,  remissis  quattuor  triremibus 
Massiliensium,  quae  ofticii  causa  ab  domo  prosecutae  fue- 
rant.  [14]  Responsa  inde  legationibus  suspensis  varietale  tôt 
casuum  dare  coepit  ita  elato  ab  ingenti  virtutum  suarum 
fiducia  animo,  ut  nullum  feroxverbum  excideret,  ingensque 
omnibus,  quae  diceret,  cum  majestas  inesset  tum  fides. 

XX  l1]  Profectus  ab  Tairacone  et  civitates  sociorum  et 
hiberna  exercitus  adiit,  conlaudavitque  milites,  quod  dua- 
bus  tantis  deinceps  cladibus  icti  provinciam  obtinuissent 
[21   nec    fructum  secundarum   rerum  sentire  hosles   passi 


:il]  Ab  ostiis  Tiberinis,  l'emploi 
de  l'adjectif  est  poétique,  mais  le 
pluriel  s'explique,  jtuisque  le  Tibre 
avait  alors  deux  embouchures  :  Ptj- 
reiiaei...  promunturium,  aujourd'hui 
le  capCreus:  urbe  Graeca,  d.\x  lieu  de 
in  urbe  Graeca,  même  irrégularité  que 
chez  Cic,  p.  Arrh.  3,  4:  "  Antio- 
chiae...,  celebri...  urbe...  -  ;  el  insi. 
a  eux  aussi  •comme  les  habitants  de 
Marseille,  auxquels  font  natuielle- 
ment  penser  les  mots  Gallirum  sinum, 
qui  précèdent  ;  voyez  d'ailleurs  ci- 
après,  §  13). 

[l'2]  Ad  famam  ejus,  «  sur  le  seul 
bruit  de  son  arrivée  »  (cf.  XXI,  xli, 
3)  ;  ex  omni  provincia,  il  est  question 
ici  de  l'Espagne  citérieure  (par-  rap- 
port à  Rome  ,  au  uord  de  l'Ebre  ;  se 
effuderant,  plus  pittoresque  encore 
que  con/luxerant. 

[13]  Subduci,  suppléez  in  terrain; 
on  tirait  les  navires  à  sec  sur  le  ri- 
vage, quand  l'état  de  la  mer  rendait 
pour  longtemps  la  navigation  impos- 
sible ou  quand  on  voulait  utiliser  les 
matelots  a  terre  ;  officii  causa,  «  pour 
lui  rendre  leurs  devoirs  "  (pour  lui 
faire  honneurj  t  ab  domo,  au  lieu  de 
domo  (cf.  XV.  8;  ;    prosecuiae  fuerant. 


<'  lui  avaient  fait  cortège  :  pour  fue- 
rant, au  lieu  d'erant,  cf.  XXV,  xxxix, 
8  ;  etc. 

J4]  Suspensis,  cf.  XXII,  lix,  16  ; 
varieiate  toi  casuum,  allusion  aux  al- 
ternatives de  succès  et  de  revers,  qui 
s'étaient  succédées  en  Espagne  ; 
ita...  ut,  «  de  telle  manière  que  ce- 
pendant... »  (sens  rectrictif;  :  elato, 
cf.  §  I  ;  ab...  fiducia,  cf.  §  1  ;  excide- 
ret, s.-e,  ore  ;  ingens...  fides,  consé- 
quence de  sa  prudence  et  de  sa  mo- 
dération. 

XX,  [1]  Ab  Tarracone,  même 
construction  que  ci-dessus,  xv.  S; 
deinceps,  même  construction  que 
ci-dessus,  X.XI,  VIII,  .5  ;  icti,  et  non 
adfiicti,  j»arce  que  les  défaites  qu'ils 
avaient  éjjrouvées  étaient  comme  des 
coups  de  foudre. 

[2]  Nec,  au  lieu  de  et...  non,  qui 
serait  plus  correct,  car  la  négation 
ne  se  rapporte  qu'à  passi  et  non  pas 
à  toute  la  phrase;  sentire  équivaut  à 
«  jouir  de...  »  ;  mais  Tite-Live  amèlé 
deux  images  :  on  récolte  des  fruits, 
on  aperçoit  de>  conséquences;  cis 
Biberwn,  même  constiuction  que 
ci-dessus,  XXIV,  xi,3;  etc.  ;  cum  fide, 
i.    e.   fideliter. 
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omni  cis  Hiberum  agro  eos  arcuissent  sociosque  ciim  fide 
tutati  essent.  [3]  Marcium  secum  habebat  cum  tanto  honore, 
ut  facile  appareret  nihil  minus  veieii  quam  ne  quis  obs- 
taret  gloriae  suae.  [41  Successit  inde  Neroni  Silanus,  et 
in  hiberna  milites  novi  dedujcti.  Scipio,  omnibus  quae 
-adeunda  agendaque  erant  mature  aditis  peractisque,  Tarra- 
conem  concessit.  [5]  Nihilo  minor  fama  apud  hostes  Sci- 
pionis  erat  quam  apud  cives  sociosque,  et  divinatio  quae- 
dam  l'utui'i,  quo  minus  ratio  timoris  reddi  poterat  oborti 
temere,  majorem  inferens  metum.  [0]  In  hiberna  diversi 
concesserant,  Hasdrubal  Gisgonis  usque  ad  Oceanum  et 
tiades,  Mago  in  mediterranea  maxime  supra  Gastulonen- 
sem  saltum  ;  Hasdrubal  Hamilcaris  lilius  proximus  Hibero 
circa  Saguntum  hibernavit. 

[7J  Aestatis  ejus  extrême,  qua  capta  est  Capua  et  Scipio  in  His- 
paniam  venit,  Punica  classis  ex  Sicilia  Tarenttim  accita  ad  arcen- 
dos  commeatns  praesidii  llomani,  qiiod  in  arce  Tarentina  erat, 
[8]  clauseratqnidem  omnes  ad  arcem  a  mari  aditus,  sed  adsidendo 
diutius  artiorem  annonam  sociisqiiain  hosli  faciebat.  [9JNon  enim 
tantum  subvehi  oppidanis  per  pacata  litura  apertosque  portus 
praesidio  naviuni  Punicarum  poterat,  quantum  frunienti'  classis 
ipsa  turba  navali  mixta  ex  omni  génère  houiinum   absumebat, 


[3]  Marciuiu,  voy.  ci-dessus,  XXV, 
xxxvii-xxxix  ;  vfreri,  s.-e.  eutn,  inèiiie 
«llipse  du  sujet  de  la  proposition  inti-' 
nilive  que  ci-dessus,  XXV,  vm, 
10  ;  etc. 

[4]  Successit,  en  qualité  de  pro- 
préteur; car  nous  avons  vu  que  Sci- 
pion  avait  les  pouvoirs  d'un  procon- 
sul ;  adeunda  aijftuhiqnc,  variante  (né- 
cessitée par  le  sens)  de  l'expression 
fréquente  chez  Tite-Live  nudi-min. 
o(/e)id.aijue  {ci.  vu.  G)  ;  (idi)-c  rem,  c'i'^l 
«   aborder  -  et,  par   suite,    «•  entre- 

F rendre  une  aft'aire  »;  atjere,    c'est 
accomplir. 

[ô]  Divinatio,  "  un  pressentiment  >• 
(insf)iré  jiar  les  dieux);  71/0...  viaJD- 
rem,  entendez  comme  s'il  y  avait  eo 
majorem  (juo...,'^  une  crainte  d'autant 
plus  vive  qu'on  se  l'expliquait 
moins  «. 

[()]  Diversi  tient  lieu  de  la  locu- 
tion adverbiale  in  diversas  /mrtes 
(cf.  ci-dessus,  XXV,  xix,  (i  :  etc)  ;  fiis- 
goriis,  voy.  XX\ ,  \x\\u,i^;  pro.rhnus 
remplace  un  adverbe;  le  superlatif, 
parce  qu  llasdrutal   était    des   (rois 


{généraux  carthaginois  celui  dont  le 
camp  était  le  plus  rapproché  de 
l'Ebre. 

[1]  Aestatis,  elc,  même  construc- 
tion ([ue  ci-dessus,  XXV,  xxxvm, 
'^'■i,  etc.:  Tarentian  vov.  XXV,  vm,  3 
suiv.;  XXVI,  v,  1. 

[x]  Quidem...  sed,  répond  au  grec 
;ji5v...  Hi...;  ad  arreiu  a  mari  qualitie 
t'u  quelque  sorte  aditus  :  «  les  com- 
munications entre  la  mer  et  la  cita- 
delle >' ;  sociis...  hosti  (singulier  col- 
lectif\  remarquez  la  recherche  de  la 
variété. 

[91  Tantum  (supi>léez  fmmenti)  est 
l'aniécédenl  de  quanlum  ;  oppidanis 
(datif  dintérèl),  -  au  pi-ohl  (c'est- 
à-dire  i^our  la  nourriture)  des  liabi- 
tants  •-;  apertos,  «  ouverts  aux 
échanges  couurierciaux"  (parce  qu'ils 
ne  sont  pasaux  mains  îles  Romains); 
praesidio,  ablatif  de  cause,  sert  à 
expli(|uer  npcrtos  :  «  grâce  à  la  pro- 
tection dt'...  »,  turha  navali  nn.cta... 
est  à  l'ablatif  absolu  ;  il  s'agit  d'une 
foule  coiîsidérable  et  formée  d'élé- 
ments peu  recommandables. 
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[10]  ut  arcis  praesidium  etiam  sine  invecto,  quia  pauci  erant,  ex 
ante  praeparato  susteatariposset,  Tarentinis  classique  ne  invectum 
quidem  sufficeret.  [llj  Tandem  majore  gralia  quam  venerat  classis 
dimissa  est.  Annuna  haud  multum  iaxaverat.  quia  remolo  mari- 
timo  praesidio  subvehi  frumentum  non  poterat. 

XXI.  [1]  Ejusdem  aeslatis  exitu  M.  Marcellus  ex  Sicilia  provincia 
cum  ad.  urbem  venisset,  a  G.  Calpurnio  praetore  senatus  ei  ad 
aedem  Belionae  datus  est.  [2]  Ibi  cum  de  rébus  ab  se  gestis  disse- 
raisset,  questus  leniter  non  suam  magis  qnani  militum  vicem,quod. 
provincia  confecta,  exercitum  deportare  non  licuisset,  postulavit, 
ut  triumphanti  uibem  inire  liceret.  Id  non  impetravit.  [3J  Cum 
multis  verbis  actuni  esset.  utrum  minus  conveniret.  cujus  nomine 
absentis  ob  res  prospère  ductu  ejusgestas  supplicatio  décréta  foret 
et  dis  immortalibus  habitus  bonus,  eiprae-enti  negare  trinmphum. 
[4]  an.  quem   tradere  exercitum  successtiri  jussissent.  quod  nisi 


'10"  Ut,  i.  e.  ita  ut.  "  de  telle  sorte 
que...  ";  sine  invecto  (supj»léez  frii- 
mento),  est  expliqué  par  ex  ante  jirae- 
parato  (s. -6.  frmuenlo);  notez  de  jtlus 
le  pléonasme  <//</*'  pmeiinrato  ;  ijui(t 
pauci  erunt  se  lapporte  logiquement 
à  l'idée  contenue  dans  arcis  praesi- 
dium, c'est-à-dire  milites  humani: 
Tarentinis,  au  lieu  de  Tarentinis  att- 
tem,  niais  l'absence  de  toute  con- 
jonction adversative  fait  davantage 
ressortir  l'opposition. 

11]  Majore  gratia,  en  provoquant 
'chez  les  Carthaginois  et  chez  les  Ta- 
rentins)  plus  de  joie  et  de  reconnais- 
sance que...  ;  laxnverat  est  pris  ab- 
solument et  remplace  laxata  erat 
c'est  la  métaphore  contraire  à  celle 
qu'on  a  vue  ci-dessus,  §  8  :  •<  Artiorem 
annunam  >-):  leplus-que-parfail  s'ex- 
plique par  une  idée  sous-entendue 
("  après  le  départ  de  la  flotte  »)  mais 
contenue  dans  dimisfa  est. 

XXI.  Honneurs  décernés  à  Mar- 
cellus. 

XXI  [r  Ad,  au  lieu  de  in  (avec 
l'ablatif;  est  une  construction  propre 
à  la  langue  vulgaire,  mais  qui.  dans 
des  expressions  toutes  faites,  comme 
celle-ci,  a  pénétré  dans  la  langue 
littéraire  ;  ad  aedem  Belionae,  le 
temple  de  Bellone  était  hors  de 
Rome  et  c'est  là  que  le  sénat  se  réu- 
nissait ]»our  donner  audience  aux 
généraux  qui  n'auraient  pu  entrer 
'  dans  la  ville  qu'en  perdant  Vimpe- 
rium;  ce  n'est  pas  le  cas  de  Mar- 
cellus. qui  a  remis  le  commande- 
ment de  son  armée  à  son  successeur 


et  n'a  plus,  par  conséquent,  l'impe- 
rium  ;  mais  Marcellus  vient  solliciter 
les  honneurs  du  triomphe,  et  ne  peut 
entrer  à  Rome  qu'après  la  délibéra- 
tion du  sénat. 

•2]  "Vicem,  ■<  pour  le  compte  de 

(cf.  X.X.V,  xxxviii,  '.i)  ;  provincia  con- 
fecta, «  ai>rès  avoir  accompli  la  mis- 
sion dont  il  avait  été  chargé  ••  :  non 
licuisset,  subjonctif  du  style  indi- 
rect; Tile-Live  résume  les*  parole> 
de  Marcellus  :  triiuitphanti,  apjiosi- 
tion  à  5/^/  complément  sous-entendu 
de  liceret. 

[:^"  Utrum  est  amené  par  l'idée 
contenue  dans  l'expression  cumjnuUis 
vt-rhis  actum  e.î«e^  «  après  avoir  lon- 
guement agit'  la  question  de  sa- 
voir... »  :  minus  conveniret,  «  était  le 
moins  conforme  à  la  logique  "  ;  ciijiis 
a  pour  antécédent  ei;  nomine,  »  en  in- 
sérant son  nom  <lans  la  prière  d'ac- 
tion de  grâces  ■•  :  absentis  ^'.  quoiqu'il 
fut  absent  »),  apposition  au  relatif 
cu/us:  di'creta  foret  (i.  e.  esset),  au 
subjonctif,  par  attraction  modale; 
quant  à  l'idée. on  voit  quelle  elle  esi  : 
lasupplicationétait,dans  la  coutume, 
la  préface  du  triom|the. 

'4]  Jussissent.  même  emploi  du 
subjonctif  que  ï  3;  quod...  non  decer- 
neretur»  décision  qu'ils  n'avaient  pu 
prendre  que  parce  que  la  province 
n'était  pas  encore  pacifiée  »  ;  quasi 
debellato.  i.  e.  quasi  debellattim  esset 
(cf.  XXIII,  XIV,  "2  :  etc.);  le  triomphe 
ne  j>ouvait  être  accordé  qu'à  un  gé- 
néral pourvu  d'un  commandement 
régulier  et  ayant  remporté  une  vie- 
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maiiente  iii  provincia  beîlo  iiondecerneretiir,  euin  quasi  debellato 
trimnphare,  ciim  exercitiis  testis  tneriti  atque  imnieriti  triumphi 
abesset,  médium  visum,  ut  ovans  nrbem  iniret.  [5]  Tribuni  plebis 
ex  auctoritate  senatus  ad  popiiluni  tulerunt,  «  ut  M.  Marcello,  quo 
die  ui-beai  ovans  iniret,  imperium  esset.  »  [6]  Pridie  quam  urbem 
iniret,  in  monte  Albano  triumphavit;  inde  ovans  multam  prae  se 
praedam  in  urbem  intulit:  [7j  cum  simulacro  captarum  Syracu- 
sarnm  catapultae  ballistaeque  et  alla  omnia  instrumenta  belli  lata 
et  pacis  diuturnae  regiaeque  upulentiae  ornamenta,  argent!  ae- 
risque  fabrefacti  vis,  [8]  alla  supellex  pretiosaque  vestis  et  multa 
nobilia  signa,  quibus  inter  prinias  Graeciae  urbes  Syracusae  orna- 
tae  fuerant.  [9J  Punicae  quofjue  victoriae  signum  octo  ducti  ele- 
phanti.  lit  non  minimum  fuere  spectaculum  cutn  coronis  aureis 
praecedentes  Sosis  Syracusanus  et.Moericus  Hispanus,  [10]  quorum 
altero  duce  nocturno  Syracusas  introitum  erat,  aller  iNasum 
quodqueibi  praesidii  erat  prodiderat.  [11]  His  ambobuscivitasdata 
et  quingena  jugera  agri,  Sosidi  in  agro  Syracusano,  <iui  aut  regius 
aul  hostium  populi  Rnmaiii  fuisset,  ctaedes  Syracusis  cujus  vellet 


toire  décisive  dans  sa  propre  pro- 
vince; testis,  l'armée  seule  peut,  en 
effet,  puisqu'elle  la  vu  à  l'œuvre, 
rendre  témoignage  au  général  et  dire 
s'il  a  mérité,  ou  non,  les  honneurs 
du  triomphe  ;  médium,  «  un  moyen 
terme  »  ;  ovans,  terme  consacré,"  en 
parlant  du  général  victorieux  qui 
fait  une  entrée  solennelle  dans  la 
ville  de  Rome;  c'est  un  triomphe  en 
petit  :  le  général  est  à  pied  ou  à 
cheval  (mais  non  pas  monté  sur  un 
quadrige),  il  est  couronné  de  myrte 
(et  non  de  laurier),  il  est  velu  de  la 
p-rétexle  (et  non  de  la  toge  brodée 
dor);  enfin  il  n'est  point  armt>  du 
sceptre,  insigne  des  nncirns  rois  et 
de  Jupiter. 

[o]  Ex  auctoritate,  ■<  sur  l'initia- 
tive de...  »;  imjinrium  vov.  ï;  1. 

[Ij]  Pridie,  etc.,  cf.  XXIII,  xxxv, 
l'Z;  iti  monte  Alljano.  le  g.'uéral  (pion 
voulait  honorer,  mais  (jui  ne  rem- 
plissait pas  tontes  les  conditions  re- 
quises pour  triompher  à  Rome,  était 
autorisé  à  triompher  sur  le  mont 
Alhain  (aujourd'hui  monte  Caco);  la 
cérémonie  avait  lieu  dans  le  temple 
de  Jupiter  i.atiaris,  sanctuaire  com- 
nnin  de  la  confédération  latine. 

[7]  Simulacro,  «  uno  représenta- 
lion  figurée  »  (sans  doute  une  sta!u(^:  ; 
pacis  diiituruae,  la  longue  paix  dont 
avait  joui  la  Sicile  (et  la  ville  de 
Syracuse)  sous  lliéron  avait  contribué 


à  développer  le  luxe  le  jilus  fastueux  ; 
vis,  «  une  énorme  quantité  ». 

[8]  "yestis  'singulier  collectif), 
"des  étoffes  »;  Craecia^,  pour  les 
anciens  les  villes  de  la  Sicile  et  du 
sud  (le  l'Italie  (Grande  (îrèce)  fai- 
saient partie  de  la  Grèce;  d'ailleurs, 
l»our  ne  parler  (pie  de  Syracuse, 
cette  ville,  ancienne  colonie"  de  Co- 
riiithe,  était  vraiment  greccpie  par 
ses  lUd'Urs  et  par  ses  arts  ;  fuerant 
est  correct,  parce  (pie  Syiacuse  se 
trouve  à  ce  moment-là  dépouillée  de 
la  parure  (pii  faisait  sa  gloire. 

[W]  Quodque  moditie  Punicae;  non 
minimum  litolo  \)'.)\W  maxinium  ;  Sonis, 
voy.  X.XIV.  XXI,  '.  :  xxxi,  10  ;  XXV, 
XXV,  3:  Mi)ericiis.\o\.  XXV,  xxx,  l.'. 

'1(1  Nocturno  reiùplace  une  déter- 
mination adverbiale  "  itendant  la 
nuit  «;  Ndsiim,  vuy.  XXV,  xxix.  S  ; 
praesidii,  génitif  |tartitif  dépendant 
de  i/Hod. 

[Il'  Ambobus,  "  à  tous  les  deux 
ensemble  -  ;  quinijena,  «  à  chacun 
ciiKi  cents..  »  in  atjro,  «  dans  la 
partie  du  territoire  Syracusain, 
(pii...  '>;re(/iu.i  ant  liustiui'n,  notez  la 
recherche  de  la  variété;  vei/ins  est 
substitué  à  rffiis  ;  fuisset,  subjonctîf 
du  style  indirect  ;  Tite-Live,  ré- 
sume ici  les  termes  du  séiiatus-con-'* 
suite  qui  fait  celle  concession  de 
terres  aux  deux  personnages;  même 
observation  pour  animadversum  esset. 
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eorum,  in  quos  belli  jure  aniinadversum  esset;  [12]  Moerico  His- 
panisque.  qui  cum  eo  transierant,  urbs  agerque  in  Sicilia  ex  iis, 
<îui  a  populo  Romano  defecissent,  jussa  dari.  [13]  Id  M.  Cornelio 
mandatum,  ut.  ubi  ei  videretur,  urbem  agrumque  eis  adsignaret. 
In  eodem  agro  Belligeni.  jier  quem  inlectus  ad  transitionem  Moe- 
ricus  erat,  quadringenta  jugera  agii  décréta. 

[14]  Po.st  profectioneni  exSiciliaMarcelli  Punica  classisoctomilia 
peditum.  tria  Numidaruni  e<iuitum  exposuit.  Ad  eos  Murgentia  et 
Erf/elhimurhes  defecere.  Secutae  defectiuneni  earum  Hybla  et  Ma- 
cella  suntet  ignobiliores  qnaedam  aliae.[lnj  Et  Numidae  praefecto 
Muttine  vagi  per  totain  Siciliam  sociorum  populi  Romani  agros 
urebant.  [16 i  Super  haec  exeroitus  Rornanus  iralus.  partira  quod 
cum  imperatore  non  deveclus  ex  pruvincia  esset,  partira  quod  in 
uppidis  hibeniare  vetiti  erant,  segni  fungebantur  militia,  magisque 
eis  auotor  ad  seditionem  quam  aninius  deerat.  [17]  Inter  bas  dilli- 
cultates  .M.  Cornélius  praet or  et  milituiu  animos  nunc  congolando 
nunc  castigandosedavit  etcivitates  omnes,  quae  defecerant,  in  di- 
cionem  redegit  atque  ex  iis  Murgentiam  Hispanis  quibus  urbs 
agerque  debebatur  ex  senatus  consulto  attribuit. 

XXII.  [1]  Consules  cum  ambo  Apnliam  provinciam  haberent. 
minusque  jain  terroris  a  Poenis  et  Ilannibale  esset,  sortiri  jussi 
Apuliara  Macedoniamque  provincias.  Sulpicio  Macedonia  evenit. 
isque  Laevino  successit.  [2]  Fulvius  Romam  comitiorum  cau.sa 
arcessitus  cum  cumitia  consulibus  rugandis  haberet,  praerogaliva 
Voturia  junioriim  T.  ManliumTorquatum  et  T.  Otacilium  absenlem 
consules  dixii.  [3]  Ciun  ad  Manlium^  qui  praesens  erat,  gratulandi 
causa  turbacoiret,  nec  dubius  esset  consensus  populi,  magna  cir- 


V:   Transierant  est  à  liiidicatif,  ce  niolif  de  rnécontenleineut  ;  funge- 

parcé  que  c  e^t  un   délail  donné  par  bantur,   pour  laccord  irrégulier,  cf. 

Ihiàtorien  ;    mais    Je/pri.sseut     s'ax-  XXIV,  m,  lô  :  etc. 
plique.  connue  plu»  haut  '.^  i\] fuis-set       ;17]  Has,  «  dont  je    viens   précisé- 

et    animadtersuin   esset  ;   urhs    at/er-  incnt  de  parler  «  ;   les  défections  des 

rjue.    etc.,   «   une    ville   tout  entière  allies  et  le  inécoulentement  de   lar- 

avec    son    territoire,   choisie   parmi  m<'c  ;  ex  senatusro-isitlto,  \oy.  ^  W. 
ceux  qui...  •■  (K.--  XXII-XXIll.  Kluctiuns  et  prodUjes. 

■1.3' Id  annonce  «^  qui  suit  :  ?<ij  <?»       XXII     \]    Consules,    etc.,   détail 

videretur.  «  où  il    le   jugerait  conve-  imit'U'tant    que    lauleur  n'avait  pas 

nable    -    après    examen;;    Belligeni,  mentionné  ci-dessus,  ch.  i;yflw,  "  dé- 

c'est  la  jiremière    fois  que  nous  en-  sormais  »  ;    l'échec  de   sa   tentative 

tendons  parler  de   ce    Belligenes    et  contre   Rome  et  la  prise  de  Capoue 

du    rôle  qu'il  avait  joué    dans    l'af-  avaient    rendu     Hannibal    hésitant; 

faire.  cantonné  dans  le  Bruttium,  il  y  at- 

14"  Exposuit,  «  mit  à  terre  »,  «  dé-  tendait  les  événements;  Sulpicio,  par 

barqûa  - .  conséquent  Cn.  Fulvius   Gentimalus 

'16i    Super,  ■■   en  plus  de...  «  ;   de-  resta  eh  Aimlie. 
vectiis...  esset,  au   subjonctif,  i>arce       [2]  Rogandis,    même  construction 

que  c'est  la  raison   que  donnent  les  que   ci-dessus.  XXIII,    xxxi,  7;prrt- 

soldats;    vetiti  erant.   à    l'indicatif,  «roi^a^a-a,  voyez  ci-dessus  .XXIV,  vu, 

parce  que  c'est  l'auteur  qui   indique  12. 
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ciimfusus  turba  ad  tribunal  consulis  venit  petitque  [4]  ut  pauca 
sua  verba  audiret  centuriamque,quae  tulisset  sufTragium,  revocari 
juberet.  [5]  Erectis  omnibus  expectatione,  quidnam  postulaturus 
esset,  oculorum  valetudineni  excusavit  :  [6J  «  impudentem  et  gu- 
bernatorem  et  imperatorem  esse,  qui,  cuni  alienis  oculis  ei  omnia 
agenda  sint,  postulet  sibi  aliorum  c.apita  acfortunas  committi;[7] 
proinde,  si  videretur  ei,  redire  in  sutlragiuni  Voturiam  juniorum 
juberet  et  meminisse  in  consulibus  creandis  belli  quod  in  Italia 
sit  temporumque  rei  publicae.  [8]  Vixdum  requiesse  aures  a  stre 
pitu  et  tumultu  hostili,  quo  paucos  ante  menses  invaserint  prope 
moenia  Romana.  »  Post  haec  cum  centuria  frequens  succlamasset 
nihil  se  mutare  sententiae  eosdemque  consules  dicturos  esse,  [9] 
tum  Torquatus  :  «  Neque  ego  vestros  »,inquit,«  mores  consul  ferre 
potero,  neque  vos  imperium  rneuni.  Redite  in  suffraginm  et  cogi- 
tate  belluni  Punicum  in  Italia  et  lioslium  ducem  Hamiibaleni  esse». 
[10]  Tum  centuria  et  auctorilate  mota  viri  et  admirantiuni  circa 
Ireniitu  petiit  a  consule,  ut  Volunam  seniorum  citaret:  [il]  «  velle 
sese  cum  majoribus  natu  conloqui  et  ex  auctoritale  eorum  con- 
sules dicere.  »  Citatis  Voluriae  senioribus,  datum  secrète  in  Ovili 
cum  iis  conloquendi  lein[)us.  [\2]  Seniores  de  tribus  consulendum 
dixerunt  esse,  duobus  plonis  jani  honorum,  Q.  Fabio  et  M.  Mar- 
cello, et,  si  utique  noviunaliquem  adversus  Poenos  consulem  creari 
vellent,  M.  Valerio  Laevino  :  «  egregie  advrsus  Philippum  rcgen» 
terra  marique  rem  gessisse.  »  [13],lta  de  tribus  consullatione  data» 


')  Sua,  "  ilo  sa  part  »,  tidifiset; 
au  subjonctif,  par altraclioii  nioilale, 
revocari,  le  prt^sident  des  comices 
avait  en  effet  le  droit  non  seulement 
d'arrêter  le.  vote  commencé  mais  en- 
core de  faire  reconnuencer  un  vole 
exprimé. 

[5]  Expectatione  conserve  la  cons- 
truction du  verbe  rxwctare,  auquel 
il  se  rallaclie;  oa/.etuaincm,  "  le  mau- 
vais état  «  ;  excusaoit,  «  allé},'ua 
comme  excuse  »  ([lour  justifier  son 
refus). 

[()]  Impudentem  s'accorde  avec  le 
premier  (les  sujets  exprimés;  i/ubcr- 
natoreni,  •<  un  pilrlte  »,  l'Etal  est  sou- 
vent comparé  à  un  vaisseau  ;  cn/iita 
ac  fori?ni(is.,  «  la  vie  et  les   biens   ». 

[7j  Ei  remjilace  tihi  du  stvle  di- 
rect: •  Si  iii)i  videlur  »  ;  rafire  in 
8ii//'r<ii/utiii,  cf.  .!:i  \  ;  Iciiiporwii,  «  des 
circonsl;inc(;s  erili<|ues  ». 

[8]  Frequens,  «  eu  grande  majo- 
rité "  (i)ar  la  voix  de  nombreux  ci- 
tovens). 

[il  I  Citatis,  «  appelés  »;  secrelo 
porte  sur  conloquendi  ;  ori/i  [pr.  "  le 
bercail  «s  c'est  le  nouKiu'du  donmiit 
àl'enceinle  dans  larpielle  les  citoyens 


étaient  enfermés  pour  procéder  au 
vote. 

[l'^j  De  tribus,  il  n'y  avait  que 
trois  citoyens  auxquels  "on  j)ùt  cou- 
lier  le  consiibit;  il  fallait  discub-r 
leurs  mi'rites;  uiiijiic.  etc.,  s'ils  ti'- 
naienl  absolument  à  nonnner  consul 
uu  liomme  (jui  ne  l'eût  pas  encore 
été  dej)uis  le  début  de  la  guerre  (R.); 
Tite-I.ive  laisse  entendre  que  les 
nc.nioreji  aimeraient  mieux  qu'il  n'en 
fût  rien;  mais  connue  i;i  centurie  eu 
choisissant  des  hommes  nouveaux, 
Tor(piatus  et  Ot.icilius,  semble  indi- 
quer un  souci  différent,  les  smtores 
font  une  concession  et  désif,Mient  Lé- 
vinus,  écartant  délinitivement  Ota- 
cilius  . 

[1.51  Consultatione,  «  la  possibilité 
de  discuter  les  uieriles...  »  \  Sicilia 
ihjwitn,,  <<  par  suite  de  la  conquête 
de  la  Sicile  •>  (même  construction 
du  participe  que  XXI,  i,  h);  amiuri- 
loteni,.  «  l'initiative  >  ;  il  était  rare 
(lue  le  vote  de  la  centurie  préroga- 
tive, dans  le(iue|  on  s(;  plaisait  à 
voir  luie  indication  de  l:i  volonté  des 
dieux,  n'entrain;tl  p;is  celui  do  toutes 
les  autres  centuries. 
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senioribus  dimissis,  juniores  sufFragium  ineunt.  M.  [Marcellum] 
Claudium  fulgentem  tum  Sicilia  dumita  et  M.  Valeriuni  absentes 
consiiles  dixerunt.  Auctoritatem  praerogativae  omnes  centuiiae 
secutaesunt.  [U]  Eludant  nunc  antiqua  mirantes  :  non  equidem, 
si  qua  sit  sapientium  civitas,  quam  docti  fingunt  magis  quaui  no- 
nint,  aut  principes  graviores  temperantioresquea  cupidineiniperii 
aut  multitudinem  melius  moratam  censeam  fieri  posse.  [15]  Gentu- 
riam  vero  juniorum  seniores  consulere  voiuisse,  quibus  imperium 
sufTragio  mandaret.  vix  ut  veri  simile  sit,  parcntium  quoque  lioc 
saeculo  vilis  levisque  apud  liberos  auctoritas  fecit. 

\XilI.  [1]  Praetoria  inde  comitia  habita.  P.  Manlius  Vulso  et 
L.  Manlius  Acidinus  et  G.  Laetorius  et  L.  Gincius  Alimentus  creati 
sunt.  [2j  Forte  ita  incidit.  ut,  comitiis  perfectis,  nuntiaretur  T.  Ota- 
ciliuni,  quem  T.  Manlio,  nisi  interpellatus  ordo  comitiorum  esset, 
collegam  abseutem  daturus  fuisse  videbatur  populus,  mortuuni  in 
Sicilia  esse. 

[3]  Ludi  Apollinares  et  priore  anno  fuerantet.eo  anno  ut  fièrent, 
referente  Calpurnio  praetore.  senatus  decrevit,  ut  in  perpetuuni 
voverentur. 

l4]  Eodem  anno  prodigia  aliquot  visa  nuntialaque  sunt.  In  aede 
Concordiae  Victoria. (piae  in  culmine  erat,  fulmine  icta  decussaciue 
ad  Victorias,  quae  in  antefixiserant,  haesit  neqiie  inde  procidit.  [5] 
Et  Anagniae  et  Fregellis  nuntiatum  est  murum  porlasque  decaelo 
tactas,  etin  foroSubertanosanguinis  rivos  per  dieni  Lotum  fluxisse, 
et  Ereti  lapidibus  pluvisse.  et  Reate  nmlam  peperisse.  [6]  Ea  pro- 


'W  Eludant,  <•  quon  se  moque, 
si  l'on  veut...  >'  aiit'ujua  mirantes, 
■  des  a<liiiir;iteurs  du  passé  <- ;  Tite- 
Live  ettit  du  nonibre  ;  sapientium 
civitas.  »  une  république  de  philo- 
sophes «  I comme  celle  de  Platon, 
par  exemi)le>  :  principes,  «  princi- 
paux cito>ens  »;  cupidine.  mol  ar- 
chaïque et  }M)étique;  ce;jsert»»,  poten- 
tiel en  rapport  avec  si  qua  sit...  pré- 
cédemment oxpriujé. 

[V\  Voiuisse,  etc.,  dépend  de  tit 
veri  simile  sit.  qui  dépend  lui-même 
de  fecit  ;  quibus...  mandaret  dépend 
de  consulere  ;  parentium  quoque, 
«  même  des  parents  >-,  à  plus  forte 
raison  des  vieillards  en  général  R.); 
vilis...  auctorita.'i ;  ><  ce  fait  qu'à 
notre  époque  l'autorité  paternelle 
elle-même  n'a  aucune  valeur  »  ;  cette 
construction  est  analo;,'ue  à  celle 
dans  laquelle  le  participe  passé  joint 
à  un  substantif  remplace  un  sub- 
stantif abstrait  :  en  eflet,  vilis...  aur- 
toritas  équivaut  à  contempti...  auc- 
toritas ;  levis,  pr.  «    qui  ne    pèse  pas 


beaucoup  »  ;  on  remarquera  l'amer" 
tume  de  cette  réflexion,  qui  explique 
pourquoi  Tite-Live  a  pu  dire  I, 
prie/.,  .">  :  i.  Ego...  hoc  quoque  laboris 
praemium  petain,  ut  me  a  consj»ectu 
malorum,  quae  nostra  tôt  per  annos 
vidit  aetas.tantisper  certe.  dumprisca 
illa  tota  mente  repeto.  avertam...  » 
XXIII   [i;  Praetoria,  voy.  XXIV, 

XLHI,  5. 

[■2"  Interpellatus,  voy.  xxii,  8. 

[:i]  Ludi  Apollinares,  cf.  XXV, 
XIT,  12;  in  perpi'luian.  ces  mots  sont 
en  contradiction  avec  les  détails  don- 
nés ci-après.  X.WII.  xi,  0  ;  xxin,  7. 

'4'  In  antefixis,  "  parmi  les  anté- 
flxes  »  (moulures  en  terre  cuite  répré- 
sentant une  palme  ou  une  ligure  et 
qu'on  fixait  par  une  languette  à 
l'exlréiniié  des  tuiles  appelées  ini- 
brice.t,  au  bord  du  toit). 

ni]  Procurata,  voy.  vi,  14;  les 
bêles  choisies  pour  victimes  étaient 
dites  liosliae  majores,  quand  elles 
avaient  atteint  leur  plein  dévelop- 
pement; o6sec?-«/îo,  prière  solennelle 
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digia  hostiis  majoribus  sunt  procurata,  et  obsecratio  in  unuui  diem 
populo  indicta  etnovemdiale  sacrum. 

[7]  Sacerdotes  piiblici  aliquot  eo  amio  demortiii  sunt,  novique 
suffecti  :  in  locum  M'.  Aemili  Numidae  decemviri  sacroriim  M.  Ae- 
milius  Lepidus,  in  locum  M.  Pomponi  Mathonispontificis  C.Livius 
in  locum  Sp.  Carvili  Maximi  auguris  M.  Servilius.  [8]  T.  Otacilius 
Crassus  pontifex  quia  exacto  anno  mortuus  eral,  ideo  nominatio 
in  locum  ejus  non  est  facta.  C.  Claudius  flnmen  Dialis,  quod  exta 
perperam  dederat,  llamonio  abiit. 

XXIV.  [l]  Per  idem  tempus  M.  Valerius  Laevinus,  temptatis 
l>rius  per  sécréta  conloquia  principnm  animis,  ad  indictum  ante 
ad  id  ipsum  concilium  Aetolorum  classe  expedita  venit  [2] .  Ubi 
cum  Syracusas  Capuamque  capfam  in  lidem  in  Italia  Sicilicique 
rerum  secundarum  ostentasset  [3]  adjecisset  que  «jaminde  a  ma- 
joribus traditum  morem  Romanis  colendi  socios,  ex  quibus  alios 
in  civitatem  atque  aequum  secum  jus  accepissent,  alios  in  ea  for- 
luna  haborent,  ut  socii  esse  quam  cives  mallont  :  \i]  Aetolos  eo  in 
majore  fuluros  honore,  quod  gentium  transmarinaruminamicitiam 
primi  venissent  ;  [oj  Philippum  eis  et  Macedonas  graves  accolas 
esse,  quorum  se  vim  ac  s[)ii-itus  el   jam   IVegisse  et  eo  redactnniiu 


à  laquelle  tout  le  iten[)le  prcml  ]i;ijl  ; 
vuiictn,  ordonnée  el  tixée  à  telle  d;ite 
(parle  préteur  ou  par  1(>  cnnsul); 
novemdiale  sacrum  (litléralement  «  sa- 
crilice  du  neuvième  jour"\  sacrifice 
célébré  par  le  peuple  romain  pour  se 
l)uririor  de  la  souillure  que  l'appari- 
tion des  prodiges  lui  avait  fait  con- 
tracter; suppléez    iritlirtinii  ^l'sl). 

7]  Sacerdotes  publici,  ;i  Roin(! 
Ii's  prêtres  étaient  des  fonelionnaires, 
cnmme  les  magistrats;  lUunorluisinit, 
VMV.  XXIII,  XXI.  7;  .suffecti,  vov. 
XXV,  II,   >. 

H]  Pontifex,  voy.  XXV,  ii,  1  : 
<'ri(i  (grec  7z"/,à-jyvoi),  '  c"est-à-dire  le 
toie,  le  liel,  les  poumons,  le  cœur  el 
l'enveloppe  des  entrailles  des  vic- 
times immolées  à  la  divinité;  per- 
pi'vam,  sans  doute  il  avait  omis  une 
des  formalités  re(iuises  en  les  i>40- 
menanl  trois  fois  autour  de  l'autel, 
avant  de  les  y  déposer  pour  en  per- 
mettre l'examen  aux  liaruspici's  :  //a- 
monio  est  la  forme  consacrée  par  les 
inscriptions  ;  abiit, TW.eAÀw  neditpas 
SI  ce  fut  volontairement  ou  à  la  suite 
d  uneilécision  ducollègedes  ponlifi's. 
XXIV-XXVI.  Allianro  drs  Homains 
cl  (les  h'toliens;  éréiifincnts  di:  ^-rèce. 
X.XIV  11  Principum,  îles  chefs 
des  Etoliens. 


v!;  In  fidem  lau  lieu  de  w/  fidem, 
cf.  XXIll.  XII.  1).  expression  con- 
cise pour  ud  fidem  faciendam  rerum 
secHiiduncm,  etc.,  «  pour  les  con- 
vaincre de  la  léalité  des  succès 
(remportés  par  les  Romains)  en  Ita- 
lie et  en  Sicile»  -.  i»  Italia  Siriliaque, 
même  construction  que  XXIV, xxiv,2. 

[■i]  A  ne  doit  j)as  être  si''paré  de 
inde:  ai'ijuum...  jus  est  l'explication 
lie  civitiiten-  ;  sérum  équivaut  à  cum 
suo,  cf.  X,  XXIV,  li;  :  ..  Sorlem 
aeciuam  sibi  cum  collcfja  dent  »  ;  arce- 
pisscnt  remplace  arcepenint  du  style 
direct;  même  observation  pour 
hahi'rent,  (pii  remplace  /((//h'/i/ ;  ///^j/- 
/('/!/,  Lévinius  vent  insinuer  que  la 
bonté  de  Rome  pour  ses  sujets  est 
si  grande  que  ceux-ci,  satisfaits  de 
leur  sort,  ne  songent  même  i>as  à 
se  faire  admettre  an  droit  de  cité. 

[\\  Aetolos,  "  ([uant  aux  Etoliens, 
ils...  »  :  vfnisscnl  reujplace  le  futur 
antérieiu-  tin  style  direct  (vcneritis)  ; 
réguliêiemenl  il  faudrait  rpwil  f'utu- 
rum  cssef,  ut...  venissent.  mais  la 
périphrase  eill  été;  si  louide  cpie 
1  ite-Eive  a  tenu  à  l'c'viter. 

.■)!  Spiritus,  «  l'insolence  hau- 
taine ..  ;  ricriltiiit,  même  svntaxe 
que    ci-dessus  XXIll,    xxvii,"  Kl-ll  ; 
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esse,  ut  non  iis  modo  iirhibus  qua>  per  vini  ademissent  Aetolis- 
excédant,  sed  ipsam  Macedoniani  infestam  habeant;  [6J  et  Acar- 
nanas,  quos  aegre  ferrent  Aetoli  a  corpore  suo  diremptos,  restitu- 
tiirum  se  in  antiquam  formulani  jurisque  ac  dicionis  eoruni  »  —  : 
,  IJ  haec  dicta  promissaque  a  Romano  imperatore  Scopas,  quitum 
praetor  gentis  erat,  et  Doriniachiis,  princeps  Aetolorum,  adfirma- 
verunt  auctoritate  sua,  minore  cum  verecundia  et  majore  cum  fide 
vim  majestatemque  i»opuli  Romani  extollentes.  [8]  Maxime  tamen 
spespotiundaemovebat  Acarnaniae.  Igitur  conscriptaecondiriones, 
quibus  in  amicitiam  socielatemque  populi  Romani  venirent,  [9] 
additumque.  ut,  si  placeret  vellentque,  eodem  jure  amicitiae  Eiei 
Lacedaemoniique  et  Attalus  et  Pieuratus  et  Scerdilaedus  essent, 
Asiae  Attalus.  hi  Thracutn  et  Illyriorum  reges  ;  [iOJ  «  bellum  ut 
extemplo  .\etoli  cmn  Pliilippo  terra  gérèrent  :  navibus  ne  minus- 
viginti  quinqiie  quinqueremibus  adjuvaret  Romanus  ;  [11]  urbium 
Gorcyrae  tenus  ab  Actolia  incijiienti  solum  tectaque  et  mûri  cum 
agris  Aetolorum. alia  omnispraeda  populi  Honiani  esset,  darentque 
operam  Romani,  ut  Acarnaniani  Aetoli  haberent  ;  [12]  si  Aetoli 
pacein  cum  Pliiiippo  facercnt,  foederi  adscriberent  ita  ratam  fore 
pacem,  si  Pbiliitpus  arma  ab  Itoraanis  sociisque  quique  eorum  di- 
cionis essent  abstinuisset  :  [13]  item,  si  populus  Romanus  foedere 
jungeretur  régi,  ut  caveret,nejus  ei  belli  inlerendi  Aetolis  sociisqur 
eorum  esset.  »  [14]  Haec  convenerunt  conscriptaque  biennio  post 
Olympiae  ab  Aetolis,  in  Capitolio  ab  Romanis,  ut  testata  sacratis 
Mionumentis  essenl,  sunt  posita.  [15]  Morae  causa  fuerant  retenti 
Roma»'  diutius  legati  Aetolmum.  \ec  tamen  imi»e(limento  id  rébus 

v\c.\inie(itaiii,  animée  de  sentiiuenls  l'U]  Bellum,  ut...,  etc.,   ici  coiu- 

hostiles.  menée  réiiuniéralion  des  conditions- 

[i;]  Formulam,  i.  e.  le(iem  :  Lévi-  jjioposées  et  acceptées  par  les  deux 

nus  promet  aux  Etolieiis   de    réta-  parties   conlractanles  (cf.    §   B);    1& 

blir  a  leur    jjrolit.  an   moyen    d'un  §  î)  forme  une   sorte  dé  parenthèse  ; 

traité  à  stipulations  strictes,    la   si-  inimis,.  suppléez  quam. 

tualion  qui  faisait  d'eux  les  maitres  J 1"  Urbium,    génitif     partitif     :. 

et     les     Acarnaniens     les      sujets  ;  '  parmi    le.<  \  iiles  (qu'on   prendrait 

jurisque  ac  dicifjiiis,  même  iirégula-  au   roi   de   Macédoine)  "  ;    Corcyrae 

rite  de  construction    que  ci-di-ssus,  tenus  est  une  construction  inconnue 

XXIII,    xxui,  ;-{:     toi-um    remplace  à  la  prose  classique;  i'icipjen/j,  datiC 

»es//-a«  du  .-iyle  direct.  de   relation,   voy.  ci-aprcs    xxvi,  2  ;. 

[T;  Praetor    traduction    du    grec  Aetolorum     dépend      d'essetu    sous- 

o-rpaTr.vo;.  princejis,  le  personuagi'  le  entendu. 

plus  considérable  (K.);  minore...  ma-  j'ij  Ita,  «  à  cette  condition  seule- 

jore...,    suppléez      quam    Laevinus  :  ment  >•  \  quique,  entendez  comme  s'il 

majorecuiii  fide,  «avec  plus  de  force  y  avait  et  ab  li.squi... 

persuasive  "  (avec  une  sincérité  bien  "   [Vi,  Caveret,  cf.  XXIY,  ii,  Ti. 

{)ropre  à  inspirer  confiance;.  ;_!')]  Biennio  post,  "  seulement  au 

[.N]  Potlundae,  voy.  v,  1  ;  movebat,  bout  de  deux  ans»  ;  testata  a  le  sens 

suyiAéez  Âpfolos;  qu'iltus   équivaut  à  passif. 

ut  lis,  de  là  le  subjonctif  venirent.  [15]  Eam.  rappelle  l'idée  de  Zacyn- 

'W*]  Placeret,  suppléez  Eleis  Lace-  thum',  qui  est  trop  éloigné  du   verbe 

daemoniisque,  etc.  cepit;.cuntribuit,  «  il  annexa  ». 
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gereridis  iuit:  et  Aetnli  extemplo  movervint  ad  versus  Philippuin 
bellum,  et  Laevinus  Zacynlhum  —  parva  insula  est  propinqua  Ae- 
toliae,  iirhem  unam  eodein,  quo  ipsa  est,  nomine  habet  — ,  eam 
praeter  arcem  vi  cepit  et  Oeniadas  Nasiimque  Acarnaiiiim  captas 
Aetolis  contribuit  ;  [16]  Philippumque  satis  implicatiim  bello  fini- 
timo  ratiis,  ne  Italiam  Poenosque  et  pacta  cum  Ilannibale  posset 
respicere,  GoiTj'rain  ipse  se  recepit. 

XXV.  [1]  Philippo  Aetolorum  defectio  Pellae  hibernanti  adlata 
est.  Itaque,  qnia  primo  vere  moturus  exercitiim  in  Graeciara  erat, 
[2]  lit  Illyrios  finilnmasque  eis  iirbes  ab  tergo  meiii  quietas  Mace- 
donia  haberct,  expeditionem  subitani  in  Oricinoriim  atque  Apoilo- 
niatium  fines  fecit  egressosque  Apolioniatas  cum  magno  teiTore 
ac  pavore  compulit  intra  muros.  [3j  Vastatis  proximis  lilyrici,  in 
Pelagoniam  eadem  ceieritate  vertit  iter  ;  inde  Dardauorum  urbem 
Siutiam,  in  Macedoniaui  trausitum  Dai'danisfacturam,  cepit.  [4J  His 
raptimactis.  momor  Aetolici  junctiqne  cum  eo  Romani  belli  per 
Pelagoniam  et  Lyncum  et  Bottiaeamiii  Tiiessaliam  descendit  —  [5] 
ad  bellum  secum  advcrsus  Aetolos  capessendum  incitari  posse  bo- 
mines  credebnl—  et,  relicto  ad  fauces  ThessaliaePerseo  cum  quat- 
tuor  milibus  armatorum  ad  arcendos  aditu  Aetolos,  [6J  ipse,  priiis 
(juam  majorlbus  occuparelur  rébus,  in  Macedouiam  atque  inde  in 
Thraciam  exercitum  ac  Maedos  duxil.  [7]  Incurrere  eagens  in  Ma- 
cedouiam solita  erat,  ubi  regem  occupatum  externo  bello  ac  sine 
praesidioesseregiiumseusisset.  [8J  .\d  frangcndasigiturr/rcwastare 
agroseturbemlamplioi-ynnam,caputarccmqueMae(licae,oppugnai'e 
cocpit.  [9J  Scopas,ubi  i>rolectuui  in  Tliraciam  regem  occupatuinque 
ibi  bello  audivit,armata  omni  juvenlule  Aetolorum,  bellum  inlerre 
Acarnaniae  parât.  flOJ  Adversus  quos  Acarnanum  gens,  et  viribus 
impar  et  jam  Oeniadas  Nasumciue  amissas  ctM'nens  Houjanaque 
insuper  arma  iugrucre,  ira  magis  instruit  quam  consilio  bellum. 
[ilj  Conjugibns  liberisque  et  senioribus  su^ier  sexaginta  anuos  in 


L*G]  Ne  s'oxpIi(iiic  pnr  l'idée  dem-  factura  e7-nt.  ..  qui  aurait  pu    donner 

pècliement   conlentu^  dans    lexpres-  passape  »  (cf.  X.XIII,  xi.iv. -,'>. 

sion    .lafi-s    iniplictiluin   bello;   piictn,  ,">"  Homines,    "    la     population    » 

voy.    XXIII,     ch.     xxxni    suiv.    et  (les  hal>ilanUs  de  ce  pays)  ;  at/ /•««ce* 

xxxix.  \-!i.  J'hcssaliiie,  les  Thermo'pvles  ;  l'ersco, 

XXV  [I]  Defectio,  en  déchirant  le  olticier  nuicédonieii. 

traité     qu'ils    avaient    conclu    avec  'ij^  Ac    Maedos,     i.    o.    olfjtie    in 

Philippe     à    iNaupacte    en    'J17    av.  Maedos. 

J.-C.   el  on  s'alliant    aux  Romains,  [7]  Ubl  avec  le  .subjonctif  pour  «i- 

enneniis  (lu  roi,  les  Eloliens  faisaient  f,'nitier     la     répétition,    cf.    XXIII, 

bien  réellement  défection.  xix,  \\i. 

[.']  Ut  introduit    une    proposition  [10]     Amissas,     cf.     xxiv.    If) 

qui  motive  la  proposition  principale  ■<  Captas  ..  ;  insiqtpr,  «  en  plus  »  (do« 

expeditionem...    fecit;    lenorcar    pu-  El(diens),  cf.  XXI,  i,  .'). 

vore,  cf.  XXIV,  xi.,  1?.  Il]  Propinquam,    l'Enire  est   au 

[3]  Facturam,  au   lieu   de    tjuuc...  nord   de    l'Acarnanie;    ah  tiuindecim 
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propinquam  Epirnin  missis,  ab  qiiiiidecim  ad  sexaginta  annos 
conjurant  nisi  victores  se  non  redituros  :  [12]  qui  victus  acie  exces- 
sisset.  eum  ne  quis  urbe.  tecto,  mensa,  larereciperet,  diram  execra- 
lionem  in  populares,  nbtestationeni  quam  sanctissimam  potiierunt 
adversus  hospites  composuerunt,  [13]  precatiijue  simul  Epirotas 
sunt,  ut, qui  suorumin  acie  cecidissent,  eos  uno  tumulocontegerent 
adicerentque  humatis  titulum  :  [14]  «  Hic  siti  sunt  Acarnanes,  qui 
adversus  vim  atque  injuriani  Aetolorumpropatria  pugnantes  mor- 
tem  occubuerunt.»  [l-jj  Per  haec  inciiatisaniuiis,  castra  in  extremis 
finibus  suis  obvia  hosti  posuerunt.  Xunliis  ad  Philippum  missis, 
quanto  res  in  discrimine  esset,  omittere  Pliilippum  id  quod  in 
manibus  erat  coegerunt  bellum,  lamphorynna  per  deditionem  re- 
cepta  et  prospero  alio  successu  rerurn.  [16]  Aetolorum  impetum 
lardaverat  primo  conjurationis  fama  Acarnanicae;  deinde  auditus 
Philippi  advenlus  regredi  etiam  in  intimos  coegit  fines.  [17]  Nec 
Philippus,  quamquam.  ne  opprimerentur  Acarnanes,  itineribus 
niagnis  ierat,  ultra  Dium  est  progressus.  Inde,  cum  audisset  redi- 
tum  Aetolorum  ex  Acarnania,  et  ipse  Pellam  rediit. 

XXVI.  [1]  Laevinus  veris  principio  a  Corcjra  profectus  navibus 
superato  Leucata  promunturio,  cum  venisset  Naupactum,  Anticy- 
ram  inde  se  petiturum  edixit,  «ut  praesto  ibi  Scopas  Aetoliquees- 
sent.»  [2]  Sita  Anticyra  est  in  Locride  laeva  parte  sinum  Corintbia- 
cum  intranti.  [3]  Brève  terra  iter  eo,  brevis  navigatio  ab  Naupacto 
est.  Tertio  ferme  post  die  utrimque  oppugnari  coepta  est.  Gravior 
a  mari  oppugnatio  erat,  quia  et  tormenta  machinaeque  omnis 
generis  in  navibus  erant,  et  Romani  inde  oppugnabant.  Itaqiif 
intra  paucus  dies  recepta  urbs  per  deditionem  Aetolis  traditnr, 
praeda  ex  pacto  Romanis  cessit.  [4]  Litterae  lulerea  Laevino  refl- 


ad  sexagintn  annos   sert  dappositioiî  tructions     q-ii     l'accompagnent, 

qualificative  au  sujet    de    conjurant  -'î]  Intranti,    datif    de    relation, 

(cf.    XXI,   Lxii,    5)    ;    conjurant,  cf.  cf.' Ces.,  U.  ^;., III,  80,  1  :  «  Gomplio-^ 

XXII.  XXXVIII,  3.  pervenit,  (piod  est  oppidum  priinum 

'\2]  Lare,  <■  le  foyer  ».  Thessaliac  cenientibus  ab  Epiro  ». 

l."^;    Suoram,     génitif    partitif    :  [3]  Utrimque,  jtendant  que  Lévi- 

•  tcux  de  If'iirs  concitoyens,  qui...  »;  nus  laltaquait  par  mer,  les  Etoliens 

le    pronom   possessif  représente  les  l'assiégeaienl  du  côté  de  la  terre;  et 

Acarnruiiens.  r^ujei  principal.  Itomani,  «  et  surtout  des  Romains  » 

[l.ô^  Quanto,  l'interrogation   indi-  (adversaires  plus  redoutables  que  les 

recle     déiiend    de    l'idée    du    v(3rbe  Elolien>  :  e.r /jac/o,  voy.  xxiv,  11. 

«  annoncer  •  contenue  dans  nuntiis.  [4]  Litterae,    au  lieu   de    intérim 

[16]  Auditus,   même  construction  litterae;  Tite-Live  n'a  point  ménagé 

qiie  XXI,  i,  .').  1<  transition;   redditae,    au    lieu   de 

'171  Itineribus  niagnis, voy.  Ces.,  dntae,  parce  que,   la  lettre   lui  étant 

B.  G.,  I,  7,    1  ;  et  ipse,  voy.  "XXIV,  adressée,   elle   lui   était    «  due  "  en 

VII,  2.                                      "  quelque       sorte       (K.)  ;       ceterum, 

XXVI  [1]  Edixit  signifie  à  la  fois  voy.  XXI,  ii,  6. 

«fit  connaitre    dans   son    édit  -    et  XW!,  b-XXy\\l.  Entrée  en  charge 

«prescrivit»;  de  là  les  deux  cons-  de  Marcellus;  événements  de  Rome 
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ditae  consiilem  euin  absentem  declaratuiii,  et  siiccessorem  venire 
P.  Sulpicium.  Getenim  diuturno  ibi  morbo  inplicitiis  serins  spe 
omnium  Romam  venit. 

[5JM.  Marcellus,cum  idibus  Mai'tiis  cousulatum  inisset,  seiiatum 
eo  die  moris  moducausa  habuit,  professus  nihil  se  absente collega 
neqne  de  re  publica  neque  de  provinciis  acturum  :  [6]  «  scire  se 
fréquentes  Siculos  prope  urbem  in  villis  obtrectatorum  suorum 
esse  ;  ([uibus  tantum  abesse  ut  per  se  non  liceat  palam  Romae 
crimina  ficta  ab  inimicis  vulg^are,  [1]  ut,  ni  sinmlareut  aliquem 
sibi  timorem  absente  collega  dicendi  de  consule  esse,  ipse  eis  ex- 
templo  daturus  senatum  fuerit.  Ubi  quidem  collega  venisset,  non 
passurum  quicquam  prius  agi,  quam  ut  Siculi  in  senatum  intro- 
ducantur.  [8]  Dilectum  prope  a  M.  Cornelio  i)er  totam  Siciliam 
liabitum,  ut  quam  plurimi  questum  de  se  Romani  venirent  ;  eun- 
dem  litteris  falsis  urbem  inplesse,  bellum  in  Sicilia  esse,  ut  suam 
laudem  minuat.»  [9j  Moderatianimi  gloriam  eo  die  adeptus  consul 
senatum  dimisit;  ac  prope  justilium  omnium  rerum  fulurum  vider 
batur,  doriec  aller  consul  ad  urbem  ve'nissel.  [loj  Otium,  ut  solet, 
excitavit  plebis  rumores  :  belli  diulurnilatem  el  vaslatos  agros 
circa  urbem,  qua  infesto  agmine  isset  Hamiil)aK  exbaustam  di- 
lectibus  Italiam  et  prope  quotamiis  caesos  exercilus  ((uerebantur, 
[H]  et  consules  bcllicosos  ambo  viros  acresque  nimis  et  féroces 
créâtes,  qui  vel  in  pace  tran([uilla  bellum  excitare  possent,  nedum 
in  bello  respirare  civitatem  forent  passuri. 

XXVII.  [IJ  lnterrni)it  hos  sermoncs  nocle    quac  luidie  QiiiiKiua- 


Ji]  Senatum,  vuy.  XXI,  lxmi,  7  ; 
■morifi  mutlu  causa,!'  siiiipleiiicnt  pour 
se  ci)iit'i)nuer  à  1  usaji^e  »  (cf.  XXI, 
LXHi.  S);  professus,  iiiiMiie  emploi  du 
participe  rpie  XXIIl,  xxvu,  3;  xxix, 
14;  XLi,(i;  XMV,  V,  \2  ;  XXV,  ni, 
11:  XI,  •:u;  XL,  11. 

[Il]  Scire,  elc,  la  proposilion  inli- 
nilive  dcpericl  de  l'idée  de  "dire» 
iiiiljliquce  dans  professus;  ohlrertalo- 
ruiii,  la  suile  iiiniilre  (fiic  Marcelhis 
coniplîiil  an  Sciial  l)eaucoup  d'en- 
vieux, parmi  lesquels  son  successeur 
lui-mtMue  (,^  Sj  ;  non  liceat,  même 
syntaxe  (jue  ci-dessus,  XXIII,  u,  .j-(j; 
x'n,  :i;  xxvii,  Kl-ll  ;  elc. 

[7]  Daturus...  fuerit,  même 
conslrnctioii  (|iie  ci-dessus,  x,  7  ; 
p/'///s  etc.,  eulendez  :  "  jjrius  a^i 
quam  id  af,'atur  ul...  » 

[8]  Dilectum  es!  ir()ni(|ue:  M.  Cor- 
nélius avail  Mppel,'  l;int  d(î  Siciliens 
à  Rome  (ju'on  eùl  dit  une  levée  de 
troupes;  minuat,  même  em|d(ti  du 
présent  que  ci-dessus,  jj  0. 


[Il;  Moderati,  «  main-e  de  lui- 
même  ->  ;  Justitium,  interruplinn 
complète  de  la  vie  publicpie  (cl'.  Vil, 

10]  Otium,  linaclion  systéma- 
tique de  Marccllus  paraivsai't  ImU; 
t)e>li  (liuturnilatriii  dépend  de  t/urre- 
Inintur  au(juel  il  faul  rallaelier  aussi 
les  i)ropositions  participiales  (|ui 
suivent;  qua.  »  par  où  »,  disaient- 
ils ;  de  là  l'emploi  du   sutijonctif 

isset;  consules...  crealos.  «  léleclion 
de  consuls  »  ;  connue  vastutus  ai/ros 
et  exhaustani...  Italinm,  celte  l»ro- 
l)osiliou  pailicipiale  serl  à  exprimer 
une  idée  abstraite  (cf.  XXI,  i,  ."); 
etc.);  forent,  i.  e.  essent  (voy.  XXV, 
XXVI,  (i). 

XXVII  il]  Interrupit  ainsi  placé 
eu  tète  de  la  phrase  rend,  en  (luelipu! 
s(irle,  sensible  l'arrèl  bruscpie  îles 
récriminalions  :  Uuim/ualrus.  le 
l'.l  mais,  fêle  auuiveisaire  île  la  dé- 
dicace du  temide  de  Minerve  sur 
l'Aventin;    incendiîiin    ortum,  même 
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trus  fuit,  pluribus  simul  loois  circa  forurn  incendium  ortum.  [2] 
Eodein  tempore  septem  labernae,  quae  poslea  quinque,  et  argen- 
tariae,  quae  nunc  Novae  appellantur.  arsere  ;  [3J  conprehensa 
postea  privata  aedilicia  —  neque  enim  tum  basilicae  erant,  — 
conprehensae  lautumiae  forumque  piscatorium  et  Atrium  Regium. 
[41  Aedis  Vestaevix  defensa  est  tredccim  maxime  servorum  opéra, 
qui  in  publicum  redeinpti  ac  manu  missi  sunt.  [5J  Nocte  ac  die 
continuatum  iucendium  fuit:  nec  uUi  dubium  erat  humana  id 
fraude  faotum  esse,  quod  iduribus  simul  Locis,  et  iis  diversis,. 
ignés  coorti  essent.  [6J  Ilaque  consul  ex  auctoritate  senatus  pro 
coiitione  edixit.  «qui  quorum  opéra  id  contlatum  incendium  pro- 
fite retur,  praemium  fore  iibero  pecuniani^  servo  libertalem  ».. 
[7J  Eo  jtraemio  inductus  Campanorum  Calaviorum  servus  —  Ma- 
nus  ei  nomen  erat  —  indicavit  dominos  et  quinque  praeterea  ju- 
venes  nobiles  Campanos.  quorum  parentes  a  Q.  Fulvio  securi 
percusrii  f-ranl,  id  incendium  fecisse  \-ulgoque  facturos  alia,  nL 
conprendantur.  [8J  Conpreh«;nsi  ipsi  familiaeque  eorum.  Et  primo- 
elevabatur  index  indiciumque  :  «  pridie  eum  verberibus  castiga- 
tum  ab  dominis  discessisse.  per  iram  ac  levitatcm  ex  re  fortuita 
crimen  commentum  »  ;  [OJ  ceteruin  ut  coram  coarguebantui-,   et 


emploi  du  parlicjpe  que  XXI.  i, 
ô;  etc. 

[•2j  Quae,  etc.,  entendez  :  «  quae 
poslea  quinque  appellatae  sunt  »; 
arfjenlonae.  les  bouliques  des  chan- 
geurs et  des  banquiers  (au  nord  du 
forunii. 

[:f  Basilicae,  édifices  publics  de 
forme  rectaii{:ulaire  et  divisés  en 
trois  ii.'fs  i»ar  une  double  colounade 
intérieure:  les  basili(iues  étaient 
ordinairenienl  destinées  à  la  juri- 
diction civile;  mais  on  s'en  servait 
aussi  connue  dé  bourses,  et  Ion 
jjouvail  y  tenir  des  réunions  ;  on  ne 
conuuenca  à  en  construire  à  Home 
qu  au  secoud  siècle  avant  J,-C.  ;  lau- 
tumiae, le  quartier  des  Carrières  : 
Atrium  Beyiuni,  le  couvent  des 
Vestales,  au  sud-est  du  forurn,  sur 
les  jiremieres  pentes  du  Palatin. 

[4]  Vix,  <■  à  grand  peine  »  :  in  j9«6/j- 
cM»/i.«'pour  le  Compte  de  lEtat;  manJi- 
missi.  devenus  propriété  de  l'État, 
ces  esclaves  sont  ensuite  affranchis 
par  lui;  on  ne  pouvait  pas  moins 
faire  itour  ces  esclaves  ;  car  ils  avaient 
contribué  à  sauver  des  flammes  le 
lemide  de  Vesta  qui  abritait  le  feu 
éternel,  symbole  de  la  jjerjtétuité  de 
l'empire,  et  le  Palladium  apporté 
par  Enée  (cf.  ci-après.  §  ii). 


[5]  Fuit,  parce  qu'il  s'agit  de  si 
gnifi'er  un  état  de  choses  qui  a  existé 
à  ce  momenl-là  du  passé  ;  quod, 
«  parce  que,  disait-on...»;  de  là 
l'emploi  du  suliji.nclif  coor//  essent. 

ij]  Ex  auctoritate  senatus, 
«  coutorménienl  a  la  volonté  du 
Sénat  »;  pro  conlione,  «  devant  l'as- 
semblée du  peuple  »  (réuni  pour 
l'écouter;,  (cf.  XXl.  xi",'4;  (jui  a 
pour  antécédent  ei  sous-entendu  ;. 
conflatum,  supjiléez  esset,  l'ellipse 
est  justitiée  par  le  voisinage  du  sub- 
jonctif pro  fi  ti- retur;  Iibero,  etc.,  en- 
tendez :  ei,  si  liber...,  si  serons 
esset...\percussi  erant,  A'oy.  lech.xv;. 
lulfjo,  «  en  plusieurs  endroits  de 
Rome  »  ;  ni  comprendantur,  même 
construction  que  ci-dessus,  xxvi,- 
.V8. 

[8]  Familiae,  "  leurs  gens»  (leijcr- 
soniiel  de  leur  maison);  elevabntur, 
on  tâchait  d'atténuer  la  valeur  île  la 
dénonciation  :  euw,  etc.,  la  proposi- 
tion infinitive  déjiend  de  l'idée  de 
<■  prétendre  '■  imp  iquée  dans  ce  qui 
])récède  :  levi  atetn,  «  précipitation 
irréfléchie.  > 

[9[  Ceterum.  i.  e.  sed  (cf.  XXT,  ii,. 
G  ;  etc.);  coram,  on  les  avait  confron- 
tés avec  Manus  ;  ex  ministi'is  faci- 
noris,  sur  les  serviteurs  qui  avaient 


CHR.    210| 


LI13EH    XXVI 


V31 


qaaestio  ex  minislris  faciiioris  foro  medio  haberi  (©epta  est.  fassi 
omnes,  atque  in  dominos  servosque  conscios  aniniadversuni  est. 
ïndici  libertas  data  et  viiîinti  milia  aeris. 

[10]  Gonsuli  Laevino  Capuam  praetereunti  circunifusa  inultitudo 
•Campanonim  est  obsecraatium  cnni  lacrimis,  ut  sibi  Romam  ad 
senatum  ire  licei'et  oratum,  si  qua  misericordia  tandem  tlecti  pos- 
•sent,  ne  se  ad  nltimum  perditum  irent  nQmen({ue  Campanorum  a 
Q.  Flacco  deleri  sinerent.  [il]  Flaccus  sibi  privatam  simultalem 
oum  Campanis  negare  ullam  esse;  publicas  inimicitiris  et  esse  et 
fiitnras,  quoad  eo  animo  esse  erga  popnlnm  Romanum  sciret  : 
«  [12]  nuliam  enim  in  terris  genteni  esse,  millum  infestiorem  po- 
pulum  nomini  Romano.  Ideo  se  moenibns  inclusos  tenere  eos, 
quia,  si  qui  evasissent  aliqua,  velut  feras  beslias  per  agros  vagari 
■et  laniare  et  trucidare  quodcumque  obvium  detur.  [13]  Alios  ad 
Hannibalem  transfugisse,  aJiwsad  Rumnm  incendendam  profectos. 
Inventurum  in  semusto  foro  coiisiilem  vestigia  sceleris  Campa- 
nornm.  [14]  Vestïie  aedem  petitam  et  aeternos  ignés  et  conditiim 
in  penetrali  fatale  pignus  imperi  Romani.  Se  minime  censere 
tutum  esse  Campanis  poteslatem  intrandi  Homana  moenia  fieri.  » 
[lo]  Laevinns  Gam]>anos  jure  jnrando  a  Flacco  adactos,  (|ninto 
die,  quam  ab  senaln  res[»unsnm  accepissent,  Cnpuam  redituros 
sequi  se  Romam  jussil.  [10]   Ha<-  circumfnsus   miilliliidino,  simul 


coiniuis  le  crime;  fatsi,  au  lion  de 
conf'essi,  le  simple  pour  le  composé, 
comme  chez  les  poètes  ;  conscios, 
«  complices  ..  ;  viyinli  milia  m-ris, 
«  vingt  millt'  as  ok  mouiiaif  de 
hrouzo  »  ((-nvirou  (piiitr»'  mille 
francs). 

1(11  Consuli,  m('UK'  t'niploidu  da- 
tif (lueXXll,  vil,  Il  ;  1,1,  1;  onilum, 
supin,  a  |i(iiir  conipiiMiicnt  la  propo- 
sition ni'...  ireiU...  siner^ent  :  si.  ■  pour 
le  cas  iiù...  "  ;  po^senl  a  pour  sujet 
■seiiatores  dont  ridoc  ost  rontenut' 
dans  senatuiH  ;  ad  nlliinum,  «  cnmplr- 
tement  »  ;  pertli^ion  ir^-nt.  <•  tissent 
périr  "  a  poui'  compli-nitMit  m',  qui 
i'e|»résente  h/s  Cainjcinicns,  sujet 
logique  de  la  proposition  principale; 
cet  emploi  du  supin  rappelle  la 
manière  de  Salluslc;  nomevi...  Cam- 
panoiuin,  voy.  XXII,  lv,  ft. 

ill^  Flaccus,  le  consul  l'avait 
sans  doute  invité  à  s'e.\i)liquer ; 
ncf/are,  inlinilif  histori(pie,,  au  lieu 
de  myabal  ;  eo  animo  esse  a  pojir 
sujet  eos  (i.  e.  Cam/miios)  sous- 
etilendu. 

i  l'2j  Gentem,  «  rac(;  ».  suppléez 
jiijesliorem;    populiivi,   «  élal  »;  tno€- 


nifjus  iiiclusos^  cf.  xii  0  (cf.  XXIIl, 
n,  !>);  Tite-Live  na  |)arlé  nulle  pari 
ailleurs  de  celle  mesure  prise  par 
Flaccus;  aliqua,  «par  quelque  eu- 
droit  (pie  ce  fût  »  ;  velut  feras  bes- 
lias, môme  com|»araison  (jue  ci- 
dessus,  xiu,  12;  mais  Tite-Live  ne 
nous  dit  pas  quels  faits  précis  la 
juslitienl  ici;  rai/uri.  ;'i  rinlinilif, 
liarce  (jue  (/uia  est  |jour 
riMjuivalent  de  (j7ii/)/)i\  cf. 
Ki,  ^.  l.i  :  "  C>iii;i  vil:u-i  iioi 
[l'il  Pignus,  il  sagil  du  i 


Tit.'-Live 
Sen.,  ep., 

1   nosse  ». 

palladium 


conserve  dnn-*  le  lieu  !:•  plus  secret 
du  lem})le  de  Vesia;  seuls  les  prêtres 
et  les  Vestales  avaienl  le  droit  de 
contempler  celle  image  de  Minerve 
rappoiti-e  di"  'Iride  |tar  Knée  lU  à 
lacjuelle  étaient  attachées  les  desti- 
nées de  Rome;  minime  se  rapporte  à 
t7itum. 

il.")l  Jurejurando.  etc.,  liés  par  le 
sermeni  (pie  leur  lit  jinMer  Flaccus; 
(juinloilic,  etc..   voy.  XXV.  xxxi.  l'i. 

[Mi]  Egrressis,  cl*.  xxvi,(t;  excidio, 
ablatif  de  cause  ;  n-lfhrrrimis,  au  lieu 
ili-  clarissimis,  est  une  iniproprit'-té  ; 
le  datif  est  un  datif  de  di-savanlag»' 
construit      avec     addacetitis;    viclo.t 
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Siculis  obviam  egressis  secutisque  Romam.  praebiiit  speciem  do- 
lenfis  duarum  clarissimarumurbhim  excidio  ac  celeberrimis  viris 
victos  bello  accusatores  in  urbern  addiicentis. 

[17]  De  re  publica  tamem  primiim  ac  de  provinciis  ambo  con- 
siiles  ad  senatum  rettulere. 

XXVI  11.  [1]  Ibi  Laevimis.  qiio  statu  Macedoniaet  Graecia,  Aetoli, 
Acarnanes  Locriqiie  essent,  qnasque  ibi  res  ipse  egisset  lerra  ma- 
nque, exposuit  :  «  [2j  Philippum,  inferentem  belluni  Aetolis,  in 
Macedoniam  retro  ab  se  conpulsuni  ad  intunia  penitus  regni 
abisse,  legionenique  inde  deduci  posse  ;  classem  satis  esse  ad  ar- 
cendum  Italia  regeni.  »  [3]  llaec  de  se  deque  provincia,  cui  prae- 
fuerat,  consul.  Tum  de  provinciis  communis  relatio  fuit.  Decre- 
vere  patres,  ut  alteri  consulum  llalia  bellunique  cuni  Hannibale 
provincia  esset.  aller  classeni.  cui  T.  Otacilius  praefuisset,  Sici- 
lianique  pruvinciani  cum  L.  Cincio  praetore  oblineret.  [4J  Exerci- 
tus  eis  duo  decreti,  qui  in  Etruria  Galliaque  essent  ;  — eae  quattuor 
eratit  legiones:  — «  urbanae  duae  superioris  anni  in  Etruriam, 
duae,  quibus  Sulpicius  con.sul  praefuisset,  in  Galliam  niitterentur; 
[5J  Galliae  et  legionibus  praeesset  queni  consul  cujus  Italia  pro- 
vincia esset,  praefecisset  »;  [6]  in  Elruriani  G.  Calpurnius.  post 
praeturani  p/'orogato  in  annum  imperio,  inissus.  Et  Q.  Fulvio  Ca- 
pua  provincia   décréta  prorogatumque  in  annum   imperium  ;   [7j 


bello  est  le  comi)lément  direct  d'ad- 
ducenlis  ;  accuia tores,  apposition  à 
vicias  bello. 

[17]  Ambo,  -  tous  les  deux  en- 
semble "  :  rettulere,  firent  leur  rap- 
port au  sénat  pour  régler  Tordre  du 
jour  :  délibération  sur  lensemhle 
des  afTaires  ide  re  publica),  sur  lelat 
des  ]>rovinc(.'s,  etc. 

XXVIII  ;r  Ibi,  "  dans  cette 
séance  ••  :  Macedonia.^\ç.,Aeloli.e\c., 
remarquez  le  souci  de  la  variélé  qui 
fait  que  Tite-Live  mt^lange  les  noms 
de  peuples  <•(  le?  noms  de  pays. 

•i  Philippum,  etc..  la  proposition 
infinilive  dépend  de  l'idée  de  «dire  « 
contenue  dans  exposuit:  ad  intuma... 
regni,  nièrne  syntaxe  que  XXIV, 
XXIX,  4;  penitus,  adverbe,  joue  le 
rôle  d'un  qualificatif:  legionem,  voy. 
ci-dessus,  i,  12. 

[y]  Haec,  suppléez  dixit;  commtinis 
re'latio.  aiaès  avoir  parlé  en  son 
nom  personnel.  Lévinus  fit  une  com- 
munication au  nom  de  son  collègue 
et  au  sien  :  decrevere.  terme  consacré 
en  pcflant  des  résolutions  prises  par 
le  Sénat  touchant  les  questions  qui 
lui   sont   soumises  ;  praefuisset,   au 


subjonctif,  par  attraction    modale. 

[4]  Essent,  au  subjonctif,  parce 
que  ce  sont  les  termes  mêmes  du 
sénatus-cnnsulte  qui  sont  résumés 
en  style  indirect  ;  eranf,  à  l'indica- 
tif, parce  <pie  c'est  une  remarque 
incidente  de  Ihislorien. 

[.'»]  Quem  a  pour  antécédent  is  su- 
jet s.-e.  de  praeesset,  qui  remplftc- 
praeerit  du  style  direct  :  cujus...  essel. 
au  subjonctif,  par  attraction  mo- 
dale ;  praefecisset  remplace  le  futur 
antérieur /)ra('/'erer//  du  style  direct. 

[6]  Missus,  en  qualité  de  piopré- 
teur  :  Capua.  cf.  i.  'l:  XXIV,  xliv,  :',. 

[7]  Exercitus,  l'armée  devant  Ca- 
poue;  elle  comprenait  six  légions 
(cf.  V,  8;;  mais  on  en  avait  déjà  dis- 
trait deux  pour  les  envoyer  en  Es- 
pagne (cf.  xvi,  1);  il  devait  donc  en 
rester  quatre,  or  Tite-Live  ne  va 
jtarler  que  de  deux  ;  peut-être  les 
deux  légions  d'Ajtpius  avaient-elles 
été  licenciées  :  ut,  pour  ita  ut,  «  de 
telle  sorte  que...  »  :  essent  s'accorde 
en  nombre  avec  l'apposition  au  sujet 
una  lef/io  ;  diniissis  se  rapporte  à  Us, 
antécédent  s.-e.  de  qui;  stipendia, 
«  années  de  service  ». 
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exercitus  civium  socioruinque  miiiiii  jiissus,  ut  ex  duabiis  leg-io- 
iiibus  unalegio,  quiiique  iiiilia  peditmn  et  trecenti  équités  esseut, 
diinissis,  qui  plurima  stipendia  haberent,  [8]  et  sociorum  septem 
milia  peditum  et  trecenti  équités  relinquerentur,  eadem  ratione 
stipeadioiura  habita  inveteribus  militibusdiuiittendis.  [9j  Cn.  Fui- 
vio  cunsuli  superioris  anni  nec  de  provincia  Apulia  nec  de  exer- 
cituquem  habuerat  quicquam  mutatuni  ;  tantum  in  annum  pro- 
rogatum  imperium  est.  P.  Sulpicius,  coUega  ejus,  omnem  exerci- 
tuia  praeter  socios  navales  jussus  dimittere  est.  [10]  Itein  ex 
Sic'ilia  exercitus,  cui  M.  Cornélius  praeesset,  ubi  consul  in  provin- 
ciain  venisset,  diniitti  jussus.  [M]  L.  Gincio  praetori  ad  obtinen- 
daui  Siciliam  Cannenses  milites  dati  duaruni  instar  legionum.  [12] 
Tolidem  legiones  inSardiniani  P.  Manlio  Vulsoni  praetori decretae, 
quibus  L.  Cornélius  in  eadem  provincia  priore  anno  praefuerat. 
[13J  Urbanas  legiones  ita  scribere  consules  jussi,  ne  quem  mili- 
tem  facerent,  qui  in  cxercitu  M.  Clnudii,  M.  Yalerii,  Q.  Fulvi  fuis- 
set,  neve  eo  anno  plures  quaui  una  et  viginti  Romanae  legiones 
essent. 

XXIX.  [l]  His  senatus  consultis  porfectis,sorliti  pn»vincias  con- 
sules. Sicilia  et  classis  Marcello,  Italia  cum  bello  adversus  Hanni- 
balem  Laevinoevenit.  [2]  Quae  sors,  velut  iteruni  captis  Syracusis, 
ita  exanimavit  Siculos  expectalione  sortis  in  consulura  conspectu 
stantes,  ut  comploratio  eorum  llebilesque  voces  et  extemplo  ocu- 
los  hominum    converlerint    et    poslmudo  sermones  praebuerint. 


',1  Falvio,  voy.  xxii  'I  ;  Sulpichis, 
voy.  xxii,  1  ;  xxi'v,  4  ;  exercitum,  l'ar- 
iiiée  qu'avait  conuiiainiée  Lévinus; 
socios  navales,  «  les  ^oiis  de  mer  " 
(les  ('(iiii pages  du  la  tlotU'j. 

[lU]  Ex  Sicilia rt'iuidace  un  adjec- 
lil  (jualiiicalif  ;  exercitux,  celle 
(liiavait  commandée  Marcellus  ; 
jiraeesset,  sulijoiiclif  du  style  indi- 
rect ;  même  oitservalion  pour  reuis- 
sit  ;  la  teneur  du  décrot  t-tail  à  jx'u 
prcrt  celli'-ci:<.  Exercilus  cui  praeesi 
M.  Cornélius,  ubi  consul  in  proviu- 
ci.im  veiieril  [futur  antérieur)  dimit- 
li.Uu-  ». 

jill  L.  Cincio.  voy.  i,  'J  ;  inslur, 
•  ('([uivalcMit  ".apposition  à  Cunueiises 
hiilib-s  ;  les  anciens  soldais  de 
Ciinnes  relègues  en  Sicile  (voy.  XXV, 
VI,  l'.<)  avaient  un  etfcclif  écpiivalanl 
à  celui  de  deux  légions  (cf.  ci-aprés 
XXIX,  XXIV,  \?,). 

A'i.  In  Sardiniam,  voy.  xviii,  'i  ; 
/..  Cornélius,  voy.  i,   1 1 . 

[13]  Urbanas,  voy.  XXIIl.  xiv,  '1\ 


ita...  ni'...,  u  mais  à  celle  coudilion 
que...  ne...  pas...»  (cf.  XXII,  lxi,  ô);. 
una  et  viginti,  l'année  précédeule,  il 
v  en  avait  eu  vingt-trois. 

XXIX-XXXII.  Les  Siriliens  et 
Marcellus  ;  décision  du  Sénat. 

XXIX  [1]  Hi8,  s(!iiilde  iiidiijuer 
que  chaque  réi)artiti(»n  de  |iruvince 
faisait  l'olijel  d'un  sénatus-ccjnsulle; 
mais  cela  n'est  jias  tout  à  t'ai!  net; 
sorltli  est  une  conjecture  ancienne; 
le  maniisciit  \)ov[e  sorlirii  suivi  d'un 
iilanc  :  ]>eul-èlie  faut-il  lire  sortiri 
Jussi  (s.-e.  sunl);  voy.  l'éd.  Weisseii- 
born-MiIller. 

■2]  Sors,  le  résultat  du  tirage  au 
sort:  stantr.s,  dans  liuir  impatience 
de  connaitrt;  le  résultat  du  tirage  au 
sort,  les  Siciliens  s'étaient  portés 
sur  le  forum,  à  I  endroit  où  les  con- 
suls y  procédaient  publiquement: 
converlerint,  suppléez  j«  itf  (cf.  XXIV, 
IV,  U);  pour  r(îm|)|oi  du  lemjjs,  vov. 
ci-dessus,  XII. J;/Hi*///(o(/'y,  voy  XXV. 
xxx\ai,  l-i;  praebuerint,  cf.  xil,  •2. 
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[3]  CircuQiibant  eiiim  senatorum  domos  cuin  veste  sordida  adfir- 
mantes  se  non  modo  suam  quosque  patriam  sed  toLam  Siciliain 
relicturos,  sieo  Marcellus  ileruin  cum  iniperio  redisset:  [4]  «  nuUo 
suo  merito  eum  ante  inplacahilem  in  se  fuisse  :  quid  iratum,  quod 
Romam  de  se  questum  venisse  Siculos  sciât,  facturum  1  Obrui 
Aetnae  ignibus  aut  mergi  freto  satins  illi  insulae  esse  quam  velut 
dedi  noxae  inimieo.  »  [.jj  Hae  Siculoruin  querellae  domos  primum 
nobiiium  circumlatae  celebrataeque  sermonibiis  quos  partim  mi- 
sericordia  Siculorum. partim  iiividia  Marcelliexcitabat,  in  senatum 
eliam  pervenerunt.[6J  Postulatum  a  consulibusest.ut  depermutan- 
dis  provinciis  senatum  consulerent.  Marcellus,  «  si  jam  auditi  ab 
senatu  Siculi  essent,  aliam  forsitan  futuram  fuisse  sententiam 
suam  »  dicere  :  [~J  «  nunc,  ne  quis  timoré  frcnari  eos  dicere  possit, 
quo  minus  de  eo  libère  querantur  in  cujus  potestate  mox  futuri 
sint,  si  collegaenihil  intersil,  nmtare  se  provinciam  paralum  esse, 
[8]  deprecari  senatus  praejudicium  :  nam,  cum  extra  sortem  colle- 
gae  optionem  dari  provinciae  iniquum  fuerit,  quanto  majorera 
injuriam,  injmo   contumeliam  esse,  sortem   suam  ad    eum  trans- 


[IV  Quosque,  et  non  pas  quemquem, 
parce  que  Tite-Live  spécifie  qu'il 
s'agit  de  chacun  des  groupes  de  ci- 
toyens dont  le  tutal  formait  la  déle- 
ga'tion  tout  entière  ;  on  a  vu  (ch.  xxvi, 
G  suiv.)  que  les  cités  s'étaient  fait 
représenter  par  plusieurs  dé|ef,'ués  ; 
ted,  au  lieu  de  sed  eliam,  à  cause  de 
totam,  qui  suit;  iterum  esi  inutile, 
puisqu'il  V  a  redisset. 

[4]  Merito,  vuy.  XXV,  vi,  4  ; 
obi-ui,  etc.,  ces  hyi»erboles  sentent 
un  i)eu  trop  la  rhétorique:  noxae, 
'  pour  être  punie  »  (construction 
analogue  à  celle  de  ii.  4);  l'expres- 
sion aliquem  noxae  dedere  !ie  di[  ordi- 
nairement d  un  esclave  qui  ayant 
commis  quelque  méfait  ou  quelque 
offense  à  1  égard  de  quelqu'un,  lui 
est  livré  par  son  maître  pour  être 
puni  ;  il  s'agit  ici  d'une  métaphore, 
comme  l'indique  velut. 

.".]  Domos  dépend  de  la  préposi- 
tion circum  qui  entre  dans  la  com- 
position du  verbe  circxanfei-re;  mais 
on  ne  cite  pas  d'autre  exemple  de 
celte  construction;  invidia.  cf.  xxvi, 
6  ;  pervenerunt  ,  vovez  ci-dessus  , 
XXV.  I,  9. 

[b''  Postulatum,  etc.,  "  on  fit  de- 
mander aux  consuls  de...  »:  a  con- 
sulibus  est  amené,  non  par  le  passif, 
mais  par  le  sens  du  verbe  postulare 
(cf.  «  poscere,  flagitare,  iiostulare 
aliquid  ab  aliquo  >•;;   senatum  consu- 


lerent, voy.  I,  2;  IX,  9;  etc.;  aliatn, 
««  dififerenl  "  (de  celui  qu'il  allait 
donner);  forsitan  est  adverbe;  dir>re, 
infinitif  historique,  au  lieu  de  dice- 
bat. 

[7]  Nunc  oppose  la  réalité  à  une 
hypothèse  irréelle;  possit,  etc.,  pour 
remploi  des  temps,  voy.  xxvi,  .'1-8; 
quo  minus  dépend  de  l'idée  d'empê- 
cher contenue  dans  frcnari  eos;  si... 
nihil.  .  ««/-rsj/,  litt 'ralement  «  si  cela 
ne  fait  pas  de  différence  pour  son 
collègue  »;  nous  disons  familière- 
ment :  «  Si  cela  lui  est  égal.  » 

[!Sj  Deprecari  remplace  deprecor 
du  style  direct;  remarcjuez  l'absence 
de  toute  conjonction  adversative; 
l'opposition  n'en  ressort  qu'avec  plus 
de  force;  Marcellus  veut  dire  :  «  Je 
suis  prêt  à  échanger  ma  jtrovince 
contre  celle  de  mon  collègue  ;  mais  je 
demande  à  le  faire  spontanément, sans 
que  le  Sénat  ait  l'air,  en  me  deman- 
dant de  le  faire,  de  condamner  par 
avance  (praejudicium)  ma  conduite 
envers  les  Siciliens  ><;  cum,  «  étant 
donné  que...  »;  iniquum  fuerit,  «  il 
eût  été  injuste  >- ;  si  la  jiroposition 
était  indépendante,  il  y  aurait  ini- 
quum  fuit;  injuriam,  «  une  injus- 
tice "  ;  contumeliam,  «  une  injure  »  : 
sortem  suam,  «  son  lot  »  (la  province 
que  le  sort  lui  avait  assignée); 
transferri,  suppléez  «  senalu  (par  la 
volonté  du  Sénat). 
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ferri!  [9]  Ita  senatiis,  cum  quid  placeret  ma^is  ostendisset  quain 
deeresser,  dimitliLtir.  Inter  ipsos  consules  permutatio  proviiicia- 
rLim,  rapiente  fato  Marcollum  ad  Haniiibaleiii,  facta  est.  [10]  ut, 
ex  que  priiiius  postadversa  omnia  secundae  pugiiae  gloriam  cepe- 
rat,  in  ejiis  laiidera  postreiiuis  Romaiioruinimpei-atorum,  prosperis 
tiini  maxime  bellicis  rébus,  caderet. 

XXX.  [Ij  Permutatis  proviaciis,  Siculi  ia  senatum  introducti 
multa  de  Hieronis  régis  fide  perpétua  erga  populum  Romanum 
verba  feceront  in  gratiam  publicani  averteutes  :  [2J  «  Hieronynum 
ac  postea  Hippucraten  atque  Epicyden  tyrannos  cum  ob  alla  tum 
jiropter  defectiunem  ab  Romanis  ad  Ilaniiibalem  invisos  fuisse 
sibi.  Ob  eam  causam  et  Hieronymum  a  ]>riiicipibus  jiiventutis 
prope  publico  cunsilio  inlerfectum,  [JJ  et  in  Epicydis  llippocra- 
tisque  caedem  septuaginta  nobilissimoruni  juvenum  conjuratio- 
nem  factam;  quos  Marcelli  niora  dcstitutos,  qiiia  ad  praedictum 
tempus  exercitum  ad  Syracusas  non  admovisset,  indicio  facto 
omnes  ab  tyrannis  interfectos.  [4]  Eani  quoque  Ilippocratis  et 
Epicydis  tyrannidem  Marcelliim  excitasse,  Leontinis  crudeliter 
direptis.  [5J  Numqnam  deinde  principes  Syracusanorum  desisse 
ad  Marcellum  transire  polliceri<iuo  se  urbem,  cura  vellet,  ei  tra- 
dituros;  sed  eum  primo  vicapere  maluisse;  [HJdein,cum  id  neqiie 


[U]  Ostendisset,  en  invitant  les 
consuls  à  proposer  un  t'ch;vni:e  de 
provinces  (cf.  §  G  :  «  F^)slul;ilîiin  a 
consulibus  est  ")".  ip-^os,  sans  qww  la 
Sénat  s'en  nii'hVt  ;  fnto,  la  fatalité. 

[KJj  Primus,  pour  le  fait,  voy. 
XXIII,  XVI,  Iti;  2/1  (cf.  xxtv,  -1)  ejù.s 
laudi'in,  <•  |)uursa  ^'loire  »  (|)our  don- 
ner il  Haiuiii)al  de  la  gloire)  ;  pos- 
Irnmis,  le  dernier  (ai)rés  Flaniinius 
et  Paul-P^iuilc)  ; /u)H  maxime,  «  alors 
plus  qne  jaruai.s  »;  caderet,  allusion 
a  la  mort  de  Marcellus  battu  et  tué 
dans  nn  combat  |)rès  de  Veuonse 
(cf.  XXVII,  xxv,  lJ-,;S),en  'iOS  avant 
Jésus-Christ,  raiinée  de  son  cin- 
quième consulat. 

XXX  1 1]  In  gratiam,  etc.,  ••  clier- 
chaiil  à  on  détourner  le  bénétice,  de 
favon  à  en  faire  un  mérite  à  la  ville 
tout  entière  »  (R.). 

["2  Hippocraten,  forme  grecque 
{comme  h'/iiri/f/i'n)  \  Urfrctioneni  con- 
serve la  construction  du  verbe  au- 
quel il  se  rat  tache;  o/j/j/-o;)/tf;\... remar- 
quez le  souci  de,  la  variété  ;  prmci- 
pibiis  JHVPniiitix.  ap|)eIlation  romaine 
appliquée  aux  jeunes  nobles  d^' 
Syracuse. 

[■'<' In  caedem,  <■  en  vue  du  meur- 
tre..   :    srptuiif/liita,    ailleurs    (XXV, 


XXIII, (il  Tiie-Live  a  dit  (lualre-vingts  ; 
dfstitutos,  lilléralenienl  .■  plantés  la  ..; 
le  mot  est  très  fort  et  en  même  temps 
très  habile  ;  si  les  Syracusains  n'ont 
pu  réaliser  leur  dessein,  la  faute  en 
est  à  la  lenteur  de  Marcellus  ;  admo- 
vi-ssi't,  subjonctif  du  stvle  indirect. 

[4]  Leontinis,  etc.,  (cf.  XXIV, 
XXX,  7i  a  la  valeur  d'une  proposition 
causait'. 

[^^  Principes,  les  chefs  du  parti 
aristocratique  ; //(Uisj/r,  «  s'aboucher 
aV'C  Maioellus  ..  ;  ri  nij/cre,  les  Sv- 
racusains  Iravestissenl  les  faits. peut- 
être  volontairement  :  Marcellus  avait 
pris  la  résolution  d'al laquer  Syra- 
cuse de  vive  force  avant  le  moiùent 
où  les  nobles  entrèrent  en  pour|)ar- 
leis  avec  lui. 

[*')]  Id,  la  i>rise  d'assaut  ;  in-i/ni- 
trrrn  neque  mari  modifient  poluisscl  ; 
uiiiniii  rxjiertus,  i.  e.  i/uani//iiain  omnia 
e.swt  rxperlus  ;  aucloit's,  apposition  à 
Su.siiii  r.l  Moi'ricum  ;  tiaditarum  Syra- 
rii.fariim,  «  de  la  reddition  de  .Syra- 
cuse •.,  même  em|doi  du  participe 
(pie  XXI,  I,  .'i  ;  etc  ;  fabrum,  iMc,  on 
sent  ici  le  dédain  ;  nltn>,  ils  n'avaient 
pis  attendu  ipie  Marcellus  le  leur 
demandât  ;  /iracaptassc  équivaut  à 
iitaluis.se  ;  de  là  l'infinitif  habvre. 


43G 


T.    LlVl 


A.L.C.    ;J44 


terra  neque  mari  oninia  expertus  potuisset,  auclores  traditanim 
Syracusarum  fabnim  aerariiim  Sosim  et  Moericiim  Hispanum 
qiiam  principes  Syrarusanorvim  habere,  totiens  id  nequiquam 
uitro  oflerentes,  praeoptasse,  quo  scilicet  justiore  de  causa  vetu- 
stissinios  sorios  populi  Roniaiii  tnicidaret  ac  diriperet.  [7]  Si  non 
Hieronymus  ad  Hannibalem  defecisset,  sed  populus  Syracusanus 
et  fienatus,  si  portas  Marcello  Syracusani  publiée  et  non,  oppressis 
Syracusanis.  tyranni  eornni  Hippocrates  et  Epicydes  clausissent, 
si  Garthaginiensiuin  aniniis  bellum  rum  populo  Romano  gessis- 
sent.  [8]  quid  ultra  quam  qiiod  fecerit,  nisi  ut  deleret  Syracusas, 
facere  hostiliter  Marcelluni  potuisse  ?  [9]  Certe,  praeter  moenia  et 
tecta  exbausta  urbis  et  réfracta  ac  spoliata  deum  delubra,  dis 
ipsis  ornanientis<iue  eorum  ablatis,  nitiil  relictuni  Syracusis  esse. 
[10]  Bona  quoque  multis  adempta,  ita  ut  ne  nudo  quidem  solo^ 
reliquiis  direptae  furlunae,  alere  sese  ac  suos  possent.  Orare  se 
patres  conscrii»tos,  ut,  si  nequeant  oninia,  salteni  quae  compa- 
reant  cognoscique  possint,  restitui  dominis  jubeant.    » 

'llj  Talia  conquestos  cum  excedere  ex  templo,  ut  de  pos- 
tulatis  eorum  patres  consuli  possent,  Laevinus  jussisset  : 
[12]  ('  Maneant  imnio  »,  inquit  Marcellus,  «  ut  coram  ils 
respondeam,  quando  ea  condicione  pro  vobis,  patres  con- 
sciipli,  bella  j?erimus,  ut  victosarmis  accusatores  habeamus^ 
duae  captaejlior  anno  urbes,  Capua  Fulvium  reum,  Marcel- 
luni Svracusac  babt^aul  -.. 


[7]  Populus.  etc.,  au  ln-u  do  >i/''"- 
cti.tani  (cf.  XXV.  xxix.  2),  comme  ?i 
Syracuse  avail  été  une  répulilifpie  -. 
jiùblice,  «  an  nom  de  l'Etat  >■  s'o|<i»ose 
il  o/tpressix  Syj'ncxiasnis  ;  remarqnez 
l'argument  :  la  i)renve  que  les  Syia- 
cnsains  ne  vonlaient  ])as  abandonner 
le  parti  de  Home,  c'est  que  les  tyrans 
ont  di"!  briser  lenr  résistance  pour 
fermer  les  portes  de  >Syracn=e  à 
Marcellns  ;  Carthmjiniensium  nnimis 
est  encore  nue  expression  énergique, 
les  Gartliaginois  étant  de  tous  les 
ennemis  de  Rome   if?  jOns  acharnés. 

[8]  Ultra  quam  est  idus  fort  que 
praeterquum  ;  nisi  se  rapporte  à  quirl, 
équivalent  oratoire  de  uihil;  %d  dele- 
ret dépend  de  facere. 

9]  Certe,  «  ce  qui  était  sûr  du 
moins,  c'était  que...  :  exbausta^  «  vi- 
dés par  le  pillage  de  tout  ce  qu'ils 
renfermaient  »  :  ileum,  forme  ar- 
chaïque consacrée,  au  lieu  de  deorum  ; 
dis  ipsis.U  s'agit  desstatnesdesdieux. 
lui  Bona,  leurs  terres  (devenues 


])ropriéié  du  peuple  Romain)  ;  ne 
inido  guide*!,  entendez  :  •<  comme 
débris  de  leur  fortune  pillée  il  ne 
leur  restait  même  pas  le  sol  nu,  qui 
fissurât  leur  subsistance  et  celle  de 
leur  famille  »  (on  sait  (jue  les  terres 
des  Siciliens  avaient  été  contisquées, 
sur  l'initiative  de  Marcellns)  ;  si 
nequeant  omnia,  sujtpléez  l'estitui 
Jubere  :(juae  compareant,  par  exemple, 
"les  maisons,  les  terres,  bref  tout  ce 
qu'on  peut  retrouver  -,  rognosci,  «  être 
connus  «  (par  les  anciens  jiroprié- 
t  aires). 

[11]   Extemplo,  du  temple  de  Bel- 
lone  tcf.  XXI.  1). 

[12]  Immo.  «  au  contraire  »  ; 
quando,  «  puisque  «  ;  pro  vobis  traduit 
l'amertume  de  Marcellus  ;  acrusa- 
tores.  ('  comme  accusateurs  «  ;  c'cs' 
le  monde  renversé  ;  jusqu'ici  in- 
vaincus n'avaient  jamais  été  autoi  i 
ses  à  élev»  r  la  voix  contre  leurs  vain 
queurs,  qui  avaient  sur  eux  toute  1) 
cence. 
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XXXI.  [l]  Reductis  in  curiam  legatis,  tiim  consul  :  «  Xon 
<ideo  majeslatis  »,  inqiiit,  «popiili  Romani  iniperiique  liujus 
oblitus  sum,  patres  conscripti,  ut,  si  de  meo  criniine  ambi- 
geretur,  consul  dicturus  causam,  accusantibus  Graecis,  fue- 
rim.  [2]  Sed  non  quid  ego  fecerim  in  disquisitionem  venit, 
—  nani  quidquid  in  iiostibus  l'eci  jus  belli  défendit  — ,  sed 
quid  isti  pâli  debuerint.  Qui  si  non  fuerunl  hosles,  nihil 
inlerest,  nunc  an  vivo  Ilierone  Syracusas  violaverini. 
[3]  Sin  autem  desciverunt  a  populo  Roniano,  legatos  nos- 
tros  lerro  alque  armis  pelierunt,  urbeni  ac  moenia  clause- 
runl,  exerciluque  Cartliai^Miiiensium  adversus  nos  tutati 
sunt,  quis  passos  esse  boslilia,  cura  fecerint,  indignatur  ? 

[4]  Tiadentes  urbes  principes  Syracusanorum  aversatus 
sum;  Sosim  et  Moericum  Hispanum,  quibus  tantam  rem 
crederem,  potiores  habui.Xon  estis  extremi  Syracusanorum. 
quippe  quialiis  humililalem  obiciatis  :  [oj  quis  est  vestruni, 
qui  se  inibi  portas  aperturuin,  qui  armatos  milites  meos  iii 
nrbeui  acce|)luruin  {U'oinisfril  ?  Odislis  et  exsecraïiiini   eos, 


XXXI  1-1 1.  /téponsc  de  Marcelht.i 
aux  accusations  des  Sicilifus. 

l-li  //  n'a  point  à  se  justifier:  il  veut 
montrer  que  sa  conduite  a  toujours  été 
fondée  en  droit. 

[I]  Tum,  voy.  XXII,  xi,  1  ;  i»i;^e- 
riif/ue  hujns  dépeml  aussi  de  maje- 
jslatis,  car  los  mat,'istrals  revt^lus  de 
\'imi)erium  i)arlicipt'iit  à  la  soiiver.ii- 
neltî  (lu  pt'uplciiui  ne  doit  subir  au- 
cune atteinte  ;  de  meo  r  ri  mine,  «  tuu- 
clianl  l'accusation  dirii,'('c  contre 
moi  »  ;  nmbii/eretur,  pouvait  (•Ire  l'objet 
d'un  examen  (d'une  en(}uèle)  ;  dic- 
turus... l'uerim,  inème  syntaxe  ([ue 
X,  7  ;  Grai'cis  fait  antithi'se  à  con- 
sul ;  i'emai(iu('z  le  ton  méprisant. 

[!']  In  hostibus,  «(  en  ce  qui  con- 
cerne des  ennemis  »  ;  du  moment 
que  Marcel  lus  avait  attaire  à  des 
^ens  en  qui  il  voyait  des  ennemis,  il 
avait  1(;  droit  absolu  de  les  traiter 
avec  rij,'neur  ;  rioo  Hieronf,  réi>on»e 
indirecte  à  ce  qui  a  été  dit  xxx,  I  ; 
rioluwrim,  cf.  XXIV,  xx,  10. 

l3]   Legatos,  vuy.    XXIV,    xxxin, 

>'  ;  clausrrnnt,  suppléez  /foniinis  ;  pui- 
sns  (»'5.$'»),sup[)léez  le  sujet  eus;  (/ui.f... 
indiijnatur,  -<  qui  donc  s'indif^nc...  " 
Marcellus  provoffue  ses  adversaires. 
4-7.  //  n'a  point  eu  à  repousser  des 
propositions  qui  n'ont  point  été  faites; 


an  contraire,  sommés  de  rendre  lu 
villi',  ils  n'ont  rien  voulu  entendre  1 1 
aujourd'hui  encore  ils  maudissent  ceu.r 
(jui  les  ont  lirrés. 

[^]  Tradentes.  »  qui  voulaient 
livrer  »,  •<  qui  proposaient  de  li 
vrer...  »  ;  Sosim,  «  un  ^osis  »  ;  huni) 
litatem,  etc.,  voy.  XXX,  (i  ;  le  raison- 
nemi'ut  est  celui-ci  :  •  Ai>paremment 
vous  n'êtes  pas  les  derniers  des  Sy- 
racusains,  puisque  vous  rejirochez  à 
Sosis  sa  condition  d'ouvriei'  et  à  Moe- 
ricus  son  orij,'ine;  donc  vous  comptez 
parmi  les  mt-mbres  du  parti  arislo- 
crati(iui'  dont  vous  parlez 

W,  Quis...  vestrum,  cet  arfriimenl 
est  facile  a  réfuter;  mais  les  Syracu- 
sains  présents  n'oseront  pas  répon- 
dre à  Marcel  lus  que  si  i»ersonnelle- 
mcnl  ils  ne  lui  ont  pas  proposé  uin 
capitulation,  il  y  en  a  eu  d'autres  qui 
l'ont  fait  ;  o Ust'i.s,  «  mais  non.  vou- 
haïssez...  "  ;  .Marcellus  tire  habile 
meut  parti  contre  ses  adversaires  du 
ton  dédaitineux  dont  ils  ont  parlé  de 
Sosis  et  de  Moericus  (ch.  xxx.  (i)  . 
et  ipsi,  "  vous  aussi  »  (comme  Sosi^ 
et  Moericus^  laie  ijuininam,  aMusion 
h  la  reddition  de  .Syracuse  ;  facturi 
fuerilis,  «  vous  ayez*  eu  lintention  de 
faire...  »;  c'est  le  sens  de  I  adjectif 
verbal  en  urus . 
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qui  fecerunt,  et  ne  hic  quidem  contumeliis  in  eos  dicendis 
parcitis  :  tantura  abest,  ut  et  ipsi  taie  quicquam  facturi  fue- 
ritis  !  [6]  Ipsahumilitas  eoruni,  patres  conscripti,  quam  isti 
obiciunt,  maximo  argumente  est  me  neminem,  qui  navatam 
operam  rei  puhlicae  nostrae  vellet,  aversatum  esse.  [7]  Et, 
antequam  rdisiderem  Syracusas,  nunc  legatis  mittendis,nunc 
ad  conloquium  eundo  temptavi  pacem  ;  et,  posteaquam 
neque  legatos  violandi  verecundia  erat,  nec  mihi  ipsi  con- 
jresso  ad  portas  cum  principibus  responsum  dabatur,  inul- 
lis  terra  maricjueexhaustis  laboribus,  tandem  viatquearmis 
Syracusas  cepi. 

[8]  Quae  captis  acciderint,  apud  Ilannibalem  et  Carlhagi- 
nienses  victos  justius  quam  apud  victoris  populi  senatum 
quererentur.  '9^  Ego,  patres  conscripti,  Syracusas  spoliatas  si 
negaturus  essem,  numquam  spoliis  earum  urbem  lioinam 
exornarem.  Quae  autem  singulis  victor  aut  ademi  aut  dedi, 
cum  belli  Jure  tum  excujusque  mérite  satis  scio  me  fecisse. 
lOj  Ea  vos  rata  liabealis,  patres  conscripti,  necne,  magis  rei 
publicae  interest  quam  mea.  Quippe  mea  lîdes  exsoluta 
est  ;  ad  rem  publicam  pertinet,  ne  acta  mea  rescindendo 
alios  in  posterum  segniores  duces  faciatis,  [ll]Et,  quoniam 
coram  et  Siculorumet  mea  verba  audistis,  patres  conscripti, 


[ij   Ipsa,  etc.,  remarquez   ladre^s'  jonctif  passé  sert  ici  à  exprimer   un 

avec  lafpiellf    Marcellus  déloui  ne  à  rej,^ret  sur  ce  que  tel  ou  tel    fait  n'a 

-MU  avanlagu  le  reproche  que  lui  ont  point  eu  lien. 

a<ire.-=sé  ses  adversaires  ;  ma^riuto  ar-  ['.<]  Exornaren),  «  si  j'avais  eu  lin- 

yufiienio  cst,  •  prouve  de  la  façon  la  tenlion  de  nier...,  jamais  je  n'aïuais 

plus  décisive  que...  >•  omé...  ",   même  syntaxe  que  ci-des- 

[~i]  Nunc...  nunc,  voy.  XXI.  xi,  3;  sus.  m,  ;i  ;  dedi,  allusion  probable  à 

légat is,  \oy.    XXIV,    XX.X111.  V  ;  jios-  des  concessions   de  terres  faites  aux 

t>:aijuam...' erat.   ■  quand  7^  iws  ^Mo/<  Siciliens  restés  fidèles  à  la  cause  ro- 

71  ar<ti7  pas  honte  de...   »  ^cf.  XXIII.  maine   (cf.  xxx,  lOj  :  mais  Tile  Live 

xviii.   17  ;    XXV,    xxxiii,  8  :   etc.;  ;  n'a    pas   mentionne  le  fait  au   livi.' 

ronffresso,  c'est  la  première  fois  que  XXV  ;  t/flli  Jure  se  réfère  à  ademi  et 

Tite-Live  fait  mention  de  linlerven-  ex...  merito  à  dedi. 

tion  personnelle  de  Marcellus.  [lu]  Fides,  etc.,  «  ma  parole  est  di  - 

S-11    (Ji'S    les     Siciliens    aillent   se  gagée»   (jai  tenu    la  promesse    qu»^ 

plaindre   à    Carthay;.  responsahle  de  j'avais  faite  de  récompenser  les  . Sici- 

leurs  malheurs  ;  ils  n'ont  rien  subi  qui  liens  tidèles)  ;  re«riH(/('n(/o,    en   frap- 

,e  soit  Justifié  par  les  lois  de  la  guerre  pant  de  nullité  mes  actes  par   votre 

'/  le  .Sériât   aurait    tort,     en    blâmant  désaveu. 

Marcellus,  de  décourager  les  généraux  [11]  Coram,  voy.  xxvii,  9  ;    we  ab- 

dans  l'ave 'ir.  sen/e,  s'il  était  deineuré  a  la   séance, 

[8]  Justius,  comparatif  de  l'exprès-  Marcellus,  en  sa  qualité  de  président 
-ion  Jicre  ac  merito;  quererentur,  «  ils  du  Sénat,  aurait  pu  peser  sur  les  ré- 
auraient dû  se  plaindre...  »  (ils  solutions  de  rassemblée  :  il  avait 
n'avaient  qu'à  se  plaindre...;  ;  le  sub-  donc  le  devoir  de  se  retirer. 


[a.    CHR.    210]  LIBER    XXVI  439 

simul    templo  excedemus,  ut    me  absente   liberius  consuli 
senatus  possit.  » 

Ita  dimissi Siculi,et  ipse  in  Gapitolium  ad  dilectum  discessit. 

XXXII.  [1]  Consul  alter  de  postulatis  Siculorum  ad  patres 
rettulit.  Ibi  cum  diu  sententiis  certatum  esset,  et  magna 
pars  senatus,  principe  ejus  sententiae  T.  Manlio  Torquato, 
[2]  cum  tyrannis  bellum  gerendum  fuisse  censerent,  hosti- 
bus  et  Syracusanorum  et  populi  Romani,  et  urbem  recipi, 
non  capi,  et  receptam  legibus  antiquis  et  libertate  stabiliri, 
non  fessani  miseranda  servitute  bello  adlligi  :  [3]  «  inter 
tyrannorum  et  ducis  Romani  certamina  praemium  victoris 
in  medio  positam  urbem  pulcherrimam  ac  nobilissimam 
périsse,  liorreum  atque  aerarium  quondam  populi  Romani, 
cujus  munificentia  ac  donis  multis  tempestatibus,  lioc 
denique  ipso  Punico  bello  adjula  ornat;ique  res  publica 
esset;  [4]  si  ab  inferis  existât  rex  Hiero,  fidissimus  imperi 
Romani  cullor,  quo  ore  aut  Syracusasaut  Roniam  ei  ostcndi 
posse,  cum,  ubisemirutam  ac  spoliatain  palriam  respexerit, 
ingrediens  Romain  in  vestibulo  urbis,  prope  in  porta,  spo- 
lia patriae  suae  visurus  sit?  •> 

[5]  Ilaectaliaque  cum  ad  invidiam  consulis  mistîralionem- 
([ue  Siculorum  dicerenlur,  mitiuslainen  ilpcrevoruni  patres-. 


XXXII  [1]  Consul  alter,  l.evimis 
resté  iiour  présider  la  séaiiie  ;  niiu- 
lit,  «  fit  sou  rappori  »  (cf.  ii,  1  ; 
XXVII, 11)  ;  siulrntiis  rerfatuiii,  la  ilis- 
cussion  avait  élé  tr»'s  vive. 

[2]  Censerent,  niénie  irrégularilP 
que  ci-dessus  XXV,  xxxix,  :{  ;  i-fci- 
pi  !^\l\)\}\>'i'l  ihulitione  ;  non  rayw,  suj)- 
pléez  vi  ;  remarquez  de  jjIiis  que 
graïuinaticaleuieut  i.'t  loçiqueiueul  il 
devrait  y  avoir  reci/iiintliun,  non  cu- 
pieniltnn  fuinso  (coiuiue  il  y  a  ci-des- 
sus hi'Umn  (jerendum  fuisse)  ;  peul-ùlre 
Titc-Live  avait  il  écrit  ur/jeni  drlniisse 
recipi,  )i()n  ra/ii;  cav  l'iMliiiitif  |il  éseut, 
qui  s'cxphque  à  la  rigueur  dans  îles 
phrases  connue  celle  (lu'oii  lit  ci- 
apres  (XX Vil,  V,  ]',),  est  tout  à  fait 
extraordinaire  ici,  où  il  s'agit  d'un 
fait  qui  appartient  au  passé  ;  non  doit 
èlre  joint  à  ntlfliqi  ;  misemnda  ser- 
vilHlv,  sons  \\w\on\uw\  bi-Uo  atlIUfii, 
i.  e.  insujur  lict/ii  (id/lii/i. 

[31  Praemium,  cf.  xi.  2  ;  pu/r/irrri- 
nuwi,  c'est  ri'|»itlit'te  (pie  toute  l'an- 
timiiti'  s'acco'de  à  donniM'à  Svracuse 
(cf.  XXV,     XXIV,  11)  ;    tvmpes'tadhus. 


i.  •'.  ('•inporilius,  vov,  XXN  ,  x\iv,  Il  ; 
urnutd,  «  enrichie  >'•  [vL  XXIl,\xxvu, 
b]. 

['«]  Existât,  même  emploi  du  po- 
leiiliel  que  ci-dessus,  XXI,  liii,.">; 
(juo  ore,  cf.  Ter.,  l'horm.,  !)|7  :  <•  Nain 
</uo  redibo  are  ail  eam  »  :  (ncuis  di- 
sons :  de  (|uel  friint...  »)  ;  ini/rrdii^ns, 
le  tenq.le  de  III. Mineur  et  de  la  Ver- 
tu, pare  des  dépouilles  de  Svracus<î 
(cf.  XXV,  XL.  ."p,  était  le  premier 
éditice  que  rencontrait  en  entrant  à 
Rome  |»ar  la  porte  Capène  le  voya- 
geur venu  de  l'Italie  nn'ridionalo  par 
la  voie  Appienne  ;  risuru.i  si/,  ce 
mouvement  luatoire  i-sl  d'un  grand 
effet,  parce  que  'l'itc  l.ive  a  trouvé 
pour  éviKiuer  l;i  grande  image  de 
Hiéron  des  ti-ails  aussi  piltoresiiues 
que  iialhéti(iues. 

[.">  Ad,  etc.,  <•  pour  n-ndr»!  le  on- 
sul  odieux  et  les  .'Siciliens  dignes  d»; 
compassion  >•  ;  mifius...  drrrmwrunf, 
'<  prirent  une  décision  moins  dii:e  ■• 
(pour  Marcellns,  (|ue  ne  le  deniau- 
daienl  ses  adversaires  et  ses  en- 
vieux). 
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'i)]  «  actaM.Marcelli,quae  is  gerens  bellum  victorque  egisset, 
rata  habenda  esse  ;  in  reliquum  curae  senatui  fore  rem 
"^yracusanam  mandaturosque  consuli  Laevino,  ut,  quod  sine 
iiictura  rei  publicae  fieri  posset,  foitunis  ejus  civitatis  con- 
-ubiiet.  »  [7j  Missis  duobus  senatoribus  in  Capitoliiim  ad 
oQSulem,  iiti  rediret  in  curiam,et  introduclis  Siculis.  sena- 
tus  consultuin  recitatum  est,  [8j  legatique  bénigne  appellati 
ac  dimissi  ad  genua  se  Marcelli  consulisprojecerunt  orantes 

•  l  obsecrantes,.  ut,  quae  deplorandae  ac  levandae  calamitatis 
ausa  dixissent,  veniam  eisdaretet  in  fidem  clientelamque 

-e  urbemque  Syracusas  acciperet.  PoUicens  hoc  consul  cle- 
inenter  appellatos  eos  diniisit. 

XXXllI.  [Ij  Carapaiiis  deiiide  senatus  datiis  est,  (iiuiniin  oratio 
miserabilior,  causa  durior  erat.  [2]  Neque  enini  méritas  poenas 
uegare  poterant,  iiec  tyranni  erant,  in  quos  culpain  conferrent  ;  sed 
-atis  pensum  poenarum,tot  veneno  absuniptis,  tôt  secnri  percussis 
senatoribus,  credebant  :  [3]  «  paucos  nobiliuni  superesse, quos  nec 
sua  conscientia,  ut  quicquani  de  seg:ravius  consulerent,  imputent, 
uec  virtoris  ira  capitis  damnaverit;    eos  iibertatem   sibi  suisque 

♦  t  bonorum  aliquam  partem  orare.  cives  Homnnos,  adtiriitatibus 
plerosque  et  propiuquis  etiam  cognationibus  ex  conubio  vetusto 
junctos.  »  [4J  Summolis  <leinde  e  tempbj  paulisper  dubitatum,  an 


[tt]  Acta...  egisset,  cf.  II,  xxiv,  ti  ; 
t  Edicto...  quo  edij-il...  »  XXIV, 
XXII,  9  :  -  \oris,  qua  dixerit...  »  -.etc.  ; 
'nandaturos,  suppléez  se  (les  séna- 
îeurs,  sujet  principat'  :  g uod ..posset, 
■  dans  la  inosure  où  cela  «erail  pos- 
-ihle  ■  [littéralement  :  «  en  faisant  ce 
luil  serait  prt-'iible  de  faire  »). 

[7]  In  Capitolium,  voy.    xxxi,  11. 

[H]  Quae  n  pour  antécédent  eis,  da- 
tif pluriel  n<'iitie. 

XXXIII-XXXlY.flé7/ewje«/  des  nf- 
Jaires  de  ('a)iipiiiiic. 

XXXIIl  P  Datus  est,  cf.  xxvi,  7  ; 
durior.  s.-c.  i/uam  Syraciiianorum. 

[i]  Méritas,  suppléez  a  se  ess"  : 
nbsuniptis  et  percussis  ont  la  valeur 
de  propositions  causales  ;  veneno  nb- 
f^umptis,  voy.  ci-dessus,  cti.  xiv  , 
securi  percvssis.    voy.    ci-dessus,  ch. 

XV. 

[■■^]  Paucos,  etc.,  le  discours  indi- 
rect dépend  du  verbe  credebant,  dans 
lequel  est  contenu  cptie  id-e  :  «  ils 
disaient  que...  »  ;  nobilium,  génitif 
partitif  :  «  parmi  les  nobles  "  ;  l'ex- 
pression est  plus  forte  que  s'il  y  avait 


paucos  uobiles  ;  sua  concsientia,  «  la 
conscience  gn'ils  avaient  de  leur 
crime  »  ;  il  s  agit  de  ceux  qui  se  sont 
empoisonnes  chez  Vibius  Virrius 
(cf.  ch.  Xiv)  ;  damnaverit,  allusion  à 
ceux  qu'a  fait  exécuter  Fulvius 
^ch.  XV)  ;  Iibertatem.  la  faveur  de 
n'être  pas  vendus  connue  esclaves  ; 
cives  Homnnos,  en  HiiW  et  :^3s  les  Ro- 
mains avaient  accordé  le  droit  de 
cité  complet  à  l'aristocratie  campa- 
nienne  et  le  droit  de  cité  sans  suf- 
frage au  i)euple  carnpanien  ;  junctos, 
suppléez  cum  Bomanis  ;  remarquez 
combien  est  habile  l'argument  de  fait 
invoqué  ici  :  puisque  le  droit  de  ma- 
riage a  rapproché  étroitement  cer- 
taines familles  campaniennes  et  ro- 
maines, les  Romains  voudront-ils 
frapper  des  gens  dont  beaucoup  sont 
devenus  leurs  alliés  et-  même  leurs 
parents  ? 

'V  Summotis,  on  les  fait  sortir, 
comme  d'usage,  pemlant  la  délibéra- 
tion ;  an,  »  si...  ne...  pas...  »  ;  post 
captam  (suppléez  urbem),  «  après  la 
prise  de  la  ville  «  (même  emploi  du 
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arcessendas  a  CapuaQ.  Fulvius  esset- mortuus  enim  post  captani 
Claudms  consul  erat,  —  ut  coram   imperatore    qui   res  gessisset 
sicut  iuter  Maroelluni  Siculosque  disceptatain  fuerat,  drsceptare- 
tur.  [oj  Dein  cum  M.  Atiliuin,  C.  Fulvium  fratrem  Flacci    leoatos 
€jus,  et  Q.  Minucium  et  L.  Veturiuui  Philonem,  item  Claudiilecra- 
tos,  qui  omnibus  ^^erendis  rébus  adfuerant,  in  senatu  vidèrent  itec 
Fulvium  avocari  a  Capua  nec  ditferri  Gampanos  vellent.  [61  inter- 
rogalus  sententiam  M.  Atilius  Regulus,  cujus  ex  iis,  qui  adCapuam 
fueraut,  maxima  auctoritas  erat  :  [7J  «  In  consilio  »,inquit,  «  arbi- 
trer me  fuisse  consulibus,  Capua  capta   cum    quaereretur,    ecqui 
Campanorum  beiie  meritus  de   re  publica  nostra  esset   [81  Duas 
mulieres  conpertum  est,  Vestiam  Oppiam,  Atellanam  Capuae  ha- 
l)itanlem,  et  Paculam  Cluviam,  quae  quondam  quaestum  corpore 
fecisset,  iilam  cotidie  sacrificasse  pro  saiute  et  vidoria  popuii  Ho- 
mani,  liane  captivis  egentibus  alimenta  clam  suppeditasse,  [9j  ce- 
terorum  omnium  Campanorum  cundem  erga   nos  animun'i  quem 
Garlhaginiensium   fuisse,   securiiiue   perçusses   a  Q.    Fulvio  esse 
magis  (piorum  dignitas  inter  ali«s  (juam  quorum  culpa  eminebat! 
[10]  Perseiiatumagide  Gampanis,  qui  cives  Homani  sunt,  injussu 
popuh  noji  video  posse,  idque  et  apud  majores  nustros  in  Satri- 
€anis  factum  esse,  cum  deferissent,  ut  M.  Antislins  tribunus  jdebis 
prius  rogalionem  ferret,  scisceretque  plebs,  iiti  senatni  de  Satri- 
canis  sententiae  dicen.lae  jus  esset.  [ilj  Itaque  ceuseo  cum  tribunis 
piebis  agendum  esse,  ut  eorum   unus  pluresve  rogalionem  ferant 
nd  plebem,  qua  nobis  staluendi  de  Cami.anis  jus  fiât.  »  [\->]  L.  Ati- 
lius Iribmms  piebis  ex  aucloritate  senatus  plebeui  in  liaec  verl' 


participe  (jue  XXI,  i,  .">•;  etc.:  qvssis- 
■set,  ail  siibjonclif,  par  allraclioii 
niorlalf. 

[.")]  A  Capua,  lut^ne  irrégularité  de 
coiislruclioii  (|(ie  XXV,  xxii.  11. 

[(il  Ad  Capiiam,  "  devant  Gapouo  •• 
(au  siè^'t;  d."  Capoii.'). 

[7  Arbitrer,  '■  j'atteslo  ..,  cxpriis- 
>inii  coiisin-rfc  par  hupiL-lle  les  Ic- 
luuiii.s  c.iiMmein;.'iil  leurs  d.'ixjsitions, 
cf.  Cic,  Foni  \:\,  ^2U  :  ••  lilud  vcrliuin 
considérai i.ssiiiuiu  nnstrai-  cousuclii- 
dinis  nrb'lrov,  i|uo  nos  ctiaiu  liiiu; 
uliniiir  cmu  ea  dioiniiis  jurali  quae 
coinpcrla  liaheniiis,  (piac  ipsi  vidi- 
iiuis  ..  :  ei<iui  reniplaci;  ici  eci/uis^inn 
rosniK'renii'nl  e.sl  emplové  connue 
substantif. 

iX]  Captivis,  aux  prisonniers  ro- 
nia,ins. 

[WJ  Erga,  rf.  xxvii,  II;  Cavlha,,i- 
ntensntm,  voy.  xxx,  7  ;  t-niinchnt.  ail 
iieu  d'cinineret,    connue  s'il    y    avait 


l>frcussi  snnl  t't  non  pi-rcussua  cstf 
[10]  Per  ponatum,  -  |>ar  i'inl.'rui.' 
d.aire  du  .Sénat  »  ;  Atilius  ne  veiil 
pas  (jue  lo  sort  des  Gampanions  n 
loyens  romains  soi!  déride  par  le  Se 
nat  ;  la  i>rQcéduie  exigeait  en  ert>i 
<iu  un  citoven  romain  fût  jii-é  j.ar  I. 
peu|)le  ;  "/  annonee  la  propusiiici. 
con.séculive  u/  A/.  Antistlui,  etc.  ;  m 
Satricani.s,  cl',  xxxi, 'J  :  ..  in  hosli- 
bus  ..  ;  pour  le  fait  vov.  IX.  eh.  xvi  : 
rof/u/ioiiein  fern-f.  /  présenlàt  au 
|)euple  uncproposition  »  ;  .scisrereUj" 

ph'fjs    «    et    que   le    |>euple   décidd 

tpie...  » 
■II)  Agendum,    etc.,  «  (pi'il  fallait 

se    mettre    en    rap|)orl   avec  les  Iri 

biins...  '. 
[\-Z\  Bx  auctorltato,  etc.-    par 

aiilori.salion  du  sénat  ••  ;/«  ..  d'apré.s  ... 

(c'esl-à-diro  conforniénient  an    texte 

<iui  va    suivro.  eloii  sont    reproduite 

les  termes  mûmes  d(!  la  rut/ntio). 
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rogavit  :  «  Omnes  C.imitani,  Atellani,  Calatini,  Sabatini,  qui  se 
dediderunt  in  arbitrium  dicioneinque  popnli  Romani  Q.  Fulvio  pro- 
consuli,  [13]  quosque  una  secum  dedidere.  qiiaeqiie  una  secum 
dedidere,  agmm  urbemqiie,  divina  humanaqne,  iitensiliaque  sive 
quid  aliiid  dediderunt,  de  iis  rébus  quid  fieri  velitis  Jiibeaiis,  vos 
rogo,  Quirites.  »>  [14]  Plèbes  sic  jussit  :  «  Quod  senatus  juratus, 
maxima  pars,  censeat,  qui  adsient,  id  volumus  jubeniusque.  » 

XXXIV.  [1]  Ex  hoc  plebei  scito  senatus  consullus  Oppiae  Clu- 
viaeque  primuni  bona  a<"  libertateni  restituit  :  «  si  qua  alia  praemia 
petere  ab  senatu  vellent,  venire  eas  Homam.  »  [2j  Campanis  in  fa- 
milias  singulas  décréta  facta,  quae  non  operae  prelium  est  oninia 
enumerare  :  [3J  aliorum  «  bona  publicanda,ipsos  liberosque  eorum 
et  conjuges  vendendas  extra  filias,  quae  enupsissent.  priusquam  in 
populi  Honiani  potestatem  venirent  »  ;  [4]  alios  «  in  vincula  con- 
dendos,  ac  de  iis  posterius  consulendum  »;  aliorum  Campanorum 
summa  etiam  census  distinxerunt,  publicanda  necne  bona  essent. 
[5]  Pecua  captiva  praeter  equos  et  raancipia  praelor  pubères  virile 
secusetomnia  quae  S(do  non  continerentin-  restituenda  censuerunt 
dominis.  [6]    Campanos  omnes,  Atellanos,    Calatinos,  Sabatinos, 


■  '<'_  Quosque,  etc.,  i.  e.  et  quos... 
'/une...  ;  It'iiuiiiération  est  faite 
av.'c  le  soin  que  r<»ii  mettait  en  pa- 
reil cas  à  nonieine  aucun  détail  ; 
jubfalis,  voy.  XXII,  v.  -i 

[14]  Juratus,  •<  amès  avoir  prètO 
serment  »  (comme  dans  les  circons- 
tances solennelles I  ;  vinxima  pars, 
ai>position  à  .sftinlus  ;  ({ui  a  pour  an- 
técédent eorum  complément  sous-en- 
tendu de  mnxima  pars  ;  adtieitt, 
forniulo  arcliaupie  pour  adsint)  res- 
pectée par  Tite-Live. 

XXXIV  [Ij  Restituit,  parce  que 
la  capitulation  de  Cai»oue  avait  eu 
pour  conséquence  la  perte  de  leur 
liberté  et  la  confiscation  de  leurs 
biens  ;  qua,  i.  e.  aliqua  ;  vodre  eas, 
cette  proposition  infinitive  dépend  de 
ridée  deyî/.v«i7  contenue  dansre.s7/7«//. 

[2]  Campanis  «lalif  davantage  .  il 
ne  sagit  lias  ici  de  tous  les  Camj)a- 
niens,  mais  de  laristocralie  caiiipa- 
nienne;  in  familial  sinf/ulas,  -  famille 
par  famille  ». 

[:•»]  Enupsissent  ''subjonctif  du 
style  indirect  ,  que  leur  mariage 
avait  fait  sortir  de  Capoue  ;  in...  po- 
tpstatem,  la  jirise  de  Capoue  les  avait 
fait  tomber  au  pouvoir  de  Rome, 
mais  Rome  ne  pouvaillégalenient  les 
inquiéter,  puisque  le  ntariage  avait 
changéleur  nationalité. 


[4]  Condendas,  voy.  xni,  lô  ; 
alioniiii  Caiiipaunnttit,  ■<  d'autres 
Campaniens  »  (n'appartenant  pas  à 
l'arislocralie)  ;  .«umwn...  rensus, 
daprès  le  chiffre  de  leur  fortune  ; 
fiium  indifjue  (ju'il  s'agit  ilun  autre 
moyen  de  distinguer  parmi  les  Cam- 
jianiens  ;  </istiii.reniiit.  ils  établirent 
des  distinctions,  d'après  lesquelles 
ils  décidèrent  si...  ;  publicauda,  etc., 
Tite-Live  veut  dire  qu'on  ne  con- 
tiscjua  pas  les  immeubles  des  moins 
ricnes.  et  pourtant  il  a  dit  ailleurs 
;cf.  XVI,  8)  que  la  confiscation  avait 
été  générule. 

[.'•]  Captiva,  tombés  entre  les 
rnains  des  vainqueurs  ;  omnia,  tous 
les  biens  meubles. 

[(j-7]  Omnes,  pris  en  masse  (en  de- 
hors des  familles  aristocratiques)  ; 
extra  quam,  i.  e.  praeterqmnn  ;  qui 
torum,  «  ceux  d'entre  eux  qui...  »  ; 
aut  parentes  eorum.  voy.  XXIV,  xi,  7  ; 
aj.ud  hosles,  dans  les  rangs  des  Car- 
thaginois ;  ita,  ut....  "  avec  cette  les- 
Iriclion  que...  »  ;  civis...  esset,  <■  ne 
j)ùt  à  l'avenir  être  citoyen...  »  ;  La- 
tini  nominis,  génitif  qualificatif. ne 
dépend  pas  de  riris  (qui  n'est  pas 
sous-entendu)  mais  sert  d'attribut  à 
esset  ;  «  ni  faire  partie  des  cités  du 
nom  latin  »  (cf.  XXII,  xxxviii,  1)  ; 
etc.)  ;  neve  quis...    rnantret,    i.    e.  et 
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extra  quam  qui  eorum  aut  ipsi  aut  parentes  eorum  apud  hostes 
essent,  [7J  liberosesse  jusserunt  ita,ut  nemo  eoriiin  civis  Romanus 
aut  Lntini  nominis  esset,  neve  quis  eorum,  qui  Capiiae  fuisset 
dum  portae  clausae  essent,  in  urbe  agrove  Canipano  intra  certam 
dieni  maneret,  locus  ubi  habitarent  transTilierim,  qui  non  contin- 
geret  Tiberim,  dareUir;  [8]  qui  nec  Capuae  nec  in  urbe  Campana 
rpiae  a  populo  Romano  defecisset  per  belluni  fuissent,  eos  cis 
Liriui  aninem  Romani  versus;  [9]  qui  ad  Romanos  transissent 
priusquam  Capuam  Hannibal  veniret,  cis  Vulturnum  emovendos 
censuerunt,  ne  quis  eorum  propius  mare  quindecim  milibus  pas- 
suum  agrum  aedificiumve  haberet;  «  [10]  qui  eorum  trans  Tiberim 
emoli  essent, ne  ipsi  posterive  eorum  uspiam  paraient  haberentve, 
nisi  in  Veiente,  Sutrino  Nepesinove  agro,  dum  ne  cui  major  quam 
quin([uaginta  jugerum  agri  modus  esset.»  [Hj  Senatorum  omnium 
quique  magistratus  Capuae,  Atellae,  Galatiae  gessisseut  bona  ve- 
nire  Capuae  jusserunt,  libéra  cor^iora,  quae  vemim  dari  placuerat, 
Romam  milti  ac  Romae  venire.  [12]  Signa,  statuas  aeneas  quae 
capta  de  liostibus  dicerentur,  quae  eorum  sacra  ac  profana  e.ssent, 
ad  iiontificum  collegium  rejecerunt.  [13]  Ob  liaec  décréta  mae- 
stiores  aliquanto  quam  Romam  vénérant  Campanos  dimiserunt. 
Nec  jam  Q.  PMilvii  sncviti.nn  in  sese,  sed  iniquitatem  deum  atque 
execrabilem  fortnnam  suani  incusabant. 


omnes...  discedereut;  qui  Capuae  fiiis- 
•sit,  et,  (]\\i  par  coiisé(iueut  n'avait 
pas  passe  dans  les  rangs  de  lainn'e 
carthaj^inoise  ;  intra,  pus  plus  Idug- 
tenips  ([ue  (l'époque  lixée)  ;  tnm.s, 
etc.,  entendez  :  sed  lucus...  iis  dm-o- 
tur  ;  hahilarcut  a  pour  sujet  omnes 
dont,  nous  l'avons  vu,  l'idée  est  im- 
pliquée dans  neve  quis  eorum,  etc.  ; 
trans  Tihcrim,  cf.  ci-après  ^  U). 

[!<]  Priusquam,  etc..  entre  le  mo- 
ment où  Capoue  avait  fait  défection 
et  celui  où  Hannibal  avait  pénétré 
dans  la  ville  ;  ne  (i.  c.  ila  ne)... 
•'  avec  celte  restriction  nue...  ne... 
[tas...  "  ;  ({uindecim  milihus  est  le 
comiilémenl  de  propius  ;  Home  vou- 
lait empèchei-  cette  catégorie  de 
Gampatùens  de  faire  le  connnerce 
par  mer. 

[10]  Eorum.  -  ceux  d'entre  eux 
qui...  '.  (cf.  §  7)  ;  parnrrnt  luiberrntiH' 
e(|uivaut  à.  sihi  alijuid  parurent 
snumve  haherent  ;  nous  disons  de 
même  en  em|»loyant  les  verbes  abso- 
lument :  «  acqû^-rir  et  posséder  "  ; 
//(  Vcienl'-...  agro,  c'est-i'i-iiire  en 
Konune  dans  le  voisinage  de  Hum»'  ; 
dum   ne,  voy.  XXI,  xix,  ;'»  ;   (/uin/ua- 


(jinta  iui/etnini,  Vl  hectares,  .")'.»  ares 
'lô  mètres  carrés  ;  c'est  la  limilL'  e.v 
trènn'  de  ce  <jue  pouvaient  posséder 
en  terres  les  citoyens  de  la  quatrième 
classe. 

[Il]  Quique  pour  et  eorum,  qui...  ; 
gessissent,  subjonctif  du  style  indi- 
rect ;  renj/y  sert  de  passif  à  vcndere  ; 
libéra  rorpora,  «  les  personnes  de 
condition  libre  ». 

IJ]  Signa,  etc.,  traduisez  connic 
s'il  y  avait  :  •<  quae...  signorum  ta- 
cv^.'..  essent, ad  pontiticum  collegiuin 
rejecerunt  (cf.  xv.  -i)  ■>,  »  ils  remirent 
au  Collège  des  ptuilitices,  le  soin  de 
décider  iinelles  étaient  |)armi  les  sta- 
tues... celles  qui  étaient  sacrées  et 
celles  (|ui  étaient  proianes  ",  au  li  n 
de  ac  profana  (i.  c.  ar  tjuae  profana), 
on  attendrait  aut  profana. 

[i:i]Necjam,  etc.,  en  api)renanl 
les  mcsnses  prises  contre  eux,  ils  ne 
Sfingenlplus  à  lacruauléile  Kuhiiis; 
ils  penstMit  (jue  les  dieux  les  mit 
abandonii  -s.  et  ils  maudissent  leur 
mauvaise  forlnne,  mais  non  |»;is  le 
Sénat,  interprétt;  des  volonté*  cé- 
lestes ;  tel  est  le  sens  général  de  la 
phrase. 
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XXXV.  [r  Dimissis  Siculis  Campanisr|ue,  dilectus  habilus. 
Scripto  deinde  exercitu,  de  remifrum  supplemenlo  agi  coeptimi  : 
[2]  in  qnain  rem  cuin  oeque  hominum  satis,  nec,  ex  quaparareiilur 
stipendiuinque  acciperent.  pecuniae  quicquam  ea  tempestate  in 
IH.blico  c.>i?et,  [3]  edixerunt  consules,  ut  privati  ex  censu  ordiiii- 
Hu~que,  sicnt  aritea,  rémiges  darent  cnin  .«tipendio  cibariisqiie 
'lierum  triginla.  [4J  Ad  id  edictura  tantus  Tremilus  hominum.  tanta 
indignatio  fuit,  ut  magis  dux  quam  materia  seditioni  deesset  : 
<<  secundnm  Siculos  Campanosque  plebem  Iloinanam  perdendam 
lacerandamque  sibi  consules  sumpsisse.  [5!  Per  tôt  annos  tiibuto 
exhaustos  nibil  reliqui  praeter  terram  nudam  ac  vastam  habere. 
Tecta  hostes  incendisse,  .servos  agri  cultores  rem  publicam  ab- 
duxisse,  nunc  ad  militianj  parvo  aère  emendo,nun('  rémiges  impe- 
ranilo  ;  [6j  si  quid  cui  argenli  aerisve  fuerit,  slipendio  remigum  et 
tribu  lis  aunuis  ablatum.  Se  ut  denl  quod  non  babeant  nulla  vi, 
nullu  iuiperio  cogi  posse.  Bona  sua  venderent.  in  corpora,  quae 
reliqua  essent.  saevirent:  ne  unde  redini.antur  quidem  quicquam 
superesse.  »  ["ij  Haec  non  in  occulto.  sed  propalam  in  foro  atque 
'iculis  ipsorum  consuhim  ingens  turba  circumfusi  fremebant, 
8J  nec  eos  sedare  consules  nunc  casiigando,  nunc  consolando  po- 
terant.  Spalimii  deinde  iis  Iridui  se  dare  ad  cogitandum  dixerunt; 
quo  ipsi  ad  rem  ins[iici('ndam  el  expediendam  usi  sunt.  [9j  Sena- 


XXXV-XXXVI.  Coutnhutions  e.r- 
f mardi iiah-pn  liestinées  à  l'nuymenta- 
■'ion  de  la  flotte. 

XXV  [-21  Pararentur,  •<  pourraienl 
•;ie  achetés  •■    Mes  rameurs   étnient 

le  condition  servile)  ;  ea  t-'nijjcstate, 
1    e.  eo  tempore,  vov.   XXII,    Lvi,  4  ; 

te. 
S]  Ex  censu,    »  d'après   le  chiffre 

1'^  son  cens  «  :  ordinibusifue.  il  sajîit 
•i-'s  classes  établies  par  Servi ns  Tal- 
lius  'Cf.  I,  xLii,  il  ;  sicut  anlea,  vov. 
XXIV.  XI,  7. 

.4]  Ad,  etc.,  vov.  XXV.  xxxj-n, 
'  '.  ;  secwidum,  «  après  »  (cf.  XXIV, 
xxxi,  7)  ;  plebem.  on  ne  voit  pas  trop 
l'î  quoi  la  plèbe  avait  à  se  plaindre. 
1  uisqnen  jurande  partie  elle  n'étail 
.'is  touchée  par  la  mesure  prise. 
[h'  Tributo,  contribution   directe 

xtraordinaire,  que  les  nécessités  de 

I  guerre  punique  obligeaient  l'Etat 
réclamer   chaque  année    aux  ci- 

lypns  :    vastnm  est  expliqué  par  la 

lira^e  suivante:  «wn/"...,  nunc. ..,  vov. 
XXI.  XI,  .3;  nd  militinm  voy.    XXl'l, 

VII.  M  ;  parrooere.  les  p''opri''taires 
:  ouvent  qu'ils  ne  les  oui  pas  vendus 
'.-sezcher;  mais  l'Ftat  n'étnit  pans 
,  >ute  pas  de  cet   avis,  vov.  XXII, 


Lvii,   11.  }'eniiges:  voy.    XXTV,  xi,  9. 

[ti]  Stipendie,  vôy.XXIV,  xi,  7; 
tribulis  annuig,  voy.  §  .t  ;  tU  d';nf... 
coyi,  voy.  VI,  xv,  i3  :  •<  Id  cogendi 
estis,  ut...  profcratis  »;  mais  cogère 
se  construit  ordinairement  avec  une 
proposition  infinitive  ;  vuderpnt  et 
saevirent  remplaceut  renditevlsnevite 
du  style  diii'Ct;  ces  mots  sont  une 
apostrophe  aux  consuls  ;  sua  rem- 
place nostra  du  style  direct;  in  cor- 
pora, etc.,  en  les"  vendant  comme 
enclaves  jiour  en  faire  des  rameurs; 
c'est  ce  qu'indique  implicitement  le 
mot  redimantur,  qui   suit. 

[7]  Haec,  même  construction  que 
XXV,  xxviiT,  fi  :  propalam  (cf.  XXÎV, 
xxxviii.  H)  s'oppose  à  in  occulta;  re- 
mar(iuez  l'absence  voulue  de  symé- 
trie :  circyimfusi  s'accorde  avec  l'idée 
de  pluralité  contenue  dans  ingens 
turba,  cf.  IV  xxxiii,  10  :  "  Veientium 
maxinia  pars  Tiberim  effusi  petunt  »  ; 
voy.   ci-dessus,  xxxii,  •?. 

[8^  Nunc...  ntinc,  cf.  §  5. 

[9]  Senatum.  etc.,  ils  tinrent  le 
sénat  en  séance,  afin  de  le  consulter 
sur  ce  qu'ils  devaient  dire  au  peuple 
nu  jour  fixé  ;  cur,  «  en  expliquant 
pourquoi...    »;   ut  dicerent,  etc.,   ils 
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tiini  postero  die  habuerunt  de  remig-um  supplemento;  ubi  cum 
malta  disseruissent,  cur  aequa  plebis  reciisalio  esset,  verteruiit 
oralionem  eo,iit  dicererit  privatisid  seu  aeqiium  seu  iiiiquum  onus 
injungendum  esse  :  «  [10]  nain  iiiide,  cum  pecunia  in  aerario  non 
esset,  paratnros  navales  socios?  quo  modo  autem  sine  classibus 
aut  Siciliam  obtineri  aut  Italia  Philippinn  arceri  posse  aut  tuta  Ita- 
liae  litora  esse  ?  » 

XXXVI.  [1]  Cum  in  hac  difficultate  rerum  consilium  haereret,  ac 
prope  torpor  quidam  occupasse!  honiinum  mentes,  tum  Laevinus 
consul  :  [2J  «  magistratiis  senatui  et  senatum  populo,  sicut  honore 
praestent,  ita  ad  omnia,  quae  dura  alque  aspera  essent,  subeunda 
duces  debere  esse.  »  [3j  «  Si,  quod  iiijungere  inCeriori  velis,  id  prius 
in  teac  tuos  ipse  jurisstatueris,  faciliusomnes  oboedienleshabeas. 
Nec  impensa  gravis  est,  cum  ex  ea  plus  quani  pro  virili  parte  sibi 
quemque  capere  principum  vident.  [4]  Itaque,  si  classes  habere 
alque  ornare  volumus  populum  llomanuin,  privalos  sine  recusa- 
tione  rémiges  dare,  nobismet  ipsis  primum  imperemus.  [5]  Au- 
rum,  argenlum,  aes  signatum  omne  senatores  crastino  die  in 
publicum  conferamus,  ita  ut  auulos  sibi  quisque  et  conjugi  et 
Jiberis  et  filio  buUam,  et  quibus  uxor  filiaeve  sunt  singulas  un- 
€ias  pondo  auri  i'elin(iuant,  [6J  argenti  qui  curuli  sella  sedenmt 
equi  ornamenta  et  libras  pondo,  ut  salinum  patellamque  deorum 
causa  habere  possiut,  ceteri  senatores  iibram  argenti  laulum; 
[7J  aeris  signati  quina  niilia  in  singulos  patres  familiae  relinqua- 
mus  :  [8]  cetei'um  onine  auruui.  argenlum,  aes  signatum  ad  Irium- 

tinireiil   par    dire    quil    n'en    fallnit  ;^.");  Sig-natum  ik^  se  rapi'orto  qu'an 

pas  moins  iniposor  celle  charge  aux  moi  aes,  <<  la  iiiounaic  de    inunze  ■>  ; 

particuliers,  ([u'elle    fut     lourde  ou  in  publicmn  confrruiiitcs,  «   apportons 

non  \}(>uv  eux.  connne   conlrilmtion    au    Iréàor  pu- 

[101    Paraturos  i-emidace   parabi-  blic  »  (cf.  .^  8)  ;  Haut...,  »    avec  celle 

mus  d(;    style   direct  ;  navales    socios,  restriclion  <iue...  »  ;  anulos,  s.-e.  sin- 

i.  e.  reniigcs  (cf.  i;  'A)  ;  ohlimri,  <-  ôlre  f/ulos,  »  un  aiuieau   par  personne  » 

gardée  -..  (cf.  XXIII,   xix.    1(i)  ;  /î/io  a  le  sens 

XXXVI  [i]   Consllium,  «  lintelli-  collectif;  (/uibus  a  pour  anlécêilenf  // 

gence  »  :  /or/^or,  cf.  XXIV,    XLUi,    S.  sujet    sous-enlendu    de    relin'/nauf  ; 

[2]  Praestent,  snbjonclif  du  stvle  siiu/ulas  iinrius,  «  une  once  pour  clia- 

indirec.t;    duces  (liltéraleuient  «  (ilcs  cune  ■>. 

guides    »),    des    gens   (jui    montrent  .(>   Sella,  etc.,  construction  consa- 

l'exemple.  cvi'f.    par    l'usa^'p;     et/iti    nmaïuenta, 

[■'i]  Si,    brusque    |)assagc  au    style  i.  e. />//a/.ran  (cf.  XXII,  i.ii, ."»)  ;  /lY/riJs, 

direct  :  7ur»<  a  pour  antec»;<ient ///...  «une    livre   chacun    ■.     (cf.   XXIII, 

juris,  <■  une  mesure   lt'f,'ale  »,  vclis...  xix,  KJ);  lifjram,  mùuu)  sens;  tantuin, 

statueris...   ha/jens,   eniploi    ije  la  se-  voy.  XXI,  i.,  (1. 

conde    personne  du    suljjonclif  pour  '7;  Quina milia,  etc..  environ  mille 

rendre  l'idée  quele  français  exprime  francs  p;ir  tète. 

par    «     on    »:     ouenir/ne...  iirimipum  [H]  Ceterum,    i.    e.    nilii/uum  :    ad 

(«  chacun  des  citoyens  de  marque  »)  tresnros  wensurios,    aux  trois    com- 

s'opposf-  il  iii/eriori.  missaires  présidant  la  bancpie  d'Ktat 

[\]    Habere    a  populum    /iomanuw  (cf  XXIII,  xxi,  U  ;  XXIV,  xwui,  12)  ; 

pour     suj(U  ;      it/i/ierennis,    imposons-  rprt'nnp}i,vny.XX\\,\\Aii,'A;eifUts- 

nous  les  sacrilices  nécessaives.  iris  ordinis,  yo\.  XXIV,  xvm,  7. 
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viros  meiisarios  extemplo  deferamus.  iiullo  nnte  senatus  consulto 
facto,  ut  voluntai'ia  conlatio  et  certamen  adjuvandae  rei  publicae 
excitet  ad  aemulandum  animos  priniiiiii  equestris  ordinis,  dein 
leliquae  plebis.  [9!  Hanc  unam  viain  inulta  iuter  nos  cuiilucuti 
consules  invenimus;  iiigredimini,  dis  bene  juvantibus.  Res  publica 
incolumis  et  privatas  res  facile  salvas  praestat;, publica  prodendo 
tua  nequiquam  serves.  »  [10]  In  haec  tanto  animo  consensum  est, 
ut  gratiae  ultro  consulibus  agerentur.  [il]  Senatu  inde  misso,  pro 
se  quisque  aurum  et  argentuni  etaes  m  publicuni  conferunt,  tanto 
certarnine  injectent  prima  aut  interprimos  numina  sua  vellent  in 
publiais  tabulis  esse,  ut  nec  triumviri  accipiundo  nec  scribae  refe- 
rundo  sufficerent.  [121  Hune  consensum  senatus  equester  ordo  est 
secutus,  equestris  ordinis  plebs.  Ita  sine  edicto,  sine  coercitione 
magistratus.nec  rémige  in  supplementum  necstipendio  res  publica 
eguit  ;  paratisque  omnibus  ad  bellum,  consules  in  provincias  pro- 
fecti  sunt. 

XXXVII.  [IJ  Xeque  aliud  tempus  belli  fuit  quo  Carthaginienses 
Ilomanique  pariter,  variis  casibus  imrnixtis,  niagis  in  ancipiti  spe 
lO  meta  fuerint.  [2J  Nam  Romanis  et  in  provinciis  hinc  in  Hispa- 
nia  adversae  res,  hinc  prosperae  in  Sicilia  luclum  et  laetitiani 
miscueraut,  [3]  et  in  Italia  cuni  Tarentum  amissiim  damno  et  do- 
lori,  tum  arx  cum  praesidio  retenta  praeter  speni  gaudio  fuit: 
[4]  et  terrorem  subitum  pavuieuKpie  urbis  Romae  obsessae  et 
oppugnatae  Capua  post  dies  pancos  capta  in  laelitiam  verlit. 
[ïj]  Transmarinae  quoque  res  quadam  vice  pensatae  :  Philippiis 
hostis  tempore  haud  satis  opportuno  factus,  Aetoli  novi  adsciti 
socii  Attalusque.  Asiae  rex.  jam  velut  despondente  fortuna  Uo- 
Mianis  imperium  «trientis.  [C.J  Carthaginienses  quoque  Capuae 
imissae  Tarentum  captum  aequabant,  et.  ut  ad  nioenia  urbis  Ro- 
manae   nullo   prohibente  se  pervenisse   in  gloria   ponebant,    ita 

9]     Ingredimini,    suppléez   hanc  XXXVII    [1]    Pariter,     les     uns 

.«/m;  dis,  t'tc,  cf.  XXY,  xxxviii,'22 ;  comme  les  autres  ;  ancipiti,  •<■   plein 

res  publica  incolumis,  •<  l'Etal,  quand  d'inceiiilude  ■■. 

il  est  %^\x[  »:c  est-il-dire  «  le  salut  de  jV  Tarentum amissum,  <>  la  perte 

l'Etat  '•;  e/,    i.  e.  e//V;m  ;   serces,  «  on  de  ïarente  »  initMiie  conslruction  du 

chercherait  à  sauver  ».  participe  que  XXI,  i,  5,  etc.;;  même 

10]  Ultro,  on  ne   se  contenta  pas  remarque  pour  a/-x...  relenia  praeicr 

de"  les  apppouver,  on  alla  jusqu'à  les  spem   (allusion    pleine  d'exagération 

remercier.  à    l'opération   tentée    par  Haniiibal 

[11]  Misso,  cf.  XV,  6;  certarnine  in-  contre  Home,  cl).  X):  liomae  obsessae, 

jecto.  voy.  XXI,    liv,    4;    referundo.  «  du  siège  de  Rome  »  (toujours  même 

j.  e.  referuiidis  in  tabulas    nominibus.  emploi  du  l)articipej. 

ij;    Sine    edicto,    cf.    xxxv.   G:  [4j  Terrorem.  etc.,  voy.  ci-dessus, 

Nullo  imperio    •■  ;  sine    coercitione,  xxv,  '2;  Capua...   capta,  «  la  prise  de 

f.  xxxv,  6  :  «  NuUa  vi  »  ;  rémige,  sin-  Capoue  »    icf.  ^  3). 

-ulier  collectif  pour  remigibus;  om-  [h]  Quadam  vice,  par  une  alter- 

nibus,  i.  e.    omnibus  reb->i9.  nance  de  chances  heureuses  et  fà- 

XXXVII-XL.  Etat  général  dei  cht'Mses  ;  pensatae  suppléez  inler  se. 
affaires. 


[a.    CHR.    210]  LIBER    XXVI  447 

pigebat  inriti  iacepti  pudebatque  adeo  se  spretos,  [7]  ut,  sedentibus 
ipsis  ad  Romana  moeriia,  alla  porta  exercitus  Homanus  in  Hispa- 
niam  duceretur.  [8]  Ipsae  quoque  lïispaniae,  quo  propius  spem  vé- 
nérant, tantis  dnobus  ducibusexercitibusque  caesis.  debellatnm  ibi 
ac  pnlsos  inde  Romanos  esse,  eo  plus  ab  L.  Marcio,  tuniultuario 
duce,  ad  vanuni  et.inritum  victoriam  redactam  esse  indignatinuis 
praebebant.  [9]  Ita,  aeqiiante  fortuna,  siispensa  omnia  utrisque 
erant,  intégra  spe,  integro  metu,  vekit  ilio  temporé  priinum  bellum 
inciperent. 

XXXVIII.  [l]  Hannibalem  ante  omuia  angebat  quod  Capua  per- 
tinacius  oppuguata  ab  Romanis  quani  defeusa  ab  se  multorum 
Italiae  popnlorum  animos  averterat  :  [2J  quosneque  onines  tenere 
praesidiis,  nisi  vellet  in  nniitas  parvasqne  partes  carpere  exerci- 
tum,  quod  minime  tum  expediebat.potcrat,  necdeductispraosidiis, 
spei  liberam  vel  obnoxiam  timuri  sociorum  relinquere  fidcm.  [3] 
Praeceps  in  avaritiaui  et  crudelitatem  animus  ad  spolinnda  qiiae 
tueri  nequibat,ut  vastata  busti  relinquereiitur,  inclina  vit.  [4]  Id  foc- 
dunuonsilium  cuminceplo,  tnm  ctiam  cxitufuit.  Nequoenim  indi- 
gna p.ilieulium  modo  abalienabantur  animi,  sed  ceterorum  etiam: 
quippead  phn-es  exempiumquam  maluin  pcrlinebal;  [oj  nec  consul 
Romaims  temptandis  iirl)ibus,  sicuiide  spes  aliqua  se  ostendisset, 
deerat.  [6J  Sala[)iae  principes  erant  Dasius  et  Blattius;  Dasius 
Hannibali  amicus,  iJlatlius,  quantum  ex  tuto  polerat,  reui  Htuna" 
nani  fovebat  et  per  occultos  nuntius  spem  proditionis  fecorat 
Marcello.  Sed  sine  adjnlore  Oasio  res  transigi  non  potcrat.  ("iJiMul- 


)UISUJ(3t 

propo 


7  Alla  porta,  vciv.  xi.  .">, 
XXXVIII  il]  Angebatii  \y 
quod,  «  ce  fait  que...  ■•  et  i; 
sitiou  ainsi  iiitrotluitt'  ;  ah  -sr  indique 
clairement  (jne  la  proposition  est 
présentt'e  connue  exprimant  la  pensée 
d'Hannibal  :  «  le  siège  île  Capoue 
qu'il  n'avait  pas  (il  le  sentait  bien 
Ini-nième)  défendue  avec  autant 
d'opiniAlreté  qu(i...  »;  cf.  XXV,  vi, 
\"1  :  y  Caudinae  Icgiones...  eundeni 
illumhostem  subjugum  miserint  ipii 
hac  sua  ij;nonnnia  laetalus  fue- 
rat  ». 

1^2]  Exercitum,  l'armée  d'IIannilial 
n'était  point  assez  nonilircusi»  pour 
(ju  il  |)ùt  en  distraire  iicaucoup  de 
aétaclienienls;  carpi.rt:,  i.e.  disrer- 
pere,  le  sinijjle,  an  lieu  du  composé; 
spei  liberam,  litléralemenl  <•  libre 
pour  l'espoir  »  ;  parmi  les  alliés 
d'Hannibal,  les  monis  tidéles  espé- 
raient trouver  une  occasion  de  passer 
du  côlé  des  Romains,  (pianl  aux 
autres  ils  y  auraient  incliné  p.ir 
peur  des  vengeances  de  U(»me. 


[;î]  "Vastata,  suppléez  tan  tum  :  du 
moment  (piil  était  forcé  de  livrer  ces 
pays  aux  Romains,  il  entendait  au 
uiiuus  ne  les  leiu' livrer  que  dévastés. 

[i]  Foedum,  «  indigne  »  inre/tio, 
«  dans  son  principe  »  ;  euitu,  «  dans 
ses  résultats  »  ,  celte  conduite,  qui 
était  indigiu'.  tourna  à  la  confusion 
d'Hannibal. 

['•>]  Sicunde,  pour  si  alicuiulc 
{<>  de  la  part  de  quebiue  peuple  ■•)... 
sf  ostritdi.sset,  même  emploi  irré^'U- 
lier  du  subjonctif  de  rt'|»e|itiou 
(|u'après  sicubi  (voy.  XXI,  i..  SK  cf. 
XLII.  't. 

[(i]  Dasius,  vov.  XXIV,  XI. V.  1  ; 
e.r  liiln  ..  en  toute  sûreté»  (cf.  X\»I. 
xn,   1(1);  forrbat,  cf.  XXIV,  xxxvi,  '.i, 

[1]  Cunctatus  doit  être  joint  à 
apptUiibal,  ..  il  .s'adressait  ;i...  «■.Inm 
i/tinque,  «  même  à  ce  moment  la  » 
(où  il  se  décidait  à  s'adresser  ;'i  lui); 
iiiai/i-'i...  e/fecla.s,  entendez  connue 
s'il  y  rivait:"  m»gis  inopia...coactus, 
qiia'm  sperans  se  ali(|uid  effcclu- 
rum  "  ;  e/fectus,  «  réussite  ». 


448  T.     LIVI  ^A.l  .^...     .»44| 

tiim  ac  (lia  cunctatns,  et  tura  quoque  magis  inopia  consilii  potioris 
-quam  spe  effectus.  Dasium  appellabat.  Atille.  cum  ab  re  aversiis, 
tum  aemulo  polentatus  inimicus.  rem  HannLbali  aperit.  [8]  Arces- 
sito  utroipie.  Haiinibalcum  pro  tribunali  quaedam  ageret,  mox  de 
Blattio  cognituriis.  storentqiie  summoto  populo  accusator  et  reus, 
Blattius  (le  proditione  Dasium  appellabat.  [9]  Eniuivero  ille  velut 
in  manifesta  re  exclamât  sub  oculis  Hannibalis  secum  de  prodi- 
tione agi.  Hannibali  alque  eis  qui  aderant,  quo  audacior  reserat, 
minus  similis  veri  visa  est  :  [10]  «  aemulationem  profecto  atque 
odium  esse,  et  id  crimen  adferri,  quod.  quia  testem  habere  non 
possit.  liberins  fingenti  sit.  »  Ita  inde  dimissi  sunt.  [H]  Nec  Hlat- 
tius  ante  abstitit  tam  audaci  incepto,  quam  idem  obtendundo  do- 
cendoque  quam  ea  res  ipsis  patriaeque  salutaris  esset.  pervicit, 
ut  praesidium  Punicum  —  quinr/eriti  autem  Niimidae  erant  — 
Salapiaque  traderetur  Marcello.  [12]  Nec  sine  caede  mulla  tradi 
potuit.  Longe  fortissimi  equitum  tolo  Punico  exercitu  erant. 
Itaque.  quamquam  improvisa  res  fuit,  nec  usus  eipiorum  in  urbe 
erat,  tamen  armis  inter  tumultum  captis  et  eruptionein  tempta- 
verunt  [13]  et.  cum  evadere  nequirent,  pugnantes  ad  ullimum 
occubuemnt,  nec  plus  qiiinquaginta  ex  iis  in  potestatem  lioslium 
vivi  venerunt.  [14]  Plusque  aliqnanto  damni  haec  ala  equituiu 
amissa  Hannibali  (piam  Salapia  fuit,  nec  deinde  umquam  Pocnu-;. 
quo  longe  plurimum  valuerat.  equitatu  superior  fuit. 

XXXl.X.  [1]  Per  idem  tempus.  rum  in  arce  Tarentiiia  vix  inopia 
toler.ibilis  esset,  spem  omneni  praesidium  quod  ibi  erat  Roma- 
num  praefectusque  praesidii  atque  arcis  M.  Livius  in  coinineatibus 
ab  Sicilia  missis  habebant:  [2J  qui  ut  tuto  praeterveherentur  oram 
Italiae,  classis  viginti  ferme  navium  Repii  stabat.  [3]  Praeerat 
classi  commeatibusque  D.  Quinctius.  obscuro  génère  orlus,ceterum 
multis  fortibus  faftis  militari  gloria  inlustris.  [4]  Primo  quinque 


[8j  Cogniturus,  '•  avec  lintenlion  commode  (qu'une  autre)  pour   quel- 

de  connailre  un  peu  i>lus  tard  du  cas  qu'un    qui    voulait     ima;:iner  qucl- 

de   Blattiiis    «    jnt'me    construction  que  chose  ». 

que  XXV.xxvii,  l(i;etc.);*M»f»iofoyyo-       [11]  Incepto,    ses   tentatives   pour 

pulo.voy.  XXV.  m,  18.  gagner  Dasms  à  son  projet  (R.). 

['Jj  Enimvero  ("    pour  le  cou;)  -'i       [13]  Ad  nltiinum(«  jusqu'au  bout 

doit   être  joint    à  ille...  erdamat  (cf.  moditle  iiwjnnnlea. 
XXIV,  XXXI,  1);  velut,  etc.,  au  lieu       [14]  Ala,  appellalion   romaine  ai 

de  velut  si  res   manife-slu  esset  ;  sub  pliquée  à  un  corps  de  troupe  cartli 

oculis,  i.  e.  m  conspe:tu;  tninus,  pour  ginois. 
fomhuis.  XXXIX    [1]    Vix      modifie     tob- 

[If]  Aernulationem.., esse. -c'était  rabilis. 
la'rivalité"   qui  ]•'  faisait  agir); cette       [2]  Stabat,-  stationnait  -. 
proposition  iniinilivc  dépend  de  l'idée       [.^' Miiltis,  etc.  au  lieu  de  mullh 

jie  credidei-uiit  impliquée    dans    visa  fortibus  factis,  {\o\.  XXlll,   xv.    Il 

fst;   profecto,     •<   à    coup    sûr  -  :    id  pour  fortibus  factis.  cf.    Virg,,    Ae>i.. 

rriwen.  l'accusation  d'avoir  comploté  I,  040  :  «    Caelataqiie...  foriia   fncta 

Ja   trahison;  liberius  fingenti,  «  plus  patrum  ». 
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naves,  qiiarum  maximae  daae  trirèmes,  a  Marcello  ei  traditae 
erant;  postea  rem  impigre  saepe  gereuti  très  additae  qiiinque- 
remes;  [5]  postremo  ipse,  a  sociis  Reginisqueet  a  Velia  et  a  Paesto 
débitas  ex  foedere  exigendo,  classem  vigiiiti  navium,  sicat  ante 
dictum  est,  effecit.  [6]  Fluic  ab  Regio  profectae  classi  Démocrates 
ciim  pari  navium  Tareatioarum  numéro  quindecim  milia  ferme  ab 
urbe  ad  Sapriportem  obvius  fuit.  ["7]  Velis  tum  forte  improvidus 
futuri  certaminis  Romamis  veni^bat  ;  sed  circa  Crotonem  Syba- 
rimqiie  stippleverat  remigio  naves,  instructamque  et  armatam 
egregie  pro  magnitudine  navium  classera  habebat,  [8]  et  tum 
forte  sub  idem  tempus  et  venti  vis  omnis  ceridit  et  liostes  in 
conspeetu  ftiere.  ut  ad  componenda  armamenta  expediendumque 
remigem  ac  militera  ad  imrainens  certamen  satis  temporis  esset. 
[9]  Raro  alias  taotis  aniniis  justae  concurrerunt  classes, 
(}uippe  cum  in  majoiis  discrimen  rei  quam  ipsae  eraut 
pu^narent  :  [tO]  Tarentiiii,  ut,  recuperata  uibe  ab  Romanis 
post  centesimum  piope  annum,  arceni  etiam  libéraient, 
spe  commeatus  quoque  bostibus,  si  navali  proelio  posses- 
sionem  mai  is  ademissent,  inlerclusuros;  [11]  Romani,  ut, 
retenta  possessione  arcis,  ostenderent  non  vi  ac  virtute, 
sed  proditione  ac  furlo  Tarenluni  amissum.  [12]  Itaque  ex 
iitraque  parte,  sijjfno  date,  cum  rostris  concurrissent  neque 
rt'tro  navom  iniiilicicnt  ncc  dirinii  aji  se  lioslem  pateienlur 


[.')]  Ipse,  inùmo  (Mii|)l(ii  liu  iiumi- 
natif  que  ci-dessus,  XXIV,  iv,  H; 
XXV,  XXIII,  11;  dchilas  suppléez 
naves. 

[(il  Ab  urbe,  c'csl-à-ilire  de  Ta- 
renle. 

[TlVells,  cf.  XXIII,  xxxviii.  2; 
improvidus  avec  le  frénilif  ne  se  reii- 
conlre  jtaB  avant  Tite-l.ivp,  mais  Ci- 
céroii  emploie  ainsi  /iroviilus. 

:H]  Cecidit,  voy.  XXV,  xxvn.  Il  ; 
au  cfiiii/iO)irndn  (iriiutui  nl'i,  pour 
aliaise(n'  les  antennes  et  cai-j<ner  le> 
voiles  ;  v.riifdieiidnmtini'  i-rmii/im,  et 
pour  installer  à' son  poste  ï'é(iuipe 
des  rameurs. 

\\-2.\.  Les  liomains  perdent  une  ba- 
taille navale  près  de  Tarente,  mais 
huilent  sur  toTr  la  (laruison  de  la 
viU". 

[•.•!  Raro  allas,  cf.  XXI,  lix.  7: 
t<tiUis  anitnis  iiidiiiue  que  classes  est 
personnifié  ;  Justae...  classes  ■<  des 
floltcs  vérilal)les  ..  ;  ici  il  n'y  avait  en 
jtrésence  que  deux  escadres  devinj^l 


vaisseaux  chacune  ;  quippe  cum.  lit- 
téralement" assurément  puisque...  »; 
in. ..discrimen,  «  en  vue  de. ..décider..., 
pour  di-cider. .  ",  (cf.  XXI,  xmi,  7: 
"  In   mercedeni  »). 

[10]  Prope,  eu  réalité  il  n'y  avait 
que  soixanle-deux  ans  que  lès  Ro- 
mains avaient  pris  Tarente  ;  spe, 
"  parce  qu'ils  espéraient(iup..  »  ;  in- 
terclusurus.  voy.  XXV,  xxvi,  '2; 
(juai/ur,  Comme  I;i  ville. 

[V2]  Signo,  etc.,  en  hissant  un  dra- 
peau à  la  corne  du  navin^  amiral; 
rétro  ..  inhibèrent,  en  ramant  en 
arrière;  7?/(/m  //?//.«,  etc.,  couslriiis(!z  : 
(/uam  i/uis  evat  inde/dus  naveiii  Un 
enin)  ferre, I  injecta  m  mu...  ;  indcitus, 
archaïsme  pour  adeplus  (cf. XXVIII, 
\\\,\'l)\ferrea...mami,  ■■  un  grappin  ■>, 
cf.  Krontiii.  Stratai}.,  ii,  'A,  ^'4  :  ••  C. 
I)uilius...pxcofîitavit  manus  ferreas  ; 
quae  ulti  liosiilem  adprehenderunt 
navein,  siiperjeclo  ponte  Iraiispre- 
dielialur  Romanurt  el  in  ipsorum  ra- 
libns  cr)mminus  liosles  Iruciilahat  ". 
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quam  quis  indeptus  navem  eral,  ferrea  injecta  manu,  ita 
conserebant  ex  propinquo  pugnam,  ut  non  missilibus  tan- 
tum,  sed  gladiis  eliam  prope  conlato  pede  gereretur  res. 
[I3j  Prorae  inlerse  junctae  haerebant,  puppes  alieno  remi- 
gio  circumagebantur  ;  ita  in  arto  slipatae  erant  naves,  ut 
vix  ullumtelum  in  mari  vanum  intercideret  ;  frontibus,  vt'hit 
pédestres  acies,  urgebant,  perviaeque  naves  pugnantibu- 
erant.  [14]  Insignis  tamen  inter  ceteras  pugna  fuit  duarum, 
quae  primae  agminum  concurrerant  inter  se.  [15]  In  Uo- 
mana  nave  ipse  Quinctius  erat,  in  Tarentina  Nico  cui 
Perconi  fuit  cognomen,  non  publico  modo  sed  privato  etiam 
odio  invisus  atque  infestus  Romanis,  quod  ejus  factionis 
erat  quae  Tarentum  Ilannibali  prodiderat.  [16]  Hic  Quinc- 
tium  simul  pugnantem  hortantemquo  suos  incautum  hasta 
transfigit,  atque  ille  praeceps  cum  armis  procidit  ante  pn»- 
rani.  [17]  Victor  ïarentinus  in  lurbatam  duceamisso  navem 
inpigre  transgressus  cum  summovisset  hostes  et  prora  jam 
Tarentinorum  esset,  puppim  maie  conglobati  tuerentur 
Romani,  repente  et  alia  a  puppt-  triremis  hustium  apparuit. 
[18]  Ita  in  medio  circumventa  Rnmana  navis  capitur.  llinc 
ceteris  terror  injectus,  ubi  praeturiam  navem  captaiii 
videre  ;  fugienlesque  passim  aliae  in  alto  mersae,  aliac  in 
terrram  remis  abreptae  mox  praedae  fuere  Thurinis  Meta- 
pontinisque.  [19]  Ex  onerariis  quae  cum  commeatu  se(iue- 
bantur  perpaucae  in  potestatem  hostium  venere,  aliae  ad 
incertos  ventos  liinc  atque  illinc  obliqua  transferentes  vchi 
in  altum  evectae  sunt. 

[20]  Nequaquam   pari  fortuiia  per  eos  dies   Tarenti   res 
gesta.    Nam    ad    qualluor     milia    bominum    frumentatum 


[13]  Alieno  remigio,   par    l'effort  voy.  XXV,  viii,  1  ;  invisus  atque  in- 

des    rameurs    du    vaisseau    ennemi  festus,  qui  haïssait  les   Romains  au- 

(R.);  vanum,"  de  manière  à  être  inu-  tant  gu'il  en  était  haï. 

tile  >'  (même  emploi  de  ladjectif  que  M7]    Hostes,    les    Romains;    >,iale 

ci-dessus,    XXIII,    xxix.    li:    etc.;  modifie  tuenntur  ;  hostium,  i.  e.   Tu- 

frontihus,  etc.,  sur   les  vai>seaux  les  rentinorum. 

troupes  ennemies   (comi»arées  à  des  [18]  In  terram,  vers  la  plage  (où 

troupes  opérant  sur  terre)  cherchent  ils  s'échouèrent), 

à    refouler  leurs  adversaires  en  les  [19]    Ad  incertos  ventos  dey>end 

l>ressant  à  Taide  de  leur  front  de  ba-  de  ti-nns/pi-fntes   vêla   :    •<    orientant 

taille.  leurs  voiles    d'après    les    saules  de 

'14"; Inter  ceteras,  ou  lieu  de  inter  vent  ». 

cAernnun  puf/nas.  [20]  Hominum,i.  e.  Tarentinorum; 

[Irij  Nico,  cl.  XXV, vin,  3;  publico,  euressa  cf.  xxv,  J. 
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egressa  cum  in  agris  passini  vagarentur,  ^-l]  Livius,  qui 
arci  praesidioque  Roinano  praeerat,  intentus  in  omnes  occa- 
siones  gerendae  rei,  C.  Persiiim,  inpigrum  virum,  cum  duo- 
bus  mihhus  et  quing eut is  arniatoium  ex  arce  emisit;  [22]  qui, 
vage  effusos  per  agros  palatosque  adortus,  cum  diu  passim 
cecidisset,  paucos  ex  multis,  trépida  fuga  incidentes  semia- 
pertis  portarum  foribus,  in  urbem  compulit,  nec  r?m//um 
afuit,  quin  urbs  eodem  impetu  caperetur.  [23]  lia  aequatae 
res  ad  Tarentum,  Romanis  victoribus  terra,  Tarciithiis  maii. 
Frumenti  spes,  quae  in  oculis  fuerat,  utrosque  frustrala 
pari  ter. 

XL.  [1]  Per  idem  teinpus  l.acviiius  cunsul,  jaiii  magna  parte  anul 
circumacta,  inSiciliam  veteribns  novisque  sociis  expectatus  ciim 
venisaet,  priimim  ac  potissimum  omnium  ratus  Syracusis  nova 
pace  inconditas  componere  res.  [2]  Agrigenlum  Inde,  quod  helli 
reliquiim  erat  tenel)aturque  a  Carthaginionsinm  valitlu  praesidio, 
duxit  legiones.  [3J  Et  adfuit  fortuna  inoepto.  Ilanno  erat  impera- 
tor  Carthaginiensium,  sed  omnem  in  Muttine  Nnmidisque  spem 
repositam  habebant.  [4]  Per  tolam  Siciliam  vaj.nis  pracdas  agebat 
ex  sociis  Homanorum  neqne  intercindi  ab  .^j^rigentc»  vi  aut  arte 
ulla  nec  quin  erumperet  ulii  vellet  pndiiberi  polrrat.  [;i]  Haec 
ejus  gkjria,  qnia  jam  inqieraloris  qnotpie  famae  oniciehat,  pos- 
tremo  in  invi(bam  vertit,  ut  ne  bene  gestae  (piidem  res  jam  Ilan- 
noni  i)r()pter  auctorem  satis  laetae  essent.  [6J  Postremo  praefer- 
turam  cjus  filio  sno  dédit,  ratus  cum  imperio  auctorilatem  <pioque 
ei  inler  Numidas  ereplurum.  |"]  Ouod  longe  aliter  evenit  :  nam 
veterem  favorem  ejus  sua  insupi'r  invidia  auxit,  ne<pie  iUe  indi- 
gnilalem  injuriae  tulit  coufeslimque  ad  La«'vinum  orcultos  nun- 
lios  misit  de  tradendo  Agrigenlo.  [8J  Per  quos  ut  est  facta  liiles 
compositiisque  rei  gerendae  modus.  jiortam  ad  mare  ferentem 
Numidae  cum  occupassent,  pulsis  inde  cusiodibus  aut  caesis, 
Itomauos  r[i\  id   Ipsum    missos    in  urbem  acceperunl.  [9J  Et  cum 


l'IVi  Arci,  cl.  5  I;  «'»,  cf.  .\.\l\,  \.  \ù   Pra-fecturam.    •  son  coiiiiiciii- 

4;    ex    a/-ce,  par  coiisLMiuciit  sur   un  di'iiiciit  •■  (;i|ipcllali()ii  loinaiue  appli- 

vaisseau.  ipii'cà  un  cliaii^'cr)  ;  on  va  voir  qu'il 

['IV.  Paucos,  le  peu  qui  restait;  /■<>-  cuniniauilail  les   .Numides;    auciuri- 

/•itjiis,    voy.  XXI,    X,  lu  :  «  Capitihus  Ititi'ni,  ..  sou  asccndanl  ". 

incident  .".  Ti  Sua...  invidia,  ■•  par  sa  propre 

['2:i]    Aequatae,    voy.  xxxvn,  .')  ; /»  iuipdpul.iiilc  ■■ . 

oculis,  v(iy.  XXXV.  7.    *  S  Facta  fides,  quand  il  cul  insi>iré 

XL.  Fin  lie.  lu  i/urrrp  ilf  Sicile.  coutiaiicc  à   Lrvuius     en    lui  persua- 

XL[1:  Novisque,  voy.  XXV,  xl,  it.  daul  qu'il  élait  siuccu')  •  inoilus,  voy. 

(:<1   In  Muttine,  voy".  XXV,  xr.,.")-7.  XXII,  xxu.  |i>;  ml   mure,   A^Mi|,'eute 

i.ij  Ut,     •  si    bien  ([ue...  ■■  ;    Inetne.  était  à  IM  st:idcs  de  la  nier:  id  rpfon», 

voy.  XXm,  xu.  II.  VON.  XXIV.  m.  h. 
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agininejani  in  média  iirbi?  ar  forum  magno  tuinulhi  irelur,  raln- 
llanno  non  aliud  qiiam  lumuUuin  ac  secessionem,  i«l  quod  et  aut< 
icciderat.  Numidaruai  esse,  adconitrimendam  seditiunem  [iroces- 
sit.  [lûj  Atque  ille,  cum  ei  miiililiido  major  (juam  Xumidaruiii 
jirocul  visa  et  clamor  Roiuanus  haadqiiaciuam  ignolus  ad  aiin  - 
Mccidisset,  i)riusquam  ad  ictum  teli  veniret,  capessit  fugam.  [1 1 
Per  aversam  portam  emissiis,  aJsumplo  comité  Epicyde,  cum 
paucis  ad  mare  pervenit,  nactique  opportune  parvurn  navigium. 
relicta  hostibus  Sicilia.  de  qua  per  tôt  aauos  cerîatum  erat,  in 
Africam  trajecerunt.  jl2]  Alia  multitudo  T'oenorum  Siculorumque. 
ne  temptato  quideuj  oertamine.  cum  caeci  in  fugain  lueieut,  tlan- 
«ique  exitus  essent,  circa  iiorlas  caesa.  [13j  Oppido  receido,  Lae- 
vinus,  qui  capita  rerum  Agrigenti  eranl,  virgis  caesos  securi  per- 
«ussit,  ceteros  praedamqae  vt-ndidit  ;  oinnem  pecuniam  Romani 
misit. 

[14]  Fama  Agrigenlinorum  eladis  Siciliam  cum  pervasisset,  om- 
nia  repente  ad  llonjanos  inclinavernnt.  l^odita  brevi  sunt  viginti 
oi)pida,  sex  vi  capta,  voluntaria  de(iitione  in  fi<lem  vcnerunt  ad 
«piadraginla.  [15]  Quarum  civitatium  principibus  cum  pro  cu- 
)us«]ue  merilo  «onsul  pretia  poenasque  exsolvisset  coegissetipi^ 
Siculos,  positis  tandem  arinis.  ad  agrum  colendum  animos  convci 
tere,  [16]  ut  esset  non  incolarum  modo  alimentis  frugifera  insul.i. 
sed  nrbis  Honiar  at<pie  italiae.  id  <niod  multis  saepe  tempeslali- 
bus  fecerat,  annonam  lev.n-et,  ab  Agathyrna  inconditam  inullitu- 
dinem  secuni  in  it-iliam  transvexil.  [17]  Qualluor  milia  bominuui 
erant,  mixti  ex  omiii  eoniuvione.  exules.  obaerati,  capitalia  ausi 
jderique,  cum  in  civitatibus  suis  ac  sub  legibus  vixeraut,  et.  post- 
quam  eos  ex  variis  «ausis  f<jrtuna  similis  conglobaveral  Agalhyr- 
nani,  per  latrocinia  ac  rapinam  tolérantes  vitam.  [18]  Hos  neque 
relinquere  Laevinus  in  insnia  tum  primum  nova  pace  coalescenle 
vel'it  materiam  novandis  rébus  satis  tutuni  ratus  est,  et  Reginis 
usui  futuri  erant  ad  populancUim  Bruttium  agrum  adsuelam  latro- 
ciniis  quaerentibus  manum.  Et,  quod  ad  Siciliam  attinet,  eo  annu 
debellalum  est. 

XLI.   [1]  In  Hispania    principio   veris    P.  Scipio,   navibii- 

[!♦"  In   média  urbis,  même    con>ï-  de   fnir/ifera   (cf.  XXVII,  v,.=)j  ;  te»)- 

tructiuii  que  ci-d'.'.<.sus,  XXVIII,  î.  [lestatibua,     i.     c.     temporibus,     voy. 

[to]  Visa. suppléez  e.ï«e^  (cf.  xxvii.  xxxn,  :i. 

<i);  ad  aures  accidisset,  voy.  XXIV,  18]   Materiam,  ai»positJon  à  hos: 

XLVi.    h  :    ad    ictum    teli,    etc  ,    i.     e.  uoiaudis  rehus,  datif  justifié   par   re- 

prins'iunm     sub     teluni     veniret    (cf.  linquTe   materiam  (cf.   xxxv,  4)  ;  </' 

XXVII.  XVIII.  Il),  b-llatum   est,   «  la  guerre  se   trouv 

M  I]  Aversam,  sui)pléez  ab  Unstibus  terminée", 

cf-  XXIV.    XVII.    3  ;    Epicyde,  voy.  XLI-LI.   Hôte    de    Scipion    en    lis- 

XXIV,  XT.vii.  13.  pof/ne. 

'\y  Civitatium,  voy.  XXV,  xl.  4,  XIA  [I]  Classem,   i.  e.  naves  lon- 

*lti1  Alimentis,    au  datif,  dépend  ^a«  (apposition  à  onera;-fa5)! 
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deductis  evocatisque  edicto  Tarraconem  socioruin  auxiliis^ 
classem  onerariasque  ostium  inde  Hiberi  lluminis  petere 
jubet.  [2]  Eodem  legiones  ex  hibernis  convenire  cumjiis- 
sisset,  ipsft  cum  quinque  milibiis  sociorum  ab  Tarracone 
profectus  ad  exercitum  est.  Qiio  cum  venisset,  adloquendos 
maxime  vetei'es  milites  qui  tantis  superfuerint  cladibus 
ratus  contione  advocata  ita  disseruit  : 

[3]  «  Nemo  ante  me  no  vus  imperator  mililibus  suis, 
priusquam  opéra  eorum  usus  esset,  gratias  agere  jure  ac 
merito  potuit;  [4]  me  vobis,  priusquam  provinciam  aut 
rnstra  viderem,  obligavit  fortuna,  |)rimum  quod  ea  pietate 
'Mga  patrem  patruumque  meum  vivos  mortuosque  tuistis, 
il:  deinde  quod  amissam  tauta  clade  provinciae  posses- 
sionem  integram  et  populo  Uomano  et  suceessori  milii  vir- 
tute  vestia  obtiuuistis. 

[6]  Sed,  cum  jam  benigiiifale  deum  id  jiaiemus  abjue 
agamus,  non  ut  ipsi  maneamus  in  Ilispania,  sed  ne  Poeni 
luaneant,  nec  ut  pro  ripa  Hiberi  stantes  arceamus  Iransilu 
liostes,  sed  ut  ultro  tianseamus  transleramusque  bdlum, 
7j  vercor  ne  cui  vestrum  majus  id  audacius<|ue  consiiium 
quam  aut  pro  memoria  cladiuni  nu|>er  aoceptarum  aut  pro 
.K'tate  mea  vi(b*atur.  ;^8j  Adviusae  j)Ugnae  in  Ilispania  nul- 
lius  in  animo  (|iiain  meo  minus  oMillerari  possunt,  (juippr 
I  ui  paleret  |)atruus  iiitia  trigiula  dicium  sj.alium,  ut  aliud 


[2]   Superfuerint,    an    subjonctif.  />ruj,osf-t-il  avec  /mr  ,ii,l,-  </<>  chasser 

parce    que    la      proposition    causale  Irs  (arthai/inois   hors  d' h'sjiaunc    nro- 

exprinic  la  pensée  (le    Scipiun  :  pour  >/    nwlacieux,    mais    qtiau'tnrise    In 

l'emploi   (lu    parfait,    voy.  xxvi,  u-X.  fnrtuue   romaine. 

^-2.')    Discours  de  Scipion  à   ses  sol-  ;ir  Pro,  «  sur  le  devant  de...  ".  cf. 

''"'■'':    r.       ,      ,,             .    ,         ,,  .  XXI,  XVI,  (i;  u/r/0,  ..  en  prenant  iof- 

.{-.).  hxonie.   Il  remercie  les  soldats  fen.^ivo  »  ;  71/an»  /)/'o,etc.,  uièniccnns- 

de  l'année    d'I'Jspai/ne  d'avoir    honnrr  truction  (jue  ci-dcssiis,  XXV.  xxxvii 

les  Scipinus  et  les  félicite  des  lira, „les  'j  ;    memoria    cladiumêl    aetate  mea 

choses  i/u  ils  ont  ammiplies.  expriment  les  deux  objections  prin- 

[.î,  Jure  ac  merito,    1.  e.    optimo  cijiales    qu  on   j)eul  adresser    à   son 

jure,  formule  consacrée.  projet;  le  discoiir.s  a  pour   objet  dy 

'1   Fortuna,  les    vicissitudes    des  répondre. 

.ImiiéiPs  années;  ea,  i.  e.  tauta.  [«]  Minus    est    placé   après  uu<n„, 

;>  Integram  s'oppose  ;i  anussam  :  comme  lest  mai/is,    ci-dessus  XXV 

alors    que    la    |)rovince     parraissail  xxv.   7  ;  aliud  suner  aliud    (au  lieu 

perdue  pour  Rome,  leur  valeur   lui  d'altentm    super  alteram,   cf.  XXll 

en  assure  rentière  i»osscssion;  virlute  \a\ ,  îi)  est  une  exaLUM-aiion  oratoire' 

vestra,  grùce  a  la    valeur  qu'ils   ont  funus,  «  deuil  »  (cf.  xvin.  Il   •   .,  Fu- 

montree  sous  les  ordres  de  Marcius.  neslis  ..):  interfeeti   sunt  (au   lieu  de 

(i-9.  A  de  pareils  soldats  il  v  est  rien  sii,t)  est  di"l  à  (influence    de    la  svn- 

Qu'on    ne  puisse    demander;    aussi    se  j.ixe  airbaïque. 
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^uper  aliud  cumularetur  familiae  nostrae  funus,  inteifecti 
sunt  ;  [9j  sed  ut  familiaiis  paene  orbitas  ac  solitudo  frangit 
animum,  ita  publica  cum  fortuna  tum  virlus  desperare  de 
summa  rerum  proliibet. 

Ea  falo  quodam  data  nobis  sors  est,  ut  magnis  omnibus 
bellis  victi  vicerimus.  [10]  Vêlera  omitto,  Porsinam,  Gallos, 
Samnites  ;  a  Punicis  bellis  incipiam.  Quot  classes,  quoL 
iuces,  quot  exercitus  priore  bello  amissi  sunt!  [11]  Jam 
quid  hoc  bello  memorem  ?  Omnibus  aut  ipse  adfui  cla- 
dibus  aut,  quibus  afui,  maxime  unus  omnium  eas  sensi. 
Trebia,  Trasumennus,  Cannae  quid  aliud  sunt  quam  monu- 
menta  occisorum  exercituum  consulumque  Romanorum? 
12"  Adde  defectionem  Italiae,  Siciliae  majoris  partis,  8ar- 
liniae;  adde  ultimum  toriortMu  ac  pavorem,  castra  Punica 
inter  Anienem  ac  moenia  Roniana  posita  et  visuni  prope  in 
portis  victorem  Hannibalem  :  in  liac  ruina  rerum  sletit  una 
Integra  alque  immobilis  virlus  populi  Homani,  haec  omnia 
strata  humi  erexit  ac  sustulit. 

[i3j  Vos  omnium  primi,  milites,  post  Cannensem  «la- 
dem  vadenti  Hasdrubali  ad  Alpes  Italiamque,  qui  si  se  cum 
fratre  conjunxisset,  nullum  jam  nomen  esset  populi  Uo- 
iiiani,  ductu  auspicioque  patrismei  obstitistis  ;  et  hae  secun- 
.lae  res  illas  adversas  sustinuerunl.  [14]  Nunc  benignilate 
It.'um  omnia  secunda,  prospéra,  in  dies  laetiora  ac  meliora 
;n   Italia    Silciliaque    ;:eruntur;  [15]   in    Sicilia  Syracusae, 


'.»"    Paene  joue    par     rajiport    à  sion  adverbiale  «  en  derniej-  lieu  »  ; 

■  .rhihis     le     rôle    d'un    qualificatif,  castra...  pusila,  xoy.ci-àessm,  ch.ix; 

',..v.  XXV,  IX,  '^  ;  cf.   Cic,    de  dom.,  in     Itac      ruina      rerum,    <<    dans    cet 

"ih  :  In  illo   pot-ne    falo   rei    imMi-  effondrement  général";   unn,   i.   e. 

rae  »;  solitudo,  vov.  XXV.   xxiv,  J  ;  tantum.  «  seulement  ». 

de  surnma     rerwm,  '  •<    du     salut     de  [\i-\l]  Les  soldats   de  l'armée  d  Es- 

l'Etal  ».  pnij»^^  9"''  «"  moment  où  Home  pa- 

['J^-\'2]  Toutes  les   guerres  soutenues  raissait  abattue,   lui  ont  ménagé  des 

parles    Romains  ont    été   couronnées  succès  inespérés,  sauront   maintenir  et 

de  succès,  après  avoir  été    marquées  poursuivre    leurs    avaiitages,    anjour- 

au  début  par  des  revers.  d'Iiui  <jue  la  fortune  les  encourage. 

'.r  Vicerimus,  "  nous   avons    fini  ]\:^]    Vadenti,    cf.     xv,    11;    qui 

par 'demeurer  vainqueurs -.  aj,    etc.,    même     construction     que 

[111  Quid,  i.  e.  cur;  memorem,  i.  e.  XXI,  vi.  3-i;   ttc.  ;  nullum  équivaut 

commemorem;  hoc  bello,  supi>léez  quoi  là  une  négation  renforcée,  cf.    XXI, 

amissi  sint;  unus  sert  h    renforcer   le  xiv,    4;/irte,  ici,  en  Kspagne  ;    illas, 

superlatif  >/*oj/;«e  ;  occisorw/H,  même  là-bas,   en    Italie;     avec    tllas  sup- 

«•mploi    du    participe    que    XXI,  i,  pléez  re-s.  et   entendez  comme  s  il  y 

-,  ;  çtc_  avait    populum  Homanum  in  adversis 

li"  Ultimum    répond  à  l'exprès-  rtbus  sustinuenmt. 
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Agrigentum  captum,  pulsi  Iota  insula  hostes  receptaque 
provincia  in  dicione  populi  Romani  est;  in  Italia  Arpi  re- 
cepti,  Capua  capta;  [16]  iter  omne  ab  urbe  Roma  trépida 
fuga  emensus  Hannibal,  in  extremum  angulum  agri  FJruttii 
conpulsus,  nihil  jam  majus  precatur  deos,  quam  ut  inco- 
lumi  cedere  atque  abire  ex  hostium  terra  liceat.  [17]  Quid 
igitur  minus  conveniat,  milites,  (juam,  cum  aliae  super  alias 
clades  cumularentur,  ac  di  prope  ipsicum  llannibale  starent, 
vos  hic  cum  parentibus  meis  —  aequentur  enim  etiam 
honore  nominis  —  sustinuisse  labantem  fortunam  populi 
Romani,  nunc  eosdem,  cum  illic  oinnia  secunda  laetaque 
sunt,  animis  deficere  ? 

[18]  Nuper  quoque  quac  accideruiit,  utinam  lam  sine  meo 
luctu  quam...  Nunc  dii  iiiimôrtales,  imperii  Romani  })rae- 
sides,  qui  centuriis  omnibus,  ut  mihi  imperium  juberent 
dari  fuere  auctores,  iidem  auguriis  auspiciisque  et  per  noc- 
turnos  etiam  visus  omnia  laeta  ac  prospéra  porlendunt. 
[19]  Animus  quoque  meus,  maximus  mihi  ad  hoc  tempus 
vates,  praesagit  nostram  llispaniam  esse,  brevi  extorre 
liinc  omne  Punicuin  iinnu'ii  maria  terrascjue  fueda  fuga 
iiiqilcturum, 

20]  Quod    mens   sua  sponlr   diviiial,  idem   subicit   ratio 


\.i]  Agrigentum  captum,  Tit»*- 
l.ixc  ne  premi  pas  p-.mle  que  cet 
évéïieiiiciit  ne  pouvnit  pas  encore 
élro  connu  de  Scipion  (vov.  ci- 
(li'ssMs.  .ï  I;  <'t  XL,  1). 

Il,  Emensus,  expression  poé- 
lii|m';  inroluiiii,   s.-e.  sihi. 

'7^  Conveniat,  «  sérail  logique  ••; 

'  HdiniihaU  starrnt,  vov.  ci-dcs- 
.  .  XXIII,  VIII,  'A;  pnreiUihus.  cf. 
À\ii,xxx,  .'V,  cliaiii  honore  nmiiinifi, 
puisque  le  itért!  et  l'oncle  di'  Seipion 
se  sfiiit  nionlrés  dune  valfur  »'f,'ale 
coninn;  généraux,  il  est  naturel  que 
Scipion  ne  fasse  i)oiiit  non  plus  de 
ditléri?nce  entre  eux  en  donnant  ros- 
pectu-Miseinent  à  l'un  et  à  l'autre  le 
nom  de  jMMf,  qui  ne  convient  réelle- 
nii'iil  qu'à  l'un  d'eux;  <ro.iUcm,  «  vous 

1  lies  les   mêmes   soldats  »  ;    illic, 

I  à-dire  en  Italie;  «» /m/'* (/e^rcre, 
décourager  •■. 

iN-l!t^  /j:i  /irr.siu/i's  .si'iit  fat' m- ni) h' s. 

■  •^  Quae  acciderunt,  les  défaites 
Miliirs  [lar  l'aiinée  d'Kspagne  ;  7««/y/. 
il  y  a  une  lacune  dans  le  manuscrit 


de  Paris  et  on  ne  peut  pas  afiirmer 
que  la  ievun  de  l'ancien  nuuuiscrit 
de  Sjdre  (aujourd'hui  perdu)  qniim 
vestro  transissent  représente  exacte- 
ment ce  (jiie  Tite-Live  avait  écrit; 
jn'acsides,  ■•  j)rotecleurs  »;  ut...  jube- 
rent, parce  (jue  fuere  auctores  est 
assimilé  a  suaserunt  :  auspiciis  au- 
(juriisque,  «  par  des  présages  coucur- 
danls»  ;  })er  nocturnos  visus,  \oy.  xix, 
'*  :  en  insistant  sur  ces  signes' de  la 
faveur  divine,  Seipion  |H'ut  se  dis- 
penser lie  répondre  à  ceux  (jui  se 
dt'liaient  de  ^a  jeunesse. 

[l!l^  Maximus,  i.  e.  verissinins  :  ad 
/(  )c  truijnis,  «  juS(|U'aujOUrd'luii  «  ; 
/jraesttf/it.  •<  pressent  "  ;  l'unirun. 
iwinen  (l'ahslniii  pour  le  concret), 
"    les     Carthaginois     »    (cf.     XXV, 

XVI,    \'t). 

[•?0-'?2]  La  situation  permet  touten 
les  espérances  :  l'/'Jspai/ne  est  fati- 
f/uér  (les  Carlhaf/inois,  qui  de  plus  ne 
s'entendent  pas  entre  eu.r. 

['?(ll  Subicit,  voy.  xix,  î;  discor- 
dantes,   i.    c.    inlrr  se    ilissentientes ; 
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haud  fallax.  Vexati  ab  iis  socii  nostiam  (idem  per  legatos 
implorant,  très  duces  discordantes,  prope  ut  defecerint  alii 
ab  aliis,  trifariani  exercitum  in  diversissimas  regiones 
distraxere  ;  ; 21]  eadem  in  illos  ingiuit  foituna,  quae  nuper 
nos  adllixit;  nam  et  deserunlur  ab  sociis,  ut  prius  ab  Celti- 
beris  nos,  et  diduxere  exercitus,  quae  patri  patruoque  meo 
causa  exitii  fuit.  [22]  Nec  discordia  intestina  coire  eos  in 
unum  sinet,  neque  singuli  nobis  resistere  poterunt. 

Vos  modo,  milites,  favete  nomini  Scipionum,  suboli  impe- 
ratoium  vestrorum  velut  accisis  recrescenti  stirpibus.  [23] 
Agite,  veteres  milites,  novum  exercitum  novumque  ducem 
traducite  Hiberum,  traducite  in  terras  cum  multis  fortibus 
factis  saepe  a  vobis  peragratas.  [24^  Brevi  faciam,  ut,  quem 
ad  modum  nunc  noscitatis  in  me  patris  patruique  similitu- 
idnem  oris  vultusque  et  lineamenla  corporis,  [25]  itaingenii, 
fidei  virtutisque  effigiem  vobis  reddam,  ut  revixisse  aut 
renatum  sibi  quisque  Scipionem  imperatorem  dicat.  » 

XLIl.  [1]  Hac  oratione  accensis  militum  animis,  relie. .^ 
ad  praesidium  regionis  ejus  M.  Silano  cum  tribus  milibus^ 
peditum  et  trecentis  equitibus,  ceteras  omnes  copias  — 
erant  autem  viginti  quinque  milia  peditum,  duo  milia  quiii- 
genti  équités  —  Hiberum  trajecit.  [2]  Ibi  quibusdam  sua- 
dentibus,  ut,  quoniam  in  très  tam  div(,'rsas  regiones 
discessissent  Punici  exercitus,  proximuin  adgrederetur, 
periculum  esse  ratus  ne  eo  facto  in  unum  omnes  con- 
traheret  nec  par  esset  unus    tôt  exercitibus,  Carthaginem 

Tite-Live    fait    allusion    à   un    fait  [23]  Fortibus,  même  irrégularité 

dont  il  n'a  pas  parlé  précédeiunient  ;  que  ci-de.<su^,  xxxix,  3. 

prope  ut/i.  e.  prope  adeo   ut...;  trifa-  [24]  Faciam,  i.    e.    efficiam  ;   rios- 

riam,  archaïsme,  pour  triperlito.  citatis.     au    lieu  d'agnoscilis;    pour 

21]  Ingrruit,  littéralement  «  fond  remploi  du  fréquentatif,  voy.  XXII. 

sur  eux...  «:  le  présent  sert    à  mar-  vi,  3;  oiis  vultusi^ue  ne    forme    pas 

quer  la  confiance  de  Scipion  dans  un  pléonasme  :  os  désigne  ]»roprenient  le 

avenir  très  iirochain  ;   ab  Celtiberis,  jjas  du  visage  ou  plus  exactement  la 

vov.      XXV.     xxxui,    1-7;     quae...  partie   du    visage    qui    avoisine    la 

cawïa,  attraction  bien  connue;  patri  Louche,   tandis   que    vuUas    désigne 

patruoque,  cf.  XXV,  xxxii,  7-8.  celle   qui   avoisine  les  yeux  ;   linea- 

'll-'l''    Péroraison.    (>««  les  soldats  metita,  voy.  XXI,  iv,  2. 

se' souviennent  des    Scipions;  leur  g é-  [2.")]  Aut,  •■  ou  plutôt  »; /mfiera^rem, 

néral  fera  tout  ce  qui  dépendra  de  lui  ce    niot  désigne  propi'ement  le  pro- 

pour  que  l'armée   voie    en  lui  reviore  consul  P.. Scipion,  père  de  l'orateur. 

ses  anciens  chefs.  XLII-XLVI.     Attaque   et  prise    de 

22":  Suboli,    «    au  rejeton  »  (ex-  Cartiiagéne. 

pression  poétique):  la  métaphore  se  XLli  [2]  Eo    facto,    i.  e.    eu  re; 

continue  dans  les    mots    accisis    re-  omnes,   supj)léez    hostium    exercilics  ; 

crescenti  stirpibus.  nec  au  lieu  de  neu,  est  irrégulier. 
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Novaiii  intérim  oppugnare  statuit,  [3]  ui'l)em  cum  ipsani 
opulentam  suis  opibus,  tum  liostium  onini  bellico  ap- 
paratu  plenam  —  ibi  arma,  ibi  pecunia,  il»i  totius  Hispa- 
niae  obsides  erant  — ,  [4]  sitain  praeterea  cum  opportune 
ad  traiciendum  in  Africam,  tum  super  portum  satis  am- 
plum  quantaevis  classi  et  nescio  an  unum  in  Hispaniae  ora 
(jua  nostro  adjacet  mari.  [5]  Nemo  omnium  quo  iretur  scie- 
bat  praeter  C.  Laelium.  Is  classe  circummïssus  ita  modi'- 
rari  cursum  navium  jussus  erat,  ut  eodem  tempore  Scipio 
ab  terra  exercilum  ostenderet  et  classis  portum  intrarel. 
[6]  Septimo  die  ab  llibero  Garthaginem  ventum  est  simul 
terra  marique.  (Castra  ab  regione  urbis,  qua  in  septen- 
Irionem  versa  est,  posita;  liis  ab  tergo  —  nam  frons  natura 
luta  erat  —  duplex  vallum  objectum.  [7J  Etenim  si  ta  Car- 
thago  sic  est  :  sinus  est  maris  média  fere  Hispaniae  ora, 
maxime  Africo  vento  oppositus,  ad  duo  milia  et  quin- 
gentos  passus  introrsus  retractus,  paulo  plus  niilia  et  duccn- 
tos  passus  in  latitudinem  patens.  [81  llujus  in  ostio  sinus 
parva  insula  objecta  ab  alto  portum  ab  omnibus  ventis 
praeterquam  Alrico  tulum  facil.  Ai)  intimo  sinu  paeninsula 
excurrit,  tumulus  is  ipse  in  (ju<>  condita  urbs  est,  ab  ortu 
solis  et  a  meridie  cincta  mari;  ab  occasu  stiignum  claudit 
paulum  etiam  ad  septentrionem  fusum,  incertae  allilu- 
dinis,   utcumque   exaestuat  aut  delicit  mare.  [0]  Continenli 


,  ;]  Ipsam,  i.  0.  perse  ;  ht'lliro  uppn- 
ratii,  «  (le  iii;itérit*l  de  fjuerre  »  ;  sur 
l'ablatif  après  plenam,  cf.  vu,  7. 

['j]  Super,  la  ville  (ioiiiin:iit  k' 
port,  bâtie  qu'elle  était  sur  les  bau- 
teurs;  rififi.ti  dépend  ii'tiniptuni ;  cette 
construction  du  datif  avec  n/z/yj/w/f  est 
rare,  mais  s'ex])li(iU(;  ici  par  l'addi- 
tion de  Sdtis;  nesao  tni  ('([uivaut  à 
forlnuse  (cf.XXI,  xi.iii,  '.\)\  gna,  suji- 
pltM'z  parle;  nofitro...  miiri,  la  Médi- 
terranée ;  arijaret  a  po\n'  sujet  Hin- 
pania  sous-entendu. 

[f)]  Classe,  au  lieu  de  rimi    classi'. 

[()]  Ab  Hibero,  lour  concis,  au 
lieu  de  pofit'/uaai  ah  Hihi-vo  pro/'i'cii 
erant  ;  rcnlum  est,  etc.,  il  y  a  là  une 
impossibilité  matérielle  :  l'a  dislance 
entre  l'Ebre  et  Carlbaf,'ène  étant  de 
4S7  kilmiiètres,  il  aurait  fallu  que 
l'armée  fit  près  de  70  kilomètres  par 
jour;  ab  reijione  iirijjs,  >■   du-  enté  du 


quartier  de  la  ville...  -  (cf.  XXIV 
XXI.  Il);  fi'on.s,  le  devant  (le  côte  du 
camp  où  se  trouvait  la  porte  prélo- 
rienne). 

i/i  Airicus,  le  vent  du  sud-Ouest: 
introrsas  retractus,  «  pénétrant  dans 
linlérieiir  des  teires.   ■> 

[Si  Hujus  doit  iHre  joint  à  sinus; 
al»  altft  {■'  du  cùtt'  de  la  haute  mer  ») 
dtqiend  (Vah/rcfn  :  l'ile  barrait  la  baie; 
prmteri/miiii,  ••  exceple  "  (cf.  xiii,  1^) 
ne  s'emiiioie  ordinairement  que  dans 


rex]U"essi(in       praften/itam 


l/tlOll 


Afriri),  ;iu  lieu  (\dl>  Africu  icf.  XI.i. 
S  :  «  Nullius  in  animo  quam  nicn 
minus.  »)  ;  tuanihis  is  ipse.  ajqxtsi- 
tion  a  jtaeninsiiln  ;  Jitnont/U'',  cf. 
XXI,  XXXV,  'v*-,  e.raestiint,  poétique 
pour  crrscit. 

['.<!  Jugum,  l'aréie  de  la  presqu'île 
orienléc  vers  le  nord;  unrlc,  i.  e. 
al)  ea  pâte;  cum,  «  (|Uiii(|ue    ■. 
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urbem  jiitrum  ducentos  fere  et  quinqiiaginta  passus  païens 
coiijungit.  L'nde  cum  tani  parvi  operis  munitio  esset,  non 
objecit  vallum  impeiator  Homanus,  '10]  seu  lîduciam  liosti 
superbe  ostentans,  sive  ut  subeunti  saepe  ad  moenia  urbis 
recursus  pateret. 

XLIII.  [1]  Cetera  quae  munienda  erant  cum  perfecisset, 
naves  etiam  in  portu,  velut  marilimam  quoque  ostentans 
obsidionem,  instruxit;  circumvectusque  classem  cum  mo- 
nuisset  praefectos  navium,  ut  vifjilias  nocturnas  intenti  ser- 
varent,  —  «  omnia  ubique  primo  obsessum  hostem  conari,  »  — 
[2]  regressus  in  castra,  ut  consilii  sui  r;itionem,  quod  ab 
urbe  potissimum  oppugnanda  Itellum  orsus  esset,  militibus 
ostenderet  et  spem  pôtiundae  coliortando  faceret,  contione 
advocata  ita  disseruit  : 

[3]  «  Ad  urbem  unam  oppugnandam  si  quis  vos  adduc- 
los  crédit,  is  magis  operis  vestri  quam  emolumenti  ratio- 
oem  exactam,  milites,  habet.  Oppugnabitis  enim  vere  moenia 
unius  urbis,  sed  in  una  urbe  universam  ceperitis  ïlispaniam. 
[4]  Hic  sunt  obsides  omnium  nobilium  regum  populorumque  ; 
qui  sinuil  in  potestate  vestra  erunt,  extemplo  omnia  quae 
nuncsubCarlhaginionsibus  sunt,  in  dicionem  tradent;  [5]liic 
pecunia  oinnis  bostium,  sine  qua  neque  illi  gerere  bellum 
possunt.  quippe  qui  mercennarios  exercitus  alant,  et  quae 


[!(»]  Seu...  sive...,  remarquez  la 
recherche  de  la  v.triélé  ;  à  seu  est 
opiifisé  sive,  à  une  proposition  parti- 
cipiale {ostentans),  une  proposition 
finale  (ut-..;  pateret);  subeunti,  s. -8. 
impcratori  liomano  :  recn-rsus,  i.  e. 
receiilus;  Scipion  voulait  s'assurer 
de  ce  côté  une   li^jne  de  retraite. 

XLIII  1]  Cetera,  etc.,  n'est  pas 
clair;  ces  mots  se  rapportent  sans 
doute  à  ce  (jui  a  été  dit,  xlii.  ti  :  «  Ab 
ter«;o  duplex  vallum  objectnm  est  "  ; 
vetiU...  ostentans,  i.  e.  velut  si...  osten- 
tare  vellet,  comme  chez  .Sallusle; 
omnin,  etc  cette  proposition  infini- 
tive  dépend  de  l'idée  de  «  dire  »  con- 
tenue dans  monuisset  ;  primo,  i.  e. 
inili'j  ohsiifionis. 

[■2]  Rationein,  le  calcul  sur  lequel 
était  fondé  son  jilan;  quod...  orsus 
esset.  son  plan  de  campa^^ne  rom- 
pait avec  les  traditions  qui  voulaient 
qu'un  commençât  les  hostilités,,  non 


l-ar  un  siège,  mais  jiar  une  bataille 
raii}{ée;  pôtiundae  (s.-e.  urbis),  voy. 
V,  1. 

[:Vj  Unam,  i.  e.  tantum,  «  seule- 
ment »  ;  rationein  exactam...  habet 
(littéralement  :  «  possède  les  résul- 
tats d'un  calcul  exact  «)  dit  plus  que 
rationein  exegit  {i.  e.  iniil),  \oy.  XXI, 
XIII,  (i;  etc.;  in  una  urbe,  «  en  pre- 
nant cette  seule  ville  »  ;  ceperitis, 
"  vous  aurez  pris  »,  «  vous  vous 
serez  rendus  maîtres  de...  »  (plus 
précis  et  plus  expres.sif  que  capietis). 

['*]  Regum,  etc.,  suppléez  Bispu- 
niae.  cf.  XXI,  XLiii,  I  :  «  Pupuli 
regesque...»  ;  simul  au  lieu  de  simul 
ntijue...,  comme  souvent  chez  Tite- 
Lire:   in  dicionem,  suppléez  vestram. 

[5]  Sine  qyxa.  est  placé  devant 
neque...  et  quae,  bien  que  cette  ex- 
pression ne  se  rapporte  pas  aux 
deux  membres  de  phrase,  mais  au 
premier  seulement. 
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nobis  maximo  iisiii  ad  conciliandosanimos  harbarorum  erit; 
[6]  hic  tormenfa,  arma,  omnis  apparatiis  belli  est,  qui  si- 
mul  et  vos  instruet  et  liostes  nudabit.  Potiemur  praeterea 
cum  pulcherrima  opulentissimaque  urbe,  tum  opportunis- 
sima  portu  egregio,  unde  terra  marique  quae  belli  iisus 
poscunt  suppeditentur.  Quae  cum  magna  ipsi  liabebimus, 
tum  dempserimus  iiostibus  multo  majora.  [8]  Haec  illis 
arx,  hoc  horreum,  aerarium,  armameutarium,  lioc  omnium 
rerum  receptaculum  est;  hue  reclus  ex  Africa  cursus  est; 
haec  una  inter  Pyrenaeum  et  Gades  slatio;  hinc  omni  His- 
paniae  imminet  Africa...  » 

XIJV  [1]  ...  armaverat.  Cum  terra  marique  instrui  oiipu- 
gnationem  videret,  et  ipse  copias  ita  disponit  :  [2]  oppida- 
norum  duo  milia  ab  ea  parte  qua  castra  Romana  erant 
opponit,  quingentis  militibus  arcem  insidit,  quingenlos 
tumulo  urbis  in  orientem  verso  inponit  ;  mullitudinem 
aliani,  quo  clamor,  quo  subi  ta  vocasset  res,  intentam  ad 
omnia  occurrere  Jubet.  [3  ,  Patefacta  deinde  porta  eos  quos 
in  via  ferente  ad  castra  hoslium  inslruxerat  emitlit.  Homa- 
ni,  duce  ipso  praecipicnlf,    parumper  cessere,  ul  projiiores 


[0]  Apparatus   belli,  voy.  xLii,  3;  XLIV  [I]  Armaverat  n  pour  sujet 

instruet,  pupplrez    rr/ms  nccessnriis  ;  Maijo  ([ui   cfrul    oxpiiiué  sans    doute 

hostes   nudabit,  entciiiioz,  coninie  s'il  dans  la  [jailic  de  la  ])hrase  ([ue   les 

y  Si\ii\l  et  (ibhit  us  hofttes  rehns  neressa-  nianusnilî    ne  nous   ont    pas   con- 

riis    nu'labit.    cf.    XXXIIl,    vu,    It    :  servée;  ce  Magou  est  le  Cf»iuuiandanl 

«  Juga  nionliuni  ncbula  (/.  c  nelnila  de  la  garnison  de   Coilhagone  el  ne 

dispuisa)  delexeral  ».  doit  |)ns  èlre  confondu  avec   le    fils 

[71  Unde  déiiend  tVopporluuissima,  d'Haniilkar,  vaiiujueur  des  iScipiuns; 

«   Irrs   piopie   à  ce  que...  "  ;  de  là  le  iiistnii,  i.  o.  apjmrari  ou  institut;    et 

subjonctif  suppeditentur  ;    belli  nsns.  ipse,  lui  aussi,  de  son  coté. 

'"  les  besoins  de  la  guerre  »,  cf.  Ces.  ["2^  Insidit,  «  il  garnit  »;   tutnulo... 

B.  G.,  III,  9,  '?>  :    •<  Ka  quae  ad  usuiu  imponit,  même  emploi  du  dalif    (jue 

navium  pertinent  »;  7wat^  sert  de  com-  XXV,  xxxix,  H  ;  tumulo   urbis,  \'ù\é- 

pléinent  à   habebimus  et  à  dempseri-  vation    de   terrain    sur     laquelle   la 

»/iî<.9;ri/m...,/j<ni...,  «  non  seulement...,  ville  est  bfitie  ;  tumnlus  est   employé 

mais  encore   et  surtout...»:    tnaijna,  au  singulier  collectif  jiour  désigner 

'"  im]»ortants  »    (pour  nous),  apjiosi-  rensemble  descollinc>  sur  les(iuelles 

tion    au     complément    (V habebimus  ;  s'élève  la   ville  (cf.    xlii,  8);  alinm, 

majorn,   apposition    au    complément  i    a.  reliiiuam  \  vocasset,  ?,\\\)']0\\c\\i  i\\\ 

de  dnnpserinti/s.  slvle    indirect;     le     plus-que-i)ai  fa-l 

[SI  Haec,     attraction     ordinaire;  re'mi)lace  le  futur  antérieur  du  style 

armiuiienlariuni,  «  l'arsenal   »  ;  recep-  dil'CCt  ;    ad   omnia    l'\.     e.    ad     cnsus 

tacutum,    «  l'entrepùt  »  ;   stotio.     un  omnes),    est  le  complément   d'intrn- 

Sort,    un    point    d'appui    pour    une  tam;  occurrere,  suppléez  eo. 

otle:  imniinet,   «  menace  »;  Africa,  [3]  In    via,    »  rians  la  rue  »;   'i'^ 

i.  e.  /'(irnus;  la  fin    du    discours    ne  voy.  v,  8:   propiorps..,    suinmitte,.dis, 

nous  est  pas  parvenue;    elle    conte-  même  emploi  «lu  datif  queci-dessDrf, 

nait    sans  doute  uni'   exhortalion   <à  xvi,  S 
l'armée. 


■460  T.   Livi  A. u.c.  54 ij 

subsidiis  iu  certamine  ipso  summittendis  essent.  [4]  Etprimo 
liaud  impares  stelere  acies  ;  subsidia  deinde  idenlidem 
suinmissa  e  castris  non  averterunt  solum  in  fugam  hostes, 
sed  adeo  effusis  institerunt,  ut,  nisi  receptui  cecinisset, 
permixti  fugientibus  inrupturi  fuisse  in  urbem  viderentur. 

5  Trepidatio  vero  non  in  proelio  major  quam  tota  urbe 
fuit.  Multae  stationes  pavore  atque  fugadesertae  sunt,  relie- 
tique  mûri,  cum  qua  cuique  erat  proximum  desiluissent. 

6;  Quod  ubi  egressus  Scipio  in  tumulum,  queni  Mercuri  vo- 
cant,  animadvertit,  multis  partibus  nudala  defensoribus 
moenia  esse,  omnes  e  castris  excitos  ire  ad  oppugnandani 
urbem  et  ferre  scalasjubet.  [7]  Ipse  trium  prae  se  juvenum 
validorum  sentis  oppositis  —  ingens  enim  jam  vis  omnis 
generis  telorum  e  mûris  volabat  —  ad  urbem  succedit,  hor- 
tatur,  imperat  quaé  in  rem  sunt,  18]  quodque  plurumum  ad 
accendendos  militum  animos  intererat,  testis  spectatorque 
virtutis  at<iue  ignaviae  cujusque  adest.  '9]  Itaque  in  vulnera 
ac  tela  ruunt,  neque  illos  mûri  neque  superstantes  armati 
arcere  queunl,  quin  certatim  ascendant.  [10  Et  ab  navibus 
€odem  tempore  ea  quae  mari  adluitur  pars  urbis  oppu- 
gnari  coepta  est.  Ceterum  tuinultusinde  major  quam  vis  ad- 
biberi  poterat.  JljDum  adplicant,  dum  raptim  exponunt 
scalas  militesque,  dum  qua  cuique  proximum  est  in  ter- 
ram  evadere  properant,  ipsa  festinatione  et  certamine  alii 
alios  impediunt. 

XLV.  [1]  Inter  baec  replev»Mat  jam  Poenus  armatis  muros, 
et  vis  magna  ex  ingenti    copia  congesta  tebjrum  suppedita- 


'<]  Stetere,<  derneurèrenl  fermes '•;  vi,  4;    gnae  in  rem  snnl,  «  ce  qui  est 

r^iiuisset    a     pour    sujet     Scipion:  nécessaire  «,  cf.  XXII   m,  2. 

c  est  lui  qui  fil  sonner    la  retraite  ;  [8]  Quod,  etc.,  détermine  ce   qui 

mrupturi   fuisse  viderentur  est  moins  suit    ;    iestis    spectalurque,   «  témoin 

afûvmaLXiî  que  iiirupttiri  fuissent;  Te-  oculaire  >•.    cujusque,   au   masculin, 

marquez  que  si    la   proitosition    ne  complément    des  deux  génitifs   qui 

dé}»fndait   pas  de   ut,  il  y   aurait  :  précédent. 

-Nisi  receptui*  cecinisset...,   mru-  li]  Superstantes,  supjiléez  jwwrjs. 

pissent     in     urbem.    ut    videtur   ":  [10]  Inde,   i.  e.   ah  navibus;   adhi- 

pavore  atque  fugn,  au  lieu  de  paoen-  beri  convient  bien  à  vis,  mais  avec 

tium  fugn.  tumultus  on  attendrait  excitari;  il  y 

;<j]  Quod  résume  ce   qui   précède  a  donc  ici  un  zeugma.  cf.  XXI,  x,  4. 

mais    se    trouve     en    même    ten^its  [11]  Adplicant,  entendez  comme 

expliqué  par  les  mots  nuduta...  essp;  s'il  y  avait  d-im  uautae    nav^s  adpel- 

exrilos  /r*',  i.  e.  txciri  et   ire;    ferre,  lunf;  certamiitc.  cf.  .:;9  :  «  Certatim  ». 

pour  proftrre.  XLV  [1]  Inter    haec,   arcliaisme 

7]  Prae  se,  pour  le  garantir  (des  pour    inierea;  Poenus  {\.  e.  Mduo)-,  le 

Iraits s  scutis  oppositis,  voy.    XXII,  général    carthaginois  ;   suppeditabtit 


[a.    CHR.    210]  LIBER    XXVI  461 

bat.  [2]  Sed  neque  viri  nec  tela  nec  quicquam  aliud  aeque 
quani  moenia  ipsa  sese  defendebant.  Rarae  enim  scalae 
altitudini  aequari  poteraiit,  et  quo  quaeqiie  altiores,  eo 
infirmiores  erant.  [3]  Itaqiie,  cum  summus  quisque  evadere 
non  posset,  subirent  tamen  alii,  onere  ipso  Irangebanliir. 
■Quidam  stantibus  scalis,  cum  altitude  caliginera  oculis  offu- 
disset,  ad  terram  délai i  sunt.  [4]  Et  cum  passim  homines 
scalaeque  ruèrent,  et  ipso  successu  audacia  atque  alacritas 
liostium  crescerel,  signum  receptui  datum  est  ;  [5]  quod 
spem  non  praesentis  modo  ab  tanlo  certamine  ac  labore 
quielis  obsessis,  sed  etiam  in  posterum  dédit,  scalis  et  co- 
rona  capi  urbem  non  posse,  «  opéra  et  diiiicilia  esse  et  lem- 
pus  datura  ad  ferendam  opem  imperatoiibus  suis  ». 

[Q]  Vix  prior  tuinultus  conlicuerat,  cum  Scipio  ab  defessis 
jam  vulneralisque  récentes  integrosque  alios  accipere  scalas 
Jubet  et  vi  majore  adgredi  urbem.  [7]  Ipse,  ut  ei  nuntiatum 
est  aestum  decedere,  quod  per  piscatores  Tarraconenses 
nunc  levibus  cumbis,  nunc,  ubi  eae  sidèrent,  vadis  pervaga- 
tos  stagnum  conpertum  babebat,  facilem  pedibus  ad  muruin 
transitum  daii,  eo  secuin  armatos  qtihigentos  duxit.  l8]  Me- 

(«  était  à   sa  disposition")   a   pour  liis    quietem    habiierant  »  ;    corona,, 

su']el  vis  ma'.na  teluru7n.  s\\\)]}K'Cz  mil itwi ;  l'expression    s'op- 

[•2]  Aeque  quam,  au  Hou  de  aeque  pose  à  o/u.-r,i,(\ui  va  suivre;  diffimlia, 

^'■,  esl  peu  correct;  entendez  comme  sui)pléez  a(^  up/nignaiultini;  imperato- 

s'ily  avait  a^que  moenia  defendebant  7'ifjai  suis  doit  être  rattaché  ;\  lemjnis 

atque    ipsa  moenia,    etc.;    altitudini,  datura  {esse). 

sui)i)lé('Z  moenium.  [»,]  Vix,  au  lieu  de  sed  v!x,  etc.  ;  la 

[3]  Summus  quisque,  chaque  fois  déception  des  assiégés  est  marquée 

qu'un  soldat  était  arrivé  au  sommet  jjIus  fortement  ])ar    l'al)sence    de   la 

d'une  échelle;    evadere,    suppléez  in  conjonction  adversalive. 

murum  (cf.   XXV,  xxiv.   I);  subvent,  [1]  Aestum,  etc.,  cf.  XXIV,   i,  Il  : 

i.  e.  succi'derent  ;  onere,  p;ir   le  i)Oids  «  Aestus  decedit  »;     cumbis   (cf.    gr. 

■des  honnnes  qui  étaient  SU)' l'échelle  ;  xjuCki;),     »  des  canots  »;  ubi...  side- 

siantibus,  pal'  opposition  à  celles  qui  rent,  «chaciue  fois  qu'elles  touchaient 

se     brisaient  ;    caligincm,     etc.,    la  le   fond  »,  même   construction    que 

hauteur  leur  donnait  le  vertige.  ci-dessus,  \xv,  7  ;  pedibus  dépend  de 

l'i]  Ipso  successu,  avec  le   succès  /ran.v//<i»/;,  substantif  verbal  qui  con- 

«roissant  de  leur  défense.  serve  la  construction  du  verbe   dont 

[."']  Quietis  est   le  complément  de  il   dérive;   on   dit   transire   pedibus, 

spein;  obsessis  di'\)ùnd  de  spem  dédit,  «franchir   à    pied»;    eo,   vers   cette 

auquel  se  rattachent  aussi   les   inti-  lagune. 

nilifs  qui  suivent;  /)(  po«^6'7'jiH/ (s. -e.  [8]  Médium,     etc.     (vov.    XXIH, 

ttmpus)   remplace   fuluri    olii   qu'on  xxvii,  Tl  au  lieu  de  meridies ;  ad  id. 

alteurirail,     mais    (|ue    Tite-Live    a  quod....  i.  e.  praelerqufim,quod...;  sua 

voulu  éviter,    pour  ne   pas    donnera  sponte  (\i'-\n^nil  iW  trabebatur  ;    acer... 

prai'sentis...  quietis   un  pemlaul   trop  fcrcbat,  "  le   vent  violent,  qui  s'(''tait 

symétrique:  lapprochez  de  laçons-  levé,    chassait    l'eau   d(^    la    laî,'une 

Iriiclion  7M»>/jAa/;...  celle  de   rfquies-  (inclinatum    sta(/nnm)    dans    le    sens 

cere  ab...  et  cf.  XXI,  xi.  ô  »  :  A  proe-  même  du  reflux  ». 
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dium  ferme  diei  erat,  et,  ad  id  quod  sua  sponte,  cedente  in 
mare  aestu,  trahebatur  aqua,  acer  etiam  septentrio  ortiis 
inclinatumstagniim  eodem  quo  aeslus  ferebat  et  adeo  nuda- 
verat  vada,  ut  alibi  umbilico  tenus  aqua  esset,  alibi  genua 
vix  superaret.[9j  Hoc,  cura  ac  ratione  compertum,in  [trodi- 
giura  ac  deos  vertens  Scipio,  qui  ad  transitum  Romanis 
mare  verterent  et  stagna  auferrent  viasque  ante  numquam 
initas  humano  vestigio  aperirent,  Neptunum  jubebat  ducem 
itineris  sequi  ac  riiedio  stagno  evadere  ad  moenia. 

XLVI.  ^1]  Ab  terra  ingens  labor  succedentibus  erat;nec 
altitudine  tantum  moenium  impediebantur,  sed  quod  e 
turribas  pugnaiutes  ad  ancipites  utrimque  ictus  subjectos 
habebanl  Romanos,  ut  latera  infestiora  subeuntibus  quam 
adversa  corpora  essent.  [2J  At  parte  in  alia  quingentis  et 
per  stagnum  facilis  transitus  et  in  murum  ascensus  inde 
fuit;  nam  neque  opère  emunitus  erat,  ut  ubi  ipsius  loci  ac 
stagni  praesidio  satis  creditum  foret,  nec  ulla  armatorum 
statio  aut  cuslodia  opposita,  intentis  omnibus  ad  opem  eo 
ferendam  und»'  periculum  oslendebatur.  [3]  Ubi  urbem  sine 
certamine  intravere,  pergunt  inde  quanto  maximo  cursu 
poterant  adeamportam  circa  quam  omne  contractum  cer- 
tamen  erat.  ^4  In  quod  adeo  intenti  omnium  non  animi 
solum  fuere,  sed  etiam  oculi  auresque  pugnantium  spectan- 
tiumque    et    adhortantiuiii  pugnantes  [5],  ut  nemo  ante  ab 

[[*]  Hoc,  cest-à-dire  la  possibilité  laisser  entendre    <iue   les   Romains 

de  passer  par  là(R.);  curaac  ratione,  donnaient  l'assaut  entre  deux  tour?, 

«après  un  examen  attentif»;  m /rorf»-  du  liant  des(juelles  les  assiégés  fai- 

gium  ac  deos  vertens,   l'interprétant  «aient  pleuvoir  sur  eux  une  grêle  de 

dans  le   sens    d'un    prodige  venant  traits  de  droite  et  de  gauche;  infes- 

des  dieux;    ad  iransiium,    i.    e.    ad  tiora  esl   pris  au  passif:    «   plus   en 

transeiindum ;     verterent,     au      lieu  danger...  »;  «uôejoi^'ÔMs,  i.  e.    sunce- 

d'averterent.  le  simple  pour    le   com-  dentihus  Romanis. 

posé;  le  subjonctif    signifie    que  la  [2]  Parte  in  alia,  au  lieu  de  lex- 

proposition   relative  cxiirime  la  pen-  pression  commune  alia  in  ^arte;  inde 

sée  de  iScipion;  stayna.  pluriel    poé-  [.e.stayno  evadentibus;opereemunitus, 

tique  ;  vestigio,  expression  poétique  ;  le   mur    n'y  atteignait    pas  la  hau- 

medio  starpio,  ablatif  de   la  question  leur  voulue  (cf.  XXI,  vu,  7);  rtt  ubi, 

qua.  i.   e.  qicippe  ubi;  ac  stagni    est   l'ex- 

XLVI  [r  Ab  terra,  du  côté  de  la  plication  de  loci  ;  foret,  i.  e.   esset, 

terre  ferme  ;    nec  allitudme  tantum...  voy.  xxvi,    11;   statio,   «un    pos^te»; 

«e(Z  çMorf...,  remarquez  l'absence  vou-  aut,    «    ou    pas   même    »  :    custodia, 

lue  de  symétrie  ;  pugnantes,  i.  e.o/jpi-  »  une  sentinelle  »  ;  opposita,  s.-e.  erat; 

dani  ;  ancipites  utriin//ue,  pléonasme,  unde,  i.  e.  a  qua  parte. 

cf.  XXX,  xxxiu,  tô  :  «In  ancipites  ad  [3]  Contractum...   erat,   «s'était 

ict  uni  utrimque  coniciebant  »  ;  subjec-  engagé  ". 

iosac/....  <exi)Osés  à...  >' cf.VlI,xxxiv,  [.ô]  Senserit,  voy.  XXIV,  xl,  13  ; 

5:Tite-Live  veut  vraisemblablement,  habebant,  à  l'imparfait,  pour  signi- 
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tergo  seiiserit  captam  urbem  quam  tela  in  aversos  incide- 
runt  et  utrimque  aiicipitem  hostem  habebant.[6j  Tune,  tur- 
batis  defensoribus  metu,et  moenia  capta,  et  porta  intus 
forisque  pariter  refriiigi  coepta;  et  mox  caedendo  confectis 
ac  distractis,  ne  iter  inpediretur,  foribus,  armati  impetum 
fecerunt.  [7]  Magna  multitudo  et  muros  transcendebat  ,  sed 
ii  passim  ad  caedem  oppidanorum  versi  ;  illa  quae  portam 
ingressa  eratjustaacies  ciim  diicibus,cum  ordinibus  média 
urbe  usque  in  forum  processit.  [8]  Inde  cum  duobus  itineri- 
bus  fugientes  videret  hostes,  alios  ad  tumulum  in  urientem 
versum,  qui  tenebatur  quingentorum  militum  praesidio, 
alios  in  arcem,  in  quam  et  ipse  Mago  cum  omnibus  fere 
armatis  qui  mûris  pulsi  fuerant  refugerat,  partim  copiarurn 
ad  lumulum  expugnandum  mittit,  partim  ipse  ad  arcem 
ducit.  [9]  Et  tumulus  primo  iuipetu  est  captus,  et  Mago,  ar- 
cem conatus  defendere,  cum  omnia  hoslium  plena  videret 
neque  spem  ullam  esse,  se  arcemque  et  praesidium  deilidit. 
[10]  Quoad  dedita  arx  est,  caedes  tota  urbe  passim  l'actae, 
nec  ulli  puberum,  qui  obvius  fuit,  parcebatur  ;  tum,  signo 
dato,  caedibus  finis  factus  ;  ad  praedam  viclores  versi,  quae 
ingens  omnis  generis  fuit. 

XLVII.[1]  Liberorum  capitum  virile  secus  ad  decem  milia 
capta.  Inde,  qui  cives  Novae  Carthaginis  erant,  dimisit, 
urbemque  et  sua  omnia,  quae  reliqua  eis  bellum  fecerat, 
reslituit.  [2]  Opifices  ad  duo  milia  hominum  erant  :  eos 
publicos  fore  populi  Uom.ini  edixitcum  spe  [)ropinqua  iiber- 
tatis  ,  si  ad  ministeria  bflli  cnixr  opcram  navassent.  [.{]  Ce- 


fier  la  situation  qui   résuite  de   lac-  [M)]  Quoad,    «  jusqu'au     uiunictit 

lion  niarcjuée    par  imiderunt;    au-  où...  »  ;  tum,  quand  la  citadelle  .se 

derulo  cuiifeclis,  »  ayant  été  brises  à  fut  rendue. 

coups  de  hache  »;  Ui-iiraciis,  les  dé-  XLVII  [1]  Virile secus,  «  de  sexe 

bris  des  battants  de  la  porte  (foribus)  mâle  »,  aecusalil"  adverbial  ;   reliqua 

ayant  été  déblayés.  fecerat.  i.  e.  re/igueral. 

[7]  Et,  i.  ('.  etiam;  traiiscendebtit,  à  ['l]  Opifices,  vov.  xvi,  8;   publicos, 

l'aide  des   échelles  d'assaut  ;    sed   li,  propriél(''  du    peuple  Koiuain  ;    pro- 

etc,    entendez    :    •  mais  au  lieu  de  piiujua  est  rapi)orté  à  ■s/,!',  au  lieu  de 

comlialtre,    ils...    ..  ;     rum   ordinUni.s,  lôtre    à    libertatix,    cf.    XXI,    V,  f )  ; 

«  en   {5'ardanl    ses    ranj,'s  -   (eu    bitu  ministeria,  cf.  XXII,  xxv,  19;  enixe, 

oi'tlre).  i.  e.  aduidue,  cf.  XXII I,  vu,  9. 

[8]  Videret,  s.-e.  Scijjio;  tumulum,  [3]  Juvenum  est  adjectif;    incnla 

etc.,   «  vers  les   hauteurs    de    lest»  ruui  et   serrurum    sont    des    génitifs 

(cf.   xLiv,    2);  fuerant,   même   cous-  d'apposition     déterminant     cetmvn 

truction    que    ci-dessus,    xxxiii,   4;  multitudinem. 
/Ktr/w«, archaisute  pour  pnrtcm. 
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terani  multitudinem  incolaram  juvenum  ac  validorum  ser- 
vorum  in  classem  ad  siippleinentum  remiguin  dédit  ;  et 
auxerat  navihus  octo  captivis  classem.  4]  Extra  liane  multi- 
tudinem Hispanorum  obsides  erant,  quorum,  perinde  ac  si 
sociorum  liberi  essent,  cura  habita.  [5^  Captus  et  apparatus 
ingens  belli  :  catapullae  raaximae  formae  centuni  viginti, 
minoresducentae  octoginta  una,  [6]  ballistae  majores  viginti 
très,  minores  quiaquaginta  duae,  scorpionum  majorum  mi- 
norumque  et  armorum  telorumque  ingens  numerus,  signa 
militaria  septuaginla  quattuor.  [7]  Et  auri  argentique  relata 
ad  imperatorem  magna  vis  :palerae  aureae  fuerunt  ducentae 
septuaginta  sex,  libras  ferme  omnes  pondo  ;  argenti  infecti 
signatique  decem  et  octo  milia  et  trecenta  pondo,  vasorum 
argenteorum  magnus  numerus  [81  —  baec  omnia  G.  Flaminio 
quaestoriadpensaadnumeralaquesunt — ;triticiquadringenta 
milia  modium,  hordei  ducenta  septuaginta.  [9j  Naves  one- 
rariae  sexacrinta  très  in  portu  expugnatae  captaeque,  quae- 
dam  cum  suis  oneribus,  frumento,  arniis,  aère  praeterea 
i'erroque  et  linteis  et  sparto  et  navalialia  materia  ad  classem 
aediticandam,  [10  ut  minimum  omnium  inter  tantas  opes 
belli  captas  Carthago  ipsa  fuerit. 

XLVIII.  [11  Eu  (lie  Scipio,  C.  Lfielio  cum  sociis  navalibus  urbem 
cust<»dire  jusso,  ipse  in  castra  legiones  reduxit  [2]  fessosque  mi- 
lites omnibus  une  die  belli  operibus,  quippe  qui  et  acie  dimicas- 
sent  et  capienda  urbetantum  laboris  periculiqiie  adissent  et  capta 
cum  iis,  qui  in  arcem  confugerant.  iniquo  eliam  loco  pugnassent, 
curare  corporajussit.  [3J  Postero  die,  militibus  navalibusque  sociis 


:4T  Extra,  i.  e.  ;y/-rt."/é'r.  [ii]  Oneribus,  "  cargaisons  ><; /m- 

[ôj  Apparatus  belli,  voy.  xliii,  U  :  teis^  -  toile  à  voiles.  » 

Johnutf,  <■   calibre  ».             '  [luj  Ut,  i.  e.  ila  ut:  minimum,  «  la 

[7]  Libras      déitend     de     pondo.  chose   la  moins    importante  "  ;  opes 

"  presque   toutes    pesant    une    livre  belli,  i.  e.  appara/um  belli. 

chacune  "•,    sur  cet  accusatif  vny.  XLVllI  [ij    Cum  sociis    navali- 

ci-dessus  xiv.  a  ;  pondo,  «  en  poids  -,  bus,  voy.  xxvm,  9. 

voy.  XXXVI,  .V6:  infecti,  «  brut  »  ;  •"!(-  [ijUno  die  joue  par  rapport  à  o;jc- 

gnàti.  «  monnayé  *  ;   trecenta  pondo,  ribus  le  rôle  d'un  qualificatif  :  "  par 

«  trois  cents    livres    *,   pondo    étant  ces  travaux  qui  s'étaient  tous  trouvés 

■considéré  comme  un    pluriel  neutre  réunis    en   un   seul   jour  »  (comme 

indéclinable  signifiant  «  livres  ».  l'explique  ce  qui  suit)  ;   capta    sup- 

[s]  Haec,   etc..    «  toutes   ces  ma-  pléez    urbe,   qui    est  exprimé    avec 

tièrcs   précieuses  »,  adpensa  adnume-  capienda;  curare  corpora,   voy.   XXI, 

rataque  sunt,  «  on  les  remit  au  ques-  xxxi,  1. 

teur    après   les    avoir    comptées    et  [H]  Grates,  «  actions  de   grâces  »  ; 

pesées  »;  modium,   forme  archaïque  7-e/j;i^Me?'e/Mr,  ex;igéiation  manifeste; 

consacrée,  au  lieu  de  modiorum.  superessent,  voy.  XXVII,  x,  4. 
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.CJavoca1is,i)rimuMi  dis  iminortalibus  laudes  gratesque  egil,  qui  se 
non  urbis  solum  opulentissimae  omnium  in  Hispania  uno  die 
compotem  fecissent,  sed  auteeo  congessissent  omnis  Africaealque 
Hispaniae  opes,  ut  neqiie  hostibus  quicquam  relinquerelur  et  sibi 
ac  suis  omnia  superessent.  [4]  Militum  deinde  virlutem  conlau- 
davit,  quod  eos  non  eruptio  hoslium,  non  altitudo  moenium,  non 
inexplorata  stagni  vada,  non  castellum  in  alto  tumulo  situm,  non 
munitissima  arx  deterruisset,  quo  minus  transcendèrent  omnia 
peiTumperentque.  [5J  «  Itaque,quamquam  omnibus  omnia  debei'et, 
praeeipuum  muralis  coronae  deeus  ejus  esse,  qui  primus  murum 
ascendisset  ;  profileretur,  qui  se  dignum  eoduceret  dono.»[6J  Duo 
professi  sunt,  Q.Tiberilius,  centurio  legionis  (juartae,  et  Sex.  Digi- 
tius,  socius  navalis  Nec  ipsi  tam  inter  se  acriter  contendebant, 
qnam  studia  excitaverant  uterque  sui  corporis  hominum.  [7]  Sociis 
C.  Laelius  praefeclus  classis,  legionariis  M.  Sempronius  Tuditanus 
aderat.  [8]  Ea  contentio  cum  prope  seditionem  veniret,  Scipio  Ires 
recuperatores  cum  se  daturuin  i»romintiasset,  qui,  cognita  causa 
testibusque  audilis,  judicai-ent  ulei'  prior  in  oi)pidum  transcendis- 
set,  [9J  G.  Laelio  et  M.  Scmpronio,  advocatis  partis  ulriusque, 
P.  Gonielium  C^andinnin  de  medio  adjecit  eosque  très  recupera- 
tores considère  et  causam  coguoscere  jussit.  [lOJ  Cum  res  eo  ma- 
jore ageretur  certainine,  fpiod  amoli  tantae  digaitatis  non  tam 
advocali  quam  modéra  tores  studiorum  luerant,  C.  Laelius,  relicto 
consilio,  ad  tribunal  ad  Scipionem  accedit  [11]  eumque  docct  rem 
sine  modo  ac  niodestia  agi,  ac  prope  esse,  ut  manus  inter  se  coUr 
ferant  :  «  ceterum  etiam  si  vis  absit,  nihilo  minus  delestabili 
€\('m|»lo  rem  agi,  quii)pe  ubi  fraude  ac  perjurio  decus  petatur 
virlutis;  [12]    slare    hinc    icgionarios  miJitiS,  hinc    classicos,  pcr 


['i]  Castellum,  v(n .    xlvi,  S  ;    de-  turrs  .studinnnu,   chargés  niaiutenaiit 

terniisseJ,   aubjonclil'  du    st\lc  iudi-  de  trancher  le  dilïerend,  ils  ne  pou- 

recl.  "  vaionl  plus,  comme   ils  l'avaient  fait 

[."»]  Praeeipuum,  i.e.  (.'.c/re/y/uw/.  jusqualors,     intervenir    aupi'és    de 

[(il  Nec  Ipsi,  i.  e.    et    non   liun  ijixi  leurs  hommes    pour   contenir    leurs 

inter  se  ;   studia  excitaverant   se  rap-  passions  ;  consilio,  la  conunission  où 

porte  à  ce  qui  suit.  il    siégeait  avec  les  deux  autres  ar- 

[7]  Aderat,  «  appuyait,  soutenait",  hilres. 

[S]    Recuperatores,  juges  ciiargi's         11]   4***^  modo     ac    modestla,^ 

•de   ti'anchei'  les   dit'tV'rends   entre  ci-  «  sans  mudeiation  et  sans  pudeur  »  ; 

toycns  et    étrangers.  ronfeittiil,  i.  e.  r.unserant  :   nihilo  nii- 

['.•j   De   medio,  cest-à-dire  eu    de-  /u/.?,  au  lieu  de  ^/'/ten,  plus  ordinaire 

hors  des  deux    partis    en   présence  ;  en  pareil  cas. 

cof/nusrere  jii.ssii,  û\\  d'un  hexamètre        [VV  Stare  hinc,  voy     XXIV,  xlv, 

■daclyli(|ue,    voy.  XXIV,  xvi,  l'J.  ?.  ;  o//,slriii(/trf   /irjjuri'o    -<    à  compro- 

I  Ki]  Amoti  fUerarit  (voy.  xlvi,  H),  mettre  par  leur  parjure...  »  ;  suvm... 

«  ils  avaient  été  enlevés  chacun   au  caimt,  «  leur  i)ropre  personne  »  ;  sa- 

J>;irli  (pi'ils  représentaient  »  ;  tantue  cramenti   reliyioiiem,    «    le  caractère 

dii/nilniis,  génitif  de  (jualité  délei  mi-  sacré  du  serment  militaiie  »  ;  l.éliiis. 

nant  le  sujet  â'itmoli  fueranl  ;  modéra-  (jui  ferait  peut-être  bon  marché  d'une 
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omnes  deos  paratos  jurare  magis  quae  veliiit,  quam  quae  sciant 
vera  esse,  et  obstringere  perjurio  non  se  solum  simmque  caput, 
sed  signa  militaria  et  aquilas  sacramentique  religionem.  [13j  Haec 
se  ad  eum  de  sententia  P.  Cornelii  et  M.  Sempronii  déferre.  »  Sci- 
pio,  coulaudato  Laelio,ad  contionem  advocavit  pronuntiavitque  se 
satis  compertum  habere  Q.  Tiberilium  et  Sex.  Digitiuni  pariter  in 
murum  escendisse.  seque  eos  ambos  virlutis  causa  coronis  mura- 
libus  donare.  [1  i]  Tumreliquos,  pront  cajusque  meritum  virtusque 
erat,  donavit;  ante  omnes  C.Laelium.  praelectiim  classis,  et  omni 
génère  laudis  sibimet  ipse  aequavit  et  corona  aurea  ac  triginta 
bubusdonavil. 

XLIX.  [Ij  Tum  obsides  civitatium  Hispaniae  vocari  jussit;  quo- 
rum quantus  numerus  fuerit  piget  scribere,  quippe  cum  alibi  Ire- 
centos  ferme,  alibi  tria  milia  septingentos  vigmti  quattuor  fuisse 
inveniam.  [2j  Aeque  et  alia  inter  auctores  discrepant.  Praesidium 
Punicum  alius  decem,  alius  septem,  alius  haud  plus  quam  duum 
milium  fuisse  scribit.  Capta  alibi  decem  milia  capilum,  alibi  supra 
quinqueet  viginti  invenio.  [3]  Scorpiones  majores  minoresque  ad 
sexaginta  captos  scripserim,  si  auctorem  Graecum  sequar  Sile- 
num;  si  Valerium  Antiatem.  majorum  scorpionum  sex  milia, 
minorum  decem  et  tria  milia  :  adeo  nullus  menliendi  modus  est  ! 
[4J  Ne  de  ducibus  quidem  convenit.  Plerique  Laelium  prae- 
fuisse  classi,  suut  qui  M.  Junium  Silauum  dicant;  [o]  Arinen  prae- 
fuisse  Punico  praesidio  deditumque  Itomanis  Antias  Valerius, 
Magoneui  alii  scriptores  tradunt  [6]  Non  de  numéro  navium  cap- 
tarum,  non  de  pondère  auri  atque  argenti  et  redactae  pecuniae 
convenit.  Si  aliquis  adsentiri  necesse  est,  média  simillima  veris 
sunt.  [1\  Ceterum,  A'ocatis  obsidibus,  primum  universos  bonum 
animum  habere  jussit  :  [8]  «  venisse  enim  eos  in  populi  Romani 
potestatem,qui  beneficio  quam  metu  obligare  hominesmalit  exte- 


faute  individuelle, ne  peut  envisa^'er  le   tour   est  correct,   la  su[»positioii 

sans    crainte    les     conséquences    de  pouvant  être  rajtportée  à  l'avenir  : 

parjures  qui    attireraient   sur  toute  -  s'il  marrivait  d'accepter  le   chiffre 

l'arniee   et    sur    l'Etat  la  colère  di-  donné   par    ïSilenus   »  ;   scorpionum, 

vine.  voy.  notre  édition  de  César,  pi.  IV  ; 

_l;^]  Advocavit,  suppléez  milites  et  me'ntietidi,  etc..   voy.   XXXIII,  x,  8  : 

socio.s  ;  pour  paiHter,  i.  e.  sinml,  voy.  «  Si  "Valerio  quis  credat  oninium  re- 

XXII,  IV.  (i.                                       ■"  rum  inniodice    numeruni  angenti..., 

[14]  Sibimet  ipse,   voy.  XXI"\',  v,  ibi  niodestius  uiendacium  est  ». 

10.  y  Convenit,  supjiléez  inler  aucto- 

XLIX  [i    Quippe  cum,  voy.  xxxix,  res  ;  plfrique,  s.-e.  (linint. 

9.  [.')]    Antias   "Valerius,  au   lieu  de 

[2]  Discrepant,  etc.  ,  on  attendrait  Valenns  Antias. 

plutôt  le  tour  impersonnel:"  de  aliis  r(,"  Redactae,   suppléez    in   aem- 

rebus  inler  auctores  discrepat  »    fcf.  riùm  ;  aliquis,  voy.  xv,  :^   (cf.  XX1"V, 

XXV,  xxviii,  3i.  VIII.  l.'i). 

[6'  Scripserim,  etc.,  cf  VI.  xl,  .3  :  [7]  Ceterum,  "  quoi  qu'il  en  «oit  »  ; 

«  Nêque  novuni...  sit,  si...  audiain  »;  jussit.  s.-e.  Scîpio. 
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rasque  geiites  fide  ac  societate  juiictas  habere  quam  tristi  subjec- 
tas  servitio  ».  [9]  Deinde,  acceptis  iiomiiiibus  civitalium,  recensuit 
captivos,  qaot  cujusque  populi  essent,  et  nuntios  domiim  misit, 
ut  ad  suos  quisque  recipiendos  veniret.  [10]  Si  quaruin  forte  civi- 
tatiiim  legati  aderant,  eis  praesentibus  suos  restituit  ;  celerorum 
cui-aiu  bénigne  tuendorum    G.  Flaminio  quaestori  attribiiit. 

[Itj  Interhaece  média  turba  obsidiun  mulier  magno  natu,  Mando- 
ni  uxor,qui  frater  Indibilis  Ilergetum  reguli  erat,flens  ad  pedes  impe- 
ratoris  procubuit  obtestarique  coepit,  ut  curani  cultumque  femi- 
naruin  impensius  custodibus  commendaret.  [12]  Gum  Scipio  nihil 
deluturum  iis  profecto  diceret,  tum  rursus  mulier  :  «  Haud  magai 
ista  facimus  »,  inquit;  «  quid  enim  huic  fortunae  non  salis  est? 
alia  me  cura  aetatem  barum  intuentem  —  nam  ipsa  jam  extra 
periculum  injuriae  muliebris  sum  —  slimulat  ».  [13]  Et  aetate 
el  forma  floreutes  circa  eam  Indibilis  iliiae  erant  aliae([ue  nobili- 
tate  pari,  quae  omnes  eam  pro parente  colebant.  [14]  Tum  Scipio: 
«  Meae  populiciue  Romani  discipliiiae  causa  lacerern  »,  inquit,  «  ne 
quid  quod  sanctum  usquam  esset  apud  nos  violaretur  ;  [15]  nunc 
ut  id  curem  inpensius  vestraquoque  virtus  dignitasque  facit.  quae 
ne  in  malis  quidem  oblitae  decoris  matronalis  csti.<.  »  [16]  Spec- 
tatae  deinde  integritatis  viro  tradidit  eas,  tuerique  baud  secus  ve- 
recunde  ac  modeste  quam  bospitum  conjngos  ac  maires  jussit. 

[I]  L.  Captiva  deinde  a  mililibus  adducilurad  eumadulta  virgo 
adeoeximia  forma,  ut,  quacunniue  incedebîit,  converteret  onmium 
oculos.  [2]  Scipio,  percunctatus  {latrium  parenlesque.  inter  cetera 
accepit  desponsam  eam  principi  CeltJJ}eroram  ;  adulescenti  Allu- 
cio  nomen  erat.  [3]  Extemplo  igifur  parenfibus  sponsoque  ab 
domo  accitis,  eu  m   intérim  audirct  deperire  eum   sixtnsac  a  more, 

['.)]  Domum,  i.  e.  in  pa/riV/m  ;  rcfju-  tés  ilont  tu  [taries  «  ;    /tuir  furiunae 

lièreiiieiit  il  faudrait  douios,  puis([ue  «  à  la  condiliuii.  (jui  est    la  nolro  >-  ; 

les  otages  appartiennent  à  des  ]»ays  niulit-hns,  »  quon  peut    faire  à    une 

différents.  feniiue  «  ;  rafljt'ctif,au  lieu  ilu  géni- 

[lUj  Aderant,"  se  trouvaient  là  "(à  tif  de  l'dlijet,    cf.  XXIV,  iv,2  :  «  «ub 

Carthaséne).  dinuinalu  pncri/i  ». 

[II]  Inter  haec,  voy.  xlv,  1  ;  Mnn-  [\:\]  Filiae,  etc., les  filles  d'Indihilis 
doni,  VOY.  XXII,  XXI,  ;i  ;  reguli,  étaient  les  nièces  de  l'épouse  de  Man- 
«  petit  prince  »  (chef  de  tribu)  ;  cul-  donius  ;  pro  jiareuli-,  «  connue  une 
tiu»,    le     fait     d'avoir     des    égards  uière  ". 

Vonv...  [i't]  Facerem,  «    je    l'aniais  fait - 

[1-,*]  Defaturum,  etc.,   Scipion  (jui  (même  si  vous   ne  me  laviez  pas  de- 

n  a  i)Hs  compris  ce  qu'on  lui  denian-  mandé). 

dail,    répond  qu'on    ne  les   laissera  [i:,]  Matronalis  ne  se  trouve   pas 

manquer  de    rien  sans    aucun  doute  en  prose  avant  Tile-Live. 

ipro/ecin)   ;   rur..îis,    la     femme     de  ■  l(i]  Spectatae,  «  é[tronvée  >.. 

Maiidoninsest   obligée  de  reprendre  L    I]  Converteret,  suppléez  ///  nr. 

la  parole  et  de  faire  entendre, claire-  [;{]  Deperire...  amoro,  expression 

nient  cette  fois,  cpie  les    cai)tives  de-  )ioéti(iue;  ucruniiturr  .smnonc,  -.  avec 

man.lent   en    grâce    (lu'on     respecte  ties  paroles  plus  étudiées, 
leurs  personnes;  isla,»  les  coniinodi- 
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ubi  priiniim  veuit,  accuratiore  eum  sermone  qnam  parentes  adlo- 
quilur  :  [4]  «  Juvenis  »,  inquit,  «  juvenem  appelle,  quo  minorsit 
intev  nos  hiijns  sermonis  verecundia.  Ego,  cnm  sponsa  tua  capta 
a  militibus  nostris  ad  me  dncta  esset  audiremque  tibi  eani  cordi 
esse  et  forma  faceret  fidem,  [o]  quia  ipse,  si  frui  liceret  ludo  aela- 
tis,  praesertim  in  recto  et  lecritimo  amore,  et  non  res  publica  ani- 
mum  nostrum  occupasset.  veniam  mitii  dari  sponsa  m  impensius 
amanti  vellem,  tuo,  cujus  possum,  amori  faveo.  [6]  Fuit  sponsa 
tua  apud  me  eadem  qua  apud  soceros  tuos  parentesque  suos  ve- 
recundia;  servata  tibi  est,  ut  inviolatum  et  dignum  me  teque  dari 
tibi  donum  posset.  ["]  Hanc  mercedem  unam  pro  eo  munere 
paciscor  :  amicus  populo  Romano  sis  et.  si  me  virum  bonum  cre- 
dis  esse,  qualis  patrem  patruumque  meum  jam  ante  hae  gentes- 
norant,  scias  mulfos  nostri  siinibs  in  civitate  Romana  esse  nec 
ullum  in  terris  hodie  populum  dici  posse,  [8]  quem  minus  tibi 
host-em  tuisque  esse  velis  aut  amicum  oialis.  »  ^9]  Cum  adules- 
cens  simul  pudore  et  gaudio  perfusus,  dextram  Scipionis  tenens, 
deos  omnes  invocaret,  ad  gratiam  illi  pro  se  referendam,  quoniam 
sibi  nequaquam  satis  facultatis  pro  suo  animo  atque  illius  erga  se- 
nierito  esset,  parentes  inde  cognatique  virginis  appeiiati  ;  [10]  qui, 
quoniam  gratis  sibi  redderetur  virgo,  ad  quam  redimendam  satis 
magnum  attulissent  auri  pondus,  [11]  orare  Scipionem  ut  id  ab  se 
donum  acciperet  coeperunt.  haud  minorem  ejus  rei  apud  se  gra- 
tiam    futuram  esse  adfirmantes    qnam  reddilae  iaviolatae    foret 


r4]  Verecundia,  «  forme  céiémo- 
nièuse  »  :  ^cipiuii  parlera  ù  Allucius 
connue  à  un  compagnon  de  son  âge, 
sans  s'astreindre  a  observer  les 
formes  qu'exigerait  une  audience  of- 
ficielle ;  c«»),elc.,  remarquez  que  les 
idées  sont  rangées  dans  l'ordre  même 
où  se  sont  produits  les  faits  qu  elles 
supposent;  forma  faceret  fidem,  «  sa 
beauté  donnait  créance  (à  ce  qu'on 
disait  de  ton  amour  pour  elle)  ». 

'51  Ludo  aetatis,  voy.  H  or.,  C, 
Ili,''l'2,  1  :  ■•  Neque  amori  dare  lu- 
dum  »  :  praesertim  in  recto,  elc  ,  i.  e. 
prnetertim  si  vertus  amor..  esset  ; 
amanti,  i.  e.  si  amnre  vellem  ou  si 
amarem  ;  fnrpo,  et  non  favi  que  fait 
attendre  la  forme  donnée  dans  la 
phraso  aux  jtropositions  précédentes; 
mais  si  Tite-Live,  n'a  pas  écrit  "  tuo 
cujus  poteraui  amori  favi  >..  c'est 
qu'il  veut  exi)ressément  indiquer  que 
les  bonnes  dispositions  de  Scii)ion  de- 
meurent ;  cujits  a  pour  antécédent 
ridée  du  i»ronom  personnel  tui  con- 
tenue dans  lao. 


[<)]  Soceros  tuos,  »  les  beaux  i*a- 
rents  -  ;  parentes  suos,  son  père  et  sa 
mère  :  la  même  idée  est  répétée  deux 
fois  ;  verecundia,  «  respect  ». 

[T;  Hanc, f te.  «  la  nicompense  que 
voici  "  ;  populo  liomano,  au  datif, 
cf.  xxxvni,  ()  ;  sis.  .  scios,  au  lieu  de- 
l'impératif,  connue  dan.*  la  langue 
de  la  conversation. 

r;i]  Pudore  se  rapporte  à  ce  qui  a 
été  dit  ci-dessus,  Jj  4  ;  ad  gratiam, 
etc.,  i.  e.  ut  gratiam...  referi'VMt  ; 
pro  se,  «  à  sa  place  »  (car  le  bienfait 
de  Scipion  est  si  grand  qu'il  se  sent 
impuissant  à  lui  en  témoigner  di- 
gnement sa  reconnaissance)  ;  quo- 
niam... esset,  c'est  la  jtensée  d'Al- 
lucius  ;  de  là  le  subjonctif  du  style 
indirect;  inde,  voyez  ci-dessus,  XXIJ, 

XXX.  1. 

[Kl]  Redderetur,  au  subjonctif,. 
])arcê  que  ce  sont  les  paroles  des  pa- 
rents de  la  jeune  fille  rapportées  au 
.style  indirect. 

[Il  :  Inviolatae  se  rappoite  à  red- 
ditne. 
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virginis.  [12]  Scipio,  quaiido  tanto  opère  pelèrent  accepluruui  se 
pollicitus,  poni  aiite  pedes  jussit,  vocatoque  ad  se  Allucio  :  «  Super 
dotera  »,  inquit,  «  quam  acceptiirus  a  socero  es,  haec  til)i  a  me 
dotalia  doua  accèdent»  aurumque  toUere  ac  sibi  habere  jussit.  [131 
His  laetus  donis  honoribusqae  dimissus  domum,  implevit  popu- 
lares  laudibus  meritis  Scipionis  :  «  venisse  dis  siniillimunr  jiive- 
nem,  vincentem  omnia  cum  armis  tumbenignitate  ac  benellciis.  » 
[14]  Itaque,  dilectu  clientium  babito.  cum  delectis  mille  et  .(;ua- 
dringentis  equitibus  intra  paucos  dies  ad  Scipionem  reverlit. 

Ll.  [IJ  Scipio  retenlum  secum  Laelium  duni  caplivos  obsidesuuc 
et  praedam  ex  consilio  ejus  disponeret,  satis  onmibus  composilis, 
[2]  data  quinqueremi  e  caplivis  a/que  Magone  et  quindecim  fer<' 
senaloribus  qui  siniul  cum  eo  capti  erant  in  navem  inpositis, 
nuntium  A-ictoriae  Roniam  miltit.  [3]  Ipse  paucos  dies  quibus 
morari  Garthagine  statuerat  exercendis  navalibus  pedeslribrsquc 
copiis  absumpsit,  [4]  Primo  die  legiones  in  armis  qualtuor  milium 
spatio  decurrerunt;  secundo  die  arma  curare  et  tergere  antc  ten- 
toria  jussi  ;  tertio  die  rudibus  inter  se  in  modurn  justae  laignao 
concurrerunt  praepilatisque  missilibus  jaculati  sunt;  quarlo  die 
quies  data;  quinto  iterum  in  armis  decursum  est  [o]  Hune  ordi- 
nem  laboris  quietisque,  ([uoad  Cartbagine  morati  sunt,  servarunL 
[6]  Remigium  classicique  milites  tranquillo  in  allum  evectiaglli- 
tatem  navitmi  simulacris  navalis  pugnae  ex[teriebantur.  [7]  Ilaec 
extra  urbem  terra  marique  corpora  simul  aniniosque  ad  be'luni 
acuebant;  iirbs  ipsa  strepebal  apparatu  bi^lli,  fal)ris  omniimi  g.MK-. 
rum  in  pub  lica  officina  inclusis.  [8]  Lux  cuncta  i)ari  cura  ob  l)at  : 
nunc  in  classe  ac  navali  erat,  nuiic  cum  legionibus  decurr.  bat. 
nunc  operibus  aspicieiidis  tempus  dabat,  ([iiaeque  in  olfirinis 
quaeque  in  armamentario  ac  navalibus  fabrornm  mulliludo  plu 
rima  in  singulos  dies  certamine  ingenli  faciebat.  [9]  His  ita  inco- 
hatis,  refectisque,  qua  quassata  erant  inuri.disp(tsitis(|ue  inaerodiis 
ad  cuslodiam  nrbis,  TarracMnem  «'st  profcclns.  [lOJ  a   miiltis  Icga 


iVl   Super,!,  c.  piaeln\  valent  les  yjadiatoiirs  jxiur  s'excrc. m  ;, 

[l.i    Honoribus,    l'accueil   si   flat-  pruepildiis,  ■■  mouolKHés  ». 
leur  (lui  lui  avait  cti';  fait  (U.  .  [fi]   Remigium,     voy.     xxxix.  7  ; 

U  :  I ,  Disponeret,  etc.,  voy.  xliv,  tnimiuiliu,  \n\.  \Xl\','vui,  13. 
'  2  ;  le  SLibjtjiiciit'  après   duin    cxpriiue       [7]  Haec,  ■<  "ces  exercices  »  ;  falul.s, 

-  que  c'est  à  desscia   que   .Scipimi   ro-  cf.    xlvii.   2    ;    in   iiubliia     offirhin, 

tient    Lijlius  :   car    il   a    besjin    île  -  tlans  les  ateliers  de  1',  lat  »  (sin^Mi- 

!'••  liei- collectif  . 

Captivis,    voy.   xi.vn,  3  ;   inm-       ,H]  Quaeque...  quaeçtue,  cnusliT.c- 

.  i.    c.  LdiUnm.  tion  inconnue    à    l'/'iio  |ue  classique 

Quious,    "  iieuilant    lesquels...  yAnu- l'i  tium'...  rt  ,fu,te... 
;i' enijjloi  iri'éj^ulier   de   rablnlif        l--1".  Q^^a, «  dans  le.-<»>udroilsoi'i..  ■  ; 

i  i-dessus,  IX,  2.  iholinus.  »  pendant    le  trajet  "  ;  <"// 

Decurrerunt,"  luann'Uvn'Te.nt -■  In.s,  au  lieu  de  ri...  dnitus  ^st,  niéiiH' 

W\ ,  \\\\,  \i);  mil  Unis,   s  )rtu  de  emploi   ilu    iKirlicipe    passé    que   ci 

Is   (connue   ceux    dont    se   ser-  dessus,  xxvi,  '.). 


I 


470  T.  Livi  i.v.u.c.  544] 

tionibus  protinus  in  via  aditus,  quas  partim  dato  responso  ex  iti- 
nere  diiiiisit,  partim  distulit  Tarraconem,  quo  omnibus  novis 
veteribiisque  sociis  edixerat  conventum.  Et  cuncti  fere  qui  cis 
Hiberum  incolunt  pupuli.  multi  etiam  ulterioris  provinciae  cor- 
venerunt. 

[11]  Cai'thaginiensium  duces  primo  ex  industria  famam  captae 
Carthaginis  conpresserunt  ;  deinde,  ut  clarior  res  erat  quam  ut 
tegi  ac  dissimulari  posset,  elevabant  verbis  :  [12]  «  necopinato 
cïdventu  ac  prope  furto  unius  diei  urbem  unam  Hispaniae  inter- 
ceptam,  cujus  rei  tam  parvae  praemio  elatum  insolentem  juve- 
nem  inmodico  gaudio  speciem  magnae  victoriae  imposuisse;  [13] 
at,  ubi  adpropinquare  très  duces,  très  victores  hustium  exercitus 
audisset,  oc.cursuram  ei  extemplo  domesticorum  funerum  memo- 
riam.  »  [14]  Haec  in  vulgus  jactabant,  haudquaquam  ipsi  ignari 
quantum  sibi  ad  omnia  virium  Carthagine  amissa  decessisset. 


M      Compressenint,    cf.     x,    8:  succès)   consistant    en    si  peu     de 

!'_■>' i-'tl'tut.  cf.  xwii.  S.  chose  »,  c'est-à-dire  «un  succès  insi- 

[l.'' Furto,  voy.   xxxix,    II  ;   rei...  gnifiant  ». 

purvie  praeniio,'  «    un   avantage  ;un  '14"  Ad  omnia.  ■<  à  tous  égards  ». 
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Cn.  Fulviiis  proconsul  cuiii  oxercilii  ah  Hannibale  ad  Ilerdoneam 
caesus  est.  Meliore  eveiitu  ab  Claudio  AJarcello  (Mtnsule  ad  versus 
•eundem  ad  Xuuiislroneni  [lugnaluin  est.  Inde  Ilaunihal  nocte 
recessit  :  Marcellus  insecutus  est  et  subinde  cedenteni  pressit, 
■donec  condigeret.  Priore  pugua  Ilannihal  superior,  Marcellus  se- 
quenti.  Fabius  Maximus  consul  pater  Tarentiuos  per  proditioneiu 
recei)it.  Glaudius  Marcellus, T.  (luintius  Grispinus  consules,  specu- 
landi  causa  jiFOgressi  e  castris.  insidiis  ab  Hannibale  circuniveuti 
sunt.  Marcellus  occisus,  Grispinus  lugit.  Luslrum  a  censoribus 
conditum  est,  censa  sunt  civiuui  capita  centuin  triginta  scpteni 
milia  centuin  «jcto:  ex  <{uo  numéro  a})paruil  quantiau  bomiuuiu 
tôt  proeliorum  adversa  fortuna  pi>pul(»  Romane  abstulisset.  In 
Hispania  ad  Baeculam  Scipio  cnm  Hasdrubale  et  Ilaïuilcare  con- 
tlixit  et  vicit.  Inter  alia  captuui  regaleui  puerum  exiniiae  foruiae 
ad  avunculuin  Masinissaui  cuui  donis  diniisit.  llasdrubal,  qui  cum 
exercitu  novo  Alpes  tratisceudei-at,  ut  se  llannil)ali  conjungeret, 
cum  milibus  hominum  ([uinijuaLrinta  sex  caesus  est,  capta  quin(pie 
milia  trecenti,M.  Livi  consulis  ductu,  sed  non  minore  opéra  Claudi 
Neronis  consulis,  (pii,  cum  llanuibali  oppositus  esset,  relictis 
castris  ita  ut  hostem  falleret,  cum  electa  manu  profectus  Hasdni- 
balera  circumveiierat.  Ues  practerea  a  P.  Scipione  in  Hispania  et 
a  P.  Sulpicio  praelore  adversus  Philippum  et  Acliaeos  gestas  con- 
tinel. 


1.  [IJ  Hic  status  rcrum  in  Hispania  erat.  In  Ilalia  consul  Mar- 
cellus, Salapia  per  proditionem  rccepta,  Marmoreas  et  Melct>  de 
Samnilibus  vi  cepit.  [2|  Ad  tria  milia  militum  ibi  Hannibalis,  quae 
praesidii  causa  relicta  erant,  op})ressa.  Praetia  — et  ali({iiauliim 
«jus  fuit  —  militi  roncessa.  Tritici  ffuoipie  ducenta  quadraginta 
milia  modium  et  centum    deceui    milia    Imrdri   inventa,  [.'ij  Gele- 


I-III.  Opt'-rafions  contre  IJanni/ial:  fornif-  consacrée  pour  modionim. 
.surrèft  et  re'^ers.  [:^]  Cetenim,  vov.    ci-fles.siis,  X.\I, 

1      -'    Aliquantun,    ■<     iin<'    assez  u,  (i  ;  i'Ac.  ;  proml',  ciu  Mcu  iU' jmicul 

graiulf   quriiiiiit'   »  (cf.   XXV,  xxxv,  nh.  couune    très  souvent  chez  Tite 

7  ;  ft(M  :  niodiiun,   génitif  archaïque,  Livo. 
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rum  nequaquaru  inde  tantum  gaudiuiu  fuit,  quanta  clades  intra 
paucos  dies  accepta  est  haudprocul  Herdonea  urbe.  [4]  Castra  ibi 
Cn.  P'ulvius  proconsul  babebat  spe  recipiundae  Herduneae,  quae 
post  Cannensem  cladeni  ab  Romanis  defecerat,  nec  locosatis  tuto 
posita  nec  praesidiis  firmata.  [:.]  Neglegentiam  insilam  ingenio 
ducis  augebat  spes  ea,  quod  labare  iis  adveisus  Poenuni  lîdem 
senserat.  postquam,  Salapia  amissa,  excessisse  iis  locis  in  Brut- 
tiosllannibalemauditum  est  [6]  Ea  oninia  ab  Herdonea  per  oc- 
cultos  nuntios  delata  Hannibali  simul  curam  sociae  retinendae 
urbis  et  spem  fecere  incautum  hosteni  adgrediendi.  Exercitu  expe- 
dito,  ita  ut  famam  prope  praeveniret.  magnis  itineribus  ad  Her- 
doneam  contendit  et,  quo  plus  terrons  hosti  obiceret,  acie  in- 
strucia  accessit.  [1]  Par  audacia  Komanus,  consilio  et  viribus 
impar,  copiis  raptiui  eductis  conflixit.  (Juinla  legio  et  sinistra  ala 
acriter  pugnam  inierunt.  [8]  Ceterum  Hannibal,signo  equitibus 
dato  ut,  cum  pédestres  acies  occupassent  jinaesenti  certauiine 
oculos  aniniusque,  circumvecti  pars  castra  hostium  pars  terga 
pugna/n  spec/«ntiuni  invaderent.  ipse  Cn.  Fulvi  similitudinem 
nominis.  [9]  quia  Cn  Fulvium  praetorem  biennio  ante  in  isdeni 
devicerat  locis.  increpans,  sirailem  eventuni  pugnae  fore  adfirma- 
bat.  [10]  Neque  ea  spes  vana  fuit  :  nam,  cum  comminus  acie  et 
peditum  certamine  multi  cecidissent  Romanorum,  starent  tamen 
ordines  signaque.  [11]  equestris  tuniultus  a  tergo,  simul  a  cas- 
tris  clamor  hostilis  auditus  sextam  ante  legionem.quae.  in  secunda 
acie  posita.  prior  ab  Xumidis  turbata  est,  quintam  deinde  atque 
eos  qui  ad  prima  signa  erant  avertit.  [12]  Pars  in  fugain  elTusi. 
pars  in  medio  caesi.  nbi  et  ipse  Cn.  Fulvius  cum  undecim  Iribu- 
nis  militnm  cecidit.  [13]  Romanorum  socioi-umque  quot  caesa  in 
eo  proelio  milia  sint,  quis  pro  certo  adfirmet,  cum    alibi  tredecim 


,4"  Posita    se    rapporte   à  cfistra.  [8]  Ceterum,    rnêiiie   emploi    (lue 

[ir lis,"  aux  habitants  d'Herdonea  »:  ^  H;    occupassent    leniplace    le  futiii- 

le  pluriel  s'explique  par  une  syllepse  antérieur   du   style    direct    ;  pars... 

1res  naturelle  :   qunnt  au  datif  il  est  pars...   apposition  partitive  au  sujet 

possessif  :    entendez   comme    s  il    y  d'inoaUerent)  équivaut  à  alii...  a/ii... 

avait  fiilem  t/uœ  iis  fuerat...  ;  adrer-  [*•]  Devicerat,  voyez  le  récit,  XXV, 

sus,    <-  à    iègaid  de...  «  :  in  lii-utlios,  eh.    m    :    increpans,      «     déblatérant 

vov.  ci-d.'ssus,  XXIII,  xli.  IM.  contre...  - 

[6]  Al),  même   emploi    que  XXVI,  [10_  Comminus,  joue  par  rapport  à 

XV,  8  :  etc.  ;    magnis    itineribus.    ■■  à  acie  le    rôle  dun  adjectif  :  «   enf,'afîé 

marches  forcées  »  ;  ad  Berdoneam,  et  de  près  »  ;  peditum  remplace  l'adjectif 

non  Herdoneam,   pour  marquer  qu  il  pedestri. 

s'en  approchera,  sans  y  entrer.  [Il]  Ad  prima  signa,  «  au  prejuier 

[7  Sinistra  ala.  le  contingent  allié  rang  >.. 

qui  se  trouvait  jdacé  à  l'aile  gauche  [12]  Effusi,  etc.,  même  accord  irrë- 

avec    Va   cinquième   légion:    l'autre  gulier  que  chez  Sali.,   Jiuj.,    14,    1.")  : 

partie  du  contingent  allié  se  trouvait  «  l^ars    in  crucem  acti,  pars  bcstiis 

avec  la  sixième  légion  (cf.  ci-après,  objecti    sunt    »  ;   pour   l'usage   clas- 

;  1  '  .  sique,  voy.  Ces.,  IJ.  G.,  VII,  2ï>,  J. 
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milia,  alibi  haud  plus  quaai  septem  inveniam?  [14]  Castris  prae- 
daqiie  victor  potitiir.  Herdoneam,  quia  et  delecluram  fuisse  ad 
Romanos  comperit  nec  mansuram  in  fide,  si  inde  abscessisset, 
multitudine  omni  Metaponlum  ac  Thurios  traductajncendit  ;  occi- 
dit  principes,  qui  cum  Fulvio  conloquia  occulta  babuisse  comperli 
sunt.  [lo]  Romani,  qui  ex  tanta  clade  evaserant,  diversis  itineri- 
bus  semermes  ad  Marcellum  consulem  in  Samnium  perfugerunt.. 
][.  [1 1  Marcellus  nihil  admodum  tanta  clade  territus  litteras  Ro- 
main ad  senatum  de  duce  atque  exercitu  ad  Herdoneam  amisso 
scribit  :  [2J  «  ceterum  eundem  se,  qui  post  Cannensem  pugnam 
ierocem  Victoria  Hannibalem  contuderit,  ire  adversuseuni:brevem 
illi  laetitiam  qua  exultet  factururn  ».  [3J  Et  Roniae  quidem  cum 
lactus  ingens  ex  praeterito  tum  timor  in  luturum  erat.  [4]  Consul 
ex  Samnio  in  Lucauos  transgressus  ad  Numistronem  in  conspectu 
llaunibalis  loco  piano,  cum  Poenus  collem  teneret,  posuit  castra. 
[.')]  Addidit  et  aliam  fidentis  specieni,  (|uod  prior  inaciem  eduxit; 
nec  detrectavit  Ilannibal,  ut  signa  porlis  etferri  vidit.  Ita  tamen 
nciem  instruxerunt,  ut  Poenus  dcxti-um  cornu  in  coUeui  erigeret. 
Romani  sinistrum  ad  oppidum  adplicarent.  [6J  Ab  hora  tertia  cum 
ad  noctem  pugnam  extendissent,  fessaecjue  pugnando  primae  acies 
essent  —  ab  Romanis  prima  legio  et  dexira  ala,  ab  Uannibale 
Ilispani  milites  et  fundilores  Haliares,  elepliauli  quoque,commisso 
jain  certamineju  proelium  acti — .  diu  pugna  neutro  inclinala 
slelit.  ["]  Ut  primae  legioni  tertia.  dextrae  alae  sinistra  subiit,  et 
fqiud  bostes  integri  a  fessis  pugnam  accei)ere,  [S]  novum  atque 
atrox  proelium  ex  jam  .segni  repente  exarsit,  recenlibus  animis 
coiporibusque  :  sed  nox  incerta  Victoria  diremit  pugnanles.  [9] 
Postero  die  Romani  ab  sole  orto  in  multum  diei  sietore  in  acie  ; 
ul)i  ncmo  hostium  ad  versus  jtrodiit,  spolia  per  otium  légère  et 
congestos  in  uiuun  locum  cremavere  siios.  [10]  Nocte    insequenti 


[1 1"' Defectaram  fuisse,  <■  quolle 
niunil  l'ail  ilciVctinn  «(s'il  ji'i^'lail  pas 
;inivé  à  temps)  ;  ner  m(insiiran,('lc., 
■  rt,  qu'elle  ne  resterait  pas  lidéle, 
quand  il  serait  parti  »;  si...  <ili.srp.isis- 
sul.  leniplace  1''  futur  antérieur  dn 
style  direct  :  «  Nec  nianeliit  in  tide, 
-i    inde    absressero   »    ;    ^nnltitudine, 

la  population  ». 

il  lM  Nihil,  «  en  rien  >■  (accusatif 
adverliial)  ;  ami.t.io  s'accorde  avec  le 
dernier  des  siihstanlifs  ex|)riniés. 

'i]  Contuderit,  allusion  à  ce  qui 
:i  <'té  raconté  ci-dessns,  XXIII, 
'h.  XVI  ;  le  jiarfait  du  subjonctif  ro/*- 
'  'di'vit  et  le  présent  f.ndtel  sont  lies 

UMilieis,  le  veilie  dont  dépend  le 
.. -cours  ('"tant  au  présent  historifiue. 

'M   In    LucanoF,  même  construc- 


tion que  ci-dessus. i..")  (cf.XXIIT.  xi.i, 
I;',  :  -te.;. 

I.i]  Et,  "  encore  »  ;  aliam...  specieni, 
"  une  autre  action  (pii  lui  donnait 
laitparence  do...  »  ;  pihntis  (pris 
substantivement),  "  (inebiu'uu  qui  a 
contiance  ••;  qund,  «  à  savoii' (pie...  »  ; 
eihixil  (s.-e.  (■(»/>/«.<(), ellipse  ordinaire; 
tuiiien,  malf^ré  leur  contiance  ;  /'»<•- 
nus...  /{oitiani,  remarcjuez  le  souci  de 
la  variété. 

[h]  Ala,  voy.  ci-dessus,  i.  7  :  .slrtil 
est  explique  "par  ce  qui   précède. 

;•'  In  multum  diei,  même  cons- 
truction (pie  ci-dessus.  XXIII.  xvi, 
|il  ;  etc.  ;  />('/•  otium.  -  à  loisir  »  :  juiur 
remjdoi  de  /-''/•  si^^'uliant  la  manière, 
(t.  XX  m,  XX,  10  ;  XXIV.  IV,  '2; 
XVI,  r»  ;  XXV,  xui,  IC  ;  x  w.  3. 
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Hannibal  silentio  movit  castra  et  in  Apuliam  abiit.  ^Nlarcellus.  ubi 
lux  fugam  hostiuEU  aperuit.  sauciis  ciim  praesidio  modico  Xiimi- 
strone  relictis  praepositoque  iis  L.  Furio  Purpiirione  tribiino  mili- 
tum,  vestigiis  institit  seqiii.  [11]  Ad  Venusiain  adeptiis  eum  est. 
Ibi  per  dies  aliquot.  ciim  ab  stationibns  procursaretur.  mixta 
equitum  peditumque  tumiiltuosa  magis  prnelia  quani  magna,  et 
ferme  omnia  Romanis  secunda  fuere.  [12]  Inde  per  Apuliam  ducti 
exercitus  sine  ullo  memorando  (•erlamine.  cum  Hannibal  nocte 
si^jna  moveret,  locum  insidiis  quaereos,  Marcellus  nisi  certa  liice 
et  explorato  ante  non  sequeretur. 

III.  [Ij  Capuae  intérim  Flaccns  dum  bonis  principum  vendendis, 
agro  qui  jinbliiatus  erat  locando  —  lucavit  autem  oiimemfrumenlo 
—  tempus  terit.ne  deesset  materia  in  Campanos  saeviendi.  no\iini 
in  occulte  gliscens  per  indicium  protractuui  est  facinus.  [2j  Milites 
aedifîciis  emotos,  simul  ut  cum  agro.tecta  urbis  fruenda  locaren- 
tur.  simul  metuens  ne  suum  quoque  exercitum.  sicut  Hannibalis, 
nimia  urbis  amoenitas  emolliret,  in  portis  murisque  sibimet  ipsos 
tecta  militariter  coegerat  aedificare.  [3J  Erant  autem  pleraque  ex 
cralibus  ac  tabulis  facta,  alia  harundine  texta,  stramento  intecta 
omnia,  velutde  indiislria  alimentis  ignis.  [ij  Haec  noctisuna  hora 
omnia  ut  incenderent  ccr.lum  septuaginla  Campani  principibus 
fralribus  Blossiis  conjiiraverant.  [5]  Indicio  ejiis  rei  ex  familia 
Blossiorum  facto,  portis  repente  jussu  proconsulis  clausis.  cum 
ad  arma  signo  dato  milites  concurrissent,  compreliensi  omnes 
qui  in  noxa  erant  et,  quaestione  acriter  habita,  damnati  necatique: 
indicibus  libertas  et  aeris  dfna  milia  data,  [6]  Nucerinos  et  Acei- 


10]        Vestigiis,       littéralement        [2]  Fruenda,   etc..  coiniae  i.otiun 

»  "d'après     les    tiacos    des    pas    >■  ;  //?«.  l'adjectif  verltal /■/•«««(/«*  app,'>v 

nous  disons  :     suivre  à  la  trace  ».  tient  à  la  meilleure  prose  lillérain 

[1 1]  Ab  stationibus,  littéralenieut  /orfl/Y/i/wr.- fussent  nus  en  location 

•'  en  se  d^-tachanl  des  avant-postes  »  ;  simul...  simut,    i.    e.  et...    et...  ;  Bai^ 

procursoj-etur,  jiassif  inipersonuel,au  niOulis    (suppléez      lœerciltnn),    vo> 

lieu  de  milites  procuisartut.  XX III,  xviu,  lO-IG  ;  iji  a.  Sivec  porli 

r  13' Explorato.   <-   des    reconnai.-^-  le  sens  de  -    dans  "  et   avec  wiu;v 

sancés  ayant  <'te  faites  »  :  pour  leni-  celui  de  «  sur  »  ;  militarite?;  »  coniu 

ploi  du  participe  passé  neutre  diin  il  convenait  à  des  soldats  »;  ce  deva.; 

verlie  passif  pris  inipersounelleuienl,  être  des  espèces  de  baraques, 
voy.  XXVI,  XXI,  4  ;  etc.  [-i]  De  indixstria  joue  par  rappni  ' 

ÏII  ;i^  Principam,  «  de  laristocra-  à  alimentis  le  rôle  d'un  adjectif  qu, 

tie  »  :  iiubliratus.  le   territoire  de  Ga-  litjcatif    :    «    fournis  comme  à  de- 

poue  était   devenu   propriété  natio-  sein    "  ;    alimentis     apposition    auw 

nale;/oc^<//(/o,    a  mettre  en  location  •  ;  ablatifs   cratibus,    tabulis,  Uarundn 

fruiiKinto  (ablatif  de  prixi,  «  ]tour  une  et  stramento. 

certaine  quantité  de    froment    »    (à        1^4]  Una  hora,   "    à    une    seule   <  ' 

fournir^  ;  ternfju<t  terit,  voy.  XXI.  xi,  même  heure  ■•  :  princi/nhiLs...  Blossi  ^. 

3  ;    ne    deesset    dépend    de  ijliscens...  ■•  à  l'instigation  des  frères  Blossii 
facinus  ;    la     période   est    un    \.cm        'Ji]  Familia,  «  la  maison  »  (lepei- 

loiirde  ;  on  attendrait  :    "  novum  iu  sonnel  d'esclaves)  ;  aem,  vov.  XXVi. 

Hccnlti.  gliscebat  facinus,   quod    per  xxi.  8. 
indicium  protractum  est  ».  [G]  Misit,  il  en  référa  au  sénat. 


\ 
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ranos.  querentes  ubi  liabitarent  non  esse,  Acerris  ex  parte  ineen- 
sis,  Nuceria  deiela,  Ilomam  Fulvius  ad  senatum  misit.  [']  Acerra- 
nis  j)ermissum  ut  aedificarent  quae  incensa  erant  ;  Nucerini 
Atellam,  quia  id  maluerant,  Atellanis  Galatiam  migrare  ju&sis-, 
tmducti. 

[8j  Inter  multas  magnasque  res,  quae,  nunc  secundae,  nunc 
advei'sae,occupabant  cogitationes  honiinum,  ne  Tarentinaequidem 
arcis  exoidit  menioria.  [9J  M.  Ogulnius  et  P.  Aquiliusin  Etruriam 
legati  ad  Iranienlum  coemendum.  quod  Tarentum  portaretur, 
piofecti,  et  mille  milites  de  exercitu  urbano,  par  uunierus  Roma- 
norum  soeioi'uoique  eodeni  in  praesidium  cum  frumento  niissi. 

IV.  [Ij  Jam  aeslas  in  exitu  erat,  comiliorumque  consularium 
installât  lempus.  Sed  lilterae  iMarceili  negantis  e  re  publiea  esse 
vestigium  abscedi  ab  llannibale,  cui  cedenti  certaniengue  abnuenti 
gravis  ipse  instaret,  ['2]  curani  injecerant  ne  aut  consulein  tum 
maxime  res  agentem  a  bello  avocarent,  aut  in  annum  consules 
deessent.  [3J  Optimum  visum  est,  quamquam  extra  Italiam  eseet^. 
Valerium  potins  consulein  ex  Sicilia  revocari.  [4J  Ad  eum  litterae 
jussu  senatus  ab  L.  Manlie  praetore  urbano  missae  cum  lilteris 
consulis  iM.  Marcelli,  ut  ex  iis  nosceret  quae  causa  pitribus  eum 
potius  qiiam  collegam  revocandi  ex  provincia  esset. 

[3]  Eo  fere  tempore  legati  ab  rege  Sypbace  Ilomam  venerunl. 
(|uae  is  jjrospera  proelia  ciini  Carthaginiensibus  fecisset  memo- 
iMutes.  [GJ  Regem  necinimiciurem  uUi  populo  qiiam  Gartbaginicn^i 
ncc  amiciorem  qiiam  Romano  esse  adiirmabant  :  «  misisse  eum 
antea  legaLos  inllispaniam  ad  Cn.  et  P.  Gornelios  imperatores  Uo- 
manos  ;  nunc  ab  ipso  velut  fonte  petere  Romanam  aniiciliam  Vii- 
luisse.  »  [7]  Senatus  non  légat is  modo  bénigne  respondit,  sed  et 
il>se  legatos  cum  donis  ad  regem  misit.  L.  Genucium,  1*.  Poele- 
lium,  1*.  Pupillium.  [8J  Dona  tulere  togam  et  luiiieam  purpuream, 
sellam  cl)urneam,  pateram  ex  quinque  pondo  auri  faclam.  [9J 
Protinus  et  alios  AlVicae    regulos  jiissi  adiré,  lis  quoque  cpiae  dar 


IV-Xl.  A/foins  nUr,nurr.s.  ^i,    Antea,     vuy.    XXIV.    m.mii.    ,.; 

IV    ^\]   Sed,   etc.,    un    avait    bien  nunc    soppnrte  a  anUu. 

jM-nsé  a  faire  venir  Marcelius  à  Rome  Tj  Et  ipse,    «    lui  aussi  »   (à    sm» 

pour  la  tenue  des  comices,  mais, etc.,  lourj- 

ve.stiijjnin     (accusatif    «le    distance);  \H]   Pondo,  forme  indéclinable  si- 

«    dun    pas    »    ;    iusCuret,    subjoiic-  Knilianl  -  livres  », cinq  livres  d'or  font 

tif  du    st>le  indirect.  environ   :i.74;{    fr.  'lO  de    ndre    nion- 

[2]  Tum  maxime,"  alors  précisé-  uBie;  prutinus,  uiéme  sens  (|ue  ci- 
ment »  :  in  annutu,  «  pour  l'aïuiée  dessus,  XXII,  xi.ii.  ;i  (cf..\X  VI,  Li, 9). 
suivante  ...  '.»;  Terna  pondo(cf.  XX  VI,  xxxa  i, 

[;{]  Esset,  subjonctif  du  slyle  indi-  .'.-(i)    est    construit    en    ajtposition    à 

lect  ;  celle  considei-tion    lait   partie  /lali-rae  au/vae,  «    des    patères  d  or, 

de  l:i  pensée  des  senat<'urs.  représentant  un   iioids  de  trois  livre» 

[.V(  Proelia,   Tile-I.ive  oublie  (ju'il  chacune  «  (H.)  et,  en  francs,  environ, 

n  en  a  cité    (lu'nn  .  XXIV,  xlviii,  1>').  3ia.H,26. 
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rentur.  portata.  togae  praetexiae  et.  terna  pondo,  paterae  aureae. 
[10]  Et  Alexandream  ad  Ptolomaeum  et  Cleopatram  reges  M.  Ati- 
lius  et  M".  Acilius  legati,  ad  commemorandam  renovandamque 
amicitiara  missi,  dona  tulere.  régi  togara  et  Innicam  purpuream 
ciim  sella  eburnea.  reginae  iiallara  pictam  cum  amiculo  purpureo. 

[It]  Multa  ea  aestat»'  qiia  haec  facta  siint  ex  propinquis  urbi- 
biis  agrisque  nuntiata  siint  prodigia  :  «  Tusculi  agnum  cum  ubere 
lacteiiti  natimi.  Jovis  aedis  culmen  fulmine  ictum  ac  prope  omni 
tecto  nudatum:  [12j  isdem  ferme  diebus  Anagniae  terram  ante 
portam  ictam  diem  ac  noctem  sine  ullo  ignis  alimento  arsisse,  et 
aves  ad  Compitum  Anagninum  in  luco  Dianae  nidos  in  arboribus 
reliquisse:  [13]  Tarracinae  in  mari  haud  procul  portu  angues  ma- 
gnitudinis  mirae  lascivientiuui  piscium  modo  exultasse  ;  [14]  Tar- 
quiniis  porcum  cum  oie  humano  genitum.  et  in  agro  Capenate  ad 
lucum  Feroniaequattuor  signa  sanguine  multo  diem  ac  noctem  su- 
dasse.  »  [15]  Haec  prodigia  hostiis  majoribus  procurata  decreto 
X>ontificum:  et  supplicatio  diem  unum  Komae  ad  omnia  ])ulvina- 
ria,  alterum  in  Capenati  agro  ad  Feroniae  lucum  indicJa. 

V.  [Ij  M.  Valerius  consul  litteris  excitus.  provincia  exercituque 
mandate  L.  Cincio  praetori,  M.  Valerio  Messalla  praefecto  classis 
cum  parte  navium  in  Africam  praedatum  simul  speculatumque 
quae  popiilus  Carthaginiensis  ageret  pararotque.  misso,  [2]  ipse 
decem  navibns  Romam  profectus  cum  prospère  pervenisset.  sena- 
tum  extemplo  habuit.  [3]  Ibi  de  suis  rébus  gestis  commemoravit  : 
«  cum  annos  prope  sexaginta  in  Sicilia  terra  marique  magnis 
saepe  cladibus  bellatum  esset,  se  eam  provinciam  confecisse; 
neminem  Cafthaginiensf  m  in  Sicilia  esse:  [4]  neminem  Siculum, 
qui  fugati  meta  inie  afuerint,  non  esse;omnes  in  urbes,  in  agros 


lit,   Amicitiam,  au    temps   de  la  sinsj;  aUeiian  {s.-e.  diem),  «  pendant 

guerre  contre  Pyrrhus,  les  Romains  un    second   jour   >-  (accusati/   de  la 

avaient  conclu   "un    traité  avec  Pto-  durée), 

lémée  II  Phiiadelphe.  V    ^1]    Litteris,  voy.    ci-dessus, 

[11]Lactenti,   >•  gonflé  de    lait    »;  iv,   4:    pmednium...    s]jeculatumque, 

la  physiolof-'ie  moilerne  explique  très  exemples  desui)ins. 

simjifement  ce  jihénomène.  1^]  Decem  navibus,   même  cons- 

'1"2]  Ictam,  «  frappée  de  la  foudre  »  :  trùction    que   XXI.  xxvi.   ?,  ;  lt,  7; 

i\t.n  Ù.X.    noctem.    «    pendant  un  jour  elc.  senatum...  habuit.   voy.    XXVI, 

et  pendant  une  nuit  ".  xxxv,''. 

[1?."   Haud   procul,   même    cons-  'y,\    Êexaglnta,     depuis     lan    de 

trùction  qn«'  ci-dessus,  i,  3.  Rome  V.iU  CJnA  av.  J.-G.)  ;  provinciam 

[15  Hostiis  majoribus,  «  au  co7j/"ecmé'.  il  était  venu  à  bout  de  la 
iijoyen  de  victimes  dàge  adulte  >-  mission  qui  lui  avait  éle  confiée  (il 
cf.'xxvi,  xxni,'ij;  procurata,  voy.  avait  achevé  hi  conquête  de  la  Sicile). 
XXAI.  VI,  14,  etc.  ;  supplicatio)  voy.  '4]  Non  esse,  suppléez  in  Sicilia  : 
XXAI,  xxni.  (i  ;  diern  unum  iaccù-  tous  les  Siciliens  sont  en  Sicile; 
salif  de  la  durée;.  «  pendant  un  aucun  d'eux  ne  se  trouve  plus  ail- 
jour  "  :  ptUvinaria.  <•  lits  de  parade  »  leurs  ;  cette  phrase  est  expliquée 
(sur  lesquels  on  étendait  les  images  ]iar  ce  qui  suit:  afuerint,  subjonctif 
des  dieux  acc<'"idées    sur    d^s   Ci\\-,<-  iln  sivJ^'  jnilirfct. 
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suos  redactos  arare,  serere  ;  [o]  desertam  recoli  tandem  terram, 
frimiferain  ipsis  cuitoribus  populoque  Roniano  pace  ac  JDello 
fidissimuin  annonae  subsidium  ».  [6J  Exim  Muttine  et  si  quorum 
aliorum  mérita  erga  populum  Romanum  erant  in  senatum  intro- 
ductis,  honores  omnibus  ad  exsolvendam  fîdem  consulis  habiti. 
[7]  Muttmes  etiani  civis  Romanus  factus,  rogatione  abtribuno 
plebis  ex  auctoritate  patrum  ad  plebem  lata. 

[8]  Dum  tiaec  liomae  geruntiir,  M.  Valerius  quinquaginta  navi- 
bus  cum  ante  lucem  ad  Africam  accessisset,  improvise  in  agruni 
Uticensem  escensionem  fecit  :  [9]  eumque  late  dopopulatus,  mul- 
tis  mortalibus  cum  alia  «minis  generis  praeda  captis,adnavesrediit 
ntque  in  Siciliam  traujisit,  tertio  decimo  die  quam  profectus 
inde  erat  Lilybaeum  revectus.  [10]  Ex  captivis,  quaestione  habita, 
haec  comperta  consulique  Laevino  omnia  ordine  perscripta,  ut 
sciret  quo  in  statu  Africae  res  essent  :  [11]  «  quinquc  milia  Numi- 
darum  cum  Masinissa,  Galae  filio,  acerrimo  juvene.  Carthagine 
esse,  et  alios  pertotam  Africam  milites  mercede  conduci,  qui  in 
Hispaniam  ad  Hasdrubalern  traicerentur,  [\2]  ut  is  quam  maxime 
exercitu  primo  quoque  tempore  in  Itiliam  transgressus  jungeret 
seUannibaii;  in  eo  positam  victoriam  credere  Cartb.vtginienses  ; 
[13]  classem  praeterea  ingentem  apparari  ad  Siliciam  repeten- 
dam,  eamque  se  credere  brevi  frajecturam.  » 

[14]  Ilacc  recitala  a  consule  ita  movere  senatum,  ut  non  expec- 
tandacomitia  consuli  censerent,  sed,  dictatore  comiliorum  haben- 
dorum  causa  dicto,  extemplo  in  provinciam  redeundum.  [15]  llla 
discejjtalio  tcnelial,  quod  coiisul  in  Sicilia  se  M.  Valerium  Messal- 


■)j  Frugiferam,  «  productive  » 
l-Tàce  à  la  culture  qui  a  repris  par- 
tout) ;  onnotiae  subsidium,  la  Sicile 
était  le  ^Tcniei  de  Rouie  (cf.  XXVI, 
XXXII,  3). 

ni]  Exim  (archaïsme),  i.  e.  exindc  ; 
Miilline.  voy.  XXVI,  xl,  7;  Multine 
cL  si  tjitorunl,  etc.,  au  lieu  rie  la  coiis- 
tructinii symétrique  qu'on  atteuil rai t  : 
«  Muttine  et  cetcris  quorum  mérita 
erga  po[)ulum  Romanum  eranl...  in- 
troductis  »  ;  (/(/  rxulvpndam  /,dfin  con- 
sulis, c'est  hi  prt'init're  fois  que 
Tite-Live  fait  allusion  à.  une  pro- 
messe formelle  du  consul. 

[8]  Dum,  "  dans  le  môme  temps 
que...  ..  IcL  Ces.,  /i.  G.,  i,  4H.I):  (luiu- 
qiuiiiiiUa  ixivihus,  cf.  ci-dcssus,  ?;  2. 

(!»!  Mortalibus,  i.  e.  huiuinibus 
(comme  chez  Sallnste)  ;  ijuam  i.  e. 
pust  quam;  revectus.  au  lieu  de  et  re- 
vectus est;  sur  l'emploi  du  |»ailicipe 
prissi'î  servant  à  siLMiilicr   une   action 


qui  accompagne  ou  suit  l'aclion 
principale,  voy.  ci-dessus  XXV,  xtv, 
13  ;  XXXIV.  (j  ;  "etc. 

[\'2.]  Primo  quoque  tempore,  voy. 
ci-do.ssus. XXIII.  XI,  (I;  in  eo,  «  dans 
la  réalisatidu  de  ce  jdan  >>  (la  .jonc- 
tion d'Hasdruhal  et  d'Hannibal). 

[\'A^  Ad...  repetendam,  «  pour 
essin/er  de  la  reprendre  ". 

IV;  Movere,  i.  o.  Diorentnt  (cf. 
XXV,  xxxviii.  lA):  consuli  est  le 
complément  A' expectanda  ;  censerent... 
dici,  voy.  XXV] .  X,  'J  ;  xxxii,  2  ;  dic- 
tatore..' ilictu.  cf.  XXII.  VIII,  5;    etc. 

[I.M  llla  sert  annoncer  la  proposi- 
tion ex|tlicative  ijuoil  consul...  aiebnt  ; 
tenelnit.  .sni»plee/.  eo.s  ;  prneesset,  sub- 
jonctif du  style  inilirecl;  terminari, 
le  tei'ritoirt;  vraiment  Romain  étant 
limité  à  l'Italie,  les  sénateurs  consi- 
déraient comme  absolument  illét:ale 
la  nomination  d Un  dictateur  faite 
en  Sicile. 

27* 
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lam,  qui  tum  classi  praeesset.  tlictatorem  dicturum  esse  aiebat, 
patres  extra  Rumaaum  agrum  —  «  euni  autem  in  Italia  termi- 
nari  »  —  negabant  dictaturem  dici  posse.  [16]  Lucretius  tribimus 
piebis  cum  de  ea  re  consuleret.  ita  decrevit  senatus,  «  ut  consul, 
priusquam  ab  urbe  discederet.  populiim  rogaret  quem  dictatorem 
dici  placeret  eumque  quem  populus  jussisset  diceret  dictatorem  ; 
si  coasul  noluisset,  praetor  populum  rogaret  :  si  ne  is  quidein  vel- 
let,  tum  tribuni  ad  plebem  ferrent.  ^>  [17]  Cum  consul  se  populum 
rogaturum  negasset  quod  suae  potestatis  esset  praetoremque 
vetuisset  rogare,  tribuni  piebis  rogarunt,  plebesque  scivit  ut 
Q.  Fulvius.  qui  tum  ad  Capnam  erat,  dictator  diceretur.  [18]  Sed 
quo  die  id  piebis  concilium  futurum  erat.  consul  clam  nocLe  in 
Siciliam  abiit  ;  destilulique  patres  litteras  ad  M.  Claudmm  iiiit- 
t^-ndas  censuerunt,  ut  desertae  ab  collega  rei  publicae  subveniret 
diceretque  quem  populus  jussisset  dictatorem.»  [19]  Ita  a  M.  Clau- 
dio consule  Q.  Fulvius  dictator  dictus,  et  ex  eodem  plebi  scito  ab 
Q.  Fulvio  dictatore  P.  Licinius  Crassus.pontifex  maximus,magister 
equitum  dictus. 

VI.  [11  Dictator  postquam  Uomam  venit,  G.  Sempronium  Blae- 
sum  legaturn.  quem  ad  Capuam  habuerat,  inEtruriam  provinciam 
ad  exercitum  misit  in  locum  C.  Calpurni  praetoris,  quem,  ut  Ca- 
puae  exercituique  suu  praeesset.  lilteris  excivit.  [2]  Ipse  comitia 
in  quem  diem  primum  potuit  edixit;  quae,  certamine  inter  tribu- 
nos  dictatoremciue  injecto.  perfici  non  potuerunt.  [3i    Galeria  ju- 


[Ki]  Consuleret,  «  inenait  layis 
du  <énat  «  :  /'opulum,  lepeui»le  réuni 
par  centuries  :  jussisset  remplace  le 
futur  antérieur  jussfrf/  du  style  di- 
rect -.  <i(i  plebem.  au  peu])le  réuni  par 
tribus;  les  comices  par  tribus  pou- 
vaient être  présidé?  par  un  magis- 
trat créé  sans  auspices  'donc  par  les 
tribuns),  tandis  que  les  con>ices  cen- 
turiates  ne  pouvaient  ét:e  tenus  que 
par  un  magistrat  créé  selon  les  rites. 

[17^  Quod  a  pour  antécédent  /'/, 
complément  sous-entendu  de  l'ex- 
pression s o  populum  lOfiiilurum  u-ss'^), 
«  quil  ne  soumettrait  pas  au  vote 
des  comices  centuriates  une  chose 
qui  rentrait  dans  ses  attributions  »  : 
scifit  de  scisco),  "décida»;  erat.  à 
l'indicatif,  parce  que  la  proposition 
où  il  se  trouve  est  une  remarque 
incidente  de  l'historien. 

[is;  Diceret,  etc.,  un  des  consuls 
était  seul  compétent  pour  créer  le 
dictateur,  même  quand  il  était  dési- 
gne à  son  choix  par  le  peuple. 

[Vj~:  PleM,  génitif  archaïque. 


VI  [1]  Ad  Capuam,   au  camp  de- 
vant Capoue. 

[2]  In  quem,  etc. ,  entendez 
"  edixit  in  eurn  diem  in  quem  pri- 
mum ]jiituil  edicere  »  ;  certamine.. 
injf'tu,  les  raisons  de  ce  conflit  vont 
être  données;  mais  remarquez  qu'il 
n'aurait  pas  pu  se  produire,  si  la 
compétence  du  dictateur  n'avait  pas 
été  restreinte,  comme  dans  le  cas- 
lirésent,  à  la  tenue  des  comices. 

[3J  Galeria,  les  tribus  portaient 
ou  des  noms  patronymiques  de  fa- 
milles patriciennes  (.comme  celle-ci 
ou  des  noms  géographiques  (cf.  ci- 
après,  XXIX,  XXXVII,  lu);  praeroya- 
tica,  cf.  XXIV,  VII,  Il  ;  eodem 
(•■  dans  le  même  sens  »)est  adverbe; 
jure  vocatae,  appelées  à  voter  d'après 
l'ordre  régulier  tixé  par  la  constitu- 
tion; si  Ion  tirait  au  sort  la  centu- 
rie, qui  devait  voter  la  première,  les 
autres  centuries  étaient  apijelees  à 
voter  selon  le  ran^  des  tribus  dans 
le  classement  général  ;  ni,  i.  e.  ni&i 
ou  si  non. 
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niorum,  quae  sorte  praerogativa  erat,  Q.  Fulvium  et  Q.  Fabium 
consules  dixerat,  eodemque  jure  vocatae  inclinassent,  ni  se  tribiini 
plebis  G.  et  L.  Arrenii  interposuissent,  [4]  ([ui  neque  magistratum 
coutinuari  satis  civile  esse  aiebant  et  multo  fuedioris  exempli  euni 
ipsum  creari,  qui  comitia  haberet:  [5]  «  itaque,  si  suum  nomen 
dictalor  acciperet,  se  comitiis  interoessuros  ;  si  aliorum  praeter- 
quam  ipsius  ratio  baberetur,  comitiis  se  moram  non  facere  ».  [6^ 
Dictator  causani  comitiorura  auctoritate  senatus,  plebis  scito^ 
exemplis  tutabatur  :  [1\  «  namque  Cn.  Servilio  consule,  cum 
G.  Flaininius  aller  consul  ad  Trasumennum  cecidisset,  ex  aucto- 
ritate patrum  ad  plebem.  latum,  plebemque  scivisse  ut,  quoad 
bellum  iii  Italia  esset,  ex  ils  qui  consules  fuissent  quos  et  quo- 
tieus  vellet  reûciendi  consules  populo  jus  esset;  [8]  exenipla([ue 
in  earn  rem  se  liabere,  velus  L.  Postumi  Megelli,  ([ui  intcrrex  lis 
comitiis  quae  ipse  babuisset  consul  cum  G.  Junio  Bubulco  crea- 
tds  esset,  recens  Q.  Fabii,  qui  sibl  conlinuari  consulatum,  nisi  id 
Ixjuo  publico  fieret,  profecto  mimquam  sisset  ».  [9]  His  oralionibus 
cum  diu  certalum  esset,  postremo  itainter  dictatorem  ac  tribunos 
convenit,  ut  eo  quod  censuissel  senatus  starelur.  [10]  Palribus  id 
tempus  rei  pujlicae  visum  est,  ut  per  veleres  et  expertos  bellique 
perilos  imperatores  res  publica  gereretur  :  «  itaque  moram  fieri 
comitiis  non  placcre  ».  [1 IJ  Goticedentibus  tribunis,  comitia  ha- 
bita; déclarai!  consules  Q.  Fabius  Maximus  quintum,  Q.  Fulvius 
Fiaccus  quarlum.  [12J  Praetores  inde  creati  1^.  \'eturius  Pbilo, 
'1'.  Quinctius  Grispinus,  G.  Uostilius  Tubuliis,  G.  Aurunculeius.  Ma- 
gislrtilibus  in  annum  creatis,  O.  Fulvius  dictalura  se  abdicavit. 

I  1:îJ  Extremo  aestatis  hujus  classis  Punica  navium  quatlraginta 
cum  praefecto  llamilcare  in  Sardiniam  trajecla  Olbiensem  primo. 
[14j  dein,  postquam  ibi  P.  Manlius  \'ulso  praetor  cum  exi.'rcilu 
appaïuit,  circumacta  inde  ad  allerum  insulae  latus,  Garalitanum 
agrum  vaslavit,  t;t  cum  praeda  umnis  generis  in  Africam  redit. 

[15J  Sacerdotes  llomani  eo  anno  mortui  aTuiuol  sullVctique  : 
G.  SrrviJius  ponlilex  factus  in  lucum  T.  Utacilii  Grassi  ;  Ti.  Sem- 


['i]  Continuari,  en  efi'ot,  il  eût  été  i»ou|»Ie  (réuni  par  tribus)  une  propo- 

consul   ininiédi;it(.'nient   après    avoir  silion  lio  lui  »;  xcivisse,  voy.    v,    17; 

(•lé  (liclaleur;  civile,  cunlornie  à  la  reficiemli,  «  de  rennnuiior  ». 

r.onsliluliiHi  ;      comitia     haberet,    en  [8j  Exempla,  ■.  cuuum.' précédents -•. 

(.'Ifet  il  prt'sid.iit  les  comices.  vêtus,  i.  e.  vxeinpLxtm,  «   le   précédent 

[5  Acciperet,  s'il  déclarait  va-  très  ancien  >•  ;  rcceus,  i.  e.  v.cemplnm, 
labiés  li's  itullclins  à  son  nom  ;  inlcr-  «  le  précédent  tout  nouveau  »  ; 
cen/iurus,  *  ils  upp()>eraienl  leur  (>. /•Vt/y//.  cl.  XXIV,  ix,  !);  a/*st'/,  plus- 
vélo  -;  moram  nur\  facere  é(iuivaul  à  (|ne-par('ail  du  subjonctif  de  siao. 
non  //(/t'/Tct/f/v  ;  remar(|uc/.  I Cmidoi  [!),  Staretur,  |)assil'  iuipersonnel  : 
<lu  pré.senl  après  le  futur  de  l'iiiliui-  on  devait  s'ainHer  à  la  décision  que 
lif.  prendrait  le  sénat. 

[7]  Ad  plebem  latvun  (leniu'    de  [ibj  Tl.  f.,  i,  e.  TtU-ri  filius. 
droil  public)  »,  on  avail  pr  '«enté  au 
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pronius.  Ti.  f..  Longiis  aiigur  faclus  in  locum  T.  Olacilii  Crassi  ;  [16] 
decemvir  item  sacris  faciundis  in  locum  Ti.  Semproni,G.  f.,  Longi 
Ti.  Semproniiis,  Ti.  f..  Longus  sulTectus.  M.  Maroius  ro.x  sacronim 
mortuus  est  et  M.  Aemilius  Papiis  maximiis  cvirio  :  neqr.e  in  eorum 
locum  sacerdotes  eo  anno  sutïecti. 

[nj  Et  rensores  liic  annus  habuit  L.  Veturiiiin  Philonem  et 
P.  Liciniiim  Crassum.  ma.ximum  pontificem.  Crassus  Licinius  nec 
consul  nec  praetor  ante  fuerat  quam  censor  est  factus  ;  ex  aediJi- 
tate  gradum  ad  censuram  fecit.  [18]  Sed  lu  censores  neque  sena- 
tum  legerunt  neque  quicquam  pub'licae  rci  egeiunt  :  mors  diremit 
L.  Veluri  ;  inde  et  Licinius  censura  se  abdicavit.  [19]  Aediles  cu- 
rules  L.  Veturius  et  P.  Licinius  Varus  ludos  Romanos  diem  unum 
instaurarunt.  Aediles  plebei  Q.  Catius  et  L.  Porcius  Licinus  ex 
multaticio  argento  signa  aenea  ad  Cereris  dedere,  et  lu<los  pro 
temporis  ejus  copia  magnifi<i  ajjparatus  fecerunt. 

Vil.  [1]  Exitu  anni  bujus  G.  Ladius  legatus  Scipionis  die  quarto 
et  tricensimo.  quam  ab  Tarracone  profectus  erat,  Houiam  venit; 
isque  cum  agmine  captivorum  ingressus  urbem  magnum  concur- 
sum  bominum  fecit.  [2]  Postero  die  in  senatum  introductus  cap- 
lam  Cartbaginem.  caput  Hisi)aniae.  uno  die  receptasque  aliquot 
irbes,  quae  defecissent,  novasque  in  societalem  adscitas  exposnit. 
:{]  Ex  captivis  comperla  iis  fere  congrueutia  quae  in  litteris  fue- 
mt -M.  Valerii  Messallae.  Maxime  movit  patres  Hasdrubalis  tran- 
-itus  in  Italiam  vix  Hannibali  atque  ejus  armis  obsistentem.  [4] 
Productus  et  in  contionem  Laelius  eadern  edisseruil.  Senatus  ob 
rfs  féliciter  a  P.  Scipione  gestas  supplicationem  in  unum  diem 
dfcrevit  :  G.  Laelium  primo  quoque  tempore  cum  quibus  venerat 
iiavibus  redire  in  Hispaniam  jussit.  [.^]  Carthaginis  expugnatio- 
nem  in  hune  annum  contuli  muilis  auctoribus.  haud  nescius  quos- 
dam  esse  qui  anno  insequenti  caplam  tradiderint  :  [6]  sed  mibi 
minus  simile  veri  visum  est  annum  integrum  Scipionem  niliil  ge- 
run<lo  in  llispania  consumpsisse. 

[~j  n.  Fal)in  Maximo  quintum,  O.  Fulvio  Flacco  quartum  consu- 
libns  idibus  Martiis,  quo  die  magistratum  iniemnt,  Italia  ambo- 


[Kil  C.  f.,    i.  e.  Gai  fili,    «  fils   de  /{rmanos,  voy.   ci-après,  xxi,  9;    ad 

''aius  »  :    maxinms  curio,    c'était    le  Cei  eris,  B.-e.  acdem  ;(leâere,"  offviTent 

chef  religieux   rie?  trente  curies;  il  et  consacrèrent  «. 

«tait    élu  par    le    peuple    et    choisi  \\\  [V,  Qua.m.,  \.  e.  postguam. 

parmi  les  trente  curions,   chefs  reli-  Vj  Defecissent,     subjonctif      du 

L'it'ux  de  chaque  curie.  slyl«  indirect. 

18;  Diremit    s.-e.    cpvsuram  ;    se  ji']  In    litteris,     voy.     ci-dessus, 

.^/;(//cor//,  il  se  démit  de  ses  fonctions  v.'lfi. 

conformément  à  l'usage   (cf.    XXIV,  ^4]  Supplicationem,  voy.   XXVI, 

xi.ui,  î  .  XXI.   .3;    /triiiio    (juo(jue  tempore,  voy. 

VX  Diem  unxim,  etc.voy.  XXIIJ,  X.XIII,  xi.  (l:  cum  fjuibua,  voy.  XXI, 

XXX,  |ii;  X.W,  II,  8;  10;  Jtour  halos  XL,  '2;  etc. 
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hus  provincia  décréta,  regionibus  tamen  partituni  imperium  : 
«Fabius  arl  Tarentum.  Fulvius  in  Lucanis  ac  Bruttiis  rem  gere- 
ret.  »  [8]  M.  Claudio  prorogatum  in  annum  imperium.  Praetores 
sortiti  provincias.  C.  Hostilius  Tubulusurbanam.  L.  Veturius  Philo 
peregrinam  cum  Gallia,  ï.  (Juinctius  Crispinus  Capuam,  G.  Au- 
runculeius  Sardiniam.  [9J  Exercitus  ita  per  provincias  divisi  : 
«  Fulvio  duae  legiones  qixas  in  Sicilin  M.  Valerius  Laevinus  ha- 
beret,  Q.  Fabio  quibus  in  Elrnria  C  Calpiirnius  praefuisset; 
urbanus  exercitns  ut  in  Etruriam  succederet  :  [10]  C.  Calpurnius 
eidem  praeesset  provinciae  exercituique  ;  Capuam  exercitumque 
quem  Q.  Fulvius  habuisset  T.  Ouinclius  obtineret.  [HJ  C.  Hosti- 
lius ab  C.  Laetorio  propraetore  provinciam  exercitumque,  qui  tum 
Ariminieral,  acciperet.  »  M.  Marcello  quibus  consul  rem  gesserat 
legiones  decretae.  f  12]  M.  Valerio  cuni  L.  Cincio  —  ils  quoque 
enim  i)roi'ogatum  inSicilia  imjjerium —  Cannensis  excrcitusdatus, 
eumque  supplere  ex  militibus  qui  ex  legionibus  Cn.  Fulvi  superes- 
sent  jussi.  [13]  Conquisitus  eos  consules  in  Siciliam  miserunt  : 
adililaque  eadem  militiae  ignominia,  sub  qua  Caunenses  milita- 
bant  quique  ex  praeloris  (]n.  Fulvi  exercitu  ob  similis  iram  lugju' 
missi  eo  ab  senatu  fuerant.  [14|  C.  Aurunculeio  eaedem  in  Sardi- 
nia  legiones  quibus  P.  M.inlius  ^'ulso  eam  provinciam  obli- 
nuerat  decrelae.  [lo]  P.  Sulpicio,  eadem  legione  eademquo 
cla-^se  Macedoniam  ol)tinere  jusso.  prorogatum  in  annum  impr- 
rium.  Triginta  quincpieremes  ex  Sicilia  Tarentum  ad  (J.  Fabium 
consuleiM  mitti  jnssae  ;  [16J  «  cetera  classe  placere  praedatum  in 
Africam  aut  ipsum  M.  Valerium  Laevinum  traicere.  aut  mittere 
seii  L.  Cinciiim  seu  M.  Valerium  Messallam  vellel  ».  [17]  Nec  de 
Hispania  qiiicquam  mulatum,  nisi  ((uod  non  in  annum  Scipioni 
Silanoque.  sed  donec  revocati  ab  senatu  forent,  i>roi'ogaliim  impe- 
rium est.  Ita  provinciae  exercituum<iue  in  eum  animm  partita  im- 
peria. 

VIII.   [1]  Inter  majorum  rerum   curas  comilia    maximi  curionis, 


[8]  Imperium,  son  coiiuiiriiult'- 
ment  iiiiliiaiic. 

[9]  Haberet,  siil^joiictif  du  style 
indirect  ;  pour  la  coii.stniclioii  'de 
coitc  phrase  et  de  celles  où  sont  r»'- 
suiiK's  on  style  indirect  les  lermcs 
du  stMioliis-cùnsulte.  vov.  ci  dessus, 
XXllI.  xxxn,  •>  ;  XXIV,  x,  4  ;  XXV. 
ni.:i-'i  :  cfc. 

[t(l'  Eidem,  suDpléoz  (ilijue  nnlea; 
exercitui,  s.-c.  urhano. 

[W]  Ho-tiliU8,  il  f:iu<lr;iit  W-tu- 
rhts:  c;u'  (•(■si  lui.  cl  non  Hostilius. 
qui  remplace  I.jK.'lorius,  vov.  ci-:i|tr('>, 
X,    I'.';    xxu,    .■.:    i-nit,    ;'i     rindicatll', 


parce  qu'il  s'a^rit  dune  reniar(|ue 
incidente  de  l'iiistorien  ;  nntsul, 
connue  consul, pendani  son  consulat. 

jiir:  Cetera  classe,  ■•  avec  le  reste 
de  la  flotte  »  (cf.  XXIII,  xi.ni,  ;.  ; 
elc.i,  dépend  de  trairert' ;  placere, 
suppléez  «e»fl/Mj  ; ///rjrt/o/MMJ  est  -au 
supin. 

[17]  Donec,  «  en  allendanl  le  mo- 
ment où...  »;  rcroniti...  furent  (i,  e. 
p.v.svw/O  es(  au  sulijonclif.  à  cause  de 
l'idée  d'intention  contenue  dans 
tlntuT  :  pour  le  plus-(iue-parlait, 
(I.  XXVI.  xvu.  .".. 

Vlll  ili  Curionis,  cf.  vi,  10. 
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cum  in  locum  M.  Aemili  saceiJos  crearelur,  vêtus  excita verunt 
certamen.  [2J  patriciis  negantibus  C.  Mamili  Atelli,  qui  unus  ex 
plèbe  petebat,  habend.ini  ralionem  esse,  quia  nemo  aute  euin  nisi 
ex  palribus  id  sacerJotiuni  habuisset.  [3j  Tiibuni  appeilati  ad  se- 
natum  /em  rejeceiunt;  sen  itus  populi  pùteslalem  fecit:  ita  pri- 
mus  ex  plèbe  creatus  maxiuius  curio  C.  Mainilius  Alelius.  [4]  EL 
llamiiieuj  Dialein  ijivitum  i/jaiigurari  coegit  P.  Licinius  pontifex 
maximus  C.  Valeiium  P'iaccum  :  tleceuivirum  sacris  faciundis  crea- 
tus in  locum  Q.  Muci  Scaevolae  demortui  C.  Laetorius.  [5]  Causam 
inaugurari  coacli  tlaminis  libons  leticuissem,  ni  ex  mala  fama  in 
bonam  vertisset.  Ob  adulescentiam  neglegentem  luxuriosamque 
G.  Flac-cus  flamen  captus  a  P.  Licinio  iJonlifice  maxime  erat, 
L.  Flacco  fiatri  gennanu  cognalisque  aliisob  eadem  villa  invisus. 
[6j  Is,  ut  animuin  ejus  cura  saororum  etcaerimoniarum  cepit,  ita- 
repente  exuit  antiques  mores,  ut  nemo  tota  juvenlute  huberetur 
prier  nec  probalior  primoribus  patrum,  suis  pariler  alienisijue, 
esset.  [1]  Hujus  fajnae  consensu  elatus  ad  justam  fiduciam  sui 
rem  intermissani  per  mullos  annos  ob  indignilalem  tlaminum 
priorum  repetivit,  ut  in  senatum  inlroiret.  [8]  Ingressnm  eum  cu- 
riam  cum  L.  Licinius  praetor  inde  eduxisset,  tribunos  plebis 
appellavit.  Flamen  vetustum  jus  sacerdotii  repetebal  :  «  daluni  id 
cum  toga  praetexta  et  sella  curuli  ei  tlaraonio  esse  ».  [9J  Praetor 
non  exoletis  velustate  annaliuni  excmplis  htare  jus,  sed  recentis- 
simae  cujusque  consuetudinis  usu  volebat  :  «  nec  patrum  nec  avo- 
rum  memoria  Dialem  queincpiam  id  jus  usurpasse.  »  [lOJ  ïribuiii 
rem  inertia  flamiiiuui  oblitteratam  ipsis,  non  sacerdotio  danano 
fuisse  cum  aequum  censuissent,  ne  ipso  quidem  contra  tendente 
praelore,  magno  adsensu  patrum  plebisque  tlaminem  in  seuatum 
introduxerunt,  omaibus  ita  exislimantibus,  magis  sauctitate  vilae 
quan  siierdotii  jura  eam  rein  tlaaiineui  obtinuisse. 

H  Appeilati,  dont  on  invoquail  vR.);  pour  la  constiuction  du  parli- 
Viuievvt-ulion;  populi  potestalemfecil.  cipe,  voy.  XXI,  i,  .">  ;  etc.;  ni,  i.  e. 
laissa  le  peuple  libre  d'agir  à  sa  nisi;  fama  (suppléez  eJus)  est  le  su- 
guise,  jet  de  reWisseniatransitif);  o6,  elc  » 

['♦]  Invitum,  «  nialj^ré  sa  rt'sis-  cest  })arce  (juil  considérait  que  ses 
taîice  '' :  on  voit  qu'un  citoyen  nouvelles  fonctions  devaient  lui  don- 
nommé  à  un  sacerdoce  pouvait  bien  ner  le  sérieux  qui  avait  fait  défaut  à 
refuser  l'inauguration,  condition  in-  sa  jeunesse  que  P.  Licinius  le  coa- 
dispensable  de  l'entrée  en  fonctions,  traignit  à  les  accepter. 
mais  que  le  souverain  pontife  avait  [1]  In  senatum,  le  droit  d'entrer 
les  moyens  de  passer  outre  et  de  au  .'>enût  et  d'y  siéger  appartenait 
vaincre  ses  résistances  ; '/ece//u//-M?/*,  aux  flaniines,  sauf  à  ceux  que  fai- 
génitif  partitif  :  "  membre  du  col-  sait  écarter  l'indignité  personnelle- 
lège  des  deccmvirs  »  ;  demortui,  voy.  [8]  Praetor,  le  préteur  présidait 
XXIII,  XXI,  7.                                    "  le  Sénat   en   l'absence    du    consul; 

'J/  Causam,  etc..  «'  la  raison  de  ce  oppellovii,    cf.    •;  -i  ;   et,  entendez  et 

fait  qu'on  le   força  à  se  laisser  con-  cum...-.  ei  quahûe  /lamonio. 

sacrer  flaniine  ",  c'est-à-dire  «  la  rai-  [D]  Annallum  est  le  complémeat 

Sun  pour  laquelle  on  le  força,  etc.  »  d'exemplis. 
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[11]  Consules  priusquam  in  provincias  irent,  duas  iirbanas  le- 
giones,  in  supplementum  quantum  opus  erat  ceteris  exercitibus 
militum  scripseiTint.  [12j  Urbanum  veterem  exercilum  Fulvius 
consul  C.  Fulvio  Flacco  legalo  —  frater  hic  consulis  erat  —  in 
Eti'uriam  dédit  ducendum  et  legiones,  quae  in  Etruria  erant,  Ro- 
mam  dedncendas.  [13]  Et  Fabius  consul  reliquias  exercitus  Ful- 
viani  conquisitas  —  ftiete  auteni  ad  quattuor  milia  trecenti  qua- 
draginta  quattuor  —  Q.  Maximum  lilium  ducsre  in  Siciiiam  ad 
M.  Valerinm  proconsulem  jussit  atque  ab  eu  duas  legiones  et  tri- 
ginta  quinqueremes  accipere.  [14]  Nihil  eac  deductae  ex  insula 
legiones  niinuerunt  nac  viribus  nec  specie  ejus  provinciae  praesi- 
dium, [lo]  Nam  cumpraeleregregie  suppletas  duas  vetereslegione?^ 
transfugarum  etiam  Nnmidarum  equitum  peditumque  magnam 
viin  li;il>eret,  SIculos  quoque,  qui  in  exercitu  Ei)icydis  aut  Pueno- 
rum  fuerant,  belli  peritos  viros,  milites  scripsil.  |1G]  Ea  externa 
auxilia  cum  singulis  Romanis  legionibusadjunxisset,  duorum  spe- 
ciem  cxercituum  servavit  :  altero  L.  Cincium  partem  insulae,  qua 
regnum  llieronis  luerat,  tueri  Jussit:  [17]  allero  ipse  ceteram  in- 
sulam  tuebalur,  divisam  quondam  Ro:nani  Punicique  imperii 
finibus,  classe  quoque  septuaginta  navium  parlila,  ut  omni  ani- 
bitu  litorum  pruesidio  orae  maritumae  essent.  [18]  Ipse  cum  Mut- 
tinis  equitatu  provinciam  peragrabat,  ut  vlscret  agros  cullatpie  ab 
incultis  notaret  et  perinde  dominos  laudaret  castigarebpif.  [ï\)\ 
Ita  tantum  ea  cura  frumenli  provenit.  ul  et  Roriiam  mitteret  et 
Catinam  ronvelierel,  unde  exercitui  <[ui  ad  TarmUim  aestiva  ac- 
liirus  esset  posset  praeberi. 

iX.  [1]  Ob'nuii  transportât!  milites  in  Siciiiam  —  et  erant  ma- 
jor pars  Latini  nominis  sociorumquc  —  pr(q)e  magni  mcdus  causa 
luere  :  adco  ex  parvis  saepe  magnarum  momentarerum  pendent  l 
[2]  Fremitus   enim   inter    Latinos    sociosipie    in  conciliis    ortus. 


11    Irent,  iiH'iiic   svnt;Axt' (jn)^  II,  f  17]  Ceteram,  ce  sinj^ulier  est  rare, 

xwvii,    J    (ci.     XXV,     XXIV,     i:.i    :  voy.  XXIV,  XL,  I;»  icf.  Cic,  «</ A/^, 

«     /'riusijuam     conimiltereiitui'     llirli,  vi,  '2,  ô:  /'in.,  i. ',!tii. 

Tnlliiis...  ad    consules   veiiil    »;    le  [IS]  Ab  Incultis  dépend  de  l'idée 

siilijonctif  ajoute  cette  idée   que  l'on  contenue  dans  uolnrol    (i.  e.    dhlin- 

a  en  soin  de  laiie  telle   action  avant  f/urnilu  nuiarrt)  ;  perindf,  selon  (jnils 

que  telle  autre  eut  lieu.  étaient  cultivés  ou  non. 

Llfi    Haberet,  i.  e.  Vnlerins.  [l'.t]  Ita,  «ainsi  ";  tuntum  etc.,  lit- 

[lli;  Speciem...  sorvavit,  liim  (|ue  leralenienl  :  '  le  seul  souci  relatif  au 

le»  deux  armées   (jui     o|iéiaieiit    en  bl  '  (pii  se  produisit,  ce    lut  de   l'ex- 

Sicile     eussent    éle    léduiles   ;•    une  pédier..;  "  ;  ncturus   esscl,    assiniila- 

seule.  lelfeclit'  des  deux    lésions    et  tion  modale. 

des  troupes  auxiliaires    (pii    conqx»-  IX    [Ij    Ceternm,    luèuie    enjploi 

s.'iieiit    laiinee      aeluelle,    avait    été  (jue    XXI,    ii,    (i  ;    imijnr    pars,    voy. 

doiililt',  si  bien  (lu'on  po\ivail  croire  XXIV,  vu,  7;  xvt,  \:  Lnlini  nominis, 

qu'il    V  :iv:.il   i,.in,,nis    deux    arni'''^>  vov.  Wll.    \  \  \  \  m.  1      X  \  il  I .  xxii. 

en  Si    i|,  .^iCtc. 


48 i  T.  Livi  A. u.c.  "3451 

«  decimura  annum  dilectibus,  stipendiis  se  exhaustos  esse:  quot- 
annis  ferme  clade  magna  pugnare:  [3]  alios  in  acie  occidi,  alios 
morbo  absumi:  magis  perire  sibi  rivem  qui  ab  Roniano  miles 
lectuf:  sit  quam  qui  ab  Poeno  raplus  :  qnippe  ab  boste  sralis  re- 
nntti  in  patriam,  ab  Romanis  extra  Italiara  in  exilium  veriusquam 
in  mibtiam  ablegari.  [4]  Ortavum  jam  ibi  annum  senescere  Can- 
nensem  militem.  morilurnm  ante.  quam  llalialin<tis.  qnippe  nuno 
ruin  maxime  florens  viribus.  excédât.  [.">]  Si  veteres  milites  non 
redeant  in  patriam.  novi  legantur.  brevi  neminem  superfntnnim. 
llaque.  quod  propediem  res  ipsa  negatura  sit.  priusqnara  ad  ulti- 
niam  soliludinem  atqne  egestatem  perveniant.  negandum  populo 
Homano  esse.  [6]  Si  consentientes  in  lioc  socios  videant  Romani, 
prorecto  de  pace  cum  Carlhaginiensibus  jungenda  cogitaturos  ; 
aliter  numquam.  vivo  Hannibale.  sine  bello  Italiam  fore». 

["j  Haec  a«Ma  in  conciliis.  Trigmta  tum  coloniae  populi  Romani 
erant;  ex  iis  duodecim.  cum  omnium  legati<»nes  Roinaeessent.ne- 
gaverunt  consulibns  esse  unde  milites  pecuniamque  darent.  Eae 
fuere  Ardea,  Nepet»-.  Sutrium.  Alba.  Carseoli,  Sora.  Suossa,  Circei, 
Setia.  Cales.  Narnia,  Interamna.  (81  Nova  re  consub'S  icti  cum 
absterrere  cos  a  tam  detestabili  consilio  vellent.  castigando  incro- 
pandoque  plus  quam  leniter  agcndo  prolerturos  rati,  eos  ausos 
esse  consulibus  dicere  aiebant  [9]  quod  consules  ut  in  senatu 
pronuntiarent  in  animum  inducere  non  possent  :  «  non  enim  dc- 
trectationem  eam  munerum  militiae  sed  ai>ertam  defectionem  a 
populo  Romano  esse.  [lOj  Redirent  itaque  luoperc  in  colonias  et, 
tamquam  intégra  re.  locuti  magis  quam  ausi  tantum  nefas,  cum 
suis  consulerent.  Admonercnt  nun  Camjianos   neque   Tarentinos 


"J  Stipendiis,  j"ai  Irir^'ent  ipi  ii<  ■•  Quod,  etc.,  coiislnii-^ez  «  (|uud 
étaient  ol>lit.'é>  de  verser  pour  payer  la  consules  non  possent  in  animum  in- 
solde des  contins«*nis  qu'ils  four-  ducere  ni  pronuntiarent  in  senatu  », 
nissaient  cf.  §  l-^';  clade  magna,  au  une  parole  que  les  consuls  ne  pou- 
prix  dune  fîrande  perte  dhonuues.  vaient  pas  prendre  sur  eux  de  faire 
"S[  Magis,  ••  en  plus  forte  pronor-  entendre  au  Sénat  ;  eam,  attraction 
tiÔn  »;  perire.  passif  de  pvi-derp.:  bien  connue.  ]»our  xd. 
cfi'em,  singulier  collectif  ;  .9rrt/i«.  voy,  ]li'"  Redirent  reniidace  redite  du 
XXII,  Lviii,  '2  :  "  Sine  pretio  «.  '  style  direct:  itaque,  voy.  XXV,  xiv, 
'T  Morituniin,  même  emploi  du  lo;  tanfjuatn  inteijm  re.  «  comme  si 
paiiicipe  futur  que  XXI.  xxi.  li ;  lalTaire  était  entière  »  (comme  si  la 
XXV,  VI.  H  ;  etc.  ;  mm  maxime,  question  n'avait  pas  encore  été  agi- 
«  plus  que  jamais  ».  tée);    locuii,    s'oppose   à   ausi    :   ils 

.'.   Novi,  etc.  entendez  et   si    nori  n'ont  encore  fait  que  prononcer  des 

lei.o'itur.  paroles  criminelles,  ils    n'ont  point 

[7 1  Coloniae,   etc..    colonies    fon-  osé  commettre  le  crime  ;  ««/"îonere»/ 

dées'  par  le  peuple  j-omain  ;    negave-  remplace  ad)i. ointe  («  rappelez  »;  du 

runt.  etc.,  •<  déclarèrent  aux  consuls  style  direct:  eos.  les  citoyens  de  ces 

qu'ils  n'avaient   pas  de    quoi    don-  colonies:  //owano.?.  en  effet,  ils  sont 

ner...  »  Ho.iiains.  puistju'ils  font    partie    de 

îî'  Prolecturos,  s.-e.  se  esse.  colonies  romaines  »  (cf.  §  7). 
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esse  eos  sed  Romanos  ;  |"llj  inde  oriundos,  inde  in  colonias  atqiie 
in  agrum  bello  captum  stirpis  augendae  causa  missos.  Quae  liberi 
parentibus  deberent,  ea  illos  Romanis  debere,  si  iilla  pietas,  si 
memoria  antiquae  patriae  esset.  [12]  Gonsulerentigitur  deintegro  : 
nam  tum  quidem  quae  temere  agitassent,  ea  prodendi  iniperii  Ro- 
mnni,  tradendae  Hannibali  victoriae  esse  ».  [13]  Cum  allernisliaec 
consules  diu  jactassent,  nibil  nioti  iegati  neque  se  quod  domum 
renuntiarent  habere  dixerunt  neque  senatuni  suum  quod  hovi 
consuleret,  ubi  nec  miles  qui  legeretur  nec  pecunia  quae  daretur 
in  slipendium  esset.  [14]  Cum  obstinatos  eos  vidèrent  consules, 
rem  ad  senatum  detulerunt,  ubi  tantus  pavor  animis  hominum 
est  injectus,  ut  magna  pars  actum  de  imperio  dicerent  :  «  idem 
alia^  colonias  facturas,  idem  socios  ;  consensisse  omnes  ad  pro- 
dcndam  Hannibali  urbem  Romanam  ». 

X.  [i]  Consules  bortari  et  consolari  senatum  et  dicere  alias  colo- 
nies in  fide  atque  otïicio  pristino  fore  :  «  eas  quoqne  ipsas.  (|uae 
oflicio  decessissent,  si  Iegati  circa  eas  colonias  miltantur  qui  cas- 
tigent,  non  qui  precentur,  verecundiam  imperii  habituras  esse». 
[2]  Permissum  ab  senalu  ils  cum  esset,  «  agerenl  facerent([ue  ut  e 
republica  ducerent  »,  pertemptatis  prius  aliarum  coloniarum  aui- 
mis.citaverunt  legatos  quaesiveruntque  ab  iis,  «  ecquid  milites  ex 
formula  paratos  baberent».  [3]  Pro  duodeviginti  coloniis  M.  Sex- 
tilius  Fregellanus  resi)on(lit  et  milites  ex  fortmda  paratos  esse 
[4]  et,  si  pluribus  opus  esset,  plures  daturos  et,  quicquid  aliud  im- 
]teraret   velletque  populus   Itomanus,  enixe  facturos  :  «  ad  id  sibi 


11]  Inde,  i.  e.  n  linmn  ;  s'irpi.s  au- 
i/aidati  causa,  ■>  en  vue  d'clendre  la 
race  romaine  "•,  debere  rein\\\àce  debe- 
tis,  et  illos,  vos  (nominatif  du  stvie 
direct). 

12]  Consulerent  remplace  coa- 
sulHi'  ilu  styli'  direct;  de  infi-f/ru,  cf. 
ij  |(l;  /«?/(  reiii|>l;ice  mnic  du  sivle  ili- 
rect  ;  af/itassent  remplace  a(/llavifitis 
du  slyie  direct;  prudi-ndi...  tra- 
di'iidne...,  «  cela  tendait  ;'i  lratiir...,à 
livrer...  »  :  le  ^^'iiilif  d'un  substantif 
accompii^jné  d'un  adjectif  verl)al  en 
-}ulvs  et  de-pendant  du  verbe  esse  sert 
en  laiin  à  marquer  la  destination  ou 
reflet  d'une  chose. 

[\'.-i]  Alternis  (s.-e.,  ririhrt»),  «  à 
toiu'  de  rôle  -.  ;  chacun  des  consuls 
s'était  em|)lovt!,  le  jour  où  il  avait  le 
connnandenicnt  icf.  X.XIl.  xi.i,  'S),  ù 
amciM'r  les  récalcitrants  à  résipis- 
cence :  tuupte  senatum  situm,  etc., 
«  el  «pie  d'autre  part  leur  Sénat 
n'avait  aucune  décision  nouvelb'  à 
lu'endie»;  'iile-Live  dunne  le   nom 


de  Sénat  aux  assemblées  (jui  dirigent 
les  affaires  dans  les  villes  de  pro- 
vince, colonies,  municipes,  elc. 

1^1 4]  Dicerent,  même  accord  in»'-- 
gulier  (|i'.e  ci-det<sus,  XXV,  xxxix, 
3.  etc. 

X  [I]  Hortari,  etc..  intînitif  histo- 
rique ;  ilere.ssisscnt,  etc.,  même  li- 
berté dans  la  concordance  des 
temps  que  ci-dessus,  XXV!.  xxvi, 
."1-8  ;  etc. 

-'-3]  Ducerent,  entendez:  »//  duce- 
rent (esse)  I'  republica,  ><  sehui  ce 
(ju  ils  jugeraient  être  de  l'intérêt 
])iiblic  »  ;  le(jalns,  su|)jdéez  aliarum 
culniiiarum;  e.r  /onnuta,  confornié- 
nienl  aux  termes  de  ledit  consulaire 
qui  ti.xait  pour  chacuuf  des  colonies 
latines  el  des  villes  alliées  réi)0(pie 
de  l'aiipel  el  le  nimibre  des  soldatsà 
lever. 

[4]  Daturos,  s.-e.  se  esse;  même 
remar(iue  \)i)\\v  fiirturos  ;  ctiaui  modi- 
lie  sujieresse  :  (|uanl  à  la  bonne  vo- 
lonté,  ils  eu  avaient  à  revendre. 
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neque  opes  déesse  et  animum  etiam  superesse  ».[5J  Consules,  pa- 
rum  sibi  videri  praefati  pro  merito  eorum  sua  voce  conlaudari 
eos,  nisi  universi  patres  iis  ia  curia  gratias  egissent,  sequi  in  scna- 
tum  eos  jusserunt.  [6J  Senatus  qiiam  poterat  bonoratissimo  de- 
creto  adlocutus  eos,  mandat  consulibus  ut  ad  populuin  quoque 
eos  producerent  et  inter  multa  alla  praeclara  quae  ipsis  niajo- 
ribusque  suis  praestitissent.  recens  etiaui  merituui  eorum  in  rem 
publicam  commemorarent  [7]  Ne  nunc  quidem  post  toi  saecula 
sileanlur  fraudenturve  laude  sua  :  Siguini  fuere  et  Norbani  Saticu- 
lanique  et  F'regellani  et  Lucerini  et  Venusini  et  IJrundusini  et  Ha- 
driani  et  Firmani  et  Ariminens«^s,  [8J  et  ab  altero  mari  Ponliani 
et  Paestani  et  Cosani,  et  mediterranei  Beneventani  et  Aesernini 
et  Spoletini  et  Piacentini  et  Cremonenses.  [9]  Harum  coloniarum 
subsidio  tum  imperium  popuii  Romani  stetit,  iisque  gratiae  in 
senatu  et  apud  popuium  actae.  [10]  Duodecim  aliarum  coh^nia- 
rum.  quae  detrectaverunt  imperium.  mentionem  fieri  patres  vetue- 
runt.  neque  illos  dimitti  neque  retineri  neque  appellari  a  consuli- 
bus. Ea  tacila  casligatio  maxime  ex  dignitate  puimli  Romani  visa, 
est. 

[llj  Cetera  expedientibus  quae  ad  bclhiin  opus  crant  consuli- 
bus, aurum  vicensimarium,  quod  in  sanctiore  aerario  ad  ultimos 
casus  servabatur,  promi  placuit.  Promplaad  quattuor  milia  pondo 
auri.  [\-2\  !nde  quingena  pondo  data  consulibus  et  M.  Marcello  et 
P.  Suipicio  proconsulibus  et  L.  Veturio  praetori,  qui  Galliam  pro- 
vinciam  erat  sortitus.  [i:{]  additumque  Fabio  consuli  centum 
pondo  auri  praecipuum,  quud  in  arcem  Tarentinam  portaretur  ; 
cetero  auro  usi  sunt  ad  vestimenta  praesenti  pecunia  locanda 
exercitui  qui  in  Hispania  bellum  secunda  sua  fama  ducisque  gere- 
bat. 

'^■'    Parum,  i.  e.    non  satis,  -  Uop  établis  dans  lintérieur  des  terres  ». 

jieu   X  ;    <-'iilfudez    parum    (esse)   pro  [10]    lUos,   i.    e.    leyatus  duodecim 

inerilo  eorum  ;  prae/ali,  «  SiyaLnX  coin-  altarum   coloniarum;    c'est    unesyi- 

meacé   par   dirc";    sua  voce,    «par  \e\)^c\  neque,  i\\\\\>\:'MZJussenmt,à(yx\l 

leur  voix  seule  >•;  unioer«z,  réunis  en  l'idée  est    contenue  dans   velueruul, 

corps,  en  assemblée  pi inière  ;  pa/re.>,  qui  précède;  a;j/)e//.jr/,  le   Sénat  dé- 

les  sénat'.'urs.  fendit  aux  consuls  de  les  convoquer 

[tji  Décrète,  le  Sénat  avait  rédigé  pour  entendre  la  réjXinse  à  la  décia- 

un  sénalus-consulte  conçu  en  ternies  ration  qu'ils  éta/ient  venus  apporter 

extrêmement  flalleurs  pour  les   dix-  à  Rome  (cf.  ix.  7). 

huit  colonies    fidèles:    on  en  donna  [11]  Quae,  etc.,  même  syntaxe  que 

lecture     (adloculus)  aux  envoyés  de  ci-dessus,  XXIII.  xlvui,    11;   aurum 

ces  colonies  admis  à  1  honneur  de  la  vicesimarmm,  or  produit  par  limpol 

séance  ;  7>ro(/^^cf^en^  même  construc-  de  .i  00  établi  en  :iô7  sur  les  alTran- 

tion  que  ehez  Ces.,  B.    G.,  i,  3,  4  :  chissements   dont   on  voulait  dimi- 

«  Persmidet  Castico...  Sequano...    ut  nuer  le  nombre, 

regnum  in  civitaté  sua  occaparet  ».  [l:2j  Pondo,  voy.  XXVI,  xlvii,  7;- 

[7]  SigniDi,  etc.,  pour  l'emploi  dos  quingna,  «  cinq  cents  à  chacun  ». 

conjonctions  copulatives,  voy.  XXI.  [13]  Additum  i  s. -c.)es^  a  i)0ur  sujet 

XXX.  •2;t'tc.  l'expression  partitive  «»»'«(■<  unequan- 

[Hj  Mediterranei,  "  comme  peuples  lilé  d'or  »    «  de  l'or  >>)  centum  pondo 
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Xï.  [1]  Pi'odigia  quoque,  priusquam  ab  urbe  coiisules  proficis- 
cei'enlur,  procurari  placuit.  [2]  In  Albano  monte  tacta  de  caelo 
erant  signum  Jovis  arborque  templo  propinqua  et  ostium  lacus^ 
et  Gapiiae  murus  Fortunaeque  aedis,  et  Sinuessaemurusportaque  : 
haec  de  caelo  tacta.  [3]  CruentaQi  etiam  Huxisse  aquam  Albanam 
quidam  anctores  erant;  et  Roaiae  intus  in  cella  Fortis  Fortunae 
de  capite  signum,  quod  in  corona  erat,  inmanum  sponte  sua  pro- 
lapsum  ;  [4J  et  Pri verni  satis  constabat  bovem  locutum  vultu- 
liiimque  fréquent!  foro  in  tabernam  devolasse,  et  Sinuessae  na- 
tum  ambiguo  inter  raareni  ac  feminam  sexu  infantem,  [oj  quos 
androgynos  volgus,  ut  pleraque,  faciliore  ad  daplicanda  verba 
Graeco  sermone,  appelJat,  et  lacté  pluvisse,  et  eum  elephanti  ca- 
pite puerum  natum.  [6j  Ea  prodigia  hostiis  niajuribus  procurata, 
et  supidicatio  circa  omnia  pulvinaria  et  obsecratio  in  unum  dieni 
indicta;  et  decretmn  ut  G.  liostilius  praelor  ludos  Apollini,  sicut 
iis  annis  voti  factique  erant,  vuveret  facerelqiie. 

[7J  Per  eos  dies  et  censoribus  cn-amlis  Q.  Fulviiis  consul  comilia 
babuit.  Creàti  censores,  ambo  qui  nondum  corjsules  fueranl, 
M.  Cornélius  Cetbegus,  P.  Senqjronius  Tuditanus.  [8]  li  censores 
ul  agrum  Canipanum  l'ruenduui  locarenl  ex  auctoritate  patruni 
latum  ad  picbem  est  plebesque  scivit.  [9]  Senalus  lectionem  con- 
tontio  inter  censores  de  principe  legendo  tenuit.  Semproui  lectio 
erat  ;  ceterum  Cornélius  niorem  Iraditum  a  i>alril)us  sequi'ndum 
aiebat,  [lOJ  ut,  qui  primus  censur  ex  iis  qui  viverent  fuisset, 
eum  principem  legerent—  is  T.Manlius  Torquatus  erat  —  ;  [H]  Sem- 

(n  du  l)(>i  Isde  cenllivres  «■);  cf.  XX  VI,  xxiii,  G;    ch-rao»inia    /miviitaria  (cL 

XIV,  8   (K.)  ;  praerifjytim  est   une  ap-  iv,  1.);  flépend  à  la  fois  de  supplicalio 

position  à  l'expression  i)arlitive  dont  et  d'cbsev ratio. 

onvieMliiei)arler  et  si^înitie  «  coiiiiiK^  7";  Creandis,  construction  con- 
siipiiléiiiont  »;  (/HoU,  i.  e.ul  id,  d'où  sacr('('  pai-  l'iis:!^'!- ;  nnnduni,  il  ('tait 
le  snlijonctif  ;  prnrsnili  pi-runui,  rare  tiiinii  arrivai  a  la  rciisurc  sans- 
«  CDiiirc  arfîcnt  curniilant  •  -,  Ui  four-  avoir  jiassc  jiar  le  consulat, 
nilure  (l<'s  habilli-menls  fut  mise  en  [S"  Fruendum,  voy.  ni,  'i  ;  lalmn 
atljudicalion,  mais  l't'lal  la  paya  ml  phheni  rsi.  voy.  vi,  7;  srivit  par- 
comptant     aux     adjuilicataires,    au  fait  de  .sn.vro. 

lieu  df3   la  faire  payer  par  les  |)ul)li-  ^.i'  Senatus  lectionem,  le  recru- 

cains,     comme    pn'crdtMuint'rit   (cf.  teùient  du  S(>nal  uuniuel  les  censeurs 

XXIII.  xLviu,  lOctsuiv.i.  procédaient  tous  les  cinc;  ans);    de 

XI    [11    Proflclscerentur,    même  pi-incipr  Ifiji-ndo,  ><  au  sujet  de  celui 

syntaxe     <ii;e   ci-dessns,     vni,    11;  qu'il  fallait  inscrire  le    premier  sur 

prorurtiri,  voy.  XXVI,  VI.  W;  etc.  la  liste  •>  :  ti'iiuit,  «  retarda»  -;  Sem- 

[;^l  Signum,  ■<  une  statuette  »  Hxée  proni  Icctio.  le   choix   appartenait  à 

sur  la  couronne  d'e  la  déesse).  Sempronius,  (|ue  le  sort  avait  dé.^i- 

fn]  Volgus.  les  tiens  du  peuple  {,'né  (ff.  ci-apri's,  si  1 1 1  ;  rc/fntm,  i.  e. 
(par  opposition  aux  puristes);  p/e-  svd  (cf.  XXI,  ii.ti;  etc.). 
rai/m-,  j.  o.  pn-mnlta  >cf.  XXI.  i,  I);  (lOl  Ut,  ■■  ;t  savoir  que...  »,  ex- 
entenrlez  :  ..  ut  pennulta  (iraeeis  ]»Ii(iue  innniK  imditum. 
Iioiiiinilius  appellat  '•;  ad  dnpliranda  II]  Sempronius,  i  e.  al  Setnpru- 
verliii,  1(>  ffrcc  se  prête  mieux  que  le  itixs  uir/'nt,  •■  mais  Sem|U(>iiius  sou- 
latin  ;i  foiiuer  des  mots  composés,  tenait   que...    »;    drtii.-iKmt.    au    sub- 

[li^  Hostiis  maooribus,v..\    \  \  \I.  innelif.   par  .Ml  laciioii  modale,  lunr 
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proniiis.  cui  di  sortem  legendi  dédissent,  ei  jus  liberum  eosdem 
dédisse  deus  :  <'  se  id  suo  arbitrio  factiirum  lectunjmque  Q.  Fa- 
biiini  Maximum,  quetn  tum  principem  Romanae  civitatis  esse  vel 
Hannibale  judice  victurus  esset  ».  [12]  Cum  diu  certatum  verbis 
esset.  concedente  collega  lectus  a  Semproaio  princeps  in  senatu 
Q.  Fabius  Maximus  consul.  Inde  alius  lectus  senatus.  octo  praeter- 
itis.  inter  quos  M.  Caecilius  Metellus  erat,  infamis  auctor  dese- 
rendae  Italiae  post  Cannensem  cladem.  [13]  In  equeslribusquoque 
notis  eadem  servata  causa:  sed  eiant  perpauci,  quos  ea  infamia 
attingeret.  [14]  Illis  omnibus  —  et  multi  erant —  adempli  equi, 
qui  Cannensium  legionuni  équités  in  Sicilia  erant.  Addidenint 
accibitati  etiam  tempus.  «ne  praeterifa  stipendia  procédèrent  ils 
quae  equo  publico  eiueruerant.  sed  dena  stipendia  equis  privatis 
facerent.«  [ioj  Magnuui  praeterea  numeruuî  eorum  conquisivertint 
qui  equo  nierere  deberent  :  atque  ex  iis  qui  principio  ejus  belli 
septemrleciui  annos  nati  fuerant  ncque  militaverant  onines  aera- 
rios  fecerunt.  [16]  Locavenuit  inde  reficienda  quae  circa  forum 
incendio  consumpta  erant.  sejitem  laliernas.  niacelKim,  .Vtrium 
Hegiuin. 

XII.  [1]  Transactis  omnibus  quae  Romae  agenda  erant.  consules 
ad  bellum  profecti.  [2]  Prior  Fulvius  praegressus  Capuaui  :  post 
paui  os  dies  consecutus  Fabius,  qui  et  collegani  coram  obtestatus 
et  pcr  litteras  Marcellum  ut  quam  acerrimo  belio  detinerenl  Han- 
nibalem.  duni  ipse  Tarenlum  oppugnaret.  —  [3]  «  ea  urbe  adempta 
bosti  jam  undique  pujso.  utc  ubi  consisterct  nec  quod  fidum  re- 
spiceret  habenti,  ne  remorandi  quidem  causam  in  Italia  fore  »,  — 
[4]  RegiuiJi  etiam  nuntium  mittit  ad  praefectum  praesidii  quod 
ab  Lnevino  consuie  adversus  Bruttios  ibi  locatum  erat,  octo  milia 
hominum.  pars  maxiina  ab  Agatliyrna,  sicut  ante  dictum  est,  ex 
Sicilia   traducta.  rapto   vivere   bominum   adsuetorum  :    [5]  additi 

remplace  nyuc  du  style  direct  ;  prin-  cette  comiition  de...  »  ;  qui...nati  fu- 

cipevi,  etc.,  ■■  le  premier  citoyen  de  mnt    a   ])our    antécédent   eos    sun- 

Rome  >•  :   victunts  esset.  <■  il  démon-  entendu   après  ex   iis  ;  aerarios  \«\ . 

Irerait  victorieusement... '■  XXIV,  xvni.  <i. 

[I'2' Alius,  i.  e.  rtliquus  [cl.   XXI.  I(.    Incendio,  voy.  XXVI,    xxvii. 

XXVII.  n  :  a   El  (ilius    exerci:us  >•):  \-h. 

J/e/e/Zw;.  voy.  XXII.  Lvii,  1.  XII-XIV.    Opérations    de    Mnrcel- 

1-"  Eadem  causa, le  même  motif  lus  en  Apulir. 

lit"dégro(ier  les  complices  de  Metel-  XII   v]  Obtestatus,  suitjtléez  est: 

lus.  ojipuf/nan't,  attraction  modale. 

[\y  Equi,  le«  chevaux  qu'ils  ji]  Remorandi,  i.  e.  morandi,  Ir 
ava'if ni  reçus ûeVélài  cf.  eques  r<juo  compose  au  lieu  du  simple  (cf.  xi. 
pvbli^oi:  ttmpiis.  une  prolouiiation  li  :  »  Eineruerant  »,  pour  «  merue- 
de  service  :  procédèrent,  <- fussent  rant  «c  fore,  la  proposition  inlini- 
coniptées  »:  emeruerant.  i.  e.  merue-  tive  dépend  de  l'idée  de  «  dire»  cou- 
rez» ^  ;  ef/jtis  privatis.  en  fournrssant  tenue  dam  obtestatus  {est}. 
eux-mêmes  leur  monture.  4"  Reglum,  en  face  de  Messine. 

J.»;  Deberent,      au       subjonctif,  ':>[  Pars  maxima,  apposition  peu 

parce  que  71//  signifie  <•  répondant  à  régulii-re   cf.  XXIV,  vu,  7;   xxi,  V>; 
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erant  Bruttiorum  indidem  perfugae,  et  aiidacia  et  aiidendi  omnia 
necessitatibus  pares.  [6]  Haiicrnauuin  adBruttîum  primum  agrum 
depopulandum  duci  jussit,  inde  ad  Cauloneam  urbem  oppugnan- 
dam.  Imperata  non  inpigre  solum,sed  etiani  avide  exseciiti,  direp- 
tis  lugatisque  cultoribus  agri.  summa  vi  urbem  oppugnabant. 
[7J  Marcellus  et  consulis  lilteris  excitus  et  quia  ita  induxerat  in 
animum  neminem  ducem  Komanum  tam  parem  llannibali  quam 
se  esse,  ubi  primum  in  agris  pabuli  copia  fuit,  ex  hibernis  profec- 
tus  ad  Canusium  Hannibali  occurrit.  [8]  Sollicitabat  ;id  defectio- 
neiii  Canusinos  Poenus  ;  (■oterum.ut  adpropinquare  Marcellum  au- 
divit.  castra  inde  movit.  Aperta  erat  régie  sine  ullis  ad  insidias 
lalebris  ;  ilaque  in  loca  saltuosa  cedere  imle  ooepit.  [9J  Marcellus 
vestigiis  instabat  c.tslracjue  caslris  conlerebat  et,  opère  perieclo, 
exlemplo  in  aciem  legiones  educebat.  Hannibal,  turmalim  per 
équités  peditumque  jaculatores  levia  certamin;i  serens,casum  uni- 
versae  jtugnae  non  necessîirium  durebat.  Tractus  est  tamen  ad  id, 
quod  vitabat,  cerlamen.  [lOJ  Nocle  praegressum  adsequilur  locis 
planis  ac  patenlibus  Alarcellus  ;  castra  inde  ponentem  pugnando 
undique  in  nuinitores  operibus  prohibet.  Ita  signa  conlata  piigna- 
tuuiquc  totis  copiis  et,  cuni  jam  nox  instaret.  Marte  aequo  dices- 
suni  est.  Castra  exiguo  distantia  s|i;ili.»  raptiui  ante  nitctem  per- 
muuita. 

lII^  Postcio  die  luce  prima  Maioellus  in  aciem  copias 
eduxit;  ricc.  Ilaniiibal  ([«'Ireclavit  ccrtamen  mullis  vcrbis  a<l- 
b(irtalusmilit«\s,  ut  memoiesTrasumeiini  (laiiiiaïuimiuccoii- 
lundt'içnl  l'crociam  liostis:  '^12]  «  urgt're  al(|u<'  inslarr  eiim, 
non  lier  i|ui('tos  fact-ir,  non  cjislra  [kmmm»'  pâli,  non  respi- 
rait* aut  circumspiceif  ;  culidie  simul  uriciitem  solcm  et 
Romanam  aciem  incam|)is  videiulam  esse  :  [13J  si  uno  [uoe- 
lio  liaiid  incruenlus  abe.if,  cjuielius  dcimle  tranquilliiisque 
t'iiin  ludlaluium.  ->  llis  iniilali  adhoilatiduibus  simiibiue 
laedio  ferocia»;  hostium  C(di«Jie  iiislantium  lai'esseiitiiim(|iie 
acriter    pioelium    ineiint.      i  i-     Pugnalum   amplius  diiabus 


xi.u.S);  iniliil 


Il  iiuMiii»  fiidroit 


(lies  en  virons  <l(!K('^'i mil);  ttecissitnli- 

hus,  tnciiie  cnipliii  .lu  pluriel  abstrait 

Muc  ci-dt'ssiis.  XXIV,  xxxix,  7,  etc. 

\  Ceterum,  vuy.  XXI,  ii,  (i  ;  etc. 

'    Castris,    su|i'|)k'e/,    Hitnuibalis; 

■■'■(■,  1,1  t'orlilicalKiii  du  c;iuip. 

II'.     Permunita,      conipii-tcnieiil 

'Ifgt'    p;ii-   les   tiavuux  de  dt'ft'nso 

M.iiiitiicLs. 

[Ilj  Luce    prima,  «   ;iu   pnml    ilu 
-jour  ». 

iV2j  Urgere,  l;i  propusiliuu   inliiii- 


livt'  di'pi'iid  di'  i/i.iit  ciiiiltMiu  dans 
uU/iurUiliis  ;  einn,  i.  e.  Itvstem  ;  t/nit'' 
tus  se  luppurlt!  à  t'o.v  (jui  représenlo- 
r.iit  vos  du  style  direct  et  serait  l(î 
sujet  Ae  /'iin-rè:  devant  rustra  pvncre 
il  faut  de  niéiiiesous-entenilre  eus. 

[\'A]  Haud  incraentus  remplace 
toiite  uiH'  priipiisitiuii  ■■  non  suna 
uvuir  suhf  des  pertes  sanKlaule»  •■. 

l'i!  Dextra  ala  is.-c.  mf/.itj,  voy. 
M,  (i  ;  cjlrfiiirdinitrii,  le  eorps  d'élite 
lornié  par  uiille  fantassins  et  trois 
cents  cavaliers  du  coiUinj^rnl,  nllif. 
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horis  est.  <;e(ipr*'  inde  ab  Ruiiianis  ih-xtra  ala  et  exlraordi- 
Tiarii  coepere.  Quod  uhi  Marcellus  vidit,  diiodevicesimain 
lefjionem  in  priinain  aciem  inducit.  ^^5]  Dum  alii  trepidi 
cediinl,  alii  s?gniter  subeimt,  turhata  tota  acies  est,  dein 
prorsus  fusa,  et,  vincente  pudorem  metu,  terga  dabant. 
[16]  Cecidere  in  pugna  fuganiiead  duo  milia  et  septingenti 
civium  sociorumque  ;  in  iis  qualtuor  Homani  centurioues, 
duo  tribuni  militum,  M.  Licinius  et  ^L  Helvius.  [17]  Signa 
mililaria  quattuor  d€  ala  prima  quae  fugit,  duo  de  logione 
quae  cedentibus  soriis  successerat  aniissa. 

XIII  1]  Marcellus,  postquani  in  castra  redilum  est,  contio- 
nem  adeo  saevam  atque  acerbani  apud  milites  habuit,  ut 
proelio  per  diem  totum  infeliciter  tolerato  tristior  iis  irati 
ducis  oratio  esst't  : 

2]  "  Dis  immoitnlibus,  ul  in  tali  lo,  laudes  gratesque,  » 
inquit,  <'  ago,  quod  victor  hoslis  cum  tanlo  pavore  inci- 
dentibus  vobis  in  vallum  portasque,  non  ipsa  castra  est  ad- 
gressus  :  deseruissetis  profecto  eodem  terror^  castra  quo 
omisistis  pugnam.  '3]  Qui  pavor  hic,  qui  terror,  quae  re- 
pente,qui  Ht  cum  (|uil)us  pugnaretis  oblivio  animoscepit? 
Nempe  idem  sunt  lii  hostestjuos  vincendo  etvictos  sequendo 
priorem  aestalem  absumpsistis,  !4]  quibus  dies  noctesque 
fugientibus  per  h<>s  dies  institistis,quos  levibus  proeliis  ffiti- 
gastis,  quos  hesterno  die  nec  iter  facere  nec  castra  ponere 
passi  estis.  [5]  Omitto  ea,  quibus  gloriari  potestis  :  cujus  et 
ipsius  pudere  ac   paenitere   vos    oportet,  referani.    Nempe 

rifi]  Trepidi,  "  en  désoniie  -,  lem-  rorem  mctum  concutientein...   pavo- 

plàce  une  détermination  adverbiale  ;  reni    metuni    menlem    loco    moven- 

dahant,    accord   par    svllejise    avec  lem-:  qui...  puijnarelis  (><   qui  vous 

l'idée   de    pluralité  coiitenue    dans  êtes  et  avec  qui   vous  conihattiez  ») 

tota  aries.  dépend  de    la    proposition    oblivio... 

[16]  Ad,  "  environ  »  ;  civium,  etc.,  ce/y/7  ;  nempe  «  sans  doute  »  ;  /.riorem 

génitif  |)artitif.  aestalem.  cf.  ci-dessus,  ch.  ii. 

[17'  De,  «  provenant  de...  »  ;  prima  [.'•]  Cujus    a  pour  antécédent   id, 

au     nominatif,    remplace    ladverbe  sous -entendu;    et     ipsius,    suppléez 

primvm  ;  aii)i.^.<in.  su})pléez  sunt.  sirut  hodienii  proelii  :  -<  un  fait    qui 

XIII  !  r  Tristior,'  plus  aifreux  ».  devrait  vous  inspirer  le  même  senti- 

[•2]  Ut  in  tali  re,  "  comme  il  sied  ment  de  honte  que  le  combat  d'au- 

en  de  telles  cii constances  -  ;  inciden-  jourd"hui«;  en  somme, Maicellus  leur 

tibus  est  bien   plus  pittoresque   que  reproche  de  ne   pas  avoir  la  veille 

fugientibus  ;  profecto,  "  il  coa])  sur '•,  remporté     une    victoire  décisive,    et 

est    d'une  ironie    mordante;  eodem  d'avoir  préludé    ainsi  à    la    défaite 

^errore,  ablatif  de  cause.  d'aujourd'ui  ;  ?»e//(/>f,     «   eh   bien!    >> 

'■V  Pavor     n'est   point    la    même  comme    dans    les    réponses;   acquis 

chose    que    terror.   cf.    ^ic,    Tusc,  wan//jM.î.  sans  avoir  été  ni  vaincus  ni 

IV,   S,  19  :  «  Definiunt  (Stoici)..  ter-  vainqueurs. 
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aequis  manibus  hesterno  die  diremislis  pugiuun.  [6]  Quid 
haec  nox,quid  hic  dies  attulit  ?  Vestrae  iis  copiaeinminutae 
sunt  cin  illorum  auctae?  Non  equidem  mihi  cum  exercitu 
meo  loqui  videor  nec  oiiin  Romanis  militibus  ;  corpora  tan- 
tumatquearma  sunteadem.  [1]  An,  si  eosdem  animoshabuis- 
setis,  terga  vestra  vidisset  hostis  "?Si<îna  alicui  manipulo  aut 
cohorti  ad^niissef?  Adhuc  caesis  legionibus  Romanis  gloria- 
batur  ;  vos  illi  liodiernodie  primum  fugati  exercitusdedistis 
decus.  » 

:  8]  Clamor  inde  ortus  «  ut  veniam  ejus  diei  darel  ;  ubi 
veliet  tleinde  experiretur  militum  suoruni  animes.  »  «  Ego 
vero  experiar  >),inquit,  «milites,  et  vos  crastino  die  in  aciem 
ediicam,  ut  viclores  potius  quam  vioti  veniam  impetretis 
quam  petilis  ».  [9]  Coliortibus  quae  sip^na  ainiserant  hor- 
dcum  dari  jufsit  cenlurionesque  manipulorum  quorum 
signa  amissa  fuerant  destrirtis  gladiis  discinctos  destiluit; 
et  ut  postero  die  omnes,  équités  pedites,  armati  adessent, 
edixit.  [10]  Ita  contio  dimissa  fatenlium  jure  ac  merito  sese 
inerepitos  neque  illo  die  virum  (jUcnKjuam  in  acie  Romana 
fuisse  praeter  unum  ducem,  oui  aul  morte  satisfaeienduiii 
aut  egregia  Victoria  essel.  Postero  die  armati  (ti-natique  ad 
ediclum  aderant.  [11]  Imperalor  eos  conlaudat  juonun- 
tiatque,  «  a  quibus  orta  pridic  fuga  t^ssct  cohortes(jut" 
quae  signa  amisissent  se  in  primam  aci«^iii  indiicturuni  ; 
[12]  edieere  jam  sese  omnibus  pugnandum  ac  vincendum 
esse  et  adnitendum  singulis  universisque  ne  prius  hester- 
nae    fugae   quam  bodirrnae  victoriae  lama  Romam  perve- 


[<)]  lis,  par  la  nuit   et  le  jour   ([ui  uoiiient    je    veux     vuus    luellre    à 

ont  précéilé  la  bataille  ;    cum    twer-  l'épreuve  ». 

citu  meu.  cette  ex|)ression  est  de  na-  lU]  Hordeum,   de  Jorge   (au    lieu 

lure  à  inspirer  aux  soldats  li'   refîrel  de  blé),    pour    en    faire    du    pain; 

d'avoir  humilié  leur  gént'ral,   tandis  amissa  fuerant,  voy.    ci-dessus,    vu. 

que  les  mots  cum    liomams  iiiiimitus  \',i;    ili.scinrtos,   »   sans  ceinturon  >■  ; 

doivent  réveillea- leur  patriutisnie  et  de.stHui,    <■  (-tre  laissés   à    l'écarl  '-; 

leur  ort,'ueil.  l'i/uUfs  /irditrs,    ..  tous,    cavaliers  et 

[7]  An,  voy.  XXV,  vi,  9;  manipulo  fantassin»  "  des  deux  tenues  s'oppo- 
se ra|)porte  à  la  lé;,Moii  romaine,  sant,  mi  supprime  entre  eux  la  cou- 
coliorli,     aux     alliés;     ailliuc,    «   jus-  jonction  ri). 

qu'ici  '.  ;  fui/aii.  s'oppctse    à  cm  sis  ;  [  l(i]  Satisfaclendum...   esset,  au 

les  autres   armées    s'étaient    battues  subjonctif,  parce  que  cela  fait  partie 

avec    acharnement     et     avaient   été  dé  la  pen.'^ée  des  S(ddats. 

taillées    en  pièces    .s;ur    place,    mais  [M'  A  quibus  a  pour    antécédent 

eux,    ils  se  sont  honteusement    en-  en.i,  cf>mplément  sous-entendu  »!'/«- 

fuis.  ilnrLurum  {cssr)  ;    {•sscnt...   amisisicnt, 

[S]  lùgo  vero,   etc.,  «  mais  certai-  subjonctifs  du  style  indirect. 
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niât  '),  Inde  cibo  corpora  liriiiare  jussi,  ut,  si  longior  pugna 
esset,  viribus  suffîcerent.  Ubi  omnia  dicta  faclaque  sunt 
quibusexcilarentur  animi  mililuin,  in  aciem  prouedunt. 

XIV.  [i]  Quod  ubi  Hannibali  nuntiatum  est:  «  Cum  eonimi- 
rum  ",inquit,  «  lioste  res  est, qui  nec  bonam  nec  maiani  ferre 
fortunani  possit!  seu  vicit,  ferociter  instal  victis;  seu  victus 
est,  instaurât  cum  victoribus  cerlauien.  |^2jSigna  inde  canere 
jussit  et  copias  educit.  Pugnatuni  utrinique  aliquanto  (luani 
pridieaciius  est,  Poenis  ad  uldinenduni  hesternum  decus 
adnitentibus,  Hunianis  ad  deniendani  ignominiam.  [3j  JSinis 
tra  ala  ab  Honianis  et  cohoilos  quae  amiseiant  signa  in 
prima  acie  pugnabant  et  legio  vicesima,  ab  dextro  cornu 
instructa.  [4;  L.  Cornélius  l.entulus  et  C.  tlaudius  Nero 
legati  c<trnibus  praeerant,Marcellus  mediam  aciem,  Iiorlitor 
teslisque  pra(  Sens,  lirmabal.  [o]  Ab  Hannibale  Ilispani  pri- 
mam  oblinebant  tidnlem,  et  id  roboris  in  umni  exercitu 
erat.  '0  Cum  anct^ps  diu  pugna  esset,  llannibai  elepbanlos 
in  primam  aciem  induci  jussit,  si  quem  inicere  ea  res  tu- 
multuni  ac  pavorem  posset.  ,7^  Et  primo  turbarunt  signa 
ordinesque,  et,  partim  occulcatis,  partim  dissipalis  terrore 
qui  circa  erant,  nudaverant  una  parte  aciem,  ^H]  laliusque 
fuga  manasset,  ni  C.  Decimius  Flavus,  tribuiius  militum, 
sigQO  arrepto  primi  bastati,  maiiij»ulum  «*jus  sigiii  sequi  se 
jussisset.  Duxitubi  maxime  lumullum  congiobatae  beluae 
faciebant  pilatjue  in  eas  cunici  jussit.  [yj  Ilaesere  omnia 
tela,  baud  difticiii  ex  propinquu  in  tanla  corpura  ictu  et  tum 
cunferta  turba.  Sed,  ut  non  omnes  vulnerali  sunt,  ila  in 
quorum  tergis  intîxa  stelere  pila,  ut  est  genus  anceps,  in 
fugam  versi  etiam  integros  avertere.  LlUjTumjam  non  unus 


XIV  [ r  Nimirum,  «assurément  » 
est  ironique  ;  cum  eo  <jui...,  a  la  va- 
leur d'une  proposition  consécutive; 
de  là  le  subjonctif;  seu. ..seu...,  «  est- 
il  vainqueur?  il...  ;  est-il  vaincu? 
il...  » 

[•l]  Signa,  même  construction  que 

XXV,  xxxix,  3  :  "  Sifjna  canunt  », 
les  trompettes  fout  entendre  le si{;nai 
du  corn  liai. 

[^]  Ab  Romanis,  «  du  côt-'  des 
Romains    . 

i     Hortator,    cf.     XXI.     xi.  7   ; 

XXVI.  XLiv.  8. 

:."i]  Id   roboris,    etc.    ces    troupes 

con^tituri;"!!»   i-..iit..  .i^   !>.,.. ,,.-.o. 


[«•]  Si,  "  pour  le  cas  où...  ». 

iS]  Manassent,  notez  la  méta- 
phore; la  d.MOUle  est  comparée  a  un 
torrent  qui  s'fcouïe:  primi  hast  ut  i , 
du  premier  manipule  des  hastaii  ; 
mampulum  ejus,  le  manipule  qui  se 
rant,'eait  sou.s  cetle  enseigne;  chaque 
manipule  avait  son  enseigne;  uOi, 
i.  e.  eo  ubi. 

[!•]  Ut...  ita...,  "  s'il  est  vrai  que..., 
d'autre  part...  >•  :  ut  est  yenus  anceps, 
••  étant  donné  que  cette  espèce  i<l'ani- 
maux)  est  capricii^use  »  ;  inteyrus. 
«  ceux  qui  s  étaient  point  blessés 
avertere.  i.   C.  acerteruitt. 

"•;  Conicere,  iniinitif  historiqu" 
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inaiùpiilus,  sed  pro  se  quisque  miles,  qui  modo  adsequi 
agmen  fugientiuin  elephantorum  poterat,  pila  conicere.  Eo 
maîjfis  ruere  in  suosbeliiae  tantoqiie  majorem  stragem  edere 
quam  iiiter  hostes  ediderant  quanto  acrius  pavor  consler- 
natamagit  quam  insidentis  magistriimperio  regitur.  [Il;  In 
perturbatam  transcursu  beluarum  aciem  signa  infe:unt 
Romani  pedites  et  baud  magno  certamine  dissipatos  tir[ii- 
dantesque  avertunt.  [12^  Tum  in  fugientes  equitatum  in- 
miltitMarcellus,  nec  ante  Unis  sequendi  est  factus  quam  in 
castra  [)aventes  conpuisi  sunt.  [13]  Nani,  super  alia  quae  tei- 
rorem  trepidalionemque  lacèrent,  elepbanti  quoque  duo  in 
ipsa  porta  corruerant,  coaclique  eiant  milites  per  fossam 
vallumque  ruere  in  castra.  Ibi  maxima  bostiumcaedes  factu: 
caesa  ad  octo  milia  liominum,  quinque  elepbanti.  [14-]  Nec 
Romanis  incruenta  victoiia  fuit:  mille  ferme  et  septingenti  . 
de  duabus  legionibus  et  sociorum  supia  mille  et  Irecentos 
occisi  :  vulnerati  permuiti  civium  socioiumquc  llannibal 
nocle  i)ioxima  castra  movit  ;  cupientem  inseijui  .Maicellum 
probibuit  multitudo  sauciorum. 

X.V  .  [IJ  Speculatoies,  <nii  |irosequ»'i»'ntur  agmen,  missi 
postero  die  rettulerunt   lUullios  llannibalem  peteie. 

[2]  Isdein  ferme  diebus  et  ad  Q.  Fulvimn  corisiilem  Ulrpini  et 
Lucani  et  Vulcieiiles,  trailitis  praesidiis  Ilaniiibalis,  (piae  iu  urbi- 
bus  babtbaut,  dedidenmt  sese,  cleinentercpie  aconsule  cuin  verbo- 
rmn  lanluin  castigatione  <»b  eiroreui  pi'aeteriluni  accepli.  [.'{J  Kt 
r.iutliis  similis  spes  veniae  facta  est,  cuin  ab  iis  Vibiiis  et  Pacciiis 
flaires,  longe  nobilissinii  j,'eiitis  ejiis,  e;mderti  (piae  d.ila  Lucanis 
er.it  condicionem  dedilimiis  pctrntes  veiiissent.  [4J  Q.  Ka!)ius 
consul  oppidum  in  Sallentinis  Manduriam  vi  cepit.  Ibi  ad  li-ia  tni- 
lia  homiimm  capla  et  cetcrae  praedae  aliquantum. 


rurre...rdrn\  iutjnitifs  hislorifiueri  ; 
consleniutuiii.i.  e.  cam  fji'luani  cnnsttr- 
nnlmn  ;  conslruisez  :  «  odere  sli  agLMU 
majurcni  (piaiu  inter  hostes  edidc- 
ranl  (et  tante  uiajorciu;  (pianto  acrins 
pavur  af^il  coiiblornataiii  (eain  lio 
luani,  "  ci'llt"  liiHe,  (|uanil  l'Ilc  Psl  atïu- 
lée  'M,  ([uaiii  (l)t'liKu  rt'giliM- (Cliaii^e- 
uientde  sujet )  iiiipei  io  nKif,'istri  ["  du 
cornac-  -0  insidi'iitis  »  ;  (piaïul  il 
est  allulé,  léléiiliant  n'ohéil  plus  à 
son  cornac. 

[I:?]  Super,  i.  c.  pructrr  :  i/uar... 
l'iicemil,  «  (|iii  ri. lient  de  nature  à 
provo(iiier...  "  ;  de  là    le    subjonctif; 


ihi,  •<  dans  cette  bataille  »  ;  ml,  «  en 
viron  ». 

tl'jj  Romanis,  datif  île  désavan- 
tatje  ;  riiimn,  etc.,  génitif  ))arlitif, 
con.strnction  lare  avec  nnilti  ou  per- 
iiiulli  :  mais  Tite  l.ii\e  construit  vo- 
lontiers ainsi  inènie  des  adjectifs  au 
masculin  pluriel. 

\\'-\\l.  Sucrés  de  (J.  l'uhiii.s  ;  il 
ri'jneiitl  /'nrriilc. 

XV  f'ij  In  Sallentinis,  cf.  WIII, 
xxxvii,  |(»;  ihi,  dans  cette  prise  d  as- 
saut ;  iti  fmtrihus  juirlus,  "  à  l'entrée 
mi^me  du  purl  »  (en  face  de  l'acro- 
pole, sur  la  rive  opposée). 

2S 
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Inde  Tarentum  profectus  in  ipsis  faucibus  portus  posuit 
castra.  5~  Xaves  qiias  Laevinus  tutandis  corameatibus  ha- 
buerat,  partim  machinalionibus  oneiat  apparaluque  nioe- 
niuin  oppujïnandorum,  partim  tormentis  et  saxis  omnique 
missilium  telorum  génère  instruit,  onerarias  quoque,  non 
ras  solum  quae  remis  agerentur,  [6]  ut  alii  machinas  sca- 
lasqup  ad  miiros  ferrent,  alii  procul  ex  navibus  vulnerarent 
moenium  propugnatores.  [7^  Hae  naves,  ut  ab  aperto  mari 
urbem  adgrederentur,  instructae  parataeque  sunt.  Et  erat 
liberum  mare,  classe  Punica,  cum  Pliilippus  oppugnare 
Aetolos  pararet,  Corcyram  traraissa.  8,  In  Hruttiis  intérim 
Cauloneae  oppugnatores  sub  adventum  Hannibalis,  ne  oppri- 
merentur,  in  lumulum  a  praesenti  impetn  tutum.  ad  cetera 
inopem,  concessere. 

9  Fiibium  Tarentum  obsidentem  levé  dictu  momentum 
ad  rem  ingentem  potiundam  adjuvit. Praesidium  Bruttiorum, 
datum  al)  Hannibale,Tarentini  babeiiant.  Ejus  praesidii  prae- 
fectus  deperibat  amore  muliereulae  cujus  fraier  in  exercitu 
Faldi  consulis  erat.  [10^  Is,  certior  litteris  sororis  factus  de 
nova  consuetudine  advenae  locupletis  atque  inter  populares 
tam  honorati,  spem  nactus  per  sororem  quidibet  inpelli 
aniantem  posse,  quid  speraret  ad  consulem  detulit.  [l\]  Quae 
cum  haud  vana  cogitatio  visa  esset,  pro  perfuga  jussus  Ta- 
rentum transire,  ac,  per  sororem  praefecto  conciliatus, 
primo  occulte  temptando  animum,  dein  satis  explorata 
levitate  blaiiditiis  muliebribus  perpulit  eum  ad  proditionem 
custodiae  loci    cui  praepositus   erat.  '12]  l'bi  et  ratio  agen- 


'."»    Apparatu,    "   de    matériel    de  '.».   Potiundam,   cf.    XXVI,  v,    1  ; 

sif'fie  ■>  ;  i/uat  remis  a(/ereutur,  liltéra-  etc. 

leinent    •<    qui   répondaient    à   celte  [10]      Consuetudine,      «     liaison 

condition  do    marcher   à  la  rame  "  ;  avec...»,   a  j)Oiir  complément  adve- 

cetle  ptMi;thrase  désigne  les  vaisseaux  une.  etc. 

de  guerre   naves   lonr/as)  par  opjtosi-  [11"  Pro  perfuga  (dépend  de  trans- 

tion    aux     vaisseaux    de     transport  ire  :    levitate     s'oppose    à  gi-avitatt), 

[oneraria.s).  qui    marchaient  ordinal-  •<  sa  faiblesf=e  de  caractère  »  ;  nd  pro- 

rement  à  la  voile.  diiionem  custodine  loci,  etc.,  tour  abs- 

[fi]  Alii...  alii,"    parmi   les   équi-  trait  et  concis,  bien  qu'un  peu  lourd, 

pages,  les  uns...  b'S  autres...  ».  pour  nd  prodendum  locum,   cui   custo- 

f8"  In  Bruttiis,  voy.  XXIII.  xxxvn,  diendo  erat  /trae/jositus. 

10';  opf>uf/)iaiorc.<i,    au   lieu    de  <jui...  [12  Ratio,  <■    le    plan»;  convenit, 

oppugnahant,   même  irrégularité   que  <•  eût  été   arrêté    dim   commun   ac- 

ci-dessus,   XXIV,     xxxv,    .j  :  XXV,  cord  »  (entre  le  soldat    romain  et  le 

IV,     16;     IX,   2  ;    etc.,   ;    Cauloneae,  commandant  de  la  garnison)  ;  per  jh- 

vov.    ci-dessus,   xii,   (>  ;    ad    cetera,  tervalla   stotionum,  en  profitant  des 
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dae  rei  el  tempiis  convenit,  miles,  nocte  per  iiitervalla  sta- 
tioiuim  clam  ex  urbe  emissus,  ea  quae  acta  erant  quaeque 
ut  agerentiir  convenerat  ad  consulem  refert.  [13]  Fabius 
vigilia  prima,  dato  siguo  iis  qui  in  arce  erant  quique  cus- 
todiam  portus  habebant,  ipse  circumito  portu  ab  regione 
urbis  in  orientem  versa  occultus  consedit.  [14]  Canere  indf 
tubae  simul  ab  arce  simul  a  portu  et  ab  navibus  quae  ab 
apertomari  adpulsae  erant,  clamorque  undique  cum  ingenti 
tumultu  unde  minirnum  periculi  erat  de  industria  ortus. 
Consul  intérim  silentio  conlinebat  suos.  [15]  Igitur  Démo- 
crates, qui  praefectus  antea  classis  fuerat,  forte  illo  loco 
praepositus,  postquam  quieta  oninia  circa  se  vidit,  alias  par- 
tes eo  fumulu  personare  ut  caittae  urbis  interdum  excita- 
retur  clamor,  [16]  veritus,  ne  inter  cunclationem  suam  con- 
sul al  iquarn  vim  faceret  ac  signa  inferrel,  i>raesidiuni  ad 
arcem,  unde  maxime  teiribilis  accidebat  sonus,  traducit. 
[17]  Fabius,  cum  et  ex  temporis  spatio  et  ex  silenlio  ipso, 
quod,ubi  paulo  ante  strepebant  excitantes  vocantesque  ad 
arma,  inde  nulla  a<'ci(lel»at  vox,  deductas  custodias  sensisset, 
ferri  scalas  ad  cam  partem  mûri  ((ua  Hrultiorum  cohortem 
praesidium  agitare])roditionis  conciliai  or  nunliaveral  julx't. 
[18]  Ea  primum  captus  est  murus,  adjiiv.nitilius  r<'(i|ii.'iili- 
busque    Hi'ultiis,    et    transcensniii   in    urhfiii    rsl  ;   iiid»-  »■( 


(i.  e.  '■/  fjnnp)...  ronioieral,  cf.   XXII,  sidio  ej}4s  Inci;  sur  leiiiploi  do  l'abla- 

xxiii.  (i  :  «  Gonveneral,  ul...  pnipsia-  lif  conipaiez    VllI,  xxxvi,  1  ;  «  Prae- 

ret  ».  positd  in  urhe     \..  l'apirio  Grasso  •<  ; 

[|:{  In  arce,  dans  la  ciladeile  (où  XXXVII,  xi.i,  I  :  -  ^^p|^>nculn...  ot 
ilsclaiont  bloqués  depuis  ionfjlenipsi:  Aulipalrum...  in  /urm  (cornu)  prao- 
I/UV/71P,  i.  e.  ('/  iis,  i/ui...  ;  ruxtodinin  posuil  »  :  on  atlendiail  donc  in  illo 
porlits,  il  s'a^'it  dos  S(ddals  do  Fabius  lovo,  mais  cf.  ci-ilcssus  XXV,  xxv,  8  ; 
qui  occupaient  lo  camp  ilonl  il  a  élo  etc  ;  i/uieta  onima,  cf.  XXII,  xii,  \  : 
quoslion  ci-dossus  (.^  4)  ;  nh  m/iove,  alid.s  parles...  pt-rsonare  d(''pond  aussi 
etc.,  du  cote  de  la  ville  tourne  vers  de  viilit  ;  labsenco  de  toute  conjouc- 
lest  (la  ville  de  Taionto  élail  bàlie  lion  fait  ressorlii  l'opposition  ;  ?^/ de- 
sur  une  prosfjuile  ayant  la  mer  à  i)ond  do  m  ItumutlU'  ;  rnptar  ttr/iis, 
l'ouesl  el  le  port  à  l'est)  ;  Fabius  ;ir-  comme  on  en  enlond  dans  une  ville 
rive  p;ir  constvjuenl  à  londroit  «loiil  juise  d  assaut  (cf.  XXV,  xxxi,  \>)  ; 
il  a  été  question  ci-dess»is.  XXV,  suitm  renvoit;  à  Democrnles,  sujet 
IX,  1(1  ;    ccculhift.    même    emploi    de  principal. 

l'adjeciif  ([lie  XXIII.  VII,  7   :  ■'    Noc  1^17'  Excitantes,  des  soldats  s'on- 

eniiii  (irri/lhi   (i.  o.c/anii  at,'ebautur  ■■.  Ciiura^'e:uit  b's  uns  les  autres  ;  m/ifi- 

M»'   Canere,   iidiiiitif   historique:  //'//or.  même    empliu   irrej,Milier  d'un 

n  portu.  i.e.  a  wilitihus  tjui  rus/uilidiii  siibslanlif  ou  /or  que  ci-dessus,  .XXV, 

portvs  luihflmnt  ;    a    nnrilni-t,  cf.  •;  .')  :  iv,  10  ;  etc. 

adpuluae erant,  suppb'ez   mûris.  \  IS^  Ea,  s.-e.    /)(/;•/(•  ;     reripiendliua, 

[!.")      Démocrates,     voy.     XXVI,  les  accueilhint  ou  amis  ; /Vc7»«((i// «//- 

XXXix,  (i  ;    ilhi    luro,  au  lieu  ilti  prne-  mine,  et.  XXV,    xxiv,  7. 
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proxuma  réfracta  porta,  ut  fréquent!  a.irmine  signa  inferrcn- 
tur.  19  Tum,  clamore  sublato,  sub  ortuni  ferme  lucis,  nullo 
obvie  armato,  in  forum  perveniunt,  omnescjue  undique  qui 
ad  arcem  portumque  puijnabant  in  se  converterunt. 

XVI.  r  Proelium  in  aditu  fori  majore  impetu  quam  per- 
severantia  commissum  est  :  non  anime,  non  arniis,  non 
arte  belli.non  vigore  ac  viribus  corporis  par  Romane  Taren- 
tinus  erat.  2'  Igitur,  pilis  tantum  conjeetis,  prias  paene 
quam  consererenl  rnanus  terga  dederunt,  dilapsique  per 
nota  urbis  itinera  in  suas  amicorumque  domos.  [3]  Duo  ex 
ducibus  Nico  et  Démocrates  fortiter  pugnantes  cecidere  ; 
Philemenus,  qui  proditionis  ad  Ilannibalem  auctor  fuerat, 
cum  citato  equo  ex  proelio  avectus  esset,  [4j  vacuus  paulo 
post  e<|uus  errans  per  urbem  cognitus,  corpus  nusquam 
inventum  est  :  creditum  vulgo  est  in  puteum  apertum  «x 
e(]uo  praecipitasse.  5';  Carthab^nem  aulem,  praefectum 
Punici  praesidii,  cum  commemeratione  paterni  hospitii 
positis  armis  venientem  ad  consulem  miles  obvius  obtrun- 
cat.  6^  Alii  aiios  passim  sine  discrimine  armâtes  inermes 
ca«^'dunt,  Carlbaginienses  Tarentinosque  pariter.  Brutlii 
quoque  multi  passim  interfecti,  seu  per  errorem  seu  vetere 
in  fos  insito  odio  seu  ad  pioditionis  famam,  ut  vi  potius 
atque  arrais  captum  TarenLum  videretur,  extinguendam. 
;7]  Tum   a  caede  ad   dirii>iendam   urbem   discursum.  Milia 


;I9  Ad  arcem.  «lu  côtt'  de  la  cila- 
dolle  :  m  sr  coHi-Tterunt.  •<  ils  atti- 
rèrent >ur  eux...  ". 

XVI  il  Romano  Tarentinus,eni- 
ploi  or«iiuair«-  ctiez  Tite-Live  du  sin- 
gulier oilt'Clil. 

[■il  Pilis...  conjeetis,  les  Romain? 
engageaient  le  combat  en  lançant  le 
pilum  ;  prius...qwim  consererent  ina- 
nus.  «  presque  sans  attendre  que  la 
mêlée  s'engageât  »  ide  la  le  subjonc- 
tif, C*".  VIII,  11);  terga  dederunt,  s.-e. 
Tarentini  ;  dilapsique,  s.-e.  sunt. 

'}V  Philemenus,  etc..  (jui  devrait 
être  1»^  sujet  du  verbe  principal  reste 
en  lair  ;  à  la  tin  de  la  phrase  Tite- 
Live  lui  substitue  rc»/-/>i<s  ;  entendez 
connue  s'il  y  avait  Pldlemeni,  com- 
plément d'eywu*  et  de  corpus  i^k): 
iitatoequo,  «  au  galop  de  son  che- 
val ". 

i^4]  Vacutis,  «  sans  son  cavalier  «  ; 
coynitu-s    '*istj,      «    fut     reconnu    » 


equus  et  rorpus  sont  construits  comme 
si  la  phrase  commençait  \t:iv Phileine- 
iii  :  creditum,  etc.,  cf.  XXI,  xxu. 
4  :  "  R»'m  gesturos  Romanos  cred'  i»o- 
leral  »  :/)/-(»''"(/y//«$.st'.cf.  XXV,  xi.  (î  : 
«  Pluriuii  iii  fnssaiii  pruecipilavcie  ». 

[y  Cartlialonem,  Tite-i^ive  n'a 
rien  dit  ailleurs  de  ce  iiersounage  ; 
il  <'st  douteux  qu'il  s'agisse  ici  de 
celui  dont  il  a  été  fail  mention  au 
livre  XXII  ;  cum  cuoimemoratiunc, 
etc.,  "  avec  l'intention  de  lui  rappe- 
ler, etc.  »  ;  paterni  hospitii,  son  père 
avait  été  uni  à  Fabius  par  des  liens 
d'hospitalité. 

jr  Armâtes  inermes,  la  conjonc- 
tion est  omise  j»our  la  même  raison 
que  ci-dessus,  xni,9;  seu  per  errorem 
seu  vetere...  iusito  odio,  remarque»] 
l'absence  voulue  de  symétrie. 

[7]  Pondo,  voy.  XXVI.  xlvii,  /i 
etc. 
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triginta  servilium  capitiim  dicuntur  capta,  argent!  vis  in- 
gens facti  signatique,  auri  octoginta  tria  milia  pondo,  signa 
et  tabulae,  prope  ut  Syracusarum  ornamenta  aequaverint. 
[8]  Sed  majore  animo  generis  ejus  praeda  abstinuit  Fabius 
quam  Marceilus  ;  qui  interroganti  scribae,  quid  fieri  signis 
vellet  ingentis  magnitudinis  —  di  sunt,  suo  quisque  babitu 
in  modum  pugnantium  formati  — ,  deos  iratos  Tarentinis 
relinqui  jussit.  [9]  Murus  inde  qui  urbeni  ab  arce  diri- 
mebat   dirutus  est  ac  disjectus. 

Dum  haec  Tarent!  afruntur,  IJannibal,  lis,  qui  Cauloneam  obsi- 
debant.  in  deditionem  acceptis,  [10]  audita  oppugnatione  ïarenti 
dies  noctesque  ciu-sim  ajj^mine  acto,  cum  feslinans  ad  opem  feren- 
dam  raptain  urbem  audisset:  «  Et  Romani  suum  Hannibalem  », 
inquit,  «  habent  :  eadem  qna  ceperamus  arte  Tarentum  ainisi- 
mus.  »  [11]  Xe  tanien  fugientis  modo  convertisse  agmen  videre- 
tiir,  quo  ronstituerat  loco,  qninque  milia  ferme  ab  urbe  posuit 
casira.  Ibi  paucos  moratus  dies  Metaponlum  sese  recepit.  [12] 
Inde  (bios  Metapontinos  cum  iitteris  principum  ejus  civitalis  ad 
Fabinm  Tarentum  mittit,  fidem  ab  consule  aecepturos  impunita 
iis  priora  fore,  si  Metaponlum  cuui  praesidio  Punico  prodidissent. 
[13]  Fabius  quae  adferrent  vera  esse  ratus  diem,  cpia  accessurus 
epset  Metapontum.  constituit  litterasque  ad  piàncipes  dédit,  (juae 
ad  Hannibalem  delatae  sunl.  [14]  Enimveio  laelus  successu  IVau- 
dis,  si  ne  Fabius  quidem  dolo  invictus  fuisset,  baud  i)rocul  Meta- 
ponto  insidias  ponit.  [15]  Fabio  auspicanli,  jiriusquani  egredere- 
tur  ab  Tai-ento.  aves   seuiel   atrpie   iteruiii   lum  nddixeruni:  liusfia 


S]  Majore  animo,  '<  avec  plus  de 
noblesse  d';\ine  -  ;  Afarrelhis,  vov. 
XXV.  XL,  1  :  qui,  Fal)ius  ;  >trrihae,\o. 
},'reffier  du  questeur  ;  .sii/nis,  ablatif 
(le  moyen  ;  /omiaii,  «  r('i)réseiil(''s 
cliacun  avec  ses  altribuls  dislinclils 
dans  l'atlitude  de  cuiiiltatlaiils  »  ; 
]tarmi  CCS  statues  les  anciens  citaieiil 
avec  adniiralion  le  Jupiter  de  Ly- 
sijjpeelune  iniape  colossale  d'IIei- 
cnle,  |)roleclenr  de  Tai'ente  ;  ces 
statues  existaient  encore  du  temps 
de  Tile-Live,  comme  rindi(|ue  l'ex- 
pression (li  .simt:  tlroH  iraln.s,  d'après 
les  croyances  aiili(|ues,  une  ville  ne 
l»oiivail  être  prise  (jne  si  les  dieux, 
ses  prolecteurs, étaient  irriti-s  contre 
elle. 

!•'  Cauloneam,  voy.  xu,  tl. 

lu'  Eadem,  voy.  XXV.  eh.  vin. 

,  111  Fu^ientis  modo,  ■<  conune  un 


i'iivard  »  ;  i/iilnque    nii/ia,    cï.    Ces., 

n.'G.,  1,  '2-.>,  :.. 

ji]  Accepturos,  au  lieu  de  i/ni 
arript'i-Hiil  ivoy.  XXI,  xni,  (i  ;  XXV, 
xxvii,  1(1,  etc.    :  //.f,  i.  iK  Mctaiioiilinis. 

[I.'H]  Quae  adferrent,  la  proposi- 
tion (lu'nii  Ini  appoiluil  idelui  livrer 
.M.-lap(.nte  . 

■  l'il  Enlmvero,  voy. XXVI.  xxxviii, 
!l  ;  /kuiiI  prnru/  .Ùetapontd,  tour  poi'-- 
licpie.  peu  correct  en  jirose,  an  lien 
de  /irnnil  n... 

\\y  Ausplcantl,  fidèle  obseiva- 
teur  des  |>resnii)lions  relif,'ieuses. Fa- 
bius ne  maïKine  pas  de  consnlter  les 
auspices  avant  de  rien  entrejirendre  ; 
p7-iiisi/iiam.  voy.  ci-dessus,  viii,  1 1  ; 
nh  Tiirento,  même  irri'';,'nlnrite  que 
XXV,  XXII,  II:"  .\  Capua  •>  ;  non  nd- 
(U.rrninf,  -  doiinèrenl  des  sifjne.s  défa- 
vorables ". 

'28* 
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qiîor|ue  caesa  con^ulenti  ôeo<  hariispex  cavenduma  fraude  hostili 
et  ab  insidiis  praedixit.  [16]  Metapontini,  postquam  ad  constitu- 
tam  non  venerat  diem,  remi^si,  ut  ounctantem  liorlarentur,  ac 
repente  conprehensi  metu  gravioris  (]uaestionis  detegunt  insidias. 
XVII.  [1]  Aestatis  ejus  princiiiio  qua  haec  agebantur.  V.  Scipio 
in  nispania  rum  hiemem  totani  recomiliandis  baibarorum 
animis  partim  donis  partim  remissione  obsidurn  captivorunique 
absurapsisset.  Edesco  ad  eum  clarus  inter  duces  Hispanos  venit. 
[2'  Erant  conjux  liberique  ejus  apud  Honianos  :  sed  praeter  enni 
eausani  rtiam  veiut  fortuila  inclinatio  aniniorum,  quae  Hispaniam. 
omnem  averterat  ad  Homanum  a  Punico  iinpcrio,  traxit  euni.  f3J 
Eadem  «ausa  Indibili  Mamlonioque  fuit,  baud  dubie  omnis  Hispa- 
niae  prinripibus.  cuni  omni  pnpularium  manu.relicto  Hasdrubale, 
sece<iendi  in  imminentes  castris  «-jus  tumulos,  unde  \>ev  cctntinen- 
tia  juga  tutus  receptus  ad  Homanus  esset.  !4J  Hasdrubal.  cum 
hostium  res  tantis  augescere  inciv mentis  cerneret,  suas  iuiniinui^ 
ac  fore  ut.  nisi  audendo  aliquid  moveret,  qua  coepissent  tluerent, 
dimiiare  quani  prinuini  statuit.  [5j  Scipio  avidior  etiani  certaminis 
erat.  cum  a  spe.  quam  successus  rerum  augebat,  tuni  quod. 
priusquam  jungerentur  hnstium  exercitus,  cum  uno  diraicare  duce 
exenituque  quam  simul  cum  universis  malebat.  [<ij  Ceterum. 
etiamsi  cum  pluribus  pariter  dimicandum  foret,  arte  quadani 
copias  auxerat.  Nam  cum  viderrt  nullum  esse  navium  usum,  quia 
vacua  omnis  Hi.spaniae  ora  classibus  Punicis  erat.  subductis  navi- 
bu.s  Tarrarone.  navales  socios  terrestribus  copiis  addidil.  ['J  EL 
annorum  adfatim  <'ral.  el  captorum  Carlhagine  et  quae  posl  cap- 


If,   Quaestionis,  la  torture.  i.  :i  ;  quod.  une   j»ropo«ilion    causal- 

XVII-XX.  Evénements  dKspatjne  ;  fait  pendant  à  uni*  expression   signi- 

sycrès  (/,  .Scipinj}  ;  Hiisih-uhalpart  pour  fiant  la  cause  :    roniai'tjuez  celte    re- 

l'Jtah^.  cherche   de    la   vaiiét*  ;  priusquam^ 

XVII    I    P.  Scipio,  vov.  la  fin  du  inèiue  svnlaxe  que  ci-de3sus,vin,  11; 

li>Texxvi.                           ■  XVI.  I.î  (cf.    XX\\  XXIV,  1.)  ;    etc.    ; 

;^'2   Apud  Romanos,  à  la  suite  de  cxerritun,  W<  trois  années,  qui   opé- 

la  i>rise  «le  Cartho^'ciie  ;  relut  forint-  raient  séparénieni   cf.XXVI,XLii,  "i), 

ta,  où  r..n  s.-rait  tenié  de  voir  un  ef-  [a]  Ceternm,  voy.  XXÎ.  i:,  (;  :  etiam 

fel  du  hnsaid.  si...,  .<  mônie  pour  le  cas  on...  »  ;  en- 

M  Eadem,  etc.,   cf.  XXVI.   xj  ix.  tendez,  cnmnie  .sii  v  avait  :  »  auxe- 

11:  leurs    feuuues    et   lenis  ei:l;.iii<  rat  copia*,    ut,    etiuhi   si...  diniican- 

étaient  tomlies  aux    mains   des    lui-  dum  foret,  par  esse  possel  »  ;  pariter. 

mains  à  CaiMha'jene  ,  unde  équivaut  i.e.  smiul   cf.  XXll.  tv,  (j)  :    navales. 

a  tnifs,  ut  inile  ...  de  là  le  subjonctif  ,  .<.x<ri'i.y.  les  lu'ens  de  niei'.  les  é(|uipage- 

;>«•  continentia  juga.    en    suivant  la  de  la  flotte  ^vov.  XXVI,  xlvih,  (i). 

chaîne  de  leurs  sommets.  r  Adfatim,' archaïque  pour  satis. 

,4   Fore  dépend  aussi  de  rei-ncret  ;  Carthmjine,    à    Carthagene  ;   ijurt"    a. 

aliqvid.  et  non  quid,  vov.  XXIV.  viu,  i)Our  antécédent  eorum  sous  entendu  : 

1.^  ; //M/'/ej»/   cf.  Virg..    Aen.,   ii,  Ki'.n  /ecerni.    •<    Scipion  avait  fait    fahri- 

a  pour  sujet  re«  *w«p  sous-entendu,  quer  »  ;  officinis,    vov.   XXVI,  li,  b. 

[■-)]  A,  même   syntaxe    que   XXVI, 
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tam  eam  feceral.  tantu  opificiim  numéro  incluso  of'f/ciuls.[S]  Cum 
lis  copiis  Scipio  veris  principio  ab  Tarracone  egrossus  —  jam  enim 
et  Laeliiis  redierat  ab  Hoiiia.  sine  quo  nihil  niajoris  rei  moUim 
volebat  —  ducere  ad  hosteni  pergit.  [9J  Per  oninia  pacata  eiinti, 
nt  cujusque  popiili  fines  transiret,  proseqiienlibiis  excipienli- 
bnsque  sociis,  Indibilis  et  Mandonius  cum  suis  copiis  occun-criint. 
[10]  Indibilis  pro  utroqiie  locutus,  baud  quaquam  uf  bai'l)ai'us  sto- 
iide  incauteve,  sed  polius  cum  verecundia^/c  gi'avitate  propiorque 
excusant!  transilionem  ut  necessariam,  quam  glorianti  eam  velut 
primain  occasionem  raptam  :  [H]  «  s  cire  enim  se  transfugae 
nomen  execiabile  veteribus  sociis,  novis  «uspeclunt  esse  ;  neque 
eum  se  reprehendere  moiem  bouiinum.  si  lamen  anceps  odium 
causa, non  nomen, faciat.»  [l:iJMcritaindesuain(iuces(;nrtliaginieii- 
ses  commemoiavit.  nvaritiam  contra  eorum  superbiamque  et  om- 
nis  generis  injurias  in  se  alque  popuiarcs  :  [13]  «  ilaquc  corpus 
dumtaxat  suum  ad  id  tempus  apud  eos  fuisse:  aninium  jam  pri- 
dem  ibi  esse,  ul)i  jus  ac  fas  credtrent  coli.  Ad  deos  quoque  confu- 
gere  supplices  (jui  nequeant  hominuui  vim  aU^ue  injurias  pâli  ; 
[14]  se  id  Scipionem  orare,  ut  Iransitio  sibi  ncc  fraudi  apu(l  eum 
nec  bonori  sit:  quales  ex  ea  die  experiundo  cognoril,  perindc  ope- 
rae  eorum  pretium  faceret  ».  [1:>]  Ita  proisus  rcsitondt't  factuiiun 
Romanus  nec  pro  Iranslugis  lialiilunim  qui  non  diixtrint  socie- 
tateni  iatam,ubi  nec  divim  quicquam  nec  liumani  sanctum  essct. 
[lu]  PriKkictae  deinde  in  conspectum  iis  conjiiges  lilterii^ue  larri- 
manlibusgaudio  redduulur.  [17]  Atque  eodie  in  bospiliura  nbducli  : 
postero  die  foedere  accei  la  (ides,  dimissique  ad  copias  adduccn- 
das.  Isdem  deinde  castris  tendebant.  dimec  ducibus  lis  ad  boslem 
perventum  est. 
XVill.    [Ij    Proximiis    (;arliiaginion>iiiMi    exercitus    HaMlrubalis» 


s  Ab  Tarracone,  iiif^nie  irréf^u- 
Iniilé  (lue  \vi.  I".  (cf.  XXV,  xxn.  11); 
iiièine  observalion  pour  nh  Hnvm  ; 
dure^n',<^.-('.e:nerciluiii  (cf.  XXI.  \xii, 
5;   xxn,  XII,  ?;   etc.)- 

[{)'  Transiret,  iiièim-  sMitaxp  qur' 
ci-dessus.  XXVI,  XI.  3.  piV. 

[Kl]  Stolide,  ■■  brulalomeut  ..  \  cum 
vevenmiliii,  etc..  s'oppose  à  slulide 
ihcnulrvf!  ;  notez  l'absence  vouhie  de 
Synictlic  :   rir/, Intel,   suppléez  rsse. 

[W]  Sclre  se,  le  .slyle  iiidirecl 
dépend  de  I  i<ir-('  de  <■  dire  .•  conli-nne 
dans  luruhts  :  craerrahile,  voy.  XXII, 
Xxn,  7  ;  si  tnmru...,  >•  à  la  condition 
ponilanl  (jUe...  »  ;  anrHp».  rpii  exi>le 
des  deux  paris;  cfnt.in,  nn  motif  rei-l 
(s'oppose  à  inniioi,  if  litre  de  Iraiis- 
fuKe). 


I"!  Suum,  à  lui  et  à  .«es  conci- 
loyeiis  ;  le  style  indirect  dépend  dtî 
l'idée  de  «  dire  ..  conteiuie  dans  com- 
iiifiiioratit  \  ei'filerfiit,  subjonctif  du 
style  indirect,  a  [lonr  sujet  Indibilis, 
Mandonins  d  lei.rs  concitoyens  ;  ad 
(lr>,.\  i/xto'/iif.  Indibilis  vent  "faire  en- 
tendre que  Scipion  est  pour  eux 
coninie  lin  dieu  ;  ipti  a  pour  antécé- 
dent co.v  sons-entendii. 

!  'i  i  Id  annonce  ul...  sit  ;  frnnili,  ■<  à 
doiiiliiaf;e  «  ;  rorjnnrit,  siippl  'e/  eoa  ; 
periiide  sert  d'ante<édenl  à  t/nales, 
«  selon  les  qualités  qu  il  leiu'  recoii- 
nailiail  à  partir  de  ce  jour  •■  ;  jn-c- 
fiinii  fin  r,  ri,  ■■  qu'il     tixàl  le   prix...  •• 

l.i;  Facturum,  suppléez  sr  fsae. 
XV  m      r     Proximus,    celle    des 
trois  années  caillia/j'inoiset»  qui  elait 
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prope  urbein  P.aecnlam  erat.  Pro  castris  equitum  stationes  lial>e- 
bant.  [21  lu  eas  velites  antesignanique  et  qui  primi  ngminis  erant. 
advenientes  ex  itinere.  priusqunin  cnstris  lociim  caperent,  adeo 
conteraptim  impetum  fecerunt  nt  facile  appareret,  qiiid  utriqvie 
parti  animorum  esset.  j-Jl  In  castra  trépida  fuga  conpuisi  e(|uites 
sunt.  signaque  Koiiiann  portis  prope  ipsis  inlata.  [4]  Atque  illo 
quidera  die,  inritatis  tmlam  ad  rertamen  animis,  castra  Romani 
posuerunt.  [o]  Xocte  Hasdrubal  in  tumulum  copias  recipit  piano 
campo  in  summo  palentem;  IKivius  nb  tergo,  anle  circaque  velut 
ripa  praeceps  oram  ejus  omnem  cingebat.  [6]  Suberat  et  altéra 
inferior  summissa  fastigio  planities  ;  eam  quoque  altéra  crepido 
haud  facilior  in  ascensum  ambibat.  |  *]  In  hune  inferiorem  cani- 
puni  postero  die  Hasdrubal,  po^tquam  stantem  pro  castris  hos- 
tium  aciem  vidit,  équités  Numidas  leviurnque  armorum  Baliares 
et  Afros  demisit.  [si  Scipio  rircumvectus  ordines  signaque  osten- 
dcbat  hostem.  praedamnata  spe  ae(|uo  dimicandi  <-ampo  captan- 
letn  tuniulos,  loci  fiducia,  non  virlutis  aut  armorum  stare  in 
conspectu  :  «  sed  altiora  moenia  habuisse  Carthaginem,  quae 
tianscendisset  miles  l{omanus  :  [0]  nec  luumlos  nec  arcera,  ne 
mare  quidem  armis  obstitisse  suis.  Ad  id  fore  altitudines  quas 
cepissent  liostes.  ut  i»er  praecipitia  et  praorupta  salientes  fuge- 
rent  :    eam  quoque  se  illis   fugaui  clausurum.  "  [10]  Cohortesque 


la  plus  rapprochée  <les  Romains: 
hi-.bthTiit  a  pour  suji-t  Car-thatfi- 
hi-iiisL's  dont  ViiU.'e  est  contenue  dans 
tuerciUis  f'urthaf/iniensiinn. 

•2]  Velites,   les  tiomnies    armés  à 

la  le^iMv  cf.  XXVI.  IV.  4y  :  niUtsi- 
gnani,  !••>  soldats  engagés  ru  avant 
des  enseignes  (qui,  dans  1»'  combat, 
étaient  au  dcinie:-  ran;,'  des  manipu- 
les) ;  priiiii  uqminis,  appartenant  à 
lavant-garde;  cette  exi»res5ion  est 
exjiliquee  par  ce  qui  suit  ;  priusquam. 
voy.  ci-dessus,  viii,  11;  xvi.  1.)  ; 
qui't...  finimorum,  littéralement  "quoi, 
en  fait  de  sentiments  »,  -<  quelle  sorte 
de  sentimonts  >.. 

"■i]  Portis,  même  syntaxe  que  XXV. 
XXXIX,  .3  :  etc. 

[4]  Inritatis,  etc..  le  court  engage- 
ment qui  venait  d'avoir  lieu  n"avait 
fait  que  les  mettre  en  ^^nùt. 

'.'•":  Piano  campo,  ablatif  de  ma- 
nière, détermine  nntpnlem  :  le  sommet 
de  léminence  loiniait  un  jdateau  ; 
velut  ripa,  •■  vuie  Sorte  de  rive  "  (il 
Sii^it  dune  falaise  à  pic). 

o]  Submissa  fastigriô.  "  sabais- 
saht  en  pente  douce  >•  ;  crepido, 
comme    ci-dessus,     velut    ripa  ;   in 


nsct'iisum,    cf.    II.  XV,   2  :  <-   Jn  perni- 
ciem  suam  farihs  ». 

7    Afros.  cf.  XXV,  xxxiv,  V^. 

Nj  Ordines.  etc.,  les  manipules 
langes  sous  leurs  enseignes  ;  prae- 
(iomnnta,  il  avait  déjà  par  avance 
renoncé  à  l'espoir  de  livrer  un  com- 
liat  heureux  ;  .leil,  etc.,  Ig  style  indi- 
rect dépend  de  ri<i('e  de  dicebat  con- 
tenui'  dans  ontendebut  ;  altiora,  \)\\\< 
hauts  que  les  falaises  du  plateau  ; 
transcendisset,  subjonctif  du  style 
indirect. 

['.!)  Ad  id  est  expliqué  par  ut... 
fugerent  :  les  hauteurs  qu  occupait 
l'ennemi  ne  levu-  serviraient  qu'à...  ; 
altitudines,  sur  ce  pluriel  abstrait, 
voy.  XXI,  XXX,  li. 

^In]  Deferretur,  au  subjonctif, 
parce  que  celte  remarque  fait  partie 
des  ordres  donnés  par  Scipion  ;  per 
tunitdi  obliqua,  même  svntaxe  que 
XXI,  XXXI.  -2.  XXV,  XV,*  20  :  etc.  ; 
ferret,  même  remarque  «pie  i»our 
dr'ferretiir  ;  ejpeditos,  i.  e.  vetite-f; 
ad  lecem  arntaturarn,  contre  les 
troujjes  légères  composées  de  Nu- 
mides et  d'Africains  (cf.  XXIII, 
XVI,  8  ;  etc)  ;  infimo,    là  où  le  bord 
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duas  alleram  tenere  faiices  vallis  per  quam  deferreUir  amnis 
jubet,  alteram  viam  insidere  quae  ab  urbe  per  tumiili  obliqua  in 
agros  ferret.  Ipse  expeditos,  qui  pridie  stationes  hostiiun  pepule- 
rant,  ad  levem  armaluram  infîiiio  stantem  supercilio  ducit. 
[11]  Per  aspreta  primuin,  nihil  aliud  qiiam  via  impediti,  iere. 
Dfinde,  ut  sub  icliun  venenint,  telorum  primo  omnis  generis  vis 
ingens  effusa  in  eos  est,  [12]  ipsi  conlra  saxa.  quae  locus  strata 
passim,  omnia  lerme  missilia,  praebet,  iugerere,  non  milites  so- 
lum,  sed  etiam  turba  calonum  inmixta  armatis.  [13]  Ceterum 
quamquam  ascensus  difficilis  erat,  et  prope  obruebantnr  tells 
saxisque,  adsuetudine  tamen  succedendi  muros  et  pertinacia  aui- 
mi  subierunt  primi.  [14]  Qui  simul  ceperc  aliquid  aequi  loci,  ubi 
firmo  consistèrent  gradu,  levem  et  concursatorem  hostem  atque 
intervalle  tntum  cuin  procul  missilibus  piigna  ehiditur,  instabi- 
lem  eundem  ad  r^mminus  conserendas  uianus.  expulerunt  loco 
et  cum  caede  magna  in  aciem  aliiori  superslantem  liimuloimpe- 
gere.  [15]  Inde  Scipio.jussis  adversus  mediam  evadere  aciem  vic- 
loribus.  ceteras  copias  cum  Laelio  dividit,  at(jue  eum  parte  dextra 
tuiiiuli  circumiro,  douer  mollioris  ascensus  viam  inveuiret,  jubet  ; 
i|)se  ab  laeva  circumitu  haud  magno  in  transversos  hoslcs  incur- 
rit.  [16]  Inde  primo  lurbala  acies  est,  dum  ad  circumsonantem 
uiidiqiie  r'amorem  flectore  cornua  et  obvertere  nnlines  volunt. 
\\~i]  Hoc  tumullu  et  Laeiius  subiit,  et,  dum  pedem  referunt,  ne  ab 
Irigo  vulnerarentur,  laxata  jirima  acies  locus(|ue  ad  evadendum 
ri  mediis  datiis  est,  [18]  qui  per  lam  iniqumn  locuni,  stantibus 
inlcgris  ordinibus  elci)lia]ilisquc  anle  signa  bxatis,  nuniquam 
cvasissent.  [19]  Cum  ab  omni  parte  caodes  lierel.  Scipio,qui  laevo 


(lu  plateau  se  liouvuil  le  i)lus  bas  ; 
snfifrciliu.  mot  poéliciue;  |)i»ur  loniis- 
sion  lie  la  préposition  iti.  cf.  xv,  if). 
[M]  Aspreta,  mol  d<'  la  lanKue 
p()pul:iiit>  (i-r.  ritalien  (is/jn'to),  fré 
qufiit  chez  Tite-Live,  cf. IX,  \\i\,  Ij; 
XXXV.  \:;  XXXV.xxviu,  !l  ;  XXX  VI, 
XV,  '.)  :  niltil  itliinl,  accusatif  adver- 
l)i;il,  même  sens  (jue  nuhtt  ului  rc  ;  via, 
i.  r.  lian  (Ufliciiltale  ;  suh  ictiim,  vo». 
X  \Vi.  XL.   10. 

vi  strata,  cf.  IX,  xxiv.  (i:  -  Saxa 
eraiilct  temcre  jacenli;i,  ut  (il  in  as- 
|>ri'lis,  et...  con^'esla  "  ;  ini/eri'.re,  in- 
tiriitif  liisloiiime,  an  lieu  d'iiuferc- 
Ixnil. 

i:r,  Ceterum,  vov.  XXI.  u.  (l:  etc. 

l'r  Ubi,  etc. .est  l'cxplicalidu  iVali- 
i/uid  ai;t/ui  lori  ;  coHciir/Kilurfiii,  habi- 
tue iinx  escarmouches  icf.  XXXI, 
x\xv,  (i  :  "  Pede.s  concursatar  et 
\;i.;us  >')  ;  alliori...  lumulo  est  an  da- 


tif ;  cf.  Snet..  Gall,.,  1:\  :   «  (oliimintp 
snpeistanlem  ». 

I.")':  Inde,  "  ensuite  »  ;  ilmipc,  «  en 
atlfiKliuU  (pie...  •■  (cf.  XXIV.xxxviii, 
(il. 

J(i,  Inde,  •■  par  suite  de  cela  ■•  ; 
aciva,  la  lipne  de  bataille  des  Ciuflia- 
pinois  ;  un...  rlunion'/n,  »  dans  la  di- 
rection des  cris  -> 

17]  Hoc  tumultu,  ■•  pendant  ce 
dtl'sordre  ••  inblalif  absolu;  :  ml  era- 
ilriKhiin,  '•  iMiur  arriver  an  sommet  »; 
nwtliis,  les  soldats  romains  ([ui  atta- 
qua ieut  le  centre. 

[is;  Stantlbu8,  etc.,  i.  e.  si  sirti.s- 
seiit  tnlef/ri  ordines  cfepliantv/iic  ai'le 
sif/iifi  locnli  vsficiit  ;  nufc  sii/mi,  »  en 
avant  des  ensei^'ues  ..  (i)o\n'  prot(>{,'or 
les  l:;,'nes);  ttiiujiKtiii  fVfisissivif,"\\'t\n- 
r;\ient  jamais  pu  ;ii;iver  au  sommet.  •> 

I'.'  Nuda,  :i  découvert,  sans 
UK.xens  de  défense. 
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cornu  in  dextnini  incncnrrerat.  maxime  in  nuda  latera  hostiiini 
pugnabat.  [20]  Et  jam  ne  fugae  quidem  patebat  locus  ;  nam  et 
staïiones  utrimqiie  Romanae  dextia  laevaqne  insederant  vi.is.  et 
porta  castronmi  duels  i»nntipumque  fuga  clausa  erat,  addita  tre- 
pidatione  elcphantoium,  quos  territos  aeque  atque  hostes  time- 
banf.  Caesa  igitur  ad  octo  milia  hominum. 

XIX.  [i]  Hasdrubal.  jam  anlequam  dimicaret,  pecnnia  rnjda 
elephantisque  praemissis.  quam  plurumos  ]»oterat  de  fuga  exci- 
piens  praeter  Tagimi  tlumen  ad  Pyrenaeum  tendit  [2j  Scipio  cas- 
tris  hostium  potitus,  cum  praeter  libéra  oai)ita  omnem  praedam 
militibus  concessisset,  in  recensendis  raptivis  decem  niilia  pedi- 
tuuj  duo  milia  equitum  invenit.  Ex  ils  Hispanos  sine  pretioomne^i 
domum  dimisit,  Afros  vendere  quaestorem  jussit.  f3J  Gircumfnsa 
inde  multitudn  Ilispanoi-um  et  ante  deditorum  etpridie  captorum 
regem  eum  ingcnti  consensu  apjtellavit.  [4J  ïum  Scipio,  silentio 
per  praeconem  facto.  «  sibi  maximum  nonun  imperatoris  esse  » 
dixit,  «  quo  se  milites  sui  appellnssent:  regium  nomen,  alibi 
magnum,  Romae  intolerabib'  esse.  [5]  llegalem  animum  in  se 
esse,  si  id  in  huminis  ini^enio  amidissimum  durèrent,  taciti  judi- 
carent.  vocis  usurpatione  abstinerent.  »  [«ij  Sensere  etiam  barbari 
raagnitudinem  aniu)i.  cujus  miracubi  nominis  alii  mortales  stu- 
perent.  id  ex  tani  altf»  fastigio  aspernanlis. 

[1]  Dona  inde  ffïtilis  principibusque  Hisi»anitrum  divisa,  et  ex 
magna  cojda  capfonim  equoruu;  trecentos  (juos  vellet  eligerc 
Indibilem  jussit.  sj  Cum  .\fros  venderet  jussu  imperatoris  quaes- 
lor.  puerum  adultum  inlereos  forma  insigni.  cum  audisset  re^ii. 
generis  esse,  ad  S(  ipiuuem  misit.  [9J  (Juem  cum  percunctaretur 
Sciido  quis  et  cujas  et  curid  aetatis  in  castris  fuisset,  «  Numidam 
esse  se  »  ait,  «  Massivaui  populares  vocare;  orbum  a  pâtre  relie- 


Ch'  Timetant  a  pour  sujet  Cai  -  [6]   Etiam    barbari,  «    tout   bar 

thagi"i''nt:v.':.  >(.u?-enlendii.  bares    qii  ils    (''Inieiit    -    :     miracido. 

XIX    r  Antequam,  inOiiu'  «yni.axe  «  l'éclat  merveilleux  -  rcnjus  nominis. 

?ue  pr'iusqu<n,i,  voy.  ci-dessus,  viii,  le  subslautif  est   alliré  dans  la  pro- 

1:    cf.    XXIII.    x'xir   7;     etc.  :  rfe  iiosiiion  relative  au  lieu  d  être  cxpri- 

fuga.   i.  e.  de  fiajientifjus,    <•   d'entre  nié  à  laccusatif  à  coté   de  id,  unté- 

les    fuvards    »  ;   praeter,    «   le   long  cèdent  du  relatif, 

de...  »'  [~]  Divisa,  s.  e.  sunt. 

1.3'  Inde,  même    sens    que  ci-des-  "'<]    Quis,     littéralement  :    «   qui 

sus.  xviu.  |(i.  étant  "  'cf.  XXIIl,  xxxiv,  .î)  ;/(/  arto- 

yi\  Imperatoris,  titre  que  les  sol-  tis.  «  à   cet   ?ifre-là  »,  »  à  lAge   qu'il 

dal.^  décernent  à  leur   général  victo-  avait  «  ;  voy.    Cic,    Clu.,    .il,    141  : 

rieux.  Cum  id  aetatis...  tilio  >■  ;  cf.  Liv.,  X. 

'Ji'\  Regalem  animum,  -  les    senti-  xxiv,  0  ;  fuisset.  au  plus-que-]»arfait. 

ments  d'un  roi  ..  :   cet    accusatif  est  j'uur  marquer    l'antériorité    du    fait 

le  sujet  de  i» -te  esse,  jtroposition  in-  p?r  rajqiort  au  moment  oii  le  camp 

finitive,  qui  dépend  de  judicarenl  (au  carthaginois  a  été   i>rfs  :  nuper.  voy. 

style  direct  :   judicate)  ;  id    «    cette  ci-dessus  v,   11  ;  eo  die^  cest-à-din  • 

qualité  ».          '              '  lu  veille. 
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tum.  apud  matermmi  avuni  (ialam,  regeiii  Numidaiura,  ediictum, 
cum  avunculo  Masinissa.  (lui  niiper  cimi  equitalii  subsidio  Cartha- 
giniensibiis  veaisset,  in  llispnniam  trajecisse.  [10]  Prohibituiii 
propter  aetatem  a  Masinissa  niitnqiiam  ante  proeliiun  inisse;  eo 
"die  quo  pugnatum  ciim  Romanis  esset,  inscio  avunculo,  ciani 
armis  eqiioque  sumpto,  in  aciem  exisse;  ibi.  prolapso  equo  eliu- 
sum  in  ]iraeceps,  captmn  ab  Romanis  esse».  [11]  Scipio  cum  ad- 
:servaii  Xumidam  jussissel,  quae  pro  tribunal!  agenda  erant  pera- 
git  ;  indecum  se  in  praetorium  recei>isset.  vocalum  eiun  interrogat 
velletne  ad  Masinissam  reverti.  il2j  Cum  etlusis  gaudio  lacrimis 
«  cupere  vero  »  diceret,  tum  puero  anulum  aureum,  tunicam  lato 
<davo  cum  Hispano  sagulo  et  aurea  fibula  equumque  ornatum 
<lonat,  jussisque  prosequi  ([uoad  veilet  e([uitibus  dimisit. 

XX.  [1]  De  bello  inde  consilium  habitum.  Et,auctoribus  quibus- 
dam  ut  confestim  Hasdrubalem  consetiueretur,  [2]  anceps  id  ra- 
lus,  ne  Mago  atque  aller  Hasdrubal  cum  eo  jaugèrent  copias^ 
praesidio  tantum  ad  insidendimi  l'yrenaeum  uiisso.  ipse  reliquum 
aeslatis  recipiendis  in  fidem  Hispaniae  populis  absutnpsit. 

[3J  Paucis  post  pro«dium  factum  ad  r.aeculam  diei)u<;,  cuiii 
Scipio  rediens  jam  Tarraconem  saltu  Castulunensi  excessisset, 
Hasdrubal  Gisgonis  lilius  et  Mago  imperatores  ex  ulteriore  Hispa- 
nia  ad  Hasdrubalem  venere.  sérum  post  maie  geslaui  rem  auxi- 
•lium,  consilio  in  cetera  exequenda  belli  liaud  parum  opportuni. 
[4]  Ibi,  conferentibus  quid  in  oujusque  j)r(»vinciae  regione  atiimo- 


ir  Pro,  voy.  XXVr,  XXXVIII.  H; 
in  })V(U'l<)nuni,  i\  suii  (jUiiPlier-gPiM'- 
ral. 

'VV\  Cupere  vero  (au  lieu  «le  rupere 
■se  veroi  leiiiplace  cf/o  vn-o  t7i/)iu  du 
style  liirt'rl  :  "  Mnis  oui.  je  !<•  dt'sire  » 
is(siir  rellipsc  do  8i\  vov.  XXVI.  v, 
i:>)  ;  hilo  riaro.  ;il)latif"  do  qiialilé  ; 
l'anncnu  d'or  l't  le  laUclave  ctnif^iit 
réservés  aux  siTiatours  ;  et/num  orna- 
tum, unclK'Vfil  haniaclu;  ;  (fuoml  vei- 
let. ■<  jiisqii'on  il  voudrait  ■■. 

XX  ;i ]  Inde,"  puis  -  ;'i  la  suite  de 
cela)  ;  aKClorilms,  i.  c  suii(lciilHnts,iie 
là    Ht...  consei/iicrt'tur. 

[•']  Anceps  Id  ^su|tph'i'z  i-s.ie).  ppi- 
suadt'î  qucrV'liiil  un  |);irti  d:inf,'Ci-oux, 
car  il  et;iil  à  craindre  (pie...  ;  de  hi  l;i 
proposition  "'■  .Mngo,  etc.  :  nlter  Uns- 
ih'ubal,  le  lils  de  (lisfroil  ;  /irarsiflio, 
un  di''l;ichf>ni('iit  :  rclii/KUin  a>:t(itti.s, 
UK'inc  constiuclion  (pn-  ci-dessus, 
XXI,  XXXI,-':  XXII.xv.I.cI<-.;'//m'(«//<- 
sil.  on  rt;niai(pierii  le  soi;.  avcclecpuM 
'  ilo-Live  cherche  ;i  disculper  Sciiii(»u 

.  ie|)roche  qu'on  |iouvail  lui  fjiire  dt« 


ne  setre  pas  atlaclié  aux  pas  d'ilas- 
druhal.  lils  d'Haniiikar.  pour  l'ancau- 
lir,  avant  qu'il  arrivai  aux  Pyrénées; 
les  succès  militaires  du  jcuiie  j^éné- 
ral  et  Ihabiie  politi(pn'  (pii  lui  con- 
cilia l'Espa^îne  ne  peuveni  cependant 
pas  faire  oublier  la  laule  qu  il  com- 
mit eu  ne  tirant  pas  tout  le  parti 
j)ossible  de  la  diMoute  d'Hasdrubal 
a  Baecula. 

\}V  Ex  ulteriore  Hispania,  de  l'E.s- 
pagne  occiilenlale  :  scnim...  nuxilium, 
ai>position  au  .•>uiel  de  la  prtqiosilion  ; 
runsilin,  ■<  par  la  plan  (qu'ils  pou- 
VHienl  pr(q»oser)  »  ;  in,  »  eu  vue 
de...  '.  ;  ci-ffrii  belli,  même  syntaxe 
que  ci-dessus,  X.\  V.  .w.  '..'O  ;  on  at- 
tendrait '/(/  relit/iiuiii  liflluiii  t^requrni- 
dutii  -Jinud  f)(iruiii.  lidde  jiour  .•iali.<i  : 
s'ils  arrivaient  trop  laid  pour  lui  ap- 
portiM-  un  secours  matériel,  ils  ani- 
vaienl  assez  à  |iropos  pour  lui  donner 
des  conseils 

î'i'  Conferentibus,  s.  e.  Us.  cf. 
Ces.,  /{.  G..  IV,  \1,  '2  :  «  H,;.sislcnti- 
litts  (supple«'/.    nostris)  >•  ;  i/tiUl...  ani- 
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rum  Hispanis  esset.  unus  Hasdrubal  Gisgonis  ultimain  Hispaniae 
oram,  quae  ad  Oceanuin  et  Gades  vergit.  ignaram  adhuc  Roma- 
noruni  esse  eoquç  Carthaginiensibus  satis  fidam  censebat;  [3j 
inter  Hasdmbalem  alteruni  et  Magonem  constabat  beneficiis  Sci- 
pionis  occupatos  omnium  animos  publiée  privatimque  esse,  nec 
transitionibus  tinem  ante  fore,  quam  omnes  Hispani  milites  aut 
in  ultima  Hispaniae  amoti  aut  traducti  in  Galiiam  forent  :  «  [6J 
ilaque,  etiam  si  senatus  Carlbaginiensium  non  censuisset,  éundum 
tamen  Hasdrubali  fuisse  in  Italiam,  ubi  belli  caput  rerumque 
summaesset,  simul  ut  Hispanos  omnes  procul  ab  nomine  Sripio- 
nis  ex  Hispaoia  abduceret:  [7]  exeroitum  ejus  cum  transitionibus 
lum  adverse  proelio  imminutum.  Hispanis  repleri  militibus,  et 
Magoneui,  Hasdmbali  Gisgonis  filio  tradito  exercitu.  ipsum  ruui 
grandi  pecunia  ad  conducenda  mercede  auxilia  in  Baliares  trai- 
cere  ;[8]  Hasdrubalem  Gisgonis  cum  exercitu  penitusin  Lusitaniam 
aliire  nec  cum  Komano  manus  conserere  ;  Masinissae  ex  omni 
equitatu,  quod  roboris  esset.  tria  milia  equitum  exjden,  eumque 
vagum  per  cileri(»rem  Hispaniam  sociis  opem  ferre,  hostium  op- 
pida  atque  agros  populari.  »  His  decretis  ad  exequenda  (june  sla- 
tuerant  duces  digressi.  Haec  eo  anno  in  Hispania  acta. 

[[)]  liomae  fama  Scipionis  in  dies  crescere.  Fabio  Tarentum  cap- 


norum.  vo>.  x\i\i,  1  :  cujust^ue  {«  (\*! 
chacun  d'eux  >■  «lepead  <ie  iirorinriup; 
ceUe  subordination  de  génitifs  est 
un  peu  lourde  ;  in...  pruriticiae  /v- 
gione,  dan^;  la  partie  de  1  Ksjiaffnf 
que  chacun  deux  avait  pour  j.n.- 
vince:  Gistjonls.  vo\ez  XX\  ,  xxxvii. 
S  :  iunaram,  cependant  voy.  XXIV. 
XLU.  ô. 

h]  Alterum,  le  frère  dHanniliai 
et  de  Magon  ;  constabat.  ••  il  y  avait 
accord  pour  uir<'  <iue...  •  :  tt-ansiiiu- 
nibus,  «  aux  défeclinus  "  :  in  ullima 
Bispaniae,  iiwine  syntaxe  que  XXI, 
XXXI,  2;  XXIV.  XXIX.  4  etc.  ;  /o- 
rent^  i.  e.  essent,  remplace  '-runt. 
qui  serait  emplové  dans  le  style 
direct  :  «  Nec  transi lionihus  Unis 
erit,  ante  quani  omnes...  tra'tuc- 
ti  in  Galiiam  erunt  »  [cî.  XXI, 
XXXI.  A  . 

I.  Senatus,  etc.  vovez  ce  qui  a 
.te  dit  ci-dessus,  v,  11-i:^  cf.  XXIII, 
XXVII,  9,1  ;  eundum  Hasih-uhali  fuisse 
remplace  tibi  eumlum  fuit  du  style 
direct:  <-  tu  aurais  dû  aller  ■■  :  simul 
sert  à  produire  une  deuxième  raison 
après  ubi  ..  esstl  ;  ab  noruine.  compa- 
rez XXI.  X.  \l. 
W  Ouia...tuin,  *'  non  seulement..., 


mais  surtout. .."wv/^/p/'i  et  ^r/jjcere son'' 
cnnsiruits,  comme  s  ils  dépendaieu 
de  ridée  de  censtbant  contenue  dan** 
inter...  rnnstabut  (§  .'i)  :  «  ils  étaient 
d'avis  qne  les  vides...  fussent  com- 
blés au  moyen  de...  et  que  Magon, 
après  avoir  remis  son  armée  à... 
passât  en  personne,  etc.  »  ;  mais  la 
construction  trahit  quelque  négli- 
gence, voy.  V,  l'i:  "  Ut...  reiiserent... 
[i.  e.  eis  placeret)  diclalorem...  iliri  » 
(cf.  XXV [,  X,  2). 

>"  Gisgonis,  voy.  .:i  i  ;  abire  et  lOH- 
senuf  s  exjdiquent  conune  ci-dessus 
(S  7j  reiAi-ri  et  trairere  ;  même  oliser- 
vation  pour  les  inli  ni  tifs  expie//,  ferre 
et  /lo/iulari,  qui  vont  suivre  :  cum 
Jtoiiiaiio,  emploi  familier  à  Tite-I.ive 
du  singulier  collectif  ;  quod  roburis 
esset,  littéralement  «  ce  qui  était 
délite  »  (en  prenant  dans  toute  la 
cavalerie  tout  ce  qu  elle  contenait  de 
soldats  d'élite)  ;  crpleri,  (ils  étaient 
d'avis)  quxtii  complétât  (ainsi)  un 
elïectif  de  :{.(>()ij  cavaliers. 

XX,  !l-XXIJI.  Affaires  intérieures; 
élections  a  Home  ;  répartition  des  pro- 
vinces ;  jirodii/es. 

['.<]  Crescere,  infinitif  historifjiie, 
un  peu  inattendu  ;   même  remarque 
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tuiii  astu  magis  quam  virtiite  gloriae  tamen  esse,  Fulvi  senescere 
fama,  [lOJ  Marcellas  etiam  adverse  ruinore  esse,  superquam  quod 
primo  inale  pugnaverat,  quia,  vagante  per  Italiam  Hannibale, 
média  aestate  Venusiam  in  tecta  milites  abduxisset.  [Il]  liiimicus 
erat  eiC.  Publicius  Bibulus  tribuniis  plebis.  Is  jamaprima  pugna 
quae  ad  versa  fiierat,  adsiduis  contionibus  infamem  invisumque 
plebei  Claudium  fecerat  et  jam  de  imperio  abrogando  ejus  agebat, 
[12]  cum  tamen  uecessarii  Clau(ii  obtinuerunt,  ut,  relicto  Venusiae 
legato,  Marcellus  Romani  venirct  ad  purganda  ea  quae  inimici 
obicereut,  nec  de  imperio  ejus  abrogando,  absente  ipso,  ageretur. 
[13]  Forte  sub  idem  tempus  et  Marcellus  ad  deprecandam  ignonii- 
niam  et  Q.  Fulvius  consul  comitiorum  causa  Romam  venit. 

XXI.  [1]  Actum  de  imperio  Marcolli  incirco  Flaminio  est  ingenli 
concursu  plebisque  et  omnium  ordinum:  [-2]  accusavitque  tribu- 
nus  plebis  non  Marcelluui  uiodo  sed  omnem  nobililatem  :  «fraiule 
eoruui  et  cunctationc  fieri,  ut  Hanuibal  deciinuui  jam  annura 
Italiam  proviiiciam  habeat,  diutius  ibi  quam  Carthagine  vixerit. 
[3]  Habere  fructum  imperii  prorogati  Marcello  populum  Roma- 
nuui  :  bis  caesum  exercitum  ejus  aestiva  Venusiae  sub  tectis 
agere  ».  [4]  Hanc  tribuni  orationem  ita  obruit  Marcellus  commemo- 
ratione  rerum  suarum,  ut  ,  non  rogatio  solum  de  imperio  ejus 
abrogando  antiquarelur,  sed  postero  die  cousulem  eum  ingenti 
consensu  centuriae  omnes  crearent.  ['il  .Vdditur  C(dlega  T.  (Juinc- 


|>oui'  t'Sfic  ft  pour  senesreri'  ;  Turen- 
twn  caplum,  «  la  prise  de  Tart.'nte  », 
inèinc  eini)loi  du  participe  qu».'  XXI, 
I,  .'i;  spiicsrprp,  même  niftaphoie  que 
XXV,  XVI,  11. 

[I(>]  Et;am,quant  à  Marrellin,nnn 
seuleinciit  s;i  lenoaimée  l)ai>s.iil,iiiai.s 
même..-  ;  nilvurso  runiarr  t'.v.y',  nii  ili- 
sail  lin  mal  de  lui  ;  nuprr  (/ikhh  i/toxf, 
«  en  (Mitre  de  ceci  ([ue  "  ;  Tile-Live 
n'a  employé  cotle  (.'xpressioii  (juici 
l'I  ci-dessus,  XXII,  m,  l'i  :  primo,  au 
déliul  (Jo  lacanipa^^ne  ;  i^uio,  -  parce 
(pie,  disait-on...  »  ;  de  là  le  sidjjoac- 
Ijf  aljdujiftset. 

[Uj  A  prima  (cf.  xu,  Il  suiv.),  on 
atlendrtiil  i(''guli('reinent  i>i'ii>re  :  de 
imperio  (ibri);/andn,  toiifhant  l'aliro- 
gation  iUi  son  coiiumuiilcment  de 
proconsul  (la  dcsliluliou  d'un  ma};is- 
trat  ou  d'un  promn^M.-tral  claiit  im- 
possible ;'i  Uonitî,  le  Uiluui  s  éver- 
luail  à  pi()V(M|Ui'r  un  ju^'cmcnl  dont 
la  C(>nso(picnc('  eût  t'tc  la  retraite 
forc('c  de  M;in-ellusi. 

[I".*]  Cum  tamen,  mais  m:dyi(''  la 
<l(if;iveur  (ii'i  (Hait  1(juiI»l'  Maicellus  ; 
cf.  Virg.,  Aen.,  IX,  jl.',  suiv.  :  ■•  Sa- 
xo     <|i|(..M|,.    iiilV^lo    vnl\.'|«;tiil     ]u,\\- 


(\ev(i...  cuiti  laiiien  onines  fenejuvat 
subler  densa  tesludine  casus  ••  :  (td 
purfiaiida  ra,  cf.  XXV,  vi,  li  : 
"  Noxam  purgnie  -  ;  ilrfrrrent,»  por- 
taient cniitre  lui  »  ;  '*(•'•.  i.  e.  rt  nr. 

XXI  [\]  Plebisque  et,  m<'me  irn}- 
gularilè  .lUe  ci-dessus,  XXVI,  xxiv, 
(i;  etc. 

[■y  Cunctatione,  le  reiuoehe  de 
temporisatitwi  n'est  f)lus  adressé  au 
s(!ul  Fabius  :  .Marcellus  en  (irend  s;> 
pari  ;  prncinciuiii.  vdv.  XXI,  v,  1  : 
"  Velut  Italia  pmrinci'u  ei  d(jcreta  •■  ; 
cf.  XXU,  xi.iv,  G  :  «  Velut  usu  ce- 
pisset  Italiam  ->  ;  diulinx,  voy.  XXI, 
I,  '^  :  m,  2. 

':rBi3  caasum,  le  tribun  feint  di» 
croire  (jne  la  bilaille  g.xgiu^e  jjar 
Marcellus  ($  14)  a  ('d  •  une  d 'roule, 
puisfpie,  au  lieu  de  poursuivre  llan- 
nibnl,  le  proconsul  s'est  reliri"'  à. 
Venouse. 

'\  Obruit,  nu-me  jin''laph(U'e  que 
cbez  Cic,  in  Vcrr.,  II,  J,  (i.»,  l.>l  : 
•<  fJbruitur...  teslinioniis  ..  ;  roijuiin, 
"  la  proposition  -  ;  nuti'/Kitnfur  .'ex- 
pression   consacrée),   fut    rcfpoussée. 

,.')1  Additur,  il  ne  fut  nommé  que 
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tius  Crispinus.  qui  tuni  praetor  eral.  Poslero  die  praetores  creati 
P.  Licinius  Crassus  Dives,  ponlifex  inaximus.  P.  Liciniu?;  Vanis, 
Sex.  Julius  Caesar.  Q.  Claudiiis  Flamen. 

[6J  Comitiorum  ipsorum  diebus  sollicita  civitas  de  Etruriae  de- 
fectione  fuit.  Principium  ejiis  rei  ab  Anvlinis  lien  C.  Calpurnius 
scripserat,  qui  eam  provinciam  pro  praetore  obtinebat.  ["îj  Itaque 
confestiui  eo  niissus  Manellus  consul  designatus,  qui  rem  inspi- 
ceret  ac.  si  digna  videretur,  exercitu  acrito  belluni  ex  Apulia  in 
Etruriaui  transferret.  Eo  metu  conpressi  Etrusci  quieverunt.  [8] 
Tarentinoruui  legatis.  pacem  petentibus  cuin  libertate  ac  legibus 
suis,  responsuni  ab  senalu  est  ut  redirent,  cum.  Fabius  consul 
Romam  venisset. 

[9j  Ludi  et  Romani  et  plebei  eo  anno  in  singulos  dies  instaurât!. 
Aedilcs  curules  fuere  L.  Cornélius  Caudinus  et  Ser.  Sulpicius 
Galba,  plebei  C.  Serviiius  et  Q.  Caecilius  Metellus.  [lOj  Servilium 
nega])ant  jure  aut  tribunum  jtlebis  fuisse  aut  aedilem  esse,  qnod 
patrem  ejus,  quem  triumviiuni  agrarium  occisum  a  Bois  circa 
Mutiuani  esse  opinio  per  decem  annos  fuerat,  vivere  atque  in  hos- 
tium  potestate  esse  satis  constabat. 

XXII.  [IJ  Undecimo  anno  Punici  belli  consulatum  inierunt 
M.  Marcellus  quintum  -  ut  numeretur  consulatus  quem  vitio 
creatus  non  gessit  —  et  T.  (Juinctius  Crispinus.  [2]  Utrisque  con- 
sulibus  Italia  décréta  pri»vincia  est  et  duo  consulum  prioris  anni 
exercitus  —  tertius  Venusiae  tum  erat,  cui  Marcellus  jiraefuerat— , 
ita  ut  ex  tribus  eligerent  duo  quos  vellent.  terlius  ei  traderetur 
cui  Tarcnluni  et  Sallentini  provincia  evenisset.  [3J  Ceterae  pro- 
vinciae  ita  divisae  :  praetoribus  P.  Licinio  Varo  urbana,  P.  Licinio 


7   Inspiceret,   cf.  XXI.  vi.  S  ;  *i  un  jour  une  des  formalités  prescrites 

digna  videretur,    si  la    chose  lui    pa-  (cf.  VI,  19). 

raissait  en   valoir    la  peine.  [10]  Jiire,  "    h'galement  «•  ;  trhim- 

[8"  Venisset  remplace  le  futur  an-  virum  rijmriwn,  i.  e.  triumvirwn  agris 

lériêur  du  stvle  direct  :  on  leur  dit  :  dandis,    membre    d'une  commission 

«  Redibitis,  cum   Fabius  consul  Ko-  de  trois   membres  chargés   de  la  ré- 

mam  venerit  -.  partition  des  terres  entre  les  colons; 

[[)'    Ludi  Romani,  jeux  destinés  pour  le  fait   rapporté  ici,  voy.  XXI, 

d'abord  à   célébrer   le    retour    d'une  xxv,    :i  :    sntis    constatât,   «  "il  était 

armée   victorieuse  ;    devenus   pério-  avéré  (jue...  » 

diques  et  confiés  aux  soins  des  XXII  [I]  Ut,  etc.,  «  en  admet- 
édiles  curules,  ils  commençaient  tant  que...  l'on  compte  »,  «  si  l'on 
le  4  septembre  et  comprenaient  une  compte...  «;  ii7iorrea/w«,  voy.  XXIII, 
procession   triomphale,    des  courses  xxxi,  1,'. 

en  chars  et  des  représentations  théà-  ['V  Utrisque,    même    incorrection 

traies  ;  ludi  plebei,  célébrés  à  partir  que  ci-dessus,  XXII,  xlvi,.3  ;  fvcnis- 

du  4  Novembre   par   les  édiles  plé-  set  s'accorde   avec   l'apposition   pro- 

béiens  :  ils  comiirenaient    des   jeux  vincia  ;    le  plus-que-parfait  du  sub- 

scéniques  ;  in  «/»</u/o*  (//es,  "  chaque  jonctif  remplace   le    futur  antérieur 

série   de  jeux  pour  un   jour  "  :    in-  du    style    direct  :   et  quo.  etc.,    tour 

stnnrnti,  on  \ei    recommença,  parce  elliptique  pour  cfca /vroiixc/o  </î/o,se- 

que  l'on  s'aperçut  qu'on  avait  oublié  natusei  eundum esse censuissei;le])\us 
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Grasso.  pontifici  maximo,  peregrina  et  quo  senatus  censuisset,Sex. 
Julio  Caesari  Sicilia,  Q.  Claudio  Flamini  Tarentum.  [4]  Proroga- 
tum  in  annurn  imperiuni  est  Q.  Fulvio  Flacco,  ut  provinciam  Ca- 
puam,quaeT.  Quiucli  praetoris  fuerat,  cum  unalegione  obtineret. 
[5]  Prorogatum  et  C.  Hostilio  Tubulo  est,  ut  pro  praetore  in  Ktiu- 
riam  ad  duas  legiones  succederet  C.  Calpurnio.  Prorogatum  et 
L.  Veturio  Philoni  est,  ut  pro  praetore  Galliam  eandem  provin- 
ciam cum  isdem  duabus  legionibus  obtineret  qiiibus  praetor  obti- 
nuisset.  [6]  Quod  in  L.  Vetdriu,  idem  in  C.  Aurunculeio  decretum 
ab  senatu  latumque  de  prorogando  imperio  ad  }topulum  est,  qui 
praetor  Sardiniam  provinciam  cum  duabus  legionibus  obtinuerat. 
Additae  ei  ad  praesidium  provinciae  quin({uaginta  longae  naves 
quas  P.  Scipio  ex  Hispania  misisset.  ["]  Et  P.  Sripioni  et  M.  Silano 
suae  Hispauiae  suiqiie  exercitus  in  annum  decreti;  Scipio  ex  oclo- 
ginta  navil)us  quas  aut  secum  ex  Italia  adduiMas  aut  captas  Car- 
thagine  habebat  quinquaginta  in  Sardiniam  tramittere  jussus,  [8] 
quia  fama  erat  magnum  navalem  apparatum  eo  anno  Carthagine 
esse:  «  ducentis  navibns  omnein  oram  Italiae  Siciliaeque  ac  Sar- 
diniae  inpleturos ».  [9J  Et  in  Sicilia  ita  divisa  les  est:  Sex.  Caesari 
exercilus  Cannensis  datus  est:  «  M.  Valerius  Laevinus  »  —  ei 
quoque  enim  prorogatum  imperiuni  est  —  «  dassem  (juae  ad  Si- 
ciliam  erat  navium  sei)tuagiiila  obtineret,  adderet  eo  triginta 
naves  quae  ad  Tarentum  priore  anno  fuerant;  cum  ea  cenlum 
navium  classe,  si  viderelur  ei,  praedatum  in  Africam  traicercf.  » 
[lOJEt  P.  Sidpicio,  ut  eadem  classe  Macedoniani  Graeciamcpie  i)ro- 
vinciam  babéret,  prorogatum  in  annum  inq)erinm  est.  De  duahns 
quae  ad  urbem  l{omam  l'uerant  legionibus  niliil  mutatum.  [Il] 
Supplcmentum  quo  oi»us  esset  ut  scriberent  consulii)ns  permis- 
sum.  Una  et  viginti  legionibus  eo  aimo  defensum  iinperium  lU:)- 
manum  est.  [12 1  Et  P.  Licinio  Varo  praetori  urbano  negolinni  da- 
tnm,  ut  n.'ives  longas  triginta  veteres  reficeret.  quae  Ostiae  erant, 
et  viginti  novas  naves  sociis  navalibus  conjderet,  ut  (piinquaginta 
navium  classe    oram  maris  vicinaiii    nrhi   Itnn-ianae   Int-ri  iiossct. 


qiK'-parfait  (\u  sul).joiu-ti('  s'oxpliiiui'  inomlire    de    plirase    fait    partie   ilii 

coimno  précrMleiiUDeiit.  .«ônatiis-consiilU'    ra))porté    an   styli; 

['♦]   Prorogatum,  t'tc.   cf.   XXVI,  imliiccl  :  nu  style  «luert,  il  y  aurait 

I,    t'  ;     bleu    (|Uf    les    iiiagistraliues  nii.si-rit    cf.  ?;  ;-fi". 
fussent    lifroiirruseiiKMU    aumielles.        ,7'  Suae,  »  ([ifils  avait'iit  déjà    ■. 
la  loi    ijeniicllail    de    conliiiuer    les         s     Impleturos.     siipplôez      ("r- 

pouvoirs  d'un  niagistrat  sans  la  ma-  lliiiiiinimsr.s    <nji-l    ;     la    piopnsitidu 

gislrature  ;  ni,  i.  e.  ifa,  ut...  iutinilivt'    .l.'|triid     di-    •    on   disait  ■■ 

[."i^  Prorogatum,  i.    e.    prorof/iitinn  contonii  dans /<////«»  c/vf/. 
esl  l'i  ii,ii>eritn,i  ;  ut,  i.  e.  ita.  ut...  [*.)]  Obtineret   df''i)tMid  de  rider  de 

[(i^  In,  <■  à  pn>|ios    de...  »  :  Intum...  ilrcrcluni    fst    ut...,    i|u'on    peut  tiiiT 

ad   po/iulniii    est.    voy.  v,    KJ  ;    ijui  a  de  ita  tfirisu  res  r.î/  ;  lo  remplace  <i(l 

pour      antécédent     C.     Aurunrulfin  :  niui    uitmerum    ou     ail     fus    {mires)  ; 

misis.set,  au  siilijonctif,  paice  (|ue  ce  praedatuin,  exemple  de  sujdn. 
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[13]  C.  Calpurnius  vetitus  ab  Arretio  movere  exeicituQi,  nisi  cum 
successor  venisset;  idecn  et  Tubulo  imperatuiii.  ut  inde  praecipue 
caveret,  ne  qua  nova  consilia  caperentur. 

XXIll.  [IJ  Praetores  in  provincias  profecti;  consules  religîo  te- 
nebat.  quod,  prodigiis  aliquot  nuntiatis,  non  facile  litabant.  [2J  Et 
ex  Campania  nuntiata  erant,  «  Capuae  duas  aedes,  Fortunae  et 
Martis.  et  sepulcra  aliquot  de  caelo  lacta,  Cumis  »  —  adeo  mini- 
mis  etiam  rébus  prava  religio  inserit  deos!  —  «  mures  in  aede 
Jovis  aurum  rosisse,  Casini  examen  apium  ingens  in  foro  conse- 
disse.  »  [3J  et  «  Ostiae  murum  portamque  de  caelo  tactam,  Caere 
vulturium  volasse  in  aedem  Jovis,  Vulsiniis  sanguine  lacura  ma- 
nasse  ».  [4J  Horum  prodigiorum  causa  dieni  unum  supplicatiofuit. 
Per  dies  aliquot  hnstiae  majores  sine  litatione  caesae.  diuque  non 
impetrata  pax  deuin.  In  capita  consulum,  re  publica  incolumi, 
exitiabilis  prodigiorum  eventus  vertit. 

[oj  Ludi  .Vpollinares  Q.  Fulvio,  Ap.  Claudio  consulibus,  a  P.  Cor- 
nelio  Sulla  praetore  urbano  primum  facti  erant  ;  inde  omnes  dein- 
ceps  praetores  urbani  fecerant,  sed  in  unum  annuui  vovebant 
dieque  incerta  faciebant.  [6]  Eo  anno  pestilentia  gravis  incidit  in 
urbeiu  agrosque,  quae  tamen  magis  in  longos  morbos  quaoi  in 
perniciabiles  evasit.  [7J  Ejus  pestilentiae  causa  et  supplicatuin  per 
compila  tota  urbe  est,  et  P.  Liciuius  Varus  praetor  urbanus  legeui 
ferre  ad  populum  jussus,  ut  ii  ludi  in  perpetuum  in  statam  diem 
vdverentur.  Ipse  primus  ita  vovit,  fecitque  ante  diem  terlium  idus 
«Jiiintiles.  Is  dies  deinde  soUemnis  servatus. 

[13]  Inde  remplace  a6  eo  qui  serait  au  trépa*  prochiain  des  dt'ux  consuls 

le 'complément  de  caceret  e\  ànnon-  (cf.  ci-apres,  ch.  x\\\-\\\\]  urenius. 

CiTAil  ne  iwva  consilia  {a  Tuscis)rape-  «    la   réalisation  ->  ;  1  historien    veut 

ixntur.  dire  :   l'événement   montra  que   ces 

XXIII  [!"  Profecti,s.-e.«^/'/;re/tyjo,  prodiges  menaçaient   non  pas  la  ré- 

l 'S  obligations  envers  les  dieux  :  /(on  publique,  mais  Ja  personne  des  con- 

jucile  litabant,  il    leur  était   diflicile  suls:te?7f7,  intransitif, 

d'obtenir  des  signes  favorables  dans  [5]  Ludi  Apollinares,    voy.  xi,  G 

les  sacrifices   exjjiatoires   qu'ils   of-  {cf.  XXY^.u.  3  :  Q.  Fuh-io,Àp.  Clau- 

fraient  aux  dieux  (voy.  ci-après.  §  4).  dio,   même    syntaxe   que   ci-dessus, 

[2]  Et    s'oppuse   à  et  du  ï  ^>  :   nun-  XXI,  xv,  4  :  ô':   deinrtps,  succt-ssive- 

tiata    erant,    sujipléez    proditjia,   eu-  ment. 

traîne  les  propositions  infinitives  qui  [o;  Pestilentia,  «  une  épidémie  »  : 

suivent,  comme  s'il  y  avait  l'imper-  pe'rniriahiles,    mot   rare    (cf.    Curl., 

sonne!  uuntiatuin  pmt  ;  praru,  »  mal  VII.  \'.i.  LS  . 

comprise'):    inserit.    avec   le    datif,  [7' Supplicatum  supi)léez  e^O' oi^ 

construction  analogue  à  celle  <iu"on  tit   des  prières  ]iubliques  :  per  fow- 

avue  ci-dessus.  XXllI,  XXIV.  11  :etc.  pita,    dans    les    sanctuaires   qui    se 

'3"  Et,  snpjiléez  auntiatum  est.  trouvaient,  à  chaque  carrefour,  éle- 

[4]  Diem  unum,    accusatif  de  la  vés  en  l'honneur  des  /«/es co»î/>i/a/e.s.-/ 

durée  :  sî/yy/jZ/ci/jo.  voy  XXVI.  xxi/3.  ferre  ad  pupulum,   voy.   ci-dessus,  v, 

/ios/ioe  wayo*y«,  voy.  XXVI,  xxui.  Il;  Iti  :   /r/ws,  correction  nécessaire,  au' 

.'iine  litatione,  sans  pouvoir,  dans  cei-  lieu  de  nonas,  que  porte  le  manus-, 

sacrifices,   obtenir   des  signes  favo-  crit  ;  car.  à  partir  de  l'année  208.  1-es' 

râbles  :  in  capita  consulum,  allusion  jeux      ApoUinaires    se     célébrèi'enl 
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XXIV.  [{]  De  Arretinis  et  faina  iridiés  gravior  et  cura  crescere 
palribus.  Itaque  G.  Hostilio  scriptuiii  est,  ne  differret  obsides  ab 
Arretinis  accipere.  et,  cui  traderet  Roniam  deducendos.  G.  Teren- 
liiis  Varro  cum  imperio  missus.  [2]  Qui  ut  venit,  extemplo  lïosli- 
lius  legionem  unam  quae  ante  urbem  castra  babebat  signa  in 
urbem  ferre  jussit  praesidiaque  locis  idoneis  disposuit  ;  tum  in 
forum  cilatis  senatoribus  obsides  imperavit.  [3J  Guiu  senatus 
bidiuim  ad  considerandum  peteret,  aut  ipsos  extemplo  dare  aut 
se  postero  die  senatorum  omnes  liberos  sumpturum  edixit.  Inde 
portas  oustodire  jussit  tribunos  militum  praefecLosque  socium  et 
centuriones,  nequis  nocte  urbe  exiret.  [4]ld  segnius  neglegentiusque 
factum  :  septem  principes  senatus,  priusquain  custodiae  in  portis 
locarentur,  ante  noctem  cum  liberis  evaserunt.  [5]  Postero  die 
iuce  prima,  cum  senatus  in  forum  citari  coeptus  esset,  desiderati, 
bonaque  eorum  venierunt  A  ceteris  senatoribus  cenluin  viginti 
■obsides,  liberi  ipsorura,  arcepti  traditique  G.  Tcrentio  Romam  de- 
ducendi.  [6J  Isomnia  suspectiora  quam  ante  fuerant  in  senatufecit. 
Itaque,  tamquam  imminente  Etrusco  tumultu,  legionem  unam, 
alteram  ex  urbanis,  Arretium  ducere  jussus  ipse  G.  Terentius, 
eamque  habere  in  praesidio  urbis;  [IJ  G.  Hostilium  cum  cetero 
exercitu  placuit  totam  provinciam  peragrare  et  cavere  ne  qua 
occasio  novare  cupientibus  res  daretur.  [8]  G.  Terentius,  ul   Arre- 


régulièrêinont  du  0  au  l:>  juillet  :  or 
<lans  le  calendrier  romain  le  13  juil- 
let est  le  troisième  avant  les  ides, 
<\m  tombent  le  15  ;  i$  dies,  «  cette 
■date  »  ;  mais  plus  tard,  quand  les 
jeux  Apollinaires  durèrent  plusieurs 
jours,  le  18  juillet  resta  le  dernier  de 
la  fête  (R.)- 

XXIV.  Hévolle  de  l'Etntrie;  me- 
sures prises  en  cuHséijnevcc. 

XXIV  [1]  G-ravior,  "  plus  sérieux  »  ; 
•suppléez  esse  (infinitif  historif|ue)  ; 
patribus.  i.  e.  soialoribus.  datif  d  inté- 
rêt, qui  se  rattache  àcresrcre  lintini- 
1if  histori(iue)  ;  scriplum  est,  on  lui 
Ijrescrivit  (dans  un  messa^'e)  :  cum 
impcri),  en  lui  conférant  l'autorité 
d'un  magistrat  Ccf.  XXVI,  ii,  ô)  ; 
missus.  s.-e.  rst. 

[2]  Ferre,  au  lieu  du  terme  con- 
sacré in  ferre. 

[3]  Edixit,  (>sl  pris  dans  un  doultle 
sens  ;  avec  i/isos  dare  il  équivaut  à 
Jussit  (bien  (ju'en  ce  sens  on  dise 
ordinaiicment  edi.rit,  la...)  ;  avec  se 
■sumpturum,  il  signifie  «  il  déclara 
que...  »  ;  l'infinitif  présent  ''nrf  est 
justifié   par   ej-lemplu,    cf.  >sil.,  VII, 


.V27  :  "  Propere  aiuna  caper*^  cdicit  ■>  ; 
de  se...  swupluruin  edixit  rapprochez 
XXI,  XI,  4:  «  Praedam  edixit  mili- 
tum fore  »  ;  socium,  arcliaïsme,  forme 
Consacrée  (au  lieu  de  socionwi)  dans 
cette  expression. 

[4]  Septem,  au  lieu  tVitaijue  sep- 
tciv  ;  }>rius(iHinii.  même  syntaxe  (pie 
ci-di'ssus.   xviu.  11. 

[5]  Desiderati,  suppléez  sunl  ; 
veiiirn/iil,  '    furent  vendus  ». 

<i]  Tamquam,  <'  dans  la  jiensée 
que...  '^,  au  lieu  de  ut  devant  un  par- 
ticipe, est  peu  correct  :  alleram  est 
construit  en  apposition  à  lef/iovcm 
unam,  »  une  P-gion.  à  savoir  l'une 
des  deux  légions  urbaines  «. 

[7]  Cum  cetero,  au  lieu  de  cum 
7-efii/tio  (cf.  X,  l;^  ;  XXIV.  vu,  '2  ;  xii. 
4)  ;  plncuit,  i.  e.  scnatui  ;  cupientibus, 
bien  (pie  pris  substantivement,  con- 
serve sa  construction  verbale  [rcs 
novare). 

i81  Poposcisset,  avec  lact'usalif 
de  la  peisdiuie  et  celui  de  la  chose, 
comme  chez  Cic,  in  \'e7'/-..  ii,  4,  .'V.', 
'.»i  :  etc.  ;  comparere  a  pour  sujet  »'«M 
sdus-enlendu. 
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tium  cum  legione  veoit.  claves  portanim  cum  magistratus  popo- 
scisset,  negantibus  iiscomparere,  fraude  amotas  magis  ratus  quam 
neglegentia  inlercidisse,  ipse  alias  claves  omnibus  portis  inpo-  ' 
sait,  cavitque  cum  cura  ut  omnia  m  potestate  sua  estent;  [9] 
Hostiliuni  intentius  monuit,  ut  in  eo  spem  non  moturus  quic- 
quam  Elruscos  poneret.  si  ne  qui'l  movere  possent  praecavis- 
set. 

XXV.  [Ij  De  Tarentinis  inde  magna  contentione  in  senatu  actum 
coram  Fabio.  defenilente  ipso  quos  ceperat  arniis.  aiiis  infensis 
et  plerisque  aequantibus  eos  Gampanorum  noxae  poenaeque.  [2] 
Senatus  cunsultum  in  sententiam  M  .  Acili  factum  est,  ut  oppidum 
praesidio  custodirelur.  Tarentinique  omnes  intra  moenia  contine- 
rentur,  res  intégra  postea  referretur,  cum  tranquillior  status  Ita- 
liae  esset.  [3j  Et  de  M.  Livio,  praefecto  arcis  Tarentinae,  haud 
minore  certamine  actum  est.  aliis  senatus  consulto  notanlibus 
praefectum.  quod  ejus  socor.Jia  Tarentum  proditum  bosti  esset, 
[41  aliis  praemia  decernentibus,  quod  per  quinquenniuiu  arcem 
tutatus  esset  maximeque  unius  ejus  tq)era  receptum  Tarentum 
foret,  [■')]  mediis  ad  censores,  non  ad  senatum  notionem  de  eo 
pertinere  dicentibu.-.  Cujus  sententiae  et  Fabius  Tuit;  adjecit 
lamen  fateri  se  opéra  Livi  Tarentum  receptum,  quod  araici 
ejus  vulgo  in  senatu  jactassent  :  «  neque  enim  recipiuu-lum  fuisse, 
nisi  amissum  foret  ». 

[6]  Cunsulum  aller  T.  Quinclius  C.rispinus  ad    exenilum    quem 


if  In  eo  prépare  la  proposition 
conditionnelle  «I...  praecuvisset  ;  lit- 
téralement "  dans  ce  fait,  à  savoir 
si...  »  :  non  motnros  i/titcquam  Etru- 
icos,*  que  les  Etrusques  n'entrepren- 
draient lien  de  sérieux...  - 

XXV.  Les  Tarentius  el  Lirius.  — 
Les  consu/x  partent   pour  l'arméi\ 

XXV  1]  Coram  Fabio,  il  était 
revenu  à  Home,  a  lexiiiration  de  son 
commandement  cf.  xxi.  S)  :  Tite- 
Live  a  omis  de  mentioujjer  son 
triomphe,  voy.  Piutaïque.  /^ob..  2'2  : 
dejendenti',  ii's'etait  fait  l»'Ui  patron  : 
aequantibiix,  etc.,  tour  ellii»tique  fré- 
quent en  ialin;  entendez:  aequanti- 
bus {«  essayant  ou  proposant  d'éga- 
ler ")  eorum  noxoin  jioenamqu?  Cain- 
panoiiim  noxae  poenaeque. 

12]  M.  Acili,  voy.  iv.  Ht  ;  intra 
moenia.  comme  les  Campaniens  {vov. 
XXVI,  xxvm,  12)  ;  res  intégra,  cf. 
IX,  l(t  :  Tite-Live  a  oublié  de  dire  ce 
qu'il  advint  de  cette  discussion  pos- 
térieure: les Tarentins  perdirent  leurs 
libertés  et  une  partie  de  leur  terri- 
toire. 


[31  M.  Livio,  voy.  XXIV,  xx,  13: 
haud  ininorp  certamine,  le  débat  ne 
fut  pas  moins  vif  ;  notautibus,  vou- 
lant (pie  le  sénat  lui  infligeai  un 
blâme  (même  emploi  que  ci-dessus, 
,ï  1  :  "  Aequantibus  »  et  que  ci-après, 
5  H  :  "  iJecernenlibiis  »,  voulant 
(jn'on  lui  di-cernàtj;  tutatus  e-v-s^^snb- 
j<mctif  du  style  indirect  ;  l'eceptum... 
furet,  i.  e.  rtTPptum...  esset.  suivant 
un  usage  familier  à  Tite-Live. 

[ô]  Mèdiis,  b's  partisans  d'un  juste 
milieu  ;  notionem.  au  lieu  du  terme 
consacré  roynitioneju  ;  cujus,  de  l'opi- 
nion énoncée  par  eux  :  fateri,  aveu 
ironique,  comme  le  montre  la  tin  de 
la  phrase  :  quod,  littéralement 
«  chose  que...  »;  amici  ejus,  les  amis 
de  Livius  ;  jactassent,  subjonctif  du 
style  indirect  ;  reripiundum  fuisse 
remplace  recipiundum  fuit  du  slyle 
direct:  <■  il  n'aurait  pas  eu  à  la  re- 
jirendii'  ■  :  ni-i  aniissum  foret  (i.  e. 
essiit  ,  vov.  XXII,  XLi,  3. 

[6]  Profectus,  cour-truisez  profec- 
tus  est  cum  supplemento  in  Lucanos 
ivoy.  XXIII,  XLi,  à)  ad  exercitum. 
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Q.  Fulvius  Flaccus  habuerat  cum  supplemento  in  Liicanos  est 
profectus.  [1]  Marcellum  aliae  atque  aliae  objectae  animo  reli- 
giones  tenebaiit,  in  quibus  quod,  cum  bello  Gallico  ad  Clastidium 
aedem  Honori  et  Virtuti  vovisset,  dedicatio  ejus  a  pontificibus 
impediebatur,  [8J  quod  negabant  unam  cellam  duobus  diis  recte 
dedicari,  quia,  si  de  caelo  tacta  aut  prodigii  aliquid  in  ea  factuni 
esset,  difficilis  procuratio  foret,  quod  utri  deo  res  divina  fieret 
scii'i  non  posset  :  [9]  «  neque  enini  duobus  nisi  certis  deis  rite 
una  hostia  tieri  />.  [lOJ  Ita  addita  Virtutis  aedes,  adproperato  opère  ; 
neque  tamen  ab  ipso  aedes  eae  dedicatae  sunt.  Tum  démuni  ad 
exercituni  quem  priore  anno  Venusiae  reliquerat  cum  supple- 
mento proficiscitur. 

[llJLocrosin  BrutliisCrispinusoppugnare  conatus,quia  magnam 
famam  attulisse  Fabio  Tarentum  rebatur,  omne  genus  tormcnto- 
rum  machinarunique  ex  Sicilia  arcessierat  ;  et  naves  indidem 
accitae  erarit,quae  vergentem  ad  mare  partem  urbis  oppugnarent. 
[12]  Ea  omissa  oppugnalio  est,  quia  Lacinium  Hannibal  admo- 
verat  copias,  et  collegam  eduxisse  jam  a  Venusia  exercituni 
fama  erat,  cui  conjungi  volebat.  [13]  Itaque  in  Apuliam  ex 
I]rultiis  redilutii,  et  inter  Venusiam  Bantiamque  minus  trium 
milium  passuum  intervalioconsulesbinis  castris  consedorunt.  [14] 
Jn  eandem  regionem  et  Hannibal  redit  averso  ab  Locris  bello. 
Ibi  consiiles  ambo  ingenio  féroces  prope  colidie  in  aciem  exire 
haud  dubia  spe,  si  duobus  exercilihus  consularibiis  junclis  com- 
mississet  sese  hoslis,  debellari  posse. 

X.VVI.  [1]  Hannibal  (jnia    cum  Marcrlb^   bis   pri.tr»;    anno 


[7]  Religiones,  les  scrupules  roli-  VÂ[io  n-ii  »;  ftfrd,  <■  devrait  rli'e  fait  » 

gieux  ;  lembanl,  i.    e.  relinebaiU  ici.  (cf.  XXIII,  xxviii,  ft,  ■<  conferrciit  >•). 

xxui,  1);  in  quibus,  etc.,  entre  auti'es  ['.i]  Certis  deis,  «  certaines  divini- 

celui-ci,  il   savoir  que...    (cf.   X.XII,  lés  dctcrniinccs   »  ;   rite,   confornié- 

XLix,  1."):    «  In  iiis  »)  ;    dcilicittio,  la  ment  aux  rè}:;les  religieuses  :  wna  Ao.î- 

dédicace.  Lid,  ablatif  de  moyen  :  fieri,  pas.sif  de 

[8]  Cellam,  un  même  lemple  pou-  faccre  [irm  (lirinuni},  «  faire  un  sa- 
vait avoir  i)liisicurs  cel/nr.  mais  une  critice.  sacrifier  ». 
même  cf/ln  ne  pouvait  renfermer  [HT  Ita,  «  dansées  conditions»; 
plus  d'une  divinité  :  verte,  confor-  wldita,  à  coté  du  temple  consacré  à 
mément  aux  rendes  du  culte  ;  si  ite  l'IIoiineui'  on  éleva  un  temple  à  la 
caelo  tortd,  i.  c.  si  i/iine  tir  riu'lo  tarta  Valeur  ;  «/;  i/iso,  par  Marcellus  en 
esserit  ;  (ilii/uid,  et  non  quid,  pour  in-  |)crs<iune. 

sister  sur  iimportanct;  ilu   piodi^c  ;  \\     In     Bruttils,     voy.     XXllI, 

prodigii,    littéralement  :    "    (juel  |ui'  xxxvii,  |i)  ;   Turentuin,    «  la  prise  de 

chose  en    fait  de  i)rodige,  "   (piehiue  Tarente  >;  qune,  ..  destinées  à...  »  :  de 

prodific    important    »  ;    /'actum    esset  là  1(>  subjonctif, 

remplace  le    futiu'  antérieur  fariuw  XXVI-.XXIX,  7.    Hannilml    défnil 

erit  du  style  direct  ;  procuratio,  sacri-  les  consuls  li  Ve)iouse  ;    Marrelhis  est 

fice    de    purification    et  d'expiation;  tué  et    Crispinus  mortellement    blt^ssè; 

foret    (i.    e.   esset)   au   lieu   de  fiilura  écher  d' Hannibal  devant   Salaria. 

''.î5«^,  est  i)i>u  réf,nilier  ;    car,  au  style  XXVI  [1]  Bis   modilii'   coniiressH<; 

direct,  il  y  aurait  :  «  diflicilis  procu-  pour  le  fait,  voy.  cidessus,  cli.  x  et 
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congressus  vicerat  victiisque  erat,  ut,  cum  eodem  si  dimi- 
caridum  foret,  nec  speni  nec  metum  ex  vano  haberet,  ita 
du  ibus  consulibus  haudquaquam  sese  parem  futurum  cre- 
debat.  [2]  Itaque  totus  in  suas  artes  versus  insidiis  locum 
quaerebat.  [3]  Levia  tamen  proelia  inter  bina  castra  varie 
eventu  fiebant;  quibus  cum  extrahi  aestatem  posse  consules 
crederent,  nihilo  minus  oppugnari  Locros  posse  rati,  L.  Cin- 
cio,  ut  ex  Sicilia  Locros  cum  classe  Iraiceret,  scribunt.  [4]  Et 
ut  ab  terra  quoque  oppugnari  moenia  possent,  ab  Tarento 
parlem  exercitus  qui  in  praesidio  erat  duci  eo  jusserunt. 
[o;  Ea  ita  futura  per  quosdam  Tburinns  conperta  Ilannibali 
cum  essent,  mittit  a<l  insidendam  ab  Tarento  viam.  Ibi  sub 
lumulo  Peteliae  tria  milia  equilum,  duo  peditum  in  occulto 
locata;  [6j  in  quae  inexplorato  euntes  Romani  cura  inci- 
dissent,  ad  duo  milia  armatorum  caesa,  mille  et  (]uingenti 
ferme  vivi  capti,  alii  dissipati  fuga  per  agros  saltusque 
Tarentum  rediere. 

"i]  Tumulus  erat  silvestris  int»*r  Punica  et  Romana  castra, 
ab  neutris  primo  occupatus,  (juia  Romani  qualis  i»ars 
ejus  quae  vergeret  ad  liostium  castra  esset  ignorabanl, 
llannibal  insidiis  quam  castris  aptiorem  eum  crediderat. 
[8j  Itaque  nocte  ad  id  missas  aliquot  Numidarum  turmas 
medio  in  saltucondideral,  quorum  interdiu  nemo  ab  statione 
movebalur,  ne  aut  arma  aut  ii)si  procul  conspicerentur. 
[9^  Fremebant  vulgo  in  castris  Rom  mis  «  occupandum  eum 
tumulum  esse  et  castello  firmandum,  ne,  si  occupatus  ab 
Hannibale  foret,  velut  in  cerviribus  haberent  hostem  ». 
[luj    Movit  ea   res  Marcellum,  et  collegae  :  «  Quin  imus  », 


suiv.  ;  ut...  ita....i.  e.  quidem...sed...  Hamxibali,    le   datif  ?ert  à  marquer 

(cf.  XXI,  XXIX,  4;  etc.i  ;  si  dimican-  qu'Hannibal  fait  son  proOt  du  rensei- 

dum    foret    (i.     e     esset  <;  ITannibal  gnement  ;  «6  Tarento  r?a///,  comparez 

se  disait    :   «    Si    dimicandum  en'.',  le  tour  ^.tcc  -h,  xt.',  Taiàv-roj  ô^ov  (cf. 

nec  ?pem  nec   metum  ex  vano   ha-  XXVI.  xx,  2  . 

bebo  »  ;   haltère.  ^\x\)\A*'('i  sese  crede-  [0]  Inexplorato,  "    sans    éclairer 

bat;  ex   vano,  <-  sans  motif  sérieux  ».  leur  marche  »   (cf.    XXIII,  xlii,  H  ; 

«sans  raison  ».  xliii,  7;  :  ad,  i.  e.  circilir. 

':!]   Suas,   voy.    XXî,    xxxiv,   1  ;  [8   Medio  in  saltu,  on   dit  plutôt 

XXII.  XVI,  h.     '  in    medio    saltu,    liicu   (luon    trouve 

[■i]  Tamen,  bien  qu'Hannibal  cher-  chez  Cicéron  la  proposition  interca- 

chAt  à  éviter   un   combat  en  règle  :  lée  entre  l'adjectif   et   le  substantif, 

nihilominus,  malgré  le  mal  que  leur  comme    ici   (cf.    Cic-,  de  Or.,  I,  .34, 

donnait  Hannibal  ;  traiceret,  pris  ab-  157  :  «  Médium  in  agmen  ». 

polument  :  pour  l'imparfait    du  sub-  '0]  Foret,    même    emploi    que  ci- 

jonctif,  cf.  XXIV.  xLix.  -2.  dessus,  XX],   li,  8  ;    XXII,  xl,  it  ; 

X  Ab  Tarento,  cf.  XXV.  xxii,ll  ;  xli,  A. 
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liiquit,  «  ipsi  cum  equitibus  pnucis  exploratum  ?  Sulqecta  res 
oculis  nosti'is  certius  dabit  consilium  ».  [llj  Adsentienti 
Crispino,  cum  equitibus  ducentis  viginti,  ex  quibus  quadra- 
ginta  Fregellaui,  ceteri  Etrusci  erant,  proficiscuutur  ; 
|'12j  secuti  tribuni  militum  M.  Marcellus,  consulis  filius,  et 
A.  Manlius,  simul  et  duo  praefecti  socium  L.  Arrenius  et 
U\  Aulius.  [13]  Immolasse  eo  die  quidam  prodidere  memo- 
riae  consulem  Marcellum,  et,  prima  hostia  caesa,  jocur  sine 
cnpite  inventum,  insecunda  omnia  conparuisse  quae  adso- 
leiit  auctum  etiam  visum  in  eapite  ;  [14]  nec  id  sane  liaru- 
spici  placuisse,  quod  secundum  trunca  et  turpia  exta  nimis 
laeta  apparuissent. 

XX Vil.  [ij  Ceterum  consulem  Maicellum  tanta  cupidit.is 
lenebal  dimicandi  cum  Hannibale,  ut  numquam  satis  castra 
caslris  collata  crederet.  [2]  ïum  quoque  vallo  egrediens 
signum  dédit  ut  ad  locum  miles  esset  paratus,  ut.  si 
collis  in  (fuem  speculatum  irent  placuisset,  vasa  colli- 
gerent  ac  s-^queren-tur.  ['.f.  Exiguum  campi  ante  castra  eral  : 
înde  in  collem  ai>erta  undique  et  conspecta  lerebat  via.  Nu- 
midis  speculator,  nequaquam  in  spem  tanlae  rei  positus, 
sed  si  quos  vagos  pabuli  aul  lignorum  causa  longius  a  cas- 
tris  progresses  |io.ssent  exci[)ere,   sigiium  dal  ut  paritrr  ;ib 


[11]  Adsentienti,  au  lien  i\'nd.\i:ii-         y  Ad  locum."  à  l'eiiilruit  voulu  », 

tifiite.    est    une     forme    incoircUe  au  lieu    de    //i    btciini  <fe.sii„utu>ii  (df., 

d'ablatif-  XXVI,  xxi.  1  :   <■    .U   ae.Jeni    IJello- 

fl'2]  Socium,  voy.  xxiv.  :].  w.n'  ..)  -,  utiles,  singulier  collectif  :  sjn'- 

[ll^' Jocur,    c'est  la    foinii;  donnt'e  fî</f(/«;/<,exen»|ile  de  supin  ;    plnc^is- 

par  le  manuscrit  de  Paris  (an  lii'u  de  *<•/  remplace    le   futur  antérieur  du 

Jeciir);  sine  cujjHp,   «    sans    prutulté-  style  direct  :  ■>   Si  cullis...    placueril, 

rance  »  ;    labsence  de    cette  partie  vasa  colli^îcut  ac  sequentur  ". 
que  le  foie  doit  avoir  à  ;,'au(he  était         .!]  Exigruum  campi,    môme   syii- 

cpnsidérée  comme  le    plus    funeste  taxe  que    ci-(lessus,  vi,  13  ;   xx.  ''J  ; 

des  présages  ;  (iwlim  {>.-{'.  jucur)  in  etc.  ;  runspecln.  «    visible  »;  y-muidis. 

copit>\  «  avec  une  prolub  iraiice  d'un  (cf.  xxvi,  Si  est  le  co:i;plément  de  si- 

dèveloppeinent  exagéré  »;  c'était  en-  onum  dut  ;  in  spem.   voyez-ci-dessus. 

core  un  présage  fuu.'sle,  car  il  s'a;ou-  XXVI.  xvi.    I!  :  «  In  niillam    spem» 

tait    à     un    premier    signe    défayo-  icf.  ;  XXI.  xi.iii,  7)  tunfne    rvi,  wai-i 

rable.  ilisons   de    même»    une  affaire  »  en 

[l'i]   Trunca  et  turpia,   "  incom-  parlant  d'un   comlKit  ;  .v',  <■   pour   le 

plets  et    mal  conformés  »  ;  'xtii,  les  cas  où...  »  :  juihu/i  oui  lii/iioniiHcauiia, 

Tiscères  (crenr,  fuie,  poumon);  »<jm/v,  au     lieu   de    rexjtressoin     ordinaire 

iaeta,  trop  gras.  pnlmlahunnut  /iifuntum  (su|>ins),  vuv. 

XXVI    [I    Ceterum,"    quoiqu'il  X.\  VI,  xxxiv.  V  :  nniis  cf.Cés.. /i.' 

en  soit   »    (et     XXI,    ii.    tl)  ;    mstm  I,  ;,.'i  :  «  l-'nnuenti  causîi  «  ;  exci;/. 

<:«.v//-/«  (suppléez    Hiiniiihiilis]    ndhita  ■■   snipiendre    ■  ;  ])'iritri\     \.    r    •'■■■■ 
(s.-e.  csac)  ;   cf.  ci-dessus,  xii,  '.). 

2'J» 
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suis  quisque   latebris  exorerentur.  [4]  Non  ante  apparuere 

quibus  obviisabjugo  ipso  consurgendum  erat  quam  circu- 

miere  qui  ab  tergo  intercluderent  viam.  [5]  Tum  undique 

omnes  exorti  et,  clamore  sublato,  impetum  fecere.   Cum  in 

ea  valle  fonsuies  essent  ut  neque  evadere  pussent  injugum 

occupât umab  hoste  nec  receptuin  ab  tergo  circuniventiliabe- 

rt^nl.  extrahi  tamen  diutius  ceitamen  potuisset,  ni  coepta 

Il    Etruscis  fuga  pavorem  ceteris  injecisset.  [6]  Non  tamen 

misère  pugnam  deserti  ab  Etruscis  Fregellani,  donec  inte- 

liconsules  hortando  ipsique  ex  parte  pugnando  rem  sus- 

tinebant;  [1]  sed  postquam  vuln«'ratos  ambo  consules,  Mar- 

«  ellum  etiam  tranfixum  lancea  j»rolabentem  ex  equo  mori- 

bundum  videre,  tum  et  ipsi  —  perpauci  autein  supererant 

—  cum  Crispino  consule  duolmsjaculis  icto  et  Marcello  adu- 

lescente  saucio  et  ipso  eifugHiunt.  ^8j  Interfectus  A.  Manlius 

tiibunus  militum,  et  ex  duobus  praefectis  sociuin  M".  Aulius 

cisus,  L.  Arrenius  captus.  Et  lictores  consalum  qiiin que 

vi  in  hostium   potestatem  venerunt,   ceteri   aut  interfecti 

it  cum  consule  efl'ugerunt.'O^  Equitum  très  et  quadraginta 

aut   in  proeliu  aut  in   iuga   cecid<*runt,     duodeviginti    vivi 

capti.  ^10^  Tumultualumincastris  fuerat  ut  consulibus  irent 

subsidio,  cum  consulem  et  tilium  alterius  consulis  saucios 

exiguasque  inft^licis  expeditionisreliquias  ad  castra  venientes 


VNon,  etc.,  «  iiourtant   ils  ne  se  plique  ]iar  le  desseiu  d'insister  sur  la 

déinasiiuérent   pas...    -  :  a/i/xirtu'rH  a  durée  de  l'action  ;  ipsi  étant  rappro- 

pour  sujet  /"/,  antécédent  suus-enten-  ché   de    pugnando   doit  se  rapporter 

du  de  fjuibus  :  otjviis.  i.  e.  Un  ut  oh-  plutnt  au  sujet   logi(iue   du  génmdif 

viam    'i.  e.    ''x  aUvergo)    veniient    Ho-  i.  e.  cwn  ipsi...  puifnnri'nt)  qu  à  celui 

manis  :  sur  cet  emploi  de  l'adjeclif  au  de  sustinebanl  ;    sur    celle  syntaxe, 

lieu  de   l'adverbe,   voy.  XXVI,  xxv.  voy.  ci-dessus  xxiv,  iv,  ît  ;  eic. 

1.-)  ;    etc.   :    ante...    qùavi...     signitje  [7]   Moribundum,    voy.    I.     lvih, 

-  avant  le    niouient  où...    »;    de    là  11  •.•frolnpsa    in  wihwx^  moribunda 
Midicalif    cirrumiere  ;    qui    signifie  cecidit    »  ;    et    ipsi     «    eux   aussi    » 

qui  étaient  chargés  de...  »,  d'où  le  (comme    les    Etrusques),    cf.  XXIV, 

-iijunclif    iiilerctudercnt  ;    ab  tergu,  vii.  "2  :  etc.  :  "   et   //y.so,  <-  lui    aussi  » 

-ur    les  derrières  »  (des  Romains^  (comme  Crispinus). 

-  'ijilM'se  à  obi'iis.  [H     Sociiun,  voy.    xxiv,   '.\  ;  etc.  ; 

.»   Receptum,  «   la  possibilité  de  occisus  fait   doublé    emploi  avec  in- 

battre  en  retraite  »;  cetens.  au  datif,  ter/ertiis. 

parce  quni^Vrivae/  est  pris  au  ligure.  Ju"   Fuerat.  voy.   ci-dessus,    xui, 

[0]    Ipsi,   '  personnellement  *;    ex  '.<  :  etc.  :  ut...  irent...  dépend  de  l'idée 

parle,  expression  insolite,  au  lieu  de  contenue  dans  tumultuaiinn...  fuerat, 

pro  virili  parle  ;  donec,    «  tant  que...,  «  on  avait  manifi-st»-  hrnyfiiniiK'ut  un 

aussi  longtemps  que...  «  ;  de  la  lin-  vif  désir  de... 
dicatif  sustintbant  ;  l'imparfait  s'ex- 
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cernunt.  [H]  Mors  Marcelli  cum  alioqiii  miserabilis  fuit 
tum  quod  nec  pro  aetate  —  jam  eiiim  major  sexagintaaiinis 
erat  —  neque  pro  veteris  prudentia  diicis  tain  improvide 
se  coUegamque  et  prope  totarn  rem  publicam  in  praeceps 
dederat. 

[12]  Multos  circa  unam  rem  ambitus  feceriin,  si  quae  de 
Marcelli  morte  variant  auctores  omnia  exequi  velim.  il.3j  Ut 
omittam  alios,  Goelius  triplicem  gestae  rei  memoriam  edit  : 
unam  traditam  fama,  alterain  scriptam  in  laudatione  tili, 
qui  rei  gestae  interfuerit,  tertiam,  quam  ipse  pro  inquisita 
ac  sibi  conperta  adfert.  [\^\  Ceterum  ita  fama  variât,  ut 
tamen  pbirique  loci  speculandi  causa  castris  egressum,  oin- 
nes  insidiis  circumventum  tradanl. 

XXVIII.  [1]  llannibal  magnum  terrorem  iiostibus  morte 
consulis  unius,  vulnere  alterius  injectum  esse  ratus,  ne  cui 
deesset  occasioni,  castra  in  tumulum  in  quo  pngnatum 
erat  extemplo  transfert.  !2J  Il)i  inventum  Marcelli  corpus 
sepelit.  Grispinus,  et  morte  collegae  et  suo  vulnere  lerritus, 
silentio  inse({uentis  noctis  profectus.  (juos  proxumus  nanc- 
tus  est  montes,  in  iis  loco  alto  et  luto  undique  caslra  posuit. 
(3j  Ibi  duo  duces  sagacitt-r  moti  sunt,  aller  ad  inferendain, 
alter  ad  cavendam  iraudem.  [4]  Anulis  Marcelli  simul  cum 
corpore  Hannibal  potitus  erat.  Ejus  sigiii  en-orr  nr  lui  d  >his 
necteretur  a  Poeno  metuens,Crisi>iiiiis  cirr.i  civilaL-s  |>r<»xi- 
mas  miserai   iiunfios,   «  occisuiu    collcgani    «'ss»'  aiiulisque 


Il  Alioqui.  <■  ixnir  djiutrcs  rai- 
sons «  ;  Tito-I.ive  est  le  prciiner  |tr(»- 
sali'ur  qui  se  soit  servi  de  ce  iiini  : 
seuls  les  poêles  Lucrèce  et  Horace 
l'ont  eiupluyc  avant  lui  :  lnw  i/uud, 
«  suiloiit  pour  celte  raison  que...  »; 
vfltrri.s...  duris,  un  j,'tMii'ral  vieilli 
dans,  le  im-tiei'  des  armes. 

[12]  Multos...  ambitus,  beaucoup 
de  détours  i^ijui  m'eloif^neraienl  de 
mon  récit)  ;  ijvaf,  accusatif  adverbial, 
«  les  choses  (relativement  anx(|uelles) 
sur  lesquelles...  »:  raridnl,  ••  iis  sont 
ah  désaccord  >•  :  nlii-rnni,  ••  le  se- 
cond ')  ;  iii  liiHilatinni-  fili,  dans 
réloge  funèbre  de  .Marcelliis  qu'avait 
prononcé  son  fils  ;  intcrjuml,  au  sub- 
jonctif |)arce  que  la  propnsition  rela- 
tive fait  i»arlie  «les  paroles  de  Gélius  ; 
at//'«;r/,  à  liudicatif,  parce  qmi  la  pro- 


position relative  est  une  reniar(jue 
de  riiislorien;  n-terum,  voy.  XXI, 
w,  ()  ;    ita,  Ht..,  «     dans  des'  limites 

telles,  (pie  cependant (U.V,  plen- 

i/w,  i.  1'.  pennulti. 

-XXVlli  11  Occasion!,  ■<  occasion 
favorable  ".  ■■  chance  ". 

\V  Duo  duces,  lianuibat  et  Cris- 
pinus. 

''i'  Anulis,  l'anneau  de  .Marcellus, 
(|ui  jiorlait  son  cachet  ;  le  pluriel  est 
assez  extlMordinaire  ;  i-jns  siijni  er- 
ruri\  littéralement  "  par  suite  d'une 
erreur  causée  par  ci-  si;,'ne  "  ;  nec  - 
sum...  issc,  la  proiiositioii  infinilivo 
est  amenéi'  par  le  style  indirect,  dc- 
pendanl  de  l'idi-o  contenue  dans 
liuittios...  •'  ;  tic...  cri'den'iit  remplace 
nolile  creiieri'  qui  serait  employedans 
le  si  vie  direct. 
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ejus  hostem  potitum  :  ne  qiiibus  litteiis  crederent  nomine 
>farcellicompositis  >•.  5  Pauloanteliic  nunlius  consulisSala- 
piamvenerat,  cuiii  litterae  ab  Hannibale  alhilae  sunt  Maicelli 
nomine  compositae  :  «  se  nocte  qiiae  diem  illum  secutura  es- 
S'ISalapiainvenliiruni;  parati  milites  essent,qui  in  praesidio 
e:*ant,  si  quo  opéra  eorum  opus  esset.»  [6]  SensereSalapitani 
fraudem  et  ab  ira  non  defectionis  modo  sed  eti<un  equitum 
inlerfectonim  rati  occasionem  supplicii  peti,  [7]  remisse 
rétro  nuntio  —  perfuga  autem  Romanus  erat  — ,  lit  sine 
arbilro  milites  quae  vellent  avèrent,  oppidanos  per  muros 
urbisque  opportuna  loea  in  stationibus  disponunt,  [81  custo- 
dias  vi^iliasque  in  eam  noctem  intentius  instruunt,  circa 
portam  qua  venturuin  bostem  rebantur  quod  roboris  in 
praesidio  erat  opponunt.  9  Hannibal  quarla  vigilia  ferme 
ad  urbem  accessit.  Primi  ai^minis  erant  perfugae  Roma- 
norum  et  arma  Roniana  babebant.  li,  ubi  ad  portam  est 
venlum,  Latine  omnes  loquentes  excitant  vigiles,  aperirique 
portam  jiibent  :  «  consulem  adesse  ».  [10]  Vigiles  velul  ad 
vocem  eorum  excitali,  tumulluari,  trepidare,  moliri  portam. 
Calaracta  dejecta  clausa  erat;  eam  partim  vectibus  levant, 
partim  funibus  subducunt  in  tantum  altiludinis,  ubi  subire 


[."■    Paulo  ante,  etc.,   le  messager  ci-dessus,  X^IV,  xi.ix,  2;  etc.;  gunt- 

du  consul  était  à  peine  arrivé  que...;  vellent  a  pour  sujet  Salapilani  sous- 

se.  etc..  Hannil'al  dans  sa  lettre  sup-  entendu. 

j*o>ée  fai.<ait  ainsi  parler  Marcellus:  [s]  Intentius,  s.-e.  qnam  solebnnt  ; 

'  l""f.o  nocle  quae  diem  hune  seque-  in  (■nm  unctvm,  «  pour  cette  nuit-là  ■  ; 

tur  salapiam  venturus   sum  :  parati  (/w»!  ruhoris,  i.  e.    i<l  roboris,  tpwd... 

milites  sinl,  qui  m  jtroesidio  sunt,  si  [0]  Quarta  vigilia,  c  est-à-<iire  un 

qii«»  opéra  eorum   opus  erit  «  ;  notez  peu  avant  1<>  lever  du  jour;  consulem 

les  différences   (juenUaine   le    style  (viesse  remplace  consul ndest  du  style 

indirect  dans  liMUploi  des  pronoms,  direct;  la  pr<)j»osition  dépend  de  »  ils 

des  modes  et  des  temps:  pour  remj.doi  disent  "  implicitement  contenue  dans 

de  l'ablatif  72/0,  cf.  XXVI.  ix,  '.».  jubent. 

[(T  Ab  ira,  vov.XXVI,  1,  A  ;  ilerec-  [lu]  Valut...  excitati,  comme  de> 

/ioiiis.  ins})irée  à  Hannilial  par  leur  gens  qu'on    éveille  en  sursaut  (fei- 

défection  et  par   le  meurtre  de  ses  gnant  détre    réveillés  en    sursautV. 

cavaliers  (cf.  XXVI.    xxxvin,  (i-l'i)  ;  t-muUuari,  eic,  emploi  heureux  de 

«u/y////>zj.  suppléez  ex  Salapitnnis  su-  l'inllnitif  histori(iue  :   remar(iuez    de 

»j'.'//(i/ -•/;*'//,  su]ipléez  ah    Hnnnibalc,  plus  la  vivacité  que  donne  au   récit 

«    qu'Hannibal    cherchait  l'occasion  la  suppression  de  toute  conjonction 

de...  »  coitulative;  calaracta  dejecta,  ablatif 

[7^  Rétro  es' surabondant:  >H?7i7es,  de    moyen,    complément    de   clausa 

les  soldats  romains,  qui  formaient  la  erat;  in  laulum  aliihidinis.  a.n  lieu  de 

garnison    de    Salapia  :    sine   arbilro,  in  tantam  altitudinem  (cf.  XXIILxix, 

■  saiis  témoin  »  explique  par  avance  13;   etc.V,    ubi,   i.   e.  "/  ibi...,  de  là 

la  proposition  oppidanos...  dispû)iunt  ;  le  subjonctif;  recti,  sans  se  courber; 

oijer-'ut,  à  l'imparfait  du  subjonctif,  poss'ut,  même  syniaxe  que  ci-dessus, 

pour  la  même  raison  de  syniaxe  yue  xx,  2;  cf.  XXlIl.vi,  .3;  etc. 
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recti  possent.  [It]  Vixdum  satis  patebat  iter,  cum  perfiigae 
certatim  ruunt  per  portam;  et,  cum  sescenti  ferme  intras- 
sent,  reinisso  fune  quo  suspensa  erat,  cataracta  magno 
sonitu  cecidit.  [12]  Salapitani  alii  perfugas,  neglegenter  ex 
itinere  suspensa  umeris,  ut  inter  pacatos,  gerentes  arma, 
invaduTit,  alii  e  turri  ejus  portae  murisque  saxis,  sudibus, 
pilis  absterrent  hostem.  [13]  Ita  inde  Hannibal  suamet  ipse 
fraude  caplus  abiit,  profectusque  ad  Locrorum  solvendam 
oljsidionem,  quam  L.  Cincius  sunima  vi,  operibus  tormento- 
rumque  omni  génère  ex  Sicilia  advecto  oppugnabat.  [1  i-]  Ma- 
goni  jam  haud  ferme  fidenti  retenturum  defensurumque  se 
urbem  prima  spes  morte  nuntiata  Marcelli  adfulsit.  [15]  Se- 
cutus  inde  nuntius  «  Hannibaiem,  Numidarum  equitatu  prae- 
misso,  ipsum,  quantum  adcelerare  posset,  cum  pe4itum 
agminesequi  ».  [16]  ltaqu<',ubi  primum  Xumidas  edito  espe- 
culis  signo  adventare  sensit,et  ipse,  patefacta  repenle  porta, 
ferox  in  hostes  erumpit.  [17]  Et  primo  magis  quia  inpro- 
viso  id  fecerat  quam  (]uod  par  viribus  esset,  anceps  certa- 
men  erat  ;  deinde,  ut  supervenere  Xumidae,  tantus  pavor 
Uomanis  estinjeclus,  ut  passim  ad  mare  ac  naves  fugerenl, 
rclictis  operibus  uuichinisque  quibus  muros  quatiebant. 
lia  adventu  Hannibalis  soluta  Locnnum  obsidio  est. 

XXIX.  [1]  Crispinus,  postquam  in  Hrultios  profecfiim  Han- 
niltalem  sensit,  exercihim  cui  colb-ga  praefueral  .M.  .\bii- 
cellum  tribunum  mililuoi  Venusiam  abduccre  Jussit  ;  [2]  ipse 
cum  legionibus  suis  Ca|>uam  profcctns,  vix  lecticae  agita- 
tionem  prae  gravilate  viihicrum  paliens.Uomani  lilleras  de 
morte  colb'^jai'  Sf:i-i|>sil  (|iiaiit(K|iit'  ipse  in  dis.iiinin»'  «'ss.'l  : 


I;!]  Ex  itinere,  «  après  [littih-ale-         Ki]  E  speculis,  du  haut  «les. jmslps 

'/  •'  au   sortir    de    ")    la    niarch»?  d  obsi-rvaliou  (|iril  avait    ('lahlis   eu 

(lu  Ils  veuuicnt  de  faire  -.:  ut,  ••  dans  avant  d.'  la   vill.-;  t,uam    (juwl,   etc., 

la    pensf'e    que...  »  ;     inlrr   /ittcatois,  i.  r..  tm,,  quoil...  en.s-i-t,   seil   i/iau  fi-ce- 

6n\^>\{'t'z  fiant  ;  arma  dr.si^Tio    ici   le  ml,    cl'.    Sali.,  Cat.,    l'i    :    .    Kx   alii» 

ca.s|uc  cl  le  ix^uclier;   limi,  la  loiw  n-bus  nia^'i-s,  quam  (|U(h1...  conapcc- 

qui  dcltiii'hiil  la  porte.  luui  foret  ". 

[i:{]    Quam   se    rapporte    à    l'idée       XXIX  [Ij    In    Bruttios,  vov.    ci- 

ûurhrm     coiilenue    dans    Lorromm  ;  dessus,     XXIII,      xr,i,     |;t;    ab'ducere 

«jtffiTwa  i'/,  en  uieltanttous  les  iiio\eus  jussit,     lin      d'uu    vers    lie.xanu''lre, 

■en  jeu,  ni),-ri/jus,  etc.,  ablatif  instru-  vov.  X.XIV.  xvi,  'i. 
«lenlal.  [\»]  Prae,  -  par  suilede  »  ;  i/u<,;to... 

[l'i]  Mag-oni,  on  ne   .sait    |ias   ipiel  ess'-i,   cette    |)ropo»iiiou    dépend    de 

€st   ce    pi'rsounaf,'e;    il    na   ri. mi    .le  l'idée  -   il  annonça  ■.  c<»nteii lans 

conuuun  avec  le  fr.'re   d'Ilanuil);.!  et  .uri/isii. 
<l'Ha.sdrubai. 
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3  «  se  comitiorum  causa  non  posse  Romam  venire,  quia 
nec  viae  laborem  passurus  videretur  et  de  Tarento  sollicitus 
esset,  ne  ex  Bruttiis  Hannibal  eu  converteret  agmen  ;  levâ- 
tes opus  esse  ad  se  niitti,  viros  prudentes,  cum  quibus 
quaevellet  de  re  publica  loqueretur.  »  y  Ilae  litterae  reci- 
tatae  magnum  et  luctum  morte  alterius  consulis  et  metum 
de  altero  fecerunt.  Itaque  etQ.  Fabium  filiuni  ad  exercituni 
Venusiam  miserunt,  et  ad  consulem  très  legati  missi,  Sex. 
Julius  Caesar,L.  Licinius  Pollio,  L.  Cincius  Alinienlus,  cum 
paucis  ante  diebus  ex  Sicilia  redisset.  [5]  Hi  nuntiare  con- 
sul! jussi  ut,  si  ad  comitia  ipse  venire  Romam  non  posset, 
dictatortMii  in  agro  Romano  direret  comitiorum  causa  ;  [6]  «  si 
consul  ïar»'ntum  profectus  esset,  Q.  Claudiuni  praetorem 
placern  in  eam  reuionejii  inde  abducer»*  b'^M<»n»'S  in  qua 
plurimas  sociorum  urbes  tueri  pussel.  -• 

[1  !  Eadem  aestate,  M.  Valerius  cnm  classe  «fntum  iiaviuiu  <x 
Sirilia  in  Africara  tramisil  tt.  ad  Clupe.im  urbeiii  escensione  fa<ti, 
agrum  late,  nullo  ferme  obvio  annato,  vastavit.  Inde  ad  naves 
raplim  praedatores  recepli.  qui  i  repente  fama  accidit  classem 
Punicain  advenlar^.  (8J  Octoginta  erant  et  très  naves.  Cum  liis 
haiid  procul  Clupea  prcspere  pugnat  Romanus.  Decem  et  octo 
navibus  captis.  fn^ratis  aliis.  cnm  magna  terrestri  navalique  praeda 
Lilybaeum  rediit. 

j9j  Eadem  aestate  »t  IMiilippu?  implorantrbus  Achneis  auxilium 
tulit.  quos  et  Maclianidas  tyrannus  Lace<laemoniorniii  finilimo 
belle  urebat.  et  Aetoli,  navibus  per  frelum  quod  Naupaclniii  et 
Patras  interUuit  —  Rhion  incoiae  vocant  —,  exercitu  trajecto, 
depopulati  erant.  l'IOJ  Attalum  quoque  regem  Asiae,  quia  Aetoli 
sumnmm  gentis  suae  inagislralum  ad  eum  proximo  concilio  detii- 
Ifi-iint.  fniii,')  (M-.it  in  Fiir.it).i  m    tiniccf  iiiiiin. 


1^3^  Se,  elc.    piopusitiuu    iuliiulivc  daniver:  converteret  nf/men,  encore 

dépendant  aussi  de  l'idée  impliquée  une  fin  dhexamètie  dactylique. 

dans  scripsit;   videretur    s-e.    sibii,  [•.)"  Q.  Claudium,  voy.  xxii,  •-'-:i. 

subjonctif     du     slyle    indirect:    de  [7]  Valerius,  cf.  vu."  16:    tramisit, 

Tarento     la    garnison     de    Tarente  i.  e.  transmisit,  voy.  XXI L  xxxi,  1. 

avait  été  réduite    cf.  xxii,  ?;    xxvi,  x]  Romanus,  siripfulier  collectif. 

4.:    e.r   Bruttiis,  cf.    XXIII.    XXXMI,  XXIX,    H-XXXIII,  ô.    Affaires   de 

10:    cum  qmbtis,  \(j\ .    XXV,  XLVi,(S:  Ordre. 

le  sulijonctif  lo/fuer'etur,  parce  que  la  U  Eadem  aestate,  d'après  Polybe, 

proj)osilion  relative  marque  la  con-  ce?  faits  se  seraient  passés  en   "M'J  : 

séquence-  c'est  lui  qui  a  raison,  car  les    jeux 

^4"  CujQi,   «  étant  donné  que...  ",  Néniéens  dont  il  va  èlre  parlé  (xxx, 

«  vu  que...  "  :  L.  Cincius  Aiimentus.  17:    eurent  lieu  en  "209:   Acliaeis,  la 

dont  les  pouvoirs  n'avaient   pas    éié  ligne  Achéenne. 

renouvelés,  avait    quitté   la   Sicile,  [Kl]  Maglstratum,  le  titre  de  stra- 

pour  rentrer  à  Konie,    où  il  venait  lège  'Cf.  ci-apres  xxx,  [). 
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XXX.  [1]  Ob  haec  Philippe  in  Gi-aeciam  descendenti  ad  Lainiam 
urbeui  Aetoli  duce  Pyrrhia,  qui  praetor  in  eum  annum  cum 
absente  Attalo  creatus  erat,  occurreriint.  [2]  Habebant  et  ab- 
Attalo  auxilia  secuni  et  mille  ferme  ex  Romana  classe  a  P.  Siil- 
picio  misses.  Adversus  hune  ducem  atque  bas  copias  Philippus 
ÎdIs  prospero  eventu  pugnavit  :  mille  admodnm  hostium  ulraque 
pugna  occidit.  [3]  Inde  cum  Aetoli  metu  compnlsi  Laniiae  ui-bis 
moenil3us  tenerent  sese,  Philippus  ad  Phalara  exercitum  reduxit. 
In  Maliaco  sinu  is  locus  est,  quondam  fréquenter  habitatiis  prop- 
ter  egregium  portum  tutasque  circa  stationes  et  aliam  opportu- 
nitatem  maritumam  terrestremque.  [4J  Eo  legati  ab  rege  Aegypti 
Ptolomaeo  Rhodiisque  et  Atheniensibu;  et  Chiis  venerunt  ad  diri- 
mendum  inter  Philippum  atque  Aetolos  belluni.  Adhibitus  ab 
Aetolis  et  ex  finitimis  pacificator  Amynander,  rex  .\thamanum. 
[5]  Omnium  auteui  non  tanta  pro  Aetolis  cura  erat,  ferociori 
quam  proingcniis  Graeconim  gente,  quam  ne  Philippus  regnumque 
ejus,  grave  libertati  futurum,  rébus  Graeriae  immiscorelur.  [6]  De 
pace  dilata  consultatio  est  in  concilium  Achaeorum,  conciliO(|ue 
ei  et  locus  et  dies  certa  indicta  :  intérim  triginta  dierum  indutiae 
impetratae.  \']  Profectus  inde  rex  per  Tbessaliam  Boeutianupie 
Chalcidem  Eubaeae  venil,  ut  Atlalum,quem  classe  Kuboeam  jieli- 
turum  audierat,  portibus  et  litorum  adpulsu  arceret.  [SJ  Inde, 
praesidio  relicto  adversus  Attalum.  si  forte  intérim  trajecisset, 
profectus  ipse  cum  paucis  equitum  levisque  armaturae  Argos 
venit.  [!)]  Ibi  curatione  Heraeonim  .Nemeorumqne  suUVagiis  |io- 
puli  ad  eum  delata.  qiiiase  Macedonum  reges  ex  ea  civitate  oi'iun- 
dos  ferunt,  Ileraeis  peractis,  ab  ipso  ludi<'ro  extemplo  Aegium 
profectus  est  ad  indictuui  multoante  socioi'um  concilium. 


XXX  [T  Praetor,  stratL'{,'e. 

[2]  Mille,  «  un  millier  -  •.  dp  là  le 
génitif  liustiinti  ;  adiéiodiaii,  "  pour  li' 
moins  ». 

[V  Circa,  i.  e.  i/uu'-  circa  crant; 
l'adverljc  joue  ici  le  rôle  (pie  pour- 
rait remplir  un  adjectif,  cf.  XXI, 
vil,  .-.  ;  XXlII.XVl,  8;  etc. 

l''i  Pacificator,  i.  e.  (/ni  parem 
recuiiri/uin'/,  mt'me  emploi  dun  subs- 
tantif eu  -tor  que  ci-des.sus,  X.\F, 
XI,  7  ;    ('le. 

[.V(  Ferociori,  l'ablatif  du  compa- 
ralif  est  (Ml  -e,  à  la  bonne  <;'po(iue: 
yrate...  futnnun,  cette  op|iosition 
équivaut  à  qnud  i/ruve...  futiirum 
esse  t. 

[6]  In,  etc.,  pour  le  moment  oi'i  se 
réunii-nit  le  conseil;  lom.s,  It-ndioit; 
dies,  l;i  date;  ix'lir.a,  en  accord  avec 
le  dernier  des  sujets  expi  iimis. 


7  Euboeae,  littéralement  «  ap- 
partenant ;ï  l'ile  dEubée  »,  cf. 
XX Vin,  VI,  7  :  VII,  .{  :  (>tc.  :  litn- 
rniii  ii'limhu,  litliTaiemenl  «  du  fait 
d  aborder  ..,  exemple  remar<|uable  de 
remploi  d'un  terme  abstrait. 

[S  SI,  "  pour  le  cas  ou...  »  :  diui- 
Itiiii,  emploi  raie  du  t,'t'nitif  |iariitif, 
au  lieu  d'et/uiti/jux,  avec  /miicin; 
Icris  (tniiatwai\  vov.  XXIII,  xvi, 
S;   etc. 

'I  Heraeorum,  jeux  en  l'honneur 
de  .luiioii  "11'^'/.).  prolectrice  d'Argos 
(cf.  Vu'^.. . !'•//.,  I,  J'»  :  Ai ///»•()/•}///;,  les 
jeux  nti'meens.  eu  riioniiiMii'  d  Her- 
cule,vaimiueur  du  lion  de  Ni'Uiée;  on 
les  celt'brail  aile,  nativcment  la 
deuxi('me  et  la  (|ualii(''me  année  de 
clia(|ue  (dympiade  ;  (it>  i/>sn  Inilirro, 
immédiatement  apivs  la  cebdiration 
des  jeux  ;  iiulirfuut,  cf   cidessus,  §  G 
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[10]  Ibi  de  Aetolico  finiendo  hello  actum,  ne  causa  aut  Romanis 
.aut  Altalo  intrandi  Graeciam  esset.  [H]  Sed  ea  omnia,  vixdura 
indutiarum  leinpore  circumacto.  Aetoli  tiirbavere,  post(inam  et 
Atlalum  Aeginam  venisse  et  Romanani  classem  stare  ad  Naupac- 
tuin  audivere.  [12]  Vocati  enim  in  concilium  Achaeorum,  in  qiio 
et  eae  legationes  erant  quae  ad  Phalara  egerant  de  pare,  primum 
■qnesti  sunt  quaedam  parva  contra  fideni  conventionis  tempore 
indutiarum  facta  :  [13]  postiemo  negar.nt  dirimi  bellum  posse, 
.nisi  Messeniis  Achiei  Pyluni  redderent.  Romanis  restilueretur 
Atintania.  Scerdilaedo  et  Pleurato  Ardiae.  [14]  Enimvero  indi- 
gnum  ratus  Philippus  victos  victori  sibi  ultro  condiciones  ferre, 
ne  antea  quidem  se  aut  de  pai^e  au  disse  aut  indutias  pepigisse 
-dixit  spem  ullam  babentem  qiiieluros  Aetolos,  sed  ut  omnes 
tsocios  testes  haberet  se  pacis,illos  belli  causam  quaesisse.  [lo]  Ita 
infecta  pace  concilium  dimisit,  quatluor  miiibus  arinatoriim  relic- 
tis  ad  praesidium  Acbaeorumet  quinque  longis  navibus  arceptis, 
•(16]  quas  si  adjecisset  missaenuper  ad  se  classi  Garlliaginicnsiiim 
^t  ex  Bilhyniaab  rege  Priisia  venieiitiltus  navibus.  statuerai  navali 
proelio  lacessere  Romanos.  jara  diu  in  regione  ea  potentes  maris, 
fil]  Ipse  ab  eo  concilie  Argos  regressus  :  jam  enim  Xemeorum 
4idpetebat  tempus,  quae  celebrari  volebat  praesentia  sua. 

\XXI  [1]  Occupato  rege  apparatu  ludorum  et  per  dies  fc^tos 
lirentiu?  quam  inter  belli  tempora  rémittente  animiim,  P.  Sulpi- 
cius  ab  Naupacto  iirofectus  cl  ssem  appulit  inter  Sicyonem  et 
Corinlhum,  agrumque  nobilissimae  fertililatis  etluse  vastavit. 
[il  Fama  ejus  rei  Philippum  ab  ludis  excivit  ;  rapt  inique  ciim 
-equitatu  profectus.  jiissis  subserpii  peditibus,  palatos  passim  per 
.agros  gravesque  prar-da,  ut  qui  nibil  taie  metiierent,  adortus 
Romanos  compulil  ad  naves.  [3]  Classis   Romana    haudquaquam 


ir       Ae^inam,     voy.      ci-ai»n>s,  dimisit... accepds, etc.;  jam  diû,  depuis 

XXXIII,  .1.                          *  lan   211    avaTit   Jésus-Christ;    in  ea 

[li    Enimvero, voy. XXVI, XXXVIII.  renione,  h:  gulfo  de  Corinthe. 

^■^ nltro.  ils  se  periùetlaient  d'exito-  [17]  Nemèorum,     elc.    ceux    qui 

-ser  leurs,  conditions,  sans    attendre  furent  célébrés  la  qualrièmf    année 

-qu'il    leur  eut  prupo-é  les  sienneà;  de  la  cenJ  quaranle-deuxiénie  olyrn- 

T»f...  '/m'c/e/».  etc.,   la  ne^ration  conte-  ])iade  (cf.  §9);   celebrari,  il   voulait 

nue  dans  cette  expression  poile  .<ur  que  sa  ]»réstMice  y  attirât  une  nom- 

£pem  ullam  hahentem.  qui  a  la  valeur  hreuse  affliii-nce.' 

dune   propiisilion  causale  :   <■  Se...,  XXXI  [I    Ab  Naupacto.  «  du  port 

-quôd  uilani  spem  haberet  «  ;  audisse,  de  Naupncle  ". 

il  avait  écouté  favorablement.  [_''  Palatos,    au  lieu    de  falantes 

1.5     Dimlslt, .  en    sa    q.ialité    de  peu  usité. 

]ir 'sident:  7?m//«o;',  etc.,  cf.  !:  8.  8    Philippe,    "    i)Our    Philippe  » 

iH"  Quas  si,  i.  e.  eas   enim   si...,  (datif  d'aviintage)  ;   ijuofjup,   en   plus 

cf^  XXV.  VI.  .'i  :  "  Quein  si...  )' :  »w/)rr,  des     avantages    iiiatériels    que     lui' 

-cf.  XV.  7;  Prusia,  beau-frère  et  allié  valait     cette    victoire;   celebritntem^ 

<le  Philippe:  sialueral,  au  plus-que-  cf.  xxx,  17  :  ••  Celebraie  >- :   quantae-^ 

parfait,  parce  que  raclion   signitiée  cumqne.  etc.,    liUéiMleiueiit       ■    vic- 

<e*t  antérieure  a   celle  que  uiarque  loiie  qui,  quelle  qu'en  fut  au  juste 
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laela  praeda  Naupactum  redit.  Philippe  ludorum  quoqiie  qui 
reliqui  erant  celebritatem  quantaecuinque,  de  Romanis  tauien, 
victoriae  partae  fama  auxerat,  [4]  laetitiaque  ingenti  celebrali 
festi  dies,  eo  magis  etiam  qiiod,  populariter  dempto  capitis  insi- 
gni  purpuraque  atque  alio  regio  habitii.  aeqiiaverat  ceteris  se  in 
speciem,  qiio  nii^il  gratius  est  civil atibus  liberis;  [oj  praebuis- 
setque  haiid  dubiam  eo  facto  spem  libertatis,  nisi  omnia  intole- 
rauda  libidine  foeda  ac  deformia  efîecisset  V'agabatiir  enim  cum 
uno  aiit  altero  comité  per  maritas  domos  dies  noctesque,  [6]  et 
suinmittendo  se  in  privatum  fastigium,  .qiio  minus  conspectus, 
eu  solutior  erat,  et  libertatem,  cum  aliis  vanam  ostendisset, 
totamin  suam  licentiam  verterat.  [71  N'eque  enim  omnia  emebat 
aut  eblandiebatur,  sed  vim  etiam  llagitiis  adhibebat,  periculo- 
sumque  et  viris  et  parentibus  erat  moram  incouimoda  severitate 
libidiui  regiae  fecisse.  [8]  Uni  etiam  principi  Achaeorum  Arato 
adeinpta  uxor  noiiiine  P(jly<-ratia  ac  s\^  regiarum  nuptiarnm  in 
Macedoniam  asportata  fuorat. 

[91  Perliaec  tlagitia  sollemni  Nenieortim  peracto  paucisque  addi- 
tis  diebus,  Dymas  est  profectus  ad  prjiesidium  Aetolornm,  quod 
ab  Eleis  accitum  acceptuniqiie  in  urbem  erat,  eiciendum.  [10] 
Cycliadas  —  pênes  eum  siimma  imperii  erat  —  Acliaoique  ad 
Dynias  régi  occurrere,  et  Elcorum  accensi  odio,  qnod  a  ceteris 
A  liaeis  dissentirent,  et  infensi  Aetolis,  quos  Homanuni  quoque 
adversus  se  movisse  bellum  credebant.  [11]  Profecli  ab  Dymis 
conjuncto  exercitu  transeunt  Larisnm  amnem,  qui  Kleum  agrum 
a  Dyinaeo  dirimit. 

XXXIl.  [1]  Primum  dicin  (|ii(>  fines  li<istiuin  ingrcssi  sunl  popu- 
Lindo  absuinpserunt.  Posleru  die  acie  instructa  ad  urbem  accesse- 
runt,  praemissis  equitibus,  qui  obequitando  portis  promptum  ad 
excursionus  genus  lacesserent  Aetolornm.  [i\  Ignorabant  Sulpi- 
«inm  cum  (luiudecim  navibus  ah  Naupacto  Cyllenen  trajocisse  et, 
expositis  in  lerram    (pj.ittuor    milibus  armalonim,  silcntio  noctis. 


rinii»nriance,      avail    <'tt'   «lu    iiioin?  r.iniun  iai>ptMle    //(    s/,ericm   du  §  4  ; 

rerniMji'ii^.'  sur  les  Komaiiis  ...  vcrttrat,  cf.  n,  :{,  :i    :    «    l.ibertateni 

['•]  Populariter,  ccmiiiiip  s'il  avait  aiiornin    iii     suaiii     vertissr     siM'vi- 

éle  un  lioiuiin!  liu  jxMipl»'  ipnjmhiri.s);  inli'iu   ■.                           ' 

in  sprrii'm,    -  pour   faire  illusion»;  [s]  Fuerat,  voy.    xxvii,   10;    cette 

ce  n't'tait  (juune  ap|)areMce,  Cfiiunie  |iropositi.pii    iiuliquc  (pic   l'acte    re- 

rindi(ine,  an  .:5.">  :  ■•  Nisi...  eft'ecisset  .-.  proche  ici  ;i  lMiili|ipr  ftait  antérieur 

[.S]   Maritas,    cxinession    poiHiiiue  à  ceux  ijui  vienneiil  d'èlic  rappelc.s. 

{Ho!.).  'KT  Pênes,  l'Ic,  en  sa  qualité  de 

[•rSummitten(io,t'tc.,cf..\XXVIII,  slratéfjp  dos  .Achécns. 

ni.v'  :  .•  Siiiiuiiitteic.se  in  liuniilila-  XXXIUi;  Portis,    inèinc  syntaxe 

teni  cansani  diccnlium  »  ;  fnstiijiinn,  qnc  XX  III,  i,  ti. 

"  ranf,' ..;  ce  mol,  qui  s'emploie  oriii-  l-';  Ab   Naupacto,    vnv.    xxxi,  I: 

nairement    en     parlant    d'un    ranj;  t/uniiuor  iiiitilni.<t,  vnv,  xxx.  J. 
«levé,  est  ici  détourné  de  son  sens; 
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ne  conspici  agmen  posset.  intrasse  Elim.  [3J  Itaque  inprovisa  res 
ingentem  iujecit  terrorem.  postquaminter  Aetolos  Eleosque  Roma- 
na  signa  atque  arma  cognovere.  [4]  Et  primo  recipere  suos  volue- 
rat  rex  :  dein,  contracte  jaui  inter  Aetolos  et  Tralles  —  lUyriorum 
i'J  estgenus  —  certamine,  cumurgeri  videretsuos,  et  ipse  rex  cuiii 
equitatu  in  cohortem  Romanam  incurrit.  [oj  Ibi  equus  pilo  tra- 
jectus  cum  prolapsum  super  caput  regem  etîudisset.  atrox  pugna 
utrimque  accensa  est.  et  ab  Romanis  impetu  in  regem  facto  et 
protegentibus  regiis.  [6J  Insignis  et  ipsius  pugna  fuit,  cum  pedes 
inter  équités  coactus  esset  proelium  inire.  Dein,  cum  jani  impar 
certamen  esset,  cadeientque  circa  eum  mulli  et  vulnerarentur, 
raptus  ab  suis  atque  alteri  equo  injectus  fugit.  -"J  Eo  die  castra 
quinque  milia  passuum  ab  urbe  Eieorum  posuit.  Poistero  die 
omnes  copias  ad  propinquum  Eie(»rum  castellum  —  Pyrgum  vo- 
cant  —  eduxit.  quo  agrestium  inultitudinein  cum  pecoribus  metu 
populationum  c<tmpulsain  audierat.  [S]  Eain  inconditam  iner- 
memque  multitudinem  primo  statim  terrore  adveniens  cepit;  c«»in- 
pensaveratque  ea  praeda  quod  ignominiae  ad  Elim  acceptum  lue  rat. 
[9,  Dividenti  praedam  captivosque  —  fuere  autem  quattuor  milia 
hominum,  pecoris  omnis  generis  ad  viginti  milia  —  nunlius 
ex  Macedonia  venit  «  Eropum  «luendam,  corruplo  arcis  praesi- 
diique  praefecto.  Lychnidum  cepi>>e  :  tenere  et  Dassarelioium 
quosdam  vicos  et  Dardanos  ctiam  concire.  »  [lOj  Ornisso  igitur 
Achaico  atque  Aetolico  bello,  relictis  tamen  duobus  milibus  et 
quingentis  onmis  generis  armatorum  cum  Menippo  et  Polypiinnla 
duribus  ad  praesidium  sociorum.  111  profectus  ab  Dymis  per 
Achaiam  Boeotiamque  et  Euboeam  decimis  castris  Demetriadem 
in  Tliessaliam  pervenit. 

XXXIII.  flj  Ibi  alii  mrij..rem  adferentes  tumultum  nunlii  occiir- 
runt  :  «  Dardanos  in  Macedoniam  etfusos  Orestidem  jam  tenere  ac 
descendisse  in  Argestaeum  campum,  famamque  inter  barbaros 
celebrem  esse  Philippum  occisum.  »  [2]  Expeditione  ea,  qua  cum 

[?,'  Et  ipse,  «  lui  aussi  »  (comme  IC:  compenmverat,  le  plus-que-par- 
-♦■-  soldats  ,  cf.  XXII,  V,  7;  XXIV,  fait  sert  à  indiquer  la  rapidité  ex- 
vu. -2:610.  trèiiie     avec     la<iuellf?    raction   fut 

4^  Super  caput,  ••  par  dessus  sa  accoiuitlie:     acaptum    fuerat,    voy. 

t- 1.- »    la.  tête  du   cheval  ,  cf.  XXII.  xxvn.  10:  xxxi.  8:  etc. 

:;i.  \\:  regiis,  la  garde  royale.  y  Praedam,     le    bulin    matériel 

'_.'»]  Et  ipsius,  de  Philippe  person-  est  ici  distingué  des   prisonniers  de 

uelleinent:  ra/../'/*.  '  entraîné     : ''7MO,  guerre  (cf.    ci-après,    xlix,   6);   fd 

même  syntaxe  que  XXV.  xxxix,  :i.  viQïnii  milia,  »  environ   vingt   mille 

[•r  Qùin que  milia,  etc.  accusatif  têtes  -. 

•i-   la  distance.  [W    Decimis    castris,      «    à   son 

','_  Pyrgrum   est  un    nom   propre,  dixième    campement  »     (après    dix 

cf.  '  Hérodote,    iv.   148:  et    non  pas  jours  d<'  marche  . 

la  transcription  latine  du  grec  -Jsroç.  XXXIII  X  Celebrem,  -  répandu  », 

"  tour  "•.  quo,  adverbe,  au  lieu  de  in  «  général  <•:  ocrimoii,  svijtpléez  '••:.ïe. 

V"  "^.  '2'  Ad  Sicyonem,  cf.  xxxi,  2  ;  />u- 

>•     Inconditam.  cf.    XXI,   lvii ,  pnrtr/7,  etc.,  au  lieu  de  ces  parfaits. 
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populatoribus  agri  ad  Sicyonem  pugnavit,  in  arborem  inlatus 
impetu  equi  ad  eminentem  ramum  coi  nu  alterum  galeae  praefre- 
git  ;  [3]  id  inventuni  ab  Aetolo  quodam  perlatumque  in  Aetoliam 
ad  Scerdilaeduni,  cui  notuin  erat  insigne  galeae,  faniam  interfecti 
régis  \ailgavit.  [4]  Post  profeclioneni  ex  Achaia  régis  Sulpicius 
Aeginani  classe  profectus  cum  Attalo  sese  conjunxit.  [oj  Achaei 
cuni  Aetolis  Eleisqne  haud  procul  Messene  prosperaui  pugnam 
fecenint.  Atlalus  rex  et  P.  Sulpicius  Aeginae  hibernarunt. 

[f.J  Exitu  hujus  anni  T.  Quinclius  consul,  dictatore  coniitioruin 
ludoruuique  faciendorutn  causa  diclo  ï.  Manlio  Torquato,  ex  vul- 
nere  nioritur  ;  alii  Tarenti,  alii  in  Canipania  mortuuni  tradunt. 
[1]  lia,  id  quod  nullo  ante  bello  acciderat,  duo  consules  sine  ineino- 
rando  proelio  interfecti  velul  orbam  rem  publicani  reliquerant. 
Dictator  iVlanlius  magistrum  equitum  C.  Serviliuni  —  tum  aedilis 
curuliserat  —  dixit.  [.s]  Senutus,  quo  die  primuni  est  habitus,  ludos 
magnos  facere  dictatoi-em  jussit,  quus  M.  Aeinilius  praet(»r  urba- 
nus  C.  Flaminio,  Cn.  Servilio  consulibus,  fecerat  et  in  quinquen- 
niuin  voverat.  Tuni  dictator  et  lecit  ludos  et  in  insequens  lusliuni 
vovit.  [9]  Ceteruni,  cum  duo  consulares  exercitus  tam  prope 
liostem  sine  ducibus  essenl,  omnibus  aliis  omissis  una  prae(-ipua 
cura  patres  populumcfue  iucessit  consules  primo  quoque  teuipore 
creandi,  et  ut  eos  crearent  polissimum,  quorum  virtus  satis  tuta  a 
fraude  Punica  esset:  [lOJ  v  cum  loto  e/>bello  damnosapraep: opéra 
ac  fervida  ingénia  inq)eratorum  fuissent,  tum  eo  ipso  anno  cou- 
suies  nimia  cupiditate  consereudi  cum  lioste  mamnn  in  nec(q>ina- 
tam  fraudeui  lapsos  esse.  [11 J  Ceterum  deos  iuimortales,  miscritos 
nominis  Itomani,  pepercisse  innoxiis  exercitibus,  tcmeritatem 
cousuhim  ipsoruui  capitibus  daumasse.  » 

XXXIV.  [IJ  Cum  cir<'umsi)icprcnt  patres  quosuam  cousules 
facerent,  longe  ante  alios  euiinebal  C.  Claudius  Nero;  ei  ctdlcga 
quaerebatur.  |2J  Et  virum  fpiid(;m  euui  egregium  ducebant,  sed 
pronq)liorem  acrioremiiuc.  (]uam  tempora    lielii   poslidarcul   aut 


on  altendrail  des  plus-que-parfaits;  lio,    même  conslnu'liuii   que  ci-des- 

car  il  sagil  ici    de    rapjx'ler  les  cir-  sus,  xxm,  r>. 

conslanres  qui  avaient  donné   nais-  il]  Et  ut  dt-peml  de  cum  iitces.iit; 

sance  au   jiniit  de   la  mort    de    Phi-  rcniarcpn'/.   le   manque    de    synicliie 

lippe;  cortiu,  un  ornement  en  forme  voulu  enlie  cura   consules...    ciriiii<H 

de  coine.  et   rma    ut    i-ox    ci-fiin-nt  ;    i-s.sct,    an 

l:i  Haudprocul.etc.  Vdv.  XXI,v,S.  subjonctif,  parce  (jne  c'est  la  pensée 

XXMIl,    t)-XXXV.      hlrrtions    à  du  Sénat  et  du  |>euple. 

Rome;  i\] .  Liviu.s  cl  C.    Claitilius   suuf  [11;  Ceterum,  voy.  XXI,  u,  <);<•(//>/- 

tiésifiités  fiiHir  li>  con.sulat.  lifju.s,  ■<  en  la   leur   faisant  payer  de 

[Si  Ludos  magnos,  tics  jeux    ex-  leiu-lète  (de   leur  vie     •,  expression 

traoïdinaiies,      comme      ceux     ipii  faite  sur  le  modèle  de  ilunnuirr  ,ili- 

avaicni    été    voues    par     le    |»rétenr  i/rifiii  vapite. 

M.Aemilins  en   lan -.'17    (cf.    \XI1,  X  N  X I  v  [  J^  Postularent,   au   suli- 

IX.  il);  x,7i;  C.  /■'tdiiiiniu,  Cn.Sirri-  jimctif  ;  c'est  la  peiiséedes  senalenrs. 


LIVI 
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"hostis  Ilannibal;  [3]  temperanrluni  acre  inirenium  ejiis  moi1<^rato 
et  pradenti  viro  adjiincto  collega  censebant.  M.  Livius  erat.  iiiul- 
tis  ante  annis  ex  o(»iisulatii  populi  jndirir»  dainnatus,[i]quaiij  i;Lrn<»- 
ininiain  adeo  aegi-e  tulerat.  ut  rus  migraret  et  per  multos  .'iniios 
et  urbe  et  omni  coeln  caruerit  honiinuni.  [ri]  Octavo  ferme  post 
<iainmtinnen»  anno  M.  Claudius  Marcellus  et  M.  Valerius  Lat'vinns 
consulat  rt'dduxerant  eum  in  urbeui  :  sed  erat  veste  obsoleta  capil- 
loqu:*  et  barba  proinissa.  prae  se  ferens  in  vultu  hfibiluqne  insi- 
gneni  niein  »riani  ignoniiniae  acceptae.  [6]  L.  Veturius  et  P.  Lici- 
•ziiiis  censores  eum  tonderi  et  squalorem  deptmere  et  in  senatum 
venire  fjngique  aiiis  publicis  muneribus  coegenmt.  [7]  Sed  tum 
qaoqu','  aut  verbo  ati.sentiebatur  aut  pedibus  in  sententiam  ibat, 
^ionec  cognati  hominis  eum  rausa  M.  Livij  Macati.  eum  fama  ejus 
-ag-retur,  stantem  coegit  in  senatu  sentent ian»  direre.  [8]  Tune 
«X  tantn  intervalli»  auditu?  convertit  ora  hominum  in  se,  cau- 
samqne  sermonibus  pracl)uit  <<■  indigno  injuriam  a  populo  factam, 
magnoque  id  damne  fuisse,  quod  tam  gravi  bello  nec  opéra  nec 
^onsilio  taiis  viri  usa  res  [lublica  esset.  [9J  .C.  Nerojii  neque 
<).  Fabium  neque  M.  Valf  riiim  Laevinum  dari  collegam  posse,qiiia 
•d  los  patricios  creari  non  liceret  :  flOJ  eandem  causain  in  T.  ISIan- 
lio  esse,  praeterquam  quod  recusasset  delatum  consulatuin  recii- 
rsaturusque  esset  :  egregium  par  cnnsulvmi  fore,  si  M.  Livium 
C.  Claudio  collegam  adjunxissent  ».  [llj  Xec  popuhis  mentionem 
^jus  rei  ortam  a  patribus  est  aspernatus.  [12]  Uniis  eam  i-em  in 
^ivitate  is  cui  deferebatur  lionos  abnuebat,  levitatem  civitatis 
p.-.iK  ii,<  :  «  s;,,ifli,i.'iii   ri^i  imii    nii-^fiitm     cniididnin  togam  invito 


[y  Eï,  ••  au  sortir  de...  ■■;  il  avuil 
^\é  cou  lamn*'  en  '218  (cf  XXII. xxxv, 
ÎJi  pour  n'avoir  pas  fail  un  partage 
.éguitaltli'  «iu  butin. 

'V  Caruerit,  après  mùfroret,  tra- 
hit le  ?oiici  qnavait  énd'^inmcnt 
'Tile-Live  de  varier  son  style  en 
répudiant  une  symétrie  trop  exacte: 
^our  l'emploi  du  pa:fait.  moins  cor- 
rect que  runparfait  voy.  XXV,  ii. 
7  ;  elc- 

.'•  Obsoleta.  râpé  :  fmrba,  les  Ro- 
4Tioins  .Tvaient  les  cheveux  courts  et 
la  barbe  rnsee  ;  ils  ne  la  laissaient 
pousser  qu'en  signe  de  deuil. 

fi  Tonderi;  se  faire  coujter  les 
cheveux  et  raser  la  barbe;  aqualo- 
rem,  i.   e.  sgualidnm  vestnn. 

[1]  Verbo,  -  dun  mot  »  (sans  dé- 
velopper ses  raisons i;  pedibux,  en 
-.allant  se  placer  k  coté  de  celui  dont 
il  approuvait  lavis  (cf.  XXII,  lvi,  t  i: 
M.  Livi  Macati,  on  supi>ose  qu'il 
«agit  de  ce  Livius  qui  avait  défendu 


laciopoie  de  Tarente  (cf.  xxv,  3-5); 
stanl-m,  «  debout  "  (en  prenant  l'al- 
titude des  sénateurs  qui  dévelop- 
paient leiii-  avis  . 

l8]  Hominum,  i.  e.  senatorum^ 
pracbuil,  cf.  XXVl,xxix,  2;  indifino, 
«  qui  n'avait  pas  mérité  un  pareil 
liaiteiiient  »  ;  opéra,  ■•  les  services  ». 
'•>;  Collegam,  au  singulier,  i)arce 
que  le  consul  ne  peut  avoir  tjuun 
collègue;  duos  jiatrirvjx,  vov.  XXIIl, 

XXXI.  \•.^. 

l»'  Recusasset,  voy.  XXVI,  xxu, 
3  suiv. 

;1 1]  Mentionem,  les  sénaleur.s 
s'étaient  arrangés  pc»ur  faire  con- 
naître raitidemont  leur  avis  et  pour 
y  ga^nt'i  le  jteuple. 

12]  Sordidati,  les  accusés  se 
présentaient  velus  de  deuil  devant 
leurs  juges  ;  candidat,  la  loge 
blanche  des  candidats;  eodem,  i.  e. 
in  euiédem,  vov.  xu,  '.•. 
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ofiFerre  :  eodem  honores  poenasqiie  congeri.  [13J  Si  virum  bonum 
ducerent,  quid  ita  pro  malo  ac  noxio  damnassent?  si  noxiuui  coia- 
pei'issent,  quid  ita,  maie  credito  priore  consulatu,  allerum  crede- 
rent  ?  »  [14]  Hacc  taliaque  arguentem  et  querentem  castigabant 
patres?  et  «  M.  Furium  »  memorantes  «  revocatum  de  exilio  pa- 
triam  pulsam  sedesua  restituisse  ;  ut  parentium  saevitiam,  sic 
patriae  patiendo  ac  ferendo  leniendam  esse  ».  [15]  Aduisi  omues 
cum  C.  Claudio  M.  Livium  consulem  fecerunt. 

XXXV.  [1]  Post  diem  terlium  ejus  diei  praetornm  coniilia  ha- 
bita. Praetores  creati  L.  Porcins  Licinus,  C.  Mamilius,  C.  et  A.  Ho- 
stilii  Catones.Comitiispurfectis  ludisque  faclis,diclator  et  magister 
equiium  magistratu  abierunt.  [2]  C.  Terentius  Varro  in  Etruriam 
pro  praetore  missus,  ut  ex  ea  provincia  C.  Hostilius  Tarenlum 
ad  eum  exercitum  iret  quem  T.  Quinctius  consul  habue- 
rat  ;  [3]  «  et  L.  Manlius  trans  mare  legatus  iret  viserelque  (]uae 
res  ibi  gereronlur  ;  siniul,  quod  Olympia»'  ludii  lum  ea  aeslate  fiilu- 
rum  erat,  quod  maxinu»  coetu  Graeciae  celebrarelur,  ut,  si  luto 
per  hostem  posset,  ndiret  id  conciliuni,  [\]  ut,  qui  Siculi  bello  ibi 
profiigi  aut  Tarentini  cives,  relegati  ab  Ilannibaie  cssenl,  donif>s 
redirent  scirent(iue  sua  omnia  iis  (piae  ante  bdhim  habuissent 
reddcre  popuhini  [{(jmnnum  ». 

|oJ  Quia  periculosissinms  amms  inmineic  videbatur  nequc  con- 
suh's  in  re  publicaerant,  in  consulos  désignâtes  onmes  versi  (jujui 
primum  ef»s  sortiri  provincias  et  praesciscere  qiiani  quisque 
e<irum  provinciam,  quem  h(»stem  haberet  v«jlehaiit.  [6]  De  recrn- 
ciiialione  etiam  giatiae  eorum  in  Mnatnaclum  est,  principio  la<  h> 
a  Q.  Faltio   Maximn,  m  lnimi<'ili.if>  .iiilrm  niil)ili'<  Infor  <■(.>«  it.m.i. 


(laiti- 


\\'.V  Ita,  nu  lion  di.-  tl<i  ui  fi 
«  coiiiiiii'  ils  l'avaient  fait  ■ 
«  en  le  Iraitanl  comme...  •• 
nnfisciii  remniace  la  2°  personne  du 
pUiiiel  (le  l'indicalif  parlait  </"«(- 
na.slis  du  style  direct:  ita.  ■■  dans 
ces  conditions  ..;  Hia/c,  ■•  mal  à  pro- 
pos ",  '■  à  Inrl  •>. 

[14]  Parentium,  au  lien  de  jiaren- 
lum,\i)\.  XXVI,  XXII,  If»;  etc.;  pn- 
iriae  dépend  de  siu-ritiam. 

XXXV  [1]  Ejus  diei,  construction 
due  à  raiial()j,'ie  de  {loulridit'  ejus 
ilii'i;  /m fis,  cf.   xxxui,  S. 

[-2    Tarentum,  voy.  xxix,  (>. 

:V  Iret  <■!  rinrrct  iiependeut  de  la 
luoposilion  sous-enteudue  :  ■•  le 
ïSén:it  dtk;i(la  (jne...  »  ;  i/uoil...  fu'u- 
•nrm  cnif,  celle  prnpositiuii  causale 
(tant  a  l'indicatif  (et  non  au  suli- 
jonctif  lin  slyle  indireri)  doit  être 
considén'o    comme     une    remar(|ue 


iiifideiilf  d-'  riiisloi'ie 


■/>' 


l.n,,;'lur,  propo^ilimi   |r|ati\c  rai>aul 

partie  du  st-natus-consulte  rapporté 
en  st>le  indirect;  ut...  adint  se 
ratlaclie  à.  la  pronosition  sous-cnlen- 
due  :  ■  le  Sénat  décida  que...  ». 

['i]  Ut,  "  pour  <iue...  ■•  :  (jui  est  le 
sujet  de  ilji  i>ssenl  et  a  pour  anléoé- 
denls  Siculi  bello  pro/'uyi  nul  Taren- 
tini  rt'lt't/ali  ab  Nunnibdli':  en  leur 
(|ualilt'  dlialdlanls  d'anciennes  colo- 
nies grectiues,  les  siciliens  et  les» 
Tarenlins  assistaient  aux  jeux 
olympiques  ;  relt'f/ali,  comme  sus- 
)iecls  il  altacl.emènl  ;V  Ronu';  ho- 
buisst'iit,  au  sulijonclif,  comme  fai- 
sant partie  d'une  proposition  dépen- 
dant du  .>t>le  indirect, 

.">;  Pi'aêaciscere,  '  décider  d'a- 
vance "  ;  (/'"*''/'"'•  •'^•i  'i''>'  li'iitrrnut'  ; 
//'//;rrc/,  subjonctif  delibératif  il.ni-i 
une  inlerroj,'alion  imlirecte,  i  i. 
XXV.  8. 
[1]  Inimlcitlae,  ••  une   inimitn-     ; 
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et  acerbiores  eas  indigniore<que  Livio  sua  calaraitas  feceraf,  quod 

spretura  se  ia  ea  fortuna  credebat.  |SJ    llaqiic  is  mngis  iriplarabilis 

erat  et  nihil  opus  esse  reccniciliatione  aiebnt  :  <<  acrius  et  iiitentius 

oiunia  gesturos  timenles,  ne  crescendi  ex  se  iniiiiico  collegae  po- 

testas  Oeret  ».  ;9|  Vicit  tarnenauctoritas  senatiis  ut,  posil.s  siuiul- 

tatibus,  coniinuni  aninio  consilioque  aduiinistrarentieni  publicHm- 

[10]  Pi-(»vinriue  iis  non  peruiixtae  regionibus.   siciit  su])eri(tribus 

annis,  sed  diversae  extremis    Italine  linibus.  alteri  adversus  Il.in- 

nibalem   Kiultii    et  Lucani,  alteri  Gallia   adversus   Hasdrul  aleui, 

quem  jain  Alpilms  adpr<M)inqiiare  lama  erat.  décréta  :  [H]  «  exer- 

citum  e  duobiis.    qui  in  G-iilii    quique    in    Etruria   esset,    addito 

urbano,  eligerei  quem  mailet  qui  Galliam  esset  sortitus  ;  [12]  oui 

bruttii    provincia    evenisset,    uovis   legionibus    urbanis  scriptis, 

utrius  mailet  consulum  prioris  anni  exercitum  sumeret:  [13]  reiic- 

tum  a  cousule  cxerciium  Q.  Fulvius  jtrocousul  aociperet,  eicpie  iii 

annum  impeiium  esset  ».  [14]  ^-A  G.  Hoslilio.  cui  pro  Etruria  Taren- 

tum  mutaverant  proviDriani,  pro  Tarento  Gapuam    mutaverunt  ; 

legio  una  data  est,  cui  Fulvius  proximo  annn  praefuerat. 

XXXVl  1]  De  Hasdruhalis  adveulu  in  Italiam  cura  in  dies  cre- 
scebat.  Massiliensium  primum  Icgati  nuntiaverant  eum  in  G.illiam 
transgressum.  [2]  erectosque  adventu  ejus,  quia  magnum  pondus 
auri  altulisse  diceretur  ad  mercede  auxilia  conducenda,  Galiurum 
animos.  [3]  .Missi  deinde  cum   iis  legali  ab  Roma   Sex.    .Vntistius 


le  singulier  inimirîtia  était  C'in- 
h'j.nné  par  César.  >elon  .\ulu-fielle, 
V.  .1..  XIX,  8,  4;  no/jiles,  i.  e.  nolnc: 
>  tretutn  [i-site ;.  sui)i)léez  a  C  Claudio. 
'  S]  Gesturos,  etc.,  le  st>le  imli- 
lect  est  ruiieiu'  jiar  niebat. 
•.»  Vicit,  au  lieu  de  fjenicit, 
lo  Regionibus,  littéralement  : 
-  leurs  allrilnitions  ne  furent  jkis 
mêlées  ensi'inble  dans  les  circons- 
criptions territoriales  «  ;  ils  ne  furent 
pas  obligés  dexeicer  ensemble  el 
aliernati  veulent  leur  commande- 
ment dans  toutes  les  parties  de 
l'Italie,  connue  c'était  le  cas,  ([iiand 
les  deux  consuls  avaient  le  comman- 
dement de  l'Italie  entière  sans  dis- 
tinction de  région:  nuperiovibun 
annis.  pourtant  on  avait  déjà  fait 
une  fois  exception  à  la  règle,  cf.  ci- 
dessus,  vu.  7:  dh-ersae,  supjdéez 
raqinnihus  :  aller-,  i.  e.  Cfaidio; 
nrultii,  Lucani,  voy.  XXIII,  xxxvii, 
10:  alteri,  i.  e.  Livio;  décréta,  l'ac- 
cord se  fait  avec  la  dernière  apposi- 
tion (Gal/iaK  au  lieu  de  se  faire 
avec  le  suji-t  ■  pr:icinciae). 

'11    Exercitum,  etc.,  cette  propo- 
sition déiiend  de  l'idée  «   on  décida 


que...  •  contenue  dans  décréta  ;  (/ni... 
es-sfl.  au  subjonctif,  comme  faisant 
partie  du  st  le  indirect:  même  re- 
marque p'nir  qui-in  mailet;  addito, 
étant  ajoutée  aux  deux  armées  entre 
lescpielles  il  lui  est  permis  de  choi- 
sir: il  eût  été  plus  simple  de  dire 
nettement  qu'on  lui  permit  de  choi- 
ir  entre  trois  armées,  celle  de- 
Gaule,  celle  d'Etrurie  et  celle  de 
Home  ;  urbano  (exercitu),ci.ci-àesi\is, 
XXII.  '2. 

li'  Evenisset,  même  accord  avec 
l'apposition  que  ci-dessus,  §  10  (cf. 
XXII.  :lj. 

\:V  Mutaverant  a  pour  sujet 
paires  s.-^-.  et  signifie  «  avaient 
donné  en  échani,'e  ■>. 

XXXVI-XXXIX.  Alarmes  à  Lap- 
proclie  d'Hasdnihal. 

XXXVI   r  Cura,  «  le  souci  ». 
W  Diceretur,  subjonctif  du  style 
indirect. 

[l.">]  Ab  Roma,  vov.  XXY,  xxii, 
11  ;  rum  iis,  avec  les  envoyés  de 
Marseille;  mi.iiny.e  ,'f.  s.-e.  homines, 
«  ils  avaient dépèchédes émissaires»; 
cum  ..  d'iribus,  '<  avec  des  guides  »  ; 
eorum,  i.  e.  ducum. 
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et  M    naenus  a,i  rem  inspi.-ieadn,,,  retlulerant  misis^e  se  cum 
Mass,l,ens,bus  ducibus  qui  pe..  ho.pites  eorum,  principe.   Ga  « 

mm    n^  ^t       """'  """'■'°  "•''""'"■  P'-»''*"»»  vere  Alpes  traiec  u- 
Se'A^s'^ssr  r-''-''"   ''-'  '""'■-'•   "'^*  '■"-'  '^"-e 

in    :,'  mM   {î";cii  r  ,'"        ■'"'""  '■*■•'  ^""''™'"  i'>«"«uralus  est 

tanoet  m;Ô  "e.i    C       "o     -v  r '''°'''":^  ''•    ^"'"P™'"»   Tudi- 
einta  senfem    m     .,         f      ' '^  Censa  civium  capila  centum   tri- 

qut.    ::;'  1       .  niTen',"  rs"^";  ,"'""'■  ■  ""^"""*"     "'"■'-"■' 
bal  in  Italian,  ven is  e      'o  ,  ili, m,    "  ,  """  '"■""•""•  "  ^""  "'^""i" 

HOl  Tons     ,?,?  ••        °"*  '■P"'"'"  f""  l"il<"i""  causa, 

sorliri  ius  en  nt       M  r    .1'    I '''■"■'"'.'•''  ""'"'   ''■•'"'•  "'■"''""■'' 


[4]  Habere,  s.-e.  se,  remplace  /,.,- 
bemus  du  slyle  direct  (cf.'  XXIll. 
X,  l-i):  tr,i/,'cturini,  irs-ic,  es|  pris  ni 
sens  de  .su,,.,,,  tu  non  „J'uo^ 
«excoi)te  ce  fait  que..    »  ' 

[o]  Inauguratus,  vov'  vin  ',  ■  .,•  r 
saci-ornm,  vov.  vi.  |(i.     '  '     ' 

[ti]  Lustrum.  .sacnlic."  ^..I.Mm.'l 
duu  porc,  dune  ljrebi.s  et  duii  Cu- 
reau  [suoretanniia),ix\:,l\n  des  o  "- 
ratioiKs  du  cils:  on  di.s,u(  hJ}L 
conda-e,j^aice  que  celte  cen-nione 
qm  l.untia.t  le  peuple,  marquai  '.i 
memetemp,s  pour  Ho,ue  une  o  te 
de  enouvellemonl.de  fondation  nô, 
^!'ll";  lesaçrdice  avait  lieu  ions  les 
c.j.q  ans,  de  là  le  .eng  sp.M-ial  de 
«  Il  Hie  ..  que  finit   par    m loiidre    I,. 

mot   lustrum.  '  "^"  '"      '' 

(/]  Aliquanto,    «  sensil.leniein  „  • 

?;:/;,'•  ^"-••'•ap.-ès  iay^.vo;/.;"vv; 

e  m  l.re  des  citoyens  elail  avan 
la  Kuerre  de  JTo.TlH  (supérieur  inr 
SS!"'"'     "^    ^^'-'^^'^    nu  "hiK?; 

ae  toiles;;  ludos  Humnuus,  vov.  vi    j-c 


iiislnumlus,  voyez  ci-dess 


.\xi, 

i'_    Plebeis      ludis     .ablatif    de 

y.  \\i,  •'•»'tt.):///(/wwy«,  accusatif  de 
I.'  dm-M:i„6tnurutwn  (passif        „, 
>;"mel)     .    on   en    recl.nimen  ■  '   la 
célébration  „:  a,l    fWrris,    s  m,   leéz 

10    Iterum,    ..    pour  la    .seconde 
fo.^  "..sappli,,ueà  M.  Livius:  nuant 

il  N.MO,  c'était  lapremièrefo  s'     " 
elait  consul.  ' 

II'  Urbana,  s.-e.  ..ors.  vov.  X\\\ 

X  XX  V.  ..;,.,/,,«,  etc.,  le  Sénat  !0-H,  a 

P  i'f,Mii.  .  la  rais..n  de  cette  décisi<.ii 

IV  Trlum  etvlgrlntl.aiix  viimi  ei 
■ne  e^Mon.sdemxseh.jeulajo.rie. 
.<^s  deux  nouvelles,  qui  fnnuaie„| 
^.rm«M5»,/>«,„..v  destiné  a  rempla- 
cer ce  u.  qui  allait  servir  hors  le 
Home  (cf.  xxxv,  I;>). 
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wionum  trium  et  vigiati  ita  per  provincias  divisa  :  biDae  consu- 
lumessent,  quattuor  Hispania  haberet,  binas  très  praetores  in 
^icilia  et  Sardinia  et  Gallia,  [13]  duas  G.  Terenlius  m  Etruria,  duas 
0  Fulviu-^  in  Bmttiis.  duas  Q.  Claudius  circa  Tarentum  etsallen- 
iino^  unam  G.  Hostilius  Tubulus  Gapuae  :  «  duae  urbanae  ut  scnbe- 
renlur  ».  [14]  Primis  quattuor  legionibus  populus  tribunos  creavit. 
in  ceteras  consules  rniserunt. 

XXXVII     [1]  Priusquam  consules   proficiscerentur,    novendiale 
sacrum  fuit,  quia  \eis  de  caelo  lapidaverat.  [2]  Sub  unius  prodi- 
cii  ut  fit,    mentionem  alla   quoque  nuntiata  :  «  Minturnis  aedem 
Jovis  et  lucurn  Maricae,  item  Atellae  murum  et  portam  de  caelo 
tacta  »     [31   Minturnenses.  terribilius  quod  esset,  adiciebant  san- 
«niinis  rivum  in  porta  fiuxisse  ;   et  Gapuae  lupus  nocte  portam  m- 
gressus  viç^Uem  laniaverat.  [4]    Haec  procurata  boslus  majoribus 
Drodi-ia    et  supplicatio   diem  unum  fuit   ex   decreto  pontiticum. 
Inde  Uerum  novendiale  instauratum.  quod  inArmilustro  lapidibus 
vi^um  pluere.  [5]  Liberatas  religione  mentes  turbavit  rursus  nun- 
tiatum  Fmsinone  natum  infantem  esse  quadrimo  parem,  nec  ma- 
anitudine   tam   mirandum   quam  quod  is  quoque,  ut  ^mu^ssae 
bieunio  ante,  incertus,mas  an  femina  esset,  natus  erat.  [6]  Id  vero 
han^<^nce<  ex  Etruria  accili  foedum  ac  turpe  prodigmm  dicere  : 
«Worrem    agro   Romano,    procul  terrae  contactu,  alto  mergen- 
dum»   Vivum  in  arcam  condidere  provectumque  m  mare  proje- 
cerunt    [1]  Decrevere  item  pontifices  ut  virgines  ter  novenae  per 
urbem  euntes  carmen  canerent.  Id  cum  in  Jovis  Statoris  aede  di- 
.cerent  conditum  ab  Livio  poeta  carmen.  tacta  de  caelo  aedis  m 
Aventino  Junonis  Heginae  :  [8]  prodigiumque  id  ad  matronas  per- 

14-  Primis.  etc..   celles  qui  por-    les  ans,  le  1^^  octobre,  à  la  purifica- 

commanderiez  am^>^  tov.  ci-    eZ  an  /e„n„a. 

^^^  kX\''ân«.itôt  am-ès  ».  poiir  accomplir  les   rites    étranfr- r^ 

'     luV        ch    e'Pqïi  était    de  qui  étaient     de    lenr  .  compc  eue.  ; 

teîi^^af:^  que....;  ^  là  le  sub-  -^^^ -.^ï-^l/'^ÎC^Ueû 

jonctif.                             VXVT  VI    14-  d'in  aito;'mer(jendum,  sni>Y>\éi-z   esse. 

l4,  Procurata  \o>:  ^^^4  V  iv''  1^1     tW     novenae,      vingt-sept 

'-*''!:t;w/.«  t     vo  •  "iv     15  "7//«»  vierges  divisées  en  trois  groupes;  al> 

'"=   *  i^fin  i   f  riri'a  d\uée      in  Ar-  LÙMo.par  le  poi'te Livius  Androniçus ; 

ZlSt^^il^^^eV^en-  -- J'^J^^lee^^e..  ;   .e  .    nu    ..eu 

tin;  les  Saliens  y   procédaient   tous  daedes  ,cf.  XX\  i,  xiii,     .,. 
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tinere  haruspices  cuni  respondissent  doiioque  divain  piacaiidam 
esse,   :9J    aediliiim   cumliiim    edicto    in   Capitolium  convocat'ae 
«  qiiibiis  in  urbe  Roniana  intraque  decimum  lapideni  ab  urbe  do- 
micilia essent,  »  ipsae  inter  se  quinque  et  vigiAti  delegemnt  ad 
quas  ex  dotibus  slipem  conferrent.  [lUj  Inde  donum  pelvis  aurea 
facta  lataque  m  Aventinum,  pureque  et  caste  a  malronis  sacrifica- 
tuin.  [11]  Gonfestim  ad  aliud  sacrificiiiin  eidem  divae  ab  decein- 
viris  edicta   dies,   cujus  ordo    talis  fuit  :  ab  aede  ApoJlinis  boves 
feminae  albae  duae  porta  Carnientali  in  urbem  ductae  •  [i^l  post  eas 
duo  signa  cupressea  Junonis  Reginae  portabanlur  :  tum  septeiii  et 
viginli  virgines,  longam  indutae  vestem,  carmen  in  Junonein  Me 
ginam  canentes  ibant,  [13j  illa  tempestate  forsitan  laudabile  ru.li- 
bus  ingénus,  nunc  abhorrens  et  incondilum,  si  referatnr-  viroinuni 
ordmeui  sequebantur   deceniviri    coronati  laurea  praetexta'ti.rue 
[l4j  A  porta  Jugario  vico  in  forum  venere  ;  in  foro  pompa  ccnsti' 
tit,  et    per  manus  reste  data,  virgines  sonum  vocis  pulsu  pedum 
modulantes  incesserunt.    [15J    Inde   vico    Tusco    Velabroque  i.er 
Bovarium  forum  in  clivum  Publicium  atque  ae.iem  Junonis  Reoi- 
nae  perrectum.    Ibi  duae   bostiae    ab    deceniviris   immolatae  "et 
simulacra  cupressea  in  aedera  inlata. 

XXXVllI.  [IJ  DeisritepIacatis,dilectumconsuleshabebantacrius 
intentiusque,  quam  prioribus  annis  quisquam  meminerat  habi 
tum;  [2]  nam  et  belli  terror  duplicatus  novi  bostis  in  Italiam 
adventu  et  minus  juventutis  eral,  unde  scribercnt  miJites  [31 
Itaque  colonos  etiam  maritimos,  qui  sacrosancl.im  vacationem 
dicebantui-  habere,    dare  milites   cogebant.    Quibus   rocusantibus, 

['.)]  Quibus  a  pour  aniëcédent   eae  et  pour  ceux  qui  suivent  vove?  notro 

sous-eulen.lu     esse>.t,  subjonctif  du  plan  de   Rome  ;  r..  'r  à  co.de  Ip    r 

SI  1.  uKlnect;  stip^n     .des    pim-s  sert  à  coordonner  h^irs  .roin-ênois 

t.^^Z    u/^'"^""^'"   ^^"^*^"^'  »">f;;"/--tc..ry,hnianriou"ïï;lnt 

[lOJ  Inde,"'.,  aiec  cet  argent  ..  (cf.  R.)"^^"^^  '"^  "-nu- avecleu.s  pied.s 
en  français  :  -<  on  en  tit...  »)  ;  do^ium,        XXXVIII  rp  Prioribus  anni^  ri,, 

apposition  a   pelris  nurea  ;  sacrifica-  pend  d  hnbilnn,  '  '' 

u^^%T  l'i^'^'^'f '.'"personnel  [-2]  Belll  terror,  «  la  terreur  une 

[12]  Vestem,  :.    I  accusatif,    parc;  faisait  iiaitn'  la    ■  u-r -p         7/     /  i 

qu  nulutae  a  la  voleur  d'iui  pni-ticip<>  tus,  snppir.  '/  n-ar  nùll      V     r    T 

moyen  et  équivaut  à  <,nnr  Ai  unlL-  cf   XXV    vi   iV      '  '  ^""' 

ieur\i7'''''r'  '^"^  ^'  ^'"'  "  '"   '■"""-        '^''\   Vacationem,    l>xe,nplion  du 

[l:sl     TemT)e8tatP       vr>v       v vv  ""'If*'  ""litaire  était  un  droit  fondé 

XV        M         w/'        ^-      '^■'^^'  sur  des   conventions    formelles   (.v^,- 

[li]  Jugario  vico,  pour  ce  détail    'lefa-ret.  ^ 
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edixere  in  diein  certain  ul  quo  quisque  jure  vacatiunem  haberet 
ad  senatuin  deferret.  [4]  Ea  die  ad  senatum  hi  populi  venerunt  : 
Ostiensis,  Alsieiisis.  Antias.  Anxurnas,  Minturnensis.  Sinuessanns 
et  ab  supero  mari  Senensis.  [5]  Cum  vacationessuas  quisque  pupu- 
lus  recitaret.  nullius,  ciim  in  Italia  hostis  esset,  praeter  Antiatem 
Ostiensemque  vacatio  obsenata  est.  et  earum  coloniarum  junioies 
jure  juiandu  adarti  supra  dies  triginta  non  iiernoctaturos  se  esse 
extra  raoenia  roloniae  suae.  donec  hostis  in  Italia  esset. 

[6]  Cum  omnes  censerent  <v  primo  quoque  ternpore  consulibus 
eundum  ad  belluin  —  nam  et  Hasdrubali  occurrendum  esse  de- 
scendeuti  ab  Alpibus,  ne  Galbts  Cisalpinos  neve  Etruriam  erectam 
in  spem  rei-um  novarum  soUicitarel,  [IJ  et  llannibalem  suo  pro- 
prio  occupandum  bellu,  ne  emergere  ex  Brutliis  alque  obviam  ire 
fratri  posset  »  — .  Livius  cunctabatur.  parum  fidens  suaruin  pro- 
vinciarum  exercitibus  :  [8]  «  collegam  ex  duobus  con.sularibus 
egregiis  exercitibus  et  tertio,  cui  Q.  Claudius  Tarenti  praeesset, 
electionem  habere  »  :  intuleratque  mentionem  de  volonibus  revo- 
caudis  ad  signa.  [9]  Senatus  liberam  iiotestatem  consulibus  fecit 
et  supplendi  uude  vellent  et  eligendi  de  omnibus  exercitibus  quus 
vellent  permutandique  et  ex  provinciis,  (juo  e  re  publica  cense- 
rent esse,  traduceudi.  [10]  Ea  omnia  cum  summa  concordia  con- 
sulum  acta.  Volones  in  «mdevicesimam  et  vicesimam  legiones 
scripti.  [HJ  Magni  roboris  au.xilia  ex  Hispania  quoque  a  P.  Sci- 
pione  M.Livio  missa  quidaui  ad  id  bellum  auct(»res  sunt,octo  milia 
Hispaiioruiii  (iallorumque  et  du<>  milia  de  legione  militum.equilum 
miile,  mixtos  Nuuiidas  Hispanosque  ;  [12]  <'  M.  Lucretium  bas 
co[)ias  naviljus  advexisse  :  et  sagittariorum  funditorumque  ad  tria 
milia  ex  Siiilia  C.  Mauiiliuui  luisisse.  » 


ôj  Vacationes,  les  décision^  qui 
leur  avaient  accordé  une  dispense  do 
service:  nnUins..  vacuto,  c\^:.,  esti- 
mant que  iexenjptioii  de  service  ne 
peut  pas  être  accordée  quand  l'en- 
nemi foule  le  sol  de  l'Italie,  le  sénat 
fait  cei)endant  une  exception  en  fa- 
veur d'Ostie  et  d'Antium  ;  la  pre- 
mière colonie  était  le  port  de  Homi- 
et  l'autre  la  ville  la  plus  important*^ 
de  la  côte  du  Latium  :  il  fallait  donc 
leur  laisser  toute  leur  population  va- 
lide, au  cas  où  elles  auraient  à  se 
défendre  contre  une  tentative  de 
l'ennemi  ;  eai-um  désij,me  Ostie  et  An- 
lium. 

'T  Primo  quoque  ternpore,  vov. 
XXIII.  XI.  (i. 

T;  Ex  Bruttiis,  voy.  XXIII. 
xxxvir,10:/)/*oiwncia/M//(,voy.xxxv.ll. 


[S]  Tertio,  Tite-Live  n'a  rien  dit 
de  semblable,  ci-dessus,  xxxv.  12  ; 
de  volonibus,  allusion  à  l'armée 
qu'avait  commandée  Q.  Gracchus 
(cf.  XXIV,  XVI.  0)  et  qui  s'était  dis- 
persée après  sa  mort  (cf.  XXV,  xx, 

[0]  Supplendi,  s.-e.  e.rerci(us  ftuos  ; 
p.r  provitiriis,  en  les  retirant  des  (tro- 
vinces  où  elles  se  trouvaient  pour  le 
moment  :  (f7(o  est  rattaché  logique- 
ment H  eo  trailuci   sous  entendu. 

[lo;  Legiones,  cf.  XXJII,  xxix, 
'i  :  «  In  cornihus  dextro...  laevo... 

[Il  De  leg-ione,  pris  sur  une  des] 
quatre  légions  qu'il  avait  sous  sesj 
ordres  ;  militum.  i.c.  pedi  tu  m, comme 
toujours,  quand  il  s'oj)pose  à  c/ui- 
(um  :  mille.  <■  un  millier  »  ;  rie  là  lej 
génitif  ^V'^'''-^'"' 
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XXXIX.  [IJ  Auxerunt  Romae  tiinmldun  litterac  ex  Gallia 
allatae  ab  L.  Porcio  praetore  :  [2]  «  Ilasdnibafein  iiiovisse  ex 
hibernis  et  Jain   Alpes  transire  ;   octo  milia  Li-uruni  con- 
scriptaarmataqiie  conjunctura  se  transg-resso  in  Ualiam  esse 
nisi  mitteretur  in  Ligures  qui  eos  bello  occuparet  ;  se  rum 
invalido    exercitu,   quoad  tutum  putaret,  progressurum   >, 
L.-<|  Ilaehtterae  consules,  rapti.u  confecto  dilectu,  maturius 
quam  constitueiant  exire  in  provincias  coegerunt,  ea  mente 
ut  ulorque  bostem  in  sua  provincia  contineret  neque  con- 
jungi  aut  confene  in  unum  vires  pateretur.  [4]  Plurinium  in 
eani  rem   adjuvit  opinio  Ilannibalis,   quod,  etsi   ea  aestate 
transiturum    in     llalian.     fratrem    rrediderat,     recordando 
quae    ipse   in    transitu    nunc  Ubodani,    nunc  Alpium  cum 
hominibus  locisque  pugnando  per  quinque  menses  exliaus- 
sjsset  ,  [5]  baudqua(juam  tam  facilem  maturumque  transi- 
tum  expectabat  ;  ea  tardius  m.,vendi  ex  bibernis  causa  fuit 
[6]  Geterum    Hasdrubali  et  sua  et  aliorum  spe  omnia  cele- 
riora  atque  expedilioia  fuere.  Xon  enim  leceperunt  modo 
A  iverni  eum  deincepsquealiae  (jallicae  atque  Alpinae  -enles 
s.'d  etiam   secutae  sunt  ad  bellum;  [7]  et,   cum  per  munità 
pN^iaque  transitu  fratris,  quae  antea  invia  l'uerant,  ducehat 
lum  etiam,  duodecim  annorum  adsueludine  perviis  Alpibus 
lactis,  inter  mitiorajam  transibat  bominum  ingénia    [Sj  Jn- 
vis.lati  namque  antea  ali.Miigenis  nec  videre  ipsi  advenam 
m  suatenaadsueti,  «mnigeneri  bumano  insociabiles  erant 
bt  primo,    ignan  quo  Poenus  pergeret,  suas  rupes  sua.me 
castella  et  pecorum  hominuriique  praedam  p.di  crediderant; 
|9Jfama  deinde  Punici  belli,  quo  duodecimum  annum  Italia 

conm.^cL  XXI,  ^^^'^If',,  .i^^lll^H    {vw^"V""'"'"  T"'  '"  '^^'^'^"^  ^'^ 
de...  »  .    .  .^ .  "  ',     ut.  la  païf    na>fs  ..),  par  i.nalo^Mf  avec  IV.xpres- 

ra  Movlsse,  voy.   XXI,   xxx.i,  1  ;    ^'^j;  "'!/';";j^';y"^;/-;''^"/.  v,.y.  XXI, 

l.liqùer.lans////.,î:;:X     ;;..:■    .l.^fJT^f^    v,.y.  XXIV^   xxxiv, 
subjonctif  du  siyle  iu.lirecl.  '  us     a    I ..  ^ w'''''''  "  /'  ^^t^nlpas 

^  [••{!  Conjungi  à  pour  .sujet   /Ju>un-     ,   îi.  ?<  n      .  '    '^?^''^'  "   ^P'".  ''"  "« 

^[/i]  Recordando,  vov.  XXIV.  XXV  ■     cxx'xvi'      f''//'"     '"'^'"^''«"^6 

vny;  XXI    XI    ".'i;-  -  '""" '  consistant  en  l.éla^l  elen  .sclàv^T:: 

Movendl   Vr  ^■•'  ^    '^    Duodecimum,    .'te,  ..   <i..pnis 

ceteruni,  ;.;y:xxi,  r..  ,i :  'l'^T ^'l'T :J^:'-^}^',--^^ >^ 


(-'le.);  urehiiliir.  Vov.   ci-itcsmis     vviv' 

Pleraquc,    i.   o"',,"'  /, ,„,„.    ,'„ii,^^',;J'^;: '"  I"-"»--  ■!" "-   'a 
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ur- l'alur.  salis  edocuerat  viam  lantu"-^  Alpes  esse,  duas 
praevalidas  urbes,  magno  inter  se  maris  terrarumque  spatio 
discretas,  de  imperio  et  opiltus  certare  [iO]  Hae  causae  ape- 
ruerant  Alpes  Hasdriibali.  ^llj  Ceterum,  quod  celeritate  iti- 
neris  profectum  erat.  id  mora  ad  Placentiam,  dum  fnislra 
obsidet  ma.ïis  quani  oppugnat,  coniupit.  [12]  Crediderat 
campestris  oppidi  facilem  expugnationem  esse,  et  nobilitas 
^oloniae  induxerat  eum,  magnum  se  excidio  ejus  urbis  ter- 
rorem  ceteris  ratum  injecturum.  [13]  Non  ipse  se  solum  ea 
oppiignatione  inpediit,  sed  Hannibalempost  famam  transitas 
ejus  tanto  spe  sua  celeriorem  jani  moventem  ex  liibernis 
conlinueiat.  141  quippe  reputantem,  non  solum  quam  lenta 
urbium  oppugnatio  esset,  sed  etiam  quam  ipse  frustra  ean- 
dem  illam  coîoniam  ab  Trebia  victor  regressus  teniptasset. 
\K.'l](Consules  diversisitineribus  proft^ctiab  urbe  velutin 
du<»  pariterbella  distenderant  curas  bominum,  simul  recor- 
dantium  quas  primus  adventus  Hannibalis  intulisset  Italiae 
cladiis,  [2j  simul  cum  illa  angeret  cura,  «  quos  tam  propitios 
urbi  atque  imperio  fore  deos,  ut  eodem  tempore  utrobique 
res  publica  prospère  gereretur?  Adhuc  adversa  secundis 
pensando  rem  ad  id  tempus  extractam  esse  :  [;j]cum  in  Italia 
^d  Trasumennum  et  Cannas  praecipitassetRomana  res,  pros- 
péra bella  in  Hispania  prolapsam  eamerexisse;  [4j  postea, 
cum  in  Hispania  alia  super  aliam  clades,  duobus  egregiis 
ducibus  amissis,  duos  exercilus  ex  parte  delesst't,  multa  se- 
cunda   in    Italia  Siciliaque  gesta  quassatam  rem  pubiicam 

111   Ceterum,  cf.  §0  :  dnm,   etc.,  XL-XLU.  iJisposiliuns  prises  pour 

ceUe' inoposition   contient  rexjilica-  emp-'c/ier  la  Jonction   d'Hasdrubal    et 

tion  de  iiiorii  ;  frustra,  n'avanl  \m  la  d'Haunibal. 

prendre  de  vive  force  il  eii  faisait  le  XI.   1]    Simul.  etc.    remarquez  le 

siège,  mais  inutilement.  manque  voulu  de  symétrie  et  enten- 

!"12"  Campestris,  ■■  bâtie  dans  une  dez,  comme    s'il  y   avait   cum  simul 

plaine  »  :  ratum  se  rapporte  à  eum  et  recordarentur...,    simul    illa    nugeret 

a  jiour  complément  .fe.  .   injCcturum.  cura... 

[inUp39.au  lieu  d'?>swJH,  vovez  ci-  [2   Quos,  etc.,    proitosition   infini- 

-dessiis.  XXV,  XLi,   h;movenièm,  cf.  tive,  qui  dépend  de  l'idée  cmwî... /w^a- 

§i  "2  et  5  -.conam/pralAl  l'avait  arrêt;'  rent  contenue  dans  cnm...  illa  angeret 

r.ivait  empêché  de  se  porter  à  sa  ren-  cura;    au    style   direct,  il  y  aurait: 

contre).                                           '  ■'  Qui  tam  propitii...  erunt  dei...?  ••  ; 

'14"^  Quippe,  devant  un  particii)e,  utrobique,  au  lieu   de  ubi^ne,  parce 

.comme    chez     >?ailuste  :     entendez  qu'il  n'y  a   que  doux  oijjeis  envisa- 

yuippe  qtii    rejiutaret  :    quam...   frus-  gés  :     a<r///uc,  "  jusqu'ici.   " 

tra,  «  combien    inutilement  »  ;  ean-  [4]  Alia,  etc.,  exagération,  au  lieu 

dem...   iempta<(set,    cf.  XXI,  lvit,  i)  ;  de  altéra  super    alteram    (cf.    XXV, 

mais    ce    n'était    pas    à    Plaisance  ch.  xxxiv)  ;    duobtis...  ducibiis,  P.  et 

même,  c'était  à  son  fw/3o?-îM/«  qu'Han-  On.     Citrnelius    Scipion  ;   excepisse, 

nibal  s'était  attaqué.    .  «  l'avaient  soutenue.    » 
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excepisse,  [5]  et  ipsui^i  iiitervailiiin  loci.  quod  in  iillimis 
terrariiin  oris  alterum  belliim  gereretur,  spatiiim  dédisse  ad 
respirandiim.  [6]  Nunc  duo  bella  in  Ilaliam  accepta,  duo 
celeberriini  noiiiinis  duces  circuiustare  urbemRomanam,  et 
nnum  in  locum  totam  periculi  molem,  omne  onus  incu- 
buisse.  Qui  eorum  prior  vicisset,  iiitra  paucos  dies  castra 
cum  altero  Juncturum.  »  [7]  ïerrebat  et  proximus  annus 
îugubris  duoruin  consulum  funeribus. 

His  anxii  curis  bomines  digredientes  in  provincias  con- 
sules  prosecuti  sunt.  [8]  Memoriae  proditum  est  plénum 
adhuc  irae  in  cives  M.  I.ivium  ad  ])ellum  proliciscentem 
monenti  Q.  Fnl)io  «  ne,  piiusquam  genus  bostium  cognos- 
set,  teniere  manum  consereret  »,  respondisse,  «  ubi  primum 
hostiumagmen  conspexisset,  pugnaturuin  ».[9j  Cum  cfuaere- 
relLir  quae  causa  festinandi  esset  :  «  Aut  ex  boste  egregiam 
g:b)riam  «  inquit,  »  aut  ex  civibus  victis  gaudiuni  meritum 
€erle,  etsi  non  bonestum,  capiam.  » 

[lO]  Priusquani  Claudius  consul  in  provinciam  perveniret, 
per  extremuin  fiuem  agri  Larinatisducentem  in  SaUentinos 
«xercitum  Hannibalem  expedilis  cobortibus  adortus  C.  Hos- 
tilius  Tubulus  inconiposiLo  agmini  lerribib^m  tunniltuni 
inliilit  ;  rii|  ad  quatluor  milia  bominiim  occidit,  novem  si- 
gna militaria  cepit.  Moverat  ex  bibernis  ael  ramani  liostis 
Q.  Ckiudius,  qui  per  inl)es  agri  Salienlini  castra  disposita 
habebal.  [12j  Itaque,  ne  cum  duobus  exercifibus  siniul  con- 
fligeret,  Ilannibal  nocte  castra  ex  agro  Tarenlino  movit 
at((ue  in  Bruttios  concessit.  [13]  Claudius  in  SaUentinos 
agmen  convertit, Ilostilius,  Capuam  petens,  obvius  ad  Venu- 
sia  n  fuit  consuli  Claudio.  [14]  Ibi  ex  ntroque  exercilu  electa 
peditum  quadi'aginla  iniHa,  duo  milia  et  quingenti  ei(uiles, 
quibus  consul  adversus  Hannibalem  rem  gererel  ;  reli([uas 

[5]  Intervallum,  etc.,    I;i  disiance  le  futur  anti-rieur  rt>(/;/o(rrt7  du  style 

-entre  riOspagiie    cl    l'Ilidii';     iunlti-  (Wvocl  ;  i)u:i>inturu)ii,     i.     e.     se     cs.se 

mis,  clc,  iioui"  les  Rniiiaiiis  l'Espagne  inif/nahirum. 

clail  an  Imnl  iln  monde.  [D]  Meritum,  "  justifiée  »  {\mv  leur 

[li]  Qui  eorum,   on  altendrail  ntcT  conduite  à  mon  t'','ard;  ;  etsi,  comme 

eonmi  ;  ricissrt  leinphi'-e  le  futur  an-  l'Umiisi 

térieur  i'(fc/!7  (lu  style  direct.  i  lOi  Priusquam,    mrme    irre^riiln- 

[8]  Adhuc,    au    lieu    d'cticm    titm,  lité  de  svntax'' (|ue  ci-dessus,  .\X  \' I. 

«  encore  "  (cf.  XXI,  xlviii,  h  ;  .XXIIT,  xi.i,  \  ;  m  SaUentinus,  cf.  XXIII.  xi.i. 

xxxni,  8  ;     XXrV,     xxii,    8;     XXV,  1.5. 

XXXVII,  l'4  :  etc.)  ;  conspc.iissnt,  rem-  [11]  Moverat,  vov.  xxxix,  ','. 

place  le   futur   antiriour  co-isjiexcrit  1 1*?]  In  Bruttios)  voyez  ci-dessus, 

du  style  direct  ;  ro!ju:)ssr(  rc:nplace  §  10. 
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copias  Hostilius  Capuam    ducere  jussus,  ut  Q.  Fulvio  pro- 
consul! traderet. 

XLI.  Ij  Hannibal,  undique  contracto  exercitu  quem  in 
hibernis  aut  in  praesidiis  agri  liruttii  habuerat,  in  Lucanos 
ad  Grumentum  venit  spe  recipiendi  oppida  quae  permetum 
ad  Romanos  defecissent.  [2]  Eodeni  a  Venusia  consul  Roma- 
nus  exploratis  itineribus  contendit,  et  mille  fere  et  quin- 
gentos  passus  castra  ab  hoste  locat.  [3]  Grumenti  moenibus 
prope  injunctum  videbatur  Poenorum  vallum  ;  quingenti 
passus  intererant.  [4]  Castra  Punica  ac  Romana  interjacebat 
campus;  coUesimminebant  nudi  sinistro  lateri  Carthaginien- 
sium,  dextro  Romanorum,  neutris  suspecti,  quod  nihil  sil- 
vae  neque  ad  insidias  latebrarum  habebant.  [5]  In  medio 
campo  ab  stationibus  procursantes  certamina  haud  satis 
dignadictu  serebant.  Id  modo  Romanum  quaerere  appare- 
bat,  ne  abire  liostem  pateretur  :  Hannibal,  inde  evadeie 
cupiens.  totis  viribus  in  aciem  descendebat.  [6j  Tum  consul 
ingenio  hostis  usus,  quo  minus  in  tam  apertis  collibus 
timeri  insidiae  poterant,  quinque  cohortes,  additis  quinque 
manipulis,  noctejugum  superare  et  in  aversis  vallibus  con- 
sidère jubet.  [1\  Tempus  exsurgendi  ex  insidiis  et  adgre- 
diendi  hostem  Ti.  Claudium  Asellum  tribunum  militum  et 
P.  Claudium  praefectum  socium  edocet,  quos  cum  iis  mit- 
tebat.  [8,  Ipse  luce  prima  copias  omnes  pedilum  equilum- 
que  in  aciem  eduxit.  Paulo  post  et  ab  Ilannibale  signum 
pugnae  proposilum  est,  clamorque  in  castris  ad  arma  dis- 
currentium  est  sublatus.  Inde  eques  pedesque  cerlatim  por- 
tis  ruereacpalati  per  campupi  properare  ad  hostes.  [9]  Quos 
ubi   elîusos  consul  videt,    tribuno  militum  tertiae  legionis 

XLI  ;i^  In  Lucanos,  ci  XXIII,  qu'il  faut  sous-entendie devant waws  ; 
XLi,  {?)■/ ihfecissent,  au  subjonctif,  coA'^/-/e«,  cohortes  auxiliaires  ;  moni- 
parce  que  la  proposition  relative  ex-  prilis,  manipules  d'infanterie  légion- 
prime  la  pensée  d'Hannibal.  naire. 

■2  A  Venusia,  «  du  camp  de  Ve-  [7]  Socium,   cf.   xxiv,  3  ;  cwa  iis, 

nouse  i/yassîi.s  est  le  sujet  (r/7iferera«/.  «  avec  ces  soldats  ». 

[4j  Castra.etc.  à  l'accusatif,  dé-  [8]  Ipse,  par  opposition  uses  offi- 
pend  de  la  préposition  n//e/-.  qui  entre  ciers  :  et  ab  Htmnihale,  <-  par  H  an- 
dans  la  composition  du  verbe  intii-ja-  nibal  aus<i  »  :  proj/o-situm  est,  expres- 
cebut;  silvoe  et  Inlebrarum  sont  des  sion  romaine  appliquée  aux  Carlha- 
génitifs  partitifs  dépendant  de  nihil,  ginois  ;  le  drapeau  rouge  arboré  de- 
«  rien  en  fait  de...  »  vant  le  quartier  général  était  le  signal 

'h'  Romanum.  le  général  romain,  de  la  bataille;  eques  pedesque,  singu- 

[•)"  Ing-enio  hostis,  "  des  ressources  liers  collectifs  ;   ruere   t-i  properai-e, 

d  esprit  «Jllannibal  »  (l'adresse  et  la  infinitifs  historiques  ;  palati,  au  lieu 

n":sej  ;  quj  minus  dépend  d'eo  magis  Ac  palantes,  qui  est  rare. 
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C.  Auriinculeio  imperat  ut  équités  legionis  quanto  maximo 
impetu  possit  in  hostem  emittat:  [10]  «ita,  pecorum  modo, 
incompositos  toto  passim  campo  se  lu  clisse,  ut  sterni  obte- 
rique,  priusquam  instruantur  ,  possint.  » 

XLII.  [IJ  Nondum  Hannibal  e  castiis  exiorat,  cum  pugnan- 
tium  clamorem  audivit.  Itaque  excitus  tumultu  raptim  ad 
hostem  copias  agit.  [2]  Jam  primos  occupaverat  equester 
terror  ;  peditum  etiam  prima  legio  et  dextra,  ala  proeliuin 
inibat  ;  incompositi  hostes,  ut  quemque  autpeditiaut  equiti 
casus  obtulit,  ita  conserunt  manu  s.  [3j  Crescit  pugna  subsi- 
diisetprocurrentium  ad  certamen  numéro  augetur;  pugnan- 
tesque,  quod  nisi  in  vetere  exercitu  et  duci  veteri  haud 
facile  est,  [4]  inter  tumultum  ac  terrorem  instruxisset  Han- 
nibal, ni  coliortium  ac  manipulorum  decursu  per  colles 
clam  or  ab  tergo  auditus  metum  ne  intercluderentur  a  cas- 
tris  injecisset.  [5j  Inde  pavor  incussus  et  fuga  passim  iieri 
coepta  est.  Minorque  caedes  fuit,  quia  propin(|uitas  castro- 
rum  breviorem  fugam  perculsis  fecit.  [6]  Equités  enim 
tergo  inhaerebant  ;  in  transversa  latera  invascrant  cohortes 
secundis  collibus  via  nuda  ac  facili  decurrenles.  !7j  Tamen 
supra  octo  milia  hominum  occisa,  supra  septingentos  capti  ; 
signa  militaria  novem  adempta;  elephanti  etiam,  qiiiirum 
nullus  usus  in  repentina  ac  tumultuaria  pugna  fuirai,  quat- 
tuor  occisi,  duo  capti.  [8]  Circa  quingentos  Homanorum 
sociorumque  victores  ceciderunt.  Postero  die  Poenus  quie- 
vit;  Romanus,  in  aciem  copiis  eductis,  postquam  neminem 
signa  contra  efi'erre  vidit,  spolia  legi  caesorum  hostium  et 
suorum  corpora  conlata  in  unum  sepeliri  jussit.  ^9^  Inde 
insequentibus  continuis  diebus  aliquot  ita  institit  portis 
ut  prope  inferre  signa  videretur,  [10]  donec  Hannibal  tertia 
vigilia  crebris  ignibus  tabernaculisque,  quae  pars  castro- 
rum  ad  hostes  vergebat,  et  Numidis  paucis,  qui  in  vallo 
portisque  se  ostenderent,  relictis  profectus  Apuliam  petere 


[10]  Fudisse  a  pour  >ii.iel  fus  sous-  daul  lapenlc  des  hauteurs  ■•  (expres- 

enleiidu    :    la   proposilinn    iutîuitive  mou  ci\\i\uce  m\v  secuudo /luniini-). 
(style  indirect)  dépend  do    l'idée  de       [S   Poenus,    Hannibal;    liomnnus, 

dicit  contenue  dans  imperal.  Q.  Claudius. 

XLII  12j  Ala,  voy.  II,  (i.  [ï)     Continuis,    ■    snus    interrup- 

[41    Decursu,     ulèuie     emploi    dr  tion  ». 
l'ablatif  (jue  XXVI,  iv,  (i  ;   xxix,  ,!  ;        [!0;    Donec,   "    ju>iju'au    umnienl 

etc.  où...  »  ;  quae  pars,  latinisme,  au  lieu 

[6]  Secundis  collibus,  ••  en  deseen-  de  ea  parte  {cas Iroruvij,  (juae  purs... 


536 


LIVI 


[a. U.C.  54' 


intendit,  ^ii^  Ubi  inluxit,  siiccessit  vallo  Romana  acies,  et 
Xiimidae  ex  composite  paulisper  in  portis  se  valloque  osten- 
tavere,  frustratiqiie  aliquamdiu  hostes  citatis  equis  agmen 
suorum  adseqiiuntur.  [12]  Consul  ubi  silentium  in  castris  et 
ne  paucos  quidem  qui  prima  luce  obambulaverant  parte 
uUa  cernebat,  duobus  equitibus  speculatum  in  castra  prae- 
missis,  postquam  satis  tuta  omnia  esse  exploratum  est,  in- 
ferri  signa  jussit  ;  [1.3]  tantumque  ibi  moratus  dum  milites 
ad  praedam  discurrunt,  receptui  deinde  cecinit  multoque 
ante  noctem  copias  redduxit.  [14]  Postero  die  luce  prima 
profectus,  magnis  itineribus  famam  et  vestigia  agminis  se- 
quens  haud  procul  Venusia  hoslem  adsequitur.  [1.5]  Ibi 
•  {uoque  tumultuaria  pugna  fuit;  supra  duo  milia  Poenorum 
c;iesa.  Inde  nocturnis  montanisque  itineribus  Poenus,  ne 
locum  pugnandi  daret,  Melapontum  petiit.  [1(5]  Hanno  inde 
—  is  enim  praesidio  ejus  loci  praefuerat  —  in  Rruttios  cum 
paucis  ad  exercitum  novuin  comparandum  missus;  Ilanni- 
bal,copiiseJus  ad  suas  additis,  Venusiam  rétro  quibus  véné- 
rât itineribus  repetit, alque  inde(]anusium])rocedit.  [^7]Num- 
quam  Xero  vestigiis  hostis  abstiterat  et  Q.  Fulvium,  cum 
Metapontiim  ipse  proficisceretur,  in  Lucanos,  ne  regio  ea 
sine  praesicjjo  esset,  arcessierat.        \ 

XLIil.  I](jnter  haecab  Ilasdrubale/ postquam  a  Placentiae 
obsidione  abscessit,VjuattuorGalli  équités,  duoNumidae  cum 
litteris  missi  ad  Hannibalem  cum  per  medios  hostes  totam 
ferme  longitudinem  Italiae  emensi  essent,  [2]  dum  Metapon- 
tum  cedentem  Hannibalem  sequuntur,  incerlis  itineribus 
Tarentum  delati  a  vagis  per  agros  pabulaloribus  Romanis  ad 
O.Claudiuin  propraetorem  deducuntur.[3]  Eiim  primo incertisi 


'  I  r  Successit  vallo,  même  emploi 
diî  ilntif  qtie  X\.1V.  xix,  G. 

ITj  Tantum,  •■  juste  autant  de 
Icnip?  qu'il  était  nécessaire»  \dum... 
'dscurruni,  on  attendrait  discurrereut, 
jinisquil  y  a  dans  la  phrase  une 
id'-e  d'intention. 

W  Mag-nis  itineribus,  "  en  dou- 
Ji|;tnt  les  étapes  "  haud  procul,  etc. 
cf.  ci-dessus.  XXI,  v,  8. 

ri(i"  In  Bruttios,  voy.  XXIII,  xli, 
1h":  etc.  :  même  remarque  pour  ?'« 
Lucanos  (§  17). 

XLin-LI.  Bataille  du  Métaure  ; 
mort  d'f/nsdruhni. 

XLIIl'l"!  Interhaec.archaïsme.au 


lieu  (i'iiiferea;  ah  Ilnsd/'ubale  dépen<3 
de  misai;  emensi,  \o\.  XXVI, xli,  Kiw 
•2j  Dum,  etc.,  voy.  v,  8  ;  inceitis^ 
«  dont  ils  n'étaient  pas  srtr.s  »,  «  qu'i" 
connaissaient  mul  »  ;  delati  se  dil 
ordinairement  des  vaisseaux  détoui 
nés  de  leur  route  par  le  vent-,  c( 
XXIIl,  X,  Il  :  "  Navem  G>Tenas^  de 
tulii  tempestas  »  ;  per,  "par.'e 
l'adjectif  l'oz/i-s  est  construit  comjttjj 
le  verhe  rruffiri. 

[:f  Impiicantes,  «  cherchant  a 
remhroulllcr  -  (R.)  ;  admntus  au  lieu 
d'admotoi-u»!  ;  \nypz  un  hypallii^e 
nnalo;?ue,  XXVI,"  xlvii,  •2:  ■'  spe 
projiinqua  libertatis  ». 
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implicantes  responsis,  utmetus  tormentorum admolus  fateri 
veia  coegit,  edocuerunt  litteras  se  ab  Ilasdrubale  ad  Haiini- 
balem  ferre.  [4]  Gum  iis  litteris,  sicut  erant,  signatis  L.  Ver- 
ginio  tribuno  militum  ducendi  ad  Claudium  consulem  tra- 
duiitiir.  [o]  Diiae  simiil  turmae  Sainnitium  praesidii  causa 
iiiissae.  Qui  ubi  ad  consulem  pervenerunt  litteraeque  lectae 
per  interprète [11  sunt  et  ex  captivis  percunctatio  facta, 
[0]  tum  Glaudius  «  non  id  tempus  esse  rei  publicae  »  ratus, 
<*  quo  consiliis  ordinariis  provinciae  suae  quisque  fini- 
])us  per  exercitus  suos  cum  hoste  destinato  ab  senatu 
bfUum  gereret;  [7]  audendum  ac  novandum  aliquid  inpro- 
visum,  inopinatum,  quod  coeptum  non  minorem  apud  cives 
■quam  hostes  terrorem  faceret,  perpetratum  in  inagnam 
laetitiam  ex  magno  nietu  verteret,  »  [8]  litteris  Ilasdrubalis 
Romani  ad  senatum  missis  simul  et  ipse  patres  conscriptos, 
•quid  pararet,  edocet  :  «  ut,  cum  in  Umbria  se  occursurum 
Hasdrubal  fratri  scribat,  [9!  legionem  a  Capua  Romani  ar- 
•cessant,  dilectum  Romae  habeant,  exercitum  urbanum  ad 
JVarniam  hosti  opponant.  »  [10]  Haec  senatu  scripta.  Prae- 
missi  item  per  agruni  Larinatem,  Marrucinum,  Frentanum, 
Praetutianum,  qua  exercitum  ducturus  erat,  ut  omnes  ex 
agris  urbibusque  commeatus  paratds  militi  ad  vescendum 
in  viam  déferrent,  ciiiios  jumentaque  alia  producerent,  ut 
vehiculorum    fessis   copia  esset.  |11]  Ipse  de  toto    exercitu 


"i]   Sicunt  erant,  signatis,  "  ca-  edoceLn/, eic.,\\  leur  fait  i)art  df  -on 

clietîi'  comme  elle  lélail  »  (cf.  XXVI,  dessein,  el  il  leur  demande  en    même 

■xv,  9'i.  temps  (lue...  ;  do  là  l'emploi  de  ut  et 

fl)j  Id,  i.    e.   taie  ;  rei  publicae   est  de  la  in'oposition  qui  suit  ;  se  uccur- 

au  dal  if;  i/'(//narûs,  «  traditionnels  »  ;  surum,  «  qu'il  se  iiropose  de  lereioin- 

fiiiihus,  ablatif   de   lieu  [r.L  XXVII,  dre...  -. 

xvui,  10  ;  «   Infimo  sui»i'rcilio  »),  au  ['.)]  Exercitum  urbanum,  la  {,'ar- 

lieu  il'î'/i  ftaihii.s,  i.  e.  intni  fiws  ;  suus,  nison  de  Rome 

«  (jui  lui  avaient  été  assignées  ".  fld]  Senatu  est  au  datif  ;  praemis- 

[7   Audendum,  etc.,   la  pensée  de  .«i,  suppléez  .sw/i/ ;  ?/^  etc.,  dépend  de 

Glaudius  e:st  exprimée  au   moyen  du  l'idée  contenue  dans  pmemissi,  ■>  il 

style  indirect    <|ni  dé|)end   dt^  l'idée  envoie  en  avant  des  estafettes  porter 

•contenue  dans  to/u'?  ;  innpinatum,  au  l'oriire  île...  »  :  Mnrraritncin,  Frenta- 

lieu    de    necopinaluiii,    i.  e.    iiispera-  n«/?i. on  nttendrail  pliilôl  A'yp/i/a«?//«, 

tum:  (iuod...cvi>plitin...  perp'ti'dluin...,  Murritcinuiu,    voyz    notre    carie    de 

€mi)lois     du      participe      iinalogues  l'Italie  centrale  ;    tul    ve.srendunt    dé- 

à  celui  de  XXI,  i,  f»  \quanr  hontes,  i.  e.  pend  de  panitoH  ;  ilffermU,  ce  verbe 

qu'im  apud  hostes  ;  verteret,  suppl.jez  est  choisi  à  dessein, parce  que  les  lo- 

<:ii'es.  ciilités  qui  doivent  fournir  les  vivres 

[s]  Et  ipse,  «  lui  de  son  cùlë  (i)our  sont  situées  sur  des  hauteurs  ;  ju- 
sou  Cl  impie)  ■■  ;  patres  cnnscriptus,  au  nieiitai/tie  alia  désifîne  surtout  les  mu- 
lieu  de  senatores  ;  l'expression  ne  se  lels  ;  pour  l'emploi  d'atia,  voyez  ci- 
rehcontre  d'ordinaire  (lu'au  vocatif  ;  dessus,  XXI.  i.v,  J. 
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civium  sociorumque  quod  roboris  erat  delegit,  sex  milia 
peditum,  mille  équités;  pronuntiat  occupare  se  in  Lucanis 
proxiinam  urbem  Punicumque  in  ea  praesidium  velle  : 
«  ut  ad  iter  parati  omnes  essent».  [12]  Profectus  nocte  flexit 
in  Picenum. 

Et  consul  quidem  quantis  maximis  itineribus  poterat 
ad  colk'gam  ducebat,  relicto  Q.  Catio  legato,  qui  castris 
piaeesset. 

XLIV.  1  Uomae  haud  minus  terroris  ac  tumuUus  erat 
quam  fuerat  biennio  ante,  cum  castra  Punica  objecta  Rcnna- 
nis  moenibus  portisque  fuerant.  Xeque  satis  conslnbat 
animis,  tam  audax  iter  consulis  laudarent  vituperarentne; 
apparebat,  que  nihil  iniquius  est,  ex  eventu  famam  habitu- 
rum  :  2",  «  castra  prope  Hannibalem  hostem  relicta  sine 
duce,  cum  exercitu  cui  detractum  foret  omne  quod  robo- 
ris, quod  (loris  fuerit,  et  consulem  in  l.ucanos  oslendisse 
itpr,  cum  Picenum  et  Galliam  peteret,  [3]  castra  relin- 
quentem  nulla  alla  re  tutiora  qunm  errore  hostis,  qui  ducem 
inde  atque  exercitus  partem  abesse  ignoraret.  [4]  Quid  futu- 
rum,  si  id  palam  liât  et  aut  insequi  Neronem  cum  sex  mili- 
bus  armatorum  profectum  Hannibal  toto  exercitu  velit  aut 


[li]  Quod  roboris  erat,  i.  e.  ro- 
bora  viriuin  (cf.  XXI.  Liv,  '■^)  ;  pronun- 
tiat, "  il  annonce  (faussement)  son 
inlenlion  de...  »  ;  in  Lucanis.  voy. 
XXIII,  XXXVII,  10  :  ut  dépend  de 
ridée  d'ordonner  contenue  dans  pro- 

iiuntint. 

[VI]  Flexit,  suppléez  iter  ow  viam 
cf.  XXI.  XXXI,  ♦»  :  in,  et  non  ad,  pour 
signifier  le  terme  de  sa  marche;  qui- 
dem sert  à  attirer  l'attention  sur  le 
mot  consul  et  à  roijjioser  à  liontnp  de 
la  phrase  ^\x\\^n\.^\majimis itineribus 
«  à  marches  forcées  »  ;  ducebat,  vov. 
XXll.  XII.  l. 

XLIV  il]  Biennio  est  une  erreur  : 
car  laltaque  dirigée  contre  Rome 
par  Hannibal  avait  eu  lieu  en  211  et 
non  en  H^w  avant  Jésus-Christ  ; 
cum.  "  au  moment  où...  -  ;  de  là  l'in- 
dicatif :  fwriint.  parce  que  létal  de 
choses  si^îniJié  jiar  objecta  avait  cessé 
d'exister;  «/(//«/.î,  au  datif;  constabnt 
voy.  XXVI,  xviii,  3  ;  q^io,  i.  e.  qwt 
re  ;  c<^tte  proposition  relative  est  une 
remarque  incidente  de  l'historien  ;de 
là  l'indicatif  ;  famam,  une  apprécia- 


tion favorable  ou   défavorable  ;   ha- 
bituruiii  a  pour  sujet   iter  consulis. 

[2  '  Sine  duce,  l'expression  n'est 
exagérée  qu'en  ai)parence  ;  car  le  lé^' 
gat  que  le  consul  avait  laissé  dans  le 
camp  n'était  point  revêtu  de  Vimpe- 
rium  ni  i>ourvu  de  Vauspicium,  droit 
de  consulter  la  volonté  des  dieux 
par  l'observation  et  l'interprétation 
des  signes  qui  la  rendent  sensible  ; 
foret,  même  emploi  que  ci-dessus, 
XXVI,  XXI.  -i;  elc  ;  in  I  ucanos,  voy. 
XXllI,  XM,  1.*^  :  osten-iisse,  «  avoir 
indiqué  ni^tleinenl  ». 

[M  NuUa,  etc.,  lieaucoup  plus  ex- 
pressif que  s'il  y  avait  errore  hostis 
tutiora  quam  ulla  alla  re  ;  iijnoraret, 
subjonctif  amené  par  le  style  indi- 
rect. 

1^]  Futurum  (s.-e.  esse)  sert  de 
futur  a  l'inlinitif  péri  ;  praedae,  cons- 
truction hardie  au  lieu  de  ad  prae- 
ilam,  cf.  XXVI,  II.  4  ;  sine  viribus  est 
une  exagération  due  à  la  peur,  car  il 
restait  au  camp  au  moins  .30.000 
hommes;  si7ie  imperio.  etc.,  cf.  ci-des- 
sus,  §  2. 
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caslra  iiivadere  praedae  relicta  sine  viribus,  sine  imperio, 
sine  auspicio?  »  [5j  Veteres  ejus  belli  clades,  duo  consules 
proximo  anno  interfecti  terrebant  :  c  et  ea  omnia  accidisse, 
cum  unusimperator,  unus  exercitiis  hostium  initalia  esset; 
nunc  duo  bella  Punica  facta,  duos  ingentes  exercitus,  duos 
prope  Hannibales  in  Italia  esse.  [6J  Quippe  et  Hasdrubaiem 
pâtre  eodem  Hamilcare  genitum,  aeque  inpigrum  ducem 
per  tôt  annos  in  Hispania  Roniano  exercilatuni  bello,  gemina 
victoi'ia  insigneni,  duobus  exeicitibus  cum  clarissimis  duci- 
busdeletis.  [7j  Xam  itineris  quidem  celeiitate  ex  Hispania  et 
concitatis  ad  arma  (lallicis  gentibus  niulto  magis  quam 
Hannibalem  ipsum  gloriari  posse  :  [8]  quippe  in  iis  locis 
hune  coegisse  exercitum  quibus  ille  majorem  partem  mili- 
tum  famé  ac  frigore,  quae  miserriina  mortis  gênera  sint, 
amisisset.')[9^  Adiciebantetiam  peiiti  rerum  llispaniae  haud 
cum  ignoto  eum  duce  G.  Nerone  congressurum,  sed  ijuem 
in  saltu  iinpedito  deprensus  forte  haud  secus  ((uani  puerum 
conscribendis  fallacibus  coiidicionibus  pacis  IVustiatus  elu- 
sisset.  [10]  Omnia  majora  etiam  vero  praesidia  hoslium, 
minora  sua,  metu  interprète  seniper  in  détériora  iiiclinalo, 
ducebant. 

XLV.  [1]  Nero,  postquam  jam  tantum  intervalli  ab  hoste 
fecerat  ut  detegi  consilium  salis  tuUim  esset,  paucis  mi- 
lites alloquitur.  [2J   Xegal   ullius  consilium   imperaloris   \u 


[àj  Interfecti,  luùiiie  emploi  du 
l)aitic.iiK'  (juc  XXI,  i,  ô  ;  elr.  ;  arri- 
dis.sc,  i('i)ris<!  ilii  style  indirect,  i"l".  >;"^. 

[()  Quippe,  elc.,"exi)li(iue  et  déve- 
h.ppe  l'expression  •  duos  />ru/>e  Hdu- 
nÙidles  ;  i/enitum,  suppléez  esse  ; 
i/cmina  ric/oriu,  jjar  la  victoire  rem- 
l)()rtép  sur  les  deux  Scii)i(jns. 

l7j  "Nam  ré])oud  ;ï  une  idée  sous- 
eiiteudue  :  «  lirtsrlrubal  était  en  un 
sens  i>lus  redoutable  encore  (juTIan- 
nil)al.  cai-  ..  ->  ;  ex  Hisixniia  doit  être 
raltaclii'  à  itineris  :  concUnlis,  inèine 
emploi  du  iinrlicii)e  que  XXl,i..">;etc. 

[SJ  In  lis  locis,  il  s'a^'it  des  Alpes; 
lauic  désijine  llasdruhal.  ([ui  est  lo- 
{iîiquemenl  rolije!  le  plus  rapi>roché 
de  la  pensée  ;  ille,  liannilial;  sinl.  au 
présent,  parce  qu'il  s'agit  dune  pons.-e 
générale  :  uniisissel  i'emplace«m/.ïpnf/ 
du  slyli'  diiect. 
[\)\  'Sed   quem,    i.  e.    sed   cum  eo 


que III...  \  iiiipedilo,  i.  e.  iuvio  ;  de- 
prensus, voy.  XXVI,  XVII.  ■}  ;  forte, 
les  adversaires  de  Claiidius  lui  re- 
fusent le  mérite  d'avoir  coniliiné  le 


■ttre 


l.ive, 
frus- 

.s    de 


plan  (lui  avait  l'u  pour  etl'et  de 
llasdruhal  en  jteiil  :  ils  uietteul  loul 
cela  sur  le  compte  du  hasard:    t-and 
secus  (/uaiii,Unn-  familier  à  'lite 
au  lieu  de  non  nliter    alifue...  ; 
Inilns,  a  l'ayant  amusi'  ... 

il(i  Praesidia,  «  les  coi_ 
troupes  ..  ;  ntiitura,  su|>plèez  lero  ; 
nietu  interprète  (rétlexioii  générale), 
"  car  la  peur,  (piand  on   l'écoulé...  ». 

XLV  [I]  Tantum,  etc.,  au  lieu 
de  r<'xpre'\sion  oïd  inaire  tmitum 
ab.'.cessenit  (cT.  XXIV,  vu,  .'));  delei/i 
i.e.  o/ieriri,  est  le  sujet  logique  de 
esset  tuluin  ;  paitcis,  ■•  en  ([uehiues 
mots  ". 

I".']  Ullius,  parce  (pie  ne;/nt  rem- 
place rf/'w7  niin...;    in  speciem,  ■•  à  ne 
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specieiii  aiidaciiis,  re  ipsa  tutius  fuisse  ({uam  suum  :  h  ad 
certain  eosse  victoriam  ducere  :  3]  quippe  ad  qiiod  helluni 
colU^ija  non  aiite  quam  ad  satietatem  ipsius  peditum  atque 
equitum  datae  ab  seiiatu  copiae  Fuissent,  majores  instruc- 
tioiesque  quam  si  adversus  ipsum  Ilannilialem  iret,  pro- 
fectus  sit,  eo  ipsi  si  quantumcumque  virium  momentum 
addiderint,  rem  omnem  inclinaturos.  [4]  Auditum  modo  in 
Qfif^  —  njini  ne  ante  audiatur,  daturum  operam  —  alterum 
coiisulem  et  alterum  exercitum  advenise  haud  dubiam  vic- 
toriam facturum.  [5j  Famam  bellum  conficere,et  parva  mo- 
menta  in  spem  inetumque  impeliere  animos.  Gioriae  qui- 
dem  ex  re  bene  ^esta  partae  fructum  prope  omnem  ipsos 
laturos;  '6j  semper,  quod  postremum  adjectum  sit,  id  rem 
t(dam  videri  traxisse.  Cernere  ipsos  ({uo  concursu,  qua  ad- 
miratione,  quo  favore  bominum  iter  suum  celebretur.  »  Et, 
7  bercule,per  instructa  omnia  ordinibus  virorum  mulie- 
nimque  undique  ex  agris  elîusorum  inter  vota  ac  pi-eces  et 
laudes  ibant  :  illos  praesidia  reipublicae,  vindices  urbis  Ho- 
manaeimperiique  appellabant;  «  iniHorum  armis  dextristiue 


cuiisidéier   que  l'apparence  ",    sop-  qu'Hasrirubal  doive  être  vaincu,  et 

pose  à  re  ipsa;  se...  ducere,  style  indi-  cette  conflance  assurera  aux   soldats 

recte  amené  par  lidée  de  d'icit  con-  la  victoire  (voy.  g.  Curce,  III,  19,  7  ; 

tenue  dans  nec/at.  viii,  28,  lô  ;    Sen.,  ep.,  1:5,  8);    pana 

'H]  Ad  quod  a  pour  antécédent  eo,  mo7nenta,  mèiue    métaphore  que  ci- 

i.  ^e.  ad  id  hellnm,  et  c'est  le  complé-  dessus,  .^  :{ ;  ijorine  est  loxplication 

ment  de  prof ec tus  sit;  ad  satietatem  de  fructum;    partae,    «  qu'ils  auront 

ipsius.  "  jusqu'à  ce  qu'il  se  déclarât  gagnée  ». 

satisfait  »,  allusion  aux  réclamations       [(jj  Adjectum...    traxisse,    même 

de  Livius,  cf.  ci-dessus,  xxxviii,  7  et  métaphore  que  ci-dessus,  j;  ;^  et  §  b  ; 

suiv.;  eo,  adverbe,  complément  d'<"/-  favore,  voy.  XXI,    m,  1;  c>-lebretur, 

diderint  ;      t^uantumcum/ue,  •<  quelle  ■<  attire  une  grande   affluence  »    (cf. 

qu'en  fût  l'importance»;  ririum  mn-  xxx,  17). 

mentum,  «  l'appoint   de  leurs  forces»;        !7J  Oinnia,i.  e.  07«nirt  loca;  insiruc-^ 

mais  le  mot  momentum  prépare  iucfi-  ta,  «  garnis  »;  ordinibus,   «    de   ran- 

naturos;  la  métaphore  est  empruntée  gées  (de  curieux)  »;   rota   ac  preces 

à  la  balance.  forment  un  groupe  auquel  s'opi)Osfr 

4]  Auditum  modo,  •'  celte  simple  et  laudes;  l'emploi  de  deu.K  conjonc- 

nouvelle  que...  »,  même  emploi  du  lions  diftérentes  n'est  donc  pas    in- 

participe  neutre   comme  passif  im-  correct;  dextris,.   la  force    de    leurs 

personnel  que  ci-dessus,  xxxvii,  5;  bras  (leur   bravoure,    leur  valeur)  ;. 

ante.  f^n\)])\éez  (j uam  ii(  acie ;  datîirutn  repositam     exprime     avec     plus     de 

(s.-e.  se  es.se)  remplace  dabo  du  slyle  force    que     posilam    le     sentiment 

direct.  qu'ils éj)rouvent:  leur  salut  est  assure- 

[.i]  Famam.  etc.,  est  une  locution  et  leur  liberté  bi<'n  g;irdée;  quant   à 

proverbiale  :  "C'est  l'opinion  qui  dé-  la  proposition  intinitive  elle  dépend 

cide  du  succès  à  la  guerre  »  :  qmmd  de  l'idée  de  dic*bant  contenue  dans 

les  deux  armées  auront  opéré   leur  appellabant. 
jonction,  jiersonne  ne  doutera  plus 
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[«i  «t,  que„,  L,  .nidum  Z    sollï  Ui"™  "^   «uscepissent, 
ita  paucos  pos(  die.  laeti  ôv  ni^  Prosequerentur  eos, 

«>ia    ceruu-e    milites,  le  "     7  X  "''•  '  "^  '^'°^^- 

sumerent:  nll,il  ,„o,-arl  nec  b  si",  /'"""  '"^'■^'^^«"'■i"™ 
'"•«■cibum  capie„te.s;  li  ^  c  3e  *""  °'-  ''"''^'^'^^«. 
ad  naturale  desideriu  „    n,    /  '  "'•'•  """  <'"°d  «""s 

-1  ™llefc..m  pamïsi  e  7'"  "''"  ""-"  ^are.  1,2]  Et 
percuacta,entL.'é    chm  Vn  n  ,'"'    """''"^«»'   '^'Iventum 

ingredi  n.elius  w;»,;  e;".  '^»"«"l««  ^'•'«'■■is.  Noc.e  clam 

Xf.VI     ij   Tessera  nerr;m(i",   -.i.    i      • 
•'  ul  tiibunus  tribuiu  ,      cen  ur  ,         ,'"  ■''""■'"'^'   ''•"^'  ^''■"'' 

' -•"•"•- *-»™;;;;;:;r,=,sr';, 


1- 

1    CJIS- 

iili- 
cilior 


[8]  Faustum,     et-.,    vov     vyvi 
v-.-x/,;  ;,/rt/«nar«„/ttr...  ro/o/«y,,.  ,.  „  n"     •     Z^*^'''  'i'^'^'--  /"-'■  '"vZ/y/,  „„  lava  i 

'.ns/s;r;;-^--,;:-ïiHS:S;S!-s::!£S::; 
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futura  erat,  quod  Claudianus  exercitus  niliil  ferme  praeter 
arma  secum   in   expeditionem  tulerat.  [3]  Ceteium  m  ipso 
itinere    auctum  voliintariis  agmen  erat,  offerentibus  iiltro 
se«;e  et  veteribus  militibus  perfunctis  jam  militia  et  juveni- 
bus  quos,  certatim  nomina  dantes,  si  quorum  corpons  spe- 
ciesroburque   virium  aptum  mililiae  videbatur,   conscrip- 
serat     Ul    Ad    Seuam    castra    alterius    consulis   erant,    et 
quinâentis  ferme  inde  passus  Hasdrubal  aberat.  Itaque  cum 
iam  adpropinquaret,tectus  montibus  substiit  Nero,  ne  ante 
noct^m    castra   ingrederetur.    [5]  Silentio   ingressi,  ab    sui 
quisque  ordinisbominibusin  tentoria  abducti    cum  summa 
omnium  laetitia  hospitaliter  excipiunlur.   Postero  die  con- 
silium  babitum,  oui  et  L.  Porcins  Licinus  praetor  adfuit.  [6] 
Castra  juncta  consulum  castris  babebat,  et  ante  adventum  eo- 
rum  per  loca  altaducendo  exercitum,cum  modo  insideret  an- 
eustos  saltus,uttransitum  clauderet,  modo  ab  latere  aut  ab 
levso  carperel  a-mtm,  ludifiralus  bostem  omnibus  artibus 
belli  fuerat  ;  is  tau.    in  consilio   aderat.    [7]    MuUorum  eo 
inclinabant  sententiae,  ut,  dum  fessum  via  ac   vigiliis  reti- 
<:eret  militem  Nero,  simul  et  ad  noscendum  hostem  paucos 
.ibi  sumeret  dies,  tempus  pugnae  difTerretur;  [8j  >eio  non 
suadere  modo,  sed  summa  ope  orare  institit    ne  consilium 
^uum,  quodtutum  celeritas  fecisset,  temerarium    moiando 
facerent  •    ^9]    «  errore,   qui    non  diuturnus  luturus   esset, 
veluttorpentem  Hannibalemnec  castra  sua  sine  duce  relicta 
ad-redi  nec  ad  sequendum  se  iter  intendisse.  Antequam  se 
moveat,   deleri    exercitum  Ilnsdrubalis  posse  redirique   in 
\nuliam.  [tO]  Qui  prolatando  spatium  liosti  det,  eum  et  lila 
casîraprodere  Hannibalietapeiù^  in  (;alliam  iter,  ut  per 

31  Ultro,  «  sans  qu'on  les  .ollici-    dessus,  ml  ;  vu,  13  ;  xni,  0;    xxvii, 
Ui;;    --"^tlïccoMl  Se    ''hv^:te.a,    ia  consilium     est 
um   saccoroe    avec  ie    g^-pf-^j^,  .',,^r  r/^..  rfi/ferref«'";  «^  «««- 


inscrire  >  ;  afAu 


uiët  le  plus  rapinoché.  exp miue  par  ui...  « 

îlème  émi.To'i  peu   correct   q!ie   ci-    laissé  là-ba«  (en  Apulie). 
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olium,    ubi   velu,   Ha.drubali    conjun^atui-    lui    vn.   '' , 
signum  daadum  et  exeundum  in  nclem  ab,   «',  1   ^    ^xtemplo 
hosM,„„  absentium  pra"senti„:      :\;  ^^  "^.'^^  t"'»- 
çum  .;auc,onlH,s  „ec  bi   c„„,  pl'unbus  "."vTdo   '/;;:,';' 

vehi  procul  castra  jubet  «npculark.nr  n  ^^  ^"""1  •^"■^■"».- 
partesit  vallum,  el  ut  a  tend  „t  ell  >  ^"""'"  ''"'^"'' 
in  caslris.  [41  Fa  cum  o,vM   1  '""'  "*■'""'"  «""" 

nil.il  aucta'en-o'l^rcie^a  r  b ^'T^C^l  T^""/'    ?'"" 

[M]  Abutendum,    «il  lallail   in      ,.,.>.. 
tant  que   |.o.ssiJ,|..  prof.t.u'       .     /'   ,"         "L   '^J''    ""■^'^''*     ^>^ons-e..|...ncl..  ; 

-.  cr.xxr.  xuv..;  xxui.   .';  i^lit^nnéfS'^  1"";:^:  f" 

que.  que  dhabitude  «    (I.     nuirch 's     ;^/''' l""«  elen-lu  quavant  »  ;     en /î- 

Toi   ri    ''^"''"'^'-  ^^    "î>    U(       ^'/'^/m',    Cf.   Cl-dCSSUS,  XLVI, 

L^.  la    quod  erat,   <■  la  siiualiou    "'  -^  ^^^    ^ 
uboi.ct.f  du  style  indirect ;%..;c,V        ÙZ'c    '  '  'V'""' '"j*-''  *'■''/""'" / 

[•5j  Clrcumvehi     (s.H^      ,,,uh)    a     ,";;7^/'".V''/>''/;  .*//..,  ..  l,.  secuud  cou- 
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suies  r??.-  '  ;  el  quouain  iikkIo  aller  ab  Hannibale  absces- 
sisset,  cura  angebat.  '6~  Minime  id  quod  erat  suspicari 
poterat,  lantae  rei  frustrati^ne  Hannibalem  elusum  ut  ubi 
dux,  ubi  exercitus  esset,  cuni  que  castra  conlata  liaberet 
ignoraret  ;  7;  «  profecto  baud  niediocri  clade  absterntum 
insequi  non  ausuni  •-  :  maijno  opère  vereri  ne  perdilis  rébus 
sérum  ipse  auxilium  venisset  Romanisque  eadem  jani  ior- 
tuna  in  Italia  quae  in  llispania  esset;  8^  interdum  litteras 
suas  ad  eum  non  pervenisse  credt*re  interceptisque  iis  con- 
suleiu  ad  sese  opprimendum  adcelerasse.  His  anxius  curis, 
extinctis  i2nibus,vii?ilia  prima,  dato  signo  ut  tacili  vasa  col- 
ligt-rent,  si^na  feni  jussit.  '9  In  trepidatione  et  nocturne 
tumullu  duces,  parum  intente  adscrvali,  alter  in  deslinalis 
jam  anle  animo  late*bris  subsedit,  alt«*r  pei"  vada  nota  Melau- 
ruîii  tlumen  tranavit.  Ita  dest-rtum  ab  ducibus  agmen  primo 
per  agros  palatur,  fessiquealiijuot  sumno  ac  vigiliissternunt 
corpora  passim  atque  infrequenlia  relinquunt  signa.  10 
Hasdrubal,  dum  lux  viam  oslenderet,  ripa  lluminis  signa 
ferri Jubel  ;  et,  per  tortuosi  amnis  sinus  llexusiiue  cum  iter 
errore  revolvens  bau  1  inullum  processisset,  ubi  prima  lux 
traiisitum  opportuiium  ostendissrl,  transiturus  erat.  ^Hj  î^»''l 
cum, quantum  a  mari  abscedebal,  t.mto  Jiltioribus  coercenti- 


'.  Id  quod  erat,  "  la  vérité,  la 
léalit»'  ■  t\st  t.'Xitlifiut.'  par  Hanuibn- 
lem  elusiiin  :  InittdP  rei  frustra  doue, 
"  par  uiit"  troiniierif  portant  sur  uiio 
chose  si  iinporlaulr...  -  :  ut  <l.peii«l 
(iii  lanine;  citin  tfuo,  cf.  XXV,  XLVi, 
S:  rnstra  ron'.ntn  hubfrel.  littérale- 
ment :  ■■  il  avait  son  canij»  rap- 
proché. 

["<"  ProfectO.  cf.  §  h:  Imud  mefli»- 
crï,  lilot'  pour  maxima  ;  nbslerrituin 
se  rapporh?  à  enm  (i.  e.  Hnn)iibiiktn). 
sujet  sous-entendu  <r  ht-seoui  ;  la  jiro- 
posilion  infinitive  dépend  de  1  idée 
d'existitnribat  inijdiquée  dans  siu/n- 
cari  jjoirritt  ;  vereri.  infinitif  histo- 
rijue  lin  peu  inattendu,  au  lieu  de 
rereb'itui-:  /lerdiUs  rébus,  "  si  la 
situation  elait  désa-treuse  "  :  sprnni 
auxilium  e^t  construit  en  appo.«ition 
à  ipse  et  remplace  le  tour  ordinaire 
sor  I  auxilio  reiiisxet. 

[\  Credere,  même  reiiiarque  que 


les  ti'iix 


de   bivouac  ";  vusn    ■  leur  bagage   ": 
lerri  i.  e.  e/ferri. 

:>]  Duces,  s.-e.  itineris,  ■■  les 
guiiles  '«  ;  ilcstinalis...  animo,  cf.  XXI, 
XLiv.  «J:  (jrimo  fait  attendre  un 
lifiiiiie,  (jui  n'est  pas  exprimé  :  somno, 
•■  par  le  iicsoin  de  sommeil  »,  cf. 
Hmi-..  V.,  iii,  4,  11:  "  Ludo  fatiga- 
tumqu)'  somno  »  ;  infrequentia,  «  à 
peine  gardées  ». 

Kl]  Dum,  "  en  attendant  que...  •', 
de  là  le  subjonctif:  rijm,  ablatif  de 
la  qiiestion  yua;  errore,  ablatif  de 
cause  :  o  |>ar  suite  de  son  égare- 
ujent  »;  iter  revolvens,  «  refaisant  en 
sens  contraire  la  route  qn  il  avait 
faite  "  :  processisset  déjjeml  de  cnm  ; 
u'ii...  ostetidisset,  subjonctif  du  style 
indirect;  Hasdrubal  se  disait  :  «  Obi 
prima  lux  Iransitum...  oslemlerit 
futur  antérieurs  transibo  •>  :  transi 
turus  erat.  ■  il  seprojiosait  de  passer 

[11]  Quantum,  i.e.tjuanto  tom/ius 
(■i.\Xl.\XXi.2:l>rp>,<ln.i{.\\].\\,-i 


i 
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'  it^s    eiat  ,    (-.tiJlos  promiiit'iis    c.His   ie..vh-,f      wi  l^..    p. 
,,,i;    ,;„.!''   .."PP""'.''-^.'-''-'^:''''''  ""  •""''  '■■■0"f  aul  ab  lat,.,-e 


"'""•n  M.il,   ..ln,x.niu  .aedes  utrimque  edo 

v'>/.  XxVl.xu;;;"'""    "=     ^"''^'•'    ^'-- '■'•■•. '^•<^»'-..-1mU  pinson  lo;.g,H'u; 
,   [-^    Omnibus  copils,  inèm,.  cous      •^^^'^"  '"'"'^';"''''"'"  ^''- -"^-"^'ï-  xxiv..{;. 

'•O'-xerci/u,,;  .^J;;^';:;:;/;;;',!;^^^:     ;^;:;^   ;'/;;!'"';. -'y  /'-oxl    -le    bataille 
»i"-  <l<-'  roule  „.  '        ""        t  •:^t-a-(lir..    Jailc):    c-rlm  ,„■,„■/, u,n 

.■^;  Sedesi  iciunesiiu,,|..„;,,Mcni..    nn^n''^'  ''•!'"'''   '''"''''    '^"'^^  H"Miaius 
•''^,.lra...ition,^.r..^);,J.;;/  •'    ,':^^'       "      '«^^.1    aucun   cn.MMni    devant 

•KMi.l  >-<'sriisiios  lions, le  cou. Lit        •  "'';:"/''"  ''  '""^  "=  "'•'•«'/'"/,    .  e. 

I'.:  Omlssa,   etc..         •enrmr.ni    •;    '.'"/'"''/ ?'^«^•    «//.'/ 'Wov-w^r    a    ,,our 

"rl.li.T..  „;;.,>^,,,  j   ^.  V,"     V'V„;     ^•""'l' ••inei.t    sous-enl..n.lu      f;,l/,.s; 


^6 


LIVI 


A. 1.0.    Oi 


batur.   "10^  Ihi  duces   amho,   ibi  pars  major  peditum  equi- 
tumqiie  Roinanoriim,  ibi    Hispani,    vêtus    miles  peritusque 
Romanae  pugnae,  et  Ligures,  durum  in  armis  genus.  Eodem 
versi  elephanti  :  qui  primo  impetu  turbaverant  antesignanos 
et  jam  signa moverant  loco;  [llj  deinde,crescente  certamine 
et  clamore,  inpotentius  jam  régi  et  inter  duas  acies  versari^ 
velut  incerti    quorum  essent,  haud  dissimiliter  navibus  sine 
gubernaculo  vagis.  |12j  Claudius,«  quidergo  praecipiti  cursu 
tam  bjngum  iter  emensi  sumus?  »  clamitans   militibus  cum 
in  adversum    collem    frustra   signa    erigere  conalus  esset, 
postquam  ea  regione  penetrari  ad  bostem  non  vidcbat  i>oss«  . 
[13]  cobortes  aliquot   subductas  e  dextro  cornu,  ubi  statio- 
nem     magis     segnem    quam    pugnam    futuram    cernebaU 
[14j  postaciem  circumducit  et  non  hostibus  modo  sed  etiam 
suis  inopinantibus  in  dextruui  boslium  latus  incurrit;  tan- 
tique  ceb-ritas    fuit  ut,  cum  oslendissent  se  ab  hitere,  mo\ 
in  tt'rga  jam  puguarent.  [15]    Ita   ex  omnibus  partibus,    ;ii 
fronle,  ab  lat^re,  ab  U'rgo,  trucidantur  Hisiumi  Liguresqu» 
et  ad  (iallos  jam  cacfb's  prrvenerat.  [16]  Ilti  minimum  certa 
minis  luit  :    nam   et  pars   mai^na  al»    signis  aberant,    noctr 
dihipsi  stratiquesomno  passim  per  agros.  et  qui  aderant,  iti- 
nere  ac  vigiliis  fessi,   intolerantissima  laboris  corpora,  vix. 


[10]  Vêtus  miles,rf.  ï;  (5;  Lièvres, 
cf.  §7;  ce  dt^l.iil  indique  que  le 
centre  était  engagé,  lui  aussi  ; 
durum,  i.  e.  durnlwn  ;  signa,  etc..  ils 
avaient  fait  reculer  les  manipules; 
ce  détail,  que  ne  donne  pas  Polyhe. 
parait  avoir  été  ajouté  i»ar  Tile- 
Live  :  mais  on  se  demande  alors 
|iourquoi  llasdrubal  ne  piotila  jias 
du  desairoi  de  l'armée  romaine  sur 
ce  point. 

[Il]  Impotentius ("  dune  humeur 
plus  rebelle  ■■]  porte  sur  refji  ;  ref/i  et 
it?/'«a;-t. infinitifs  descriptifs  rempla- 
cent des  imparfaits  ;  ijuar^im,  on 
attendrait  utrorum. 

\1]  Claudius  remarquez  quelle 
vivncité  donne  au  récit  l'entrée  en 
scène  de  Claudius,  que  n'annonce 
aucune  conjonction  de  coordination  ; 
quiil,  «  pourquoi  »  :  ergo,  «  donc  •>, 
marque  la  conclusion  du  raisonne- 
ment qui  s'est  présenté  raiiidement 
à  (  esprit  de  Claudius  :  «  nous  avons 


fait  précipitamment  une  longue 
marche  pour  battie  lennemi,  et 
nous  restons  ici  à  ne  rien  faire  ; 
donc  cette  marche  a  été  inutile  '  : 
cUuuitaihs  est  construit  avec  le  dalif. 
comme  le  serait  iuquit ;  adversiun 
'•  placée  en  face  de  lui  »,  cf.  §  h  : 
"  Ojipositus  »  ;  signa  eriyere,  «  faiie 
gravir  à  ses  manipules  ». 

J.3]  Ea  regione,  «  de  ce  côté  là  »  : 
subductas.  '  retirées  de....  prélevées 
sur...  »;  sfalionetii,  "  une  halte»; 
mngis  porte  sur  stationem,  et  non 
sur  sei/tirm. 

[l'i]  Post  aciem,  suppléez  Rormt-^ 
norum  ;  ostemlissent  a  pour  sujet 
t'iaudiani  milites  sous-entendu  ;  in 
terya,  sujtpléez  hostium. 

[l(j]  Aberant.  même  accord   'i'ié-*j 
gulier    (juc  ci-dessus,  XXIII,  xxxv,5l 
(i;     etc..  sowHO,  cf.   XLVii.  il;     int'ife-_*\ 
rantissima,    etc.    apposition    à    qui 
aderant  ;  \)OViV    le    fait,  voy.     XXIIr 
II,  4. 
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Loste  interfecti   Fab,  le   c  im't  ^       '■^';  '^'''''us  c,ua„,  al. 

^>-r  aures  positum,  ipso  ,„  "  h°  .^  ''"^"'' ""'S'-'''^'- "'" 
cervix,  quanlo  -«ax  n.opo  eraric  u  ^'"°J""«';'"''  '"^'^^ 
rima  via  uiortis  in  (antae  moM     h.b,        *"     "'■  ^^  '^''  ^'''"- 

lanto  exercitui  suun,  no  m  ni  ^^        "  "'"-'''  "«  '^"Perstes 
-  cobonen,  no„^"^Z^^iT''T' ''""''""  "'"»«« 

i--nitub.  fau-o  d,,nun;:.'.:  tuïàn:  -S;;  "■■ ''"■•■  '■' 

--nitus  n,,en  ^vid  ;  ;,  "e"?;"-  ^'•"''■^  ""  •""'^  -' 
l'ostiu,n  occisa,  cap,a  ,,„„;, ii^'';!;'''^^''"'-  --^  -Hu, 
«»a  praeda  alia  cu'n  onnis  '".',«   's,      '''""^■■"'-'■"".-  "'^'- 

«l'ant   supra  .lualluor  m  ''""'"t"'  ''P"<l  boslvs 

p'-o -nissis  e'o  p,::;,;'';;;;;,;;i:;;!"'';:::7;'- /'' -'-ii  f"i>. 

■  •    -'>•'■"    "'•'i(l(jii,-,,,„,nii    iii- 
['  'j  Hiantes,   .-    nv-mi    i.    i        • 

Z';;':-^  '■v.r-,.(„»v"  „;■  ^li-^i»  -i-r';'-,. .  ,Tn,s.,„  i,„„  „,.,,,,. 


ib 


T.     LI\I 


A.r.c.  54" 


riienta  Victoria  fuit  :  octo  ferme  milia  Romanorum  socio- 
rumque  occisa.  8]  Adeoque  etiam  victores  sanguinis  cae- 
disque  ceperat  satias  ut  postero  die,  cum  esset  nuntiatum 
Livio  consuli  <*  fiallos  Cisalpines  Liguresque  qui  aut  proelio 
non  adfuissent  aut  inter  caedem  efTugissent  uno  agniine 
ahire  sine  c^-rto  du<e,  sine  signis,  sine  ordine  ullo  aut  im- 
perio  ;  si  una  equiluni  ala  mitlatur,  posse  oinnes  deleri  »  : 
9]  «  Supersint  ».  inquit.  «  ali<|ui  nuntii  et  hostiuni  cladis  et 
nostrae  virtutis  ». 

L.  [Ij  Nero,  ea  nocte  quae  secuta  est  pugnani  profcctus 
-  ilatiore  quam  inde  veneratagmine,  die  sexto  ad  stativa  sua 
atque  ad  iiostem  pervenit.  2^  lier  ejus  frequentia  minore, 
quia  nemo  praecesserat  nuntius,  la^^tilia  vero  tanta,  vix  ut 
compotes  mentium  prae  gaudio  essent,  celehratum  est. 
[3]  Nam  Homae  neuter  animi  liabitus  satis  dici  enarrari(iu& 
polest,  nec  quo  incerta  expectatione  eventus  civitas  fuerat 
ner  quo  victoriae  famam  accepit.  4  Numquam  per  omnes 
dies,  ex  quo  Claudium  consulem  profectum  fama  attulit,  ab 
orto  sole  ad  occidentem  aut  senator  quisquam  a  curia  atque 
ab  magistratibus  abscessit  aut  populus  e  foro.  ^5]  Matronae, 
quia  niliil  in  ipsis  opis  erat,  in  preces  ol)testationesque  ver- 
sae,  pt-r  omnia  delubra  vagae  suppliciis  votisque  fatigare 
deos.  [G^  Tam  solliritae   ac  suspensae  civitati  fama  imerta 


s;  Satias,  aichaUme  pour  satie- 
tas;ut  reste  eu  l'air;  apiè>  la  phrase 
en  style  indirect  qui  va  suivre  Tite- 
Live  "oublie  qui)  a  écrit  m^  et  il  uiel 
iii'/uit.  coniuie  si  celte  jtropositi<in 
était  indépendante  ;  adfuissent  et 
effiKjissent  sont  amenés  par  le  style 
indirect:  sine  rerto  duce,  «  sans 
chef  régulier»:  de  là  sine  imperio: 
sine  siynis  est  expliqué  par  sine  or- 
diiif. 

'y  Nuntii,  i.  e.  qui  nuntient. 

hVi"  Inde,  I.  e.  ah  Us  désigne  !e 
cainp  qu  il  avait  laissé  en  Apulie. en 
face  d  Hrtniiilial. 

'-']  Frequentia,  i.  e.  hominum  con- 
cursu  ;Cf.  XLV,  7  :  nuntius,  i.  e.  '/ui 
nuntiaret  fcf.  XLix,  9)  ;  vît  ui.  au 
lieu  de  ut  l'ixicf.  Ces..  ïi.  G.,  I.ti.  i  ); 
compotes  mentiitm,  voy.  XXVI,  xv, 
['^\  prae  ijaudio.  voy.  XXI,  LVi.  .!; 
î):  celehratum  est,  "voy.  ci-dessus, 
XLV,  (î. 

7-V  Nam    peut     se     traduire    par 

-  iiuant    a...  ..    mais   rHiimid    à  une 


idée  sous-entendue  :  «je  ne  parle  pas 
de  la  joie  des  Komains,  car  à  Itonie 
même,  etc.  '-;  cf.  Cic,  Tusc,  iv, 
■l'A.  Wl  :  >'  Quid  Achille  Homerico 
foedius,  quid  Agamemnone  in  jur- 
gio?  Mam  Ajacem  quidem  ira  ad 
furorem  morlenique  perduxit  .■  ; 
ntuter...  hr.bilus  est  exidiqué  jiar  m-r 
nuo...  nec  i^uo...:  incerta  se  ra]i)Mirte 
a  civitas  ;  expectatione.  ablatif  de 
cause,  dépend  t\' incerta;  eventus,  le 
résultat  de  la  marche  hardie  du 
consul  Claudius. 

^4T  Ab  magistratibus.  des  magis- 
trats qui  étaient  au  S<'n;»t,  notam- 
ment du  juéteur  qui  le  présidait. 

;n]  Nihil...  opis,  cf.  xux,  7  :  <'  Id 
solacii  »:  sujipliriis.  archaïsme  pour 
supplient ionibus  :  faliyare,  intinitif 
historique  ou  descriptif,  au  lieu  de 
fatiuabant. 

Cl]  Incerta,  <-  peu  sur  »;  duos... 
t'j'uites,  etc.,  iiroposition  infinitive 
dépendant  6e  fama  ;  in  castra,  dans 
le    camp    de    l'armée     urbaine    (cf 
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pnmo  acciilit  duos    \,iniion«P<.         -,       ■ 
faucibus  Vmhnne    oppo,   à  e^'  J""    ''   '"   '''""'"  '•"'■^'^  '" 
tiHn.escaesoshosles   ITrÉtmin         ■"'•'''  "''  r'""^''«  """" 
"'is  Wacceptu,,,  erat  ut  m  h^r"^'''  '"''"""^  '^'"'■""  «"i- 
ca,.ere  aut  satis  eredere  po      ,  1     'm''"'^  ^'l'"'"  ""<"•  "««« 

^«indeab  L.  Jlanlio  A,    Ihio  mù     '     '''^•^^^'"'■- Î^J '-(«erae 

SU"!  est,  ul  adiie  nunti,,,  ,         '  "'^  ''"''^e  concur- 

■n  s,.„a(u  liuerae  reci.a.emm.  .,     "/o  "rân    '"  '"''"'  """'" 
'«"tes  ejus  animes  ,Zù  '^Z      T  '"""""  '""■'•  '"l-o- 

-.^».;=/::::;;::::fE=:;,--:i-:,;:t 


"':';•=  plan  d,.  C  .mI"  ;;i;;.">;';,^  """■•■■  '",,«;';,',? 'V '■'"'.>':•'■  ^';'''- 

«^'••^  mois    laisse  ,/,n,'^r' '■"'•'"'••    /''-"M'mV,     ',/;''''''''''''':''  ^"""^ 
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ooO  T.    LIVI  [a. U.C.    547] 

oculis  auribusque  haiirire  lantum  gaudium  cupientes.  [2]  Ad 
Mulvium  usque  pontem  continens  agmen  pervenit.  [3]  Le- 
gati  —  a  erant  L.  Veturius  Philo,  P.  Liciniiis  Varus,  Q.  Cae- 
cilius  Metellus  —  circumfusi  omnis  geDcris  hominum  fre- 
quentia  in  forum  pervenerunt,  cum  alii  ipsos,  alii  comités- 
eorum  quae  acta  essent  percunciarentur.  [4]  Et,  ut  quis- 
que  audierat  exercitum  hostium  imperatoremque  occisum,. 
legiones  Romanas  incolumes,  saivos  consules  esse,  extemplo 
aliis  porro  impeiiiebant  gaudium  suum.  [5]  Cum  aegre  in 
curiam  pervenlum  esset,  multo  aegrius  summota  turba,  ne 
patribus  miscerelur,  litterae  in  senatu  recitatae  sunt.  Inde 
traducti  in  contionem  legati.  [6]  L.  Veturius,  litleiis  reci- 
tatis,  ipse]  planius  omnia  quae  acta  erant  exposuit  cum 
ingenti  adseusu,  postremo  etiam  clamore  universae  contio- 
ni?,  cum  vix  gaudium  animis  caperent.  [7]  Discursum  inde 
ab  aliis  circa  templa  deum,  ut  grates  agerent,  ab  aliis  dô- 
mes, ut  conjugibus  liberisque  tam  laetum  nuntium  imper- 
tirent.  ^8]  Senatus,  quod  M.  l.ivius  et  C.  Claudius  consules- 
incolumi  exercitu  ducem  hostium  legionesque  occidissent, 
supplicationem  in  triduum  decrevit.  Eam  supplicationem 
C.  iiostilius_^  praetor  pro  contione  edixit,  celebrataque  a 
viris  feminisque  est  ;  [9]  omniaque  templa  per  totum  tri- 
duum aequalem  turbam  habueie,cum  matronae  amplissima 
veste  cum  liberis,  perinde  ac  si  debellatum  foret,  omnisolu- 
tae  metu  deis  immortalibus  grates  agerent.  [10]  Statum 
quoque  civitatis  ea  Victoria  movit,  ut  jam  inde  haud  secus 
quam  in  pace  res  inter  se  contrahere  vendendo,  emendo, 
mutuuin  dando  argentum  creditumque  solvendo  auderent. 
U  '  C.  Claudius  consul  cum  in  castra  redisset,  caput  Has- 


'_-!]  Continens,"  ininterrompue  ».  appliquée  à  une    armée   étrangère; 

•V  Hominum  frequentia,  cf.  l,"2.  supplicationem,  cf.  xxxvii,  4;  eaixit^ 

"V  Porro,  "  de  proche  en  proche"  "  publia  »;  celebrala,  «  accomplie  au 

(R.).  milieu  d'un  grand  concours  de...  ». 

[.j]  Summota  turba,    ablatif  ab-  H]  Amplissima.  «  les  plus  magni- 

soïu;    IIP...    misceretur     dépend     de  fiques  -  :  /o/e^  voy.  xxv,  5. 

summota.  '  lu    Statum.  "  "la  situation   finan- 

[6^  L.  Veturius,  en  sa  qualité  de  cière  •>  ;    mocit,    cf.  xlvii,   ô;    hand 

jiropréteur.  il  est  le  chef  de  la  dépu-  secus    quam,   cl,   xliv,  9;  res...  con- 

tation:  planius,    .'  avec   des  détails  trahere,  <■    faire  des   affaires  »,    est 

plus   expliciti'S   -  ;    animis    caperent,  expliqué  en  détail  par    ce  qui    suit; 

cf.  L,  7.  creditumque,  SU]»ploez  arrjentvm. 

7    Discursum    (s.-e.   est),   passif  [11;  In  castra,  près  de  Ganusium 

impérr^oniiel.  fcf.  ci-dessus,  xn,  Ui]  :  cum  cura  mo- 

[><']  Leglones,  appellation  romaine  diùa servaium :  solulus,  &u\)iA.  vinculis. 
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drubalis,  quod  servatum  cum  cura  attulerat,  proici  ante  Iios- 
tium  stationes  captivosque  Afros  vinctos,  ut  erant,  ostendi 
duos  etiam  ex  iis  solutos  ire  ad  Hannibaleiii  et  expromere 
quae  acta  essent,  jussit.  [12]  Hannibal,  tanto    simul  publico 
famiharique  ictus  luctu,  agnoscere  se  fortuuam  Cartha^inis: 
fertur  dixisse;  [i3]  castrisque  iode  molis,  ut  omniaauxilia 
quae   diffusa  latius,   tueri  non  poterat,  in    extremum  Italiae 
angulum  Bruttios   contiaheret,  et  Metapontinos,   civitateni 
universam,   excitos   sedibus  suis,  et  Lucanoruin  qui  suae 
dicionis  erant  in  Bruttium  agruni  traduxit. 

^J^2:  Fortunam,  la  mauvaise  for-    quon     puisse    traduire    par    «  qu'iî 


LIBER  XXVIII 


PERIOCHA    LIBRI    iXVIII 


Res  in  Hispania  prospère  gestae  a  Silano  Scipionis  legato 
et  ub  L.  Scipione  fratre  adversus  Poenos,  a  Sulpicio  proconsule, 
socio  Attalo  re^'e  Asiae.  a<lversus  Philippum  regem  Macedonuui 
pro  Aetolis  referimtur.  Cuai  M.  Livio  et  Claudio  Neroni  consuii- 
hus  Iriuuiphus  decretus  esset.  Livius,  qui  in  provincia  sua  rem 
_'esserat,  (juadrigisinvectus  est,  Nero,  qui  in  collegae  provinciam, 
ut  victoriam  ejus  adjuvaret.  venerat,  equo  secutus  est,  et  in  tioc 
habitu  plus  gloriae  reverentiaeque  habuit  :  nam  et  plus  in  bell  o 
quain  coilega  fecerat.  Ignis  m  aede  Vestae  nejilegentia  virginis, 
qu  ;e  non  custodierul,  extinrtus  est:  caesa  est  llagru.  P.  Scipio  in 
Hi>pania  cuiii  Poeuis  debellavit  quarto  decium  anno  ejus  belli, 
quitito  post  anno  quan»  ierat,  praeclusisque  in  totum  possessione 
]irovinciae  ejus  bostibiis,  His[>anias  recepit  :  et  a  Tarracone  in 
Africam  ad  Syphareni  regeui  Massylioruui  transvectus  foedus  jun- 
xit.  HasdruLal  Gisgonis  ibi  cuni  eo  in  eodeui  lecto  cenavit.  Munus 
-'ladiatoriuiii  in  bonoreni  patris  patruique  Cartbagine  nova  edidit, 
non  ex  gladiatoribus.  sed  ex  his,  qui  aut  in  hunoreni  ducis  aut 
ex  provocatione  in  certanien  descendel)ant  :  in  quo  reguli  fratres 
de  regno  ferro  contenderunt.  Cum  Gisia  urbs  obpugnaretur,  oppi- 
dani  liberos  et  conjuges,  rogo  extructo,  occiderunt  et  se  insuper 
praecipitaverunt.  Ipse  Scipio.  dum  gravi  morbo  inplicitus  est,  se- 
ditionem  in  parte  exercitus  niotam  confirniatus  discussit.  rebei- 
lanlesque  Hispaniae  p<  pulos  coegit  in  deditioneni  venire,  et,  ami- 
citia  facta  cum  Masinissa  rege  .\uniidaruni.  qui  illi  auxilium,  si 
in  Africam  trajecisset.  pollicebatur,  cuui  Gaditanis  quoque  post 
discessum  inde  Magonis,  oui  Cartbagine  scriptum  erat,  ut  in  Ita- 
liam  traiceret.  Romam  reversus  consulque  rreatus.  Africam  pro- 
vinciam itetenti.  contradicente  n.  P'abio  Maximo,  Sicilia  data  est. 
permissumque  ut  in  Africam  traiceret,  si  id  e  re  publica  esse 
censeret.  Mago  Hamilcaris  filius  a  minore  Baliari  insula,  ubi  hie- 
maverat.  in  Italiam  trajecit. 

I.  [Ij  Cum  transitu  Hasdrubalis,  quantum  in  Italiam  declinave- 
rat  belli,  tantum  levatae  Hispaniae  vidorenlur,  renatum  ibi  subi- 
to par  priori  bellum  est.  [2]  Hispanias  ea  tempestate  sic  babeljant 
Romani  Poenique  :  Hasdrubal  Gisgonis  filius  ad  Oceanum  penitus 
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G&desque  concesserat:  [3J  nostri  maris  ora  omnisque  ferme 
Hispania  qua  in  orientem  vergit  Scipionis  ac  Romanae  dicionis- 
erat.  [4]  Xovas  imperator  Hanno,  in  locum  Barcini  Hasdrubalis 
novo  cum  exercitu  ex  Africa  transgressas  Magonique  junc- 
tus,  cum  in  Geltiberia,  quae  média  inter  duo  maria  est,  Lrevi 
magnum  hominum  numerum  armasset,  [5]  Scip.io  adversus  eum 
M.  Silanum  cum  decem  haud  plus  milibus  militum,  equitibus 
quingentis  misit.  [6]  Silanus  quantis  maximis  potuit  itineribus 
—  inpediebant  autem  et  asperitates  viarum  et  angustiae  saltibus 
crebris,  ut  plei-aque  Hispaniae  sunt,  inciusae  — ,  tamen  nonsolnm 
nuntios  sed  etiam  famam  adventus  sui  praegressus,  ducibus  indi- 
dem,  ex  Geltiberia,  transfugis  ad  hostem  pervenit.  [7JEisdem  auc- 
toribus  conpertum  est,  cum  decem  circiter  milia  ab  boste  abes- 
sent,  bina  castra  circa  viam  qua  irent  esse  :  «  laeva  Celtiberos, 
novuui  exercitum,  supra  novem  niilia  hominum,  dextra  Puuica 
tenere  castra.  [8]  Ea  stationibus,  vigiliis,  omnijusta  militari  cus- 
todia  tuta  et  firma  esse,  illa  altéra  soliita  neglectaque,  ut  barba- 
rorum  et  lironum  et  minus  timentium,  quod  in  sua  terra  essent.  » 

[9]  Ea  prius  adgredienda  rattis  Silauus  signa  quam  maxime  ad 
laevaui  jubebat  ferri,  necunde  ab  stationibus  Punicis  conspicore- 
tur  ;  ipse,  praemissis  speculaloribus,  citato  agmine  ad  hostem 
pergit. 

II.  [ij  Tria  milia  ferme  aberal,  cum  bauddum  ([uisquam  hostiuiu 
senserat  :  confragosa  loca  et  obsiti  virgullis  tegebant  colles.  [2] 
Ibi  in  cava  valle  atque  ub  id  occulta  considère  niilitem  et  cibum 
caperejtibet.  Intérim  speculatores  transfugarum  dicta  adfirmantes 
venerunt.  [31  Tum,  sarcinis  in  médium  conjectis,  arma  Romani 
capiunt  acieque  justa  in   pugnam  vadiint.    Mille  passum  aberant, 


I-IV.  Affainfi    /l' /'J.<iji<i//ii''   :    succès  [8]  Stationibus,    «  iioslcs  »  :     viiji- 

(les  /{Diiiuins.  liis.  ..  j^'aidcs  de   miil  >.  ;  custudia    est 

I  [3]  Nostri  maris,    la   Médilcrra-  W  [cv\uo  ^yiwv^],  sfalioni/ms  cl  rij/i- 

niie;   omnis...     /hsjjania,    l'ensemble  liis  sijîiiitiaiit  on  quoi  consislc  j)àr- 

(ie  l'Espa^Mit' (cf. César,  /i.  ^/.,  1, 1, 1).  liciilièrcinciit    la    garde   du   caiiii); 

[4]  Junctus,  -après  avoir  fait  sa  jnsla,    «normale,    régulière   »:    ut, 

jonction  avec...  »  "etc.,  i.  e.  ul  fiori  solet    in  cas/ris  Imr- 

[h]  Cum.    decem,    etc.,    entendez  fxn-oruin,  elc;    csseut,  subjonctif  du 

cum  haud  /ilus  {(judin)  deccin   milibus.  si  vie  indirccl. 

[H]  Quantis,  etc.,  voy.  XXVII,  ''!''  Necunde,  i.  e.  ne  alicundc  ; 
XLui,  \1\  saliihus,  "des  gorges  lioi-  cilnio  itt/miiir.  ■•  par  une  marche  ra- 
sées»; r/-('/n'/.v  sigiiilieqne  les  bois  qui  pid<'  ».  cf.  ci-apres  xxu,  1. 
les  couvrent  sont  (-iiais  ;  idunujue  II  [i]  Tria,  elc,  accusatif  de  la 
ffispuninc,  vov.  XXI,xxxi,,';  ihiri-  distance;  liauddum,  rare  i)our  nun- 
6m.î,  allribnt  de  truns/uf/is  ;  iiitlidcm  dum. 
dépend  i\i'  irn,is/7ti/is.  [.{■  Acie  justa,  l'armée  éianl  mise 

[7]  Celtiberos,  etc.,  la  proposition  en   balaillc   sebui   les    règles;    mille. 

inhnilive  d('i)end    de   dirculihus  con-  ele.,  accusatif  de  la  dislance  ;    //c/u- 

lenu    dans   auclnri/ius  ;    leurre,    «se  Wrf/w,. '<  s'agiter  en  désordre  »  ;    coep- 

trouvait  placi'  ».  tum  <^est),  suppléez  ab  Itoste. 
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ciim  ah  hoste  conspecti  sunt,  trepidarique  repente  coeptum  :  et 
Ma^o  ex  castris  citato  equo  ad  primum  clamorem  et  tumultum 
a<lvehitur.  [4j  Erant  in  Celtiberorum  exercitu  quatluor  milia  scu- 
tata  et  «lucenti  équités  ;  hanc  juslam  legionem  —  et  id  ferme  robo- 
ris  erat  —  in  prima  acie  locat.  ceteros.  ievem  armaturani,  in  sub- 
sidiis  posuit.  ■5"  Cum  ita  instructos  educeret  e  castris,  vixdum  in 
egressosvallo  eos  Romani  pila  conjecerunt.  ^6]  Subsidunt  Hispnni 
adversus  emissa  lela  ab  hoste,  inde  ad  nnttenda  ipsi  consurgunt  : 
quae  cum  Romani  conferti,  ut  soient,  densatis  excepissent  scutis. 
tum  pes  cum  pede  conlatus  etgladiis  geri  res  coepta  est.  [1]  Cete- 
rum  asperilas  locorum  et  Celliberis.  quibus  in  proelio  conciirsare 
mos  e.'it,  velocifatem  inutilem  faciebat  et  haud  iniqua  eadem 
erat  Romanis  stabili  pugnae  adsuetis,  [Sj  nisi  quod  angustiae  et 
internata  virgulta  ordines  dirimebanlet  singuli  bini([ue  velut  cum 
parihus  conserere  pugnam  cogebantur.  [9]  Quod  ad  fugam  inpe- 
dimento  hostibus  erat,  id  ad  i-aedem  eos  velut  vinctos  praebebat. 
[lOj  Et  jam,  ferme  omnibus  scutalis  Celtiberorum  interfeclis^ 
levis  armatura  et  Carthaginienses,  qui  ex  alteris  castris  subsidio 
vénérant,  perculsi  caedebantur.  [llj  Duo  haud  amplius  milia 
peditum  et  equitatus  oninis  vix  iuito  proelio  cum  Magone  elluge- 
runt  ;  Hanno,  alter  imperator,  cum  eis  qui  postremi,  jam  proUi- 
gato  proelio,  ad  vénérant  vivus  capitur.  ;12]  Magoneu)  fugientem 
equitatus  ferme  omnis  et  quod  veterum  pedituui  erat  secuti 
decimo  die  in  Gaditanam  provinciam  ad  Has<lrubalem  pervene- 
runt  :  Celtiberi.novus  miles,  in  jtroximasdilapsi  silvas  inde  domos. 
ditîugerunt. 

[13]  Peropportuna  Victoria  nequnquam  tantum  jam  conflatum 
bellum  quanta  futuri  materia  belli.  si  licuisset  ils,  Celtiberorum 
gente  excita,  et  alios  ad  arma  sollicitare  populos,  oppressa  erat. 
[14    Itaque,  conlaudato  bénigne  Silano.  Scipio    spem  debellandi^ 

V  Justam.   parce    que    reffectif  (iflnit     «lu  coiuliat  :  ces!    ce  quin- 

de  ce  corp>  de  troupes  était  précisé-  dique  Texpression  vix  imito  prodio 

ment    celui   dune   légion   romaine;  placée  de  manière  ta  ne  se  rapporter 

lefjinncm.  appellation  romaine  appli-  qu'à  equitatus  umuis. 

qùéê  à  une  troupe  étrangère:   i'I...  \'2      Gaditanam       provinciam, 

ro/jo/-j>,  ^  cela,  en  fait  délite  »  'iitté-  Tite-Live     désigne     cette   partie  de 

raleinent)  ;    Ievem    nnnatio-nm     \o\.  lEspagne    la  Bétiquei  par    le   nom 

XXI.  LV,  2:  .S:  etc.:    in  siibsidiis,  en  officiel  quelle  avait  de  son  temps  : 

réserve  ^cf.  XXVI,  xliv,  4;  etc.  uorirs  unies,  singulier  collectif. 

[.'•'  Vixdum,  etc.,  i.  e.   in  eos  vix-  [\'.V  Bellum  est  le  sujet    à'oppres- 

diiiit  ci/i-t  s.S'is.  sum  erat.   sous  entendu  ;    futuri  rem- 

'y_  Subsidunt,  «  ils  se  baissent  ».  place  une  proposition  au  condition- 

[71  Ceterum,  v<.y.  XXI.  vi,  1.  nel  ("  (lui  aurait  eu    lieu  »),  comme 

s'  Velut   cum  "  paribus,   comme  l'indique    si    licuisset,    etc.;    Us,    à 

dans  un  combat    de    gladiateurs    où  Hannon  et  à  Magon. 

les  aniagouistes  sont  appariés.  14"  Moratus  essot,  subjonctif  du 

10   Levis  armatura,  .cf.  §4.  style   indirect:    Scipion    se    disait  ; 

[ir  Equitatus,  la    cavalerie  car-  "Si  nihil   cunctando    moratus  ero, 

thaginoise  s'était  enfuie  presqxie  au  debellare  me  posse  spero  ». 
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si  nihil  eam  ipso  ciinclanrJo  moratus  esset,  naclus,  ad  id  quod 
reliqiuim  belli  eral  in  ultiinam  Hispaniam  adversus  Hasdriiba- 
lem  pergit.  [lo]  Poeniis,  cum  castra  tum  forle  in  Baelica  ad  socio- 
rum  animos  conlinendos  in  fide  haberet,  sitjnis  repente  sublatis^ 
fugae  magis  quam  itineris  modo  penitus  ad  Oceanum  et  Gades- 
ducit.  [16j  Ceterum,  quoad  continnisset  exercilum,  propositum 
bello  se  fqre  ralus,  antequain  freto  Gades  traiceret,  exeroitmii 
oranem  passim  in  civilates  divisit,  ut  et  mûris  se  ipsi  et  armis 
muros  tntarenlur. 

111  [IJ  Scipio,  ubi  animadvertit  dissipatum  passim  belhim  et 
circumferre  ad  singulas  urbes  arma  diiitini  magis  quam  magni 
esse  operis,  relro  vertit  iter.  [2j  Ne  tamen  hostibus  eam  relinque- 
ret  regionem,  L.  Scipionem  Iratrem  cum  decem  milibus  pedituui, 
mille  equitum  ad  oppugnandam  opulenlissimam  in  iis  locis 
urbem  —  Orongiu  barbari  appellabant —  mittit.  |"3]  Sita  in  Mae- 
sessum  fiui!)us  est,  Bastetauae  gentis  ;  ager  Irugiler,  argeutum 
etiani  incolae  fodiunt.  Ea  arx  fuerat  llasdrubaii  ad  excursionc- 
circa  mediterraneos  populos  laciendas.  [ij  Scii»io,  castris  propr 
urbem  positis,  priusquam  circumvallaret  urbem,  misit  ad  porta- 
qui  expropinqiio  alloquio  animos  temptarcnt  suaderentque  ut  ami- 
citiam  potins  quam  vim  experironlurHomanorum.  [."iJ  Lldnibilpa 
cati  rcspnudcljalur,  fossa  duplicique  vallo  circumdala  urbe,  in  tre- 
parles  exercilum  dividil.  ut  iiua  somper  pars,  (juielis  intérim  dua 
bus,  oppugnacet.  [6j  Prima  pars  cum  ailorla  uppugnare  est,  atrox 
sane  et  anceps  proelium  luit  :  non  subire.  non  scalas  ferre  ad  mu- 
ros prae  incidenlibus  telis  facile  erat  ;  [7|  etiam  qui  erexerant 
ad  mnrum  scalas,  alii  furcis  ad  id  ipsum  faitis  detrudebantur,  in 
alios  lupi  supcrne  ferrei  injccti,  ut  in  periculo  essent  ne  sus- 
pensi  in  mnrum  extraberentnr.  fsj  (^)uod  ubi  animadvertit  Scipio, 
niniia  paucitate  suornm  exaequaluni  certamen  esse  et  jam  e(» 
superare  bostem  quod  ex  muro  pugnaret,  dnabus  simul  parti- 
bus,  prima  recepta,    urbem    est  adgressus.    [d]  Quae    rcs    tantum 


[15]   Poenus,     Hasdrubai  ;     duril,  [4'j    Friusquam,    voy(;s   ci-dessus 

voy.  XXIV,  xxxvi,  0:elc.  XXVII.  vm.  Il;  etc.  ;  "e./-  /irojiimjui,. 

[Hij  Ceterum,  cf.  ?;  7;  runlimiisfiel,  «  de  pns  i>:  atlot^uio,  alihitif  de  iimycii. 

reiupiace  If  fulur  antérieur  du  slylc  [7]  Lupi.  sortes  de  gra|ipins  (|ii'oii 

direct  ;   jn-uposiluni,    «    le    point    de  a])|)elle  aussi  ferreae  inanus;  injecli, 

mire  «;  f'relo,  par  le   détroit  de   (îi-  sui>itléez  sunt. 

hrallar;    traiccret^     s.-e     rxprrUutii,  S    Quod  it''.sunie  ce  qui  |)rc'cède  et 

vuy.    XXI,    1,1,    I;    :'.  ;     et  iinni.s,  cf.  annonce  la  proposition  infinilive  qui 

XXII.  i,x,  ,'^{.  suit  ;  rerlaiiien  exitv//ii(iluin  i:sse,  i.  ([ue 

m    .'    Mille  fait    exception   ici   à  les  chances   du   coiidtal    deveiiaienl 

la  Vi'iiU'     j^éiierah;    d'après    K'upielle  t'^ales  ■■  :  co...  qiiinl.  "  j)()ur  la   raison 

rnillf    pris    connue   substantif  et  si-  que...  «;  y^î/y/iarc/,  suiijoiiclif  du  slylr 

Ktiiliaiil  "  un  millier  "  ne  doil  s'em-  indirect;   n-re/ifu,    il   ramène   en  ai 

ployer  (|n.i  comme  suji.'t  ou  compli--  rièr<î    la    tidisieme   division    de    son 

ment  direct.  arinéo. 


556  T.  Livi  [a. u.c.  5471 

pavoris  injecit  fessis  jara  cum  primis  piignando  ut  et  oppidani 
moenia  repentina  fuga  desererent  et  Puiiicum  praesidium  nietu 
ne  prodita  urbs  esset.  relictis  stationibus,  in    unum   se   colliireret. 

lOJ  Timor  inde  oppidanos  incessit  ne,  si  hostis  urbem  intrasset. 
-ine  discrimine  Poenus  an  Hispanus  esset,  obvii  passim  caede- 
rentur;  [11]  itaque.  patefacta  repent-e  porta,  fréquentes  ex  oppido 
sese  ejeceiimt.  scuta  prae  se  tenentes.  ne  tela  procul  roiceren- 
tur.  dextras  nudas  ostentantes,  ut  gladios  abjecisseappareret.  [12] 
Id  utruin  parum  ex  intervallo  sit  conspectuui  an  dolus  ali(iuis 
suspeclus  fiierit  inconipertum  est  :  impetus  hostilis  in  transfugas 
factus.  nec  seriis  quauî  ndversa  aciescaesi;  eadenique  p(»rta  signa 
infesta  urbi  inlata.  [13]  Et  aliis  partibus  securibus  dolabrisque 
caedebantur  et  refringebantur  portae.  et,  ut  quisque  intraverat 
eques.  ad  forum  occupamlum  —  ita  enim  praeceptum  efat  — 
citato   equo  pergebat  :  additum  erat  et  caetraturum  equiti  praesi- 

lium  :  [14]  legionarii  cèleras  partes  urbis  pervadunt,  direptione 
•  t  caede  (tbvioruni,  nisi  qui    armis   se  tuebantur,    abstinuerunt. 

1.)]  Carthaginienses  onmes  in  ciistodiam  dati  sunt.   oppidanorum 

luoque  trecenti  ferme,  qui  clauserant  portas:  reteris  traditum 
oppidum,  suae  redditae  res.  [16]  Cecidere  in  urbis  ejus  oppugna- 
tione  hostium  duo  milia  ferme,  Romanorum  haud  ampiius  nona- 
ginta. 

IV.  [1]  Laeta  et  ipsis  qui  rem  gessere  urbis  ejus  oppugnalio 
fuit  et  i:nperatori  reteroque  exercitui:  et  speriosum  adventura 
suum,   ngentem  turbain    captivorum    prae    se  agentes,  fecerunt. 

■2]  Scipio,  conlaudato  fratre  cum  quanto  poterat  verborum  bonore, 
cum  Carlbagini  ab  se  captae  captam  ab  eo  Orongimaequasset,  [3] 
quia  et  hieuisinstabat.ut  nerteniptare  (iades  ne<'  disjectum  passim 
per  provinciam  exercitum  Hasdrubalis  consectari  posset,  in  cite- 
liorem  Ilispaniam  omnes  suas  copias  reduxit,  dimissisque  in 
hiberna  legionibus,  [4]  L.  Scipione  fralre  Komam  misso  et  Han- 
none  hostium  imperalore  ceterisque  nobilibus  captivis,  ipse  Tar- 
raconem  concessit. 

[5]  Eodem  anno  classis  Romana  rum  M.  Valeiio  Laevino  procon- 
suleexSiciHa  in  Africam  transmissa  in  L'ticensi  Cartbaginiensique 

MO     Esset    a  pour   sujel   (juisijue  (pntm.   ellipse  ordinaire  en   ce   cas. 

-'>u«-"nten<iu    :  <•  sans  distiuj,'uer  si  IV   [1]    Imperatori,   P.   Scipion  : 

liacun   de   ceux    qu'ils    rencontre-  ce/e/-o,  voy.  XXVII.  xxiv,  7;  adxen- 

:  lient  était  Carthaginois    ou   Espa-  tum  suuml  leur  retour   au    quartier 

_'iiol  ".  général;  fecerunt,  s.-e.  (/ui  rem    yes- 

W  AlDjecisse  a  iiour  sujet  se.  irré-  sere  (les  soldats  de  L.  Scipion)- 

-'ulier<Miit'nl  sous^entendu.  3]  Et,  «  aussi  »,  suppose  une  idée 

'12    Suspectas  faerit,  en  regard,  sous-entendue:  "  outre  que  L.   Sci- 

le    sit   coiispecinm    pour    éviter    la  jiion  avait  remporté  un  succès  suffi- 

-\ iWi'Arif;  :  cnesi  {smit)   a   pour  sujet  sanl  pour  une  canii>agne  ». 

•ppidani  sous-entendus.  [h'  Extremis   finibus,  ablatif   de 

;i(i'     Haud     ampiius,     supi>léez  lieu,  cf.  XXVII,  xvni,  10  ;  etc. 
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agi'O  late  populationes  fecit.  Extremis  finibus  C  u-thaginiensium 
ciira  ipsa  inoenia  Uticae  praedae  actae  siint.  [6]  Repeteatibus 
Siciliam  classis  Punica  —  septuaginta  erantlongae  naves  —  occur- 
rit.  Decem  et  septem  naves  ex  iis  captae  sunt,  quattiior  in  alto 
mersae,  cetera  fusa  ac  fugala  classis.  [1]  Terra  oiarique  viclor 
Uomaniis  cum  magna  omnis  generis  praeda  Lilybaenm  repelit. 
Tut(»  inde  mari,  pulsis  hostium  navibiis,  magni  cdmmeatus  l'ru- 
inenli  Romam  subvecti. 

V.  I  l]  Principio  aestalis  ejus  qna  haec  sunt  gesta,  P.  Sulpicias 
proconsul  et  Attaliis  rex,  cum  Aeginae,  sicut  ante  dictum  est,  hiber- 
nassent, Lemnum  inde  classe  juncta  —  Rumanae  quinqiie  et 
viginti  quinqueremes,  regiae  quinqiie  et  triginta  e?'«»7  —  transuii- 
serunt.  [2J  Et  Philippus,  ut,  seu  terra  sen  mari  obviam  eundum 
hosti  foret,  paratus  ad  omnes  conatus  esset,  ipse  Demetriadem  ad 
mare  descendit,  [3]  Larisam  diem  ad  convenienduui  exercitui 
edixit.  Undique  ab  sociis  legaliones  Demetriadem  atl  famam  régis 
convcnerunt.  [4]  Suslulerant  enim  animes  Aetoli  cum  ab  Romana 
socielate  tuin  post  Attali  adventum,  finitimosque  depopulabantur. 
[;■»]  Nec  Acarnanes  solnm  Roeotique  et  (pii  Euboeam  incohnit  in 
magno  meta  eran»,  sed  Acbnei  (pioque.  quos  super  Aelolicum 
bellum  Macbanidas  etiam  Lacedaemonius  tyrannus  liaud  procul 
Argivoi'um  fine  positis  castris terrcl)at.  [fil  Hi  omnes. suis  quis(|ur 
urltibus  quae  pericida  terra  n)arique  porlenderentur  mcmorautes. 
auxilia  regem  orabanl.  [IJ  Ne  ex  regnn  qiddem  ipsius  tranquillac 
nuntiabanlur  res  :  «  et  Scerdilaedum  Pleuralumque  molos  esse. 
et  Thracum  maxime  Maedos,  si  quod  lunginquum  bellum  regem 
occupasset,  proxima  Macedoniae  incursuros.  »  [8]  Boeoti  quidem 
et  inicriores  Graeciae  populi  Ttiermopylarum  saltum,  ubi  angusiac 
fauces  coarlant  itei",  fossa  valloque  intercludi  ab  Aetolis  nuntia- 
bant,  ne  transitum  ad    sociorum   urbcs  tucndas    IMiilippo    darent. 


■0]  Cetera,  rf.  ci-dcss»is,  ;>  I.  [6]    Portenderentur,     siil-jiciciii 

V-VIll.  (Jjié/(iiio)).s  de  Sîil/iicius  et     ilu  slylc  imlircct  ;  rri/em,  au  lieu    de 

d'Atttilr  en  (irèrc  iimlre  l'hi/i/tjœ.  a     '"''.'/t',  Ost    un    lour    ('Iraiipcr    ;'i     la 

V  [1]  Ante,  voy.  XXVJF,  xxxm, ."):    Innjjue  classi(|iio. 

<?Yfn.çw/'.sc/7///<  est  employé  cuiiimo  ci-         7"!  Motos  esse,   «  s'iUaient  soûle 

dessus  .NXII,xxxi,  1.   '  ves  cniilre  lui  "lau  lieu  de  .ve ///wi'/.v.vc  ; 

.?:  Foret,  voyez  ci-dessus  XXVII,    /nD.iiniti    .^/nrrtlnniar,    voy.    XXVli 

xvu,  fi.  .\x..i:   i)Our    I  euiplnj    de    Taccusalit 

après  le  verlie /«'•«/•/v'/v,  voy.  XXIV. 
XI. !,  4  ce  (|Ui  est  dit  (ïinrur.'iajr  plis 
IraiisitivemciU  ;  inmrsvros,  mèuie 
emploi  que  ei-dessu.s.  .\XV.  xxvn. 
lu  ;  "  Coiuuisurae  <>.  etc. 

;S|  Interiores,  haltilanl  rinlérieiu- 
ili's  Icries:  Tlic/-/ii(>/ii//(innii.  olc.,]u>\\v 
loiis  les  iletails  },'éo;,'iaplii(jues  di'  ee 
|)assaf;e  voyez  noire  carte  delà  (Hère 
Aueiennc. 


i:{,  Larisam 

...  edixit. 

III 

•IIH'  COIIS- 

Irurlioii    (|ue 

ci-dessu<. 

XXII.    XI, 

3 

etc. 

[41  Cum... 

tum,     " 

IH 

III    si'ule- 

ni 

eut...    mais 

aussi.,     i 

II 

/',    '    .'i  la 

suite  de.  i>ar  !• 

uile   de  .. 

"(C 

1.'  XXVI, 

I, 

M:  XXVII,  XVII,  .-.  elc.) 

\y.   Super, 

i.     e.    ]>!■( 

IPf' 

/•;     li.nni 

pi 

(icnl...      fini- 

même    roii 

.sliucli(m 

q< 
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[9J  Vel  segnem  ducem  tôt  excilare  tumultus  circumfusi  poterant. 
Legationes  dimittit,  pollicitus.  proul  tenipus  ac  res  sineret,  omni- 
bus laturum  se  auxiliuni  ;  [lûj  in  praesenlia,  quae  maxime  urge- 
bat  res,  Peparethum  praesidium  urbi  miltit,  unde  allatum  erat 
Attalum  ab  Lemno  classe  transmissa  omnem  circumurbem  agrum 
depopulatum.  [11]  Polyphantam  cum  modica  manu  in  Boeotianu 
Menippum  item  quendam  ex  regiis  ducibus  cum  mille  peltastis  — 
peita  caetrae  liaud  dissimilis  est  —  Chalcidem  miltit;  [12]  additi 
quingenti  Agrianum,  ut  omnes  insulae  partes  tueri  posset.  Ipse 
Scotussam  est  profectus,  eodemque  ab  Larisa  Macedonum  copias 
traduci  jussit.  [13]  Eo  nuntiatuui  est  concilium  Aetolis  Heracleam 
indictum  regemque  Attalum  ad  consultandum  de  sumiua  belli 
venturum.  [14]  Hune  conventuin  ut  turbaret  subito  adventu,  ma- 
gnis  itineribus  Heracleam  duxit.  [l.i]  Et  concilio  quidem  diQiisso 
jam  venit;  segetlbus  tamen,  quae  jam  prope  maturitatem  eranl, 
maxime  in  sinu  Aenianum  evaslalis.  Scolussam  copias  reducit. 
Ibi  exercilu  omni  relicto,  cum  coborte  regia  Demelriadem  sese 
recipit.  [16]  Inde,  ut  ad  omnes  bostium  motus  posset  occurrere,  in 
Pbocidem  atque  Euboeam  et  Peparetbum  mittit  qui  loca  alla 
eiigerent.  unde  edili  ignés  apparerent:  [1"]  ipse  in  Tisaeo  — mons 
est  in  altitudinem  ingeutem  cacuminis  editi  —  speculam  posuil. 
ut  ignibus  procul  sublalis  signum,  uld  quid  nnjlirentur  hostes. 
momento  leuiporis  acciperet. 

[18]  Romanus  imperator  et  Atlalus  rex  a  Peparetbo  Xicaeain 
trajecerunt;  inde  classem  in  Euboeam  ad  urbem  Oreum  tramii- 
tunt.  quae  ab  Demelriaco  sinu  Cbalcidem  et  Euripum  petenti  ad 
laevam  prima  urbium  Euboeae  posita  est.  [19]  lia  inler  Attalum 
ac  Sulpicium  convenit,  ut  Komaui  a  mari,  regii  a  terra  oppu- 
snarent. 


'{<      Tumultus,    «    des     attaques  prédilection  marquée  pour  emstare. 

soudaines   -  :  circumfusi,  exjiression  qui  nest  point  classique;  cwm  co/(or/e 

piUoresque:  les  attaques  qui  se  itro-  reijia,  «  avec  la  garde  royale  «  (|iet'>- 

duisent    de    tous    les    CÔlés    à    la     fois  -r^:  ^«in/.ixr;  V/.r;). 

sont  comparées  à   des  flols   (jui    se  '17]  Mons  est,  etc.,  il  faut  cons- 

répandenl  partout.  Irùiré  :  «  mons  est  cacuminis  (géni- 

K.r    In    praesentia,    voy.     Cic,  tif   qualilicatifj   edili     in    ingentem 

j4//..'xv,  2(1,  4;  etc.;  quae...' res,  ap-  altitudinem    »  ;      momento    temporis, 

position  à  Peparethum...  miltit.  «  en  un  instant  ».  cf.  XXI,  xiv,  3. 

\\'ï\  Additi  équivaut  à  missi  prae-  [18]  Trajecerunt,   "    se  transpor- 

tere'i  :  posset  a  pour  sujet  Menippus  lèrenl  ><  voy.  XX 1,  xxvn,  I  :  «  Omni- 

sous-entendu  :  «6  Z.or/.srt,  même  cens-  bus...  compaiatis  ad  traiciendum  >■  ; 

Iruclion  que  XXVI,  xv,  8-  petenti.   datif  de  relation;    cf.  Ces.. 

\:V  Heracleam,    accusatif   de  la  //.  C,  111,  80,  1  :  «  Gomphos  pervenit, 

question  vw'J-  cf.  XXII,    xi,   3;  etc.:  (luod  est  oitjiidum  primum   Thessa- 

(le   tumma  helli,    «  sur  la  direction  liae    lenientibus   («    pour    ceux    qui 

généiale  de  la  guerre  ».  viennent...  »,  «  quand   on  vient...  "> 

141    Duxit,  vov.  XXI,  xxn,  5.  ab  Epiro  ». 

ri.".'   EvastatiB,   Tite-Live    a   une.  [l'-*   Ita  est  le  corrélatif  de  m^. 


J 
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VI.  ^1]  Qiiadriduo  post  qiiani  adpiilsa  clnssis  est  urbeni  adgressi 
simt.  Id  teiiipiis  occultis  ciim  Platore,  qui  a  Philipp.)  praepositus 
iirbi  erat,  conloqiiiis  absumptuia  est.  [2J  Duas  arces  urbs  habel. 
«nain  imminentem  mari,  altéra  urbis  média  est;  cuniculo  inde 
via  ad  mare  durit,  quam  a  mari  turris  quinqiie  tabulatonim. 
egregium  propugnaciihnn,  claudebat.  [;{]  Ibi  primo  atrocissimum 
contractum  est  certamen  et  turre  instriicta  omni  génère  teluruiii. 
et  tormentis  machinisquead  oppugnandam  eam  ex  navibus  expci- 
sitis.  [4]  Cum  omnium  animos  oculosque  id  certamen  avertisset. 
porta  maritumae  arcis  Plator  Romanos  .accepit,  momentoqne  arx 
occupata  est.  Oppidani  pulsi  inde  in  mediam  urbem  ad  alteram 
tendere  arcem.  [5J  Et  ibi  positi  erant  qui  fores  portae  ohicerent  : 
ita  ex(dusi  in  medio  caeduntur  capiunturque.  [G]  Macedonum 
praesi<lium  conglobalum  sub  arcis  muro  stetit,  nec  fuga  etFuse 
petita,  nec  pertinaciter  proelio  inito.  [1]  Eos  Plator,  venia  ab 
Sulpicio  impetrala,  in  naves  impositos  ad  Dcmetriiim  Pbthiotidi^ 
ex[)Osuit,  ipse  ad  Altalum  se  recepit. 

[8J  Sulpicius,  tam  facili  ad  Oreum  successu  elalus,  Cbalcidem 
inde  pr(»tinus  victrici  classe  petit;  ubi  liaudqn.tquam  ad  spem 
eventus  respondit.  [9]  Ex  patenti  ntrimque  coaclum  in  anguslias 
mare  speciem  -intuonli  primo  gemini  portus  in  ora  duo  versi 
praebiiei'it  ;  sed  haud  lacilc  alia  infestior  classi  statio  est. 
f  lOJ  Xam  et  venti  ab  utriuscjue  terrae  praeallis  monlibus  subiti  ac 


VI  -2]  Altéra,  clc,  anacoluthe; 
on  attendrait  "  alteram  urliis  me- 
diam «  ;  le  génitif  urbis  ilépend  de 
?«et//«,((ui,  pour  le  sens  est  assimilé 
<à  un  superlatif,  cf.  Ces.,  H.  G.,  VI, 
i:^,  1(1  :  "  Quae  regio  totius  (lalliae 
média  habctur  »;  cuniculo,  <■  par  un 
souterrain  ». 

l'A]  Contractum,  etc.,  «  un  combat 
acharu"'  s'cii^iii-^'ea";  in.sti-ucln.  <■  mu- 
nie «  par  les  habitants  d'Oreus)  ; 
exposi/is,  <■  mises  à  terre,  débarciuées  « 
les  Romains). 

['t,  Avertisset,  su|)plt''ez  ah  nltcra 
arre ;  nionienlrn/ne,  voy.  XXI,  xiv,  '.\  \ 
tendere,   intinitif  historique,  au  lieu 

de  iPndi'haiit. 

[f.]  Et  ibi,  «  là  aussi  »  ;  les  Ro- 
mains seii  t'taient  déjà  rendus 
maîtres  ;  /'o/v.v,  «  les  battants  ». 

[(i  Nec...  nec...,  Tite-Live  veut 
dire  que  s'ils  ne  se  débandèrent  pas, 
ils  ne  se  défendirent  pas  du  moins 
avec  achaineuK'nt- 

[7]  Eos,  les  Macédoniens,  dont 
l'idée  est  impiiiinée  dans  AJaredonum 
praesidium  ;  J'htiatidin,  nn-me  emploi 


du  ^'énitif  partitif  que  ci-dessn- 
\XV11,  xx.\,  7  ;  e-cposuit,  «  il  le- 
débanjua  ». 

:k]  Protlnus,  -  tout  droit  ". 

[•••j  Ex,  "  au  sortir  de...  ■•  :    palen/i 
(adjectif    neutre    |)ris     substantivr 
ment  I,  «  lespace  découvert  •>  ;  ulrin 
que,  i.    e.    ijund    vsl    utrinu/ue    {«  qui 
s'(''lend  des  deux  et'it  's  ■>,  au  noi-d  et 
au  sud),  joue  par  iai)i)ort  à  patenti  le 
rnle     <run     (|uali!icatif    (cf.     XXII, 
•XVII.    ;i);  t/f-niini   j:urtu.s.  etc.    «  d'un 
double  port  qui  a  deux  issues    »  (cf. 
XXV,   XI,    M»  :  '<  Ante  o.v...  portas  »    ' 
praebiterit,elc.,  «  peut  doinieràceln 
qui      la    considère     [intucnti]    l'idr. 
de...  »  ;  le  subjonctif  a  la  même  va 
leur     ici    (jue     le     potentiel     yrr( 

■lu]  Septiens  die,  <<  sept  fois  pai 
jour»;  ré^'ulièrement  il  landiail  < 
dif;  iiinir...  ttuii'...,  voy.  XXI,  xi,  ' 
XXIV,  XVI,  10,  etc.  :  niunte  praccipi 
dt'pend  fie  drrtduliis  ;  comparez  b 
exprtîssiuns  d'Iioraee  dîins  l'ode  t  ' 
lèbre,  r.,  IV,  '1,  .')  :  -Monb'  decnrren 
velut  amnis...  ». 
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procellosi  se  deiciunt.  et  fretuin  ipsiim  Euripi  non  septiens  die, 
sicut  fama  fert,  temporibus  statis  reciprocat,sed  temerein  nioduni 
venti  mine  hue  nunc  illuc  verso  mari  valut  monte  praecipiti  devo- 
lutus  torrens  rapitur.  Ita  nec  nocte  nec  die  quies  navibus  dalur. 
[11]  Cum  classem  taui  infesta  statio  accepit,  tnm  et  oppidum  alia 
parte  clausum  mari,  alia  ab  terra  egregie  munitum  praosidioque 
valido  firmatum  et  praecipue  fide  praefectorum  prinoipumque, 
quae  fluxa  et  vana  apud  Oreum  fuerat,  stabile  atque  inexpugna- 
bile  fuit.  [12]  Id  prudenter,  ut  in  temere  suscepta  re,  Romanus 
fecit  quod.  circumspectis  difficultatibus,  ne  frustra  tempus  tere- 
rel.  ceieriter  abstitit  inci'pto  classemque  inde  ad  Cynum  Locridis 

—  emporium  id  est  Opuntiorum  nrbis  mille  pnssuum  a  mari  sitae 

—  trajecit. 

VII.  [ij  Philippum  et  ignés  ab  Oreo  editi  monuerant,  sed  serius 
Platoris  fraude  ex  spécula  elati.  et  inpari  maritumis  viribus  haud 
facilis  erat  in  insulam  classi  atcessus.  Ita  res  per  ciinctationem 
omissa.  [2]  Ad  Chabidis  auxilium,  ubi  signum  accepit,  impigre 
est  motus  :  nam  et  ips.i  Chalcis  quamquam  ejusdem  insulae 
urbs  est,  tamen  adeo  arld  interscinditur  freto  ut  ponte  continenti 
jun^atur  terraque  aditum  faciliorem  quam  mari  iiabeat.  [3J  lietfiit 
igitnr  Pbilippus  ab  Demetriade  Scotussam.  Inde  de  tertia  vigilia 
profectus.  dejecto  j»raesidio  fusisque  Aetolis,  (|ui  saltum  Tbermo- 
pylarum  insidebant,  cum  trepidos  iiostes  Ileracleam  compulisset, 
ipse  un(j  die  Ph<»cidis  Elatiam  milia  amplius  sexaginta  conlendit. 
[4]  Eodem  ferme  die  ab  Attalo  rege  Opuntiorum  urbs  capta  diri- 
piebatur.  Concesserat  eam    régi  praedam  Sulpicius,   (juia  Oreum 

lucos  ante  dies  ab  Romano  milite,  expertibus    regiis,  direptum 


miiie,  accusatif  de  la 
«  dune  part.. 


11^  Fide  déiicnd    aussi    de  firma- 
■  III  ;  apuil  Oreum  au   lieu    dç    apud 
I   itatios. 
1-2  Id  annonce  la  proiiosiiion  i/nml 
stiiit  ;  ut,  etc.,  <<  élanl  donné  (juil 
agissait    dune     enireprise    iMué- 
i;iir«^»;  tereret,  voy.  XXI,  xi.  H:  Lo- 
cridis, cf. 
distance. 
VU    r  Et...  et. 

aulié  i»;ut...  "  :    ce  sont    l^^s  deux 

aisons    pour     lesquelles     Phiiip['e 

avait    néfîligé   de   jtorter    secours    à 

Oreus  ire«...   omifisai;    serius,    «    trop 

lard  j»  (pour  quil  put  agir);  Platoris 

lude.  <'  jtar  la  trahison  »  (la  perfl- 

if)  dépend  de  serins...  elati;  inpari, 

-1^.    Plulipjio;  cla,ssi   à  lablatif  dé- 

•  nd  d'accessus. 

l  Est  motus,  i.  e.  se  mooit; 
■un  explique  l'empressement  mis 
ir  Philii»pe  à  secourir  Chalcis;  et 


ijjsa  doit  être  rattaché  à  quamquam.,. 
est  :  «  bien  que,  comme  Oreus, 
Chalcis  soit  une  ville  de  lEubée  »  : 
interscinditur,  «  est  séparée  du  con- 
tinent >>  ;  en  ce  sens,  le  verbe  inter- 
scindere  est  nouveau  dans  la  langue. 

['.r  Igitur  est  la  conclusion  de  ce 
qiji  a  été  raconté  à  la  lin  du  cha- 
j)itre  i»récédenl  ;  les  deux  i»remiers 
paragraphes  du  chapitre  vu  forment 
luie  sorte  de  i)arenlhèse  ;  ab,  voy. 
XXV],  XV,  .S:  etc  ;  de  tertia  viijilia, 
<■  fiendant  la  troisième  veille  ->  ;  entre 
minuit  et  trois  heures  du  matin; 
praesidio,  suppléez  Aetolorum;  Pho- 
cidis.  même  construction  que  ci- 
dessus.  VI,  12:  etc.;  milia,  etc., 
accusatif  de  la  distance  parcourue. 

[4'  Expertibus,  "  sans  qu'ils  en 
eussent  leur  part";  direptum  fuerat, 
"  avait  été  livrée  au  jtillage  »:  poiu- 
fuerat,  voy.  XXVII,  xi>vi,  (i;  etc. 
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fuei-at.  [5]  Romana  clnssis  Oreum  sese  recepemt.  et  Atlalus  i^rna- 
rus  adventus  Philippi  pecuniis  a  priucipibus  exigendis  terebattem- 
pus,  [(il  adeoque  inprovisa  res  luit  nt,  nisi  Gretensiiiiu  quidam 
forte  pabulatiim  ab  urbe  longius  progressi  ngmen  hoslium  procul 
conspexissent,  oppi-imi  }>otuei'it.  |7J  Attalus  inennis  alqiie  incom- 
posilus  cui'sii  etliiso  mare  ac  naves  petit,  et  uiolieiitibus  ab 
terra  naves  Pilippiis  supervenit  tumultumqiie  etiam  ex  terra  nau- 
ticis  praebuit.  [8J  Inde  Opuntem  rediit.dens  hominesqueaceiisans. 
quod  tantae  rei  lortunam  ex  oculis  prope  raptam  amisisset. 
[9]  Opuntii  quoqiie  ab  eadem  ira  increpiti,  quod,  cum  Inihere 
obsidioiiem  in  adveutum  siuim  potuissent,  viso  statim  bosfe 
l)ro[)e  in  A'ohmtariam  dedilionem  concessissenl.  Couiposilis  circa 
Opuntem  rébus.  Thronium  est  profeclus.  [10]  Et  Attalus  primo 
Oreum  est  profectus;  inde,  cum  i'au)a  arcidisset  Prusian,  Hithv- 
niae  regem.  in  fines  regni  sui  transgressum,  omissis  Romanis 
rébus  atipie  Aetolico  belle,  in  Asiam  trajecit.  [11  j  Et  Sulpicius 
Aeginam  classem  recepil,  unde  initio  veris  profectus  erat. 
\\2\  llaud  majore  certamine  quam  Optmtem  Attahis  ceperat  Pin- 
lippus  ïiironium  cepil.  Incolebanl  urbem  e.im  profugi  ab  ïbebis 
Pblliiolicis;  nrl)e  sua  capta  a  Philippo  cum  in  (idem  Aelolorum 
perlugissent,  sedem  iis  Aetoli  eam  dederani  nrbis  vasiae  ac 
deserlae  priore  ejusdem  Philippi  bello.  [13)  Tum  ab  Thronio. 
sicul  p.iuloante  dicluni  est,  receplo  profeclus  Tilhronion  et  Dry- 
mias,  Doridis  parva  alque  igFiobili.i  oppida,  ce[)il.  Inde  Elaliam. 
jussis  ibi  se  0])periri  Plnleniaei  lUiodiorumque  legalis,  venil. 
[lij  i:bi  cum  de  llniendo  Aetolico  bello  agereliir  —  adfui-r.iul 
cnim  leg.ili  nuper  Ileraclcie  concilio  Roman(U-um  Ae|(d(U'um(]U('. 
—  muilius    .idlVrlur   M.iclruiid.im     (  »|yni[)ioruni      s<dl('iiiiir    ludi- 


[.1    Terebat.  voy.  XXI,xi.  .{.  nu  nt  à  ftpuntms  iocfeimit;  au    suli- 

1)    Pabulatum,  exi'mplf  de  suijiir.  jonclif  car  i/unrl  siguilie  "parif  ipir. 

linlucrit,  ..  aurait  \)\\  <•  \  si   la  propo-  disait-il...... 

silidu  iir   itcpcndail  pas    <i(;    ni,    il  y  lu    Sui  ronvoit'  à  Allalr.   .pii   r>i 

^lurail  :  •  Ni.si...   consp.'xissiMiHAtla-  le  sujet  principal:  tnijccit,  cï.  XXI. 

lus    (.ppiiiui  /,n(„it  ...  xxvu,  I. 

.    Incompositus,  il  n'avait  pas  en         l'^'j  Sua  renvoie  au  sujet  granun;i 

le  li'Mijis  (le   iiiellre  de  l'ordre   |)arnM  lical  de  la  i»ioposition   nini  ..  /irr/u- 

ses  lionpcs:  Te.xpression  est  |)lus  vive  i/i.ssen/,    .le    latpi.'He    «b'pcnd     lahla- 

(ine  si  lite-Iavc  avait  écrit  :  «  Altali  tif  al. soin:  „r/,is.    ^rcnitif  explicalil 

uiilili^s  in"iMies  alqnt'  incoinposili  ..  :  sif^niliant  en  ipioi  Consisli;  l'cxpri'- 

>iii,li,-ntilju.t.  au    datif,     et.    ri-a|irés,  sion    .srd,-,,,...    i/ctln-unt   (cf.  XX VII 

\xni.3:  pfiinii    nioditie  hinniltuuin...  xu.  .".  :  etc.). 

prnebuil:   Tili'-Live    (Mn|)|..i<'    vidoii-         l.'!    Ab.  voy.  XXVI.  xv,  8;  con- 

tiers     If     veille    pravhrre  ;    fnrtunniii.  [rnii^r/.  n'crjit'n.  sirut  nntf  ttirtum  rst  : 

l'occasion    ipie    lui    avait     ravie    la  '/»/'•,<  ||  ;  .s,-  roiivide  au  suCt  priii 

I<'oitnne  de    puiter    nn   coup  funeste  cipal  :  reinan|ue/  en  outre   que  7»/ s - 

'  .Mliile.  .«ii.v...    .S7'    (iji/ifiiii ...  /fi/,iti.s    équivaut 

i'.t    Ab.  voy.   XXVI,  I,  ;!  ;   etc.;    ///,  à    runi  jus.si.i.SHt   Un  .se  opperiri...    h- 

■■  jusipi'à  ..  ;  nnui'.Kj'ii.s.sfnt  .v»/(w/, parce  qntits. 

<\\U'  inrrepili^xtaU)  é(iuivaul  lof,'ique-  '      14^  Concilio,  vov.  v,  lit. 
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<  mm  parantes  Eleos  adgredi  statuisse.  [15]  Praevertendum  id  ra- 
tas,  le^atis  ciim  benigno  responso  dimissis,  «  se  neqne  causam 
ejus  beili  fuisse  nec  moram.  si  modo  aeqna  et  honesta  condicione 
liceat.  paci  factuniin.  »   [16]  cum  expedito  agmine  profectiis  per 
Boeotiain  Megaia  atque  inde  Corinthuiii  descendit,  unde  commea- 
tibus   sumptis    Phliunta     Pheneiimque   petit.    [17]   Et  jam    cum 
Heraeam  venisset,  auditoMachanidam  fatna  adventus  sui  territum 
refugisse   Lacedaemonem,  Aegium   se    ad  concilium  Achaeorum 
recepit,  siraui  classem  Punicam,  ut  mari  quoque  aliquid  posset, 
ccitarn  ibi  ratus  se  inveuturum.  [18]  Paucis   ante  diebus   inde 
>xeas  trajecerant  Poeni  :  inde  portus  Acarnnnum  petierant,  cum 
I)  Oreo  profectum  Attalum  Romanosque  audissent.    veriti   ne  ad 
-'  iretur   et  intra   Khium   —  fauces  eae  sunt  Corinthii  sinus   — 
pprimerentur. 

Vlll.  [1]  Philippus  maerebat  quidem  et  angebatur,  cum  ad 
iiinia  ipse  raptim  isset,  nulli  tamen  se  rei  in  tempore  occurrisse 
i  rapientem  onmia  ex  Ov?uiis  eliisisse  celeritatem  suam  fortunam; 
i]  inconrilio  autem  dissimulans  aegritudinem  elato  aniiiio  disse- 
iiiit,  testatus  deos  bominesque  «  se  nuiiiloco  nec  tempori  defuisse, 
inin,  ubi  hostium  arma  concrepuissent,  eo  quanta  maxima  posset 
.  eleritate  tenderet  ;  [3]  sed  vix  rationem  iniri  posse  utnim  a  se 
ludacius  an  fugacius  ab  hostibus  geratur  bellum  :  sir  ab  Opunte 
Attahim,  sic  Sulpicium  ab  Chaliwde.  sic  eis  ipsis  diebus  Machani- 
.lam  e  manibus  suis  elapsum.  [4]  Sed  non  seinper  felirem  esse 
iii^am.  nec  pro  difficili  id  bellum  habendum  in  quo,  si  modo  con- 
LM-essus  cum  bostibus  sis,  viceris.  [o]  Quod  primum  esset,  con- 
lossionem  se  bostium  habere  nequaquam  pares  esse  sibi  ;  brevi  et 
victoriam  baud  dubiam  habiturum,  nec  meliore  eventu  eos  secum 
quam  spe  pugnaturos.  »  Laeti  regem  socii  audierunt.  [6]  Reddi- 
dit  inde  Achaeis  Herieam  et  Triphyli  nii:  Alipher.im  autem  Mega- 


•l.V   Praevertendum,  <<  que  cette  iinpliquer    dans  ce    (fui    précède  : 

nièoccupatioii    df^vait    passer   avant  "  il  n'avait  jamais  manqué  de...  ». 

le*  auties    •  5^'.  etc.,  cotte  proposi-  [:r  Fugacius,  «   dune    façon    qui 

lion  infinitive  déjiend  de  l'idée  im-  trahisse    plus    l'habitude  de  fuir    •■ 

pliquée  dans  resfjonso.  (expression  pioi.re  a   Tile-Live):   «/^ 

[\~,    AVidi.to,\.  a- cunmuditvm  esset,  Opunte....  nb   Chalcide,   voy.    XXM. 

tour  assez  rare  avant  Tite-Live,  cf.  xv,  f^  ;  elc.                                           _ 

Sali     H\st.,\\   V-t:  '  Audito   Q.  Mar-  [41  Fellcem  esse,"  réussir  n;i'iceri.s-, 

ciuni  reijern  proconsuleia  ..  cum  tri-  •  on  peut  être   assuré  de  vaincre  " 

bus  le^-ionibus  in  Ciliciam  tendere*:  (littéralement  :«  on    a   vite   fait   de 

sui  renvoie  au  sujet  de  venisset.  vaincre  «,  sens  du  parfait). 

ri8i  Trajecerant,cf.XXI,  xxvu.  1.  r.")"  Quod  a  pour  antécédent  sous- 

Vliiri^  Ipse  opi)Ose  l'activité  et  la  entendu  id.  dont  lidee  est  develop- 

décisioh  '  nei  sonnelles    de     Philippe  pée    par     confessionem     se     hostiwn 


aux  déboirts  qui   lui  sont  venus  de  /<«6ere;pr/w2<w»,  «le  i)0int  important 

la  Fortune;    m  <e?n//o/-e.  «  à  temps,  à  «l'essentiel»;    habiturum     i     e.   i 

propos  »  iMbiturum  esse,  remplace  liahebo 

'T\  Elato  anime,  "  avec  une  fière  style  direct:  eo*,  i.  e,  hostes;   se 

assurance  -  ;   quin  dépend  de  l'idée  remplace  mecum  du  style  direct. 
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lopolilis,  quod  suoriim  fuisse  finiuin  satis  probabant,  reslituit. 
[7]  Inde,  navibus  acceptis  ab  Achaeis  —  eraiit  autem  très  qnadri- 
reiiies  et  bireiiies  totidem  —,  Anticyrani  trajecit.  [8]  Inde,  quin- 
queremibiis  septem  et  lembis  viginti  amplins,  quos,  ut  adjungeret 
Carthaginiensium  classi,  niiserat  in  Gorintbiiini  sinum,  proreclus, 
ad  Erythras  Aetolorum,  quae  prope  Eupalium  sunt,  escensioneui 
fecit.  |9J  Ilaud  fefellit  Aetolos  :  nam  hominuni  quod  aut  in  agi-is 
;uit  in  propinquis  castellis  Potidaniae  atque  Apolloniae  fuit  in 
silvas  monlesque  refugit  ;  [10]  pecora,  quae  intei-  festinationeni 
abigi  nequierant,  sunt  direpta  et  in  naves  conpulsa.  Cuni  iis  cete- 
rnque  praeda  Niria  praetore  Achaeoruni  Aegiuiu  misse,  cum  Co- 
rintbum  petisset,  pédestres  inde  copias  per  Boeoliani  terra  duci 
jussit.  [ilj  Ipse  ab  Cenchreis  praeterlerram  Atticanisui)erSunium 
navigans,  inter  médias  prope  bostium  classes  Chalcidem  pervenit. 
[12J  Inde  conlaudata  Dde  ac  virtute,  quod  neque  tinior  ncc  spes 
tlexisset  eonim  animes,  bortatusque,  in  posteruiii  ut  eadem  c(»ns- 
tanlia  permanerent  in  societate,  si  suam  quam  Oritanerum  atque 
Opuntierum  fertunam  mallent,  [13]  ab  Cbalcide  Oreimi  navigat 
principumque  iis  qui  fugere  capta  urbe  quam  se  Hemanis  tra- 
•dere  maluerant  summa  rerum  et  custodia  urbis  permissa,  ipse 
Demetriadeni  ab  Eubooa,  unde  primum  ad  opein  ferendam  sociis 
profectus  erat,  trajecit.  [14]  Gassandreae  deinde  centum  naviuni 
longarum  carinis  positis  contractaque  ad  elVectum  ejus  operis 
multitudine  fabrerum  navaliuui,  quia  res  in  firaecia  trànquillas  et 
profectio  Attali  fecerat  et  in  tempore  laboraritiLius  sociis  latum 
ab  se  anxiliiiin.  rétro  in  regniim  concessil.  ut  Dardanis  bcllum 
inferre  i. 

IX.  [1]  Extremo  aeslalis  ojus  qua  liarc  in  Ciarcia  gesla 
sunt,  cum  Q.  Fabius  Maximus  legalus  ab  M.  Livio  consul»' 
Romain  ad  senatum  m  issus  nunliasset  consult^m  salis  prao- 
sidii  Galliae  provinciae  credere  L.  Porciuni  cum  suis  legi.)- 
nibus  esse,  decedero  se  inde  ac   dcduci  cxcrcilum  consuia- 


[7]  Trajecit, voy.  XXI,  xxvH.  1  ;  etc.  cent    vaisseaux   do  guorn;  »  ;    ^/uia, 

[8]    Viginti,   etc..     i.     c.    nmjilius  etc.,  oxplique  In    proposition  '  i«    re- 

^ua7n  vif/inli  ;  l'Vib]tiM  leoibis.  coiniwn  i/num   rnncjssit;     nb  se,  fiMilpIoi    du 

.quinfjiii'n-iitiiju.'i,  dépend  de  profectus,  rétlt'clii   indique  que  nous  avons  ici 

vov.  XXIII.  xi.ni,  5;etc.  Icxpicssion  de    In    pensée   du   sujet 

pi]  Homlnum.      gi-nilif     pnriitif,  i)rinci|)al   cf.  ci-dessus.  XXV,  vi,  f.'). 

COmi)l(Mii.'Mt   ,W  (/untl.  IX-XI.   A/fairrsdr  liotnc  ;  Irionuthe 

[10]  Cetera,  niènie  emploi  que  ci-  de    /Jrius    et      de     C/audius;     élec- 

dessus,     XXIV,    XL,    1.");    etc.;  terra,  lions,  etc. 

ablatif  de  1,1  ((uestion  72<a.  IX  Ml  Extremo,  etc.,   inènie  em- 

ril]  Super,   etc.,    on    doultlani    le  ploi  d'tin  ndjectif  neiUn?  joint  au  «[é- 

•capSuniuni.  iiilif    partitif    (lue    oi-dessus.    vov., 

[13J  Trajecit,  cf.  .ï  7.  XX Vil,  xx.   '.' ;  etc.;  deredere  se  ,ié- 

[\'t]  Carinis     positis.    exjiression  pend  de  n-edcre. 
technirpie  :  ■  ayant  nii.s  en   cliantier 
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rein  posse,  '2]  patres  non  M.  Liviuni  tantiiiii  redire  ad  urbem, 
sed  collegam  qu oque  ejus  C.  (Maudium  jusserunt.  [3]  Id  , 
modo  in  décrète  interfuil,  quod  M.  Livi  exercitum  reduci, 
iNeronis  legiones  llannibali  oppositas  manere  in  provincia 
jusserunt.  [4]  Inter  consuies  ita  per  litleras  convenit,  ut. 
quem  ad  modum  uno  aniino  rem  publicam  gessissent,  ita,  \ 
quamquam  ex  diversis  re^ioniltus  convenirent,  uno  tem- 
pore  ad  urbem  accédèrent:  [5]  Praeneste  qui  prior  venissel, 
coHH;ïain  ibi  opperiri  jussus-  Forte  ita  evenit,  ut  eodem  die 
ambo  Praeneste  venirent.  Inde,  praeinisso  edictu  *<  ut  triduo 
post  Irequens  senatusad  aedem  Bellunae  adesset»,omni  mui- 
titudine  obviam  eflusa,  ad  urbem  accessere.  [6]  Non  saluta- 
bant  modo  universi  circumfusi,  sed,  contingere  pro  se 
quisque  victrices  dextras  consulum  cupientes,  alii  gratula- 
bantur,  alii  gratias  a^rebant,  «juod  eorum  opéra  incolumis 
res  pubiica  esset,  7^  In  senatucum,  more  omnium  impera- 
toruni  expositis  rébus  ab  se^'gestis,  postulassent  ut  pro  re 
pubiica  fortiter  f»*ii»iterque  administrata  et  deis  imiuorta- 
libus  haberetur  hmios  et  ipsis  Iriumpliantibus  urbem  inire 
liceret,  [8]  se  vero  <'a  (juac  postularent  decernere  patres 
merito  deorum  prinium,  dein,  secundum  deos,  consulum 
responderunt:  9'et,supplicationeamborum  nomine  et  trium- 
plio  utrique  decreto,  inter  ipsos,  ne,  cuiii  bellum  communi 
animo  gessissent,  triumpbum  separarent,  ita  (((nvenil, 
[10]  ut,  quoniam  et  in  provincia  M.  Livii  res  gesta  esset  c! 
80  die  quo  pugnatum  foret  ejus  forte  auspicium  fuiss»! 
et  exercitus  Livianus  deductus  Homani  veiiisset,  Aeroiiis 
deduci  de  provincia  non  potuissfl,  ut  M.  Livium  quadri;:is 
urbem  int-untem  milites  sequereiitiir,  C.  Claudius  equo  siii»' 


:;"  Id    e:?t    déleniiiné  jtar  ijuod...  du  service  n-mlu  par....  -  ;  puur  C'  i 

jitssr-runf  ;  modo,   •>    seuieiiienl  "  :    in-  eiiijiloi  ilr>  l'alilatif.  cf.   XXVI,  iv.i.; 

terfuil.  »  il  y  eut  cetU.'  difiereiicc  ■.  xxix,  ;!:  etc. 

h   Venisset  reiuplact'  ceuprit.   fu-  [ir    Supplicatione  (s.-e.   decnhi  . 

tuV  knlétienr  du  style  direct  :  "  Qui  voy.'XXVII,    iv.    1.^;   etc.;  mnljorun: 

priorvenerit.collejîam...oppeiietur  »:  nomine,  «  eu  les  nommant   tous   Iv- 

JIIS.UIS,  suppléez  est;   ad,    «dans»:  deux   (dans  le    sénatus-consulle      . 

cet   emploi  de  la    préposition,    rare  c'est-à-dire  «  en   l'honneur  de   Uni> 

dans  la  prose  littéraire,  se  riMicontre  les  deux  >. 

ordinairement  et  presque  exclusive-  '10,  Foret,  pour  esset,  voy.  XXI. 

ment  dans   les  lociitions  elliptiques  xlix,.'»;  lui.  4:  XXII.  ix,0:  XXVII. 

ad  Rellonae,  nd  0/ji.t.  etc.,    dans  les-  xlxv,  2:  etc.;  ut  M.  Liriwn,e\c.,    c 

quelles  «ei-Zf/?!  est  sous-entendu.  second  w<    ne   sert  qu'à  rappeler    1' 

s"    Vero.     "    assurément    ■> .     cf.  premier,  qui,  placé    après  convenit. 

XXVII.  xin,  8;  merito,   •<  en  raison  est  un  peu  éloigné  (cf.  XXII  xi,4). 
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inilitibus  iiivelieretur.  [Il]  Ita  consocialus  triumphus  cum 
uti'iqiie,  tum  inagis  ei  qui,  quantum  merito  anteibat,  tan- 
tum  bonore  collegae  cesserai,  gloriam  auxit.  ^12]  Illuni  equi- 
tem  aiebant  sex  dieiuni  spatio  transcuiTisse  longitudinem 
Italiae  et  eo  die  cuni  Hasdrubale  in  Gallia  signis  conlatis 
pugnasse  quo  eum  castra  adversus  sese  in  Apulia  posita 
babere  Ilannibal  credidisset  :  «  [[:\]  ita  unum  consulem  pro 
utraque  parte  Italiae  adversus  duos  duces,  duos  exercitus 
bine  consilium  suum,  biiK'  corpus  opposuisse.  [14]  Nonien 
Neronis  satis  Fuisse  ad  coiitinenduni  castris  Hannibalem  ; 
Ilasdrubaleni  vero  qua  alia  re  quam  adventu  ejus  obriitum 
atque  extinctum  esse?  [i")]  Itaque  iret  alter  consul  sublimis 
curru  multijugis,  si  vellet,  equis  ;  uno  equo  per  urbem  ve- 
rum  triumpbuni  vebi,  Neronemque,  etiani  si  pedes  incedat, 
vel  [tarla  eo  bello  vel  spreta  eo  triumpbo  «i^loria  nieniora- 
bilein  tore.  »  Ili  serniones  spectantiuin  Neronein  usi|ue 
in  (lapitoliuni  iirosecuti  sunt.  [16]  I*ecuniae  in  aerarium 
tulrrunt  sestertiuni  triciens,  octoginta  niilia  aeris.  [17  Mili- 
til)us  M.  iJvius  ({uinquagenos  seiius  asses  «livisit  ;  tanlun- 
deiu  {].  ('.laudius  altsentibus  niililibus  suis  ««si  polliciliis, 
cum   ad   exercilum  redisset.  [^[S]  Motatum  est  eu  dit.'  plura 

llj  Ita  ne  doit  pas  étro  s  »i»firé  de  iiiaicliail   (luut  à    Ihourei  à  pied,  il 

coiisuriiitus  ;  rollei/at,  ail  dalif,  coiii-  serait  (Micore  dijjiie   de   iiicruoire  "  ; 

pléiiK'iil  de  cessi-rnt.  c'est    pdiir    exprimer     avec    netlelà 

[!■,''  Equitem,  -(lui  était  ;i  cheval  >  celte  idée  que  l'ite-Kive  a  niainlenu 

(el    11(111    jKis    coiiiiiie    son    cullej^iie,  le  subjouclif  présent  incnhtt,  (pii,    à 

munie  sur  le  qiiailrii,'e  du   Iriomplia-  première  vue.  viide  la  rejile  j,'énéralc 

leur);  traimcurrisu)'.  <■  avait  parcouru  de  la  concordance  des  temps:  imrta 

d'une  traite  »  (mol  très  expressif)  :  c»  et  si>rriti  sif,Mii!ienl  jiniprement  ••  j.ar 

(lif...    iiito,    i.    e.    l'irliiii    dif...    (/uo;  le   tail  d  avoir  acipiis...    par    le   fai,l 

fiit/iiis  ro)ifiili.s,  '<     en    eii<;af,'eant    ses  d'avoir  dédai^riie...  -,  cf.  XX  I,  i,  .'.. 

forces  (//f/.  ses  enseij,Mies)  contre  les  [li.]  Pecuniae,    },'enilif    partitif    : 

forces  cailhaginoises '>;  ro/*s/7/M//j,  le  «    en    fait    d'espèces    monnavées  »  ; 

strala^'ème  tjui  avait  trompé  Hanni-  sesterthim,  ^énilif    archaïque  (mais 

bal.  forme   consacrée),   au    lieu  de    ses- 

l'i]  Nomen,  le    nom   seul    (et  non  trrtlui-um;  tncii'n.s,i.-y\ci'i\tennmilia\ 

la  pr  •>ei;ce)  rie  Néron;  castris,  abla-  .'til  fois  IlO.ddU   sesterces,  c'esl-à-dirc 

tif  insliuinental,  par  analo},'ie  avec  la  (iOil.duO    francs   de    notre    monnaie; 

consiruclinii      tenerf    se   nislris    (cf.  octn;/intii  inilin  oeri.i.i'wwyoïi  \{\AH\0(v. 

inrludiiri'  iiliiiui'iii  carcere).  (de  notre  nicmnaie    en  bronze. 

1".    Multijugis,     etc.,     avec     un  [17'  Asses,    clia(|ui'    soldat    recul 

atlela-^e   ■•  de    jdus    de   (jualre  che-  56  as  (de  là   le  nomiu'e    distributif), 

vaux    -.  ;    Livius  était   lii»re,  si  cela  c'est-à-dire  environ  II  fr.v'O  de  noire 

lui  i)laisail  d'alteler   à   son  char   de  monnaie;  rum...  mlissrt,  se  rattache 

Irioiiiplie  idus  de  quatre  chevaux  -  ;  à  l'idée  de  .w  diitunim  {essrj  sous-en- 

inviiiii  i-M  en  concordance  avec /ore  ;  tendu  après  ist  /mlficitus. 

an  style  direct,  il  y  aurait  ;  <•  Ktiam  [18]  Carmitia  désigne  les  chansons 

si  pedes  inccdnl...,    memorahilis  .v/7,  que    les    soldais    avaient     coutume 

même  si  (descendant    de   cheval)    il  d'improviser  et  de    chanter  pendant 

:î2 
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caniiina  militaribus  jocis  in  C.  Claudium  quam  in  consu- 
lem  suum  jactata;  [19'  équités  L.  Veturium  et  Q.  Caecilium 
legatos  magnis  tulisse  laudibus  liortatosque  esse  plebeni,  ut 
eos  consules  in  proxumum  annum  crearent;  [[20  adjecisse 
equitum  praerogativae  auctoritalem  consules  postero  die 
in  contione,  quani  foiti  fidelique  duoruni  praecipue  legato- 
rum  opéra  usi  essenl  commémorantes. 

X.  [IJ  Ciiin  coinitiunim  tenipiis  adpeteret  et  per  dictatoreui  co- 
mitia  h.iberi  pbicuisset.  C.  Claudius  consul  M.  Livimn  collegam 
dictatorem  dixit,  Livins  Q.  Caecilium  magistium  equitum.  [2]  A* 
M.  Livio  dictatore  cieati  consules  L.  Veturius,  Q.  Gaecilius,  is 
ipse  qui  tuui  erat  magister  equitum.  [3]  Inde  praetomm  comitia 
babila  :  creati  G.  Servilius,  M.  Gaecilius  Metellus,  Ti.  Claudius 
Asellus,  Q.  Mamilius  Turrinus.  qui  luui  aedilis  plebis  erat.  [4]  Go- 
mitiis  perfectis.  dictator  magistiatu  abdicat<»  diiiiissoque  exercitu 
in  Etruriam  provinciam  ex  senalus  tonsulto  est  profectus  ad 
(piaesti<»nes  habendas,  {o]  qui  Etniscorum  Uuibr(»rumve  p<q)uli 
df'fectifmis  ab  Romanis  ad  llasdnibalem  sub  adventum  ejus  ci'U- 
silia  agitassent  quique  emn  auxiliis  aut  commeatu  aut  ope  alii|n  i 
juvissent.  [6J  Haec  eo  anno  domi  militiaeque  gesta.  [1]  Ludi  l! " 
mani  ter  toti  instaurati  ab  aedilibus  cundiltus  Gn.  Servilio  Oi'  - 
pione.Ser.  G<»rnelio  Lentulo  :  item  lu  li  plebei  semel  toti  instaiii  iti 
ab  aedilibus  plebis  M.  Pompe. nio  Matbone  et  n.  Mamilio  Turrinn. 

[8]  Tertio  decinK»  aniio  Puniri  belli,  L.  Veturio  Philone  et 
Q.  Gaecilio  Metelln  consulibns.  Brnttii  ambobns,  ut  cum  Ilannibale 
belluni  gérèrent,  pruvincia  decrela.  [9]  Prael<tres  exinde  sortiti 
-unt.  M.  Gaecilius  Metellus  urbanam,  Q.  Mamilius  peregrinam, 
C.  Servilius  Siciliaiu.  Ti.  Glaudius  Sardiniam.  [101  Exercitus  ita 
divisi  :  consulum  alteri  quem  G.  Glaudius  prions  anni  consul, 
alteri.  quem  Q.  Glaudius  pr(^iprnet<tr  —  eae  biuae  legiones  erant  — 


la  ci-renionie  du  Uioiuphe;  imittan- 
bu$  jocis.  ces  chansons  étaient  jiar- 
fois  fort  libres  :  in,  «  en  Ihoiiiieur 
de...  "isuum  renvoie  au  sujel  lojjique 
de  la  phrase:  car  initlturibut  Jocis 
jactata  iinj.lique  celle  idée  :  "  Milites 
jaciahant.  etc.  ". 

Kt]  Equités, etc.,  celte  proposition 
inbriitive  d.^jM'nd  aussi  de  notatum 
est  ;  consules  est  Jallribut  de  vos. 

'■iff  Equitum  praerogativae. 
1  opinion  flatteuse  des  cavaliers  est 
couiparée  au  vote  de  la  centurie  pré- 
rojiative,  qui  décide  ordinairement 
d  une  élection  <cf.  XXVI,  xxii,  13^ 
parce  qui!  passe  pour  une  nianifes- 
lalion  de  la  volonté  divine. 


X  4;  Quaestiones,  «  des  enquêtes  <>, 

;-]  Ludi  Romani,  voy.  XX  VU,  vl 
r.t;  elc.  :  iits/ai(rttfi,  voy.  ibid.  ;  ludi 
plebei.  voy.  ibid. 

'S  Bruttii,  au  lieu  de  linittius 
ni/cr.  et.  XXIII,  xxxvii,  10;  décréta 
s'accorde  avec  provincia.  apposition 
à  Bn/ttii  ici.  XXVII,  xxii.2,xxxv,  12). 

[O;  Urbanam,  suppléez  sortem 
cl.XXVI..\xix,8),  même  ellipse  avec 
perei/rinam. 

\\i)  Quem  a  pour  antécédent  is 
sous-entendu  :  Jiabuissenl.,  subjonctif 
du  style  indirect  ;  ce  sont  les  dispo- 
sitifs du  sénatns-consulte  qui  sont 
r'sumés  ici.  comme  d'habitude  (cf. 
XXV II,  vil,  9;  etc.). 
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liabuissent  exercitiuii  :  [11]  «  in  Etruria  dnas  volonuin  legiones  a 
C.  Terentio  proprnetore  M.  Liviiis  proconsul,  ciii  prorogatnni  in 
annnm  iniperiiini  erat,  acciperet  »  ;  [12]  et  Q.  Mamilio  ut,  collegae 
jui'is  dictione  tradila,  Gailiani  cum  exercitu  cui  L.  Porcius  pro- 
praetor  praefuerat  obtineret,  decretuni  est.  jussusque  populai-i 
agros  Gallorum  qui  ad  Poenos  sub  adventum  Hasdnibalis  dele- 
cissent.  [13]  C.  Servilio  cum  Cannensibus  dnabus  legionibiis. 
sicut  C.  Maniilius  tenuerat,  Sicilia  luenda  data.  [14]  Ex  Sardinia 
vêtus  exercitus  cui  A.  Hostilius  praefuerat  doportalus:  novaui 
legionem,  quam  Ti.  Claudius  traiceret  secuui,  consules  consci-i})se- 
riint..[lo]  Q.  Claudio,  ut  Tarentuui,  C  Hostilio  ïubulo,  ut  Capuaui 
pr<)vinciauiliaberet,prorogatuuiinannuuiimperiuui  est.  [IGJ  M.'Va- 
lerius  proconsul,  qui  luendae  circa  Siciliaui  uiariluinae  (U-ae  prne- 
fiierat,  triginla  navibus  C.  Servilio  prac  la  ri  /r«ditis  cuui  cetera 
omni  classe  redire  ad  urbeui  jussus. 

XI.  [1]  In  civilate  tanto  discrimine  belli  sollicita,  cum  omnium 
secundorum  adversorunupie  causas  in  deos  verterent,  midta  pro- 
(ligia  nunliabantur  :  [2J  «  Tarracinae  Jovis  Modem.  Satrici  Malris 
Malutae  de  cnelo  tactam  ».  Satricanos  haud  minus  terreb.mt  in 
aedem  Jovis  foribiis  ipsis  duoperlapsi  angues  :  ab  .\ntio  nunlintum 
est  cruentas  spicas  metenlibus  visas  esse;  [3]  Caere  p(jrcus  biceps 
et  agnus  mas  idem  feminaquo  nattis  erat;  et  Albae  duo  soles  visos 
ferebant  et  nocte  Fregellis  lucem  oborlam  ;  [4]  el  bos  in  agro  Ro- 
mano  locutus,  et  ara  Neptuni  multo  ma  nasse  sudore  in  circo  Kla- 
minio  dicei)atur  ;  et  aedes  Cereris.  Salutis,  Quirini  de  caeb)  taclae. 
[."il  Prodigia  consules  bosliis  majoribus  procurare  jussi  el  suppli- 
cationem  mium  diem  babere  :  ea  ex  senatusconsult»»  lacta.  [6]  Plus 
omnibus  aut  nunliatis  peregre  aut  visis  (buni  prodigiis  len-nil 
animos  bomiuum  ignis  in  aede  Vestae  exi inclus,  caesaquc  llngro 
est  Vestalis  cujus  cuslodia  ejus  noclis  fuerat,  jussu  P.  Licini 
ponluficis.  17i    Id   «[uamiiuam   niliil   porlcndrutibus  dcis.  celrnini 


Il  Volonum,  \<>\.  XXVII, 
XXXVIII,  10. 

[li]  Q.  Mamilio  (datif  «lo  (ii-sliiia- 
lion),  "  pour  Q.  Mainilius...  »  ;  cDl/r- 
f/an,  M.  C.'iecilius  Mclellus  ;  juris 
(Urtioni',  la  juridictifui  eiilro  élraii- 
gcrs;  (laf'erisfteiit,  siihjoiictir  du  style 
indirect. 

[i;^'  Tenuorat,  suii|)l(^ez  Siriliam. 

[I.'i  Imperium,  Ii'nr  coniinaiulc- 
incul  mililiiiic. 

[KiT  Cetera,  i.  c.  l'eliqua .  coinuu^ 
XXIV,  XL.  !;■.  :  .-le. 

XI  [I;  Secundorum.  etc.,  adjeclifs 
neulrcs  juis  suhstrmlivoniciil. 

[V]  Forlbus,  ablatif  de  la  (nip.<lioii 
quii . 


J.V  Ferotant,  .<.-c.  Iiuinincs,-  on  ■. 
'i  I  Locutus.  suppléez  esse. 

[y  Hostlis,  elc,  Yoy.  XXVII,  u, 
1."i;  etc.;  jjiorurnrf,  voy.  XXVI.  \  i, 
l 'i  ;  jVKSi,  suppléez  sunt  ;  supplicntin- 
)irvi.  voy.  XX\I,  xxi,  -i  ;  etc.;  itnio» 
diem,  accusalif  de  la  durée. 

'<•]  Extlnctus.  niénic  emploi  du 
pailici|)e  (|ue  ci-dessus,  XXI.  i. 
.'•  ;  Ole. 

n  Id  est  le  sujet  û'arridi'iiil  : 
uiliil  porlendeiitihiis  dri.i,  •■  sans  (|ue 
les  dieux  voulussent  par  là  donner 
le  moindre  avertissement  ■•  ;  cetn-uvi, 
i.  e.  .vpf/icf.  XXI,  n,(i');  liosliis  tmtjn- 
l'itnts,  cf.  15  .''i  ;  ad  Veslae,  voy.  ci  dos- 
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neglegentia  liumana  acciderat,  tainen  et  hostiis  inajoribus  procu- 
rari  et  siipplicationeiii  ad  Vestae  haberi  placuit. 

[8]  Priusqiiaiii  profiriscerentur  consules  ad  belliiin,  nutniti  a 
senatii  siint  iit  in  agros  redncendae  plebis  cura  m  liaberent  : 
«  deum  benigaitate  sniniiioliun  bellum  ab  iirbe  Uomana  et  Latio 
esse,  et  posse  sine  nietu  in  agris  habitari;  minime  convenire  Sici- 
liae  qiiam  Italiae  colendae  majorem  curam  esse.  »  [9]  Sed  res 
haudqnaquam  erat  populo  facilis,  et  liberis  cultoribus  bello 
absumptis  et  inopia  servitionim  et  pécore  direpto  villisque  dirutis 
autincensis.  Magna  tamen  pars  auctoritate  consulum  comimlsa 
in  agros  remigravit.  [10]  Moverant  aulem  hujusce  rei  mentionem 
Placentinornm  et  Cremonensium  legati,  qiierentes  agrum  suum 
ab  accolis  Gallis  incursari  ac  vastari  magnamque  partem  colo- 
norum  suornm  dilapsam  esse  et  jam  infreqiienles  se  urbes. 
agrum  vastmii  ac  deserlum  habere.  [llj  Mamiiio  praetori  man- 
dalum  ut  colonias  ab  hoste  tueretur;  consules  ex  senatus  con- 
?ulto  edixerunt,  ut  qui  cives  Cremonenses  atque  Placent  mi 
essent,  ante  certam  diem  in  colonias  reverlerentur.  Principio 
deinde  veris  et  ipsi  ad  bellum  pr(»fecti  sunt. 

[12J  Q.  Caecilius  consul  exercilum  ab  G.  Nerone,  L.  Veturius  a 
Q.  Claudio  propraetore  accepit  novisque  militibus,  quos  ipse 
conscripserat,  supplevit.  [13J  In  Gonsentinum  aiii'um  consules 
exenitum  duxerunt  passimque  depopulali,  cum  a;zmr'n  jam  grave 
praeda  esset,  in  sallu  angusto  a  Bruttiis  jaculat<jribiisque  Numidis 
turbati  sunt  [14J  ita  ut  nnn  praeda  t mliim  sed  armati  quoque  in 
perioulo  fuerint.  Major  tamen  tumultus  quam  pugna  fuit,  et, 
praemissa  praeda.  inrulumes  legiones  in  loca  culta  evasere. 
[15j  Inde  in  Lucann.s  profecti.  Ea  sine  certamine  tota  gens  in  di- 
cionem  populi  îiomani  rediit. 

Xil.  i[  Cuin  Hannibale  nihil  eo  aniio  rei  gestuni  est.  .\am 
neque  ipse  se  obtulit  in  tam  recenti  valnere  publico  priva- 
toque  neque  lacessierunt  «juietum  Romani  :  tantani   inesse 


'8;  Proficiscerentur.  voy.  XXVII.  [1-2,    Accepit,  au  siii<ruli(ir.  iiarcc 

vui.'ll;   (Me:  iii  'i(j7-os    etc.;  depuis  que  les  deux  consuls  agissenl  d'une 

l'incursion  d'Haiinibal  aux  portes  de  manière  indépendante  l'unde  iauUf: 

Rome,  les  cultivateurs  avaient  dé-  supplevit.  a  pour    sujet   L.    Veturius 

serté  la  campagne  romaine:  minime  seul  :  «  il  comi)léla  son  armée  »  (cf. 

convi-nire,  «   qu'il   n'ntait     ijoint    du  XXVII.  vu,  12;  xxu,  11). 

tout  logique...  -  :  Siciliae,  c\c..    vov.  ;^1;),    In    Lucanos,    vov-      XXIII, 

XXVI.XL,  1.^;  XXVII,  V,  4  suiv.     '  XLi,  l:j. 

9]  Inopia.    ablatif   de    cause    (cf.  XII,    1-'.'.     Uécouni./ement     d'H<n\- 

XXVI.  IV.  (i;  XXIX,  2;  etc.)  intercalé  nibal;  il   demeure    inactif  et   .se    can- 

par  Tite-Live,  pour  varier  le   style,  totine  au  fond  du  limtiium. 

entre    des    prof»o?itions    à    l'ablatif  XII  [11  Se  obtulit,  suppléez   Ho- 

absolu  exjirimant  aussi  la  cause.  manis;    in...  vulnere.   cf.  XXVII,  li, 

10]  Moverant,"  avaient  entraîné,  12  :  "  Tanlo  simul   j)ublico  familia- 

amené...  »  rique  ictus  luctu  ■■>. 
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[a.  ciîr.   !2('6j 

vim,  etsi  omnia  alia  circa  eiim  ruèrent,  in  uno  illo  duce 
censebant  !  [2]  Ac  nescio  an  mirabilior  adversis  quam  se- 
cundis  rébus  fueril,  ['A]  quippe  qui,  cum  in  hostium  terra 
per  annos  tredecim  tam  procul  ab  domo  varia  fortuna  bel- 
lum  gereret  exercilu  non  suo  civili,  sed  mixto  ex  conlu- 
vione  omnium  gentium,  quibus  non  lex,  non  mos,  non  lin- 
gua  communis,  alius  habitus,  alia  vestis.  alia  arma,  alii 
ritus,  alia  sacra,  alii  prope  dei  essent,  [4]  ita  quodani  uno 
vinculo  copulaverit  eos,  ut  nulla  née  inter  ipsos  nec  adver- 
sus  ducem  seditio  extiterit,  [5^  cum  et  pecunia  saepe  in 
stipendium  et  commeatus  in  bostium  agro  deessent,  quo- 
rum inopia  priore  Punico  bello  limita  infanda  inter  duces 
iiiilitesque  commissa  fuerant.  [6'  Post  Ilasdrubalis  vero  exer- 
citum  cum  duce,  in  quibus  spes  omnis  reposita  victoriae 
fuerat,  deletum  cecbmdoque  in  angulum  Bruttium  cetera 
Italia  concessum,  cui  non  videatur  inir.ibilf  nulluni  motum 
in  caslris  faclum  ?  [7^  Nam  ad  cetera  id  quui|ue  accesserat, 
ut  ne  alendi  quidein  exercitus  nisi  ex  liruttio  agro  spes 
(sset,  qui,  ut  omnis  coleretur,  exiguus  tamen  tanto  alendo 
•  xercitui  erat;  [Bj  tummagnam  }>art(Mii  juvcnlutis,  abstractam 


'•,']  Mirabilior,  i»liis  rare  en  ce 
sens  t\u'n(hniraljilior. 

['.'>]  Quippe  qui  porte  sur  rojm/ti- 
verii  [i^  4|  ;  fxi-rcHu.  al)lalilde  moyen; 
suo,  «  qui  fût  bien  à  lui  »  :  rivili,'«  en 
tant  que)  nalionalo»;  tnixln,  etc., 
cf.  XXII,  xi.iii, -2  ;  iT.s//»,  i.  e.  ve.s- 
iilufi;  ri/it.s,  «  coutumes  reii^'ii'uscs  "  ; 
]iroj)i-,  Tilt'-Live  n'ose  pas  dire  que 
leurs  (lieux  n'étaient  pas  du  loul  les 
mêmes,  i)arce  (|Uii  ses  yeux,  comme 
aux  yeux  de  tous  les  "anciens,  les 
divimli's  des  divers  peuples  sont  au 
fond  les  mrmes  ;  seuls  lt;s  noms  et 
les  cultes  diffèrent. 

['*]  Quodam  ainsi  placé  jtreud  une 
grande  valeur  r  «  par  un  lien,  (|ui 
on  ne  sait  conunent,  les  unissait 
tous.  . 

[à,  Cum,  «  liieii  que...  •■  ;  miilla 
iii/(i>i<l(i,  ■■  lijen  dt's  aliominations  •>  ; 
fuerant,  i.    e.  vnint.  cf.  vu,  'i  ;  elC. 

[(j|  Post...  deletum,  i.  c  post- 
qunm...  exercitus...  de  le /us  erut, 
même  emploi  dn  iiarlicipf  (jue  XXI, 
i,h:  in  t/niljus,  parce  que  l'exiircs- 
sion  exerrituin  euni  tlure  désigne 
d(îux  olijels  distincts  ;  fuerul,  et  m)n 
eriil.  parce  (|ue  le   partifipc,   joinl    :i 


jurriU,  sif,milie  \u\  étal  qui  a\ait 
e.xisté  antérieurement  à  l'action 
niiirquée  par  ilelelum  ;  liruKinm 
e^t  adjectif  ;  cetera,  comme  XXIV, 
XI,,  1.");  Jl(i/in,  au  lieu  >i'ex  /lutin; 
cunce.ss}iiti  se  rattache  aussi  à  post; 
entendez  comme  s'il  y  av;iit  et  /jo.st- 
tjituui  cfdonhi...  couce.ssuiu  erat;  sur 
remploi  du  partici|>e  passé  lu-iUre 
connue  passif  imi)eisonnel,  voy. 
XXVJI,  xxxvii,  .'i  ;  XLV.  4;  uiofum, 
i.  e.  s>;lil,one,n  ,J;4'.;  cf.  XXI,  1,  â  : 
"  Inter  molum  Africae  «. 

[7,  Ad  cetera.  ■■  aux  autres  cm- 
Itarras  ;  /</,  "  celte  circonstanc»! 
que...  »  ;  ut,  etc.,  «  à  supposer  même 
qu'il  eill  été  cultivé  -  (K.);  pour  l'im- 
|iarfait  culerelur  ayant  en  réaliti;  le 
sens  du  plus-(iue-|"iarfail.vov.XXVI, 
ni,  ;^;XXX,!l  ;  cf.  XXIII,  vu. 10;  XXIX, 
7;  xi.in,  J  ;  xi,iL.  4  :  exitpins,  ••  Iroj) 
petit  ••  :  ulenilii,  m^me  emploi  du 
ilatif  que  XXI,  vu,  (i;  xi.vii,  li -.  mi, 
H  :  Liv,  I  ;  etc. 

IS]  Tum  réjxmd  à  une  idt'c  sous- 
entendue  :  •(  or  il  n'était  point  du 
tout  cultivé  en  entier:  car,  à  ce  nio- 
menl  là  (fuiu}...  «  ;  remarque/  ([Ue 
1,,'lluni  est  ppisKunilie  :  un   ;illi'iidrait 
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a  cullu  atrroruni  bellum  occupaveral  et  iiios  vilio  etiam 
insilus  ji^enli  per  latrocinia  niilitiam  exercendi.  |^91  Nec  al> 
doniu  quicquam  mittebatur  de  Ilispania  letinenda  sollicitis, 
tamquam  omnia  prospéra  in  Italia  essent. 

[lOj  In  Hispania  res  qiiadain  ex  parle  eaiidem  foHunam,  qiiadam 
k.nge  dispareni  habebant  :  eandem,  qiiod  proelio  victi  Cartha- 
_Mnienses  duce  aniisso  in  ultiniani  Hispaniae  orani  usque  ad  Ocea- 
nurn  compulsi  erant.  [llj  disparem  aulem,  (piud  Hispania  non 
quam  Italia  modo,  sed  quam  ulla  itars  lerraruni  bello  reparando 
aptior  erat  locorum  hominumque  in-zeniis.  [l^J  llaque  erj^o  prima 
Homanis  inila  provinciarum,  (juae  ([uidem  conlinentis  sint,  pos- 
trema  omnium,  nosfra  demum  aetate.  ductu  auspicioque  Ati^rusti 
Caesaris  perdomita  est.  [13J  11)1  tum  Hasdrubal  Gisgonis,  maxi- 
mum clarissimusque  eo  bello  secundum  Barcinos  dux,  regressus 
ab  Gadibus  rebellandi  spe,  adjuvante  Magone  Ilamilraris  filiu. 
dileiliijus  per  ulterioreai  Hispaniaui  habilis.ad  quiu^piaginta  milia 
peditum.  quattuor  milia  et  quingentos  équités  armavit.  [14J  D»" 
equéstribus  cupiis  ferme  inter  auctores  couvenit;  peditum  sep- 
tuaginta  milia  quidam  adducla  ad  Silpiam  urbem  scribunt.  [l-ij 
Ibi  super  campos  patentes  duo  duces  Poeni  ea  mente,  ne  detrec- 
tarent  certamen  considerunt. 

Xlll.  [ij  Scipio,  <um  ad  eum  lania  tanli  comparati  exercitus 
perlata  isset,  neijue  Homanis  bgiunibus  tantae  se  fore  parem 
multitudini  ratus.  ut  non  in  specieui  saltem  opponerentur  barba- 
rorum  auxilia,  [2]  neque  in  iis  tamen  tantum  virium  ponendum, 
u\  iiiutando  fideiii.  quae  cladis  causa  fuissel  pali-i    paliuotjue   nia- 


"  M;igiiri  ji;u?  juvoiiHitis  aljslracla 
a  cullu  aj^roruiii  bello  occupata 
eral  »  (cf.  XXJI,  xxn,  4  :  «  Occu- 
j»atis...  Carlhagjuiensibus... -bello  ";  : 
vilio,  ■<  par  un  défaut  naturel  »: 
insilus,  vuy.  XXII,  m,  4  :  ■•  Ins^ilain 
ingeuio  ejus  temerilalem  -"  ;  per 
latrocinia,  «  en  se  livrant  à  la 
maraude". 

[9]  Sollicitis.  ablatif  absolu  a  jiour 
sujet  sou>-enteiidu  Cartttaijiniensibus, 
donl  lidée  est  suggérée  par  ab  dorno. 

XII.  lU-XXlll.  \\ouveaux  succès  de 
Scipi'jii  eu  Efjjatjne. 

lu  Eandem  îortunam.  suppiécz 
atque  in  lliilia. 

J[  Quam  déi»end  de  aptior;  bello 
repar(ind<i.  luêiiie  syiilaxe  ijuc  ci- 
dessus,  XXI,  xxxvii",  2;  etc. 

\l]  Itaque  ergo,  pléonasme  ar- 
chaïque; Homanis  est  le  coiuidénient 
d"//(//rt;  c'est  un  datif  d'intérêt  cons- 
truit, cujiinie  il  arrive  souvent,  avec 
un  particijie  jiarfail  passif,  pour  si- 


,i,Miitier  non  jias  seulernenl  par  ipii,. 
mais  au  piotit  de  ijui  l'action  e>t 
faite:  v""*"  qtddem,  •■  qui  du  moins 
remplissent  celte  condition  d'a])i)or- 
ti'uir...  '•;  de  là  le  subjonctif  sinl ; 
deniutn,  <•  j)récisémenl  >- ;  Aut)vsli 
Cfpsaris,  allusion  a  l'expédition 
d'Aufiusle  ci.ntre  les  Cantabres. 

[IT  Gisgonis,  vov.  XXV,  xxxvii, 
i<;  ab  GudibiJS.  voy!  XXVI,  xv,  8; 
etc.;  ad,  i.  e.  circiler. 

XIII  [1]  Romanis  legionibus, 
ablatif  de  niosen;  ratus  est  i)lacé 
entre  les  deux  propositions  neque... 
nmiue...  qui  en  di^pendent  ;  ut  non 
«'  à  supjioser  que...  ne...  pas...  »  (cf- 
XII,  7;  in  speciem  salletn,  »  ne  l"ût->."e 
gue  pour  l'apparence  »  ;  opponeren- 
tur, suppléez  hoslibus;  ??cipion  va 
donc  se  résoudre  à  incorporer  des 
auxiliaires  espajiuols,  mais  instiuit 
]iar  l'expérience  il  aura  soin  de  ne 
]tas  leur  donner  trop  d'importance. 
2  Patri,e1c..vov.  XXV,  ch.xxxin. 
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i^imm  momentiim  facerent,  [3j  praemisso  Silano  ad  Ciilcham  duo- 
(|<  lilginta  oppidis  regnantem,  ut  équités  peditesque  ab  eo,  quos 
sr  ]ier  hiernem  conscripturum  pollicitus  erat,  acciperet,  [4]  ipse 
ail  Tarracone  profectas  protinus  ab  sociis  qui  accolunt  viani 
iiiodica  contrahendo  auxilia  Castulonem  pervenit.  [5]  Eo  adducia 
il)  Silano  auxilia,  tria  niilia  peditum  et  quingenti  équités.  Inde  ad 
Baeculam  urbem  progressus  omni  exeiritu  oivium  sociorum. 
peditum  equitumque  quinque  et  quadraginta  milibus.  [6]  Castra 
poaentes  eos  Mago  et  Masinissa  cuiii  omni  equitatii  adgressi  sunt, 
turbassentque  munientes,  ni  abdili  post  tumulum,  opportune  ad 
id  positum,  ab  Scipione  équités  inproviso  in  effusos  incurrissent^ 
[7]  Ei  promptissinmm  quemque  et  proxime  vallum  atque  in  ipsos 
munitores  primum  invectum,  vixdiim  pruelio  inito,  t'udernnt.  Cum 
céleris,  qui  siib  signis  atque  ordine  agminis  incesserant,  longior 
et  diu  ambigua  pugua  fuit.  [8]  Sed  cum  ab  stationibus  primum  ex- 
peditae  cohortes,  deindeex  opère  deducti  milites  atque  armacapere 
jiissi  plures  usque  et  integri  fessis  subirent  mngnumciue  jam  agmen 
ariiiatorum  a  castris  in  proelinm  rnerol.  tcrira  baud  diibie  vertimt 
Poeni  Numidaecpie.  [9]  Et  primo  turmalim  abibaut  nihil  pro]»tt'r 
pavorem  festinationemve  confusis  ordinibus  :  dein,  ]Hist(piam 
a<  rius  ultimis  incidebat  Homamis  neque  snsfineri  imj)etiis  puterat. 
niliil  juin  oïdinnm  memoics  passim  qua  cui((ue  proximum  i'iiit 
in  fiigam  etîundimtur.  (  10|  Et  qnamquam  eo  pr<»eli(>  aliquanlum 
et  FUimanis  aucti  et  deminiiti  hostibiis  animi  erant,  tamen  nuni- 
qii;imi>er  aliqudt  inse<pu'ntcs  dies  ab  t'xcnrsi(tnil)iis  equilum  le- 
visque  arnuiturae  cessatum  est. 

XIV.  [IJ  Ubi  sntis  lemptatae  })er  baec  ievia  ct-rl.imina  vires 
simt,  prior  Hasdrubal  in  aciem  C(q)ias  e(Uixil.  deinde  et  [{(unani 
processerc  ;  [2J  sed  ulracpie  acies  pro  vallo  sletil  insirurl.i.  et, 
cum  ab  neutris  pugna  cocpta  esset,  jam  die  ad  occasuiii  incli- 
nante, a  Pocno  prius,  (b'indc  ab  llomanu  in  castra  copiae  i-cductac 


[3]  Oppidis  est  au  datif,  cf.  Cic, 
ii>  Verr..  II,  >,  y,,  13(1  :  «  Tiiuarchi- 
dciii...  oinnihiis  np/iiiUs  {«  pour  les 
villes,  sur  les  villes   ..)...    r«';,MUlsse  ». 

\\]  Ab  Tarracone,  voy.  XXVI, 
XV,  S:  i!lc.  ;  prolhnis.  >■  tout  en  coii- 
liiiuaiil  s.i  roule  »  (cf.  X.WI,  i,i.  •>  : 
"  Prolinus  iu  via  «);  contrnhendo, 
niciiie  syntaxe  irn-fîulipn' rpie  XXIV. 
XXVI,  tl  :  .'  Ulcisceiirlo  -  ;  etc.;  Ca- 
Hlutuni-ni,    voy.  XXIV.  XLl,  7. 

[."»j  Adducta,  suppli'cz  sunl  ;  liue- 
culaiti,  voy.  XXNll,  xvm,  \  ;  jiru- 
fjrensiis,  siippitM'/.  e.if  :  omni  oxorcUv, 
iiiAmi'  erii|»lni  de  l'ablalif  (pie  ci- 
dessus,  .\.\III,  xMii,  b:  «  tleloro 
oxercilu   .. 


[(•^  Ad  id,  «  dans  celle  intention  -, 
"  eu  viu'  de  cet  olijel  ■■;  e/fu-yns.  sup- 
pléez /iiisliutii  fi/uilt'.s. 

'[']  Proxime  vallum  dcpeml  de 
iiifoclinii  ;  iiiuni/ori's,  ;iu  lieu  de  //(// 
iiiuiiiebniit  (cf.  XXIV,  xxxu.  ."»  :  » 
Corruplorihus  •>  :  elc.i;  i>ri,iii(,no>i{  un 
adjeilif  qui.  connue  fmniiptissiwuiii. 
se  rattache  à  (^ucym/uf  cl  se  rapjvorle 
à  invt'vlitm. 

iS:  Stationibus,  les  postes  desti- 
nes à  pii>le},'er  les  Iravailleurs. 

[i»l  Romanus,    siii^uilier  collectif. 

[10  Aliquantum,  ••  sensiblement  •■  : 
h'i'is...  ai itiniui-df,  eni|dni  ordinaire, 
ilans  celle  expression,  de  fabslrait 
pnur  le  concrel,  cf.  XXIII.  x\  i.S,  elc. 
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[3]  Hoc  idem  per  dies  aliqiiot  factuin.  Prior  semiter  Poenus 
copias  castr's  ediicebat.  prior  fessis  standosigmim  receplui  dabat  : 
ab  neutra  ftarte  procursuin  teluiuve  missuin  aut  vox  ulla  oi  ta. 
[4]  Mediam  acieni  hinc  Romani,  iilinc  Carthaginienses  mixti 
Afris.  cornua  socii  tenebant  —  erant  autem  utrimque  Hispani  —  ; 
pro  cornibus  anle  Pimicam  aciem  elepbanti  castellorum  pmcul 
speciem  praebebant.  [îj]  Jam  hoc  in  utrisque  castris  sermonis  crat, 
«  ita  ut  instnicti  stetissent  piignaturos  ;  médias  acies  Romanuiii 
Poeniimque,  quos  inter  belli  causa  esset,  pari  robore  animonim 
arraorumque  concur.^uros  ».  [6J  Scipio,  ubi  baec  obstinate  cicdi 
animadvertit.  omnia  de  industria  in  eum  diem  quo  pugnatunis 
erat  mulavit.  [T]  Tesseram  vesperi  per  castra  dédit,  «  ut  .nilc 
lucem  viri  equi<]ue  curati  et  pransi  essent,  aruiatus  eques  frena- 
tos  instratosque  teneret  equos  »  [8J  Vixdum  salis  certa  luce 
equitatum  oninem  cum  levi  armatura  in  stationes  Puniras  imiiii- 
sit;inde  conlestiin  ipse  cum  gi-avi  agmine  legionum  proccdil. 
[9]  praeter  opinionem  destinatani  suorum  hostimufiue  RnmaïKi 
milite  cornibus  firmatis,  sociis  in  mediam  aciem  acceptis. 

[10]  Hasdrubal.  clamore  equitum  excitatus,  ut  ex  tabernacnh. 
prosihiit  lumultiimque  ante  vallum  et  ti'epidationem  suorum  il 
procul  signa  legionum  lulgeulia  plenosque  lioslium  campes 
vidit,  eipiitatum  omnem  extemplo  in  équités  emittit:  [11]  ipse  | 
cum  peilitum  agmine  castris  egreditur  nec  ex  ordine  solito  (\n\c- 
fjiiam  acie  instruenda  mutât.  [121  Kquitum  jam  diu  anceps  pugna 
erat.  nec  ipsa  per  se  decerni  poterat,  quia  pulsis,  quod  prope  in 
vicem  fiebat.  in  aciem  peditum  tutus  receptus  erat;  [13]  sed,  ubi 
jam  baud  pbis  rpiingentos  passus  acies  inter  sese  aberant,  signo 
receptui  dato    Scipio    patefaclisque  ordinibus    equitalum   omnem 


XIV  'i    Erant  a  |iour  sujel  socii  :  {9'  Destinatam,  -  bien  arrêtée  ». 

'■  cétaîent  «le  pa.t  et  d'autre  dfs  Ks-  [11"  Instruenda,  i.    e.  dutn   aciem 

pagiiols  ".  inst'-ui/  (cC.  xni,  4). 

[.'}   Hoc...  sermonis,    cf.    XXVII.  '12'  Decerni,  -  se  décider  «-(par  la 

xLix,  7  :  puguiitnros,    s.-e.    vlrosqne  <l.;fai'te  de  luu  ou  de  laulre  parti); 

esse;    le    style   indirect    dépend    de  fulsis,  datif  dinlérèt  :  «  pour  ceux 

l'idée  de  diie  contenue    dans  sermo-  q\n  avaient  le  dessous '•;7îiorf...  fiehat, 

nis;  liomanum  Poenumque,  singulier  "  et  cela  se  iiroduisait...".  api)Osition 

collectif,  apposition  à  médias  nries;  i\  la  proposition  abrégée  formée  par 

qiujs  inter,  inversion  ossez  fr^-quente  pulsis  et  à    la  proposition,  receptus 

en  latin,  quand    le   complément    de  erat;  les  deux  partis   se  voyaient  à 

contra,  il'iuier  ou  de  propter  est   un  intervalles   presque  réguliers,    obli- 

pronom  relatif;  pari,  «  égal  de  part  ^;és  de  reculer  et  de  se  replier  sur  le 

et  d'autre  '  'R.).  corpsd'infanterie,  où  ils  se  trouvaient 

TTI  Tesseram,  voy.   XXVII,  xr.vi,  ;>  Tabri. 

1  ;  ti/.  dépend  de    l'idée    d'imperavit  il:-l]Plus,    suppléez  quam    (ellipse 

contenue  dans    tesseram    dédit,    "il  ordinaire  en  pareil  cas)  ;  passus,  ac- 

prescrivit  par  la  voie  de  l'ordre...  >-;  cusalif   de  la    distance;    acies,  snp- 

eques,  singulier  collectif.  pléez     peditum;     lèvera     armaturam, 

h"  Levi  armatura,  vov.  xiii.  10.  \ov.  xii,  l(i. 
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leveinque  ai-malui'aiii,  iu  médium  acceptam  (livi<amcn!e  iii 
partes  duas,  in  subsidiis  post  cornua  locat.  [14J  Inde,  ubi  inci- 
piendae  jam  pngnae  tempus  erat,  Hispanos  —  ea  média  acies 
fuit  —  presso  gradu  incedere  jubet  ;  [15]  ipse  e  dextro  cornu  — 
ibi  namque  praeerat  —  nuntium  ad  Silanum  et  iMarcium  niittit, 
«  ut  cornu  extenderent  in  sinistram  partem,  quem  ad  modum  se 
tendentem  ad  dextram  vidissent,  [16J  et  cum  expeditis  pedituni 
equitunique  prius  pugnam  consererent  cum  hoste,  quam  coire 
in  1er  se  mediae  acies  possent.  »  [17]  lia  diduclis  cornibus,  cum 
ternis  pedituni  cobortibus  ternisque  equitiim  turniis,  ad  hoc  veli- 
tibus  citato  gradu  in  hostem  ducebant,  sequentibus  in  obliquum 
aliis  ;  [I8j  sinus  in  medio  erat,  qua  segnius  Hispanorum  signa 
incedebant.  [19]  Et  jam  conflixerant  cornua,  cum.  quod  roboris  in 
hostiumacieerat,  Poeni  veterani  Afrique  nondum  aclteiiconjectum 
vcnissent  neque  in  cornua,  ut  adjuvarent  pugnanles,  discurrere 
audercnt,  ne  apcrirent  mediam  aciem  venienli  ex  adverso  hosti. 
['20J  Cornua  ancipili  jjroelio  urgebantur  :  eipies  leviscjue  armatura 
uc  veliles  circumductis  alis  in  iatera  incurrebanl,  cohorlos  a 
fionte  urgebant,  ut  abrumpei-eni  cormia  a  ccteia  ac  ie. 

XV.  [1]  Et  cum  abomni  [)arle  hnudquacpiam  par  pngna  erat,  lum 
(juod  turba  Baliarium  lironumcjucllisiuinorum  Romano  Latinnque 
militi  ol)jecta  erat;  [2]  et,  procedente  Jam  die,  vires  etiam  deficere 
Ilas(b'nbalis  exercitum  coeperanl,  oppressos  matutim»  tumultu 
coactosque,  i)riusquam  ribo  corpora  lirmarent,  raplim  in  aciem 
exire.  [3|  Et  ad  id  sedulu  diem  exlraxerat  Scipiu,  ut  ser.i  pugna 
csset  :  nam  ab  sei>lima   dcmum  Imra   prdiliim    signa    a    ntniilms 


W  Presso  gradu,  lillcriili'im-iil  : 
«  (l'un  it;is  ;i|ti)Uvc  -,  c't'sl  ;i-ilir(' 
..  i...s.'ni.'nl  ... 

1.');  Namque,  uiènie  irrcfiularilt,' 
que  ci-(l('ssus,  XXIV.  xxxvi,  i;  ; 
elc.  :  uuntium,  <<  un  niessapT  leur 
apportant  l'ordre  de...  »:  de  là  lii 
l»rop()Sition  ut...  ej-tcndcrcnf,  etc.; 
sr  renvoie  à  Scipion,  sujet  juiu- 
ci|)al. 

17  Diductis,  «  étendues  "  ;  ter- 
vi.s...  roliariihus,  <<  avcc  Irois  coliuitcs 
chacun  -,  lucnie  emploi  de  ialdalil" 
(lue  ci-dessus,  XXIII,  xliii.  " •  ;  dure- 

hiDif  (cf.  ;."/.'y.jvov),  VOy.  XXI.  XXII,  ."i  ; 
XXIV,  xxxvi,  (i:  clc;  i)t  obliquuDi, 
"  oldiquciucnl  »  ;  les  troupes  placées 
à  lexlréniilé  des  deux  ailes  avaiu/ant 
plus  vile  [<Hii/(><irii(ln)  (jne  C(dies  du 
centie,  il  en  résullail  (|ue  le  Tiont 
de  bataille  des  Romains  présentait  la 
foniuî  d'un  croissant,  dont  la  courhe 
était  dessinée  par  la  marche  nbli(iue 


des  (loupes  placi'CS  eiilie  les  ailcs 
et  le  centre. 

[IS  Sinus.  •■  un  creux  »  ;  sif/ita, 
i.  e.  iinniiiiit'i.  appellaliiiii  romaine 
ap|)liqui'i'  aux  auxiliaires  e^jjapnols. 
r.'  Quod  roboris,  i.  i-.  i>l  mhovi.t 
icf.  .^  '>,  (fHDil  ..:  )i'iiis.sriil...  andi-renl, 
suhjcmcliCs  irréguliers:  après  ./(i/zi, 
(•/.»•  ou  nnnduin  dans  la  proposition 
principale,  ciun.  <■  lorscpie  ..  se  cons- 
truit avec  l'indicalif. 

[vio  Levis...  armatura.  voy.  xii, 
10;  ririHmdficlis  n/i.s,  avant  étendu 
leurs  ailes  (cf.  ii  17)  dé  manière  à 
euveloi»j)er  C(dles    des  Carthaj,'inois. 

XV  r  Et  s'oppose  à  el  du  ?;  2\ 
cunt...  tuiii...,  «  luin  seidemenl... 
mais  encore  et  surtout  »  ;  IkiW  i,va- 
ijriniii  iior  /luijvn  erat  est  la  |»ropo- 
sltion  |UMiicipale;  i/ui>d...  rrat,  i»ro- 
posilioii  causah',  ijui  s'opi»ose  a  ab 
omni  /laric;  remar(juez  l'ahseuce 
voulue  de  svmétrie. 
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ron(  un  tiLiijt.  4  Hil  iiit-ilias  acies  aliquanto  serius  pervenilpufrnn^ 
ila  ut  priiis  aestus  a  nieridiano  «oie  laborque  standi  siib  arinis  et 
siiiml  faines  sitisque  corpora  adfuerent,  quaiii  manus  ciiiii  ho^te 
«onsertrent.  llaque  steteruiit  srutis  innixi.  [5j  Jam  super  «eteii 
eleplianli  etiain.  luinultuoso  génère  pngiiae  equituni  veliluiuque 
e\  levis  arrnaturae  r<insterna1i.  e  «ornilms  in  niediaui  acieni  sesr 
inlulerant.  [6'  Fessi  igitur  (•(•iporifcus  aniiiiisque  rettulerepedeiii. 
•  •rdines  tamen  servantes,  liaud  serus  quani  si  iuiperio  du<is  cédè- 
rent Integra  acie.  7]  Sed,(Uin  eo  ipso  anius,  iil)i  inriinatnnisenst  re 
rem.  victores  se  undique  inveherent.  ner  facile  impelus  sustin*  ri 
pnsr^et.  [8J  quamquani  relinebal  obsistebatque  redentibus  Ila^- 
drubal,  «  ab  tergo  esse  «olles  tnlumque  recepluni,  si  iii«»di<o  se 
reciperent  »,  ilaniitans.  [9]  tanien  vincente  nietii  verecundiain. 
cun»  proximus  quisque  tidsteni  caderet.  terga  extemplo  data. 
atqne  in  fugain  sese  oiunes  efTuderunt.  [lOJ  Ar  primo  «onslitnert' 
signa  in  radiribus  rcdlium  ar  revocare  in  ordines  miiitem  coepe- 
rant.  cunrtantibiis  in  adversum  collem  eiigere  a»iem  Romanis: 
deinde.  ut  inferri  injdgre  signa  videnmt.  integrata  fnga  in  castra 
pavidi  cumpfdlnnlnr.  11 J  Ne<- procnl  v  llu  Romanns  aberal,  cepis- 
setquo  tanin  impein  castra,  ni  se  ex  vebementi  s. de.  qualis  intei' 
graves  imbre  nnbes  elfultret.  tanta  vis  aquae  dejecisset  ut  vix  in 
castra  sua  receperint  se  victores.  quosdan»  eli.fm  religio  ceperit 
ulteriusqnicquam  eodie  conandi.  [121  Gartliaginicnses,  qnamquant 
lassos  labore  ac  vulneribus  n(tx  imiierque  ad  necessariam  qnictem 
▼ocabat,  [13]  tamen.  quia  metns  et  pericuium  ressandi  non  dabat 
tempus,  prima  luce  oppugnatiuis  hostibus  castra,  saxis  undiqup 
eirca  ex  pr(»pjnquis  vallibus  cungcstis  augcnt  vallum,  muniiiienl<^ 
sese.Jlquando  in  armis  parum  praesidii  foret,  defensuri.  [14J  Sed 
transitio  sociorum.  fuga  ut  lutior  mora  videreiur,  fecil.  Principiuni 
defectionis  ab  Attene,  regulo  Turdetanorum.  faclum  est  :  isciim 
magna  popularium  manu  transfugit:  [15J  inde  duo  munita  ojqdda 
cum  Ipraetidiis  tradila  a  i»raefeclis  Romano;  [IG]  et,  ne  latins 
inclinaiis  semel  ad  defectionem  animis,  serperet  ros.  silrntio 
proxiniae  noctis  Hasdrubal  castra  movet. 


[i  Aliquanto,  -  sensiblement"  ;  «, 
•'  prijT<iiaul  de  »>  ;  Haque,  i.  e.  ntque 
it'i.  «  et  dans  cet  élat...  • 

[h'  Super,  i.  e.  praetn-. 

'G"  Haud  secus,  i.  e.    Imm)  aliter. 
toiir  ficMiiit-nl  chez  Ïite-Live. 
s"  Modice,  -  sans  désordre  ^. 

'9'  Hostem,  df'pend  de  proximus, 
coiistiuil  avec  laccusalif  par  ana- 
logie' (i\ec  propr;  ciu/d,  SU\i\i\éez  suut. 
1(1  Constituere.  •  faire  faire 
haitê  ■  •.  siijun,  i.  e.  maniptilos,  cf. 
XIV.     |s    ;     coeperent     a     prur    SUJPt 


duces  sous-enlendn;  eriyere.  cf.  XXI» 
XXXII,  8:  <'lc. 

Il]  Procul,  voy.  XXI.  v,  8  ;  elc  ;. 
Jiomanus.  siiignÙer  colleclif:  /-ere- 
periiit.  au  lieu  de  r?cipererit,  cf. 
XXIIl,  XVI,  l'i  :  «  Fecerit  *  ;  même  re- 
marque pour  cpperit. 

it.3i  Oppugnaturis,  voy.  XXV, 
xxvii,  lu  :  "  O'iicursnrae  »  :  dffei.suri. 
cf.  ibid;  quaudu.  ■■  puisque,  pensaienl- 
iis...»  ;  de  là  le  suhjonctif  fon-t,  i.  e. 
esse  t. 

Il"  Fuga  est  le  ?ujct  de  vidrretur. 
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XVI.  [1]  Scipio,  ut  pi'ima  liu-e  qui  in  stalionibus  er.int  reltule- 
riuit  profectos  hostes,  praemisso  equilatu  signa  ferri  jubet  : 
[2]  adeoque  oitato  agniine  ducti  sunt  ut,  si  via  recta  vesligia 
sequentes  issent,  haud  dubie  adse<nluri  fuerint  :  ducibuseslci-edi- 
luai  brevius  aiiud  esse  iter  ad  Baetiui  tluvium,  ut  transeuntes 
adgrederentur.  [3]  Hasdrubal,  <'laus<»  transitu  lluminis,  ad  Oce- 
anum  tlectit,  etjaui  inde  fugientiuui  ino(b)  etiusi  abibant.  Itaque 
ab  legiunibus  Romanis  aliquanliun  inteivalli  fecit,  [4]  eques 
levisque  aruiatura  nunc  ab  tergo  nunc  ab  iateribus  ocrurreudi» 
latigabal  niorabaturque.  ;  [5]  sed,  cuni  ad  crebros  tumultus  signa 
tuusisterent  et  nunc  equestria,  nunc  cuni  velitibus  auxiliisque 
pediUuu  proelia  consereront.  supervenerunl  legiones.  [(>]  Inde  non 
jaiii  pugna  sed  trucidai  in  velut  pecorum  lieri.  donec  ipse  dux 
lugae  auclitr  iti  proxiuios  colles  cuni  sex  niilibus  ferme  semer- 
uiiumevasit;  ceteri  caesi  captique.  [7J  Castra  tumultuaria  raplim 
Poeni  tuiimb)  edilissimo  «(unmuniverunt  alque  inde,  cum  hoslis 
nequiquam  subire  inique  ascensu  conalus  esset,  haud  diriicullcr 
sese  tutati  sunt.  [8]  Sed  obsidio  in  loco  nudo  atque  inopi  vix  in 
paucos  dies  lolerabilis  erat  ;  itaque  Iransitiones  ad  hoslem  liebant. 
Poslremo  dux  ipse,  navibus  accilis  —  nec  prociil  inde  aberal  mare 
—  nocte  relicto  exercilu  Gadcs  perlugit.  [9]  Scipicj,  fuga  ducis  bos- 
lium  audila,  decem  milia  pediliim  mille  équités  relinquit  Silano 
ad  castrofum  ()i)si(li()nem  ;  (liij  ii)se  cum  «-eteris  cnpiis  séptuage- 
simis  caslris,  prutimis  causis  regulorum  civilatiuiiupie  cogrios- 
cendis,  ut  praemia  ad  veram  meritoium  aeslimationem  Iribiii 
pussent,  Tarraconem  rcdiit.  [llj  l»ost  profectionem  ejus  Masi- 
nissa  cum  Silano  clam  congi-essus,  ut    ad  nova    cuiisili.i  Lrcnl.Mii 


Xyi  1]  Fuerint,  Tile-Livc  a  iié- 
4,'lif,'é  ici  la  r«''j,'lt.'  ilc  la  coiicor<laiici* 
des  temps,  ('(•iiiiue  ci-ilessus,  XXIV, 
xxvi,!,.':..  Im)  iiirsu  se  ex  sucraiio 
proripuiMunl,  ul,  si  <'truj,MUiii  poniis- 
set  iii  pui)licuiii,  iiuplciiiriir  urbcin 
auimdlu /«t;/'/«/  (an  liiMi  lU'  fui.ssi'nt)»; 
ilwilm.s,  :)ii  lien  <\i'  srtl  ditci/mn,  {'te.  : 
«  iiiiiis  au  lieu  d'agir  ainsi  on  se  fia 
aux  f^uidi.'S...  •  ;  i-sse  i/cr,  celle  pro- 
position inlinilivo  di'pend  de  lidoo 
•conti'nue  dans  duti/jus  est  rvedituin 
[diccnlibus...,;  Irdnscuiih's,  etc.,  on- 
leiidez  lr<in!<ennt''N  /'ociios  /{ijiniiiti 
adiin-derciilnr. 

\.V\  Aliquantum,  litl  raionient 
«  pas  mal  de...  ». 

'li  Eques,  "  tandis  que  la  cavale- 
Jii'..."  ;  l'upposiiioii  est  maripuie  i)ar 
J'altsence  de  toute  C(MijonclioM  adver- 
ealive;  inmr,..  nunc...,  voy.  XXI,  xi. 
■:{;   Ole.  ;   l'aliifulmt  el  inoràbulxir  soiil 


au  singulier,  parce  (|ue  l'es  sujets 
i-ilUi's  el  li'vis  nriiiatura  ne  l'ornn.'jjl 
(jujiui  seul  el  même  corjts  de  troupes 
opérant  ensenilde. 

<i  Donec,  •■  jusrpi'au  moment 
on...  ..  ;  de  là  l'indicatif;  ijis,;.  ce  lut 
leiu-  propre  clief  qui  leur  conseilla 
la  fuite  ;  caesi,  suppléez  ««n^ 

lu  Septuagesimis,  etc..  larun-e 
romaine  ne  passant  jamais  une  nuit 
sans  camper,  on  pouvait  compter  les 
journ 'es  de  marche  parle  nomlnc 
des  camps  (''taldis;  rinlutinm,  poui' 
celle  forme  particulién;  de  génitif 
pluriel,  cf.  XXVI,  XL.  I.'i;  causis.. 
coijiKjsreiidis,  i.  e.  ruin...  atii.sas... 
rui/norissft  {cl.  \ii\,  -'i  ;  XIV  (11);  lit... 
liabiTct  dépend  de  Irajecit  (cf.  XXI. 
xxvii,  !  ;  elc.)  :  avant  de  s'allier  aux 
Romains  il  se  décide  à  passer  eu 
Afriijue,  p(»ur  s'assurer  des  dis^'osi- 
lions  de  ses  ssujets. 
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quoijne  siiam  oboedienteni  habeiet,  cum  paucis  popularilms  in 
Africam  traje<it,  [12]  non  tam  évident!  eo  tempore  subitae  miita- 
tionis  cau.<a  quaiii  documento  post  id  tempiis  constantissimae  ad 
ultiinaiii  senectam  Mdei  ne  tuiu  quidem  enm  sine  probahili 
causa  fecisse.  [13;  Mago,  inde  reinissis  ab  Hasdnibale  navibns, 
Gades  petit;  ceteri  deserti  ab  diiribiis,  pars  transitione.  parsl'uLra 
dissipati  per  proxiiiias  civitates  sunl,  nuUa  nniiiero  anl  viiilms 
nianus  insicrnis. 

[lij  Hoc  maxime  modo  durtu  atqiie  auspicio  P.  Scipionis  puisi 
Hispania  Carthaginienses  snnt.  quarto  decimn  anno  post  bellum 
iuitum.  quinio  quam  P.  S«ipio  provinciam  et  exercitum  accepit. 
[loj  Haud  multo  post  Silanus.  debellatum  referens,  Tarraconem  ad 
Sripiunem  rediit. 

XVII.  [I]  L.  S«ipiocum  multis  n»d>ilibus  (aplivis  nnntius  recep- 
tae  Hispani  le  Homam  est  missus  :  [2]  et,  cum  ceteri  iaetitia  glo- 
riaqne  ingenti  eam  rem  vulgo  Terrent,  unus,  qui  gesserat,  inex- 
plebiiis  virtiilis  veraeque  laudis.  parvum  instar  eorum  quae  spe 
ac  magnitudine  animi  rouccpisset  re«eptas  Hispnnias  ducebat  : 
[3]  jaiii  AlVicam  magnamque  Garthaginem  et  in  suum  decus 
nomenque  velut  consummatam  ejus  Itelli  gloriam  spectabat. 
[4]  Ilaque  praemoliemias  sibi  ralus  jam  res  conciliandosque 
regum  gcntiumque  animos.  Syphacem  priumm  regem  statuit 
tempt  ife.  [5J  Masaesuliorum  is  rex  erat  :  Masaesulii,  gens  adtinis 
Mauris,  in  regionem  Hispaniae  maxime  qua  sita  Nova  Caribago 
est  s[»eitanl.  [li]  Foedus  ea  tempeslate  régi  cum  C-arlhaginiensibus 


IJ  Non  Lam,  i.  e.  tninus;  causa 
et  dncuinenin  soiii  des  aMalifs  rie 
cause:  eiilendez  comme  s'il  y  avait: 
«  minus  «'vidi'ns  eo  tempore  "snbila<' 
mutatioiii?  causa  «luam  evicicns  fuit 
posi  id  temjius  documeiitum  i  oiis- 
taiitissimae...  fidei  "  ;  rnnstanli-ssi- 
mae...  fidei  est  un  génitif  explicatif 
signifiant  en  quoi  consiste  la  jneuve 
dont  il  est  question  (cf.  vu,  1-^:  etc.) 
«  preuve  fournie  par  sa  fidélité  vrai- 
ment inéliranialjle...  ••  :  ne  tuiu  i/uidem 
eum  ..fecisse  sert  à  d.-velopjter  l'idée 
de  docuinenlo.  •-  i)reuve  (ju'il  navait 
pas  agi  à  ce  moment-là  suis  motifs 
sérieux  ••. 

i'-i  Inde,  de  Gadès  :  pars...  parx, 
double  apposition  à  cele-i\  /««»«-«, 
apposition  ;t  pars. 

ir  Maxime,  ■■  en  «en  tenant  à  les- 

senliel"   (K.    ;   (/uam,  i.  c.  postiftiam. 

[\'.j\  Debellatum,    suppléez    esse; 

referen-f...  rediit,   i.    e.    ad  Sripionem 

rediit  rf  rcttu'il... 


XVII     2     Ingenti    (lUitlilie    aiis-i 
Inefilia  ;  ///firiti,  i.  c.    Uuidihus;    ini'j- 

jdefjilis,  Tile-Live  est  le  itreniiér  qui 
ail  con>trnil  cet  adjectif  avec  un 
conii>léinent  au  génitif  ;  parwnt 
instar,  ■<  une  faible  ébauche  »  '/'/- 
térnlement."  uu  faible  é(juivalent  »,  rf. 
XXV,  XXV,  :.;  XXVI,  xxviii,  Il 
•oiirepissel,  subjonctif  du  style  in- 
direct; recrptns  Hisjianias,  la  con- 
quête de  rKs|taf,'ne  unième  emploi  -lu 
parlicii»'  «jne  XXI,  i,  .">:  etc.). 

{:\]  Magnam,  la  grande  Carthrif,'»- 
|»ar  ojijtosilion  à  la  Carlbof^e  d  i-ls- 
]iagne.  Cartliagène:  in  niarqnf^  le 
but,  la  destination  :. /a;/*.. .  rnnsmnnia- 
tiuti  ejus  Itelli  (gloriam  spectabat,  «  il 
voyait  déj  i  amassée  |)0ur  lilluslra- 
tio'n  de  son  nom  toute  la  somme  de 
gloire  (|ue  produirait  celte  guerre  --. 
i]  Praemoliendas,  verbe  rare  ; 
jani  ainsi  placé  a  une  gra  .de  valeur. 

;."»]  In,  «  en  face  de  ••,  ne  fait  que- 
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erat:  [7]  quod  hautl  gravius  ei  sancliusque  quam  viilgo  barbai'is, 
quibus  ex  fortuna  pendet  fides,  ralus  fore,  oratoreiii  ad  eurii 
C.  Laeliuoi  cum  donis  niittit.  [8J  Quibiis  barbarus  laeiiis  et  quia 
res  tiiiii  prosperae  ubique  Romanis,  Poenis  in  Italia  adversae,  in 
Hispania  nuilae  jaiii  eranl,  amiciliaiu  se  Ronianoruiii  ai-cipere 
anuuit  :  «  llrniandae  ejus  fideni  nec  dare  ner  accii>ere  iiisi  cuni 
ipso  coram  diice  Roniano.  »  [9]  Ita  Laelius,  in  id  modo  fide  ab  rege 
accepta,  tiitum  adventum  fore,  ad  Scipionem  redit.  [lOj  Magnum 
in  omnia  momenlum  Sypbax  adfeclanîi  res  Africae  erat,  opulen- 
tissimus  ejus  terrae  rex,  bello  jam  experlus  ipsos  Carthaginienses, 
finibus  etiam  regni  apte  ad  Hispaniam,  iiuod  freto  exiguo  diri- 
umntur,  posilis,  [H]  Dignam  ilaque  rem  Scipio  ratus  quae.  quo- 
uiam  aiilernon  posset,  magno  periculo  peteretur,L.  Marcio  Tarra- 
cone,  M.  Silano  Carlbagine  Nova,  (juo  pedibus  ab  Tarracone 
itineribus  maguis  ierat,  ad  praesidium  llispaniae  reliclis,  [12i  ipse 
cum  C.  Laelio  duabus  quinqueremibus  ab  Carlbagine  proieclus 
Iranquillo  mari  plurimum  remis,  inlei-dum  et  leni  adjuvante 
vento,  in  Africam  Irajecit.  [13 J  Forte  ita  incidit,  ut  eo  ipso  tem- 
pore  Hasdrubal  pulsus  Hispania,  septem  li-iremibusportum  invec- 
lus,  ancoris  positis  terrae  adplicarel  navcs,  [lij  cum  conspe<lae 
duae  quinqueremes,  baud  cuiquam  dubio  quin  bostium  essent 
opprimique  a  phu-it)us,  pi-iusquam  porlum  intrarent,  possenl. 
niliil  aliud  quam  lunmitnm  ac  trepidationcm  simul  mililum  at 
nautarum.  nequiquam  arma([ue  et  navos  expedicntium,  fecerunl. 
[15]  Percussa  enim  ex  alto  vêla  paulo  acrinri  vento  prius  in  por- 
tum  intiilerunt  quin(pu'remes  quam  Pucni  ancoi-as  molirenlur; 
[lllj    nec  ultra  tumullum  ciere  quisquam  in   regin  portu  andebal. 


[',  ^  Mittit  a  poiii'  sujet  Sriitiu  .«ou.x- 
ciili'iiiln. 

!S  Firmandae,  l'Ic.  (cf.  XXVII. 
IX,  12),"  nue  parole  ileslini'e  à  con- 
tinuer celle  alliance  ••  ;  wc  dan-,  etc., 
liMUplace  iifc  do,  ner  arcipio  du 
style  (liiecl;  la  propDslion  inlinitive 
dépenrl  de  (inimU,  i.  e.  minuil  dicens 
.se,  elc. 

l'.il  In  Id,  «  en  ce  sens  »,  est  exi)li- 
nui'  |)ar  lulum  udvenlnm  iSci/iionis) 
jin-i'-,  /ide  al)  rei/e  nrre/ila,  •■  avant 
reçu  du  roi  la  promesse  f<irn"ielle 
que...  »  équivaut  à  cum  rc.c  im/lirilus 
c.s.scl. 

]l(t  In  omnia,  «à  Ions  é^'ards  »  : 
)ii(ii/)iitiii..,  niiinifiituin,  "  un  séricux 
api)0iiil  ..;  iidfrclaiili.  datif iliiilérèl. 

II!)  Itaque,  cf.  XXV,  xv,  10; 
XXVI,  xviii,  (J. 

[\'>\  Duabus,  ele.,    nièin iiplnj 

de    l'ahlalif   que    ci-di-ssus,    .Will, 


XLiii.  .1  :  '■  t^etern  exercitu  -  :  ri'mis 
(^ablatif  d'insliunienl;,-  à  là  rame»; 
et,  i.  e.  clidiii  ;  lent  (i<fjHruiUf  rentn 
S  oppose  à  remis;  reniarcpiez  fab-senc'' 
voulue  de  svniélrie  ;  (nijcci/.  vo\ 
XXI,  xxvn,  I. 

[i:i]  Triremibus,  cf.  S  I,'. 

[l'ij  Cum,  etc..  |ii'rii)de  luurdenienl 
Construite  au   lieu  de  :    •■   euui  cou 
spectae  sunt    «luae    (luinquerenies... 
laïuen  nitiil  aliud...  '■;  hnud...  duhm. 
ahlalif  absolu  :  ruiijwim,  •■  pour  per- 
sonne '■  ;    milihtin      suppléez    J'oeim 
i-iim  ;  netjitiipium,  ••  en  [lure    ])erto  > 
icar  ils  ne  se    bâtèrent    pas    assez 
armiu/uv  cl,   mènie  s\ntaxe    nrégii 
liére  que  XXVII,  xxi,  t  ;    etc. 

'  l.'i]  Acriori,  au  lien  tV<icrior' . 
V..V.  WVII.  \\x.  :.  :  mnlirrntnr. 
VON.  .WVII.  vu:,  II. 

[|(i;  Ultra,    "    |)liis    tard    ••   (ajir. 
qu'ils  furent  entrés  dans  le  port). 


,Ji>> 


LIM  A. U.C.    548 


Ita  iQ  {en-am  prier  Hasdrubal.   laox  Scipio  et  Laeliiis   egressi  ad 
regf'iii  pergunt. 

XVIII.  [1]  Magniilcumque  id  Syphnci  —  nec  erat  aliter  —  visuiii. 
duonim  (»pulentissiinnruiii  ea  leinpestate  duces  populorum  iino 
die  suain  pacem  aniicitiamqne  petentes  venisse.   [2J  Utriiinque  in 
hospitiuin  invitât:  et,  quoniaiii  fors  eos  sub  iin<»  tecto  esse  alque 
ad  eosdein  pénates  voluisset.  contrahere  ad  conloquium  diriiiien- 
daruin  simultatiuni  raiisa  est  «onatus,  [3]  Sripione  abniiente  aiil 
privatiin  sibi  nlluni  rwm   Poeno  odinm  esse,   quod  conloquendt» 
finiret,  aut  de  re   publira  se  quirquam  cuin  hoste  agere  injussii 
senatns  posse.  [4]  lllud   niagno    fq>ere    tendente   rege,    ne  alter 
liospitum  exflusus  mcnsa  videretiir.  ut  in  animiim  inducerel  ad 
easdeni  venire  epulas,  baud  abniiit:   foj  cenatinnque  siniul  apud 
regem  est,  et  eodeiii  etiaiii  le<to  S«"ipio  atqiie  Hasdriibal,  quia  ila. 
cordi  erat  régi,  accubuerunt.  [♦>!  Tanta  autein  inorat  «oniitas  Sci- 
pioni  atque  ad  oinnia  natnralis  ingenii   dexlrritas,  ut  non  Sypha- 
cen»  modo,  barbaruin  insuetumque  moribus  Komanis,  sed  hosleia 
etiam      infestissioiuni     facunde     adioquendd     sibi     ronciliaril  : 
«  [7J  niirabiliorenique  silii  enin   virura  congresso  corani  visum  » 
prae  se  ferebat  «  quani  beUo  rel)us  gestis,   [8J  nec  dubitare,  quin 
Syphax  regnnin<(ue  ejus  jaiii  in  Bomanorum  essent    polestale  r 
eau»  arteni  illi  vire  ad  conciliandos  aniinos  esse  !  [9J  Itaque  non 
quo  modo   Hispaniae   amissae  sint  quaerendum  magis  Carthagi- 
niensibus  esse,  quam  riuo    modo  Africam  retineant  cogitanduiii. 
[10]  Non  peregrinabundum    neque  cina  amoenas  oras  vagantem 
tantum    (lurem    Komanum,     relicta     provinria    novae    dicionis, 
relictis  exercitibus.  dnnhn*;  nivilms  in   Vfricim  ir.i  ifcisse  et  com- 


XVIII  M]    Nec  erat    aliter,   au  //are/,  voy.  XXII,  v,  8;  etc. 

lit'u  de  la' locution  haliiUielle,  sicul  [1]  Congresso  se  rapporte  à  «i7>i  et 

erat  ;  pftnitfs,  vov.  XXI.  vi.  "2.  rorat»  est  advtMbO;    ferehnl    a    pour 

[2   Voluisset ,  "     an      subjonctif,  sujet   Hnsdi^bal  ;  bello  rébus  (jestis. 

parce  que  (/uohiaw  sifîuilie    «   parce  au  lieu  de  rebu.t  bello  gcfitis  est  ui> 

que,  disait-il... -;  •s'wju//«//awj,  voy.  ablatif  de  canse   qui  s'oppose  à  co7j- 

XXVI.  IX,  !:■{  :  XL.  t."i  ;  etc.                  '  fjrexso;    remarquez     lalisence    vou- 

[?,'.  Abnuente,  i.  e.  neyante,  -  pro-  Iup  d(>  symétrie:  i-nseul,    au   lieu  de 

testant  que...  ne...  pas...  »  ; /jr/r^/jw.  /ulura  rssntl  cf.  XXV.xxxviii,  11). 

(cf.  XXVI.  xxvii,  11    soppose  aide  re  fO]  Hispaniae,     IKsitagne     Cité- 

publirn.  rieure      et     l'Espapio     Ultérieure; 

[4]  Illad     'accusatif      adverbial,  nm,...  maqis,  etc.,  i.  e.  minus  quae- 

conipléniéut    de    tendente)     annonce  rendum     esse...      qunm...  ;     retineant 

avec   une  certaine  euii»hast'  la  pin-  remplace  re//»(/'rtw?/A  (subjonctif  déii- 

position    ut    in    animum    inditceret  ;  l»t'iatif)  du  style  diri'ct  :    les  Cartha- 

con^hnisf^i  rege rncupio  opère  illud  tpn-  pinois    se    d<Muanderaient    :    «   Quo 

dpnte.  ut...;    ne,    «  ne    voulant   j»as  modo  Africain  retineainus?  .- 

que...  ..  [10]  Peregrinabundum, voy.  XXr^ 

1^5"  Etiam.  non  seulement  Scipion  xxxvi,     G,      fMc.  :    tantum     qualifie 

assista   nu  re]>ris.  mais   il   prit   Jtlace  durem  ;   narihits.    voy.    XXIV,   xi,. -2  ; 

sur  le  même  lit  quHasdrubal.  etc.  ;  trajecisse.  voy.  XXI.  xxvn,   1  ; 

(r  Conciliarit,  au   li'-'i  di-    conci-  o\c.  :  potinndae.  \q\.  XWl,  \,  1  :  elc_ 
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misisse  sese  in  hostilem  terram,  in  potestatem  regiaiii,  in  fideiït 
inexpertam,  sed  potiimdae  Africae  spem  adfectanteni.  [11]  Hoc 
eum  jaQi  prldem  voliitare  in  animo,  hoc  palara  fremere,  quod 
non,  quem  ad  modum  Hannibalin  Italia,  sic  Scipio  in  Africa  bellum 
gereret  ».  [12j  Scipio,  foedere  icto  cum  Syphace,  profectns  ex 
Africa  dubiisqiie  et  plerumque  saevis  in  alto  jactatus  ventis,  dii 
quarto  Novae  Carthaginis  portuin  tenuit. 

XIX.  [1]  Uispaniae  sicut  a  bello  Punico  quietae  erant,  ila  qnas- 
dam  civitates  propter  conscientiam  culpae  metu  magis  quam  fide 
quietas  esse  apparebat,  quarum  maxùme  insignes  et  magniludine 
et  noxa  Uiturgi  et  Gastulo  erant.  [2]  Cnstulo,  cum  prosperis  rebiis^ 
socii  fuissent,  post  caesos  cum  exercitibns  Scipiones  defocerantad 
Poenos  :  Ililurgitani  prodendis  qui  ex  illa  clade  ad  eos  perfugerant^ 
interficiendisque  scelus  etiam  defectioni  addiderant.  [3J  In  eos- 
populos  primo  adventu,  cum  dubiac  Uispaniae  essent,  merito- 
magis  quam  utiliter  saevitum  foret;  [4J  tune,  jani  tranquillis 
rébus,  quia  tempus  expetendae  poenae  videbatur  venisse,  accilum 
ab  Tarracone  L.  Marcium  cum  lertia  parte  copiaram  ad  Gastulo- 
nem  oppugnandum  mittit  ;  ipse  cun»  cetero  exercilu  quintis  1ère 
ad  lliturgin  castris  [lervenil.  [.ij  (llausae  erant  portae  omniaque 
instructa  et  parata  ad  oppugnatiunem  arcendam  :  adeo  conscientia 
quid  se  meritos  scirent  |tro  indicto  eis  bello  fuerat  I  [6J  Hinc  et 
hortari  milites  Scipio  orsus  est  :  «  ipsos  claudendo  p(»rtas  indi- 
casse  Hispanos  quid  ul  limèrent  merili  essent.  Itaque  multo 
infestioril)us  animis  cum  eis  riuam  cum  Cartliaginiensibus  bellum 
gerendum  esse  :  [1]  (juippe  cum  illis  prope  sine  ira  de  impeno  et 
gloria  certari,  ab  his  perfidiae  et  crudelitatis  et  sceleris  poenas 
expetendas  esse.  [8]  Veni.sse  tempus  quo  et  nel'andam  i-ommili 
tonum  necem  et  in  seniet  ipsos,  si  eoilem  fuga  delati  forent,  ins 
tructam  fraudem  ulciscerentur,  et  in  omne  tempus  gi-avi  doci: 
inonto  sancirent  ne  (juis  umquam  Romanum  civem  militeniM 
in  uUa  fortuna  oppoi-tunum  injuriae  duceret.  »  [*JJ  Ab  liac  cobor- 
lationeducis  incitali  scalas  electis  per  ui.ini[tulos  viris  dividunl  : 

[llj  Fremere,  "  il  voyait  011  froini<-  voy.  XXVIF,   x,    |:!:    f/uiiUis   casln 

sanl  (d  i  11(1  ifjnat ion)  que...  ...  voy.  xvi,  10. 

XIX  [1]  Sicut...  ita,  i.  o.  i^uidem...        [iT  Et,    ■■  aussi  .. -.  cf  fut  aussi   .1 

ficd...,  "  sans  .linUc...  mais...  >•.  ce  fait  que  scipioii  lira  l'exordc  «l. 

[2]  Post  caesos,    etc.,   mèinc  eni-  sa  tiaraiiym- (H.), 
ploi  du  i»arti(i]ii'  (luo  XXI,  I,  .•»:etc.,        [1^]  Si,     •    au    cas    où...   »:    forent 

dpfecpranl,  au   pluriel,  par  sylleiise;  pour     es.irtif,    cf.    XXVII,    xxv. 

\(-  nom  de  ville  (astulo  éveille  dans  inslntctam,  i.  e.  qiuif  instnirta  eitsci 

l'esprit  de  l'iiistorien   l'idée    des  ci-  snnrimtl,  ne  f/ui.s...,  ••  élatdir  comni' 

toyens  qui  rhahitent  ; />/vn/c/u//.v,  etc.;  une  loi  inviolalile  que  nul...  ... 

altliitif  de  moyen  :  f/ui  a  pour  anlécé-        [U]  Ab,  -  aussitôt  après.-  (cf.  XXII 

dent  ris  soiis-eiilendu.  xl,  4  ;  XXIV,  x.xn.  fi);  ri>/«,  an  dalil 

[:'.|  Foret,  au  lien  lïctsef,  pnnr  si-  dc'pend  deridéededistribueiTonlenii 

{^Millier  niir  sii]»]  osilion  non  réalisée,  dans   divitlunl    (s.-e.     ihtrcs);  ii(iriii< 

['r  Mittit,      s.-e.     Sri/iin  ;    cetero,  sens  passif  Ces., (cf   //.  ^;.,  vi.ii.l-.elc.j 
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pirtiloque  exercitu  ita  ut  parti  alteri  Laelins  praeesset  leiralui?, 
duobiis  siiiml  locis  ancipiti  terrore  urbem  adgredinntur.  [101  Non 
dux  uniis  aiit  plures  principes  oppidanos,  sed  smis  ipsoruiii  ex 
conscientia  cnlpae  metiis  ad  defendendam  inpi-.M-e  urbem  iiorta- 
1ur:[ll]et  nieuiinerant  et  aduionebant  alii  alios  «  supplicium 
ex  se,  non  viiloriani.  peti  :  ubi  quis(pie  niorteui  oppeteret,  id 
referre  :  ulruui  in  pugna  et  in  aoie,  ubi  .Mars  conuuuuis  etvictuni 
saepe  erigeret  et  adfligeret  vicloreui,  [12]  an  postniodo,  creniata 
et  dinita  urbf,  ante  ora  raptaruni  conjuguin  liberorunique,  inler 
verbera  et  viniula,  oninia  fueda  atque  indigna  passi,  exspirarent.  ^^ 
[13]  Igitiir  n<in  uiilitaris  nioibi  aetas  aut  viri  lantuui.  sed  IViiiinae 
puerique  supra  aiiinii  «orporisque  vires  adsunt.  proiaignantibus 
tela  uiinistrant,  saxa  in  uinros  uiunientibus  gerunl.  [14]  Non 
liberlas  soluui  ageb.-.tur.  quao  viroruni  forliuiii  tanlun»  pectura 
acuit.  sed  ultiuia  omnium  supplicia  et  foeda  mors  ob  oculos  erat. 
Accenilebantur  animi  et  certamine  laboris  ao  periculi  atque  ipso 
inter  se  conspectu.  [l.'i]  Itaque  tanlu  ardore  oertamen  initum  rst 
ut  dumitor  ille  totius  Hispaniae  exercitus  ab  unius  «ippidi  juvtn- 
tiite  saepe  repulsus  a  mûris  baud  satis  decoro  proelio  trépidai  il. 
[IG]  Id  ubi  vidit  Soipio,  verilus  ne  vanis  tôt  conalibus  suorum  cl 
hostii)us  cresieret  aniums  et  segnior  miles  fieret.  sibimet  connn- 
dum  ac  partem  periculi  c.ipessendam  esse  ralus,  increpita  ignavi.i 
mililum.  ferri  sralas  jubet  et  se  ipsum,  si  ceteri  cunctenliir. 
escensurum  minatur.  [17]  Jam  subierat  haud  mediocri  périt  nie 
moenia,  cum  clamor  undicpu^  a!)  sidljcilis  vicem  imperaloris  mili- 
tibus  sublatus  scalaeque  luullis  siuml  partibus  erigi  coeplae:  et 
ex  altéra  parle  Laelius  institil.  [IS]  Tum  vida  oppidanorum  vis. 
dejeclisque  propugnatitribus  (Mcupantur  mûri:  arx  etiam  ab  •  ,i 
parle  qui  inexpugnabilis  videbalur  inler  lunmltum  ca{tta  est. 


1(1   Ex,  «  provenant  de...  ■. 

11  Id  referre,  vov.  XXV,  xvi.  l'.i; 
in  arie  suppléez  mortem  oji/teteiel  :  If 
raisonnement  e?t  celui-ci  :  pour  as- 
surés qu'ils  fussent  d'i-tre  voués  à  la 
ruort.il  leur  importait  pourt.'int  d<>  sa- 
voirsilssuccomlieraient  en  se  batlanl 
ùu  après  la  halaille:  or.  dans  le  com- 
bat un  soldat  vaillant  conservi* 
quelques  chances  déviier  la  mort: 
virtuni...  victorem.  cf.  lloni..  Jl.. 
XVIII.  .30  :  "  Le  génie  tunt-slç  de 
la  rnorl  tenant  déjà  comme  sa  [»roie 
et  celui  qui  resiare  encore,  bien  que 
blessé,  et  celui (pii  maintenant  sans 
blessure  est  destiné  à  |)érir  ». 

ï'i.  Aetas,  labstrail  pour  le  con- 
cret :  su/n-a.  «  au-delà  di>  ce  qu'on 
l>eut  r.ttendre    de...  .:,-/..,. 


pour  ceux  qui  sont  occupés   à  r:'ita- 
rer  les  brèches. 

'141  Tantum,  i.  e.  tnnhimnu,ilo;  et 
cer/nniiiie,  •■  aussi  |)ar  le  spuliinent 
d'énnilalion  que  leur  donnaient...  -  ; 
inter  se  équivaut  à  vmtuo  lM  joue  |)ar 
rapport  à  co)i.sj,ertu  le  rôle  que  rem- 
plirait radjt'Clif. 

l."'"'  Domitor,  est  emplové  adjec- 
tivement. Cf.  XXI,  XL,  li;  XXII, 
XXX,  '*  :  XXVIl,  xvni,  14:  trej/idaril, 
au  lieu  de  trepidarct,  vov.  XXII, 
V,  8. 

riT"^  Vicem  accusatif  adverbiaH, 
«  pour  le  compte  de...  ",  vov.  XXVI, 
XXI.  -2. 

18"  Capta  est,  voyez  le  récit  (jui 
va  suivre. 
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XX.  [1]  Transfugae  Afri  qui  tuai  inter  auxilia  Romana  eraut, 
et  oppidanis  in  ea  tuenda  iinde  periculiim  videbatur  versis  et 
Romanis  subeuntibiis  contra  qua  adiré  poterant,  [2j  conspexe- 
runt  editissimam  iirbis  partem,  quia  riipe  praealta  legebalnr, 
neque  opère  uUo  mimitam  et  ab  delensoribus  vacuam.  [3j  Levium 
corporum  honiines  et  multa  exercitatione  pernicium,clavos  secum 
ferreos  portantes,  qua  per  inaequaliter  eminentia  nipis  poterant. 
scandant.  [4]  Sicnbi  nimis  ardnuni  et  levé  saxum  occnrrebat, 
clavos  per  modica  intervalla  figentes  cuni  velut  gradus  fecissent, 
[5]  prinii  insequentes  extrahentes  manu,  postrenii  sublevantes 
eos  qui  prae  se  irent,  in  summum  evadunt  ;  inde  decurrunl  cum 
clamore  in  urbem  jam  captam  ab  Romanis.  [6]  Tum  vero  apparuit 
ab  ira  et  ab  odio  urbem  oppugnatauj  esse.  Nemo  capiendi  vivos, 
ncmo,  patentibus  ad  direptionem  onmibus.  praedae  memor  est  : 
trucidant  inermes  juxta  atque  arrnatos,  feuiinaspariter  ac  viros  ; 
usque  ad  infanlium  caeilem  ira  crudelis  pervenit.  [1]  Ignem 
deinde  tectis  iniciunt  ac  diruunt  ([uae  incondioabsumi  nequeunt  ; 
adeo  vestigia  quoque  ui-lns  extinguert-  ac  dob're  memoriam  bos- 
tium  sedis  cordi  esl^! 

[81  Caslulonem  inde  Scipio  exercilum  dncit,  quam  urbem  non 
Hispani  modo  convenae,  sed  Punici  etiam  exercilus  ex  dissipata 
passim  fuga  relirpiiae  lulabantur.  [UJ  Sed  advcnlum  Scipionis 
praevenerat  fama  cladis  llilurgilanorum  lerrorque  inde  ac  despe. 
ratio  invaseraf  ;  [lOJ  et  in  diversis  causis,  cum  sibi  quiscpie  Cdii- 
sullum  sine  aUerius  respeclu  vellel,  primo  tacila  suspicio.  deiui  c 
aperta  discordia  secessionem  inicr  Caribagiiiieiises  alque  Ilisp;.- 
nos  fecit.  [llj  Mis  Cerdubehis.  propalam  dediliouis  auclor. 
Himiico  Punicis  auxiliaribus  praeeial  ;  quos  ui-))cuique,  cl.ini 
fide  accepta,  Cerdubehis  liomano  prodil.  [12J  Milior  ea  victona 
fuit  :  nec  tanlundem  noxae  admissuui  cral,  el  aliquauluui  .iie 
lenierat  voluntai-ia.  dedilio. 


XX  [Ij  Transfugae,  olc,  vov. 
XXVII.  xi.iu,  1;  vi'lv'jidur,  ■<  éUill 
évidoiit  ". 

[•.*1  Quia,  etc.,  cetto  proposition 
causale  cxi)lii|iie  ce  qui  suit  : 
"  neque...  tnuinlam  et...  vacuam  ». 

1:î1  Corporum,  etc.,  génitif  de 
qualité  ;  f.n-rcilationr,  altlatif  di' 
cause,  ûdiQVWÙWi'  inirnir ium  ;  per  inae- 
qualiter eminentia,  '•  eu  |tritlitant  dt'S 
saillies  inégales...  ••  ;  remploi  connue 
substantifs  des  adjoclifs  de  la 
.3'  décl.  au  neutre  est  rare  avant 
Tite-Live. 

['i]  Levé,  «  lisse  -. 

[.">,  Insequentes  est  le  complé- 
ment direct  iVe.rtrahentes  qui  est 
construit    en    apposition    au    sujet 


tï evadunt  ;  qui...  irenl,  subjonctif  de 
ro|ji'tilion,  voy.  XXV,  xxi,  .>;  etc. 

[G]  Ab,  "  par  suite  de  »;  omnibus, 
«  toutes  les  maisons  •>  :  adjectif 
neutre  pris  substantivement  tcf- 
XX\,  xxxvui,  !:)). 

[H]  Ex...  fuga,  entendez  roUeclae 
ej-  dissipata  faipi. 

10  In  diversis  causis,  «  étant 
doiuie  ([ue  les  intérêts  des  uns  et 
des  autres  etaituil  ojiposés  -,  |>(un' 
cet  em[»loi  de  la  pri'posiiion,cf.  XXV, 
XV.  .">  :  ■<  /)(  exigua  spe  ... 

11  Fide,  Scipion  avait  dfuiné  sa 
parole  (|iril  se  montrerait  cb-menl; 
Hnnianit,  \.    e.  .'>ri/iii>ni. 

l'i]  Nec,  •■  aussi  bien  ne...  pas...»; 
nliiiuantum,  <•  notablement.  » 
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XXI.  [1]  Marcius  inde  in  barbares,  si  qui  nondum  perdomiti 
erant,  sub  jus  dicionemque  redigendos  missus:  Scipio  Carthagi- 
iiem  ad  vota  solvenda  deis  munusque  gladiatorium,  quotl  uiortis 
4-aisa  patrispatruique  paraverat.  edenduin  rediit.  [2]  Gladialorum 
spectaculum  fuit  non  ex  eo  génère  hominuin  ex  quo  lanistis 
<o:nparare  mos  est,  servorum  de  catasta  ac  liberorum  qui  vena- 
k-m  saaguinem  habent  :  [3]  voluntaria  oiiinis  et  gratuita  opéra 
pujnantium  fuit.  Nam  alii  missi  ab  regulis  sunt  ad  spécimen 
insitae  genti  virtutis  ostendendura,  [4J  alii  ipsi  professi  se  pugna- 
Im-os  in  gratiam  ducis.  alios  aemulatio  et  certamen  ut  provoca- 
lent  provocative  haud  abnuerent  traxit;  [oj  quidam  quas  discep- 
tando  controversias  fîuire  nequierant  aut  noluerant  pacto  inter 
se  ut  victorem  res  sequerentur,  ferro  decreverunt.  [6j  Neque 
obscuri  generis  homines,  sed  ciari  inlustresque,  Corbis  et  Orsua, 
patrueles  fratres,  de  principulu  civitatis  quam  lb«m  vocabant 
ainbigentes,  ferro  se  certatm'os  professi  sunt.  [7]  Corbis  major 
aetate  eral  :  Orsuae  pater  priaceps  pro.xime  fuerat,  a  fratre 
majore  post  mortem  ejus  principatii  accepte.  [8]  Gum  verbis  dis- 
-ceptare  Scipio  vellet  ac  sedare  iras,  negatum  id  ambo  dicere 
-cognatis  communibus  nec  alium  deorum  hoiuinumve  quam 
fartera  se  judicem  habituros  esse.  [9j  Kobore  major,  minor  tlore 
netatis  ferox,  morteiu  in  certaniine    quam  ut  alter   alteriiis  impe- 


XXI  [l]  Missus,  suppléez  est;  mu- 
jtus  glaiJialorium.  les  combats  de  o;la- 
diatetirs  constituaient  la  partie 
principale  des  jeux  funèbres;  mortis 
causa,  etc.,  les  jeux  funélires,  qui  se 
donnaient  d'ordinaire  à  loccasiondes 
.funéraiIles,pouvaient sec  Mebrer  aus- 
-i  au  jour  anniversaire  df  la  mort. 

J]  Hominum  dépend  de  fuit,  «  ne 
.  .insista  pas  en  hommes...  -  :  lani- 
stis, au  datif,  d»>i)end  <\e  »tos  est;  il 
:s'a»it  des  maitres  descrime  qui,  à 
Rouie,  recrutaient  de.s  trou[>es  de 
gladiateurs  pour  les  louer  aux  ma- 
gistrats à  l'occasion  des  fêles  pu- 
bliques; «ertora/»,  apposition  khomi- 
jïum;  catasta,  estrade  où  Ion  expo- 
sait les  esclaves  à  vendre;  liberorum, 
apposition  à  hominum. 

[^]  In  gratiam,  «  en  vue  d'être 
agi"éaJ>les  à...  '-:  crtamen,  «  le  désir 
de  se  mesurer  avec...  "  ;R.i;  tmxit., 
au  singulier,  parce  que  tes  deux 
-substantifs  aemulatio  et  certamen 
«'expriment  en  somme  qu'une  seule 
■el  même  idée. 

[y  Quas,  etc.,  latinisme  connu  ; 
<ronstruisez  decreverunt  ferro  con- 
Iroversias,  quas,  etc.  ;   pacto,  i.  e.  ctun 


pactum  esset,  emploi  à  l'ablatif  absolu 
du  participe  neutre  analogue  à  celui 
qu'on  a  vu  XXIII,  xiv,  t;  res,  les 
objets  de  la  contestation. 

■7j  Proxime,  "  en  dernier  lieu  ». 

[^'  Disceptare,  «  trancher  le  diffé- 
rend ":  plus  haut  (§  ô)  le  même 
verbe  a  elé  pris  dans  son  autre 
sens  :  "  plaider  devant  un  juge  »  ; 
negatum  id,  sujtpléez  a  se  esse  ;  dicere, 
emploi  un  peu  inattendu  de  l'infini- 
tif historique,  au  lieu  de  dicebant  ; 
ambo,  tous  les  deux  (d'un  commun 
accord  I  ;  co'jnatis  communibus,  ils 
avaient  refusé  de  prendre  leurs  pa- 
rents communs  pour  arbiU'es  de  leur 
difl".irend;  nec,  i.  e.  et  negare  (infini- 
tif historique);  /i«Ai/w/'os  esse,  etc., 
"  ils  étaient  résolus  à  n'avoir  comme 

jUgH...  -,. 

['.),  Major,  l'aine  ,  minor,  le  cadet: 
quam.  parce  que  praeoptantes  signi- 
fie "  aimant  mieux  »  :  dirimi,  i.  e. 
arelli  ;  malum,  l'historien  n'oublie 
jamais  qu'il  est  aussi  un  moraliste; 
esKet,  et  non  sit,  bien  qu'il  s'agisse 
ici  dune  vérité  éternelle:  mais  la 
régie  de  la  concordance  des  temps 
est  absolue. 
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vio  subiceretiu-  praeoptantes,  cum  dirimi  ab  tanta  rabie  nequi- 
reiit,  insigne  spectaculum  exercilui  praebuere  documentiimque 
(l.inntutn  cnpiditas  impei'ii  iiialaiii  inter  mortales  esset^[10J  j\la;or 
iisii  ai'moi'iuu  et  as  Lu  facile  stoiidas  vires  ininoris  siiperavit. 
(luic  gladiatorum  spectaculo  ludi  funèbres  addili  pro  copia  pro- 
A'inciali  el  castrensi  apparalu. 

XXII.  [1]  Res  intérim  nihilo  minus  ab  lej?ntis  gerebantur. 
Marcius,  superato  Baete  amni,  quem  incolae  Certim  appellant, 
■duas  opulentas  civitates  sine  certamine  in  dedilioneni  accepit. 
[2J  Astapa  urbs  erat,  Carthaginiensium  semper  partis;  neque  id 
tam  dignum  ira  erat  qaam  quod  extra  nécessitâtes  belli  praeci- 
puum  in  Romanos  gerebant  odium.  [3]  Nec  urbem  aut  situ  aut 
munimento  tutam  habebant,  quae  ferociores  iis  animos  faceret  ; 
sed  ingénia  incolarum  latrocinio  laeta  ut  excursiones  in  finiti- 
mum  agrum  sociorum  popuii  Romani  facerent  impulerant  et 
A'agos  milites  Romanos  lixasque  et  mercatores  exciperent.  [4] 
Magnum  etiam  comitatum,  quia  paucis  parum  tutmu  fuerat, 
transgredientem  fines,  positis  insidiis  circumventum  iniquo  loco 
interfecerant.  [oj  Ad  hanc  urbem  oppugnanditm  cum  admotus 
«xercitus  esset,  oppidani  conscientia  scelerum,  quia  nec  deditio 
lutaad  tam  infestos  videbatur  neque  spes  moenibus  aut  armis 
luendae  salulis  erat,  facinus  in  se  ac  suos  foedum  ac  feriim 
•onsciscunt.  [6]  Locum  in  foro  desliiianl,  quo  prcliosissima  rerum 
suarum  cougererent  ;  super  eum  cumulum  conjuges  ac  liberos 
•considère  cum  j assissent,  ligna  circa  exstruuut  fascesque  virgul- 
toi'um  coniciunt.  [1]  Quinquaginta  deinde  armalis  juvenibusprae- 
cipiunt  ut,  donec  incertus  eventus  pugnae  essel,  praesidium  eo 
loco  f(jrtunarum  suarum  corporumque,  quae  cariora  fort  unis 
•essent,  servarent  :  «  [8J  si  rem  inclinatam  vidèrent  atque 
in  eo  jam  esse  ut  lu'bs  caperetur,  scirent  omnes  quos  euntes  in 
proelium  cernèrent  mortem  in  ipsa  pugna  obituros;  [9J  illos  se 
pei'  deos  superos  inferoS((ue  orare  ut,  memores  libcrtalis,  quae 
■lllo    (lie  aut  morte   lioiiesta  ant   servilule  infami    fiaiend.),   cssel, 


[ID]  Pro,     «  en  i)roporlion  de...  ».    fn]  Pretiosissima,    inùme    omploi 

XXII     ^1]    Intérim,    pendant     d  de    Indjoclif    nciitro    el    du    j^'énitif 

nial^'i'é  l'obsence  de  Scipion  ;    de  là  partitif  (pie  oi-ilcssiis  XXI I,   xvii, '.' : 

fui/tiloitihais.  <' Imn coriiiiuni  >■. 

[■i]  Exciperent,  voy.XXII,  xu,  7  :  [7    Donec...  esset,  subjoncliC  du 

•V.  Si  ercipere   degressùni  in    aequUni  style    indirect;    pr<iesi(liuiii...    ser-va- 

posset  ».  rent,   •■  ils  lissent  lionne  ^civôc  pour 

[4]  Comitatum,   «  une  caravone  »  protéger...  »  ;  essent,    snl»jonclif   du 

(R.);  i/uia,  etc.,  exi)lique  pourquoi  la  style  indirect. 

■caravane    élait   nombreuse;    lutum,  18]  Jam  esse,  i.  e.    rem   jam  esse; 

«    sécurité    »    (adjeclif    neutre    pris  scircut   remplace   rimp('ralif    scitute 

substantivement);    iiii(jiio  /oro,  dans  du  style  direct. 

•un    endroit   où    la  résistance   était  [!»    Illos   remplace    m/i    du    style 

■iiipossible.  direci  ;  /7/o  (//f,  il   y  aurait    hoc  die, 

[ô]  Ad  dépend  de  dcditiu.  [Iiodie)  au  style  diiéct. 
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nihil  ivliajuereat,  in  quod  sievire  iratus  liostis  posset.  [10]  Fer- 
rum  igneiii^iie  ia  inaaibus  esse;  ainicae  ac  lideles  potius  ea 
qaae  peritur  i  forent  absuiiierent  nianus.  quaiii  insultarent  su- 
perbo  ludibrio  hostes.  »  [11]  His  adhortationibus  execratio  dira 
adjecta,  si  queiii  a  proposito  spes  iiiolliliave  aniini  ticxisset. 
Inde  concitato  agniine  patenlibns  porlis  ingenti  cum  tumultu 
enmipnnl.  [12]  Xeque  erat  ulla  salis  lîrma  stalio  opposita,  quia 
nihil  minns  quam  ut  egredi  obsessi  nioenibus  aiiderent  tinieri 
poterat.  Perpaucae  eqnitiini  turniae  levisque  annatiira  reponte  e 
castris  ad  id  ipsum  eniissa  occurril.  [13]  Acrior  inipetu  atqiie 
aniniis  qiiani  roinpositior  ullo  ordine  pugna  fuit.  Ilaque  pulsus 
eques.  qui  priiiius  se  tiosti  oblulerat.  terroreni  intulit  levi  arma- 
^urae  :  pugnatuuique  sub  ipso  valln  foret,  ni  robur  legionuui,  per- 
exiguo  ad  instnienduni  dato  lerapure,  acieui  derexisset.  [14]  Ibi 
quoqae  irepidatnui  paruuiper  circa  signa  est,  cum  caeci  furore 
in  vulnera  ac  ferruui  vecordi  audacia  ruèrent  ;  dein  vêtus  miles, 
a<lversus  temerarius  iiupetus  pfM'tinax.  caede  primorum  inse- 
quentes  suppressit.  [15]  Conatus  paulo  post  ultro  inferre  pedeni, 
ut  neminem  cédera  atque  obstinatos  mori  in  vestigirt  quemque 
suo  vidit,  patefacta  acie,  quod  ut  facere  posset  mulîiludo  arma- 
torum  facile  suppeditabat,  cornua  hostium  ampltxus,  in  orbcm 
puirnantes  ad  unnm  omnes  occidit. 

XXIII.  [1]  Alque  haec  tamen  cflef/c6'  ah  impelu  h<tsliuin  irato- 
ruui  ac  tuiu  maxime  diniicantinm  jure  belli  in  armalos  repugnan- 
tesque  edebatur:  [2]fftedi<jralia  in  ui-be  Irucidatio  erat, cum  turbam 
feiiiiiiarum  puerorumque  inbellem  inermemque  cives  sui  caede- 
rent  et  in  succensum  rogum  semianima  pleraqiie  inicerent  cor- 
pora  rivique  sanguinis  flammam  orientem  reslinguerent  ;  postremo 


Kl"  Forent,   i.  e.  essent,    cf.    ix,  en  quoi  consiste   l'élite,  (cf.    xvi,  5: 

1":  »'ti'.  "  AuxiWis...  peditum  »)  ;  ad    instruen- 

[11]  Si,  <  au  cas  où...  ».  dum,»  pour  prendre  leurs  formations 

\*     Nihil...     poterat,   cf.    Hor.,  de  combat  »;  derexisset,   voy.  XXII, 

Sut.,  I,  3,   120  :    "  Ut  ferula  caedas  xlvi,  4  :  <'  Uerigit  aciem  »." 

meritum    majora    suliire,   verbera,  il.")]  Ultro,    «  en    prenant  l'offen- 

non   vereor  «  :  on  allendrait  ne,   au  sive  >-  ;  patefacta,    «  étcndne  en  lar- 

lieu  de  u(  icf.  Liv.,  IIl.  m,  2  :  «  Ni-  geur  »  (K.j  ;  in  orbcm,   «  formés    en 

hil  minus   (juam  ne  victus...  Iioslis  cercle   »    (pour   faire  face   de    tous 

memor    populationis    esset,     timeri  colis  à  rennemi  qui  les  enveloppe), 

poterat  >-  :  cet  emploi  de  ut  est  net-  XXIII  [\]  Tamen,  sans   doute  ce 

tement  incorrect  chez  Tite-Live,  car  carnage  était   atïreux,  mais...;    ab, 

on  ne  jjeut  pas  l'expliquer   [»ar  une  >•  par  suite  de...  ". 

anacoluthe,  comme  dans  le  j)assage  [2]  Cum,  -•  puisque»;    la  proposi- 

d'Horace  qui  vient  d'être  cité.  tion  expliciue  trucidalio;  sui,  «  leurs 

[['i   Levis  armatura,  voy.  XXVII,  propres  »  (cf.   XXI,  xxix,  5;.  XXV, 

xyni.  lu.  XIV,   7j;      semianima,  cet  adjectif  ne 

VA]  Eques,     singulier  collectif  ;  se  rencontre   pas    en    ])rose     avant 

foret    voy,    XXIV,    xxxi,   \\\  robur  Tile-Live;    ipsi,  désigne    les   jeunes 

lef/ionum,<i  l'élite  de  l'armée,  c"est-à-  gens  dont  il  a  été  question  ci-dessus, 

dire  le.>  légions  »  ;  le  génitif  marque  xxii.  7. 
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ipsi,  caede  iiiiseranda  snoruiii  fatigati.  cum  ai  mis  medio  incendio 
se  injecerunt.  [3J  Jain  caedi  perpetratae  victores  Romani  superve- 
nerunt.  Ac,  primo  conspectii  tam  foedae  rei  mirabundi  parumper 
obstupuenml  ;  [4]  dein,  cum  aurum  argentumque  cumulo  renim 
aliarum  iiiterl'algens  aviditate  ingenii  humani  rapere  ex  igni  vel- 
lent,  correpti  alii  flamma  siint,  alii  ambusti  adtlatn  vaporis,  cum 
receptus  primis,  urgente  ab  tergo  ingenti  turba,  non  esset.  [ojlta 
Astapa  sine  praeda  militum  ferro  ignique  absumpta  est.  Marcius, 
ceteris  ejus  regionis  raetu  in  deditionem  acceptis,  victoreni  exer- 
citum  Cartbaginem  ad  Scipionem  reduxit. 

[6]  Pereos  ipsos  dies  perfngae  a  Gadibus  venerunt,  pollicentes 
iirbem  Punicumque  praesidium  quod  in  ea  urbe  esset  et  impe- 
ratorem  praesidii  cum  classe  prodituros  esse.  [7]  Mago  ibi  ex 
fuga  substilerat,  navibusque  in  Oceano  collectis,aliquanlum  auxi- 
liorum  et  trans  frelum  ex  Africa  ora  et  ex  proximis  Hispaniae 
locis  per  Hannonem  praefectum  coegerat.  [8]  Fide  accepta  dataque 
perfugis,  et  Marcius  eo  cum  expedilis  cohortibus  et  Laelius  cum 
septem  triremibus,  qiiinqueremi  una  est  missus,  ut  terra  maiàque 
communi  concilio  rem  gérèrent. 

XXIV  [IJ  Scipii»  ipse  gravi  morbo  implicitus,  graviore  ta- 
men  fama,  cum  ad  id  quisque  quod  audierat  insita  homi- 
iiibus  libidine  alendi  de  industiia  rumores  adiceret  aliquid, 
provinciam  omnem  ac  maxime  longinqua  ejus  turbavit  ; 
[2]  apparuitque  quantam  excitatura  molem  vera  fuisset 
clades,  cum  vanus  rumor  tantas  procellas  excivisset.  Non 
socii  in  fide,  non  exercitus  in  olTicio  mansit.  [3]  Mandonius 
et  Indibilis,  quibu.s,  quia  regnum  sibi  Hispaniae,  pulsis  iniie 
Cartbaginiensibus,  destinaranf  aniinis,  nihil  pro  spe  conli- 

i;^    Jam,     porte    sur     jwrpetranw  :  hule;    Mandonius    et    ImUhUis     (mit 

super renerwit,    CO   verlie    ne    semlile  di-fertion  et  une    sédition    éclate  dans 

pas    se    rencoiUrer   en    prose  avant  l'armée;   châtiment    des   chefs   de    tu 

Tite-Live.  rémlte. 

[V  Cumulo,  einplui  du  datif    ana-  XXIV  [1]    Ipso,    pour    oppcser  la 

lofîiii'   à    celui    (pion    lit    ci-dessns.  i)i'rsonne'de   Scipion    à  celle  de  ses 

XXIV,     xxxix,     T)   ;     etc.   ;     avidi-  lieutenants  ; /'///y^//(v7?/.9,  ..  le  fait  qui! 

tate,   ablatif  de   causi'    (cf.   xxiv,  I;  fut   atteint   d'uni'  maladie  --   (nuMue 

etc.);  receptus,  «  la  possiliiliti  de  se  emploi   du   participe  (pic  ci-dessus, 

retirer.':  uri/cnte...  turha  équivaut  à  XXI,  i,  f)  :  etc.)  ;  tamen,   «  miil^'ré   la 

une  i»roposilion  causale.  fîravile    de    son    élal   ..  ;    (/rariorr... 

[.o]  Ceteris,    «"le    reste  des  habi-  fama,  ^^    le    bruit    |)ublic   exa^'i-rant 

tanis  «;  Ciirlhai^inem,  à  Corthaiît'Mie.  les  choses    >•   (ablatif  absolu);    cum. 

[(ij  A  Gadibus,  voy.  XXVI,  xv.  S;  »  attendu  que...   >.  ;    ///;/V//n",' jiblatif 

esset,   subjonctif    du  style    indirect:  de  cause;   lonr/iitiiua  ejus,  wu-ma  ?,\\\- 

prodituros   au  lieu  de    se    proditurus  taxe  que  XXVI.  xxviii.J. 

e««i:-  [:^  Destinarant     animis,      ■■     ils 

[7]  Aliquantum,  «ini  assez  faraud  avaieiU   compii'  fi-i  luiMm-nl  sur.,.  ■•  : 

nombre  d(|...  "  P'-o  «/)*>,  .lmi  pioporlimi  de  leurs  esp 

XXIN'-XXVl.    Scipion    tomljc  ma-  ranccB  ». 

:{:r 
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^erat,  [i;  concitatis  popularibus  —  Lacetani  aulem  erant  — 
«t  juventute  Celtiberorum  excita, agrum  Suessetanum  Sede- 
tanumque  sociorum  populi  Romani  hostiliter  depopulati 
■suni.  [5]  Civilis  alius  furor  in  castris  ad  Sucronem  ortus. 
Octo  ibi  milia  militum  erant,  praesidium  gentibus  quae 
cis  Hiberum  incolunt  inpositum.  16"  Motae  autem  eorum 
mentes  sunt  non  tum  primum  cum  de  vita  imperatoris 
dubii  rumores  allati  sunt,  sed  jam  ante  licentia  ex  diutino, 
ut  lit,  otio  conlecta,  et  non  niliil,  quod  in  hostico  laxius 
rapto  suetis  vivere  artiores  in  pace  res  erant-  [7j  Ac  primo 
sermones  tantum  occultiserebantur:«sibellum  in  provincia 
esset,  quid  sese  inter  pacatos  facere  ?  si  debellatum  jam  et 
confecta  provincia  esset,  cur  in  Italiam  non  revehi?  » 
[8]  FlagitatUm  quoque  stipendium  procacius  quam  ex  more 
et  modestia  militari  erat,  et  ab  custodibus  probraincircum- 
euntes  viiîilias  tribunos  jacLa,  et  noctu  quidam  praedatum 
in  ajîrum  circa  [tacalum  ierant  ;  postremo  interdiu  ac  pro- 
palam  sine  commealu  ab  siirnis  abibant.jO  Omnialibidine  ac 
licentia  militum,  nihil  inslituto  ac  disciplina  militiae  aut 
imperio  eorum  qui  praeerant  gerebatur.  [10]  Forma  tamen 
Uomanorum  castrorum  conslabat  una  ea  re,  quod  tribunos, 
•^x  contagione  furoris  haud  expertes  seditionis  defectio- 
nisque  rati  fore,  et  jura  reddere  in  principiis  sinebant  et 
-ignum  ab  eis  petebant  et  in  slaliones  ac  vigilias  ordine 
ibant  ;    llj  et,  ut  vim  imperii  abstulerant,  ita  speciem  dicto 


Civilis.    •   v.'uaut   -ie   citoyens  nuit  »\quiihiii(,  i.   e.    noauulli,    voy. 

1-  "(et  non  plus  d"E!?pagno'ls)  ;  XXIII.     xxx,  7  ;    etc.)  ;    praedatum, 

<um,  apposition  à  octo  milia.  exemple   de    supin  ;  circa  joue   par 

'  am  primum,  ■■  alors   pour  la  rapport  k  ai/rui7i  le  rôle  d'un  qualiti- 

.  e  fois   "  ;    licentia.  ablatif  de  catif  (cf.  XXIII,  xvi,  8  ;  etc.;  :  sine 

/(on /h7(«7 /accusatif  adverbial),  commentu.  sans  permission  régulière. 

là  un  certain    j^oiat  »  (dans  [ît]  Molestia,  •'  discipline  »;  insti- 

:  taine  niesurei  :  in  Instico^  <•  en  tuto...  miliiia:\'<  les  re^'les  tiabituelles 

iineini  -  ;    laxius,    saus    être  de  la  discipline   militaire  »  ;  fx  con- 

-   à  une  discipline  trop  rigou-  tayione    furoris,    «    sois     l'influence 

rapto...    vivere,    «    vivre    de  contagieuse  de  la  folie  »  :  lnmd  ex- 

,    ..-     «     fex])ression     poétijuei;  pertes...  fore,  «    participeraient   eux 

■itié,  suppléez  i7>,  datif  diiitéret;  in  aussi  à...  »  ;    seditionin,    <■    la  rebel- 

ce,  «  en  temps  de   jiaix  '^.  lion  »  ;  defectionis,  «  la  désertion  »  ; 

7]  Qtiid  sese...    facere    remplace  in  principiis,   devant    les   Lentes    de 

<id  nos  facimus  du  style  direct  ;  de  létat-major,    sur    la    via  pnncipalis 

t:menon  revehi  (s.-e.  sese)  remplace  (voy.  le  pian  ci-contre)  ;  sif/nu?n,  «  le 

/(  rerefiimur.  niol  d'ordre  »  ;   statioiie<!.  «   corps  de 

K]  Custodibus,  "    les    soldats    de  garde  «  ;  vii/ilias,  cf.  ï  s. 

irde  '  ;    vigllias,    «    les    postes    de  [11]  Ut...  ita,  i.  e.  quidcm...  sed... 
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parentium,  ultro  ipsi  imperanles,  servabaiit.  [12]  Erupit 
deinde  seditio,  postquam  repreliendere  atque  inprobare 
tribunos  ea  quae  fièrent  et  conari  obviam  ire  et  propalam 
abnuere  furoris  eorum  se  futuros  socios  senserunt.  [13]  Fu- 
gatis  itaque  e  principiis  ac  post  paulo  e  castris  tribunis,  ad 
principes  seditionis,  gregarios  milites,  C.  Albium  Calenum 
et  C.  Atrium  Umbrum,  delatum  omnium  consensu  impeiium 
est.  [14] Qui,  nequaquam  tribuniciis  contenti  ornamentis, 
insienia  etiam  summi  imperii,  fasces  securesque,  attreclare 
ausi  ;  neque  venit  in  mentem  suis  tergis  suisque  cervicibus 
virgas  illas  securesque  imminere,  quas  ad  metum  aliorum 
praeferrent.  [15]  Mors  Scipionis  falso  crédita  obcaecabat 
animos,  sub  cujus  vulgatam  mox  famam  non  dubital)ant 
totam  Hispaniamarsuram  bello  :  «  [16]  in  eo  tuinultu  et  sociis 
pecunias  imperari  et  diripi  propinquas  urbes  posse,  et  tur- 
batis  rébus,  cum  oinnia  omnes  auderent,  minus  insignia 
fore  quae  ipsi  fecissent.  - 

XXV.  [1]  Cum  alios  subinde  récentes  nuntios  non  mortis 
modo,  sed  etiam  funeris  expectarent,  neque  superveniret 
quisquam,  evanescrelque  temere  ortus  rumor,  tuin  primi 
audores  requiri  coepti.  [2]  Et,  subtrahente  se  quoque,  ut 
credidisse  potius  temere  quam  finxisse  rem  talem  videri 
posset,  destituti  duces  jam  sua  ipsi  insignia  et  pro  vana 
imagine  imperii  quod  gérèrent  veram  justamque  mox  in 
se  versuram  potestatem  horrebant.  [3]  Stupenti  ita  sedi- 
tit^ni,  cum  vivere  primo,  mox  etiam  valere  Scipionem  certi 
auctores  adferrent,  tribuni  militum  septem  ab  ipso  Scipione 
inissi    supervenerunt.  [4]  Ad    quorum    primum   adventum 

"Itro,  ils  allaient  jusqu'à  devancer  les  velle  dans  la  langue,  bien  qu'on  dise 

Midres  ;    ainsi    malgré    res[>rit    de  post    vuli/atam    famam,    au    lieu   de 

;évolte  qui    les  animait,  les  soldats  postquam    ruUjata      es:    fama,    etc.; 

avaient  encore   jusqu'à   un    certain  arsvram    (esse),    même   construction 

])oint  conservé  le  res|)ect  des  formes  queci-dessus,  XXV,xv,  20  :  «  Factu- 

extérieures    de    la   disciidine,    tant  rum  ». 

était     profonde    l'empreinte   qu'elle  [16]   Posse,   etc.,  le  style  indirect 

laissait  dan^  les  âmes.  dépend  de  l'idée  de  «  i»enser  et  dire» 

:  12]  Fièrent,    subjonctif  du    style  im))liqu!'e  dans  haud  duhifol/ant. 

indirect  ;  «/'/'uere,  [dus énergique  que  XXV   ]lj   Subinde,    -<  de  jour  en 

nef/are.  jour  -  :  ■supprceniret,  cf.  xxiii,  H. 

[i:V  Itaque,    voy.   XXV,   xv,    10;  [2]  Duces,  les  chefs  de  la  rébellion  ; 

XXVI,  XVIII,  ()  ;   etc.  :    e    principiis,  gérèrent,  subjonctif  du  style  indirect 

cf.  ^  '.)  ;  venit  in  mentem.  suppléez  eis ;  exprimant  la  pensée  du  sujet  princi- 

ji/ae ferrent  attraction  modale.  pal. 

;i.y   Sub,  "  après  »  ;   la  construc-  'i]  Ipsis,  les  officiers  délégués  par 

tion  sub    vuffjatam    famam    est    nou-  ^^cipion  :  notos,  cpu.x  qu'ils  connais- 
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exaspérât!  aiiimi  inox,  ipsis  placido  sermone  permulcen- 
tibus  notos,  cuni  quibus  congressi  erant, leniti  suiit.  [ojCir- 
cumeuntes  eniin  tentoria  primo,  deinde  in  principiis  prae- 
torioque,  ubi  sermones  inter  se  serentium  circulos  vidissent, 
adloquebantur,  perciin étantes  magis  qiiae  causa  irae  con- 
sternationisque  subitae  foret  quam  factuni  accusantes.  [6j 
Vulgo  stipendium  non  datum  ad  diem  jactabatur,  et,  «  cum 
eodem  tempore  quo  scelus  Iliturgitanoruni  exstitisset, 
post  duorum  imperatorum  duorumque  exercituum  stragem 
suavirtute  defensum  nomen  Romanum  ac  retenta  provincia 
esset,  Iliturgitanos  poenam  noxae  meritam  babere,  suis 
recte  factis  gratiam  qui  exsolvat  non  esse  ».  [7]  Talia  que- 
rentes  aequa  orare,  seque  ea  relaturos  ad  imperatorem 
respondebant:  «  laetari  quod  nibil  tristius  nec  insanabi- 
lius  esset;  et  P.  Scipionem  deum  benignate  et  rem  publi- 
cam  esse  gratiae  referendae,  » 

[8]  Scipionem,  bellis  adsuetum,  ad  seditionum  procellas 
rudem,  soUicitum  babebat  res,  ne  aut  exercitus  peccando 
aut  ipse  puniendo  modum  excederet.  [9]  In  praesentia,  ut 
coepisset,  leniter  agi  placuit  et  missis  circa  stipendiarias 
civitates  exacloribus  stipendii  spem  propiiiquam  lacère; 
[iOj  et  ediclum  subinde  p/oposilum,  «*  ul  ad  stipendium 
petendum  convenirent  Carlbaginem,  seu  car|)(im  seu  uni- 
versi  mallent.))  [Il]  Tranquillam  seditionem,  jam  per  se 
languescentem,  repenlina  <juies  ndtcllaulium  Ilispanorum 
fecit;  redierant  eniin  in  Unes  omisso   incepl»»  Man(b»nius  et 

salent  personii('lleiii(''nt  ;  nnn  (pdltus,  'J]  Querentes  se  rapp(H'le  au  sujet 

vov.    XXI,    XL.    ,2  ;  XLiv,   5   :   XXV,  sous-ciitendu  (t'os)  dt>  l'intiuitir  oz-rt/r ; 

xi.iv,  8  ;  etc.  laelnri  i<i.-e.  si>)  remplace  luelamur  du 

[oi   In    principiis,   cf.    xxiv,   1»  ;  style  direct  ;   ileiim,  aichaïsine  pour 

praélorio,   le   ([uartier  f,M''n('ral  ;  ser-  deoiuin  :  fsse  r/ratia''   referendap,  lit- 

mones...   .lereHlium,   le  participe  eui-  téralenieut  ><  était    propre  à    rendre 

ployé   substantivement   conserve   sa  j^rAces...  » 

construction  verbale  ;  vidissent,  sub-  [8  Ad,  "  en   face  de,   pour  ce  (jui 

jonctif    de    répétition,     voy.      XXI,  était  de    »  :    snlliritum   hnbebni    plus 

XLvi,  6  ;  XXVI,  XT,  .3  ;  etc."  expressif  que  soUicitalml ;  ne  dépend 

[li]  Non  datum,  ••  ce  fait  (jue   la  de  l'idée    de  crainte  contenue  dans 

-')lde  n'avait  pas   été  distribuée...  »,  sollicittwi. 

même  emploi    du    i)articii>e  que  ci-  19]  In  praesentia  est  à  lablatif  ; 

dessus,  XXI,  1,  f)  ;  etc    ;  ml  diem,  •<  à  ttt    coepisset  dépend  de    leniter  aiji  ; 

répoi|ue  fixée  »  ;  jactabatur,  «  ne  ces-  de  là  le  subiDiiclif. 

.sait    d'être    nllét,'ué  >■  ;    crsolvat,  au  [Ifi    SubInde,  <■  aussil^tt  après  »  ; 

lieu  (ïexsulrerct  ;  pour  cette  dérof,'a-  ut,    parce    ([ue    le    mot  eiiictum    est 

lion   à  la  règle    de  la    concordance  construit  cdiuine   le   serait   le  verbe 

des    temps,    voy.    ri-dessus,    XXVI,  rdicrre  ;  car/itim,    par   gro\ipes,    par 

XXVI,  5-8;  etc.  détaciienients. 


Indibilis,  poslquam  vivere  Scipionem  allatum  est;  [12^  nec 
jam  erat  aut  civis  aut  externus  cum  quo  furoreiii  suuiii 
consociarent.  J^i3j  Oninia  circumspectantes  consilia  nihil 
reliqiii  habebant  praeter  non  tutissimum  a  malis  consiliis 
receptum,  ut  imperatoris  vel  justae  irae  vel  non  desperan- 
-dae  clementiae  sese  committerent  :  «  etiam  liostibus  eum 
ignovisse,  cum  quibus  ferro  dimicasset  ;  [i^]  suam  seditio- 
nem  sine  vulnere,  sine  sanguine  fuisse,  nec  ipsam  atrocem 
nec  atroci  poena  diijnam.  -  —  ut  ingénia  liurnana  sunt  ad 
suam  cuique  bn-andam  culpam  nimio  plus  facunda.  [15j  llla 
dubitatio  erat.  singulaene  cohortes  an  universi  ad  stipen- 
dium  petendum  irent.  Inclinavit  sententia,  quod  lutins  cen- 
sebant,  universos  ire. 

XXVI.  1  Per  eosdem  dies  quibus  baec  illi  consultabanl, 
!<»nsiiium  de  iis  Carthagini  erat,  :2^  certabaturque  senten- 
tiis,  utrum  in  auctores  tantum  seditionis  —  erant  auleni  ii 
numéro  haud  plus  quam  quinque  et  triginta  —  animudver- 
teretur  an  plurium  suppiicio  vindicanda  tam  foedi  exempli 
-defectio  mugis  quam  seditio  esset.  [3]  Vicit  sententia  lenior, 
ut,  unde  culpa  orta  esset,  ibi  poena  consisteret  :  «  ad  multitu- 
dinem  castigationem  satis  esse.»  ['t]  Consilio  dimisso,  ut  id 
actum  videretur,  expeditio  adversus  Mandonium  Indibi- 
lemque  edicitur  exercitui  qui  Carthagine  erat,  et  cibaria 
dieruin  aliquot  parare  jubentnr.  [li]  ïribunis  sepleni  qui  et 


.12_  Cum  quo,  au  lieu  de  çuo- 
cum,'  comme  toujours  chez  Tite- 
Jive- 

[\'à]  A  malis  consiliis,  «  à  la  suite 
de  leurs  mauvais  de.->eius  »  ;  recep- 
iuni,  «  ua  moyt'ii  de  ^alul  "  ;  m^  "  à 
savoir  que...  >■  ;  citm  guibits,  voy. 
XXI,  XL,  2  ;  etc.  :  dimicasset,  sulV 
jonctif  du  style  indirect  :  le  style 
indirect  se  raiiache  à  l'idée  impli- 
quée dans  la  phrase  précédeute  : 
-  ils  se  disaient  que.  etc.  » 

151  Ipsam,  "  eu  elle-même  »;  ut, 
•  .>eloii  ceci  que...  >-  :  ingénia,  »  le 
caractère  ^  ;  miitio  plus,  •>  beaucoup 
trop  ^  ;  facunilii,  i  capables  de  trou- 
ver des  arguments  j)our...  i». 

[!;)]  lUa.  etc.,  <'  il  ne  leur  restait 
qu'un  doute,  celui  de  savoir,  etc.  ^>  ; 
le  pronom  annonce  rintcrrogalion  in- 
.directe  qui  va  suivre  ;  inclinavit  stn- 
.lenlia,  i.  e.  plaçait  (de  la  la  proposi- 


tion inliuilive  qui  suit)  ;  ijuod,  c  par- 
ti que...  ". 

XXVI^l.Carthagrini,  locatif. 

[2]  Esset  doit  être  joint  à  vindi- 
canda; traduisez  comme  s"il  v  avait 
au  res  lam  foedi  exempli  vinâicania 
esset,  quae  munis  dxfectio  quam  sedi- 
tio (cf.  XXIV,   lu)  esset. 

[:^J  Unde,  i.  e.  a  tjuibus  :  ibi,  i.  e. 
ineis  (cf.  XXI, X,  11:  «  Unde  »);  casti- 
yatiomnn,  «  une  réprimande  ». 

[4]  Id.  '<  cette  question  »  (désigne 
ce  qui  va  suivre)  ;  actum  [esse), 
«  avou"  été  traitée  (discutée)  »  ;  on- 
veut  donner  le  change  aux  soldats  ; 
cibaria.  etc.,  cf.  XXVI,  vu,  10  ;  pa- 
rafe Jiibe/itur,  sur  cette  clausale,  vov. 
XXIV,  XVI.  l't. 

[5]  Quina,  «  à  chacun  cinq  »  ;  de 
là  l'emploi  du  distributif  (cf.  §  2  : 
«  Erant...  ii  numéro  haud  ])lus  (juam 
quinque  et  triginta  ». 
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antea  Sucronem  ad  leniendam  seditionem  ierant  obviam 
exercitui  missis  quina  noiiiina  principum  seditionis  édita 
sunt,  [6]  ut  eos  per  idoneos  Jiomines  benigno  vultu  ac  ser- 
mone  in  hospitium  invitâtes  sopitosque  vino  vincirent. 
[7]  Haud  proculjam  Carthaij:ine  aberant,  cuni  ex  obviis  au- 
ditiim  ('  postero  die  omnem  exercitum  cum  M.  Silauo  in 
Lacetanos  proficisci  »  non  metu  modo  omni  qui  tacitus 
insidebat  animis  liberavit  eos,  sed  laetitiam  ingentemfecit, 
quod  magis  habituri  solum  imperatorem  quam  ipsi  futuri 
in  potestate  ejus  essent.  '8j  Sub  occasum  solis  urbem 
ingressi  sunt  exercitumque  alteruin  paianlem  omniaad  iter 
viderunt.  [9]  Excepti  sermonibus  de  industria  compositis, 
claetuiii  opportunumque  adventum  oorum  iinperatori  esse, 
iiiiodsub  ipsani  profectionem  aiterius  exercitus  venissent  », 
pora  curant.  [10]  Ab  tribunis  sine  ulio  tuniultu  auctores 
litionis,  per  idoneos  liomines  perducti  in  bospitia,  com- 
prensi  ac  vincti  sunt.  [il]  Vigilia  quarta  impedimenta  exer- 
•  ilus  cujus  simulabatur  iter  proficisci  coepere  ;  sub  lucem 
-igna  inota  et  ad  portam  retentuin  agnien  custodesque  circa 
(tiiines  portas  missi,  ne  quis  urbe  egrederetur.  [12]  Vocati 
;l('inde  ad  conlionem  qui  pridie  veneiant,  ferociter  in  forum 

i  tribunal  imperaloris,  ut  ultro  territuri  succiamalionibus, 

l'Hcurrunt.  [13]  Simul  et  imperator  in  Iribunal  esceudit  et 

i^'ducti  a  portis  armati  inermi  se  contioni  ab  lergo  circuin- 

'iiderunt.  [14]  ïum  onuiis  i'erocia  concidit  et,  ut  postea  iale- 

iiilur,  uiliil  aeque  eos  terruit  quam  praeter  spem  robur  et 
'  'ilos  iniperatoris,  t\u^\n  adt'eclum  visuros  crediderant,   vul- 


^]  Benigno  vultu,  etc.,  ablatif  <lo  quée  dan.s   seruwni/jus  ;   corpora    eu. 

i..iiu%  .l('iiiMiilruiliic  Itu/Jiineu  ;  lad-  mut,  sur  cc'll>,'  claiisule,  voy.  XX1\- 

~  [{i  benii/iio    se    rapporte    aussi    à  xvi,  l'j  ;  etc. 

t„n},e.    '  [\.-i]  Ut,  "    ilaiis  la  pens  ■('  que...  » 

7j  Aberant  a  pour  sujet  sous-eii-  ({,'r.  .;.;)  ;  ultro.  <-  en  prenant  les  de- 

.iila  les  soldats  de  1  armtie   de  Su-  vaiils  »  ;    terri turL   emploi   lihre   du 

.1  ;  a«(ii7uw,  ('<  ce  lait  quOn  apprit  participe    futur,  voy.    XXIV,    iv,    1; 

,M('...  ..I  ;  même  emploi  du  participe  XXV,    vi,    U;    etc.;   le    C()mi)lémenl 

iM'Ulre    (eu    l'ouclion  du    passif   im-  de  trrriluri,  tuui    est    sous-eulemlu  : 

P  r.si.nuel;    que    ci-dessus,     XXVII,  «  dans   la    pensée  qu'ils    allaient  lui 

wxvii,  ô  :  XL,  'i  ;  etc.,  in  LacuLanus.  faire  peur  ». 

>y.   XXIII,   xLi,  i;^  ;    etc.   ;    '/uof/,  ^1 4 1  Praeter  spem    joue    par  rap- 

parce  que,  se    disaient-ils...  ■•  ;  de  port  ii  roOur  et  à  culua   le   rôle   d  un 

âU  le  subjonctif  essfn/ ;    liabilnri  su])-  qualiticatif  (cf.  «.  r,  -«j    i\T.[6u.  'owurj, 

l)léez   in   .î(/«  potesiaie;   sulnm,    tout  voy.  xix,  14  ;  etc.;  af//fr/»/«,  affaibli, 

seul  (sans  son  armée).  al>"attu  ;  rlsurn.s.  au   ln'U  de  se  vi-suros 

['.i]  Esse,    cette    proposition    inlini-  cuxe  ;    ita-minia-se,    au  lii'U    de   Si-  ni>:- 

live  dépend  de    1  idée  de  dire   inipli-  ininisuc. 
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tusque  qualem  ne  in  aoie  quidem  aiebant  meminisse. 
'15'  Sedit  tacitus  paulisper,  donec  nuntiatum  estdeductos  in 
forum  auctores  seditionis  et  parata  omnia  esse. 

XXVII.  [ij  Tum,  silentio  per  praeconem  facto,  ita  coepit: 
"  >umquam  milii  defuturani  orationera  qua  exeicitum 
meum  adloquerer  credidi,  [2]  non  quo  verba  umquani  po- 
tins quam  res  exercuerim,  sed  quia  prope  a  pueritia  in  cas- 
tris  babitus  adsueram  militaribus  ingeniis;  [3]  apud  vos 
quem  admoduni  loquar,  nec  consilium  nec  oratio  suppedi- 
tat,  quos  ne  quo  nomine  quidem  appellare  debeam  scio  : 
[4  cives?  qui  a  patria  vestra  descistis,  —  an  milites?  qui 
imperium  auspiciumque  abnuistis,  sacramenti  religionera 
rupistis.  —  bostes?  corpora,  ora,  vestitum,  babitum  civium 
adiïnosco:  facta,  dicta,  consilia,  animos  bostium  video. 
[5  Quid  enim  vos,  nisi  quod  llergetes  etLacetani,  autoptas- 
tis  aliudaut  sperastis  ?  Et  illi  tanien  Mandonium  alque  Indi- 
bilem,  regiae  nobilitatis  viros,  duces  furoris  secuti  sunt;  vos 
auspicium  et  imperium  ad  Umbrum  Atrium  et  Calenum 
Albium  detulistis.  6"  Negate  vos  id  omnes  fecisse  aut  factum 
voluisse,  milites;  paucorum  eum  furorem  atque  amentiam 
esse;  libenter  credam  negantibus;  nec  enim  ea  sunt  com- 
missa  quae,  vulgata  in  omnem  exercitum,  sine  piaculis 
ingentibus  expiari  possint. 

[7]  Invitus  ea  tamquani  vuhiera  attingo,  sed  nisi  tactM 
traclataque  sanari  non  possunt.  ,8j  Equidem,  pulsis  Hispa- 
nia  Cartbaginiensibus,  nullum  locum  tota  provincia,  nuUos 
bomines  credebam  esse  ubi  vita  invisa  esset  mea  :  sic  me 


XXVII-XXIX  '8;  Discours  de  Sri-  l'idée  de  nescio  impliquée  dans  nec... 

pion  atut  soi dats  rebelles.  suppeditat  :    consilium,    le    fond    Hes 

1-6.  Scipion  nesait  comment  s' ad  res-  idées!  :  oratio.  la  forme  (les  mots  . 

ser  à  eux.  Parle-til  à  des  Homaius  [5]  Ilergetes,  etc.,   suppléez    opla- 

ou  à  des  ennemis  '.'  rerunt  aut  spernverunt  :  auspicium   et 

XXVII  I  Coepit.  le  fond  du  dis-  imperium,  le  droit  de  consulter  la 
cours  est  'emitrnnté  à  Polybe.  XV,  volonté  divine  par  robservalion  des 
2S-29:  nunfjuam...  credidi.  •<'  je  n'au-  signes  quelle  en  donne  est  le  fonde- 
rais jamais  cru  ■>:  cf.  Cic. .  Sest.,  9,  ment  sacré  de  l'autorité  suprême  dé- 
22  :  «  Numquam  putavi  ».  léguée  par  l'Etat  à  ses  hauts  magis- 

[1]   Exercuerim,    entendez  :     di-  irais. 

cendo  potius  qunm    afiendo  me  exer-  [H]  "Vulgata,  entendez  comme    s'il 

cuerirn  :    a    pueritia,    on    a  vu   qu'il  y  avait  si  vuUjatn  essent. 

assistait    à   la    bataille    du     Tes>in  "   ~-\2.  Seuls  dps  ennemis  peuvent  avoir 

(XXI,    XLVi,  8)  :    il  avait   alors  seize  souhaité  sa  mort  ;  et  pourtant  il  su  re- 

àns.  fuse  à  croire  que  tous  ses  soldats  soient 

'^3  ;  Quem  ad  modum,   etc.,   cette  ét/alement  coupables,    si  fous   ont  été 

interrogation    indirecte    dépend     de  emportés  par  un  vent  de  folie 
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non  sdun,  adversus  socios  gess,n-an>,  sed  elia.n  adversus 
ostes  [91  In  castris  en  meis  -  quantum  opnuo  tefell.t  - 
Ama  nor  is  meae  non  accepta  solum,  sed  et, ani  expectata 
e  [  of^  n  quod  ego  vu]gari  facinus  per  omnes  ve  un  - 
equidem,  si  lotum  exercitum  meum  mortem  milu  op ta  e 
c?  derem,  Uic  stalin.  ante  oculos  vestros  -orerer,  n  me 
vita  juvaret  invisa  civibus  et  m.litibus  "^<"^ -'.  L'ij^-^f 
multitudo  omnis  sicut  natura  maris  per  se  "^"Job.Us  l  ut 
veiti  et  aurae  cient,  ita  aut  tranquillum  aut  piocellae  in 
vob  snnt  ;  et  causa  atque  origo  omnis  turoris  pênes  auc- 
loresest,  vis  contagione  insanistis;[i2]  qui  mib.  ne  bo,l,e 
q^dem  Lcire  videmini    qno  amentiae  progress.  s.t.s    q,   d 

tacinons  m  me,  quld  in  P-'"^'- /«^'«^''"^/Vlv  rs^s 
veslros,  quid  in  deos  sacramenti  testes,  quid  advesus 
luspici;  U  quibns  militatis,  quid  adversus  morem  nul  ta , 
Sinamqùc   majornn,,    quid   adversus    sumuu   unpeiu 

maiestateiii  ausi  sitis.  ,. 

[3]  De  me  ipso  taceo  ;  temere  poluis  quam  avide    led  - 
de.-itis;is  denique   ego  sim,  «ujus  innicru  taedere  e^. .    - 
lum  minime  miraiulum  sit:  -  palna  quul  de  v.d  .s  m,  ne 
•a      m,am  cum   Mandonio  et  ludibili  consocuindo  consd.a 
p'odebatis  ,  [i4]  Quid   popuius  Honianus,   ^-n    uviperu, 
Lblatum  ab  tribunis  snllragio  popul.  créât,    ad    '    "         ^ 
vatos  detnUstis,  cum,  eo  ipso  non  conteul,    ^M>  '«   '|^ 


iUos  luiberetis,  fasces  iniperatons  vestn  a,l  eos  >1"     '  ^      ^ 

vus  cui  imperarent   numquam    fueral     Wmanus  .  x.   u  us 

deti,lislis-.'[15]    m    praetorio  tel.mderunl  Alluns    et   Atnus, 


[8)Hispanla,  au  1;V" '1  •■'i,S"„;  ""LnH^^^t-J^'-P'^^'^'p'^ 

/<,.,«  ;h-c-u.'i11ic  sf.ns  CK.-in...  t  J,      ^^"^         '^      „    <  „p    vous    avez 

[10]  Vulgari,  "  ètiv  elei.du  a  lou^  ->  :  'olu-^    ;"'  '       '"'           ' 

inoi.sa,  i.  c  v'  inrisa  es.srl  \  iV"  n„id    s  -e      mcrnrrni  ;  privnlos 

[M]    Multitudo    omms,    -    toute  .  ;' '^.îf.^  V/^^u,h,...  nea//.; 

,nn\UUu\r>.-.,,aluraman.,  au  lieu  de  ^  ^     '^'    "  ,f^  {'    J*^  si...lu,brrelis  ;    Ho- 

mare  nalura  sua,  «  la  mer  par  sa  ua-  ^'^  ;/,  J^  1   '";/„ran,)ositi.m  à  la  <lêsi- 

'r  •!;.; ";r;[ ';;.;f""  " •'"  ' '""""'  --«  e;;;nnene'cie .«..../..  s<.p- 

'\K]  A^iintSmèu.e  couslruction  pose  à  ser.us. 


T.     LIM 


548 


classicum  apud  eos  cecinit,  signum  ab  iis  petitum  est,  sede- 
runt  in  tiibunali  P.  Scipionis,  liclor  apparuit,  sunimoto 
incesserunt,  fasces  cum  securibus  praelatisunt.  ^16]  Lapides 
pluere  et  fulmina  jaci  de  caelo  et  insuetos  fétus  animalia 
edere  vos  portenta  esse  putatis  :  lioc  est  porlentum,  quod 
nullis  hostiis,  nullis  supplicationibus  sine  sanguine  eorum 
qui  tantuni  ausi  facinus  sunt  expiari  posset. 

XXVIII.  '1  Atque  ei?o,  quamquam  nullum  seelus  ratio- 
nom  habet,  tanit'n.  ut  in  re  nefaria,  quae  mens,  quod  consi- 
jium  veslrum  fueril  scire  velim.  ^2]  Regium  quondam  in 
praesidium  missa  iegio,  interfectis  per  seelus  princi pi- 
bus  civitatis,  urbem  opulentam  per  decem  annostenuil; 
3  propter  quod  facinus  tota  Iegio,  milia  hominum  quat- 
tuor,  in  foro  Uomae  securi  percussi  sunt.  [4.^  Sed  illi  pri- 
mum  non  Atrium  L'mbrum  semilixam,  nominis  etiam  abo- 
minandi  ducem,  sed  D.  Vibeliium  tribunum  militum  secuti 
sunt,  nec  cum  Pyrrlio  nec  cum  Samnilibus  aut  Lucanis, 
hoslibus  populi  Homani,  se  conjunx<Munt  ;  '^oj  vos  cum 
Mandonio  et  Indibiii  et  consilia  c<»mmunicastis  et  arma  con- 
î.tciaturi  fuistis. '6~  Illi,  sicut  CamiJani  Gapuam  Tuscis  vele- 
ribus  cultoribus  ademjttam,  Mamertini  in  Sicilia  Messanam, 
sic  Regium  habituri  perpeluam  sedem  eiaiit,  nec  populum 


IV  In  practorio,  voy.  xxv,  .'>  ; 
sitjnum,  voy.  XXIV,  10;  appai-uif.  leur 
A  servi  d'appariteur  ;  summolo,  vov. 
'XXV.  m,  is. 

[16^  Lapides,  au  Heu  de  lapidibus, 
est C'jnstruit  comme  le  >^erait  l'accu- 
satif de  qualification  lapideam  }>lu- 
viam.  cf.  XX X\'.  XXI,  H  :  "  Terrani 
pluvisse  nuiiliatuin  est»;  esse  pu  la- 
ds, sui-  celte  ciausale  voy.  XXIV, 
XVI,  l»;  etc.;  hoc,  "  voire*  conduite 
actuelle  ..  ;  hotliis.  voy.  XXVII, 
XXXVII,  5  ;  supplicatiombus,  vov. 
XXVI,xxi,  .3:  elc. 

XXVill  .1-10"  ijue  se  proposaient- 
ils  ?  Youlaierd-iU  s'étabLir  en  Es- 
pagne ?  Avaient-ils  i espoir  d'arra- 
cher celte  province  au  peuple  l'ontaiii  ? 
Mais  Romt'  eût  ri  de  cette  prétention, 
et,  même  si  Scipion  était  mort,  il  lui 
restait  assez  dp  tp^néraux  pour  ramener 
une    poignée  d  humines  a  la  ixiison. 

XXVI II  :]]  Rationem,  «  raison- 
nement "  ;  habet,  aduiel,  com)>orte  ■•  ; 
ul,  «autant  qu'on  dcuI  le  faire"-. 
Jn,   <r  quand  il  s'agit  de...   »  ;  mens, 


s.-e.  vesfra:  consiliam,  »  dessein, 
plan,  projet  ■•. 

[2]  RegriTim,  etc.,  allusion  à  un 
fail  qui  s't^iHJt  passé  au  début  de  la 
guerre  contre  Pyrrhus:  Tite-Live 
le  racontait  dans  son  livre  XII. 

y,]  Tota  legrio,  etc.,  'liie-Live  ra- 
contait le  fail  dans  son  livre  XV; 
milia...  quatluor,  apposition  à  tota 
leyio  ivovez  Polvbe,  1,  8,  1);  in  foro. 
Cf.  XXli,  Lvii,  1 

^4]  Semilixam,  exagération  ora- 
toire; eu  assimilant  presque  Alrius 
à  un  vivandier,  .Scij)ion  veut  le  cou- 
vrir d'opprobre  ;  car  ces  sortes  de 
gens  étaient  aux  yeux  des  Romains 
tout  à  fait  méprisables;  nominis.  gé- 
nitif de  qualité  ;  abominandi,  parce 
que  son  nom,  dérivé  de  r.adjectif 
aler,  était  de  funeste  augure  ;  hosli- 
bus, Pyrrhus  avait  fait  alliance  avec 
les  Samnites  et  les  Lucani^ns. 

[6]  Vos,  au  lieu  de  vos  vero,  rend 
l'opposition  plus  forte. 

[d]  Ultro,    "  d'eux-mêmes  <'n 

prenant  l'offensive). 
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Romanum  nec  socios  popiili  Romani  iiltro  lacessitiiri  bello  : 
[7]  —  Sucronemiie  vos  domiciliuin  habituri  eratis?  iibi  si 
vos  decedens,  coiifecta  provlncia,  imperator  relinquerem, 
deum  hominuraque  fidem  implorare  debebatis,  quod  non 
rediretis  ad  con juges  liberosque  vestros.  [8]  Sed  horum 
quoque  memoriara,  sicut  patriae  meique,  ejeceritis  ex  ani- 
inis  vestris  ;  viani  consilii  scelerati,  sed  non  ad  ultimiun 
démentis,  exsequi  volo.  [9]  Mené  vivo  et  cetero  incolumi 
-exercitu,  cum  quo  ego  die  iino  Cartliciginem  cepi,  ciim  quo 
quattuor  imperatores,  ({ualtuor  exercitus  Cartbaginiensium 
fudi,  fugavi,  Hispania  expuli,  vos,  octo  milia  bominum,  mi- 
noris  certe  omnes  pretii  quam  Albius  et  Atrius  sunt,  quibus 
vos  subjecistis,  Ilispaniam  provinciam  populo  Roraano  erep- 
tuii  eratis?  [10]  Amolior  et  amoveo  nomen  iiieuin;  nibil 
ultra  facile  creditam  mortem  meam  a  vobis  violatus  sim  :  — 
[11]  quid?  si  ego  morerer,  mecum  expiralura  res  publica, 
mecum  casuium  impcrium  populi  Romani  erat?  Ne  istuc 
Juppiter  optim.us  maximus  sirit,  uibem  auspicalo  deis  auc- 
loribus  in  acternum  conditam  buic  IVagili  et  morlali  cor- 
pori  aequalem  esse.  [12]  Flaininio,  Paulo,  Graccho,  Poslu- 
mio  Alijino,  M.  Marcello,  ï.  Quinctio  Ciispino,  Cu.  Fulvio, 
Scipionibus    meis,    tôt    tam    praeclaris  imi)pratoiibus   uno 


[7]  Confecta  provincia,  «  après 
iiieUc  ac(iuillé  de  ma  mission  »  ;  si 
>  i:Ha(fiu-rem,  •■  si  j'avais  aban- 
iluniiii...  ",  même  emploi  de  lim- 
jiarfait  du  subjonclif  que  ci-dessus, 
XXVI,  III,  :i;  etc.;  dehfbatis,  «  vous 
auriez  dû,  vous  eussiez  été  obligés 
lie...  »  (latinisme  connu);  nulirelis, 
.11  siilpjuiii.tir,  ])<nii-  exprimer  la 
'MMlS'^e  drs  snidats. 

[8]  Ejeceritis,  -<  admellous  que 
vous  ayez  chassé...  »  (cf.  xxvii,  l;{)  ; 
riain,  «'  les  moyens  d'exécution  »  ;  ad 
vUhimm,  «  nb.solumenl  »  ;  dementin, 
l'inploi  hardi  d'un  adj'HUif  qui  se  dit 
nrdinairemenl  des  personnes  ;  re- 
marquez de  plus  quL'  l'expression 
"Si  ironique;  car  Scipion  va  |>r<'cisé- 
iiient  montrer  à  (|Ufi  i»oinl  l'entre- 
prise était  déraisonnalde. 

[Il]  Cetero,  i.  e.  reliqvo,  comme 
-oiiveut  chez  Tile-Live:  mm  ijuo,  au 
liiMi  de  ijui)r?tin  ;  i/uri/tuiir  iiitperatores, 
les  deux  Ilasdruhal  (XXVJi.  xix,  I  : 
XXVIII,  XVI,  8),  llannon  (II,  11)  et 
Maf,'oii  (xvi,  13). 


[10  Amolior, etc.,  «j'écarte  délihë- 
réinenl  mon  nom  du  débat»;  nihil, 
accusatil"  adverbial),  «  en  rien  »  : 
ullra,  etc.,  «  en  plus  de  ceci  que 
vous  ajoutez  loi  au  Inuit  de  ma 
mort  "  (même  emploi  du  iiarticipe 
que  ci;dessus,  XXI,  i,  ,')  ;  etc.  ;  vio- 
Itdus  sim,  «  admettons  que  j'aie  été 
onlrajfr-  ^  (cf.  ^  S). 

Il]  Si...  morerer,  «  si  j'étais 
mon  ..  :  mémr  onq)loi  de  l'imparfait 
du  ."^uhjonclif  <|ue  ci-dessus  (Si  7)  ; 
istuc  (forme  archaïque  pour  istnd), 
"  ce  que  vous  semblez  avoir  cru  »  ; 
l'idée  du  pr(»nom  est  d,'velopp<'e 
dans  la  pro|iosilion  inUnilive  urbem... 
aequalriii  essf  ;  sirit,  forme  archaïque 
\)ouv  si  ver  it  icesl  une  formule  con- 
sacrée) ;  (luspiralu,  «  après  avoir 
consulté  les  sij,'m's  (le  la  volonté  tli- 
vine  "  (ablatif  absolu  ayant  déjà  pris 
dans  rancienne  l;ui;rnè  uiuî  valeur 
adverbiale;;  deis  ttiutarilius,  allusion 
à  l'oii^'iiie  divine  de  Romi-. 

[IJ  Nunc...  nunc,  vov.  XXI,  xi, 
li:  etc. 
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belle absuraptis  superstesest  popiilus  Roinanus  eritque  mille 
aliis  nunc  ferro  nunc  morbo  inorientibus  :  —  meo  unius 
funere  elata  populi  Romani  esset  res  publica  ?  [13]  Vos  ipsi 
bic  in  Hispania,  pâtre  etpatruo  meo,  duobus  imperatoribus, 
interfectis,  Septimum  Marcium  ducem  vobis  adversus  exul- 
tantes recenti  Victoria  Poenos  delegislis,  et  sic  loquor,  tam- 
quam  sine  duce  llispaniae  futurae  fuerint  :  —  [i^]  M.  Sila- 
nus,  eodem  Jure,  eodem  imperio  mecum  in  provinciam 
missus,  L.  Scipio  frater  meus  et  G.  Laelius  legati  vindices 
majestatis  imperii  deessent?  [15]  Ulrum  exercitus  exercitui 
an  duces  ducibus  an  dignitas  an  causa  comparari  poterat  ? 
Quibus  si  omnibus superiores  essetis,  arma  contra  patriam, 
contra  cives  vestros  ferretis?  Africam  Italiae,  Carthaginem 
urbi  Romanae  imperare  velletis?  quam  ob  noxam  patriae  ? 
XXIX.  [l]  Coriolanum  quondam  damnatio  injusta,  mise- 
rum  et  indignum  exilium  ut  iret  ad  oppugnandam  patriam 
impulit;  revocavit  tamen  a  publico  parricidio  privata  pie- 
tas  :  vos  qui  dolor,  quae  ira  incitavit?  j2j  Stipendiumne 
diebus  paucis,  imperatore  aegro,  serins  numeratum  satis 
diiirna  causa  fuit  cur  patriae  indiceretis  beilum,  cur  ad 
Ileriretes  descisceretis  a  p(q»ulo  Romano,  cur  niliil  divina- 
rum  bumanarumve  rerum  inviolalum  vobis  esset?  [3]  Insa- 
nistis  juYjfecto,  milites,  nec  major  in  corpus  meum  vis 
morbi  quam  in  vestras  mentes  invasit.  [4]  Horret  animus 
referre  quid  crediderint  homines,  quid  speraverint,  quid 
optaverint  :  auferat  omnia  inrita  oblivio,  si  potest  ;  si  mm, 


[13;  Futurae  faerint,  "  avaient  Rome  354  (400  avant  Jo'sus-Chrisl)  ; 
dû  être  »  -dans  Ihypolhèse  où  je  impulit  au  singulier,  parce  que  exi- 
gerais mort.  lium  nest  que  l'explication  de  dam- 

;i4    Eodem    jure,    voy.   toutefois  nnlio  ;  privata  pielas,  son  dimour  \)onr 

XXVI.    XIX.    10:    deessent,     •<    pou-  sa  mère;  rf/eÔM*  ^Jawr/*  est  le  complé- 

vaienl-ils     manquer  -    (auraient-ils  ment  du  comparatif  serius,    »  avec 

rnajKpn'?  .  un  retard  de  quelques  jours  >- (litté- 

;;i.'^   Quibus..,    omnibus    (ablatif  ralement  :  «   trop  tard  de   quelques 

neutre  ,  "  à  tous  ce»  jjoints  de  vue  ».  jours  »);   numeratum,  même   emploi 

XXIX  ;i-8]  Et  pourquoi  se  sont-ils  du  participe  que   ci-dessus,  XXI,  i, 

révoltés?  Parce  que   leur  paie  était  en  5;  etc. 

retard.  Cest  la  folie  pure.  .Vi^iix  vaut  [3]  Profecto,  "  sans  aucun  doute», 

oublier  ce  qui  s'est  passé.  La  punition  Scipion  revient  en  y  insistant  forte- 

des  agitateurs  et  des  chefs   suffira  à  ment  sur  lidée  qu'il  a  déjà  indiquée 

soulager    la     conscience    de    tout    le  au  début  de  son  discours:  il  lui  plaît 

monde.  d'attribuer  à    un  accès   de   folie    la 

XXIX  [1-2]  Coriolanum,  voy.   II,  faute  des  soldats:  cela  lui  permettra 

ch.  xxviii  suiv.  ;  quondam,  eu  lan  de  de  se  montrer  indulgent. 
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ulcumque  silentiun,  te^at.  [5]  Non  negaveri.n  trislem  atro- 
^  Zuèvohisvisa,B  oraticiem  mea.n  :  quanto  cred.l.s  fada 
L  V.  at.ociora  esse  c|uam  dicta mea'?  Et  me  ea   quae  fec.s- 
lis    K.t   àequ"  m  cens' tis,  vos  ..e  dici  quide.n  omnia  aequo 
,i,       ferfe!  r6]Sed  ne   ea  quide.n  ipsa   ultra  exprobra- 
CZÙna..ila.n  facile  vos  oblivisca.nin,  eovu.n   qua.u 
0  ob  iviscar^;  [71  Uaque,  quod  ad  u.i.versos  vos  att...  t     . 
:.  oris    nae.iile  ,  satis  superque  poenaru.ii  habeo    [8]  Al- 
.s  falenu    et  Atrius  Umber  et  ceteri  ..efanae  sed.t.on.s 
:  .c  o^-es  sà^Juine  luent  quod  adu..se.u,.t     vobis  supP  -.. 
^  ^,m  SDeclaculu.n   non  .iiodo   non  acerbu.n   sed  laetu.n 
:;  r  si  sà.ia   .Bcns  rediit,  débet   esse  :   de  nul  .s    e....n 
n   îm'de  vobis  intestius  aut  inin.icius  consuluerunl  ... 
"T^x  m,c,n  dicendi  fece.al,   cu.n  ex  P-^parato  s.mu 
1,,,  ,    leruni  lenoi-   oculis  auribusque  est  offusus.  ,10 
"tis  Vui    o' ona  contione.n  ci,cu.,>dederat  gladiis  ad 

■,ua     onc.epuit;.p.aacouis   audila  vox   c.tant.s    non.n.a 

,mnatoru,n  in  cousilio  ;  [11]  ..udi   i.i  .ued.u.n  pro  .-abc- 

Xr   et^imul  on.nis  appa.-atus  supplie,  exp.o.nebatur 

rat   ad  palutn  virgisc|ue  caesi  et  secu.'.  pe.xuss..  adoo 

S   ibus'melu  qui'aderant    ut  non   modo  fe.oc.o.-  vox 

r.  us  alrocitatem  poenae  sed  ne  ge.n.L.s  qu.dem  e.  a,.- 

ùx'tu.     12]T.-acti  i,.de   de  medio  omncs,  |,u,,alnquc  b.co 

M  inililis  noinina.i.n   apud  tribunos  nidaun,    ...  yç.-ba 

.    Scipionis  .iu.-a,-..n.,  s.ipcd.un.que  a,l    nom-n    s,    .s 

|,',solù.u.n   est.  llunc    lluc.u    exitumquc   s.d.t ,I.Mm„ 

rocpla  iipud  Sucinncn  bal.uil. 


ne  vous   les  ie|iio<.ne.a  nieiiii,  i  ^^j,.|e.',„,.,,f„,,7,„s  se  ra|i|io..e  a  fis, 

plus  loii(!..-mi.s  ...  a.iléc«le..l     sous-enlciu.i.     (le    '/"• 

ilÙ.   P-eparato._  ;  -u;.;  aux  vo^.  XMI,  ,..,.,  a..^^ 

ror,"  ul.e.erreiiv  causée  jial   lou.es  ^ii^   ^^  ^^^     ^^^^^    ^^i^^^^^    ^^^  sU|.|.lu-.e, 

soitesile  lails -.  la  l,l;ice;  inreWHi.eii  i-eii'.a.i.  la  lor- 

1,1)    B^eroltus     vo>.    XX    ■      ^^_;  J^^^  pioiioueée  i,a.- Scipio.K    "/""' 

S73"(;!;f;a,'paiu.le  r.M.éo  co,..re  ,.-i^.;.^os^  7---:  .;|»,.!"-^f  ^L,!: 

^''^T'^'f  ^ulnffs  -  leur  no...  •■  ;  ./>«</  Sucr.,n ,  i.  -.  -' 


.)i«.S  T.     lAM  A.L.C.     .11 'd^: 

-> 

XXX.  [1]  Per  idem  tempus  ad  Baetim  tluvium  Ilanno,  praefeclus 
Masonis,  missus  a  Gadibus  cum  parva  manu  Afrorum,  mercede 
Hispanos  sollicitandoad  qaattuor  milia  juvenum  armavit.  [2J  Gas- 
tris  deinde  exutus  ab  L.  Marcio.  maxima  parte  militum  inter  tu- 
multum  captorum  castrorum.  quibusdam  etiam  in  fuga  amissis, 
palatos  persequente  équité,  cum  paucis  ipse  elfugit. 

[3]  Dum  haec  ad  Baetim  fUivium  geruntur,  Laelius  intérim  fréta 
in  Oceanum  evectus  ad  Carteiam  classe  accessit.  L'rbs  ea  in  ora 
Oceani  sita  est.  ubi  primum  e  faucibus  angustis  panditur  mare. 
[4J  Gades  sine  certamine  per  proditionem  recipiendi,  ultro  qui 
eam  rem  pollicerentur  in  castra  Romana  venientibus,  spes,  sicut 
antedictum  est,  fuerat.  Sed  patefarta  inmatura  proditio  est,  con- 
prensosque  omnes  Mago  Adherbali  praetori  Carthaginem  devehen- 
dos  tradit.  [o]  Adherbal,  conjuratis  in  quinquer&mem  inpositis, 
praemissaque  ea,  quia  tardior  quam  triremis  erat,  ipse  cum  octo 
Iriremibus  modico  intervallo  sequitur.  [6]  Jara  fretum  intrabat 
quinqueremis.  cum  Laelius  et  ipse  in  quinqueremi  e  portuCarteiae, 
sequentibus  septem  trireraibus.  evectus  in  Adherbalem  ac  tri- 
rèmes invehitur,  quinqueremem  satis  credens  deprensam  rapiilo 
in  freto  in  adversum  aestum  reciprocari  non  posse.  [1]  Poenus  ia 
re  subita  parumper  incertus  trepidavit  utrum  quinqueremem  se- 
queretur  an  in  hostes  rosira  converteret.  [8j  Ipsa  cunctatio  facul- 
talem  detrectandae  pugnae  ademit  :  jam  enim  sub  ictu  teli  erant. 
et  undique  instabant  hostes.  Aestus  quoque  arbitrium  moderanl» 
naves  ademerat.  Neque  eratnavali  pugna  similis,  quippe  ubi  nibil 
voluntarium,  nibil  arlis  autconsilii  esset  :  [9J  una  natura  freti  aes- 
tusque   lotius  certaminis  potens    suis    alienis  navibus  nequiquam 


XXX-XXXI.  Tentuiicr  de  Marrius  rcinonlor  le  courant  (qui   porte  les 

el  dp  Lélius  contre  dadés.  eaux  de   TAllantique  dans  la  Médi- 

XXX    r  A  Gadibus,  même  irré-  terranée/:  reciprocari,   «    être   rame- 

gularit»^<Iii<.' XXI.v.  7;  «'Z,  i.e.  cfVfj7e/-.  née  en  arrière  »  (de  manière  à  reu- 

['2'  Quibusdam,     i.     e.    nonnullis,  forcer  les  trirème?  carthaginoises), 

voy.  XXI,  V.  l.'cXXIII,  XXX,  7;elc.;  [7]  In,  "  èlalit  donné  que»  (il  était 

[ta'lalos.  i.  e.  palantes.  pris  de  court),    cf.  xx,  10;    parumper 

■  V  Dum,  etc.  voy.  XXI,  vu,  1  ;  etc.  inoditie  trepidavit. 

[4j  Ultro,   t^  rapporte  à  re-iienti-  [8]  Sub  ictu   teli,  "  à  portée  de 

6i«,'<  venant  les  premiers  »  :çmj.  etc.,  trait  »,  cf.  XXVII,  xviii,   11  :  «  Sub 

a  la  valeur  dune  proposition  finale;  ictum  venerunt  ^>:    itnvaU,  s.-e.  pu- 

de  là  le  subjonctif:  ante.  voy.  xxiii.  finae  ;  uhi,  i.   e.  in  qua  ;  voluntarium, 

5:   t//>?j'ï/M/*«,  «  alors    quelle*  netait  iéglé  i)ar  la  volontr' «les  chefs;  ar/î«, 

pas  encore  raùre  »  est  plus  expressif  qui  dépendit)  delà  tactique. 

que  inmature,  «   prématurément  »  :  |^9]  Navibus,    ablatif    daccompa- 

cf.  XXI,  XXXI, 7  :  "  Peroi)i>ortuna  "  :  gneinenl.  doit  être    construit    avec 

omnes.  tous  ceux  qui  voulaient  livrer  tendentes  (s.-e.  eos)  ;  vcrlice,  «  par  un 

la  ville  aux  Romains  : />/-fl>!/ori  ap[)el-  remous»;    rt^tro    inlortam,    «lancée 

lation  romaine    appliquée  à  un  ofti-  violemment  en  arriére  »  ;  vicioribus, 

cier  carthaginois.  même  emploi  du  datif  que  ci-dessus. 

[<)   Rapido,  »  où  régne  un  courant  XXII,  v,  5  ;  XXIII,   xxiv,  H   ;  etc.  ; 

violent  •  :  in  ad cerswH  aestum,  «  pour  tractum,  «  le  courant  ». 
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remigio  in  contrarium  tendentes  invehebat  :  et  fugienteni  navem 
videres  vertice  rétro  intortam  victoribus  inlatam,  et  sequentem,  si 
iii  contrarium  tractum  incidisset  maris,  fugientis  modo  sese  aver- 
ttntcm.  [10]  Jani  in  ipsa  pugna  haec,  cuni  infesta  rostro  peteret 
liostiiimnavem,  obliqua  ipsa  ictum  alterius  rostri  accipiebat,  illa, 
nim  transversa  obiceretur  hosti, repente  intorta  in  proram  circum- 
agebatur.  [M]  Cum  inter  trirèmes  forluna  régente  anceps  prf»e- 
liummisceretur,  quinqueremis  Romana  seii  pondère  tenacior,  sou 
])luribus  remorum  ordinibus  scindentibus  vertices  cum  facilius 
•egeretur,  duas  trirèmes  suppressit,  unius  praelata  impetu  lateris 
Iterius  remos  detersit  ;  [12J  ceterasque  quas  indepta  esset  mul- 
'  asset.  ni  cum  reliquis  quinque  navibus  Adherbai  velis  in  Africani 
Iraasmisisset. 

XXXI.  [i]  Laelius  victor  Carteiam  revectus.  Auditis  quae  acLa 
(..idibus  erant,  patefactam  proditionem  conjuratosque  misses  Cuv- 
th.iginem,  spem  ad  inritum  redactam,  qua  venissent,  [2J  nuntiis 
id  L.  Marcium  missis,  «  nisi  si  terere  frustra  tempus  sedendo  ad 
ùades  vellent,  redeundumad  imperatorem  esse  »,adsentiente  iMar- 
cio  paucos  post  dies  ambo  Carthaginem  redicre.  [3J  Ad  quorum 
discessum  non  respiravit  modo  Mago,  cum  terra  marique  aucipit, 
metu  urgeretur,  sed  etianj,  auditarebellione  llergetum,spem  recu- 
perandae  Ilispaniae  nanclus  nunlios  Carthaginem  ad  senatum 
mittit,  [4J  qui,  simul  seditionem  civilem  in  castris  Romanis,  sinml 
defectionem  sociorum    in    majus    verbis  extoUenles,   hortarentur 


[10]  Haec,  «  l'une  »  (s'oppose  à 
il/a,  «  l'autre»^;  rosiro  alilatif  dins- 
Uuinent;  obliqua  ipsa,  «  oldiciuant 
elle-mèiue  »  (sous  l'aclion  du  cou- 
raul). 

[II]  Seu...  seu...,  remarquez  que 
le  sotiri  de  varier  le  slyle  enlraine 
Tile-Live  à  o|>posei- />o;(//''/-e  lenarior 
k  ru/ti...  rcf/ert'fvr,  qui  sont  li-s  deux 
raisons  exi)licatives  de  suppressit 
{«  coula  à  fond  »);  pluribus  srinden- 
tiOasvcrlires  est  l'explication  dt»  faci- 
lius retjerelii)' ;  uuius.  etc.,  construi- 
sez :  detersit  (littéralement  «  ba- 
laya »)  remos  lateris  allrvins  («  de 
l'un  des  côtôs»)  unius  {s.-v..  triremis). 

[\'r,  NI,  i.  e.  nisi  :  cum  reliquis 
tjiiiiique,  etc.,  «  avec  les  cinq  vais- 
seaux qui  lui  restaient  »  ;  transvii- 
six.sef,  pour  leiuiiloi  intrnnsilif  de  ce 
verbe,  voy.  XXII,  xxxi,  1  ;  XXV, 
XXXI,  12;  etc.;  on  lionve  d'ailleurs 
aussi  le  passif  impersonnel,  cf. 
XXIV,  XX.  7  :  «  In  Eluisum  iiisulam 
triDifiiiiissurii    (s.-e.     est). 

XXXI  [I]  Auditis.se  rapporte  à  Us, 
•  niiieédenl  sous-enleudu  de  quae...\ 


patefac/((m  {esse),  etc.,  dépend  du 
participe  absolu  auditis  et  explique 
quae...  acta  erant  ;  même  remarque 
pour  juratosque  missos  {esse]  ;  jnra- 
fos,  au  lieu  fie  covjuralus  (cf.  xxx, 
5);  spem...  redactam  [esse)  dépend 
d'une  idée  impliquée  dans  ce  qui 
précède  :  «  etvnyaut  (jue...  »  ;  venis- 
sent,  au  subjonctif,  par  attraction 
moilale  :  car  la  proposition  relative 
se  radache  ici  à  une  proposition  in- 
fini tive. 

"..'1  Missis,  suppléez  a  Laeliu  ;  nisi 
si,  au  lieu  de  nisi.  est  une  façon  de 
parler  propre  à  la  langue  familière 
(Cf.  XXVI,  ui,  3):  terere,  voy.  X.\I, 
XI,  8;  etc.;  relient  remplSLCevolumus 
du  slyle  direct  ;  adsentiente,  etc.,  hi 
juxtaposition  de  cet  ablatif  absolu 
au  pri'cédeiit  donne  à  la  jdirase  une 
allure  pesante;  <  (irlliai/inein,  à  Car- 
tba.iif'ne. 

:r  Carthaginem,  "   à  Car! liage  ... 

I,  Qui  a  la  valeur  d'une  particule 
si-^'iiilianl  le  biil,  de  là  b-  subjoiictil 
hortarentur  ;  qnibus,  ■■  ;ï  laide  des- 
(luels  ". 
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ut  auxilia  mitterent  «laibiis  tradituiii  a  patribus  imperium  Hispa- 
niae  repeti  posset. 

[.5]  Maadonius  et  ladibilis,  in  fines  regressi,  paulisper,  dum  quid- 
nani  de  seditione  slalueretur.  scirent  suspens!  quieverunt,  si  ci- 
vium  errori  ignoscerelur.  non  dilfidentes  sibi  qiioque  ignosci 
posse.  [6j  Postquam  vulgata  est  atrocitas  supplicii,  suam  quoque 
noxam  pari  poena  fteslimatam  rati,  [7]  vocalis  rursus  ad  arma 
popularibus  contractisque  quae  ante  habueiant  auxiliis,  in  Sede- 
taniun  agium,  ubi  prinripin  defectionis  staliva  habuerant,  cum 
viiîinti  uiilibus  pedituni,  diiobus  milibus  oquitum  et  quingentis 
transcenderunt. 

XXXII.  [IJ  Scii»io.  cuiu  fide  solvendi  paiiter  omnibus,  noxiis 
innuxiisque.  stipendii.  tuui  vullu  ac  sernione  in  omnes  placato 
facile  reconciliatis  milituni  aniiuis,  [2]  priusquaui  castra  ab  Car- 
thagine  moveret,  conlione  advocata,  multis  verbis  in  pcrlidiaiu 
rebellantium  regulorura  invectus,  [3J  neijuaquani  eodem  aniniose 
ire  proTessus  est  ad  vindicanduiii  id  scelus,  quo  civileni  errorem 
nuper  sanaverit  :  [4J«  tum  se,  haud  secus  quam  viscera  secanteui 
sua,  cuni  gemitu  et  lacriuiis-triginta  hominuni  capitibus  expiasse 
octo  milium  sea  impruJentiaiu  seu  noxam  :  nunc  laeto  et  ererto 
animo  ad  caedem  llergetum  ire.  [oj  \un  eniin  eos  neque  natos  in 
eadem  terra  nec  ulla  secum  societate  junctos  esse:  eam,quae  sola 
fueril,  fidei  atque  amicitiae.  ipsos  per  scelus  rupisse.  [6J  In  exer- 
citu  suo  se,  praeterquam  quod  rtnmes  cives  aut  socios  Laliniqiie 
nominis  videat,  eliam  eo  moveii,  quod  nemo  fere  sit  miles,  qui 
non  aut  a  patruo  suo  Gn.  Scipione,  qui  primus  llomani  nominis 
in  eam  provinciam  venerit,  auta  pâtre  consule  aut  a  se  sit  ex  Ita- 


XXXl,:.-XXXIV.6>i>(/;i  bat  Alnn- 
lionius  et  Jndibilis,  puis  leur  par- 
donne. 

[b  Dum.  <'  en  attendant  que...  »  : 
délaie  subjoiiclil  :  ii'iidimm...  sta- 
tueretur,  l'idée  du  futur  n'e:?t  pas 
expriniée  cf  XXIV.  xxu,  lî  :  xxiv, 
8  ;  etc.;,  mai>"  ici  il  n'était  pas 
nécessaire  qu'elle  le  fut,  nuisquelle 
est  déjà  contenue  dans  (tum...  sci- 
rent: «j,  etc  .  construisez  :  "  non  dif- 
tidentes.  si  ignosceretur  a  Scipion'i) 
errori  civiuni, posse  quoque  sibi  igno- 
sci ",«  j>ersuadés  que  si  l'on  pardon- 
nait à  des  Romains  égarés,  on  leur 
pardonnerait  aussi  »  ;à  eux  qui, 
n'étant  pas  citoyens,  étaient  par 
conséquent  moins  "coupables  . 

[n;  Pari  poena,  ablatif  de  prix,  lit- 
téralement '  pensant  que  leur  faute 
était  considh-je  coniMie  valant  une 
peine  égale.  * 


XX.XII  J]  Cum...  tum...,  d  une 
]»art...,  d'autre  part...  »  ;  fide  solven- 
di... stipi'nrlii,  «  grâce  à  l'exactitude 
scrupuleus"'  qu'il  apporta  au  paie- 
ment 'if  la  solde  ". 

T:  Priusquam,  voy.  XXVÎI,  vu. 
Il  ; elc.  :  ah  Carthayiue,  des  murs  de 
Garttiagène. 

r3"  Sanaverit,  au  lieu  de  aanavis-et, 
cf."  XXI,  XI,  2  :  XXIII,  XI,  4-G:  elc. 

r.S]  Eam,  s.-e.  sorielaiem  ;  fidei 
atque  amicitiae,  compléments  de  so- 
cietati lu  sous-entendu. 

Jj  Omnes  est  déterminé  par  les 
appositions  qui  suivent  cives  aut  .v'>- 
cios  Latiiïiiiue  nominis  ;  le  génitif 
Latiiii  notiiinit  a  la  valeur  d'un  qua- 
liticalif  :  pour  l'expression  Latinum 
iiomen,  voy.  (  i-dessus,  XXII,xxxviii, 
1  :  Lvii,  1(1-,  etc.  :  Hoinani  nominis, 
voyez  ci-dessus,  XXII,  i.v,  ."i.  avec 
la  note). 
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lia  advectns  :  [1]  Scipionum  nomini,  auspiciis  onines  adsuetos, 
quos  secum  iapatriain  admeritumtriumphum  deducere  velit,quos 
consulatum  petenti,  velut  si  omnium  communis  agatur  lionos, 
adfuUiros  speret.  [8]  Quod  ad  expeditionein  attineat,  quae  instet 
immemorem  esse  rerum  suarum  gestamm,  qui  id  belium  ducal. 
Magonis,  hercule,  sibi,  qui  extra  orbem  terrarum  in  circumfusam 
Oceano  insulam  cum  paucis  perfugerit  navibus,  majorem  curani 
esse  quam  llergetum:  [9]  quippe  illic  et  ducem  Cartbaginienseui 
et  quantuuicumque  Punicuiu  praesidium  esse,  bic  latrones  latro- 
numque  duces,  qui!)us  ut  ad  populandos  finitimorum  agros  tec- 
taqueurenda  et  rapienda  pecora  aliqua  vis  sit,  ita  in  acie  ac  si- 
gnis  conlatisnuliam  esse;  magis  velocitate  ad  fugam  quam  armis 
fretos  puunaturos  ess^.  [10]  Itaque  non  quod  uUum  inde  pericu- 
kmi  aut  semen  majorls  belli  videat,  ideo  se,  priiisquam  provincia 
decedat,  opprimendos  Ilergetes  duxisse,  [11]  sed  primum  ne  in- 
punita  tam  scelerata  defectio  esset,  deinde  ne  quis  in  provincia 
simul  virtute  tanta  et  felicitate  perdouiita  relictus  hostis  dici  pos- 
set.  [12]  Proinde  deis  bene  juvantibus  sequerentur,  non  tam  ad 
belium  gerenduui  —  neque  enim  cum  pari  lioste  certauien  esse  — 
quam  ad  expetendas  ab  hominibus  scelestis  jioenas.  » 

XXXIII.  [1]  Ab  h;ic  oratione  dimissos  ad  iter  se  comparare  in 
diem  posteruni  jubet,  profectusque  dccimis  castris  pervenit  ad  Ili- 
l)erum  flumen.  Indo,  superato  amni,  die  quarto  in  consi)ectu  bos- 
tiuui  posuit  castra. [2]  Cnmpus  ante,  montibus  circa  saeptus,  erat. 
In  eam  vallem  Scipio  cum  pecora,  rapta  pleraque  ex  ipsorum  bos- 
tium  agris,  propelli  ad  inrilandam  forilalem  barbarorum  jussisset, 
velites  sul)sidio  misit,  [3|  a  quibus  ubi  per  procursationem  com- 
missapugna  esset,  Laelium  cum  oquilatii  impctum  ex  occulto 
facere  jubet.  [4]  Mons  opportune  prouiinens  equitum  insidias 
luxit;  nec  ulla  mora  pugnao  fact;i  est.  Ilispani  inconspecla  procul 


^7j   Deducere,   «    laiiu'ner    de    .sa    </ius-    conlatis    ne    fait    qno  préciser, 
province.-;    pelpnli,    suppléez   sibi;    lidfc    contenue    dans/»     nrie  ;   pu- 
relut  si...  agalur.  «  coninie  s'il  s'agis-    i/nntiiros  a    i>onr  snjel  sous-onlondu 
sait  de...   »    ;     ndfutur().s,    «    l'assiste-     Hvrqvtcs. 
raient  par  lenr  itrésence.  ^\(),  Inde,  i.  e.    <ib  Ha  (cf.  XXI,  x, 

S     Expeditionem,    la   campagne    0  ;  etc.). 
liinjetée  contre  les  Iler;,'ètes  :  iinnu--       [\-2]    Sequerentur  a  ponr  coniplé- 
tiwre/n  se  rapporte  heinii,  antécédent    niènl  -ir  sous-entendu, 
sous-entendu  de  </ui...  ducat  ;  hélium,        X.XXIII    I  ;  Ab  -  aussitôt  après   »  ; 
"  une  véritable  guerre  »  ;  e-Ttra  urbi-ni     decitnis  rii.i/ri.s-,  cf.  xvi,  1(1. 
U'.rraram,   enfermé    dans    l'ile  où  est        -"  — 
bâtie    Gadès,    Magon    a   l'air    d'élre 
séparé   du  monde  ;    ijitfintiiinciivi//iie, 
"  qu'elle   qu'en    soil  d'ailb-urs    l'im- 
portance "  (que  le  poste  soit  considé- 
rabh'oiinon)  ;  ut...  Un..,  i.  e.  (piiilem.. 
fscd...  sit,  subjonctif  du  style  indirect 
in  afj>,  dans  une  bataille  en  règle  ;  si- 


\V,  Ferltatem,  « 

leurs  il 

stincts  de 

I)illage  »  (H.)  ;  sub 
vir  de  soutien  ". 

sidio,    « 

pour   ser- 

;<]  Commissa... 

esset, 

sni)jonctif 

du  stye  indirect  ; 

ninrlian 

..      'fnrrn; 

"  cliai'ger  ». 

'i    Incurrere,  i.  e.  incm 
XXIV,  V,  l;i  ;  «  Occurrere 

renaît  {vL 

602  T.  Livi  [a. u.c.  548] 

pecora.  velites  in  Hispanos  praeda  occupatos  incurrere.  [5]  Primo 
luissilibus  territavere  :  deinde,  niissis  levibiis  telis,   quae   inritare 
magis  quam  decernere  pugnam  poterant,  gladios  nudant,  et  coii- 
lato  pede  res  geri  coepta  est;  ancepsque  pédestre    certamen  erat. 
ni  équités    supervenissent.    [6]  N'eque  ex    adverso  tantum  inlati 
obvios  obtrivere,  sed  circumvecti  etiain  quidam  per   infima  clivi 
ab  tergo  se,  ut   plerosque    intercluderent,    objecerunt,    majorque 
caedes  fait    quam  quantam  edere  levia   per  excursiones    proelia 
soient.  ["]  Ira  magis  accensa  adverso  proelio  barbaris   est   quam 
)nm)inuti  animi.  ltaque,ne  perculsi  viderentur,  prima  lucepostero 
die  in  aciemprocessere.  [X]  Non  capiebat  omnes  copias  angusta, 
sicutante  dictum  est,  valles  ;  duae  ferme  peditum  partes  et  omnis 
eqnitatus  in aciem  descendit:  quod  reliquum    pedilum  erat   obli- 
quo  constitueruntcolle.  ['Jj  Scipio,  pro  seesse  loci  angustias  ratus, 
et  quod  in  arto  pugna  Romano  aptior  quam  Ilispano   militi  futura 
videbatur    et  (juod   in   eum    lociim  detracta    bostium  acies  esset 
qui  non  omnem  multitudinem  eorum  caperet,  novo  etiam    consi- 
lio  adjecit  animum  :  [lOj  «  equitem  nec  se  posse  circumdare  cor- 
nibus  in  tam  angusto  spatio,  et  bosti    quem  cum  pedite  deduxis- 
set  inutilem  fore.  »  [11]  Itaquo  imperat  Laelio    ut  per  colles  quam 
occultissimo    itinere  circumducat   équités    segregetque,  quantum 
possit.  equestrem  a  pedestri  pugnam:  [12j  ipse  omnia   signa  pedi- 
tum in  hostes   vertit,  quattuor   cobortes    in    fronte    slatuit,  «luia 
latius  pandere  aciem   non  poterat.  [13]   Moram  pugnandi  nullam 
fecit.  utipso  certamine  averteret  ab    conspectu  transeuntium   per 
colles  equitum.  Neque  ante  circumductos  sensere,  quam  lumul- 
tiimef[uestris  pugnae  ab  tergo  accepere.  [14j  Ita  duo  diversa  proe- 
lia erant  :  duae   peditum   acies.  duo    equitatus   per   longitudinem 


0[5'  Missis,  le  simitle  au   lieu   du  flnitive  dépend  de  l'idée  de  putabnf 

composé  omissis  ;  anceps...  erat.  sup-  contenue    dans  consilio  ;  nec.  .    et..., 

\)li'ez  et  (lin  aiiceps    fuisset  ;  ni,  i.    e.  «    dune    part    ne...    pas...,    d'antn' 

nisiousi  non  ;  .tupenenissent, '.lioinoM-  part...'-;    quem  Oi.    pour    antécédent 

veau  en  pro.se.  ei/uitevi,  sujet  sous-entendu  de  fore. 

H   Per   inflma  clivi,   même    syn-  [M,  Circumducat,  etc.,  «  de  faire 

taxe    que  XXVI,    xxviii,  2  ;    xl",  9,  un  mouvement  tuurnant  avec  .sa  ca- 


et 


Valérie 


8"  Valles,  autre  forme    de  calUs  ;  [I2j  Signa,    i.    e.  mnnipulos  ;  quat- 

dune...  ijartes.  ••  les  deux  tiers  "  :  /vc-  liior  coliories,e\c.,  il  range  ses  mani- 

ditiihi.  génitif   partitif  dépendant  de  jmles  en  quatre  co'iorles,  au  lieu  de 

Quod.    "  les  dis])03er  isolfURMit  eu  les  siiparant 

[IV  Et  quod...  et  quod...  expliquent  par    des  intervalles,   comme    c'était 

la  proposition  prose  esse  loci  angxs-  l'usage;  mais  le  terrain  l'obligeait  à 

tias  ;    detracta...  esset.  ?iu  suhioncUl,  resserrer  son  front, 

parce  que  c'est  la  pensée  de  Scipion;  [14]  Quia,  etc.,   construisez  :  quia 

raperet.    au     subjonctif,    parce    que  angusliae    non  patiebantur   proelium 

la  proposition    relative   a   la  valeur  ex  utroque  yenere  misceri  ;  l'expres- 

d'une  proposition   consécutive  ;   con-  sïon  proelium  ex  utroque  qenere  (i.  e. 

silio,  "  plan,  lactique  ».  utriusque  venerjs)  équivaut  à  proe/m?»»  ' 


10'  Posse,  etc.,  la  proposition  in-    équestre  et  proelium  pédestre. 
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campi,  qnia  misceri  ex  génère  utroque  proelium  angustiae  non 
patiehantur,  pugnabant.  [loj  Hispanorum  ciim  neque  pedes  equiti 
nequeeques  pediti  auxilio  esset,  pedes  fiducia  equitis  lemere  com- 
niissus  campo,  caederetur,  eques  circumventus  nec  peditem  a 
fronte  —  jam  enim  stratae  pédestres  copiae  erant  —  nec  ah  tergo 
equitem  sustineret,  et  ipsi,  cum  diu  in  orbem  sese  stantibus  eqnis 
défendissent,  ad  unum  omnes  caesi  sunt,  nec  quisquam  peditum 
equitumve  superfuit,  qui  in  valle  pugnaverunt.  [16]  Terlia  pars, 
quae  in  colle  ad  spectaculum  magis  tutum  quam  ad  partem  pu- 
gnae  capessendam  steterat,  et  locum  et  tempus  ad  fugiendum 
habiiit.  [17j  Inter  eos  et  reguli  ipsi  fugerunt,  priusquani  tota  cir- 
cumveniretur  acies  inter  tuffiultum  elapsi. 

XXXIV.  [1]  Castra  eodem  die  Hispanorum  praeter  ceterara  prae- 
darn  cum  tribus  ferme  milibus  hominum  capiuntur.  [2J  Romani 
sociique  ad  mille  et  ducenti  eo  proelio  ceciderunt,  vulnerata  am- 
plius  tria  milia  hominum.  Minus  cruenta  Victoria  fuisset,  si  pa- 
tentiore  campo  et  ad  fugam  capessendam  facili  foret  pugnatum. 

[3]  Indibilis,  abjectis  belli  consiliis,  nihiltutius  inadlirctis  rébus 
expertafide  et  clementia  Scipiunis  ratus,  Mandonium  fratrem  ad 
eum  mittit;[4J  qui,advolutusgenibus,fatalemrabiem  temporis  ejus 
accusât  cum  velut  contagione  quadam  pestifera  non  Ilergetes 
modo  et  Lacetani,  sed  castra  quoque  Rumana  insanierint  \  [5J 
«  suam  quidem  etfralris  et  reliqnornm  popnlarium  eam  condicio- 
nem  esse  ut  aut,  si  ita  videatur,  reddant  spiritum  P.  Scipioni  ah 
eodem  illo  acceptum,  aut  servati  bis  imi  debitam  vitam  pro  eo  in 
perpetuum  devoveant.  [6]  Anteain  causa  sua  lîdnciam  sibi  fuisso 
nondum  experta  clementia  ejus;nunc  contra  miUam  in  causa, 
omnem  in  misericordia  victoris  spem  repositam  habere.  »  [7]  Mos 
vetustus  erat  Romanis,  cum  quo  nec  foedere  nec  acquis  legibus 
jungeretur  amicitia,  non  prias  imperio  in  eum  tamquam  pacatum 


[loj     Pedes,     singulier     collectif,         5'  Ab  illo,  etc..    il   v    aurait   an 

même  remarqne  pour  eqnid ; pedilein,  stvle  direct  :  aut  tibi  reddumus  spiri- 

1  uifanlerie  Homaino  ;   et    ipsi,    sup-  tum  a  te  acceptu7n  {i.   e.    fjuem    a    le 

pleez    équités  ;    stantibus,    «    restant  acoepimus)  :  puur  le  fait,  vov,  ci-des- 

sans  bouger  ».  sus  XXVII.  xyu";  \':servàti,  i.e.  si 

[17]  Et,  «  aussi  >.  :  priusf/ua»),  vov.  siiit  seri-nti. 
^-^.y.'l'  '^'iii'  11  ".etc.                         '         [fi]  Antea,  avant  qu'ils  se  fassent 

XXXiy   \\]   Ceteram,  cf.    XXIV,  allies  à  S>cii)ioii. 

■^VJ'V.a'^'^^^''  ^"^'  '^"  ["]  ^°^'  t'tc,  parentlièse  servant  à 

VI]  Ad,  «  environ  •>  ;  amplim,  sup-  expliquer   ce    qu'il  v  eut  de  reniar- 

plecz  quam  ;  l'ellipse  de  quam  est  or-  (juable  dans  la  conduite  de   Scipiou 

oinaue    en    pareil    cas  ;  foret,    vov.  (R.):  cum  quo  i\.   e.   quocum)  a  pour 

-^^yij-  Li.  9  ;  etc.  antécédent  in  eum;  junqprelur  n])our 

^^J  Fide,elc, complément  do /î</?/.v.  sujet     amicitia:    le'  subjonctif   s'ox- 

,<lGenibus,constrnclion  i)oeti(iu^  ;  plique  par  une  attraction,   la  pr<jpo- 

/a/a/riji,  «  que  le  destin  avait  rendue  sition   relative    dépendant    d'un    in- 

inevitable  »  ;  ctwi  remplace  quo  et  se  finitif  ;  forent,  i    e.  esaenl,    cf.   X.\l, 

rattache  a  temporis  ejus.  xxxi,  3;  XXVII.  xx,  ."). 
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uti  quam  oiDnia  divina  humanaque  dedidisset,  obsides  accepti, 
arma  adeaipta,  praesidiaurbibus  imposita  forent.  [8]  Scipio  inul- 
tis  inveclus  in  praesentem  Maiidonium  absentemque  Indibilem 
verbis,  «  illos  quideru  raerito  périsse  ipsorum  maleficio  »  ait, 
«  victuros  suo  atcpiepopuli  Romani  beneficio  :  [9j  celerum  seneque 
arma  ils  adempturum  neque  obsides  imperaturum  —  qiiippe  ea 
pigoera  timenlium  rebellionem  esse  — ;  se  libéra  arma  relinquere 
sohitos  animes:  [lOJ  neque  se  in  obsides  innoxios,  sed  iaipsos,  si 
defecerint,  saevitnrum,  nec  ab  inermi,  sed  ab  armato  lioste  poe- 
nas  expetiUirum.  Utramque  fortunam  expertis  permittere  sese 
utrum  propitios  an  iratos  babere  Romanes  mallent  ».  [llj  Ita  di- 
missus  Mandonius.  pecunia  tantummodo  imperata,  ex  qua  stipen- 
diummiliti  praestari  posset.  Ipse,  Marcio  in  ulteriorem  Hispaniam 
praemisso.  SilanoTarraconem  reiiiisso,  pancos  moratus  dies,  dum 
imperalaui  pecuniam  Uurgetes  pernumerarent,  cum  expeditis 
Marcium  jam  adpropinquantem  Oceano  adsequilur. 

XXXV.  [1]  Incohata  res  jam  ante  de  Masinissa  aliis  atque  aliis 
de  caiisis  dilata  erat,  quod  Numida  ciim  ipso  utique  congredi  Sci- 
pione  volebat  atque  ejus  dextra  fidem  sancire  :  ea  tum  iti- 
neris  tam  longi  ac  tam  devii  causa  Scipioni  fuit.  [2J  Masinissa 
cum  Gadibijs  esset,  certior  adventare  eum  a  Marcio  factus,  cau- 
sando  corrumpi  equos  incluses  in  insula  penuriamqiie  omnium 
rerum  et  facere  céleris  et  ipsos  senlire,  ad  bec  equitem  marce- 
scere  desidia,  [3J  Magonem  perpulit  ut  se  traicere  in  continentem 
ad  depopulandos  preximos  Hispaniae  agrès  pateretur.  [4]  Trans- 
gressus  tre»  principes  Xumidarum  praemittit  ad  tempus  locumque 
conloquio  statuendum,  duos  pre  ebsidibus  retineri  ab  Scipione 
jubet.    Remisse  tertio,  qui  que  jussus  erat  adduceret  Masinissam, 


><    Scipio,  «ui)plé<'Z  /"ii/'en  .•"  mal-  incoltnta  ;    utifjue,    «    absolument    »' 

gré  cela,  Sci[»ioii...  »\  illos...   peris.'se  de.Ttrn.  suppléez  accepta,  «en  éclian" 

remplace  vos  perislis  du  style  direct,  geanlaveclui  leserrement  de  main" 

•   vous    êtes     perdus    >-:    maleficio,  'gage  de  la  parole  donnée), 

ablalil  de  cause;  viciwos  remplace  [2]  Gadibus,     il       était      revenu 

vicetis  du  style  direct.  d'Afriqui-.   où  il    était    allé    sonder 

[[)]    Tlmentium,    bien    que    pris  les  dispositions  de  ses  compatriotes 

substantivement,   conserve   sa  cons-  (cf.  xvi,    11);    causando,   »  en  iuvo- 

truction  verbale  ;  solutos,  «libres   de  quant  comme  prétexte...  »\   il  réus- 

toute  crainte  ».  sira  d'autant  mieux   que  Magon  ne 

;io;  Utramque  fortunam   est    le  soupçonne  pas  ses  projets  de  trahi - 

complément  d'experii.s  :  >■  a  des  gens  son;  corrumpi,    «  se  gâtaient,  souf- 

qui  ont  éprouvé  les  avantages  détre  fiaient,    devenaient    malades   »;   in 

en  paix  et  le  danger  d'être  en  guerre  insula,  Gadès  était  bâtie  dans  une, 

avec  Rome.  '>  île 'cf.  xxxu,  8):  penuriam...   facere, 

ir  Ex  qua,  i.  e.  ut  ex  ea;   de  là  céleris,   car   la    nourriture   des  che- 

lesu'bjonctif.  vaux  était  prise  sur  les  approvisiun- 

XXXV-XXXVI.  Négociations   avec  nients  de  la   garnison;    ad  hoc,  "   et 

M'isinissn:  les   Cartli^fjinois  envoient  que  de  plus...  » 

Maijon  en  Italie.  ^  '3]    Traicere,      voyez     ci-dessus, 

XXXV    [\]    Jam   ante  porte  sur  XXI,  xxvii,  1  ;  etc. 


A.    CHR. 


206] 


LIBER    XXVIII 


60ï 


cum  paucis  in  conloquiuui  venerunt.  [o]  Geperat  jam  ante  Numi- 
dam  ex  fama  rerum  gestaruni  aclmiratio  viri,  siibstitueratque 
animo  speciem  qiioque  corporis  amplani  ac  magnificam  ;  [6]  cete- 
rum  major  praesentis  veneratio  cepit;  et,  praeterquain  quod  siiapte 
natura  multa  majestas  inerat,  adornabaf.  promissa  caesaries  habi- 
tusque  corporis  non  cultus  mimdiLiis,  sed  virilis  vere  acmilitaris, 
[1]  et  aetas  erat  in  medio  virium  robore,  quod  plenius  nitidiusque 
ex  morbo  valut  renovatus  llos  juventae  faciebat.  [8J  Prope  attoni- 
tus  ipso  congressu  Nutuida  gratias  de  fratris  filio  remisso  agit.  Ex 
eo  tempore  adfirmat  eam  se  quaesisse  occasionem,  quam  tandem 
oblatam  deum  immortalium  beneiicio  non  omiserit  :  [9]  «  cu- 
pere  se  illi  populoque  Romano  operaui  navare  ila  ut  nemo  unus 
externus  magis  enixe  adjuverit  rem  Uomanam  [lOJ  Id  se,  etiamsi 
jam  pridem  vellet,  minus  praestare  in  Hispania,  aliéna  atque 
ignota  terra,  potuisse;  in  qua  autem  genituseducatusque  in  spem 
paterni  regni  esset,  facile  praestaturum.  [Hj  Si  quidem  eundem 
Scipionem  ducem  in  Africam  Romani  miltant,  satis  sperare  per- 
brevis  aevi  Carthaginem  esse.  «  [12J  Laelus  eum  Scipio  vidit  audi- 
vitque,  cum   caput   rerum  in  omni  hostium  equitatu    iMasinissam 

t fuisse  sciret,  et  ipse  juvenis  spécimen  animi  prae  se  ferret.  Kidc 
data  acceptaque,  profectus  rétro  ïarraconem  est.  Masinissa,  pcr- 
missu  Romanorum,  ne  sine  causa  trajecisse  in  contincntem  vidc- 
retur,  populalus  proximos  agros  Gades  rediit. 
XXXVI.  [IJ  Magoni,  desporatis  in  IJispania  rébus,  in  quarum 
spem  sedilioprimum  militaris,  deinde  defectio  Indibilis  animos 
ejus  sustulerant,  parnnti  traioere  in  Africain  nuntiatum  ab  Cartha- 
gine  est  jubere  senatuni,  ut  classem,  quam  Gadibus  haberet,  in 
Italiam  traiceret;  [2J  «  conducta  ibi  Gallorum  ac  Ligurum  quanta 
maxima  posset  juventute,  conjungeret  se  Hannibali  neu  senescere 
a      bellum  maximo  imjxdu,  majore  fnrtuna  corptum  sineret  ».  ['.)]  Ad 


[ôj  Ex  fama,  «  d'ai)rès  le  bruit 
fait  par...  »  ;  substitueratque  animo, 
«  et  il  avait  formé  dans  son  esprit,  il 
s'était  représenté  en  idée». 

[fj]  Ceterum,  voy.  XXI, ii.  G;  etc.: 
caesarii's,  mot  po''li(iue:  /labilus... 
corporis,  «  l'altitude  ». 

[1]  Quod  a  pour  antécéilent  ro- 
bore; nitidius,  «  plus  éclatant  «;  ex, 
«  au  sortir  de...,  après  «  ;  morbo. 
voy.  XXIV,  1  ;  juvi-iUar.  au  lieu  de 
juventutis   (cf.  senerlu,    XX LV,  iv,  2). 

',X]  Filio,  voy.  XXVII,  ix,  8-1-2; 
omjsrr<7, subjonctif  du  style  indirect. 

[!i]  Illi  rémi>lace  libi'  du  style 
direct;  »emo  unus,  «  i>as  un  indi- 
vidu ». 

^liij  Vellet  rcmi)lacc  rolu  du  style 


direct  ;  minus,  i.  e.  7ion  (littéralement 
«  pasautaiU  qu'il  l'aurait  désiré  »): 
in  qua,  i.  e.  iu  en  terra,  in  qua... 

[11]  Speraro  remplace  spero  du 
style  direct. 

XXXVI  [1    In  quarum  spem  esi 
le  CduiplémiMit  (le  •s'i'/s/i/Ava/i/,  et  '/m" 
rum  a  rchiis  pour  anléc'ilent  :  la    sé- 
dition de  Sucron  et  la  défection  d'In 
dibilis  avaient  si  bien  ranimé  la  cou 
fiance  de  Magoii  (ju'il   avait   espéie 
un  moment  rétablir   les  alTaires  île 
Cartha!?e  en  Espa;,Mie  ;  traicere,  vov. 
XXI,  XXVII,  1. 

[2]  Quanta,  par  atlraclion.  an  lien 
de  jucentuie  tanla  quanluut  maximain 
posftel  conduci.'re. 
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-eam  rem    et  a   Carthagine  pecunia    Magoni    advecta  est,  et  ipse 
juantara  potuit  a  Gaditanis   exegit.  non  aerario  modo  eonim  sed 
eliim  teniplis  spoliatis,  et  privatim  omnibus  coactis  aurum  argen- 
tumque  in   publicum    conferre.  [4]  Cum   praelerveheretur  Hispa- 
niae  oram.  haud  procul  Carthagine  Xova  expositisin  terram  mili- 
ibus  proximosdepopulatus  agros  ;  indeadiirbem  ciassem  adpulit. 
'■<]  Ibi  cum   interdiu  milites  in  navibiis    tennisset,   nocte  in   litus 
xpositosad  parlem  eam  mûri   qua  capta   Cartbago   ab    Romanis 
uerat,  ducit.  nec  praesidio  satis  valido   urbem  teneri  ratus  et  ali- 
jiios  oppidanoruni  ad  spem  novandi  res  aliquid  moturos.  [6]  Cele- 
:am   nimtii    ex  agris  trepidi   simul  populationem    agrestiumcpie 
;  igam  ethostium  adventum  adtulerant.  [7J  et  visa  interdiu  classis 
i-at.  nec   sine  causa  electam   ante   urbem   stationem  apparebat. 
laque  instrucli  armatique  intrn  portamad  stagnum  ac  mare  ver- 
-  im  continet>antur.  [81  Lbi  eUusi  hostes,  mixta  inter  milites  nava- 
ls turba.  ad   muros  tumiiltu  majore  quam  vi  subierunt,  patefacta 
-.-pente  porta    Homani  cum    damore  enmipunt,  [9]    turbatosque 
ostes  et   ad  priiiuim    incursum   conjectumque  telorum  averses 
>que  ad  litus  cum  multa  caede  persequuntur:  [10]  nec,nisinaves 
aori  adi^ulsae  trepidos  accepissent,  superfuisset  fiigae  aut  pugnae 
Miisquam.  [Hj  In  ipsis   quoque  trepidatum  navibus  est,  dum,  ne 
lustes  cum  suis   simul   inrumperent,   trahunt   scalas   orasquc  et 
lucoras,  ne   in  moliendo  niora  esset,    [iraecidunt  :  [12J    multique 
Inantes   n  vibus.     inccrto    prae  tenebris  quid    aut  pelèrent  aut 
itarent,  foede  interierunt.  [l.'IJ  Postero  die,  cum  classis  inde  rétro 
1  Oceanum,  unde  venerat,  fugisset.  ad  octingentoshoraines  caesi 
iiter  murum  litusque  et  ad  duo  milia  armorum  inventa. 
XXXVll.  [ij  Mago  cum  Gades  repetissef,  exclusus  inde,   ad  Gira- 
ios  —  haud  procul  a  Gadibus  is  locusabest—  classe  adpulsa,  mit- 
•ndis  legatis  querendoque,  quod  portae  sibi,    socio  atque   amico, 
lausae  forent,  [2]  purgantibus  iis  mullitudinis  concursu  factum, 


1,  Haud  procul,  voy.  XXI,  v,  S.  dans  la  manœuvre  destinée  à  .lever 

..">_  Qua,  puui-  le   fait,  voy.  XXVI,  lancre;    pr^cidunt,      u    ils    coupent 

)i.    XLV   et    xLvi  :    capta.',    fuerat,  les  càble>  »  (c'est    ce    qu'on    faisait 

!i<''n;e    construction    que   ci-de.S'?u?,  régulièrement,  en  cas  de  presse). 

Il,  ô;  ntc...  tt....  "  d  une    j^art  ne.  A'V  Navibus,    même    emploi    du 

■  is...    et    d  autre  pajl...    » -,    aliquid  daiif  que  xvu,  i:{;etc.  ;  incerlo,  i.  e. 

l'iuros,  cf.  XXVll,  XVII,  .'t.  cum  incer/um  esset. 

J}]  Ceterum,  voy.    xi,  7;   trepidi,  XXXVll    [  "    Mittendis    et    </"t- 

accouru-  jirocipitamment  »  fR  ).  7'endu  dépendent  d'elicuit  (^  2)  et  si- 

"é\  Ad  st3.g-nuiii,voy.XXVl.xLu,8.  irnitienl  les    movens    cmpïovés    par 

,S^  Turba.  apposition  à  houles.  Magon; /•o7•e«^  i.'e.esse//<  (cl.  "XXV  II, 

.'.^  Averses,     mis  en  déroule  >>.  xxv,  'i)-  subjonctif  du  style  indiiect. 

1(1]  Litori,    même  emploi  du  da-  ':>]  Purgrantlbus,    etc.",    «   c^umie 

I  que  XXI.  Lx,  2;  etc.  ils"  elle,  chaient  à  s  excuser  en  di^ant 

11    Oras,   les     câbles    qui    alla-  (\ue...''>  ;  cmmc-udenLibus,  à  leur  dé- 

i.tient   iarrière   des    vaisseaux  au  j)ail  de  Gadé;- ;  (/î'aes/o?v,  appellation 

vage;  a/îcoras.  les  ancres  jetées  de  romaine   appliquée   à  un   magistrat 

,\:..,t     ,1..;     r,.^•:,..;•  j'^    moUendo,  ctrangef 
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infestae  ob  direpta  qiiaedam  ab  conscendeatibus  naves  militil)us, 
ad  conloqiiium  sufetes  eorum,  —  qui  summus  Poeiiis  est  magistra- 
tiis,  —  cum  quaestore  elicuit,  laceratosque  verberibiis  cruci  adfigi 
jiissit;  [3]  inde  navibus  ad  Pityusam  insulam  centuin  milia  ferme 
a  continenti  —  Poeni  tum  eam  incolebant  —  trajecit.  [4]  ttaque 
classis  bona  cum  pace  accepta  est,  nec  commeatus  modo  bénigne 
praebiti,  sed  in  supplemenLum  classis  juventus  armaque  data  ; 
quorum  fiducia  Poenus  in  Baliares  insulas  —  quinquaginta  inde 
milia  absunt  —  tramisit.  [5]  Duae  sunt  Baliares  insulae  ;  major  al- 
téra atque  opulentior  armis  virisque  ;  et  portum  habet,  ubi  com- 
mode hibernaturum  se  —  et  jam  extremum  autumni  erat  —  cre- 
debat.  [(>]  Ceterum,  haud  secus  quam  si  Romani  eam  insulam 
incolerent,  hostiliter  classioccursumest.  Fundis  utnuncplurimum^ 
ita  tum  solo  eo  telo  utebantur,  nec  quisquam  alterius  gentis  unus 
tantum  ea  arte  quantum  inter  alios  omnes  Baliares  excellunt. 
["]  Itaque  tanta  vis  lapidum  creberrimae  grandinis  modo  in  pro- 
pinquantem  jam  terrae  classem  elTusa  est  ut  intrare  portum  non 
ausi  averterent  in  altumnaves.[8J  In  minorem  indeBaliarium  insu- 
lam trajecerunt,  fertilem  agro,  viris,  armis  haud  aeque  validam. 
[9J  Itaque  egressi  navibus  super  portum  loco  munito  castra  locanl: 
ac.  sine  certamine  urbe  agroque  potiti,  duobus  milibus  auxilia- 
rium  inde  conscriptis  missisque  Cartbaginem,  ad  hibernandum 
jiaves  subduxerunt.  [10]  Post  Magonis  ab  Oceani  ora  discessum 
Gnditani  Romanis  deduntur. 

XXXVIII.  [1]  llaec  in  Hisi)ania  P.  Scipionis  duclu  auspi- 
cioque  gesta.  Ipse,  L.  Lciilulo  et  I..  Maiilio  Acidino  provincia 
tradita,  decein  navibus  Romain  rediil,  [2]  et  senatu  extra 
urbem  date  in  aede  Rellonae,  quas  res  in  Hispania  ges- 
sisset  disseruit,  quoliens  signis  conlalis  dimicasset,  quot 
oppida  ex  hostibus   vi  ccpisset,   quas   pentes  in   dicione.n 


[:^]  Trajecit,  voy.XXI.xxvii,  1;  etc.  [in]  Deduntur,  «  se  rendent  ". 

^\]  Itaque    dépend    de   la    paren-  XXX VIII-XXXIX.  Scipion  est  rhi 

thèse     Poeni...    incolebant.;    trnmisit,  consul  :  ninhassadc  ile.i    Sagonlins  ;  le 

\oy.  ri-des.siis,  xxx,  12;  cf.  ci-dessus,  sénat  lui  donne  audience. 

XXII,  XXXI.  1.  XXXVIII      I]    Decem     navibus, 

[.")J  Autum.ni,voy.XXVII.  VI,  l.3:etc.  vov.  XXIV,  xl,  2. 

■_  [^^>]  Unus,  remplace  le  siu},'ulier  de  'j:]  Senatu..'.  dato,  cf.    XXi.    xii, 

l'adjectif  .sî/)//«//,  qui  n'exisle  pas  ;  il  8;    extra    urbem,     >>cipiuii      ira\aiit 

équivaut  au  français  «eu  tant  quin-  point  dé|)Osé  son  cominandenienï  ne 

dividu,       individuellerneul   »   ;     cf.  })ouvait  entrer  dans  Rome  ;    //*    aede 

XXXV.  '1.  liellonae,  vove.z  notre  plan  de  Rome; 

[7]  Modo,  "  à  la  façon  de...  ■',  «  de  c'est  dans  le  temple  de  Rellùne,    au 

manière  à  rasseuibler  à...  ».  champ  de  Mars,  (pie  le  sénat  tenait 

[.S]  Trajecerunt,  voy.  XXI,  XX VII.  séance,  quand  il   se   réunissait    hurs 

1;  ciris,  armis,  au  lii'u  de  et  rirts  et  du  pomnerium  pour  recevoii-  les  {,'é- 

ûrwiî.  néraux  ;    siijnis    cunlatis.    i.    e.    acie 

[•J]  Subduxerunt,    tirèrent  à    sec  jusla. 
sur  le  rivaL'c. 
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populi  Romani  redegisset  :  [3]  «  adversus  quattuor  se  im- 
peralores,  quattuor  victores  exercitus  in  Hispaniam  isse, 
neminem  Carthaginiensem  in  iis  terris  reliquisse  ».  ]Â]  Ob 
bas  res  gestas  magis  temptata  est  triumpbi  spes  quam  petita 
pertinaciter,  quia  nemineni  ad  eam  diem  triumphasse,  qui 
sine  magistratu  res  gessisset,  conslabat.  [5]  Senatu  misso, 
urbem  est  ingressus  argentique  prae  se  in  aerarium  tulit 
decem  quattuor  milia  pondo  trecenta  quadraginta  duo  et 
signati  argenti  magnum  numerum. 

[6]  Gomitia  inde  creandis  consulibus  habuit  L.  Veturius 
Pbilo,  centuriaeque  omnes  ingenti  favore  P.  Scipionem 
consuleni  dixerunt  ;  [7]  collega  additur  ei  P.  Licinius  Gras- 
sus,  ponlifex  maxiiiius.  Geterum  comitia  majore  quam  ulla 
per  id  beilum  celebrata  frequentia  proditum  memoriae  est  ; 
[8]  convenerant  undique  non  sufîragandi  modo,  sed  eliam 
spectandi  causa  P.  Scipionis,  concurrebantque  et  domum 
fréquentes  et  in  Capitolium  ad  immolantem  eum,  cum  cen- 
tum  bubus,  votis  in  Hispania,  Jovi  sacrificaret,  [9]  despond» - 
bantque  animis,  sicut  G.  F.utatius  superius  beilum  Punicuui 
finisset,  ita  id  quod  instaret  P.  Gornelium  finiturum, 
•10^  atque,  uti  Hispania  omni  Poenos  expulisset,  «ic  Italia 
pulsurum  esse,  AlVicamque  ei,  perinde  ac  debellatum  in 
Italia  foret,  provinciam  destinabant.  TU]  Praetoria  inde 
«oniitia  liabita.  Creati  duo,  qui  tum  aediles  plebis  erant, 
Sp.  Lucretius  et  Cn.  Octavius,  et  ex  [trivalis  Gn.  Servilius 
Gaepio  et  L.  Aemiliiis  P.ipus. 


[3'  Se,  etc.,  la  pioi«.-itiun  iiilini- 
tive  dépenrl  de  dissemit ;  virtorea 
exerrUus.  le  mot  victores  est  eniitloyé 
adjectivement. 

[i]  Temptata  est,  il  tàla  le  ter- 
rain pour  voir  s'il  pouvait  espérer  le 
triomphe:  petita  se  rapjiorte  gram- 
maticalement à  spes,  mais  convient 
mieux  à  trinmphus:  ad  eam  diem,  au 
lieu  de  ad  eum  diem.  qui  ne  se  dit 
ptas  ;  sine  inai/ittratn.  Scipion  avait 
fiien  commandé  en  Espagne  avec 
des  pouvoirs  analogues  à  ceux  d'un 
proconsul  ;  mais  il  n'était  pourvu 
d'aucune  magistrature  régulif're. 

'bl  Misso,  au  lieu  du  composé 
di'nnsso:  prae  se...  tulit,  Tite-Live 
l'inploie  ici  l'expression  consacrée 
en  parlant  du  transport  du  butin 
dans  le  cortèt:e  Irioinphal:    in    aera- 


rium, le  trésor  public  se  trouvai! 
dans  le  temple  de  Saturne,  à  l'angle 
nord-ouest  du  forum  (voyez  notre 
plan  de  'Rome),  pondo,  vôy.  XXV] 
XLvii.  7,  etc. 

[(')]  Creandis,  etc.,  voy.  XXIV,  x{| 
2:  elc.  :  farore.  voy.  XX l',  m,  1.  etc,^ 

[~[  Frequentia,  cf.  XXVII,  l,2. 

Î^ÎS]    Suffragandi,    i.     e.    sufjraijii 
dandi:    domum,     suppléez    .b'cipioni 
(pour  l'accompagner  de  chez    lui  ait 
CSipWdle)  :  cetttîon  bnhus,  ablatif  inS^ 
trumental    gr.  ix'/.To;ji2r,). 

7.y  Despondebant...  animis,  «  il*»| 
avaient  la  ferme  assurance  que...  • 
quod  instaret,  «  qui  pesait  sur  eux 

■  10"  Perinde  ac,  i.  e.  perinde  tti{ 
5/...,  (Cf.  XXII, XXXVII,  in); /'ore/,i.  e. 
esset;  (cf.  xxxix,  2);  destinabant,  sup- 
}iléez  animis. 
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'^•2]  Quarto  decimo  anno  Punici  belli  P.  Cornélius  Scipio 
et  P.  Licinius  Crassus  ut  consulatum  inierunt,  nominatae 
consulibus  provinciae  sunt,  Sicilia  Scipioni  extra  sortem, 
concedente  collega,  quiasacrorum  cura  pontificem  maximum 
in  Italia  retinebat,  Brultii  Grasso. 

[13]  Tum  praetoriae  provinciae  in  sortem  conjectae.  Urbana  Cn. 
Servilio  obtigit,  Ariminum  —  ita  Galliam  appellabant  —  Sp.  Lu- 
cretio,  Sicilia  L.  Aemilio,  Cn.  Octavio  Sardinia. 

[14]  Senatusin  Capitolio  habitus.  Ibi,  referente  P.  Scipione,  se- 
natus  consultum  factura  est  «ut,  quos  ludos  inter  seditionem  mili- 
tarem  in  Tlispania  vovisset,  ex  ea  pecunia  quani  ipse  in  aerariuni 
detulisset  faceret.  » 

XXXIX.  [1]  Tum  Saguntinorum  legatos  in  senatum  introduxit  ; 
ex  eis  maximus  natu  :  «Elsi  niliil  ultra  malorum  est,  patres  con- 
scripti,  quam  quod  passi  sumus,  ut  ad  ultimum  fidem  vobis  prae- 
staremus,  tamen  ea  vestra  mérita  imperatorumque  vestrorum  erga 
nos  fuerunt  ut  nos  cladium  nostrarum  non  paeniteat.  [2]  Rellum 
propter  nos  suscepistis,  susceptum  quartum  decimum  annum  tam 
pertinaciter  geritis  ut  saepe  ad  ultimum  discrimen  et  ipsi  vene- 
ritis  et  populum  Cartbaginiensem  adduxeritis.  [3J  Cum  in  Italia 
tamatrox  bellum  et  Hannibalem  liostem  haberetis,  consulem  cum 
eKercitu  in  Hispauiam  velut  ad  conligendas  reliquias  naufragii  no- 
stri  misistis.  [4]  P.  et  Cn.  Cornelii,  exquoin  provinciam  veneruut, 
nulio  tempore  destiterunt  quae  nobis  secunda  quaeque  ad  versa 
hostibus  nostris  essent  facere.  [3]  Jam,  omnium  primum,  oppidum 
nobis  restituerunt  ;  per  omnem  Hispauiam  cives  nostros  venum- 
datos,  dimissis  qui  conquirerent,  ex  servilute  in  libertalem  resti- 
tuerunt. [G]  Cum  jam  prope  esset,  ut  optabilem  ex  miserrima  for- 
lunam  baberemus,  P. et  Cn.  Cornelii,  imperatores  vestri,  iuctuosius 
nobis  prope  quam  vol)isperierunt.  [7]  Tum  vero  ad  hoc  retracti  ex 
distantibus  locis  insedem  antiquam  videbamur,  ut  iterum  perire- 
mus  et  alterum  excidiuui  palriae  videremus,  [n]  née  ad  perniciem 

[\T  Extra  sortem,  on  no  procéda  ;.i',  Jam,  «  tout  d'abord  »  ;  omtùum 

l)as  au  tira^'O  au  sort;  pontificem  ma-  primum  (cf.  XXlV,  x,    V)    apposition 

ximum,    «    en    qualité  du  grand  pon-  à  oppidum...  restituerunt  ;  dimissis  se 

Ijfe  «  ;  /iruitii,  cf.  XXVII,  li,  ):!.  rapporte  à  iis,    antécédent    sous-en- 

[I3j  Conjectae,  s. -e.  s»//^;  urbana,  tendu  de  i^ui ;   roiu/uirerent,  au    sub- 

s.-e.   sors,    «   la  charge    de    préteur  jonctif,  parce  que  la  proposition  rela- 

url)ain  ».  tive  a   la    valeur   d'une  proposition 

[14    In  Capitolio,  vov.    XXVI,  i.  linale. 
1  ;  XX\II,  vin,  8;  L, .')-.   ete.  :    rocis-  Ji    Ex  miserrima,    suppléez    for- 
set,  attraciion  modale.  tuna. 

XXXIX  '_]]    Introduxit,  suppléez  S]  Opus    essp,    cette    itropo.><iti<-M 

Sctpw  ;    ma.riiniis    natu,    «    le   doyen  intinitivc  dépiMid  de    l'idée  de  /-''/•'- 

O'k^e».  bamu.s  iiiipli(|ui'e   dans  videltamur    i. 

['.^i  Veneritis,     en      concordance  e.    nubis     vibebamitr),   «    nous    nous 

a.vcc  geritis.  croyions..;    utiijue,    «absolument". 
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nostram  Carthag^iniensi  utique  aut  duce  aiit  exercitu  opus  esse  ; 
ab  Tiirdalis  nos  veteminis  hostibus,  qui  prioris  quoque  excidii 
causa  nobisfuerant,  extinguiposse,  [9J  cuin  ex  insperalo  repente 
misistis  nobis  hune  P.  Scipionem,  queni  fortunatissimi  omnium 
Saguntinorum  videmus.  quia  consulem  declaratum  videmus  ac 
vidisse  nos  civibus  nostris  renuntiaturi  sumus,  spem,  opem,  salu- 
tem  nostram:  [10]  qui  cum  plurimashostium  vestronim  cepisset 
in  Hispania  urbes,  ubique  excaptorum  numéro  excretos  Sagunti- 
nos  in  patriam  remisit,  [111  poslremo  Turdetaniam,  adeo  infestam 
nobis  ut  illa  gente  incolumi  stare  Sagimtum  non  posset,  ita  bello 
adtlixit  ut  non  modo  nobis,  seci  —  absit  verbo  invidia  I  —  ne  pos- 
teris  quidem  timenda  nostris  esset.  [12]  Deletam  urbem  cernimus 
eorum  quorum  in  graliam  Saguntum  deleverat  Hannibal  ;  vectigal 
■ex  agro  eorum  capimus,  quod  nobis  non  fructu  jucundiusestquam 
ultione.  [13]  Ob  haec.  quibus  majora  nec  sperare  nec  optare  ab  dis 
immortalibus  poteramus.gratiasactum  nosdecem  legatos  Sagunti- 
nussenatnspopulusque  ad  vos  misit.  [i  i]  simulgratulatum,quod  ita 
res  per  bos  annos  in  Hispania  atque  Italia  gessistis  uti  Hispaniam 
non  Hibero  amne  tenus,  sed  qua  terrarum  ultimus  finis  <.>ceanus, 
domitam  armis  habeatis,  Italiae,  nisi  quatenns  vallum  c  istrorum 
cingit,  nihil  reliqueritis  Poeno.  [15]  Jovi  optiuiu  maximo.  prae- 
sidi  Capitolinae  arcis,  non  grales  tantum  ob  haec  agere  jussi  su- 
mus. s?d  donum  hoc  etiam,  si  vos  permitteretis.  coronam  auream 
in  CapitoUum  \ictoriae  ergo  ferre.  [16]  Id  uti  permittatis  quaesu- 
rnus,  Mtiqne.  si  vobis  ita  videtur,  qnae  nobis  imperatores  vestri 
commoda  tribuerunt,  ea  rata  atque  perpétua  auclorilate  vestra 
faciatis.  » 

[1"J  Senatus  legatis  Sagimtinis  respondit  et  dirutum  et  reslilu- 
tum  Saguntum  fidei  sociaHsutrimque  servatae  documcntum  onmi- 
bus  gentibus  fore  :  [18]  «  suos  imperatores  recte  et  ordine  et  ex 
voluntate  senatus  fecisse  quod  Saguntum  restituerint  civesque 
Saguntinos  servitio  exemerint;  quaeque  alia  eis  bénigne  fecerint, 
ea  senaturn  ita  voluisse  fieri  ;  donum  permittere  ut  in  Capitolio 
ponerent.  »  [19]    Locus    inde    lautiaque  legatis  praeberi  jussa,  et 


[9]  Quem,  etc.,  consliuisez  :  quem,  point  de  la  terre,  où...  »;  finis,   sup- 

guia  consiilfpm  derlaratum  videmus...,  pléez    est:  Itnliae,     génitif    partitif, 

vidernur    '\.  Q.  nobis  ridemur,  cf.    .S    8;  complément    de    nihil;    vallum    cai- 

fortunatissimi.  etc.  trorum   est  le   sujet  de    cingit,  qui   a 

^Ilj  Absit,  etc.  "    puisse  la  jalou-  portem  Italiae  ]jour  complément  di- 

sie  ides   dieux)    ne    point     prendre  rect  sous-entendu. 

gariie  à  cette  parole  •  (à  ce  que  nous  [15"  Ergo,  vov.XXV,  vu,  4. 

allons  dire).  [lii,  Utique,  i.  e.  et  uti  [i. eut). 

'12]  In  grratiam,  ■  pour  s'en  faire  [18";  Quod,  «  ce  fait  que...  >'.  intro- 

bien  venir-  (cf.  XXI,  vi.  i--2):  fructu,  duit  une  iiropositinn,  qui  est  le  com- 

«  le  protit  »  :  ultione.  '    le  plaisir  de  plément  de  fecisse. 

la  vengeance  ".  [10"  Locus,  «  un  logement  »  ;  lau- 

J'j    Q'^a    terrarum,     «  jusqu'au  /i«^?/e,  <- et  tous  les  objets  nécessaires 
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iiuineris  ergo  in  singalos  dari  ne  minus  dena  milia  aeris.  [20] 
Lcgationes  deinde  ceterae  in  senatum  introductae  auditaeque.  [21] 
F.L  pelentibus  Saguntinis  ut,  qnatenus  tulo  possent,  Italiam  spec- 
tatum  irent,  duces  dati  litteraeque  per  oppida  missae  «ut  Hispa- 
nus  comiter  acciperent.  » 

[22]  Tum  de  re  publica,  de  exercitibus  scribendis,  de  pro- 
\  iiiciis  relatum. 

XL.  [tj  Gum  Àfricam  novam  provinciam  extra  sortem 
P.  Scipioni  destinari  homines  fama  ferrent  et  ipse,  nulla 
lam  modica  gloria  contentus,  non  ad  gerendum  modo  bel- 
iam,sed  ad  finiendum  diceret  se  consulem  declaratum  esse,. 
2]  neque  aliter  id  fieri  posse  quam  si  ipse  in  Africam  exer- 
(itum  transportasset,  et  acturum  se  id  per  populum  aperte 
ItMret,  si  senatus  adversaretur,  —  id  consilium  haudqua- 
.|uara  primoribus  patrum  cum  plaLeret,et  ceteri  per  metum. 
aut  anibitionem  mussarent,  Q.  Fabius  Maximus  rogatus  sen- 
UniLiam  : 

[3]  u  Scio  muitis  vestrum  videri,  patres  cunscripti,  rem  ac- 
l.im  hodierno  die  agi,  et  frustra  habiturum  orationem  qui, 
!;imf[uam  de  intégra  re,de  AfricaprovinciasententiamdixeriL 


ieur  entrelien  »  ;  muneris  en/o,  cf. 

1.)  ;  ne  minus,  au  lieu  de  non  mi- 
"xs;  Tile-Live  a  conservé  la  néga- 
lK>n  du  style  direct:  <- In  sinjïulos 
nr  dentur  minus...»  ;  minus,  supi)léez 
ijua)!!  ;  dcnii  milia  aeris;  «  dix  mille 
.ischiuiue  lois»  (environ -200  francs). 

"2".'J  Relatum  {est),  «  on  mit  à 
l'ordre  du  jour  la  question  de...»; 
(/'■  provinciis,  après  avoir  accepté  la 
Sicile  comme  province  (cf.  xxxviii, 
l-2j,  Scipion  demandait  qu'on  lui 
(ionnàt  l'Afrique  (voy.  cli.  xl). 

.\L-XLV.  Malgré  ropposition  de 
Fabius,  Scipion  ohtient  l'autorisation 
di'  passer  en  Afriijue. 

XL  [1]  Novam  provinciam,  jus- 
iin'à  ce  jour  rAfri(iue  n'avait  i)as  été 
comprise  au  nombre  des  [>rovinces 
destinées  aux  maj^istrals;  destinari, 
i-r,  XXXVIII,  10;  fama  ferrent,  «se 
ii'pélaient.  les  uns  aux  autres  »;  la 
instruction    générale  est  celle-ci  : 

Cum...  homines  fama  ferrent  et 
i|ise...  diceret...  et...  aperte  feiret..., 
id  consilium...  cum  placeret, 
cel-eri...  mussarent...,  Q.  Fabius 
Maximus...  inqnil.. .;  nu//a,  i.  e.  non. 

[2]  Acturum  se,  etc.,  «  qu'il  ferait 
aboutir   son   projet  avec   laide    du 


\)CU])le  »;  aperte  ferret,  vov.  XXII, 
xxix,  (j  :  «  Palam  ferenle  Hanni- 
bale  »;  primores  patrum,  ceux  qui, 
dans  le  sénat  étaient  appelés  les 
premiers  à  donner  leur  avis  ;  ceteri  , 
tous  les  autres,  à  l'exception  de  Fa- 
bius: per  metum,  par  crainte  de  dé- 
plaire au  ]»euple  et  à  Sci{)ion;  per... 
ambitwnem,  parce  qu'ils  voulaient 
faire  leur  cour  au  peuple;  mussa-ç 
rent,  «  se  contentaient  de  grom- 
meler ». 

XL,  3-XLII,  23.  Discours  de  Fabius. 

3-5.  Exorde.  Une  question  aussi 
grave  que  celle  du  départ  du  con.ml 
pour  l'Afrique  ne  peut  être  tranchée 
malgré  le  Sénat. 

:i.  Rem  actam...  agi,  expression 
proverbiale  (cf.  Piaule,  Pse7id.,  2(jl  : 
«  Hem  actam  agis  »  ;  Ter.,  I^honn. 
4!'.)  :  «  Actum.aiunt,  ne  agas  »  ;  etc.): 
tiahilnrum  (esse)  se  rapporte  à  eum, 
antécédenl  sous-entendu  de  qui; 
quant  à  la  proposition  infinitive, 
elle  dépend  de  muitis...  videri,  i.  e. 
multos...  cxistimare  ;  tamquam  de 
intégra  re,  «  comme  si  la  question 
était  entière  »  (et  non  pas  déjà  tran- 
chée par  la  volonté  non  douteuse  du 
peuple). 


+  Ego  autem  primum  illud  ignore»,  quem  ad  modum 
certa  jam  provincia  Africa  consulis,  viri  fortisacstrenui,sit, 
quam  nec  senatus  censuit  in  hune  annum  provinciam  esse 
nec  populiis  jussit.  "o^Deinde,  si  est,  consulem  peccare  arbi- 
trer, qui  de  re  transacta  simulando  se  referre  senatuni 
ludibrio  habet,  non  senatorem  qui  de  quo  consulitur  suo 
loco  dicit  sententiam. 

[6j  Atque  ego  certum  habeo  dissentienti  niihi  ab  istafes- 
tinatione  in  Africam  traiciendi  duarum  rerum  subeundain 
opinionem  esse:  [7]  unius,  insilae  ingenio  méo  cunctatio- 
nis,  quam  metum  pigritianique  liomines  adulescentes  sane 
appellent,  dum  me  ne  paeniteat  adliuc  aliorum  speciosiora 
primo  aspectu  consilia  semper  visa,  mea  usu  meliora; 
[8]  alterius,  obtrectationis  atque  invidiae  adversus  cresceii- 
tem  in  dies  gloriam  furtissimi  consulis.  [9]  A  qua  susju- 
cione  si  me  neque  vita  aota  et  mores  mei  neque  dictatura 
cum  quintjue  consulatibus  tantumque  gloriae  belli  domi(|ut' 
partae  vindicat,  ut  propiusfastidium  ejus  sim  quam  desid»- 
rium,  aetas  <;iltHni  libfii-t  :  ou.if  ^nini  niilii   acnnilalio  cuiu 


Certa,  i.  e.    decrelu   ou    fiesli- 


ita. 


y  Si  est,  SUl»pléez  cWa  prorin- 
lia;  peccavp,  <•  est  en  faute  -.  jiaice 
(juil  n'observe  pas  les  coiivenances 
lioliliqnes  :  de  rr  transacta  doit  être 
joint  à  ludibrio  hahet  {i.  e.  elwiit. 
cf.  XXVII.  XMV.  Oj;  simulando  se 
referre.  «  en  faisant  semblant  de  lui 
soumettre  la  question  <•  :  non  sena- 
torem, s.-e.  peccare;  de  quo,  i.  e.  qxia 
de  re;  suo /oco,  quand  vient  son  tour 
de  parole. 

()-14.  De  tous  ceux  qui  peuvent  être 
appelés  d  duniier  leur  avis.  Fabius  est 
le  plus  qualifié,  quoi  qu'on  puisse  pré- 
tendre, pour  émettre  une  opinion  juste 
et  impartiale. 

fij  Atque  est  destiné  à  souligner 
la  valeur  de  l'idée  exprimée  ;  cer- 
tum. au  lieu  de  pro  certo,  comme 
souvent  chez  Tite-J.ive  :  ab  ista  festi- 

natione,  tour  concis,  au  lieu  de  ab  propius  se  construit  avec  laccusatif. 
isto  consilio  festinandi  ;  traiciendi,  comme  prope,  dont  il  est  le  compa- 
cf.  XXI,  xxvii,  1:  etc.;  subjun-  ratif;  e/ws,  suppléez  i/loriae  ;  sal/^m, 
dam  opinionem  esse,  v  il  faut  me  ré-  i.  e.  certe  ou  certe  lamen;  lib^ret, 
signer  à  encourir  les  soupçons  »  :  «  peut  m'en  garantir  »  (subjonctif 
âiinrum    rerum.  -  sur  deux   i>oints  ->.     potentiel);  qui.  «  puisqu'il...  »;  de  là 

'    Uniu3  cf.  S:    Alterius 'j.appo-    le  subjonctifs/7;  aequalis,  suj)pléez 
sition  explicative    à  duarum  rerum;    aetate. 


iM.î/^»e  estconstruitici  comme  XXII 
m,  1  :  «  Insilam  inf,'enioejus  temerita- 
tem  »  Icf.  XXViii.  xii,  8  :  «  Mosj 
insitus  genti  »)■.  appellent,  subjoncti 
concessif,  dont  le  sitis  est  encore 
précisé  par  sane:  sur  ce  reproche 
souvent  adressé  à  Fabius,  voy.  XXII, 
II.  V:  :  «  Pro  cunctatoresegnl-m  c(un- 
pellabal  »  fcf,  ib..  xiv,  14.  «  S<'piii- 
bus  consiliis,  quae  timidi  cauta 
vocant  «  :  me,  placé  entre  dum  et  ne, 
est  fortement  accentué;  adhuc  .loit 
être  joint  à  visa  {esse);  speciosiora. 
voy.  XXII.  m,  8  :  «  Magis  salutaria 
quam  sjM'cinsa  suadentibus  «:  «.m, 
•■'  dans  la  |)ratique  ». 
!k  Obtrectationis,"  dénigrement  ». 
0'  Vita  acta,  "  ma  vie  passée  «  ; 
tantum  (florin f  /nirtum.  «  ce  fait  que 
j'ai  acquis  tant  de  gloire...  "  irf. 
XXV,  6:  etc.):  vindicat. \.e.  libéra/  ou 
tuetur  ;  ut  dépend  de  tantum  gloriae  ; 
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€0  esse  potest,  qui  ne  filio  qiiidem  laeoaequalis  sit?  [iO]  Me 
<lictatorem,  cuin  vigerem  adhuc  viribus  et  in  ciirsu  luaxi- 
marum  rerum  essem,  recusantem  nemo  aut  in  senatu  aut 
apud  populum  audivit  quo  minus  insectanti  me  magistro 
equitum,  quod  fando  nuniquam  ante  auditum  erat,  imperium 
mecuni  aequaretur  ;  [11]  rébus  quam  verbis  adsequi  maluiul 
qui  aliorum  judicio  mihi  comparalus  erat,  sua  mox  confes- 
sione  me  sibi  praeferret  ;  [12]  nedum  ego  perfunctus  hono- 
ribus  certamina  mihi  atque  aemulationes  cum  adolescente 
florentissimo  proponam,  [13]  videlicet  ut  mihi,  jam  vivendo 
non  solum  rébus  gerendis,  fesso,  si  huic  negata  fuerit, 
Africa  provincia  decernatur,  Cum  ea  gloiia  quae  parla  est 
vivendum  alque  moriendum  est.[  14]  Vincere  ego  prohibui 
Hannibolem,  ut  a  vubis,  ([uorum  vigent  nunc  vires,  etiam 
vinci  posset. 

XLI.  [1]  lllud  te  mihi  ignoscere,  P.  Corneli,  aet{uum  erit 
si,  cum  in  me  ipso  numquam  pluris  famam  hominum  quam 
rem  publicam  fecerim,  ne  luam  (|uidem  gloriam  bono 
publico  praeponam  ;  [2]  quamquam,  si  aut  bellum  nuUum 
in  Italia  aut  is  hostis  esset  ex  quo  victo  nihil  gloriae  quae- 
reretur,  qui  te  in  Italia  retineret,et  si  idbono  publico  fnce- 
ret,    simul  cum    Ix'IIo   materiam  gloriae  tuae  isse  ereptum 


[10]  Adhuc,  i.    e.    elium    tum:    in  qu'HannihiU  mviuje  V  Italie  ;  qtie   Sci- 

cursu  iiKLximanim  nrutn,    «    emporté  jjio)i  l'en   citasse  ;  ajirès  il  pourra  jjus- 

<laiis  un  courant  de  grandes  actions  >>  ser  en  Afrique. 

<métai)liore expressive);  recusantem...  XfJ  fli  lllud  annonce  la  |>roposi- 

quotninus,    i.    e.    reijui/nii.nlem,  ne...  ;  tion   conditioiinolli!  .si...  jirae/ionam ; 

*«s('(^z»/i,  «qui  me  voulait  du  mal ..;  au   lieu   de  celte  |)r()position    avec 

quod...  audiliun  est,  joui.'  par  rapport  w',  on  attendrait  plutôt  une  proposi- 

â   la    proposition    suivante    le    rôle  tion  inlinitive:  i/*  ?/ie  t>.w.  -^  quand  il 

d'une      apposition       d  -te  minativo  ;  s'agissait  de  moi  »  ;  fecerim,  i.  e.  ae.s- 

fando,  i,  e.  fama  est    inutile  devant  timaerrim  ;  rem   jiul>lir<(,n,     «  le  bien 

<iudilu)/i  erat:  mecum,    i.  e.  cicni  meo  public  ». 

imperio  (ci.  XXIL  xxvii,  8).  [-2]    Quamquam,     .<    je    faecorde 

;il]  Comparatus  erat,  «  avait  été  d'ailleurs  que...  ■>  (R.);  /*,  i.  e.  lati-i; 

fait  mon  éj^al  >..  ex    quo    victo,    ><  de    la    défaite     du- 

[i2j  Nedum,  «  bien  loin  que...  »,  quel...'-  inème  emploi  du  participe 
d'où,  «  tant  s'en  faut  que...  "  -miki...  que  XXI,  i,  5,  etc.);  niJul  qloriae, 
proponam,  littéralement  :  «  je  me  "  rien  en  fait  de  gloire  «  (plus  ex- 
donne comme  tâche...-  ;  florentis-  pies&ii  que  nulla  qloria);  qui...  reti- 
simo,  "  ((iii  est  dans  la  fleur  de  l'âge  «.  neret,  «  celui  (lui  lenterait  de  te  rele- 

[l;:i]  Videlicet,  «  ai)paremment   -.,  nir...  ■>  (sujet  de  videri    /wsset)  ;  hono 

est  ironi([ue  ;    rioendo.,    complihiient  jiuljlico,  aidatif  de   manièi'c    :    «  par 

de  fesso;    nei/ala   fuerit,    au  lieu  de  considération  pour  le  bien  public  •■  ; 

erit,  cf.  XXV,  xxxvin,  IS,  etc.;    mo-  is.se  ereptum,  tour  arcliaïouo  pI  l'imii- 

riendum,  suppléez  mihi.  lier  pour  erejHurus  esse. 

XLI,      1-10.     Vvici    quatorze      ans 
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videri  posset.  3'  Cum  vero  Hannibal  hostis  incolumi  exer- 
cituquaituiîi  deciinuin  annum  Italiam  obsideat,  paenilebit 
te,  P.  Corneli,  ^buiae  tuae.  si  hostem  eiiin  qui  tôt  funeruni, 
tôt  cladium  nobis  causa  fuit,  tu  consul  ItaUa  expuleris  et,  si- 
cut  pênes  C.  Lutatium  prioris  Punici  perpetrati  belli  titnlus 
fuit,  ita  pênes  te  liujus  fuerit  ?  i  4]  Nisi  aut  Hamilcar  Hanni- 
bali  dux  est  praeferundus  autillud  belluni  buic,  aut  Victoria 
illa  major  clariorque  quam  haec  —  modo  continijat,  u'  te 
consule  vincamus —  futura  est.  ['6]  Ab  Drepanis  aut  Eryce 
detraxisse  Hamilcarem  quam  Italia  expulisse  Poenos  atque 
llannibalem  malis?  ]6  »  tu  (juidem,  etsi  mairis  i»arlnni 
quam  speratam  ifloriam  amplecteris,  Hispania  potius  quam 
Italia  bello  libeiata  ^doriatus  fueris.  7  Nondum  is  es! 
Hannibal  quem  non  magistimuisse  videatur  quam  conlcm- 
psisse  qui  aliud  bellum  maluerit.  '8]  Quin  igitur  ad  boc  .o- 
<  in;;eris  nec  per  istos  circumitus,  ut,  cum  in  Africain  tirijc- 
reris,  secuturum  U-  illuc  Hannibalem  speres,  potius  quam 
recto  bine  itineif.  ubi  Hannilial  «^st,  eo  ludlum  intendis,  >/ 
.':.M(';jiam  istam  palmam  Ix^lli  Punici  patrati  petis?r9]  Hoc  et 
uatuia  prius  est,  tua  «um  (b'Ct'ndeiis.  alima  ire  oppui,Mia- 
tum:  pax  anle  in  Italia  «juam   beiluiii  in  Aliica  sit,  et  nobis 


"A'  Paenitebit.  on  ;iltpn<lr:ut  num 
jia'cûitehit,  car  la  i>!ir.i<e  interroga- 
ijve  est  trop  lougue  iiour  (jue  la  jtar- 
ticiile  ne  soit  pas  exiniiuee:  papui- 
/(  /  signifie  ici  «  nêlre  jias  satisfait 
ili'...  -  ;  connul,  "  pendant  Ion  consu- 
lat »  :  tituhis,  0  litre  de  t^'loire  ■■  : 
liu'nis,  i.  6.  Iiujus  Ijt'fli  perpefrati 
tilulus;  fuerit  est  mis  au  niênic 
teni])s  t\\\  expuleris.  parce  que  les 
deux  actions  sont  lo{:i(iu<Mn('nt  anté- 
rieures à  celle  de  paenitebit. 

4"  Nisi.  1.  e.  nim  fnrttf,  est  iro- 
i;iTue:  Hniiiilcar,  l'adversaire  de 
i.nlatius  dans  la  iirenii/'re  guerre 
luinique:  ilux.  "  en  tant  que  gfMiéral  »; 
moiu.  i.  e.  durn  utodo  ;  futura  est, 
pins  énergique  qu<^  trit. 

.r  Malis.  •  aiunMais-tii  mieux  ». 
Ne  tu  quidam  réjMind  à  une 
i'ioi-  impliquée  dans  la  phrase  précé- 
4<'nJe  :  -  Si  tu  chassais  Ilanniltal  de 
l'Italie,  un  ne  pourrait  plus  compa- 
rf-rla  gloire  de  Lutatins  ;i  la  lionne; 
'■\  toi  non  plus  tu  ne  pourrais  i»as 
I  oiiH.'aivr  la  gloire  que  tu  tes  acquise 
•  '-      :-'ne  à  celle  quête  vaudrait  la 


r<'traite  dHannihal  »  :  amplecteris. 
plus  *'nergiqu<'  (}ue  tiues  ;  Italia... 
liberata.  «  de  la  délivrance  de  l'Ita- 
lie »  (niénu'  emjdoi  du  participe  qm* 
ci-dessus.  XXI,  i,  n,  etc.);  yloriatuf 
fueris.  au  lieu  de  (jlorintus  sis,  sub- 
jonctif potentiel,  «  lu  ne  pourrai^ 
|>as  non  ]tlii>  t'-  glorifier  .■. 

_7  Non  inag-is...quam,  i.  e.  miuva 
quoin;  non  i/tnt/is  porte  sur  vident  m  : 
qui...  maluerit  (i.  e.  praptuleritj('^\  If 
sujet  de  ridealur. 

[8'  Quin,  etc.,  construisez  ;  <'  quin 
(i.   e.   cur   non)   accingeris    ad    hoc 
'bellum I    et   non    potius   recto   hinc 
itincre  eu  Im-Huiu  inlendis,  ubi  Han- 
nibal  est,   (juani  i»er   istos  circumi- 
tus, ut...  sjMMes  Hannibalem  le  illuc; 
secuturum.  si...  petis?»;    rit   speres, 
est  lexpiication   de  istos  (\.o.    tuos)i 
cirruiiiitus  ;  intendis,  cf.  XXI,  vi,  (i  -.i 
<<  In  Ilispaniam  intendebant  hélium  »: 
palmam  belli...  patrati,  la  palme   qui 
doit  récompenser  l'achèveriient  delà 
guerre   cf.  •;  •'  ;  "  Pernetraîi  "/. 

y  Oppug-natum,  exemple  de  su- 
jii'n  :  ■■"  -  .     ■•;•  prenant  lofl'ensiv'" -. 
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priiis  decedat  timor .  quam  iiltro  aliis  inferatur.  [10]  Si 
iitrumque  tuo  ductu  auspicioque  fieri  potest,  Hannibale  hic 
victo  illic  Cartliai,^inem  expugna  ;  si  altéra  utra  Victoria  no- 
vis  consulibus  relinquenda  est,  priorcum  major  clariorque, 
tiim  causa  etiam  insequentis  fuerit. 

[11]  Nam  nunc  quidem,  praeterquaiu  quod  et  in  Italia  i^t 
in  Africa  duos  diverses  exercitus  alere  aerarium  nonpotèsl, 
[12]  praeterquam  quod,  unde  classes  tueamur,  unde  coni- 
meatibus  piaebendis  sufficiamus,  nihil  reliqui  est,  quid  ? 
periculi  tandem  quantum  adeatur  quem  fallit  ?  [13]  P.  Lici- 
nius  in  Italia,  P.  Scipio  bellum  in  Africa  geret  :  quid  ?  si  — 
quod  omnes  dei  omen  avertant  et  dicei-e  eliam  reformidat 
animus,  sed  quae  acciderunt  accidere  possunt  —  victor  Han- 
nibal  ire  ad  urbem  perget,  tum  deniuin  te  consulem  ex 
Africa,  sicut  Q.  Fulvium  a  Capua,  arcessemus?  [14]  Quid 
quod  in  Africa  quoque  Mars communis  bellierit?  domus  tibi 
tua,  pater  patruusque  intra  triginta  dies  ciiin  exercitibus 
caesi  documento  sint,  [15]  ubi  per  aliquol  aiiiius  maximis 
rébus  terra  marique  gerendis  amplissimum  nomen  apud 
exteras  gentes  [)opiili  Homani  vestraeque  familiae  feçerant. 


[lo]  Utrumque,  c'est-à-ilice  la  dé-  dicere  rof<ji'iuidat  »;    a   Capua,   sup- 

livrancc  de  ritalie  <'t  lajuise  de  Car-  pléez  arcessirimus. 

tha^'C;    si,    i.   e.     sin  autem  :    altéra  [l 'j]  Quid?  quod,  etc.,    formule  do 

utra,  «  l'une  des  deux  »  ;   prior,    la  Iràiisiliou),    littéraleiuent    :    «     qw 

l)renuère;  rwm. ..////)(....«  non  seule-  faut-il   penser  de   ce   fait   que...  ?  » 

menl...,  mais  encore...  ":    rauxu    in-  Mars  cnnniniiii.s    éiluivaut  à   Fortuna 

sc(iui'ntis  (s.-e.  ricloriae),  «    la  cause  ancep-s  (cf.    XXI,   i,  2  ;   belli  dépend 

de  la  seconde...»  ;  fuerit,  iulnv  ^nlé-  de    Mars:    «  Mars  (le   dieu)    de    la 

rieur.  guerre»;    paler   patrinisqne...   raesi, 

11-17.  La    guerre    d'Afrique  serait  «  la  mort  violente  de  ton  père  et  de 

ruiwusc  et   (laïu/ereuse  ;  l'Iiistoire   et  ton  oncle  «  imème  emploi  du  parti- 

VexiK-riencc  le  prou-ent.  cipe  (jue  XXI,  i.  .")  ;  etc.);  celte  allu- 

[11    Nam  répond  à  cette  idée  :  «  il  sion  est  très  habile  :  rappeler  à  des 

ne   faut    pas    porter    la  jjuerre    en  f,'ens    superstitieux    que   la   famille 

Afi-ii[ue,     car...    »  ;    lUrcrsos,     pour  des  Scipious  a  été  frappée  de  pareils 

dive/ais  locis.  malheurs,  c'eslexciter  leur  détiance ; 

[Vl]  Unde  dépend  île  nihil  :  "  nous  pour  les  faits,  voy.  XXV,  xxwi,  13; 
n"av(>ns  aucun  moyen  de  ..  »  ;  sutji-  XXVI,  n.  7;  etc. 
ciaiiius,  «  pourvoir  d'une  manière  [l."i]  Ubi,  «  alors  (jue...  ;  um/ilissi- 
suflisanto  à...  »  ;  (/uid  y  celte  inter-  niKin  est  l'altrihut  de  wniten  ;  dé- 
rogation marque  rinip;itience  ;  péri-  sti'wtjiie  fantiliae,  cet  éloge  est  la 
r.uii...  quanhiin,  «  quelle  somme  de  preuve  ifue  Fabius  est  impartial  ou 
périls».  qu'il  veut  se  donner   l'apparence  de 

[V.'>]  Geret,  c'est  une   objection,   à  1  être, 

laquelle  Fabius  va  répondre    -.quid?  [lii]  Dies    me    deflciat,    formule 

«qu'es!  ce  à  dire?«  are/7o»f,subjouc-  consacrée;   reqes  s'ojjpose    à  inipem- 

tif   optatif;  et    direre,    etc.,    i.    (\    cl  tores;  cnm.    tna.riinis    cladibus   est    I 

</7/o^/ (//ce/r,  etc.;  pour  remjiloidel'in-  consé(iuence   de   tcmere,   «  sans   ré- 

linitif,  cf.    Cic,    P/iil.,  l'i,   '.I   :    «  Ka  tlexion  ». 
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hostiuiii  terrani  transgresses  cum  niaximis  cladibus  suis 
exercituumque  suoruni  enumerare  veliiii.  [17]  Atlienienses, 
prudentissimacivitas,  belle  domi  relicto,auctore  aeque  inpi- 
gro  ac  nobili  juveiie  raaijna  classe  in  Siciliani  tramissa,  una 
pugna  navali  florenteni  rem  publicam  suam  in  perpetuum 
adflixfnint. 

Xi. 11.  'i^  Externa  et  nimis  anliqiia  itqteto  ;  AiVica  eadem 
ista  et  M.  Atilius,  insigne  utriusque  i'oi  tunae  exemplum, 
nobis  dociimento  sint.  [2]  Ne  tibi,  P.  Corneli,  cum  ex  alto 
Africam  conspexeiis,  ludus  et  jocus  fuisse  Ilispaniae  luae 
videbuntur!  quid  enim  simile?[3]  Pacalo  mari  praeter  oram 
Italiae  (ialliaeque  vectus  Emporias  in  urbem  sociorum  clas- 
sem  adpulisti;  expositos  milites  per  tutissima  omnia  ad  so- 
cios  et  amicos  popuii  Romani  Tarraconem  duxisti  ;  [41  ab 
Tarracone  deinde  iter  per  praesidia  Uomana  ;  circa  Hiberum 
exercitus  patris  patruique  tui  post  amissos  imi>eratores 
ferociores  calamitate  ipsa  facti,  et  dux  tumultuarius  quidem 
ilIeL.  Marcius  et  militari  sunViigio  ad  tempuslectus,ceteruni 
si  nobilitas  ac  justi  honores  adornarent,  clarisimperatoril»us 
(jualibet  arte  belli  par;  [5]  oppugnata  per  summum  otium 
Carthago,  nullo  Irium  Punicorum  exercituum  socios  defen- 


[17]  Relicto,  i.  e.  onvsso;  aeque, 
comme  Sci|>ion;  celte  allusion  à 
Alcibiade  a  quelque  chose  de  déso- 
biifieant. 

XLII.  i-11.  Instruit  par  le  sort  de 
Jiequlu-%.  que  Se  i  pion  ne  se  leurre 
point  de  vaines  espérances  ;  la  ijuerre 
qu'il  a  faite  en  Espaqne  ne  ressemble 
en  rien  d  celle  ffu'il  aurait  à  soutenir 
en  Afrique. 

XLII  1]  Externa,  «  en  dehors  de 
notre  histoire  *  ;  repeto.  <■-  je  vais 
chercher  »  ;  Africa,  cette  phrase  sim- 
plement juxtaposée  à  la  précédente 
en  dépend  étroitement  :  "  quai-je 
besoin  dall<^r  chercher  si  loin  mes 
exemples?  l'Afrique  elle-même  que 
lu  brûles  de  conquérir  isio)  nous 
fournit  celui  de  Régulas  "  :    utj-ius- 

fue     forlunae.  de     la    bonne    pour 
Afrique,  de  la  mauvaise  pour  Ré- 
gulus. 

[2]  Ne  igr.  >«•:).  «  certes  »  ;  ex  alto. 
"  de  la  haute  mer  »  ;  ludus  et  jocus, 
«  un  jeu  d'enfants  ». 

".V  In  urbem,  etc.,    apposition   à 


Emporias  ;  expositos,  «  mis  à  terre, 
débarqués  »  ;  per  tutissima  omnia, 
«  en  traviTsant  des  contrées  absolu- 
ment sûre;  '.  iter,  s.-e.  fuit. 

[4]  Post  amissos,  «  après  la  perte 
de...  »  ;  exprrilii.s...  facti  fcf.  aux... 
lectus),  sont  des  nominatifs  cons- 
truits d'une  manière  indépendante, 
sans  verhe  exprimé;  Tite-Live  s'en 
sert  à  dessein  pour  peindre  de 
louches  léjrères  les  conditions  favo- 
rables dïins  lesquelles  Scipion  ojié- 
raiten  Espagne;  tumultuarius,  <•  dans 
un  moment  de  presse  et  d'affole- 
ment »;  militari  suffraqio,  cf.  XXII, 
XIV,  \h  ;  ad  tempus,  -  provisoirement  »; 
quidem  ille,\o\'.  XXIV,  xl,  12;  ce- 
terum.  i.  e.  sed  (ci.  XXI,  ii.  (i)  ;  ador- 
narent (s.-e.  fumj^el  non  adornassent, 
parce  que  Marcius  est  toujours  dans 
la  situation  d'un  homme  qui  n'a  i>as 
été  régulièrement  investi  d'un  com- 
mandement; arte  bolli,  «  talents  mi- 
litaires "  ;  per  summum  otium,  «  en 
toute  trantiuillité  >>  (sans  avoir  été 
inquiété  par  les  Carthaginui-  . 
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dente;  [ôj  cetera,  neque  ea  elev.),  nullo  laîiien  modo  Africo- 
bello  coniparanda,  ubi  non  portas  ullus  classi  nostrae  aper- 
tus,  non  ager  pacatus,  non  civitas  socia,  non  rex  amicus,non 
consistendi  iisquam  locus,  non  procedendi:  [7]  quacumque 
circumspexeris,  hostilia  omnia  atque  infesta.  An  Syphaci 
Xumidisque  credis  ?  Satis  sit  semel  creditum:  non  semper 
temeritas  est  felix,  et  fraus  fidem  in  parvis  sibi  praestruit, 
ut,  cuni  operae  pretium  sit,  cum  mercede  magna faliat.fSjXon 
hostes  patrem  patruiimque  tuum  armis  priusquam  Celliberi 
socii  fraude  circumvenerunt  ;  nec  tibi  ipsi  a  Magoneel  Ilas- 
drubnb-,  iiostium  duciltus,  quantum  al)lndibili  et  Mandonio, 
in  fidem  acceptis,periculi  fuit.  [9]Xumidistu  credere  potes 
defectionem  militum  tuorum  expertus?  et  Sypbax  et  Masi- 
nissa  se  quam  Gartliaginienses  malunt  potentes  in  Africa 
esse,  Carthaginienses  quam  quemquam  alium.  [10]  Nunc  illos 
aemulalio  inter  se  et  omnes  causae  certaminum  acuunt^ 
quia  procul  externus  metus  est  ;  ostende  Romana  arma  et 
exerrilum  alienigenam,  jam  velut  ad  commune  restinguen- 
dum  incendium  concurrent.  [Il,  Aliter  eidem  illi  Carllia- 
ginirnses  Hisi»aniam  defenderunt,  aliter  rnoenia  palriae, 
templa  deum,  aras  et  focos  défendent,  cuni  euntes  in  proe- 
lium  pavida  [)rosequ('tiir  conjuiix:  ft  jiaivi  liberi  occursa- 
bunl. 


[G]  C  tera,  «  le  reste  de  tes  opéra- 
tion? "  ;  iivqiie  ea  rle^w,  «  Uil-ii  qm;  je 
n'en  l;i.sse  pas  bon  niarchi'  »  (le  sens 
conccssil  (le  celle  proposition  res- 
sort de  lauirn,  qui  suiti;  Afviro  hvllo. 
au  dalif  ;  comparamla  (suppli'i-z  sunt) 
ra])pelle  l'idée    de  ijuid  cniiu   simile 

[7]  Infesta,  snj)ple('Z  ertml  ;  an, 
esl-to  ([lie  par  lias;ird  ?  (liU.Male- 
ment:  «  nai-je  jias  raison^  ou  bien 
est-ce  <iue...?  »  )  ;  semel  creifilnm,  «  ce 
fait  fiiion  sept  une  lois  confié  à 
eux»;  iiiriiie  emploi  du  participe 
neutr-  ((iiiiiik^  passif  inipcrsoniiei 
que  ci-dessus,  xxvi,  7  ;  etc.  allusion 

l'eiitrmuc  d"'  Scipion  et  do  Sypliax, 
cf.  ci-ilessus,  ch.  xvii,  suiv.);  jiilnn  .. 
tibi  iirii.-slruit,  <■  tàcbe  d'abord  de 
sassuitT  la  conliance  d'aulrui  dans 
de  pciitcs  clioscs  »  ;  la  niélai»liore 
indiipK'O  par  pvnvsiruit  (verbe  ;;ropre 

la  laii^nie  pof'iique)  est  enipriiiilee 
à    laniiilccture  ;    le    fourbi-    éclia- 


faude  toute  une  série  darlilices:  cuuir 
«  <iuaiid  "  :  Kit,  au  subjonctif  par 
atlraclion  luodalo  :  cum  intrcde- 
maijnii.  «  pour  son  plus  gi'and  (U'olit  ». 
[jsj  Socii,  •'  tes  allies  pourtant»; 
riiTuiurt'iin-uiit,  cf.  XXI,  XXXiv,  I  ; 
(lunnhan,  l'anlfcédent  n'est  p;is  ex- 
primé (cf.  XXI,  XXXI. '2)  ;  eiilendcz 
cnmnie  s'il   y    avait   lanlum   pericvli, 

C/UfllilUl/l... 

'.Il  Defectionem,  allusion  à  la 
n'-volti'  de  Suciiiii  (cf.  xxiv  suiv.). 

'  lu,  Inter  se  a  la  valeur  duii  qua- 
lilicatif,  d»'  invtiiii.  par  exemple  (cf. 
XIX,  l'ij;  oDitirs  causae,  «  tous  les 
motifs  possibles  »  ;  nr7iunt,  i.  c.  ac- 
ceiKifiiit  :  ci/fiiiiis  tnehts,  «  la  crainte 
de  l'étran-^cr  »  ;  ostende...  jiim...  con- 
i-ui-rent,  i.  c.  ubi  (t.stenHi'ri.s,  ronrxtr- 
/•t'«/:mais  le  luur  est  bien  plus  vif; 
romwiitie,  qui  les  menacera  é;;ale' 
ineni  tous. 

[Il]  Aliter...  aliter...,  i.  e.  aliter... 
atifuc... 
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il]  Quid  porru,  si  satis  conlisi  Caithaginienses  consensu 
Africae,  fuie  sociorum  regum,  moenibus  suis,  cuiii  tuo 
exercitusque  tui  praesidio  nudatam  Italiam  viderint,  ultro 
ipsi  novQin  exercitum  in  Italiam  aut  ex  Africa  miserint, 
[13]  aul  Maiionen,  quein  a  Baliaribus  classe  transmissa  jam 
praeter  oram  Li^jurum  Alpiiioium  vectari  constat,  Hanni- 
bali  se  conjungefe  jusserint?  l -^  Nempe  in  eodem  terroie  eri- 
mus,  in  quo  nuper  fuimus,  cuni  Ilasdiubalin  Italiam  trans- 
cendit,  quem  tu,  qui  non  soium  Caithai:inem  sed  omnem 
Africam  exercitu  tuo  es  clausurus,  e  manibus  tuis  in  Ita- 
liam eaiisisti.  Vô]  Victum  a  le  dices  :  eo  quidem  minus 
vellem,  et  id  tua,  non  rei  publicae  solum  causa,  iter  datum 
victo  in  Italiam  «'sse.  Patere  nos  omnia  quae  prospéra  tibi 
ac  populi  iiomani  imperio  evenere  tuo  consilio  adsign.aie, 
adversa  casibus  incertis  belli  et  loitunae  delegare  :  [16]  quo 
melior  f<»rtioique  es,  eo  magis  talem  piaesidem  sibi  patria 
atque  univeisa  Italia  letinet.  Non  potes  ne  ipse  quidem 
dissimulare,  ubi  Ilannibal  sit,  ibi  caput  atque  arcem  liujus 
belli  t'sse,  quippe  qui  piae  te  feras  eam  tibi  causam  trai- 
ciendi  in  AlVicam  esse,  ut  Hannibalem  *;()  tialias  :  [I7j  sive 


IJ-IO.  >■/  on  laisse  rUulie  sans 
défense,  Carlliaye  ne  jtourra-l-elle 
pas  y  envoyer  dt  nouvelles  années  / 

'IJj  Quidporro...? ''  «Je  plus,  (jue 
se  passeia-t-il,  r-i...?  .  ;  rcnsmsu.  ce 
mot  résume  les  argument.-»  )iroduits 
ci-dessus,  ij:  H-10  :  uHro,  «  en  jirenant 
l"offensi\e  •■    r{.  xvi,  '.(). 

[Va]  Magonem.voy.  cb.xxxvii:  Li- 
gwum  Àijiinoritni,  vuy.  ci-après,  xLvi. 
b  ;  vectari.  plus  expressif  que  ve/ii. 

'\!i]  Nerupe,  "  en  vérilé  »:  <«  clau- 
surus. ■  tu  te  fais  fort  deuferiner  «; 
emisisli,  fecipion  devait  être  j)articu- 
lièremenl  sen.«ible  à  ce  reproche,  car 
il  lui  elait  diflicile  d  v  rcijondre  cf. 
XXVII,  XX,  1  . 

[\'>]  Victum  se  rapporte  à  Bas- 
drubalem  sous-entendu;  quidem  sert 
à  altiier  l'attention  sur  eo  (i.  e. 
ideo  :  «  voilà  précisément  pouiquoi 
je  ne  voudrais  pas  que...  »  ;  minus 
équivaut  à  non  ;  tua...  causa,  «  par 
égard  pour  toi  «  :  notez  que  celte 
affectation  de  politesse  est  assez 
perlide:  Fabius  feint  une  vive  §vm- 
pathie  pour  ."Sci pion,  tout  en  insis- 
tant sur  le  reproche  de  maladresse 
qu'on   lui    a  fait,  quand  il   a  laissé 


échapper  Hasdruhal:  jinlei-e,  «  souf- 
fre «,  est  ironique;  il  a  iairde  faire 
violence  à  la  modestie  de  Scipion  ; 
tu(j  consilio.  «  à  la  sagesse  de  tes 
plans  'I  ;  aditifinarp,  «attribuer 
adversa,..  delft/are,  »  mettre  les 
revers  sur  le  compte  de...  »  ;  on 
comprend  ce  qu'a  d'ironique  celte 
allusion  à  un  travers  commun  :  les 
hommes  satliibuent  le  mérite  de 
leur  succès  et  s'en  prennent  à  la 
fortune  des  revers  qu  ils  essuient. 

IH]  Praesidem,  -  défenseur  «.est 
encore  ironirpn'  :  rctinet,  «  veut  gar- 
der >'■.  ne...  </iii<lfni  ne  porte  que  sur 
ijjse  et  ne  détruit  pas  la  négation 
non  qui  tombe  sur  toute  la  phrase 
ubi.,.  sit.  subjonctif  dû  à  rattraclion 
modale;  caput  atque  arcem,»  ]eréi\u\t 
principal  »  ;  [jrae  te  feras,  i.  e.  pri 
dices  ou  jactes;  traiciendi,\oy.XX], 
XXVII.  1  :  etc. 

[17 1  Hic,  en  Italie  ;  illic,  ei 
Afrique  :  est  tibi  futura  res,  «  tu  vas 
avoir  atïaire...  »  (cf.  XXII,  xii..') 
erqo  est  ici  le  troisième  mot  de  la 
phrase,"  parce  que  tandem  fait  corps 
en  quelque  sorte,  avec  linterrogatif 
utruïii;     conjuncio     s'accordc     avec 
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hic  i^-itur  sive  illic,  cum  Hannibale  est  tibi  futura  res. 
Ulruiii  tandem  ergo  firmior  eris  in  Africa  solus  an  hic  tuo 
collegaeque  tui  exercitu  conjuncto?  Xe  Claudiiis  quidem  et 
Livius  consules  tam  recenti  exemplo  quantum  id  intersit 
documento  sunt?  [18]  Quid  ?  Hannibalem  utrum  tandem 
extremus  angulus  agri  Bruttii,  frustra  jam  diu  poscentem 
ab  domo  auxilia,  an  propinquaCarthago  et  tota  socia  Africa 
potentiorem  armis  virisque  faciet?  [19]  Quod  istud  consi- 
lium  est,  ibi  malle  decernere  ubi  tuae  dimidio  minores 
cofjiae  sint,  hostium  multo  majores,  quam  ubi  duobus 
exercitibus  adversus  unum  lot  proeliis  et  tam  diuturna  ac 
gravi  militia  fessum  pugnandum  sit? 

[20]  Quam  compar  consilium  tuum  parentis  tui  consilio 
sit  reputa.  Ille  consul,  profectus  in  Hispaniam,  ut  Ilanni- 
bali  ab  Alpibus  descendenti  occurreret,  in  Italiam  ex"  .pro- 
vincia  rediit  :  tu,  cum  Hannibal  in  Italia  sit,  relinquere 
llaliam  paras,  [21]  non  quia  rei  publicae  id  utile,  sed  (|uia 
tibi  amplum  et  gloriosum  censés  esse,  sicut  cum,  provincia 
et  exercitu  relicto  sine  lege,  sine  senalus  consulto,  duabus 
navibus  populi  Romani  imperator  forlunam  piiidicam  et 
majeslalem  imperii,  (juae  tum  intu(»  capite  [>ericiitai)anlui-, 
commisisti.  [22]  Ego   P.  (lorneliiim  rci  publicae  nobisiiu»  , 


exercitu,    le    dernier   des   sujets    ex-  aux  idri'.s  ilr  (//<>iri'  il'un  Jeune  f/énirat. 

primés,  bien  qu'il  l'aille  entendre   (un  [v'O]  Quam,  «  dans  (luolle  mesure  -, 

exercitu   collf'ff(ie(jue  tui  exercitu  cou-  c'est-à-dire  iei  <•  comltien  peu  »  ;  l'ro- 

Juncti.s  ;    tam    recenti    exemplo,  ■<  par  f'ectus,  voy.  XXi.  \\\\,:\;  ut...  orcur- 

ï'exemple   ([u'ils  ont  donné  tout    ré-  reret  dépend  de  rediit;    cum.   «  alors 

cemment    »  :     (juuntum    id     intersit,  que,  bien  que  ... 

<'   quelle    est   I  jnii)ortance   de   celte  [21]  Non    quia,    au    lieu    de    non 

précaution    »,  d('pend   de   documento  (juod,    contiai renient    ;\     I'usaf,'e    de 

auvt,  «  sont  la  preuve  »,  c'est-à-dire  Cicéron  ;    remarquez    de     plus   ({ue 

«  prouvent  "  :  /*/ re|tréscnte  l'idée  de  Tite-Live  n'a  puint  exprimé  st/,  qu'il 

ut  tiuo  cn)isutes  conjuncti  .lint.  faut  sui»l>léer  :  .lient  cum:  i.  e.    sicut 

IK    Agri   Bruttii,    cf.   ci-dessus,  tum  cum  ;  .lim-  lei/r,  etc.,  sans  y  être 

\\i,y):  /iropiiK/ua  Cartiingo,  «  laproxi-  autorisi"  par  la  loi  ou  i)ar  un  sénatui- 

mité    di'    Cartlia^'C    »  ;    potentiorem,  consulte  ;    relicto   s'accorde    avec    le 

«plus   puissant  »   (que    dans  le  cas  dernier  des  sujets  exprimés:  jioputi 

contraire).  ffummii    imperator.     ><    loi    à     (jui   lo 

[l!)j  Quod,  etc..  le  sens  est  :  "  pi'ut-  jH'uple  romain  avait  conlié  une  i)art 
on  vraiment  nonuner  plan  de  cam-  de  son  aulorit^  souveraine  »  :  peri- 
pagne  ton  i)rojet  de...?»;  conailium  (7J/rt//«;(^^/^'■  élaientcxposés  aux  dan- 
est  expli(iué  i»ar  l'infinitif ///'///r- f/e-  gers  que  courait  ta  personne  ». 
cernere  (i.  e.  decertare),  sujet  logique  [22]  Ego,  sans  conjonction,  pour 
de  la  proposition.  augmenlei-    l'efTel  de  celle   déclara- 

20-T2.  Scipion  doit  imiter  son   père,  lion;  )ioh  1/710.1,  i.  e.  non  ut  eos,  de  là 

qui  revint  en  Italie  défendre  Home  ;  la  le  subjonctif   traiciunt  :   reyio    more; 

sûreté  de  l'Ntat  ne  doit  pa.s  ètresacrifiée  «  à  la  favon  de  monarques  absolus  » , 
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non  silii  ipsi  privatim,creatum  consulem  exislimo,  exerci- 
tusque  ad  custodiam  urbis  atque  Italiae  scriptos  esse,  non 
quos  reorio  moro  per  superbiain  consules  que  terrarum 
velint  traiciant  •.. 

XLIIf.  I  Ciim  oratione  ad  tempus  parata  Fabius  tuni 
auctoritate  et  inveteiata  prudentiae  fania  maji^nain  partem 
senatus  et  seniores  maxime  cwm  movisset,  pluresqiie  consi- 
lium  senis  quam  animum  adulescentis  ferocem  laudarent, 
Scipio  ita  locutus  ferlur  :  [i]  «  Et  ipse  Q.  Fabius  principio 
orationis,  patres  conscripti,  commemoravit  in  sentenlia  sua 
posse  obtrectationem  suspectam  esse;  [3]  cujus  ego  rei  non 
ta'.n  ipse  ausim  tantum  virum  insimulare  quam  ea  suspi- 
cio  —  vitio  orationis  an  rei  — liaud  sane  purgata  est.  [4]  Sic 
enim  honores  suos  et  famam  rerum  j/estarum  extulit  veibis- 
ad  exstingu(*ndum  invidiae  crimen,  tamquam  milii  ab  in- 
timo  quoque  pericuhim  sil,  ne  mecum  aemuletur,  et  non 
ab  eo,  qui,  quia  super  ceteros  exceibnt,  quoque  niti  non 
dissimulo,  me  sibi  aequari  nolit.  [o]  Sic  senem  se  perfunc- 
tumque  et  me  infra  aetatem  fili  etiam  sui  posuit,  tamquam 
non  lonjudus,  quam  quantum  vitae  liumanae  spatium  est, 
cupiditas  gloriae  exten(bntur  maximaque  pars  ejus  in  me- 
mcriam  a*^-  posteiitatem   promineal.  [6]  Maximo  cuique  icL 


cette  idée  qui  ne  peut  que  rendre 
Scipiou  odieux  aux  Romains  est 
encore  fortifiée  par  per  suj.erbiam 
et  par  qvo...  relint  :  lerrorum,  géni- 
tif partitif,  coniplément  d(>  qxto. 

XLIII-XLIV.    Iliponsp  ile  Scipion. 

XLIII  J]  Ad  tempus,  "  appro- 
priée aux  circonstances  »  (H.):  cum 
oratione...  tum  aurtorilaie  se  font 
pendant;  inveteraia,  "enracinée  »: 
consUium^  <-  sagesse  politique  «;  ani- 
mum... ferocem,  «  le  caractère  pas- 
sionné ». 

•2-S.  Fabius  n'a  point  montré  llm- 
parlialité  qu'il  se  flattait  de  (/arder ; 
mais  Scijjion  ne  dissimulera  pas  qu'il 
aime  la  gloire  et  qu'il  reul  égaler  les 
plus  f/lorieux. 

[2;  Et  ipse,  "  lui-même  ->,  au  lieu 
â'ipse  tout  seul:  in  sententia  sua, 
<>  dans  lexposc  de  son  avis  ". 

•y>'  Cujus...  rei,  i.  e.  obfrectationis, 
génitif  de  cause  régulièrement  cons- 
truit avec  insimulare  ;  non  tam  quam, 
traduisez  comme  sii  y  avait  non... 
ipse  ausim...  insimulare,  sed  ea  suspi- 
cio...  haud  sane  purgata   est  ;  ausiin. 


archaïsme  pour  ausus  sim  ;  orationis- 
an  rei,  i.  e.  iurertum  est  utrum  ora- 
tionis an  rei  vitio,  etc. 

['<]  Sic  a  tamquam  (si)  pour  corré- 
latif :  "en  vantant  ses  mérites,  il  se-t 
ex[trimé  comme  si..)'  -/ib  in  fi  mo  quoque,. 
«  du  fait  des  gens  les  plus  humbles  '-: 
mecum,  au  lieu  de  milii.  n'est  pos 
conforme  à  l'usage  classique;  supir 
ceteros,  au  lieu  de  praete)-  ou  inter 
ceteros,  est  étranger  à  l'usage  clas- 
sique: quoque  li.  e.  et  quo  niti  non 
dissimulo.  ■•  hauteur  à  laquelle  je  ne 
cache  pas  que  je  veux  m'élever  ". 

[5]  Perfanctum,  suppléez  liono- 
ribiis  ;  tamquam.  i.  e.  tanquam  «/■ 
(cf.  ^  4);  non  parle  à  la  fois  sur  e.r- 
tendatur  et  sut  promineal  ;  ejus,  i.e. 
gloriae;  in  memoriam  ac  posteritntem,. 
i.  e.  in  memoriam  ptosteritatis ;  pro- 
mineat,  «  se  prolonge»  {Utt.  «  fait 
saillie  »). 

^ij]  Animo  doit  être  joint  à  certum 
habeo;  aevi,  ])oét)que,  pour  aetatisz 
compjarent,  au  pluriel,  parce  que 
maximo  cuique  implique  l'idée  de: 
jiluralité. 
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accidi'j  e  animo  ceitiim  liabeo,  ut  se  non  ciini  praesonlibus- 
modo  sed  cum  omnis  aevi  claris  viris  comparent,  [7]  Equi- 
dem  liaud  dissimulo  me  tuas,  Q.  Fabi,  laudes  non  adsequi 
solum  velle,  sed  —  bona  venia  tua  dixeriiii,  —  si  ^tossim^ 
etiam  exsuperare.  [8]  Illud  nec  tibi  in  me  nec  inibi  in  mino- 
ribus  natu  animi  sit,  ut  nolimus  quemquam  nostri  similem 
evadere  civem  ;  id  enim  non  eorum  modo,  quibus  invide- 
rimus,  sed  rei  publicae  et  paene  omnis  geneiis  humani 
detrimentum  sit. 

[9]  Coiumeiiioravil  quaiiliiiu  esse:n  iteiicnli  adiluius,  si 
in  Africain  tiaicerem,  ut  meam  quoque,  non  solum  rei  pu- 
blicae et  exercitus  vicem  videielur  sollicilus.  [40]  Unde 
baec  repente  de  me  cuia  exorta?  Cum  pater  patruusque 
meus  interfecti,  eu  ni  duo  exercitus  eorum  prope  occidione 
occisi  essent,  cUin  amissae  llispaniae,  cum  quattuor  exer- 
citus Poenorum  quattuorque  duces  omnia  metu  armisque 
tenerent,  [11]  cum  quaesilus  ad  id  belluiii  imperator  nemo 
s»'  ostenderet  praet^r  me,  ncnio  pioliteri  nomeii  ausus 
(  sset,  cuia  inilii  quattuor  et  vi<,nnli  aniios  nato  delulissel  im- 
|H  riuni  populus  Uomanus,  [I2]quid  ita  tum  neiiio  a«'tatem 
iiiraîii,  vim  liostiuui,  diriicultalciu  brl!i,  palris  paliuique 
rcceiitciu  cladcm  coiiiiiicmoriibal  ?  I  Iriiiii  major  aliqua  nunc 
iii  Al'rica  calamilas  acctqda  esl,quam  lune  in  Hispaiiia  erat? 
I3j  An  majores  nunc  sunt  exercitus  in  Africa  et  duces  plu- 
rcs  mcliorest|ue  quani  lune  in  llispania  fuerunt?  An  actas- 
mea  lune  maturioi-  bcllo  ^'ert'iido  l'uil  (juam  nunc  est? 
[iï     An    cum    Carllia'-'inicnsi    liMstc    in    llis[>ania    quam    in 


[7]  Haiid,  voY.  XXI,  xiii.  S  : 
«  HiiHil  (lc.s|i(M"o  »  ;  haud  ilix.stmufo  li- 
tote l»our  firo/iteor ;  bona  lenid  tua, 
polilcsse  iioiiiiiue,  dixi-rini,  subjonc- 
tif nptiUif  «  |»iiissé-je  l'avoir  dit:  »  ; 
CT.iiiprraie.     i.  e.  fnijiej'nre. 

[S]  Illud  ..  animi,  «  ceci  en  fait 
de  scnlinipiil  »  ici*  senlirnonti  est 
exi)li(ni('  |iai-  ut  voli»)iut.  elf.  ;  iifc. 
nirr,  ;i\i  lirii  de  nere...  neve.  est  par- 
failoiiicnl  correct;  in  >"t;,  «à  mon 
endroit  »  ;  iu  minarihus  lutlu,  «  à 
l'endroit  de  mes  cadets  »  ;  -tit,  opta- 
tif; eraderr,  «  parvenir  à  ùtre  ». 

!)-21.  /m  f/it'-rre  <rA/'ri(iue  ne  pré- 
sentera pofi  plus  de  tl(i)ii/ers  i/iie  ta 
ffU-^rrt'  d'I'jSi.dfpiH  ;  exnnien  et  rrftita- 
lidii  ilrs  arf/uni'nts  produits  pur  Fa- 
bius. 


l'.tj  Traicerem,  voy.  XXi.xxvii.  I  • 
vicem,  vuy.  xix.   17. 

[lu]  De  me,  an  lieu  de  mei;  acn- 
diunc  nrcisi,  vov.  XXII.  I.IV,  7. 

I  II  Quaesitùs,  voy.  XXVI,  xviii, 
'.i  sniv.  ;  pritfiteri  noinen,  VOV.  XXVI, 
xviii.  5;  mi'ii...  vato,  «  à  inoi,  tiui 
n'avais  «pie  vin^t-i|uatre  ans  ». 

[I'-!]  Ita,  «  ainsi  tiu'il  vient  de  !•» 
faire  "-.erat,  siipjdf'ez  ticctjda. 

[\:\]  Bello  gerendo,  i.  •'."'/  In-llum 
qcrendnn,  icf.  XXVI,  xvi.  S:  xi.iv,  iS  ; 
XXVIl.  XV.  :.  ;  elc). 

■  l'i]  Aptius, '■  plus  naturel  »;  post 
fusos,  l'ic.  remaniucz  la  mnllipl.cité 
de  ( es  tours  pai'  le  participe,  (jui 
remplacent  des  t'TMies  ahstrait-  : 
«  après  la  di-roiUe...,  I;i  i)risi-.... 
etc.  ». 
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Africa  bellum  areri  aptius  est?  Facile  est  post  fusos  fugatos- 
que  quattuor  exercitus  Punicos,  post  tôt  urbes  vi  captas  aut 
metu  subaclas  in  dicionem,  post  peidoinita  oiimia  usque 
ad  Oceanum,  15  tôt  regulos,  tôt  saevas  pentes,  post  recep- 
tam  totani  Hispaniam  ita  ut  vestigium  l)elli  nulluin  reli- 
qiium  sit,  elevare  nieas  les  gestas,  [16]  tam,  hercule,  quam, 
si  Victor  ex  Africa  redierini,  ea  ipsa  elevare  quae  nunc  re- 
tinendi  mei  causa,  ut  terribilia  eadem  videantur,  verbis 
extolluntur.  Jl]  Negat  aditum  esse  in  Africani,  negat  ullos 
patere  porlus:  M.  Atilium  captum  in  Africa  commémorât, 
taniquam  M.  Atilius  primo  accessu  al  Africain  oITenderit, 
neque  recordatur  illi  ipsi  tam  infelici  im]teratori  patuisse 
lamen  portus  Africae  et  res  egregie  primo  anno  gessisse 
et,  quantum  ad  Cartliaginienses  duces  adtinet,  invictum  ad 
ultimum  permansisse.  '18^  .Niliil  igitur  me  isto  exemplo  ter- 
rueris.  Si  iinc  bello,  non  priore,  si  nuper,  et  non  annis  ante 
quadraginta,  ista  clades  accepta  foret,  qui  ego  minus  in 
Africam  Hegulo  capto  quam  Scipionibus  occisis  in  Hispa- 
niam traicfrem?  i<^  XecfeliciusXanthippum  Lacedaemonium 
r.arlliagini  quam  me  patriae  meae  sinerem  natum  esse, 
cresceretquf  milù  ex  eo  ipso  tiducia  quod  posset  in  homi- 
nis  unius  virtule  tantum  momenti  esse,  1 20^  At  etiam  Atlie- 
nienses  audiendi  sunt,tenjere  in  Siciliani,omissodomi  btdlo, 
transgiessi  :  '21J  cur  ergo.  quoniam  (Iraecas  fabulas  enar- 
lare   vacat,   non  Agatlid»  Imi    p(dius,  Syracusanum    regem, 


l'i;  Tôt  regulos,  rlc.apjios'ition  à 
ofititia ;  i.lev'ire,  <•  rabaisser  ". 

16]  Tam,  suppléez /'arj/e;  elevue. 
àUpjiîeez  facilf  eril. 

û\  Tamquam,  i.  e.  tumifwnn  si...  -. 
acces.su  c  )iiserve  la  coiistiuclion  du 
verbe  dont  il  doiive:  offcndtnt  est 
j)ris  absolument,  ■-  a  échoué  "  ;  //'?«- 
iiisse  a  pour  sujet  sous-enlendu  ewn 
impliqué  dans  rex]»ression  tam  infe- 
lici imperalori  ;  invictum  ce  no  sont 
point  les  Carthaginois  qui  ont  battu 
Kégulus,  c'est  le  chef  de  leurs  mer- 
cenaires. Xanthippe  (en  lôô  avant 
Jésus-Christ)  uiiluliimum,  «  jusqu'à  la 
lin  >-. 

[18"  Nihil  est  plus  fort  que  no»; 
ten'ticris.  subjonctif  potentiel  :  "  tu 
ne  saurais  m'eîVrayer  »:  furet,  i.  e. 
es.se/,  voy.  xxxviii,  *1U: '/«/  (adverbe), 
i.  e.  ijueiit  /•</  lu'jdum  ;  i/uim...  in  Hia- 


Ijauiam.   su|ipl»'ez  trajcci ;   traicerem , 
voy.  XM.  xxvii.  1  ;  etc. 

i!f]  Felicius  i.  e.  majore  ciim 
fortuiia)  porte  sur  natum  ;  sinerem 
répond  à  une  idée  sous  entendue  : 
«  dans  cette  hypothèse  »  ;  crt.sce- 
retfjue.  au  lieu  de  et  crescerei.  l'st 
assez  rare  après  nec  ;  pusset,  au  .sub- 
jonctif, parce  que  cela  re|)résente  la 
pensée  (|ue  scipion  aurait  dans  cette 
hypothèse  (R.). 

'[■20]  At  rai»pelle  l'objection  faite 
par  Fabius  et  que  Scipion  va  re- 
prendre pour  le  réfuter;  omisso,  cL 
xLi.  i7  :  "  Relicto  ». 

Il]  Fa'bulas.  -  des  contes  »  :  vacat, 
suppléez  tibi.  "  tu  as  le  temps  de...  "; 
ce  tour  est  rare  en  j»r.)se  ;  Ijfllo  nrere- 
tiir.  i.  e.  bello  ârderelici.  XXII,  xiil, 
11;  XXVI,  XIII,  7,  etc.);  avertisse, 
sui»])léez  a  Syracusis. 
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cuiii  diu  Sicilia  Punicobello  ureretur,  h  aiisgressum  in  banc 
eandem  Africain  avertisse  eo  belluni  iinde  venerat  refers? 
XLIV.  ■  l]  Sed  quid  ultro  metiini  inferre  hosti  et  ab  se 
remoto  periculo  alium  in  discrimen  adducere  quale  sit 
veteribus  externisque  exemplis  admonere  opus  est?  Majus 
praesentiusve  ullum  exemplum  esse  qviam  Hannibal  potest? 
[2]  Mullum  interest  alienos  populere  fines  an  tnos  uri  et 
excindi  videas  :  plus  animi  est  inferenti  periculum  quam 
propulsanti;  ad  boc  major  ignoiarum  rerum  est  terror; 
[3]  bona  malaque  hostium  ex  propinquo  ingressus  fines 
aspicias.  [4]  Non  speraverat  IIannil)al  fore  ut  tôt  in  Italia 
populi  ad  se  defirerent  quot  defecerant  jjost  Cannensem 
cladem;  quanto  minus  quicquam  in  Africa  Gartbaginien- 
sibus  firnium  aut  stabile  sit,  infidis  sociis,  gravibus  ac 
superbis  dominis!  !  [5]  Ad  hoc  nos,  eliani  deserti  nb  sociis, 
viribiis  nostris,  milite  Romnno  stctimus:  Cartbaginiensi  nihil 
civilis  roboris  est,  mercede  paratos  milites  babent,  Afros 
Numidas<iue,  levissima  fidei  mutandac  ingénia,  [6]  Ilic 
modo  nihil  morac  sit  :  una  et  trajecisse  nw  audietis  et  ar- 
dere  bello  Africam  et,  moliente  bine  Ilannibale,  obsideri 
Carthaginem  ;   Inetiores   et    frequcnliores  ex  Afiica  expec- 


tate  nunlios   (|uaiii    ex   Hispania  accipitOtatis 


lias  mihi 


XLIV,  1-lG.  Au  conlniiif.  l'exprdi- 
tion  d'A/'ii-jUi:  prrseyile  de  (jrands 
avanlai/cs  ;  jirivée  des  rcssuiirces  né- 
cessaires, Carl/tnijc  sera  forcée  de 
rapiielrr  Hannibal,  et,  pn  attendant. 
Vautre  consul  sera  rapahle  de  protét/er 
iltalie. 

XLIV  rt]  Sed,  Ole,  construisez  : 
«  Sed  (juid  opus  est  .•uliiioiioio  exem- 
plis... (juah'  sit  ultro  lueluin  inferie 
hosti  et...  aliuni  in  (liscriim'n  addu- 
cere? vitro,  voy.  XI.I,  ".t  ;  '/A  vc  ren- 
voie au  sujet  indétiM-niin»'  «  on  «  de 
rinfinitil';  qualr  sit,  «  ce  i|U  on  doit 
penser  du  lait  de...  »  [H.);  firaesen- 
tius,  :  plus  actuel  »  iplus  près  de 
nousi;  iiuinn  Himnibal.  entendez: 
<-  ([uain  ilannibalis  exenii)luni  ». 

v']  Populere,  i.  e.  jjopuh-ris  (en- 
tendez :  utrnm  populerisi  :  jthi.s 
aninii,  etc.,  jxiur  la  pensée  cmiiparez 

XXI,  XLIV,  :{  ;  ad  hor,  i.  0.  i>ra"trrca . 

[T  Bona  malaque,   le   fort  et   le 

faible;  r.r  /irojiui  /Uo..  a.ipirias,  '<  c'est 
seulement  de  prés  (pi'im  peut  l'aper- 
cevoii-  .. ;  iiif/'i'ssuN  fiiu's  tient  lieu 
d'une  pr(»posilion  temporelle. 


/y  Sit,  "  i>ourraitètre  ",  (sulijouc- 
lif  pntentiel  I  ;  infidis  sociis...,  domi- 
nis, apposition  causale  à  (art/iai/i- 
niensifjus. 

[^)]  Ad  hoc,  cf.  J5  '2;  milite  /ionia- 
no,  sinf,Mllier  collectif  :  sietimus, 
«  nous  avons  tenu  ferme  (en  !ious 
appuyant  sun  ■■  ;  de  là  l'ablatif  ins- 
tiiimental  i'iriijus  nostris  et  milite 
linniano  ;  dartlint/iniensi.  sinj,'ulier 
collectif»; /u7(//  ciri/isroboris  (•  rien  en 
fait  de  citoyens  solides  ■•),  «  pas  d'ar- 
mée natiutiale  solide  ••  ;  mutandae 
fidei,  i.  e.  ad  mulandam  fidem  (cf. 
XLiii,  l:i). 

'Xt]  Hic.  '■  sur  cejtoinl  >•  :  moliente, 
etc.,  «  pendant  iprHannibai  lèvera 
l'ancre  pour  (|uilter  l'Italie  •>;  mo- 
liente remplace  l'expression  tiabi- 
tuelle  moliente  ancoras  (cf.  XXVII, 
xi,J-2). 

[7]  Has  remplace  nuntinrum  arci- 
pinidorum,  (|ui  serait  le  complément 
iU'  sjiis  :  subirit,  cf.  XXVI,  XIX.  'J  ; 
ita,..  ni,  <•  (le  telle  fa(,*on  tiue  cepen- 
dant ",  a  le  sens  restriclil,  cf.  Gic, 
/Jir.fi  i'acril,  jij,  44    :    «    Cujus    e^<J 
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spes  suljjril  IVutuiia  populi  Romani,  di  foederis  ab  hoste 
violati  testes,  Syphax  et  Masinissa  reges,  quorum  ego  fide» 
ita  innitar  ut  bene  tutus  a  perfidia  sim.  [S]  Multa  quae 
nunc  ex  inlervallo  non  apjxirent  bellum  aperiet.  Et  id  est 
viri  et  ducis,  non  déesse  fortunae  praebenti  se  et  oblata 
casu  flectere  a4  consilium.  [9]  Habebo,  Q.  Fabi,  parem, 
quein  das,  IlannibaJem:  sed  illum  ego  potius  trabam  quam 
ille  me  retiueat  ;  in  sua  terra  cogam  pugnare  eum,  et  Car- 
tbago  potius  praemium  victoriae  erit  quam  semiruta  Brut- 
tioium  castella.  '10^  Ne  quid  intérim,  dum  traicio,  dum 
expono  exercitum  in  Africa,  dum  castra  ad  Cartbaginem 
promoveo,  res  publica  hic  detrimenti  rapiat,  quod  tu^ 
Q.  Fabi,  cum  victor  tota  volitaret  Italia  llannibal,  potuisti 
praestare,  [11]  lioc  vide  ne  contumeliosuin  sit,  concussojam 
et  paene  fracto  Hannibab%  negare  posse  P.  Licinium  con- 
sub^-m,  virum  fortissimum,  praestare  ;  qui,  ne  a  sacris  absit 
pontifex  maximus,  ideo  in  sortem  lam  bjuginquae  provin- 
ciae  non  venit.  [12]  Si,  hercules,  nihilo  maturius  hoc,  quo- 
ego  censeo,  modo  perliceretur  bellum,  tamen  ad  dignitatem 


ingeniuiii  ita  laudo,  ut  non  itertime- 
scan»,  ita  probo.«(/me  al»eo  delectaii 
facilius  quam  decipi  putein  posse  «: 
lieue.  <'  très  «■,  appailient  à  la  laii^'ue 
familière  'cf.  XXI.  xliv,  '.Ii. 

[8]  Ex  intervallo,  «  de  loin  >>  : 
non  déesse.  "  no  jias  se  dérober  «  ; 
oblata  casu,  «  les  chances  offertes 
par  le  hasard  »  :  flectere  ail  cousUium 
«  tourner  dans  le  sens  de  ses  plans  >), 
('  faire  servir  au  succès  de  soii 
plan  .. 

'9]  Parem,  «  pour  antagoniste  >^  : 
(jupui  (las,  «  que  lu  m'assignes  »  ci. 
XLii.  17  :  <-  Cum  Hannibale  est  libi 
futura  res  <-);  /'•cAnw,  -  je  leniraine- 
]ai  à  ma  suite  «•  :  potius...  fjuam,  ••  au 
lieu  que...  »  ((' plutôt  (jue  de  sontTrir 
qu'il  me  retienne  ici  «  . 

;i(»]  Traicio,  cf.  XXI,  xwn,  1; 
exfjono, .'  je  débarquerai  »  ion  sait  que 
dum.  •■  (andis  que.  au  n.oment  où...  «, 
se  construit  nécessairement  avec  le 
lirésent  de  l'indicatif,  même  s'il  est 
qtieslifin  de  l'avenir,  cf.  XXJII,  vin, 
10;  etc.);  volitaret.  choix  heureux  du 
verl»"  le  plus  propre  à  exprimer  la 
raitidilé  des  marches  dHannibal; 
pnie.stnre.  «  assurer,  garantir  ». 

[IJj  "Vide,  etc.,  construisez:  «vide, 


ne  contumeliosum  sit  negare  P.  Li- 
cinium... posse  hoc  praestare,  quod 
tu  potuisti  praestare"  :  a  sacris,  «  des- 
<■  cérémonies  religieuses  »;  ideo. 
"  pour  celte  raison  seulement  »,  est 
lanlécédenl  de  ne;iu  sortem..,  non 
renii.  «  n'a  pas  voulu  courir  la 
chance  de  tirer  au  sort...»;  (cf. 
xxxviii,  12). 

[12':  Hercules  fon  emploie  ordi- 
nairement kerculi).  formule  de  ])ro- 
testation;  maturius,  en  moins  de 
tenips  que  si  l'on  se  rangeait  à  l'avis 
de  l<abius;/(or,^?/o...,  modo,  cf.  XXT. 
xLi,  10  :  «  Vos  ego...  non  eo  solum 
annno,  quo  adversus  alios  hostes  s<t- 
letis.  pugnare  velim  >>  ;  hoc  est  justi- 
fié parce  ([uil  s'agit  de  la  méthode 
préconisée  par  Scii>ion  lui-même  ; 
or  hic  est  le  démonstratif  de  la  pre- 
mière i)ersonne  ;  quo  eç/o  censeo,  sup- 
pléez bellum  maturius  perfeclum  iri  : 
pertiiii-bat,  même  emploi  de  l'indica- 
tif que  xxviii,  7,  parce  qu'il  y  a 
dans  la  i)hrase  une  idée  d'obligation 
implicite;  7>er////e6rt/  a  pour  sujet  l'in- 
finitif videri  et  aussi  rredi  vîili/a- 
rique  (§  1.3)  ;  le  complément  de  vidcin 
est  la  ]»roposition  infînitive  nobis 
non  animum  esse  ad... 
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populi  Romani  fcniiamque  apiid  reges  orentesque  (îxtenias 
pertiiK'bat,  non  ad  defendendam  modo  Italiam,  sed  ad  infe- 
renda  eliam  Africae  arma  videii  nobis  animiim  esse, 
[13]  nec  hoc  credi  vulgarique,  quod  Hannibal  ausiis  sit  ne- 
minem  ducem  Komanuni  audere,  et  priore  Punico  belle 
tum,  cum  de  Sicilia  certaretur,  totiens  Airicam  ab  nostris 
exercitibusque  et  classibus  oppugnatam,  niinc,  cum  de 
Italia  certetur,  Africam  pacatam  esse.  [14]  Requiescat  ali- 
qiiando  vexata  lam  diu  Italia,  uratur  evasteturque  in  vicem 
Alrica;  [15]  castra  Romana  potius  Carthaginis  portis  inimi- 
neant  quamnosilerum  vallumlioslium  ex  moenibus  nostris 
videamus.  Africa  sit  reliqui  bellisedes;  ilkicterror  fugaque, 
populatio  agrorum,  defectio  sociorum,  ceterae  belli  clades^ 
quae  in  nos  per  quattuordecim  annos  ingruerunt  ver- 
tan  lu  r. 

[16]  Quae  ad  rem  publicam  pertinent  et  bellum  quod 
inslat  et  provincias  de  quibus  agitur  dixisse  satis  est  ; 
[17]  illa  longa  oratio  nec  ad  vos  pertinens  sit,  si,  quem  ad 
modum  Q.  Fabius  meas  res  gestas  in  llispania  elevavit,  sic 
ego  contra  gloriam  ejus  eludere  et  nieam  verbis  extoUcre 
velim.  [18]  Neutrum  lariam,  patres  conscripti,  et,  si  nuUa 
alia  re,  niodeslia  certe  et  teniperando  linguae  adulescens 
senem  vicero.  Ita  et  vixi  et  gessi  res  ut  tacilus  ea  opinion»' 
quaiii  vestra  sponle  conceptam  aniinis  babrirlis  facile 
conlt'ulus  essem  ». 


[13]  Hoc,  etc.,  "  que  celle  opinion 
ne  s'acci'Hdile.  à  savoir  que...  »  :  le 
coniplénieiit  lie  rrcdi  nil(/fi7-i(jui', 
c'est  autliTC,  ainsi  que  tt  Àfricmn... 
tuiii  ..  o/ij)ii(/niitiim,  nuur...  /Dualuni 
esse  ;  paidlamessc,  jouir  (le.<  bit'rifail.^i 
de  la  i)aix. 

[14]  Evastetur.  ce  verlie  n»'  se 
rencontre-  i)as  en  jiroso  avant  'l'iti^- 
l.,ivc. 

[I.M  Iterum,  (Me,  allusion  à  la 
tentative  dllannibal  coiitr<!  la  ville 
de  Kouio,  cf.  XXVI.  cil.  x.  suiv.  ; 
reliqui  belli,  do  la  fjuerre  qu'il  nous 
reste  inaintonant  à  faire  :  clrfeclio 
socinriim,  apirs  la  bataille  de  Cannes  : 
clailes,  <■  désastres  ». 

10-18.  Il  ne    ri'poïKlvd  /kix  aux  per- 
siinndlih's  de  Faliius  ;  car  les  <ittiti/ues 
':ii>iiu'll(',<i  lui  rf'piif/iinit. 
!•*]  Quae,     «     relativement     aux 


choses    qui...    »     (accusatif    adver- 
bial):    (jiiod  iusfat,    voy.  xxxviii,  0. 

Mi]  Illa  annonco  là  ])rt'posilion 
si...  vcliiii  ;  linn/ii,  «  trop  Ion;:  »:  nec 
(l'J  vos  jn'i-linrus  (lualilie.  coiuuie 
limi/u,  le  mot  urntio;  ehrarit,  vov. 
xi.ii,  0;  rimtnt  lailverbe),  i.  e.  i/K 
vin-ni  ;  eluden-,  «  tourner  en  déri- 
sion ». 

I  iS  Temperando  lingfuae  !  datif), 
«  en  mabslenanl  d'écarts  de  lan- 
ejafje  »;  rirero,  et  non  rinmm,  pour 
expiinier  l'assurance  :  crstm  spoulv, 
<'  de  votre  propre  niouveinent  »  ; 
ronce/dniii...  Iiiiherrlis,  »  que  voua 
avez  conçue  et  que  vous  conser- 
vf/.  ..;  l'iniparfail  du  subjonctif  est 
(>n  concordaïu'C  avec  css^)». 

XI.V-XLVJ.   Le    ^éiiiil    duiine    une 
dniii-sati.sf(iclii>H  à  .'<(i/iioii:  les   run 
suis  partent  pour  leurs  provinces. 
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XLV.  1~  Minus  aequis  animis  auditus  est  Scipio,  quiavul- 
gatum  erat,  si  apud  senatum  non  obtinuisset  ut  provincia 
Africa  sibi  decerneretur,  ad  populum  extemplo  latuium. 
[2\  Itaque  Q.  Fulvius,  qui  consul  quater  et  censor  fuerat, 
postulavit  a  consule  ut  palam  in  senatu  diceret  «  permitte- 
retne  patribus  ut  de  provinciis  décernèrent  staturusque 
eo  esset  quod  censuissent,  an  ad  populum  laturus^>.[3l  Cuni 
Scipio  respondisset  se  quod  e  re  publica  esset  facturum, 
tum  Fulvius  :  [4]  «  Non  ego  ignarus  qui  responsurus  factu- 
rusve  esses  quaesivi,  quippe  cuni  prae  te  feras  temptare  te 
magis  quam  consulere  senatum  et,  ni  provinciam  tibi 
quam  volueris  extemplo  decernamus,  paratam  rogationem 
habeas.  \s[  Itaque  a  vobis,  tribuni  plebis,  postule  »,  inquit, 
*<  ut  sententiam  mihi  ideo  non  dicenti  quod,  etsi  in  meain 
sententiam  discedatui-,  non  sit  ratum  liabiturus  consul, 
auxilio  sitis.  •>  6  Inde  altercatio  orta,  cnm  consul  negaret 
aequum  esse  tiibunos  intercedere  quo  minus  suo  quisque 
loco  senator  rogatus  sententiam  diceret.  ,7^  Tribuni  ita  de- 
creverunt  :  «  Si  consul  senatui  de  provinciis  permittit,  st;iri 
eo  quod  senatus  censuerit  placet,  nec  de  ea  re  ferri  ad 
populum  patiemur;  si  non  permittit,  qui  de  eare  sententiam 
recusabit  dicere,  auxilio  erimus  ».  [8j  Consul  diem  ad 
conloquendum   cum   collega  petiit.  Postero  die  permissum 


XLV  ;ij  Aequis.  cf.  XXII,    xxv,  fense  «  (eu  usant  de  votre  droit  d'in- 

12:    obtinuisset    remplace   le    futur  tercessio). 

antérieur  du  style  direct  :  ut  dépend  [6]  .tfltercatio.  <'  échange  d'ob.ser- 

d'obtinuisset  :  ad  poimlum...  /aluruw.  vations,  discussion  «  (entre  le  consul 

«  il   soumettrait     la      queslion      au  et    les   tribuns):    intercedere,   quomi- 

peu]ile»:  le  sujet  eum  estsous-enten-  ?<««...,  '■  empêcher  i)ar  leur  interces- 

du,commeci-dessus.XXVI.xi.  |-2:etc.  siou    que...  »;   suo...  loco,    «à   sou 

[2]  Censor,  "    une  fois  censeur  "■.  tour  »;  roi/atus   sententiam,   «  invité 

staturusque  eo  esset.  etc..  "  et  s'il  s'en  (par  le  consul)  à  donner  son  avis.  » 

tiendrait  à  la  décision  du  Sénat  ».  '  '7]  Permittit,  «  laisse  le  choix  »  : 

[4]  Quippe    cum.    tour  plus    ar-  .s/ây-z  eo /yuot/...,  «  qu'on  sen  tienne  à 

chaique  que  classique:  prae  te  feras,  ce  que...  »  (cf.  §  2);  placet,   «  notre 

voy.   xLii.  16;  temptare,    «  mettre  à  décision  est  que...   »  ;   ferri  est  pris 

l'épreuvei"  ;  ro^a/!o/i-wi,  suppléez    ad  absolument   (cf.   j  2  ;  «  Laturus  »): 

populum.  u  qu'une  jiroposition  soit  soumise  au 

;5j  Inquit,  "  poursuivit-il  »  ;  et  si  peu]»le  »  ;  qui   a  pour  antécédent  ei, 

in      menm      sententiam      discedatur.  complément    sous-entendu    de    l'ex- 

«    même    si   Ion    se    range    à    mon  jiression  auxilio  erimus;  les  tribuns 

avis  o    cl.  XXII.  Lvi,  I  :  XXIII,  x,  sont  donc  hostiles  à  Scipion. 

4  ;  nonsit  ratum  habiturus   (suppléez  ^  Diem,  •'  un    délai  dun  jour  "  : 

id quod  senatus  jusserit,  «  il  ne  con-  habùisset,   subjonctif  du   style    indi- 

sidérera   pas  comme  valable  (il  ne  rect  ;    car   Tite-Live   ici,  selon  son 

ratifiera     pas)    l'avis    du    sénat»:  habitude,  résume  le  sénatns-consulte; 

auxilio  sitis,  «  vous  preniez  ma  dé-  traiceret,  voy.  XXI,  xxvii,  1;  etc. 


A.    CHU.    505j  LIBER    XXVllI  627 

senatiii  est.  Provinciae  ita  decretae  :  alteri  consuli  Sicilia 
et  tri^ànta  rostratae  naves,  quas  C.  Servilius  superiore  anno 
habuisset,  permissumqiie  ut  Africain,  si  id  e  re  publica 
esse  censeret,  traiceret;  [9]  alteri  Briittii  et  bellum  cum 
Hannibale  cum  eo  exercitu,  quern  mallet  ex  duobus  qui  ibi 
estent. 

«  L.  Veturius  et  Q.  Caecilius  sortirentur  inter  se  compararentve 
utei-  in  Bruttiis  duabus  legionibus  quas  consul reliquisset  rem  ge- 
reret,  imperiinnque  in  annum  prorogaretur  cui  ea  provincia  eve- 
nisset.  »  [10]  Et  ceteris  çraeter  consules  praetoresque,  qui  exerci- 
libus  provinciisque  praeiuturi  erant,  prorogata  iuiperia.  [11] 
Q.  Caecilio  sorti  evenit  ut  cum  consule  in  Bruttiis  adversus  Ilan- 
nibalem  bellum  gereret. 

[12]  Ludi  deinde  Scipionis  magna  frcquentia  et  favore  speclan- 
tium  celebrati.  Legati  Delptios  ad  donum  ex  praeda  Hasdrubalis 
portandum  missi  M.  Pomponius  Matbo  et  Q.  Catius.  ïulerunt  co- 
ronam  auream  ducentum  pondo  et  simulacra  spoliorum  ex  mille 
pondo  argenti  facta. 

[13]  Scipio,  cum  ut  dilectum  haberet  netiue  iinpetrasset  neque 
magnopere  tetendisset,  ut  volnntarios  ducere  sibi  milites  liceret 
tenuit  [14]  et,  quia  inpensae  negavcrat  rei  publicae  futuram  clas- 
sem,  ut  quae  ab  sociis  darentur  ad  novas  fabricandas  naves 
acciperet.  Etruriae  prinium  populi  pro  suis  quisque  facultalibus 
consulem  adjuturos  pollicili  :  [15]  Caeritesfrumentum  sociis  nava- 
libus  commeatumque  omnis  generis,  Populonienses  ferrum,  '1  ar- 
(punienses  lintea  in  vêla,  Vcdaterranl  interamenla"navium  et  IVu- 
in('ntum,[16]  Arretini  tria  niilia  sculorum,  galeas  tolidcm,  pila,  gae- 
>  i,  liastas  longas,—  «  miliuin  quinquagintasummam  pari  cujusrpie 


'tj  Quera.    on     attt'rxirail     itlutùt  .srKv'/v /)rtiy///7;w.9.  ..  pour  les  équipiiKes 

iilrniii    ou     7ilnc7nniiiiijue  ;    conijKira-  de     l;i    flotte    »  :      inli'raiin'iita,    seul 

iiii/re,  voy.  XXIV.  x,  2:    imjierium,  exenqtle  du  mot:  oiiconjecture  qu'il 

<on  coiniuandeiiient  niilitaiie  ».  sif,'iiiiie  les  <■  varanu'ues  ■■,   pièces  de 

i  M]  Sorti,    ancien     ablatif,    pour  Itois  (ju  on  eniploic  i>oiM'   construire 

s',//e;     in      BrutlUa,     vov.     XXIll,  les  (iiiilles  des  vnisscaux. 

xxxvii,  U).                          '  [lu]  (Se)    expie  turcs    (esse)    dé- 

VI'  Favore,  voy.  XXI.  m,  1;  du-  pend   de   jtollicili,  ils  promirent  de 

(■!■, ituiii,  i[\r\\iusiï\è  \)om'  ilinentui-tiiii  ;  lournir    au     total     (•in(Hiaiite   mille 

l^niiilo,    i)luriel    neutre    iiidéclinaltii'  armes,  cha(|ue  espèce  d  armes  (/^iVrt, 

M,t,'nilianl  «  livres  »  (et.  XXVI,  xLvii,  (/«r.va,  /«i.v/a/')  étant    lournie  eu  pro- 

;   ;  .sî//(?v/«r;-a,  ce  sont  «les  réduclions  |)orlion    éf,'ale;    ruha,    bèrlies    (pour 

'Il  argent  des  objets  précieux   rap-  couper  les  mottes  de  gazon  ileslinées 

poi  tés  dl';spagne.  à    revêtir    la    terrasse  des    camps); 

i:{]  Tenuit,  i.  e.  obfinuit.a.  pour  /W/rt-.s-,  «  faux  »(i)our  les  fourrageurs); 

complément    ut...  sibi...  Hmi-l.  nhu-(,los,«   paniers  -  (pour  les  terras- 

l'ij  Et.  entendez  t;n</  upii  dépend  siers)  ;  mo/as,  «  moulins  à  bras  »;  les 

aussi   de  tt'iinit);  (juar  a  [lour  aiilé-  siddats  romain.»,  on  le  sait,  devaient 

I  ('(lent  (•«,  complément  sous-entendu  mmidie    eux-mêmes    leur  provision 

'l'dccijjerel  ;  jjo/licili,  suppléez  .v?//(/ ;  de  ble. 
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generis  numéro  exiilelnros,» — secures,rutra  Jalces.alveolos.  molas. 
[17]  quantum  in  quadraginta  longas  navesopus  esset.  tritici  cen- 
lum  etviginti  niilia  modiuin,«et  in  viaticum  decnrionibus  remigi- 
husque  conlaturos:»[i<s]  Perusini.CIiisini,Hussellani  abietem  in  fa- 
bricandas  navcset  frumenti  magnum  nunierum.  Abiete  ex  puLlicis 
silvis  est  usus.  [19]  Umbriae  popull  et  practer  hos  Xursini  et  Rea- 
tini  et  Amiternini  Sabinusque  omnis  ager  milites  iiollicili  :  Marsi^ 
Paeligni  Marrucinique  multi  voluntarii  nomina  in  classem  dede- 
runt.  [20]  Camerles.  cum  aequo  foedere  cum  Romanis  essent,  co- 
hortem  armatam  sescentorum  bominum  miserunt.  [21]  Triginta 
navium  carinae. — viginti  quinqueremes,decemquadriremes, —  cum 
essent  positae,  ipse  ita  institit  operi  ut  die  quadragesimo  quinto 
quam  ex  silvis  detracta  maleria  erat  naves  instructaearmataeque 
in  aquani  deductae  sint. 

XLVl.  [1]  Profectus  in  Siciliam  est  triginta  navibus  longis,  vo- 
luntariorum  septem  ferme  milibus  in  naves  impositis.  [2]  Et 
P.  Licinius  in  Brultios  ad  duos  exercitus  consulares  venit.  Ex  iis 
eum  sibi  sumpsit  quem  L.  Veturius  consul  habuerat:  [3]  Metella 
ut,  quibus  praefuisset  legionibus,  iis  praeesset,  facilius  cum  ad- 
suetis  imperio  rem  gesturum  ratus,  permisit.  [4]  Et  praetorcs  di- 
versi  in  provincias  profecti.  Et.quiapecunia  ad  bellum  deerat,  agri 
Campani  regionem  a  fossa  Graeca  ad  mare  versam  vendere  quae- 
ston-s  jussi.  [.jj  indicio  (juoque  permissu  qui  ager  civis   Campani 


17  Quantum,  etc..  autant  qu'il 
en  faijiirait  |iuur  charger  quarante 
vaisseaux  lie  irntMTC  »  iR.);  niotliimi, 
forme  archaïque,  mais  consacrée, 
jtour  modionim  ;  decui  ionibus,  les 
chefs  des  sections  de  rameurs:  /se 
conlaturos  {esse),  même  construction 
qu' expie luros  (.S  16i;  conferre  est  em- 
ployé ici  absolument,  et  signifie  : 
contribuer  à  (fournir  des"  provi- 
sions) «. 

lis  Abiete.  i.  e.  sed  abiete,  etc., 
ce  qui  veut  dire  que  .Scipion  nac- 
cejita  pas  leur  otfre:  ex  publicis  sil- 
I  is.  «  pris  dans  les  forêts  de  l'Etat  -  : 
sur  celle  construction,  vov.  xx. 
8:  etc. 

[\'X  Nomina...  dederunt,  «  sen- 
rûltMont    . 

■.^u]  Cum,  "  bien  que...  >•  :  les 
villes  de  cette  catégorie  nétaient 
jioint  astreintes  à  fournir  des  sol- 
dats. 

[2lj  Quinqueremes.  etc..  ap]»osi- 
lion  à  cariiiuf,  alors  que  |»our  être 
régulière  lapposilion  devrait  se  rap- 
]»ort»"r  à  navium  :  posilae,  »  mises  en 
chantier   »  ;   «juam,     entendez  post- 


quum  :    deductae    xint,     avi     lieu     de 
deducer'  niur. 

XLVl  [1]  Navibus,  voy.  XXIV, 
XL,  2  ;  etc. 

•1]  In  Bruttios,  voy.  XXIIT,  xli, 
13:  e\c.\  roiif^ulares.  çi'taient  celles 
quavaifnt  commandées,  l'année  pré- 
cédente, les  consuls  L.  Veturius  et 
Q.  Caecilius  Melellus. 

[■]]  Metello,  il  avait  clé  pioro^é 
ilans  son  commandement  militaire 
cf.  xLv,  ti-ll);  praefuisset,  attrac- 
tion modale:  cum  adsuciis  imperio, 
avec  les  soldats  habitués  à  son  com- 
mandement ;  gesturum,  entendez 
eum  f/nsfurum  esse;  puisqu'il  devait 
coiiimandfr  l'une  des  deux  aimées, 
il  valait  mieux  qu'il  conservât  ceJe 
qu'il  avait  déjà  commandée. 

ii"  Diversi:  "  dans  une  direction 
contraire  »<  (cf.  XXVI,  xxv,  l.">  ; 
XXVII,  xxvii,  4:  etc.);  a  fossa 
Graeca,  «  k  partir  du  canal  grec  >-, 
nom  donné  au  cours  inférieur,  cana- 
lisé, du  Clanius. 

[.'•]  Indicio  permisse,  «  en  per- 
mettant de  dénoncer...  »  ;  oui  ager... 
fuisset,     interrogation     indirecte  se 
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fiiissol,  uli  is  publicus  populi  Romani  esset  :  indici  praemiuiii 
constilutiim  quantae  pecuniae  ager  indicatus  esstt  pars  décima. 
[6]  Et  Cn.  Sprvilio  praetori  urbano  negotium  daUim  ut  Campani 
cives,  ubi  cuique  ex  senatus  consulto  liceret  habitare.  ibi  habi- 
tarent,  animadverteretque  in  eos    qui  alibi  babitarent 

[7]  Eadem  aestate  Mago  Ilamilcaris  filius  ex  minore  Baliarium 
insula,  ubi  hibernarat,  jiiventute  lecta  in  classern  imposila,  in  Ita- 
liam  triginta  ferme  rostratis  navibus  etmultis  onerariis  duodenm 
milia  pedilum,  duo  ferme  equitum  trajecit,[8J  Genuamque,  nuUis 
praesidiis  maritiiniam  oram  tiitanlibus,  repenlino  adventn  cepit. 
Inde  ad  oram  Liguriim  Alpinorum,  si  quos  ibi  motus  facere  pas- 
set,  classem  appulit.  [9]  Ingauni  —  Ligurum  ea  gens  est  —  belluin 
ea  tempestate  gerebnnt  cum  Epanteriis  Montanis.  [10]  Igitur  Poe- 
nus  Savone,  oppido  Alpino,  praeda  deposita  et  deceni  longis  navi- 
bus in  statione  ad  praesidium  relictis.  cetcris  Cartbaginem  missis 
ad  tuendam  maritumam  oram,  quia  fama  erat  Scipioncm  trajoclu- 
rnm.  [11]  ipse,  societate  cum  Ingaunis,  quorum  gratiam  malebat. 
composita,  Montanos  instituit  oppugnare.  Et  crescebat  exercitus 
in  dies,  ad  famam  nominis  ejiis  Gallis  undique  contluentibus.  [12] 
Ea  res,  litteris  cognita  Sp.  Lucreti,  ne  frustra  Ilasdrubale  cum  exer- 
citu  deleto  biennio  ante  forent  lat'lali,  si  par  aliud  inde  bellum, 
duce  tantum  mutato,  orerelur,  curam  ingentem  accendit  palribus. 
[13]  llaque  et  M.  Livium  proconsub-m  ex  Elriiria  vobimim  excrci- 
tum  admovere  Ariminnm  jusserunt,  ot  Cn.  Servilio  praelori  uego- 
tiiun  datum  ut,  si  ère  pul)licacenseret  esse,  duasurbanas  legiones, 
imperio  cui  videretur  dato.  ex  urbe  duci  juberel-  M.  Valerius  Lae- 
vinus  Arretium  eas  b'giones  duxif . 

[141  Eisdem  diebus  naves  onerariac  Poenorum  ad  octogintacirca 


raltachaiit  à  lidre  de  (l(''noncer 
iinpli(iuée  dans  imlieio,  «  dénoncia- 
tion »;  rivis  Cnmpniv,  on  avait  con- 
fisqué les  biens  des  Cainiianions  (cf. 
XXVI,  XIV,  0);  firdpniium,  «  comme 
récom])ense  »,  est  atlribnl;  ronxtihi- 
inm  (s.-e.  est)  s'accordf  avec  lait  ri- 
but,  par  attiaclion,  au  liou  d(^  s'ar- 
corder  avec  le  snjot  imrs  ihcima: 
qiKinlap  pecuinae.  i.  e.  pecuidae  t/unn- 
(ae,  osl  un  génitif  d'évaluation  di'-- 
pciiflaiit  ^Ycs■'i(•^,  «  le  dixième  de  la 
valeur  en  argent  du  terrain  dé- 
noncé ». 

[HJ  Ibi,  <'à  cet  endroit  seulement  ». 

[7j  Juventute,  sinj;ulier  collpr- 
til";  impositd,  «  enibaiipK'e  »;rini'i- 
buft,  voy.  XXIV,  XL,  '2;  etc.;  .s»'... 
f(irrre(,'«  pour  le  cas  où  il  pourrait 
piovfxmpp  quelques  soulévonii'nts  ... 
Kl]  Poenus,    Maj^uu:    nppid,,,    ;iu 


lieu  iVin  oppido,  est  peu  réj^'ulicr; 
mais  cf.  Gic,  Arcli.,  3,  4  :  "  Anlio- 
cliiae...  cclebri  quondani  urhf  et  co- 
piosa  »  ;  i»  slaliuni',  ■■  au  inouilla{;e>'r 
Irnjcrturum,  voy.  XXI.  xxvil,  1  ;  etc.; 
nf,  etc.,  cette  proposition  dépeud  de 
curom  iiii/eiitcrn  accendit  palrilius, 
qui  implique  ctll*'  idée  :  «  J'atres 
tiiiiere  corperunt  ;  //nsdrulxi/i'... 
dclfln,  ••  de  l'anéanlisst'ini'ul  d'Ilas- 
drubal  ».  même  emploi  ilu  participe 
qui'  XXI,  I,  .'i  ;  etc.;  forent,  i.  e. 
cs'-eiit,  voy.  XXII.  13  ;  etc. 

[l.-t]  Datum,  sup]dr>ez  est;  mi  {\. 
0.  ci  cni)  riderrtiw,  ■■  ;i  qui  bon  luJ 
semblerait  ». 

[l'i]  Ad.  <'  au  nombre  d'environ  »; 
Corlius,  C<iclius  .Aulipalcr;  Vfderius, 
Valerius  d'Antium  ;  Iradit  s'accordf* 
avec  Ir  liernici'  di's  sujets  rxprinii''^  ; 
i-ar  1rs    i('cil>  dos    deux    aunali^l.  - 
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Sardiniam  ab  Gn.  Octavio,  qui  pruvinciae  proeerat,  cap.lac.  Eas 
Coelius  frumento  raisso  ad  Hannihniera  c^mmealuque  onustns, 
Yalerius  praedarn  Etruscam  Ligunimque  Montanorum  caïUivos 
Carthaginem  portantes  caplas  tradit.  [15]  In  Bmltiis  niliil  ferme 
anno  eo  memoiabile  gestuni.  Pestilentia  incesserat  pari  clade  in 
Romanos  Poeuosque.  nisi  quod  Punicum  exercitum  super  niorbuni 
etiarn  famés  adfecit.  [16]  Propter  Jiinonis  Laciniae  templum  aes- 
tatem  Hannibal  egit.  ibique  ararn  condidit  dedicavitque  cuni  in- 
genti  rerum  ab  se  gestaruin  titulo,  Punicis  Graecisque  litteris  iu- 
sculpto. 


sont  indépendants  lun  de  l'autre  eï  mie  ■- :  stiper.  i.  e.  praetcr,  «  en  plus 

ne  concordent  pas.  de...  » 

[lô]  In    Bruttiis.     voy.     XXIII,  [1  H]  Punicis.    etc.,  «  en  caractères 

xxxvii,  \(\:  pt'stilriiiia,   «"uneépidé-  phéniciens  et  en  caractères -irecs.  •> 
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ExSicilia  C.  Laelius  in  Africain  a  Scipione  inissus  ingentem 
pracdam  reportavit  et  mandata  Masinissae  Scipioni  exposuit  que- 
rentis  quod  nonduin  exercitum  in  Africani  trajecisset.  Bellum  in 
Hispania  finitum.  victore  Hoinano.  (juod  lndel)ilis  exrilavrrat; 
ipse  in  acie  occisus,  Mandonius  exposcentibus  Ixomanis  a  suis  de- 
ditus.  Mafi'oni,  (|ui  Alhingauni  in  Liguribus  crat,  ex  Alrira  et  mi- 
litnin  ampla  maniis  niissa  et  peciiniae,  qnibus  auxilia  conduceret, 
praeceptuinque  ut  se  Hannibali  conjuugeret.  Scipio  a  Syracusis 
in  HruUios  trajecit  et  Lucros.  pulso  l*iinico  pi-aesidio  fugatoque 
Hannibale.  recepit.  Pax  cum  Philippo  facta  est.  Mater  Idaea  de- 
portata  est  lîoinam  a  Pe^^siniinte,  opi)ido  Pbrygiae,  carminé  in  b- 
bris  Sibyllinis  invento,  pelli  Italia  alienigenam  liostein  possc,  si 
mater  I  jaea  deportata  Homaiii  esset.  Tivadita  est  autein  liomanis 
per  Atlaluin  rogem  Asiae.  Lapis  eral,  qiiem  matrem  deum  inc(dae 
dicei)ant.  Excepit  P.  Scipio  Nasica  (-n.  iibns  ejus  qui  in  Ilispania 
perierat,  vir  optimus  a  senatii  judicatus,adulescens  nondum  (|uae- 
storius,  quoniam  ita  responsum  jubebat,  ut  id  nuinen  ab  optimo 
viro  rcciporelur  consecrarctuicpic.  Locrenses  legatos  Uoniam  mi- 
serunt,  qui  de  inpudentia  Plemini  le^rati  querercntur,  qui  pccu- 
niam  Proscrpinae  sustiib-rat  et  libères  eurum  ac  conjuges  slupra- 
verat.  Incatenis  Uoinam  perductus  incarcère  est  mortuus.  Cum 
falsiis  rumor  de  P.  Scipione  proconsule,  qui  in  Sicilia  erat,  in 
nrbein  perlatus  esscl,  l.inupiam  ibi  bixuriaretur,  missis  ob  hoc 
b'gatis  asenalu,  ((ui  explurarent  au  ea  vera  essent,  purgatus  in- 
famia  Scipio  in  Al'ricam  ])crmissu  scnatus  trajecit.  Syphax,  accepta 
in  malriumnium  lili.i  Hasdrubalis  Gisgonis,  amicitiae  quam  cum 
Scipione  junxerat  reuuutiavit.  Masinissa,  rex  Massyliorum,  dum 
l)ro  Carthaf,Mniensibus  in  Ilispania  militât,  amisso  paire  (iab'i,  de 
regno  exciib-rat.  Quo  per  belium  saepe  repetito,  aliquot  procliis  a 
Syptiace,  rcge  Nuniid.irnin,  victus,  in  lotum  privatus  est,  et  cum 
ducentis  et|iiilibiis  i^xul  Scipioni  se  jimxil  et  cum  e<»  i»rimo  stalim 
belio  llannoneui  llamilcaris  filium  cum  ampla  manu  interemit. 
Scipio  adventu  Hasdrubalis  et  Sypbacis.  (pii  prope  cum  cenlum 
milibus  armat<)riun  vénérant, ab  ôbsidione  L'ticae  dcpulsus  biberna 
commuiiivit.  Sempronius  consul  in  agro  Cr(»touiensi  ju'osperead- 
versus  llannibalciii  |Mii;ii.ivit.  luler  ccnsores  M.  Liviuin  (^t  (llau- 
dium  Xeronem  uotabilis  discordia  fuit  :  nam  cl  Claudius  Livin  col- 
iegae    e<iuum     ademil,    quod    a    [)(q)ul(t    damnalus    actusipie    in 
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exilium  fuerat,  et  Livius  Claudio,  quod  falsiim  in  se  teslimonium 
dixisset  et  quod  non  bona  fide  secum  in  gratiam  redisset.  Idem 
omnes tribus  extra  unim  aerarias  reliquit,  quod  et  innooentem  se 
damnassent  et  posthac  consulem  censoremquc  fecissent.  Lustrum 
a  censoribus  conditum  est.  Censa  sunt  civium  capita  ducenta  quat- 
tuordecim  miiia. 

I.  i"  Scipio,  postquani  in  Siciliam  venit,  volunlario& 
milites  oïdinavit  centuriavilque.  2]  Ex  ils  trecentos  ju- 
venes,  florentes  aetate  et  virium  robore,  inermes  circa  se 
habebat,  ignorantes  quem  ad  usum  neque  centuriali  neque 
armati  servarentur.  3]  Tum  ex  totius  Siciliae  juniorum  nu- 
méro principes  génère  et  fortuna  trecentos  équités, qui  secum 
in  Afriram  traicerent,  legit,  diemque  iisquaequis  armisque 
instructi  atque  ornati  adessent  edixit.  [^]  Gravis  ea  inilitia 
procul  domo  terra  marique  labores  multos,  magna  pericula 
allatura  videbatur;  neque  ipsos  modo  sed  parentes  cogna- 
tosque  eorum  ea  cura  angebat.  l^]  Ubi  dies  quae  edicta 
erat  advenit,  arma  equosque  ostenderunt.  Tum  Scipio  re- 
nuntiari  sibi  dixit  quosdam  équités  Siculorum  tamquam 
gravera  et  duram  horrere  eam  militiam  [0]  «  si  qui  ita  ani- 
mati  essent,  malle  eos  sibi  jam  tum  fateri,  quam  postmodo 
querentes  segnes  atque  inutiles  milites  rei  publicae  esse  ; 
expromerent  quid  sentirent,  cum  bonaveniase  auditurum  ». 
7    Ubi  ex   iis  unus   ausus    est    dicere    se   prorsus,  si    sibi 


XXIX,  I,  18.  Pn  parât  ifs  de  Scipion 
en  MCi/e. 

XXIX  :1]  Voluntarios.cf.XXVII, 
XLVi,  3  :  ordinavit  centuriavilque, 
«  le?  classa  à  leur  rang  et  les  répar- 
tit en  cenlurit's  ». 

'•l_  Florentes,  elc,  «  bien  qu'ils 
fussent  dans  la  fleur  de  làge  »; 
neque  centuriati.  etc.  <•  sans  être  10- 
partis  entre  les  centuries  et  sans  être 
armés  »:  qutm  ad  modunt,  «  à  quoi 
emploi  »  :  serrareniitr,  yiour  reser- 
rareutur   le  simple  i)Our  le  com]t05é  . 

[3  Juniorum  désigne  les  hommes 
de  dix-sept  à  quarante  ans;  traice- 
rent. voy,  XXI,  XXXVII.  i  ;  instrttcti 
atque  ornati,  <'  complètement  équi- 
pés 3. 

[4]  Procul  domo  et  terra  ma- 
rique jouent  par  rapporta  miiilia  le 
rôle  de  qualiticatils  cf.  XXVIII, 
XXVI,  14;  elCi:  cura  angebat.  ex- 
pression poétique,  familière  à  Tite- 
Live. 


[ô;  Dies,  au  féminin  ;  il  s'agit 
d'une  dale  iîxée  ;  ostenderunt.  pour 
fournir  la  preuve  qu'ils  étaient  ca- 
pables de  s'en  s<Tvir;  tamquam^ 
0  dans  la  pensée  que...  »,  est  em- 
ployé ici  dune  manière  improprCr 
au  lieu  de  nt  ;  horrere.  est  employé 
transitivement,  cf.  XXll,  xxvii,  3  ; 
XXIII.  IX,  7:  L'tc. 

[()]  Animati  essent,  «  étaient 
dans  ces  sentiments  »  :  malle  (se) 
remplace  malo  du  style  direct  ;  eos 
remplace  vos  du  style  direct  :  le 
style  indirect  dépend  de  dixit  ex- 
primé précédemment;  jaw  tum  rem- 
l)lace  jarn  nunc  du  style  direct; 
postmodo,  i.  e.  postpa,  appartient  à 
la  langue  familière;  querentes,  «  se- 
{daignant  du  service  »  ;  imitilesy 
«  nuisibles  »,  rei  publicae  dépend 
d'inuli/es. 

[1]  Expromerent,  cf.  XXVII,  li^ 
11;  cî/m  bona  venia  (cf.  XXVIIl, 
XLiii,  Tj,  «  avec  indulgence»  ;  se  au- 
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utrum  vellet  liberumesset,Dollemililare,  tuiuScipio  ei  :  [8] 
«Quoniain  igitur,adulesceiis,qLiid  sentires  non  dissimulasti, 
vicariuni  tibi  expediam,  cui  tu  arma  eqiiumque  et  cetera 
instrumenta  militiae  tradas  et  tecum  hinc  extemplo  domum 
ducas,  exerceas,  docenduni  cures  equo  armisque  ».  [9]  Laeto 
«ondicionem  accipienti  unum  ex  trecentis  quos  inermes 
habebat  tradit.  Ubi  hoc  modo  exauctoratum  equitem  cum 
gratia  iniperatoris  ceteri  viderunt,  se  quisque  excusare.  et 
vicarium  accipere.  ^10]  Ita  trecentis  Siculis  ilomani  équités 
substituti  sine  publica  inpensa.  Docendorum  atque  exer- 
cendorum  curam  Siculi  habuerunt,  quia  edictum  iniperato- 
ris erat  ipsum  militaturuni  qui  ita  non  fecisset.  Tii]  Egre- 
giam  hanc  alam  equitum  evasisse  ferunt  mullisque  proeliis 
rem  publicam  adjuvisse.  [12]  Legiones  inde  cum  inspi- 
ceret,  plurimoruni  stipendiorum  ex  iis  milites  delegit, 
maxime  qui  sub  duce  Marcello  militaverant,  [13]  quos 
«uni  optima  disciplina  instilutos  credebat,  luin  etiain  ab 
longaSyracusarum  obsidione  peritissimos  esse  urbium  oppu- 
gnandarum  :  niliil  enim  parvum,  sed  Cartliaginis  jam  exci- 
dia  agitabat  animo.  [14;  Inde  exercituiii  per  opjiida   disper- 


diturum  suppléez  eos ;  prorsim,  «  ab- 
solunienl  »;  utrwn,  i.  e.  ulruuicuni- 
Que ;  si...  liberum  enset,  «  si  on  lui 
laissait  le  libre  choix  ■>. 

[8]  Vicarium,  «  un  iciiiplaçaiit  »  ; 
expediam,  «  je  mettrai  à  ta  disjjosi- 
tion  »  (R.)  ;  instnimenta  )iiilitiae,  équi- 
pement du  soldat  en  canipofîne  ; 
ducas,  a  pour  Cùin|(lénient  sous- 
entendu  'jiieiii,  (juil  faut  tirer  de  cui; 
même  remarque  pour  docenilum 
cures  ;  ilocendum  est  construit  avec 
l'ablatif  eijuo  armisque,  «  le  manie- 
ment du  cheval  et  des  armes  », 
comme  le  serait  insiituendui/i. 

[9]  Laeto,  «  avec  joie  «,  remplace 
nn  adverbe  (cf.  XXVII, xxvii,  i;  etc.); 
habebat,  s.-e.  circa  se  (cf.  §  2); 
e.i-aurtorntum,  «  mis  en  congé  »; 
cum  f/ratia,  etc.,  «  sans  que  le  géné- 
ral lui  en  voulût  »  (R.);  e.icusare  et 
excipe7'f.  intinilifs  historiques,  rem- 
placent drs  imparfaits.  » 

[\0]  Substituti  is.-c.  sunt)  est  ici 
consliuit  avec  le  datif,  mais  cf. 
XXIIl,  m,  !•>  :  «  Quem  in  ejus  subs- 
tituerunt  locum  «;  sine  publica  (s.-e. 
pecunia)  impeiisa,  i.  e.  aine  publico 
■sumpiu,  «  sans  qu'il  en  coulât  rien 


au  trésor  »  :  ferissei  remplace  le 
futur  antérieur  du  style  direct  : 
«  Militaldt  ipse  qui  ita  non  fecerit.« 

1^1 1]  Alam.  vo\ .  XXVI,  xxxviii, 
14;  evasi)-:se.  vuy.' XXVIII,  XLiii.  8. 

!.  1:2]  Legiones,  etc.,  jus([u'ici  il 
n'a  été  ([uestioii  (|ue  des  volontaires  : 
plurimoruni  s/i/iendionDii  est  un  gé- 
nitif de  qualité  qui  détermine  ntiliu-s 
et  qui  éijuivaut  à  un  superla- 
tif :  •'  les  plus  anciens  soldats  » 
(ceux  qui  comptaient  le  jilus  de 
campagnes')  ;  .ml  dxice  Marcello,  au 
lieu  de  Marcello  duce,  nesl  pas 
classiciue  ;  la  préposition  est  sura- 
bondante. 

[l.SJ  Cum...  tum...,  «  non  seulo- 
menl...,  mais  encore  et  surtout...  »  ; 
instilutos,  cf.  §  8  :  «  Docendum  « 
(avec  lablatif);  «/a  «  à  la  suite  de... ->, 
et.  par  cuusé(iui'nt  -  à  cause  de...  -> 
(cf.  XXII,  m,  i  :  .(  Ferox  nb  consu- 
latu  priore  -;. 

[14]  Dispertit,  i.  e.  disponil:  im- 
Iteral,  «  il  réquisitionne;  adveclo,  i.  e. 
(/îioil  ad  vexera  t  ;  praedatum,  exemple 
de  supin  ;  subducil,  suppléez  in  ter- 
ram;  e.r  niridi  maleria,  «  de  bois  vert  » 
(et,  par  conséquent,  sujet  à  se  gAter). 
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tit  ;  fiuinentuiii  Siruloruiu  civitatibus  imperal,  ex  Italia 
advecto  pareil;  veîeres  naves  reficit  et  cum  iis  C.  Laeliumin 
Africain  praedatum  inittit  ;  novas  Panhormi  siibdiicit,  quia 
ex  viridi  materia  raptiin  factae  erant,  ut  in  sicco  liiberna- 
rent. 

[15]  Praeparatis  omnibus  ad  bellum,  Syiacusas,  nonduni  ex  ma- 
gnis  belli  motihus  satis  tranquillas,  venit.  [16J  Graeci  res  a  qui- 
busdani  Italici  ^^eneris.  eadem  vi  qua  per  bellum  ceperant  reti- 
nentibus,  concessas  sibi  ab  senatu  repetebant.  [1~J  Omnium 
primum  ralus  tueri  publicam  fidem,  parlim  edicto,  partim  judi- 
ciis  etiam  in  pertinaces  ad  obtmendam  injiiriam  redditis  suas  res 
Syracusanis  restituit.  [18]  Non  ipsis  tantum  ea  res,  sed  omnibus 
Siciliae  populis  grata  fuit,  eoque  enixius  ad  bellum   adjuverunt. 

[19]  Eadem  aestatc  in  Hispanla  coortum  ingens  bellum  concienlr 
Ilergete  Indibili.  nullaalia  de  causa  quam  per  admirationem  Sci- 
pionis  tontemplu  imperatorum  aliorum  orto.  [20]  Eum  superess' 
unum<lucem  Romanis,  ceteris  ab  Hannibale  interfectis,  rebalur  : 
«  eo  necin  Hispaniam,  caesis  Scipionibus,  aliuiu  quem  mitterent 
babuisse  et,  postquam  in  Italia  gravius  bellum  urgeret,adversus 
Hannibalem  eum  arcessitum.  [21]  Praelerquam  quod  nomina  tan- 
tum ducum  in  Hispania  Romani  haberent,  exercitum  quoque  inde 
veterem  deductum:  trépida  omnia  ut  in  incondita  turba  tironum 
esse.  [22]  Numquam  talem  occasionem  liberandae  Hispaniae  fore. 
[23]  Servitum  ad  eam  diem  aut  Carthaginiensibus  aut  Romanis, 
nec  invicem  bis  aut  illis,  sed  interdum  utrisque  simul.  |24]  Pui- 
ses ab  Romanis  Carthaginienses  ;  ab  Hispanis,  si  consentirent, 
pelli  Romanos  posse.  ut  ab  omni  externe  imperio  soluta  in  perjH 
tuuru  Hispania  in  patrios  rediret  mores  ritusque.  »  [2o]  Haec  li 
liaque  dicendo  non  populares  modo,  sed  Ausetanos  quoque,  vin- 
nam  gentem,   concitat  et  alios  fmitimos  silù  atque  illis  populo^. 


'16"  Graeci,"  des  indigènes»  (R.);  <^uia  per  (à  cause   de)  admiraiio»<;,i 

les      Sicilit'U>        étaient       d'urij^ine  contemptun     ceterotmm     inipe.ratoruiu 

grecque  : /•^■*.-.  ■'  les  iinnieuldes  •■.  emt  orlus  Indibili. 

[17   Omnium primumvoy. XXVI,       [20    Eo,  i.    e.  /(/eo,  «  c'était   pom- 

XIV,  ~i  .  etc.  ,  entendez  :  nttu's  j,ritnum  cela  que...  "  :  le  style  indirect  ilépcinl 

omnium  tsse,  etc.;  tueri,  cet   infinitif  de    lidéi'  ■•  il    r=e    disait   »  cuiilei; 

avecson  coniplénienl  est  le  sujet  logi-  da^xn^  rehattir. 
que  de  la  proposition  />r/>/i">/i  (e«.«e  ;       [21  j    Deductum,    suppléez     <■■■ 

judiciis..  rpddltis,\.  e.jttdiciirus..  daiis^  trépida  omnia,  <<  le  désarroi  était  j.;.  i  - 

*  en  désignant  des  juges  pour  con-  tout  »;  ut,  «  coninu;  c'est  naiurelle- 

darancr  ceux  qui  soLstinaient  à  vio-  m'-nt  le  cas  ». 
1er  le  dmii.  »  [2:^]  Ad  eam,  car  dans  cette  exp:  >- 

I,  l'.t-lll.  .').  Rih-oite   d'Indibili-H.  in  sion    dies    esc   toujours    du  féniiu; 

Espaune.  chez  Tite-Live  .comme  chez  les  autn- 

Vf       Contemptu...    orto    a    la  écirvains  ;  2//Wsr/î<e,  «  aux  deux  p.u- 

valeûr    d'un  •    proposition  causale   :  tis  ». 


CHR. 


205] 


LIBER    XXIX 


635 


J(i]  Itaqiie  intra  paucos  dies  triginta  milia  peditiim,  quattiior 
It  rme  equituni  in  Sedetanum  agrum,  quo  edictum  erat,  conve- 
nerunt. 

II  [1]  Romani  quoque  imperatores  L.  Lentulus  et  L.  Maaliiis 
Acidinus,  ne  glisceret  prima  neglegendo  bellum,  [2J  junctis  et  ipsi 
exercitibus  per  agi'am  Ausetanum,  bostico  tamquam  pacato  cle- 
uienter  dnctis  militibus,  ad  sedem  hostium  pervenere  et  trium 
uiiliiim  spalio  procul  acastris  eorum  posiierunt  castra.  [3J  Primo 
[)rv  legatos  nequiqiiam  temptatiim  ut  discederetur  ab  armis  :  dein, 
rum  in  pabulatores  Romanos  inipetus  repente  ab  equitibus  Hispa- 
n[>  factus  esset,  summisso  ab  statione  Romanaequitalu,  équestre 
[iroelium  fuit,  haiid  sane  memorando  in  partem  uUam  eventu.  [4] 
--nleoriente  postero  .lie  armati  instrnctique  omnesmille  ferme  pas- 
is  procul  a  castris  Romanis  aciem  ostendere.  fo]  Aiedii  Ausetani 
ant;  cornua  dextrum  Ilergetes,  laevum  ignobiles  tenebant  Ilis- 
panipopuli;  inter  cornua  et  mediam  aciem  intervalia  patentia 
satis  iate  fecerant  qua  equitatum,  ubi  tempus  esset,  emitterent. 
ii|  Et  Romani  more  suo  excrcitum  cum  instruxissent,  id  modo 
Imstiuui  imitati  sunt,  ut  inter  legiones  et  ipsi  patentes  equiti  rc- 
liiupierent  vias.  [7J  Ceterum  Lentulus,  ei  parti  usum  equitis  fore 
rutus  quae  priorin  dehiscenlem  intervallis  bostium  aciem  équités 
emisisset,  [8J  Ser.  Cornelio  tribuno  militum  imperat  e([uiles  per 
patentes  in  hostium    acie    vias  permittere  equos  jubeal,  [d]  Ipse, 


■21')"  Quo  edictum   erat,  suppléez 

Ul  ruiii'cnireiit.  \ 

Il  1]  Glisceret,  «  pril  do  l'cxlen- 
sion  >>  :  prima,  «  les  promitM.s  actes 
d'IiosliliU'  "  (R.);  neijleijitndo,  «  par  le 
fait  (|p  migli^'er  »  ;  on  allendrait 
plulol    s/...  lu'ijlecta  esseiit. 

•l\  Et  ipsi,  au  noininatif,  parce 
que  l'ablatif  absolu  éi|uiviiul  à  rum 
jun.rifi.sciit  exercilua  (cl'.  XXIII,  XL, 
4):  Itoslico,  ablatif  de  la  question 
qim  (cf.  XXVI,  IX,  V2  \  XI.  Il;  xl, 
'.t  ;  etc;  ;  (ai)iijna)/i  pacuito,  i.  e.  tam- 
ijîiitni  (si)  pncfituiii  esset  ;  cfi'niniter,. 
"  sans  conunettre  de  ravaf^i.'s  ■>  i^cf. 
XXVI.  XX.  ■•). 

[H]  Per  legatos,  en  envoyant  des 
parlementaires;  teiiijjt(ttuiii{''stj.  "  on 
essaya  (du  coté  des  Romains)  d'ob- 
tenir que...  '.;  <lisredei-elur,  passif 
imiiersoiine:,  au  lieu  do  Hispani  dis- 
ceilrmit. 

[h]  Mille...  passus,  accusatif  de  la 
dislaiiee. 

;.'>1  Qua  se  rapporte  ii  salis  laie  et 
équivaut  ;i  ut  ea. 

f(ll  More  suo,  suivant  leur  tac- 
ti(im;     ordinaire    (([ui     consistait    à 


mettre  les  léj^ions  au  centre  et  les 
troupes  auxiliaires  aux  deux  ailes); 
id  hosiiitm,  cette  pratique  propre 
aux  ennemis  ;  id  est  expliqué  par 
ut...  reliiu/uerfiil  ;  modo,  i.  e.  taii- 
tumtitodo  :  inter  tei/iones,  inexacti- 
tude d'expression  ;  car  il  ne  s'agit 
pas  seulement  des  légions  ronntinés; 
il  s'agit  de  toutes  les  troupes  d'in- 
fanterie, romaine  ou  alliée  ;  et  ipsi 
[y.'/.':  «iToti,  «  eux  aussi  ..  (comme 
l'ennemi  :  njuiti,  singulier  coileclif. 

[7  Ceterum.  voy.  X.\I,  ii,  (1  ;  etc.: 
parti,  «  au  parti  ••  !à  celui  des  deux 
adversaires  qui...);  prior,  et  non 
prima,  puisqu'il  s'ajrit  de  deux  ar- 
mées en  présence;  intei-ra/tia,  abla- 
tif de  moyen;  rmi.sissef,  ■■  aurait 
lancé  ». 

L«,  Permittere  equos,  «  renilre  la 
bride  à  leurs  clievaux  >>  ;  imperat.,. 
jubeat,  au  lieu  d' imperat  ni...  juheat 
vcf.  Ces.,  /v.  (}.,  IV,  vM,  S',  par  ana- 
logie avec  la  construction  ils  verbes 
signitiant  "  vouloii-  ■ . 

[9^  Ex  subsldiis.  la  treizième  lé- 
gion était  au  milieu  ib^s  troupes 
placées    en    seconde    ligne,    en    ré 
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coepta  iiariim  prospère  pedestri  pugna,  tantuni  moralus  dum 
cedenti  duodecimae  legioni,  quae  in  laevo  cornu  adversus  ller- 
getes  locata  erat,  tertiani  decimam  legionemex  subsidiis  in  pri- 
inam  aciem  lirniamentum  ducil  :  [101  post  quam  aeqiiata  ibi  piigna 
est,  ad  L.  Manlimn  inter  prima  signa  hortanteni  ac  subsidia  quibus 
res  postulabat  locis  inducentem  venit  ;  indicat  tula  ab  laevo  cornu 
esse  :  [llj«jani  niissum  ab  se  Ser.  Cornelium  procella  equestri 
hostes  circumlusurum  ».  [12]  Vixbaecdicta  dederat,  cum  Romani 
équités  in  mrdios  invecii  bostes  simul  pédestres  acies  turbarunt, 
simili  equitibus  Ilispanorum  viam  imniittendi  equos  clauserunt. 
[iUj  Itaque.  omissa  pugna  equestri.  ad  pedes  Ilispani  descende- 
runl.  Homani  imperatores  ut  turbatos  boslium  ordines  et  trepida- 
tionem  pavoremque  et  llucluanlia  viderunt  signa,  hortantur,  orant 
milites  ut  perculsos  invaibmt  neu  restitui  aciem  patiantur.  [14] 
Non  sustinuissent  tam  infestum  impctum  barbari,  ni  regulus  ipse 
Indibilis  cum  equitibus  ad  pedes  degressis  ante  prima  signa  pedi- 
tum  se  objecisset.  [15 j  Ibi  aliquamdiu  airox pugna  slelit  ;  tandem, 
postquamii  qui  circa  regem  seminecem  restantem,  deiiide  i)ilo 
terrae  adfixum  pugoabant  obruti  telis  occubucrunt.  tum  luga 
pissim  coepta.  [I6j  Plures  caesi,  quia  equos  conscendendi  equiti- 
bus spatium  non  fuerat,  et  quia  perculsis  acriter  institerunt  Ito- 
mani:  nec  ante  abscessura  est  ([uam  castris  quoque  exuerunt 
hoslein.  [17;  Decem  tria  rallia  Ilispanorum  caesa  eo  die,  mille 
octingenti  ferme  capti:  llomanorum  sociorumque  paulo  amplius 
ducenti.  maxime  in  laevo  cornu,  ceciderunt.  [Ls]  Pulsi  castris  His- 
pani  aut  <[ui  ex  proelio  etïugerant  sparsi  piimo  per  agros,  deinde 
in  suas  quisque  «ivitates  redierunt. 

III.  [1]  Tum  a  .Mandonio  evocati  in  concilium  conqueslique  ibi 
clades  suas,  inciepitis  auctoribu'i  belli,  legatos  mittendosad  arma 
tradenta  deditionemque   faciendaiii    censuere.  [2]  Quibus,  culpam 


serve:  mais    Tile-Live    ne    nous   a  [11]   Amplius,     suppléez      fjudiu 

pas  j)arlé  de  celle  disi>o>ilion;  finna-  ellipse  ordinaire  en  pareil  cas. 

mentum.  ai>po^ition   linale,   i.   e.    ul  [\6]   Pulsi,   au    lien  de  f/ui  pulsi 

firmamento  esset.  ■<  i)f>iu- servir  de  ren-  er'ant.  pour  éviter  une  symétrie  trop 

fort  »  :  durit,  au  lieu  de  diiceret,  voy.  parfaite  avec  </îii...  e/fur/erant. 

XXVII.  xLii.  l.j:  ttiio.  i.  ('.  tutns  res.  III  [I]  Evocati,  "■  appelés  hors  do 

il]  Missum,  etc..  le  style  indirect  leurs  villes  . . 

dépend  de   l'idée  de    dire  contenue  ji]    Cecidlssent,    au     subjonctif, 

dans  indicat;  procella   equestri.    par  parce    que    la    proposition    relativt^ 

une  charge  de  cavalerie  qui  s'abat-  fait  partie    de    la    pensée   du    sujet 

tra  soudain  sur  eux  (c'est  le  sens  de  principal:   responsum    est,    suppléez 

la  métaphore  procella).  ab  i)/iperaloribus   liomanis  :  ita,    «   à 

;i5j  Stetit,   «  se    maintint  »  (R.)  :  cette  condition  ",  est  déterminé  par 

restantem,     au    lieu    de    resistentem,  si...  tradidissent ;  nccipi,    et    non  «  - 

appartient  à  la  langue  familière.  lepium  iri  (malgré  si...   tradidissent), 

;16]    Plures,    •<    un     assez    grand  pour  insister  sur  cette  idée  que    dés 

nombre  <•    lilt.  plus  qu'on  en  aurait  maintenant  on  est  disposé    à  accep- 

tué  sans  cette  circonstance).  ter  leur  soumission. 
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in  auotorem  belli  Indibilem  ceterosque  principes,  quorum  plerique 
in  acie  cecidissent,  conferentibus  tradentibusque  arma  et  deden- 
libus  sese,  responsum  est  j^3]  «  in  deditionem  ita  accipi  eos,  si 
MandoDJum  ceterosque  belli  concilores  tradidissent  vivos;  si  mi- 
nus, exercituni  se  in  agruni  llergetum  Ausetanorumque  et  dein- 
ceps  aliorum  populorum  inducturos  ».  [4]  Haecdicta  legatisrenim- 
tiataque  in  concilium.  Ibi  Mantlonius  ceterique  principes 
conprehensi  et  traditi  ad  supplicium.  [5]  Hispaniae  populis  red- 
dita  pax:  stipendium  ejus  anni  duplex  et  frumentum  sex  raensum 
imperatuui  sagaque  et  togae  exercilui;  et  obsides  ab  triginta 
ferme  populis  aocepti. 

[6J  Ita  Hispaniae  rebellantis  tumultu  haud  magno  motuintrapau- 
cos  dies  concito  et  compresso,  in  Africam  omnis  terror  versus. 

[1]  C.  Laelius  iiocle  ad  llipponeniUegiuin  cuui  accessisset, 
luce  prima  ad  populanduni  agrum  sub  signis  milites  socios- 
que  navales  diixit.  [^]  Omnibus  pacis  modo  incuriose  agen- 
tibus  magna  clades  inlala  ;  nuntiique  trepidi  Garthaginem 
leiTore  ingenti  conplevere,  «  classem  Romanam  Scipio- 
nemque  imperatorem  >«  —  et  fama  fuerat  jani  in  Siciliam 
transgressum  —  «  advenisse  ».  !9]  Nec  quot  naves  vidissent 
nec  quanta  manus  agros  popularetur  salis  gnari  ômnia  in 
majus,  metu  augente,  accipiebant.  Itatiue  primo  terror  pavor- 
<}ue,  dein  maestitia  animos  incessit  :  lIO]  u  tantumfortunam 
mutasse  ut,  qui  modo  ipsi  exercituni  anle  moenia  Romana 
habuissent  victores  stratisque  lot  hostium  exercitibus  om- 
nes  Italiae  populos  aul  vi  aut  volunlate  in  deditionem  acce- 


^3'  Deinceps,  "  succossivt'ineiU  ». 

'.]  Itoi,  ■   filors  ... 

[h\  Mensiim.  au  lieu  de  nti'nsium, 
couinie  souvent  cliez  Tite-l.ive. 

•  r  Tumultu.  etc.,  consUuisoz  : 
luniullii  concilu  et  roiii/ircsso  liauil 
mat/no  motu,  «  le  souli.'veiuent  de 
rE'«;]jagne  s'otant  pntduit  et  ayant 
pté  réprimé  sans  provoquer  un  grand 
cbranleuient.  n 

m  7-V.  1.  Ul bis  fait  avt;r  la  flolle 
une  rfroiuKiissiiitce.  en  Afritjue. 

7  Accessisset,  i.  e.  luircs  appu- 
bs.sct  :  suh  aiipiis,  >■  t'u  bon  ordre  "  ; 
soclost/ue  iHii'dles,  ■•  et  les  équipages 
de  la  flotte  «. 

S  Pacis  modo,  "  comme  si  l'on 
était  on  paix  »;  nilaln,  suppléez  iis 
esi  :  c(>it)j>lfivcre,  suppléez  (Uifntcs, 
d'où  déi»end  la  jiropositioii  inlini- 
tivo  qui  suit:  et  [uma  fufrni.  •<  car 
en  fait,   le  bruit    avait  déjà  couru 


que...  »;  tniiisfireasum,  su|»jU(;t'z  eum 
esse. 

[0]  Nec  quot...,  nec  quanta..., 
dépend  do  mitifi  gnari,  «  cotnuie  ils 
ne  savaient  pas  cxactomont  quel 
était  le  nomliro...  ni  quelle  était 
l'importance...  »  ;  in  majus...  arci- 
jiiebant,  i.  e.  ita  ut  nuijorn  ritierentur 
interprelabantui\  cf.  XXI,  xxxn,  7  ; 
Lxni.  l'i;  ti'i-ior  parurifue,  «les  an- 
goisses do  la  peur  ». 

[tO]  Tantum.  i.  o.  mleo  ;  fortunnm, 
etc.,  la  pr<)[)ositiivn  intiniiive  (style 
indirect!  dopotnl  ilo  l'idée  «  ils  "se 
disaient  ■'  contenue  dans  ce  qui  pré- 
cède ;  miitn.sse  a  le  sons  rétléclii  (cf. 
III,  X,  li;  V,  xui,  I  ;  IX,  xli,  3:  etc.). 
comme  d.ins  la  langue  archaïque 
(voy.  Aulu  Golle,  :V.  A.,  XVIII,  xir, 
(i-'.»i  ;  modo,  .  naguère  -;  mit  ri  aut 
ro/unliifi\  nous  disons  "  de  gré  ou 
do  lurco  •. 
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pissant,  1  lii,  verso  Martf^,  Africae  populationes  et  obsi- 
dionem  Carthaginis  visuri  forent,  nequaquam  pari  ad 
patienda  ea  robore  ac  Romani  fuissent!  i\2]  lllis  Romanam 
plebem,  illis  Latium  juventutem  praebuisse  majorem  sem- 
per  frequentioremque  tôt  caesis  exercitibus  subolescentem; 
13]  suam  plebem  inbellem  in  urbe,  inbellem  in  agris  esse; 
mercede  parari  auxiliaex  Afris,  gente  ad  oinnem  auram  spei 
mobili  atque  inlida.  ri4]  Jam  reges  Sypliacem  post  conlo- 
quium  cum  Scipione  alienatum,  Masinissam  aperta  defec- 
tione  infestissinium  hosteiii.  J"j]  Nihil  usquam  spei,nibilau- 
xilii  esse.  Xec  MagonemexGallia  movere  tumultiisquicquam 
nec  conjungere  sese  Hannibaji,  et  Hannibalem  ipsum  jam  et 
fama  senescere  et  viribus.  » 

IV.  [i]  In  baec  deflenda  prolapsus  ab  recenti  nun^io  ani- 
mos  rursus  terror  instans  revocavit  ad  consultandum  quo- 
nam  modo  obviam  praesentibus  periculis  iretur.  [2]  Dilec- 
tus  raptim  in  urbe  agrisque  liaberi  placet,  mittere  ad 
conducenda  Afrorum  auxiiia,  munire  urbem,  frumentum 
convehere,  tela,  arma  parare,  instruere  naves  ac  mittere  ad 
Ilipponem  adversus  Romanam  classem.  ]3]  Jam  liaec  agen- 
tibus  nuntius  tandem  venit  Laelium,  non  Scipionem,  co- 
piasque  quantae  ad  incursiones  agroruni   salis    sint   trans- 


;1I    Verso    Marte,    i.    e.    mulata  l'ion:  si^nescentei/t,  cLXXU,x\xi\,  \'t. 

Mli'fortuiia ,:  riiuri  /omit  [cf.  XXV,  IV  [1]  Ab,  «  par  suite  fit;...  "{ct'.i, 

XXIV,  8)  «ils  étaient  destinés  avoir  »  ;  13)    dépend   de    proluijsos  ;    rursus.., 

nequaquam  pari...   robore,    ablatif  de  revocavit,  pléona.sme. 

qualité,  qui  détermine  ù;  c'est  comme  ri2]  Dilectus.     accusatif    sujet   de 

sil  y  Avait  cum  nequaquam  pari...  ro-  l'infinitif  liaberi;  placet, %.-e.  senatui; 

bore    essent      ne     Romani    fuissent;  mittere,  «  envoyer  des  émissaires  »: 

fuissent,  au  subjonctif,   à  cause  du  changement     de     construction:    le 

style  indirect.  verbe   placet  est   ici  employé    avec 

'  \l    Frequentiorem    est   l'exiili-  lintinitif  seul,  après  avoir  é*l:}  cnn^- 

cution  de  majorpm.  truit  avec  un    intinitif   accomi)a.i:!ii" 

l;^]  Infida,  voy.  XXVIII,  xliv,  4:  dun  accusatif  sujet  ;  ad  conduccud'i, 

naram.  mt^iaphovii    analogue   à  celle  &um>\>^ez  mercede  ;   Afrorum,    génitif 

(Je  XXII,  XXVI,  4.  explicatif;  tela,  arma,  «araiesûffeu- 

J^14    Jam.  "  et   maintenant  »,  for-  sives  et  défensives  ». 

mille  de     transition     icf.    XXVIII,  :-i"  Agrêntibus  (suppléez  Us)  est  à 

XLU,  o-!j;;  alienatum,  suppléez  «  l'oe-  l'ablatif  absolu,  cf.  Cés.,  B.    G.,    1  v, 

x/s;  pour  le  fait  voy.  XX VIII,  XVIII,  |.>.  1-2;   copiasque,   suppléez   tantus; 

*'l  'à\x\\.:  aperta   defectione,  «en    fai-  qunxta"...  salis  sint,   "  seulement    en 

>ant  ouvertement  défection  i>   ablatif  nombre     suftisant    pour...   •>  :    si„(, 

de  manière.  au  Ueu  d'es-^ent,  même  syntaxe  ijue 

[\h    Magonem,  voy.  XXVIII,  xlvi,  ci-dessus,  XXVI,  xxvi,  .ï-iS:  aqroruia, 

»'t  suiv.;    Gallia,  la  Gaule  cisali)ine  génitif  de  l'objet,  complément  d'Ia- 

qui     était    sa     base     d  opération);  cursiones  ;  summae  helii  molem,    ■■  le- 

fama..  et  viribus,  ablatifs    de  reia-  gi'os  des  forces  militaires  ». 
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vectas;  sunimae  belli  iiiolem  adliiic  in  Sicilia  esse.  |4]  Ifa 
respiralum,  lïiitlique  lef^j-ationes  ad  Syphaeem  alios({ue  regu- 
los  firmandae  socielalis  causa  coeplae.  Ad  PJiilippum 
([uoque  niissi  qui  ducenta  argenti  talenta  pollicerentur,  ut 
in  Siciliani  aul  Italiam  traiceret.  l5]  Missi  et  ad  suos  impera- 
lores  in  Italiam,  ut  omni  terrore  Scipionem  retinerent;  [6] 
ad  Magonem  non  legati  modo,  sed  viginti  quinque  longae 
naves,  sex  milia  peditum,  octingenti  équités,  septem  ele- 
phanti,  ad  lioc  magna  pecunia  ad  conducenda  auxilia,  qui- 
bus  fretus  propius  urbem  Romanam  exercitum  admovcret 
conjungeretque  se  Hannibali.  [7]  Haec  Carthagini  parabant 
agitabantque.  Ad  Laelium  praedas  ingentes  ex  agro  inernii 
ac  nudt»  praesidiis  agentem  Masinissa,  fama  Romanae  clas- 
sis  excitus,  cum  equitibus  paucis  venit.  [8]  Is  segniter  rem 
agi  ab  Scipione  questus,  «  quod  non  jam  exercitum  in  Afri- 
cam  trajecisset,  percnlsis  Garthaginiensibus,  Syphace  impe- 
dito  finitumis  bellis  ;  quem  certum  liabere,  si  spalium  ad 
sua,  ut  velit,  componenda  detur,  niliil  sincera  fide  cum  Ro- 
manis acturum.  :9]  Hortarelur,  stimuiaret  Scipionem,  ne 
cessaret;  se,  quamquam  regno  pulsus  esset,  cum  haud  con- 
temnendis  copiis  adfulurum  peditum  equitumque.  Nec  ipsi 
Laelio  moiandum  in  Africa  esse;  classcm  credere  profectam 
a  Carthagine,  cum  qua  absente  Scipione  non  satistutum  esse 
contrabi  certamen.  » 


[4]  Ita,  "  dans  ces  condilions  »  -;  el'tilés  en  vue  de   la  vitesse  ;  freins, 

respiraltnii  (e.s/),  «on  reprit  haleine»;  i.  e.  ///./msou  ml  juins, 

régulas,  «  les  chefs  des  tribus   »    (de  [7]  Carthagini, locatif  (cf.XXVIIl, 

l'Atlas  et  des    contrées    voisines    du  xxvi,  1;    etc.);  /'«ma    Homami'    clos- 

déseit);  roeptae,  suppléez  sinit ;  l'hi-  .v/.v,  ..  par  la  nouvelle  de  l'arrivée  de 

lippum,    Philippe    V   de   ^iacédoine,  hi    Hotte  •■  ;   cxritits,    arraché    à  •  son 

qui  se  préparait  précisément  à  l'aire  inaction. 

la  pftix  avec  les   Koniains    (voy.  ci-  [8]  Non  jam,  i.  e.    nonihnn  ;    fini- 

aprés,   XII,   1);    Iraicerel,   voy.    XXI,  /i<»i/.s-,  adjectif,  au  lieu  de  t?.»(  finilu- 

xxvii,  1.  >/f/.s- (substantif)  ; /iaiere(.9e)  leniplace 

[5]  Missi  (s.-e.    sunl),   supidéez    a  habeo  à\x  style  direct;  ad  sua  cowpo- 

CarthaçiiniensHms ;  suos  se    rapporte  ueiuia,  «  ))oiir  arranger  ses  affaires»; 

au  sujet     logique     sous -entendu  ab  sinrcrn  fidr,  «  loyalement  ". 

Carthaginiensilnts  ;  ci.  Lie,  il''  (Jrat.,  '.»"  Hortaretur  stimuiaret,  rem- 

III,  2K,  109  :  «    Placeatne   a  Cartlia-  placent  hortarc  stimida  du  style  di- 

giniensibus  captivos   noslros,    reddi-  \-(n:i\  ne  cessaret,  '\.   e.  ne  morarelur  ; 

lis   suis.   voxu]>in-Avi  1  "  ;  ira jiera tores,  peditum  eijuitunique,   génitif  explica- 

c'est-à-dire  Ilannibal  et  Magon.  lif,     détermine   copiis;    credere   (se) 

'fi]  Non    legati   modo,     suppléez  remplace  cr<^^/o  du  style  direct; /?</?"« 

missi  su)it  :  seil,  au  lieu  de  sed  ciiinn,  esse,  à  rinhiiitif.    i)arce  (jue  cum  qua 

cf.  I,  4  ;    loiif/ae    iiares,  vaisseaux  di;  l'qu'wnul  îi  nain  cum  ea ;coiitrahi,'i.  e. 

guerre,   navires  de  combat  ;  on  les  conmitli. 
appelait  ainsi    parce    qu'ils   étaient 
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V.  1]  Ab  hoc  sermone  dimisso  Masinissa.  Laeliiis  postera 
die  naves  praeda  onustas  ab  Ilippone  solvit  revectusque  in 
Siciliam  mandata  Masinissae  Scipioni  exposuit. 

[•2J  Eisdem  ferme  diebus  naves  qaae  ab  Carthagine  ad  Magonem 
missae  erant  inter  Albingaunos  Ligures  Genuaaique  accesserunt. 
[3]  In  ils  locis  tum  forte  Mago  tenebat  classem  :  qui  legatorum 
auJitis  verbis.  jubenliura  exercitus  quaiu  rnaxiraos  comparare, 
exteraplo  Gallorumet  Ligurum  — namque  utriusquegentis  ingens 
ibi  multitude  erat  —  concilium  habuit,  [4]  et  «  missum  se  ad  eos 
vimiicandos  in  libertateni  »  ait,  «  «-t,  ut  ipsi  cernant,  mitlisibi  ab 
domo  praesidia:  sed  qnantis  viribus,  quanlo  exenitu  id  bellum 
gc-ratur  in  eorum  potestate  esse,  [o]  Duos  exercitus  Romanos, 
unum  in  Gailia.alterum  in  Etruria  esse  :  satis  scire  Sp.  Lucretium 
se  cuiu  M.  Livio  juncturum;  multa  miliaarmanda  esse,  ut  duobus 
ducibus,  duobus  exercilibus  Roiaanis  resistatur  ».  [6j  Galli  «  sum- 
mam  ad  id  suam  volunlatem  esse  »  dicere:  «  sed  cum  unacasti-a 
Romana  inlra  fines,  aitera  in  finifinia  terra  Etruria  prope  in  con- 
speclu  babeant,  si  palam  liât  auxiliis  adjutum  ab  se  esse  Poenmn^ 
extemplo  infestes  ulrimque  exercilus  in  agrum  suum  incursuros  ; 
ea  ab  Galiis  desideraret  quibus  occulte  adjuvari  posset.  [7j  Ligu- 
ribus,  quod  procul  agro  urbibusque  eoruni  castra  Romana  sint, 
libéra  consilia  esse.illos  armare  juvenluiem  et  capessere  pro 
parte  bellum  aequum  esse  ».  Ligares  haud  abnuere,  tempus  modo 
duoruni  mensum  peterc  ad  dilectus  babendos.  [8]  Intérim  Mago 
milites  Gallos,  dimissis  clam  per  agros  eorum,  mercede  condu- 
cere:  cornmeatus  quoque  oinnis  generis  occulte  ad  eum  a  Gallicis 
populis  uïittebantur.  [y]  M.  Livius  exeroitura  volonum  ex  Etruria' 
ia  Galliam  traducit  junclusque  Lucretio,  si  se  Mago  ex  Liguribus 
propius  urbem  rnoveat,  obviam  ire  parât,  si  Poenus  sub  angulo 
Alpiuuj  quietus  se  conlineat.  et  ipse  in  eadem  regione  circa  Arimi- 
num  Italiaepraesidio  futurus. 


V[r  Ab  hoc  sermone,  voy.  XXII, 
XL,  4  ;  mandata  ost  jnis  substantive- 
ment. 

IZ]  Accesserunt.  i.  e.  appuisae 
sunt  (cf.  m.  7]. 

Jô]  Tenebat.  "  tenait  au  mouil- 
lage. - 

[î]  Geratur,  au  lieu  de  futurum 
sit,  ut  (jeratur,  est  une  inexactitude 
dexpré.s.?ion  fréquente  chez  Tite- 
Live  ;  in  eorum  jioleslate  remplace 
iii    vesitra  fjotestate  du    style  direct. 

'h]  Scire  s.-e.  se)  remplace  s^io 
dii  slyle  direct. 

0]  Dicere.  infinitif  historiquî.  au 
lieu  de  dictOant ;  Poenum,  i.e.  À/ayo- 


tiem  :   ea..,    quibus    occulte   adjurari 
jtosséi,  ce  sont  surtout  des  approvi-^ 
sionnements,  comme  on  va    le    vo'~ 
(^  y):   desidvrarel    remplace  desidei 
du  style  direct. 

'7"  Procul.  au  lieu  de  procul  al 
voy."  XXl.v.  8:  etc. 

l8"  Dimissis.    le   sujt't    (nontudlii 
e>t  stjus-enlendU:  cf.   XXVll,  xx 
etc.:  condwere,  infinitif    histori(pi' 
au  lieu  de  conductbat. 

['.r  Junctus,  «  ayant  opéré 
jonction  avec...  »  ;  s/,  «  poi\r  le  ca» 
où...  »;  urbem.  Rome;  sub  angulo 
Alpium.  dans  l'angle  que  les  Alpe» 
forment  avec  l'Apennin. 
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VI.  [IJ  Posl.  reditum  ex  Africa  C.  Laeli,  et  Scipioiie  slimulalo 
iMasinissae  adhorlalionibu.s  et  militihus,  praedam  exiiosliiini  teiTa 
cernentibus  tota  classe  etï'erri,  accensis  ad  traiciemiiim  quam  pvi- 
uiuMi,  inlerveiiit  œajori  minor  cogitatio  Locros  urbem  recipiendi^ 
quaesab  defectionem  Italiae  desciverat  et  ipsa  ad  Poenos.  [i]  Spes 
autein  adfectaiidae  ejus  rei  ex  minima  re  adfulsit.  Latrociniis  ma- 
gis  quam  justo  bello  in  Bnittiis  gerebantur  res,  prlncipio  abNumi- 
dis  facto  et  Bnittiis  non  socielate  magis  Pimica  quam  saopteinge- 
nio  congruentibusin  eum  inoreui  :  [3]  postremo  Romani  quoque 
milites,  contagione  quadam  l'aplo  gaudenles,  (juantum  per  iJuces- 
licebat  excursiones  in  hostium  agros  facere.  [4]  Ab  lis  egresst 
quidam  urbe  Locrenses  circumventi  Regiumque  abstracti  fnerant. 
In  eo  captivorum  numéro  fabri  quidam  Fuere,-  adsueti  forte  npnd 
Poenos  mercede  opus  in  arce  Locrorum  facere.  [5]  Hi,  cogniti  ab 
Locrensium  principibus  qai,  pulsi  ab  adversa  factione  quae  llan- 
nibali  Locros  tradiderat,  Regium  se  coniulerant,  [G]  cum  cetera 
percunctanlibus,  ut  mos  est  quidiu  absunt,  qua^e  dojiii  agerentur 
expi-tsuissent,  spem  fecerunt,  si  redempti  ac  remissi  forent,  arceni 
se  iis  tradituros  :  v.  ibi  se  iiabitare,  fidenKiiie  sibi  rerum  omnium  in- 
ter  Carthaginienses  esse  ».  [71  Itaque,  ut  qui  simul  desideriopatiiae 
angerentur,  simul  cupidi-tate  iniinicos  iilcisoendi  ardèrent,  redem- 
ptis  extemplo  iis  remissisque,  [8]  cum  ordinem  agendac  rei  compo- 
suissent  signaque,  quae  procul   édita  oliservarent,  ipsi,  ad  Scipio- 


VI-IX.  C**-  Pleminius  s'empare  de 
Locres;  ses  cruautés;  ses  d''m<Hts  aoec 
If  s  frifiuiis  Scr(/ius  et  Matieiiu-s. 

VI  [1]  Ex  iiostium  terra  joue. 
]i;ir  rapport  à  praedam,  le  rnlo  d'un 
qualitJCalif  (cf.  gr.  Tr.v  l-/  -:*■;;  -o"'.î;/i«: 
/.lier.;);  cernentibus,  i.  e.  cm  cer- 
nèrent; ad  Iraiciendum.  cf.  XXI, 
XXVII,  i;  etc.;  Locros,  voy.  XXII, 
i.XT,  \2]  et  ipsa  (xaî  «jttj,  «  coiniiu! 
les  antres  ». 

[•r  Adfectandae,elc.,  «  l'espoir  de 
rf'ii.ssir  (jaii-;  celte  entreprise  »:  ad- 
fulsil.cL  XXVII,  xxviii,  l'i;  jvs/o, 
"  régulière  »;  in  /iruttiis, \o\.X.yi\l\, 
xxxviil,  1  ;  non...  ma(ji)i...  quam..., 
laliiiisinc,  pour  minus...  i/uam... 

[81  Facere,  infinitif  liislori(]ne, 
au  lieu    (le    faciehant. 

[41  Faerant,  vov.  XXVIII,  xxxvi. 
5;eir. 

[5]  Pulsi,  "  exilés  -,  voy.  XXIV,  i, 
0  et  snivauts. 

;()]  Cetera,  est  le  complément  <ii- 
rect  (Ve.rposnisscnt  et  s'oppose  à 
spem  fecerunt  :  ut  mos  est,  suppléez 
iis,  nntécédent  do  qiii  a/jsunt  ;  yune 
donii  nijerenlur  di'ipenrl  de  percuvclan- 
tihus  ;     forent,  voy.     XXVII,     xxvi. 


0  ;  etc  ;  ibi,  dans  la  ciladelle;  se  Iia- 
bitare, le  style  indirect  dépend  de 
dixerunt  impliqué  pnr  spem  fece- 
runt ;  omnium  rcrnm,  «  en  tOUt  », 
complément  de  fidcm,  «  la  con- 
liance  ». 

[7]  Ut  qui,  "  en  hommes  qui...  » 
(////.  .•  «  attendu  que  c'étaient  des 
fjens  qui...  »)  se  rapi)orle  au  sujet 
(les  ver))es  anf/erentri)-,  ardèrent,  etc., 
qui  est  Locrensium  principes  ;  7'e>lcin- 
ptis,  a])rès  avoir  payé  leur  rançon 
aux  Romains. 

[S  Signa,  les  signaux;  édita,  sup- 
pléez rt  lioiiinnis  ;  W  sujet  (['obseria- 
rent  esl  fabi  i  sous-enlendu  ;  ab 
effctu  hand  abltorr^nlrm ,  littéral^v 
ment  «  (jui  ne  répugnait  j)as  à  1» 
réalisntion  »  (après  avoir  donné  à 
Scipion  un  espoir  as.sez  vif  pour 
(piil  essayai  de  la  réaliser);  c^Mte 
période  est  lourde,  parce  que  Tile- 
Live  a  tenu  à  y  faire  entrer  non 
s.'iilenuMit  tous"  les  faits  qui  ont 
ahouti  à  l'expédition  contre  Locres, 
mais  encore  toutes  les  raisons  qui 
(Mit.  dune  pari,  fait  agir  les  r(''fiigiés 
lo:-rieiis.  et,  d'autre  itait,  déieiniiné 
la  conduite  de  «ci|iion. 
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nem  Syracusas  profecti.  apud  quem  pars  exulum  erat.  referentes 
ibi  pronussa  captivoruiii  cum  spem  ab  elTectu  baud  abhorrentem 
consuli  fecissent.  [9]  Iribuni  militum  cuin  iis  M.  SergiasetP.  Ma- 
tienus  luissi  jiissique  ab  Regio  tria  milia  militum  Locros  dncere  ; 
et  Q.  Pleminio  propraetori  scriptum  ut  rei  agendae  adesset.  [10] 
Profecti  ab  Regio.  scalas  ad  editam  altitudinem  arcis  fabricatas 
portantes,  média  ferme  nocte  ex  eo  loco  unde  convenorat  signum 
dedere  proditoribus  arcis:  [11]  qui  parati  intentique  et  ipsi  scalas 
ad  id  ipsuDi  factascum  demisissent  pluribusque  simul  locis  scan- 
dentes  accepissent,  priusquam  clarnor  oreretur,  in  vigiles  Poeno- 
rum.  ut  in  nullo  tali  metu  sopitos,  impetusest  factus.  |12J  Quorum 
geuiitus  primo  aiorientium  exauditus,  dein  subita  consternatio  ex 
somno  et  tumoltus.  cum  causa  ignoraretur.  postremo  certior  res, 
aliis  excitantibus  alios.  [13J  Jamque  ad  arma  pro  se  quisque  vo- 
cabat  :  «  hostes  in  arce  esse  et  caedi  vigiles  »  ;  oppressique  forent 
Ro:nani  nequaquam  numéro  pares,  ni  clamor  ab  iis  qui  -extra  ar- 
cem  erant  sublatus  incertu:n  unde  accidisset.  omnia  vana  augente 
noc':irno  tunmltu.  fecisset.  [14J  Itaque,  velut  plena  jam  hostium 
arce.  territi  Poeni  omisso  certamine  in  alteram  arcem  —  duae 
sunt,  haud  multum  iuter  se  distantes —  confugiunt.  [lo]  Oppidani 
urbemhabebant  victoribus  praemium  in  medio  positam  ;  ex  arci- 
bus  duabus  proeliis  cotidie  levibus  certabatur.  [16j  Q.  Pleminius 
Romano.  HamilcarPunico  praesidio  praeerat  ;  arcessentes  ex  pro- 
pinquis  locis  subsidia  copias  augebant.  [l*J  Ipse  postremo  venie- 
bat  Hannibal  :  nec  sustinuissent  Romani,  nisi   Locrensium  multi- 


'.r  Tribuni     militum,     etc.,     ici  \)\écz  ojjpidanorum;  ex  somno,  «  snccé- 

com'mence    la  conclusion  de  la  [té-  daut  brusquement  au  sommeil  «K.): 

riode:    elle   énumère    les     mesures  re*  ce/-/ /or,  suppléez  facta   est;  aliis 

prises  par  Scipion  en  vue  de  lopéra-  excitantibus  alios,  «  se  réveillant   le» 

tion   qu'il  est    décidé   à   tenter:    ab  uns  les  autres  ». 

hegio,  même  emploi  peu  régulier  de  [i'6]  Esse,  la  proposition  infinilive 

la  préposition  que  ci-dessus,  XXVI,  (style  indirect)  dépend  de  1  idée   de 

XV,  8;  etc.  ^cf.  §  lU'i.  dici^bnl       contenue      dans     vocaôat; 

îlOj  Ad,   «    proportionnées  à...  »  ;  forent,  \oy.  XXVIII,  xxii,  l;i  :  etc.; 

eJt7aw«.  suppléez  «/a6ii'/>;  les  ouvriers  ne</ua(jiiam...    /ares     exprime      une 

avaient  indiqué  la   hauteur    exacte  circonstance  de  cause:  ni.  i.  e.  ni.^i  ; 

des  murs:  unde  conrenerat.   «  d'où  il  ab  iis,  qui....  «  par  ceux  des  Romains, 

était  convenu  (que  le  signal  serait  «]ui  ••»:  iucei'ti,in...  feiissel.  «  n'avait 

donné}  »,  proditoribus  arcis.  au  lieu  fait  naure  l'incertitude  »;  mule  ucci- 

de  l'j's  (jui  se  prodituros  arcem  promi-  disset.    inlerrogalion   indirecie,    dé- 

serant    cf.  XXIV,  xxxii,  5;  etc.).  pend  de  i«ce;-f ?///»;  ownj'a  rana,  «  toutes 

[11'  Et  ipsi  'yi.\  %'j-.<,V\,  «eux  aussi  ->  les  suppositions  vaines  ». 

fcdranie   les     Romains);    priusquam,  [14]  "Velut  est  employé  irréguliè- 

Toy.    XXVII,     VIII.     11:    etc.;    ut,  rement  pour  ut.    "  dans   la  pensée 

•  comme  il  était  naturel  »;  in   nullo  que...  ». 

tali   ??fe/w.  v  étant  donné    qu'ils  n'a-  [15]   Habebant ,     «    tenaient  «    ; 

vaient  auciHie  crainte  de  cette  sorte  «  praemium.      attribut      de       urbem, 

(cf.  XXVIII,  XX,  10:  etc.).  <■  comme  récompense  (de  la  lutte)  ». 

[l-2[  Exauditus,  suppléez  o/  ;  ru-  [17]  Inclinasset,  au  sens  réfléchi, 

fet/«,  suppléez  fuit;  constviuatio.su]^-  cf.    XXVII,  xlvi,  7;  etc. 
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tudo,  exacerbata  superbia  atque  avarilia  Poenorum,  ad    Roinanos 
inclinasset. 

VII.  [1]  Scipioni  iil  nuiitiatum  est  in  majore  discrimine  Locris 
rem  verti  ipsuinqne  Hannibaiem  adventare,  [2]  nepraesidio  etiam 
periclitaretur,  liaud  facili  inde  receptii,  et  ipse  a  Messana,  L.  Sci- 
pione  fratre  in  praesidioibi  relicto,  cum  primum  aestu  fretmii  in- 
clinatum  est,  naves  mari  secundo  uiisit.  [3]  Et  Hannibal,  a  Buloto 
amni —  haud  procul  is  ab  urbe  Locris  abest  —  nuntio  praemisso 
«  ut  sui  luce  pritna  summa  vi  proelium  cum  Romanis  ac  Locrensi- 
bus  consererent,  dum  ipse  aversis  omnibus  in  eum  tumultum  ab 
tergo  urbem  incautam  adgrederctur,  »  [4]  ubiluce  coeptam  invenit 
pugnam,  ipse  nec  in  areem  se  includere,  turba  locum  artum  inpe- 
diturus,  voluit,  neque  scalas,  quibus  scanderet  muios,  attulerat. 
[5j  Sarcinis  in  acervum  conjectis,  cum  liaud  procul  mûris  ad  ter- 
rorem  tiostium  aciem  ostendisset,  cum  equitibus  Xumidis  circum- 
equitat  urbem,  dum  scalae  quaeque  alla  ad  oppugnandum  opiis 
erant  parautur,  ad  visendum  qua  maxime  parte  adgrederetiir. 
[6J  Progressus  ad  munim,  scorpione  icto  qui  proximus  eum  forte 
steterat  ,  territus  inde  tam  periculoso  casu  receptui  canere  cum 
jussisset,  castra  procul  ab  ictu  teli  communit.  [7]  Classis  Romana 
a  Messana  Locros  aliquot  horis  die  su])erante  accessit;  cx|)ositi 
omnes  e  navibus  et  ante    occasum  solis   urbem  ingressi  sunt.  [8] 


\  II  [1]  Majore,  «  plus  grand  (|u"il 
ne  l'avait  ciu  »  ;  ipsum,  «  en  per- 
sonne "  ;  udreninre,  «  arrivait  en 
toute  liàte  ». 

|2]  Ne,  etc.,  liltf'rafement  :  «  crai- 
gnant (Jï'tie  en  péril  du  cot;^  du 
corps  de  troupes  »  (qui  occupait 
l'une  des  deux  citadelles  de  Locres), 
c'est-a-tliie  «  craignant  de  perdre  le 
corps  d'occupation  »  (qui  s'y  trou- 
vait) ;  ha^u^  facili  inde  recej/tu  é(iui- 
vaut  à  num  haud  l'acilis  erai  Unie 
receptus,  «  car  il  n'élail  pas  facile 
de  s  en  retirer  »  ;  rcceptu  est  construit 
avec  inde,  connue  le  serait  le  verbe 
se  rccipere  ;  tt  ipse  (xal  «j-:o;),  «  lui 
aussi  »,  comme  les  tribuns  (cf.  vi,  {))  ; 
a  Messana,  Wessinc  est  en  face  de 
Kefiium:  Scipion  s'était  donc  rappro- 
ché du  théâtre  des  hostilit-'s;  mari 
secu/ido,  «  en  profitant  du  courant  ■• 
(qui  |)ortait  vers  la  côte  d'itiilie,  vov. 
blrabon,  J,  3,  Il  :  <<  On  dit  que  le  d'é- 
troit de  Sicile  subit  comme  l'Océan, 
un  flux  et  un  reflux  »  cf.  XXIIl, 
XLi,  11);  viisit,  expression  insolite; 
peut-être  faut-il  lire  deniisit,  «  il  lit 
mettre  à  la  mer  ». 

[3]  Et,  «  d'autre  part  »;  IJannihal, 
voy.  VI,   17;   Uulotu  parait   bien  être 


une  faute  pour  Butrulo;  luce  prima, 
au  lieu  de  l'expression  consacrée 
prima  luce  ;  in  eum  tumultum  (  «  pour 
faire  face  à  celte  attaque  soudaine») 
détermine  arersis. 

[4]  Impediturus,  au  lieu  du  tour 
classique  i/nia,  si  id  fecissel,  tur/ia 
locum  artuni  erat  impediturus  ;  sur 
cet  emploi  de  l'ad.iectif  verbal  pour 
rendre  l'idée  du  conditioimel,  voy. 
X-\N'I.  XXV,  :{;  t/iiilrns  équivaut  à  ùt 
iis,  de  là  le  subjonctif  scanderet. 

[b\  Procul,  voy.  XXI,  v,8;  quae.. 
opus  erant,  conslructiim  ])ersonneile 
et  régulière,  parce  tiue  le  sujet  est 
un  ]>ronom  neutre  pluriel;  maxime, 
"  exactement  »;  ^/ui  a  pour  antécé- 
dent sous-entendu  eo ;  construisez  : 
eu,  qui  proximus  cum...  icf.  XXVIII, 
XV, 'J)  steterat:  icto  scorpione  «ayant 
reçu  \\w  |>rojcclile  lanc(''  par  un  scor- 
pion ».  ISO.  te  de  catapulte). 

[7]  Die  superante,  etc.,  littérale- 
ment :  "  le  jour  étant  en  excès 
encoïc  d'un  certain  n.»mbre 
d'heures  ->,  expressi(»n  extraordu;aire, 
an  lieu  de  alii/ui  t  horis  diei  supe- 
roniilius.  ([nebiues  heures  avant  la 
tombée  de  la  nuit:  accessit,  cf.  ci- 
dessus,  V,  '2. 
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Postero  die  coepla  ex  aire  a  Poenis  pugna,  et  Hannibal  jaiu  scali? 
aliisque  omnibus  ad  oppugnationem  paratis  subibat  muros,  cuni 
repente  in  eum  nibil  minus  quam  taie  quicquain  tinientem  pate- 
facta  porta  erumpunt  Komani.  [9]  Ad  dacentos.  improvidos  cuni 
invasissent.  occidunt;  ceteros  Hannibal,  ut  consuiein  adesse  sen- 
sit.  in  castra  recipit.  nuntioque  misse  ad  eos  qui  in  arce  erant 
«ut  sibimet  ipsi  conquièrent»,  nocte  motis  castris  abiit.  [10]  Et  qui 
in  arce  erant.  igni  injecto  tectis  quae  tenebant,  ut  is  tumultus 
lîosteni  moraretur.  ag.î:en  suorum  fugae  simili  cursu  ante  noctem 
adsecuti  sunt. 

VIII.  [l]  Scipio  ut  etarcem  reiictam  ab  liostibus  et  vicua  vidit 
castra,  vocitos  ad  contionani  Locrensei  graviter  ob  djfectionera 
incusavit:  [2j  de  auctoribus  supplicium  sumpsit  bonaque  eorum 
alteriui  factsonis  principibus  ob  egregiani  fideni  aiversus  Koma- 
nos  ooacessit.  [3j  P.iblice  nec  dare  nec  eripere  se  quicqua  n  Lo- 
crensibus  dixit  :  «  lîomam  mitterent  legatos;  quam  senatus 
aequum  censuisset,  eam  fortunam  babituros.  [4]  illud  satis  scire, 
etsi  maie  de  populo  Romano  meritiessent.  in  meliore  slatu  subira- 
tis  Romanis  futuros  quam  sub  ainicis  Garlhaginiensibus  fuerint. 
[rj]  Ipse  Pleminio  légale  praesidioqie  qui^d  arcein  ceperat  ad 
tuendam  urbem  relicto,  cum  qulbus  venerat  copiis  Messanam 
trajecit. 

[6]  Ita  superbe  etcrudeliter  habiti  Locrenses  ab  Cartbaginiensi- 
bus  post  defectionem  ab  Romanis  fuerant,  ut  modicas  injurias 
non  aequo  modo  animo  pâli  sed  prope  libenti  possent  :  ["J  verurn 
enim  vero  lantum  Pleminius  Hamilcarem  praesidii  praefectum, 
tantum  piaesidiarii milites  Romani  Foenos  scelere  atque  avaritia 
superaverunt  ut  non  arrais,  sed  viliis  videretur  certari.   [8J  Nibi 


[91  Ad   ducentos.    ■    deux    ceiils  direct;  fuerint   remplace  fuistis   du 

environ  ■.  style  direct. 

[|ir    Adsecuti     sunt,       <'    rejoi-  [5]  Cum  quibus,  entendez  cum  iis, 

griirent    ■.  quihtacum...  :      trajecit,     voy.    XXI, 

YIII   [[]    Incusavlt,  vov.    XXIV,  xxvii.  1. 

1,  10.  [<j]  Fuerant    aurait  pu  être  rom- 

r2j  Adversus,  «  à  légard  de...  »,  placé  par  truat,    sans  grande   diiïé- 

cf'  XXVIII.  xxvn,  S.  rence  pour  le  sens  ;  car  l'expression 

[3    Publiée  (gr.    St^ioi-i.   «   pour  habiti   crudeliter  marque    déjà    par 

ce  qui  était  de  la  communauté  »  (par  elle-même  l'idée  d'un  état  de  choses 

oppo-silion  aux  individus  qu'il  a  punis  qui  se  prolonge, 

de  leur  trahison  ou  récompensés  p«jur  [7]  Verum  enim  vero,  «  mais  pour 

leur    fidélilé';    mitterent     remplace  le  coup  -  :  -sce/f/v.  «  la  scéiératesse  » 

7?!f^/jfe  du  style  direct.  (H-);  c^Hari,  suppléez  inter  Romanos 

[4"  Illud  "  annonce   avec   une  cer-  et  Potnos. 

taine    enii»hase    la     proposition    in  [8]  Inopi,   «   à  celui  qui   est   sans 

meliore    st'itu..,    futuros;    scire    (se)  défense  ».  singulier  collectif  :  m  op- 

remplace  scj'o  du  style  direct;    futa-  pidanos,    parc-e    que  la    litote    nihil 

ras  [esse,  a   pour  sujet  sous-entendu  prneiermissum  (est)  équivaut  à  omnia 

LOS,  qui  remplacerait    vos    du  stvle  édita  sunt;  corpora,  «  leurs  propres 

personnes  »^ 
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omnium  quae  inopi  invisas  opes  potenlioris  faciunt  praelermis- 
sum  in  oppidanos  est  ab  duce  aut  a  militibus  ;  in  corpora  ipso- 
rimi,  in  liberos,  in  conjuges  infandae  contumeliae  editae.  [9J  Jam 
avaritia  ne  sacroriun  quidem  spoliatione  abstinuit,  nec  alia  modo 
templa  violata,  sed  Proserpinae  etiam  intacti  omni  aeyo  Ihesauvi^ 
praeterquam  quod  a  P^^rrho,  qui  cum  magno  piaculo  sacrilegii  sui 
manubias  rettulil,  spoliati  dicebantur.  [lOJ  Ergo  sicut  ante  regiae 
naves,  laceratae  naufragiis,  nihil  in  terram  integri  praeler  sacram 
pecmiiam  deae,  quam  asportaverant,  extulerunt,  [11]  tum  quoque 
alio  génère  cladis  eadem  ilia  pecunia  omnibus  contactis  ea  vio- 
latione  templi  furorem  objecit  atque  inter  se  ducem  in  ducem, 
militera  in  militem  rabie  hostili  vertit. 

IX.  [IJ^Suumiae  rei  Pleminius  praeerat  ;  militum  pars  sub  eo^ 
quam  ipse  ab  Regio  adduxerat,  pars  sub  tribunis  erat.  [2]  Hapto 
poculo  argenteo  ex  oppidani  domo  Plemini  miles  fugiens,  sequen- 
tibus  quorum  erat,  obvius  forte  Sergio  et  Matieno  tribunis  mili- 
tum fuit;  [3]  cui  cum  jussu  tribunorum  ademptumpooulumesset, 
jurgium  inde  et  clamor,  pugna  postremo  orta  inter  Plemini  milites 
tribunorumque,  ut  suis  quisque  opportunus  advenerat,  multilu-^ 
dine  simul  ac  tumultu  crescenle.  [4]  Vicii  Plemini  milites  cum  ad 
Plemini  uni,  cruorem  ac  vtilnera  ostentantcs,  non  sine  vocifera- 
tione  atque  indignatione  concurrissent,  probra  in  eum  ipsum  jac- 
tata  in  jurgiis  rel'erentes,  accensus  ira  domo  sese  proripuit  voi'a- 
tosque  tribunos  nudari  ac  virgas  expediri  jubet.  [fîj  Dum  spoliandis 
lis  —  repugna])ant  enim  militumque  fidem  implorabant  —  tern- 
pus  teritur,  repente  milites  féroces  recenti  Victoria  ex  omnibus 
locis,  velut  adversus  hostes  ad  arma  cunclamatum  essct,  concur- 
rerunt;[6J  et,  cum  violata  jam  virgis  corporalribunornui  vidisseul, 


['.(T  Jam,  formule  de  transition;  a 
Pyrrho,  vov.  ci-après  xviii,  ."^  !<uiv.  ; 
sdrrHeijii  sut  manubias,  le  butin 
qn  il  iivait  fnil  eu  i)illaiil   le  ((Muple. 

j  ID]  Ergo  est  l'explicalion  tlo  cum 
iii'iijiio  jùiculo  :  r<'{/iuc,  de  Pyrrhus. 

1 1 1]  Tum,  sans  ita,  coi  relatif  ordi- 
iiaiie  (le  sicxt  (cf. XXIV,  m,  i:?), 
parce  qu'il  y  a  ensuite  n/io  génère 
clddis  :  cette 'violation  du  lenqile  fut 
punie  celte  fois  encore,  mais  par  une 
calamité  d'un  autre  genre  ;  omnibus, 
substantif:  «  à  toutes  les  i)orsounes; 
furorem,»  effarement  »;  inter  se,  "l'é- 
ci|)rù(iuement  »  ;  rabie  hofstili,  ablatif 
de  manière,  «  en  leur  donnant  un 
accès  de  rage  qui  en  lit  âe^  enne- 
mis '). 

IX  l'I]  Sequentibus,  su|)i)léez  ii.s, 
aiilceedeiit  de  //uuruiii  :  «  pouisuivi 
par  ceux  l'i  (pii  nppai'tcuait  la 
coupe  ... 


[3]  Ut...  quisque...  advenerat  est 
l'explicalion  iW  inulliludiiie...  cm- 
sccute  ;  siii,s...  op/nirtiinns,  «.  à  proj^os 
pour  prêter  main  fniie  à  ses  cama- 
rades »;  sur  lemjiloi  d'un  adjectif 
pour  l'xprimi'r  liiiée  dune  loculiriu 
adverbiale,  vnv.  XX.V1I,  xxvii,. 
4;  etc. 

[4]  Vieti,  «  ayant  eu  le  dessous  »; 
probra,  «des  pr()])os  oui  rageants  »  ; 
j'ictala,  s.-e.  esse  ;  virt/ns  expediri, 
c'était  aux  licteurs  que  revenait  cet 
office. 

[h]  Fidem,  <■  Inssistance  »  ;  lemjius 
teritur,  vov.  XXI,  xi.  'A;  velut,  au 
lieu  de  velùt  m,  cf.  XXVI,  xxxvii,  •». 

[»)]  In...  rabiem  accensi,  au  lieu 
de  l'exiiression  ordinaire  .rabl'- 
ncccnsi,  cf.  XMV.  xxxvi,  'i  :«  lu  pu- 
pnam  acceiidebal;  ntajc.slalis.  porter 
atteinte  à  l'autorité  d'un  magislial 
est  un  crime  contre  la  inajesié  de 
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tum  vero  in  multo  inpotentiorein  subito  raljiem  nccensi.  sine  re- 
specta non  majestatis  modo  sed  etiam  Luiuanitatis,  inleiiatiini  ini- 
petum.  lictoribus  prius  indi^^num  in  modnm  mulcatis,  faciunt  : 
[7J  tum  ipsum  ab  suis  interceptum  et  seclusum  bostiliter  lacérant 
et  propeexsanguem  naso  auribusque  mutilatis  relinquunt  [8J  His 
Messanam  nuntiatis.  Scipio.  post  paucosdies  l.ocros  liexeri  advec- 
tus.  cum  causam  Piemini  et  tribunorum  andisset,  Pieminio  no.xa 
liberato  relictoque  in  ejusdem  loci  praesidio.  tribunis  sontiljus 
judicatiset  in  vinclaconjeetis.  ut  Romnm  ad  senalum  njitterentur, 
Messanam  atque  Inde  Syracusas  rediit.  i!>J  Pleminius  impotens 
irae  nei:lectam  ab  Scipione  et  ni  mis  leviter  lalam  suam  injuriam 
ratus,  jlOj  nec  queniijuain  aestiinare  aliiim  eam  lilem  posse.  nisi 
qui  atrocitatem  ejus  patiendo  sensisset.  tribunes  adtrahi  ad  se 
jussit  laceratosque  omnibus  quae  pati  corpus  ulluni  potest  sup- 
pliciis  iîiterfei-it  nec  satiatus  vivorum  poena  insepullos  projecit. 
[llj  Simili  crudelitale  et  in  Locrensium  principes  est  usus  quos 
ad  conquerend.is  injurias  ad  P.  Sci[)ionem  profectos  audivit:  [12J 
et,  quae  antea  per  lubidinem  atque  avaritiam  Toeda  exeinpla  in 
socios  ediderat,  tune  ab  ira  multiplicia  edere.  infamiae  atque  invi- 
diae  non  sibi  modo  sed  etiam  iniperatori  esse. 

X.  [1]  Jam  comitiorum  adpeteliat  tempus.  cum  a  P.  Licinio  con- 
sule  litterae  Romam  allatae  «  se  exercitum([ue  suum  gravi  morbo 
adfliclari,  nec  sisti  potuisse,  ni  eadem  vis  mali  aut  gravior  etiam 
in  hostes  ingruisset  :  [2j  itaque,  quoniam  ipse  venire  ad  comitia 
non  posset,  siita  patribusvideretur,  se  n.  Caecilium  Metellum  dic- 
tatorem  CDinitiorum  causa  dicturum:  exercitum  Q.  Caecili  di- 
milti  ère  i»ublica  esse;  [31    nam  neque  usum  ejus  ullum  in  prae- 


1  Ktat.  dont  il  tient  ses  jiouvoirs    cf.  jora;  edere.  infinitif  historique,  niiii- 

XXVIII,  xxvn.  VI  .  l)lace    edeh-if ;     invidiae...  imperalori 

N    Hexeri,  ajjlalif    d'iiexeres   (er.  e-î-^e  '^intinilf  historique  pour  erat).  il 

é;//.r,;.  s.-c.    vaj;),  vaisseau   dc  haut  lendait  «adieux    le  général   en   chef 

bord  a  six  lanfis  de  rames.  iScipion;. 

[9]  Impotens  irae,  «  incapable  de  X-XIV.     Elections     à     home.    On 

niaitriser  sa  colcre  »  ;  leviter  latum,  amène  solennellement  linns  la  ville  la 

«  Scii>ion  n'a\ait  pas  i»risdu  tout  sou  statue  de  In  M<'re  des  dieux. 

injure  à  cœur  ».  X  il]  Comitiorum   tempus,   voy. 

[10~  Aestimare...  litem,  littérale-  XXVII,  iv.  I  ;  etc  ,  allaïae,  supplcf'-z 

ment  :  ■-  t'vuluer  lobjul  de    la    cou-  sunt;   se.  etc.,  le    style    indirect   dé- 

testalion  -;  mais  ici  lUfm  dési^^nenn  pend  dc  lidée  de  «  dire  »    contiMUie 

réalité  le    traitement  infligé    a   Plé-  dans   litterae.    etc.;    adflictari.  plus 

miuius   et   dont    il   veut   tinn-   ven-  énergique  que  lexpre.ssion  adfutnri 

geance:    traduisez   donc   :  -  fixer  la  (cf.  Cic,    m  Cat.    1,    13,  31;    Si.ét., 

réparation  d'un  i>art'il  traitement  »:  lit..  '2):  nec  sisti  potuisse,  "  et  iju'on 

ejus    représente    grammaticalement  n'aurait     pas    pu    se    maintenir  »  ; 

mis,    pris    dans   le    sens  que  nous  potuisse  remplace  potuit  du  style  di- 

venons  devoir:  ad  se,  devant   lui  (à  rect:  /</.  i.  e.  nisi. 

son  tribunal)  ;  projecit,  il  les  ûl  jeter  [•!]  Ad  comitia, suppléez  habenda; 

à  la  voirie.  (J.  ('aeciliwn  Aletellwn,  voy.XXVIlI, 

ir  Audivit.  cf.  XXVIII,  XXII.  4.  xlvi,  3. 

;12    Multiplicia,    i.  e.   mutto  ma-  [?,'    In  praesentia,  à  lablalif  ;  »?- 
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sentia  esse,  cumllaMiiibal  jam  in  hiberna  suos  receperit  et  tanta 
incesserit  in  ea  castra  vis  inorbi  ut,  nisi  mature  dimittanlur,nemo 
omnium  superfutucus  videatur.  »  Ea  consuii  a  patribus  facienda 
ut  6  re  publica  tldeque  sua  duceret  permissa. 

[4]  Civitatem  eo  tempore  repeiis  relii^io  iiivaserat,invento 
carminé  in  libris  Sibyllinis,  proptercrebrius  eo  annode  caelo 
lapidatum  inspectis,  '<  [5]  (luandoquehostisalienigenaterrae 
Italiae  bellum  intulisset,  eum  pelli  ïtalia  vincique  posse,.si 
mater  Idaea  a  Pessinunte  Romam  advecta  foret  ».  [6]  Id 
carmen  ab  decemviris  inventum  eo  mairis  patres  movil 
quod  et  legati  qui  donuni  Delphes  porlaw-rauL  rehîrebant 
et  sacrificantibus  ipsis  Pythio  Apoilitii  laela  exta  fuisse  et 
responsum  oraculo  editum,  «  majorem  multo  victoriam 
quam  cujus  ex  spoliis  dona  portarent  adesse  populo  Ho- 
mano».  [7]  In  ejusdt.Mn  spei  sunimam  conferebant  P.Scipio- 
nis  velut  praesagientem  aninium  de  fine  belli,  quod  depo- 
poscisset  provinciam  Africain.  [8]  Itaque,  quo  maturius 
fatis,  ominibus  oraculisque  portendentis  sese  victoriae 
compotes  fièrent,  id  couitare  atque  agitare,  quae  ralio  l 
porlandae  Romain  deae  esset. 


Iraus- 


t-esserit,  etc.,  pour  l'emploi  dos  temps  f,');  ii)sis.  »  eu  personne  »,  exfa^xov. 

comparez  XXVI,  xxvi,  :>-8:  etc..  e  rc  XXVII,  x.vvi,    14;  etc.  :  (/uam    cujiis 

publica    /i<lc(/ii>^,    «   conformément    à  ex  spoliis,  i.  e.  quam  fma  fuisse  ctijus 

rintrrùt  pulilic  et  ;ï  sa  conscience  ».  ex  spuliis  etc.,  littéralement  :  «   ipie 

I     Eo    tempore,    comparez    au  ne  l'uvail  été  celle  sur  les  dépouilles 

récit  de  Tite-Live  les  vers    d'Ovide,  de    laipieile   était    pris    le   don...», 

FasL.    IV.    .i4'.l-3iS;     reli;/io,  «     un  allusitju  a  la  conquête  de  l'Espagne 

.scrupule    reHj^ioux;    propter  lapida-  j)ar  Scipion. 

luiii,  «  à  cause  de  ce  fait  qu'il  était  [7^  In...  summam,  «  à   l'eusemMe 

tombé    des   pluies    de   i)ierres...    <>  ;  des  raisons  qui    leur   donnaient   ce 

pour  cet  emploi  du  participe    passé  mêmtî    espoir    »;    conferchant.     ■    ils 

lUMitre    comme    i)assif    impersonnel  aioulMent  »;  velut  pi^aesat/ientem,  un 

voy.  XXV ni,  XII,  G:  etc.  a  vu  vcf.  XXVI,  xm.  l'.i)  que  Scipion 

[.>;  Quandoque,    archaïsme   pour  se    tlatlait    de   prt'voir    l'avenir;    à 

(juandociiiuqui',  «  lorsipiune  lois...  »  ;  force  de  le  répéter  il  avnit    tini    par 

alifiiiuena,   "de    race    éiranf,'ére   (à  faire  cmic  (pi'il  avait  réellement  le 

lltilie    "     I  M-mc    poeti<iue    employé  don  de  la  diviiiatio.i  ;  v"«''   "'st    suivi 

connue    adjectif;     peLli...      rinrique  du  subjonctif,    parce  (pie    Tite-Live 

pusse  remplace  le  futur  di-  linlinitif  nipi»(i!le  la  pensée  des  sénateurs, 

passif  .(ui,  dan.ilestyle  indirect,  sert  [i^]  isatis,  ■■  i>ar  les  arrêts  du  des- 

a    1  expression    du    conditionnel;    a  liu    «    (consignés     dans    les    livres 

Pessiinoitcdaus  le  temple  de   (.'.ybéle  Sibyllins);    ),;rtnulentis,  vov.  XXVI, 

(la  tiivinde  mère    des   dieux i.  ;'i  Pes-  xli,    18;    n.loriae    est    personnilié  : 

sinonle:    I  idole    netait    autre  qu'un  cotjitarc  atque  aqitare,  infinitifs   lii.s- 

aérolillie:  foret, \ay.  XXVII,  xxvi.i).  toriques  au    lieu  de  cnqitalmnt  atque 

Ji    Ab  decemviris,  voy.  ci-dessus,  af/itahant,  «  ils  exaii;inaient  fiévreu- 

XXI,  i.Mi.  i;  ;  XXH,  ix,  S:  et  l-f/ati,  sèment  »;    id...,   quae    ratio...   essef, 

\.i\rtiani  h-ijuli  ;  Delphus,  ;'i    Deliihes,  conslruclion  biziirre.  au  lieu  de  qua 

|)ôur  porter  à  Apollon    Pytliieii    l'of-  ratione    {■<    par    quels    movens   pra- 

frande  de  Scipion  [cf.  XXVIII,  xi.v,  tiques  »)  transpurtaretur,  etc. 
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XI.  1' Xullasdiim  in  Asia  socias  civitates  habebat  populus 
Romanus  :  tamen  memores  «  Aesculapium  quoque  ex  Grae- 
cia  quondam  haiiddum  uHo  foedere  sociata  valetudinis  po- 
puli  causa  arcessitum,  [2^  tuncjam  cum  Attalo  rege  propter 
commune  advenus  Pliilippum  bellum  coeptam  amiciliam 
€sse,  facturum  eum  quae  posset  populi  Romani  causa,  » 
"3]  lecatos  ad  eum  decemunl,  M.  Valerium  Laevinum,  qui 
bis  consul  fuerat  ac  res  in  Graecia  gesserat,  M.  Caecilium 
Melellum praetorium,  Ser. Sulpicium  Galbamaediîicium,  duos 
quaestoiios,  Gn.  Tremellium  Flaecuia  et  M.  Valerium  Falto- 
nem.'+'lis  quinquenaves  quinqueremes,ut  ex  dignitate  po- 
puli Romani  adirent  eas  terras  ad  quas  concilianda  majestas 
nomini  Romano  esset,  decernunt.  [5]  Legati  Asiam  petentes 
protinus  Delphos  cum  escendissent,oraculum  adierunt,  con- 
sulentes,  ad  quod  negotium  domo  missi  essent,  perficiendi 
ejus  quam  sibi  spem  populoque  Romano  portenderet.  6] 
Responsuin  esse  ferunt  per  Attalum  regem  compotes  ejus 
fore  quod  peterent;  ><  cum  Romam  deam  devexrssent,  tum 
<"urarent  ut  éam  qui  vir  optimus  Romae  esset  hospitio  acci- 
peret  ».[~]  Pergamum  ad  regem  venerunt.  Islegatos  comiter 
acceptos  Pessinuntem  in  Phrygiam  deduxit  sacrumque 
iis  lapidem,  quam  matrem  deum  esse  incolae  dicebant,  Ira- 

XI  [1]  Nullasdum,  «  encore    au-  marquée    par    aucune   conjonction, 

'•uue  ».  est  formé  comme  nondum  et  sans  que  le  sens  en  souffre 

Jiauddum  ic\-A.pTès)  ;  memores  a  lava-  'iV  Decernunt.  etc.,  «  ih  déciiient 

leur  d'une  proposilioD   causale  quia  de  itii  tnvoyrr  en  amliassade.   etc.  »• 

memores     eraat      [o\x     meiniaerant)  :  [i    Ex  dignitate,  «dans  un  appa- 

Aesculapium,  le  dieu  de  la  médecine:  reilconl'orrae  à  la  dignité  du  peuple  ro- 

à  la  suite  dune  épidémie   qui    avait  main  »  ;fl'/77irt.ï.<' auprès  desquelles», 

duré    deux   ans    -iOS-jHl  av.  .J.-G.\  (^îias  se  rapporte  p:rammaticalement 

les    Romains     avaient    fait     venir  à  terras.  mai>  lojsiquement  à  l'idée 

d"Epidaure  la  représentation  syuibo-  do    f/enlcs  impliquée  dans    Texpres- 

lique  du  dieu  sous    1;\   forme'  d  un  sion  ;  majpsfas.  "  le  prestige  ";  exxt't. 

-serpent  et  ils  lavaient    placée  dans  subjonctif   du    style     indirect:    >■  n 

le  leuqile  de    lile    du  Tibre:  iiaad-  Tile-Live  analyse  les  termes  du   -j 

dum.iiVi  lieu  de  nondum.   comme  H,  natas-coiisulte. 

LU,  4;  etc.  [y^  Protinus,  «    chemin  faisant  » 

[2]  Tune  remplace  nunc    du    style  porte   sur    e$-en>lissent ;   consulente^, 

direct  :  faelvwum  eum     i.  e.  Attalum)  au  lieu  de  eonsulturi,  cf.  XXI.  vi,  2; 

dépend     grammaticalement    de    me-  ad  i/uod.  eïc.  con-iUmsez  quam   spem 

mores  ierant)   mais    logiquement    de  portenderet   sibi   populooue     Romano 

l'idée   d'existimahant  impliquée  dans  ejus      uff/ottii    perficiendi,    ad    quod 

la  phrase  :  puisqu'ils    avaient    noué  domo  missi  esse»t. 
avec  Attale  des   relations  d'amitié, .       6]  Optimus.   le   meilleur   par  sa 

ils  pensaient  que   ce   roi    ferait  son  naissance  et  par  ses  vertus, 

possible  pour  les  servir  en  cette  oc-  ']  Sacrum...  lapidem.   voy.  x,  ^; 

casion:    remarquez  qui'  la   relation  quam,  s'accorde  par   attraction  avec 

de  cause  à  effet  entre  cum  Attalo...  l'attribut  jna^/-e/H  ;  deum    génitif  ar- 

Mmicitiain  esse  et  'acturum  esse  n'est  chaïque,  pour  deorwn. 
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didit  ac  deportare  Romain  jussit.  [8]  Praemissiis  ab  legaLis 
M.  ValeriusFalto  nuntiavit  deam  adportari  :  «  quaeremluni 
virum  optimuiii  iii  civitate  esse,  qui  eain  rite  hospitio  acci- 
peret  ». 

[9J  Q.  Caeciliiis  Metellus  dictator  ab  consiile  in  Bruttiis  comi- 
tiorum  causa  dictas  exercitusqiie  ejus  diiiii^sus,  magister  equi- 
tum  L.  Veturius  Philo.  [lOj  Goinitia  habita  per  dictatorem.  Con- 
sules  facti  M.  CorneliusCethegus,  P-SemprouiasTuditanus  absens, 
cum  provinciaui  Graeciain  haberet.  [llj  Praetores  inde  creatiTi. 
Claudius  Nero,  M.  Marcius  Ralla,  L.  Scribonius  Libo,  M.  Pouqjo- 
nius  Malho.  Gomitiis  perfectis.  dictator  sese  mag-istratu  abdicavit. 

\[-2]  Ludi  Romani  ter,  plebei  sepliens  instaurât!.  Cuniles  erant 
aediles  Cn.  et  L.  Cornelii  Lentuli;  Lucius  Hispaniaiii  provinciam 
habebat  ;  absens  creatus,  absens  euni  honorem  gessit.  [13]  Ti. 
Claudius  Asellus  et  M.  Junius  Pennus  plebei  aediles-fuerunt.  Ae- 
deni  Virtulis  eo  anno  ad  portam  Capenam  M.  Marcellus  dedica- 
vit  septimo  decimo  anno  pustquani  a  pâtre  ejus  primo  consu- 
latu  vota  in  Gallia  ad  Ciastidium  fuerat.  |"14]  Et  flamen  Martialis- 
eo  anno  est  mortuus  M.  Aemilius  Regillus. 

XII.  [1]  Xeglectae  eo  biennio  res  in  Graecia  erant.  Itarpie  Plii- 
lippus  Aetolos  desertos  ab  Rouiano,  cui  uni  fîdebant  auxilio, 
quibus  voluit  condicionibus  adpetendam  et paciscendam  subegit 
pacem.  [2]  Quod  nisi  onmi  vi  perficere  malurasset.  bellantem 
eum  CQUJ  Aetolis  P.  Sempronius  proconsul,  successor  imperii 
missus  Sulpicio  ciuii  deceni  milibus  peditum  et  mille  e(|uilibus 
et  triginta  quinque  rostratis  navibus,  haud  parvum  monientum 
ad  opem  ferendam  sociis.  oppressisset.  [.3J  Vixdum  pace  facta, 
nnntius  régi  venit  Romauos  Dyrraciiium  venisse,  Parthinos(.|ue 
et  propinqiias  gentes  alias  motas  esse  ad  spem  novandi  res,  l)i 
mallumque  oppugnari.  [i|  Eo  se  verterant  Romani  ab  Aetolornm, 
rpio  missi  erant,  auxilio,  ii-ati  quod  sine  auctoritate  sua  adversus 
l'oedus  cam  rege  paccnn  fecissent.  [oj  Ea  cum  audisset  Pbilippus, 
ne  rpii  motus  major  in  finitimis  gentibus  populisque   orcretui',  ma- 


is] Praemissus,  suppléez  /?owa»i  ;  ';!]  Momentum,   appDsiiion   ;'i    P. 

rilr.  routoruiéineiit  aux  règles  litur-  Seiupruiiius,  cf.  XXVTII,  xvii,  0. 

fiiijues.  [H,  Nuntius,  nu  niessasor  appnr- 

;'.)]  In  Brattiis,  voy.XXII.xxxvii,  lant  la  nouvelle    ijuc...:    ml,    <>  \u\v 

\'.);iilc.;>nuyi.ftf'r   e/juilum,   supplé<'Z  suit»' de...  ",  cf.   XXVI,   xix,  12;   etc. 

dirliis  (es/)-  i4j  Quo,  i.  C.  ail  i/tio.i ;  sine  aucla- 

i  IJ I    Ludi     Romani,     etc.,    voy.  r<7((^' «(m.  ■<  snns  leur  assenliuionl  »  ; 

X.WII.vi,  l".l.  adnersHS   fueilus.    voyez    ce    (ju'a   dit 

(  liil  Fuerat,  voy.  ci-dess>is,  vi,  4.  Tite-Live,  X.XN'I,  xx"iv,  11. 

L 14    Flamen  Martialis,  prètro  sa-  [.")]  Finitimis,    limitrophes   de    la 

ciilicalciir,  aUaclié  au  culte  de  Mars.  Macédoine;     on-rctur,      voy.    XX\', 

-\1I  [1]  Romano,  singulier  collée-  xxiv,  I(J;  etc. 
lif. 
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iînis  itineribus  Apolloniamcontendit,  quu  Sempronius  se  recepe- 
rat,  misse  Laetorio  lej^ato  cum  parte  copiarum  et  quindecim  navi- 
bus  in  AetoliaQ)  ad  visendas  res  pacemque,  si  posset,  turbandani. 
[lo]  Philippus  agros  Apolloniatium  vastavit  et  ad  urbem  admolis 
copiis  potestateni  pugaae  Homano  fecit;  [7j  queiii  postquam 
quietum  muros  tantummodo  tueri  vidit,  nec  salis  fidens  viribus 
ut  urbem  oppugnaret  et  cum  Komanis  quoque,  sicutcum  Aetolis, 
•  upiens  pacem.  si  posset,  si  minus,  indutias  facere,  nihil  ultra 
inritatis  novo  certamine  odiis,  in  regnum  se  recepit. 

[8]  Per  idem  tempus  taedio  diutini  belli  Epirotae,  temptata  prius 
iloniaiiorum  voluntate,   li  gatos  de  pace    communi  ad   Philippum 
misère.  [9J  satis   confidere  conventuram   eam    adfirmanles,  si  ad 
conloquium  cum  P.  Sempronio  imperatore  Homano  venisset.  [10] 
Facile  impefratum    —  neque  enim  ne  ipsius  quidem  régis   abhor- 
rebat  animus   —  ut    in  Epirum   transiret.    [111  Plioenice  urbs    est 
Epiri;  ibi  prius  conlocutus  rex  cum  Aeropo  et   Darda    et  Pliilippo 
Epirolarum  praetoribus,    jioslea  cum   P.  Sempronio    congreditur. 
[12]  Adfnit  conloquio  Amynander  Atliamanum  rex  et  magistratus 
alii  Epirotarum  et    Acarnanum.   Primus  Pbilippus  praetor  verba 
fecit  et  petiit  simul  ab  rege  et  ab    imperatore  Homano    ut  finem 
belli  facerent  darentque  eam  Epirotis  veniam.  [13]  P.  Sempionius 
cuu'liciones  pacis  dixit   <v  ut  Parthini  et  Dimallum  et  Bargullum  et 
Eugenium  Romanoruni  essent.  Atintania,  si.  missis  Romam  lega- 
tis.  ab  senatu  impetrasset,  ut  Macedoniae  accederet.  »  [14]  In  bas 
con  jiciones  cum   pax  convenii-et.  ab  rege  foederi  adscripti  Prusia 
lîiliiyniae  rex.  Acbaei.    Boeoti,  Thessali,  Acarnanes,    Epirotae,  ab 
Hfi::ianis  llienses,  Attalus  rex,  Pleuratus,  Nabis  Lacedaf  moniorum 
tyrannus,  Elei,  Messenii.  Atbenienses.  [lo]  Uaec  conscripta  cousi- 
gnataque  sunt,  et  in  duos    menses  induliae   factae,  donec  Rouiam 
mitterentur  legali,    ut  populus  in  lias  condiciones  pacem  juberel. 
[16]  Jusseruntque  onines  tribus,  quia,  verso  in  Africain  bello,  om- 
nibus aliis  in  praesenlia  levari  bellis  volebant.  P. Sempronius,  pace 
fifta,  ad  consulatum  Uouiaui  decessit. 


'i    Romano,  et.  .i  1.  (rioTT'>-K-.),    qui     ri'j)réseii!aient    1rs 

[8   De  pace  communi,    louchant  tribus  dans  le  conseil  des  Kpiroles. 
la  paix  (|ue    devalL'iil   conclure    les       [12"    Alii.    "  d'autres  peisonnafîes 

Romains,    Piiilippe   et    les   peuples  encore,  savoir...  »,  sur  cette    attrac- 

grecs  qui  t:u<.M  royai^Mit.  lion,  voy.  XXIV,  x,  10  ;  etc.  ;  praelor. 

]9j  Confidere,   su]»pléez    se;   con-  prostate". 
venluram,  sup\>\i-ez  psse  ;  ou    dit  jjox        [131  Ut,    indiq;ie     en    quoi     con- 

convenit,  u  la  paix  se  conclut   >.  sisterit  ces  conditions. 

[10.  Ne...   quidem,    ne   porte   que        [14]  In,  <-  suivant»;  littéralement 

sur  ijiHius  et  ne  détruit  pas  la  pre-  "  dans  le  sens  de...  »  ;  cum  pax  con- 

niiêre  n.'gation;  ab/i(jrrebaLsu\>\>léez  tenirpt,  cf.  ci-dess\is,  ?;  9. 
apnce.  [\h]  Consignata,«cellées  du  sceau 

[11]  Praetori"bus,   appellation  ro-  des  diveis  repr/'senlants. 
maine     appliquée      aux    ^prostates       [IG]  In  praesentia  est  à  l'ablatif. 
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Xlll.  [1]M.  Cornelio,  P.  Sempronio  consulibus  —  quintus  deci- 
inus  is  anniis  belli  Punici  erat  —  provinciae  Cornelio  Etruria 
cuiu  vetere  exercitu,$ofnproiiio  Bruttii,  utnovas  scriberet  legiones, 
decretae.  [2]  Praetoribus  M.  iMarcio  urbana,  L.  Sci'ibonio  Liboiii 
peregrina  et  eidem  Gallia,  M.  Pompuiiio  Mathotii  Sicilia,  Ti.  Clau- 
dio Xeroni  Sardinia  evenit.  [3]  P.  Scipioni  cum  eu  exercitii.  cum 
ea  classe  quam  habebat  prorogatiim  in  annum  imperiuin  est; 
item  P.  Licinio,  ut  Bruttios  diiabus  legionibus  oblineret,  quoad 
eum  in  provincia  cum  iniperio  morari  consuii  e  re  publica  visum 
essct  :  [4]  et  M.  Livio  et  Sp.  Lucretio  ciitn  binis  legionibus  qui- 
bus  adversus  Magoneni  Galliae  praesidio  fuissent  prorogatum  iu)- 
pcriuni  est,  [")J  et  Cn.  Octavio  ut,  cum  Sardiniam  legionemque 
Ti.  Claudio  Iradidisset.  ipse  navibus  Jongis  quadraginta  mariti- 
mam  oram  quibus  finibus  senatus  censuisset  tiitaretur.  [fi]  M.  Pom- 
ponio  praetori  in  Sicilia  Gannensis  exercitus,  duae  legiones  decre- 
tae; «  T.  Quinctius  Tarentum,  G.  Ilustilius  Tiibulus  Capuam  pro 
praetoribus,  sicut  priore  anno,  cum  vetere  uterqne  praesidio  ol)- 
linerent.  »  [7]  De  Jlispnniae  imperio,  quos  in  eam  provinciam  duos 
pro  consulibus  mitli  placerot  latuni  ad  populum  est.  Omnes  tri- 
bus eosdeni,  L.  Cornelium  Lenluliun  et  L.  Manliuni  Acidinuni, 
pro  consulibus.  sicut  priore  anno  tenuissent,  obtinere  eas  provin- 
cias  jusserimt.  [8j  Consuies  dilectum  babei-e  instituerunt  et  ad 
novas  scribendas  in  Hrultios  legiones  et  in  celerorum  —  ila  enim 
jussi  absenatu  erant  —  exerciluum  supplementuin. 

XIV.^lj  Quamquam  nondum  aperte  AlVica  provincia  décréta  erat, 
occultantibus  id,  credo,  patribus,  ne  praesciscerent  Cartliagi- 
nienses,  tamenin  eam  spem  erecla  civilas  erat,  in  Africa  eo  anno 
bellatuui  iri  linemque  bidlo  Punico  adesse.  [:^]  Implcveral  ea  res 
supersiitioniiin  animos,  pronique  et  ad  nuntianda  et  ad  credcud  i 
prodigia  eranl.    [3j  Eo  plura    vulgabantur  :  <' duos  soles  visos,  et 


XIII  I  Ut.  "  avec  la  pcnuission 
de...  '),  dépeml  de  decretum  est  im- 
pliqué dans  (lecrptae;  decvctne  (s.-e. 
swit),  «  furent  assignées  par  décret  ». 

[,']  Urbana,  s.-e.  provincin,  la 
chaigre  <ie  préteur  urbain/,  ereiu't, 
s.  e.  sorlf. 

[3]  P.  Licinio.  suppléez  jiroror/n- 
tum  e^i'  niippriwn  ;ul,  «  à  charge 
de...":  UruNios,  voy.  XXIII,  xxxvii, 
\0;  elc.  ;  e  rrpublicii,  snpjdéez  l'.sse, 
"  que  cela  était  conrornic  à  l'inlérèt 
puljlic  ». 

l'O  Fuissent,  sulijonctif  du  style 
ndirect:  Tit  -Live  analvse  le  séiia- 
usconsiilt  e. 

[.'>■  Et  Cn.  Octavio,  supplée/  /mi- 

roijuhnii     eut   i  niioriuin  ;    ul    yL    J;     .">  ; 
naoUms  iuiu/ix,  \n\.  ci-d(.'ssus,   iv,    U; 


quibus  fiiiliuy..  «  dans  les  liiuiles 
dans  lesquelles...  .;  ce'isuiss.:t  t\i>y. 
XXVII.  xxni.  ;i(,  suitpléez  tutmvln'm 
esse, 

[6]  Decretae  s'accorde  avec  l'ap- 
position, an  lien  de  s'accorder  avce 
le  sujet,  voy.  XXVIII,  x,  8;  etc. 

[7j  De,  •  (luant  h.  ...  »  ;  Intum... 
es/,  voy.  XXVI,  XXI,  5;  etc.;  (niui.s- 
senl,  snbjonclif  dn  style  indirect;  fis 
/iroi'iiirins.  l'hispagnè  citérieiue  l't 
l'Espagne  nlléricnre. 

[8|  In  Bruttios,  voy.  XXIII,  xi.i, 
['.];  iii...  ■suij/ilciiicii/it.ii.  »  |MPiii'  ciiiii- 
pléter  lelléitil  d.'...  ... 

XIV  [AiBo,  i.  e.  itlm;  iii/i'r/uri.\sf, 
"il  V  avait  en  des  nionicnls  de 
clarté  »  ;  facini,  nn  inétéure.  nn  ho- 
\[iU'  ;  /loryi,  arcliannic  pour  iiorrii/i  ; 
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nocte  interhixisse.  et  farem  Setiae  ab  ortu  solis  ad  occidenlein 
porsi  visani:  Tarrncinae  portam.  Anagniae  et  porlam  et  luulti» 
locis  niuriim  de  raelo  tactum  ;  in  aede  Junonis  Sospitae  Laiiuvl 
cum  horrendo  fragore  strei»itiiin  edituiii  »  [4j  Eoriiin  procurandonmi 
causa  dieni  unum  supplicatio  Fuit:  et  novenidialfsacrum,  qiiod  de 
caelolapidatuiii  esset.  factum.  [o]  Eo  accessit  con<:ultatiodeniatre 
Idaea  accipienda,  quam  praerterquam  qiiod  M.  Valerius,  uniis  ex  | 
lef'atis.  praegressus  actutuin  in  Italia  fure  nuntiaverat,  recens  ' 
nuntius  aderat  Tarracinae  jam  esse. 

6  Hâudparvae  rei  judiciumsenatum  teiiebnt/' qui  vir  (i|i- 
tiiiius  incivitateesset  »  :[1]  veranicertevictoriamejus  reisili: 
quisque  mallet  quam  ulla  imperia  honoresve  suffragio  s<mi 
patriim  seu  plebis  delatos.  ^8]  P.  Scipionem  Cn.  f.  ejus  «jui 
in  llispania  oecideral,  adulescentein  nondiim  (luaestoriuiii, 
judicaveiunt  in  tola  civitale  viruiu  bonoiiun  optimum  esse. 
[91  Id  quibus  virtutibus  inducti  ita  judirariiit,  sicut  truili- 
tum  a  proximis  iiieiuoriae  teinporum  illorum  scriptoribii- 
libens  postoris  tradeivm,  ita  meas  opiniones  conjectan-' 
rem  vetustate  obrutam  non  interponam.  [10]  P.  Cornelii- 
cum  omnibus  malronis  Ostiam  obviam  ire  deae  jussn-, 
isque  eam  de  nave  accipere  et  interram  elatam  tradere  i'- 
rendam  matronis.  [11]  Poslquam  navis  ad  ostiumamnis  ïi- 
bt^rini  accessit,  sicut  erat  jussus,  in  salum  nave  eveclus  ab 


r  Procurandorum.  voy.  XXVI. 
VK  I  1  ;  elc.  ;  diem  unum,  accMi.-ialif  de 
la  il  lire»?  :  novemdiale  sdci-um.  voy. 
XXVI.  xxni,  (i;  etc.  ;  u'iod  expiinie 
la  pensée  de  ceux  qui  décrètent  le 
sacrifice,  de  là  le  subjonctif  lapi- 
datvin  essft. 

[b  Tenebat.  i.  e.  ocupahali  qui 
uir,  TinteiTojiation  indiiecle  dépend 
de  judniuiii. 

l7"  Carte.  «  sûrement  •>  :  ejus  rei, 
"  sur  ce  p<:iint  »:  ma'.l'-t,  traduisez 
conmie  «.'il  y  avait  maluisset  cf. 
XXVI,  XXXI,  î*  :  elc.  licn\orcsvt\  «  ou 
dautre<  charges  honorifiques  »  ;  le 
mot  honores  est  le  terme  général, 
qui  comprend  aussi  iiiii>eria;  voilà 
pour  pioi  delatos  s'accorde  avec 
honores;  suff'rai/io  palrum,  la  recom- 
mandation des  sénateurs  et  la  dési- 
gnation (ju'ils  faisaient  d'un  candi- 
dat étaient  connue  une  élection 
anticipée. 

[8]  Cn.  f. ,  i.  e.  Gnaei  fiîiuni,  c'était 
le  cousin  de  P.  Scipion  :  nondum 
quaestorium,    il    n'avait    jtas    encore 


l'âge  légal  pour  être  questeur  (i.iriii  -  . 

;r  Sicut...  ita,  i.  e.  (juidur... 
sed.'..;  (radiitim  équivaut  à  si  tn"  . 
tuin  fsset;  conjertando,  "enessa\  il 
de  di'viner  »;  von  interponam  a  i"  m- 
comi)iomeiit  direct  meas  opiniones. 

[!o]  Isque.  "  et  ce  fut  lui  encore 
qui  eut  mission  de,..  »;  jussus  (est) 
sous-entendu  ;  de  nace,  «  à  sa  sortie 
dunaviie»;  ferendani  matronis,  li-s 
dames  romaines  devaient  la  porter 
processionnellemont  à  Rome. 

[Il]  Amnis  Tlberini,  expression 
poétique:  in  salum,  voy.  XXV,  xxv, 
11;  ïi'ive  fvectus,  «  monté  sur  in;e 
barque  »  il  se  fit  transporter  jus- 
qu'au vaisseau),  la  baisse  des  eaux 
empèchîinl  le  vaisseau  d'entrer  dans 
le  Tibre,  cf.  Ow.Fast.,  iv,  299  suiv..: 
«  Sicca  diu  fuerat  lellus;  sitis  usse- 
ratherbas:  |  sedit  limoso  pressa  ca- 
rina  vado  »:  ab  sacerdotihus.  des 
mains  du  prêtre  et  de  la  prêtresse 
qui  accompagnaient  l'idole  depuis] 
Pessinonte. 
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siacerdolibus  deam  accepit  extulitque  in  terram.  |^12'  Ma- 
tronae  piiiiiores  civitatis,  iiiter  quas  unius  Claudiae  Quintae 
insigne  est  nomen,  accepere;cui  dubia,  ut  traditur,  antea 
I  iiua  clariorem  ad  posteros  tam  religioso  niinislerio   pudi- 

iiam  fecit.  [13]  Eae  per  manus,  succedentes  deinde  aliae 
alus,  omni  obviam  effusa  civitate,  turibulis  ante  januas  po- 
sitis,  quapraeferebatur,  atque  accenso  lure,  precantes  ut 
volens  propitiaque  urbeni  Romanani  iniret,  in  aedeni  Viclo- 
riae  quae  est  in  Palalio  perlulere  deam  pr.  non.  Apr., 
isque  dies  lestus  fuit.  ,14]  Populus  frequens  dona  deae  in 
Palatium  tulit,  leclisterniumque  et  ludi  fuere,  Megalensia 
<ippellala. 

XV.  [1]  Cum  de  supplemeutu  legionuiu  quae  in  provinciis 
€rant  ageretur,  tempus  esse  a  quibusdauï  eenatoribus  subjectum 
€st,  quae  dubiis  in  rel)us  utcumqne  tolerata  essent,  ea,  dempto 
jnm  tandem  deum  benignitate  metu,  non  ultra  pati.  [2]  Erectis 
«xpectatione    patribus,   sulqecerunt   colonias    Lalinas    duodeoini 


[12^^  Primores,  i.  e.  iwbilissimae  ; 
7tniiis,  «  il'une  surtout»;  Claudiae 
(juiiilup,  tille  de  P.  Claudius  Pul- 
cher;  insif/ne,  i.  e.  nobile  ou  notuvt  ; 
dubia...  iiiitea  faiiia  {$.-(1.  pudicitiae], 
«  celle  circonstance  que  sa  réputa- 
tion avait  été  .)U>(iue-là  douteuse  »  ; 
construction  analogue  à  celle  du  paa- 
ticipe,  (cf.  XXI,  1,  â  ;  etc.)  ;  ou  reniar- 
■qucra  dail leurs  que  le  verbe  num 
n'a  i»as  de  })articij)e;  sur  le  fait,  voy. 
Ovide,  Faut.,  IV,  307  suiv.  :  «  Casia 
<iuideiii,  sed  non  et  crédita;  runior 
iniquus  |  laeserat,  oi  faisi  criniiuis 
acta  rea  est  »  ;  reliijioso  mitu.slfiio, 
«  itar  ce  pieux  office  "  ;  fecit,  Tite- 
Live  veut  dire  :  «  ce  fut  précist'uiejit 
parce  ([ue  la  réputation  de  Claudia 
avait  été  attaquée,  que  sa  chastfte 
parut  désoruiais  niauifesle,  quand 
on  vit  que  la  déesse  soutTiait  sans 
colère  qu'elle  lui  rendit  ce  pieux 
office  ». 

[l:^]  Per  manus.  •'  de  mains  eu 
niiiins  "  est  construit  ici  avec  /ler- 
lulcri;  rouiMie  il  le  serait  avec  Ira- 
deiites  dont  l'idée  est  sous-entendue; 
deinde,  quand  la  déesse  eut  ainsi 
j)as8é  de  mains  en  mains;  succe- 
df-nten...  nliis  (i.  e.in  aliuruin  locuin), 
littéralenient    :    "     se     relayant    >•  ; 

auand  la  malroue  qui  tcJiait   la  tète 
e  la  procession    avait  ixirté    l'ido'e 
assez    longtemps,  elle    était   lempia- 


cée  par  celle  qui  venait  après  elle,  et 
elle  lui  remettait  la  (iéesj«e,  (jui 
passa  ainsi  [lar  les  mains  de  toutes 
les  matrones,  depuis  Ostie  justiu'au 
temple  de  la  victoire  ;  ^ua  prueiere- 
balur,  «  par  lesquelles  ou  passait  en 
la  faisant  bien  voir  «  ;  c'est  le  sens 
de  proeferi-t^,  »  j)orter  ostensible- 
ment '•  ;  precanles  est  ju.xtaposé  à 
succedentes,  au  lieu  de  lui  être 
coordonné  ;  volens  pvopUint^ue,  au 
lieu  de  cult'its  jiru/iilia,  cf.  XXIV, 
XXI.  Il);  jir.  non.  Apr..  i.  e.  pridie 
nunas  Apnif.'i,  le  4  avril  ;  les  fêtes 
durérenl  jusqu  au  il». 

[l'i]  In  Palatium,  c'est  là  que  la 
Grande  Mère  eut  son  temple,  bâti 
en  l'.ll  avant  Jésus-Christ  par  P.  Cor- 
nélius ;  on  y  éleva  une  statue  à 
Cl.iudia  Quiuta  :  lectisternium,  expo- 
sition de  limage  sur  un  lit  de  pa- 
rade ;  J/c.7«/t'»<.sju, dérive  de  '^iyà.lr,,'i.c. 
niaijnaii.-c.  mater);  appellata  saccorde 
avec  latlrilut.  au  lieu  de  s'accorder 
avec  le  sujet  :  suppléez  sunt. 

XV-XVI.  Autres  affaires  inté- 
rieuics. 

XV  [I]  Subjectum  est,  "  celle  idée 
fui  insinuée,  (|ue...  •■  ;  utv unique, con- 
traireuuMit  à  l'usage  classique,  çst 
empjové  ici  connue  adverbe  ind('tini 
(cf.  XXVllI,  XXIX.  'j),  '■  tant  bien 
(jue  mal  »,  "  bon  i:ré,  mal  gré  ». 
■,'j  Subjecerunt,  <■  ils  ajoutèrent  »; 
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quae  Q.  Fabio  et  Q.  Fulvio  consuUbus  abniiissent  milites  dare,  eas 
annum  jam  ferme  sextum  vacationeai  militiae  quasi  honoris  et 
beneficii  causa  habere,  [31  cum  intérim  boni  oboedientesque  socii 
pro  fide  atque  obsequio  in  popiilum  Romanum  continuis  omnium 
annorum  dilectibus  exhausti  essent.  [4J  Sub  liane  vocem  non  me- 
movia  magis  patribus  renovata  rei  prope  jam  oblitteratae  quam 
ira  irritata  est.  [o]  Itaque.  niliil  prius  referre  consules  passi.decre- 
verunt  ut  consules  magistratus  denosque  principes  Nepete,  Sulrio, 
Ardea.  Calibus.  Aiba.  Carseolis.  Sora.  Suessa.  Setia,  Circeis.  Nar- 
nia,  Interamua  —  liae  namque  coloniae  in  ea  causa  erant  —  l{o- 
mam  excirent  :  !0J  «  iis  iniperarent,  quantum  quaeque  earum  «o- 
loniarum  militum  plurumum  dedisset  populo  Romano  ex  quo 
hostes  in  Ilalia  essent.  duplicalum  ejus  suminaenumerum  peditum 
daret  et  équités  centenos  vioenos:  [~J  si  quaeum  numerum  equi- 
tum  explere  non  posset.  pro  équité  une  très  pedites  liceret  dare; 
pedites  equitesque  quamlocupletissimi  legerentur  rnitterenturque 
ubicnmque  extra  Italiam  supplemento  opus  esset  :  [8J  si  qui  ex  iis 
recusarent,  retineri  ejus  coloniae  magistratus  legatosque  placere 
neque,  si  postularent.  senatuin  dari.priusquam  imperata  fecissent, 
[9Jstipendium  praeterea  iis  coloniis  in  milia  aeris  asses    singulos 


colonios,  etc..  voy.  XXVII,  ix,  7; 
quae...  abnuisseut'.  attraction  mo- 
dale: dare,  à  l'iiitinitif,  parce  que 
abniiissent  suit  l'analogie  de  recu-ia-^- 
senf  :  annum...  sexiuni,  accusatif  de 
la  durée:  vacationem  militiae.  «  dis- 
pense de  service  »  cf.  XXVII, 
xxxviii,  3-G');  qnasi  honoris...  causa, 
■'  comme  si  on  eût  voulu  leur  faire 
honneur  et  leur  accorder  une  fa- 
veur ". 

Ji'  Pro,  «  en  récompense  de...»: 
continuis,  «  sans  interruption  ><. 

['*[  Sub,  «  aussitôt  apr-.'S  "  ;  non... 
magi.si,  quam...,  i   e.  minu-f  quam... 

'_o\  Prius,  "  avant  cette  quesi ion- 
là^  *  :  referre,  «  mettre  à  l'ordre  du 
jour  »,  voy,  XXVI.  n,  l;  xxxii.  1  : 
etc.,  (lenos...  principes,  «  chacun 
les  dix  principaux  membres  du  con- 
seil »:  le  conseil  municipal  com- 
prend cent  memJires  divisés  en  dix 
décuries,  ayant  chacune  un  chef; 
Aepetc,  etc..  tous  ces  noms  de  villes 
sont  à  lahlatifde  la  question  unde  ; 
namque,  voy.  XXIV.  xxxvi,  H. 

Hj  Quant am...  plurimum,  «  le 
chiflfre  de  soldats  le  plus  considé- 
rable «iue  chacune  de  ces  colonies 
eût  fourni  (sans  la  dispense)  >■>  ;  ex 
quo,  "  depuis  que...  -  ;  duplicaium... 
numerum,  <■  le  double  »  ;  ejus  sum- 
mne  sert    dantécédent  à  quantum... 


jjhirimum...     dedi-sset;    ci'ntenos  vlrr- 
nos.  «  cent  vin.i;t  chacune  ". 

'71  Pro  équité  uno,  etc.,  on  atten- 
drait :  pro  eqiiilibus  sinijulis  tri)tos 
pedites;  mitterentunpie,  supidéez  ^-.z-, 
anléci'dent  (Yuhicumque ;  esseï  rem- 
place le  futur  erii,  du  style  direct. 

[«]  LegatOB.  cf.  ,^  .t  :'  "  Maj^istra- 
tus  denosque  principes  »  ;  ptarere, 
«  la  volonté  du  .sénat  était  que...  : 
la  proposition  infini tive  dépend  de 
ridée  de  censuerunt  impliquée  dans 
decreverunt ;  neque...  sennium  ilari, 
"  et  que  l'entrée  du  sénat  ne  leur 
fût  pas  accordée  »  (cf.  XXVI,  xwi, 
7  ;  etc.  !  ;  les  représentanis  des  peujiles 
étrangers  et,  à  plus  forte  raison,  îles 
colonies  pouvaient  être  admis  ;i  ex- 
poser au  sénat  leurs  plaintes  ou 
leurs  réclamations:  si  postularent, 
suppléez    nt  sibi  scnatxis  daretur. 

It]  Stipendium,  «  comme  rede- 
vance '>  :  in  initia  aeris,  «  par  mille 
as  »  (de  capital)  :  asses  singulos.  ■■  un 
as  »  :  il  s'agit  d'un  impôt  du 
millième  sur  le  capital  :  censum, 
l'évaluation  des  f')riunes  pour  la 
fixation  de  l'impôt;  ex  fomndn,  etc., 
d'après  les  règles  que  leur  indique- 
raient les  censeurs  romains  ;  ab 
juratis  censoribus coloniarum ,  cpar  b'S 
censeurs  assermentés  des  colonies  <; 
on  donnait,  par  analogie,  le  nom  de 
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imperari  exigique  quotannis,  censiunque  in  iis  coloniis  agi  ex  for- 
mula ab  Romanis  censoribusdata  [10]  —  dari  auteni  piacere  ean- 
dem  quam  populo  Romano  — .  delerrique  Romani  ab  juralis  cen- 
soribus  coloniaruni,  priusquam  magistratu  abirent  ».  [11]  Ex  hoc 
senatus  ronsulto  accutis  Romam  magistratibus  prinioribusque 
earum  coloniarum,  consules  cum  milites  stipendiumque  impe- 
rassent,  alii  aliis  magis  recusare  ac  reclamare;  negare  tantum 
militum  elfici  posse  :  [12]  «  vix,  si  simplum  ex  formula  imperetnr, 
enisLiros  ;  orare  atque  obsecrare  ut  sibi  ,senatum  adiré  ac  depre- 
cari  liceret.  [13J  Nihil  se  quare  perlre  merito  deberent  admisisse; 
sed  si  pereundum  etiam  foret,  neque  suuni  delictum  neque  iram 
populi  Romani  ut  plus  militum  daretit  quam  haberent  posse 
efficere.  »  [14]  Consules  obstinati  legatos  manere  Romac  jubent, 
magistratus  ire  (lomos  addilectus  habendos  :  «  nisi  summa  mili- 
tum quae  imperata  esset  Romam  adducta,  nemineni  iis  senatum 
daturum.  »  [l.jj  Jta  praecisa  spe  senatum  adeundi  deprecaudique 
dilectus'in  iis  duodecim  coloniis,  per  iongam  vacationem  numéro 
juniorum  aucto,  liaud  difficulter  est  perfectus. 

XVI.  [1]  Altéra  item  res,  prope  aeque  longo  neglecta  silentio, 
relata  a  M.  Valerio  Laevino  est,  qui  privatis  conlatas  pecunias, 
seac  M.  Claudio  consulibus,  reddi  tandem  aequum  esse  dixit  : 
[2]  «  nec  mirari  ([iiem([uam  debere  in  publica  obligala    fide  suam 


censeurs  à  des  magistrats  locaux 
chargés  de  l'évaluation  des  forlunes. 
[ll]Ex,«en  vertude...  »;pi'imo}'ibus, 
etc.,  ce  sont  les  mêmes  qui  ont  été 
désignés  plus  haut  (,^  5,i  par  l'ev- 
pression  denos...  principes  ;  recusan' 
ac  reclamare,  intiiiitifs  historicjues, 
au  lieu  de  recusabaiil  ac  reclaitiahant  ; 
même  remarque  pour  neyare. 

[12]  Vix,  etc.,  la  proposition  inli- 
nilive  (style  indirect)  déjtend  de 
dicehant  dont  l'idée  est  contenue 
dans  negare;  simplum,  on  a  vu  (§  li) 
qu'on  exigeait  d'eux  le  double:  «./• 
formula,  «  voy.  XXVII,  x,  .-i;  vix... 
eni.suro.i,  suppléez  se  esse,  «  ils  au- 
raient de  la  peine  à  se  tirer  d'af- 
faire »  ;  orare  nique  obsecrare  (s.-e. 
set  remplace  oramus  atque  obserra- 
mus  du  style  direct  ;  senatum  adiré, 
«  d'être  admis  à  la  séance  du  s'/mal  « 
(cf.  S  8). 

il3j  Merito  est  justifié  par  nihil 
se...  admisisse;  s'ils  avaient  conunis 
quelque  faute  grave,  la  conduite  du 
sénat  à  leur  égard  eût  pu  paraître 
juste  et  raisonmihle;  mais  ce  nélait 
pas  le  cas;  foret,  vov.  XX. VII, 
XVII,  (i. 

!  l'ij  LegratOS,  voy..:5  8;  ntaqislralus. 


les  magistrats  des  colonies;  summa... 
adducta,  ablatif  absolu  ;  pour  l'emplui 
de  nisi  devant  un  participe,  et 
Gic,  de  Ornf.,  II,  V2,  1811  :  «  iNi.n 
hercule,  mihi  listuc),  nisi  admoniio 
(i.  e.  nisi  a  te  aiiiuonitus  esseni'. 
venisset  in  mentom.  « 

XVI  [Ij  Relata...  est,  ce  verbe 
n'est  pas  pris  ici  dans  le  sens  offi- 
ciel, cumme  ci-dessus,  xv,  .");Tite- 
Live  veut  dire  que  Lévinus  remit 
en  (jueslion  ou  rappela  à  l'attention 
des  pouvoirs  publics  une  iitTaiie  à 
lacjuelle  on  ne  pensait  i)lus  ;  priratis, 
au  datif,  complément  indirect  de 
reddi;  pecunias,  <<  les  sonuues  d'ar- 
gent »  ;  contntns,  VOV.  XXVI,  xxxvi, 
3-S  ;  tandem  porte  sur  reddi. 

[2]  In,  etc.,  »  quand  il  sagissail 
d'une  affaire  où  la  bonne  ïoi  d(! 
ri<:tat  était  engagée  »,  voy.  ci-dessus, 
VI,  11;  etc.;  (tliquid  (accusatif  ad- 
verbial), «  en  (luebiue  chose  »  ;  jiro- 
prie,  «  particulièrement»;  pertine- 
ret  a  pour  sujet  cura  ejus  rei  ;  se 
auctorein...  fuisse  remplace  eijo  auc- 
tor...  fui  du  style  direct  :  «  c'est  lui 
qui  avait  |)ri,-i  l'initialive  de...  »: 
niDpi  aerario,  ablatif  absolu,  rempla- 
çant une  proposition  causale. 
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praecipuam  curam  esse;  nam.  praerterquam  quod  aliquid  proprie 
ad  consulem  ejus  anni  quo  conlatae  pecuniae  essent  pertineret, 
*tiam  se  auctorem  ita  conferendi  fuisse  inopi  aerario  necplehead 
tributum  sufficiente.  »  [3]  Grata  ea  patribus  admonitio  fuit.jus- 
-sisque  referre  consulibus  decreverunt  ut  tribus  pensionibus  ea 
pecunia  solveretur  :  *  primam  praesentem  ii  qui  tum  essent,  duas 
tertii  et  quinti  consules  numerarent.  » 

[4]  Omnes  deinde  alias  curas  una  occupavit,  postquam  Lo- 
crensium  clades,  quae  ignoralae  ad  eam  diem  fuerant,  le- 
gatorum  adventu  vulgatae  sunt.  [5j  Xec  tam  Plemini  sœlus 
quam  Scipionis  in  eo  aut  ambitio  aut  neglegentia  iras  lioini- 
num  inritavit.  [6]  Decem  legati  Locrensium,  obsiti  squa- 
lore  et  sordibus,in  comilio sedentibus  consulibus,  velamenta 
supplicum,  ramos  oleae,  ut  Graecis  mos  est,  porgenles, 
ante  tribunal  cum  llebili  vociferatione  liumi  procubuerunt. 
[1]  Quaerentibus  consulibus  Locrenses  se  dixerunt  esse,  ea 
passos  a  Q.  Pleminio  legato  Romanisque  militibus  quae 
pati  ne  Carthaginienses  quidem  velit  populus  Romanus  ; 
«orare  uti  sibi  patres  adeundideplorandique  aerumnas  suas 
potestatem  facerent.  » 

XVII.  [Ij  Senatu  dato,  maximus  natu  ex  iis  :  «  Scio,  quanti 
aestimenlur  nostrae  apud  vos  querellae,  patres  conscripti, 
plurimum  in  eo  momenti  esse,  si  probe  sciatis  et  quo  modo 


^3]  Referre,  •<  mettre  la  que  s- lion 
à  l'ordre  du  jour  "-,  tribus  pensioni- 
bus, «  en  trois  paiement?  »  (éche- 
lonnés sur  six  années);  praesentem, 
■o  tout  de  suite  »  ;  qui  lum  essent.  sup- 
pléez consules.  V  les  consuls  de  Tan- 
née courante  *  ;  tertii  et  quinti  con- 
sules, ceux  qui  seraient  consuls  en 
l'an  de  Rorne  5ô2  et  en  l'an  de  Rome 
r.54  (002  et  200  av.  J.-C). 

XVI,  4-XXII.  Affaire  des  Locriens 
contre  Pléminius ;  la  commission  nom- 
.mêe  pour  examiner  leuis  t/riefs  et  la 
conduite  de  Scipion,  prolecteur  de 
Pl^minijis,  déclare  Pléminius  coupable, 
■ma>s  approuve  Scipion.  et  lui  permet 
de  passer  en  Afrique. 

XVI  [4]  Occupavit.  littéralement: 
■    prévint,     devança  » ,    c'est-à-dire 

empêcha  de  se  produire  »  (R.); 
clades,  <<  les  calamités  -  ;  fuerant,  et 
non  erant,  pour  signifier  l'état  qui 
avait  duré  jusqu'alors  ;  adventu,  c  par 
-ait€  de  l'arrivée  ". 

5]  In  eo,  «  à  l'endroit  de  Plémi- 


nius »  voy.,  XXVIII,  XLiii,  8;  ambi- 
tio, «  la  complaisance  »  (le  désir  de 
lui  être  agréable). 

[6]  In  comitio,  voy.  XXII.  vu,  7; 
purf/entes.  archaïsme  i)onr  porrigenÀes 
ici'.  XIV. ;-!). 

[TJ'Velit,  au  lieu  dei-eZ/^/.cf.  XXVI, 
XXVI,  5-8  ;  etc.  ;  orare,  suppléez  se, 
remplace  oramus  du  style  direct. 

XVII-XVIII.  Discours  des  Loenscri 
au  sénat. 

1-4.  Les  Locriens  n'ont  jamais  été 
les  ennemis  de  Home;  mais,  même  s'ils 
l'avaient  été,  ils  ne  méritaient  pas  de 
subir  les  traitements  qui  leur  ont  été 
infligés. 

XVII  [1]  Senatu  date,  voy.  xv,  8; 
(/nanti  aestimenlur.  «  pour  ce  qui  est 
du  cas  qu  il  faut  faire  de...  »;  l'in- 
terrogation indirecte  se  ratiache  à 
plurimum...  momenti  esse;  in  eo  nri- 
nonce  si...  sciatis  ;  plurimum...  //'"- 
menti,  «  ce  qui  peut  le  plus  faii'- 
pencher  la  balance  »  (métaphore  ïv- 
quente  chez  Tite-Livej. 
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prodili  Locri  llannibali  sint  et  quo  modo,  pulso  Hannibalis 
praesidio,  restituti  in  dicioiiem  vestram  ;  [2]  quippe  si  et 
culpadefectionis  procul  apublico  consilio  absit,  etr^ditumin 
vestram  dicioiiem  appareat  non  voluntate  solum,  sed  ope 
etiam  ac  virtute  nostra,  magis  indignemini  bonis  ac  fideii- 
bussociistam  indignas  injurias  ab  legato  vestro  militibusque 
ficri.  [3]  Sedego  causam  utriusque  defectionis  nostrae  in 
aliud  tempus  differendam  arbitror  esse  duarum  rerum  gra- 
tia,  [4]  unius,  ut  coram  P.  Scipione,  qui  Locros  recepit  et 
omnium nobis  recte  perperamque  lactorum est  testis,  agatur  ; 
altedus,  quod,  qualescumque  sumus,  tamen  ea,  quae  passi 
su  m  us,  pati  non  debuimus. 

5]  ^'onpossumusdissimula^e, paires  conscripti,  nos,  cum 

praesidium  Punicum  in  arce  nostra  haberemus.,  multafoeda 

et  indignait  a.praefecto  praesidii  Hamilcare  et  ab  Numidis 

Afrisque   passos  esse;   sed  quid  illa  sunt  conkita  cum  iis, 

quae  bodie  patimur?  [6]  Cum  bona  venia,  quaeso,  a.udiatis, 

patres  conscripti,  id  quod  invitus  dicam.  In  discrimine  est, 

nunc  bumanum  omne  genus,  utrum  vos  an  Carthaginienses 

lincipes  orbis  lerrarum  videat.  [7]  Si  ex  iis  quae  Locreoses 

lit  ab  illis  passi  sumus   aut  a  vestro   praesidio    nuiic  cum 

maxime  patimur  acstimandum  Romanum  ac  Punicum  ini- 

perium  sit,  nemonon  illossibi  quam  vos  dominos  praeoplet. 

<S;  Kt  tamen  videte  quem  ad  modum  in  vos  Locrenses  ani- 

mati  sint.  Cum  a  Carthaginiensibus  injurias  tanto   minores 

acciperemus,  ad  vestrum  imperatorcm    confugiinus;  cum  a 


ri  Consilio  publico.  le  conseil 
(l'Êtnt,  c'est-à-dire  II'  :>r'notile  Locres; 
/i.hsit,  p:u'ce  que  la  condition  se  l'ap- 
porte à  l'avenir  ;  reditum  est  au  pas- 
sif inii)ersouiiel,  on  attendrait  rediium 
esse  II  nobis;  indU/nns  e^^i  in.Leiilion- 
nellenicnt    raiiiiroclié    ^ï in'liyiiemini. 

;^]  Causam,  «  l'exposé  »  (sous 
forme  de  plaidoyer)  ;  ulrinsqtte  defac- 
lionis,  après  avoir  [)assé  du  côté  des 
Carthaginois,  ils  avaient  abandonné 
les  Cajihaginois  ])our  l»>s   Koniains. 

_'i]  Nobis,  «  pour  nous  »,  doit  être 
joint  à  lestis  est  ;  .non  defjuinms, 
«  Jious  n'aurions  pas  dû  », 

.")-'J.  Les  Ciirlliaf/inois  n'ont  rien  fait 
qui  i'Quhi  les  crnaules  de  In,  (/(irnisou 
rouiiiinr. 

^V\  Cum  bona   venia,  cf.  i.  7;  /'"- 


rz/î/s,  cf.  XXVIII,  XXVII,  7;  in  dis- 
crimine est,  «  est  y  un  iiioiiiPiit  qui 
va  décider  si...  ».  cf.  Lucrèce.  IJI,  S:U 
suiv.  :  «  J.n  duhioque  fuen',  utroruni 
adrefiua  cadeuduni  «uiiuibus  liuiiia- 
nis  es.set.  terraque  niarique»  ;  ridfnt., 
au  lieu  de  lisunts  sit,  cf.  ci  dessus, 
V,  4  ;  etc. 

[  ]  Cum  maxime,  «  idus  que  ja- 
mais »  ;  nemo  non,  ><  il  n'y  a  persoiiiuî 
qui  ne...  ». 

;h'  Minores,  «  moindres  que  celles 
que  vous  iKHis  faites  subir  »  ;  ronfn- 
f/inius,  on  voit  (ju'ils  attiibuent  à 
l'Ktat  le  mérite  d'un  acte  ([ui  ét;iit 
le  fait  de  (iuel(|u<^s-uns  (cf.  vi,  i)  ; 
fjlus  ynani,  voy.  XXI,  uv,  <)  ;  alio,  i.  e, 
iid  iiliuHi.  par  exemple  à  IJaiinib;iJ.. 
qui  aurait  pu  leur  l'aire  bon  accueil. 
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vestio  praesiJio  plus  quam  hostilia  patiainur,  nusquam  alio 
quani  ad  vos  querellas  detulimus.  i^9]  Aut  vos  respicietis 
perditas  res  nostras,  patres  conscripti,  aut  ne  ab  diis  qui- 
dem  iraraortalibus  quod  precemur  quicquam  superest. 

10 ;Q.  Pleminiuslegatusmissus  est  cum  praesidioad  reci- 
piendos  a  Cartliaginiensibus  Locros  et  cuui  eodem  ibi  relic- 
tus  est  praesidio.  ^il~  In  boc  legato  vestro  — dant  enini  ani- 
nium  ad  loquendum  libère  ultimae  miseriae  —  nec  hominis 
quicquam  est,  patres  conscripti,  praeter  liguram  et  speciera 
neque  Romani  civis  praeter  babitum  vestitumque  et  sonum 
Latinae  linguae  :  rt2jpestisac  belua  inmanis,  quales  fretum 
quondam  quo  ab  Sicilia  dividimurad  perniciem  navigan- 
tium  circumsedisse  fabulae  ferunt.  [13]Acsi  scelus  libidi- 
nemque  et  avaritiam  solus  ipse  exercere  in  socios  vestros 
salis  baberet,  unam  profundam  quidem  voraginem  tamen 
patientia  nostra  expleremus  :  1^14^  nunc  omnes  centuriones 
milites(}ue  vestros  —  adeo  in  promiscuo  licentiam  atijue 
improbitatem  esse  voluil  I —  Fleminios  fecit  ;  [15]  oiiiiies 
rapiunt,  spoliant,  verberant,  vulnerant,  occidunt  ;  conslu- 
prant  matronas,  virgines,  ingenuos  raptos  ex  conplexu  pa- 
rfntiiim;  [lejcûtidie  capitur  urbs  nostin.  cotidir'  diripitur; 


'.'  Superest,  "  il  ne  nous  r<->te 
plus  rien  a  demander  aux  dieux 
dans  Hus  i)i ieies  ».  hyperbole  desti- 
née à  flatler  lorpièil  du  jteuple 
romain  donl  la  puissance  se  trouve 
comparée  à  celle  des  dieux. 

Ui-"20.  Fléininius  n'a  inonlré  à  notre 
éiiard  aucun  sentiment  humain  :  c'est 
xaïf  bête  sauvai/e,  prête  a  tous  les 
I  ir('s.  ti  toutes  les  monstruosités. 

Ml  Legatus,  voy.  vi,  9  ;  ad  reci- 
pien'Jos.  etc..  voy.  XX.  "2. 

ril"  Dant  animum.  cf.  X.  xxxvi, 
3  :  "  .Neutris  est  nninus  ad  pugnan- 
dum  ■  :  libère,  «  avec  franchise  »  ; 
fiijuram.  «  les  traits  »  ;  speciem,  "  rai>- 
parence  extérieure  >■'  :  habitum,  «  le 
maintien  ":  rtstititm,  -  Ihahille- 
ment  ■  'cf.  XXVIIl,  xxvii,  4  . 

'\'l^  Pestis,  «  un  m<.nstre  funeste- 
(comme  ^^cylla  et  Charybde)  ;  diridi- 
tnur.  jtarce  qu'il  y  aurait  à  laclif 
quod  n'ts  ab  Sicilia  dividitiroy.  XXIII, 
XVII.  lU):  ce  qui  est  vrai  deRhegium 
est  appliqué  à  Locres,  sa  voisine  ; 
circumseaisse,  le  verbe  est  heureuse- 
ment choisi  pour  signifier  que  ces 
monstres  épiaient  les  navigateurs  sur 


1rs  divers    points    du    détroit    qu'ils 
occupaient. 

'U]  Scelus,  "  sa  scélératesse  -, 
cf.  vni,  7;  ipse,  «  lui  personnelle- 
ment»; in  socios  vestros,  c'est  du 
moins  la  qualité  qu'ils  avaient  avant 
leur  défeclion:  unam  i.  e.  eo  quod 
vna  esset  ;  profundam  quidem,  i.  e. 
etsi  profunda  esset  ;  tamen  indique 
clairement  le  sens  concessif  de  pm- 
fundnm  quidem,  cf.  IX,  XlX,  14  : 
"  Non  quidem  Alexandro  duce... 
sed...  tamen...,  etc.»:  explerejnv.s  a 
été  choisi  par  Tite-Live  parce  qu'il 
convient  également  bien  à  libidinem 
et  à  vorafjineni. 

[14;  Nunc  oppose  la  réalité  à  l'hy- 
pothèse (cf.  grec  •/;!•/  Si);  in  promiscuo, 
locution  adverbiale  (au  lieu  de  l'ad- 
jectif prom/wî/o-s',  qui  sert  d'attriluit 
a  licentiam  et  à  improbitatem;  in  /" 
miscuQ  este  signifie  proprement 
partenir  indistinctement  à  tous  ". 

[[':/  Rapiunt, etc..  tous  ces  verbes 
sont  employés  absolument,  c'est-à- 
dire  sans  aucun  compl.'ment  qui  en 
limite  l'action. 
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(lies  noctesque  omuia  passim  inulierLim  puerorumque  qui 
rapiuntur  atque  asportantur  ploratibus  sonant.  [17j  Mire- 
tiir  qui  sciât  quo  modo  aut  nos  ad  patiendum  sufficiamus 
aut  illos,  qui  faciunt,  nondum  tantarum  injuriarum  satiet  is 
ceperit.  Neque  ego  exsequi  possum  nec  vobis  operae  est  au- 
dire,  singuli  quae  passi  suraus;  communiter  omnia  aniplec- 
tar.  [18]  Nego  domum  uUam  Locris,  nego  quemquam  liomi- 
nem  expertem  injuriae  esse,  nego  ullum  genus  sceléris, 
lubiîlinis,  avaritiae  superesse  quod  in  uUo  qui  pati  potueril 
praetermissum  sit.  [19]  Vix  ratio  iniri  potest,  uter  casus  ci- 
vitati  sit  detestabilior,  cum  hostes  bello  urbem  cepere,  an 
cum  exitiabilis  tyrannus  vi  atque  armis  oppressit.  [20]  Omnia 
quae  captae  urbes  patiuntur  passi  sumus  et  cum  maxime 
patimur,  patres  conscripti  ;  omnia  quae  crudelissimi  atque 
inportunissimi  tyranni  scelera  in  oppresses  cives  edunt 
Plejninius  in  nos  liberosque  nostros  et  conjuges  edidit. 

XVni.  [1]  Unum  est  de  quo  nominatim  et  nos  queri  reli- 
gio  infixa  animis  cogat  et  vos  audire  et  exsolvere  rem  pii- 
blicam  vestram  religione,  si  ita  vobis  vicb^bitur,  velimus, 
patres  conscripti.  [2]  Vidimus  enim  cum  ({uanla  caerimonia 
non  vestros  solum  colatis  deos,  sed  etiam  (^xternos  accipi.i- 
tis.  [3]  Fanum  est  apud  nos  Proserpinae,  d<'  cujus  saiictiUilf 
templi  credo  aliquam  famam  ad  vos  pervenisse  Pyriiii  bello, 
[4j  qui,  cum  exSicili;i  rediensl.ocrosclassepraelervelierelur, 


[17]  Qui  sciât,  "quiconque    vien-  sur  les  trésors  (b-  Pr:)se:iii  ne  imc  nmin 

tirai I  à  savoir  »  (c'est  le  sens  du  po-  sacrUège. 

tentiel);  ad  imlicmhim,   i.  e.  ad  pn-  XVIII  [|]  Nominatim,    «  particu- 

iiendns  injurias  ;  qui  faciuiiLsuy^p\èez  liérenienl    »,  s'oi)posi'    h   ci>ninninit>'r 

injjirias;  ni'c   vobis    operae    esf,    "  ce  (cf.  xvii,  17);  ("07^/ est  au  suitjonolif, 

n'est   pas  la   iieiiie  que    vous...  •>  ;  le  parce  que  quod   a    la    valeur   dune 

f'énitif  opi'rnc  lii'piMid  d'r.s/,  littérale-  particule  consécutive  {tnl-  ah:    reli- 

nient"  cel;i  nappaiiicnl  i»as  à  la  peine  fiione,    «    d'une     dette     reli^'ieuse    •> 

que  vous  devriez  prendre  »  ;  coiiimx-  conti'âctée  ;i  la  suite   de  l'acte  iniidi; 

niter,  .<  en  généi'iil  »  (en  ^l'os);  ample-  (jue  l'orateur  va  rappeler. 

r/«/',  on  attendraille  verbe,  ordinaire  !  2]  Vidimus,    etc.,   allusion    à    la 

en  piireil  cas,  romplectar.  céî-énionii-  décrite  ci-dessus  fch.  xiv) 

[18    Quemquam,  i.  e.  ullum,  mais  et  à  laquelle  ils  avaient   sans  doute 

Tite-Live  avait  d:;jà  employé  ullam  ;  assisté. 

experteai,  «  qui  nàit  pas  eu"   sa   part  [:^j  Fanum  est    svnonvnie   ici    île 

de...  »  ;  inullo,  cf.  xvi,  ."s.  temphua,  (\\\\   e-;t  d'àilleu"rs   eniplové 

[lit]    Vix,    etc.,    «    il    est    presque  dans  la  proi»osiliun  relative, 

impossible  de  calculer.  .    »\  ririlali,  ['.Ex    Slcilia,    vo\e/.     l'eriociia 

«pour  une  cilé  «  (en  général).  XIV;  Ao<-yo.vestl<'com])iénienl  de/»/v/''- 

['2i»]  Cum  maxime,  cf.  i  7.  lenu-lirrelur;  propler/idem,   <•  à  cause 

X\  111   [l-S]   Non  rontnil   de  satin-  de    notre    lllélilé   »  ;    u,l    eani    diem, 

quer  aux   liuiurnes,  J'it'-aiinius   a  ftorté  on  a  vu  (cf.  i.  'J.Tj  (pie  le  mot  di's  est 
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iiiler  alla  foeda  quae  propter  fidera  erga  vos    in   civitalem 

nostram  facinora    edidit,   thesauros   quoque    Proserpinae, 

intactos  ad  eam  diem,spoliav-it  ;  atque  ita,  pecunia  in  naves 

înposila,    ipse    terra   est   profectus.  [oj  Quid   ergo   evenit, 

patres  conscripti?  Ciassis  postero  die  foedissima  tempestate 

^ncerata,  omnesque   naves  quae  sacram    peeuniam    habiie- 

junt  in   litora  nostra  ejectae  sunL  [6]  Qua  tanta  clade  edoc- 

tus  tandem  deos  esse  superbissimus  rex   peeuniam  omnem 

"Conquisitam    in    thesauros  Proserpinae  referri  jussit.  Xec 

tamen  illi  umquam  postea  prosperi  quicquam    evenit,   pul- 

•susque  Italia  ignobili   atque  inhonesta  morte,  temere  nocte 

ineressus  Argos,  occubuit.  ^7     Ilaec   cum    audisset   legatus 

vester  tribunique  militum  et  mille  alia  quae  non   augendae 

reiigionis  causa,  sed  praesenti  deae  numine  saepe    conperta 

nobis  majoribusque  nostris  referebantur,  [S]  ausi  suntnihilo 

minus  sacrilegas  admovere  manus  intaotis  iliis  Ihesauris  et 

nefanda  praeda  se  ipsos  ac  domos  conlaminare   suas  et    m\- 

iites  vestros. 

[9  Quibus,  per  vos  fidem  vestram,  patres  conscripti, 
priusquam  eorum  scelus  expietis,  neque  in  Italia  neque  in 
Africa  quicquam  rei  gesseritis,  ne  quod  piaculi  commise- 
Tunt  non  suo  solum  sanguine  sed  etiam  publica clade  luaiit. 
[10]  Quamquara  ne  nunc  quidem,  patres  conscripti,  aut  in 
ducibusaut  in  militibusvestris  cessât  ira  deae  :  aliquotiens 
jam  inter  se  signis  conlalis  concucurrerunt;   dux    alteiius 

Oirdinaiiement   féminin    dans    cette  pas  fait  attendre  ;  on    sait  à  rouelles 

JdCUlion.  horrews   la  discorde  a  poussé  la  gar- 

'W    Lacerata.    s.-e.     est  ;    sacram  mson  romaine. 

pecunimn.  ■  l'argent    consacré    à  la  [?•]  Quibus,  i.  e.  quapropter ;  pour 

dée-=se  V.  Tabiatif  ïJTvant  à  si^ifier  la  raison 

[7    Cum,  «  bien  que.  »;    audi^s>t  diin  fait,  voy.  XXVI,  iv,  6;  xxix,  2; 

-s'accorde  avec  le  plus  irnporlant  des  XXVIII,  ix,8;  xxiii,  4  :  etc.;  fidem... 

sujets,   (jui    est   leyatus  ;   mille   "lia,  vestram,  «  votre  conscience  «  ;  priiis- 

'•  mille  autres  traits  »:   qnae.   etc.,  quam...    expietis    e.-t   subordonné   à 

'iitcndez  :      quae     rf-ferehantur    non  neqiie...  luque...  quidjuatu  rei  i,esse- 

rfliqianis    i«  la    vénération  pour  la  ritts.    proposition    qui     dépend    de 

léesse    »)  aitfjendac    causa,  sed  quod  Vidée  d'oramus  at'^ue  obtestnmur  con- 

/i  nesenfi  fte're  ««»«/«<?(«  [lar  suite  de  tenue    dans     la     formule     per    vos 

l'action  manifeste  de  sa  puissance  »)  fidemque  vestram  ;  quod  piacidi   com- 

■saepe    comperta     nobis   majoribusque  miserunt,  littéralement    :    "  ce  qu'ils 

noUris  erant  ;  nobis  est  au  datif,  ainsi  ont  contracté  en  fait  de  souillure  ». 

Kjue   vwjorihu^sque    nosfris,   vov.   ci-  ,10]  Quamquam,  «  d'ailleurs  »;  «ne 

dessus,  XXVIII.  XXVI,  h.           '  nunc    quidem.    «     maintenant    non 

[S]  Intactis,    "  intangibles   »    (cf.  plus  ";  in,  '■  à  l'endroit   de...  ",   cf. 

inrictus    t'    invincible  ",     inviolalus,  xvi,5;  etc.;  cessât,  «  demeure  inac- 

inviolabie.  »  etc.  tive  -•  :    inter  se  ipsi,  au    lieu  d'inter 

y-15.  Aussi  le  châtiment  ne  s'est-il  se  ipsos,  voy.  XXVIII,  ii.  16;  etc. 
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partis  Pleminiiis,  alteriiis  duo  Iribiiui  militum  eranl.  Non 
acrius  cum  Carlhaginiensibus  quam  inter  se  ipsiferro  diini- 
caverunt,  [H]  praebuissentqiie  occasiooem  furore  suo  Lo- 
€ros  recipiendi  Hannibali,  nisi  accitus  ab  nobisScipio  inter- 
venisset.  [42]  At,  hercule,  milites  contactos  sacrilegio  furor 
agitât  ;  in  dacibus  ipsis  puniendis  nuUumdeae  humen  appa- 
l'uit"?  [13]  Immo  ibi  praesens  maxime  fuit  :  virgis  caesi  tri- 
buni  ab  legato  sunt  ;  legatus  deinde  insidiis  tribunorum  in- 
terceptus-,  praeterquain  quod  toto  corpore  laceratus,  naso 
quoque  auribusque  decisis  exsanguis  est  relictus;  [14]  re- 
creatus  dein  legatus  ex  vulneribus  tribunes  militum  invincla 
conjectos,  dein  verberatos  servilibusque  omnibus  sup- 
pliciis  cruciatos  occidit,  mortuos  deinde  prohibuit  sepeliri- 
[15]  Has  dea  poenas  a  templi  sui  spoliatoribus  liabet, 
nec  ante  desinet  omnibus  eos  agilare  furiis,  quam  reposita 
sacra  pecunia  in  tliesauris  fuerit. 

'  1 6]  Majores  f[uondam  nostri  gravi  Crotoniensium  bello,  quia 
extra  urbem  tem|)lum  est,  tranferreinurbem  eam  pecuniam 
voluerunt.  Xoctu  audita  ex  delubro  vox  est,  «  abslinerent 
manus  :  deam  sua  tompla  defensuram  ».  [17]  (Juia  movendi 
inde  thesauros  religio  incussa  erat,  muro  circumdare 
templum  voluerunt.  Ad  aliquantum  jam  altitudinis  excitata 
erant  moenin,  ruiu  subito  conlapsa  ruina  sunt.   [18]    Sed   et 


[1-2]  At,  «  mais  pout-ôlnvque  ..  ?  <>; 
millum...  numcn,  «  aucune  luanifos- 
taliiiu  delà  i)uisâanc(' divine  ". 

I  l.f  Immo,  •<  tout  au  contraire  »; 
ibi.i.  0,  in pioiiendis  ducibus  ;  prarier- 
ijUam  quod...  qtuqne....  i.  e.  non  so- 
lum,..  sed  etimn...  ;  construisez  : 
relirtn.i  e.^t  exsangtiis,  priwterquain 
ijuod  laceratus  (e.s7)  lolo  corjiore,  naso 
quoi/rtc  aurilju,sqtte  ilt'ci.iis. 

'141  Dein,  remarquez  la  rLJpétition 
des  lUdls  <lciu  et  deinde,  destiné.-;  à 
in^iistfi'  sur  la  série  des  désordier;  et 
des  cj-uautr-s  (jui  ont  ensanglanté  la 
ville  de  Loercs. 

!  I.i]  Has...  poenas...  hafcet  est  une 
exjjression    énergi(|ue,    faite  sur  le 

modèle  de  la  locution  poemift  dare, 
qui  se  dit  de  ceux  qui  subissent  la 
lieine  :  littéralement  :  «  tels  sont  les 
chàti'nents  que  la,  déesse  porte  à  son 
aclif  „.  cf.  Cic,  Uf/..  -2,  17,  ',\  : 
«  Plus  poenarum  habboquam  i)etivi  »; 
fuerif,  voy.  XXVIII,  XL,  13. 


1()-18.  Mais  .si  la  déesse  sait  veiu)er 
les  offenses  qui  Itti  sont  faites,  setils 
Us  liomainssunl  en  clat  de  punir  ceux 
qui  ont  fait  tort  aux  Lorriens. 

[Ilij  Crotoniensium,  «  contre  les 
Gi'otoniales  »  (contre  Ciotone)  ;  e.rtra 
urbem,  au  contraire  D^nvs  d'HaJicar- 
inasse  (.A/(^</-  '■'""•,  XIX,  U)  dit  que 
le  tem|)le  de  Proserpine  était  dai;» 
l'intérieur  de  la  ville  de  Locres-,  .•^ua 
tenipla.  le  pluriel  sexplique,  p;irce 
qu'il  s'agit  de  designer  les  diverses 
constructions  ([ui  composent  le 
temple,  cf.  V;  xvi,  Il  :  «  Donum  ani- 
pliini  Victor  ad  »/m  templa  portato  ». 
H]  Religio,  "  la  crainte  reli- 
gieuse ». 

118]  Sed,  etc.,  .<  mais  s'il  (  st  vrai 
que...  »  porte  sur  nostra.s  injuiias 
we  jiolest  nec  posait  alius  tilcisri,  etc.  ; 
nunc,  par  la  punition  de  Pléminius 
et  des  tribuns  ;  tnw,  par  le  cliàli- 
menl  de  Pyrrhus  ;  nec  pussil  exprime 
un  souhait  («  et  nous  ne  soûl  niti  ns 
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nune  et  tune  et  saepe  alias  dea  suaiii  sedem  suumque  tem- 
plum  aut  tutata  est  aut  a  violatoribus  gravia  piacula  exei:it  ; 
nostras  injurias  nec  potest  nec  possitalius  ulcisci  quam  vos 
patres  conscripti  ;  '19]  ad  vos  vestramque  fidem  supplices 
confuijinius. 

Xihil  nostra  interest  utruin  sub  illo  legato,  sub  illo  pru"^'- 
sidio  Locros  esse  sinatis  an  irato  Hannibali  et  Poenis  ad 
supplicium  dedatis.  Non  postulamus  ut  exlemplo  nobis,  ut 
de  absente,  ut  indicta  causa  credatis  ; '20~  veniat,  coram 
ipse  audial,ipse  diluai..  Si  quicquam  sceleris  quod  bomo  in 
bominesedere  potest  in  nos  praelermisit,  non  recusamus 
quin  et  nos  omnia  eadem  iterum,  si  pati  possumus,  patia- 
mur,  et  ille  omni  divino  bumanoque  liberetur  scelere.  » 

XIX.  [i]  Haec  cuni  ablegatis  dicta  essent  quaesissetqueal) 
iis  Q,  Fabius  detulissentne  eas  querellas  ad  P.  Scipioneiii, 
responderunt  missûs  legatos  esse,  sed  eum  belli  apparalii 
occupatuni  esse  et  in  Africam  aut  jam  trajecisse  aut  inlia 
p:iucos  dies  trajecturum  :  [2]  et  letrati  gratia  quanta  esset 
apud  imperatorem,  expertos  esse,  cum,  inter  euni  et  tribu- 
nos  cognita  causa,  tribunos  in  vincla  conjecerit,  legatum, 
aeque  sontem  aut  niagis  etiam,  in  ea  poteslate  reliquerit.  [3] 
.Jussis  excedere  teuiplo  legatis,  non  Pleminius  modo,  sed 
etiam  Scipio  principum  orationibus  lacerari.  Ante  omnes 
Q.  Fabius  natum  eum  ad  conrumpendam  disciplinam  mili- 
tirem  arguere  :  ]4~  "  sic  et  in  llis|iania  plus  pî(i|ie  per  sedi- 


pas  quun   autre  le  puisse   >-;;    c'est  [3]  Templo.  le  temple  de   Bellone 

unetlaUerieà  l'adresse  des  Romains,  (voy.  notre  oian  de  Rornet.  où  le  sc- 

I'j-J<).  fjne  Pleminius  vienne  se  jus-  nat  tenait  ses  séances  :  Inrerari,  infi- 

tifier;  s'il  peut  prouver  qu'il   1/ a  un  nitif  hi>t<^iiique  pniir  lacnrabatur. 

crime  qu'il  n'ait  pas  commis,  les  Lo-  [4]  Per-seditionem,  allusion  à  la 

criens  consentent  à  être  mis  à   sa   dis-  révolte  racontée.  Iiv.  XXVIII,   xxis' 

crétion.  et  suiv.  ;  tmussum,  Fabius  oublie  in- 

^19]  NiMl  nostra  interest.  «  il  n  y  justement  les  grands  succès  obtenus 

a  aucune    dittérence    jiour    nous   "":  par  Scipion  en    Espagne:   externo  et 

(le  nhs-'iite.  s.-c.  Plpminio.  lei/io  more,  cette    expression    refl^-te 

;!0Î  Diluât,  sujtpiéez  crimina.  exactement  les  sentiments  d'un  )o- 

XlX    1    Q.  Fabius,  il    était    à    la  main  des  anciens  temps,  ennemi  de 

\'-\xt  du  parti  ojiposé  à    Scipion   (cf.  tout   ce    qui   nest  pas    romain,   et 

XXVilI.  xL,:^  suiv.i  :  f'wm,  Scipion.  dun  aristocrate  qui  poursuit  de    sa 

"Jj  Legrati.  Pleminius:    imperato-  haine  toutes  les  contrefaçons  de  la 

rem.    Scipion:    cof/nita    catisn.    voy.  royauté:  maison  voit  combien  il  était 

IX,    8;    conjeri'rit...   reliquerit.   pour  excessif  de    prétendre   que    Scijiion 

l'emploi  du  temps  comparez  ci-dessus,  empruntait   à   l'étranger  !-on    indul- 

XXVI.    XXVI.    .")-8:  in   ea   poteslate  gence  i)Our   certains   écarts    et    aux 

dans  les  pouvoirs  que  lui  conférait  monarques  absolus  leur  rigueur  dans 

sa  qualité  de  légat.  la  répression. 
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lionem  inilituni  qiiuin  bello  aiiiissuin  ;  exteriio  et  regio 
more  et  in  du  libère  liceiitiae  militum  et  saevire  in  eos  ».  [5] 
Sententiani  deinde  aeque  truceni  orationi  adjecit  :  (c  Plemi- 
nium  legatum  vinctuni  Romain  deportari  placere  et  ex  vin- 
culis  causam  dicere  ac,  si  vera  forent  quae  Locrenses  qiie- 
rerentur,  in  carcere  necari  bonaque  ejus  publicari  ;  [&] 
P.  Scipioneni,  quod  de  provincia  decessisset  injussu  sena- 
tiis,  revocari,  agique  ciim  tribiinis  plebis  ut  de  imperioejus 
abrogando  ferrent  ad  populum;  ^7]  Locrensibuscoram  sena- 
tum  respondere,  quas  injurias  sibi  factas  quererentur,  eas 
neque  senatum  neque  populum  Romanum  factas velle,  viros 
bonos  sociosque  et  amicos  eos  appellari,  liberos,  conjuges 
quaeque  alia  erepta  essent  restitui  ;  pecuniam,  quanta  ex 
thesauris  Proserpinae  sublata  esset,  conquiri,  duplamque 
pecuniam  in  thesauros  reponi,  [8]  et  sacrum  piaculare 
tleri  ita  ut  prius  ad  colb^gium  pontificum  referretur,  qui)d 
sacri  tliesauri  moli,  violai]  essent,  quae  piacula,  quibus 
(leis,  quibus  bosliis  Oeri  jilaceret;  [9^  milites  qui  l.ocris 
•  ssent  omnes  in  Siciliam  Iransportari  ;  qualtuor  cohortes 
sociorum  Katini  nominis  in  praesidium  ï>ocros  adduci.»[10] 
Perrogari  eo  die  senlentiae,  accensis  studiis  pro  Scipione  et 
adversus  Scipioneni,  non  potuere.  [11]  Praeter  Plemini  faci- 
ims  Locrensiumque  cladeni  ipsius  etiam  imperatoris  non 
lîomanus  modo  sed  n»^  militaris  quidem  cultus  jactabalur  : 
1 12]  «  cum  pallio  crepidisque  inambulare  in  gymnasio,  libel- 
lis  eum  palaestraeque  operam  chue;  aec[ue  segnitei-  niolli- 
tcrque  coliort(Mii  îolam  Syracusarum  amoenitate  frui  ;  |13] 
CarlbagineniatijU''  llannibalem  excidisse  de  memoria  ;  exer- 
citum  oiniieiii   licfiitia    corrupliim,  qiialis  Sucioiir  in  Ilispa- 


."i]  Plaoere    (s.-e.  s-ihi),    ■<    il  l'iait 

davis  (lU*'...  ..  ;  .si  lyni  fnrctil.  i.  e.  si 
vera  essent. 

[0]  Decessisset,  il  axiiil  i(iiitfé 
la  Sicile  pour  aller  reiuendie 
Locre-s  aux  Carlhaginois  (cf.  ci-des- 
sus, vu,  I)  ;  agique,  etc.,  voy.  XXVI, 
XXXIII.  1  I  :  ferreul  «'/  po/jiilxin,  vov. 
XXVI.  XXI.  .). 

[TlCoram,  adverbe;  ne(jiie  .wia- 
(tàii...  l'aelas  relie.  «  que  ni  le  sénal 
ni  le  peuple  najypiouvaienl  qu  ou 
les  eût  ainsi  niallraitis  ». 

[S]Ita,ut...,«  en  avant  soin  (|ue...  ->  : 
quod...  l'iolati  essent,   «    étant    donné 


(|ne  le  trésor  de  Proserpine  avait  été 
\  i(»l  •  »\  ifuiLus  flei.s  est  au  datif,  qui- 
biis  /lostiii,  à   laitlatif    instrumental. 

[ir  Latini  nominis,  voy.  XXIii, 
XXII.  ."i  ;  etc. 

[Il]  Non...  modo...  sed  no...  qui- 
dem..., voy.  XXllI,  XXIX,   lii;  etc. 

[\-:t  Paliio,  manteau  f^rec  :  crei,i- 
(//.v.  chaussures  j^rec(iues:  libellis,  au 
lieu  de  lHiris,  «  des  livres  -  ;  le  di- 
minutif est  lU('i)risanl  ;  i«ilai'sh'iie, 
^'>mnastifiue  fireccjue,  niéi)risé('  à 
liume;  eolmrteni,  sa  fjarde  particu- 
lière; tous  ces  termes  sont  choisis  à 
dessein. 


nia  fuerit,qiialis  nunc  Locris.  sociis  mairis  quam  hosti  me- 
tuenduni.  >^ 

XX.  Mj  Haec  quamquam  partim  v«ra,  partim  iiiixtaeoque 
similia  veris  jactabantur,  tamen  vicit  Q.  Metelli  sententia, 
qui,  de  ceteris  Maximo  adsensus,  de  Scipionis  c<\usa  dissen- 
sit  :  ^2]  «  qui  enim  convenire,  queni  modo  civiUis  juve- 
iiPin  admodum  unum  recuperandae  Hispaniae  delejirerit 
duiem,  quem,  recepta  ab  hostibus  Hispania,ad  imponenduiii 
Punioo  bello  finem  creaverit  consulem,  spe  destinaverit 
Hannibalem  ex  Italia  detracUirum,  Africam  subacturum,  [3] 
Hum  lepente,  taniquam  Q  Pleminium,  indicla  causa  pro[)e 
damnatum,  ex  provincia  revocari,  cum  ea  quae  in  se  ne- 
farie  facta  Locrenses  quererentur  ne  praesente  quidem  Sci- 
pione  facta  dicerent  neque  aliud  quam  patientia  aut  pudor, 
quod  le^ïalo  pepercisset,  insimubnri  posset?  [4j  Sibi  placere 
M.Pomponiumpraetorem.cui  Sicilia  provincia  sorti  evenissel, 
tiiduo  proximo  in  provinciam  proficisci  ;  consules decem  le- 
vâtes, quosiis  videretur,  ex  senatu  légère,  quos cum  praetore 
mitterent,  et  duos  tribunos  plebei  atque  aedilem;  cum  eo 
•nsiliopraetorem  cognoscere  ;  ^5]  si  ea  quae  Locrenses  facta 
quererentur  jussu  aut  voluntate  P.  Scipionis  facta  essent, 
ut  eum  de  provincia  decedere  juberent  ;  [6]  si  P.  Scipio 
jam  in  Africam  trajecisset,  tribuni  plebis  atque  aedilis  cum 
<luobus  legatis,  quos  maxime  idoneos  praetor  censuisset,  in 
Africam  proliciscerentur,  [7J  tribuni  atque  aedilis  qui 
leducerent  inde  Scipionem,  le^ati  qui  exercitui  praeessent, 


XX  [1]    Mixta,    s.-e.    falsis,    «    ne  ley endos  esse,  y oy.  XX^ll.  x\\i\,  \U: 

contenant  qu'une  part  de  vérilé  «  ;  de  cum  eo  cousilio,  usée   la  commission 

'■eteris.  elc,    d'accord    avec    Fabius  dont  il   serait    le    président;  coyno- 

=ur  lonl  le  reste,  il  n'adopla    pas   sa  scere,  «  faire  une  enquête  ». 

ujauiére  de  voir  en  ce  qui  concernait  [5]  Ut  dépend  de  6/^/  placere  (§  4  ), 

Scipion.  qui  ajirés  avoir    été   construit    avec 

■•-ij  Qui     adverbe),  «    coiunierit   »;  une  ]»roposilioii  infinilive  est  niain- 

rc/iivciiir'e reiii\)liict'  com'enjl  («  serait-  tenant  suivi  dune  proposition  com- 

U  logique  ?  *)  du   style   direct;    ad-  pletiveavec  ut. 

,Hu,ium  ne  doit    pas   être   séparé    de  ;(i,  Trajecisset,  voy.  XXI,  xxvn. 

j-.i.-.-n^'in  ;  joignez   duccm    unum;  s/je  1;    niaj.iine    idoneos.    «    les    plus    Cîi- 

<!rsiiuacerit.  "  elle  avait  décidé  dans  pables  >>  ^de  commander  l'aimée). 

son  '-siioir  que...  »  (R.).  ['•]  Donee...  venisset,  <•  en  atten- 

3;  Patientia^  «    passiveté  »  ;  j'U-  dant  l'arrivée  du...  »  ;    le  plus-que- 

(îor.'<i  timidité  «  cf.  XXI,  il).  parfait    indique  que    le  départ    des 

V,  Sorti,   ablatif  archaïque   pour  lieutenants    ne    pourra    avoir    lieu 

-sorte;  ex  senatu,  ]tdj-uii  les  membres  qu'après   l'arrivée   du   commandant 

du  sénat;  quos  iis  videretur,  suppléez  en  ctief. 
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donec  novus  imperator  ad  eiim  exercitum  venisset;  [8] 
si  M.  Poinponius  et  decem  legati  comperissent  neqiie  jussu 
neque  voliiiitate  P.  Scipionis  ea  facta  esse,  ut  ad  exercitum 
Scipio  maneret  bellumque,  ut  proposuisset  gereret.»  [9]  Hoc 
facto  senatus  consulto,  cumtribunis  plebis  actum  est,  «  aut 
•conpararent  inter  se  aut  sorte  legerent  qui  duo  cum  prae- 
tore  ac  legatis  irent  »;  [10]  ad  collegium  pontificum  rela- 
tuiu  est  de  expiandis  quae  I.ocris  in  templo  Proserpinae 
tacta  ac  violata  elataque  inde  essent.  [H]  Tribuni  plebis 
€um  praetore  et  decem  legatis  profecti  M.  Claudius  Marcel- 
lus  et  M.  Gincius  Aliinentus  ;  aedilis  plebis  datus  est,quem, 
si  aut  in  Sicilia  praetori  dicto  audiens  non  esset  Scipio  aut 
jam  in  Africam  trajecisset,  prendere  tribuni  juberent,  ac 
jure  sacrosanctae  potestatis  reducerent.  Prius  l.ocros  ire 
quam  Messanam  consilium  erat. 

XXI.  [1]  Geterum  duplex  fama  est,  quod  ad  Pleminium 
attinet.  Alii,  auditis,  quae  liomae  acta  essent,  in  exiiium  Nea- 
polim  euntem  forte  in  Q.  Metellum,  unum  ex  legatis,  inci- 
disse  et  ab  eo  Regium  vi  retractum  tradunt;  [2]  alii  abipso 
Scipione  legatum  cumtriginta  nobilissimisequitum  missuni 
qui  Pleminium  in  catenaset  cum  eo  seditionis  principes con- 
icerent.  [31  li  onmes,  seu  ante  Scipionis  seu  tum  pracloris 
jussu,  traditi  in  custodiam  Reginis  sunt.  [4]  Praetor  legatiquo 
f.ocros  profecti  primam,  sicuti  mandatum  erat,  religionis 
C'uram  babuere  :  omnem  enim  sacrani    pecuniani,    quaequc 

[S]  Neque    jussu    neque   volun-  «  on  vertu  dos  droits  qiio  leur  confo- 

tate  (cf.  §  fi),  «  ni  sur  l'ordro  foruiol  r;iil    leur    ])ouvoir    saorosaini  »    (ou 

ni  du  cousoTitemoat  do  Scipiou  »:  ut  n'avait  pas  le  droit  do  leur  résister)  ; 

proposuissel,  suppléez  silji.  rcdncerenl,  sujipiéoz  ^Vv/>/o/if«(  ;    il   y 

L*Jj  Hoc...    senatus-consulto,     la  a  ici  une  uôj,'ligence  de  construction. 

ina;orilé  du    séiiat  a>ant    a|)prouvé  et  Tito-I.ive  a  eu  tort  de  i  attacher  a 

l'avis  de  Q.   Metellus.  ou  s'en  ai)i)ro-  jw^ez-o/Ma  proposition    oc.,  rediire- 

pria  les  tenues  pour  rédiger  le  séua-  re»/,  d'autant  ([ue,  dans  f/uem..  Juhi'- 

Xw^-confiUÏte;  nrtit))i  est,  voy.  XXVI,  reiif.  ijuon  représente    l'édile   do    la 

\\\in,  i\  ;  i'[c.  ^comptira/Tiii  inter  .'ie.  plèlio  à   qui    il    sera    enjoint,  le  cas 

voy.  XXIV,  X,  I  ;  etc.;  (/uiduo.  «  (juels  échéant,  do  se  saisir  do  Scipion;  irr, 

soraioni  les  fioux  tribuns  (lui...  ».  voy.  XXVIII.  xi.ii,  1H. 

Kl    Pontifleum,  c'est  au   collèfïo  XXI  [I]  Ceterum,  voy.  XXI,  ii,(i; 

dos    pontifes    (;ue    le    sénat    soumet  eic.\  duplex  fama,  «une  double  tra- 

loutes  les  (luestious   omltarrassantes  dition  »  ;  nuditis  .se  rapporte    à   ?/v. 

relatives  aux  cas  de   conscience,  aux  aniécédent     sous-outondu    do    ijuae  : 

satisfactions      réclamées      par      les  arta  es.icni,  sjibjouctif  du  style  indi- 

dieux,  elr.  rect  ;  in  exiliutn.  il  s'exilait  v«dontai- 

jll]  Datus  (suppléez  est)  «  on  leur  remonl.  connue  les  a^ccusés    qui   pro- 

adjoi;.;nil...    »  ;    trajecisset,    cf.    j;  G  ;  voyaient  une  condaniiialion. 

prendere,   ••  nietlrc  en  étal  d'airosla-  [T  Legatum.   ■   un    de  ses  lieute- 

tion  ><  ;   jure,    sacrosanctae  potestatis,  nauts  ». 
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apml  Pleminiuni  quaeque  apiid  niililes  erat,  conquisitain 
cum  ea  quani  ipsi  secum  altulerant,  in  thesauris  leposue- 
runt  ac  piaculaie  sacrum  fecerunt.  [5^  Tum  vocatos  ad  con- 
tionem  milites  praetor  signa  extia  urbem  efferre  jubet  cas- 
traque  in  campo  locat  cum  gravi  eJicto  «  si  quis  miles  aut 
inurberestitisset  aut  secum  extulissetquod  suum  non  esset;- 
Locrensibus  se  permittere  ut  quod  sui  quisque  cognosset 
prenderet,  si  quid  non  compareret,  repeteret  ;  f6j  ante  om- 
nia  libéra  corpora  placere  sine  mora  Locrensibus  reslitui; 
non  levi  defuncturum  poena,  qui  non  restituisset  ».  [7]  Lo- 
crensium  deinde  contiunem  liabuit  atque  iis  libertatem  le- 
gesquesuaspopuhim  Romanumsenatuinque  restituere  dixit: 
«  si  qui  Pleminiuni  aliumve  quem  accusare  vellet,  Regium 
se  sequeretur;  8^  si  de  P.  Scipione  publiée  queri  vellent  ea 
quae  Locris  nefarie  in  deos  hominesque  facta  essent,  jussu 
aut  voluntate  P.  Scipionis  facta  esse,  legatos  mitterent 
Messanam  ;  ibi  se  cum  consilio  cogniturum  ».  [9]  Locrenses 
praetori  b^gatisque  et  senatui  ac  populo  Romane  gratias 
egerunl  :  ••  se  ad  Pleminiuni  accusandum  ituros;  [101  Sci- 
pionem,  quamquam  parum  injuriis  civitatis  suae  doluerit, 
eum  esse  viruni  quem  amicum  sibi  quam  inimicum  malint 
esse  ;  pro  certo  se  habere  neque  jussu  neque  voluntate 
P.  Scipionis  tôt,  tam  nefandacommissaLlljSed  aut  Pleminio 
nimiuni,  sibi  parum  creditum,  aut  natura  insituni  quilius- 
dam  esse  ut  niagis  peccari  nolint  quam  salis  animi  ad 
vindicanda  peccata  habeanl  ».  Kt  praetori  et  consilio  liaud 


'.'>'  Cum  gravi  elicto.  il  pulili»'  fii  jutrui  aut  t'ulunlnle.  voy.  xx,  S;    cum 

mèiiie   t<Mii|>.s  une  ordonnance  édic-  consilio,  \o\.xx,  'i,  cognihirwn,   voy. 

tant  des  peines  sévères  :  **,   «  au  cas  xx,  4. 

où...  '■:  (/wj'i  sui  i'9.-e.  essei,elc.,  «  ce  [9]  Et  sert  à  opposer  deux  groupes 

que  chacun  aurait  reconnu  comme  de  personnes   représentés    lun    par 

lui  appartenant     .  praetori  leyatisque^'autre  pav  senatui 

.  [*i'  Libéra    corpora.    «     les    per-  ac  pojjulo  Homano. 

sonn^-s  de  naissance  libre  »  ;  placere,  [\{)    Se.  etc..  la  proposition    infini- 

suppléez  siU ;  defunctui'um  s.-e.  esse)  tive   style  indirect  i  dépend  de   l'idée 

se  rapporte  à  eum,  antécédent  sous-  de  dire*  contenue    dans  grntias  ef/c- 

entendu  de  gui.  runt ;  parum,  v   pas   assez  »:  stine  se 

[T;  Si  qui.  on  attendrait  si   quis;  rapporte  aux  Locrieus.  sujet   de  la 

qiiern,  i.  e.  aliquem;  se  représente  le  proposition   principale,  et   remplace 

l»réteur.  sujet  principal.  nostrae  du   style  direct;    maltnt,  au 

[8'  Queri  d'abord  construit  avec  rf<?  lieu  de   malle'nt,   voy.    XXVI,   xxvi, 

P.' Scipione  est  suivi    dune  proposi-  h-ti. 

tion      intînitive:     traduisez    :     «    se  "11]  Sibi, i. e. /.ocreni/iî^*, remplace 

plaindre  de  Scipion  en  soutenant  que  nobisdu  style  direct  :  creditum  {esse}, 

les     actes     criminels    et   sacrilèges  suppléez    àb   Scipione  ;   coynoscendi, 

commis  à  Locres  l'avaient  été,  etc.  »  voy.  xx,  4. 
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médiocre  omis  demptum  erat  de  Scipioiie  cognoscendi  ;  [12] 
Pleminium  et  ad  duo  et  trigiiita  liomines  ciim  eo  damnave- 
ruiit  atque  in  catenis  Roiiiam  iiiiserunt.  [13]  Ipsi  ad  Scipio- 
neiii  profecti  sunt,  ut  ea  quoque,  quae  vulgata  sermonihus 
erarit  de  cultu  ac  desidia  imperatoris  solutaque  disciplina 
militiae    comperla  oculis  referrent  Romam. 

XXII.  [1]  Venientibus  iis  Syracusas,  Scipio  res,  non  verl)a 
ad  purgandumsese  paravit.  Exercituni  oninemeo  convenire, 
classem  expediri  jussit,  tamquLim  dimicandum  eo  die  terra 
marique  cum  Gartliaginiensihus  esset.  [2]  Quo  die  vénérant 
hospitiocomiteracceptis  postei'o  die  terrestrem  navalenuiue 
exercituni  non  instractos  modo,  sed  hos  decurrentes, clas- 
sem in  portu  simulacrum  et  ipsam  edentem  navalis  pugnae, 
ostendit;  [3]  tum  circa  armamentaria  et  horrea  bellique 
alium  apparatum  visendiim  praetor  legatique  ducti  ;  [4] 
tantaque  admiratio  singularum  universarumque  rerum  in- 
cussa  ut  satis  crederent  aul  illo  duce  atque  exercitu  vinci 
Carthaginiensem  populum  aut  nuUo  alioposse,  [5]  juberenl- 
que,  quod  di  bene  verlerent,  traicere  et  spei  conceplae 
quo  die  illum  onines. centuriae  priorem  consulem  dixissenl 
primo  quoque  tempore  compotem  populum  Romanum  f;i- 
cere  ;  [6]  adeoiiue  laetis  iiide  animis  [)rofecti  sunt  tamquam 
victoriam,  non  belli  mngnificum  apjiaratum,  nunliaturi  \\n- 
main  essent. 

[7]  Pleminius  quiquc  in  eadem  causa  erant,  poslquaiii 
Romam  est  venlum,  extemplo  in  carcerem  conditi.  Ac  pi  i- 
mo  producti  ad  populum  ab  tribunis  apud  praeoccu[>alos 
Locrensium  clade  animos  nullum  misericordiae  locum  ha- 
buerunt;  [8]  postea  cum  saepius  producerenlur,    jam    s«'nr- 


.1 


[12]  Ut...  referrent,  «  pour  eu 
faire  un  rnpport  fidiMe  «. 

XXII  '  1]  Expediri  a  le  sons  ré- 
fléchi «  se  prt'i);irer  >. 

[2'  Acceptis,  au  datif,  est  le  com- 
plément indirect  A'osteadit  ;  lioa  se 
rapporte  à  l'idée  de  milites  conteuue 
dans  ten-eslrem...  exercituni;  decur- 
rentes, «  manœuvrant  »  ;  et  ipsam 
(«ai«jTviv),«elle  aussi»  (manœuvrant, 
comme  l"armée  déterre). 

[;^]  Ducti,  suppléez  sunt. 
['ij  Incussa,  suppléez  rsl. 
[.■>l  Juberent,  su|tpléPZ  Scipioiiein; 
quod...  rcrlereii/,  il  y  aurait  au    Style 


direct  :  «  Quod  di  bene  vertant  1 
traice  »  ;  traicere,  voy.  XXI,  xxvii,  I; 
conrc/ï/rtP, supjdéez  eô  die,  antécédent 
sous-enleiiilu  de  i/un  die  ;  priarem 
coiisuletn.  être  nommé  consul  le  pre- 
mier était  un  f,'rand  honneur;  dirift- 
sent,  voy.  XXVI,  xxii,  !*;  etc.  ;  primo 
quoque  lempore,  voy.  XXIII,  XI, (j;  etc. 

[G]  Tamquam,  i.  e.  velul  si. 

[7]  Misericordiae,  est  au  datif  : 
0  aucune  place  pour  la  pilii'  ». 

1^1  Deformitas,  «  la  difformité  » 
(résultant  des  luutilalions  qu'il  avait 
subies,  cf.  ix,  7);  conri/ialiat,  i^u\)- 
j)léez  l'ieminio. 
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scente  invidia  molliebantur  irae,  et  ipsa  deformitas  Plemini 
memoriaque  absentis  Scipionis  favoiem  ad  vulguin  con(?i- 
liabal.  9]  Mortims  tamen  prius  in  vinclis  est  qiiaiii  judi- 
ciuiu  de  eo  populi  perficeretur.  TlO^  Ilunc  Pleminium  Clodius 
Liriuus  in  libre  tertio  lerum  Ronianaïuni  refert  ludis  voti- 
vis,  quos  Romae  Africanus  iteruni  consul  faciebat,  cona- 
tum  per  quosdani,  quos  pretio  corrupeiat,  aliquot  locis 
urbem  incendere,  ut  efîringendi  carceris  fiigiendique 
iiaberet  occasionem  ;  patefacto  dein  scelere  delegatum  in 
ïullianum  ex  senatus  consulto.  ^Mj  De  Scipion<?  nusquani 
nisi  in  senatu  actum  ;  ubi  onines  legatique  et  tiibuni,  clas- 
sem  eam,  exercitum  duci-mque  verbis  extollentes,  elïecerunt 
ut  senatus  censeret  primo  quoque  tempore  in  Africam  trai- 
cienduoi  [4-2|  Scipionique  |3erniitteretur  ut  ex  iis  exerciti- 
bus  qui  in  Sicilia  essenl  ipse  eligeret  quos  in  Africam 
secum  traiceret,  quos  provinciae  relinqueret  praesidio. 

XXIII.  1^1^  Dum  haec  apud  Romanos  geruntur,  Carthagi- 
nienses  quoque,  cum,  speculis  per  omnia  [>romunturia  posi- 
tis, percunttant.es  paventesqne  ad  singulos  nunlios  soUicilam 
biemem  e.:(issent,  ^2]  liaud  parvum  et  ipsi  tuendae  Africae 
momentum  adjecerunt  socielatem  Syphacis  régis,  cujus 
maxime  fiducia  trajecturum  in  Africam  Romanum  ciedide- 
rant.  3]  Erat  Hasdrubali  (lisgonis  lilio  non  bospitium  modo 
<:um  rege,  de  quo  ante  dictum  est,  cum  ex  Hispania  forte 
in  idem  tempus  Scipio  atque  Hasdrubal  convenerunt,  s^d 
mentio  quoque  incboala  adfinilatis,  ut    rex   duceret   filiam 


Jii    Deleg-atum.  iiii.<  itour    ilcmis-  meut  :  «  ils  s  a<s-urteit'ut  l'îilliance  de 

sMw/estdii  arihai>iiif.  Sypliax,  qui  était  de  nature  à   faire 

[il      Legatique     et,     etc.,     voy.  pencher  la  balance  en    It-ur  faveur 

XXVII.    XXI.  1:    etc.:    c/«v<f^wj  eahi,  relativement   à  la  défense  de  l'Afri- 

^<cettf' flotte  qu'ils  avaient  vue"  (H.),  que  »:     pour   tueiulae    Africae,    gé- 

XXIIl-XXVII.  .Vy7)/'fl-r  sernnqedu  nitif  de  but,  voy.    XXVIll,  xvn,  8; 

/:6té  (les   Cayt/ia^/iiiois ;  Scipioii  pajsse  elc. 

en  Afrique.  [:\]  Ante  est  déterminé  par  la  pro- 

XX III    1]    SpeculiB,   «  des  postes  j>o"sition     cum...     convenerunt,     «  au 

■d'observation  «;  ad.   voy.  XXII  vu,  moment  du  récit,  où...»  (cf.  XXVIII, 

S;  solliciinm,    i.   e.    ctuv.s    inquiflnm  ;  xvii,     l-xvm,    12);    in    idem    tempus, 

.agissent,  voy.  XXI,  XKXiv,  y  :  <.  Xox...  «  juste  pour  le  même  moment  »,  dit 

acta  est  ».   '  ]i\u?,  <]ue  eodem  tempore;  concenerunt, 

[2]  Et  ipsi.  «  eux  aussi  »  (de  leur  suppléez      ad     Syphacm    ;    mentio 

côté   reprend    l'idée    exprimée   pré-  quoque  inclumla  [est),  \.ç.  mentio  tum 

•CJ'demment    par   quoque;  momentum  primutu  fada  est;    ul.    i.  e.    Ha    ut, 

^sl  construit  en  apj>osition  à  torietn-  dépend    de    mentio,    *  un    projet   de 

tem    Syphacis.     complément    direct  telle  nature  que...  »  ;   duct-ret,  sup- 

A'ndjecerunt  (suppléez  sibi),  littérale-  pléez  uxorem. 
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Hcisdrubalis.  [4]  Ad  eam  rem  consummandain  leiiipusque 
nuptiis  statuendum  —  jaiii  eiiim  nubilis  erat  virgo  — 
profectus  Ilasdnibal,  ut  accensuni  cupiditate  —  et  suiit 
an  te  omnes  barbaros  Numidae  etïusi  in  venerem  —  sensit, 
virginein  a  Garthagine  arcessit  maturatque  nuptias;  [5]  et 
inter  aliam  gratiilationem,  ut  publicum  quoque  foedus  pri- 
vato  adiceretur,  societas  inter  populumCartliaginiensium  re- 
geuique,  data  ultro  citroque  fide  «  eosdem  amicos  inimi- 
cosque  habituros,  »  jure  jurando  adfirmatur.  [6]  Ceteruiii 
Ilasdrubal,  memor  et  eu  m  Scipione  initae  régi  societatis  et 
quam  vana  et  mutabilia  barbarorum  ingénia  essent,  veritus 
ne,  si  trajecisset  in.  Africam  Scipio,  parvuni  vinculum  eae 
nuptiae  essent,  [7]  dum  accensum  recenti  amore  Numidam 
habet,  perpellit,  blanditiis  quoquepuellae  adhibitis,  ut  lega- 
tos  in  Siciliam  ad  Scipioneni  niittat,  per  quos  moneat  eum 
ne  prioribus  suis  promissis  fretus  in  Africam  traiciat  :  [8] 
<(  se,  et  nuptiis  civis.Carthaginiensis,  filiae  Hasdrubalis  quem 
viderit  apud  se  in  bospitio,et  publicoetiamfoederecum  po- 
pulo Cartliaginiensi  junctum,  [9Joptare  primum  utproculab 
Africa,  sicut  adhuc  fecerint,  bellum  Romani  cum  Garthaui- 
niensibus  gérant,  ne  sibi  interesse  certaminibus  eorum  ar- 
ma(|ue  aut  baec  aut  illa,  abnuenlem  alteram  societatem, 
se(|ui  necesse  sit;riO;  sinon  abstineat  Africa  Scipio  et 
Cai1hagini,exercitum   admoveat,  sil)i   necessarium  fore    et 


[4    Ad  eam  rem  consummandain,  missis,  «  les  promosses  qu'il  (Syphax' 

«  pour   arriver  à   la    conclusion    de  lui  avait  jadis  faites  »:  //v»/>m/,  vo'v! 

cette  altaire  «,  expression  qui  ne  se  XXI.  xxvii,  I. 

rencontre  pas  avant  Tile-l.ive  ;  antc^  [s]  Civis  est  du  féminin  aussi  iiicn 

ûw«e.s.  etc.,  voy.  XXV,  XXIV,  i;-!;e//-t<.s/  (jue  du   niascuUn;   viderit  remplace 

la  vuxerem,   «  s'abandonnanl  facile-  vidiati,  et  ainid  se  représente   a^d 

nient  aux  plaisirs   de  l'amour  »  ;   a  we  du  style  direct  ;   in  hosuitio    i    e 

Ciufhaf/ine,  voy.  XXVI,  xv,  8;  etc.  hospitem. 

[.")]  Aliam,i.é.a/m?'w»(/-era/)î.«por-  [9]  Adhuc.  «  jusqu'ici»,  comme  si 

tant  sur  d  autres  objets  ..:.(/ra/M/a//o-  le   stvle  elait    direct;    abnuentem   se 

ne;//,  «comi)liments  >>;  m/^-o  cî^wywe,  rapporte   à     se    sous-entendu,    mais 

nî.nlrnnqiw;   habituros  {esse),    sup-  qu'on  tire  aisément  de  6/6/ ;    necesse 

'  r^^'/^"''^                    ,  s// est  construit  avec  un  inlinitif  seul 

[bj  Ceterum,    «   du  reste»;    reqi,  intéresse,    puis     avec     un      intinitif 

I.  e.    ab  reije     cf.   XXI,    xxxiv,   «1  :  accompagné    d'un     accusatif     sujet 

«  ^ox  llanmbali  actaest  »  ;  et  ijuam...  (se)   abnuentem...  senui. 

remarquez    le    souci    de    varier    le  [lOj  Si,  etc.,  on  attendrait  (/e/»(Ze, 

style  ;  a  un  complément   au    génitif  pour  faire  pendant   au  primum   du 

succède  une  interrogation  indirecte  ;  §  <J  ;  conjugissnae  n'est  pas  senlement 

vincu/um.  cf.  \KUl,i\,H.  le    complément    de    pro    patria,    ce 

/|     Habet,  «  il  tient  »;  pMe//ac  est  l'est  diUSSi   de  pro  pami te    ac    pena- 

nw  [)c\\  u\e\)iis,Sinl  ;  prioriijus  suis  pro-  tibus. 
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pio  terra  Africa,  in  qiia  et  ipsesit  genilus,  et  pro  patria  con- 
jugis  suae  proque  parente  ac  penatibus  dimicare  ». 

XXIV.  [l]  Cum  iis  mandatis  ab  rege  légat i  ad  Scipionein 
missiSyracusis  eum  convenerunt.  [2]  Scipio.qiiamquam  ma- 
gno  momento  rerum  in  Africa  gerendaruni  iiiagnaque  spe 
destitutus  eratJSjIegatis  propere,priiisqiiam  rrs  vulgaretur, 
reaiissls  in  Africam  litteras  dat  ad  regeni,  quibus  etiani 
alque  etiani  monet  eum  «  ne  jnrabospitii  secum  neu  cuni  po- 
puluRonianoinitaesocietatis  neu  fas,  lîdeni,  dexteras,  deos 
testes  atque  arbitres conventoruni  fallat».!4]  Ceteruin,quand(> 
neque  celari  adventus  Nuniidaruni  poterat  —  v.igati  enim  in 
urlte  obversatique  praetorio  ernnt  —  et,  si  silereiur  quid 
pelcntes  venissent,  periculuni  erat  ne  vera  eo  ipso  quod  ce- 
larentursua  sponte  niagis  emanarent  tinior(iue  inexercitum 
incideret  ne  siniul  cum  rege  et  Cartbaginiensibus  foret  bel- 
landum,  avertit  a  vero  falsis  pmeoccupamb»  mentes  homi- 
nuni,  '")]  et  vocatis  ad  contionem  militil>us  non  ultra  esse 
cunctandum  ait  :  «  inslareut  in  Africain  quam  primuni  trai- 
ciat  socios  reges  ;  Masinissam  prius  ipsum  ad  C.  Laelium 
venisse  querentem,  quod  cunctando  lenipus  tereretur  ;  [6] 
nunc  Syphacem  mittere  legalos  item  admirantem,  quae  tain 
diulurnae  morae  sit  causa,  postulanteinque  ut  aul  tiaida- 


X.\l\       i       Convenerunt    eum. 

\mri'!;t  I.'  Irouv.T.  le  rencuii- 
1,.  r./nt  ". 

.!  Magno  momento,  inétaiihor<> 
anal'i^Mie  a  ct-lle  de  xxiik  2;  lerum 
in  Africa  gerendnrum.  «  pour  sa  cam- 
pagne .l'Afrique  »  icf.  xxiii,  2};  de- 
sliluliis,  voy.  XXV,  XXVII.   1^. 

'3]  Secum  joue  relativement  à 
hospidi  h'  rôle  d'un  qualificatif  (cf. 
XXVJII,  XXVI.  14;  etc.  );  fas.  «  les 
commandements  religieux  «,  fidou. 
«  sa  parole  >>  ;  dexteras,  «  les  i)Oi- 
gnées  de  mains  échangées  »  :  on  re- 
marquera que  le  ]>remier  terme  fas 
comprend  les  deux  autres:  dcos 
tesles,  elc  .  cf.  XXI,  x.  2  :  ■<  Per  deo< 
foederum  urlHvos  et  testes  -  :  con- 
rentoriun.  i.  e.  pattorinn.  particiiie 
neutre  pluriel  pris  substantivement  ; 
fallut  ne  convient  bien  qu'au  der- 
nier complément;  avec  les  premiers 
il  faut  sous-entendre  violet:  c'est  la 
figure  appelée  zeugma. 

'4]  Quando,  »  comme,  ituisque  »  : 
praetorio.,  «   le    quartier    général   •: 


pour  le  datif  cf.  XXYIII.  xiii.  H:  etc.; 
silerctur  a  \)OUV  sujet  la  pîoiiosition 
i/uid  pctenles  veiiisse)il,  «  ce  (ju'ils 
l'Iaient  venus  demander  »;  ne  rera, 
etc.,  construi-sez  :  ne  vera  emanarent 
(«  que  la  vérité  ne  se  tit  jour  »)  sua 
sponte.  eo  ipso  viagis  quod...  ;  falsis, 
i.  e.  fictis  rébus,  ablatif  d'instrument, 
complément  de  praeoccupando  ; 
mentes  est  à  la  fois  le  complément 
direct  d'avertit  et  celui  de  praeoccu- 
pando. 

[.Vi  Non  ultra,  i.  e.  non  diutius ; 
instare,  «  insistei'  ]tour...  »,  a  comme 
sujet  socios  rei/es.  renvoyé  à  la  fin  de 
la  i)hrase  pour  servir  de  transition; 
traiciat,  \oy.  XXI,  xxvii,  1;  ipsum 
venisse,  «  était  venu  en  personne  » 
s'oppose  à  mittere  leijatos  f?;(j);  tem- 
pus  tereretur,  voy.  XXI,  xi  3;  etc. 

;()]  Nunc,  au  lieu  de  tune,  comme 
si  "le  style  était  direct;  item,  de  même 
que  Masinissa  ;  admirantem,  «  de- 
mandant avec  surprise...  »;  et  ipse, 
"  lui  aussi  »  (comme  les  Romains). 
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tur  tandem  in  Africa ni  exercitus  aut,  si  iiiulata  consilia  sint, 
certior  liât,  ut  et  ipse  sibi  ac  regno  suo  possit  consulere. 
[7j  Itaque,  satisjam  omnibus  instructisparatisque  et  rejam 
non  ultra  recipiente  cunctationem,  in  animo  sibi  esse,  Lily- 
baeum  classe  traducta  eodemque  omnibus  peditum  equi- 
tunique  copiis  contractis,  quae  prima  dies  cursum  navibus 
daret,  deis  bene  juvantibus  in  Africam  traicere.  »  [8]  Litte- 
rasad  M.Pomponium  mittit  «  ut,  si  ei  videretur,  Lilybaeum 
veniret,  ut  communiter  consulerent  ([uas  potissimum  le- 
giones  et  quanlum  militum  numerum  in  Africam  traiceret  ». 
[9]  Item  circum  oram  omnem  maritimam  misit,  ut  naves 
onerariae  comprensae  Lilybaeum  (5mnescontralierentLir.  [10] 
Quicquid  militum  naviumque  in  Sicilia  erat  cum  Lilybaeum 
convenisset  et  nec  urbs  multitudinem  liominum  neque  por- 
tus  naves  caperet,  [11]  tantus  omnibus  ardor  erat  in  Afri- 
cam traiciendi  ut  non  ad  bellum  duci  viderentur,  sed  ad  cer- 
ta  victoriaè  praemia.  Praecipue  ([ui  superabant  ex 
Cannensi  exercitu  milites  illo,  non  alio  duce,  credebant  na- 
vata  rei  publicae  opéra  fmire  se  militiam  ignominiosam 
posse;  [12]  et  Scipio  minime id  i^enus  militum  aspernabalur, 
ut  qui  neque  ad  Cannas  ignavia  eorum  cladeni  acceptam 
sciret  neque  ullos  aeque  veteres  milites  in  exercitu  Romano 
esse,  expertosque  non  variis  proeliis  modo,  sed  urbibus 
etiam  oppugnandis.  [13]  Quinta  et  sexta  Cannenses  erant 
legiones  ;  eas  se  trajecturumin  Africam  cum  dixisset,  singu- 
los  milites  inspexit,  relictisque  quos  non  idoneos  credebal, 
in  locum  euruiu  subjecit  quos  secum  ex  Italia  adduxerat, 
[14]  supplevitque  ita  eas  legiones  ut  singulae  sena  milia   et 


^,7]  Recipiente,  i.  e.  patientu ;  Li-  puliliate     (il;ilit'),    «     i)Oi]i'    l'Etat    » 

lybaeum,  c'élail  sur  la  côto  de  Sicile  [I2j  Et,  «  d'autre  part  «,    «   de  son 

le  jjorl  le  plus  ra{)j)roché  de  l'Afrique;  côté    »;    u/    (/ui,    i.    e.    utpote   qui; 

quae  prima    dieu,  i.    e.    na  die,   t/une  neque...  sciret.  entendez  et  sciret  cla- 

prittia...;  on  sait  (jue  chez   Tile-1-ive  dein  ad    Canims    non    if/naria.    eorum 

dies  est   ordinairement  f;nuinin    au  acceptam  (esse);  nrbihus  uppi(</na)i.dis, 

singulier    :      trairere,      voY.      XXI,  ils    avaient     fait    notaninient    leurs 

xxvu,  1.                                  '  l)reuves    lors    de    la    prise    d'Agri- 

l'.i   Misit,    <'  il  dépêcha  des  (-nus-  gente  (voyez  le  récit  ci-dessus. XX  VI, 

saiies»;  compreuMie...  cuiitral>erenliir,  xL,  2-H). 

i.  e.    cumprelienderentur  et  contrahe-  [lli]  Subjecit,    i.    e.    sKfjstilidt   (cf. 

rentiir.  ii,  10). 

tO]  Convenisset     a     pour    sujet  [\\\  Sena   milia,   etc.,    ordinaire- 

guid/iiid...  erat  ;  caperet,  voy.  XXil,  meut  les  lésions  ne  com])laient   que 

xxviii,  (j.                                    ■  4.200  hommes  et  :^(l()  cavaliers  ;  feqii , 

[11!  Traiciendi,  voy.  XXI,  xxvii,  i.  w.eleqil,  It;  simjjle  jxiur    le    com- 


1;    superabant,    i.    e.   supererunt ;  rei    posé. 
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ducenos  pedites,  trecenos  haberent  équités.  Sociorum  item 
Latininominispedites  equitesque  de  exercitii  Cannensilegitj 
XXV.  [i  -  Quantum  militum  in  Africam  transportatum  si 
non  parvo  numéro  inter  auc tores  discrepat.  [2]  Alibi  decera 
milia  peditum,  duo  milia  et  ducentos  équités,  alibi  sedecinfï 
milia  peditum,  mille  et  sescentos  équités,  alibi  parte  plus 
dimidia  rem  auctam,  quinque  et  triginta  milia  peditum 
e-quitumque  in  naves  imposita  invenio.  [3J  Quidam  no 
adjecere  numerum,  inter  quos  me  ipse  in  re  dubia  poni 
malim.  Coelius,  ut  abstinet  numéro,  ita  ad  inmensum 
multitudinis  speciem  auget  :  [4jvolucres  ad  terram  delapsas 
(lamore  militum  ait  tantamque  multitudinem  conscendisse 
naves  ut  nemo  mortalium  aul  in  Italia  aut  in  Sicilia  relin- 
qui  videretur. 

5^  Milites  ut  naves  ordine  ac  sine  tumultu  conscende- 
rent,  ipse  eam  sibi  curam  sumpsit  ;  nauticos  C.  Laelius, 
qui  classis  praefeclus  erat,  in  navibus,  ante  conscendere 
coactos,  continuit;  [6]  commeatus  imponendi  M.  Pomponio 
praetori  cura  data  :  quinque  et  quadraginta  dierum  cibaria, 
e  quibus  quindecim  dierum  cocta,  imposita.  [7]  Ut  omnes 
jam  in  navibus  erant,  scaphas  circummisit,  ut  ex  omnibus 
navibus  gubernatoresque  et  magistri  navium  et  bini  milites 
in  forum  convenirent  ad  imperia  accipienda.  [8]  Postquam 
convenerunt,  primum  ab  iis  quaesivit  si  aquam  hominibus 
jumentisque  in  totidem  dies  quot  frumenlum  imposuissent. 
'9j  Ubi  responderunt  aquam  dierum  quinque  et  quadraginta 


XXV    r  Quantum,  «  quelle  quan-  agrès,  à  l'exclusion  des  rameurs;  fl 

tilé  »  ■.non  parvj  numéro,  ablatif  dc  comprend  aussi  les  rameurs);  pt^ae- 

niesure  :  "  il  v  a   entre   les    auteurs  feclu-t  est  un  substantif;  ante,  avant 

des  diffirences  de  chiffres    variant  les  soldats, 

d'un  noial»re  assez  grand  ».  [6]  Imponendi,    s.-e.     m     naves: 

2   Alibi,    i.    e.   iijmd  alios ;    -plus,  cibarin,   de   la    farine   et   du   pain; 

.suppléez  «7Ma»i  devant  d//HjV/ia  (ellipse  quindecim  dierum  dépend    de   cibaria 

ordinaire     en    pareil    cas;;    rem,    le  sous-entendu, 

chitîre  des  .soldats.  '7^  Ut,  i.  Q.ubi.  «  une  fois  que...  », 

'31  Ut...  ita,  i.  e.  ç«2rfe/n...    sed...  :  cf.  XXII.    xiv,    1    :    gubernatoresque 

abst'inel  numéro,  s'3^)Siient  d'indiquer  et...,  voy.  XXVII,   xxi,  1;  etc.;  ma- 

un  cliifFie.  f/islri    navium,   les  capitaines;  /"  fo- 

[4j  Clamore,  les  acclamations  des  ram,  sur  la  place  publique  de  Lilybée. 

soldats  étourdirent  les  oiseaux  et  les  '8]  Ab  iis,  «  aux  capitaines  »;    si, 

précipitèrenl  à  terre.  au    lieu  de    num,  dans  la    question 

'h]  Ipse.  Scipion  ;  eam  curam,  i.  e.  indirecte  est  une  construction  de  la 

ejus  rti  curam  ;  nauticos.   les   mate-  langue  vulgaire,  qui    a  passé  dans 

lots,  les  équipages,  (le    mol  ne  dé-  les  langues  romanes;  quot   f rumen- 

signe  pas  seulement   ici    ceux    qui  tum,  proposition  abrégée,  au  lieu  de 

sont  chargés  de    la  manœuvre  des  in  quot  dies  f ru  nen tum  imposuissent. 
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in  navibus  osse,  lum  edixit  mililibus  iil  sileiitiiini  qiiieti 
naulis  sine  certaïuine  ad  uiinisteria  exsequenda  bene  oboe- 
dieiites  praestarent  :  [10]  u  ciim  viginti  rostratis  se  ac 
L.  Scipionem  ab  dexiro  cornu,  ab  laevo  totidem  rostrataset 
C.  l-aelium  praefectuni  classis  cuui  M.  Porcio  Catone  »  — 
quaestor  is  tum  eral  —  «  onerariis  fiiturum  praesidio,  11] 
lumina  in  navibus  singula  rostratae,  bina  onerariae  bahi;- 
rent;  in  praetoria  nave  insigne  nocturnum  trium  lumiiuiin 
fore  ».  [12]  Etnporia  ut  pelèrent  gubernatoribus  edixit.  Ter- 
tilissimus  ager  eoque  abundans  omnium  copia  reru.m  i^st 
regio,  et  inbelles,  quod  plerumque  inuberi  agro  evenit,  bar- 
bari  sunt,  priusque  quam  ab  Garthagine  subveniretur  op- 
primi  videbantur  posse.  [13]  lis  editis  imperiis,  redire  ad 
naves  jussi  et  postero  die,  deis  bene  juvanlibus,  signo  dato 
solvere  naves. 

XXVI.  [1]  Multae  classes  Ronianae  e  Sicilia  atque  ipso  illo 
porUi  profectae  erant;  ceterum  non  eobello  solum  — necid 
mirum,  praedatum  enim  tantummodo  pleraeque  classes 
ierant,  —  sed  ne  priore  quideni  ulla  profectiotanti  spectacu- 
li  fuit;  [2]  quamquani,  si  magnitudine  classes  aestiniares,  et 


[ti]  ut,  Ole,   ctiiislruisez  :  ut  prae-  etc.;    praedatum,  exemple  de   supin 

starenl  naults-  si/nitiinn  ail  minisleria  pleraeque  classes, \}t\v  e-\0.m\)\Q  la  flotte 

exseqnc!ula;-A\x  sujetde  pruestareni  se  de   M.    Valerius    Messala    (XXVII, 

rapjioi'tent  trois  déterniiniitions   at-  v,  l)  el  celle  de  M.  Valerius  Lnevimis 

tril)Utives    i/tiieti,   sine   cerlamine    et  (XXVIll,  iv,    5);    ne...    guidon,    voy. 

6.me  oOuedienles ;  quieti  se    rapporte  xix,   M  ;  reinnrquez  de  plus   (ju'ic'i, 

à  la  conduite  des  soldats,  entre  eux,  au  lieu  de    non...  sohun...  sed   ne.... 

sine    cerlamine,     à     leurs    relations  quidam,  on  attendrait  n)/;..,    modo..., 

avec  les  matelots, et  bene  obo'-dienles,  sed   ne...  quidem...  ;    taiifi   spectaculi 

à  leur  soumission   aux    capitaines;  ftiit,    «   n'olîrit    un   spectacle    aussi 

ad     minisleria     exsequenda,  «    pour  imposant  ». 

qu'ils    (les    matelots)    pussent    taire  I;,!]  Quamquam.    <■<   d'ailleurs  »   a 

leur  service  ».  puiir  cnnrlatif  .sf//  (.^  4);  si...  m-sti- 

[10  I   Rostratis   (s.-e.   navibus),  na-  mares,  «  si  l'on  avoil  estimé  »  ;  l'im- 

vires  de  ^iiin're  à  éperon;    L.  Scipio-  parfait    du   subjonctif   peut   parfois 

new.,  le  frère  de  P.  Scipion.  s'employer  dans  le  sens  du  plus-que- 

[11]  Lumina,  fanaux;  in  />raetoria  [)arfait,'vdy.  XXVIII,  xxviii,  7;  etc.: 

nare,  «  sur  1(;  vaisseau  iimiral  ».  bini...    runi...      binis,  «  deux    ciiaque 

[l^l  Ut  peterent,    «  de  mettre  le  fois...»;   allusion   à  l'expédition  de 

cap    sur...  »;    eoque  i.    e.    eaqiie    de  l'an  2.i()  nvnnt  Jésus-Ghrist  à  laquelle 

causa;    in    ubrri    af/ro,   au    lieu     de  prirent  part  les  deux  consuls  L.  Man- 

apud  incoUts  ubi-ris  aip-i.  lius    Vulso    el    M.    Atilius    He^'ulus 

[!;'.]  Editis,     i.     o.     prûnunlialis  ;  avec  3-iU  vaisseaux   de   guerre    et  à 

./usv/,  s. -e.  .«<»»/;  .so/uere,  infinitif  com-  l'expédition     de    'Ihh    avant     Jésus- 

plenient  de  y^mv' (sw)»0.  Christ    conduite    par    M.    Aemilius 

XXVI  [1]  Atque    ipso,   etc.,    on  Paullus    et    8er.    P^ilvins    Nobilior 

attendrait  «<vi<e   ex    ipso   illo    pnrlu,  avec  ;i")0  navires  ;  ^î^o/ o;/e/vtr(/«  équi- 

«  et  précisément  de  ce  même  poi'l  »  ;  vaut  à  q^lnt  erant   onerariae,    quibns, 

voy.  XXIV, '.1;  retemin,  vov.  XX I,  u,  (i  ;  etc.  ;  ^/-aicjciaf,  vov.  XXI,  xxvii.I  ;  etc. 
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bini  coiisules  cuiii  binis  exercitibus  aiite  trajecerant  etprope 
totidemrostratae  inillis  classibus  fuerant,qiiot  onerariis  Sci- 
pio  tumtraiciebat;[3]nam,  praeter  qiiadraginla  longas  naves 
qimdringentisfermeonerariis  exercitum  travexit.  [4]  Sed  et 
bellumbello  Sfcundum  priori  ut  atrocius  Romanis  videretiir 
cuin  quodin  Ilaliabelhibatur,  tum  ingénies  strages  tôt  exeici- 
tuîim  simul  caesis  ducibus  efTeceranl,  ':y.  et  Scipio  dux  parliin 
factis  fortibus  partim  suapt»'  fortuna  quadam  ingenti  ad  in- 
crenienta  gloriae  celebiatiis  converterat  aninios,  6]  simul  et 
mens  ipsa  Iraieiendi,  nulli  anteeo  b;'llo  duci  templata,  qu<>  l 
ad  Hannibalem  detrahendum  ex  llalia  transferendumque  ^i 
linienduni  in  Africa  bellum  se  transire  vulgaverat.  [7i  Cun- 
currerat  ad  spectaculuin  in  portum  omnis  lurba  non  halii- 
tantium  modo  Lilybaei,  sed  b'gationum  omnium  ex  Sicilii 
quae  el  ad  prosequendum  Scipionem  olïieii  causa  conveih- 
lant  et  praelorem  provinciae  M.  Pdinponium  seculae  fu»- 
rant;  ^8~  ad  hoc  b*gion<'S  quae  in  Sicilia  relincjucbantur  ad 
prost'qut'Uibjs  commililones  processeiant  ;  nec  classis  modo 
prospt'Ctantibus  e  terra,  sed  terra  etiam  omnis  circa  referta 
turba  spectaculo  n  ivigantibus  rial. 
XXVII.  [i]  Ubi  illuxil,  Scipio  <■  prat'toria  nave,  silentio  per 


[3  Long'as  naves  signifie  la  niêiiie 
chose  >\\iii  Times  i-'istrulns. 

[\]  Et,  "  dune  part  »  inlro-lnit  la 
première  raison  qui  «lonne  de  I  im- 
poilance  à  ce  dc-part  ;  el  Scipiu.... 
marjue  la  seconde  raison  ;  et  une 
remarque  accessoire  vient  s  y  ajou- 
ler,  aïKioncée  ymc  simul  el...  (Kdet): 
bellam  bcllo,  etc.,  construisez  :  cmu, 
(«  non  seulement  »)  iiuod  (■•  ce  fait 
que  »)  beild/jatur  in  llalia,  luiii 
{<•  mais  s  irtout  »)  iiu/i^nt-'.s  strtu/es  lot 
ererciluum...  eff'tceranl  ul  hellnin  S'- 
(undum  videretur  alrocius  bello 
priori:  bdlum  bello  serundum  priori. 
remarquez  que  Tite-Live  s'est  ingé- 
nié à  opposer  substantif  à  substantif 
et  adjectif  à  adjectif:  pr'"iri.  au  lieu 
Aq  priore,   voy.  XXVII.  x.\x.  .">  :  etc. 

[.ô:  Scipio  dox...  celebratus  est 
le  sujet  de  coinfrlerat  ani-nos  (sup- 
pléez homiinim  in  -se.  cf.  XXIV,  iv.  'i); 
fact  s  est  devenu  un  véritable  subs- 
tantif; si(apie*i^\  plus  énergique  <iue 
sua;  quadam  sert,  non  à  diminuer, 
mais  à  augmenter  la  force  de  lad- 
iectif  in-iciili.  cf.  XXVIII,  xn,  4  : 
^  Quodam  uno  vinculo  »  :  ad   iucre- 


inenta  fjlorine  se  rapporte  à  inijenli, 
■•  qui  contribuait  puissamment  à 
accroître  sa  gloire  «•  ;  en  effet,  les 
anciens  considéraient  le  bonheur 
\ fortuna)  comme  un  signe  mani- 
feste de  la  faveur  divine. 

[«)■  Mens  ipsa,  «  lidée  même  »  est 
le  sujiM  de  C'ini-erlerat  onimns  sous- 
entendu  ;  traici,indi.  voy.  XXI,XXVii, 
1  ;  nulli...  (luci,  au  iicu  de  a  nullo... 
'/uce  cf.  xxiii,  <i);  anle,  i.  e.  autea; 
quod  vulyarcrat,  «  pareil'  qu'il  avait 
répandu  dans  le  pi-uple  que...  » 

fTj  Omnis  turba,  une  foule 
dhommes  de  tout  genre;  Lilybaei, 
au  locatif;  bien  (jue  substantif, 
ha'iiLaniium  conserve  sa  Construction 
verbale:  officii  causa.  «  par  poli- 
tesse »  ;  seculae  ficemnt  vov.  XXVI, 
XIX,  13. 

n]  Legiones,  i.  e.  ley-onarii  mi- 
lites; terra  omnis  circa  (cf.  XX III, 
XIX.  8;.  «  tout  le  terraiii  environ- 
nant »;  ?*e/e/7a  turba,  «  fourmillant 
de  monde  ». 

X.XVII  [1]  E  praetoria  nave.  voy. 
XXV.  11;  silentio...  facto,  «ayant 
fait  faire  silence  ». 


[a.   cnu.  :20iî  libeh  xxix  <)7  5 

praec(3nem  facto  :  «Divi  divaequc  »,  induit,  '  qui  iiiniia  ler- 
rasqiie  colitis,  vos  precor  quaesoijue,  [2]  uti  quae  in  meo 
impcrio  gesta  sunt,  geruntur  postqiié  ijjtu^entiir,  ea  inilii, 
populo  plebiqiie  Romanae,  sociis  noininique  l.atino,  omnibus 
qui  populi  Romani  quique  meam  sect  im,  imperium  auspi- 
ciumque  terra  marique  sequuntur,  bi'u:'  verruncent,  eaque 
vos  omniabene  juvotis, bonis  auctibus  auxitis;  [3]salvos  inco- 
lumesque,victis  perduellibus,victores,spoliisdecoratos,prae- 
(la  onustos  triumphantosquemecumdomos  reduces  sistatis  ; 
inimicorum  hosliumque  ulciscendorum  copiam  faxitis  ;  [4] 
quaeque  populus  Carthaginiensis  in  civitatemnostram  facere 
molilus  »\sl,  eaut  mihi  populoquc  Romano  in  civitatem  Car- 
thaginiensiumexempla  edendi  facultatem  detis».  [5]  Secun- 
dum  lias  preces  crudaexta,caesa  viclima,uti  mos  est,  in  mare 
projrcittubaque  signuni  dédit  proficiscendi.  [6]  Vento  secun- 
do,vehementi  satis,profecti,celeritere  conspectu  terrae  abla- 
ti  sunt; et  a  meridienebula  excepitita,  vix  ut  concursus  na- 
viuniintersevitarent;lenior  ventusinalto  factus.  [7]  Noclrni 
insequentem  oadem  caligo  obtinuit  ;  solti  orto   est   discussa, 


[2]  Divi,  Ole,  formule  nrchaiqiu' 
pour  (Il  deaeque  ;  colitis,  archauiue 
et  poétique,  pour  incolilis  ;  ijuaeso  ne 
s'emi)loio  on  prose  classique  que  dans 
une  incise  et  signifie  "  s'il  vous 
plait  »;  ici  preror  (j7(aeso(jue  équivaut 
à«  je  vous  prie  instnmiuent  »;  in 
meo  imperio,  «  pendant  la  durée  de 
mon  couuuandeuient»;  />os/ (adverbe), 
«  à  l'avenir  »  ;  populo  plfhiqia;  Roma- 
nae, formule  archaiciue  désijiuant 
l'ensemble  du  peuple  romain;  elle 
remont{^  à  répo(jue  où  la  plèbe 
n'avait  pas  encore  conquis  b's  mêmes 
droits  i)oiitiqiies  que  les  patriciens; 
nomi))i(/ue  Luiino,  vov.  XXIII,  xxii, 
5;  etc.;  secfam,  «  mon  parti  »  (mon 
drapeau);  remarquez  le  tour  ar- 
Chauiue  sectam...  net/uuntnr  (cf.  un 
peu  l)lus  loin  aurtibua  (luxilis)  ;  bene 
veivvnrerit,  i.  e.  bene  verlant,  pros/iei-e 
eveniani ;  vernmrare  a,  à  l'épixiue 
archaïque,  le  même  sens  (lue  l'in- 
transiUI'  Lwrtere;  bonis-  auctibiis  auxi- 
tis, «  puissic/.-vous,  dans  votre  bonté, 
les  faire  i)i'Ospérer  «  ;  auxitis,  (Vauxim, 
forme  arcbaï(|iie  pour  anxerini. 

[3  Perduellibus,  archaïsme  pour 
hostilnis  (cf.    iluellian.  pour    Ijellum)  ; 


ilomos  (accusatif  de  la  question  (juo), 
est  le  complément  de  rMuces,  l'ad- 
jectif redux  conservant  la  construc- 
tion du  verbe  auquel  il  se  rattache; 
initnicoruni  hosliuiiuiue,  «  ceux  qui 
nous  en  veulent  et  nous  font  la 
guerre»;  copiam,  i.  e.  potestatem ; 
faxitis,  archaïsme  pour  feceritis. 

[i]  Quaeque,  i.  e.  et  (juae ;  quae  a 
la  valeur  d'un  substantif  et  équivaut 
à  (/uatcs  res ;  ca,  i.  e.  talia  ;  edendi, 
i.  e.  fierficiendi ;  exinn/ita  est  l'attri- 
but de  ea. 

:i]  Secundum,  «  aussi i ni  après  » 
(cf.  XXI,  XLV,  !S)  ;  cruda  cxln.  il 
offre  aux  divinités  de  la  mer  les  en- 
trailles sanglantes  de  la  victime. 

[U]  Secundo,  «favorable»;  satis- 
vr/it'nicnti,  mais  assez  fort  pour  les 
aider  ;  «  meridie,  à  i)artir  de  midi  ; 
exci'iiit.v  vint  ensuite  les  surprendre  » 
(cf.  XXV,  XXIII,  8);  vix  vt,  cf. 
XX Vil,  I.,  '2;  connvsus  inter  se,  i.e. 
ntulvos   concursus. 

[1]  Noctem  Insequentem,  accu- 
satif de  la  durée;  oblinuit,  dura, 
]»ersisla;  adtlila,  i.  t\aiicla,  "  le 
\enl  prit  de  la  force  ». 


6-(i  ■'•  ^'"  '■"'■"  ^^-' 

Hncldita   vis  venlo.    Jam    terrai.,    cernebant.   [S]  Ilaud  .ta 
raul  0  posl  subernator  Scipioni  ait  non  plus  qu.nque  nuha 
r.suum  Africam  abesse,  Mercur.  promunlurmmsecernere 
si  iubeatHoderigi.jam  in   portu   fore  omnem  class.-m    [9| 
S .  p  ,  ;  ut  in  conspec.u  terra  fuit,  precatus  deos   „  ut,    bo,.o 
re   nuWicae  suoque  Africam  viderit  ..,  dare    vêla   et  a l,u,n 
i,Ura  ,  avibus  accessu.n  pete,e  jubé..:  10]  ^ento  eode,n  fe,e- 
Intur;  eeterum  nebula  sub  ide,n  fer.ne  ten.pus  <luo  IH.J  '^ 
•xoruconspeclum  ter.ae   ade.u.t  et  -«"'"^'.P'T'";'"^  "^I 
Éml-,   cecidit     11   Nox  deinde  incert,ora  omn,a  fecit.  Itaque 
an  orL   neaulinlerseconcurrerentnaves  aut  terrae   ,n- 
?e  ,enTùr  jecere.  Aï  Lbi  inluxil.  ventus  idem  coortus   ne- 
b,la    disecta  aperuit  o,nnia  Africae  l.l«ra.   bc.p.o     qi^od 
.Il     ,  •  xi,„»„i  p,-o„.unturiu,n  pe.cunclalus.  cu.n  Pulchn 
,„.ou..^„tur,um  id  v,.cari  audisset  :  •.  Placet  o,iaen  »,  ,nqu,t: 
'   huèderi,nt..nav.-s.,.il3]  Eo    dassis  decurr,t,   cop.aeque 
„,nnesiuterramexp"siUiesunt.  ,,.,„„„    f„isse 

Prospera,n  navigatione,,,  sine  lerrore  ac  t""  "'l"  "'f; 
,...„,ultis  Graecis  Lat.n,sque  auctonbus  c-d..  ,  <  4]  -^"e- 
liusunus,  p,aete>-qua,n  quod  non  mei'sas  llu.l,l>u.  naves. 

..«■^i/;  (,„„...  al.lilit<lemalKre;  v,J^-  ?^,f4^,;,  c'est  îe  c.).  qui  est  à  I  ev 

lAfrique  avant  i  adresser j.a|.n^rt  r™;»^      ,    (,„  gj,,  ,|ue  Im  anciei^s 

■""^  ,"""^- H^înf       •  Fax»!-^  ■  crfe.>t  à   li„nue,.c.    I«nn.    ou 

"-"   ""r.ublSè  ,;,eôq»rAfrica,;a  '"'^^^^r^l^:!::^.,...,,.,. 


îjono  lei 


rnlerim  !  .  ;  iinre  ce  «,  expression  poe        .  »  ^^  Yb,    ^    'j^g  ^,.^,iij[i  est  employ  ' 

,  ],1U5  l.as  »  (en  PV"^^^••^"1  Pi";,,,^'  ?à  proposition  infinilive  pour  ^igni- 
su'i.  dans  le  golfe  de  Carthage,v  Nez  yiop'^^^^^'croil  Tile-Live,  ou.aiie 
noire  plan),  arcessum  »  un  point  d  al-    Utr  ^cj-^  qu^.  ^  auloriOu.s,  pour  de-i^'uer 

^^'^•^;^,.e.se.,.oy.  XXI,    ^^^^  -^^^.Sïlf  cl^S 

-  i^iï^certiora,  «  encore.plus  con-  ^l^^^^^'^^^ZJ^^e^^s^ 
fuses  -,  a».'..«.s...  jecere,  «  ils  n.ouil-  Pr^^  a^e.;  ^..^^,^^  ^^^  ^^^^^^  ^^^^.^.^^  .^^^^j^^ 
lèrent  «  (en  pleine  mer,  «^1        ^  ^  ,.^   15,.   /e;vore.9, 

ri-2]  Coortus  suppléez  e.^/e»«  JJ^-^g^^^  concret,  «  phénomènes 
ie  mèrne  que  la  \^''»e  ^u  m.  un  J"  =!'itg  ,.  „ft  ^/-Wca,  cette  exprès- 
„e/>«/a  d»>jec/a,  «  le  brouillard  eu  se  tf.'^f^^,'^;*,  à  penser  que  Tite-Live 
dissipant,  (ladisparitiondubrou  1-    ^'^''^-^^^^^i^ja^J^o^^^^  car  lile 

lard'  niêmeenn»loi  du  participe  q^^^    STÏÏmu  ï  eit  touT  près  de  la   cote 
-^S:n.^^e^o.?è  ^C^   â^frujueàquelque  distance  ducp 
oui  entier  ;  percunclatus,  etc.,  du  re-    de  Meicuie. 
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'Celei'os  •omn^îs  caelestes  maritimosque  (errores,  postremo 
abreplam  t(emi)eslate  ab  Al'rica  clas&ein  ad  insulani  Aegimu- 
rum,  [13]  ii^fde  aegre  coiTectaiii  ciirsum  exponit,  el,  prope 
■obruiis  iiavibus,  iiijussii  iiiiperatoris  scapiiis,  haud  secus 
quam  naufragos,  milites  sine  armis  curn  ingenti  tuinuKu  in 
lerrani  evasissc 

XXVI 11.  [1]  Expositis  copiis,  Romani  castra  in  pi^oximis 
tumulis  metan(ur.  [2]  Jam  non  in  maritimos  modo  àgros 
«conspectu  primum  €lassis,dein  tumultu  egredientiumin  tej- 
ram  pavor  teiTorque  pervenerat,  sed  in  ipsas  urbes.  [3J  Ne- 
que  enim  hominum  modo  turba,  muli€rumpuero^uraqueag- 
minibLlsimmixta,onmespassim  compl,everatvias,  sed  pecora 
quoqueprae  se  agrestes  «igebant,  ut  relinqui  subito  Afri.cani 
■diceres.  [4]  Urbibus  vevo  ipsis  majorem  qu.am  quem  secum 
attulerant  terrorem  inferebant  ;  praecipue  Carthagini prope 
ut  captae  tumuitus  fuit.  [5]  Nam  postM.  AtiliumRegulam  el 
L.  Manliiiiii  coiisules,  annis  prope  quinquaginta,  nuUum  Ro- 
man um  exercitum  viderant  praeter  praedatorias  classes, 
•quibus  escensiones  in  agros  maritimos  factae  erant,  [6]  rap- 
tisque  quae  obvia  fors  f^^cerat  prius  recursum  semper  ad 
naves  quam  clamor  agrestes  conciret  fuerat  :  eo  major  tum 
fuga  pavorque  in  urbe  fuit.  [7]  Et,  hercule,  neque  exercitus 
domi  validus   neque    dux  quem  opponerent  erat.  llasdrubal 


[15]  Correctuni,   ••  reclitiéo  ;   sca-  fjna.<ii  cnpt'i  l'.tscf  ;  ciiptuf  est  an  i^i'iii- 

pliis,   '■■   an    moyen    de    chalonpes  »  ;  tif  et  se  rappor le  à  Car/ /)ar///i/.v  suns- 

cum   ini/enti  tumullu,   u  dans  le   i)lus  enteudu,  mais  dont  l'idée    et  impli- 

.grand  désordre  ».  (jnée  dans  le  locatif  Carthai/ini ;    tu- 

XXVIII-XXIX,  'i.  Preniicreft  e-srar-  uiuUus  fuil,   Tite-Live    parait    avoir 

iinou-hes  en  Afj-iqicj;    arrioce   de  Ma-  mêlé     ici    deux  •  tours    différenls     : 

siin.ss-a.  «   Praecipue     Carthagini    luniuUu> 

XXVIII   [11    Metantur,  lillérale-  exortus  est  »  et    «  ingeus    tuQiuJlus 

ment  ;«  ils  jalonnent  »  (ils    tracent  Garthaginis  fuit  ». 

^'emplacement  de  leur  camp).  [h]  Annis  prope,  etc.,  voy.  xxvi,'.': 

[2]  Agros  est  opposé  à  w/-ie«.  quilms,  ablatif  instrumental;  farltu 

['■'>]  Malierum,  e,tc..  est    construit  émut,  sni)pléez  a  Romanis. 

•en    apposilioû     à      homimun    turUa;  [•'!  Raptis  se  rapporte  à  «/s.  auté- 

^l'/ihiiiiljits  est  à  ra:l))l.alif  (>t   non    an  cèdent  sous-entendu   de  (/wie ;  oboin 

iliiif  ;  e'es.t  avec  l'ablatif  on  effet  que  fccei^t,  i.  e.  obtulerat  ;  conciret,  sup- 

Tile-Ijive     construit    ordinairemcnil  pléez  adnnna;i^ecu-sum.. ./'itérât, voy. 

irunisoere  ;   sed  pr-or-a...  ff^/ebant,  au  xi,  13;  etc.;  fufja  pavorque,  expre's- 

lieu    de  sed  ^wcirum  (juofjue    turba,  sioai   familière    à   Tite-Live  (cf.    I, 

qune...  at/ebanl:  rn/restes,  i.  e.  (tf/rico-  xxviii,  5;  XXX'V,  ii,  3). 

/ae;  (^/(«rcs',  "oneradit  «  (cf.  xxvi,2).  '7]  Et,   hercule,    et   vraiment,   ce 

['il  Quam  quem,  etc.,  i.  e.  quam  is  n'était  pas  sans  raison,  car...  ;'-/omi,  à 

lumultus    erat,   iiwnn.  .  \    Carthaijini.  Cartilage  ;  <;/»(pw  signitlt!  «  tel  que..    ": 

îocatif   (cf.    XXVIJI,  XXVI,  t  ;    etc.);  ilo  ik  \q  ?>n\)']Oïvc\.[i  opponurtnl  ;  reyin . 

prope    ut  captae.,    i.    e.  prope    tantu  i.  e.  cum  rei/c  (Si/phace),  voy.  xxni,  ."i. 
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Gisgonis  filins  génère,  faina,  divitiis,  regia  tiim  etiam  adfi- 
nitate  longe  primus  civitatis  erat;  [8]  sed  eum  ab  ipso  illo 
Scipione  aliquot  pioeliis  fusuni  pulsumque  in  Hispania  me- 
minerant,  nec  magis  ducem  duci  parem  qnam  tumultua- 
rium  exercitum  suuni  Romano  exercitui  esse.  [9]  Itaque, 
velut  si  urbem  extemplo  adgressurus  Scipio  foret,  ita  con- 
clamatuni  ad  arma  est,  portaeque  raptim  clausae  et  armati 
in  mûris  vigiiiaeque  et  stationes  dispositae,  ac  nocte  inse- 
qaenti  vigilatum  est.  '10,  Postero  die  quingenti  équités, spe- 
culatum  ad  mare  turbandosque  egredientes  ex  navibns 
missi,  in  stationes  Romanorum  inciderunt.  "11]  Jam  etiim 
Scipio,  classe  Uticam  missa,  ipse  haud  ita  multum  progressus 
a  mari  tumulos  proximos  ceperat;  équités  et  in  stationibus 
locis  idoneis  posuerat  et  per  agros  miserai  praedatum. 

XXIX.  [1]  Hi  cum  Garthaginiensi  equitatu  proelium  cum 
commisissent,  paucos  inipsocertamine,  plerosque  iugientes 
persecuti,  in  quibus  praefectum  quoque  Hannonem,  nobi- 
lem  juvenem,  occiderunt.  [2]  Scipio  non  agros  modo  circa 
vastavit,  sed  urbem  etiam  proximam  Afrorum  satis  opulen- 
tam  cepit  ;  ^3]  ubi,  praeter  cetera,  quae  extemplo  in  naves 
onerarias  imposita  missaque  in  Siciliamerant,  octo  milia  li- 
berorum  servorumque  ciipituni  sunt  capta.  [4]  J.aetissimus 
tamen  Romanis  in  principio  rerum  gerendarum  adventus 
fuit  Masinissae  ;  quem  quidam  cum  ducentis  baud  amplius 
equitibus,  plerique  cum  uuum  milium  equitatu  tradunt  ve- 
nisse. 


^^;    Nec   magls    ducem.    etc.,     la  niaiiie  ne  pouvait  entivr  sans   coup 

proposition  intinitive  dépend  d'exis-  férir  dans  le  port  dl'tique. 

fi/««6a/<<  implicitement  contenu  dans  XXIX '1]   Paucos,    etc.,    «ils  en 

mtntinerant  :  <-  et  ils    pensaient    que  tuèrent  quelques-uns  dans  reiigape- 

comrne    général   il    était  aussi  peu  ment  et  un  ]»lus  grand  nombre  dans 

comparable  à  Scipion  que  leurs  sol-  la    chasse    qu'ils'      donnèrent    aux 

dats    improvisés  à  !  armée  romaine"  l'uvards    >>  ;    ph-rosque    est    (comme 

(pour  le  mot  tumultumium.  cf.  XXII,  paucos)  le  complément  direct  A'occi- 

XLv.  4  ;  XXVIII,  xLii,  4).  //('/v/.»<.  tandis  que    /'uyientes    est    le 

[!»"  Foret,    pour    ensft  ;  vigilatum  complément  direct  de  joersecufe' (i.  e. 

es},\.  e.  viyiliae  habiiae  sunt.  lum  cum  p-^rsecuti  suut  f'iigientesj  \    in 

[10   Speculatum,  exemple  de  su  quibus,  «  parmi  lesquels  »  (et  parmi 

pin:  «//est  pris  dans  son  sens  propre  ces  fuyards),  voy.  xxv,  (i   :    «  E  «mi- 

(«  vers  'M  avec  mare,  el  dans  le  sens  bus...  cocta  (cibaria)  >■>. 

figuré  («  pour  >)j  a\ec  t7a-bandos  egre-  l'^]  Servorum    i.  e.   servilium    cT. 

diente-..  XXVII.  xvi,  7)  est  adjectif. 

[1!^  Uticam,  au  lieu  (\'nd  Cticam,  [4]  Laetissimus,  «  révénement   le 

qu'on    attendrait,    car    la  flotte    ro-  plus  heuieux  »  :   rerum  gerendanim, 

"  de  la  campagne  ». 
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[5]  Celci'um  cum  longo  innximvis  omnium  aelatis  suae  re^urn  liic 
'uei'it  pliirimumque  rem  Romanatu  juverit,  operae  pretium  vide- 
.ur  excedere  paulum  ad  enai-randiim  qiiam  varia  fortuna  iisiis  sit 
namittendo  recuperandoque  paterno  regno. 

[6]  Militanti  pro  Cartliaginiensibas  in  Hispaaia  pater  ei  tnorilur; 
jralae  nomen  erat.  Regnuni  ad  IVatrem  régis  Oezalcenpergrandem 
natn  —  ita  mos  apud  Xuniidas  est  —  perveait.  [7J  Maud  multo 
post  Oezalce  quoque  niortuo,  major  ex  duobus  fdiis  ejus  Gapussa, 
piiero  admodum  altero,  paternum  imperium  accepit.  [8]  Ceterum, 
cum  magis  jure  gentis  quam  auctoritate  inter  suos  aut  A'iribns  ob- 
tineret  regnum,  extitit  quidam  Mazaetullus  noniine,  non  alienus 
sanguine  regibus,  faniiliae  semper  inimicae  ac  de  imperio  varia 
Fortuna  cum  iis  qui  tum  obtinebant  certantis.  [9J  Is,  concitatis 
popularibus,  apud  quos  invidia  regum  magnae  auctoritalis  erat, 
castris  paiam  positis  descendere  regem  in  aciem  ac  dimicare  de. 
regno  coegil.  [10]  In  eo  proeiio  Gapussa  cum  multis  principum  ce- 
cidit  ;  gens  Maesuliorum  omnis  in  dicionem  iniperiumque  Mazae- 
tulli  concessit.  [IIJ  Uegio  tamen  nomine  abstinuit  contentusque 
nomine  modico  tutoris  pueruni  Lacumazen,  qui  stirpis  regiae  su- 
pererat,  regem  appellat.  [12J  Carthaginiensem  nobilem  feminam, 
sororis  tiliam  Hannibalis,  quae  proxime  Oezalci  régi  nupta  fuorat, 
matrimonio  sibi  jungit  spe  Cartbaginiensium  societatis,  [13]  et  cum 
Syphace  hospitium  vetustuni  legatis  missis  rénovât,  omnia  ea 
auxilia  praeparans  adversus  Masinissam. 

XXX.  [IJ  Et  Masinissa,  audita  morte  patrui,  dein  nece  fratris  pa- 
truelis,  ex  Ilispania  in  Mauretaniam  —  Baga  ea  tempestate  rex 
Maurorum  erat  —  trajecit.  [2]  Ab  eo  supplex  iniimis  precibus 
auxilium  itineri,  quoniam  beilo  non  poterat,  quatluor  milia  Mau- 
rorum impetravit.  [3]  Cum  iis,  praemisso  nuntio  ad  paternos 
suosque  amicos,  cum  ad  fines  regni  pervenisset,  quingenti  ferme 
Numidae  ad   euni     convencrunt.    [4]    Igitur,  Mauris   inde,   sicut 

XXIX,  4-XXXlII.   Histoire  du  Ma-  [12]  Carthaginiensem,  etc..    voy. 

sinissa.  xxiii,    3;  nupta    fuei^at,  voy.   XXVI, 

[.")]  Ceterum,     voy.  XXI,    ii,    G;  xxix,    V.^;  societatis,  comme  Gala  et 

excedere,  «faire  une  digiossion  »(K.).  Masimissa. 

[6]  Pater  ei,  le  datif  possessif  rem-  XXX  [1]  Trajecit,  voy.  XXI.  xxvii, 

place  ici  le  génitif.  I  ;  etc. 

[8]  Auctoritate,  «  son  ascendant  »  ;  [.'J  Auxilium.   est   une    apixisition 

virihus,    «  ses    forces   matérielles  »  ;  explicative   à  quattuor   niiliu.    etc.  ; 

extitit,    <(  on  vit    paraître  »  ;    rcfjUms  itineri,  «  i)our  son  voyage  -  ;  i/uomam, 

est  au    datif  et    dé.signe    la    famille  etc.,  entendez  :    quoniam    bello    anxi- 

royale;  alienus  est  construit    comme  lium  impetnire  non  poterat. 

iniinicus;    oljtiiieôant,      sup])U'ez      le  [4-.')J  Aliq.uanto,  «  sensiblement  »  ; 

complémenl  dii'ect  ref/iiuin.  auderet,  au  subjonctif,  parce  que    la 

[!•]  Invidia,  «  à  cause    d(;  limpo-  proposition     relative    a     la    valimr 

pnlarité  »;  pour  l'ablatif  cf.   XXVI,  d'une  consécutive  :  «le  petit  nombre 

IV,  (i;  XXIX,  2;  etc.  de  ses  partisans  n'était  pas   de  na- 

[Mj  Lacumazen,  c'était  le  frère  de  turc  à  lui  doiuier  beaucoup  de  liar- 

Capussa  (S  7).  diesse  »  (cf.    XXVII,  xi,  1;.;  xiv,  l3, 


680 


T.    LIVI 


[a. U.C.    olji) 


(onvenerat.  rétro  ad  regem  remissis,  quainquam  aliquanto 
■oiiTioi-  spe  miiltitudo  nec  cum  qua  tantain  rem  ad^redi  salis 
auderet  coavenerat,  [o]  ratus  ageudo  ac  molieado  vires  quoque 
ad  ajLrendum  aliquid  conlecturum,  proficiscenti  ad  Syphacein 
Lacumazae  regulo  ad  Thapsuni  occurit.  [6J  Treptdum  agmeii 
cum  in  urbem  refugisset,  et  urbem  Masinissa  primo  impetu 
capit  et  ex  regiis  alios  tradentes  se  reripit,  alios  vim  parante?  oi-- 
cidit:  pars  maxima  cum  ipso  puero  inter  tumultum  ad  SyptiaceMi. 
quo  prinium  intenderant  iter,  pervenerunt.  [7]  Fama  hujus  mo  ii- 
cae  rei  m  priacipio  rerum  prospère  actae  convertit  ad  Masinis--:  in 
Xumidas,  adflnebantque  undirpie  ex  agris  vicisque  veteres  mililcs 
Galaeet  incitabant  juvenem  ad  reciperandum  paternum  regniim. 
[î^J  Nutuero  militum  aliquanturn  MazaetuJlus  superabat  :  nam  -t 
ipse  eum  exercitum  quo  Capussam  vicerat  et  exreceptis  porsl  <  n-- 
-dem  régis aliquol  habebat,et  puer  J^acumazes  ab  Sypbaceaiixi  i  < 
ingentia  adduxerat.  [9j  Quind.ïcim  milia  peditum  Mazâetulio.  :  ■- 
ceni  lïiilia  eqiiitum  erant  :  quibus  cum  .Masinissa.  neqiiaquani  !  n- 
tum  peditum  equitumve  habcnte,  acie  confbxit.  Vicit  tamen  4I 
terura  militum  virtus  et  prudentia  inter  Romanaet  Punica  an  ;  t 
(  xercitatiducis:  [10]  regulus  cum  tutore  et  exigua  Maesulion  !ii 
manu  in  Carthaginiensem  agrum  perfugit.  Ita  recuperato  n  1  :  • 
paterne,  ilasinissa.  quiasibi  adversus  Sypljacem  haud  paulo  m  - 
jorem  restare  dimic^tionem  cernebat.  optimum  ratus  cum  IV;  1  :  n' 
patruele  gratiam  rêconciliare,  [dl]  missis({ui  et  puero  spe.'..  - 
cei'ent,  si  in  fidcm  Masinissae  sese  permisisset,  futnrum  eiii!  n 
£'odem  honore  quo  apud  Gakm  Oezalces  quondam  fuisset,  [1::!  î 
Mazaetullo  praeter  inpunitatera  sua  omnia  cum  fide  restitui  sp  n- 
derent,  ambo  praeoptantes  exilio  modicam  domi  fortunam,o«iiiiii^ 
ne  id  fieret,  Carthaginiensibus  de  industria  agentibus,  ad  sescpei 
duxit. 

XXXi.  [l]  Hasdrubal  tum    forte  cum  baec  gerebantnr   apud  SyJ 
pliacemerat:  qui  Numidae,    baud    sane   multnm  ad  se    pertinerj 


etc.)  ;  moliendo,  en  se  donnant  beau- 
coup de  peine;  conkctuinim,  suii])l»iez 
se  esse. 

»)■  Ag-men  dèsiiîno  la  troupe  qui 
acconij»agnait  l^acuinazeP:  perrene- 
runt.  même  accord  irr^^gulier  que  ci- 
dessus  XXVI.  XXXII,  2;  etc. 

['<■'  Aliquantu-n.  <'  .sensililenient, 
notabl''mfnt  »;  et  ipfte  soppose  ù  et 
puer  un  jveu  jijus  Join  1  ;  ex  réceptif. 
"  de  eux  qu'il  avait  fait  rentrer 
=ou<:  SOU  autoiilé  ■■. 

'0]  Qnibus,  ablatif  de  moyea  ;  tan- 
lnm\  "  lin  au.'isi  jj;rand  aombVe  de..  »  : 
inter  Rijindna  et   J'uiiiea   arma,  dans 


les  batailles  que  s'étaient  livj-ées 
Romains  et  les  Cartha^jinois. 

[10]  Restare  a  ici  ie  môme  sei 
que  superesse. 

[11  j  Missis  s'accoi-de  aA'ec  ew,  ai 
técédent  sous-entendu  de  qui;  res^ 
tui,    an    lieu   de  restUuium    iri, 
une  négligence  d'expression  prof 
au  Innfîagt'  familier. 

XXXI  [J  Tum...  eum,  «  precie 
ment  au  monienl  où...  »:  Nvmida 
i.  e.  .s'.yp/(acî,  complément  inlin^cti 
ail  ;  ad  se  perlinn'e,  «  lui  Jxuport.fMH 
a  pour  sujet  logique  la  propositi* 
inlerrogative  ulmm...  e&set,  «ila  qiud 
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credenti  utram  pênes  Lacumazen  an  Masinissam  regnum  Maesu- 
iiorum  esset,  falli  euni  magnopere  ait,  [2]  si  Masinissam  eisdeni 
contentum  fore  quibas  patrem  Galam  aut  patruum  ejiis  Oezalcen 
civdat  :  «  muito  majorem  indolem  in  eo  animi  ingeniiqiie  psse 
quani  in  ullo  gentis  ejus  umquani  faisset  ;  [3]  saepe  eum  in  His- 
pania  rarae  inter  honiines  virtutis  specinien  dédisse  sociis  pariter 
liostibusque.  Et  Syphacem  et  Garthaginienses.  nisi orientem  ilUmi 
ignem  oppressissent,  ingenti  mox  incendio,  cum  jam  nullamopem 
ferre  possent,  arsuros  ;  [4]  adhuc  teneras  et  fragiles  vires  ejus 
'esse,  vixdum  coalescens  foventis  regnum  ».  Instando  stimulan- 
doque  pervincit  ut  exercitumad  lines  MaesuliorumadmoveatfoJ  at- 
que  inagro  de  quo  saepe  cum  Gala  non  verbis  modo  disceptatum, 
sed  etiam  armis  certatum  fuerat,  tamquam  haud  dubie  juris  sui, 
castra  locet  :  «  si  quis  arceat,  quod  maxime  opus  sit,  acie  dimica- 
lurum  ;  [6]  sin  per  metum  agro  ceJatur,  in  médium  regnum  eun- 
■dum  :  aut  sine  certamine.  concessuros  in  dicionem  ejus  Maesulios 
aut  nequaquam  pares  futuros  armis».  [7J  His  vocibus  incitatusSy- 
pliax  Masinissae  bellum  inlert,  et  primo  certamine  Maesulios  fiin- 
dil  fugatque.  Masinissa  cum  paucis  eqiiilibus  ex  acie  in  montem 
—  Bellum  incolae  vocant  — perfugil.  [8J  Familiaealiquot  cum  ma- 
palibuspecoribusquc  suis  —  ea  pecunia  illis  est  —  persecuti  sunt 
•'euem  ;  cetera  Maesuliorum  mullitudo  in  dicionem  Syphacis  con- 


1  11  de  savoir  si...  »  ;  ful/i  t'um,  «  qu'il 
se  tiuijipail  »  ;  magno  upn'e,  «  lieau- 
•COUJ)  ». 

[•2]  Contentum  fore,  «  se  cmiteu- 
sterait  »;  7îa7<2/«,  etc.,  entendez  comme 
.s'il  y  avait  (/ui/ju.t  Gala  aut  /tittruas 
ejus  (>cz(df:es  conlentus  /'uerii  ;  ejus 
repiési'nle  Masinissa;  credat,  au 
lieu  de  o-ederet,  mais  cf.  XXVI, 
XXVI,  5-S;  etc.  ;  iiidolnn,  «  don  natu- 
ii|  »  ;  animi  iugfnii(jue,   «    en  fail  de 

Murase   et    d'intelligence»;    ijenti.s, 
iiati(ni». 
:\]  In  Hispania,     il    avait    servi 

:  tus  rarniée  carthaginoise  d'Es- 
jiagne,  de  '112  à  200  avant  J'sus- 
Glirist;  rarae...  rirtntis,  «  d'une  rare 
valeiH',  d'un  rare  mérite  »  ;  opjjres- 
.s'.v.st'/*^  remplace  le  futur  'anl(''iieur 
«In  slyle  liirccl  :  «  Nisi  oriiMitem 
illum  iguem  oppr"sserinuis,  ingenti 
mox  incendio,  cum  jam  nuUam  opem 
ferre  i»(iterimus,  ardcbimus  »  ;  la  mé- 
lapiiore  est  bien  suivie;  mais  c'est 
uni-  des  plus  ordinaires  en  latin. 

'i]  Adhuc  est  employé  comme 
dans  le  lyle  direct  :  -  jusqu'ici  »  ; 
/oventis  se   rapporte  à    cjus;  rixdmu 


niodilie  malesceiis  :  «  pen<laiit  (juil 
est  L'u  train  de  soigner  les  plaie-;  en- 
c^ire  mal  cicatrisées  de  son  royaume  >-; 
iiislandu,  etc.,  «  à  force  *  d'insis- 
ter, etc.  ». 

['<]  Fuerat,  cette  lutte  avait  eu 
lieu  antrefoi.s;  elle  avait  été  inter- 
riimpue  depuis  (H.);  l'imlicatif  s'ex- 
pliiiue,  parce  qu'il  s'agit  d'une  re- 
marque incidente  de  l'historien: 
tatiujuniii,  etc.,  entendez  comme  s'il  y 
avait  taiii  luam  in  eo  agro  qui  liaud 
duhic  Juris  sui  si(,  «  comme  s'il 
s'agissait  d'un  territoire  lui  apjiarte- 
nant  sans  i-dutcste  »  ;  si  (jids  tnreat, 
«  s'il  arrivait  (ju'on  essay;1t  de  l'en 
écarter  •■  ;  (/uod  ina.rinie  upus  sit  est 
une  soite  de  parenthèse  (jui  déter- 
mine diiniealuriiut  {eum  esse)  :  «  il 
livrerait  bataille,  chost^  qui  était 
d'une  extrême  impoitance  »  ;  Syphax 
devait  désirer  avant  tout  d'être 
amené  à  se  battre. 

[8,  Aliquot,  «  en  assez  grand 
nonibre  »  ;  mu/iali lius. ]tiih'\U\[\onA  des 
Nuniides  (cf.  Sali,,  Jui/.,  IS.  Si;  per- 
seculi,  accord  selon  le  sens,  cf.  .\XVII, 
\vi,  7;  ertfrn,  voy.XXN'Il,  x,:5  ;  etc. 
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cessit.  [yj  Qucm  ceperant  exules  montem  herbidus  aquosusque 
est;  et,  quia  pecori  bonus  alendo  erat,  hominum  quoque  carne  ac 
lacté  vescentium  abunde  sufliciebat  alimentis.  [10]  Inde  nocturnis 
primo  ac  furtivis  incursionibus.  deinde  aperto  latrocinio  infesta 
oninia  circa  esse:  maxime  uri  Caithaginiensis  ager,  quia  et  plus 
praedae  qnam  inter  Numidas  et  latrocinium  tutius  erat.  [IP 
Jainque  adeo  licenter  eludebant  ut  ad  mare  devectam  praedim 
venderent  mercatoribus,  appellonlibus  naves  ad  id  ipsum,  pln- 
resque  quam  justo  saepe  in  bello  Cartbaginienses  caderent  cape- 
renturque.  [12J  Deplorabant  eaapiid  Sypliacem  Carthaginienses 
infensuraque  etipsum  ad  reliquias  belli  perseqiiendas  instigabani. 
Sed  vix  regium  videbatur  latronem  vagiini  in  montibus  consec- 
tari. 

XXXII.  [IJ  Bucar,  ex  praefectis  regiis.  vir  acer  et  inpiger,  ad  id 
delertus.  Ei  data  quattuor  milia  peditum.  duo  equitum  :  praemio- 
rumque  ingentium  spe  oneratus,  sicajiut  Masinissaerettulissetaut 
vivum  —  <^  id  vero  inaeslimabile  gaudium  fore  »  —  cepisset.  [2J 
Palatt»s  incurioseque  agentes  inproviso  adortus,  pecorum  bomi- 
numque  ingenti  multitudine  a  praesidio  amialorum  exclusa,  Ma- 
sinissam  ipsum  cum  paucis  in  verticem  montis  compellit.  [3]  Inde, 
prupe  jam  ut  debeilato,  nec  praeda  modo  pecorum  hominumque 
captorum  missa  ad  regem.  sed  copiis  etiam,  utaliquanto  majori- 
bus  quam  pro  reliquiis  belli,  remissis,  [4]  cura  quingentis  haud 
amplius  peditibus  ducentisque  equitibus  degressum  jugis  Masi- 
nissam  persecutus,in  valle  arta,  faucibus  utrimque  obsessis,  inclu- 
sit,  ubi  ingens  caedes  Maesuliorum  facta.  ;^5J  Masinissacum  quiu- 
quaginta  haud  amplius   equitibus  per  anfractus  montis  ignotus 


[iij  Montem  est  attiré  au  cas   du  ralus  :  «  on    lui  avait   dit  que...    '. 

relatif  ^Mé-//},  au  lieu    d'être   mis   au  [2]  Palatos     àèXernùne    ayenUs  : 

nominatif  j/wns  comme  sujet  d'her-  «   pendant     que     dispersés    ils     se 

bulus  aquosusque  est  :  jjecori.  singu-  montrent  sans    défiance  »  ;    peroru/'i 

lier  collectif  :  "  le  bétail  »  :    aletvlo,  huminumqtie,  voy.  xxxi,  8;  a  pmp.si- 

datif  de  destination.  dio...  exclusa,   «'séparée  du  détache- 

[ 11]  Esse,   infinitif   descriptif,    au  ment  armé  qui  la  protégeait  ». 

lieu  de  liUiparfait  e/aut ;  de  même  [3]  Ut.  «  dans    la  pensée  que...  '■: 

uri     remplace    urelalur  ;    pour   uri,  prope  Jam  (leôellato,  «  la  guerre  était 

voy.  XXVJI,  xxix,  0.  à  peu  près  terminée  »:  voy.    XXVI, 

j  r  Eludebant,     «    ils     se    mon-  xxi.  4:  nec   praeda...  missn,    al  latif 

traieîit  insolents  »    !e  verbe  est  i)ris  absolu  remi)laçant   une   proposition 

absolument,  cf.  XXXVJI.  xxxii,  Il  :  temporelle;    ut   aliquanto  majorihns, 

«Phucaeenses...  impune  e/w/e/e  >-  -.ad  etc.,  «  dans  la  pensée  quelles  étaient 

id  ipswii.    "précisément   en   vue  de  trop  nombreuses  pour  le  reste  de  la 

cet  objet  y;  Justo,  «  régulière  ".  guerre  >- ;  quam  pro,  voy.  XXV,    xvi, 

;^l-2^  Et  ipsum  détermine  infensum,  22;  xxxvii,  2). 

<'  qui'de  .son  côté  était  déjà   irrité  ».  [4]  Cum  quingentis,  «  avec  cinq 

XXXII  [\'  Ad   id,    <'   en   vue    de  cents  fantassins»  ;  /(«u^/ aw/)//us, -et 

cela  »  ;  id   vero.  etc.,   celte    proposi-  pas  davantage  »  :   /aucibus,   l'entrée 

tion  infinitive  (style  indirect;  dépend  et  la  sortie  du  défilé  (R.j;  facta,  s.-e. 

de    l'idée    contenue   dans    spe    une-  est. 
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seqiientibus  seeripait;  [fij  tenait  tainsn  vestigia  Bucaradeptusque 
eum  patentibus  prope  Cliipeam  urhem  campis  ita  circiimvenit  ut 
praetei-  quatluor  équités  omnes  ad  iinum  interfecerit.  Cutu  iis 
ipsum  quoque  Masinissam  sauciiun  prope  e  manibus  inter  tu- 
multum  arnisit.  [7]  In  conspectu  erant  fugientes  :  alo  eqnitum 
dispersa  lato  campe,  quibusdam,  ut  occurrerent,  per  obliqua 
tendentibus,  quin([ue  hostes  sequebatur.  [8]  Amnis  ingens  fu- 
gientes accepit  —  neque  enini  cunctanter,  ut  quos  major  metus 
argeret.  immiserant  equos  —,  rapliipic  gargite  in  obliqunm  prae- 
lati.  [9J  Duobus  in  conspectu  bostium  in  praerapidum  gurgitem 
h.iustis,ipse,  périsse  créditas,  ac  duo  reiiqui  équités  cum  eo  inter 
virguUa  ulterioris  ripae  emerserunt.  Is  finis  Bucori  sequendi  fuit, 
nec  ingredi  flnmen  auso  nec  habere  credenti  se  jam  qném  seque- 
retur.  [10]  Inde  vanus  auclor  absumpli  Masinissae  ad  regem 
rediit,  niissique  qui  Cartbagineni  gaudium  ingens  nuntiarent; 
totaque  Africa  fama  mor|is  .Masinissae  vepens  aHata  varie  ani- 
mes adfecit. 

[1 1]  Masinissa  in  spelunca  occulta  cum  lierbis  curaret  vulnus, 
duorum  equitum  latrocinio  per  dies  aliquot  vixit.  [1-2J  Ubi  primum 
ducta  cicatrix  patique  posse  visus  jactationein,  audacia  ingenti 
pergit  ire  afi  regnum  repetendum:  atque  in  ipso  itinere  baud  plus 
qiindraginta  equitil)as  conlectis  cum  in  Maesulios,  palam  jam 
(juis  esset  ferens,  venisset.  [13]  tanlum  motum  cum  favore  pri- 
stiiio  turn  gaudio  insperalo,  quod  queni  périsse  crediderant  inco- 
lumcm  cernebant,  fccit  ut  inlra  paucos  dies  sex  milia  pedilinii 
armatorum  ([iiattuor  (Mpiituai  ad  eum  convenirent.  [14]  jamfjue  non 
in  possessione  modo  paterni  regniessel,  sed  eliani  socios  Cartba- 
giaiensium  populos  Maesuliorumque  fines  —  id  Syphacis  l'eiirumi 
f rat  —  vastaret.  Inde  inritato  ad  bellum  Syphace,  inter  Cirtam 
Hipponemque  in  jugis  opportunorum  ad  omnia  montium  consedit. 


'>'  Ad  unum,  «jusqu'au  dornier  '■;  «  quelqu'un  qu'il  put  poursuivre  ■>    il 

//(/r7/t'ce/-j7.  voy.  XXVI,  xii,  2  :  omi-  croit  (pie  Masinissa   s'est   noyé^-    on 

sit.    il    le  hiis.Va  éclKqiper  alors  qu'il  voit  ici  le  sens  «lu  subjonctif." 

le  tenait  pies(pje  dans   ses   mains.  Id   Auctor    apposition     à    Bunir 

[7]  Ala,    appellaliou    romaine  ap-  sujel  sous-entenilu  lie /w////. 
pliquée    à     un    coips    île    cavalerie  1 1]  Herbis.  •■  des  jdantes  »  fméili- 
elrangère;  i/uihusfiam,  i.  e.  nun)nilli.<i  cinales  ;  hid-odhio,  <>  dy'  la  inaraiidc'. 
(cf.  XXII,  XXX,  7  :  etc.')  ;    ut  uccurre-  (c'es/-fi-ilire  «les  ]>roiluils  de  la    ma- 
re»/,  suppléez  f'uf/ientibus.  raude). 

[8j  Ut  quos,  i.    e.  utpote  (/uo.i;  in  [11^  Ducta,  i.  e.  olxhirtn  ((•sl\:  jm-- 

obli'iuiiiit     pniefdli    (s.-e.  fninl),     <  ils  tatirnirm.   le  trtd  ilun  (dieval  ;    hniiil 

furent  emportés  à   la  dérive  sous  les  plus,  suppléez /yurtm,  ellii)sc  ordinaire 

yeux  {lill.  «en  passant  devant  »j  de  en  pareil  cas;  t/uis  esset, «  quel  était 

rennemi  ».  son    nom  »  ;    /emis,    i.    e.   /'.-uf    se 

[',t;  Praerapidum  ne   parait  pas  se  ferens  iiie  <lissimulanl  pas), 

rencontrer    avant   Tite-Live;  (laso...  [lA]    Favore.    pour    ce    un»!    voy. 

credenti...  remplacent    des    proposi-  XXI,  m.  I  ;  etc. 

tiens    causales;      (jiiem      set/uereti(r,  [11]  Injugis.  '•  sur  les  crèli-s    . 
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XXXllI.  [1]  ]\î.3Jorein  igitiir  jaia  rem  Sypliax  ratus  quarn  ut  per 
praefectos  ageret.  cum  filio  jiivene  —  nomen  Vermina  erat  —  parte 
exercilus  missa  ioiperat  ut,  circumducto  aginine.  in  se  intenlutu 
hostera  ab  tergo  invailat.  [2j  Nocte  profectus  Vermina,  qui  ex  oc- 
culto  adgres>;ams  erat  :  Syphax  auteni  interdiu  aperto  itinere,  ut 
qui  siirnis  conlatis  acie  dimicaiurus  esset.  movit  castra.  [3J  Lbi 
tempiisvisiim  est  quo  pervenisse  jani  circummissi  videri  potej'ant 
et  ipse  leni  clivo  ferente  ad  hostem,  cum  multitudine  fret  us  tu  m 
praeparatis  ab  tergo  insidiis,  per  adversum  luontem  erertam 
aciem  ducit.  [4]  Ma^inissa  fui iicia  maxime  lori,  quo  multo  aequiore 
puLTuaturus  erat.  et  ipse  derii^lt  suos.  Atrox  proeiiiim  et  diu  un- 
ceps  fuit,  L^co  etvirtute  mililum  Masinissam,  multitudine,  qiiae 
nimio  major  erat.  Syphacem  juvante.  [5J  Ea  nuiltitudo  divisa,, 
cum  pars  a  fronte  urgeret,  pars  ab  lergo  se  circumiudisset,  victo- 
riam  liaud  dubiaui  Syphaci  dédit,  et  ne  etfugium  quidem  patebat 
hinc  a  fronte.  bine  ab  tergo  iuclusis.  [6j  Itaque  ceteri  pedites  equi- 
tesque  caesi  aut  capti  :  ducentos  ferme  équités  Masinissa  circa  se 
conglobatos  divisosqne  turmatim  in  très  partes  eruuipere  jubet, 
loco  praedicto  in  quem  ex  dissipata  conveuirent  fuga.  [7J  Ipse,. 
qua  intenderat.  iuter  média  tela  hostium  evasit:  duae  turmae  iuie- 
sere  :  alteia  metu  dedita  hosti,  pertinacior  in  repugnando  lelis 
obruta  et  conllxa  est,  [8j  A'erminam  prope  vestigiis  instantem  iu 
alla   atque   alla  tlectendo  itinera   eludens   taedio   et  desperatiune- 


XXXIII  1"  Imperat,  s.-e.  fiilo; 
circumhirto  n/iinine,  en  touinanl 
avi'C  sa  nouiJ(}  ianiK'e  de  Masinissa. 

[2]  Praefectus,  .•?.-e.  ^s?  ;  e.r  orcnlto 
s'oi)l)Ose  à  fi/t'-rto  itinere;  ut  qui,  i.  e. 
ut  fjote  (/ni.  "  comme  il  élait  naturel 
de  la  part  «lun  hoimiK^  qui...  »  ; 
sif/nis  conlatis  r\p  sert  qn'ii  déterminer 
ncie  dimicntunis  ;  lidée  dc  bataille 
rangée  se  trouve  ainsi  signifiée  avec 
la  plus  grande  précision. 

3  Quo  doit  être  '/approché  de 
temiiwi:  de  même, /a//*  poite  sur  per- 
venisse  ;  et  ipse.  <•  lui  aussi  "  (il  se 
dispose  à  attaquer  Masinissa;;  e/vc- 
ta7n  acipin  (huit,  il  conduit  sa  ligne 
de  bataille  di'  manière  à  ce  quelle 
gravisse  la  p'-nle. 

[41  Fiduciai ablatif  de  cause) loci. 
«  par  suitf  de  la  confiance  qu'il 
avait  dans  le  terrain  «  :  vw'to 
«e-/?//ore.  «beaucoup  plus  favorable» 
(pour  lui  que  pour  son  adversaire): 
iiiiido  (ablatif  <'e  mesiu-e)  nmjur, 
"  iilus  grande  dune  quantité  exces- 
sive »  ir'est-d-(lire  beaucoup  plus 
grande  que  celle  de  Masinissa). 


,."i  Urgeret.  suppléez  hoslcm; 
hinc...  Iiinr...,  au  lieu  do  liinc, 
illinr...  :  inrlusi.i  datif  dépendant  ûr 
patebat)  équivaut  à  eis,  (juia  ernnt 
inrlusi. 

[li]  Ceteri,  c'est-à-dire  tous,  à 
rexception  des  deux  cents  cavaliers 
dont  Îite-Live  va  parler  ;  tuntia/im, 
•■  par  escadrons  »,  appellation  ro- 
maine appli({uée  par  analogie  à  une 
formation  étrangère  ;  in  qûem,  i .  e. 
ut  in  emn,  de  là  le  subjonctif  convtni- 
rent  ;  er,«  aus^i tôt  après  »  ;  dissipota 
fut/a,  <<  leur  retraite  en  ordre  dis- 
persé ». 

^7]  Ipse.  Masinissa  ])ersonnelle- 
mént  ;  eiHisit,  «  réussit  àséçhapiier  »  ; 
haesere,  «  furent  arièlées,  n*  jmient 
passer  »;  dedita,  s.-e.  est;  jiertina- 
cior.  «  celle  des  <ieux  qui  se  montra 
plus  obstinée  qm;  lantre  »,  c'est-à- 
dire  «  l'autre  qui  montra  plus  d'obs- 
tination dans  la  lutte  ->. 

[8]  Fleetendo,  «  en  faisant  des  lié- 
lours  '■  ;  setjucado  équivaut  à  un 
sul3stantif  abstrait  "  poinanilp  ■■  :  ipse, 
Masinissa. 
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tandem  fessiim  absistere  seqiiendo  coegit  ;  ipse  cuiii  sexaginta 
eqiiitibus  ad  minoreni  Syrtim  pervenit.  [9J  Ibi  cum  conscientia 
egregia  saepe  repetiti  regni  paterni  inter  Punica  Emporia  gen- 
teiiKjue  Garamantum  omne  tempiis  usque  ad  C.  Laeli  classisque 
Romanae  adventiim  in  Africam  consiimpsit.  [lOJ  Haec  aninium  in- 
clinant ut  cum  modico  potins  quam  cum  magno  praesidio  equi- 
tum  ad  Scipionem  quoque  postea  venisse  Masinissam  credam  ; 
quippe  illaregnanti  multidudo,  haec  paucitas  exulis  fortunae  con- 
veniens  est. 

XXXIV.  [1]  Carthaginienses,  alaequitum  cum  prael'ecto  amissa, 
alio  equitatu  per  novum  dilecfum  comparato,  Hannonem  Hamilra- 
ris  (îlium  praeficiunt.  [2]  Hasdrubalem  subinde  ac  Syphacem  per 
littei-as  nuntiosque,  postremo  etiam  per  legatos  arcessunt  ;  []as- 
dnibalem  opem  ferre  prope  circum.^essae  patriae  jubent;  Sypha- 
ceui  orant  ut  Carthagini,  ut  universae  Africae  subveniat.  [3J  Ad 
Uticam  tum  castra  Scipio  mille  ferme  passus  ab  urbe  habebnt, 
tralata  a  mari,  ubi  paucos  dies  stativa  conjuncta  classi  fiierant. 
[4]  Hanno.  nequa(|iiam  salis  valido  non  modoad  lacessendum  Jio- 
slem  sed  ne  ad  tupudos  quidom  a  populalionibus  agros  equitatu 
accepto,  id  omnium  primum  egit,ut-per  con({ui^^itiouem  numéro  m 
equitum  augeret:  [o]  nec  aliarum  genlium  aspernalus,  maxime 
tamen  Xuinidas  —  id  longe  prioium  eipiitum  in  Africa  est  genus 
—  conducit.  [6]  Jam  ad  quattiutr  milia  equitum  habebal,  cum  Sa- 
laecam  nomine  urbem  occupavit  quindecim  ferme  milia  ab  Ro- 
manis castris.  ["J  Quod  ubi  Scipioni  relalum  est:  «  Aestiva  sub  Icc- 


[9]  Cum  conscientia,  etc.,  "  avec 
1(!  senlimpiit  ilavoir  lait  aiimiraliNv 
nient  son  devoir  en  essayant  <le  le- 
cniKfuerir,  etc.  »  ;  usuue  nd  (' .  Lueli... 
inlri'ntnm.  voy.  ci-dessus,  iv,  7. 

lu]  Haec,  «  ces  cvénenienls  ..  Ma 
situation  où  se  trouvait  .Masini«sa)  : 
ad  Sripionem,  voy.  ci-de.ssus,  xxx,  4  : 
illa...haer...,  au  lieu  du  /nii'c...  Ulu..  : 
mais  il  faut  noter  qu'en  lalin  hic 
opitoséà  Ule  ne  désigne  pas  toujours 
la  personne  ou  Toi), et  nonnuéen  der- 
nier lieu  :  il  j)eut  se  faire, comme  ici. 
(jue  hic  représente  ce  qui  est  le  plus 
près  de  la  pensée;  à  l'iiypothèse  qu'il 
écarte  iilla...  multitudo;  Tile-Live 
oi)pose  l'hypothèse  qu'il  adopte  ( /«ter 
panrildt). 

XXXIV-XXXVI,  W.  Mn.sinissn  bat 
JJiiiiiiDii,  mais  Scipion  ne /letiC  jtrrndri' 
Uti<iue. 

XXXIV  I]  Ala.  voy.  xwii,  7: 
amifisn,  voy.  xxix,    I. 

;.'    Subinde,  <•  plusieurs  fois  ... 

:'.    Mille  passus,  accusatif  d;î    la 


disliMice;  tralala  a  mari,  s'étant 
éloigné  du  h(ird  de  la  mer  pom*  le 
transporter  la  :  imncns  difs,  accusa- 
tif de  la  durée  ;  ronjiuicta ...  fuerant, 
voy.  XXVII.  xi.iv.  I. 

;')  Omnium  primum  (cf.  XXIV, 
X, -2:  etc.),  «  comme  étant  la  pre- 
niièri;  de  loules  les  choses  à  faire  » 
est  une  appositiim  à  id;  /icr  con</ni- 
sitioucm.  «  par  racolement  »  soi)pose 
à  jier  dilcctuin  (jui  siguilic  la  levée 
régulière  . 

.')';  Aliarum,  autres  que  les  Nu- 
mides: (ii-Hti'un  dépend  de  l'accusa- 
tif f-ijui/rs  sous-enleudu. 

ti  Ad.  i.  e.  ci)'citei\  "  environ  >.  ; 
quindeciin...  milia,  accusatif  de  la 
distance. 

[7]  Aestiva,  suppléez  aijit;  Scipion 
veut  dire  :  '  Quoi:  la  cavalerie  prend 
ses  (juartiers  irhiv(>r  en  pleine  été!  » 
(////.  :  '<  la  cavalerie  s'apprête  à 
jinsser  dans  \\ï\o  ville  le  tenqis  où  se 
font  les  opérations  d'été  ..);  talent 
dureiir,  «  uu  chef  au.ssi  incapable  ». 
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tis  equitatuS/>  !inquit  :  «sintvel  plures.durn  talein  diicem  habeant.» 
[8]  Eu  minus  sibi  cessanduni  ratus  quo  illi  segnius  rem  agerenl, 
Masinissaiii  cum  equitatu  praemissum  portis  obequilare  atque 
hostem  ad  pugnam  elicere  jubet  :  «  ubi  omnis  multitudo  se  ell'u- 
disset  graviorque  jam  in  certamine  esset  quam  ut  facile  sustineri 
posset.  cederet  paulatim:se  in  tempore  pugnae  obveuturum.  » 
[9]  Tantum  moratus  quantum  satis  temporis  praegresso  visum  ad 
eliciendos  hostes,  cum  Romano  equitatu  secutus,  tegentibus  tumu. 
lis.  qui  peropportune  circa  viae  tlexus  oppositi  erant,  occuitus  pio- 
cessit.  [101  Masinissa  ex  composito  nunc  terrentis  ûunc  timenlis 
modo  aul  ipsis  obequitabat  portis  aut  cedendo.  cum  timoris  siuiu- 
latio  audaciam  bosli  faceret,  ad  insequendum  temere  eliciebat.  [llj 
Nondum  omnes  egressi  erant  varieque  dux  fatigabatur  alios  vino 
et  somnograves  arma  capere  et  frenare  equos  cogendo,  aliis,  ne 
sparsi  et  inconditi  sine  ordine,  sine  signis  omnibus  portis  excur- 
rerent,  obsistendo.  [12]  Primo  incaule  se  invehentes  Masinipsa 
excipiebat:  mox  plures  simui  conferti  porta  etfusi  aequaverant 
certamen:  postremo,  jam  omnis  equitatus  proelio  cum  adesset, 
sustineri  ultra  nequiere  [13J  Xon  tamen  etfusa  fuga  Masinissa,  sed 
cedendo  sensim  impetus  eorum  excipiebat.  donec  ad  tumulos 
tegentes  Romanum  equitatum  pertraxit.  [14]  Inde  exorti  équités, 
et  ipsi  integris  viribus  et  recentibus  equis,  Ilannoni  Afrisque,  pu- 
gnando  ac  seqnendo  fessis.  se  circumfudere:  et  Masinissa  flexis 
subito  e<|uis  in  pugnam  rediit.  |1j]  Mille  ferme  qui  priuii  agminis 
fuerant.  quibus  haud  facilis  rec«^ptus  fuit,  cum  ipso  duce  Hannone 

s"  Agerent,  subjonctif  du  ^tyle  in-  vuv.  XXI.  xi.;'.  ;  XXIV.  xvi.  10:  etc.: 
•ilin'Ct  :  car  cela  fyit  parlif 'le  l:i  jxMi-  ft^n-fntift...  modo,  «  à  la  façon  de 
sée  dt*  Scipion  :  se  e//'u(lis.sit  reniphtcé  quulqu  un  qui  veut  effrayer  >-  ;  j/m/s  .. 
se  effiidTit  (futur  antérieur  du  <\\h'  porlis.  nièiue  enii)loi  du  datif  que  ci- 
direct  :  "  L'bi  oniiri?  multitudo  se  dessus.  XXIII,  i,  (j  ;  elc;  temere 
etTuderit  graviorque  jam  in  certa-  \tùi-\.it  i-nv  n<l  in.wqixendum. 
mine  erit  quam  ut  facile  snslineri  '11  Varie  est  expliqué  i)ar  co- 
]>ossit,  cède  paulatim:  ego  in  tem-  iiendot'iohsialeifh;  fien<ue,"hv'u\cv >,; 
l»ore  pufinae  obveniam  "  :  (jraviu,:..  sine  >>iyni.s  ne  sert  quà  déterminer 
iiuom  Ht...,  ■■  trop  considérable  avec  ^)lus  de  précision  encore  l'idée 
pour....»;  in  temfjore,  «  au  moment  sifinitiée  par  sine  ordine;  les  en- 
voulu  «;««.-- oè»v;i/urî/w»'('.«ir' dépend  seignes  marquent  la  jtlace  occupée 
de  c</c/7  contenu  implicil 'iiienl  dans  par  les  ditîérents  corps;  own/ôws/wr- 
itih^t.  //s.  ablatif  de  la  question  iiun. 

9"  Tantum.   etc..  entendez  :  mo-  1\!   Excipiebat,  <- recevait  (c>.s/-ï- 

rnlus  tnnluin  temporis  ijiumtnm  ri.snm  dire  soulf'nail  facilement)  leur  choc»; 

(est   ti)  satis    (esse)   praeynsso    '.Mo-  porta.  abl:ilif  de  la  question  qna. 

.sinissae).    littéralement    :    «    ayant'  ■  t;j   EffuEa  fuga,   «  par  une  fuite 

^ittendu  juste  autiii't  qu'il  pensa  que  préciuilée"    enfuyant  a  toute  bride); 

c'f'tait  suffisant   jtour  Masinissa  qui  f/rxi'^r.  «  jusqu'au  moment  où...  »;  de 

était  parti    en   avant    'afin  d  attirer  là  l'indicatif. 

l'ennemi  !'•;  occuitus  remplace  une  [1'^  Integris  viribus,  ablatif  de 
détermination  adverbiale,  cf.  ci-  qualité,  se  rattache  à  l'idée  sous- 
dessus  ix,  H  :  etc.  entendue    du    participe   ]>résent    du 

MO"  Ex    composite,  "  d'après   ce  verbe  "  être  »:  rerentilms    equis  est 

qui  eta.l  couveiiU'-;   nunr...  mirf...,  un  ablatif  absolu. 
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laterclasi  atque  interfecti  sunt  ;  [16]  ceteros,  ducis  praecipue  terri- 
los  caede,  elîuse  fugientes  per  triginta  milia  passuum  virtores  se- 
■t-uti  ad  duopraeterea  milia  equitum  aut  ceperunt  aiit  occiclernnt. 
[17]Intereos  satis  constabat  non  minus  diicentos  Carthaginien- 
siiim  équités  fuisse,  et  divitiis  quo-dam  et  génère  inkistres. 

XXXV.  [Ij  Eodem  forte  quo  haec  gesta  siint  die  naves  quae 
[iraedam  in  Siciliam  vexerant  cum  commeatu  rediere,  velut  omi- 
natae  adpraedam  alterarn  repetendam  sese  venisse.  [2]  Duo.s  eo- 
dem nomine  Garthaginiensium  duces  duobus  equestribus  proeliis 
inlerfectos  non  onmes  auctores  sunt,  veriti,  credo,  ne  falleret  bis 
relata  eadem  res  :  Goelius  quidem  et  Valerius  captum  Hannonem 
tradunt. 

[3]  Scipio  praefectos  equitesque,  prout  cujusque  opéra  fuerat, 
ante  omnes  Masinissam  insignibus  donis  donat:  [4Jet,  firmo  prae- 
sidio  Salaecae  imposito,  ipse  cum  cetero  exercitu  profectus,  non 
agris  modo;  f|uacumque  incedebat,  populatis,  sed  urbibus  etiam 
quibusdam  vicisque  expngnatis,  [5J  late  fuso  terrore  belli  septimo 
die  quaiu  profectus  erat,  magnani' vini  hominum  et  pecoris  et 
omnis  generis  praedae  trahens  in  castra  redit,  gravesque  iterum 
bostilibus  spoliis  navesdimittit.  [6]  Inde,  omissis  expeditionibus 
parvis  populationibusque.  ad  opi)ugnandam  Uticam  omnes  belli 
vires  convertit,  eam  deinde,  si  cepisset,  sedem  ad  cetera  exse- 
quenda  liabilurus.  [ij  Simul  et  a  classe  navales  socii,  quaex  parte 
urbs  mari  adluitur,  et  terrestris  oxercitus  ab  imminente  prope 
ipsis  moenibus  tumiilo  est  admolus.  [8J  ïormcnla  machinasque  et 
advexerat  secum  et  ex  Sicilia  missa  cum  connnealu  erant  el  nova 
ia  armamentario,  multis  talium  operum  artilicibus  de  industria 
inclusis.  fiebant.  [0]  L'ticensibus  tanta  undiquc   mole  circumsessis 


•  17^  Non   minus,    suppléez    nuiiin,  liuui  ne  i»ailcnt  que  d'uu  seul  Han- 

doull'elliijse  esi  ordinaire   en  pareil  non  et  disent  (juil  fut  fait    pri.sun- 

cas  ;     lAirtluiifiiiiensium     cipiitcs,    il  nier. 

sagil    des    chevaliers   cartha^Muois,         4]  Cum    cetero    exercitu,    voy. 

corps  délili'   conipo.sé    de   ciloyeiis,  XXVIl,    x,    :i  ;    etc.;  jjojmldlis  a  le 

tandis  ([ue  le  reste  de  l'armée  "était  sens  jtassif. 
formé  de  mercenaires.  .')]  Fuso,    mélaphore    expressive: 

XXXV     [Ij      Velut      omlnatae,  la  terreur  se  répand;  i/unm,  slu    lieu 

•'  Comme  si  elles  avaient  eu  ie  près-  de  /jo.s/^î^a/y/, conformément  à  l'usa^'c 

sentiment  que...  ...  ordinaire  en    pareil    cas;   grares/jim 

v'j  Nomine,    du     nom     d'ilannou  i.  e.  niiustasque ;    hosliUbus  i.  e.    ho- 

(c;.  XXIX,  I;  XXXIV.    i;.):    ne    fnUert^l  sfium. 

(fos),  i'  ne  leur  échappai  ■>.  hia  mlnLa        (ij  Expeditionibus,    «    coups   de 

eadem  res.  «  je  fait  d  avoir    rapporté  main  >- :  hnhititras   \\  la  valeur  d'une 

deux  fois  le  même  fait  -.,   coustruc-  proposition    causale  :  quia  eam  habi- 

lion     du     participe     bien     connue  luim.'i  cm  l  . in  le, n,  clc;   mais  ce!  em- 

icf.  XXI.  I,  .■>:  etc.):   ils    craifinaienl  phù  est  élianj,'er  à  l'usaf^e  classique, 
(pion  ne  leur  reprochât  d'avoir  ra-        [7;  Navales  socii.  «  les  i-(piipaf,'es 

conlt",    SUIS    s'en    ajjercevoir,    deux  de  la  flolle  »    (cf.  XXVI,   xxviii, '.)  ; 

fois  le  mémeévénement  ;  i  oelius.t'lc.  etc.);  est  a(/wy/u.«,  sujipléez  les    mot.; 

€elius    Antipater   el  Valerius   d'An-  aU  wbem. 
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in  G^irlhatriniensi  populo,  Cartliaji^iniensibus  in  Hasdrubale  ita  si 
is  movissel  Svphacem  spes  oniaiserat;  sed  desiderio  indio^en- 
tiimi  auxilii  tardiuscuncta  aiovebantur.  [10]  Hasdriibal  intentis- 
sima  conijuisitione  cum  ad  triginta  milia  peditum,  tria  eqiiitum 
confecisset.  non  tamen  ante  adventum  Syphacis  castra  propius 
hostem  movere  est  ausus.  [111  Syphax  ciim  quinquaginta  milibus 
pediluin.  decem  equitum  advenit.  confestimque  motis  a  Cartba- 
g-ine  rastris  haud  procul  Utica  munitionibusque  Romanis  consedit. 
[12J  Quorum  a  Iventus  hoc  tamen  momenti  fecit,  ut  Scipio,  cum 
quadraginta  ferme  dies  nequiquam  ouinia  experiens  obsedisset 
Uticam,  abscederet  iude  inrito  incepto.  [13]  Et  —  jameniui  liiems 
instabat  —  castra  hiberna  in  promunturio  quod  tenui  jugo  con- 
tinenti  adhaerens  in  aliquaiituni  maris  spatium  extenditur  com- 
luunit,  uno  vallo  et  navalia  castra  amplectitur  :  [14]  jugo  medio 
legiunum  castris  inpositis.  latus  ad  septentrionem  versum  sub- 
diictae  naves  navalesque  socii  tenebant,  meridianam  vallem  ad 
alterum  litus  devexam  equitatiis.  [1  j]  llaec  in  Africa  usque  ad 
extremum  autumni  gesta. 

XXXVI.  [Ij  Praeter  convectum  undi(jue  ex  populatis  circa  agri? 
frumentum  couimeatusque  ex  Siciiia  atque  Itaiia  advectos,Cn.  Oc- 
1.1  vins  propraetor  ex  Sardinia  ab  Ti.  Claudio  praetore,  cujusea  pro- 
vincia  erat,  ingentem  vim  frumenti  advexit  ;  [2]  horrear[ue  non 
solum  ea  quae  jam  facta  erant  repleta,  sed  nova  aedificata.  Ve- 
stimeuta  exercitui  deerant  :  id  mandatum  Octavio,  ut  cum  praetore 
ageret.  si  quid  ex  ea  provincia  comparari  ac  initti  posset.  Ea 
quoque  haud  segniter  curata  res  :  [3J  mille  ducentae  togae  brevi 
spatio  et  duodecim  milia  lunicarum  missa. 

[4]  Aestate  ea  ({ua  liaec  in  Africa  gesta  sunt.  P.  Senipronius  con- 


>.i;  Utlcensibus  est  au  datif 
Ciiinme  Carlharjiniensibu'i ,  et  COin- 
jili'ineiit  de  spes  omins  erat;    ita  si, 

■  à  la    condition   que...  "  :   morisset. 

■  il  entraînât  >>:  1<'  plus-que-parfail 
iiiovisspf  exprime  lantériorilé  lo^Mque 
(te  l'action  <lu  verbi>  par  rapport  à  ce 
nue  b'S  Carthaginois  attendent  :  ilesi- 
(Icrio  est  le  cornpb'menl    de    tardius, 

plus  lentement  que  ne  le  désiraient 
.eux  qui  avaient  liesoiu  dètre  se- 
courus " . 

10'  Conquisitione.  voyez  ci-des- 
sus, xsxiv,  4. 

Il  Tamen,  etc.,-  si  leur  arrivée 
uèut  point  daulre  etTel,  elle  eut  du 
moins  ce  résultat  important...  ■: 
(lies,  accusatif  de  la  durée  :  inde.  cf. 
notre  mot  "  en  ... 

[\y>'  In  promunturio,  sur  1"  cap 
qui  est  siluc  à  l'est  dUlitiue:  tenui 
jiiijo.  "  par  une  langue  de  terre  a-sez 


éîevét'  au-dessus  de  la   nier^)  :  ' 
ueiiti,    datif,     complément    (Vim 
rens  :  navalia  castra  désigne  l'endruil 
du  rivage  où  les  vaisseaux  ont    étf 
tirés  à  sec   :  naval':<<  socii,  les  équi 
pages     de    la    flotte  ;     vallehi. 
pente  •-    R.  . 

il5'  Autumni,     vov.    XXVI! 
l:;':  e'ic. 

XXXVI  ;i;    Populatis    :>    le    ^ 
passif. 

■2  Repleta,  suppléez  simt:  ut... 
aijeret,  -  qu'il  s'entendit  avec  le  pré- 
teur »,  si,  "  pour  le  cas  où  ». 

XXXVI,  4-XXXVIII.  Hoslilitéiti 
contre  Haniiibal  ;  revers  ci  succès  ;• 
événements  de  Borne. 

XXXV 1  [4]  iiii-at  s'accorde  avec 
l'attribut  provincia,  au  lieu  de  s'ac- 
cnrder  avec  le  6\i'y:i  firuttii  :  in  ,'/>'; 
itiiiere,  pendant  que  les  deux  ari;;'  e- 
étaient  encore  en  marche. 
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SLil,  cui  Bnittii  provincia  erat,  in  agro  Crotonicnsi  cumHaiinibale 
in  ipso  itinere  tumultuario  proelio  contlixit.  [5]  Agniinibus  uiagis 
qnam  acie  pugnatuni  est.  Romani  pulsi,  et  tumultu  vérins  quam 
pugna  ad  mille  et  ducenti  de  exercitu  consniis  interfecti;  [6]  in 
castra  trépide  reditum,  neque  oppugnare  tamen  ea  hostes  ausi. 
Ceternni  silentio  proximae  noctis  profectus  inde  consul,  praemisso 
nuntio  ad  P.  Licinium  proconsulem  «  ut  suas  legiones  admove- 
ret  »,  copias  conjunxit.  Ita  duo  duces,  duo  exercitus  ad  Hanniba- 
lem  redierunt:  [1]  nec  mora  dimicandi  facta  est,  cum  consuli  du- 
piicalae  vires,  Poeno  recens  Victoria  animos  faceret.  [8J  Inprimam 
aciern  suas  legiones  Sempronius  induxit,  in  subsidiis  locatae 
P.  Licinii  legiones.  Consul  principio  pugnae  aedem  Fortunae  Pri- 
migeniae  vovit,  si  eo  die  hostes  ludisset;  composque  ejus  voti 
fuit  :  [9J  fusi  ac  fugali  Poeui,  supra  quattuor  milia  armatorum 
caesa,  paulo  minus  trecenti  vivi  capti  et  equi  quadraginta  et  un- 
decim  militaria  signa.  Perculsus  adverso  proelio  Hannil)al  Croto- 
nem  exercilum  reduxit. 

[lOJ  Eodein  tempore  M.  Cornélius  consul  in  altéra  parte  Italiae 
non  tam  armis  quam  judiciorum  terrore  Etruriam  continuit,  totam 
ferme  ad  Mngonem  ac  per  euni  ad  speni  novandi  res  versani.  [11] 
Kas  quaestiones  ex  senatus  coiisulto  minime  auibitiose  habuit  ; 
multique  nobiles  Etrusci.  qui  aut  ipsi  ierant  aut  miserant  ad  Ma- 
gonem  de  populorum  suorum  defeclione,  primo  praesentes  erant 
condemnati  ;  [12]  postea  conscientia  sibimet  ipsi  e.xilium  consci- 
scentes.cuui  absentes  damnuti  essent,  corporibus  sublractis  bona 
tantum,  qu  le  publicari  poterant,   pigneranda   poenae  praebebant. 

XXXVll.  [IJ  Dum  haec  consules  diversisregionibus  agnnt,  cen- 
sures intérim  Romae  M.  Livius  et  G.  Claudius  senatum  recitave- 
r.mt.    Princeps    iteruui  leclus  Q.  Fabius  Maximus  :  notati   se}»tein, 


">]    Ad    est    fulverbe   et    sisnitio  :  Hv'    Conscientia  ,;ibl;itif  de  cause), 

<'  environ  >>  ;  <ii'  (.'.rerci/ti  dépend  d'In-  "  par  .^uiti'  de   la   cuujcicnce    qu'ils 

lerfecti  {sunt).  avaient    de    leur    culi)al)ilité  »  ;    ab- 

ili";  Ceterum,  i.  q.  sctl.  voy.    XXI,  sentes,  "par  contumace»  :  piynernnda 

II.  (i  :  si/i'nlio.  voy.   XXIIl,  xlui,  !):  pruebcban/,  «ils  les  laissaient  comme 

Ole.  ;  «/ dt'jxMid  de  l'idée  d'ordonner  gage»:   poenae,    datif,    complément 

contenue  dans  nuntio.  de  prnebcbant. 

[S^  In    subsidiis.   «    en    réserve  ";  XXXVll     [I]     Recitaverunt,    ils 

si,  «  i)OUi'  le  c;is  nù...  ,..  lurent   la    liste  des    sMiateiirs    qu'ils 

[*.i;  Supra.  sni»pleez  7?/'"».  connue  avaient  établie;  celte  lecture  était 
ix\(}c phtt ; pni(lutiiinus.>.\i\)])\éi'Z(/uiini.  laite  du  haut  de  la  triltune  aux  ha- 
lo In  altéra  parte,  c'est-à-dire  rangues;  princeps,  le  premier  ins- 
an  nord:  judiciorum,  voy.  XXVIII,  crit  sur  la  liste  (cf.  XXVII,  xi,9; 
X,  A-.'i.  "  etc.;  notoii  (s.  e.  sunt),  «  furent 
\\]  Minime  ambitiose,  "  sans  la  blâmés  >.  ;  ce  IdAme  était  une  flétris- 
niôindie  itartialilé  -  (R.);  ierant. \.  e.  sure  (cf.  XXVII,  xi,  14);  (jid  signifie 
nd  Miigoiicni  ;  miserant,  «  lui  avaient  «  qui  répondit  à  celte  condition 
envoyé  des  messages  »  :  praesentes,  de...»;  c  est  pour  cette  raisdii  qu'il 
liiésenls  au  jugement,  jugi-s  i-ontra-  y  a  le  subjonctif  ;  s(^//"  ruruH,  siège 
dicloiremeut.  îles  magistrats  supérie\irs. 
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nemo  tamen  qui  sella  curuli  sedisset.  [2]  Sarta  tecta  acriter  et 
cum  summa  fideexegerunt:  viam  e  foro  Bovario  ad  Veneris  circa 
foros  publicos  et  aedem  Matris  Magnae  in  Palatio  faciendam  lora- 
verunt.[3J  Vectigal  etiarn  novum  ex  salaria  annona  statueruat.  Sex- 
tante  sal  et  Homae  el  per  totam  Italiam  erat.  Romae  pretio  eu- 
dem.plurisin  foris  et  conciliabulis.  et  alio  alibi  pretio,  praebenduiii 
locaverunt.  [4]  Id  vectigal  commentuin  alterum  ex  censoribus 
satis  credebint.  popaloiratum,quodiniquo  judicio  quundaai  dam- 
natus  esset  :  et  in  pretio  salis  maxime  oneratas  tribus  quaruui 
opéra  damnitus  erat  credebant.  [oj  Inde  Salinatori  Livio  inditum 
cognomen. 

Lustruiu  conditum  serius.  quia  per  provincias  dimiserunt  cen- 
sures, ut  civium  Ronianorum  in  exercitibus,  quantusubique  esset^ 
referretur  numerus.  {(\]  Censa  cum  ils  ducenta  decem  quattuor 
milia  honjinum.  Condidit  lustrum  C.  Claudius  Nero.  [7J  Duodecim 
deinde  coloniarum,  quod  numquam  antea  faclum  erat,  deferenti- 
bus  ipsarum  culoniarum  censoribus,  ceiisum  acceperunt.  ut 
quantum  numéro  militum,  quantum  pecunia  valerent  in  publicis 
tabulis  monumenta  extarent.  |8J  Equitum  deinde  census  agi  coe- 
ptusest:  et  auibo  forte  censores  equum  publicum  habebant.  Cum 
ad  tribum  Polliam  ventum  esset,  in  qua  M.  Livi  nomen  erat,  et 
praeco  cunctaretur  citare  ipsum  censorem  :  «  Cita  »,  inquit  Nero, 
«M.  Livium»:  [9J  et  siveex  residua  veteresimultate  sive  intempes- 
tiva  jactatione  severitatis  intlatus,  M.  Liviuui,  quia  populi  judicia 
esset  damnatus.  equuui  vendere  jussit.  [lOj  Item  Al.  Livius,  cum 
ad  tribum   Arniensem  et  nomen    collegae    ventum  est,  vendere 


[2',  Sarta  tecta.  formule  consacr.^e 
dans  laquelle  la  coiijoaclion  e/  est 
siii)prjmee:  il  s'agit  des  ••  bâtiments 
remis  en  état  et  comert-  »;  exmje- 
runf,  ■'  ils  inspeclei  ent  ■■  ;  foro  Borariu, 
voy.  notre  plan  de  Rome:  ad  Vene- 
ris. suppléez  aedem;  foros  pullico*. 
les  loges  OU  tribunes,  doù  le  i.ulilic 
regardait  les  jeux  donnés  dans  le 
Grand  Cirque:  Alatns  A/aynae,  \o\. 
XIV,  5-14:  locarenint,  «mirent  en 
adjudication";  vectiyal.  «  un  reve- 
nu »  ;  ex  salaria  aimona,  ••  itrovenant 
de  la  production  annuelle  du  sel  ". 

[.3]  Seztante.  ablatif  de  prix;  le 
sexluns  est  le  sixième  de  las  :  saL 
Tite-Ijve  oublie  de  dire  pour  quelle 
quantité  de  sel  on  paie  1,0  d'as:  in 
foris  et  conciliabulis,  dans  les  lieux 
de  rassemblement  où  se  réunissaient 
lespavsans;  luravfrunt,  cf.  ci-dessus. 
§2.     ' 

[4]  Commentum  (s.-e.  esse),  «  avoir 
imaginé  ";  alieivm,  le  second  des 
censeurs,  M.  Livius:   i/rwd,   «  parce 


que,  pensait-il...  »,  delà  leniploi  du 
subjonctif  dumiaitus  esset;  maxime 
oneraias.  il  résulte  de  ce  renseigne- 
ment qu'-n  établissant  son  tarif  Li- 
vius faisait  payer  le  sel  plus  cher  aux 
ti'ibus  r:;rales"  (jui  l'avaient  fait  con- 
damner. 

;»    Lustrum,  etc.,   voy.    XXV II. 

XXXVI.   11. 

[{j)  Cum  lis.  en  comptant  ceux 
dont  il  vi<nt  d  être  question. 

[~]  Coloniarum,  il  s'agit  des  co- 
lonies latines:  r^-^soir-j^î^v.  voy.  xv,  Kl; 
in  publicis  labulis,  sur  les  registres 
du  cens  ;  monumenta,  des  souvenirs 
durables. 

[y,  Simultate.  voy.  XXVlI,xxxv, 
7:  quia  exj<rime  la  jiensée  de  Clau- 
dius; de  là  l'emploi  du  subjonctif 
damnatus  esset  ;  vendere  jussit,  fin 
d'hexamètre  dactylique,  cf.  XXIV,. 
XVI,  '.)  :  etc. 

10]  Testimonium,  etc.  dans  le 
procès  qui  avait  abouti  a  sa  con- 
damnation. 
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equiim  C.  Claudium  jussit  duarum  rerum  causa,  imius,  quod  fal- 
sum  adversus  se  testlmonium  dixisset,  alterius,  quod  non  sinrera 
lide  secum  in  gratiain  redisset.  [Il]  Aeqiie  foedum  certamen  inqui- 
nandi  famam  alterius  cum  suae  famae  damno  factum  est  exitii 
censurae.  [12]  Gimi  in  leges  jurasset  G.  Glaudius  et  in  aerariuni 
escendisset,  inter  nomina  eoruni  quos  aerarios  relinqnebat  dédit 
collegae  nomen.  [13]  Deinde  M  Livius  in  aerarium  venit  et  prae- 
ter  Maeciam  tribum,  quae  se  neqne  condemnasset  neque  condem- 
natum  aut  consuleni  aut  censorein  fecisset,  populum  Romanum 
omneni,  quattuor  etlriginta  tribus,  aerarios  reliquit,  [14]  quod  el 
innocentem  se  condeuinassent  el  condemnatum  consuleni  et  cen- 
sorem  fecissent  neque  infitiari  possent  autjudicio  semel  aut  co- 
mitiis  bisab  se  peccatum  esse  :  «  inter  quattuor  et  triginta  tribus 
et  C.  Glaudiuni  aerarium  fore  :  [l."j]  quod  siexemplum  haberet  bis 
eundern  aerariuin  relinquendi.  G.  Glaudiuni  nominatim  se  inter 
aerarios  fuisse  relicturum  ».  [16]  Pravum  certauien  notarum  inter 
censores  ;  castigatio  inconstantiao  populi  censoria  et  gravitate 
temporuui  illorumdigna.  [17]  in  invidia  censores  cuni  essent,  cre- 
scendi  ex  iis  ratus  esse  occasionem  Gn.  Baebius  triininus  plebis 
diem  ad- populum  utris([ue  dixit.  Ea  res  consensu  p.itrum  discussa 
est,  ne  postea  obnoxia  populari  aurae  censura  esset. 

XXXVIll.  [Ij  Eadem  aestate  in  Brutliis  Glampetia  a  consule  vi 
capta,  Gonsentia  et  Pandosia  et  ignobiles  aliae  civitates  voluntate 
in  dicionem  venerunt.  [2]  Et  cum  comitiorum  jam  adpeterettem- 
pus,  Gornelium  poliusex  Etruria,  ubi  nihil  belli  erat,  Romam  ac- 
ciri  placuit.  [3]  Js  consules  Gn.  Serviliuui  Gaepionem  et  G.  Servi- 
liuin  Geminnm  creavit.  [4]  Inde  praetoria  comitia  babita.  Greati 
P.  Goruelius    Lentiihi^;,    P.  Quinclilius  ^'arus,   P.     Aelius   Paetus, 


[12]  In  leges,  «  qu"il  avait  agi  con- 
formonienl  aux  lois  »  ;  îh  aerarium, 
avant  de  sortir  de  charge  les  cen- 
seurs se  renrlaicnt  à  V aerarium  Sa- 
turni,  où  étaient  les  archives,  afin 
d'y  déponrr  leurs  registres  ;  ae/'a>-it;«, 
Yoy.  XXVII,  XI,  l.T. 

[{'■'>]  Quae,  «  laqnelle.  disait-il...  »; 
d(^  là  le  subjoiiclir. 

[l'i]  Peccatura  esse  raitpclie  ce 
qui  a  été  dit  ci-dcssiis,  XXVII, 
xxxiv.  IM;',. 

[1.")]  Fore,  In  i)roposili(in  intinitive 
(stvie  indirect)  dépend  de  luli-c  de 
«  dire  »  contenue  dans  ce  qui  nri'- 
cède;  la  |)ensée  est  celle-ci  :  ■•  l'iiis- 
qu'il  fait  partie  d'nne  des  trente- 
«lualre  tribus,  C.  Glaudius  sera  dé- 
chu de  ses  droits  •>;  exe.  m  [il  ion,  .<  un 
(.recèdent  »  (lui  pernudtant  de  flé- 
trir deux  fois  le  même  personnage;; 


hia,  il  l'avait  déjà  flétri  une  fois  eu 
l'obligeant  à  vendre  son  cheval 
(.^  10). 

[I(i]  Pravum  ]»lacé  en  tôle  de  In 
phrase  attire  l'atlenlion  sur  ce  (|u'il 
y  avait  "de  déplorable  dans  ciM 
échange  de  flétrissures;  casiii/alio, 
etc.,  au  lion  de  sed  caslif/nlio..., 
mais  l'opposition  ressort  mieux  ain>i 
([ue  si  la  conjonction  adversative 
('•lait  exprimée  :  rensoria,  digne  des 
ci'nseurs  (suppléez  fuit). 

[171  Utrisque,  au  lieu  d'utrii/tir. 
vov.  XXVII,  xxu.  '1:  etc. 

XX XVI II  II]  In  Bruttils,  voy. 
XXllI.  xxxvn:  lU. 

(-.']  Nihll  belli,  «  rien  en  fait  de 
guerre  »  est  plus  expressif  que  nu/- 
Inni  hcUu)n. 

\:\]  Creavit,  vcy.  XXVI,  xxu, 
7  ;  etc. 
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p.  Villius  Tuppulus  :  [o]  hi  duo  ciimaediles  plebis  essent.  praetores 
creati  sunt.  Consul,  coiiiitiis  perfectis,  ail  exerrituin  in  Etruriatn 
redit. 

[6j  Sacerdotes  eo  anno  morlui  atque  in  locum  eorum  suÛecli  : 
Ti.  Veturias  Philo  flanien  .Martialis  in  locum  M'Aemili  Regilli, 
qui  priore  anno  mortuus  erat,  creatus  inauguralusque:  [1]  in 
M.  Pomponi  Mathonis  aiigiiris  et  decemvri  locum  creati  decemvir 
M.  Aurelius  Cotla,  augur  Ti.  Semi»ronius  Gracchusadmodumadu- 
lescens,  quod  tum  perrarum  in  mandandis  sacerdotiis  erat.  [8j 
Quadrigae  aureae  eo  anno  in  Capitulio  positae  ab  aediiibiis  curu- 
libus  C.  Livio  et  M.  Servilio  Geniino,  et  lutii  Romani  biduum  in- 
staurât!, item  per  bidmim  jjlebei  ab  aedilibus  P.  Aelio,  P.  Villio:et 
Jovis  epulum  fuit  ludoruu)  causa. 


[li"  SuflFecti.  celte  exj)ression  sem-  c'est  ici   le   cas;  inainjuratusque.   cf. 

]iloie  oïdinairenieiit  pour  sipiilier  le  XXVII.  vni,  4  :  xxxvi.  .">  ;  etc. 

n'iiiplacenieat    de.s    nia^i.-iirats    qui  [T"!  Quod.   «  fait  qui...  »;  il    s'agit 

vit'niiciit  à  manquer,  soit  par  décès,  du    fait    d'appeler    un    tout    jeuhe 

soit   par   déinission   on    revocation:  homme  à  un  sacerdoce. 

mai?   on  s'en  sert  aussi  en  parlant  [8]  Ludi  Romani,  voy.  XXVII.  vi, 

des  élections  destinées  à  compléter  IH:  etc.:   Jms  epiduni, '\o\.  XWll, 


les  collèges  de   prêtres:   on  voit  (jne    xxxvi,  0. 
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Scipio  in  Africa  Carthaginienses  et  eundem  Syphacem,  Xumi- 
diae  regem,  HasdrubaleiPïique  plurilius  proeliis  vicit,  adjuvante 
Masinissa:  hosliiim  castra  expiignavil,  in  quibus  quadraginta  mi- 
liahominiim  feri'o  ignique  consnmpla  sunt.  Syphacem  perC.  Lae- 
lium  et  Masinissam  cepit.  Masinissa  Sophonisbani,  uxorem 
Syphacis,  filiam  llasdrubalis,  captani  statini  adaniavit  et  nuptiis 
factis  uxorem  lial)iiit.  Castigalus  a  S(  ipione  venenuni  ei  luisit. 
quo  illa  hausto  decessit.  Effeclumque  uuiltis  Scipionis  victoriis 
ut  Carthaginienses,  in  desperationcm  acti,  in  auxilium  pul)li('ae 
salutis  Hannibalem  revoc  irent.  Itaqiie  anno  sexto  decinio  Italia 
decedens  in  AIricam  trajecit  temptavitque  perconlofpiiuni  paceni 
cnm  Scipione  conponere,  et.  cuni  de  condicionibus  pacis  non  con- 
venisset,  acie  victus  est.  PaxCartliaginiensibus  pelentibus  data  est. 
Hannil)al  Gisgonem  pacem  dissuadentem  manu  sua  detraxit  ; 
excusala  deinde  temeritate  facli,  ipse  pacem  suasit.  Masinissae 
regnum  restitutum  est.  Reversus  in  urbem  Scipio  amplissinuim 
nobilissimiMuque  egit  Iriuiuphum,  (|uein  0- Terentins  Culleo  sena- 
tor  i»illeatus  secutus  est.  Scipio. \lricaniis  —  incertuiii  militari  prius 
favore  an  populari  aura  ita  cognominatiis  sit  — prinuis  certe  liic 
imperator  victae  a  se  nomine  gentis  nol)ilitatns  esl.  Mago,  bello 
qui  in  agro  Insubrium  cum  Homanis  conflixerat,  viilneratus,  ciim 
in  Africam  per  legatos  revocatus  reverteretur,  ex  vulnere  mortuus 
est. 


I.  f  t]  Cn.Servilius  et  C.  Servilius  consules —  sextus  deciniusis 
annus  belli  Punici  crat —  cum  de  re  publicabelloque  et  provinciis 
ad  senatum  reltulissent,  [2]  censuerunt  patres  ut  consules  inlcr 
se  compararent  soitii-enturve,  uterHruttios  adversus  llannilialem, 
uter  Etruriam  ac  Ligures  provinciam  haberet  :  «  [3J  cui  Ih-ulLii 
evenissent,  exercitum  a  P.  Sempronio  acciï>eret;  P.  Seniproniiis  » 
—  ei  ({uoque  eniin   pro  consule  iniiicriiun  in  anniiin  prordgabalur 


XXX,     I-II.     népartUiun    des    pro-  ndn.'r.sus  Haniiihtilrw.    voy.    XXVIII 

vinrcs  ;  /irndif/i'.s.  xi.v,   '.)     :  «     Hiutlii   Ol     lielluiii    cuiii 

I  [r  Cum...     rettulissent,     vov.  llaïuiilMilc  ». 
XXVI.  11,  I  :  (Mr.                                  "  :!l  Bruttii,    voy.    XXllI,    xxxvii, 

['■l^  Compararent,    vnv.    XXIV.  x.  Kl:    r?//  a  ])oiir  aiit('T('d(Mit    is  son.s- 

ti  ;  ïintttio.s,  cf.  XXIIl,  "xxxvii.    llli;  ciitL'inlii. 

39* 
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—  ^<  p.  Licinio  succederet  ;  [4]  is  liomaiu  reverteretur  ».  bello 
quoque  bonus  habitus  ad  cetera,  quibus  nemo  ea  tempestate  in- 
structior  civis  habebatur,  congestis  omnibus  humanis  ab  natura 
fortunaque  bonis.  [5]  XobiJis  idem  ac  dives  erat: forma viribusque 
corporis  excellebat  :  facundissimus  habebatur,  seu  causa  oranda 
seu  in  senalu  aut  adpopulum  suadendi  ac  dissuadendi  locus  esset  : 
juris  pontificii  peritissimus  :  [GJ  super  baec  bellicae  quoque  laudis 
consulatus  compotem  feceral.  [7J  Quodin  Bruttiis  provincia,  idem 
in  Etruria  ac  Liguribus  decretum  :  M.  Cornélius  novo  consuli  tra- 
dere  exercitum  jussus  ;  ipse  prorogato  imperio  Galliamprovinciam 
obtineret  cum  legionibus  iis  quas  L.  Scribonius  priore  anno  ba- 
buisset.  [8]  Sortiti  deinde  provincias  :  Q^epioni  Bruttii,  Serviiio 
Gemino  Etruria  evenit.  Tum  praetorum  provinciae  in  sortem  con- 
jeclae  :  [9j  jurisdictionem  urbanam  Paetus  Aelius,  Sardiniam 
P.  Lentulus,  Siciliam  P.  Villius.  .Vriminum  cum duabus  legionibus 

—  sub  Sp.  Lucretio  eae  fuerant  —  Quinctilius  Varus  est  sortitus. 
[10]  Et  Lucretio  prorugatum  impcfriuni,  ut  Genuam  oppidum,  a 
Mygone  Poeno  dirutum,  exaedificaret.  P  Scipioni  non  temporis, 
sed  rei  gerendae  fine,  donec  debellalum  in  Africa  foret,  proroga- 
tum  imporium  est,  [11]  decretuimpie,  ut  supplicatio  fieret,  ([uod  is 
in  Africam  provinciaui  trajecissct,  ut  ea  res  salutaris  populo  Ro- 
raano  ipsique  duci  alque  exercitui  essel. 

II.  [Ij  in  Siciliam  tria  milia  mililum  sunt  scripta,  et  quia 
quod  roboris  ea  provincia  habuerat  in  Africam  transvcclum  fue- 
rat,  et  quia,  ne  qua  classis  ex  .\frica  traiceret,  quadraginta  navi- 
bus  custodiri  placuerat  Siciliae  maritumam  oram.  [2]  Tredecim 
novas  naves  Villius  secum  in  Siciliam  duxit;  ceterae  in  Sicilia 
veteres  refectae.  [SJHuic  classiM.  Pomponius,  priorisanni  praetor, 
prorogato  imperio  praepositus  novos  milites  ex  Itaiia  adveclos  in 
naves  imposuit.  [4]  Parem  navium  numerum    Cn.    Uctavio,  prae- 


^    Ad.  «outre  -).  10]  Non  temporis...  fine,  «  sans 

.0    Esset,  .subjonctif  de  lépélition  lui  lixer  de  limite   dans  le  temps  «: 

(cf.  XXVI,  xxxvui,  .-.;  f'tc).  sed  rei  gi-rcndae  fine,  «  mais   en    lui 

iH]  Super,   "  en    sus   de,    outre  «  ;  fixant  comme  limite  celle  m<"'me  df 

b'ilican...     Inudis    rappelle   ce    que  son    entreprise  »   est    expliqué    par 

Tite-Live  a  dit  ci-de<sus  i.^   4)  avant  donec...  foret;  pour  foret,  cf.  XXiV, 

celle     courte    digression  :    «    Bello  xviii.  1  j  :  pic. 

quoque  bonus  habilus  >>.  :\\\  Supplicatio,  voy.  XXVI.  xxi, 

[1]  In  Bruttiis,    «    au    sujet    du  .3 ;'etc.  :  <■/?/(>(/    a  pour  antécédent  ea 

Bruttium  >•  :  ohlinpret,  subjonctif  du  res  rempiaçaiil  id  ;  coiisiruisez  :  vt  ea 

style   indirect   amené   jtar  derretum  re.i  quo-i  {«'ce  iaii  qui;... '^j  trajeri.ssel 

{est}.  fcf.  XXI,  XXVII,  l)  salutaris...  es-set. 

lî»]    Urbanam,  il  est  probable  que  II    :i'    Scripta,     i.    e.    conscripia 

le  préteur  urbain  avait  cette  année-  sunt -/quod  roboris.  i.  e.    id    i^oboris 

là.  comme  en  206-20  >,  la   juridiction  quod...;     n^ansvectum    fuerat,      voy. 

pérégrine  en  même  temps  que  la  ju-  XXIX.  xxviii,  C  ;  etc. 

ridiclion     urbaine;    Ariminum,     la  [2]  Ceterae,   les  vingt-sept  autres. 

Gaule  cisaljjine,    comme   ci-dessus,  !4J  Praetori,    erreur    an    lieu    de 

XXVIII,  XXXVIII,  13.  propraeton  (cl.  XXIX,  xiii,  'i-.jj. 
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tori  item  prions  anni,  ciim  i)ari  jure  imperii  ad  tuendam  Sardiniae 
oram  patres  decreverunt  :  Lentulus  praetor  duo  milia  milituui 
dare  in  naves  jussus.  [5J  Et  Italiae  ora,  quia  incertum  erat  quo 
missuri classera Carttinginienses  forent—  videbantur  autem  quir- 
quid  nudatum  praesidiis  esset  petituri  —  M.  Marcio,  praetori 
prions  anni,  cum  totidem  navibus  tuenda  data  est.  [6]  Tria  milia 
militum  in  eam  classem  ex  décret o  patrum  consules  seripserunt  et 
duas  legiones  urbanas  ad  incerta  belli.  [7J  Hispaniae  cum  exerci- 
tibus  imperioque  veteribus  imperatoribus,  L  Lentnlo  et  L  Man- 
lio  Acidino,  decretae.  Vi^^inti  omnino  leg'.onibus  et  centum  sexa- 
ginta  navibus  longis  res  Romana  eo  anno  gesta. 

|8J  Praetores  in  provincias  ire  jussi.  Consulibus  imperatum  ut, 
priusquam  ab  urbe  proficiscerentur,  ludos  magnos  facerent  quos 
T.  ManliusTorquatus  dictatorin  quintum  annum  vovisset,  si  eodem 
statu  res  publica  staret.  [9J  Et  novas  reiigiones  excilabant  in  ani- 
mis  bominum  prodigia  ex  pluribus  locis  nunliata:  aurum  in  Ca- 
pit-dio  corvi  non  lacérasse  tantum  roslris  crediti,  sed  etiamedisse: 
mures  Antii  coronam  auream  adrosere;  [10]  circa  Capiiam  omnem 
agrum  locustarum  vis  ingens,  ita  ul  unde  advenissent  parum 
conslaret,  complevit;  [llj  equuleus  Reate  cumquinque  pedibusna- 
tus;  Anagniae  sparsi  priumm  igues  in  caelo,  dein  fax  ingens arsit  : 
[12J  Frusinone  arcus  solem  tenui  linea  amplexus  est,  circulum 
deinde  ipsum  major  solis  orbis  extrinsecus  inclusit;  Arpini  terra 
campestri  agro  in  ingentem  sinum  consedit;  [13]  consulura  aller) 
primam  hostiam  immolanti  caput  jocineris  defuit.  Ea  prodigia 
majoribus  bostiis  procurata  ;  editi  a  collegio  ponlificum  dei  qui- 
bus  sacrificaretur. 

III.  [1]  Ilis  transactis  consules  praetoresque  in  piovincias 
profecti.  Omnibus  lamen  velut  enni    sortitis,    Africae    cura 

[5]  Forent,  voy.  XXIII,  xliu,  14;  extërieuroiiKMil  à  celui-ci   on  vovnit 

etc.;    iiiuhiium...  cssrt    remplace    ie  un  second   lialo  plus  j,M"aiui    que   le 

futur  antérieur  (lu   slyle    direci,   ies  premier  et  aussi  brillant  que  le  so- 

Romains    se    disaient:    «  Cartliafii-  leil  ;  crn/(/,e.s//i  «.^ro,  même  emploi  de 

nienses    pctent    quic(iuid    nudatum  l'ablatif     de     lieu     (;ue      ci-dessus, 

praesidiis  erit  «.  XXVII,  xvin,    10;    o\c.  :  in...   siman-, 

[li]  Ad  Incerta  belli,  voy.  XXVIII,  ..de  manièreà  faire  un  trou  iumiense»; 

xxxui,  (;■.  elc.                ,  capul j()oincris,\o\. XX\ll,\\\i,  13; 

[1 ,  Omnino,  «en  tnîit  ".  majoribua  lius(iis,'vo\.   XXVI,  xxui, 

[8i  Jussi,  supi)léez  .sîoi;  ; /u^/o5  »m-  (j;    prucundu,    voy.  'XXVl.    vi,    l'i  ; 

/y/io.ç,  voy.  XXVJl,  xxxii!,  (i;  etc.;  s/,  xxui,  G;etc.;    c'/j//  (suppléez  «?/«/), 

<'  i)our  le  cas  où...  »  ;  .slurel  remplace  <•  furent  désignés  »  ;  .tuifnts  sacri/irt'i- 

le  futur  shihit  du  style  direct.  rclur..  auxquels  on  devait  sacrifier... 

[!t]  Religiones  «  d(;s  terreurs  reli-  III-VI.    Sripion  s'empare  du   camp 

pieuses     »  \    adrosere,    voy.    XXVII,  d' Hn.fdrxibul  et  de  cetui  de  St/phax. 

>^xxiu.'2.  III  [1^  Consules...   profecti,    \ov. 

[11]  Fax,  voy.  XXIX,  xiv,  ?,:  arsil  \,  ^  :f,n(eture.s-,  \o\.  ii,  8:  omnibus  i^k 

e'aeconle  avec  le  dernier  des    sujets  au  datif;  vc/ul  eam  surtiiis,  i.  e.  vehit 

expi'inies.  .si    eam    (A/rirtim)   prnvinciam   sortili 

[12]  Arcus,  un  halo;  c//'c.7?/w,  etc.  essaU  ;   A/rirae    (génitif)   cura    erat, 
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erat,seu  quia  ibi  summaui  reruiii  bellique  verli  cerne- 
bant,  seu  ut  Scipioni  gratificarentur,  in  queiii  tuin  om- 
nis  versa  civitas  erat.  [2]  Itaque  non  ex  Sardinia  tanlum, 
sicut  ante  dictum  est,  sed  ex  Sicilia  quoque  et  Hispania  ve- 
stimenla  frunientumque  et  arma  etiam  ex  Sicilia  et  omne 
uenus  conimeatus  eo  portabantur.  [3j  Xec  Scipio  uUo  tem- 
pore  hiemis  belli  oi>era  reniiserat,  quae  multa  simul  un- 
dique  eum  circunistabant  :  L'ticam  obsidebat  ;  castra  in 
conspectu  Hasdrubaliserant  r4j  Carthaginienses  deduxerant 
naves,  classem  paratani  instructamque  ad  conimeatus  inter- 
ri piendos  babebant.  Inter  haec  ne  Sypbacis  quidem  recon- 
riliandi  curam  ex  animo  miserat,  si  forlejani  satias  amoris 
in  uxore  ex  multa  copia  eum  cepisset.  [5"^  Ab  Sypbace  magis 
pacis  eum  Cartbaginiensibus  condiciones,ut  Romani  Africa, 
Poeni  Italia  excédèrent,  quam,  si  bellaretur,  spes  ulla 
desciturum  adferebatur,  [G^  Ilaec  per  nuntios  acta  magis 
eiiuideni  crediderim  —  et  ita  pars  major  auctores  sunt  — 
«juam  ipsum  Sypbacem,  ut  Antias  Valerius  prodit,  in  castra 
Uomana  ad  conloquium  venisse.  [7^  Primo  eas  condiciones 
imporator  Romanus  vix  auribus  admisit  ;  poslea,  ut  causa 
probabiiis  suis  commeandi  foret  in  castra  bostium,  mollius 
eadem  illa  abnuere  ac  spem  facere  saepius  ultro  citroque 
.i'jilantibus  rem  conventuram. 


iiii  lieu  de  l'expression  ordinaire 
Africa  rurae  (datif)  crat ;  svniniani 
rerwn  belli'/uf,  voy.  XXJX.  ix,  1  ; 
rvrum  est  fxpliqùf.'  jiar  belli'jue; 
rerti,  «  êlre  en  jeu,  en  question  »  : 
de  là  iljt.  et  non  eo;  gratificarenlur, 
i.  e.  yraluiii  facereut. 

>2]  Ante,  voy.  XXIX,  xxxvi,  2:  et 
devant  arum  s'oppose  à  et  omne 
ijenus  :  etiam  signifie  que  la  .Sicile 
fournit  des  arnies  en  plus  de  ce  qui 
avait  été  stipulé;  eo,  en  Afri/^ue. 

'3]  Nec  icf.  o^Si),  i.  e.  uc.'.tjuidem, 
«  non  plus  »  :  /lelii  opéra,  -  les  oi»éra- 
tiuns  militaires  ».  nmiserat,  <>  avait 
fait  avec  négligence  »  ;  evm  circuat- 
slabant.  même  métaphore  que  ci- 
dessus.  XXI,  Lv,  A)  :  «  In  loi  cir- 
cuiitstantib's  nialis  »  :  Eusdritlulis 
f-sl  le  complément  de  castra;  in  con- 
s/jcctu.  sU])pléez  Sripionis. 

\]  Deduxerant,  supplèi'z  in  mare  ; 
'-.L  rtft?///o»//<;f /-a/, expression  p<iétique  : 
si,  «pour  le   cas  où...  »  ;   satias,  ar- 


chaïsme i)Our  satietas,  voy.  XXV, 
XXIII,  IG:  in  uxore  (cf.  XXIX,  xvi,5) 
déi)end  de  satias  amoris;  ex  multa 
copia,  «  à  la  suite  d'une  longue  pos- 
session •■. 

[l>]  Ab  Sypliace  dépend  dad/ere- 
batur  :  -<  di'  la  part  de  Syphax  >■  ; 
pacis...  condiciones  eslïe  SUjèl  d'rtrf/'e- 
rebantur  sous  entendu  :  à  Scipion  qui 
lui  avait  lait  des  ouvertures,  «yphax 
se  contentait  doftrir  sa  médiation,  si 
les  Romains  voiilaient  traiter  avec 
Carthage  aux  conditions  suivantes; 
nt...  excederuit  est  lexidication  de 
pacis  condiciones  ;  spes...  descitu- 
rum, entendez  comme  sjl  y  avait 
sjies  ulla  eum  esse  descitui  uni  a  Car- 
tiiayiniensilms;  adferebatur  s'acc<"'rde 
avec  sprs.  le  dernier  des  sujets  expri- 
més. 

■  G]  Crediderim, vuy.  XXI.  xi.vi,  10; 
auctores  sunt  s'accorde  avec  lidéede 
pluralité  contenue  dans  major  pars, 
vov.  XXVII,  IX,  14  ;  etc. 
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[8j  Ilibernucula  Cartliagiinensiuiii,  congesta  lemere  ex  agris 
materia  exaedificata,  ligiiea  ferme  Iota  erant.  [9]  Numidae 
praecipue  liarundine  lextis  storeaque  pars  maxinia  lectis 
passim  nullo  ordine,  quidam,  ut  sine  imperio  occupalis  lo- 
cis,  extra  fossametiain  vallumque  habilabant.  [10]  Ilaec  re- 
lata Scipioni  spem  feceranl  castra  hoslium  per  occasionem 
incendendi. 

IV.  [1]  Cum  legatis  quos  mitteret  ad  Syphacem  calonum 
loco  primos  ordines  spectatae  virlulis  atque  prudentiae  ser- 
vili  habitu  mittebat,  [2]  qui,  dum  in  conloquio  legati  essent, 
vagi  per  castra  aliusalia  aditus  exitusque  omnes,  situm  for- 
mamque  et  universorum  castrorumet  partium  quaPœni,  qua 
Numidae  haberent,  quantum  intervalli  inter  Hasdrubalis 
ac  regia  castra  esset  spe.cularentur  ['.i]  moremque  simul 
noscerentstationum  vigiIiarumque,nocte  an  interdiu  oppor- 
tuniores  insidiantibus  essent;  et  inter  crebraconloquia  alii 
atque  alii  de  industria,  quo  pluribus  omnia  nota  essent, 
mittebantur.  [+]  Cum  saepius  agitala  res  certioreni  spem 
pacis  in  dies  et  Sypbaci  et  Carlhaginiensibus  per  eum  face- 
ret,  legati  Romani  vetilos  se  reverti  ad  imperatorem  aiunt, 
nisi  certum  rosponsuin  delur  :  [Vt]  u  proinde,  seu  ipsi  staret 


[7]  Condiciones...     admisit,     au  d'un  adverbe;  haberent,   s.-o.  Iiibev- 

lieu  de  proebuil    avi-es  rondirioiiibK.s ;  nacnhi. 

probabifis,  «    plausible  »;   abnurre  et  ':!]  Morem.    les    liabitudcs   suivies 

/V/trre  sont  des    infinitifs    descriptifs  par    l'ennenii    dans    la    distribution 

qui    remplacent   abnwba/    et    fade-  des    postes    et    des     sentinidles  ;    la 

bat  :  tdtro  citro'juc,  \oy.  XXW,x\ni.  double    interroj^olion    indirecte    qui 

ô  ;  rt7(7«/i//6?<s  est  au  datif  :    7-ciii   sert  suit  indi(|ue   ponrtiuoi  Scipiou  avait 

à  la  fois  de  couiplénient  dii'eelà  fu/i-  prescrit  cette  encinète  ;  upjiorlinuures 

^a;(//7//y.v  et  de  sujet  ;i  rinliiiitif    futur  se   rapjiorle    à    slation'S    vii/iliaegue, 

coni'cntitrdm  (esse).  suj-t  sous-entendu  d'essenl  ;  ojiportu- 

[Si   Hibernacula,     les      baraque-  niorcs  in.sidiontibns,  «  plus  commodes 

nienls  du  camp  dbiver  (/(i7>^/'»a).  jjour   une    agression»;   inlei-  cvebra 

■U    Harundine, singulier  collectif  ;  conloquhi,     »    dans    le     courant    de 

iexlis,   s.-e.  biberiiavulis;  pois   maxi-  nombreux   pourpailers  ";   a/ii  nique 

ma...  (/uidnm...,  appositi(Uis  à    iVutni-  alii.  cf.   XX\.  wiii,  (i  :  etc. 

dae ;  jiaasiin    est  expliqué  p«r    nuUo  ! 'i"!  Saepius  agitata  res,  «  ce  fait 

ordiiw;  ni,   «connue   il    était   natu-  (ju'on  ne  cessait  d'agiter  la  (|ueslion  », 

rei...  ..  cf.  XXI,  VII,  7;  etc.).  même  emploi  du    particijje  que   ci- 

flU]    Haec    relata,   «    le    rai)porl  dessus.  XXI,  i,  .">. 

qu'on  avait  fait  à  vScipion  de  ces  cir-  [."i]  Seu...  seu...,  «  si  dune  i)art...,> 

constances...  »  si  d'autre  part...  >>;  ipsi  slai-el...  sen- 

IV     1     Mitteret,  subjonctif  de  ré-  te>7lla    (\oy.    XXI,    xxix,    .'>),    •<    son 

l)éliti(in  (cf.    XXVllI,   'xx,    .'>;  etc.t;  parti    (Hait"  bien    anêté  »  :  proim-rel, 

priiiin.s    urdinrs,    voy.   XXVI.  v,    l'i;  sui)pl(''ez  .«en/ej///w//M'cf.XXIX,  u,  (i  : 

fipcct(tlae,  <<  é\Mou\(-e»  ;  .-i^rvili  liabitu.  «  Expromercnt      ([iiid      sentirent    «  ; 

babilles  comuu!  des  esclaves.  naritir  csl   emiiloye    à    la    [tlace   de 

[2]  Alla,   s.-e.  parte,    a    la   ^'aleur  ali-enue. 
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jam  sententiu,  promcret,  seu  consuleiidus  Hasdrubal  et 
Carthaginienses  essent,  consuleret;  tempus  esse  aut  pacem 
componi  aut  bellum  navilertreri  ».  [6]  Dum  consulitur  Has- 
drubal ab  Syphace,  ab  Hasdrubale  Carlliaginienses,  et  spe- 
culatores  oiiinia  visendi  et  Scipio  ad  conparanda  ea  quae  : 
in  rem  erant  tempus  habuit.  [7j  Et  ex  uienlione  ac  spe  pa- 
cis  neglegentia,  ut  fit,  apud  l'oenos  Nuniidamque,  orta  ca- 
vendi,  ne  quid  hostile  intérim  paterentur.  [8]  Tandem  rela- 
tum  responsum,  quibusdam,  quia  nimis  cupere  Romanus 
pacem  videbatur,  iniquis  jier  occasionem  adjectis  :  quae  per- 
opportune  cupienti  tollere  indulias  Scipioni  causam  piae- 
huere.  1^9]  Ac  nuntio  régis,  cum  relaturum  se  ad  cunsilium 
dixisset,  poslero  die  respondit  «  se  uno  frustra  tendente 
nuUi  alii  pacem  placuisse  ;  renuntiaret  igitur  nuUam  aliam 
spem  pacis  quam  relictis  Carthaginiensibus  Syphaci  cum 
Romanis  esse  ».  riO'j  Ita  tollit  indutias,  ut  libéra  lide  incepta 
exsequeretur  ;  deductisque  na\  ibus  —  et  jam  veris  princi- 
jtium  erat —  machinas  tornientaque,  volut  a  mari  adgressu- 
iiis  L'ticam,  imponit,  1^11]  et  duo  milia  militum  ad  capiendum 
quem  antea  tenuerat  tumulum  super  Llicam  mitlit,  simul 
ut  ab  eo  quod  parabat,  in  allerius  rei  curam  converteret  ho- 
stium  anirnos,  [12j  simul  ne  qua,  cum  ipse  ad  Syphacem 
llasdrubalemque  profectus  esset,  eruptio  ex  urbe  et  impetus 
in  castra  sua  relicta  cum  levi  praesidio  fieret. 

V.     r  Ilis  praeparatis  advocatoque  consilio  et  dicere   ex- 

'{)'  In  rem.  voy.  XXII.  m,  2.  lique,  de  là  liuiparfait   du   subjonc- 

[7'   Ut   fit,   i.   ê-  ul   fieri  sulet ;  Xu-  tif  exsf(^ueretur ;  libéra    fids,   «  apn'S 

wjt/am.Svphax;  o;7tt,etc., construisez:  avoir  d»>j:aj,'é  sa  parole  ";  en  eiTel,  on 

negleqent'iacn^etufi  urlui^st:," on  con\-  s'était  engagé  dos   deux    i»arts  à  ne 

mençaà  oublier  de  prendre  garde  ».  faire  aucun  acte  dhostilité  pendant 

[8]  Relatum,  supjdéez   ad  Scipin-  la  trêve;  dehidin,  «  mis  à  la  nier  »; 

meniest  : //uibusdam...  inii/uis  {newXre  ?iari6j/.f.  au  dattf    dépend    d'iniponit, 

pluriel  pria  subslantivernent),  «  cer-  cf.  XXIX,  xxvii,  11;  etc.;  on  atten- 

taines    clausi.'s    désavantageuses    »:  drail     in     naves     imponil;    relut... 

perocc'/jç/o/jew  est  expliqué  par  72/iVif...  a</gressurvLs  (cf.    XXVIl,    xlvii,   lu), 

vidfbalur  ;    causam,    ••  un   prétexte  -  i.  e.velut  .tiayffi-esswus  esset. 

(pour  rompre  la  trêve).  [M]  Antea,  voy.  XXIX,  xxxy,  7; 

[î)j  Ac.  "  et  en  conséquence  »  ;  ad  super    Uiicam,   la  colline    dominait 

consiliuni,  -à  son  conseil  de  guerre  »;  Utique:  simul...  simulai,  e.  et...  et...; 

Scipion  feignait  de  vouloir  soumettre  in  alterius  rei  curam,  «  vers  un  autre 

la  question  à  son  conseil  de  guerre,  objet  »  ;  liostium  animos,  «l'attention 

mais  il  n'en  avait  pas  du  tout  l'in-  de  lennemi  ». 

lention;    tendente,  èu[)\)\éez    ut   pax  [12]  Ad,    «contre  »;  relicta,    i.  f. 

fieret;   quam    relictis  Cartliaginiensi-  cum  relirla  esset. 

bus.enXendezrjuam  si  Carthaginienses  V  [1]   Consilio,    voy.    iv,    '.»;    coi>- 

reliquisset.  jerla   adferrent,  littéralement  :  "  o: 

[10'  Tollit  est   au   présent  histo-  qu'ils    feraient     connaître,     lavant 
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|)lorat()ril)iis  jussis  quae  coiiperta  adferreiit  Masinissaqiie, 
cm  oinnia  liosUuin  nota  erant,  postremo  ipse  quid  pararet 
in  proximam  noclem  proponit;  [2]  tribuiiis  eclicit  ut,  ubi 
praelorio  dimisso  signa  concinuissent,  extemplo  educerent 
castris  legiones.  [3]  Ita  ut  imperaverat  signa  sub  occasum 
solis  eflerri  sunt  coepta.  Ad  primani  ferme  vigiliam  agmen 
explicaverunt  ;  média  nocte  —  septem  enim  milia  iti- 
neris  erant  —  modico  gradu  ad  castra  bostium  perven- 
tum  est.  [4j  Ibi  Scipio  partem  copiarum  Laelio  Masinis- 
samque  ac  Numidas  adlribuit  et  castra  Syphacis  invadere 
i;,mesque  conicere  jubet.  [5]  Singubts  deinde  separatim  Lae- 
lium  ac  Masinissain  deductos  obtestatur  ut,  quantum  nox 
providentiae  adimit,  tantuia  diligentia  expleant  curaque  : 
«  se  riasdrubaleni  Punicaque  castra  adgressurum;  [6]  cete- 
rum  non  an  le  coepturum  quam  ignem  in  regiis  castris 
conspexisset  ».  [7]  Xeque  ea  res  morata  diu  est;  nam,  ut 
proximis  casis  injectus  ignis  baesiJ,  extemplo  proxiina 
quaeque  et  deinceps  continua ampbïxus  lotisse  passim  dis- 
sipavil  castris,  [8]  Et  trepidalio  quidem,  quanta'm  necesse 
erat  in  noclurno  efï'uso  tam  late  incendio,  orta  esl  ;  cete- 
riim  fortuilum,  non  bostilein  ac  bellicum  ignem  rati  esse, 
sine  armis  ad  restinguendum  incendium  efTusi  in  armalos 
incidere  bostes,  [9]  maxime  Numidas    ab   Masinissa  notitia 


bien  appris  »;  J/r<.^/>y?.ç.<(rtyyM^, suppléez  voyance  que    la  nuit  les  empêchera 

jusso  direre  ;  o)iinia  hosthon,  -<  tout  ce  île  uiontrer. 

qui  concernait   lennemi  »  (avec  qui  'li;  Coepturum,  entendez  :  «ecoe/j- 

11  avait  fait  la  ijuerre).  tnrum  esse  nijgredi ;  if/nem,    la    hieur 

i'2;   Tribanis,   suppléez    mililum  ;  de  lincemlie  allumé  dans  le   caniiv 

pra^torio  cl'.  XM,  Liv,  .'»  :  "  lia  prae-  de  Svphax  ;  cois/iexisset  remplace  \<i 

tnriiim  nùismn  »  \  uhi...    siijna  conci-  futur     antérieur    du   style   direct    : 

nuissent,    «  dès   que    les    trompettes  «  ¥.^o    non     aule     aggrediar     qua:n 

(sonnant  ensemble  et    sur  i)lusieurs  ignem...  conspexero  ». 

points  à  la  fois)   auraient   donné  le  :?]    Morata  est,  suppléez  Scijiio- 

signal.»  nem  ;   tieiiire/is,    "successivement»;^ 

{^]  Sig-na,  «  les  enseignes  »  ;  contimm,  de-;  rangées  entières  de 
e/ferri,  suppléez  ex  castris;  les  cabanes  : />(rs.s//)^  c  indisfiuctement  ». 
troupes  ooiniuencèrent  à  sortir  du  si  Quantam,  entendez  :  quaniam 
camp  ;  nf/inen  e.rpliMrernnt,  ils  necess'^  erat  oriri  ;  ci'Ieriini.  i.  e.  si'd, 
eurent  Uni  de  déployer  sur  le  chemin  suppose  à  quidem;  forfuilum,  «  pro- 
leur Cdionne  de  marche  (H.).  duit  par  le  hasanl  >-  ;  hnslilem  acbel- 

,\[  Masinissamque   ac  Numidas,  liruiti,  <•  allumé  par  l'ennemi  en  vue 

Masinissa  avec   ses  Numides:    rotii-  d'une  action  militaire»;   ejfusi.  «se 

rerf>.?.u\)\)\rvz  iit  hi'jern(iru/"{cl'.  in,H}.  réi)andanl  en    désordre  »;    inci'^ere^ 

[âj  Deductos,  i.  e.  sedurlos,  «  pris  i.  e.  incidennit,\o\.  X.WIII,  xx.xin, 

à    i»arl  '-;  prorideniioe,    génitif,    dé-  "4;  etc. 

peml  (\e 'iK'inliiTrt;  il  faut  que  Lélius  [It]  Numidas.   i.    e.    in    Numidns  ; 

et  Masinissa  suppléenl  par  leur  at-  noiitin,    ablatif  de  cause.   «  en    rai- 

tention  et   par    hnir   zèle    à    la   i)ré-  son    de     la     connaisssance       qu'ils- 
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regiorum  caslroruiii  ad  exitus  itinpiuiii  idomns  locis  dispo- 
sitos.  "10"  Multos  in  ipsis  cubilibus  seiiiisomnos  hausit 
flamma;  iiiulti,  in  praecipiti  fuga  mentes  super  alios  alii,in 
angustiis  poi  tarum  obtriti  sunt. 

YI.  1  Relucentein  llamniani  primo  vigiles  Cartliaginien- 
siuni,  deinde  excitati  alii  nocturno  tumultu  cum  conspexis- 
sent,  ab  eodeni  errore  credere  et  ipsi  sua  sponte  incendiuui 
ortum  ;  '2]  et  clamor,  inter  caedem  et  vulnera  sublatus,  au 
ex  trepidatione  noclurna  esset  confusis  sensuni  veri  adi- 
mebal.  [3]  Igitur  pro  se  quisque  inermes,  ut  quibus  niliil 
bosliie  suspectuni  esset,  omnibus  portis,  qua  cuique  proxi- 
mum  erat,  ea  modo  quae  restinguendo  igni  forent  por- 
tantes, in  agmen  Romanum  ruebant.  [4]  Quibus  caesis  om- 
nibus, praetenjuam  boslili  odio,  etiam  ne  quis  nuntius 
refugeret,  extemplo  Scipio  neglectas,  ut  in  tali  tumultu,  por- 
tas invadit  ;  ^5',  ignibusque  in  proxima  tecta  conjectis,  ef- 
fusa  llamma  primo  velut  sparsa  ]»luribus  locis  relu^it,  dein 
per  continua  serpensuno  repente  omnia  incendio  bausit.jb] 
Ambusli  honiines  Jumenlaque  foeda  primum  fuga,  dein 
strate  ubstruebanl  itin^ra  jiortarum  :  (juos  non  o|quesserat 


avaienl...  ■  cf.  XXVI.  iv.  (i;  elc.)  ; 
iiiuei-um.  -.  des  i ues  ilu  camp"; 
Tile-Live  applique  nu  cauip  lie 
Sypliax  une  expression  (|ui  convien- 
drait plutôt  à  un  camp  romain. 

lu"  Hausit,  \.  Q.absuiiipsit  ;  ohtrili 
xïtni,\  fur.'nt  écrasé.-*  ■<  ipar  leurs 
camarades  ou  par  les  chevaux  atTo- 
lési. 

VI  [{'  Excitati,  suppléez  e  smuno  ; 
alii,  suppléez  Curtliafpniensium  :  nb 
eodem  errore.  >■  par  suite  de  la  même 
erreur  (jue  les  Numides  »  (cf. XXVI. 
XIX,  1):  *'/  tp-si,  «  eux  aussi  ••  :  ftun 
sponte,  •  sjiontanemenl  «  (cf.  v,  8  : 
«  Fortuit  uni  ». 

•2]  An  esset.  «  s'ils  ne  provenaient 
pas'du  désarroi,  etc.»  (cf.  XXVI. 
xxxiii.  4;  dépend  de  confusis,  i.  e. 
incertis,  «  qui  ne  savaient  pas.,.  »  ; 
sensum  veri,  etc.,  les  empêchait  de 
discerner  la  vérité. 

3]  Ut  quibus  (cf.  XXIX.  xxiv, 
12),  et  •.,  entendez  comme  s'il  y  avait 
ut  qui  suspicaretitur,  etc..  «  comme 
cela  était  naturel  de  la  part  de  gens 
qui  ne  se  doul lient  de  rien»  :  restin- 
guendo igni,  datif  de  destination  : 
"  pour  éteindre  le  feu  «    (cf.   XXIV, 


xxxiv,  7:  XXVIII,  XI. m,  l.''.:  etc.  : 
ruehitnt,  -  ils  se  heurtaient  lun  api'S 
l'autre  contre  .,.  -  cf.  v.  u  :  «  liici- 
dere  "). 

4]  Praeterquam...  etiam,  i.  e. 
non  nujilo...  setl  etiatn  cf.  XXVI,  xin, 
14;  etc.j;  odio...  ne  i^uis.  etc..  remar- 
quez le  souci  de  varier  le  style  :  à 
un  Complément  à  lablalif  signifiant 
la  raison  de  l'action  succède  une 
l>roposilion  comi»létivequi  en  maniue 
le  but;  nuntiu.s  c:i[  latlribul  de  i/uis  ; 
refugeret,  suppléez  in  castra  ad  Has- 
dniljttlem ;  ut,  «  comme  il  était  natu- 
rel »  (cf.  m,  9);  portas,  les  i)ortes  du 
camp  carthaginois  :  ])our  l'accusatif, 
cf.  XXVI,  v,  1-2  :  etc. 

:.■)]  Eflfusa  «  sétant  répandue  "  ; 
X'elut  sparsa,  i.  e.  nlut  si  sparsa 
esset,  «connue  si  on  l'avait  semée  "  ; 
pcr  continua,  vov.  v,  7:  hausit,  \0\. 
V,  10. 

[0]  Ambusti,  «  à  moitié  brûlés  » 
cf.  XXII.  XXXV,  3):strage.  «en  tom- 
bant les  uns  sur  les  antres  »  (dans 
leur  jirécipitation);  71/ov  a  pour  anté- 
cédent ei,  sujet  sous  entendu  de 
aljsuinpti  isunt);  clade  una,  «  d'un  seul 
coup  ». 
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ignis  ferro  absumpti  ;  ]»inat|ii('  castra  clade  iina  deleta.  [7] 
Duces  tamen  ambo  et  ex  tôt  iiiilibiis  arniatorum  duo  niilia 
peditum  et  quinijenti  équités  semermes,  magna  pars  saucii 
iulflatique  incendio  etfugerunt.  ,8]  Caesa  aut  hausta  flainniis 
ad  quadraginta  milia  hominuiii  sunt,  capta  supra  quinque 
milia,  multi  Carthaginieiisium  nobiles,  undecim  senatores; 
[9]  sigriamilitaria  centum  septuaginta  quattuor,  equi  Nu- 
midici  supra  duo  milia  septingeiiti  ;  elepbanti  sex  capti, 
octo  ferro  ilainmaque  absumpti.  Magna  vis  arniorum  capta; 
ea  omnia  imperator  Vulcano  sacrata  incendit. 

Yll.  [1]  Ilasdrubal  ex  fuga  cum  paucis  Atrorum  urbem  proxi- 
mam  petierat,  eoque  omnes  qui  supereraut,  vestigia  ducis  se- 
quentes,  se  conluierant;  metu  deinde  ne  dederetur  Scipioni  urbe 
excessit.  [2J  Mox  eodem  pnleritibus  portis  llomani  accepti  ;  nec 
<|uicquaiii  hoslUe,  quia  volnnlate  concesserantindicionemjactuin. 
Duae  subinde  urbes  captae  direptaeque;  ea  praeda  et  quae  castris 
incensis  ex  igné  rapta  erat  militiroucessaest.  [3J  Sypbax  octo  mi- 
lium  ferme  inde  spatio  loco  munito  consedit;  Ilasdrubal  Cartha- 
ginem  contendit,  ne  quid  per  nietuin  ex  recenti  clade  moUius  con- 
suleretur.  [4]  Quo  tantus  primo  terror  est  adlatus  ut  omissa 
Utica  Gartbaginem  crederent  extemplo  Scipionem  obse?surum. 
[îj]  Scnatuni  itaque  sufetes, —  quod  velut  consulare  imperium  apud 
eos  erat,  —  vocaverunl.  [6]  Ibi  tribus  sentcnliis  cerlahnn  est  :  una 
de  pace  legatos  ad  Scipionem  decernebat,  altéra  Hannibaleni  ad 
tuendam  ab  exitiabili  bello  patriani  revocabat,  tertia  Ronianae  in 
adversis  rébus  constantiae  erat  :  [7]  reparandum  exercituni  Sypba- 


[7^  Magna  pars,  osl  une  apposi- 
lion,  cf.  m,  9;  adflali  incendio, 
«  atteints  ]iar  le  souffle  brûlant  de 
riucendie  ». 

•J]  Septing-enti,  au  nominatif, 
parce  que  supra  est  adverbe  ;  sacra- 
la,  ctc  traduisez  coninie  s'il  y  avait 
S((crarit  et  Incoitlil. 

VII-XII,  11.  Uusdrubal  et  Suphax 
rccomrneticenl  la  fjucrre;  ils  sonivain- 
rvs.  et  Si/pha.r  csl  pris. 

VII  \i]  Afrorum  est  le  coniplé- 
^[\i'ui  d'urbeni  ;  eoque,  i.  e.  iii  eamque 
(urhem)  ;  dederetur,  i.  e.  se  dedei'et 
urbs. 

l'I]  Eodem,  i.  e.  in  candcm  urbem; 
duuc,  «  deux  autres»  ;  subinde,  «  suc- 
cessivement "  ;  caslris  incensis,  i.  e. 
cuni  castra  incensa  esscnt. 

[.'5]  Spatio,  voy.Cés.,  lJ.r,.,\n,  17, 
5;  loco  niaiiilo',  ablatif  de  lieu  : 
«    dans   une   forte     position    »;     ex 


rerenti      clade      explique        nietuii). 

[\]  Quo,  i.  e.  Carlhaijinem. 

['■•>]  Itaque,  voy.  XXV,  xv,  10  ; 
XXVI,  xviii,  (i;  '  etc.  ;  sufetes.  les 
deux  magistrats  placés  à  la  tète  de 
l'Ktat  carthaginois;  comme  ils  sont 
deux,  Tite-l^ive  les  compare  aux 
consuls;  quod  est  adjectif;  velut 
indique  (pie  le  rapport  qu'on  peut 
établir  entre  eux  et  les  consuls  est 
une  simple  ajjparence  ;  vocaverunl, 
«  convoquèrent  »,  le  simple  pour  le 
composé. 

[()]  Decernebat,  "  |)roposait  de 
voter  »  :  de  même  i)lus  lias  revocabat 
signitie  «  ])i'oposait  de  rappeler»; 
remarquez  de  i)lus  la  concision  du 
tour  :  /lonianae.  »  toute  romaine  » 
(dif,'-ne  des  Romains);  constantiae, 
g('nitif  qualitîcalif. 

i7]  Reparandum,  «  remettre  en 
état  ... 
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ceinque  hortandum  ne  bello  absi^teret  censebat.  Haec  sententia, 
quia  Hasdrubal  praesensBarcinaeque  omnes  factionis  belluin  iiia- 
lebant  vicit.  [8]  Jade  dileclus  ia  uibe  agrisque  haberi  coeptus  et 
ad  Syphacem  îegati  missi.  sumina  ope  et  ipsuni  reparantem 
bellum.  ciiiii  uxor,  non  jiin,  ut  ante  blanditiis.  satis  putentibus  ad 
animuin  ainantis.  sed  precibus  et  misericordia  valuisset.  plana 
lacriinarum  obtestans  [9J  ne  patreni  suuni  patiianique  proderet 
isdeiJique  tlauimis  Carthagineiii  quibus  castra  conllagrassent  ab- 
.sunii  sineret.  [lOJ  Speni  quoque  opportune  oblalaui  adferebant 
Iegati  :  «  qualluor  uiilia  Celtiberorum  circa  urbeni  nomineObbam 
ab  conquisitoribus  suis  conducta  in  Ilispania,  egre«iiae  juvenlutis, 
sibi  occurrisse,  et  Hasdrubaleiu  propediem  adfore  cum  manu 
haud<]uaquani  contemnenda  ».  [llj  Igitur  non  bénigne  modo  lega- 
tis  respondit,  sed  ostendit  eliam  multitudinem  agreslium  Xuini- 
darum.  quibus  per  eosdem  dies  arma  equosque  dedisset,et  omneni 
juventutem  adfirniat  ex  regno  exciturum  :  [12]  «  scire  incendie, 
non  proelio,  cladem  acceptam  :eum  beîlo  inferiorem  esse  qui  ar- 
mis  vincatur.  »  fl3J  Haeo  legatis  responsa  ;  et  post  dies  paucos 
rursus  Hasdrubal  et  Syphax  copias  junxerunt.  Is  omnis  excrcitus 
fuit  triginla  ferme  miliiim  armatorum. 

VI 11.  [1]  Scipionem,  velut  jam  dehellato  quod  ad  Syphacem 
Carthaginiensesque  atlineret.Uticaeoppugnandaeinlenlumjamque 
machinas  admoventem  mûris  avertit  hima  redintegrali  bcli  :[2] 
modicisque  praesidiis  ad  speriem  modo  oljsidionis  terra mari(|uere- 
iictis.  ipse  cum  robore  exercitus  ire  ad  hostes  pergit.  [3J  Primo  in 
tumulo  quattuor  mili  i  ferme  distante  ab  castris  regiis  consedil  ; 
postero  die  cum  equitatu  in  Magnos  —  ita  vocant  —  campos  sub- 
jectosei  tumulo  degressus,succodeiido  ad  stationes  hostium  laces- 
sendoque  levibus  proeliis  diem  absumpsit.  [4J  Et  per  insequens 
l.iduum  tuumltuosis  hinc  atque  illinc  excursionibus  in  vicem  ni- 
liildictu  satis  diinum  fecerunt  ;  '•jj  qiiarlo  die  in  aciem  utrimque 


[s]  Ut  ante.  voy.  XXIX,  xxiii.  7:  [12]  Scire  (s.-e.  se)  remplace  scio 

iuh's  7>o//'ir«//7/vA.  bien  que  ses  caresse?  é-g-o  du  style  direct;    eum,    «celui-là 

fusseut  suffisamment    efficaces,  So-  seul...  » 

phonisbe  ne  se  contente  plus  de  les  VIII  [1]  Velut,  an  lieu   de  ut,  cf. 

prodi;;uer  à  son  mari-  elle  a  recours  XXIX,  vi,  li;  dehellato,  voy.  XXVI, 

aux  larnit's  »'t  aux  prières.  xxi,  'i  ;   quod...  niltineret.    sulij'inctif 

['A  Conflagrassent,  subjonctif  du  du   style  in  inect  exprimant  la  pen- 

style  indiiett.  sée  de  Scipion. 

[10]  Legati,  cf.  §  8  ;  ej/rer/iae  Jwi'en-  ["-i]  Terra    manque  ne    doit    pas 

tutis  est  une  apposition    à  CtUibei'o-  être  séparé  d'ûbsidioni.s. 

rum ;  sibi  occurrisse.  \\$  les  avaient  ]3]  In  vicem  joue    par  rapport    à 

rencontres  en  v«mant    H.).  rxcursionibns  le   rôle  d'un  adjectif, 

[  1 1  ]  Dedisset,   subjonctif  du  style  de  mî^/w?*,  par  exemple. 

indirect  :  <•  à  qui,  disait-ii,  il  avait  [.")]  Romanus,  Scipion  :  hastatoi^m 

donné...  »-.  adfirmat,  présent  histu-  prima  siijna,  «  les  manijmles  de  pre- 

riqu»':   ercih'rn,,,.  i.  h.  xp  prri/i/r»,,,  niière  li^ne  formés  par  les /las/a/z  »  ; 

'     • .  le  génitif  sert   à  marquer   en    quoi 
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(lesceiisuui  est.  Roiiiaiius  principes  post  liast.iLoruni  prima  signa, 
insubsidiis  triarios  constituit;  equitatumUalicuin  abdextro  corna, 
ab  laevo  Nuniidas  Masinissainque  opposuil.  [<i]  Sypbax  Hasdrii- 
balcpie,  Niiinidis  ad  versus  ItalicLini  equitatuni,  Carthaginiensibus 
contra  Masinissain  locatis,  CeUiberos  in  mediani  aciem  adversvis 
signa  legionuni  aceepere.  Ita  instracti  concurrunt.  [7J  Primo  im- 
petusimul  utraque  cornua,  et  Numidae  et  Cartbaginienses,  pulsi  ; 
nam  neque  iNumidae,  maxima  pars  agrestes,  Romanum  equila- 
tum  neque  Cartliaginienses,  et  ipse  novus  miles,  Masinissam  rc- 
centi  super  cetera  Victoria  terribilem  sustinuere.  [8]  Nudata 
utrimque  cornibus  Celliberum  acies  stabat,  quod  nec  in  fuga  salus 
uUa  ostendebatur  iocis  ignotis  neque  spes  veniae  ab  Scipione 
erat,  quem,  bene  nieritum  de  se  et  gente  sua,  mercennariis  armis 
oppugnatum  in  Africam  venissent.  [9J  Igitur,  circumfusis  undic[ue 
hostibus,  alii  super  alios  cadentes  obstinate  moriebantur  ;  omni- 
busque  in  eos  versis,  aliquantum  ad  fugam  temporis  Sypb;ix  et 
Hasdrubal  praeceperunt.  Fatigatos  caede  diutius  quam  pugna  vie- 
tores  nox  oppressit. 

IX.  [ij  Postero  die  Scipio  Laelium  Masinissamque  cum  omni 
Romano  et  Numidico  equitatu  expeditisque  militum  ad  perse- 
quendos  Sypbacem  atque  llasdrubaiem  njittit;  [2]  ipse  cum  ro- 
bore  exercitus  urbes  circa,  quae  ornnes  Garlhaginiensium  dicio- 
nis  erant,  parti  m  spe,  partini  metu,  partiin  vi  subigit.  [3J 
Carlhagini  erat  quidem  ingens  terror,  et  cireumferentem  arma 
Scipionem,  omnibus  finiliinis  raptim  perdomitis,  ipsani  Cartha- 
ginem  repente  adgressurum  credebant.  [4J  Itaque  et  mûri  relicie- 
bantur  propugnaculisque  armabantur,  et  pro  se  quisque  quae 
diutinrie  obsidionis  tolerandae  sunt  ex  agris  convehebal.  [5J  Rara 
mentio  est  pacis,  frequentior  legatorum  ad  Ilannibalem  arcesseji- 
dum  mittendorum  ;  [6J  pars  m;*xima  classem    quae  ad  commea- 


consiste  les  priNia  sit/tia,  cf.   XX  VU,  avaient  été  traités  par  Scipion  après 

IX,   1  ;  XII,  ô;   XXVIII,  xvi,  .ô  ;  etc.;  la  révolte  dont  il   a  été   question  ci- 

in  svb.sitliis.  »  en  réserve  ».  dessus,  XXV 111,  cli.  i  et  suiv. 

[6j  Locatis,  i.   e.   coUocatis;  sif/iia  IX    [1]     Militum,    on     attendrait 

tegionnrii,  les  manipules  des  légions.  mUitibus;  l'emploi  d'un  génitif  parti- 

[7]  Maxima     pars,     cf.    vi,'7     :  lif  complément  d'un  adjectif  niascii- 

<'  Magna  pars  «  ;   et  ipse,  en    accord  lin  au  positif  est  contraire  à  l'usage 

avec    l'apposition  novus  miles  :  «  les  classicpie. 

Carthaginois,  qui,  eux  aussi,  étaient  [2]  Urbes  circa,  tôt;  t.Hh^  Tàç-ift;,  ' 

des  soldats  novices  «;  suju'i-  cèlera,  cf.  XXVll,  xxx,  :•{;  etc. 

outre  les  autres  raisons  qui   le  ren-  [:-!]  Carthagini,  locatif  cf.  XXA'lIl, 

daicnt  redoutable  (R.).  xxvi,  1  ;  etc. 

[8    Celtiberum,  forme  arcliaique,  [4J  Obsidionis    tolerandae.    vov. 

pour      Cc/libcj-orwii  ;     Iocis     ignolis,  XXYII,  ix,  l'2. 

ablalif  absolu  au  lieu  de  cum  loca  [d]  Classem,  voy.  m.  4;  ai/entcui 
es.seni  ignota;  quem...  venissent.  ?,\\h-  remplace  le  particii)e  présent  ilu 
jonctif  du  style  indirect,  exprimant  verbe  esse,  lequel  n'existe  pas;  «ara- 
la  pensée  dt^-;  Celtibères  ;  bene  meri-  lin  rasira,  voy.  XXIX,  xxxv,  [iS'^ 
tnm,   allusion    à    la    fac'^n    dont    ils  ojijireàsuros,  [.  c.  se  esse     opjiressta-os 
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tus  excipiendos  parata  erat  mittere  jubent  ad  oppriinendam  sta- 
tionem  naviuni  ad  Uticain  incaute  agenteni  :  «  forsitan  etiaiii 
navalia  castra,  relicta  cimi  levi  praesidio.  oppressuros  ».  [7J  In 
hoc  consiliuin  maxime  inclinant:  legatos  tamen  ad  Hannibalem 
luittendos  censent  :  «  quippe.  classi  ut  felicis.'^ime  gerantur  res, 
parte  aligna  levari  Uticae  obsidiuneni  :  [8]  Cnrlhaginem  ipsamqiii 
tueatur  ncqne  imperatorem  alium  quain  Hannibalem  neque  exerci- 
tum  aliuin  quam  Hannibalis  superesse.  »  [9]  Deductae  ergo  po- 
stero  die  naves,  simul  et  legati  in  Italiaui  {irofecti  :  raptimque 
omnia,  stimulante  fortuna.  agebantur:  et.  in  quo  quisque  cessas- 
- 't.prodi  ab  se  salutem  omnium  rebatur. 

^iOj  Scipio  gravem  jamspoiiis  multarnm  urbium  exercitum  tra- 
hen?,  captivis  aliaque  praeda  in  vetera  castra  ad  Uticam  missis, 
jam  in  Carllinginem  intentus  occupât  relicluni  fuga  custodum  Ty- 
neia.  [1 1]  Abest  abi^arthagi  nf  quindecim  milia  ferme  passuum 
locus  [12J  cum  operibus  tum  suapte  natura  tutus  et  qui  et  ab  Car- 
tha<rine  conspiri  et  praebere  ipse  prospectum  rum  ad  urbem  tum 
ad  circumrusum  mare  urbi  possit. 

X.  [Ij  Inde,  «nui  maxime  vallum  Romani  jacerent,  conspccta 
classis  liostium  es:t  Uticam  a  Cartbagine  petens.  [2]  Igitur,  omisso 
opère,  pronuntiatum  iter,  signaque  raptim  fcrri  sunt  coepla,  ne 
naves  in  terram  et  obsidionom  versaeac  minime  navali  proelio 
aptae  op|U"imereiJtur.  [.'il  Qui  enim  restitissent  agili  et  nautico  in- 
strumento  aptaeet  armatae  classi  naves  tormenta  machinasque por- 
tantes et  aut  in  onerariarum  usum  versae  aut  ita  adpulsae  mûris 
ut  pro  aggere  ac  pontibu>  praebere  ascensus  possent  ?  [4J  Itaque 
Scipio,  postquam  eo  ventum  est,  contra  quam  in  navali  cerlamine 
solet,  rostratis.  quae  praesidic»  aliis  esse  poterant,  in  postremam 
aciem  recejitis  prope  terram. [oj  onerariarum  quadrujdicemordinem 

remplace  o/>pri/HewjM«  du  style  direct  :  tria  {R.);  obsiidom-m,    i.   e.  oppugna- 

f/«ji«i,  aldatif  de  moyen   cf.  XXVIII,  tionem. 

VII,  1;  etc.  :  î//,«â  sujiposer  que...  >-  ;  'A]  Qtii,  "  comment  »:  agili...    in- 

ut  est  [dacé  après  classi,  parce  que  stfumeiito.  datif:   in...   usum    versa'-, 

classi  e^t  le   mot   imjiorlant:    parte  qu  on  avait  disposés   de    manière   à 

aliqua    levari   s  oppose    à  une   idée  s'en  servir  comme  de  vaisseaux  de 

sous-enteiiJue  :  ;to/t  omnino  solvi(R.).  trans|)ort,  mûris,  même  construction 

^H]  Deductae     voy.    m,   4),    sup-  que  ci-dessus,  XXV.   xxvi,  4  ;  etc.  ; 

plèez  sunt;  de    même  prolecli    rem-  pro  aygere  ac  ponlihus.  ainsi  placés 

jdace  profecli  sunt  ;  in   t/uo   a    pour  les  navires  pouvaient  remplacer  une 

antécédent   i*<    eo  sous-entendu  de-  terrasse  de  siège  (cf.  notre    édition 

vanl /j/-or/;.  de  César,  pi.  IV,  n»  8;:    de   plus   ils 

[l(r  Vetera   castra,    vov.  XXIX.  étaient     peut-être    munis   de    tours 

xxxv.  13.                               ■  (cf.  XXIV,  xxxiv,  7),  .du   haut   des- 

[12     Possit    est    en    concordance  quelles   il  était  facile    de   jeter   des 

a\cc  abest.  ponts  sur  les  murs  de  la  ville. 

X    r  Maxime,     jirécisément  ».  [4]  Solet,  i.  e.  fieri  solet;  rostratis, 

[2    Pronuntiatum,  etc..  <■  on  coin-  i.  e.  narihus  longis  ;  piaesidio...  esse, 

rnuniqua  à  l'armée  Tordre  de  mar-  «servir  de  réserve  -. 

che  »;  in  terram.  i.  e.  in  c;/>em  terres-  '."•]  Quadruplicem,  i.  C.  quadripar- 
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pro  muro  udversiis  hostem  opposait,  easque  ipsas,  ne  in  tuniultu 
pugnae  liirbari  oi'dines  possenl,  malis  anteninisque  de  nave  inna- 
vem  trajectis  ac  validis  funibns  velut  uno  interse  vinculo  inliga. 
tis  conprendit  tabulasque  superinstravit,  [6j  ut  perviuni  in  totuni 
navium  ordinem  essel,  et  sub  ipsis  pontibus  intervnlla  fecit,  qua 
procuiTere  specnlatoriae  naves  in  hosteni  ac  tuto  recipi  possent. 
[7]  His  raptini  pro  tenipore  instructis,  mille  ferme  delecti  propu- 
gnalores  onerariis  imponinitiir,  telorum,  maxime  missiliuin,  ut 
(|uainvis  longo  certamini  sufficerent,  vis  ingens  congeritur.  [8J  lia 
parati  atque  intenti  hostiimi  adventum  opperiebankir.  Carlhcigi- 
nienses,  qui,  si  raaturassent,  omnia  permixta  turba  trepidantium 
I)rinio  impetn  oppressissent,  [9J  percnlsi  terrestribus  cladibus 
atque  inde  ne  mari  quidem,  ubi  ipsi  plus  poterant,  satis  fidentes, 
die  segni  navigatione  absumpto,  sub  occasum  solis  in  portuni — 
Rusucmona  Afri  vocant  —  classem  adpulere  ;  [10]  postero  die  sub 
ortum  solis  instruxere  ab  alto  naves  velut,  ad  justum  proelium  na- 
vale et  tamquam  exituris  contra  Romanis.  [llJCum  diu  stetissent, 
postquam  nihil  moveri  ab  hostibus  viderunt,  tuni  demum  onera- 
rias  adgrediuntui'.  [12]  Erat  res  minime  certamini  navali  similis, 
proxime  specieni  muros  oppugnantium  navium.  [1,<]  Altitudine 
aliquantum  onerariae  superabont;  ex  rostratis  Poeni  vana  ple- 
raque,  utpote  supino  jactu,  lela  in  locum  superiorem  mittebant: 
gravior  ac  pondère  ipso  libratior  superne  ex  onerariis  ictus  erat. 
[14]  Specnlatoriae  naves  ac    levia  alia  navigia,  quae    sub  constr.i- 


tiluin  :  pro  uniro,  «  en  guise  de  reni- 
parl  ■>  ;  malis  antemnisijue,  etc.  les 
mAts  avoc  leurs  vergues  sont  cou- 
chés de  manière  à  relier  les  vais- 
seaux entre  eux;  de...  ia...,  au  lieu 
de  ab...  ad..;  velul...  viiiciilo  (i.  e. 
lia  lit  relui  unum  vinculunt  essel)  doit 
être  rattaché  à  comprendit ;  sîiperin- 
slrarit,  par  dessus  les  mâts  ainsi 
couchés  il  flisposavni  plancher. 

[li]  Pervium  (adjectif  neutre  pris 
substantivement),  ■<  un  passage  pra- 
ticable »  ;  in  lotwii  iiacium  oi;liiie)ii, 
permettant  d'aller  d'un  bout  à  l'autre 
de  cha([ue  rangée  de  navires;  sicl) 
ipsis  ponlilms,  sous  les  ponts  formés 
par  le  plancher  dont  il  vient  d'être 
<Iuestion;  qua,  i.  e.  ut  ea  (question 
i/iia),  de  là  le  subjonctif:  recipi, 
faire  retraite. 

[7]  Pro  tempore,  étant  donné  (lue 
le  temps  jiressait;  onerariis,  voy.  ^^  o  ; 
(inamvis  loiu/o.ir,\  long  qu'il  jn'it  être. 

[XJ  Permixta  se  rapporte  à  om- 
aia  :  inde.  ..  par  suite  »  :  mari,  «  sur 
mer  »  :  /((/■  ,ilrs  suppléez  sibi  ;  s>'(/in 
qualitie  wirif/alionp. 


[10]  Tamquam,  au  lieu  de  7fi, 
même  emploi  peu  correct  que  ei- 
dessus,  XXVII,  XXIV,  (>;  XXVm. 
xxxiv,7;  XL,  ;{ ;  exituris,  vov.  XXVII, 
XLvn,  lu. 

[I2i  Res,  l'affaire,  le  combai  ; 
prn.rime  speciem,  etc.,  ra])pelaul 
beaucoup  l'aspect  ({u'offrent  des 
vaisseaux,  etc.;  aliquaulum,  «  nota- 
blement ». 

[i;-f]  Rosti'atls,  cf.  «i  4;  supino  jac- 
tu, ils  étaient  lancés  de  bas  en  haut; 
libratior,  mieux  balancé,  c'est-à-dire 
«  lancé  et  dirigé  avec  plus  de  force  ". 

[l'i-l.".]  Pentium,  génitil  partitif 
construit  à  la  manière  des  poètes, 
bien  qui'  l'idée  partitivi'  soit  complè- 
temenl  effacée  :  «  sous  les  ponts  qui 
étaient  étiMidus  »  (sous  le  plancher 
qui  servait  de  pont)  ;  ipsae  est  en  ac- 
cord avec  spécula lori<ii^  naees,  qui  est 
le  sujet  imi)ortant:  lantuvi  [lorte  sur 
ipsae,  et  ipsae  lan/uni  s'oppose  à  et  du 
ii  15,  qui  est  pour  eliam  ;  propnqiialo- 
ril)7is,k  ceux  qui  combattaient  sur  les 
vaisseaux    de    transport    (<?  7);  nudii 
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tis  pontiiim  per  intervalla  excnrrebant.  ]iriino  ipsae  tantum  im- 
y)etu  ac  magnitudine  rostrataniiii  obruebantur:  [15]  deinde  et 
propugnatoribiis  incommndae  erant.  quod  permixtae  cum  hostium 
navibus  inhibere  saepe  tela  cogebant  inetu  ne  ambiguo  iclu  suis 
inciderent.  [16]  Postremo  asseres  ferreo  unco  piaefixi  —  barpa- 
gones  vocant  —  ex  I^iinicis  navibus  inici  iu  Rouianas  coepli.  flTJ 
Quos  cuin  neque  ipsos  neque  catenas  quibus  suspens!  iniciebantur 
incidere  possent,ut  quaeque  rétro  inhibitaroslrataonerariani  liae- 
rentem  unco  traheret,  [Ib]  scindi  videres  vincula  quibus  aliis  in- 
nexa  erat.  seriem  alias  simul  pluriuui  naviuni  trahi.  [19]  Hoc 
maxime  modo  larerati  primi  quidem  ordinis  pontes,  etvix  t^an^i- 
liendi  in  secundum  ordinem  navium  spatium  propugnatorilius 
datiun  est.  [20]  Sexaginta  ferme  onerariae  puppibus  abstract.  e 
Carthaginem  sunt  :  major  quam  pro  re  laetitia,  sed  eo  gralinr. 
quod  interadsiduas  clades  ac  lacrimas  unum  quantumcumque  ex 
insperato  gaudium  adfulserat  [21]  cum  eo  ut  apparerethaud  pro- 
eiil  exitio  fuisse  Homanam  classem,  ni  cessatum  a  praefectis  sua- 
rum  navium  foret  et  Scipioin  tempore  subvenisset. 

XI.  [Ij  Per  eosdem  forte  dies  cum  Laelius  et  Masinissa  qiiinto 
decimo  ferme  die  in  .Numidiam  pervenissent,  Maesulii,  regnuni 
paternum  Masinissae.  laeli  ut  ad  regem  diu  desideratum  con(  es- 
sere.  [2J  Syphax.  puisis  inde  praefectis  praesidiisque  suis,  velere 
se  continebat  regno,  neuliquam  quieturus.  [3]  Slimiilabat  aegrum 


;te...,  «  par  suite  <ie  la  crainte  qu'on 
avait  que...  »;  ambiguo  tclii,  les 
coups  tombant  aussi  bien  .sur  les  na- 
vires aujis  que  sur  les  enueMiis;«M<"*. 
au  datif,  au  lieu  de  »'«  suns;  incide- 
rent a  pfiur  sujet  tela  sous-entendu. 

MOj  Coepti,  s.-e.  sunt. 

[M]  Quos  i.  e.  hai-fjaijones  ;  inci- 
dere, «  couper,  trancher  •>  ;  ut.  .  tra- 
heret, mènie  construction  du  sub- 
jonctif de  répétition  que  ci-dessus, 
XXVII,  xvn,  9. 

ixj  Videres,  «  ou  pouvait  voir  >< 
lilt.  «  \oa-^  miriez  vu  ••.  cf.  XXIX. 
xxviii,  ;S;  etc.  :  f/uibu^.  •  au  moyen 
desquels  »:  alii.s.  datif  complément 
d'//«'i'  ./•'»  erat  ;  aliai,  en  d'autres 
endroits  du  champ  de   bataille  (R;i. 

[1*.^  Maxime,  <-  [irinci]»alem»'nt  «: 
Tite-Live  veut  dire  qu'il  se  eontente 
de  r.ippeler  les  points  essentiels  de 
la  manœuvre  :  primi...  ordinis,  «  de 
la  première  rrinffée  ». 

Li"  Puppibus.  c  par  l'arriére  »  : 
laetitia.  suppléez  fuit  ;  ii-uautum- 
cumque.  supl)lé<>z  erat,  cf.  XXVIII, 
xxxii,  '^. 

IV  Cum    eo    ut...,        :ivec   cette 


circonstance  (pie...  «  (ce  qui  \\\\\i- 
menlait encore  leur  joie,c'étaitce  fait 
que...)  : //'•ofM/.  voy,  XXI,  v,  8;  etc.; 
ni  suppose  une  idée  sous-enlendue  : 
«  et  que  la  flotte  romaine  aurait  été 
etîeclivement  détruite,  si...  ne... 
pas...  «  :  cessa t7cr)i...  foret,  i.  e.  cessa- 
tum... estet:  in  tetii/njre,  «  à  propos  ". 

XI  [1]  Laelius,  etc..  voy.  ix,  1  : 
«jaintà  decimo...  die,  ablatif  de  la 
question  i/unndn. 

•2]  Regno,  ablatif  d'instrument; 
on  dit  tenere  se  cfislri.%:  quitturus. 
même  construction  que  ci-d  ssus. 
XXVII,  XLvii.  10;  etc. 

:V  Stimulabat  «m  tète  d.;  la 
phrase,  parce  que  c'i'sl  le  mot  impor- 
tnnt;  de  plus  N- verbe  s'accorde  avec 
uxor  qui  est  le  sujet  principal. 
socerque  seivaul  simplement  à  indi- 
quer l'appui  que  Sophonisbe  trouvait 
dans  son  père:  aetjrum  se  rapporte  à 
eum  (i.  e.  Sifphocem)  sous-entendu  : 
sabjectae  oculis.  un  coup  d'œil  lui 
suftisail:  minus  injtolenli,  •>  plus 
maître  de  lui  »;  «///-//«s...  facere, 
«  inspirer  des  sentiments  de  con- 
tiance  orgueilleuse  ». 
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amore  oxor  socerque,  et  ita  viris  oquisque  abiiiidabat  ut  siibjectae 
ociilis  regni  per  iniiltos  florentis  annos  viies  etiam  minus  barbaro 
attiue  inpotenti  animo  spiritus  possent  facere.  [4J  Igitur  omnibus 
-qui  bello  aptierant  in  unum  coactis,  equos,  arma,  tela  dividit; 
ecpiitos  in  turmas,  pedites  in  coliortes,  sicut  quondam  ab  Roma- 
nis centurionibus  didicernt,  distribuit.  [5]  Exercitu  haud  minore 
qiiam  quem  prius  habuerat,  ceterum  omni  prope  novo  atque  in- 
condito  ire  ad  liostes  pergit.  [6]  Et,  castris  in  propinquo  posilis, 
primo  pauci  équités  ex  tuto  spéculantes  ab  stationibus  progredi, 
<lein,jaculis  summoti,recinTere  ad  suos  ;  inde  excursiones  in  vieem 
fieri  et,  cum  pulsos  indignalio  accenderet,  plures  subire,  [7J  quod 
inritamentum  certaminum  equestrium  est,  cum  aut  vincentibus 
spesaut  pulsis  ira  adgregat  suos.  [8]  Ita  tum  ,  a  paucis  proelio  ac- 
censo,  omnem  utrimque  postremo  equitatumcertaminis  studium 
i'ifundit.  Ac,  dum  sincerum  équestre  proelium  erat,  multiludo 
Maesuliorum,  ingentia  agmina,  Syphace  emittenle,  sustineri  vix 
poterat  :  [9]  deinde,  ut  pedes  Romanus  repentino  per  turnias  suas, 
viam  dantes,  intercursa  stal)ilem  aciem  fecit  absterruitque  etï'use 
invehentemsese  hostem,  primo  barbari  segnius  permittere  equos, 
[10]  dein  stare  ac  prope  stupere,  turbati  novo  génère  pugnae.  po- 
stremo non  pediti  solum  cedere,sed  ne  equitem  quidem  sustinere, 
peditis  praesidio  audentem.  [M]  Jam  signa  quoque  legionum  ad- 
propin(|uabant.  Tum  vero  Maesulii  non  modo  primum  impetum, 
scd  ne  conspectum  quidem  signorum  atque  armorum  tulerunt  : 
tantum  seu  memoriapriorum  cladium  seu  praesens  terror  valuit  ! 

XII.  [1]  Ibi  Syphax,  dum  obequitathostiuiu  turmis,  si  pudore,si 
periculo  suo  fugam  sistere  posset,  equo  graviter  icto  elTusus  oppri- 
mitur  capiturque,  [2]  et  vivus,  laetum  ante  onincs  Masinissae 
praebiturus  spectaculuin,ad  Laelium  pertraliitur. 

[3]  Cirta  caput  regni    Syphacis  erat,  coque  se   ingens  vis  bomi- 


[4]     Quondam,       voy .       XXIV,  d'infanterie;    sustineri,    supplc'oz   a/j 

XLVUi,  11.                             "  Itomunis. 

[ ']  Exercitu,    même     emploi    de  [!P  Pedes,  singulier    collectif  :  il 

l'iiblatif  que  ri-dessus  XXIII,   xLur,  sagil  ici  de   l'infiniterie  légère  :   ou 

-f):  elc;  ceieruni,  i.  e.   sed,  voy.  XXI,  va  voir  (pic  les  légionnaires  arrivent 

II,  (i  ;  etc.;  novo,  «  novice  «.    '  plus  lard  (?;   II). 

;()-■;]  Ex  tuto,  d'un  endroit  où  ils  [lo]  Peditis  praesidio,  car  ils   so 

étaient   à    l'ahri  ;   progredi,    infinitif  seiitaient    soutenus    par   l'infautorie 

historique,     luonie     reuiarque   pour  légère. 

rernrrere,  fieri  it\,  s-bire  ;  in  viccin  «à  [11]  Non  modo,  etc.,  voy.    XXIX, 

tour  de    rôle  »    (tantôt    du    côté  de  xix.  11,  elc. 

rrnuemi,    tantôt   du    côté    des    Ro-  XII  [I]  Turmis,    inènie  construc- 

inains);    phu-es    subire;    «    ils    rêve-  tiou  du  datif  (pac  XXIII,  i,  G  ;  etc.  ; 

liaient  plus  nombreux  au  cunibat  »;  si.  «  i>our  le  cas  où...  ... 

sutj.s,      d'autres      soldats     de     leur  •,']  Praebiturus,  même   construc- 

cainp  (R.).  tiou   nue    ci-dessus,  XXVI,  xxxvni, 

>■]  Eflfundit,    '<     oblige   à    se   ré-  S:  elc! 

panJri'    •>  ;   sincerum,   sans    mélange  [:■{]  Eoque,  voy.  vu,  I  ;/»///''''•'.■ /'o"'/- 
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nuQi  ex  fuga  contulerat.  [4j  C^edes  in  eo  proelio  minor  quam  Vic- 
toria fuit,  quia  equestri  taatummo'Jo  proelio  certatuin  fuerat.  |.jj 
Non  plus  quinque  milia  occisa,  minus  ditnidium  ejus  hominum 
captum  est,  iinpetu  in  castra  facto,  quo  perculsa  rege  amisso  mul- 
titude se  contulerat.  ffij  Masinissfi  sil)i  quidem  dicere  niliil  esse  in 
praesentia  pulchrius  quam  victorein  recuperatum  tanto  postinler-^ 
vallo  patrium  invisere  regnum  :  sed  tam  secundis  quam  adversis 
rébus  non  dari  spatium  ad  cessandum:  [7J  «  si  se  Laelius  cuni 
equitatu  vinctoque  SyphaceCirtam  praecederesinat,  trépida  oumia; 
metu  se  oppressurum  :  Laeliuiu  cum  peditibus  subsequi  modicis 
itineribu?  posse.  »  [Nj  .\dsentiente  Laeiio,  praegressiis  Cirtamevo- 
cari  adconloquium  principes  Cirtensium  jubut.  Sed  ap;id  ignares 
régis  casns  nec  quae  acta  essent  promendo  nec  minis  ncc  sua-i 
dendo  ante  valuit  (piam  rex  vinctus  in  conspectum  datus  est.  [9] 
Tum  ad  spectaculum  tam  foedum  coiiiploratio  orta.  et  partini 
pavore  moenia  sunt  déserta,  partim  repenlino  consensu  graliam 
apud  victorem  quaerentium  patefactae  portae.  [lUJ  Kt  .Masinissa, 
liraesidio  circa  portas  (»pporlunaque  moenium  dimis.so,  ne  cui 
fugae  pateret  exitus.  ad  regiaiu  occupandam  citato  vaditequo. 

11  Intrantivestiliuluin  in  ipso  liniine  Soplionisbau.voi  Sy- 
[tliacis,  lilia  Hasdrub.ilis  Poeni,  ocrurrit;  et,  cuin  in  niedio 
acmine  armatorum  .Masinissain  insigneincum  armis,  tuni  cr- 
tero  liabilu  conspexisset,  regeni  esse,  id  quod  erat,  rata, 
L'^nibus  advuluta  ejus  :  [\'l]  «  Omnia  ([uidem  ut  pusses  »,  in- 
quit,  »  in  n<diis  di  dederunl  virtusque  et  felirit;is  tua;  s-t'd, 
si  capfivae  aj)ud  dominuni  vilae  necisque  suae  vocem  suppli- 
cem  niittere  licel,  si  izenua,     si  viclricein   atlingeie    dexle- 


nuiii...  vis  désiffne  le  grus  de  1  armée  droit*  du  reinitaii  qui  auraient  per- 

qui  avjut  pris  la  fuit'  avant  la  cnp-  mis  aux  habitanlsde  s'enfuir  ;  même 

turc  de  Syphax.  emploi     du     f^énitif     que    ci-dessus 

4    Fuerat,  voy.  ii.  1  ;  etc.  XXVII,  xx.  j;  etc. 

Ji\  Plus,     au    lieu    de    plus    qwnn  XII,  II-XV.  Masinissn    et     Sopho- 

(ellipse  ordinaire  en  jtareil  cas  ;   de  nishe;  mort  île  Sipkoiiis(ji\ 

même   ntinus     est    mis    i»our   niiiuts  II     Intranti.      s.-e.     M'islni.ssae; 

quam;  ejus,  de  ce  nombre   de   cinq  vestilndum.      appellation       romaine 

mille;:  wul t i tudo,  hi    partie  de   l'ar-  apidiquée   à  un  palais  étranger  ;    in 

mée  qui  était  restée  à  côté  de  Syphax  ipso  timiin^,  sur  le  seuil  même  de  la 

après  que  le  gros  s'était  enfui."  porte  donnant  accès  à  1  intérieur  du 

t)    Dicere.  infinitif  historicpie  un  palais:  insuineiii,  •<  reconnaissable  >>; 

peu  iiiatleudu:  i/*'/'.ST/'e /-eiy/tî*///, clan-  t-e/ero,  voy.  XXVII.   x.  l.-i:  XXVIII, 

>iile    irréguliere.     cf.     XXIV,    xvi,  xix,  :^,  :  etc.  :  /i^Ai/Vm,  le  costume  et  le 

■I:  etc.  maintien;  ifuiOus.  construction  poé-| 

■/j  Sinat.  etc.:  au  style  direct,   il  tique,  cf.  XXVIII.  xxxn ,  4. 

y  aurait"  Si  me,  Laeli... .praecedere  12;  In  nobis,  mon  époux  et  moi, 

sinis,...  opinimam  ••  ;  modicis  itineri-  j)our  la  construction,  voy,  ci-dessi 

bus,  .  par  petites  journées  ».  m,  4;  cf.  XXI,  x,  Il  :  XXIX,  xvi. 

;8'  Valuit,  il  produisit   de    l'effet,  etc.;    vocem...  mi/tpr,-.  nû,'iir[ue  \>' 

lo"  Opportuna  moenium,  les  en-  vocem  edere. 
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ram,  [13]  precor  qiiaesixjuo  [)er  inajestatem  regiani,    in  qua 
paiilo  aille  nos  quoqiie  ruiimis,  per  gentis  Numidaruin  no- 
men,   qiiod  tibi  cum  Sypliace    commune  fuit,    per  hujusce 
regiae    deos,    [14]    qui   te   melioribus   ominibus    accipiant 
quam  Syphacem  hinc  miserunt,  liane  veniam   supplici   des 
ut  ipse    quodcumque   fert  animus  de   captiva   tua  statuas 
neque  me  in  cujusquam  Romani  superbum  et  crudele  arbi- 
trium  venire  sinas.  [15]  Si  nihil   aliud  quam  Syphacis  uxor 
fuissem,  tamen  Numidae  atque  in  eadem  mecum  Africa  ge- 
nili  quam  alienigenae  et  externi  fidem  experiri  mallem  ;  [16] 
quid  Carthaginiensi  ab  Romano,  quid  filiae  Hasdrubalis    ti- 
meiidum  sit  vide.  Si  nulla  re  alia  potes,  morte  me   ut  vin- 
(lices  ab  Roinanorum  arbitrio  oro  obtestorque.  »  [17]  Forma 
eral  insignis  etflorentissima  aetas;  itaque,  cummodo  genua, 
modo  dextram  ampleclens,  inid,  ne  cui  Romano  traderelur, 
fidem  exposceret,  propiusque    blanditias   Jam   oratio    essel 
quam  preces,  [18]  non  in  misericordiam  modo  prolapsus  est 
finimus  victoris,  sed,  ut  est  genus  Numidaruin  in  venerem 
praeceps,  amore  captivae  Victor  captus.   Data  dextra    in    id 
quuil    petebalur   obligandae    fidei,   in  regiam  concedit.  [19] 


[13]  Precor,  etc.,  cf.  XXIX,  xxvii,  [IG  Vide,  «  songe  >>  ;  me  ut,  vi,i- 
2;  fuit,  avant  que  Sypliux  ne  toni-  dirc'i,  «  de  me  soustraire  ». 
)tàt  aux  mains  des  Romains:  ref/inp  [\l]  Aetas,  cf.  XXIX,  xxm,  4  ;  in 
dco.s,  les  pénales  ou  le  génie  de  la  /'/..,  litléralenumt  :  «  dans  le  sens 
maison  (expression  toute  romaine)-  de  ceci...  »  (cf.  XXIII,  ii.  9);  ne,  «  à, 
[l'ij  Accipiant,  subjonctif  optatif  :  savoir  que...  ne...  pas...  »  (pour  lui 
harir  reiiiin,...  des,  «tu  m'accordes  garantir  quelle  ne  serait  livrée. à  au- 
celle  seule  grftce  »  ;  2<^,  «  à  savoir  cunKonuiin);  fiilem,  «  an  parole  «  ; 
(lue...  »;  ipse,  toi-même  (sans  feu  blanditias,  à  l'accusatif,  parce  que 
remettre  à  personne  de  ce  soin);  propias  s(>  construit  connue  projie, 
<inodcnmque  ferl  animus,  suppléez  dont  il  est  le  comparatif;  même  re- 
st'ttuere  ;  \)o\n'  l'expression,  cf.  Ov.,  uuirque  p(nir /y/ccr.v. 
Mi't..  I,  1  :  "  In  nova  fert  animus  l«;  Prolapsus,  vu v.  XXIX.  iv,  I  : 
nuilatas  ilicere  formas.  »  «  in  haec   detlenda  jtrolapsos  »-.  ut, 

!.>  Si,\.  e.  etsi;  meciim,construc-  «  étant  donné  que...  »;  praeceps, 
lioii  lonv,  entendez  comme  s'il  y  voy.  XXIX,  xxm,  't;  rictor,  après 
avait  m  eadem,  in  qua  ef/o  r/enitn  victoris,  sert  à  souligner  le  jeu  de 
sum  ;  (feniti,  alienirjenae  et  exti-mi  mots  ra/;//i<ae  Crt/^/?<v  ;  c'est  de  la  rlir- 
sout  pris  substantivement:  déplus  torique;  f//  id  {ci.  %  17)  déiiend  de 
alicnif/enne  s'oppose  à  in...  .\frica  fidei  obliijandae;  'sU'-  remploi  du 
(jeiiiti  et  externi  à  Numidae;  enfui  datif  o/^/i/^rt'K/rtc  /(>/p/,  «  pour  engagiu' 
remarquez  l'entrecroisement;  expe-  sa  foi  »,  vov.  XXVIII,  xliii,  18;  etc.; 
/•//■/,  i.  e.  tenifitare;  on  a  déjà  vu  ci-  concedit.  i.'e.  inlrat. 
dessus  (XXIX.  xxni.  10)  Syphax  \\[\]  Institlt,  etc.,  vov.  XXIV, 
exprimer  des  sentiments  analogues;  xxvi,  1 1  ;  prnmissi  fidem,  .."la  réalisa- 
de  même,  XXVIII,  xi.ii, '.)  suiv..  Fa-  tion  de  sa  i)iomesse  »;  Tile-Live  a 
bnis  faisait  allusion  à  l'amour  des  dit  plus  simplement.  XXVI,  iv.  2  : 
Afiirains  pour  leur  commune  pa-  «  Praestare  promissum  ..  :  <,uod, 
'ii<'-  "  ci'lle  affaire  "  résunu-   la   proposi- 
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Institil  deiiide  reputare  secum  ipse  qiiem  ad  modum  pro- 
missi  fidem  praestaret.  Quod  cum  expedire  non  posset,  ab 
amore  temerarium  atque  impudens  mulualiir  consiliuin 
'20]  nuptias  in  eum  ipsuni  diem  parari  repente  jubet,  ne 
quid  relinqueret  inteuri  aut  Laelio  aut  ipsi  Scipioni  consu 
lendi  velut  in  captivam  quae  Masinissae  jam  nupta  foret. 
21]  Factis  nuptiis,  supervenit  Laelius  et  adeo  non  dissimu 
lavit  improbare  se  factum  ut  primo  eliam  cum  Syphace 
et  eeteris  captivis  detractam  eam  (ecto  jzeniali  mittere  ad 
Scipionem  conatus  sit.  ]22'  Victus  deinde  precibus  Masinis- 
sae, orantis  ut  arbitrium,  utrius  regum  duorum  fortu- 
nae  accessio  Sophonibaesset,  ad  Scipionem  reiceret,  missO 
Sypliace  et  captivis,  ceteras  urbes  Numidiae  quae  praesidiis 
regiis  tenebantur  adjuvante  Masinissa  recipit. 

XIII.  ri]  Syphacem  in  castra  adduci  cum  esset  nuntia- 
tum,  omnis  velut  ad  spectaculum  triuniphi  mullitudo  effusa 
est.  '2]  Praecedebat  ipse  vinctus,  sequebatur  grex  nobilium 
Xumidarum.  Tum  quantum  quisque  jtlurimum  poterat  ma- 
irnitudini  Syphacis  famaeque  gentis  vicloriam  suamaugendo 
ad(bdiat  :  \:V'  «  illum  esse  regem  cujus  tantum  majestali 
diK»  ii.itentissimi  in  terris  tribuerint  populi,  Romanus  Car- 
lUai:iniensisqiit'.  '^  ut  Scipio.  iiiiperator  suus,  ad  amicitiairi 


tiOil  i^Hi'iiindiiiniluin...  prucstarel  ; 
f'Xfiedire,  »  rendn'  iiisêe  ",  im/indens 
■'  contraire  a  ?a  di.irnilé  «  :  niutiiaïur, 
.■xpre.->sion  itillore>que  :  «  il  eiu- 
].iunte  >'. 

[-2(1]  IntegTi,  elc.  "  pour  no  lais- 
ser rien  d'intact  »,c'eKl->f-dire  «  pour 
m-  rien  laisser  qui  ne  fnt  <iéjà  tran- 
liié  »:  SU''  le  sens  li' intei/er,  voy. 
XXVI.  XV.  y  :  DitTerri  rem  infe- 
i/rnin  ad  pnfrex  »  :  xvi.  »  :  «  IntC(p-nm 
:  eni  ad  senatum  reiceret  »  ;  ipsi, 
parce  rpie  Scipion  nst  le  chef:  cnn- 
sHlendieiii  un  génitif  partitif;  (lépen- 
danl  de  quil  infei/ri  i équivalent  de 
fjuid  intffp-um)  :  ••  dans  le  fait  de 
l»rendre  une  décision  »  :  qune  équi- 
vaut à  cum  fa .  «  du  moment 
quellf...  »;    /'j/--/.  i.  p.  easel. 

[21  Supervenit,  «  arrive  inopiné- 
ment. » 

•2Jj  Utrius  dépend  de  fortunae, 
t't  iortu'ia-'  lïarcsxio  ;  fortnnae 
'iccestio  ess^t  équivaut  à  fortnnam 
lur/eret  ;  dans  la  pensée  de  Masi- 
missa,  la  possession    de  Soplionisbc 


était 
me 


c,    i)0ur    Syphax    un    accroisse- 
ent  de  {îluirt'  et 'de  bonheur;    reii 
r  t,   voy.     XXVI,    xvi,    4  ;  recipiij^ 
«  il  recori(juiert  ». 

xni  [1  Multitude,  les  soldats  en 
foule. 

■y  Quantum...  plurimum,  i.  e. 
t/natn  pbiriuiuin  ;  qwst/ii\  chique  sol- 
dat romain;  anijendo.  «  en  anipli- 
tiant  «  fpour  donner  plus  de  prix  à 
leur  victoire;;  )dus  on  faisait  valoir 
la  iMiissànce  c{  la  grandeur  du 
vaincu,  plus  on  rehaus-ail  le  mérile 
du  vainqueur;  addehat  a  pour  com- 
plément ridée  impliquée  dans  quan 
tunt. 

'.V\  Illum  saccorde  par  attraction 
avec  ref/em  attribut:  h;  style  ind' 
rect  est  amené  par  l'idée  de  dicehat 
contenue  dans  addebat  ;  lantnm  doit 
être  rapproché  de  la  conjonction  ul 
(§  M. 

'i]  Scipio,  voy  ci-dessus, XX x  IH. 
xvn  et  xvm:  tvihui-rinl  reiii!''  • 
trihuerunt  du  style  direct;  suus  i  bi- 
place  iiosler  dii   style   direcl;  rclicta 
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ojus  peteiidani,  relicla  provincia  Uispaniu  exerciluque, 
duabus  (jiiiiuiueremibus  in  Arricam  navigaverit,  [5]  Hasdru- 
bal,  Puenoium  imperator,  non  ipse  modo  ad  eum  in  regnuin 
venerit,  sed  etiam  liliam  ei  nuptum  dederit.  Uabuisse  euiii 
uno  tenipore  in  poteslate  duos  imperatores  Poenum  Roma- 
ninnque.  [6]  Sicut  ab  dis  immortalibus  pars  utraque  hostiis 
aiactandis  pacem  petisset,"  ita  ab  eo  ulrimque  pariler  amici- 
liain  petitam.  [7J  Jam  tantas  habuisse  opes  utMasinissamr.e- 
gno  puisum  eo  redegerit  ut  vita  ejus  famamortis  et  latebris, 
ferarum  mocb)  in  silvis  rapto  viventis,  tegeretur.  »  [8j  His 
sernionibus  circumstanliumcelebratus  rex  inpraetorium  ad 
Scipionem  est  perdiictus.  Movit  et  Scipionem  cum  fortuna 
pristina  viri  praesentifortunae  conlata,  tumrecordatio  hos- 
pitii  dextraequedalae  etfoederis  publiée  ac  privatim  juncti. 
[9]Eadem  baecetSyphaci  animum  dederunt  in  adloquendo 
victore.Nam,  cum  Scipio  quid  sibi  voluisset  quaereret,  qui 
non  societatemsolumabnuisset  Romanam,sed  ultro  bellum 
intulisset,[10]  tuni  ille  peccasse  quidemsese  atque  insanisse 


s'accorde  avec  le  suli?taiilil'/j/or??('^/« 
qui  en  est  le  plus  rai^pioché  ;  e.ierci- 
tu(/ue,  s.-e.  relicto;  c"eùt  été  une 
faute  grave  de  la  pari  de  scipion 
(voyez  les  reproches  de  Fabius, 
XXVIII,  XLii;  7),  si  le  prix  qu'on 
attachait  à  l'alliance  .  de  Syphax 
n'avait  autorisé  en  quelque  sorte  le 
général  à  se  rendre  auprès  de  lui 
pour  se  le  concilier. 

[5]  Nuptum,  exemple  de  supin. 

[6j  Pacem,  leur  bienveilhmt  ap- 
pui ;  les  dieux,  quand  ils  sont  en 
i)aix  avec  les  hommes,  leur  ac- 
cordent leur  faveur  et  leur  ap- 
pui; petisset,  subjonctif  du  style 
indirect  ;  pariter,  «  d'une  manière 
aussi  pressante»;  exagération  ora- 
toire, qui  fait  de  Syphax  l'égal  des 
dieux  ;  mais  c'est  lin  détail  destiné 
a  faire  ressortir  le  mérite  des  vain- 
(jueurs. 

[7]  Jam,  «  en  outre  »  (cf  XXIX, 
m,  1j);  /la/mi sue,  s.-e.  eum,  remplace 
liabnit  du  style  direct;  y^eçjno  puisum, 
«  après  1  avoir  chassé  de  son 
royaume  »  ;  f(ima  mortia,  i.  e.  famn 
eniit  mortutan  esse,  «  seulement  par 
le  faux  bruit  de  sa  mort  »;  fmplo, 
cf.  XXJX,  xxxii,  10:  viventis  se  rap- 
porte à  ejus  :  fer/erelur.  «  était  pri>- 
égi'e  »  (le  simple  jiour  le  comi)os;''). 


[8]  Celebratns,  «  sujet  de  Inute.-- 
les  conversations  »  ;  in  praeiovnnn, 
«  au  quartier  général  »  ;  movit,  ainsi 
placé,  sert  à  insister  sur  l'émotion 
ressentie  par  iScijjion;  cum...  tum... 
«  non  seulement...  mais  encore  et 
suitout...  »;  fortuna...  conlata.  \di\.i 
nisme,  cf.  XXI,  i,  .')  ;  etc.;  fortunw, 
au  lieu  di'  cum  fortuna,  qui  est  la 
construction  ordinaire;  ronlatn,  i.  e. 
coinpiirata  :  dextrae  ttalae.  l'échange 
de  poignées  de  mains,  qui  avait 
scellé  leur  amitié:  privatim  (entre 
byphax  et  lui)  s'oppose  à  publiée 
(entre  Rome  elles  Numides). 

L*J]  Eadem,  «  les  mêmes  souve- 
nirs »;  et,  i.  e.  etiam;  in  adloc/uendo 
victore,  quand  il  s'agit  d'adresser  la 
parole  à  son  vainqueur;  quid  sibi 
voluisset  remplace  <piid  tibi  roluisti 
(«qu'as-tu  prétendu  faire?  »)  du  style 
direct;  societatem...  abnuisset,  cf. 
XXIX,  xxiii,  9  :  «  Abnuenlem  alte- 
ram  societatem  »  ;  ultro,  «  en  pre- 
nant l'offensive  »  (au  lieu  d'observer 
la  neutralité,  (jui  était  le  moins  qu'on 
dut  attendre  de  lui);  intîilisset,  sup- 
pléez /{omaiiis. 

[10]  Insanisse,  il  avait  perdu  le 
sens  :  fn/ehalur,  l'imparfait  marque 
que  l'aveu  de  sa  folie  s'échappait 
gtaduelhMuent  de  sa  bouche. 
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fatebaliir,  sed  non  tum  deninm  cuin  arma  adversus  popu- 
luni  Honianum  cepisset  :  [lij  exitum  sui  furoris  euin  fuisse, 
nonprincipiuni;  luui  se  insanisse,  lum  liospilia  privata  et 
publica  foedera  omnia  ex  animo  ejecisse  cuni  Carlliagi- 
niensem  matronain  donmni  acceperit.  [12]  Illis  nuplialilius 
facibus  regiam  conllagrasse  suam,  illam  furiam  pestemcjue 
omnibus  delenimentis  animum  suum  avertisse  atque  alié- 
nasse nec  conquiesse,  donec  ipsa  maniltus  suis  nefaria  sibi 
arma  adversus  hospiteni  atque  amicum  induerit.  [13j  Perdilo 
tamen  atque  adllicto  sibi  lioc  in  miseriis  solacii  esse,  quo^l 
in  omnium  liominum  inimicissimi  sibi  domum  ac  pénates 
eandem  pestem  ac  furiam  transisse  videat.  [i4]  Neque  pru- 
dentiorem  neque  constantioremMasinissamquam  Syphacem 
esse,  etiam  juventa  incautiorem  ;  certe  stullius  illum  atque 
inlemperantius  eam  quam  se  duxisse.  » 

XIV.  1'  Haec  non  hostili  modo  odio,  sed  amoris  etiam  sti- 
mulis,  amatam  apud  aemulum  cernens,  cum  dixisset,  non 
mediocri  cura  .Stipionis  aninann   pepulit.  [2     VA  lubnn  cri- 


'Itl Exitum,  "  l'explosion,  la  ma- 
nifestation "  ;  le  style  indirect  est 
amené  par  dicebat' iiuphqué  dans 
/(dehalur;  furoris  («  éfiaiement  ••)  est 
une  excuse,  comme  plus  haut  insa- 
nisse ;  euvï,  même  remaniue  (jue 
pour  iUuvi.  ci-dessus  (.i  3i:  omnin 
remplace  omnino,  «  comi)lPtement  •; 
ex  animo  ejeasse,  cf.  m.  4  :  ••  Kx 
animo  mi.>jerat  "  ;  matronam,  appella- 
tion romaine  appliiiuée.à  une  femme 
étrangère:  de  plus  matronam  doit 
être  considéré  comme  lattriliut  de 
Curlhafiiniensem.  car  le  mot  ma  trôna 
ne  sappliquequàune  femme  mariée: 
«  il  avait  ]iris  pour  femme  une  Car- 
thaginoise .. 

[[■2]  Nuptialibus  facibus.  expres- 
sion toute  romaine:  c'est  à  Ruine 
seulement  (jue  les  maris  conduisent 
chez  eux  leursfemmes  ala  lueur  des 
torches:  ilUim.  comme  tout  à  l'heure 
illis,  sert  à  exjirimer  avec  force  cette 
idée  que  pour  Syphax.  c'est  Soi)ho- 
nisbe  qui  a  fait  tout' le  mal:  omnibus 
delenimentis.  «  par  des  séductions  de 
toute  nature  "  ;  avertisse,  «  avait 
égaré  >-  :  ce  mot  est  encore  une  ex- 
cuse, comme  ci-dessus,  insanisse, 
furoris,  etc.  ;  avertisse  atque  aliénasse 
sont  des  verbes  transitifs  qui  répon- 
dent aux  intransitifs  /leccasse  algue 
insan'sse  du  §  10. 


[l:{]  Perdito,  etc.,  «  si  profonde  i\\\< 
soit  sa  cliule  ')  :  hoc...  solacii,  «  ci  ri 
en  fait  de  consolation...  »  est  plu^ 
expressif  que  hoc...  solacium  ;  ar,  et 
non  pas  et.  parce  qu'il  y  a  une  gra- 
dation; les  pénates  sont  adorés  sur 
le  foyer,  dans  la  partie  la  plus 
time  et  la  plus  sainte  de  la  maison  ; 
mais  ici  encore  l'exjjression  est  tor.te 
romaine. 

[1j;  Prudentlorem,"  plus  avisé 
Si//,hacrm.  et  non  se,  pour  exprimer 
l'idée  avec  plus   de    force  ;  jurcnta, 
i.  e.   juvénilité    'cf.    XXVI,   xix,  H) 
incaulior''m.  ce  qui  l'expose  à  subir j 
plus  facilement  encore  que  Syphax  j 
l'influence  funeste  de  celte  fei'nme 
remarquez    l'habileté   avec   laquelle] 
."^yjjhax  cherche  à  rendre  Masinissaj 
sùsjject  à    Scipion  ;    certa,  «  ce  qui{ 
était  sûr  du  moins,  c'était  que... 
internpeiantius,    <•    jjIus   étourdinienlj 
que  lui  (^Syi)liax'  »;  duxisse,  suppléeî 
uxorent. 

XIV  [1]  Haec,  etc.,  Tite-Live  in-j 
dique  nettement  dans  cette  phrase  le 
sens  qu  il  a  voulu  donner  aux  pa-j 
rôles  prêtées  par  lui  à  Syphax;  not 
mediocri,  litote,  \)0\xv  macjha ;  pei)ulil\ 
i.  e.  movit. 

[21  Et  fidém,  etc.,  s'oppose  à  et  ei 
(§  .3)  ;  criminibus,  ceux  dont  il  a  été 
question   ci-dessus,   xiii,  14  ;  raptael 
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minibus  laplae  pi(t])(.'  inter  arma  nu|>tia('  noque  consiilto 
ueque  expectalo  Laelio  faciebant  lamfjue  piaeceps  festina- 
tio  iil,  qiio  die  captam  bostem  vidisset,  eodem  malrimonio 
juiictam  acciperet  et  ad  pénates  bostis  siii  nuptiale  sacrum 
conficeret.  [3]  Et  eo  foediora  baec  videbantur  Scipioui  quod 
ipsum  in  Hispania  Juvenem  nullius  forma  pepulerat  capti- 
vae.  llaec  secum  volutanli  Laelius  ac  Masinissa  supervene- 
lunt.  Quos  cum  pariter  ambo  et  benigno  vultu  excepisset  et 
('i^regiisbiudibusfrequentipraetorioce!ebrasset,[4]abductum 
iu  secretum  Masinissam  sic  adkKjuitur  :  «  Abqua  te,  Masinissa, 
existimo  intuentem  in  me  bona  et  principio  in  Hispania  ad 
jungendam  mecum  amicitiam  venisse  et  postea  in  Africa  te 
ipsum  spesque  omnes  tuas  in  fidem  meam  commisisse.  [5] 
Atqui  nulla  earum  virtus  est  propler  quas  tibi  adpetendus 
visus  sim  qua  ego  aeque  ac  temperautiaetcontinentiaiibidi- 
num  gloriatus  fuerim.[6]  Hanc  te  quoqueadceteras  tuas  exi- 
miasviitutes, Masinissa,  adjecissevelim.Non  est,  non  —  mihi 
crede —  tantum  ab  bostibus  armatis  aetali  nostrae  periculi 
quantum  ab  circumfusis  undique  voluptatibus.  [7]  Qui   eas 


i.  e.  raplim  factae  ;  de  plus  le  mot 
est  choisi  à  dessein  pour  indiquer 
que  iSophonishe,  faisant  partie  du 
butin,  a  été  enlevée  aux  Romains  à 
qui  elle  devait  appartenir:  sur  rem- 
ploi du  participe,  voy.  XXI.  i.  .">: 
etc.;  inter  (u-ma.  i.  e.  inter  hélium; 
consulta,  il  aurait  i)u  lui  envoyer  un 
message,  s'il  ne  voulait  pas  attendre 
son  arrivée;  Junctatn,  suppléez  sibi ; 
ad  pénates  Jiostis  sui.  c'était  pour  les 
Romains  une  grave  atteinte  à  la  loi 
religieuse  :  chez  eux  le  sacrifice  nup- 
tial devait  avoir  lieu  dans  la  demeure 
du  fiancé. 

[■i]  Juvenem,  «  malgré  sa  jeu- 
nesse »;  pepulerat,  i.  e.  moreiat 
(cf.  §  1)  ;  millius  forma...  captivue, 
allusion  au  fait  rapporté  ci-dessus, 
XXYI,  XLix.  Il-Ki;  volutanli,  plus 
expressif  que  volventi;  supervenerunl, 
voy.  xn,  21  ;  ambo,  «  tous  deux  en- 
semble »  ;  frequenti  praetcrio.  «  en 
présence  des  membres  liu  conseil  qui 
étaient  fort  nombreux  »  (cf.  v,  2)  ; 
célébrasse t,  «  il  n'avait  pas  cessé  un 
moment  de  les  combler  d'éloges  ». 

[4;  In  me  esl  à  l'ablatif  et  dépend 
d'inïuenteni,  qui  a  le  sens  d'une  pro- 
position causale  :  «  c'esi,  j'imagine, 
parce  que  tu  voyais  en  moi  des  qua- 
lités que  tu  es  venu  me   trouver  »  ; 


bono.  i.  e.  cirtîilcs ;  pritici/jio,d.\)i\'S  la 
bataille  de  silpia  (cf.  XXYIII,  xxxv, 
2  suiv.)  ;  postea,  voy.  XXIX,  xxix,  4  ; 
te  Ijjsum,  «  ta  propre  personne  »  ; 
spesi/ne  omnes  tuas,  «  et  tout  ce  que 
tu  pouvais  espérer  »  ;  in  fidem  meam 
commisisse,  «  tu  as  confié  à  ma 
loyauté  »  (tu  t'en  es  remis  à  ma 
loyauté  du  soin  de  te  protéger  et  de 
réaliser  toutes  tes  espérances,  en  te 
rendant  ton  royaume  agrandi). 

ôj  Atqui,  «  or  ->  ;  cf.  XXII,  xxxix, 
H:  Lix.  8:  XXIII,  ix.  8;  cirtus,  au 
lieu  de  virtutum.  qu'on  attendrait; 
visas  sim  et  gloriatus  ftu'rim  (cf. 
XXVIIl,  xLi.  (i)  sont  au  subjonctif, 
parce  qu'à  l'indicatif  l'affirmation 
serait  trop  traocbanle  :  "  j'ai  pu 
<•  je  serais  fier  »  ;  tem- 
la   i)Ossession    de    moi- 


sembler 
perantia 
même  ». 


[()■  Adjecisse.  cf.  XXII,  i.ix,  lo  : 
«  Me  e.rtulisse  velim  "  :  periculi  dé- 
l»end  de  tanlimt  :  circumfusis.  etc., 
l'image  continue  celle  (|ui  est  dans 
ah  hos/ibus  arrnatis. 

[1]  Temperantia,  cf.  §  '^  :  frenamt, 
image  devenue  jianale,  mais  neuve 
encore  du  temps  deTite-Live;  même 
remarque  ])our  ihmuil;  les  passions 
sont  comparées  à  des  chevaux  sau- 
vages; hnbeiirus,  suppléez  pj?"/o>;/. 
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teniperantia  sua  frenavit  ac  domuitmulto  majusdecus  majo- 
remqiie  victoriarn  sibi  peperit  quam  nos  Syphace  viclo 
liabemus.  !8 ,  Quae  me  absente  strenue  ac  fortiter  fecisLi,. 
libenter  et  comniemoravi  et  niemini  ;  cetera  te  ipsumtecum 
reputare  quam  me  dicente  erubescere  mab).  Sypbax  populi 
Romani  auspiciis  victus  captusque  est.  [9j  Itaque  ipse,. 
conjux,  regnum,  ager,  oppida,  homines  qui  incolunt, 
quicquid  deniqueSypiiacis  fuit  praeda  populi  Romani  est^ 
,101  etregem  conjugeuique  ejus,  etiamsi  non  civis  Cartha- 
giniensis  esset,  etiamsi  non  patrem  ejus  imperatorem  ho- 
stium  videremus,  Romain  oporteret  mitti  ac  senatus  populi- 
que  Romani  de  en  judicium  atque  arbitrium  esse  qune  regem 
socium  nobis  aliénasse  atque  in  arma  egisse  praecipitem 
dicatur.  [IT^  Vinre  animum;  cave  déformes  multa  bona 
uno  vilio  et  tôt  meritorum  gratiam  majore  culpa  quam 
causa  culpa**  est  conrumpas.  -> 

W.  Il]  Masinissae  baec  audienti  non  rubor  solum  suiïu- 
sus  sed  lacrimae  etiam  oborlae  ;  et,cum  se  cjuidem  in  pote- 
state  futurum  imperatoris  dixisset  orassetque  eum  ut  quan- 
tum res  sineret  fidei  suae  temere  obstrictae  consuleret  [2] 
—  «  promisisse  enini  se  in  nullius  potestatein  eam  Iraditu- 
rum  » —  ex  praetorio  in  tab«'rnaculuni  suum  confusus  con- 
cessit.  '3j  Il)i,  arbitris  remotis,  cum  crebro  suspirilu 
et  gemitu,  quod  facile  ab  circumstanlibus  tabernaculum 
exaudiri    posset,   alii|iianlniii     1«'iiipni-is   ronsnmpsisset,   [4^ 


b  Commémora  vi,  11.  c  .,-.nir,„nt(. 
j'en  garde  le  souvenir.  />oj/7iti  Hutintm 
aiujjicii.s.  restdii  iMMiple  loiuain  (jue 
Scipion  a  reçu,  avec  le  comiiiande- 
inenl  de  rarinée,  le  droit  de  prendre 
les  auspices;  en  rai>pelint  ce  détail, 
il  fait  fort  lialdlenient  comprendre  à 
Masini>sa.  son  auxiliaire,  qu'il  doit 
s'effacer  lui-nitMiie,  comme  son  clief 
se  soumet  a  la  loule-puissance  de 
Rome. 
y   Qui  incolunt,  périphrase  i»our 

litCohn'. 

,10  Etiamsi.'quand  bien  même. ..-: 
patiem.  Hasdiubal;  noh is  Psl  au  da- 
tif et  dépend  d'alienasse;  dicaïur, 
attraction  modale. 

[11^  Majore,  la  giavité  de  la  faute 
est  hors  de  j»ro])ortion  avec  l'objet 
qui  la  fait  cuniniettre  (R.j. 

XV  [1]  Suflfusus,  s.-e.  est,  «  la 
rougeur  de  la  honte  se  réjtandit  sur 


>-■-   ii.nj-  "  :   .Sf-yt^i-M  w,  «  lui,  pOUr  sa 

part...  -  s  oppose  à  eam  du  ?;  2  :  ron- 
suleret  (S.-e.  6cipio),  «  quileùt  égard 
à...  ». 

2]  Promississe...  se  remplace  cyo 
promiai  du  style  direct  ;  coh/'uams,  i.  e. 
I>erturhalii.i,  ■•  bouleversé  »  (cf.  vi,  2»; 
cunrcfisit,  vo\ .  xii,  18. 

[3  Arbitras,  etc.,  voy.  XXII,  lx,  2  ; 
XXV,  XXX,  2;  stispiritu.  mot  rare; 
(juo(l.  i.  e.  (/uae  rts;  f/woJse  rapjiorte 
logiquement  (et  non  grammaticale- 
ment) à  l'idée  exprimée  par  les  deux 
ablatifs  (|ui  précédent;  posset,  au 
subjonctif,  jyarce  que  (juod  est  l'équi- 
valent de  qune  res  tjuH  modierat,tu... 
(cf.  XXVII,  XI.  15;  etc.)  ;  aiiquanlum 
tcinporis. ..  pendant  assez  iongtem]'-'  ». 

[4j  Ingenti,  «  profond  »  ;  ad  jo- 
slremum.  i.  e.  ad  extremur».  cf. 
XXXVIII,  XVI,  13  :  '<  Syriae  quoque 
ad  postreinum  reges  stipendiunidare 


A.    CHK.    2ii3 


LllîKH    \X\ 


Ti;; 


iniientiad  postremuni  cdito  gemilu  fidiim  e servis  vocal,  sub 
cujus  custodia  regio  more  ad  incerta  fortunae  veneniimeral 
et  niixtum  in  poculo  ferre  ad  Sophonibam  jubel  [5]  ac  simiiI 
niintiare  «  Masiiiissaiu  libenter  primam  ei  fidem  praestaiu- 
^um  fuisse,  quaiii  vir  uxori  debiierit  ;  quoniara  ejus  arbi- 
triiim  qui  possint  adimant,  secundaiii  lidein  praestare,  ne 
viva  in  polestatein  Roinanoruni  veniat.  [G]  Menior  patris  inipe- 
ratoris  patriaeque  et  duorum  reguni  quibus  nupta  fuisset 
sibi  ipsa  consuleret  ».  Hune  nuntium  ac  simul  venenum  fe- 
rens  niinister  cum  ad  Sophonibam  venisset  :  [7]  «  Accipio  », 
inquit,  «  nuptiale  munus,  nec  ingratum,  si  nihil  majus  v.r 
uxori  praestare  potuit.  Hoc  tamen  nuntia,  melius  me  moii- 
luram fuisse  si  non  in  funere  meonupsissem  ».  [8]  Nonlocula 
est  ferocius  quam  acceptum  poculum,nullo  trepidationis  si- 
gno  dato,  impavide  liausit.  [9]  Quod  ubinuntiatumestScipio- 
ni.ne  quid,aegeraninii,ferox  juvenisgravius  consuleret, acci- 
tum  eum  extemplo  nunc  solatur  [iO]nunc,quod  temeritatem 
temeritate  alia  luerit  tristioremque  rem  quam  necesSe  fue- 
rit,  fecerit,  leniter  castigat.  [11]  Postero  die,  ut  a  praesenti 
motu  averteret  animum  ejus,  in  tribunal  escenditet  contio- 
nem  advocari  jussit.  Ibi  Masinissam,  primum  regem  appel- 


non  abnui-Tiint  »  ;  regio  more  «  selon 
1  haliitude  de  boaucoup  de  rois  »  (H.); 
ad,  i.  e.  ail  versus  ;  ivcer/a  fortunai\ 
même  constiuclion  que  ci-dessus,  ii, 
etc. 

5  Primam...  fidem,  «  ce  quil 
a\ait  promis  de  faire  on  premier 
lieu  »  (à  savoir  de  l'aimer  et  de  la 
protéger  en  qualité  d'époux)  (R.); 
ejus.  i.  e.  eJHS  rei  ;  arbilrium.  la  11- 
biTlr  (de  tenir  celle  promesse):  fidem 
praestare.  ci .  xii,  l'J;  secinidam  fidem. 

ce  qu'il  avait  jjromis  de  l'aire  en 
second  lieu  »,  c'esi-d-dire  dans  le  cas 
où  il  ne  poui-rait  itas  faire  davan- 
tage (R.). 

U  Consuleret,  euphémisme  pour 
morleni  sihi  ipsa  cnnscisceret. 

[7  Nec  ingratum,  i.  e.  et  quidem 
'  m  un  us)  NOii  iiujralum  (U.)  ;  nif/àts  mp 
morituram  fuisse.  «  que  c"eùt  été 
pour  moi  un  moins  grand  malheur 
de  mourir  »  ;  si  non  in  funere  meu 
nupsissem,  «  si  je  ne  m'étais  pas  ma- 
riée sous  l'œil  même  de  la  mort  >•  : 
l'amour  de  Masinissa  lui  fait  regret- 
ter l;i  vie. 

S]  Non...  ferocius,    etc..  elle  eut 


autant  de  fermeté  pour  vider  la 
coujjc  de  poison  qu'elle  avait  munira 
de  lieité  dans  ses  paroles;  nullo... 
dato,  «  sans  donner  le  moindre  signe 
d'agitation  ». 

[\i]  Ne,  "  pour  éviter  que...  »  ;  aeger 
animi,  •<■  dans  son  chagrin  »  ;  aeijer 
animi  est  une  construction  poétique, 
mais  (jui  appartenait  aussi  à  la  langue 
familiè:e,:  consuleret,  i.e.in  se; ou  sil)i, 
cf.  ?^  (>;  mine...  nunc...,  voy.  XXIV, 
XVI,  1(1  :  etc. 

•10]  Temeritatem,  «  une  action 
irréfléchie  »  (son  mariage  avec  So- 
phonisbe);  luerit.  au  subjonctif, 
l^arcequ'il  s'ngit  dd'exprimer  la  pen- 
sée lie  scipion. 

[Il]  Primum  fait  pendant  à  deinde 
(^  13);  regem  appeh'mum,  il  le  recon- 
naît pour  roi  :  celte  reconniissance 
n'appartient  ordinairement  (juau 
sénat;  en  devançant  sa  décision, 
Scipion  veut  donner  à  Masinissa  un 
témoignage  extraordinaire  déconsi- 
dération; aurea  coronti,  c'est  un 
honneur  qui  était  réservé  aux  trinm- 
pluvl."urs  ;  pirlii,  brodée  d'or;  pul- 
mata,  brodée  de  palmes. 
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latum  exiiiiiis({ue  ornatuiii  laudilnis,  aurea  corona,  aiirca 
paiera,  sella  curuli  et  scipione  ebiirneo,  to<,^a  picta  et  pa!- 
inata  tunica  donat.  '12^  Addit  verbis  honorem  :  «  neque 
magnificentiiis  quicquam  triumplio  apud  Romanos  neque 
triuiiipliantibus  ainpliorem  er»  ornatuin  esse  quouiium  om- 
nium externorum  dignum  Masinissam  populus  Romanus 
ducat  ».  [d3j  Laelium  deinde,  et  ipsum  conlaudatum,  aurea 
corona  donat;  et  alii  militares  viri,  prout  a  quoque  navata 
opéra  erat,  donati.  [14]  His  honoribus  mollitus  régis  animus 
erectusque  in  spem  propinquam,  sublalo  Syphace,  oninis  Nu- 
midi  ae  potiundae. 

XVI.  IJ  Scipio.  C.  Laeliocum  Syphace  aliisque  captivis  Romain 
inisso,  cum  (piibus  et  Masinissae  legati  profecti  sunl,  ipse  ad  Ty- 
neta  rursiis  castra  refert  et  quae  munimenta  inclioaverat  permn- 
nlt.  [2]  C.irthotrinienses  non  brevi  solum,  sed  prope  vano  gaudio 
ab  salis  prospéra  in  praesens  oppiignatione  classis  perfusi,  posl 
famam  capti  Syphacis,  in  quo  plus  prope  qunni  in  Hasdrubale 
atqne  exercitu  suo  spei  reposueranl,  percnlsi,  f3J  jam  nullo  auc- 
tore  belii  ullra  audito.  oratores  ad  pacem  petendam  mitlunt  Iri- 
pinta  senioruni  principes:  id  erat  sanctius  apud  illos  consiliuni 
maximaque  ad  ipsum  senalum  regendiun  vis.  [4]  Qui  nbiin  castra 
Komana  et  in  praet«jrium  pervenerunt,  more  adulantium  —  ac- 
ceplo,  credo,  ritu  ex  ea  regione  ex  qiia  orinndi  erant  —  procubue- 
runl.  [5]  Conveniens  oralio  tam  liumili  adulatioriifiiil,  non  culpam 
purirantinm.  sed  transferentiuin  initium  cidpae  in  llannibalem 
pclcnliaeque  ejus  fautores.  (G]    Veniam    civitali  petebant  civiuni 


i 


'12]  Verbis.    -  par  des    paroles  »:  xl.  2;  eXc^ad  Tyne/a,  voy.  ix,  10-12. 
t'iumpho  et  eo  (vniat  n)  aonl  des  coni-        [2]  Perfusi,  i.  e.  qui...  perfusi  fue- 

plénieiils  <i''  coiji]ta:alifs;  <///rfl/,  i.  o.  /•(/"///,•  caiid  Si/phncis,  «  de  la  capture 

rensp«^  attiTifliou  modale.  de   Syphax  -.,"  même    latinisme   qu" 

J'.V  Etipsum,     hiiaussi  "(comme  XXI,*i.  .'>:  etc. 
Masinissa;,  voy.  XXIV,  vu.  2  :  mili-        ;:f  Seniorum,    etc.,    c'est    à  ceU 

tares  viri,  e.  i.  m'Uites snectntae  virtu-  commissimi  de  tr<'nte  ii.embres  choi- 

tis;     prrtut,    "en    iiioi)ortion   de    ce  sis  ])ariiii  les  plu»  àgt-s  des  sénaleur.« 

quf...     ■:     navata    opéra    erat,    voy.  (ju'Hppartenait   à   Cartliapre  la  dvK'c- 

XXIX.  XXIV.  11.  '  tiond('salTaires:/f/.parattraction  avi'C  . 

[I4]Erectus    in    spem,  litlérale-  laltriliul  <-oh.<;î7j?/»>  ;r/.s,  les  décisions  j' 

ment    ••   relevé   de   son    abattement  de    cette    commission    entraînaient 

(cf.  .^  9),  de  manière  à  ce  qu'il  espé-  d'ordinaire  l'adhésion  du  Sénat. 
ràt...    "  ;  propinquam   remidace    un       [4]  In  praetorium,  "  au  quartier 

adverbe   {mox)    qui    modifierait   po-  général  «:  ex  t-r»  m/'o»<'.   de  la  Phé- 

tiundae;  subluto.    suppléez  e  >n<?(/io  ;  xi\c\G  :  pur  g  mit  nim\t\.   transfereutitim 

pjoliiinflae.  \o\.  XXVI,  v,  1  :  etc.  dépendent  de  oratio  fuit,    consliuit 

X\'l.Srijjton  ficc'17'iip  une  tr-h-e  aux  d'abord  avec co/i'T//îe*(s, cf.  XXX  VI II, 

Cari/iayinuis  qui  enroi(fn(  à  Home  une  xiv,  ft  :    «Oralio    fuit    summissa    et 

aiiihaasaile.  iiifracla,     eatenuantis    opes    suas»; 

XVI  [I^Cum   quitus,   v..y.    X.XI.  i-lc.  ;  fautores,  i.  e.  in  fautores. 
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temeritate  bis  jameversae,  incoluiiii  fiiturac  itenim  hosliiini  be- 
npficio  :  [7J  «  iiiiperium  ex  victis  hoslibus  popuhmi  Romanum, 
non  penùciem  petere;  paralis  oboedienter  servire  imperaret  quae 
vellet.  »  [8]  Scipio  «  et  venisse  ea  spe  in  Africain  se»  ait  «  et  spern 
suain  prospero  belli  eventu  aiictam.  victoriani  se,  non  pacem  do- 
nium  reportalurum  esse;  [9]  tamen,  cnm  victoriam  prope  in  nia- 
nibiis  habeal,  pacein  non  abnuei'e,  ni  onnies  gentes  sciant  popu- 
ium  Romanum  et  suscipere  juste  bella  et  finire.  [JOJ  Leges  pacis 
se  bas  dicere  :  captivos  et  perfugas  et  fugitivos  restituant:  exer- 
citus  ex  Italia  et  Gallia  deducant;  Hispania  abslineant;  insulis 
omnibus  quae  inler  Itaiiam  atc|ue  Africain  sint  décédant  ;  [11] 
naves  longas  praeter  viginti  omnes  tradant,  tritici  quingenta,  Isor- 
dei  trecenta  milia  modium  ».  [12]  Pecuniae  summam  quantani 
imperaverit  parum  convenit:  alibi  quinque  uiilia  talentum,  alibi 
quinque  milia  ponde  argenti,  alibi  duplex  stipendium  militibus 
imperatum  invenio.  [13]  «  His  condicionibus  »,  inquit,  «  placeatne 
pax,  triduum  ad  consultandum  dabitur.  Si  pJacuerit.  mecum  indu- 
tias  facile,  Romam  ad  senatum  mittite  legalos  ».  [14]  Ita  dimissi 
Carthaginienses  nullas  recusandas  condiciones  pacis  cum  cen- 
suissent,  quippe  qui  moram  temporis  quaererent,  dum  Hannibal 
iu  Africam  traiceret,  [15]  legatos  alJos  ad  Scipionem,  ut  indulias 
facerent,  alios  Romam  ad  pacem  petendam  mittunt,  ducentes  pau- 
cos  in  speciem  captivos  perfugasque  et  fugitivos,  quo  impetrabi 
lior  pax  esset. 

XVII.  [1]  Multis  ante  diebus  Laelius  cum  Sypbaceprimoribusque 


[G]  Temeritate,  «  par  la  condiiile  [12]  Parum  convenit,   «  on  n'^st 

irréfléchie  »  ;  itcruin,    «  i)our  la    se-  pas  suflisauiment   d'accord    sur    la 

conde  fois  «;  déjà  dans  la  {)remière  quesiion  de  savoir...  «;    alibi,   i.    c, 

f,Hierre  punique.  Carttiage  n'avait  du  apud  alios;  pondo,  voy.  XXVI,  xlvii. 

sa  conservation  qu'à  la  générosité  du  7  ;  etc.  ;   duplex   slipendium,  (]{'    quoi 

peuple  Romain;   Tite-I^ive  prête    à  payer    double    solde   à    ses    soldats 

ces  orateurs  une   bassesse    vi'ainient  (//;/7/7/7/?/.t)  jusqu'à  la  tîn de  laguerre; 

exces.-ive.  iniporittuni  (s.  e.  esse)  s'accorde  avec 

■?]  Imperium,  •<  le  droit  de  coni-  le  d(>rnier  des  sujets  exprimés,  sti- 

mander»;    oboedienter  servire    sont  pendium. 

des  expressions  encore  bien  humbles  [13]  His  condicionibus,  ablatif  de 

et  bien  basses.  manière,    dépend    de   placeat;   jda- 

[8]  Ea  spe  est  expliqué  par  victo-  reatue  dépend  de  ad  vonsullandum. 

riaiii  se...  rciioriaiurniit    esse.  [14'  Dum,"  en  attendant  que...  » 

[9]  Non  abnuere,s.-e.  se,  remplace  [15]  In    speciem,    «    pour    l'appa- 

non   abiiuo   du    style    direct:   jusle,  rence  «,  c'e«^rt-(/^>e  pour  faire  croire 

«  conformément    aux    règles   de    la  qu'ils    acceptaient   sincèrement    les 

justice  ».  conditions  imposées. 

[10]  Leges,  «  comme  conditions  )-  ;  XVII-XIX.  /{écepiion  par   le  Sénat 

captivos,  «  lesprisonniers  dej^uerre  »;  de  Lélius  et  des  enrayés  de  Masini.'Si; 

perfufias,   '<  les  transfuges  »  ;  fiujiti-  affaires  d'Italie, 

vos,  "  les  esclaves  fugitifs  ».  XVII,  1.  Ante,  avant  que  fût  ar- 

;11]  Naves  long-as,  "  les  vaisseaux  rivée     l'ambassade      carthaginoise: 

de  guerre  »  ;  modium,  génitif  archaï-  Laelius,  cf.  xvi,  1  ;  o/v//»e,  en  suivant 

que,  toujours  emi)loyé  en  pareil  cas.  l'ordre  des  faits. 
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Nuuiidaruui  caplivis  Ilomam  venit  quaeque  in  Africa  gesta  essent 
oiuaia  ordine  exposuit  patribus,  ingenti  honiinum  et  in  praesens 
laetitia  ei  in  futurum  spe.  \2\  Consuiti  inde  patres  regera  in  custo- 
(liam  Albani  mitlenduui  censuernnt,  Laeliuni  retinenduni,  donec 
legatiCarlhaginienses  venirent.  [3J  Supplicatio  in  quadriduum  dé- 
créta est.  P.  Aelius  praetor,  senatu  misso  et  cuntione  inde  advu- 
cata,  cum  C.  Laelio  in  rostra  escendit.[4j  Ihi  vero,audientes  fusos 
C'irthaginiensium  exercitus.  devictum  et  captum  ingentis  nominis- 
regem.  Niimidiamomnem  egregia  Victoria  peragratani,  [5]  tacitum 
continere  gaudiuin  nou  poterant,  quin  clainoril)us  quibusque  aliis 
multitudo  sulet  laetitiam  ininiodicam  significarent.fej  Itaqiieprae- 
tor  exteujplo  edixit  uti  aeditui  aedes  sacras  omnes  tota  urbe  ape- 
rirent.  cirrumeundi  salutandique  deos  ngendique  grales  per  totunj 
diem  popiibj  jKitestas  fieret.  [7J  Postero  die  legatos  Masinissae  in 
senatum  introdnxit.  (Jratulati  primuni  senatui  sunt  quod  P.  Sci- 
pio  prospère  res  in  Africa  gessisset:  [8j  deinde  gratias  egerunt,. 
«j;iod  Masinissam  non  appeliasset  modo  regeni,  sed  fecisset  resti- 
tuendo  in  paternuni  regnnm.  in  quo  post  Syphacem  sublatum,  si 
ita  patribus  visuiii  esset.  sine  metu  et  certamine  esset  regnaturus, 
[y]  dein  conlaudatnm  pro  contione  amplissiniis  decorasset  donis  : 
•  «  quibus  ne  indignus  esset  et  dédisse  operani  Masinissam  et  porro» 
daturuui  esse,  [lOJ  petere  ut  regium  nouien  ceteraiiue  Scipionis 
bénéficia  et  niunera  senalus  decreto  conlirniaret  :  [llj  el,  iiisi  nio- 
lestum  esset.  illud  quoque  petere  .\iasinissani,  ut  Nuniidns  capti- 
ves, (]ui  Homae  in  rustodia  essent,  reinitterent;  id  sibi  amplum 
apud  puinilares  futurum  esse.»  [i2J  Ad  ea  responsum  légat is  :. 
«  rerum  gestarum  })rospere  in  Africa  coiiiujunem  sibi  cum  rege 
gratuiationem  esse  ;  Scipionem  recte  nt<|ue  ordine  videri  fecisse 
quod  eum  regeui  appeliaverit,  et,(iuicqiiid  aliud  fecerit.  ([uodcordi 


[2]  Consuiti,  consulléssur  le  trni-  consuI.s.ce!=t  le  préleur  (jui  est  chargé- 

tehient    «les  iirisonuiers    et    sur    !es  de  ce  soin. 

autres  questiuiis;  relineiulutu,  ■<  qu'il  [>i[  Appellasset.  s.-e.  .S'n/ijo.- inème 

fallait   qu'il    demeurât    à    Home  »  ;•  obsérvaliou  pour /'''rj.s.fe/;  .si...   vistrm 

donec."  «Ml  alteiidaiit  que...  ».  esset.  etc.  il  y  aurait  un  style  direct: 

[H  Supplicatio,  voy.  XXVI,  xxi.à.  •■  Si  ita  vobis'visun»  erit,  sine  metu... 

î   Audientes  s'accorde  avec  l'idée  reguabil  ". 

de  phirdlite  contenue  dans    le   mot  ;y]  Decorasset,  s.-e.  .9rtj9jo;pon-o, 

rontioiif  du  .s  3.  «  dans  lu  suite  ->. 

h]  Quin  est  amené  par  cette   idée  [lo]  Petere  a  i>our  sujet  Masinis- 

«  ils' ne  i»ouvaienl  s'empêcher  d»*...  «  smn  sous-enk-iidu  :  am/jhnn,  cela  ;ic- 

iinpliquée    dans    yandiuin    rontint-re  cioilrail  s;m  ('iiuiatioinK.K 

(cf.  XXVI.  XXIV,  liii;  quibusijue  ahi-H,  [Vi   Rerum  gestarum,   génitif  de 

i.  e.a/i'/'«y?i^ /pluriel  neutre  jHis  suh-  l'objet,  coiiiiilément  de^/7'rt/MZ«/jo/iew; 

stantivenienli.  yî/i6M»...*o/e/,suppl.'ez  rovnuunnn,  parce  que  si  le  Sénat  a 

laedliaiu  sif/nificare.  droit   aux    remerciements  de  Masi- 

^(>:  Aeditui,  les  saci-istains  charpés  nissa,  celui-ci  en  mérite  aussi  de  sa 

de  la  KîU'l'*   'les  temple»;    grates.  cf.  part:    ni>iiellaverit,    subjonctif    dû    à 

X.WI.  xLViii.  .'i.  rattraclH.n  niiMJiile;    fnrvi    remplace 

7    Introduxit,    imi    l'absence    des  esset. 
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foret  Masiuissae  ea  patres  coiuprobaiv  ac  laiidare.  »  fl3J  Mimera, 
([iiae  le^jati  l'ernîat  régi,  decreveriiul  sagula  purpurea  duo  cutnfibu- 
lis  aureis  singulis  et  lato  clavo  tmiicis,  eqiios  duo  phaleratos,  bina 
equestria  arma  cuni  loricis,  et  tabernaciila  militaremque  supellec- 
tileni  qualeui  praeberi  consuli  mos  esset.  îlaec  régi  praetor 
mittere  jussns.  [li|  Legatis  in  singulos  dona  ne  minus  quinum 
milium,  comitibus  eorum  railium  aeris  et  vestimenta  bina  legatis, 
singula  comitibus  Numidisque  qui  ex  custodia  emissi  redderentur 
j-egi  ;  ad  tioc  aedes  liberae,  loca,  lautia  legatis  décréta. 

XVIIJ.  [1]  Ea  dem  aestate  qua  haec  décréta Romae  et  in  Africa 
gestasunt,  P.  Quinctiiius  Varus  praetor  et  M.  Cornélius  proconsul 
in  agro  Insubrum  Galloruni  cuni  Magone  Poeno  signis  conlatis 
pugnarunt.  [2j  Praetoris  legiones  in  prima  acie  fuerunt;  Cornélius 
suas  in  subsidiis  tenuit,  ipse  ad  prima  signa  equo  advectus;proque 
duobus  cornibus  praetor  ac  proconsul  milites  ad  inferenda  in 
bostes  signa  suajnia  vi  bortabantur.  [3J  Postquam  nibil  coniino- 
vebant,  tum  Quinctiiius  Cornelio  :  «  Lentior,  ut  vides,  fit  pugna,  et 
induratur  praeter  spem  resistendo  bostiùm  timor  ac  ne  vertat  in 
audaciam  periculum  est.  [4J  Equestrem  procellamexcitemusopor- 
tet.  si  turbare  ac  statu  movere  volumus.  Itaque  vel  tu  ad  prima 
«igna  i)roelium  sustine,  ego  inducam  in  pugnam  équités;  vel  ego 
hic  in  prima  acie  rem  gerani,  tu  quattuor  legionum  équités  inho- 
stem  emitte  ».  [o]  Utram  vellet  praetor  numeris  parlem  proconsule 
accipienle,  Quinctiiius  praelor  cum  rilio,cui  Marco  praenomen  erat, 


[13]  Quae,  i.  e.  nt  en.  de  là  le  sui»- 
jonciiï  f'pi'rent  :  siHijuU>i,  cliacun  des 
deux  vèteuieuls  est  a:Tiiiii[)aj^ii.' 
d"uiie  fibulf'  en  or  i  t  «l'une  luniqn,' 
bordée  d"nne  Inr^e  bande  de  pour- 
pre: il  faut  doue  sous-entendre  sin- 
gulifi  après  tuuiris;  b'nut.  et  non  duo, 
parce  i\\\in'in(i  est  inusité  au  singu- 
lier ;  cum  loricis.  s.-e.  si'iyulis,  cha- 
cune des  deux  arnuu'es,' comprend 
une  cuirasse;  qtutlpiii...  mos  esset, 
subjonctif  du  style  indirect,  _  car 
Tile-i^ive  analyse  le  décret  ilu  sénat; 
mittem  ju'^sus',  clausule  irrégulière, 
voy.  XXIV.  XVI.  y. 

U;  In  slng-ulos.  ■■  pour  cliaeuu 
d'eux  »;  n".  même  l'eniarque  que  ci- 
dessus.  XXVIII,  XXXIX,  I'.»;  minus. 
supplée7wy?^rt/»,  ellipse  ordinaire  en 
I)areil  cas:  t/uinuDi  milium.  g'énitil' 
explicatif  di'])endant  de  donn],  «  ne 
s'élevant  pas  à  moins  de  cin(i  mille 
as  ctiacun  »  :  comUihus,"  les  ^,^^3  de 
leur  escorte»  ;  jnilium  (77??'i.s' (entendez 
milium  sinfiulorum  assinm  acris.  ^<  coii- 
.sistant  en  mille  as  pour  chacun  <>) 
«st  aussi   !e   complément    de    domt  ; 


hiiKi.  «  deux  pour  cliacun  »,  siiiç^-ulu, 
"  un  i)our  chacun  ->  ;  hra.  lauliii.  cf. 
XXVIII,  xxxtx.  l'.i. 

XVIII  [1  Décréta,  s.-,<\  suul  :  si- 
ijuis  coiilnti-i.  voy.  XXII,  xiv.  I  j  :  etc. 

•2^  In  subsidiis,  «  en  réserve  »  ; 
pi-ima  sifinu,  les  manipules  de  pre- 
mière ligne. 

.'^>]  Nihil  (accus,  adverbial),  «  en 
rien  »;  cumniorehaitt  (s.-e.  Ikimaui 
hostcm),  voy.  XXIII.  xvm,  7  ;  etc.  ; 
indurotur...  ho.sfiinn  timor,  tour  abs- 
trait :  «  la  crainte  des  ennemis  se 
raffermit  »,  r'est-à-dire  -  l'ennemi, 
d'abord  timide,  .se  raffermit  »  ;  prae- 
ler  sprm  porte  sur  resistendo;  vertat, 
intransitif.  "  se  cliange  ». 

['i]  Equestrem  procellam  <'  une 
charge  de  cavalerie  »  ;  lurbcue.  sup- 
pléez hosiem:  stuiu,»  de  leur  immo- 
bilité ». 

;  ."i  Utram .  «  ce  11  e  d  es  d  eu  x  q  u  e . . .  •■  ; 
uelleL  au  subjonctif,  jiarce  que  la 
proposition  iclative  faiil  i)arti('  de  la 
n'ponse  du  proconsul  :  «  rtram- 
vis...  accipio  »  ;  jussos,  «  après  leur 
avoir  crdonné...  » 
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inpi;îro  jiiveiie,  ad  équités  pergit  jussosque  escendere  in  equos  re- 
pente in  liosteni  emittit.  [6]  Tumultutn  equestrem  anxit  clamor  ab 
legionibus  additus  :  nec  stetisset  liostium  acies,  ni  Mago  ad  pri- 
niuai  equitum  motum  paratos  elephantos  extemplo  in  proelinni 
indiKisset.  [7]  Ad  quorum  stridorem  odorcmque  et  aspectum  tei- 
riti  cqui  vanum  équestre  auxilium  fecenint  :  et,  ut  turbae  permix- 
tus.  ubicuspide  uti  et  romminus  gladio  posset,  roboris  majoi-is 
Koinanus  eques  erat.  iti  in  ablatum  pavenlibus  procul  equis  me- 
lius  ex  intervallo  Nuniidae  jai-nlahantur.  [8J  SimuJ  et  peditum 
leirioduodecinia.  niairna  ex  parte  caesa,  pudore  magis  quam  viribu- 
tenebat  lorum  ;  [!»]  nec  diutius  tenuisset.  ni  ex  subsidiis  tertia  dé- 
cima legio  in  primam  ariem  inducta  proolium  dubium  excepi=set. 
Magoquoque    ex    subsidiis  (îalh)s   integrae    legioni  opposuit.  [lOJ 

•  hiibus  haud  magno  certamine  fusis,  hastati  legionis  undecimae 
(iingiubant  sese  atque  eleidiantos  jam  eliam  peditum  aeiem  tur- 
liantesinvadunt  :  [11]  in  qnos  cum  pila  confertos  conjecissent, 
nullo ferme  frustra emisso.  omnes  reti'o  in  aeiem  suornni  averte- 
runt  :  quattuor  gravati  vulneribus  conruerunt.  fl2J  Tuin  primum 
(•(iiiimota  liostiiim  aries,  simul  omnibus  erinitibus,  utaversosvi- 
dcreelephanlos.  ad  augenduni  pavorem  ac  tumultum  eliusis  Sed 
<lonec  stelitante  signa    Mngo,  gradum  sensim  referentes,    ordines 

•  ■t  tenorem  pugnae  servabant:  [13J  postijuam  femine  trnnsfixo 
cadentem  auferriqiie  proelio  prope  exs.'iiigueni  videre,  extempio  in 
fugam  omnes  vt-rsi.  Ad  quinque  milia  tiostium  eo  die  caesaet  signa 
militariaduo  et  viginti  capta,  [lij  Nec  liomanis  incruenta  Victoria 
fuit  :  duo  mili.i  et  trecenti  deexercilu  praet<»ris,  pars  niultomnxiDi.i 


«,  Tumultum.  lo  (rouble  (provo- 
qn.;  cht'Z  !'•>  eniuMiiis  ;  ///.  i.e.nisi 
nu  .>!  non;  nd.  ■■  en  itréseoce  «le...  » 

f.  XXVIII,  xxxj.  1  :  etc.)  -.paratos, 
"  tout  prêts  d'avance  ". 

"i  Ad,  •'  par  suite  <1e...  »  (cf.  ^Oc 
'tdoremtjiip  et  u  ispectuin,  cf.  XXVII. 
XXI.  1  ;  etc.:  ut...  ita....  'hk  yuidem... 
s>d...:  pennixtus.  là  où  il  étnit  en- 
^jg-*  dans  les  rangs  cnneniis  (K.)  ; 
coiiimi'.us.  "  ilans  un  corps  à  corps  », 
se  rapporte  uniquement  ;ï '//"'//'j  \uti) 
po.Hset:  iiinjoris.  supplt'CZ  quam  Auini- 
dao;  in  ablnluui.  suppléez  ey»/j7^m  lio- 
maunm  ;  procul  uiodilii'  ab/nlum. 
"  emporté  nu  loin  ■•  :  ntriinx  suppléi'z 
■ /un  m  Romani  :  les  Numides  ni'taient 
ji'iint  seulement  ih'<  cavaliers  incom- 
j. arables:  ils  étaient  aussi  fort  lia- 
tiilf's  à  lanctM-  les  traits. 

x  Pudole,  ablatif  de  cause  "  par 
■^pntinieiit  'lu  devoir  ". 

U  Ni,  cf.  S  fi:  ex  suù-'iidiis,  cf.  Ji  "2: 
intef/rae.    l'iif    n'avait     jias    tmcore 


donné    et,    iiar    conséquent,    nétail 
point  entamée 

[Ui]  Cong-lobant,  etc.,  "  se  forment 
en  colonne  d'altarjue  »;  elephanto.'i... 
invadunt,  même  construction  que  ci- 
dessus,  XXIll,  xvni,   I:  etc. 

[Il]  Nulle,  s.-e.  pilo;  rétro,  en  les 
forçant  à  reculer;  in  acieui  suoi-um. 
contre  la  ligne  de  bataille  de  leurs 
maîtres  des  Carthaginois);co»/-«e/'î<///. 
mot  expressif:  les  éléphants  sont  de 
lourdes  ina>ses  qui  s'écroulent. 

\2]  Commota,  s.-e.  est;  cquitilms, 
la  cavalerie  romaine  ;  e/fusis.  aynn 
chargea  bride  abattue  les  Carthagi- 
nois ;  doner.  «  tout  le  temps  que...  -  ; 
ante  sii/na,  devant  son  front  de  b  i- 
taille:.s<?/?.v!/»,  «peu  à  peu  seulement  ». 

[1;'.  Videre,  i.  e.  riderunt;  versi, 
s.-e.  sunt;  ad,  «  environ  »,  est  ad- 
verbe :  caesa.  s.-e.  stait. 

'  1 4]  Romanis,  «  pour  les  Romains»  ;• 
amissl.  laccord  se  fait  ici  avec  le 
sujet  et  non  avec  l'apposition. 
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exlegione  duodecima  amissi  ;  [15]  inde  et  tribuni  mililmn  duo, 
M.  Gosconius  et  M.  Maevius;  tertiaedecimae  quoquelegionis,  quae 
postremo  proelio  adfuerat,  G.  Helvius  tribunus  militum  in  resti- 
lucnda  piigna  cecidit,et  duo  et  viginti  ferme  inlustres  équités  ob- 
triti  ab  elephantis  cum  centurionibus  aliquot  perierunt.  Et  lon- 
gius  certamen  fuisset,  ni  vulnere  ducis  concessa  Victoria  esset. 

XIX.  [il  Mago,  proximae  silentio  noctis  profectus,  quantum  pati 
viae  per  vulnus  poteratitineribus  extenlis,  ad  mare  in  Ligures  In- 
gaunos  pervenit.  [2]  Ibi  euui  legati  ab  Gartbagine,  paucis  ante  .die- 
bus  in  sinum  Gallicum  adpulsis  navibus,  adierunt,  jubentes  primo 
quoque  tempore  in  Africam  traicere  ;  [3]  «  id  et  fratrem  ejus  Hanni- 
balem— namad  eum  quoque  isse  legatos  eadtm  jubentes  — fac- 
turum  ;  non  in  eo  esse  Carthaginiensium  res  ut  Galliam  atque 
Italiam  armis  obtineant.»[4]  Mago,  non  imperio  modo  senatus  pe- 
riculoque  patriae  motus,  sed  metuens  etiam  ne  victor  hostis  mo- 
ranti  instaret  Liguresque  ipsi,  relinqui  Italiam  aPoenis  cémentes, 
ad  eos  quorum  mox  in  poteslate  futuri  essent  deficerent,  [5]  si- 
mul  sperans  leniorem  in  navigatione  quam  in  via  jactationem  vul- 
neris  fore  et  curationi  omnia  commodiora,  impositis  copiis  in 
naves  profectus,  vixdum  superata  Sardinia  ex  vulnere  moritur, 
Naves  quoque  aliquot  Poenorum.disjectae  in  alto, a  classe  Romana 
quae  circa  Sardiniam  erat  capiuntnr.  [6]  Haec  terra  marique  in. 
parte  Italiae  quae  jacet  ad  Alpes  gesta. 

Consul  G.  Servilius,  nulla  memorabili  re  in  provincia  Etruria 
Galliaque  —  nam  eo  quoque  processerat—  gesta,  [7j  pâtre  G.  Ser- 
vilioet.G.  Lutatio  ex  servitute  post  sextum  decimum  annumrecep- 
tis,  qui  ad  vicum  Tannetum  a  Bois  capti  fuerant,  [8J  hinc   pâtre. 


[l."j]  Inde,   i.  e.  ex  en   lei/ione ;  tri-  conime    après     imperare     (cf.     Cé.-J., 

huai...   duo,    suppléez   amissi    (sunt)  ;  B.  ^/.,  iv,  21,  8). 

n't,  cf.  §  6.  [8]  Id,  etc.,    le    style  indirect   est 

XIX  [11    Silentio,    voy.     XXIII,  amenépar  ridéedeci/c<'nie*implii;juée 

XVII,  5  ;  etc.  ;  7Ma«^?tm,    etc.,    enten-  ^Aws  jubentes  ;eademiubenles,  comme 

dez  :  "  itiiieribus  extentis  iii  tantum  on   dit   leiiem,  socielatem  jubere;  in 

viae  quantum  viae  pati...  potcrat  »,  eo...,  itt...^  «  dans  un  état  tel  que...», 

littéralement:  «  ses  étapes  étant  al-  ['ijMoranti  (suppléez  sibi)   équi- 

longées  de  manière   à  ce   qu'il    par-  \SiUt  à  sibi.  si  moraretur. 

courût  autant  de  chemin   qu'il  pou-  [.ô]  In  via,   «  en   faisant  route  par 

vait  en  supporter...  »  ;  per  rulnus,  «  à,  terre  »  -.profectus.  la  période  s'allonge 

cause  de  sa  blessure  »   (étant  donnée  et    s'alourdit;   Tite-Live    aurait    pu 

sa  blessure).  écrire  :«  Impositis    copiis   in  naves 

[■2!Ab  Carthagine,  i.  e.  ab  Car-  profectusest,sed...  »  ;ec  tWHe?r,  «  des 
llia(/iiiirii.'<ibus ;  primo  quor/ne  tempore  suites  de  sa  blessure». 
(voy.  XXIII,  XI,  '.),  "  aussitôt  que  [7j  C.  Servilio,  etc.,  vov.  XXI, 
possible  »  ;  traicere,  voy.  XXI,  xxvii,  xxv,  ;)  :  XXVII,  xxi,  1(1. 
1  :  etc.  ;  ordinairement  on  ne  cons-  [81  Catulo,  i.  e.  C.  Lutatio  Cntulo: 
truit  jubere  avec  lintinitif  (sans  ac-  lateri,  au  datif,  connne  s'il  v  avait 
cusatif  ex})rinié)  que  si  l'on  veut  r/(//ec^is  au  lieu  de  circumdatis;  pri- 
làis^^^r  dnn:>  \e  vdigim  la  personne  à  vato,  elc,  en  délivrant  son  père  il 
qui  l'ordre  s'adresse  (cf.  XXIX,  vu,  avait  obtenu  un  succès  moins  iinpor- 
0  ;  etc.);   peut  être  faut-il  traiceret,  tant  pour  l'Etat  que  pour  lui. 
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hinc  Catulo  lateri  circuindatis,  privato  magis  quam  publie©  décore 
insignis  Romam  rediit.  [9]  Latum  ad  populum  est  ne  C.  Servilio 
fraudi  esset,  quod  pâtre,  qui  sella  curiili  sedisset,  vivo,  eu  m  id 
ignoraret.  tribunus  plebis  atque  aedilisplebis  fuisset  contra  quam 
sanctum  legibus  erat.  Hac  rogatione  perlata,  in  provinciam  rediit. 

[10]  Ad  Cn.  Servilium  consulem,  qui  in  Bruttiis  erat,  Consentia. 
Aufugum,  Bergae.  Besidiae,  Ocriculum,  Lymphaeum.Argentanum. 
Clampetia  multique  ignobiles  populi,  senescere  Punicum  bellum 
cémentes,  defecere.  [Il]  Idem  consul  cumUannibale  in  agro  Cro- 
toniensi  acie  conflixit.  Obscura  ejus  pugnae  fama  est;  Valerius  An- 
tias  quinqiie  milia  bostium  caesa  ait  :  qiiae  tantaresest  ut  aut 
impudenler  ficta  sit  auf  neglegenter  praetermissa.  [12]  Nibil  certe 
ultra  rei  in  Italia  ab  Hannibale  gestum  :  nam  ad  eum  quoque  le- 
gati  ab  Cartbagine.  voranles  in  Africam.  ils  forte  diebus  quibus  ad 
Mugonem  venerunt. 

XX.  \i]  Frendens  gemensque  ac  vix  laciimis  lempeians 
<licitur  legalorum  verba  audisse.  [2]  Postquam  édita  sunt 
mandata  :  «  Jam  non  poiplexe  »,  inquit,('sed  palani  revocanf, 
qui  vetando  supplementum  et  pecuniam  mitti  jam  pridem 
retrahehant.  :f  Vicit  eigo  Ilannibalem  non  populus  Roma- 
nus,  totiens  caesus  fugatusque,  sed  senatus  Caithaginiensis 
nbtrectatione  alque  invidia.  [4]  Neque  hac  deformitate  le- 
ditus  mei  tani  P.  Scipio  exultabit  atque  efleret  sese  quam 
llanno,  qui  domuni  nostram,  quando  alla  re  non  potuit, 
ruina  Carthaginis  oppressit.»  [5]  Jam,  hoc  ipsum  praesagiens 

'fi  Latum.    etc.,  voy.  XXVI,  xxi,  tflle  que  Valerius Aiilifi>  la  rai'.porte 

.'.  •.'••V.:  '"■■•■  fraudi  ess^t,"  pour  qu'il  H.   ;  fictn,  suiq)léez  a   Vnln'in;  prae- 

iiL'  lui  fût  point   i!iij)Uté  coniiiip  uik"  Urmissa.  passée  sous  silence  par  les 

faut»'  punissable...  »  ;  qnod...  /zds.tet.  autres  annalistes. 

au  subjonctif,  par  attraction  modale;  [12]  Certe,  voy.  ci-dessus,  xiii,   l'r, 

même  observation  pour  </ui...  sfdis-  nihii...  rei.  aucune  opération    impor- 

set;   la  loi   défendait   délire    à  une  tante;  Us.  i.  e.  iisdem. 

inajîistrature  plébéienne  tout  citoyen  XX.  Haniiilinl    rappdé  en  Afrique 

dont    le   ])ère.  encore    vivant,    avait  quitte  l'Apulie:  son  désespoir. 

exercé     une    magistrature    curule;  XX  [1]  Frendens.   «  ;:rinçant  des 

cette  disposition  sexidique  suffisam-  dents  »  /plein  dune  rage  contenue), 

ment  ]yiv  lanliigonisme  qui    existait  [i]  Perplexe,  »  par<les  manœuvres 

entre  1:»  jdèbe  et  les   |  atriciens:  un  tortueuses»:    qui    désif,me    le    parti 

fils  étnitt  toujours  à   Romi-   sous   la  dUaimon    (cf.  ?;  ^),   adversaire    des 

dépendfuice  de  son  père,  on  jtouvait  Barca:     rrtrahehant,  «  cherchaient  à 

supjKjser  que. même  devenu  tribim.il  m'anacher  dici.  » 

serait  un  mauvais  défenseur  des  in-  3   Caesus,  etc.,   ■  i>uisque  tant  de 

térêts  de  la  plèbe,  si  son  p.  re  lui  en-  fois  il  a  été  mis  en  déroute  ». 

joignait  de   ménager  ceux  du   patri-  [4   Deformitate  reditus,  au  lieu 

eiat;  contra  quam.  «  contrairement  à  de  de  for/ni  reditu  :  l'emploi  du  terme 

ce  qui...  "  abstrait   donne    du   relief  à   l'idée; 

[lu"  In  Bruttiis.  même  conslruc-  e/fn-ct  ses--,  i.  e,  scjiejacta/nl;  quando, 

lion  que  ci-dessus.  XXIII.  XXXVII.  lu.  i.  '^.    ',voniam,    comparez    ci-dessus, 

irQuae...   res,    cette    victoire,  XXIX,  xxix,  4. 
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animo,pi'ae{)iiraveratanle  naves.Itaijue,  inutili  inilituni  turba 
[iraesidii  specie  in  oppicla  Bruttii  agri,  quae  pauca  metu 
luagis  ([uam  fuie  contiiiebantur,  dimissa,  [6]  ([uod  roboris 
in  exercitii  erat  in  Africam  transvexit,  multis  Italici  gene- 
ris,  qui  in  Africam  secuturos  abnuentes  concesserant  in 
Junonis  Laciniae  delubrum  inviolatum  ad  eam  diem,  in 
lemplo  ipso  i'oede  inlerfuctis.  [7]  Haro  quemquam  alium 
piitriani  exilii  causa  relinquentem  tam  maestuni  abisse  fermiL 
((uam  Ilannibalem  hosLium  lerra  excedentem  ;  «  respexisse 
saepe  Italiae  litora  et,  deos  homine^que  accusantem,  in  se 
quoque  ac  suum  ipsius  caput  execratum,  [8]  quod  non 
cruentum  ab  Cannensi  vicloria  militem  Romam  duxisset  : 
Scipionem  ire  ad  Carthaginem  ausum,  qui  consul  hostem 
Poenuni  in  Italia  non  vidisset  ;  [9j  se,  centum  milibusarma- 
torum  ad  Trasuniennum,  ad  Cannas  caesis,  circa  Casilinum 
Cumasque  et  Nolam  consenuisse.  Haec  accusans  querensque 
ex  diutina  possessione  Italiae  est  detractus. 

XXI.  [1]  Komam  per  eosdem  dies  et  Magonem  et  Hannibalem 
prolectos  adlatum  est.  Ctijus  diq^licis  gratulationis  minuit  laeti- 
tiam  et  quod  paruiu  duces  in  retinendis  iis,  cum  id  mandatum 
ab  senatu  esset,  aut  animiaut  virium   babuisse    videbantur,  [2]  et 


[h]  Jam  se  rapporte  à  praeparave- 
rat;  lior  i>sî<m,  c'est-à-dire  inGU  rap- 
pel; praesai/iens  anitno,  cf.  XXYl. 
XLi,  19  :  "  Àiiinius  meus  prai'sagit  »; 
inulil i  s'oppose  k  (juod  roboris  erat  (§())  ; 
il  ne  peut  et  ne  veut  emmener  que 
des  trdupes  d'élite  ;  praesidii  specie, 
cari!  ne  ppnsait  pas  sérieusenient  à 
la  possibilité  d'occuper  plus  Um^- 
temps  le  pays;  continebiuuur,  sup- 
pléez in  offirio. 

[0  Secuturos,  s.-e.  se  esse;  ab- 
nuentes, i.  ('.  /i.^//a?î<es(cf.  XXI,xii,6); 
in  lemplo.  il;uis  l'enceinte  du  temple; 
car  c'était  vin;.;t  mille  hommes  et 
trois  mille  chevaux  qu'il  avait  fait 
tuer;  foede.  parce  que  cet  acte  im- 
pie souillait  le  sanctuaire. 

[7]  Respexisse,  etc.,  le  style  indi- 
ect  déitend  de  ferunt;  ex'erratum, 
?uppl:'ez  pum  esse. 

'T  Dux  esset,  pour  le  fait,  voy. 
^Xll,  Li,  '.\;  Scipionem, eic.^  le  style 
ndirect  dépend  de  l'idée  contenue 
ians  execratum  :  «  il  se  disait  en  se 
nnudissant  que...»;  nd Carthaginem, 
'  contre  Carlhage  »  ;  consul,  pendant 


son    consulat  il    avait    eu  la    Sicile 
j)our  province. 

[9]  Possessione,  il  y  était  demeuré'' 
seize  ans  (■2lS-2(i;-i),  et  il  pouvait  con- 
sidérer l'italiecommeuue  possession 
carthaginoise  ;  est  detractus,  il  en  fut 
arraché  comme  par  violence. 

XXI.  iDipression  causée'/  Hume  par 
le  départ  i^l'fJaniii'tal  ;  affaires  diver- 
ses. 

XXI  [I]  Duplicis  gratulationis, 
«la  joie  que  leur  causait  ce  douille 
fait  »  (le  départ  d  Ilanuibal  et  celui 
deMag'on);  tjratiilatiunis,  l'expression 
signifie  ici  proprement  "  action  de  se 
féliciter  douldement  les  uns  les 
autres  »  ;  et  a  pour  corresi)ondant  et 
du  §  2  ;  quod,  «  cette  circonstance,  à 
savoir  que...  »  ;  la  proposition  inti'o- 
duite  par  ^Morf  est  le  sujetde  minuit  ; 
pnrum  _(«  trop  peu,  pas  assez  »)  a  pour 
complément  aai mi  ei  virium;  ducis, 
les  consuls  (cf.  i,  3). 

[2]  Quod,  cf.  ,5;  1  ;  solliciti  erant, 
«  ils  se  demandaient  avec  inquié- 
tude... «  ;  de  là  l'interrogation  indi- 
recte <juo    evasura  esset   res  ;    mole... 
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quod  solliciti  eraat,  omni  belli  mole  in  unum  exercitum  ducemque 
inclinata,  quo  evasura  esset  res. 

[3]  Per  eosdem  dies  legati  Saguntini  venerunt,  conprensos  cum 
pecunia  adducentes  Carthaginienses,  qui  ad  conducenda  auxilia 
in  Hispaaiam  trajecissent:  [4J  ducenta  et  quinqiiagintaauri,  octin- 
genta  pondo  argenti  in  vestibule  curiae  posuerunt.  [oj  Ilominibus 
acceptis  et  in  carcereni  conditis,  auro  argentoque  reddito,  gratiae 
legatisactae  atque  insuper  munera  data  ac  naves,  quibus  in  His- 
paniani  reverterentur. 

[6]   Mentio    deinde  ab  senioribus  facta  est  «   segnius    homines 
bjna  quani  milasentire:  transitu  in  Italiaiu    Hannibalis  quantum 
terroris  pavorisque    esse    meminisse  1  Quas   deinde   clades,    quos 
luctus  incidissel  [7]  Visa  castra  hostium  e  mûris urbis:  quae  vota 
singulorura    universorumque   fuisse!    Quotiens  in  conciliis  voees 
manus  adcaelum  porgentium  auditas,  [8]  en  umquam  ille  dies  fu- 
tunis  esset  que  vacuam  hostibns  Italiam  bona  pace   florentem  vi- 
suri  essent  1  [9]  Dédisse    tandem   id    deos  sexto    decimo    demnml 
anno,  nec  esse  qui  deis  grates  agendas  censeat;  adeo    ne    adve- 
nientem  quidem    gratiaii»   homines    bénigne  accipere,  nedum   utj 
praeteritae   satis  memores    sint  ».  [10]   Conciamatum    deinde  exj 
omni  parte  curiae  est  uti  referret  P.  Aelius  praetor  :  decrelumquej 
ut  quinque  dies  circa  omnia  pulvinaria  supplicaretur  victimaeque-j 
majores  immnlarentur  centum  viginti. 

111  Jam  dimisso    Laelio  legatisque  Masinissae,  cum  Cartbngi-j 


inrlinata,  i.  e.  rum  omnis  hetli nioh's... 
inclinata  esset  (cf.  VII.  xxxii,  ^i)  ; 
in  unum.  etc..  "  sur  um-  ?pnle  ar- 
mée »  ;  larm^-e  deScipion  allait  être 
seule  pour  soutenir  le  choc  des 
forces  carthfipinoises  ^'rossies  de 
celles  d'Hannilial  et  de  Magon. 

[;i  Adducentes,  i.  c.  et  aihhixe- 
rant;  traji-rissent  icf.  XXI,  xxvii,  1\ 
au  subjonctif,  parce  que  la  proposi- 
tion relative  exjtrinie  la  pensée  des 
Sag'intins. 

[4j  Pondo,  voY.  XXVI,  XLvii.  7: 
etc.:  cet  argent  avai(  él*^  ti-ouvn 
entre  les  mains  des  Carthagimiis. 

.">'  Reddito.  i.  e.  lei/atin  Snr/imti- 
nis  :  f/uibus.  i.  e.  ut  Us.  de  là  le  sub- 
jonctif rerfrterentur. 

<;■  Ab  senioribus.  ■<  par  l^s  plus 
vieux  des  sénateurs  -.  :  homines,  etc., 
la  proposition  intinitive  (style  indi- 
rect; dépend  de  l'idée  de  «  dire» 
contenue  dans  mentio...  facta  est; 
transita,  ablatif  de  temps  et  ablatif 
df»  cause;  esse  et  non  fuis-^e,  confor- 
mément à  la  règle,  avec  memini;  me- 


7Jiinisse.  suppléez  .yr,  remplace  >/"  7/'/-1 
ninius  du  style  direct. 

[7',  Visa,  s.-e.  esse  ;  castra  Itos/iurn, 
cf.  XXVI.  ch.  x-xi. 

[8]  En  unquam,   "  si  jamais, 
ce  sont  là  jf's  proi)os qu'on  entondjiil 
et  que   Tite-Live  rapporte  au  styl 
indirect  ;  futurus  esset  remplace  en 
du  style  direct;  même  reujarquepoui 
visuri  essent,  qui  remplace ri</e6iww« 

[9]  Id,  "  cette  grâce  »  ;  nec  esse* 
qui...,  «  et  cependant  il  n'y  avaif 
personne  qui...  »  •,yrales,  voy*. XXVT 
XL^^II,  3;  adeo.  «  tant  il  est 
que...  »  \nedwn  ut.  au  lieu  de  riedum\ 
est  une  construction  rare  et  peï 
classique;  aatis,  autant  qu'ils  le  de 
vivaient. 

■1(1]  Referret.  formulât  une  i»re 
position  et  la  mit  aux  voix;  pulviih 
ria,  etc.,  voy.  XX VII,  iv,  I.t;  xi.  ' 
victimae...  majores,  cf.  XXVI,  xxi 
6  ;  etc. 

[11    Dimisso     s'accorde     avec 
premier  des  deux  substantifs  expij 
mes  ;   Ifgatisfjue,    suppléez  dimissil 
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nieasium  legatos  de  pace  adsenatum  venientes  Puteolisvisos,  inde 
terra  ventnros  adlutum  esset,  revocari  C.  Laelium  placuit,  ut  co- 
i'am  eo  de  pace  ageretur.  [12]  Q.  Fulvius  Gillo,  legaliis  Scipionis, 
Carthaginienses  Romam  adduxit  :  [13]  quibus  vetitis  ingredi  ur- 
bein  hospiliumin  villa  publica,  senatus  ad  aedem  Bellonae  datiis 
est. 

XXII.  [l]  Orationem  eandeiii  ferme  quani  apud  Scipionem  lia- 
buerunt,  culpain  omnem  belli  a  publico  consilio  in  Hannibaleiii 
vertentes  :  [2]  «  eum  injussu  senatus  non  Alpes  modo  sed  Iliberum 
■quoque  transgressum,  nec  Romanis  solum,sed  ante  etiam  Sagun- 
tinis  privato  consilio  bellum  intulisse;  [3]  senatui  ac  populo  Car- 
thaginiensi,  si  quis  vere  aestimet,  foedus  ad  eam  diem  inviolatum 
essecum  Romanis.  [4]  Itaque  nihil  aliud  sibi  mandatum  esse  uti 
peterent  quam  ut  in  ea  pace  quae  postremo  cura  C.  Lutatio  facta 
esset  manere  liceret.  »  [5]  Gum  more  tradito  patribus  potestatem 
interrogandi,  si  quis  quid  vellet,  legatos  praetor  fecisset  senio- 
resque  qui  foederibus  interfuerant  alii  alla  interrogarent  nec 
meminisse  se  per  aetatem  —  etenim  omnes  ferme  juvenes  erant  — 
dicerent  legati,  [6]  conclamatr.m  ex  omni  parte  curiae  est  «  Punica 
fraude  electos  qui  veterem  pa  ;.  m  répétèrent,  cujus  ipsi  non  me- 
minissent.  » 

XXIII.  [1]  Emotis  deinde  curia  legatis,  sententiae  interrogari 
coeptae.  M.  Livius  «  C.  Servilium  consulem,  qui  propior  esset,  ar- 
cessendum,ut  coram  eo  de  pace  ageretur»,  censebat:  [2]  <^cuni  de 
re  majore  quam  quanta  ea  esset  consultatio  incidere  non  posset, 
non  videri  sibi  absente  consulum  altero  ambobusve  eam  rem  agi 
satis  ex  dignitate  populi  Romani  esse  ».  |3]  Q.Metellus.  qui  triennio 
ante  consul  dictatorque  fuerat,    «  cum  P.  Scipio   caedendo  exerci- 


Carlhaginiensium  Iffjatos,  ci.xw,  là;  lorisait    les    sénateurs    à    poser   des 

visos,  s.-e.  esse;  terra,  «  par  la  roule  questions  aux  envoyés   de  Carlhage; 

de  terre  ».  si  (/uis  quid  cellet,  s.-e.  leç/atos  inier- 

[12]  Vetitis,parce  que  c'étaient  des  roijare;  meminisse,  s.-e.  se;  per  aela- 

erineniis  ;    in    villa  publica,    édifice  tem,«  à  cause  de   leur  âge  «   (en  al- 

public  situé  près  du  temple  de  Bel-  léguant  leur  jeune  âge  "). 

lone   (voyez    notre   plan   de  Rome)  ;  XXIII  [i      Emotis,    l'usage    était 

ml.  voy.  XXVI,  xxi,  1  ;  etc.  qu'on  fit  sortir  du  sénat,  pendant  la 

XXII-XXIIl.  Réception  de  l'ambas-  délibération  qui   les  concernait,  les 

^ade  carthaginoise  ;    on  lai  refuse   la  envoyés       des     peuples      étrangers; 

paix.  coeplae,  s.-e.  iiunt;M.  Livius,  M.  Li- 

XXIT  [1]  Apublico  consilio,»  des  vins     Salinalor;    propior    (suppléez 

résolutions    officielles    »    (prises  au  quam  aller  consul),  il    était  en   Étru- 

nom  de  l'Etal)  s'oi)pose  iiprivato  coa-  rie  ;  esset,  subjonctif   du    style  indi- 

silio  {i  i).  rect. 

[3]  Senatui  ac  populo,  expression  [2]  Re,    «une   question  »  :    quam 

romaine  api)liquée  à  un  état  étran-  quanta,  cf.  XXIX,  xxviii,  \;  absente 

ger.  s'accorde  avec  le  plus  rapproché  des 

[4]  Nihil  aliud  est  le   complément  deux   sujets;    ambobusce,  ou    à   plus 

dirocl  de  jietercnt;  uli ,  i.  c.  uf.  forlc  raison  les  deux  ensemble. 

[f)]  More  tradito,  la  tradition  au-  l'A]  Q.  Metellus,  s.-e.  censebat. 
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tus,  agros  populando  in  eam  necessitatem  hostes  compulisset  ut 
supplices  pacem  peterent  [4]  et  nemo  omnium  verius  existimare 
posset  qua  mente  ea  pax  peteretur  quam  ([ui  ante  portas  Cartha- 
ginis  bellum  gereret,  nullius  alterius  consiiio  quam  Scipionis 
accipieuilam  abnuendamve  pacem  esse.  »  foj  M.  Valerius  Laevi- 
nus.  qui  bis  consul  fuerat,  speculatores,  non  legatos  venisse  ar- 
guebat  jubendosque  Italia  excédera  et  custodes  cum  iis  usque 
ad  naves  mittendos  Scipionique  scribendum  ne  bellum  remitte- 
ret.  [6J  Laelius  Fulviusque  adjocerunt  et  Scipionem  in  eopositam 
babuisse  spem  pacis,  si  Hannibal  et  Mago  ex  Italia  non  revoca- 
rentur:  ["ÏJ  «  ceti  rum  omnia  simulaturos  Cartbaginienses,  duces 
eos  exercitusque  exprctantes:  deinde.  quamvis  recentiuni  foede- 
rum  et  deorum  omnium  oblilos.  bellum  gesturos.  »  [8J  Eo  magis 
in  Laevini  sententiam  discessum  :  legali  pace  infecta  ac  prope 
sine  responso  dimissi. 

XXIV.  [ij  Per  eos  dies  Cn.  Servilius  consul,  liaud  dubius  quin 
pacatae  Italiae  pênes  se  gloria  esset,  velut  pulsum  ab  se  Ilanniba- 
lem  persequens  in  Siciliam,  inde  in  Africara  transiturus,  trajecit. 
[2]  Quod  ubi  Romae  vulgatum  est,  primo  censuerant  i)ati"es  ut 
praetor  scriberet  consuli  senatuni  aequum  censere  in  Italiam  re- 
verti  euui;  [3J  dein,  cum  praetor  sprcturum  eum  litteras  suas  di- 
ceret,  dictator  ad  id  ipsum  creatus  P.  Salpicius  pro  jure  majoris 
imperii  consulem  in  Italiam  revocavit.  |4)  Heliquum  anni  cum  ' 
M.  Servilio,  magistro  equitum,  circumeundis  Italiae  urbibus  quae 
bello  alienatae  fuerant  noscendisque  singularum  causis  con- 
sumpsit. 

[.5J  Per  intluliarum  tempus  et  ex  Sardinia  a  P.  Lentulo  praetore 


4  Verius,    avec  plus  de  justesse '■:  iiisme  que  ci-dessus.  XXI,  i,  5:  ''te; 

qua  mente,  ■■  dans  quel    esprit   ■  \  al-  relut    porte    sur    jutlsutu  ;    Serviliti> 

terius  remplace  le  génitif  alius    peu  s'imaginait   qullannibal     avait    rii' 

usité:     consiiio,     «  en     demandant  chassé   par    lui;  transituru.f\    nuMiHi 

l'avis  ».  construction  que  ci-dessus,  XXVII, 

[.ôJubendos,  parce  que  le  verbe  xlvii,  U);  trajecit,  \oy.   XXI,  xxvii, 

arijuehat    implique  aussi   l'idée     de  1  ;  etc. 

cenxehnt.  [3]  Praetor,    le    préteur  étant  'if 

'G]  Et  Scipionem,  »  Scipion  aussi»  rang  inférieur   au  consul  ne  peii.-:iit 

(conmie  les  sénateurs  qui  ne  croient  pas  que    celui-ci  tint  compte  de  sou 

pas  à  la  sincérité  des  Caithaginois  ;  message  :  creatus,  au  lieu  de  dictus. 

positam  ha'juisse,  e\c.,  •■  avait  eu  une  [a]  Anni,  même  construction  que 

espérante  qui  consistait  en  ceci...  »  ci-dessus.  XXVII,  xx,  2  ;  etc. 

[7   Quamvis   recentium,    ••  quel-  [:>]  Et,  i.  e.    etiam;  le  fait  qui  va 

que'recents  (pie  fussent  ces  traités  "  ;  être'rapj)oilé  eut  lieu  «  également» 

allusion    ironicjue  à  la  réponse  des  (tout  comme   les  événements  racon- 

envoyés  carthaginois  (cf.    xxii,  ."y-ë;.  tés    dans    les   chajtitres   précédents) 

XXI V-XXV.  Affaires  d'Italie  ;  actes  pendant  la  durée  de  la  trêve  (R.)  ;  ros- 

d'hostilitë  de  la  part  des  Carthaginois  trata7'urn,i^.-e.  naviuiti,  au  lieu  de /o/i- 

mnlyré  Vannistice.  garu7n,àé^igne  les  vaisseaux  de  guerre 

XXIV  ;i]Haud  dûbius,  i.  e.  haud  (cf.  XXVII 1.  xlv,  8;  xlvi.  ;;  XXIX, 

dubilnns  ;  pncatne  Italiae,  ..  de  la  pa-  xxv,   10;  etc.;  transmise  runt   est  em- 

cification    de    lltalie  •>,  même   lati-  ployé  absolument  (cf.  XXII,  xxxi,  1). 
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centum  onerariae  naves  cum  commeatii  viginti  rostratarum  prae- 
sidio  et  ab  hoste  et  ab  tempestalibus  mari  tiito  in  Africam  trans- 
miserunt.  [6JGn.  Octavio  ducentis  onerariis,  triginta  longis  navi- 
bus  ex  Sicilia  traicienti  non  eadem  fortiina  fuit.  [7j  In  conspectum 
ferme  Africae  prospero  cursu  evectuni  primo  destituit  ventus,  dein 
versus  in  Africum  turbavit  ac  passim  naves  disjecit.  [8]  Ipse  cum 
rostratis  peradversos  lluctus  ingenti  remigum  labore  enisus  Apol- 
linis  promunturium  tenuit  :  [9]  onerariae  pars  maxima  ad  Aegi- 
murum  —  insula  ea  sinum  ab  alto  claudit  in  quo  sita  Carthago 
est,  triginta  ferme  milia  ab  urbe — ,  aliae  adversus  urbem  ipsam 
ad  Galidas  Aquas  delatae  sunt.  Omnia  in  conspectu  Carthaginis 
erant.  [10]  Itaqae  ex  tota  urbe  in  forum  concursum  est:  magi- 
stratus  senatum  vocare,  populus  in  curiae  vestibulo  fremere  «  ne 
tanta  ex  oculis  manibusque  amitteretur  praeda  »  .  [11]  Cum  qui- 
dam pacis  petitae,  alii  indutiarum—  necdum  enim  dies  exierat  — 
fidem  opponerent,  permixto  paene  senatuspopulique  conciliocon- 
sensum  est  ut  classem  quinquaginta  navium  Hasdrubal  Aegimu- 
riim  traiceret,  inde  per  litora  portusque  dispersas  Romanas  naves 
colligeret.  [12]  Desertae  fuga  nautarum  primum  ab  Aegimuro, 
deinde  ab  Aquis  onerariae  Garthaginem  puppibus  tractae  sunt. 

XXV.  [1]  Nondum  ab  Roma  reverterant  legati  neque  sciebatur 
quae  senatus  Romani  de  bello  aut  pace  senteniia  esset,  necdum  in- 
dutiarum dies  exierat  ;  [2]  eo  indigniorem  injuriam  ratus  Scipio 
ab  lis  qui  petissent  pacem  et  indutias  et  spem  pads  et  fidem 
indutiarum  violatam  esse  legatos  Garthaginem  L.  Baebium. 
L.  Servium,  L.  Fabium  extemplo  misit.  [3]  Qui  cum  multitudinis 
concursu  prope  violati  essent  nec  reditum  luliorem  futurum  cer- 
nèrent, petierunt  a  magistratibus,  quorum  auxilio  vis  probibila 
erat,  ut  naves  mitterent,  quae  se  proseqiierentur  :  [4]  datae  tri- 
rèmes duae  cum  ad  Bagradam   flumen  pervenissent,  unde  castra 


[6]  Traiciendi,  voy.   XXI,   xxvii,  qu'à  indutiarum;  nxec  pacis  petitae, 

1;  etc.  on  attendrait  5/'e>». 

[7]  In  Africum,   en   vent  de  sud-       XXV  [1   Dies,  cf.  xxiv,  11. 
ouest  ;  ce  vent  particulièrement  vio-        [2]   Indigniorem,   de,    entendez 

lent  contrariait    la    marche    de  l'es-  indigniorem  injuriam   esse  et  remar- 

cadre.  qnez  que  cette  proposition  infinitive 

[8]  Cum  rostratis,  cf.  §  .">.  aj)Our  sujet  ab  iis...  et  spem  pacis  et 

[9]  Pars  maxima,    apposition  peu  fidem  indutiarum  violatam    esse;   (jui 

régnlicre.     cf.    XXVI,    xxxui,     14;  pe^issen^  subjonctif  du  style  indirect; 

XXVIl,    XII,   .')  ;    etc.;    urbem.   Car-  /e.^n/os,  «  comme  ambassadeurs  ». 
Ihajîe.  [.S]  Quae.  i.  e.  ut  eae,  de  là  le  sub- 

[10]  Vocare,    infinitif    historique;  jonctif  y^'ose^we/'en/H;-;  se  représente 

même  observation  pour  fremere;  ne...  le  sujel  àe  petierunt. 
amitleretur,    «  quon   ne    laissât  pas        ['i]  Ad  flumen,  «  en    vue  de   Tcm- 

échapper...  »,    dêi)end    de    l'idée  de  bouchure    du   tleuve  »  ;  ad    Uticam, 

petere  impliquée  dans  fremere.  «  sous  les  murs   d'Utiquo  "  ;  statio- 

[11    Dies,  la   date  de    l'expiration  nem,  «  son  mouillage  ». 
de    l'aruiislice;    fidem    ne     convient 
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Uomana  conspiciebantur.  Carthaginem  rediere.  Classis  Punica  ad 
Sticam  stationein  habebat.  [5]  Ex  ea  très  quadriremes  —  seii  clam 
i.iisso  Carlha^'ine  nuntio,utid  fieret.seuHasdnibale.quiclassi  prae- 
erat,  sine  publica  fraude  auso  faciniis  —  quinqueremem  Romanam 
^iiperantem  promunturium  ex  alto  repente  adgressae  sunt.  [6]  Sed 
aeque  rostro  ferire  ceieritate  sua  praeterlabentem  potei*ant  neque 
îransilire  armati  ex  humilioribus  in  altiorem  navem,  [1]  et  defen- 
debatur  egregie,  quoad  tela  suppeditarunt.  Quis  defîcientibus,  jam 
nulla  alla  res  eam  quam  propinquitas  terrae  multitudoque  a  castris 
in  litus  effusa  tueri  potuit.  [8J  Concitatam  enim  remis  quant o 
nuaximo  impetu  poterant  in  terram  cum  immisissent,  navis  tnn- 
;tuni  jactura  facta,incoluinesipsi  evaserunt.  [9]  Ita  alio  super  aliud 
scelere  cum  baud  dubie  indutiae  ruptae  essent,  Laeliiis  Fulvius(|ue 
ab  Uoma  cum  legatis  Carliinginiensibus  supervenerunt.  [10]  Qui- 
bus  Scipio,  etsi  non  indutiarum  modo  fides  a  Carthaginiensibus 
sed  jus  etiam  gentium  in  legatis  violatum  esset,  tamen  se  nibil 
nec  instilutis  populi  Romani  nec  suis  moribus  indignum  in  iis 
facturum  esse  cum  dixisset,  dimissis  legatis  bellum  parabat. 

[H]  Hannibali  jam  terrae  adpropinquanti  jussus  e  nauticis  unus 
lîscendere  in  malum,  ut  specularetur,  quam  tenerent  regionem, 
cum  dixisset  Sepulcbrum  Dinitum  [iroram  spectnre,''fl2]  abomina- 
lus.praetenehi  jusso  gubernatore,ad  Leptim  adpulit  dassem  atque 
ibi  copias  exposuit. 

XXVI.  [IJ  Haei"  eo  anno  in  Afrira  gcsta;  insequentia  excedunt  in 
eum  annum  quo  M.  Servilius  Geminus,  qui  tum  magister  equi- 
tum  erat,  et  Ti.Claudius  Xero  consules  facti  sunt.  [2J  Ceterum, 
exitu  superioris  annirumlegatisociarumurbium  ex  Graeciaquesti 
essent  vastatos  agros  ab  regiis  praesidiis  profectosque  in  Macedo- 
•niam  legatos  ad  res  repetendas  nonadmissos  ad  Philippimi  rcgem, 
[3]  simul  nuntiassent  quattuor  milia  militum  cum  Sopatro  duce 
trajecta  in  Africam  dici,  ut  essent  Carthaginiensibus  praesidio,  et 
pecuuiae  nliquantuin  uiia  missum,  [4j  legatos  ad  regem,   qui  hacc 

h]  Ex  ea,  «  prises  <lan=  cotte  flotte  ••  ;  c?/»?i  dixisset  ;  nolatum  esset,  sxibjonr- 

■a  Carthdf/ine,  i.  e.  a  Carthntjinitnsi-  tif  du  «tyle  indirect. 
bus  ;  uuntio,  «un   envoyé  apportant       [12]  Abominatus,  ayant   prié   la 

lordrf  de...  »,  de  là«/  i'd  fi^ret  :  sine  dieux  d'écarter  letTct  de  ce  présa^'o. 
publica  fraud'',  «  sans  que   cette  dé-        XXW.  Affaims  de  Macédoive.  Moi  t 

loyauté  eut  un  caractère  officiel  »  ;  de  (>.  Fabius  Maximus. 
proniun/uriutn,  \\  s'agit  de    la  langue        XX"V  M]    Gesta,    s.-e.   sunt  ;  exre- 

de  terre   dfmt    il   a  été  question  ci-  diait,  «  ènipiitent  ». 
dessu?.  XXIX.  XXXV,  lô.  [2^  Ceterum,  cf.  XXVIIT,  xxxvui, 

^♦j    Ceieritate,  i.  e.  propter  céleri-  7;    sociarum,    etc.,   Apollonie,    Epi- 

ta'tem,  cf.  XXVI,  iv,(j:  xxix,  2;  etc.  ;  damne,  etc.:  ah ref/iis  praesidiis,  par 

praeterlabentem,  «  esquivant  leur  at-  les  garnison.^  des  villes  frontières, 
teinte  ".  [sj   Allquantum,     «   une    somme 

^7"  Quls,  archaïsme  pour  quibus.  assez  importante  ». 
9   Super  vénérant,    voy.  xiii.  :^.       [4]  Adversus   foedus,    conlrain- 

li    Q.iibus  doit  être  rapproché  de  nient  au   Irailé  de  paix  qu'il   avait 
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adversus  foedus  facta  videri  patribus  nuntiarent,  initteiidos  cen- 
siiit  sonatus.  MissiC.  Tereiitius  Varro,  G.  Alamilius,  M.  Anrelius. 
lis  très  quiiiqueremes  datae. 

[oj  Annus  insignis  incendio  ingenti,  quo  clivus  Piiblicias  ad  sc- 
lum  exiistus  est,  etaquarummagnitudiiie  et  aniionae  vilitate  fuit, 
praeterquam  quod  pace  omnis  Italia  erat  aperta,  [6J  etiam  quod 
magnam  vim  frumenti  ex  Hispania  missam  M.  Valeriiis  Falto  et 
M.  Fabius  Buteoaediles  curules  quatemis  aeris  vicatim  populd  di- 
scripserunt. 

[7]  Eodeni  anno  Q.  Fabius  Maximus  moritur  exactae  aeta- 
tis,  si  quidem  verum  est  augurem  duos  et  sexaginta  annos 
fuisse,  quod  quidam  auctores  sunt.  [8]  Vir  carte  fuit  dignus 
tanto  cognomine,  vel  si  novum  ab  eo  inciperet.  Superavit 
paternos  honores,  avitos  aequavit  :  pluribus  victoriis  et  ma- 
joribus  proeliis  avus  insignis  RuUus  ;  sed  omnia  aequare 
unus  liostis  Hannibal  potest.  [9]  Cautior  tamen  quam  promp- 
tior  hic  habitus  ;  et,  sicut  dubites  utrum  ingenio  cunctator 
fuerit  an  ({uia  ita  bello  proprie  quod  tum  gerebatur  aptuni 
erat,  sic  nihil  certius  est  quam  unum  hominem  nobis  cunc- 
tando  rem  restituisse,  sicut  Ennius  ait." 

[10]  Augur  in  lorum  ejus  inaiigtiratus  Q.  Fabius  Maximus  filius; 
in  ejusdem  locum  pontifex  —  nam  duo  sacerdotia  habuil  —  Ser. 
Sulpicius  Galba. 

[H]  Ludi  Romani  diem  unum,  plebei  ter  toti  instaurati  ab  ae- 
dilibus  M.  Sextlo  Sabino  et  Gn.  Tremeliio  Flacco.  li    ambo   prae- 


conclu  avec lesRomains(cf.XXIX, XII,  si  le  surnom  de  Maximus  u'Siv.Vil  pns 

VS):  qiciru/ueremes,  \oy.  XXIX,  \i,  'l.  été    hérédilaive   dans    sa   famille,   il 

[jj  Insignis,  cf.  XLi^  XXIX,  2:  «  Sic-  aurait   mérité    de   le    porter  le  pre- 

citate  f't  inopia  fruguni   annus  insi-  niier  (R.)  ;  novum...    inciperet,    notez 

f/nis    fuit»;      clivus     Piihlicius,     cf.  le    pléonasme:  sicperavit...  ae/juavil, 

XXVII,    xxxvii,     15;    cette   rampe  Fabius    avait   été   cinq    fois  consul 

était  bordée   de   maisons;   aquarum  comme  sou  grand-père  ;  son  père  ne 

ina</nilu'/iae,  «  par  des  inondations  «  ,•  l'avait  été  ([ue  trois  fois. 

pnirlerquam,    etc.,    i.    e.    non   ioUan  ['.}]  Promptior,     prompt    à    livrer 

quo'l...  spil  etiam  quod...  bataille  ;  Iiahitns,  i.  e.    judicntns  est  : 

[(')]  Quaternls,  etc.,  i.  e.  quatemis  sicut...    sic...,  i.    e.    etsi...  tumen...  ; 

assibus    aeris,    ablatif   de  prix,    «  à  dufjites,    «  on   peut   se    demander  »; 

raison  de  quatre  ns   i)ar  boisseau  »  ;  proprie,  «  en  particulier,  surtout  »  ; 

vicatim,  cl'.  XXV,  n,  S;   populo,  ;i  la  Ennius,    cf.   Cic,    0//".   I,  24,  H'i,  ([ui 

plèbe;  disoi/ispruiif,  i.  e.  diriserunt.  cite  le  passage  tout  entier  :  «  Unus 

[7]  Exactae  aetatis,  i.  e.  extrcmae  homo  nobis  cunctando  restituit  rem  : 

senectatis  {ou  aetate  confectus),  géni-  |  noenum  {i.  e.  non)  minores  i)one- 

tif  de  qualité  déterminant  Q.  Fabius  bâtante  salutem  :  |  crgo  postque  ma- 

Maximus    sans     l'intermédiaire    de  gisque  viri  nunc  gloria  claret  ». 

l'apposition  vir  (cf.  XXI,  i,  4  ;  XXII,  [10]  Inauguratus,    voy.     XXVII. 

Lx,  5);  si  quidem,    «  si    du  moins  »  ;  xxxvi,  h. 

quod  dépend  d'auctores    sunt,  syno-  [11]  Ludi     Romani,     etc.,      voy. 

nvmo  de  tradunt.                              "  XXV' II,  vi,  lU;  etc.;   instaurati,  vov. 

■[8]  Certe,voy.  XIII,  14;  velsi,  etc.,  XXVIII,  x,  7. 

i!* 
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tores  facti  et  cum  iis  C.  Livius  Salinator  et  C.  Aurelius  Cotta,  [12] 
Coruitia  ejus  anni  utruui  C.  Servilius  consul  habuerit  an,  qtiia 
eum  res  in  Etruria  tenuerint  quaestiones  ex  senatus  consulto  de 
conjurationibus  principum  habenteni,  dictatorab  eo  dictus  P.  Sul- 
picius.  incertum  utsit  divers!  auctores  faciunt. 

XXVII.  [IJ  Principio  insejiientis  anni  M.  Servilius  et  Ti.  Clau- 
dius,  senatu  inCapitoiiuin  vocato,  de  provinciisrettulerunt.  [2]  Ita- 
liaui  atque  Africain  in  sortem  conici,  Africam  ambo  cupientes, 
volebant.  Geterurn,  Q.  Metello  maxime  adnitente,  neque  negata 
neque  data  est  Africa:  [3J  consules  jussi  cum  tribunis  plebisagere 
ut,  si  iis  videretur,  popukun  ro^'arent  quem  vellent  in  Africa  bel- 
lum  gerere  :  omnes  tribus  P.  Scipionem  jusserunt.  [4]  Nihilo 
minus  consules  provinciam  Africam  —  ita  enim  senatus  decreve- 
rat  —  in  sortem  conjecerunt.  [.ij  Ti  Claudio  Africa  evenil,  ut  quin- 
quaginta  navium  classem,  omnes  quinqueremes,  in  Africam 
traiceret  parique  imperio  cum  P.Scipione  esset;  M.  Servilius  Etru- 
riam  sortitus.  [6j  In  eadem  provinciaet  G.  Servilio  prorogautm 
imperium,  si  consulem  manere  ad  urbem  senatu  plaruisset.  [7j 
Praetores  M.  Sextius  <ialliam  est  sortitus,  ut  duas  legiones  pro- 
vinciamque  traderet  ei  P.  Ouinctilius  Varus,  C.  Livius  Bruttios 
cuui  duabus  legionibus  quibus  P.  Sempronius  proconsul  priure  anno 
praefuerat;  [8J  Cn.  Tremellius  Siciliam,  ut  a  P.  Viliio  Tappulo, 
praetore  prioris  anni.pmvinciam  et  duas  legiones  arciperet  ;  «  Vil- 
lius  pro  praetore  viginti  navibus  longis  et  militibus  mille  oram 
Siciliae  tutaretur,  [9j  M.  Pomponius  viginti  navibus  reliquis 
mille  et  (juingentos  milites  llomam  deportaret  »  :  G.  Aurelio  Got- 
tae  url>ana  evenit.  Geteris  ita  uti  quisque  obtinebant  provincias 
exercitusque  prorogata  imperia.  flOj  Sedecim  non  amplius  eo 
anno  legionibus  defensum  imperium  est.  [llj  Et,  ut  placatis  dis 
omuia  incip^rf-nt    .iLrerentque,  ludos  quos   M.    Glaudio  Marcello, 


\1   Quaestiones.  cf.  XXVIII,  x,  ;_.")    Ut,    «    avec    celte    conditi"ii 

^-:>:  XXIX.  xxxvi,  lui-,'.  que...    •. 

XXVII.  Ilépariiiioii  ihs  provinces.  [H^  Si,  «  dans  le  cas  où...  ». 

XXVII    1   Rettulerunt,  <' somui-  [7]  Ut,     cf.    §    5;    Bruttios,    voy. 

r.-iit  leurs  inoposilions  ».  XXIII.  xxxvii.  10. 

■J]  Cetsrum,  i    csed,  cf.  XXL  ii,  [8^  Siciliam,  .s.-e.   sortitus  est;  ut, 

C  :  etc.  :    (tdiiiteiitv,    insistant     pour  cf.  §  .".  :  VilHua,  q\c.,   Tite-Live  ana- 

qu'oii  i>rit  ce  paiti    (le  moyen  ternie  lyse  les  termes  du  décret, 

auquel  va    se  résoudre    le  Sénat);  *  ['Jj  Navibus,  ablatif  d'instrument; 

neijoio.  suppléez  consulibus.  urbana,    s.-e.    aors  ou  prortncin  !cf. 

^3  Agere.  -'  se  nietlr*'  en  rapport  XXIX,  xiii,  2). 

avec...  "   cf. XXVI.  xxxiu,  il  :  etc.)  ;  [\o]  Non  amplius,  suppléez  qunnu 

jusserunt,  <.-e.  helhim  i/i'rere.  ellipse  ordinaire  en  pareil  cas. 

[4]  Provinciam,      u   comme    pro-  [11  j  Dictator,  cf.  XXVlI,xxx]ii,8: 

vince    »;    decreverat,  le   sénat   était  /k9s/i«.$  wo/ores,  voy.  XXVI,  xxiii.ii: 

donc  revenu    sur    sa   décision    pre-  -s/,  «  pour   le  cas   où...  »  (cf.  n.  ^  ; 

iiiière  ;  Tite-Live  n'en  a  rien  dit.  ut  est  amené  par  lidée   de  decrelum 
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T.  QuincLio  consulibus,  T.  Manlius  dictator  quasque  liostias  ma- 
jores voverat,  si  per  quiiiquennium  res  publica  eodem  statu  fuis- 
set,  «  uL  eos  ludos  consules,  priusquam  ad  bellum  proficiscerentur, 
facerent.»  [12]  Ludi  votivi  in  circo  per  quadriduum  facti,  hostiae- 
que  quibus  votae  erantdis  caesae. 

XXVIII.  [1]  Inter  haec  simul  spes  simul  cura  in  dies  cre- 
scebat,  nec  satis  certum  constare  apud  animos  poterat 
utrum  gaudio  dignius  esset  Hannibalem  post  sextum  deci- 
mum  annum  ex  Italia  decedentem  vaciiain  po-sessionem 
ejus  reliquisse  populo  Romano  an  magis  metuendum  quod 
incolumi  exercitu  in  Africani  transisset  :  [2]  «  locum  nimi- 
rum,  non  periculum,  mutatum  ;  cujus  tantae  dimicationis 
vatem,  qui  nuper  decessisset,  Q.  Fabium  haud  frustra  canere 
soliturngraviorem  in  sua  terra  futurum  hostem  Hannibalem 
quam  in  aliéna  fuisset.  [3]  Nec  Scipioni  aut  cum  Syphace 
inconditae  barbariae  rege,  cui  Statorius  semilixa  docere 
exercitus  solitus  sit,  aut  cum  socero  ejus  Hasdrubale,  fuga- 
cissimo  duce,  rem  futuram  aut  tumultuariis  exercitibus  ex 
agrestium  semermi  turba  subito  conlectis,  [4]  sed  cum 
Hannibale,  prope  nato  in  praetorio  patris,  fortissimi  ducis, 
alito  atijue  educato  inter  arma,  puero  quondam  milite, 
vixdum  juvene  imperatore,  qui  senex  vincendo  factus  His- 
panias,  Gallias,  Italiam  ab  Alpibus  ad  frelum  monumentis 
ingentium  rerum  complesset.  [5]  Ducere  exercitu  m  aequa- 


esnmpliciteineut  contenue  dans  ;jro-  jours   pris    la    poudre    d'escampette 

rogata  imperia  (g  9).  (cf.  m,  3  ;  viii,  4)  ;  luiindtuariis,  vov. 

XXVIII  XXXII  [6]Scipionel  Han-  XXVIII,  XLii,  4;    XXIX,  xxviii,  h; 

nibal  en  présence.  yonv  Tellipse  de  nun,  voy.   XXVIII, 

XXVIII   [1]  Crescebat,  à  Rome:  xxviii,   4:  «   Nec  cum   Fyrrlio    nec 

satis    certum    constam    apud  animos,  cum  Samnilibus  aut  Lucahis  »;  «f/re- 

cf.  XXVII,    xLiv,    1  :  «  Neque  salis  sliu)n  (voy.  ci-dessus,  vu,  M)  est  pris 

constabat  aniniis  »;  gaudio  dignius,  substantivement. 

«  plus  réjouissant  »  ;  vacuam,  «  libre  «  ;  ['i]  Inter  arma,  voy.  xiv,  -2  ;  senex, 

incolumi,  «  intviCle  ».  exajyération  ;    Hannibal    avait  qua- 

[2j  Locum,    s.-e.  pugnne,  «  seul  le  rante-cinq  ans;  ad  frelum,  suppléez 

théâtre  de    la  {guerre  »;  vatem  sert  à  Siculum. 

amener  canere  :  les  idées  de  Fabius  [.')]  Ducere,  s.-e.    illum,   remplace 

sur  cette  tenible  lutte  avaient  la  va-  ducii  du  'ivledirect;  ue'jualcin,^  cun- 

leur  de  proi)héties  (()'(,//>•/;//«)  ;  pour  temporainè     de     ses    cami)agiies  », 

la  pensée,  cf.  XXVIII,  xlii,  18.         .  c'est-à-dire  «  qui  avait    pris  part  à 

[3]  Barbariae,  «  de  peuplades  bar-  toutes  ses   campagnes»  (H.):  d'au- 

bares  »   (l'al)strait  pour  le  concret)  ;  très  entendent  «  une  armée  de  vété- 

Slaiorius,  cf.XXIV,  xi.viii,  11:  semi-  rans  »  (.qui  avaient  vieilli  en  faisant 

Zfx-a,  terme  méprisant,  cf    XXVIII,  la  guerre)  :  patienlla,    «par  l'endu- 

xxvin,    4;    fugacissimo     duce,     voy,  rarice  »;   fidcs  fiât  sert  ae   passif  :i 

XXIX,  XXVIII,  8  ;  mais  c'est  une  in-  fidem  facial  :  exuvias,  les  armes  dont 

jure  gratuite;  car  il  n'avait  pas  tou-  ils  les  avaient  dépouillés. 
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lem  stipendiis  suis,  duratum  omnium  rerum  pa tien  lia,  quas 
vix  fides  fiat  homines  passos,  perfusum  miliens  cruore  Ro- 
mano,  exuvias  non  militum  tantum,sed  etiam  imperatorum 
portantem.  [6]  Multos  occursuros  Scipioni  in  acie  qui  prae- 
tores,  qui  imperatores,  qui  consules  Romanos  manu  sua 
occidissent,  muralibus  vallaribusque  insignes  coronis,  per- 
vagatos  capta  castra,  captas  uibes  Romanas.  [1]  Non  esse 
hodie  tôt  fasces  magistratibus  populi  Romani  quot  captos 
ex  caede  imperatorum  prae  se  ferre  posset  Hannibal.  »  [8] 
Has  formidines  au'ilando  animis  ipsi  curas  et  metus  auge- 
bant,  etiam  quod,  cum  adsuessent  per  aliquot  annos  bellum 
ante  oculos  aliis  atque  aliis  in  Italiae  partibus  lenta  spe  in 
nuUum  propinquum  debellandi  finemgerere,  erexerant  om- 
nium animos  Scipio  et  Hannilial  velut  ad  supremum  certa- 
men  comp^irati  duces.  [9]  Eis  quoque  quibuserat  ingens  in 
Scipione  fiducia  et  victoriae  spes,  quo  magis  in  propinquam 
eam  imminebant  animis,  eo  curae  intentiores  erant.  [10] 
Haud  dispar  babitus  animorum  Carthaginiensibus  erat,  quos 
modo  petisse  pacem,  intuentes  Hannibab^m  ac  rerum  ge- 
starum  ejus  magnitudinem,  paenilebat,  [11]  modo,  cum  re- 
spicerent  bis  sese  acie  viclos,  Sypbacem  captum,  pulsos  se 
-Hispania,  pulsos  Italia  atque  ea  omnia  unius  virtute  et  con- 


'/  Muralibus.  etc..  celle  expies-  puisqu'ils  ne  pouvaient  compter  sur 

sion  (coiimie   vallaribus  coronis)  est  la  tin  prochaine  des  hostilités  »  ;  sur 

toute  romaine  ;  les  Romains  dëcer-  1  emploi  de  in  «  en  vue  de  »,  cf.  ci- 

naienl  une  couronne  murale  à  celui  dessus,  xii,  17  :   «  In  id  »  ;  et    XXI, 

qui    le    premier    avait  escaladé  une  xi.iu.  7  :  «  In  hanc   mercedeni  arma 

muraille  'cf.  XXVI,  xlviu.ô:  IH)  et  capite  »  ;    eri^xn-ant,    plus    expressif 

une    corona   rallaris  à    celui    qui   le  nue  ronrerl erant  ;    relut...   compai'afi 

premier   avait    forcé    l'entrée    d'un  '?Mce-«,  les  deux  généraux  qui  vont  li- 

camp.  vrer  le  combat  décisif,  sont  conîi>a- 

[7  Hodie,  bien    que  le   style  soit  rés  à  une  paire  de   gladiateurs,  qui 

indirect;  c  est  ainsi  <jue   le  "p.onum  doivent  se  mesurer  ensemble. 

hic  et  ladveibe  nunc  sont  employés,  '91  Eam,  suppléez  o/c/or/am;  immi- 

mème    en    pareil   cas.  pour   donner  jipi^rtn/,  "  ils  louchaienlà...,ilsétaient 

plus  de    vivacité  à  l'expression  :  /'</  près  de...  »    (R.)  :    intentiores,  «  plus 

fasces,  c'est  à-dire  en  réunissant  tous  vives  ». 

les  faisceaux  portés  par  les  licteurs  [10]  Habitus   animorum,   «  l'étal 

des  différents  magistrats   (II):  pi^ae  d'esprit,  le  mornl    .,  :  (po.s.  \.  e.   nain 

se  ferre.  <•  faire    porter  devant   lui  »  eos ;   construisez  :    nom    modo    eos... 

'comme  à  Rome  le  triomphateuvi.  paenitfhat,  mod"...  horrehant. 

'^8'  Has   formidines,   «ces    idées  11]  Bis,  voy.  XXIX.  xxxiv,  1  suiv.  ; 

effrayantes  »:  etiam  tjuoil...,  d'autant  XXX.  vm,  1  "suiv.  ;  velut,  etc.,  rons- 

plus    que...  »;    cum,    «  bien    que  »:  truisez  horrebant    eum    velut  /alalem 

aliis,    etc.,    «    tantôt    sur    un   point,  durem  ;  fatalem.  {.    e.  fnto  datum  (cf. 

tantôt  sur   un  autre  »  :  lenta  spe  est  XXII,  un,  <>):  horrebant  a  pour  sujet 

■expliqué     par     in    nullum...    finem  :  Carthaginienses,   dont    l'idée  est  con- 

•«  avec   un     espoir     toujours    long,  tenue  dans  quos  (§  10). 
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silio  Scipionis  facta,  velut  fatalem    eiim   ducem  in  exitium 
suum  natum  horrebant. 

XXIX.  [1]  Jam  Ifadrunietum  pervenerat  Hannibal  ;  unde, 
ad  reficiendum  ex  jactatione  maritinia  militem  paucis  die- 
bus  sumptis,  exciliis  pavidis  niintiis  omnia  circa  Carthagi- 
iiem  obtineri  armis  adferentium,  magnis  itineribus  Zamam 
€ontendit.  [2]  Zama  quinque  dierum  iter  ab  Carthagine  abest. 
Inde  praemissi  speculatores  cum,  excepti  ab  ciistodibus 
Romanis, dedncti  ad  Scipionem  essent,  traditos  eos  tribunis 
mililum  jussosque  omisso  metu  visere  omnia  per  castra 
qua  velient  circumduci  jussit;  [3]  percunclatnsque  «  satin 
per  commodum  omnia  explorassent  »,  datis  qui  proseque- 
rentur,  rétro  ad  Hannibalem  dimisit.  [4]  Hannibal  nihil  qui- 
dem  eoruni  qune  niintialiantur  —  nam  et  Masinitsam  cum 
sex  milibus  pedilum,  quattuor  equitum  venisse  eo  ipso  forte 
die  adferebant,  —  laeto  animo  audivit,  maxime  hostis  fiducia 
aiidaciaque,  non  de  niliilo  profecto  concepta,  perculsus  est. 
[5]  Itaque,quamquam  etipse  causa  belli  erat  et  adventu  suo 
turbaverat  et  pactas  indutias  et  spem  foederum,  tamen,  si 
integer  quam  si  victus  peteret  paeem,  aequiora  impetîari 
posse  ratus,  nuntium  ad  Scipionem  misit,  ut  conloquendi 
secum  potestatem  iaceret.  [6]  Id  utrum  sua  sponte  fecerit 
an  publico  consilio,  noulium  cur  adfirmem  habeo  ;[7]  Vale- 
rius  Antias  primo  proelio  victum  eum  ab  Scipione,  quo 
duodecim  milia  armatorum  in  acie  sint  caesa,  mille  et  sep- 


XXIX  [l]  Hadrumetum,  onne  voit  i)ns  été  coi;çuo...  »  :   jtrnferlo,   «  sans 

])as   bien    pourquoi    Hannihnl,    qni  doute  >•;</'' /'lA/Zo,  «  sans  raison  ». 
avait  débarqué  à  Leptis  (rf.  XXV,   l'2i,        [5]   Et  devant    ipse  s'oppose   à    ft 

a  repris  la  mer  pour  venir  à  Hadru-  devant  adventu;    causa    belli,   pnrce 

mète,  qu'il  lui  était  facile  de  gaj^juer  qu'il  avait  attaqué  et  pris    8aL'onte; 

en  peu  de  temps  par  la  roule  déterre;  adventu      su»,       les      GarthaKinois 

ex  jactatione  Hm7v7(??îrt,  «  des  fatigues  s'étaient  décidés  à  rompre  la  trêve  à 

de  la  traversée  »  ;  o?«><m,etc.,  la  pro-  la   nouvelle  de    l'arrivée   prochaine 

position  infinilive  dépend  de a(//'fire/i-  d'IIannibal  (cf.    xxiv,    0-12);    pactes 

iium.  a  le  sens  passif,  cf.  ci-dessus  XXIIl, 

[•1]  Iter,  accusatif    de  la  distance;  vu,  3  :  «  Quaepacta  erant»;  inférer, 

excepti,  i.  e.  intercepti ;  omisso    metu,  i.    e.  inti'gris  virifms  ;    ae^jtiiora,  des 

i.  e.  impavide.  conditions    de    paix    moins    rigrtu- 

['A]  Satin,  i.  e.  satisne  ;  per  cowmo-  reuses. 
dum,  i.  e.    commode;  datis,   s.-e.  iis  ;        [fi]  Utrum,     etc.,      est     construit 

qui  a  la  valeur  d'unejiarticulefinale;  comme  sija  phrase  devait  se    tcrmi- 

de  là   le  ?,\\\)](mc\\ï  pi'iiseffuerentur.  ner  par   panrm    compertum  lial)eo  ;  à 

1 4]  Venisse,    suppléez    in    castra;  cette  expression,  Tile-I-ive  a  substi- 

maxime,  i.  e.  maxime    tamen   (en  op-  tué  ncntrum  cur  adfirmem   habeo,  qui 

l)osition  à  nz'/iî'/  t/uidem,  e\c.)  -.non...  en    est    l'équivalent     logique;    mais 

concepta,    «qui,    pensait-il,    n'avait  c'est  une  anacolulhe. 
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tingenti  capti,  legatuin  cum  aliis  decem  legatis  tradit  in 
castra  ad  Scipionem  venisse.  [8]  Ceterum,  Scipio  cum  con- 
Inquium  haud  abnuisset,  ambo  ex  composite  duces  castra 
protulerunt,  ut  coire  ex  propinquo  possent  :  [9]  Scipio  liaud 
procul  Xaraggara  urbe  cum  ad  cetera  loco  opportune,  tmn 
quod  aquatio  intra  teli  conjectum  erat  consedit,  [10]  Han- 
nibal  tumulum  a  quattuor  milibus  inde,  tutuni  commo- 
dumque  alio(|ui,  nisi  quod  longinquae  aquationis  erat, 
cepit.  Ibi  in  medio  lucus  conspectus  undique,  ne  quid  insi- 
diarum  esset,  delectus. 

XXX.  Ij  Summotis  pari  spatio  armatis,  cumsingulis  inler- 
pretibus  congressi  sunt,  non  suae  modo  aetatis  niaximi 
duces,  sed  oninis  ante  se  memoriae,  omnium  gentium  cui- 
libet  regum  imjjeratorumve  pares.  ^2]Paulisperalteralterius 
conspectu,  adniiraliune  mutua  propeattoniti,  conticuere. 

^3]  Tum  Hannibal  prier  :  »  Si  lioc  ita  lato  datum  erat,ut,qui 
primus  belluin  intuli  po|»ulo  Romane  quique  loLiens  prope 
in  inanibus  victoriain  iiabui,  is  ultro  ad  pacem  petendam 
vt^nirem,  iaetor  te  niilii  sorte  potissimum  datum  a  que  pete- 
rem.  [4j  Tibi  «juoque  inter  multa  egregia  non  inultimis  lau- 
dum  hoc   fueril,    ll;ninil»,ib'ni,   cui  tôt  de  Hoiiumis  ducibus 


[8]  Haud.  voy.  XXI.  xiii,  8  ;  haud 
abnuisset.  litote,  «  avait  accordé  vo- 
lontiers »  ;  e.c  compositn,  «  d'un  com- 
mun accord  >•  :  cnsira  protulerunt, 
i.  e.  castra  prophis  moveruut. 

\\]  Cum...  tum...,  construisez  : 
loro  cum  ad  cetera  o/jjjijrtnno  tum 
quod...  erat;  ad  cetera,  <-  à  tous  les 
autres  égards  "  ;  intra  teli  conjectum, 
cf.  XXVI.  IV.  7. 

lu;  A,  <■  à  une  distance  de...  »  (cf. 
Ces.,  Ji.  G.,  V.  :V2,  1  :  elc)  ;  alioqui, 
i.  e.  alias,  «  d'ailleurs  •>  :  tonyinquae 
aquationis  est  un  génitif  de  qualité 
comi)lénient  de  itumulus)  erat; 
conspectus  «  visible  »  (cf.  XXI,  v.  Il  : 
«  luvictus  »,  invincible;  ;  ne...  esset, 
pour  rendre  toute  embuscade  impos- 
sible   >.  cf.  XV,  '.'. 

XXX  [i  Pari  spatio.  ablatif  de 
mesure  :  •<  également  loin  »  ;  ar- 
niatis,  les  soldats  de  lescorle;  sin- 
yulis,  chacun  avec  un  interprète; 
oninis  unie  se  memoriae,  «  de  tout  le 
temps  passé  ». 

■J  Conspectu.  ablatif  de  cause, 
attoiiiii   comme  frappés  dé  stupeur; 


conticuere,  ils  demeurèrent  tous  deux 
silencieux. 

'i-'A{>.  Discours  d' Hannibal  d.Scijii  >t. 

3-11.  Hannibal,  auteur  de  la  t/Ui/rr, 
vient  demander  la  jnti,c  au  fils  du  pn  - 
mier  (/enti-al  romain  qu'il  ait  mm- 
battu;ce  sont  là  les  Jeux  de  la  [or- 
tune,  et  il  faut  saroir  comprendre  la. 
leçon  qui  s'en  dégage;  instruit  par 
l'expérience  Hannibal  est  convaincu 
que  la  paix  est  souhaitable  ;  Scipion 
se  laissera-t-il  aveugler  par  ^ 
succès  ? 

[3]  Si  <-  sil  est  vrai  que  «;  dat.o^i 
erat,  v  il  était  décidé  »  :  primus,  le 
premier  (dans  le  cours  de  cette 
guerre)  ;  ultro,  c  de  moi-même  » 
(sans  y  être  contraint  par  un  revers  r, 
.<sorte,  i.  e.  fortunn. 

•Jt'  In  ultimis  laudum,  i.  e.  in 
ultimi-s  lau'lihus:  pour  la  construc- 
tion cf.  ci-de.-sus,  X,  14:  fuerit,  fu- 
tur antérieur  ;  hoc  est  déterminé  pnr 
les  propositions  intinitives  Hanniha- 
lem...  cessisse  tetjue...  imjiosuissi' ; 
dédissent,  au  subjonctif,  par  attrac- 
tion modale. 
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vicluriaiii  di  dédissent,  tibi  cessisse,  teque  huic  bello,  ve- 
stris  prius  qiuiin  nostris  ciadibus  insigni,  finemimposiiisse. 
[dJ  IIoc  quoqiie  ludibrium  casus  edideril  fortuna,  iil,  cum 
pâtre  tuo  consule  ceperim  arma,  cum  eodein  primum  Ro- 
mano  imperatore  signa  contiilerim,  ad  filium  ejus  iiiermis 
ad  pacem  petendam  veniam.  [6]  Optimum  quidem  fuerat 
eam  patribus  nostris  mentem  datam  ab  dis  esse  ut  et  vos 
Italiae  et  nos  Africae  imperio  cootenti  essemus;  [7]  neque 
enim  ne  vobis  quidem  Sicilia  ac  Sardinia  satis  digna  pretia 
sunt  pro  tôt  classibus,  tôt  exercitibus,  tôt  tam  egregiis 
amissis  ducibus,  Sed  praeterita  magis  reprehendi  possunt 
quam  corrigi.  [8j  Ita  aliéna  adpetivimus  ut  de  nostris  dimi- 
caremus  nec  in  Italia  solum  nobis  belluni,  vobis  in  Africa 
esset,  sed  et  vos  in  portis  vestris  prope  ac  moenibus  signa 
armaque  hostium  vidistis  et  nos  ab  Gartbagine  fremilum 
castrorum  Romanorum  exaudimus.  [9]  Quod  igitur  nos 
maxime  abominaremur,  vos  ante  omnia  optaretis,  in  me- 
liore  vestra  fortuna  de  pace  agitui-.  Agimus  ei  quorum  et 
maxime  interest  pacem  esse,  et  qui  quodcumque  egerimus, 
ratum  civitates  nostrae  habiturae  sunt  ;  animo  tantum  nobis 
opus  est  non  abhorrente  a  quietis  coiisiliis.  !^10]  Quod   ad 


[.")]  Ediderit,  cf.  §  4  :  «  Fueiit  »  ; 
ludibrium  casus,  «un  jeu  du  liasard  »  ; 
cum,  «  alors  que...  »;  paire  tuo  con- 
sule, en  21«  avant  Jésus-Chiist  ; 
cum...  ceperim  arma,  sif/na  contule- 
rim,  les  deux  meiubi'f  s  de  la  propo- 
sition sont  simplement  Juxtaposés  ; 
ut...  reniam.  etnon  7»e...  venire.  parce 
que  Hannibal  veut  dire  que  le  des- 
tin l'a  mis  dans  la  nécessité  de  de- 
mander la  i>aix. 

0]  Fuerat,  <<  le  mieux  eût  été 
que...  »;  datam  esse,  i.  e.  si  dota 
esse/. 

[1]  Neque  enim  ne...  quidem, 
au  lieu  de  nam  uk...  ijxidi'm,  à  cause 
de  la  prédilection  du  latin  pour  le 
tour  neque  enim. 

[^]  Appetivimus,  vous  et  nous; 
de  nostris  s'oppose  à  aliéna;  dimica- 
remus,qiie  nous  avons  été  contraints 
de  courir  les  risques  de  la  guerre  ; 
sed...  cideritis  et...  exaudiannis,  au 
lieu  de  sed  ut  rideritis  et  nos....  e:cau- 
diamns.  pnur  donner  à  la  pensée  plus 
de  t'(jrce. 

^'.Jj  Abominareznur    (cf.   XXV III, 


xxvni,  7),  etc.,  littéralement  :  «  chose 
dont  nous  aurions  i^il  y  a  quelque 
temps)  rejtoussé  l'idée  "avec  horreur 
et  que  vous  auriez  (à  In  mè:iie 
éi)O(iue)  souhaitée  par- dessus  tout 
(R.)  »  ;  quod...  optaretis  est  une  ap- 
position à  la  proposition  principale 
//(  meliore...  aiiitur  ;  hM\xh\oi\.cV\{  s'ex- 
plique par  le  sens  conditionnel  de  la 
phrase;  in  meliore  veslra  fortuna, 
«  dans  des  conditions  plus  avanta- 
geuses pour  vous»;  ayimus  ei,  «  nous 
deux  nous  discutons  en  hommes 
qui...»;  quoru)n  et...  et  qui...,  remar- 
quez la  recherche  de  la  variété  :  on 
attendrait  quorum  et...  et  omne  fa  - 
tum.  e[c.:  i/?ii  quodcw/ique  eyerimus, 
«  dont  les  accords,  quels  qu'ils 
soient  »  ;  ratum  habiturae  .sunt.  tra- 
duisez en  tournant  par  le  passif  «  se- 
ront ratitiés  certainement  par...  »  ; 
a.  quietis  roiisifiis,  «  de  résolutions 
calmes  ■>  ([ui  exigent  du  sang-froid). 
ilo]  Senem,  cf.  ci-dessus,  xxviii, 
.")  :  Hannibal  veut  opposer  sa  matu- 
rité à  la  jeunesse  de  Scipioii.  cf. 
§  11  :  «  Tuam  adulescentiam  >>. 
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me  attinet,  jam  aetas  senem  in  patiiain  revertentem,  unde 
puer  profectus  suin,  jam  secundae,  jam  adveisae  res  ita 
^rudierunt  ut  rationem  sequi  quani  fortunam  malim;  [11] 
tuam  et  adulescentiam  et  perpetuam  felicitatem,  ferociora 
utraque  quam  quietis  opus  est  consiliis,  metuo.  [12]  Non 
temere  incerta  casuum  leputat  quem  fortuna  numquam 
decepit. 

Quod  ego  fui  ad  Trasuinennum,  ad  Cannas,  id  tu  hodie 
es.  Vixdum  militari  aetate  imperio  accepto,  omnia  audacis- 
sime  incipientem  nusquam  fefellit  fortuna.  [13]  Patris  et 
patrui  perseculus  mortem  ex  calamitate  vestrae  doinus 
decus  insiene  virtutis  pietatisque  eximiae  cepisti  ;  amissas 
Hispanias  reciperasti  quattuor  inde  Punicis  exercitibus  pul- 
sis;  [14]  consul  creatus,  cum  ceteris  ad  tutandam  Italiam 
}tarura  animi  esset,  transgressus  in  Africam,  duobus  hic 
exercitibus  caesis,  binis  eadem  hora  captis  simul  incen- 
sisque  castris,  .Sypiiace  potentissimo  rege  capto,  tôt  urbibus 
regni  ejus,  tôt  nostri  imperii  ereptis,  me,  sextum  decimuin 
jam  annum  haerentem  in  possessione  Ilaliae,  detraxisli. 
Pott^st  victoriam  malle  quam  pacem  animus.  [15]  Xovi  spiri- 
tus  magnos  magis  quam  utiles:  et  mihi  talis  aliquando  for- 
tuna adfulsit.  [16]  Quodsi  in  secundis  rébus  bonam  quo(iut3 
nientem  darent  dei,  non  ea  solum  quae  evenissent,  scd 
•'tiam  ea  quae  evenire  possent  reputaremus.  Ut  omnium 
obliviscaris  aliorum,  satis  euo  documenti  in  omnes  casus 
sum,  [17]  quem,  modu  castris  inter  Anienem  atque  urbCiU 


Ai]  Adulescenitam  est,  comme 
-seiiein  {i  \(>j,  une  exagération  (Scipion 
a  31  ans*:  feroriora  ulitt'^ue,  «  deux 
choses  qui  donnent  plus  de  fierté...  >>; 
le  pluriel  ufra^ue  ^se  rapporte  aux 
deux  terme»  abstrait*,  adulescentinm 
«t  feliritatem  ;  mais  le  singulier 
utrumque  serait  plus  correct  (cf.  ci- 
dessus.  VIII,  7:  etc.;:  quietis...  con- 
siliis est  au  datif:  pour  le  sens  de 
uietis,  cf.  §  U:  non  te'uere,  i.  e.  non 
i  icilt;  incerta  casuum.  cf.  ci-dessus, 
XV.  4:  etc. 

12- 17.  Scipion  est  aujourd'hui  ce 
If t' Hannibal  fut  jadis;  ce  simple  rap- 
ju-ochement  doit  suffire  d  l  éclairer. 

[13]  Persecutus,  i.  e.  uUus  ;  decus 
r^pisti,  expression  un  peu  recher- 
chée, au  lieu  de  loudem  f/ercepisti. 

Ai}  Consul,    en    réalité     Scipion 


n'avait  que  le  titre  de  proconsul  ; 
duobus,  cf.  XXVIII,  10;  6tnts,cf.  ch.  v 
et  VI. 

[1.")]  Potest,  etc.,  «  il  est  possible 
que  ton  cœur  généreux  ..  »  :  et  milii, 
i.  e.  uiihi  quoque;  mihi  adfulsit,  mé- 
taphore heureuse  :  «  ma  fait  sentir 
ses  rayons  ». 

[Iti  "Bonam    mentem,    "  le   bon 
sens  »  :  evenirenl  et  possent   sont    au 
subjonctif  par  attraction  modale  :  ut 
«  à  supposer  que...  '•;    oinninm   ni 
rum  est  au    neutre;   satis  docinnenti^ 
suti,    «  je   suis    un    exemple    asse 
frappant»:    in   omn*'s  casus,  >■  pnur 
toutes   les    vicissitudes    de    la    fur 
tune  •  (R.). 

[17]  Quem  équivatit  à  cum  uif.. 
de  là  le  subjonctif  ;  modo,  ei 
211  avant  Jésus-Christ.;  prope  scan 
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veslram  posilis  signa  inferentem  acjam  prope  scandentem 
nioeiiia  Romaiia,  hic  cernas,  duobus  fratribus,  fortissimis 
viris,  clarissimis  imperaioribns  orbatum  ante  moenia  prope 
ôbsessae  pairiae,  quibus  terrui  veslram  urbem,  ea  pro  mea 
deprecantem. 

[18]  Maximaeciiique  fortunae  minime  credendum  est.  In  bo- 
nis tiiis  rébus,  nostris  dubiis,tibi  ampla  ac  speciosa  danti  est 
pax,  nobis  petentibus  magis  necessaria  quam  honesta.{19] 
Melior  tutiorque  est  certa  pax  quam  sperata  Victoria;  haec 
in  tua,  illa  in  deorum  manu  est.  Ne  tôt  annorum  felicita- 
tem  in  unius  horae  dederis  discrimen  :  [20]  cum  tuas  vires, 
tum  vim  fortunae  Martemque  belli  communem  propone 
animo.  Utrimque  ferrum,  utrimque  corpora  humana  erunt  ; 
nusquam  minus  quam  in  bello  eventus  respondent.  [21]  Non 
tanluni  ad  id  quod  data  pace  jam  habere  potes,  si  proelio 
vincas,  gloriae  adjeceris  quantum  dempseris,  si  quid  adversi 
eveniat,  Simul  parla  ac  sperata  décora  unius  horae  fortuna 
evertere  "potest.  [22]  Omniainpace  jungenda  tuae  potestatis 
sunt,  P.  Corneli  ;  tune  ea  habenda  fortuna  erit  quam  di 
dederinl.  [23]  Inter  pauca  felicitalis  virtutisque  exempla 
M.  Atilius  quondam  in  hac  eadem  terra  fuissel,  si  viclor 
pacem  petentibus  dedisset  palribus  nostris;  sed  non  sta- 
tuendo  felicitali  moduin  nec  cohibendo  efTerentem  se  forlu- 
nam,  quanlo  altius  elatus  eral,  eo  foedius  conruit. 


dentem,  exagération  oratoire  ;  duobus  potes,    non    tantuni    gloi'iae    atijeco- 

/'m/riV/Ms,  Hasdrubal  et  Mapron  ;  ^t«-  ris,     si     proelio    vincas,      (juantuni 

bus  ea,  «  les  malheurs...  dont...  ».  (f,'loriae)   denipseris,    si...  eveniat  «  ; 

18-2;^  La  paix  leur  est  nécessaire,  si  vincas...  si  eveniat,  le  polcnUel  aevi 

sans  doute;  mais  Scipiun  peut  la  leur  à  souligner  ce  que   révénenietit  a  de 

donner  sans  amoindrir   sa  gloire;  en  chanceu.x  ;      adjeceris    et     denipseris 

lout  cas  il  vaut  mieux  en  venir  là  qu'à  sont  au  subjonctif  et  ont  le  sens  con- 

unc  bataille,  toujours  incertaine;  qu'il  ditionnel  ;  décora,   cf.  !^  13   :  «  Decus 

se  rappelle  Régulus.  insigne». 

[!8]  In  1301118  tuis  rébus,  cf.  §  !>  :  [— ]  I»  Pace  jungenda,  par  ana- 

«  In  lueliorc    veslra    fortuna  '>  :   am-  logie     avec    l'expression     in    dextris 

plu  ac  speciosa,  «  avantageuse  el  glo-  junyendis  ;    tuae    potestatis,  i.    0.     in. 

rieuse  ».  tua  potestate ;  tunr,  entendez  :  «  si  lu 

l'J]  Haec,    i.    e.    pax,  cf.    XXIX.  continues  la  guerre  ->  (R.). 

XXXIII,    10;    in...   discrimen,   c'est-à-  [23]  Pauca,«  pou  coniniuns, rares  »  ; 

dire  «  ne  joue  pas  en  une  heure  une  frlicitalis,    les     anciens    estiniaicnl 

si  longue  félicité  ».  autant  la  chance  (jue  le  mérite;  sta- 

[JOJ  Martem,     etc.,    cf.     XXVill,  tuendo...  cohibendo,  i.  e.  cum    statue- 

XLi,ri;  erentus  respondent,   suppléez  rct...    cohiberet  ;    efferoUern  se   fortu- 

ad  spem.  nam,   pour   la  métaphore,  comi)are7. 

[21]    Ad     id,    etc.,    construisez    :  ci-dessus,   xx,  'i  ;  voyez  aussi  XXII, 

«   ad    id     (gloriaej,    quod...   habere  lix,  10. 
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24'^  Est  quidem  ejusqui  dat.noii  qui  petit, condiciones  dicere 
pacis;  sed  forsitan  nonindigni  simus  qui  nobismetipsi  mul- 
tara  inrogemus.  [25]  Non  recusamus  quin  omnia  propter 
quae  ad  bellum  itum  est  vestra  sint,  Sicilia,  Sardinia,  His- 
pania,  quicquid  insularum  toto  inter  Africain  Italiamque 
continetur  mari,  [26j  Carthaginienses  inclusi  Africae  litori- 
bus  vos,  quando  ita  dis  placuit,  externa  etiam  terra  marique 
videamus  reventes  imperio.  •2']  Haud  negaverim  propter 
non  nimis  sincère  petitam  aut  expectatam  nuper  pacem 
suspectam  esse  vobis  Punicani  fideni.  Multum  per  quos  pe- 
tita  sit  ad  fidem  tuendae  pacis  pertinet,  Scipio.  [28]  Vestri 
quoque,  utaudiu,  patres  non  nibil  etiam  obhoc,  quia  parum 
dignitatis  in  legatione  erat,  negaverunt  pacem  ;  [29]  Hanni- 
bal  peto  pacem,  qui  neque  peterem,  nisi  utilem  crederem, 
et  propter  eandem  utilitatem  tuebor  eam  propter  quam  pe- 
tii.[30]  Et,  quem  ad  modum,  quia  a  me  bellum  coeptum  est, 
ne  quem  ejus  paeniteret,  quoad  id  ipsi  invidere  dei,  praes- 
titi,  ita  adnitar  ne  quem  pacis  per  me  partae  paeniteat  ». 

XXXI.  [1]  Adveisus  liaec  imperator  Romanus  in  liane  fere 
sententiam  resimndit  : 


24-3(1.  L'ni'lluKjeoffi'p  s  s  conditions  ; 
le  traité  pro/io.sé  en  sun  nom  par  Han- 
iiihal  ne  peut  manquer  d'être  sincère- 
ment observé. 

24]  Dat,  suppléez  pacem:  non  qui, 
enteii'lez  u-jn  >^jus  qui...:  f'or.sifan  se 
construit  régulièrement  avec  le  sub- 
jonctif, de  la  simus  ;  nnbismct  ipsi 
multnui  inrof/enws.  «  <1<^  tixer  nous- 
iiiènies  noire  i)roitre  aiuende.  » 

'!:>'  Non  recusamus  quin.    ric.. 

nous  acceptons  ijne...  "  :  quicquid 
iiisuhinaii.  i.  e.   quceruiiique    insulae. 

'20  Carthaginienses,  •<  nous, 
Cârthafrinois...  t>  :  cette  iiroi)05ition 
flé]tend  t-ncore  de  quin  :  quando,  i.  e. 
quoninm  .cf.  XX,  4^:  e.rterna,  i.  e. 
externas  nationes.  les  peuples  situés 
en  dt'hors  de  l'Italie. 

[27]  Non  nimis.  i.  e.  parum.  •■  pas 
assez  »  :  erpertdtnm.  on  n'avait  pas 
attendu  que  le  sénat  en  délibérât  : 
multum  doit  être  joint  à  pertinet.  i.  e. 
interest,  qui  a  pour  sujet  la  proposi- 
tion per  quos  petita  sit,  »  la  ques- 
tion de  savoir  par  linterniédiaiie  de 
qui...  «  ^R.);  ad  fidem  tuendae  pacis, 
«  iiour  la  confiance    que   l'on  peut 


avoir   dans  la  solidité  de  la  paix 

[28j  Quoque.  «  eux  aussi  "  ;  Kan- 
nibal  veut  din^  qu'il  ne  vient  pas 
de  donner  seuieuK^nt  son  opinion  per- 
sonnelle: non  nihU,\.  e.  potissitnum  ; 
negaverunt  pacem,  «  ils  ont  refusé  de 
ratifier  la  paix  ». 

29"  Hannibal.  etc.,  cette  phrase 
si  simple  et  si  fiére,  répond  à  une 
idée  sous-entendue  :  ■<  Mais  aujour- 
d'hui la  situation  n'est  plus  la  même  ; 
c'est  moi.  Ilannibal,  etc.  '>:  neque.. 
et....  dune  jiart  ne...  pas...,  d'autre 
part..-  » 

[:iO;  Ne...  poeniteret  dépend  de 
prnestili,  i.  e.  efffci  ;  invidere,  i.  e. 
inviderunt  cf.  XX"VIII,  xxxill, 
4:  etc.i. 

XXXI.  Répon.tc  de  Scipioti. 

XXXI  1]  Adversus,  i.  e.  ad 
cf.  XXI,  xvin,  9  :  etc.)  ;  m  hanc...  sen- 
tf-ntiam,  «  en  ce  sens  »  ;  praesentem^ 
indutiarum  fidem.  au  lieu  dep^'aese»- 
tium  indutiarum  fidem,  «  le  respect] 
lovai  d'une  trêve  actuellement  con- 
cilie »: />rae.yeji/e»i...  fidem    s'oppose! 
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u  Non  me  r;illol)at,  llannibal,  udveotus  tui  spe  Carthagi- 
iiieuses  et  praesentem  indutiarum  lidein  et  spem  pacis  tur- 
basse;  [2]  neque  tiiid  sarie  dissimulas,  qui  de  condicionibus 
superioribus  pacis  omnia  subtrahas  praeter  ea  quae  jam 
pridem  in  nostra  potestate  sunt.  [3J  Geterum,  ut  tibi  curae 
est  sentira  cives  tuos  quanto  per  te  onere  leventur,  sic 
mihi  laborandum  est  ne  quae  tune  pepigerunt  hodie,  sub- 
tracla  ex  condicionibus  pacis,  praemia  perfidiae  babeant. 
[4j  Indigni  quibus  eadem  pateat  condicio,  etiani  ut  prosit 
vobis  fraus  petitis.  Neque  patres  nostri  priores  de  Sicilia, 
neque  nos  de  Hispania  fecimus  bellum;  et  tune  Manieiti- 
norum  sociorum  periculum  et  nuncSagunti  excidium  uobis 
pia  ac  justa  induerunt  arma  :  [5]  vos  lacessisse  et  tu  ipse 
fateris  et  dei testes  sunt,  qui  et  illius  belli  exitum  secundum 
jus  fasque  dederunt  et  hujus  dant  et  dabunt.  [6]  Quod  ad 
me  attinet,  et  liUmanae  iniirmitatis  memini  et  vim  fortunae 
reputo  et  omnia  quaecumque  agimus  subjecta  esse  mille 
casibus  scio  ;  [7]  ceterum,  quem  ad  modum  superbe  et  vio- 
lenter me  faterer  facere,  si,  priusquam  in  Africam  trajecis- 
sem,  te  tua  voluntate  cedentem  Italia  et  imposito  in  naves 
exercitu  ipsum  venientem  ad  pacem  petendam  aspernarer, 
[8]  sic  nunc,  cum  prope  .manu  conserta  restitantem  ac  ter- 
giversantem  in  Africam  adtraxerim,  nulla  sumtibi  verecun- 

[2]  Dissimulas,  i.  q.  negas ;  qui ,..  ai'uies  à   la  main    i)Oiu'    une    cause 

S7ibtrahas,   proposition  relative  eau-  sainle  el  juste  »  ;  pia,  parce  que,  en 

sale.  conibatlaht  pour  les  alliés,  les   Ho- 

[3]  Ceterum,  i.  e.  sed,  cf.  XXI,  ii,  mains  sont    fidèles  à  des   sermenls 

6;    ut...    sic...,  i.    e.    quidem...    sed;  prêtés  devant  les  dieux  ;  ,/Ms;^a,  parce 

curae  sit  a  pour  sujet  la  proposition  qu'ils  défendent  le  droit, 

infinitive  cives   tuos  sentire  ;  quanto  [5]  Lacessisse,  suppléez  ?io.v  6(;/Zo; 

Qfiei-e    leventur,    «   de  quelle  lourde  jus  fasque,  le  droit  humain  et  la  loi 

charge  ils  sont  soulagés  »  (allusion  religieuse. 

aux  conditions  mentionnées,  ch.xvi,  [U]  Memini,  i.  e.  memor  sum;   re- 

il-12);  quae...  pepiiienud.  «   les  con-  puto,  suppléez  mecum  ;  mille  casibus, 

dilions  auxquelles  ils  on|  souscrit  »  ;  cf.  xxx,  Il  :    Incerla  casuum    repu- 

sublracia    (;st   le    comi)lémént    dVm-  tat  ». 

béant,  i'X  praemia  perfidiae  est  l'altri-  [7]  Ceterum,  i.  e.  sed,  «  quoi  qu'il 

but   du  conii)lément  :   »  (ju'ils    aient  en  soit   »;    trajeri-iscm,    voy.     XXI, 

connue  ]irix  de  leur  perfidie  ce  qu'ils  xxvii,  1  ;  ipsum,  «  de  toi-même  ». 

ont  furtivement    relranclié    de    ces  [8]  Manu  conserta,  liltéralement 

conditions  ».  «  au  moyen    d'un    corps   à  corps  ", 

['<]  Indigni  a  le   sens   adversatif  :  c'est-à-dire  «  de  force  »;  rra^Z/au/ern, 

«alors   que    vous    ne   méritez     pas  «  se  raidissant  })our  résister  »,  verbe 

([ue..    »; /va^ea/,  "  vous  soit  ouverte»,  expressif;       teryicersnntem,       terme 

c'est-à-dire,  «  soit  laissée  à  votre  dis-  emprunté  à   la  langue   de  l'escrinie 

l)Osition  »  ;  etlam,  i.  e.  ultro  ;  priores,  «  faisant  des  feintes  «  ;    verecuudia, 

])orle  sur  palreu  nostri  et    sur  nos  ;  égards  ». 
pia  ac  justa,  etc.,  «  nous  ont  mis  les 
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dia  obstrictus.  [9]  Proinde,  si  quid  ad  ea  quae  tum  pax  j 
conventura  videbatur,quae  sit  multa  navium  cuni  commea-  ' 
tu  per  indiitias  expugnatarum  legatorumque  violatoruin, 
adicitur,  est  quod  referam  ad  consiliuin  ;  sin  illa  quoque  j 
irravia  videntur,  bellum  parate,  quoniam  pacem  pati  non  | 
potuistis  ». 

t»  Ita, infecta  pace,ex  conloquio  ad  suoseum  se  recepis- 
sent,  frustra  verba  piaelata  renuntiant  :  «  arinis  decernen- 
diim  esse  habendamque  eani  forlunani  quamdei  dédissent  >>. 

XXXn.  [1]  In  castra  ut  est  ventuni,  pronuntiant  ambo 
^<  arma  expedirent  milites  animosque  ad  supremum  certa- 
men,  non  in  unum  diem,sed  in  perpetuum,  si  félicitas  ades- 
set,  victores.  [2]  Roma  an  Carthago  jura  gentibus  daret 
ante  crastinam  noctem  scituros:  neque  enim  Africam  aut 
Italiam,  sed  orbem  terrarum  vicloriae  praeniium  fore,  par 
periculum  praemio,  quibus  adversa  pugnae  fortuna  fuis- 
set.  »  [3]  Nam  neque  Romanis  effugium  ullum  patebat  in 
aliéna  ignotaque  terra  etCarthagini,supremo  auxilio  eifuso, 
adesse  videbatur  praesens  excidium, 

[i]  Ad  lioc  discrimen  procedunt  postero  die  duorum  opu- 
It-ntissimorum  populoruin  duo  longe  clarissimi  duces,  duo 
lortissimi  exercitus,  multii  ante  parta  décora  aut  cumula- 
turi  eodie  aut  eveisuri.  [ij]  Anceps  igiturspes  et  metus  mis- 

'•    Quid,    "  quelque  charge  iiou-  la  viclMiiv     pour     loujours   »    (R.). 

veile«>;a</  en.    i.    e.    ail    eus   loiuli-  "2]  Par  periculum,  etc.,  consirui- 

eionet ;  <juae  /hit    etc.,    I»*     mot    jjox  sez  pur  jnriruln  a    lorf)  jjraemio  (eis) 

est    une    apposition   introduite  par  ^«/4m*<,  etc.. /"um^/ remplace  le  futur 

attraction   dans  la  proïKîsition   rela-  antérieur  fuerit  du  style  direct  ;  fur- 

live.  cf.  Cic,    Z/r.,  .iii.  8'.i  :  «  Multa  tumi     /uisset,    clausule    irréjîuiière, 

dixit.   quam   orationeni...  rettulil  '•;  cf.  XXIV.  xvi,  ".<. 

guft".   attraction   bien    crmnue  ftour  [:i]  Nam  répond    à  une  idée  sous- 

r/iio'{  :  rnult'i  >.'>[   attrilait  :  «   comme  entendue  :  «  ils   raisonnaient    juste, 

aiiK-nde  -  :  est.  r/wni...  .<   il  y  a  lieu  car...  »;  effuqiwu  patebat,  cf.  XXIV, 

jM.ur  iiK'i  de..    ->  :  iUa,  i.  e.  yuae  tune  xxvi.  1.2  :  «  8i  etïugium  paluisset  in 

]>ei>'>/t-^tis  (cf.  ^  :■{  .  puitlicuai  »;  e/fuio,  i.  e.  si...   effusum 

J  M' Infecta    pace,    i.  e.   pace  no»  esset  ;  pmesens   renforce    l'idée    ex- 

impetratn,    exjuession    faite    sur  le  primée  par  adesse. 

module  de    infecta  re ;    habendamque,  ['ij  Discrimen,    bataille    décisive: 

cf.  XXX.  -J^.  cumulaturi...  aut  eversuri  vov.  XXVI, 

WXll-WW.  /ia/nille   rie  Zama.  xxxviii.  K  ;  etc. 

XXXJI  [I    Expedirent    est    cons-  [y,  Anceps,  i.  e.   dubia ;  miscebant 

Iruit  avec    deux   comi)léments,  dont  animas,  «  éveillaient   dans   les  ànies 

le  premier  seul  lui  convieiit  exacte-  des   sentiments   mêlés  «:  non   maijis 

mejil;  aveca«i/«o.^on  atteiidraitco/ii/f/'-    quam i.  e.  minus  quam...  ;  pemare, 

marent  ;  cest  la  tîgure  appelée  zeug-  i.  e.  aestimare  ;   obcfrsabar<tuf,    siip- 

n\A:victores.ai\\Vw\X  du  futwi  victores  ;  pléez    animis  ;     sucnirrebaiit,     i.    e. 

■on  dirait  de  même  en  français  :«  ."^i  orcurrebant ;  subicieb,iat,\ny.XX\l, 

a  fortune  vous  favorise,  vous  avez  xix, -2;  xli,  20. 


A.    ClIR.    202]  LlliEIÎ    XXX  741 

cebant  aniinos;  contemplantibusque  modo  suain,  modo  bo- 
stium  aciem,  cuni  non  ociilis  maiiis  quam  ralioiie  pensarent 
vires,  simul  laeta,  simul  Iristia  obversabantur.  Quae  ipsis 
sua  sponte  non  succurrebant,  ea  duces  admonendo  atque 
borlando  subiciebanl.  [6]  Poenus  sedecim  annorum  in  terra 
Italia  res  gestas,  tôt  duces  Romanos,  tôt  excercitus  occi- 
dione  occisos  etsuacuique  décora,  ubi  ad  insignem  alicujus 
pugnae  memoria  militem  venerat,  referebat;  [7]  Scipio 
Ilispanias  et  recentia  in  Africaproelia  et  confessionem  l:o- 
stium,  quod  nequenon  petere  pacem  propter  metum  neque 
manerein  ea  prae  insita  animis  peiiidia  potuissent.  [8]  Ad 
hoc  conloquium  Ilannibalis,  in  secreto  habitum  ac  liberum 
fmgenti,  qua  vult  flectit;  [9]  ominatur,  quibus  quondam 
auspiciis  patres  eorum  ad  Aegates  pugnaverint  insulas,  ea 
iilis  exeuntibus  in  aciem  portendisse  deos  :  [lOJ  «  adesse  fi- 
nem  belli  ac  laboris  ;  in  manibus  esse  praedam  Carthaginis, 
reditum  domum  in  patriam  ad  parentes,  liberos,  conjuges 
penatesque  deos.  »  [il]  Celsus  haec  corpore  vultuque  ita 
laeto,  ut  vicisse  jam  crederes,  dicebat.  Instruit  deindepri- 
mos  hastatos,  post  eos  principes,  triariis  postremam  aciem 
clausit. 
XXXIII.  [Ij  Non  confertas  autemcoliortes  ante  sua   quam- 

[()J  Sedecim,    etc.,  enlendez  :   i-es  style  direct  ;  portendisse  (cL   XXVI, 

per  sedecim,  annos  f/estas  ;    ocridinne  XLI,    18)  rfmî,  on   sait    quelle    place 

occisos,  ci.  XXII,    Liv,  7;    XXVIII.  tenait  la  religion  dans  les  préoccu- 

xLiii.    10;    ubi...  veneral,    Ilannibal  jjalions     de       Scipion     (cf.     XXlV, 

passait  devant    ses  vétérans  et  s"ar-  xix,  'i  ;  etc.). 

rèlait    devant   les   hommes  qui    se-  [10]  Carthaginis,    génitif  (l',i;>no- 

taient  signalés  quelque  part  i)ar  des  silion  ;  /-e^/i/wy/*  suppléez   in   mdnrms 

actions  d'éclat;    alicujus  put/nae  me-  esse. 

maria,  littéralement  :  «  ])ar  le  souve-  [il]  Celsus, c'est  l'attitude  qui  jon- 

nir    (que     gardait     Ilanniital)     de  vientà  un  homme  inspiréetàun  vain- 

queique    comhat    »;    referebat,    «il  quenr;  îil...  crederes, cf.  XXIX.  xx\j, 

leur  rappelait  ».  L';  r'/cme, suppléez  eum;  primos,  .<  en 

[7]  Scipio,      suppléez     referebat  ;  première  ligne  »  ;  post  eos,  «  di,Mrière 

confessionem,    «   l'aveu  de  leur  fai-  eux  »  ;  les  manipules  sont  rangé.s  les 

blesse  «; /'me,  cf.  XXII,  III.  1:5;  V.:};  uns    derrière  les   autres,    contraire- 

VI.  8;  etc.;  potuissent^  subjonctif  du  ment  au  dispositif  habituel,  suivant 

style  indirect.  lequel  les  manipules  de  la  deuxième 

[S]  Ad  hoc,  «  en   outre  »  ;    m   se-  ligne  étaient  placés   en  arrière  dans 

creio,  «  sans  témoins  «;   ad  liberum  les  intervalles  laissés  j)ar  ceux  de  la 

fingenti,  «  et  qui  ])ar  conséquent  lui  première  ;    vovez    notre    édition    de 

donnait    toute  latitude   pour   iiiven-  de  César,  p  ?8. 

ter    »  ;    flectit,  littéralement    :    «    il  XXXIII   [1]  Non  confertas,  etc., 

façonne  »  (il  arrange  à  sa  fantaisie),  voy.  XXVIII,  xxxai.  11;  rohurles,  a 

['.)]  Ominatur,  «  il  prédit  »;  paires  ici'  le  sens  général  de  «  sections  ..'et 

eorum    remplace    paires    lesiri     du  non  celui  qu'il  a  dans  César  ;    qua... 

style  direct  ;  t//(s  remplace  l'ûiz.v    du  acti,    etc.,    littéralement    :   ■<  par  où 
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que  ?ii:na  instruebat,  sed  manipulos  aliqiiantiim  inter  se 
distantes,  ut  esset  spatium  qua  elephanti  hostium  acti  niliil 
ordiaes  turbarent.  [1]  Laelium,  cujus  ante  legati,  eo  anno 
quaestoris  extra  sortem  ex  senatus  consulte  opéra  utebatur, 
cuni  Italico  equitatu  ab  sinistro  cornu,  Masinissam  Xumi- 
dasque  ab  dextro  opposuit.  [3]  Vias  patentes  inter  manipulos 
nntesignanorum  velitibus  —  ea  tune  levis  armatura  erat  — 
complevit,  dato  praecepto  ut  ad  impetum  elepliantorum 
aut  post  derectos  refugerent  ordines  aut  in  dextrani  lae- 
vamque  discursu  applicantes  se  antesitrnanis,  viani  qua  in- 
ruerent  in  ancipitia  tela  beluis  darent.  [4]  Hannibal  ad 
têrrorein  primos  elejthantos  —  octoginta  autem  erant,  quoi 
nulla  umquam  in  acie  ante  babuerat —  instruxit,  [5J  deinde 
auxilia  Liguruiii  Gallorumque,  Baliaribus  Maurisque  adniix- 
tis;  in  secunda  acie  CartbaginiensesAfrosque  et  Macedonuîii 
lei:ioneni;  ^'o  modico  deinde  intervallo  relicto,subsidiariaiu 
acieni  Italicoruin  uiilituni  —  Hrultii  plerique  erant,  vi  ac 
necessitate  phires  quani  sua  voluntate  decedentem  ex  Italia 
secuti  —  insliuxit.  7^  EciuiLatuni  et  ipse  circumdedit  cor- 
nibus;  dextruni  Cartliagiuienses,  sinistruni  Nuniidae  tenue- 
runt. 

8]  Varia  adlnutalio  erat   in    exercitu  inter  tôt  bomines 
(|uibus  non  linuua.non  mos,non  lex,  non  arma,  nonvestitus 


étanl     poussés     les     éléphants    ne  de  bat  ni  lie  »  (formées   par    les  has- 

jetasscnl   i>as    le  désordre  dans  les  tais,    les   princip'-s   et    les  Iriaires)  : 

rangs  >.  :   celte   forme  di*  phrase  usi-  applicantes  se  antesignanis,  «  ralliant 

lée    encore  dans     lancien   français  les  hastats  »;aHc//ji7ù/,  «qui seraient 

n'est    plus    admise  aujourd'hui;  tra-  lancés  sur  eux  de    droite  et  de  gau- 

duisez  :  •'  par  où  l'on  put  jiousser  les  che  -    R.):  cf-  XXVI,  xlvi,  1. 

éléphanls  sans  troubler   les   rangs»  [4]  Ad  terrorem,  ».-p.  faclendum  ; 

(d"ai»r«s  Hiemanm.  primos.  cf.  xxxii,  il. 

[•2"  Ante,  «  auparavant  -  ;  le//ali  et  [5]  Afrosque  et,   etc.,  emploi  ré- 

quaestoris     sont     construits    comme  gulier    de  deux    conjonctions   dilïe- 

attributs  de  cujus;  extra  sortem.   cf.  rentes,  parce   que   Tite-Live  oppose 

XXVIII.  xxxviii.   \1  :  ex  senatus  c on-  aux    troupes    d'Afrique    les    soldats 

.$m//o,  en    vertu    d'un     sénatus-con-  d'origine  étrangère  ;J/ace(/omra  Ze^/îo- 

sulte  rendu  à  la  prière   de   iScipion:  >je»H.  voy.  xxvi.  3. 

opposait,  s.-e.  Itoslibus.  [(>'  Siibsidiariam,    etc.,    le    corps 

[:;]  Antesignanorum,  les  hastats;  de  réserve  formé  des  Italiens;  vi  ac 

velitibus.  vov.  XXVII,  xviii,j(J  ;  XXX,  necessitate,  i.  e.  vi  Hannilals  coacti ; 

8:  etc.;   luric,  «à  cette  époque-là  -  ;  plures,    -  en    plus  grand  nombre  »; 

du  temps   de   Tite-Live  on  ne  don-  decedentem,   «  lors   de  son  départ  ». 

nait  plus  le  nom  devélites  à  l'infan-  [7"  Et  ips°,  "  lui  aussi  »   (comme 

le:ie    légère:  «(/    impetum,   «  au  mo-  Scipioii  . 

ment  de   la  charge  »;  sur  ad,    voy.  [8   Quitus...  esset,  i)roposition  re- 

XXI,    XLi.    3:    etc.;    post  derectos'...  lative   causale;  de  là   le  subjon  tif, 

ur.lines,  »  en  arrière  des  trois  lignes  cf.  XXVIII,  xii,  .S. 
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habitusque,  non  causa  inilitandi  eadeiii  esset.  [9]  Auxiliari- 
bus  et  praesens  et  iiiultiplicata  ex  praeda  merces  ostenta- 
tiir  ;  Galli  proprio  atque  insilo  in  Romanos  odio  accendiin- 
tiir  ;  Liguribus  canipi  uberes  Italiae  deductis  ex  asperriniis 
montibusin  spem  victoriae  ostentantur  ;  ,10]  Mauros  Numi- 
dasque  Masinissae  inpotenti  futuro  dominatu  terret  ;  aliis 
aliae  spesac  metusjactanlur.  1  ir  Carthaainiensibus  moenia 
patriae,  di  pénates,  sepulcra  majorum,  liberi  cum  parenli- 
bus  conjii-esque  pavidae,  <-  aut  excidiuni  servitiumque  aut 
impeiium  orbis  terranim,  nihil  aut  in  metum  ant  inspeni 
médium  »  ostentatur. 

[\2]  Cum  maxime  huer  imperator  apud  Carthaoinienses, 
duces  suarum  genLium  iuler  populares,  pleraque  per  inter- 
prètes inlerimmixtosalienigenas  agerent,  tubae  cornuaque 
ab  Romanis  cecinerunt,  ri 3]  tantusque  clamor  ortus  ut  ele- 
phanti  in  suos,  sinistrum  maxime  cornu,  verterentur,  Mau- 
res ac  Xumidas.  Addidit  facile  Masinissa  percuisis  terrorem 
nudavitqueabea  parte  acieni  equestri  auxilio.  fl4]  Paucae 
tamen  bestiarum,  intrepidae  in  hostem  actae,  inter  velitum 
ordines  cum  multis  suis  vulneribus  ingentem  stragem  ede- 
bant.  [15]  Resilientes  enim  ad  manipulos  velites,  cum  viam 


[9]  Fraesens...  merces,  -  le  paie-  verbe;  in/er  immUtos  alieniqenas   aii 

ment   de    leur   solde   argent    conip-  milieu    de   détachements    composés 

latit  "  (R.);    muUiplicatn  ex   praethi,  d'étranfrers     de     races     différentes- 

"    :.ugmeiitée   du    butin»    (fait   sur  tubae,   trompettes    d'infanterie-  ror- 

lenneniii:  oslcnlntur,  cf.  ,^  !<  et  §  11;  mm,  trompettes    de  cavalerie  ''vovez 

dtilncLix,    '.  une  fois   descendus...  ",  notreéditiondeCésar.pl.Ill.ir^iet'lJ)  • 

se  rapporte  à  1  avenir  (Cf.  i»  f!/je))i)  ;  ah  Uomnnis.  c^du  côté  des  Romains  »' 

in  siicm...    vktnriai^.  «  de    manière  à  cf.  XXI,  v,  0;  etc.                                ' 

leur  faire  désirer  et  esi)érer  la  vie-  'V.V  In  suos    est   déterminé     ])ar 

toire  .<  ;  ostentantur.   cf.   VI,    v.  2  :  deux  app(-sitinns  séparées   lune  de 

"  Ostentahatur    trt    spon    Pomplinus  l'autre    par     le    verbe     verterentur; 

^"^}\"\  a'ididit.  i.    e.    auxit ;  percuisis,  i.  e. 

jnj    Inpotenti,    au    sens   passif:  Mnuris    ac    A'umùlis  ;    ab  ea  parte    à 

;■  insupportable  »  ;    terrel  a  pour  su-  Taiie   où   il  se  trouvait;  acieui,  s.-e. 

jet  Poe»/^^«(  sous-ensendu  ;  aitar  aliis.  Poeni,ru„t,  rinfanlerie  carthaginoise 

etc.,  résume  tout  ce  qui  précède  :  il  dont  le  flanc  ^'auche  était  découvert' 

ne  se  lasse  pas  de  faire  enlendrt' des  14]  Velitum,    les  vélite,-,  s'étaient 

paroles  projies  à  éveiller  chez  les  uns  ébàncés  en  av;inl  pour  charj^^^r  l'en- 

l'esperance  et     chez     les  autres     la  nemi;     cun,    multis   suis   vulneribus. 


crainte. 


après   avoir  ele   couverts  de  bles- 


11]  In,  ..  dans   le  sens  de...  »  ;  ///-  sures  »  ;    résiliâtes   enim,    etc.,    est 

h)l..^.medmm,    -aucun    i)arli    inier-  l'explication  de  rw»?  ..  fc'u/ne/-?Ai/s. 
nu'diaire...  "  \\y  Ancipites,   etc.,  exposés    aux 

jv]  Cum  maxime.   <■  i»recisément  traits     des     d.-ux   côtés  ;     utrivi/ur 

nu  moment  ou...  »,   cf.  XXV.  xxiii.  sert    k    préciser   le  sens  ù'anci,.iles 

1:    etc.;    i>lernijîie,    au    lieu   de  pie-  cf.    ^  3  ;  ab  :    cf.  ^    12;    antesianans 

r'raujuc,    ladjeclif   au    lieu  de  l'ad-  cf.  §  3  ;  ce*5a^rtM/,' cf.XXVII,xLviii,S. 
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elephantis,  ne  obtererentur,  fecisseat,  in  ancipites  adictura 
utrimque  coniciebant  hastas,  nec  pila  ab  antesignanis  ces- 
sabant,  '16jd.onec  undique  incidentibus  telis  exacti  ex  Ro- 
mana  acie  hi  qu oque  in  suos  dextrum  cornu,  ipsos  Cartha- 
ginienses  équités,  iii  fuzam  verterunt.  Laelius,  ut  turbatos 
vidit  hostes,  addidit  perculsis  terrorem. 

XXXIV.  ij  Utrimque  nudata  équité  erat  Punica  acies,  cuni 
pedes  concurrit,  nec  spe  nec  viribus  jam  par.  Ad  hoc  diclu 
parva,sed  magna  eadem  in  re  gerenda  momenta  congruens 
clamorab  Romanis  eoque  major  et  terribilior,  dissonae  iUis, 
ut  gentium  multarum  discrepantibus  linguis,  voces,  [2]  pu- 
irna  Romana  stabilis,  et  suo  et  armorum  pondère  incumben- 
lium  in  hostem,  concursatio  et  velocitas  illinc  major  quain 
vis.  [3]  Igitur  primo  impelu  extempb^  movere  loco  hostium 
aciem  Romani.  Ala  deinde  et  umbonibus  puisantes,  in  sum- 
motos  gradu  inlato,  aliquantum  spatii  velut  nullo  resi- 
stente  incessere,  [4j  urgentibus  et  novissimis  primos,  ut  se- 
mel  motam  aciem  sensere,  quod  ipsum  vim  magnam  ad 
pellendum  hostem  addebat.  ^5^  Apud  hostes   auxiliares    ce- 


If"-  Hi  quoQiue.  comme  ceux  dont 
il  "a  été  question  §  13;  in  suos.  sup- 
pléez acti,  qu'on  tire  aisément 
(\  exacti  ;  ipsos...  Carthagini'^rises, 
«oppose  à  Mauros  ac  yumidas  (§  V-i); 
n<i<lt(Ut,  cf.  §  13,  répétition  qui  ne 
choquait  pas  les  Latins. 

XXXIV  [V  Pedes.  singulier  col- 
lectif rarement  employé  au  nomina- 
tif: concAirrit,  suppléez  rwn  hoste  ;  ad 
hoc.  suppléez  accessentiït  [cî.  XXI,| 
XL,  0:  diclu  jmrva,  insignifiante?  en 
apparence  ;  eadem,  i.  e  simul,  lati 
nisme  connu;  m  }^e  gerenda,  sur  un 
champ  de  bataille  ;  momenta  (sup- 
pléez erant),  causes  déterminantes 
(le  succès  ou  de  revers:;  congruens, 
poussés  en  même  temps  et  saccor- 
ilant  ensemble:  ab  Romanis,  voy. 
xxxin,  l'2;  illis,  datif  de  relation 
pour  éviter  une  symétrie  trop  exacte 
avec  ab  Romanis;  ut,  "  comme  il 
était  naturel  -  sert  à  déterminer  le 
sens  de  l'ablatif  absolu  f/»«c/'epa»</6MS 
linguis,  qui  a  la  valeur  d'une  propo- 
sition causale. 

[2"  Pug'na.  i.  e.  ratio  pugnamV, 
"  la'  façon  de  combattre  »;  stabiVs 
is.e.erat),  est  le  contraire  de  mo'nlis  : 
ies  Romains  montraient  de  la  fer- 
meté et  de  la  solidité  ;  incumbentium 


s'accorde  avec  Romanorum,  dont  l'i- 
dée estimplicitement  contenue  dans 
Romana;  conrnrsntio  désigne  1(1  n 
des  sections  et  des  détacheuieia^  ; 
l'r'locitas  s'applique  en  particulier 
aux  soldats  qui  étaient  i^lus  agiles 
que  les  légionnaires. 

[3]  Movere,     i.     e.     movemnl-    cf. 
XXV III.     VI,     4  :     etc.;   ala,  •< 
l'épaule  "  ;  umbonibus,  •<  avec  la  bosse 
de   leurs    boucli-ers»:  in   summotoH, 
tour  concis,  au  lieu  de  eos  summoi 
runt  et  in  summolos...  ;  gradu  inlnto^ 
«  s'avançant  contre...  »;  aliguamum, 
«    une    quantité    notable  »  ;    spati 
'<  de  terrain  ». 

[i]  Et,  i.  e.  etiam  ;  noviss'mis  dé- 
signe  les  derniers  rangs  des  hastal-; 
ut  semel,  «  une  fois  que...  »;  v 
ipsum,  «  ce  mouvement  mèiii' 
(cette  poussée  générale  de  towt  U 
corps  de  bataille);  vim  magun 
adde^tat.  «  augmentait  encore 
force  des  Romains  «  (dont  la  coh-mi^ 
d'attaque  pesait  de  tout  son 
sur  lennemi). 

b[  Sustinebant  s'accord» 
nombre  avec  l'apposition  ei 
avec  le  sujet  grammatical  ;  «'le 
non.  ..  ut  contra  etiam....  «  si  ]»ei 
que  bien  au  contraire...»;  resistente 
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ilonles  secunda  ucies,  Afri  et  Cartliaginienses,  adeo  non 
sustinebant  ut  contra  etiam,  ne  resistentes  pertinaciler  pri- 
mos  caedendo  ad  se  perveniret  hostis,  pedem  referrent.  [G^ 
lij;itur  auxiliares  terga  dant  repente,  el  iii  siios  versi  partim 
refiigere  in  secundam  aciem,  partim  non  recipientes  cae- 
dere,ut  et  paulo  ante  non  adjuti  et  tune  exclusi  ;[7]etprope 
duo  jam  permixta  proelia  erant,  cumCartliaginienses  siinul 
cum  hostibus,  simul  cum  suis  cogerentur  manus  conserere. 
[8]  Non  tamen  ita  porculsos  iratosque  in  aciem  accepere, 
sed  densatis  ordinibus  in  cornua  vacuumque  circa  campum 
extra  proelium  ejecere,  ne  pavido  fuga  et  vulneribus  milite 
sinceram  et  integram  aciem  miscerent.  [9j  Ceterum  lanla 
strages  hominum  armorumque  locum  in  quo  steterant 
paulo  ante  auxiliares  compleverat  ut  prope  difficilior  trans- 
itus  esset  quani  per  confertos  hostes  fuerat.  [10]  Itaque,  qui 
primi  erant,  hastati  per  cumulos  corporum  armorumque  et 
tabem  sanguinis  qua  quisque  poterat  sequentes.hostem  et 
signa    et   ordines    confuderunt.    Principum   quoque    signa 


etc.,  i.  e.  si  (primi)  résistèrent  perti-  rangs  »  (pour  ne  laisser  aux  merre- 

rmriter;  ne...  ad  se  perveniret  hostis.  naires   aucun   intervalle   par  où  ils 

«  i)Our  empèciier  J'ennerui   d'arriver  auraient    pu    se    glisser);  in   cornua 

jusqu'à   eux  «    (soldats   de  seconde  dépend  d'e/erez-e;  r/rcrt,  adverbe,  i.e. 

ligne),    on  ne  comprend  pas  bien  le  circiter;  extra  proelium,  «  en  dehors 

motif  de  la  manœuvre:  en  reculant,  du  Ih'.'àtre  même  du  combat»  ; />«f('/c» 

ils    provoquaient    l'attaque  des  Ro-  i.  e.   p^rmlso,  pour  éviter  la  rép'ti- 

mains,  loin  de  s'y  soustraire.  tion:  milite,    les    soldats   delà  pre- 

[(»]  Igritur,  etc.,  la  première   ligne,  mière    ligne  ;  ne...    aciem    misrerent 

composée    d'auxiliaires,   tourne   les  (i.  e.    turlnirent),    «   pour    empêcher 

talons;  les  uns  se  réfugient  sur  les  qu'ils  ne  missent  ledésordre  dans  la 

flancs  des  troupes  de  seconde  ligne,  ligne  de  bataille  »,  sinceram  et   inle- 

les  autres  se   voyant   repoussés  par  ç/ram.  remartiuez   l'entrecroisement  : 

elles  cherchentà  s'ouvrirun  passage,  ces  mots  s'opposent  à  perculsos  ira- 

les    armes    à    la  main;    relugere  q\  ^os^j^e,  et  aussi  à  l'idée  exprimée  par 

caerfere  sont  des  ifnfinitifs  historiques,  fuga  et  vidneritnis  ;  sinceram,  propre- 

au  lieu  de  refugiebant  et    caedehant;  ment  «  non  gâtée  »,  d'oM  «  fraîche  »: 

non  recipientes,  fs.-e.    ('o-î)  représente  integram.   «  non   entamée,    intacte  ». 
les  soldats  de  la  seconde    ligne  (se-       [ii]    Ceterum.   voy.    XXI.    ii,    (i; 

cundam   aciem)  ;  ut,<.<.  dans   la  pensée  tanta  strages.  etc.,  «'une  telle  (juau- 

que...  »   (parce  que,  se  disaient-ils,  tité    de  cadavres  et  d'armes  éjîaises 

peu    auparavant    ils   n'avaient   pas  sur  le  sol  ;  transitus  esset,   supi)léez 

été      soutenus      et     maintenant   ils  Romanis,  i)our  les  Romains, 
étaient  repoussés)  ;  non  adjuU,  cf.  §  ô.        [10]  Qui  primi  erant  est  expliqm 

[7]  Permixta,    parce  que  les  Car-  par   hastati:    tabmn   sampiinis.    îles 

thaginois  ont  à    soutenir  le  choc  de  mares  de  sang  »;  et  sitpia  et  ordines 

leurs  mercenaires  aux((uols  viennent  confuderunt.    rompirent   l'ordre    des 

se  mêler  les  Romains.  manipules    et  des  rangs:  principum, 

[8]  Non  tamen...  fait  suite  au  î?  '!,  les  principes  formaient  la  seconde 
le  ?;  7  n'étant  qu'une  sorte  de  paren-  ligne  (voyez  ci  dessus,  xxxiii,  i);  si- 
ihi'SC:  perculsos,  s.-e.  merreninirios;  gna,  les  manipules;  vagam,  i.  e.  con- 
densât is  ordinibus,  «  ayant  serré  leur  fusam. 
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fluctuari  coeperanl  vairain  ante  se  cernendo  aciem.  [W 
Quod  Scipio  ubi  vidit,  receptui  propeie  canere  hastatis  jus- 
sit,et,sauciis  in  postremam  aciem  siibductis, principes  tria- 
riosque  in  cornua  inducit,quo  tutior  tîrniiorque  média  liasta- 
torum  acies  esset.  [12j  Ita  novum  de  intejTrro  proeliiim  ortum 
est  ;  quippe  ad  veros  hostes  perventum  erat,  et  ariiiorum  gé- 
nère et  u?ii  militiae  et  fama  rerum  gestarum  et  magnitiidine 
vel  spei  vel  periculi  pares  :  [I3j  sed  et  numéro  superior  Ro- 
manus  erat  et  animo,  quod  jam  équités,  jam  elephantos  fu- 
derat,  jam.  prima  acie  puisa,  in  secundam  pugnabat. 

XXXV.  A]  In  tempore  Laelius  ac  Masinissa,  pulsos  per  ali- 
quantum  spatii  secuti  équités,  revertenles  in  aversam  ho- 
slium  aciem  incurrere.  Is  demum  equitum  impetus  perculit 
hostem.  2  Mulli  circumventi  in  acie  caesi  ;  multi,  per 
palentem  circa  campum  fuga  sparsi,  tenenle  omnia  equi- 
tatu  passim  interierunt.  [3]  Carthaginiensium  socio- 
rumque  caesa  eo  die  supra  vigint  milia;  par  ferme  numerus 
captus  cum  signis  militaribus  centum  triginta  duobus,  ele- 
phantis  undecim  ;  viclores  ad  mille  et  quingentos  ceci- 
dere. 

4  Hannibal,  cum  paucis  equitibus  inter  tumultura  elap- 
sus,  Hadrumetum  perfugil,  omnia  et  in^e^ro  proelio  et  incli- 
nante  acie,  priusquam  excederet  pugna,  expertus  [5]  et 
confessione  etiam  Scipionis  omniumque  peritorum  militiae 
illam  laudem  adeptus,  singulari  arte  aciem  eo  die  instru- 
xisse  :  [6]  «  elephantos  in  jaima  frontc,  quorum  for'.uitus  im- 


ir  Hastatis,   l'ordre  de   Scipion  Carlhni^iuoiseux-iiièuies, voy.  xxxiu 

nt?  sâdie>5ait   qu'aux   soldats  de   la  b  iK.):  f'Oiia  î'eitim  !/esta)'um,'\a  \i\oive 

preinière  ligne:  iu  postremnm  aciem,  militMiie  :    vel    spei   vel  periculi,  cf. 

en    arrière   du    corps  de  bataille;  j/»  xxxiii.  11. 

cornua  indurit,  Scipion  fait  avancer  ■  i:^]  In,  i.  e.  adversus ;puf/nabat  d  •- 

les  soldats  de  la   deuxième  et  de  la  pend  aussi  de  f/uod. 

troisième  ligne  par  la  droite  et  par  XXXV   1]  In   tempore,  «   fort   à 

la  ^uche.   de    manière  à  renforcer  projjos  »:   équités    doit   être   joint  à 

les  hastats  el    a   les  jirotëger  contre  pnhos ;  in  aversam,  etc.,  sur  les  der- 

des  attaques  de  flsnc,  tout  en  mena-  rières    de    l'ennemi:   incurrere,  \.  e. 

çant  l'ennemi  :  tulior,  cette  nianneu-  inrurrerunt.  cf.  xxxiv.  '^. 

vre  mettait  les  hastats  à  l'abri  d'une  "2"  Fuga  sparsi. "fuyant  ç<à  et  là  ei 

attaque  venant  dfs  ailes  de  iennemi  :  désor-lre-s  cf.  XXII.  vu,  2  ;   teuenii-, 

fjnnior,  parce  que  les  blessés  avaient  i.  e.  obtinente.  cf.  XXVIII,  xliii,  Ki. 

été     évacué?:     hastatonan.     génitif  '/>    Ad.   -  environ  »,  est  adverbe, 

d'apposition.  [ô,  Peritorum  est   (iris  substanti- 

13    Novum    de    integro,    j»léo-  veinent:    instm.risse,    suppléez    e«/«, 

li  t^me  fréquent    cf.  XXII.  v.  7;  etc.):  cf.  XXVII.  xix.  \i. 

q-.iippe     reniitlace     souvent     uami^ue  (»   Elephantos.   etc..  le  style   iu- 

chez  Tite-Live  :   ad  vn-rts   Itosles,  lef-^  direct  est  le  développement  des  mots] 
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pelus  atque  intolerabilis  vis  signa  sei|ui  cl  servare  ordiiies, 
in  qiio  pluriiniim  spei  ponerent,  Romanos  prohibèrent;  [7J 
(loinde  auxiliares  ante  Cartiiaginiensinm  aciem,  ne  hom'ines 
mixti  ex  conluvione  omnium  genlium,quos  non  fides  lene- 
ret,  ;sed  merces  liberum  roceptura  fui^^ae  haberent,[8]  siiniil, 
primum  ardorém  atque  iinpelum  hoslium  excipientes  J'ati- 
garent  ac,  si  nihil  aliud,  vulneribus  suis  ferrum  hostile  lie- 
betarent;  [9]  tum,  ubi  omnis  spes  esscf,  milites  Carthai-i- 
nienses  Afrosque,  ut,  omnibus  rébus  aliis  pares,  eo  quod 
integri  cum  fessis  ac  sauciis  pugnarent  superiores  essent  ; 
Italicos,  intervallo  quoque  diremptos,  incertos  socii  an 
hostes  essent,  in  postremam  aciem  summotos.  »  ["10]  Hoc 
edito  velut  ultimo  virtutis  opère  Hannibal  cum  Iladrume- 
tum  refugisset  accitusque  inde  Carthaginem  sexto  ac  trice- 
simo  post  anno  quam  puer  inde  profectus  erat  redisset, 
[il]fassus  in  curia  est  non  proelio  modo  se,  sed  bello  vic- 
tum,  nec  spem  salutis  alibi  quam  in  pace  impetranda  esse. 
XXXVI.  [1]  Scipio  confestim  a  proelio  expugnatis  hostium 
castris  direptisque,  cum  ingenti  praeda  ad  mare  ac  naves 
rediit,  [2J  nuntio  adlato  P.  Lentulum  cum  quinquaginta  ros- 
tratis,  centum  onerariis  cum  omni  génère  commeatus  ad 
Uticam  accessisse.  [3]  Admovendum  igitur  undique  terrorem 


ilhun  laudnn  {^  b)-  elephantos  est  le  en  réserve;  in  postremam  aciem  sum- 
complement  direct  di7istruxisse;  for-  motos,  suppléez  e^ss,  «  avaient  été 
iuins,  «nnprevu,  nupossible  à  cal-  placés  en  S'rrière  du  corps  de  ba- 
culer  ).;  signa  setjui,  de  garder  leurs    taille.  » 

formations;  servare  ordines,  de  res-  [10  Velut  détermine  edito  hoc  vir- 
ter  en  rangs; /jouere;//, au  subjonctif,    tutis  opère. 

parce  que  c'est  la  pensée  d'Hannibal  :        [111  In  curia,  appellation  romaine 
^roA^iem*/,  au  subjonctif,  parce  que    appliquée    au   sénat    de    Garthage  • 
la  proposition  relative   est  en  même    alibi  quam,  i.  o.  usmiam  nisi 
^'Iî^M^vh'-  .t.  •         .  •       -      ,  XXXVI-XXXVni:4]  Préliminaires 

T.-tJ.if    '    ';tc.,  expression  chère  a    de    paix   entre   Home    et     Cartliaqe  ; 
xA'vV    '^'      ^i-      ^^^^'      ^^^"^'      2;     conclusion  d'un  armistice. 
XXyiII    xii,  3;^ene/W,   i.  e.    conti-        XXXVl    [Il    A,    «    au    sortir     de 
ne;T/2?i  o//ic2o;/M.9ae,  au  datif,  «pour    après»         ^^       '  i  .i      ic, 

^^r^.^l,'^^'^  ^\^  ^^  débanderaient.  »  [oj  Rostratis,  vov.   XXYIII,   xlv 

_  [bj  Simul,  suppléez  tf^  «  de  façon  8;xlvi,  7;  XXIX. "xxv  10-  XXX 
a  »;  excipientes  fatigarent,  soutenir  xxiv,  f.  ;  etc.  ;  onerariis\-oxl  XXIx' 
le  premier  choc  et  en  paralyser  les  xxv.  11;  etc.;  accessisse,  Le.  ad,,u. 
eiieis;  SI  niliil  aliud,iinp])U'ez  ef/ire-  lisse,  cf. -KX\X  m  7 
S^^pnîf^^wol'  ''>'^«"^^^i'  ^e  f^i-  des  13]  Ig-itur,  'par  suite  de  cet  ini- 
rd  Tît-  ;.  portant  renfovt-.admocendum...  terru- 

[.)]  Ubi,  1.  e.  in  qinbus;  pares,  sup-  rem,  qu'il  fallait  terrifier  Carthave, 
V\eeil{nmams-  Italicos,  voy.  xxxiv,  en  hi  serrant  de  plus  près  ;  Cartha- 
12;  incertos,  «  dont  on  ne  savait  pas  ginem,  on  attendraitrt//  Carthauinrm 
SI...  »;   quoque,  outre  qu  ils   étaient    «  contre  Garthage  ». 
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perculsae  Oarthagini  lalus,  iiiisso  I.aelio  Romain  ciini  victo- 
riae  nuntio,  Cn.  Octaviura  terrestri  itiiiere  diicere  legiones 
Carthaginem  jubet  ;  ipse,  ad  siiam  veterem  nova  Lenluli 
classe  adjuucta,profecliis  ab  Utica  portuni  Garthaginis  petit. 
[k]  Haud  procul  aberat,  cum  velata  infulis  lamisque  oleae 
Carthaginiensium  occuriit  navis.  Deceni  legati  erant,  prin- 
cipes civitatis,aTictore  Hannibale  niissi  ad  petendam  pacem. 
[5j  Oui  cum  ad  puppim  praetoriae  navis  accessisseut  vela- 
menta  suppiicum  porrigentes,  orantes  imploranlesque 
fidem  ac  misericordiam  Scipionis,  1 6~^  nullum  iis  aliud  re- 
sp  jnsum  datum  quaia  ut  Tynetem  venirent  :  «  eo  se  moturum 
castra.»  Ipse, ad  contemplandum  Carthaginis  situni  non  tani 
noFcendi  in  praesentia  quam  teriendi  hostis causa /jrotecfuv, 
Uticani,  eodeniel  Octavio  revocato,  rediit.  [7^  Inde  proceden- 
tibusad  Tynetem  nunliusadiatus  Nfrininai)!,  Syphacis  filium, 
«uni  equitil»us  pluribus  quani  peditibus  venire  Carthagien- 
silms  auxilio.  [H]  Pars  exercitus  cum  omni  equitatu  aginen 
iidgressa  Xumidarum  levi  certamine  fudit.  Exitu  quoque 
fugae  intercluso  ab  omni  parte  circumdatis  equitibus,  quin- 
decini  milia  hominum  caesa,  mille  et  ducenli  vivi  capti,  et 
equi  Xumidici  mil]«-  et  quingenti,  signa  militaria  duo  etsep- 
kiaginta;  regulus  ipse  inter  tumultum  cum  paucisetTugit.  19] 
Tum  ad  Tynetem  eodem  quo  antea  loco  castra  posila,  lega- 
tique  triginta  ab  Carthagine  ad  Scipionem  venerunt.  Et  illi 
/[uidem  multo  miserabilius  quain  antea,  quo  miigis  co- 
i-'e-bat  l'oriuna,  egerunt;  sed  aliquanto  minore  cum   miseri- 


V   Aberat.    suppléez  Cac/Art^nic  ;  exitu...  intercluso  indifiue    la  consé- 

nifulis.  Cl.  XXV.  XXV.  t).  quence    de     lauUe    ablatif    absolu 

.")    Velamenta,   i.  e.    rami    oleae  circumdatis   equitibus    qui  leiiiplace 

infulis  veliiti.  une  jiroposition  causale  cum  ah  omni 

6]  Se  moturam,  le  style  indirect  ijiirlt'...circumdali  essent  ;  pqui  Numi- 
dépéud  de  re.si,on.mm  dedh,  im|»iiqué  dtci^  chevau.x  réputés  pour  leur  en- 
dans  resitonjium  datum;  non  lam...  dnrance  et  leur  vitesse  ;  tels  nos  chc- 
quamA.  Q.  minus...  quam...:  noscendi.  vaux  arabes;  requlus,  le  prince 
i.  e.  noscendi  situs...  causa  ;  eodem,  Verniina. 
adverbe:  et.  i.  e.  etinm.  ;<]  Quae    antea.   voy.   ch.    ix;   ab 

7]  ProcedentiOTis,  sujtpliez  Sci-  Cùnhayia'.^  envoyés  par  les  Cartlia- 

jtioni  et  (Jrfariu.  î^inois  :  quam  antea.  voy.  ch.  XV;  quo 

[8  Equitatu.  après  ce  mot  on  lit  >/m7<\s,  tour  concis  pour    eoque  mise- 

dans     les    manuscrits    .Satto'nalUjus  raôitius,    quo  maf/is...  ;  et/erunt,  «  ils 

primis,    qui     no  tirent    aucun    sens,  plaidèrent    leur    cause»;   aliquanto, 

mais  sous  lesquels  il  a  été  jusqu'ici  «  sensiblenient,   notaldenient  »  ;   ab, 

impossible  de  découvrir  la   véritable  «  à  la  suite  de,  à  cause  de...  »  :  voy. 

!'*con  ;    exitu   /w/ae,    cf.    xxxv,    7   :  ci-dessus,    vi.     1     cf.     au«-!i    XXII, 

Receptum  fuqae  »  :  l'ablatif  absolu  xxxiv,  ,2j. 
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•cordia  al)  rcccnli  iiiernoria  perfidae  avidili  sviiil.  [10"|  In  con- 
sUio,  (|uam(|iia!u  JusLa  ira  omncs  ad  delendaiii  sliiiiiilabat 
(nirlluiinnoui,  laincii,  cimi  el  quanta  res  esset  et  qiuuii  longi 
lemporis  ohsidio  laiii  luuiiilae  el  taiii  validae  urbis  repiila- 
reiit  et  ipsuai  Scipiuiiem  expectatio  siiccessoris  ventiiii  ad 
paratain  alteriiis  labore  ac  periculo  finiti  belli  fainain  solli- 
•citaret,  ad  paceiu  oniiiiiun  animi  versi  sunt. 

XXXVII.  [\]  Postero  die  revocatis  legatis  et  cuiii  multa 
<;astigatione  perfidiae  monitis  iit  lot  cladibiis  edocti  tandem 
deos  e(  Jus  jurandiim  esse  crederent  condiciones  pacis  dic- 
lae  <(  ut  liberi  legibus  suis  viverent;  [2]  quas  urbes  quosque 
<igros  quibusque  finibus  ante  bellum  tenuissent  tenerent, 
populandique  tiiieiu  eo  die  Romanus  faceret;  [3]  perfugas 
fugitivosque  et  captivos  oinnes  redderent  Romanis  et  naves 
rostralas,  ptaeter  decem  trirèmes,  traderent  elepbantosque 
quos  haberent  domitos,  neque  domarent  alios  ;  [4]  bellum. 
neve  in  Âfrica  neve  extra  Africam  injussu  populi  Romani 
g-ererent;  MasLnissae  res  redderent  foedusque  cum  eo  face- 
rent;  [oJlVumentum  stipendiumque  auxiliis,  donec  ab  Roma 
legati  redissent,  praestarent;  decem  milia  talentum  argenti, 
discripta  pensionibus  aequis  in  annos  quinquaginta,  solve- 
rent;  [0]  obsides  centurn  arbilraiu  Scipionis  darent,  ne  mi- 


[10;  E,es,  «  tiffaire  »,  c'est-à-dire 
«  tâche  »  ;  qnam  lougi  lemporis,  sup- 
pléez rea  essef;  7'eimtnrent,  suppléez 
secnm,  cf.  xxx,  16;  siiccessori.i,  Gu. 
Cornélius  Lentulus  (cf.  ci-ai)rès,  xl. 
h)\  venluri  ail...  famam,  «qui  ;illait 
venir  récolter  la  t^loire...  >■> 

XXXVII  [ij  Revocatis,  suppléez 
■in  con.9i7(?i«î,  pour  recevoir  la  réponse 
deScipion;  cutn  multa  ca.ttifja/ioue, 
«  après  avoir  élé  forlenienl  répri- 
mandés pour...  n  ;  ju.yu)'an<lwn  esse, 
que  le  sernienl  était  quelque  chose 
(de  sacré,  d'inviolable);  liheri,  etc., 
Toyez  la  restriction  ai)portée  à  celte 
promesse  par  la  clause  du  §  6. 

[2]  Quas,  etc.,  traduisez  comme 
s'il  y  avait  :  «  tenerent  urbes  aj^ros- 
que  quae  ante  lielium  tenuissent.  et 
quidem  eisdem  linibus  quibus  te- 
nuissent .)  (R.):  (juilms  fi'iilnis,  etc., 
les  limites  devaient  l'esterles  mêmes; 
eo  die  ri'mitlace  hodie  du  style  di- 
rect :  «  t'upnlandi  finem  hodie  Ro- 
manus faciet  "  :  /iumanus,  singulier 
<;ollec(if.  cf.  XXl,  i.,  1  ;  etc. 


[3]  Perfugas,  etc.,  cf.  xvi,  10; 
naves  lostratiis,  cf.  xxxvi,  2,  neque, 
i.  e.  ef  )ie. 

l'i]  Neve...  neve...,  tour  rare,  au 
lieu  de  ^«•^..  nerc...;  injussii,  «  sans 
Tagrénient...  »  ;  res,  c(j  que  vse.s  pré- 
déces.seiu's  et  lui-même  avaient  eu 
jadis  en  leur  jyossession. 

[.")]  Auxiliis,  les  troupes  auxiliaires 
au  service  des  Romains;  (/o/ur...  re- 
dissent, par  conséquent  jusqu'à  ce 
que  les  [)réliminaires  de  paix  eus- 
sent été  officiellement  ralitiés;  talen- 
tum, archaïsme  pour  talentorum, 
mais  forme  consacrée  par  l'usage; 
in. 000  talents  d'argent  font  environ 
(i:^7ôn.on0  francs  ;  discripta,  «  répar- 
tis ))  ;  pensionibu.<i,  «  ])aiemeuts,  an- 
nuités »  ;  aequis,  par  conséquent  les 
Carthaginois  devaient  s'engager  à 
payer  cinquante  annuités  de  '200  ta- 
lents d'argent  (soit  127. .îOO  francs). 

[GJ  Arbitratu,  i.  c.  ex  arbitrio  ; 
ne...  nen,  supi)léez  darent;  friginta, 
s.-e.  aiiais:  ila,  «  à  ciHtc  condition 
seulement...  >>  :  per   priores   indutias 
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nores  qualtuordecim  annis  neu  triginta  majores.  Indutias 
ita  se  daturum,  si  per  priores  indutias  naves  onerariae 
captae  quaeque  iuissentin  navibus  restituerentur;  aliter nec 
indutias  nec  spem  pacis  ullam  esse.  » 

"7  Has  condicioneslegati  cum  domum  referre  jussi  in 
contione  fderent  et  (iisi^o  ad  dissuadendam  pacera  proces- 
sisset  audirelurcjue  a  multitudine  inquiéta  eadem  et  inbelli, 
[8]  indii/nalus  llannibal  dici  ea  in  tali  tempore  audirique 
arreptum  (jis^oneni  manu  sua  ex  superiore  loco  detraxit. 
Quae  insueta  liberae  civitati  species  cum  fremitum  popiili 
movisset,  perturbatus  militaris  virurbanalibertate  :  l9j«N6- 
vem  »,  inquit,  «  annorum  a  vobis  profectus  post  sextum  et 
Iricesinium  annum  redii.  Militares  artes,  quas  me  a  puero 
fortuna  nunc  privata,  nunc  publica  docuit,  probe  videor 
scire  :  urbis  ac  fori  jura,  leges,  mores  vos  me  oportet  do- 
ceatis. ')  [10]  Excusata  inprudentia  de  pace  multis  verbis 
disseruit,  quam  nec  iniijua  et  necessaria  esset.  [U]  Id  om- 
nium difficile  erat,  quod  exnavibus  per  indutias  captis  niliil 
praeter  ipsas  comparebat  naves;  nec  inquisitio  erat  facilis, 
adversantibus  paci  qui  arguerentur.  [i2]  Placuit  naves  reddi 
et  bomines  utique  imiuiri  ;  cetera  quae  abessent  aestiman- 
daScipioni  i>ermitli  alque  ita  pecunia  luere  Cartliaginienses. 


dépend  de  captae;  aliter,  »  autre- 
ment ».  i.  e.  «I  id  »on  fecissent  ;  nec 
imlufia's,  suppléez  «sse,(iui  serait  mis 
pour  f'jn'. 

'1]  Processisset,  s'ôtait  présent '•  à 
la  tribune  :  audtretuvipie,  «  et  comme 
il  se  faisait  écouler:  iin^uieta  endfin 
et  inbelli,  «  incapable  à  la  fois  de  st* 
résigner  à  la  jtaix  et  de  faire  résolu- 
ment la  guerre  ». 

[8]  Ea,  i.  e.  tafia  ;  ex  superiore  loco, 
de"  la  tribune  où  il  ét;iit  monté  pour 
haranguer  le  i»eupie  :  species,  «  celle 
scène  »  ;  tirbnna  libi  rlate,  homme  de 
guerre,  Uannibal  s't't<jnnait  qu'à  la 
ville  on  eût  la  liberté  de  tout  dire  et 
de  manifester  ses  préférences  (comme 
viennent  de  le  faire  et  Gisgon  dans 
son  discours  et  le  peuple  par  ses 
murnuirps'. 

[*^  Novem  annorum,  génitif  de 
qualité,  construit  directement  avec 
le  sujet  de  profertits.  sans  l'interuié- 
diaire  du  mot  pw*'»-,  cf.  XXI,  i,  4;  etc. 

[lir  Inprudentia.  "  son  ignorHnce 
en  ces  matières  "  :  in'r  ini'jua  et.  i.  e. 


aei/ua  et...;  necessaria  est  le  mot 
important. 

il]  Id,  etc.,"  ce  qui  rendait  la 
conclusion  de  la  paix  parliculière- 
nitMit  difticile,  c'était  que...»;  per 
indutias,  suppléez  pnores,  cf.  §  ti  ; 
itihil...  comparebat,  littéralement 
"  rien  ne  se  montrait  »  (on  ne  re- 
trouvait rienr,  inquisitio,  après  la 
dispersion  des  équipages  et  des  car- 
gaisons ;  ad''ers(iidibus,  (supj)léez  /(») 
a  la  valeur  d'une  proposition  cau- 
sale; '/MJ  arguerentur  (cf.  iv,  1), 
«  ceux  qu'on  accusait  d'avoir  des 
esclaves  ou  des  objets  provenant  -les 
vaisseaux  romains  ». 

{Vi\  Homines,  les  équipages  qui 
avaient  été  vendus  comme  esclaves  ; 
utique,  «  de  toute  manière,  coûte  que 
coûte"  ;  quae  abessent,  subjonctif  du 
style  indirect, déterminé  par  plaçait  ; 
ita.  <'  dans  ces  conditions  »,  c"est-à- 
dire  conformément  au  prix  fixé  par 
Scipion  lui-même  ;  pecunia  luere, 
«  réj)arer  ]Mcuniairenifiit  le  dom- 
mage ». 
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[13]  Sunt  qui  IJannibalem  ex  acie  ad  mare  pervenisse 
inde  praeparata  nave  ad  regem  Antiochum  exteinplo  pro- 
fectimi  tradant,  postulanlique  ante  omnia  Scipioni  ut  llan- 
nibal  sibi  traderetur  responsum  esse  Ilannibaleiu  in  Africa 
non  esse. 

XXXVIII.  [i]  Poslquaui  redierunt  ad  Sciiiionem  legati, 
quae  publica  in  navilnis  fuerant  ex  publicis  descripta  ratio- 
nibus  quaestores,  quae  privata  profiteri  doiuiiii  jussi  ;  [2] 
pro  ea  summa  pecuniae  viginti  quincjue  milia  pondo  ar- 
genti  praesentia  exacta;  indutiaeque  Carthaginiensibus  da- 
tae  in  très  nienses.  [3]  Additum  ne  per  indutiarum  tempus 
alio  usquani  quani  Romani  mitterent  legatos  et,  quicum- 
que  legati  Carthaginem  venissent,  ne  ante  di mitterent  eos 
quam  Romanum  imperatorem  qui  et  quae  petentes  venis- 
sent certiorem  facerent.  [4]  Cum  legatis  Carthaginiensibus 
Romam  missi  L.  Veturius  Philo  et  M.  Marcius  Ralla  et 
L.  Scipio  imperatoris  frater. 

[o]  Per  eos  dies  commeatus  ex  Siciha  Sardiniaque  tantam  vili- 
tatem  annonae  effecerunt  ut  pro  vectura  fmmentum  nautis  mer- 
cator  relinqueret. 

[6J  Roinae  ad  nuntiuiii  primum  rebelhonis  Carthaitiniensium 
trepidatum  fuerat,  jussiisque  erat  Ti.  Glaudius  mature  ciassem  in 
Siciliam  ducere  atque  inde  in  Africam  traicere  et  alter  consul 
M.  Servilius  ad  urbeni  morari,  donec  quo  statu  res  in  Africa  essent 
sciretur.  [1]  Segniter  omnia  in  comparanda  deducendaque  classe 
abTi. Claudio  cunsule  iacta  erant,  quod  paires  de  pace  P.  Scipionis 


[13]  Praeparata,  "  qu'on  lui  avait  di;  exarta  {sunt),<^  furent  recouvrés  » 

tenu  prêt  «.  (c'était      une       somme      d'environ 

XXXVIII  [1]  Publica,  «  aiiparte-  1.7ôO. 000  francs  de  notre  monnaie), 
nant  à  l'Etal  »;  e/'  [lublicis  di'scripla         -^  Additum.  (s.-e.  est),  ne...,  «  aux 

ralionihus,     «    établis      d'après     les  conditions   déjà  stipulées,  on  ajouta 

comptes  officiels  »  ;  quaestores,  sup-  la  défense  de...»  ;  et  quicumque,  etc., 

■pléaz  vuiicare  jussi  {sunt)  ;  \e  terme  construisez:    «  el    ne    le^'^atos,   qui- 

profiteri,  qui    sai)plique  à  la  décla-  cumqui^  CarlhaLtinem  venissent  ante 

ration  faile  devant  un  magistral  jtai-  diuilUtient,  quam...  facerent  ». 
un    particulier   ne    convient  pas   du        XXX VIII.  .)-XXXIX.   Affaires  d.i- 

tout  à  la  déclaration  qu'on  exiye  des  verses  à  /{orne  et  dans  les  provinces. 
questeurs  ;    c'est    la    figure    ai)pelée       ^5]  Pro  vectura,  «  connue  prix  du 

;;*'n.7//m,cf.  ci-dessus,  XXIV,  11  ;XXVI,  transport  ». 

XL.  10;xLiv,  10;  etc.  :  domiui,    «les        Mi  Rebellionis,    «  la    reprise    des 

propriétaires  »  (c'élaienl  surtout  des  hosliliU's  »  i après  le  premier  armis- 

armateurs    et   des   nt'gociant.s   sici-  lice  ;  l'uerat,    pour    signifier   l'anté- 

liensi.  riorité  du   fait   par  rapport  à  l'autre 

[■,']  Pro,   etc.,  ■' ]iour    solde    de    la  fait  exprimé    au   moyen  do  Jusstis... 

somme  calculée    de  celte  manière  "  ;  erat. 

IH>ndo,    \oy.   XXVI,    xi.vii,  7;    etc.;        [7]  Quod,    etc.,    Tite-Live    n'avait 

praesentia,  «  complaul  »  (cf.  xxxhi,  pas  parlé  de  cela  juscju'ici. 
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potius  arbitriumesse,  quibus  legibiis  daretur.  quam  consulis  cen- 
suerant.  [81  Prodigiaqnoque  nuatiata  sub  ips.iaifamam  rebellionis 
terrorem  adtulerant  :  Cumis  solis  orbis  iiiinui  visus  et  pluit  lapi- 
dée iiiibri.  et  in  Veliterno  agro  terra  ingentibus  cavernis  consedit 
arboresque  in  profumluin  haustae  ;  [9J  Ariciae  forum  et  circa  ta- 
bernae,  Frusinone  murus  aliquot  locis  et  porta  de  caelo  lacta  :  et 
in  Palatio  lapidibus  pliiit.  M  prodigium  more  patrio  novemdiali 
sacro,  cetera  hosliis  majoribus  expiata.  [10]  Inter  quae  etiam 
aquarum  insolita  magniliido  in  religionem  versa:  nam  itaabnnda- 
vit  Tiberis  ut  ludi  Apollinares,  circo  inundato,  extra  portani  Col- 
linam  ad  aedem  Erycinae  Veneris  parati  sint.  [11]  Ceterum,  ludo- 
ruiu  ipso  die.subita  serenitate  orta,  pompa,  duci  coeptaailportam 
Collinam.  revocata  deductaque  in  circum  est,  cum  decessisse  inde 
aquam  nuntiatum  esset,  [I2j  laetitiamque  oopulo  et  ludis  cele- 
Ijritatem  addidit  sedes  sua  sollemni  spectaculo  reddila. 

XXXIX.  [il  Claudium  consuleni.  profectum  tandeu)  ab  urbe. 
inter  portus  Cosanum  Loretanumque  atrox  vis  tempestatis  adorta 
in  metum  ingentem  adduxit.  [2]  Populonium  inde  cum  pervenis- 
set  stetissetque  ilii,  dum  reiiquum  tem[iestalis  exsaeviret,  Tlvam 
insuiam  et  ab  llva  Corsicam,  a  Corsica  in  Sardiniam  trajecit.  Ibi 
superantem  Insanos  montes  multo  et  saevior  et  infestioribuslocii; 
tempestas  ailorta  disjecit  classem:  (.3]  multae  qiiassataearmamen- 
tisque  spoliatae  naves,  qtiaedam  fractae.  lia  vexata  ac  lacerat.i 
classis  Garales  tenuit.  Cbi  dum  subdiiotae  reficiuntur  naves,  hiems 
oppressit,  circumactumque  anni  tempus  et,  nullo  proroganti 
imperium,  privatas  Ti.  Claudrus  classem  Romain  reduxit.  [4' 
M.  Servilius,  ne  comitiorum  causa  ad  urbem  revocaretur,  dicta- 
tore  dicto  G.  Servilio  Gemino,  in  provinciam  est  profectus  ;  dicta- 
tor  magistrum  equitum  P.  Aelium    Paetum  dixit.    [o]    Saepe    co- 


".S]Iinbri,  ancien  ablatif  pourini6r^. 

'9^  Circa  joue  par  rapport  à  tnher- 
/"/e.  le  r«"ile  d'un  adjectif  qualificatif 
cf.  en  xrec  «'. -ii;;j  ;  novemiliali  sacro, 
cf.  XXVI,  xxiii,  G:  XXVII,  xxxvii, 
4  :  XXIX.  XIV.  4:  etc.  ;  hosliis  majo- 
ribus, voy.  XXVI,  xxiii,  G;  XXVII, 
n,  1.")  :  XI.  G  :  xxin,  4  ;  etc. 

lu  Aquarum,  etc.,  «  une  crue  -  ; 
ifi  relifjione/ii  versa  (est),  <<  provoqua 
une  terreur  religieuse;  lufii  Apolli- 
nares.  voy.  XXVI,  n,  3;  XX VII.  xi. 
M:  xxiii.'.5-7;  elr.:  parati  sint.  an 
lieu  de  pararentur,  cf.  XXVI,  xil.  '2  ; 
etc. 

[11]  Ceterum,  voy.  XXI.  ii,  6  ;  etc.  ; 
serenitate.  v  le  beau  temps  ». 

r2'  Sedes...  reddita,  même  lati- 
jjismé  que  ci-<iessu5,  XXI.  i.  t>\  etc. 

XXXIX [i^Claudiujn,  cf.  xxxv;ii, 


7;  Cosanum,  etc.,  pour    l'accord,  cf. 
XXIII,  XXIX,  4  :  etc. 

•21  Dum,  «  en  attendant  que...  »  ; 
tempestatis,  voy.  XXVII,  XX,  2;  etc.: 
trajecit,  voy.  XXI,  xxvii,  1. 

[3]   Quas'satae     (suppléez     swit). 
«  fir(?nt  eau  »;  at-mamentis,  «de  leurs 
a;îrès  »  ;    quaeffam.    i.   e.    nonnullae. 
aliijuot,   voy.   XXIII,  xxx,    7;    etc.; 
tenuit,  s.-e.'  cia'sum,  cf.   XXI,    XLix, 
'2  :  suhiluctae,    «  mis  à  sec  »  :  oppres- 
sif, suppléez  eam  :  circuniactum.  etc 
cf.    XXIV,   VIII,  S:    nullo    remplace^ 
nemine  inusité  à  l'époque  classique 
prorogante.  n'ayant  soumis  au  SénatI 
la    projtositiou"  de   le  proroger  dansj 
son  commandement  militaire. 

'4j  Dicto,  voy.  XXVII,  v,  KJ;  etc. 

[.'V  Abissent,  suppléez  maaislratu^ 
ellipse  fréquente  en  pareil  cas. 
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iiiilia  indicta  perfici  tempestates  jti'ohibuenint  :  ilaqne  ciiin  pridie 
idiis  iMai'tias  veteres  magistratiisabissent,  novi  sulïecti  non  essent 
ros  publica  sine  eurulibus  niagistralibus  erat. 

!6J  T.  Manlius  Torquatus  pontilex  eo  anno  moi'tuiis:  in  locum 
("jus  suirectus  C.  Sulpicius  Galba.  Ab  L.  Licinio  Luciillo  ol,  O.  Ful- 
vio  aedilibus  curalibus  iudi  Homani  ter  toti  instaurati.  \1\  Pecu- 
•niani  ex  aerario  scribae  viatoresqne  aedilicii  clam  egessisse  per 
iiidiccm  co?n/;e/^// damnati  sunt,  non  sine  infamia  Luculli  aedilis. 
|S|P.  Aelius  Tubero  et  L.  Laetorins  aediles  plebis  vitio  creati  ma- 
gistratu  se  abdicaverunt,  cum  ludos  ludorumque  causa  eplilum 
Jovi  fecissent  et  signa  tria  ex  multaticio  argento  f'acta  in  Capitolio 
posuissent.  Cerialia  ludos  dictator  et  magister  eqnitum  ex  senatns 
•consulto  fecerunt. 

XL.  [1]  Legati  ex  Africa Romani  simul  Cartluiginiensesque 
>  iim  venissent  Romam,  senatus  ad  aedem  Rellonae  habitus 
-est.  [2]  Ubi  cum  L.  Veturiiis  Philo  pugnatum  cum  Hannibale 
•esse  suprema  Cartliaginieiisibus  pugna  fmemque  tandem 
lugubri  bello  inpositum  ingenti  laetitia  patrum  exposuisset, 
[■i]  adjecit  Verminam  etiam,Syphacis  filium,  quae  parvabene 
gestae  rei  accessio  erat,  devictum.  In  contionem  inde  pro- 
dire jussus  gaudiumque  id  populo  inpertire.  [4]  Tum  pate- 
facta  gratulationi  omnia  in  url)e  templa,  supplicationesque 
in  triduum  decretae.  Legatis  Cartliaginiensium  et  Philippi 
re.iis  —  nam  il  quoque  vénérant  —  petentibus  ut  senatus 
«ibi  daretur,  responsum  jussu  patrum  ab  dictatore  est  con- 
:sules  novos  iis  senatum  daturos  esse. 

[oj  Comitia  inde  habita.  Creati  consules  Cn.  Cornélius  Lcntulus, 

[T  Sufifëctus,    «   nommé    pour    le  supremu;  iagenli   hœlilia,   i.   e.   cutn 

remplacer»  (cf.  XXIX,  xxxviii.  6j  ;  ùu/enii  laelûia. 

hidi  Romain.  YO\.XX\U,  \i,  W;clc.;  [3]  Quae,    au    lieu   de    quod,  s'ac- 

■in.'i/aurali.  \o\.  XXVII.  vi,   1.9;    etc.  corde  par  attraction  avec    l'altribut 

[7]  Compertl,  par  attraction  ])our  :  accessio;  accessio,  \o\.  xii,  22;  decic- 

oum.  .    compertum     esset,     oos...  tum,  s.-e.  esse;  gaudiùm,  »  la  io\euse 

-^i's.sisse...  ».  nouvelle  »  (l'eftet  pour  la  cause). 

8]  Vitio,  etc.,  (cf.   XXVII,  xxii,  [4]  Gratulationi,   i.  e.    ad  grates 

1;    etc.;  epidum  Jovi,    voy.    XXVII,  dits     agendas;     supplirationes,'   vov. 

XXXVI,  9  ;  etc.;    Cerialia  ludos,   jeux  XXVI,    xxi,  :-!  ;   vénérant,   ils   appor- 

en  l'honneur  de  Cérès,  protectrice  de  talent  sans  doute  la  justification  de 

la  plèbe;  on  attendrait  Ceriulia  tout  la  conduite  qu'avait  tenue    le  roi  de 

rsenl  ou  Ceriales  lados.  Macédoine    à    l'égard   des    Romains 

XL-XLIIl,    9.  L'ambassade  cartha-  (cf.   XXIX,  xii,  IT)  ;    XXX,  xxvi,  2)  ; 

(jinoise  à  Jionic.  ab  dic/atore,\)iiv  G.  Servilius  nonune 

XL[lj  Ex  Africa,  cf.  XXI,   vi,  7;  dictateur  pour  présider  à  l'élection 

etc.;  ad,  voy.    XXVI,   xxi.  1  ;    etc.;  des  consuls  (cf.  xxxix,  4). 

/Jeilonae,    voy.    XXVI,     xxi,l;etc.  [.">]  Sors     urbana,     vov.     XXVT, 

[2j  Pug-natum...     esse...    pug-na,  xxix,  8;  etc.;  Bruttios,   vov.  XXIII, 

latinisme  connu;   Cariliaginicnsibus,  xxxvn,    11);    etc.;     est   soi-litus,     la 

-datif    de    désavantage,    dépend    de  phrase     est    irrégulièrement     cons- 
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P.  Aelius  Paetus  ;  praetores  M.  Junius  Pennus.  cui  sorsiirbana  eve- 
nit,  M.  Valerius  Falto  Bruttios.  M.  Fabius  Buteo  Sardiniam,P.  Ae- 
lius Tubero  Siciliam  est  sortitus.  [6]  De  provinciis  consulum  nihil 
ante  placebat  agi  quani  legati  Philippi  régis  et  Carthaginiensium 
auditi  essent:  belli  fiaeui  alterius.  alterius  principinm  prospicie- 
bant  aniuiis.  [1]  Cn.  Lentulus  consul  cupiditate  flagrabat  provin- 
ciae  Africae,  seu  bellum  foret,  facilem  victoriam,  seu  jam  fmire- 
tur.  finiti  tanti  belli  ose  consule  gloriam  petens.  [8]Xegare  itaque 
prius  quicquaui  agi  passurum  quaui  sibi  provincia  Africa  décréta 
pFset,  concedente  conlega.  moderato  viro  et  prudenti',  qui  gloriae 
ejus  certauien  cuui  Scipione,  praeterquaui  quod  iniquum  esset, 
etiam  inpar  futunini  cernebat.  [9]  Q.Minucius  Theriuus  et  M'.Aci- 
lius  Glabrio  tribuni  plebis  rem  priore  anno  nequiquam  temptatam 
ab  Ti.  Claudio  consule  Cn.  Corneliuni  temptare  aiebant  :  [10]  «  ex 
auctoritate  patruni  latuni  ad  populuni  esse  cujus  vellent  irnpe- 
riuni  in  Africa  esse;  omnes  (juinque  et  triginta  tribus  P.  Scipioni 
id  inipcriuui  decresse.  »  [11]  Multis  contentionibus  et  in  senatu  et 
ad  popukun  acta  res  postrenio  eo  deducta  est.  ut  senatui  perrnit- 
terent.  [12]  Patres  igitur  jurati  — ita  enim  convenerat  —  censue- 
runt  uti  consules  provincias  inter  se  conpararent  sortirenturve, 
uter  Italiam.  uter  classern  nariumquinquaginta  haberet:  •[13]«cui 
rlassis  obvenisset.  in  Siciliam navigaret;  sipaxcuui  Cartiiaginien- 
sibus  componi  nequisset,  in  Africam  traiceret;  consul  mari,  Scipio 
eodem  quo  adbuc  jure  imperii  terra  rem  gereret:  [14]  sicondiciones 


truii'.-:  on  attendrait  :   "  creali  sunt  [II]  Eo  deducta,  etc.,  »  aboutit  à 

jjraetores   M.  Junius  Pennus,  cui...  ceci,  à  savoir  que...  »  :  permutèrent. 

M.  Valerius  Falto,  qui...,   P.   Aelius  les  tribuns  s'en  remirent  au    sénat 

Tubero,   qui  Siciliam  est  sortitus  «  ;  de  la  décision  à  prendre  (voy.XXVllI. 

alterius    princiyium,    le    commence-  XLV.  7). 

ment    d'une    nouvelle   guerre    avec  12]  Jurati,    «    après    avoir  prêté 

Philippe: /y/'os/)jr/etanf,  "ils  voyaient  serment  »  :  ita...  cunveuerat,  on  était 

devant  eux  ».                              "  tombé  daccord  sur  ce  point  que  les 

",    Seu...  seu...,  «<  si  d'une  part...,  sénateurs  devaient  jurer  d'agir  selon 

si  d'autre  i»art...  »  leur   conscience;    compararcnt  (voy. 

8]  Negare,  infinitif  historique,  au  XXIV,  x,  1  :  etc.)  a  un  double  conî- 

liéu  de  niyabat;  itaque.  voy.   XX"V,  plément,  l'un  est  un  complément  di- 

XV,  lU;  XXVI,  xvin,  6:  etc ;  passu-  rect,  l'autre  une  double    interroga- 

rum,  i.  e.  se  passurum  esse  :  piaeter-  tion  indirecte. 

(juom  quod..  etiam,    i.    e.  no»  vujdo  [IH   Obvenlsset  remplace  le  futur 

iniquum  esse  sed  etiam  inpar  futurum  antérieur  o6re/(e?v7  du    style  direct  ; 

(esse)  cernebat.  car  Tite-Live,  analyse  ici  (et  jusqu'à 

9"  Priore  anno.    voy.    ci-dessus,  la  fin  du  chai)itrej    les    termes   du 

xxvn.  1-4.                         '  sénatus-consulte,   qu'il  rapporte  au 

lu]  Ex  auctoritate,  etc.. sur  fini-  style  indirect:    traiceret,  voy.  XXI, 

tiative  du    sénat:    latum,  etc.,    voy.  xxvii.l:  etc. 

XXVI,  XXI,  .t;  etc.;  cajus,  au   lieu  [14]  Rogarent,    etc.,    les  tribuns! 

d'«/W?/s, seu!  régulier. puisque  lescon-  (dans  ce  cas)  soumettront  au  peuple] 

suis  sont  deux  :  //'/ius.  les  quatre  tri-  la  question   de   savoir  si...  ou  si 

bus  urbaines  et  les  trente  et  une  tribus  qtiem,  au  lieu   d'utrum,  «  lequel  des  j 

rustiques  réunies  dans  leurs  comices  deux  »  (le  consul  ou  Scipion  :  ilepor- 

-••us  la  présidence  des  tribuns.  tare,  suppléez  juberent. 
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conveniiriU  pacis,  ti-ibani  plebis  populuiii  rogarent  utruiii  consu- 
lemaa  P.  Scipioneni  juberent  paceiii  dare  et  quein,  si  depoi'tan- 
diis  exercitus  Victor  ex  Africa  esset,  deportare;  fl5j'si  pacom  per 
P.  Scipionem  dari  at(]ue  ab  eodem  excrcitimi  deporlari  jussissent 
ne  consul  exSicilia  in  Africani  traiceret.  [IGJ  Aller  consul  nn  Ita- 
ha  evenisset,  duas  le-iones  aM.  Sextio  praelore  acciperer» 

XLl.  [IjP.Scipioni   cum  exercilibns  quos  haberet  in  pruviricia 
Africa  proroo-atmii  iniperium.  Praetoribus  M.  Valerio  Faltoni  duae 
legionesin    BruUiis,    quibus  C.  Livius  priore  anno  praefuerat    de- 
cretae  :  [2j  «  P.  Aelius  praetor  duas  leoiones  in  Sicilia  ab  Gn  "Tre- 
mellio  acciperet»';  legio  imaM.Fabioin  Sardiniam,  quam  P    Len- 
tnluspro   praetore    habuisset,  decernitiir.  |"3]   M.   Servilio   prioris 
anni  consuli  cuni  suis  dnabns  item  legionibus  in  Etruria  proroo-a- 
tuai  imperium  est.  [4]  .Quod  ad  Hispanias  attineret,  aliquotannos 
jam  ibi  L.  Cornelinm  Lentulum  et  L.  Manliuni  Acidinuui  es.se -uti 
consules  cum  tribunis  agerent  nt,  si  lis  videretiir,plebem  rogarent 
cui  juberent  m  Hispania  imperium  esse;  [5J  is  ex  duobus  exerciti- 
bus  m  unam  legionem  conscriberet   Romanos  milites  et   in  quin- 
decim  cohortes  socios  Latini  nominis,  quibus  provinciam  obtine- 
ret;    veteres    milites    L.    Cornélius    et     L.     Manlius    in     Italiam 
deportarent.  »  [6J  Consuli  quinquaginta  navium  classis  ex  duabus 
classibus,  Cn.  Octavi,  quae  in  Africa   esset,  et  P    Villi    quae  Sici 
hae  oram  tuebatur,  décréta,  ut  quas  vellet  naves     deli-reret  •  m 
«  P.  Scjpio  quadraginta  naves  longas  quas  bnbuisset  haberet-  qui- 
bus Si  Cn.  Octavmm,  sicut  praefuisset  praeesse  vellet,  Octavi'ô  pro 
praetore  meumannum  imperium  esset;  [8J  si  Laelium  praeticeret 
Octavms    Romam   decederet   reduceretque  naves   quibus  consuli 
usus  non  esset   »  Et  M.  Fabio  in  Sardiniam  decem  longae  naves 
decretae.  [9J   Et  consules  duas  urbanas  legiones  scribere  jussi   ut 
quattuordecim  legionibus  eo  anno,  centum  navibus  lon^ns  res  pu- 
blica  administraretur.  ^  ^ 


[151  Jussissent,    vov.    ^  IH  la  re-        ïUl  Onnri        «i^      ,  ,     •        i 
mkrque  louchant  o/..e;u-.v,v/  indi  ■.?h°?;r;p    nHoX ''^  ;;'.''  ^'>'- 

^'•5^I^f;ÏQ?;ïsti^;et:'^'So.eUf    n'"w^^^ 

comme  s'il  devait  écrire  :  -<  M.  Vale-    désignées  llo^I)c^ 

'"W^^Â^TfTilS'L,  :  ...  ^^^^^^''  "''''""^"'  ■"•  ->'•■ 

sârdSifûïe';""  scïvh-  "-""^l'»'-'™  "'    ,  ^«lU^'-'S.  ^-'C:   >mu-    archaïque  ., 
"'"  °'  >  seiïll.  fariiiMCT,  ail  li.'ii  Jn  .,/œs  non  rssi'l. 
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XLII.  [1]  Tum  de  legaiis  Philippi  et  Cartluiginiensiuai 
actum.  [2]  Priores  Macedonas  introduci  placuit  ;  quorum 
varia  oratio  fuit,  partim  pur;Lrantium«  quaequestierant  missi 
ad  regeni  ab  Roma  legati  de  populatione  sociorum,  partim 
ultro  accusantium  quidem  et  soeios  populi  Romani,  [3]  sed 
multo  infestius  M.  Aurelium,«  quem  ex  tribus  ad  se  missis 
legatis  diiectu  liabito  substitisse  et  se  beHo  lacessisse  contra 
foedus  et  saepe  cum  praefectis  suis  signis  conlatis  pu- 
gnasse  »,  [4]  partim  postulantium  ut  Macedones  duxque 
e.jrum  Sopater,  qui  apud  Hannibalem  mercede  militassent, 
tum  rapti  in  vinclis  essent,  sibi  lestituerentur.  [.5]  Adversus 
ea  M.  Furius,  missus  ad  id  ipsum  ab  Aurelio  ex  Macedonia,. 
disseruit  «  Aurelium  relictum,  ne  socii  populi  Romani, (cssi 
populalionibus,  vi  atque  injuria  ad  regem  delicerent  ;  [6] 
linibus  sociorum  non  excessisse,  dédisse  operam  nr  in- 
pune  in  agros  eurum  populatores  transcendèrent.  Sopalrum 
ex  purpuratis  et  propinquis  régis  esse;  eum  cum  quaLluor 
milibus  Macedonum  et  pecunia  missum  nuper  in  Afiicam 
esse  Hannibali  et  Carthaginiensibus  auxilio.  »  [7]  De  bis 
rébus  interrogati  Macedones,  cum  perplexe  responderent, 
nequaquam  ipsi  simile  responsum  tulerunt  :  <(  bellum 
quaerere  regem  et,  si  pergat,  propediem  inventuruni.     S 


XLII  [1]  Tum.  après  le  choix  des 
magistrats  pour  l'année  201  et  la 
répartition  <le>  provinces-  actum  est, 
on  discuta  d'abord  la  question  de 
savoir  s'il  fallait  leur  donner  au- 
dience, puis  on  se  demanda  dans 
quel  ordre  on  les  recevrait. 

[■2j  Priores,  avant  ceux  de  Car- 
Ihage:  varia,  varié  de  ton  :  quae, 
l'accusatif  neutre  des  pronoms  se 
construit  fort  bien  même  avec  des 
verbes  proprement  inlransitifs. 
comme  qwsti  erant;  If'f/ati,  cl.  ci- 
dessus.  XXVI  2-4:  ultro,  i.  e.  eo  prose- 
(juentium.  ut  accusarent ;  gtiklcm  et 
porte  sur  .lorio?.. 

[S]  Quem  équivaut  à  nam  eum..., 
de  là  liiitinitif  dans  le  style  indirect; 
(iUcctu  haliito,  après  avoir  fait  une 
li'vée  chez  les  alliés  de  Home  :  sub- 
stitisse, i.  e.  remansisse  ;  suis  se  rap- 
ftorte  au  sujet  principal  et  remplace 
nostris  du  style  direct  ;  siynis  conla- 
tis. <-  en  bataille  rangée  ". 

[4]  Macedones,  etc..  voy.  ci-dessus, 
xxxin,  5;  tum,  etc.;  au  style  direct, 


il  y  aurait  :  «  Qui...  militaverunt  el 
tiunc...  in  vinclis  sunt  ». 

[h]  Adversus  ea,  cf.  xxxi,  1  : 
•  Adversus  liaec  «  ;  a'I  id  ipsnim, 
"  preciseim'ut  en  vue  de  cet  objet  » 
(pour  répondre  aux  envoyés  de  l'hi- 
lippe)  ;  dissei-uit.  i.  e.  exposuit  ;  re- 
lictum (essf).  «  avait  été  laiss:^  en 
Grèce  »  par  ses  deux  collègues). 

[6]  Excôssisse,  s.-c.  eum;  même 
remarque  puur  dédisse;  transcendè- 
rent, en  franchissant  le  Piude  pour 
marcher  sur  l'IUyrie;  purpurati, 
c'est  le  nom  qu'on  donnait  aux 
grands  diguiiaires  de  la  cour  de 
Macédoine,  qui  étaient  revêtus  de  la 
j)Ourpre.  connin*  le  roi,  dont  les  rap- 
procliait  la  iiaiciii('  ou  la  faveur. 

[7]  Perplexe,  cf.  ci-dessus,  xx,2; 
ïiejjuaqnam  simile,  c'esl-à-dire  une 
réponse  claire,  catégorique  (antithèse 
k  perplexe). 

[8]  Foedus  le  traité  de  l'an  205 
avant  .Jésus-Ciirist  :  laressivrit;  sup- 
pléez soeios,  qu'on  tire  aiséiiifiit  de 
sociis. 
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Dupliciter  ab  eo  foedus  violatuiu,  et  quod  sociis  populi 
I^omani  injurias  fecerit  ac  bello  annisque  lacessiverit,  et 
quod  hostes  auxiliis  et  pecunia  juverit.  [9]  Et  P.  Scipionem 
recle  atque  ordine  fecisse  videri  et  facere  quod  eos  qui 
arma  contra  populum  Romanuni  ferentes  capti  sint  lio- 
stium  numéro  in  vinclis  liabeat,  [iO]  et  M.  Aurelium  e  n* 
publica  facere  —  gratumque  id  senatui  esse  —  quod  socios 
populi  Romani,  quando  jure  foederis  non  possit,  armis  tue- 
atur.  » 

[11]  Cum  hoc  tam  trisli  responso  dimissis  Macedonibus, 
legati  Garthaginienses  vocati  ;  quorum  aetatibus  dignitati- 
busque  conspectis  —  nam  longe  primi  civitatis  erant  — 
tum  prose  quisque  dicere  vere  de  pace  agi.  [12]  Insignis 
tamen  in  ter  ceteros  Hasdrubal  erat  —  Haedum  populares 
cognomine  appeliabant  —  pacis  semper  auctor  adversusque 
factioni  Barcinae.  [13]  Eo  tum  plus  illi  auctoritatis  fuit,  b(41i 
culpam  inpaucorum  cupiditatem  ab  re  publica  transferenti. 
[14]  Qui  cum  varia  oratione  usus  esset,  nunc  purgando  cri- 
mina,  nunc  quaedam  fatendo,  ne  impudenter  certa  negan- 
tibus  difficilior  venia  esset,  nunc  monendo  etiam  patres 
conscriptos  ut  rébus  secundis  modeste  ac  modéra  te  ute- 
rentur,  —  [15]  «  si  se  atque  Hannonem  audissent  Garthagi- 
nienses et  tempore  uti  voluissent,  daturos  fuisse  pacis  cou- 
diciones  quas  tune  petereut;  raro  simul    hominibus  bonam 


[lOj  E  re  publica,  conforiiiémeut  silion  principale  ne  se  trouvaiil  qu'au 

à  l'intérêt  public,   cf.  XXII,  xi,  "2;  ^  18,  on  fera  bien    de  traduire   cette 

fjtuniilo.  i.  e.  quoniam.  proposition  tenii)oreile  connue  si  elle 

[Il    Aetatibus,  etc.,  le  pluriel  des  était  indépendante;   varia,   cf.   §2; 

deux   mots   abstraits    est    déterminé  nunc...    nunc...    nunr...    i.    e.  modo,,. 

par  l'enijjloi  de  quorum;  tum  est   eni-  modo...  modo,  voy.XXI,  xi,  8;  XXIV, 

ployé  très  souvent,  comme  ici,  après  xvi,  10;  etc.;  nét/anlibus,  etc.,  i.    e. 

un  "ablatif  absolu,   cf.   III,    xix,   1  :  si   impudenter      negarput    (Carlhagi- 

"    Pace    parla,    instare   tum   iribuni  nienses)  quae  certa  esstnt;   modeale 

ijairibus...  »;  voyez  un   emploi  ana-  ac  modemte,  »   avec  une  sage  modé- 

iogue    de    inde,'   ci-dessus,   XXIII,  ration-. 

xxin,  f):  pro  se  quisque  dicere  (intini-  []ô]  Audissent,  «on  avait  écouté  »; 

tif  historique),  «  chacun  se    disait»  lempore.i\ç^  circonstances  favorables 

(disait  à  i>art  soi).  (après  la  bataille  de  Cannes) ;^/a/)ovjs 

[12    Tamen,    bien    que    tous   atli-  fuisse,   i.     e.    eos     (Carthnginienses) 

rasspnt    les  regards;    udversus,    bien  daturos  fuisse,  «ce  sont   lus  Cartha- 

qu'enii)loyé  comme    substantif,  cou-  ginois  qui  auraient  dicté  les  condi- 

servc     son     ancienni'     construction  lions,  etc.  »;  niais  Hasdrubal  oublie 

d'adjectif;  de  là  le  datif  factioni  liar-  (lue  les  Romains  ne  les  auraient  pas 

cinae.  «ieuiandées,  encore   moins  accei>tées 

[13]  Cupiditatem,  s.-e.  helli.  (cf.  XXII,  lvui,  7}  ;  tune,  au  style  di- 

1  I4j  Cum...  usus  esset,  la    proi>o-  rect,ilyaurait  ;  «quas?noippeli"mus». 
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fortunam  bonaraque  mentem  dari,  l(>j  populum  Romanuin 
€0  invictum  esse  quod  in  secundis  rébus  sapere  et  consulere 
meminerit  ;  et,  hercule,  miraiidiim  fuisse,  si  aliter  iaceret  : 
[17]  ex  insolentia  quibus  nova  bona  fortuna  sit,  inpo- 
tentes  iaetitiae,  insanire  ;  populo  Romano  usitata  ac 
prope  iam  obsoleta  ex  Victoria  gaudia  esse,  ac  plus  paene 
parcendo  viclis  quam  vincendo  imperiuin  auxisse  »,  —  r  18] 
ceterorum  miserabilior  oratio  fuit,  commemorantiuni  ex 
quantis  opibus  quo  reccidissent  Carthairiniensiuni  res  : 
«  niliil  iis  qui  modo  orbem  prope  terrarum  obtinuerint  ar- 
mis  superesse  praeterCarlha^ànis  moenia  :  [I9j  bis  inclusos 
non  terra,  non  mari  quicquam  sui  juris  cernere;  urbem 
quoque  ipsam  ac  pénates  ita  habituros,  si  non  in  eaquoque, 
cjuo  nihil  ulterius  sit,  saevire  populus  Romanus  velit.  ^>  ['20] 
€um  flecli  misericordia  patres  appareret,  senatorem  unuiii 
infestum  perfidiae  Carlhaginiensium  succlamasse  ferunt 
[21]  per  quos  deos  foedus  icturi  essent,  cum  eos  per  quos 
anle  ictum  esset  fefellissenl  :  «  Per  eosdem  »,  iiiquit  llas- 
drubal,  «  quoniam  tam  infesLi  sunt  foedera  violantibus  ». 

\L1II.  [1]  Inclinatis  omnium  ad  pacem  animis,  Cn.  Len- 
lulus  consul,  cui  classis  provincia  erat,  senatus  consulto 
intercessit.  [2]  Tum  M'.  Acilius  et  Q.  Minucius  tribuni  plebis 
ad  populum  tulerunt  «  vellent  juberentne  senalum  decer- 
nere,  ut  cum  Cartbaginiensibus  pax  fieret  »  et  «  quem  eam 
pacem    dare  quemque  ex  Africa  exercituin  deportare  jube- 


Ih]  Sapere.  etc.,  «  il  noublio  pas  [19]  His, pour  cet  ablatifcf. XXIII, 

<U"  faire  appel  à  la   raison  quand  il  vu,  3;  sui  Juris,    «  qui   leur   appar- 

délilière ''.  tienne    "  ;    i7a.  cf.  xxxvii,  (î:    in   en, 

M7-.  MiraEdum    fuisse    remplace  "  contre  ces  biens  »  (le  neutre  repré- 

«i(Vanrfu»/( /u!7  (^  "il  eut  elé  étonnant  »)  sente  wôe»?    ac    /tenniet;    quo,     au 

du  slvle  dirt'ct  ;  faceret,  i.  e.   aiierel  ;  neutre,  représente  la  jtensée   expri- 

guibus  a   pour   antécédent  eos  sous-  niée  par    in    ca  quo'{ue  saevire;    gvo 

entendu;  ex  insolentia  («  par  suite  de  nihil  ulterius  sit,  «  malheur  après  le- 

la  nouveauté  du  fait  »)   déjiend  d"/n-  quel  il  ny  aurait  plus  rien  ». 

sanire:  nova  ei\    attribut:  inpotentes  [-20]  Flecti,  cf.  xxxii,  8:  infestum, 

Iaetitiae,  cf.    XXVIl,  i-,    Id:    obsoleta  «  êxasiiéré  contre    »,   de    là    le  datif 

renchérit   sur  usitata;   le?   Romains  per/idian,  allusion    aux   événements 

sont    tellement    habitués  à   vaincre  racontés,  ch.  xxiii;  .ywcr/rtwnsse,  «  in- 

qu'ils  sont   blasés  ;  px   vie lor ia,  ]oue  terroniitit  jinur  s  écrier...  » 

par  rappiiit    à  gaudia    le  rôle   d'un  [-21]  Par  quos  deos.  ■<  au  nom    de 

qualitîcf)tif:  niuvisse,  s.-e.  eum.  quels  dieux  «  (gardiens  des   traités), 

18'  Ex  quantis...  quo:  latinisme;  cf.  XXIX,  xxiv.  3;  foedera   violantr- 

irndûisez  comme  s  il  y  avait  ex  ma-  bus,  en  efll'et,  les  dieux  ont  puni   les 

./h/.s;7wo  rrrr/V/ster*/,  "combien  pro-  Carthaginois  de    leur  insigne    mau- 

fonde  avait  été  l^ur  chule  »  ;  uiotio.  vai-e  foi  en  leur  infligeant  la  défaits 

adverb?  d^  temps.  de  Zama. 
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rent  ».  [:f]  De  pace  «  uti  rogas  »  onmes  tribus  jusserunt  : 
«  pacem  dare  P.  Scipioneni,  euiidem  exercituiii  depoilaie  ». 
[4]  Ex  hac  rogatione  senatus  decrevil  ut  P.  Scipio  ex  decem 
legatorum  senlentia  pacein  cuin  populo  Carthaginiensi 
i|iiil)us  legibus  ei  videretur  faceret.  »  [5]  Gratias  deinde 
palribus  eger-e  Caiihaginieoses  et  petierunt  ut  sibi  in  uv- 
bem  introire  et  colloqui  cum  civibus  suis  liceret  qui  caj>Li 
in  publica  custodia  essent  :  [6]  «  esse  in  iis  partim  propin- 
<\\ws  auiicosque  suos,  nobiles  homines,  partim  ad  quus 
mandata  a  prppinquis  liaberent  ».  ["^IQuibus  conventis  cum 
rursus  peterent  ut  sibi  quos  vellentexiis  redimendi  pole- 
stas  fieret,  jussi  noinina  edere  ;  et,  cum  ducentos  ferme 
ederent,  senatus  consultum  factum  est  [8]  ut  legati  Romani 
ducentos  ex  captivis,  quos  Garthaginienses  vellent,  ad 
W  Cornelium  in  Africam  deportarent  nuntiarentque  ei  ut, 
si  pax  CQnvenisset,  sine  pretio  eos  Carthaginiensibus  n^d- 
cleret.  [9]  Fetiales  cum  in  Africam  ad  foedus  feriundum  iio 


XLTII  [1]  Provincia,  "  la  chorge  »; 
rinssis,  \o\.  xl,  12  suiv.  :  int'^rcessit, 
«  mit  0]ipositioa  à  .  .  »;  il  ou  avait 
le  droit;  son  Intervenlion  eiiipèchait 
la  rédaction  du  sénatus-consulte  ; 
mais  n'annulait  pas  la  sennlns  aiic- 
toriias;s\iv  les  raisons  de  cette  oppo- 
sition, voy.  ci-dessus,  xl,  7-S. 

2]  Ad  populum,  etc.,  cf.  XXVI, 
XXI,  5;  etc.;  voilent  juberentne,  for- 
mule consacrée,  cf. XXI,  xvit,  4  ;  etc.; 
et  qaem,  etc.,  c'est  la  seconde  ques- 
tion soumise  au  peuple;  la  i»roposi- 
tion  dépend,  comme  la  première,  de 
luleninf  ad  populum  ;  eam  parem  dure, 
«  conclure  celle  paix  »:  deportare, 
«ranienin'  en  Italie  »;  juhcrent,  clau- 
sule  irréi^iiliére,  cf.  XXIV.  xvt,  0;etc. 
[:'.j  Uti  rog-as,  «  c'est  la  formule 
d'acquiescement. 

[4'  Ex  hac  rog-atione,  «  fort  de 
celle  consultation  du  peuple  »; 
dccem  /er/aiorzon,  d'une  commission 
(h'  dix  membres,  que,  conformément 
à  l'usaj^e,  le  sénat  enverrait  à  Sci- 
pion  ])onr  l'assister  en  cette  cir- 
constance ;  ex...  sententia,  «  après 
avoir  [tris  l'avis  »  (qu'ils  pourraient 
donner  sur  les  diverses  clauses  du 
traité)  ;  ei  videretur,  ces  mots 
montrent  que  le  dernier  mol  doit 
les  1er  à  Scipion. 

"(ij  Esse,  etc.,  le  style  indirect  dé- 
l)eiid    de    dixerunt     'imi)liqué     dans 


peiierunt;  ad  quos,  i.  e.  taies,  ad(^uir. 

[7j  Conventis,  i.  e.  ijuae  post<juan/ 
convener)int  ;  jussi,  s.-e.  cunt ;  cilere. 
i.  e.  profitrri. 

[9]  Fetiales,  collège  de  vii  g; 
membres  chargés  daccom])lir  le; 
rites  religieux  qui  doivent  présiiJe; 
à  l'ouverture  des  hostilités  ou  à  la 
conclusion  <le  la  paix;  ils  agissent 
ordinairement  i)ar  groupes  de  di  ux 
ou  de  quatre;  ad  foedus  f'criund<.in 
(cf.  XXVIII,  XVIII,  12;  etc.),  le  traité 
une  fois  lu  et  juré,  devait  être  con- 
sacré par  le  sacrifice  d'un  porc  que 
le  chef  des  fétiaux  {pater  patralas) 
frappait  avec  des  pointes  de  silex 
(d'où  foedus  ferire)  prises  dans  le 
temple  de  Jupiter  Feretrius,  où  ou 
les  conservait  précieusement  ;  in 
haec  verlja,  cf.  xxxi,  1  :  prioos,  a'- 
chaisinepour  s/n</M;o.'5;/3r?t'rt.f,  i.  e.sin- 
gu/as;  verbenas,  «  les  herbes  sacrées  » 
(cueillies  sur  le  Capitole  où  on  les 
cultivait);  elles  devaient  être  arra- 
chées avec  leurs  racines  et  avec  une 
motte  de  terre,  i)our  symboliser  le 
sol  de  la  patrie;  piyietoi',  terme  ar- 
chaïque (au  lieu  de  proconsul)  tout 
naturel  dans  la  bouche  de  ces  préires, 
gardiens  des  formules  tradition- 
nelles; sagmina,  i.  e.  verbenas;  her- 
bue, i.  e.  verbenae  ou  sagmina;  id 
genus,  accusatif  adverbial',  tour  fa- 
milier, au  lieu  de  ejus  generis. 
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juberentur,  ipsis  postulantibus  senatus  consultura  in  liaec 
verba  factumest,  «  ut  privos  lapides  silices  privasque  verbe- 
nas  secum  ferrent  et,  ubi  praetor  Romanus  iis  imperaret, 
ut  foedus  ferirent,  illi  praelorein  saaruiina  poscerent.  " 
Herbae  id  genus  exarce  sumptum  fetialibiis  dari  solet. 

riO]  Ita  dimissi  ab  Roma  Cartliaunnienses  cum  in  Africam 
venissent  ad  Scipionem,  quibus  ante  diclum  est  legibus 
pacem  fecerunt.  [[  Xavcs  longas,  elephantos,  perl'ugas, 
fugitives,  captivorumquattuor  inilia  tradiderunt,  inter  quos 
Q.  Terentius  CuUeo  senator  fuit.  >\aves  proveclas  in  altum 
incendi  jussit  ;  12  quingentas  fuisse  omnis  generis  quae 
remis  agerentur  quidam  tradunt  :  «  quarum  conspectum 
repente  incendium  tam  lugubre  fuisse  Poenis  quam  si  ipsa 
Cartilage  arderet.  »  '13^  De  perfugis  gravius  quam  de  fugi- 
livis  consultum  :  nominis  Latin!  qui  erant  securi  percussi, 
Romani  in  crucem  sublati. 

XLIV.  '1]  Annis  ante  quadra^riiita  pax  cum  Cartbaginien- 
sibus  posiremo  farta  erat  Q.  Lutatio,  A.  Manlio  consulibus. 
2^  Bellum  initum  annis  post  tribus  et  vigenti  P.  Cornelio, 
Ti,  Sempronio  consulibus,  linitum  est  septimo  decimo  anno 
Cn.  Cornelio,  P.  Aelio  Paet(j  consulibus.  [Sj  Saepe  postea 
ferunt  Scipionem  dixisse  Ti.  Claudi  prinium  cupiditatem, 
deinde  Cn.  Corn»di  fuisse  in  mura  qu<»  minus  id  bellum 
exitio  Carlbaginis  finirtt. 

1^4^  Carlbagini  cuui  prima  cnnlatio  pecuniae  diutino  bello 
exhaustis  difficilis  viderelur    uiaestitiaque  et  fletus  in  curia 


XLIIL  lO-XLV.  Conclusion  de  la 
jiiiix:  retour  de  Scipion  :  son  triomphe . 

[Kl]  Ab  Roma,voy.XXVI,xv,8;etc., 
quibus...  lefiibus,  i.e.  eis  lef/ibits.quae 
ante      cf.  xxxviii,  1-G)    dictae  sunt. 

[12]  Provectas.  s.-e.  ex  portu; 
JHssit  a  ]ioiir  sujel  Scipio  ?ous- 
••iitendii  :  umnis  fjeneris,  quae...,  i.  e. 
omnis  </eni  ris  enrum  narium  quae...  : 
aqerentur.  >ubjonctif  dû  à  Tat trac- 
tion modale  :  conspectum,  latinisme 
connu,  cl.  XXI.  i.  5;  etc.;  la  propo- 
silion  intinitive    <iépend  de   tradunt. 

;I3J  Consultum,  cf.  xii.  v'd;  xv,  9; 
nominis  Latiai,  génitif  de  qualit<'  ; 
pour  l'exj)iession  ab-stiaite,  voy. 
XXIII,  XXII.  5:  etc.;  in  crncpm  sub- 
lati, cf.  XXII.  XIII,  9  :  c  était  le  sup- 
plice des  esclaves. 


XLIV  [1"  Postremo,  la  dernière 
fois  qu'un' traité  de  |)aix  avait  été 
conclu  entre  Rome  et  Carlliage. 

[3]  Ti.  Claudi,    etc.,  cf.    xxvii.  'Z 
cupididjileiK.  ■<  l'ambition  -;  (n.  Cor- 
neli  [Lentulit,    suppléez  cnpidilnietu. 
voy,   XL,  7:  fuisse    in    mora.    «   avait 
enipêché  '-;  id  bellum...  fixiret.  s 
ipsti  :  exitio.  «  par  la  ruine  comi'l<'l 
par  la  destruction  «:  Scipion  navait 
consenti  à  la  paix  que   pour  ne  ] 
j»artager    avec    nn   autre    la    glou' 
d"avoir  vaincu  Carthage  (R.). 

[4]  Cartha^ni,  locatif. cf  XXVIII, 
xxvi.  1;  etc.;  prima   conlatio,  etc.,  I( 
paiement  de  la  première  annuité  (cl 
ci-dessus    xxxvii,   5):  exhaustis,   qi 
est  pris  substantivement  et  déi)end 
difficilis. 


A.   Clin.   ^lOi]  Liiihi!  xxx  /(il 

t'sst'l,  ridenlem  llannilialeiii  fei-unt  roiispectum.  .'j,  Ciijus 
cmii  Ilusdi'ubal  llueilus  risuin  increparet  in  publico  lletu, 
cuin  ipse  lacrirnarinn  causa  esset:  ^6]  '<  Si,  quem  ad  inoduin 
(•ris  habitus  cernilur  oculis  »,  inquil,  «  sic  et  animas  intus 
cerni  posset,  facile  vobis  apparerel  non  laeti,  sed  prope 
amentis  malis  cordis  hune,  quem  increpalis,  risum  esse; 
(|ui  tamen  nequaijuam  adeo  est  intempestivus  quam  vestrae 
istae  absurdae  atque  abhorrentes  lacrimae  sunt.  [7]  .Tune 
liesse  decuit  cum  adempta  sunt  nobisarma,  incensaenaves, 
interdictum  externis  bellis  ;  illo  enim  vulnere  concidimus. 
-\ec  est,  cur  vos  otio  vestro  consultum  ab  Romanis  credatis. 

8"  Xullamairna  civitas  diu  quiescere  potest  ;  si  loris  hostem 
non  habet,  domi  invenit,  ut  praevalida  corpora  ab  externis 
causis  tuta  videntur,  sed  suis  ipsa  viribus  onerantur.  1^9] 
ïantum  nimirum  ex  publicis  malis  sentimus  quantum  ad 
privatas  res  pertinet;  nec  in  ils  quicquam  acrius  quam  pe- 
cuniae  damnum  stimulât.  [10]  Itaque  cum  spolia  victae  Car- 
thagini  detrahebantur,  cum  inermem  jam  acnudam  deslitui 
inter  tôt  armatas  gentes  Africae  cerneretis,  nemo  ingemuit; 

11^  nunc,  quia  tributum  ex  privato  conferendum  est,  tam- 
quam  in  publico  funere  comploratis.  Quam  vereor  ne  pro- 
pediem  sentiatis  levissimo  in  malo  vos  hodie  lacrimasse  !  » 
[12]  Haec  Hannibal  apud  Cartaginienses. 

Scipio,  contione  advocala,  Masinissam  ad  regnum  pater- 
num  Cirta  oppido  et  ceteris  urbibus  agrisque  quae  ex  regno 

[5]  In  publico  fletu.  «  au  milieu  cf.    xxviii.  2;  pertinet   ad,    «  influe 

de   la  désolation    générale»;   cum...  sur...  »:    vec,    etc.,    «    ce     sont  les 

esset,  '<  alors  qu'il  était...  »  l)ertes  d'argent  qui  nous   piquent  le 

[()]  Oris  habitus,  i.   e.  v?dtus  (cL  i)lus  au  vif.  >. 

XXI,  II,  (j);  amentis  malis.  cf.  XXIII,  rjoj  Cum,    «   au  moment    où...  »; 

IX,  1    :    «   Ameus    melu  "  ;   cot^lis...  cum...  cerneretis,  «  alors  que  vous  la 

esse,   «vient  d'un  cœur...»;    tamen,  voyiez...  ». 

'<   malgré    les    apparences":    intem-  fil]  Tributum,  «  la  contribution 

pestirus,  «  déplacé  »  ;  absurdae,  «  stu-  de    guerre    >■  :    tamquatn    in    publico 

pides  »:     abhorrentes     (sens     actif),  /z/ne/r,  «  comme  s'il  s'agissait  de  la 

«  choquantes  «.  mort  même  de   l'Etat  »  (cf.  XXIV  ; 

[7]Flesse,  au  lieu  de  //c/•^^cf.XXII,  xxii,17)  ;  quam  est  exclamatif  ;  levis- 

IX.    10;  etc.;    interdictum,    suppléez  sîwio,  «  Lieu  léger  »  (en  comparaison 

nohis  est  ;  otio  restro  est  au  datif.  de  ceux  (jui  vous  entoureront). 

[S]  Domi,    Hannibal  songe    a   des  ri'2j  Haec     suppléez     dixit  ;     ad 

luttes  intestines  entre  les  jjartis  po-  re'ffnum,  etc.,  dépend   d'adjectis;  en- 

litiqui's  ;  causis,  s.-e.  morborum.  tendez  comme  s'il  y  avait   :  «  regno 

]lfj  Tantum,  etc.  :    le    développe-  paterno  donavit,  adjectis..  urbibus  »  ; 

ment  illo  enim...  onerantur    est    une  venissent,  subjonctif  du    style    iudi- 

sorte  de  parenthèse:    Hannibal    re-  rect  ;    celte    idée     fait    partie     des 

vient  Diaiiitenant  à  l'idée princii)ale  :  ])aroles    de    .Scipion    que    Tite-Live 

tune  flesse  decuit,  e\c.  (R.);    nimiru/n  résume  ici. 


~^'>-  T.     l.lVi  .A. U.C.    5o3j 

Sypliaois  in  popiili  Romrini  potestatem  venissent  adjectis 
donavit.  [iZ]  Cn.  Octavium  classem  in  Siliciam  diictain 
Cn.  Corneiio  consuli  traderejussit,  legatos  Garthaginiensiuni 
Romara  proficisci,  ut,  quae  ab  se  ex  decem  legatoruni  sen- 
tentia  acta  essent,  ea  patrnin  auctoritate  populique  jussu 
confiimarenliir. 

XLV.  [i]  Pace  terra  inari({ue  parta,  exercitii  in  naves  in- 
posito,  in  Siciliam  I.ilyliaeum  frajecit.  '2;  Inde  maiina  parte 
milituni  navibiis  missa,  ipse  ptT  laetam  pace  non  minus 
quain  vicloria  Italiam,  effusis  non  urbibus  modo  ad  hnben- 
dos  honores,  sed  aijrestium  etiam  turba  obsidente  via-. 
Romam  pervenit  triumphoque  omnium  clarissimo  urbeiu 
est  invectus.  [3]  Argenti  talit  in  aerarium  pondo  centum 
tri'.rinta  trina  «nilia,  militibus  ex  praeda  quadringenos  aeris 
divisit.  4  Morte  sublractus  speclacub»  ma;.,MS  hominuin 
quam  trium[tlianfis  gloriae  Syphax  t*st,  Tiburi  haud  ita 
multo  an  te  mortuus,  quo  ab  Alba  traducfus  fuerat;  eon- 
specta  tamen  mors  ejus  fuit,  quia  publico  funere  est  elatus. 
[5  IFuncreiicm  in  triumpho  ductum  Polybius,  haudquacjuam 
spernendus  auctor,  tradit.  Secutiis  Scipionem  triumphan- 
teni  est  pilleo  capiti  inp  jsito  Q.  Terentius  Culleo,  omnique 
deinde  vita,  ut  dignuni  erat,  liberlatis  auctorem  coluit.  [6] 
AlVicani   cognomcn  militaiis  prius  favnr  an  popularis  aura 


[131  Ex...  sententia,  cf  xliii,  4, 
confirninrintur,  malgré  l'accord  ab- 
solu du  sénat  et  de  Scipion  toucliant 
les  clausi's  du  traite  de  p.iix.  ic  tout 
devait  étr»'  ratifié  jiar  le  peuple. 

XIA'  1'  Missa.  suppléez  Itomam  ; 
^ff'iisi.t...  nrbibns,  fif.'ure  hardie,  au 
lifU  de  e/fujiis  mbium  mcoli.s  :  ad 
habendos  honores,  «  pour  lui  rendre 
les  honneurs  >•  ;  uf/restium  e.-^t  pris 
suhstantiviMnenl;  itomam  pervenit,  il 
sarréla  sou^  les  murs  de  Rome, 
pour  allendre  la  décision  du  sénat 
relative  à  son  triomphe;  Irium/tho, 
ablatif  de  manière. 

['6]  Pondo,  voy.  XXVI,  xlvii,  7  ; 
etc.:  la  livre  d'arfient  équivaut  à 
G8  fr.  7.'>  de  notre  monnaie  ;  quadnn- 
(jftios  lasses)  aeris.  ils  reçurent  cha 
cun  40n  as,  c  est-a-dire  environ 
7."»  francs  de  notre  monnaie. 

>]  Tiburi,  locatif  :  «6  Âlba,  i.  e. 
ab  Alba  Fucentia  (voyez  notre  carte 
de  rituliecentralej  ;  iamcn,  hitn  que 


Syphax  fût  en  exil,  sa  mort  ne  passa 
pas  inaperçue,  car  il  fut  enterré  aux 
frais  de  l'Etat. 

[."jj  Spernendus,  cf.  XXIX,  iv,  9; 
hiiud  xj„',n>'iidiis  c-t  une  litote  : 
«  estimaMe  -  :  pilleo,  voy.  XXIV, 
xxxii,  '.*  ;  ouiuiciln,  ablatit'de  durée. 

[fi  Cele'braverit,  i.  e.  ulnim  rele- 
brttveriL  «  s'il  a  mis  en  usage  »; 
construisez  :  «  paru  m  compertum 
habeo,  niilitaris  prius  favoraii  popu- 
laris aura  celeijravt.'rit  cognomen 
Africani,  an  (cognomen  Africani) 
coeptum  sit  ab  adsentatione  famiiia- 
ri  "  ;  jjojnilaris  aura,  cf.  XXII,  xxvi,. 
4:  XXIX,  m,  ['.i  ;  Felicis  et  AJagni 
sont  les  îiurnoms  respectifs  de  Sylla 
et  de  Vo\a\u''e  ;  pah-uni  inernoria,  «  du 
temi)s  de  nos  jtères  »  (littéralement  : 
«  à  une  époque  encore  présente  à  la 
mémoiie  de  nos  pères  »)  :  coejilum... 
sit,  «  a  été  inauguré»;  ab  adsenta- 
tione familiari,n  par  la  flatterie  de 
leurs  famiiers  •. 


[a.    CIJU.    iiOl  j  IJHEli    xx\  "^^3 

celebraverit  an,  siculi  Felicis  Sullae  Magnique  Pompei  pa- 
Irum  meiiioria,  coeptumab  adsentatione  familiari  sit  parum 
compertum  habeo.  [7]  Priinum  certe  hic  imperator  nomine 
victae  ab  se  genlis  est  nobilitatus  ;  exemple  deinde  hiijus 
ne(|uaquain  Victoria  pares  insignes  imaginum  titulos  cla- 
raque   cognomina  familiarum  ceperunt. 


[7]  Certe,   voy.  xiii,  14;    nobilita-  mina    familiayiim,    car   ces  surnoms- 

tus,  i.  e.   celebràlus ;   pares  est    )iris  glorieux     devinrent     l'héritage     de 

ijubstanlivenienl  ;  insir/nes   iinaf/ivum  leurs    descendants  ;    ceperunt,    i.    e. 

tilulos,   les  inscrii)tions   (jui  rchnus-  accepenoit,    le  simple  pour   le  com- 

saient  leurs  portraits  de  cire  ;  cogno-  posé. 


INDEX 

DES    NOMS    PROPRES   HISTORIQUES 
ET   GÉOGRAPHIOUES 


A.  Abréviation  diiprc'nom  .1?/- 
/iis. 

Abelux(XXlI,  XXII,  20,  chef 
espagnol. 

Acarnania(XXVI,  xxiv,  6:8- 
xxvj^-n;  XXVIII,  J  ;  XXVlll,  v,o; 
XXIX,  XII,  12;  14),  contrée  de  la 
Grèce,  entre  le  golfe  de  Gorinthe 
et  celui  d'Ambracie,  sur  la  mer 
Ionienne,  et  séparé  de  l'Etolie,  à 
TEst,  par  le  tleuve  Achelous. 

Accaus,  Yibius  Accaus  (XXV, 
XIV,  4),  préfet  d'une  cohorte  de 
Péligniens. 

AcerraefXXIII,  XVII,  4  ;  XXVll, 
III,  6-7),  ville  de  Gampanie,  sur 
le Glanius,  entre  Gapoue et  Xaples 
[d.U}.  yicerra). 

Aohaia(XXV,xv,7:XXVlI.xxix 
9;  XXX,  6;  12;  13;  15;  xxxi,  9-11  ;' 
XXXII,  H;  xxxiii,  4-5:  XXVlll 
V,  r,;7;  17;  vni.  6-10),  l'Achaïe,' 
contrée  du  Péloponèse,  sur  le 
golfe  de  Gorinthe,  bornée  au  sud- 
ouest  parl'Elide,  au  sudparl'Ar- 
radie  et  a  l'est  par  le  territoire 
de  Sicyone. 

Achradina  (XXIV,  xxi,  7  ;  12; 
xxir,  l;12;xxni,4;xxv,4  ;  xxxiii' 
9  ;  xxxiv,  4  ;  XXV,  xxiv,  9  ;  10  ;  15  •' 
xxv,  1  ;  xxvi,  2;  4  ;  xxvii,  7  ;  xxix,' 


10;  XXX,  2;  4:  7;  8:  9;  12;    xxxi, 
1  ;  2;  bj,  quartierde  Syracuse  situé 
au  nord  de  l'Ile  (Nasos),  et  en- 
touré d'un  solide  rempart  (voir 
notre  plan  de  Syracuse;. 
Acidinus.  Voy.  ManUus. 
Acilianus,  adj.  dérivé  d'Aci- 
lius:     Aciliani    Annales     (XXV, 
XXXIX,  12),  histoire  de  Rome  de- 
puis  sa  fondation   jusqu'en  l9:i 
av  J.-G.,  écrite  en  grec   par  un 
certam   Acilius,    qu'on   a  voulu 
sans    raison    identifier    avec    le 
célèbre  M'  Acilius    Glabrio  (voy. 
1  article  suivant).  Bien  quel'exac- 
titude  de  cette  histoire  fût  dou- 
teuse, au  jugement  mêmedes  an- 
ciens, elle  ne   laissa  pas   dêtre 
utilisée  parGicéron,  Denys  d'Ha- 
hcarnasse,  Tite-Live  etPlutarque. 
Acilius,   nom    d'une   famille 
romaine  d'origine  plébéienne,  qui 
comprenait   les   BaJbi,   les  (Ua- 
hnones,  les  Ru  fi  et  les  Severi  ;  le 
plus  illustre   des  Glahriones  fut 
M  .  An/ius  (ilahno  qui  vainquit 
Antiochus  aux  ïherinopyles  (en 
191  av.  J.-C.);  en  201  il  était  tri- 
jun  du  peuple  (XXX,  xl,  9;  xliii, 
2;;  Tite-Livementiorine  aussi  un 
de   ses   parents    (XXI,    xxv,    4), 
M.  Acilius. 
Acrae  (XXIV,  xxxvi,  l),  ville 
43* 
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située  à  Touest  de  Syracuse  fauj.' 
Acremonfe  j. 

Acrillaè  XXIV,  xxxv,8),  ville 
de  Sicilf .  sur  lAmpus,  à  quelque 
dislance  de  Syracuse. 

Acuca  (XXIV,  XX.  8;.villed"A- 
pulie.  à  quelque  distance  de 
Lu  ce  rie. 

Adherbal  (XXVllI,  xxx,  4-12), 
généial  lortliaginois. 

Adrancdorus  XXIV.  iv,  3:  9: 
V  7:10:  vu.  1  :  xxi,  6 :  11  :  xxir, 
4;  .5  :  1  :  11  :  xxiii.  2;  xxiv,  1:4: 
8:  xxY,  1 :  3  :  10  :  xxvi,  oj,  Adra- 
nodore.  gendre  d  Hiéron.  dont  il 
avait    épousé  la  fille  Damarata. 

Aecae  Apulomm  XXIV,  xx, 
o  .  ville  d "Apulie  anj.  Trojaj  sur 
la  limite  de  lApuiie  et  du  Sa- 
nmiuiii. 

Aefulana  arx,  forteresse  si- 
tuée à  lest  de  Rome,  en  un  point 
qu'on  croit  être,  mais  sans  en  être 
bien  sûr.  le  moule  Affliuno 
XXVI.  IX.  9  . 

Aegates  insulae  (XXI.  x.  7: 
XLi,  ti:XXII.Liv.ll  :  lvi,  7:  XXX. 
XXXII.  9;.  groupe  diles  (auj.  iles 
Egales^,  à  Touest  de  la  Sicile 
entre  Drepanum  et  Lilybaeum, 
auprès  desquelles  les  (Jarlhagi- 
nois  essuyèrent  en  241  une  défaite 
navale,  qui  mit  fin  à  la  première 
guerre  punique. 

Aesimurus  XXIX.  xwii.  14: 
\r>  :  XXX.  xxrv,  "J:  1 1  :  12  .  aujour- 
d'hui i'Ip  Semb'ii,  entre  le  cap 
a'Aiiollon  et  celui  de  Mercure,  en 
travers  du  golfe  de  Cartliage,  à 
oO  milles  de  la  ville. 

Aegina  (XXVII, xxx,  1  :  xx.xiii, 
4:  XXVIII.  V,  1:  vu.  11,.  Ef/ine, 
ile  située  vei-s  le  milir-u  du  golte 
Sarunique.  au  sud-ouestduPirée. 
Aegium'XXVII.xxx.9:XXVIII, 
VII,  17:  viii.  10).  aujourd'hui  Vos- 
//fza,  capitale  fédérale  des  Aché- 
ens  et  excellent  port  sur  le 
golfe  de  Corintlie. 

Aegyptus  (XXVII,  xxx,  4; 
XX  VI  ll.vii,  13),rEgjT)te,royaume 
des  Ptolémées 

Aelius,  nom  dune  famille  ro- 
maine,  d'origine  plébéienne   et 


divisée  en  plusieurs  branches,  les 
Paeti,  les  o«///,les  Lavùae  et  les 
Tuberunes:  dans  la  troi.sitme  dé- 
cade, Tite  Live  mentionne  l'au- 
gure Q.  Aelius  Paetus  (XXI l^ 
XXXV, 2:  XXllI,  XXI,  17),  le  juriste 
P.  Aelius  Paetus  (XXVII,  xxxvi, 
.T  :  XXIX,  xxxviii,  4 :  8  :  XXX,  i. 
9  ;  XVII,  3-7  ;  xxi,  10  ;  xxxix,  4: 
XL,  o  :  xLiv.  2)  et  P.  Aelius  Tuber<> 
(XXX,  xxxix,  8:  XL,  "i  :  xli,  2). 

Aemilius.  nom  d'une  famille 
patricienne,  qu:  prétendait   des- 
cendre du  fils  de  Numa,  .Manier- 
cus  :  elle  se  divisait  en  plusieurs 
branches,  les  Lej)i(fi.  lesPapiAfs 
Mamerci,  les  Pau/1  i,  les  Hef/illi, 
les  Scauri.  Dans  la  troisième  dé- 
cade Tite-Live  mentionne  :M.  Ae- 
milius.   préteur  en  Sicile  (XXI, 
XLix.   6;  XXII.  IX,  11  :  xxxiii,  8: 
?\XVII,  xxxiii,  8),  M. Aemilius  Le- 
pidus,     candidat     au     consulat, 
contre  Varron  (XXII,  xxxv,  1), 
C.  Aemilius  Paullus, consul  avec 
Varron,    battu   et  tué  à  Cannes 
fXXl,  xviii,    1  :  XXII,    xxxv,  3; 
XLIX,  12  :  XXIII,  XXII,  7;  XXVI.ii, 
13;  XXVIII,  XXVIII,  12},  lecenseur 
L.    Aemilius    (XXIll^     xxin,    3. 
M.  Aemilius  Lepidus,  augui'e  et 
deux  fois  consul    XXIII,  xxx.  15), 
le   pi'éteur  M.  Aemilius  Lepidus 
XXIV,  XLiii.  6),  l'ancien  consul 
L.  Aemilius Papus  XXIII,  xxi,  6), 
M.  Aemilius  Hegillus  !XXI\',  vu, 
12:vin.  10:  XXIX.  xi.  14:  xxxviii, 
6,.  le  déceinvir  sacrorum  M.  Ae- 
milius Lepidus  (XXVI.   xxiit,  1), 
M.     Aemilius     Numida    (XXVI^ 
XXIII,  7  ,  le  préteur   L.  Aemilius 
Papus  (XXVIII.  XXVIII,  11  ;    13}, 
M.  Aemilius      Papus.    maximus 
curio  fXX\  II,  VI.  l(i:  vui,  1,,  et  en- 
fin M.  Aemilius  Paullus,  consul 
en  253  av.  J.-C.  (XXIX,  xxvi,  2). 

Aenianes,  peuple  établi  dans 
la  vallée  du  Sperchius,  entre 
l'Oeta  et  l'Othrys:  Aenianum  si- 
nus (XXVIII,  V,  15;,  autre  nom 
du  golfe Maliaque:voy.  Maliacus 
sinus. 

AequimaeliTim  ^XXIV,  xlvu, 
15^,  emplacement  occupé  jadis  à 
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Rome  par  la  maison  de  Spui'ius 
Maclius,  au  pied  du  Capitoie, 
dans  le  virus  Jur/ariiis,  i>rès  de 
la  porte  Carnientale;  le  mot 
viendrait, selon  Varron,  deceque 
cette  maison  avait  été  rasée  {ae- 
(jualo  i-u/o), selon  Cicéi'on  (j)ulo7n., 
38)  de  ce  que  Spurius  Maelius  y 
avait  été  justement  i>uni{aegimm 
(le  Mae/io). 

Aerarium  (XXlll,  xlviii,  4  : 
XXIV,  XVII),  îi;  XXVllI,  IX,  16; 
XXX,  XL,  3\  trésor  public  de 
Rome,  installé  dans  le  temple 
de  Saturne  [aerarium  Satwni), 
au  pied  du  Capitoie,  à  côté  du 
temple  de  la  Concorde  (voir  le 
plan  de  Rome). 

Aeropus  (XXIX,  xii,  M,  stra- 
tège des  Epirotes. 

Àeî-eulapius  (XXIX,  xi,  1), 
Esculape,  dieu  de  la   médecine. 

Aesernia  (XXVll,x,  7).  auj. 
Isernia,  ville  du  Samnium,  dans 
la  haute  vallée  du  Vulturne,  co- 
lonie latine  depuis  263. 

Aetna  (XXVI,  xxix,4)  volcan, 
sur  la  côte  orientale  de  la  Sicile, 
entre  Tauromenium  (auj.  Taor- 
rnina)  et  Gatane. 

Aetolia,  Etoile,  contrée  de  la 
Grèce,  bornée  au  nord  par  la 
Phthiotide  et  la  Dolopie,  à  l'est 
par  la  Doride  et  la  Malide,  au 
sud  par  le  golfe  de  Corinthc  et  la 
Locride. à  l'ouest  par  l'Acarnanie. 

Aetolus,  Etoiien  ;  au  plur., 
Aetoli[\\\\  xxiii  9; XXVI,  xxiv, 
1  ;  T  ;  xxviii,  1  ;  etc.j,  voy.  Ae- 
tolia. 

Afri  (XXI,  XI,  8;  Lvi,  2;  XXII, 
II,  3;  XLvi,  3;  4;  xlvii,  6  ;  8  ;  10  ; 
XLVIII,  6;  XXIV,  XXIV,  1;  XXV  11, 
Li,  11;  XXVIII,  xLiv,  .^:  XXJX, 
m,  13;  IV,  2;  XXX,  xxxiii,  ?i  ; 
xxxiv,  5;  XXXV,  9;  etc.).  popula- 
tion indigène  ou  métisse,  sou- 
mise à  CaHhage. 

Africa  (passim),  nom  géné- 
rique donné  par  les  Romains  à 
la  partie  de  l'Afrique  qu  ils  con- 
naissaient, abstraction  laite  de 
l'Egypte,  et  qu'ils  opposaient  à 
Jfalia,   Sicilia,   Hispania;   ils   y 


distinguaient  le  domaine  de  Car- 
thage  (la  Tunisie  et  la  ïri|)oiitaine- 
d'aujourd'hui),  la  Numidie  (l'Al- 
gérie actuelle)  et  le  pays  des- 
Maures  (Maroc), 

Africanus,  surnom  de  Sci- 
pion,  vainqueur  de  l'Afrique  (cf. 
XXI,  XLvi,  8;  XXIX,  xxii,  10: 
XXX,  XLv,  6). 

Africus  «  d'Afrique  »,  Afri- 
cum  ùellu/ii  (XXI,  i,  4  :  ii,  1  ; 
XLi,  12),  «  la  guerre  d'Afrique  »^ 
la  guerre  de  Carthage  contre  ses 
mercenaires;  Africus  ventus. 
(XXVI,  XLii,  7;  XXX,  XXIV,  1)  ou 
(absolument)  Africus  (XXVI  ^ 
XLii,  8),  «  le  vent  d'Afrique»  (qui 
souftle  de  l'ouest-sud-ouest). 

Agathocles;XXVIII,xLiii,21), 
ancien  jiotier  ;  devenu  tyran  de 
Syracuse,  il  prit  le  titre  de  roi 
de  Sicile. 

^  Agathyrna  (XXVI,  xl,  16-18; 
XXVII,  XII,  5),  repaire  de  bri- 
gands sur  la  côte  septentrionale 
de  Ja  Sicile. 

Agrianes  (XXVII  f.  v,  12),  peu- 
plade pjeonienne  établie  sur  le 
haut  Stryinon. 

Agrigentum  (XXIV,  xxxv,6: 
XXVI,XL,2suiv.  XLi,  15),auj.Gî>'- 
genli,  colonie  dorienne  ('Axpà- 
yaç),  sur  la  côte  méridionale  de 
la  Sicile. 

l.Alba(XXVI,  XIII,  16),  Albe 
la  Longue,  sur  la  pente  septen- 
trionale du  mont  Albain.  ville 
du  Latium  détruite  par  Tullus 
Ilostilius. 

2.  Alba  (XXVI,  XI,  11;  XXVI I, 
IX,  7  ;  XXIX,  XV,  5  ;  XXX,  xvii.  2  ; 
XL,  4)  appelée  aussi  Alba  Fucen- 
tia  (auj.  Alba),  place  forte  cLez 
les  Eques,  au  nord  du  lac  Fucin,, 
sur  la  via  Val  cria. 

Albanus,  adj.  dérivé  de 
1.  A/ha  :  Alba  nus  iiums  (XXV,. 
vil,  7;  XXVI.  IX,  y;  XXI,  6;  XXVIK 
XI,  2),  massif  de  montagnes  vol- 
caniques, qui  domine  au  sud-est 
la  canipngne  rom.iine;  sur  le 
sommet  central  [ix.\\\.  Monte  Caco) 
de  ce  massif  se  trouvait  le  tem])le- 
de    Jui)iter    Latiaris,    sanctuaire 


768 


INDEX    HISTORIQUE    ET    GEOGRAPHIQUE 


commun  de  la  confédération  la- 
tine. 

Albensis.  adjoctif  dérivé  de 
2.  A /ha. 

Albingaunum  (XXIV,  v.  2  , 
auj.  A/heiif/G,  sur  la  côte  occiden- 
tale du  golfe  de  Gènes, ville  capi- 
tale des  Lif/ures  Iiu/auni. 

Albius  nom  romain:  C.  Al- 
biiLS  Calerim {\\\\\\.\\i\ .  13-14: 
XXVII,  0  :  15:  xxviii,  9:  xxix,  8; 
11).  chef  de  la  révolte  des  soldats 
romains  cantonnés  à  Sucro. 

Alco(XXl.  XII.  3:4:6:  xiii,l). 
Alcon,  citoyen  de  Sajionte. 

Alexander  (XXVI.  xix.  "7 > 
Alexandre  le  Grand,  roi  de  Macé- 
doine   336-323  av.  J.-C). 

Alexandrea  XXlll,  x.  11: 
XXIV.  XXVI,  9:  XXVII.  iv,  10), 
Alexandrie,  ville  fondée  en  332 
par  Alexandre  le  Grand  à  lextré- 
niité  occidentale  du  Delta  du  Nil, 
capitale  des  Ptolemées. 

Alfius  (XXIll.  XXXV,  13y,  Ma- 
rius  .\lfius,  chef  suprême  des 
Cnmpaniens. 

Algidus  XXI.  Lxii.  N:  XXVI. 
IX,  12,.  le  mont  .Vl^ide  dnns  le 
massif  des  monts  Albains,  au 
sud-est  <le  Rome,  avec  un  temple 
de  la  Fortune. 

Alla  'XXil,  L.  3:  i.ix.  8:  XXV. 
VI.  10  ,  I  Alia  auj.  Aja„  petit  af- 
.fluent  du  Tibre,  sur  la  rive 
gauche,  à  16  kilomètres  au  nord 
de  Rome:  les  Romains  furent 
écrasés  sur  ses  bords  par  les  Gau- 
lois en  3t',.-,  ^380  av.  J.-C.  . 

Alien&is.  adj. dérivé  du  précé- 
dent: Miensis  rlofles  XXII.  L.  1 1. 
«la  dclnite.  le  désastre  deTAlia». 

Aliphera  XXVIII,  viii,  6;, 
auj.  iVe/or/7-«, ville  de  l'Arcadie, 
dans  la  vallée  de  IWlphée,  près 
de  la  frontière  de  l'Elide. 

Allifae  XXII.  xviii.  5}.  auj. 
Alife.  ville  située  sur  la  rive 
gauchi-  de  Vullurne. 

AUifanus,  adj.  dérivé  du  pré- 
cédent: A //t /'a nus  aqer  iXXlI, 
XIII,  6:  XVII.  7:  XXVI,  ix,  2,, 
«  territoire  dWllifae  »  que  tra- 
versait la  via  Lalina. 


Allobroges  (XXI,  xxxi,  o  :  9), 
peuple  de  la  Gaule  établi  entre 
risére,  le  Rhône  et  le  lac  Léman, 
sa  capitale  était  Vienne,  sur  le 
Rhône. 

Allucius  (XXVI,  L,  1-14), 
prince  des  Celtibériens. 

Alorcus  (XXI,  xii.  3;  6;  8), 
Espagnol  au  service  dHannibal. 

Alpes  ïpassim:,  les  Alpes, 
chaîne  de  montagnes  qui  forme, 
au  nord,  la  limite  de  Tltalie, 
depuis  le  golfe  de  Gênes  jusqu'à 
celui  de  Trieste;  sur  les  dicus- 
sions  auxquelles  a  donné  lieu  le 
passage  des  Alpes  par  Hannibal 
voy.  G.  Jullian.  Histoire  de  la 
Gaule,  t.  1.  chap.  xi,  Guerres 
dHannibal.  notes  des  ^  viii,  ix 
etx..-l/^7»///.s/l//;/H?//(XXIX.v,9), 
angle  formé  par  les  Alpes  Mari- 
times et  la  côte  de  la  Ligurie. 

Alpinus,  adj.  dérivé  d'Alpes; 
cf.  Alpinus  amnis  XXI,  xxxi,  10), 
la  Durance  :  A/pini  montes  (XXI, 
XXXV,  8  ,  le  massif  des  Alpes; 
A/pinae  f/enles  (XXI,  xliii,  15; 
XXVIi,  XXXV,  H;  etc.),  les  habi- 
tants des  .\lpes;  Liqures  A/pini 
XXVIII.  XLH,  13;  XLvi,  8,  les 
Ligures  des  .\lpes  .Maritimes. 

Alsiensis  populus,  popula- 
tion 6'A/s/uni  XXVII.  XXXVIII,  4), 
colonie  romaine  sur  le  littoral 
de  l'Etrurie  à  18  milles  au  nord 
de  lembouchure  du  Tibre. 

Amiterninus,  adj.  dérivé 
d'Aniilcrnunt  voy.  ce  moi);  agei" 
Aini/einin}is  XXI.  LXii,  oj,  «  le 
territoire  dAmiternum  », 

Amlternum    XXIV,   xliv,  8; 

XXVI.  xr.  10:  11  :  XXVIII.  xlv, 
10  .  ville  du  pays  des  Sablas, 
auj.  Auiu/rice. 

Amtorgis  XXV.  xxxii,  5), 
ville  d'Espagne  dont  on  ne  con- 
naît pas  l'emplacement  exact. 

Amuslcus  XXI.  Lxi.  11  i,  chef 
des  Ausétans. 

Amynander  XXVII,  xxx.  4; 
XXIX.  \ii.  12  .  Amynandre,roides 
Athanianes. 

Anagnia      XXVI,    xxiir,    5; 

XXVII.  IV,    12:    XXIX.    xiv,    3; 


INDEX    HISTORIQUE    ET    GEOGRAPHIQUE 


769 


XXX,  II,  H),  aiij.  A)Kif/iii,  an- 
cienne capitale  des  llerniques, 
(liins  le  Laliiim,  sur  une  hanleiir, 
à  gauclie  de  la  voie  Latine. 

Anagninus,  adj.  déiivé  du 
pce'cédent  :  Anctf/ninus  uf/rr 
(XXVI,  IV,  11),  «  territoire  d'Aua- 
gnia  »  ;  Comp'itum  Anaf/n/nn)n 
(XX  Vil,  IV,  12),  «  cari-elour 
d'Anagnia  »,  où  se  trouvait  un 
bois  sacré  consacré  à  Diane. 

Anapus  (XXIV,  XXXVI,  2), 
fleuve  de  Sicile,  qui  se  jette  dans 
le  grand  port  de  Syracuse,  après 
avoir  formé  des  marais  (lac 
X-jpaxw). 

Anicius  (XXIII,  xix,  17)  ; 
M.  Anicius.  premier  magistrat  de 
Préneste,  sa  ville  natale. 

Anio  (XXVI.  X,  3;  xi,  1  ;  xli, 
12;  XXX,  XXX,  17)  ou  Auinfluv/us 
(XXVI,  X,  3),  Anio  amnis  (XXVI, 
XIII,  11),  auj.  Teverone,  affluent 
de  gauche  du  Tibre,  dans  lequel 
il  se  jette  à  environ  5  kilomètres 
eu  amont  de  Rome,  après  avoir 
formé  les  belles  cascatelles  de 
Tivoli  [Tihuv). 

Annius,  nom  d'une  famille 
plébéienne  qui  se  divisait  en 
plusieurs  branches;  Tite-Live  n'a 
eu  à  mentionner  que  M.  Annius 
(XXI,  XXV,  4  . 

Antias,  adj.  dérivé  de  An- 
tiuni  (voir  ci-après)  ;  surnom  de 
Valerins,  voy.  ce  mot. 

^nticyra  fXXVI,  xxvi,  1-3; 
XXVllI,  VIII,  7).  ville  de  la  Lo- 
cride,  sur  le  golfe  de  Corinthe,  à 
peu  de  distance  de  Naupacte. 

ADtiochus  (XXX,  xxxvii.  13\ 
Antiochus  le  Grand,  roi  de  Syrie 
(224-187),  auprès  du(iuel  se  réfu- 
gia (lannibal. 

Antistius,  nom  d'une  famille 
plébienne,  à  laquelle  appar- 
tiennent M.  Antistius,  trilmn  du 
peuple  en  320  av.  J.-G.  (XXVI, 
xxxiii,  10),  M.  Antistius  envoyé  à 
Flaminius  pour  le  rappeler,  à 
Rome  (XXI,  lxiii,  12),  le  légat 
L.  Antistius  fXXIII,  xxxviii,  12) 
et  Sex.  Antistius  envoyé  par  le 
sénat   pour    observer   les  mou- 


vements d'IIasdrubal  (XXVII, 
xxxvi,  3). 

Antium  (XXVII,  xxxviii,  4-5; 
XXVJil,  XI,  2;  XXX,  ir,  9),  auj. 
Porlt)  (/'Aiizo,  port  du  Latium. 

Anxur  (XXVll,  xxxviii,  4-5), 
nom  volsque  de  la  ville  de  Ter- 
racine,  vby.  Te)'rueina. 

Ap.  ou  App.,  abrévation  du 
prénom   Aj)/)ius:  voy    Claudlus. 

Apollo  XXII,  Lvii,  5;  XXllI, 
XI,  1-6;  XXV,  xir,  9;  XXIX,  x, 
6;  etc  );  Apollon  Pythien,  adoré 
à  Delphes-  ApoUinis  promuntu- 
rium  (XXX,  xxiv,  8),  auj.  Bas 
Sehih,  cap  de  la  côte  d'Afrique,  à 
l'une  des  extrémités  de  la  langue 
de  terre  qui  couvre  au  nord  la 
baie  d'Ulique;  aedes  ApoUinis 
(XXVII  ,  xxxvii  ,  11) ,  temple 
d'Apollon,  dans  les  prata  Flami- 
nia  (voirie  plan  de  Rome). 

1.  Apollonia  (XXIV,  xl,  7; 
XXVI,  XXV,  2  ;  XXIX,  xii,  5  ;  6), 
.auj.  Pollina,  ville  de  l'illyrie,  sur 
la  rive  droite  de  TAoûs,  à  peu 
de  distance  de  son  embouchure. 

2.  Apollonia  ( XXVIII, viii,  9), 
ville  de  la  Locride,  au  nord  d'An- 
ticyre. 

Apolloiiides(XXIV,  xxvni,!), 
un  des  principaux  citoyens  de 
Syracuse. 

App.  Voy.  Ap. 

Appenninus  (XXI,  liv,  7; 
Lxiii,  If)  ;  XX[I,  I,  1  ;  etc.),  l'Apen- 
nin, chaîne  de  montagnes  qui  se 
rattaclie  aux  Alpes  et  traverse 
l'Italie  dans  toute  sa  longueur. 

Appia  (XXVI,  viii,  10)  ou 
Appia  ri/t  (XXI 1.  Lv,  4),  la  voie 
Appienne,  construite  en  312 
fnv.  J.-C).  par  le  censeur  Ap. 
Claudius  Caecus  :  c'est  la  plus 
ancienne  des  voies  romaines; 
elle  allait  de  Rome  à  Capoue  en 
traversant  le  uiout  Albain  et  les 
marais  Pontins;  Appiae  limes 
(XXII,  XV,  11)  aie  même  sens. 

Apnlia  (passim),  auj.  la 
]'()i!i//(\  contrée  de  l'Italie  méri- 
dionale, bornée  au  nord  et  <à 
l'ouest  par  le  Samnium,  la  Cam- 
panie,   la    Lucanie,   à   l'est   par 
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l'Adriatique,  au  sud  par  la  Ca- 
labre.  Hannibal  y  cantonna  ses 
troupes  de  216  à  207.  parce  que 
cétnit  un  pays  de  plaioes.  où  sa 
cavalerie  pouv.iit  évoluer  à  Taise. 

Apulns,  a.  um.  adj.  «  d  A  pu- 
lie  ».  cf.  }ii\dier  Apuki  XXII. 
ui.  !..  voy.  Busa :  au \)l\ir.,Apuli, 
aruni.  masc.  «  les  Apuliens  » 
XXll.  LXT.  n  :  etc. 

Apusiius  XXlil.  xxxviii.  9; 
11  .  nom  d'une  famille  romaine 
et  particulièrement  du  légat 
L.  Apustius. 

Aquilius.  nom  romain:  P. 
Aquiiius  XXVll.  III.  9  , 

Aquinum  XXVl.  ix.  .>  ,  auj. 
Aqiono,  ville  du  pays  des 
Volsques.  sur  la  voie  Latine. 

Aratus  XX VII.  xxxi.  8  ,  Ara- 
fus.  tils  du  célèbre  stratège  de  la 
ligue  Acbéenne  ^T 1-213 av.  J.-C. 
"Arbocala  XXI.  v,  5;  6  ,  ville 
du  pays  des  Vaccéens.  en  Es- 
pagne. 

Archimedes  XXIV,  xxxiv. 
2,  8:  13 1,  un  des  plus  grands 
mathématiciens  de  l'antiquité. 
né  a  Syracuse  en  28"  ;  après 
avoir  été  le  dis<-ii)k'  de  Cononde 
Samos.  il  se  rendit  en  Egypte 
où  il  fut.  à  Alexandrie,  1  élève 
d'Euclide:  revenu  à  S\Tacuse. 
il  vécut  à  la  duir  de  Hiéron  : 
comme  matliéiuaticien,  il  est 
connu  par  ses  calculs  sur  le  rap- 
port du  diamètre  à  la  circonfé- 
rence, de  la  sphère  et  du 
cylindre,  etc.:  c'est  aussi  le  véri- 
table fondateur  de  la  mécanique 
et  de  l'hydrostatique:  mais  ce 
qui  a  fait  surtout  sa  gloire, 
c'est  l'admirable  résistance  que. 
comme  ingénieur,  il  opposa  aux 
efforts  de  Marcellus  pour  s'empa- 
rer de  Syracuse  :  sur  sa  mort, 
voy.  XXV.  XXXI.  9. 

Àrdaneae  XXIV.  xx,  8.,  ville 
d'Apulie  que  l'on  identifie  par- 
fois avec  Herdonea   voir  ce  mot). 

Ardea  XXI.  iv.  2;  XXII.  i.  19: 
XXVII.  IX,  7:  XXIX.  xv.  5  .  auj. 
Ard*a.  ville  très  ancienne  du 
Latiuin,  au  sod-ouest  du  mont 


Alhain,  colonie  latine  depuis 
442  av.  J.-G. 

Ardiaci  (XXVII,  xxx,  13)^ 
peuplade  illyrienne.  sur  l'Adria- 
tique, au  nord  du  fleuve  Naro,. 
en  face  de  lile  de  Pharos. 

Arethnsa  fons  XXV,  xxx,  6) 
et  fons  Arelhusa  (XXV,  xxx,  ';, 
source  sacrée  dans  le  quartier  de 
1  Ile  à  Syracuse. 

Argentanum  XXX,  xix,  10), 
ville  du  bruUium.  que  l'on  croit 
pouvoir  idenlilier  avec  le  bourg 
actuel  dArgentino,  dans  le  voi- 
sinage de  Montallo. 

Argestaeus  campus  (XXVI L 
xxxm.  1  .  ré^iion  de  Macédoine 
occupée  par  les  Dardani:  on  ne 
possède  d'ailleurs  aucune  donnée 
certaine  sur  ce  pays  et  le  texte 
de  Tite-Live  est  }ieut-étre  altéi-é. 

Argi    (XXVll.    xxx.   8-9;    17; 

XXVIII,  V.  6:  XXIX,  xviii,  6), 
Argos.  ville  de  Peloponése,  ca- 
pitale de  l'Argolide  et  la  plus  an- 
cienne des  cités  grecques,  rési- 
dence dlnaclius  et  de  Danaùs. 

Argius  XXV,  xii,  "<},«  Argien,. 
dWrgos  w. 

ArgiVTis,  «  habitant  d'Argos»- 
XXV,  XXV.  3  :  voy.  Hhilodemus, 

Aricia  XXII,  xxxvi,  7:XXI\, 
XLiv,  8:  XXX,  xxxviii,  9),  auj. 
Jm  Hiccia.  ancienne  ville  du  La- 
tium,  au  pied  du  mont  Albain. 
sur  la  v(iie  Appienne.  à  10  milles 
de  Rome. 

Arminium  (XXI.  li,  7  ;  lxiii,  1  ; 
XXIV.  xuv.  3;  XXVll,  vir,  11; 
X,  7: XXVIIl.  xxxviii,  13;xlvi,  13: 

XXIX.  v.  9:  XXX,  I,  8  ,  auj.  Ri- 
mini,  ville  du  pays  des  Senones» 
sur  la  mer  Adriatique,  quartier 
général  de  la  province  de  Gaule 
(cisalpine),  d'où  il  suit  que  le 
mot  Ar'nninuin  sert  souvent  à 
d^<igner  la  province  elle-même. 

Arines  XXVI.  xmx,  5),  com- 
mandant de  la  garnison  de  Gar- 
thagène. 

Aristo  (XXIV.  xxiv.  2  ,  nom 
dun  acteur  établi  à  Syracuse. 

Aristomachus  (XXIV.  ii,  9; 
11),  chef  de  la  plèbe  à  Crotone.. 
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Armilustium   \XVll,.\\xvn. 

4).  endroit  de  Uome,  pi-ès  du 
monl  Aven(in(v()ir  le  plan)  où  se 
faisait  tous  les  ans,  par  les  soins 
des  prrtres  Saliens,  la  cértmo- 
nie  (le  la  puridcalion  des  armes. 

Arniensis,  adj.  dérivé  d'^lr- 
nus  (voii-  ce  mot):  Arniensis  tri- 
bus (XMX,  xxxvii,  10  ,  une  des 
trente  et  une  tribus  lustiques. 

Arnus  ;XX1I,  ii,  2;,  auj.  J/7ïo, 
fleuve  d'Etrurie. 

Arpi  (XXII,  IX,  5;  xm,  3; 
XXIV,  XII,  3  ;  etc,)  auj.  Arjia, 
ville  commerçante  de  l'Apulie, 
au  milieu  de  îa  plaine  qui  s'é- 
tend enire  Lucérie  et  Siponlum. 

Arpinum  (XXX,  n,  12),  auj. 
Arpino,  ville  des  ^'olsques,  dans 
la  vallée  du  Liris,  patrie  de  Ma- 
rius  et  de  Cicéron; 

Arrenius,  nom  d'une  famille 
plébéitnne;  les  deux  frères  (1.  et 
L.  Arrenius,  tribun.s  du  peuple 
en  210  s'opposent  à  rélection 
comme  consul  de  Q.  Fulvius 
(XXVII,  VI,  3-4);  Tite-Live  men- 
tionne aussi  L.  Arrenius,  préfet 
des  alliés  (XXVII, XXVI, 12;xxvu,8). 

Arretium  (XXII,  ii,  1  ;  m,  1  : 
9:  10:  XXVII,  XXI,  6:  xxii,  13;24; 

XXVIII,  XLV,  16;  xLvi,  13),  auj. 
Arezzo,  ville  d'Etrurie,  dans  la 
haute  vallée  de  l'Amo. 

Arsinoe  (XXVII,  iv,  9),  épouse 
de  Ptolémée  iv  ;  voy.  Cleopatra. 

Arverni  (XXVII,'^xxxix,  6),  les 
Arvernes,  peuple  de  la  Gaule  cen- 
trale (voy.  notre  édition  de  Cé- 
sar, p.  4;J3). 

Asia  (XXVI,  xxiv,  9  :  xxxvii,  5  ; 
XXVII,  XXIX,  10:  XXVIII,  vu,  10  ; 

XXIX,  XI,  1:  2:  3:  8),  l'Asie  Mi- 
neure et  particulièrement  '  le 
royaume  d'Attale. 

Asina.  Voy.  Cornélius. 

Astapa (XXVIII,  xxii,  2:xxiii, 
o),  auj.  Eslepa,  ville  de  la  Bé- 
tique,  en  Espagne. 

Atanagrus  (XXI,  lxi,  6),  ville 
capitale  des  Ilergètes,  en  Es- 
pagne. 

Àtella(XXVI,xvi,o  :xxxiii,12  ; 
XXXI V,     6;     11;    XXVII,    m,    1; 


xxxvii,  2),  ville  de  Gampanic, 
entre  Xaples  et  Capoue;  le  nom 
s'en  est  conservé  dans  l'appella- 
tion donnée  à  l'église  Sanlu  Ma- 
ria c/i  Alella,  au  nord  (VAversa; 
c'est  à  Atella  que  prit  naissance 
lé  genre  bouffon  de  la  comédie 
atellane. 

Atellamis,  adj.  dérivé  d'.l/r/- 
/«,  d'où  Ale/fani,  orum,  m.  pi.- 
(XXII.  i.xi,  11),  «  les  habitants 
d'Atella  ». 

Athamanes  (XXVII,  xxx,  4  ; 
XXIX,  XII,  12),  les  Alhamans, 
peuple  de  l'Epire,  dans  la  haute 
vallée  de  l'Achéloùs,  entre  les 
Molosses,  la  Thessalie,lesDolope&- 
et  les  Ambraciotes. 

Athenienses,  iiun,  m.  pi. 
(XXV,  XXIV.  12;  XXIX,  6;  XXML 
xxx,  4:  XXVlIl,XLi,  17:  xliii,  20; 
XXIX,  xii,  14),  les  Athéniens. 

Atilius,  nom  d'une  illustre  fa- 
mille plébéienne,  cjui comprenait 
les  BalbiAesCalatini,[es  Reçjuli., 
les  Serrani,  les  Lnnr/i:  le  plus 
célèbre  de  ses  reprt  sentants  est 
M.  Atilius  Regulus,  consul  en 
2o6,  battu  et  fait  prisonnier  par 
les  Carthaginois  en  25.'^»  (XX\  III, 
xLii,  1  ;  XLIII,  17:  XXIX.  xxvi,  2: 

XXVIII,  5:  XXX,  xxx,  23).  Tite- 
Live  mentionne  aussi  M.  Atilius 
Regulus,  consul  sutlect  en  217 
(XXII,  XXV,  19;  xxx,  17;  xl,  6; 
XLii,  11;  XXllI,  XXI,  6;  XXIV, 
XI,  6),  C.  Atilius  Serranus,  préteur 
en  218  (XXI,  xxvi,  2:  xxxix,  3: 
Lxii.  10  :  Lxiii,  15),  le  questeur 
L.  Atilius,  tué  à  Cannes  (XXII, 
XLix,  l.j),  M.  Atilius  Regulus^ 
préteur  en  213  (XXlil,  xliii,  4; 
XXV,  I,  3),  légat  de  Q.  Fulvius 
Flaccus  devant  Capoue  (XXVI, 
VI,  1  ;  XXXIII,  5  ;  G  ;  0-1 1),  ambas- 
sadeur à  Alexandrie  (XXVII, 
IV,  10),  enfin  le  tribun  du  peuple 
L.  Atilius  (XXVI,  XXXIII,  12). 

Atinius(XXV,xv,  19),  M.Ali- 
nius,  commandant  de  la  garni- 
son romaine  de  Tburii  ;  il  appar- 
tenait à  une  famille  plébéienne. 

Atintania  (XXVII,   xxx,   13; 

XXIX,  XII.  13  ,  région  de  lEpire, 
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au  nord  de  la  Chaonie,  dans  la 
vallée  moyenne  de  TAoùs. 

â^trinuin  (XXIV,  xlvii,  4), 
ville  qu'on  place  en  Cisalpine, 
sans  savoir  exactement  à  quoi 
s'en  tenir 

Atrium  regium  (XXVI, 
XXVII.  3  :  XXVll.  XI.  16'.  dépen- 
dance de  la  Ref/ia.  ancienne 
demeure  du  roi  Numa.  assignée 
au  rex  .sacrificulu.s  et  au  couvent 
des  Vestales  doii  le  nom  qu'on 
lui  donneaussi  à'Alrium  Vestae,, 
située  au  nord  du  Palatin,  près 
de  la  Velia(v.  le  plan  de  Rome). 

Atrius  (XXVlll.  xxn .  13-14: 
xxvii,  "i:  15;  xxviii,  4:  9:  xxix. 
S  :  11),  C.  Atrius.  simple  sol- 
dat, un  des  chefs  de  la  révolte 
des  légions  romaines  cantonnées 
à  Sucro. 

i.  Attalus  (XXVI,  XXIV,  9: 
XXIX.  XI.  2:  6:  etc.\  Attale  ^^ 
roi  de  l'trgame  241-197  .  allié 
des  IJomains  contre  Philippe. 

2.  Attalus  XXV.  XXIII.  "), 
Syracus.iin  qui  révèle  à  Epicyde 
la  trahison  tramée    contre   lui. 

Attenes  (XXVlll.  xv,  li),  roi 
(les  TuriJétans. 

Atticns.  a.  um.  adj.  AHica 
Irrni   XXVlll.  viii,  11),  rAtti(iue. 

Aufidius  amnis  ou  (simple- 
ment Atifi'lus  XXll.  xi.iv,  2:  3  , 
auj.  ()fa/ifi>.  lleuve  dApulie,  tri- 
hutaire  de  l'Adriatique. 

Aufugum  XXX.  XIX,  10}, 
ville  du  Bruttiuiu.  que  Ton  croit 
pouvoir  identifier  avec  le  bourg 
actuel  de  l-^ngnaïui. 

Augustus  XXVlll.  XII.  12  , 
leiniterenr  Aiisruste. 

Aulius  (XXVJl,  xwi.  12: 
XXVII,  8  .  M.  Aulius,  préfet  des 
alliés,  tué  à  Venouse, 

Aurelius.  nom  d'une  famille 
]»lébéienne.  originaire  de  la  Sa- 
bine, qui  joua  un  rôle  important 
dans  l'histoire  romaine.  Tite- 
Live  mentionne  C.  Aurelius,  lieu- 
lenant  de  Marcellus  (XXI  !l. 
xvT.  13  ,  M.  Aurelius  Cotta.  édile 
plébéien  en  216  (XXllI,  xxx,  17  , 
légat    d'.Ap.     Claudius    Pulcher 


en  212  (XXV,  xxn,  5),  decemvir 
sacrorum  en  204  (XXIX,  xxxviii. 
7),  ambassadeur  auprès  de  Phi- 
lippe en  203  XXX,  xxvi,  4  ;  xlii, 
3:5:  10/,  enlinC.  Aurelius  Cotta, 
préteur  urbain  en  202  (XXX. 
XXVI,  11  :  xxvii.  9). 

Aurina  XXIV,  xlii,  5),  ville 
d'Espagne,  qu  on  identifie  avec 
Oringis  (auj.  Jaen],  dans  la  Hé- 
tique. 

Ausetani  XXI,  xxiii,  2  : 
i.xi,  8  :  XXIX.  1.25:  m,  4).  peuple 
d'Espngne,  dans  la  Catalogne 
d'aujourd'hui. 

Austicula  (XXI 11,  xxxix,  6), 
ville  (le  Campanie. 

Aventinus  (XXI,  lxii,  8  ; 
XXVI.  x.:.:  6  .  une  des  collines  de 
Rome  (voyez  notre  plan). 

Averni  lacii.s  (XXIV,  xii,  4),  le 
lac.Averne.  entre  Cumes  et  Pouz- 
zoles,  où  la  superstition  antique 
plaçait  l'entrée  des  enfers. 


Badius  XXV,  xviii,  4:  etc.  . 
Campanien  qui  provoque  à  un 
j-ombat  singulier  le  Romain 
T.  Ouiuctius  Crispinus,  son  hôte. 

Baebius.  nom  d'une  famille 
plébéienne,  dont  Tite-Live  cite 
plusieurs  membres  :  Q.  Baebius 
Tamphilus  (XXI,  vi.  8;  xviii.  1), 
Q.  Baebius  Herennius  fXXll. 
XXXIV,  3;.  Cn.  Baebius  (XXIX. 
XXXVII,  17),  L.  Baebius  (XXX, 
XXV,  2). 

Baecula  XXVIl,  xvm  et  xix  ; 
\\.  3\  ville  d'Espagne,  dans  la 
Bétique. 

Baeticus.  a.  um.  adj.  dérivé^j 
de  li'K'iis   voir  ce  mot):  Baeticc 
(XXVlll.  II.   l'i  ,  piovince  de  Bé- 
tique, auj.  Andalousie. 

Baetis  (XXVlll,  XVI,  2; XXII,  1; 
XXX,  i),  fleuve  appelé  auj.  Gua- 
dalfjuivh'. 

Baga  XXIX,  xxx,  1),  roi  des 
.Maures. 

Bagradas  (XXX,  xxv,  4)j 
auj.   Medjevdah,     Qeuve    qui 
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jette  dans  la  baie  de  Garlhaye,  à 
l'est  d'Utique. 

1  Baliares,  iu))i.  f.  (XXI, 
-\xi,  12  ;  XXIIl,x\xiv,  10;  XXVII, 
xxxvii,  5;  XXVIU,  xlvi.  7;  XXX, 
xxxiii,  5;  etc.)  les  îles  Maléares, 
voisines  de  la  cùte  orienlale  de 
l'Espagne  entre  reinlxmclmre  du 
Snci'O  et  celle  de  l'Ebre  ;  sous  ce 
nom  les  Komains  ne  couipre- 
naient  ciue  la  grande  et  la  petite 
JJaléare  auj.  Majojr/iw  et  Mi- 
norque).  Voy.  Vilijusa. 

1.  Baliares,  iui)i,m.  Les  habi- 
tants (les  iJaléares,  archers  fa- 
meux (XXI.  i.v,  2;  o:  0  ;  9;  XXU, 
IV,  3;  XXXVII,  8;  xlvi,  1  ;  etc.). 

Bantia  (XXVII,  xxv,  1-3),  auj. 
Baiiz/^  ville  d'Apulie,  à  12  milles 
au  sud  de  \enouse. 

Bantius  (XXin,xv,7).  L.Ban- 
tius,  chevalier  de  la  ville  de 
Noie. 

Barbari,  orum,  m.  (XXVIll, 
III,  3:  XXI.  1:  etc.),  nom  donné 
par  les  Romains  aux  nations 
étrangères,  d'une  civilisation 
étrangère  à  la  leur,  aux  Africains 
aux  Gaulois,  aux  Espngnols, 
etc. 

Barca,  surnom  d'Hamilkar, 
père  dllannibal:  c'est  un  mot 
punique  signifiant  «  l'Eclair  », 

Barcinus,  a,  um,  adj.  dérivé 
du  précédent  ;  f'actio  Burcina 
(XXI,  II,  4;  IX,  4j,  le  parti  des 
Barca  favorable  à  la  guerre 
(cf.  XXlll,  II,  6;  XXX,  VII,  7; 
xi.ii,  12)  ;  Barcitii,  onon,  m. 
(XXI,  m,  2),  même  signification; 
Barcinu))!  no»ien  (XXI,  x,  3),«  le 
nom  des  Barca  »  :  Burcinus,  i,m. 
(XXVIII,  1.  4:  XII,  13i,  surnom 
patronynique  appliqué  aux  fils 
d'Hainilkar. 

Barg-ullum  (XXIX,  xii,  13), 
ville  dont  on  ne  sait  rien,  pas 
même  si  elleappartenaitàriUyrie 
ou  à  l'Epire. 

Barg-usii,  orum,  m.  (XXI, 
XIX,  7  ;  xxiii,  2),  Bargusiens, 
peuple  espagnol. 

Basilica  (XXVI,  xxvii,  3),  édi- 
fice de   forme  rectangulaire,  di- 


visé en  trois  nefs  par  une  double 
colonnade  intérieure,  au  fond 
duquel  s'élève  le  tribunal  du  pré- 
teur et  qui  est  réservé  à  la  tenue 
des  audiences  civiles. 

Bastetani  orum,  m.  et  Bas- 
tuli,  orum,  m.  (XXVIll,  ni,  3;, 
peuplades  de  même  race  habitant 
au  sud  du  Baetis  et  du  Sucro,  en 
Espagne. 

Belligenes  (XXVI,  xxi,  13), 
premier  auteur  de  la  capitulation 
de  Syracuse. 

Bellona  (XXVIll,  xxxviii,  2  ; 
XXX,  XL,  1  ;  etc.),  déesse  de  la 
guerre  :  son  temple  était  au 
Clhamp  de  Mars  (voir  notre  plan 
de  Rome);  c'est  dans  ce  temple 
que  se  réunissait  le  Sénat,  quand 
il  donnait  audience  à  un  général 
en  instance  de  triomphe  (XXVI, 
XXI,  1;  XXVIll,  IX,  o;xxxvin,2), 
ou  aux  ambassadeurs  d'une  na- 
tion   ennemie    (XXX,    xxi,    12  ; 

XL    1). 

Bellus  inons{XXl\,  xxx,  7-8\ 
noai  donné  à  une  partie  du  mont 
Thambes,  aux  sources  de  l'Ubus 
(auj .  Seyhoiise)  ;  d'autres  l'identi- 
fient avec  le  mont  qui  se  dresse 
au  fond  du  golfe  de  Hammcuiiet. 

Beneventanus,  a,  um,  adj. 
ÔLéTÏ\C'AeB('uevenlu)n  (v.  ce  mot)  ; 
Beneventanus  ager  [WW,  xiii,l), 
«  territoire  de  Bénévent  »;  Bene- 
venlcnù.  orum,  m.  (XXIV,  xvi,  16), 
«  habitants  de  Bénévent  ». 

Beneventum  (XXV,  xiii,  4; 
9;  12;  etc.),  Bénévent  (auj.  Bene- 
î)e»/o),  ancienne  ville  des  lîirpins. 
dans  le  Samnium  ;  elle  s'appelait 
jadis  Ma/eve7itinn,  nom  de  fâ- 
cheux augure. 

Bergae  ou  Ver^ae  (XXX, 
XIX,  10),  ville  du  Bruttium,  mais 
dont  on  ignore  exactement  rem- 
placement. 

Besidiae  (XXX,  xix,  10).  ville 
du  hruttiuui,  sur  le  Crathis;  elle 
s'appela  plus  tard  Besidianuni 
(auj.  l)/sif/natw). 

Bibaculus  Voy.  Furius. 

Bibulus.  Voy.  Puhlicius. 

Bigerra  (XXIV,  xli,  11),  auj. 
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Becerra,  ville  d'Espagne,  dans  le 
pays  des  0  ré  tan  s. 

Bithynia  XXVH.  xxx,  16: 
XX  \  111.  VII.  10  :  XXIX.  XII,  14  . 
province  d.Asie  Mineure  sur  la 
Propontide.le  Bosphore  de  Tlirace 
et  le  pont  Euxin.  entre  la  Mysie. 
la  Lydie,  la  Phrygie,  la  Galalie, 
la  Paphlagonie  et  le  territoire 
dlléraclée  :  ancienne  satrapie, 
puis  royaume  indépendant,  gou- 
verné par  Nicomèdeet  Prusias. 

Blanda  XXIV,  xx.  5  ,  viile  de 
Lu<anie.  pivs  de  la  côte. 

Blattius  XXVI.  xxxviii,  6-12}, 
l'iief  du  paili  romain  à  Salapia. 

Blossins.  Eom  flune  famille 
('ampanienne  :  Mariu.s  lilossius 
;XX11I,  vir.  8-9  ,  premier  magis- 
trat de  Capoue:  Blussii  XX VII, 
m.  4-6.  nom  de  deux  frères. 
ch»^fs  d'une  conspiration  «ontre 
les  Humains. 

Boeotia  f  XX  VII,  xxx,  ": 
xxxii,  11  :  XXVllI,  V,  o:  8:  11: 
vil,  16:viii,  10:  XXIX,  xii,  14  .la 
Béotie,  au  nord  de  I  Attiqueet  de 
la  .Mégaride.  bornée  à  lest  et  au 
sud-ouest  par  le  canal  delEubée 
et  le  golfe  de  Coi-inthe.  au  nord 
et  à  l'ouest  par  la  Locride  et  la 
Phocide. 

Boeotus.  i.  m.  Habitant  de 
la  l'éotie.  \Viv.  Cnl<>. 

Boi  : XXI.  XXV.  2:  xxix.  6: 
XXni,  XXIV,  11  :  XXVll.  XXI,  10: 
X.XX.  XIX,  1-8,.  peuple  gaulo  s 
émigi'é  en  Italie,  entre  le  Pô  et 
les  .\pennins.  dans  le  pays  de 
PaïUK'  Pi  de  Modéne. 

Bomilcar.  nom  propre  cartha- 
ginois: Hn/iiHrar  XXI.  xxvii  1  , 
F  ère  dllannon  et  officier  dans 
armée  dHannibal  :  Bomilcar 
(XXlli.  xLi.  10:  XXIV.  xxxvT.   1  : 

XXV.  XX VII.   12  ,  amiral   cartha- 
gin.'is. 

Bostar,  nom  de  plusieurs  of- 
ficiers carthaginois  (rf.  XXII, 
xxir.    10:    17:    XXIIK   xxxiv,  2: 

XXVI.  V.  6:   xii.   10; 
Bottiaea   XXVI.  xxv.  4  .  dis- 
trict    de    la     Macédoine,    entre 
lAxius  et  IHaliacmon. 


Bovianum  ;XX11,    xxiv,  12" 

XXV,  XIII.  8).  auj.  Bojano,  ville 
du  Samuium. 

Brancus  (XXI.  xxxu  6:  1), 
prince  des  Allobroges. 

Brundisinus.  a.  um,  adj. 
dérivé  de  Brundisium  (voir  ce 
mot}  ;  Brundisinus  port  us  iXXIII, 
xxxiii,  4).  «  le  port  de  Brindes.» 

Bmndisium  tXXV,  xxii,  14; 
XX\11.  X.  1:  etc.\  auj.  Urindisi, 
Brindes.  ville  de  llapygie  terre 
dOtrante  ,  avec  un  poiî  impor- 
tant, clef  de  TAdriatic^ue. 

Bruttii    XXII,  lxt.  Il,  etc.: 

XXVI.  v.  3:  XII,  12:  XXVII,  li.  13; 
XXVllI,  xxxviii,  12:  xliv,  9:  xlv, 
9:  XXX,  XXXIII,  6,  etc.),  habi- 
tants du  Bruttium  (aujourd'hui 
la  Calabre}. 

Bruttius,  a.  um,  adj.:  Brut- 
fius  (if/cr  iXXVl,  MI,  2  :  XXX,  xx, 
.■')  ou  c/'/py  Brullius  XXVI.  xli. 
16:  XXVll.  Li,  13;  XXVllI.  xii,";: 
XLii,  18)  ou  an^ulus  Brultius 
(XXVI II.  XII,  6),  le  pays  des  Biiit- 
tiens,  la  Calabre. 

Bucar  ;XXlX,xxxii,  1-il)  of- 
ficier de  Syphax. 

Bulotus  aninis  (XXIX,  vu,  3), 
petit  neuve  prés  de  Locres  (mais 
il  faut  peut-être  lire  Butrotus). 

Busa  XXII.  LU,  1  ;  i.iv,  4), 
riche  bourfrerdse  de  Canusium  qui 
vint  en  aide  aux  débris  de  larmée 
romaine,  après  le  désastre  de 
Cannes. 


C.  .Xbréviation  du  prénom 
Gains. 

Caecilins.  nom  d'une  famille 
romaine:  .1/.  ('aeci/ius  MeteJJus 
iXXll,  xxv,  3  .  tribun  du  peuple: 
.V.  CaecHius  Melellus  ^XXII,  j.ni. 
3:  XXIV,  XXVIII.  3:xLiii,  3  ,  ex(  iu 
du sénatpouravoir proposé  apii  - 
Cannes  d'abandonner  lltalic 
(XXVll,  XI.  12):  .1/.  CaeciliusMr- 
lellus.  édile  delà  plèbe.  i)rélHm- 
urbain,  etc.  ;XXV11,  xxxvi.  'J  : 
XXVllI,   X,  3:  9:    XXIX,  xi,  3j; 
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Q.  (\(ec/'//iis  Melt'lhis^  fxxitife, 
édile,  maître  de  la  <'avnlerie, 
consul,  dictateur,  adversaire  de 
Scipiuii  (XXllI,  XXI,  7;  XXVII, 
XXI,  9;  XXXVI,  8;  i,i,  3;  XXVIII,  ix, 
11)  :x,  1:2:8:  xi,  12:  xlv,  9-11; 
xi.vi.  3:  XXIX,  X,  •>;  3:  xi,  d;  xx, 
1-N  ;  XXI,  1  :  \xiii,  3). 

Oaediciae  labemae  (XXll, 
xxxvi,  i;,  bouFg  prèsdeSinuessa 
avec  des  equx  lliermales  (Pline, 
n.  -V.,  XIV.  6-2j. 

Caere  XXI,  lvii,  5;  XXVII, 
XXIII,  3;  XXVlll.  XI,  3;  xlv,  15), 
auj.  Cerrc/ri,  ville  de  TElrurie 
méridionale,  près  de  la  mer 
Tyi'iliénieiine. 

Caerites  aquae  (XXII,  xi,  10), 
source    lliermale  près   de  Caere. 

Caiatia  (XXIII,  xiv,  13),  ville 
de  Campanie.  au  nord-est  de  Ca- 
puue,  sur  la  rive  droite  du  Vul- 
turue. 

Caiatinus«/7er  (XXII,  xiii,  6), 
territoiie  de  Caiatia. 

Caieta  (XXIV,  xliv,  8\  Gaëte, 
ville  des  Auronces  dans  leLatiuin, 
avec  un  port. 

Calabria  (XXIV,  xxxiv,  3),  la 
Galabre.  qui  s'étendait  de  Ta- 
rente  au  sud-est  jusqu'au  promon- 
toire de  lapvgie. 

Caiatia  fxxil,  lxi,  Il  ;  XXVI, 
xvi,  5  :  xxxiii,  12;  xxxiv,  <3  ;  11, 
vXXVlI.  m,  1),  auj.  le  Ga/azze, 
ville  de  Campanie,  sur  la  voie 
Appieniie.  à  Testde  Gapoue,  entre 
cette  ville  et  Caudium. 

Calatini  orum,  m.  (XXII, 
LXI.  M),  habitants  de  Caiatia. 

Calavius,  nom  d'une  famille 
de  Capoue;  Pucuimus  Calavius, 
chef  du  parti  populaire  à  (Papoue 
(XXllI,  II,  2;  III,  9:  iv,  1  :vni,2: 
XXVI,  XXVII,  1-10). 

1.  Calenus  (XXYIII,  xxiv,  13- 
14),  surnom  d'Albius  (voyez  ce 
mot). 

2.  Calenus,  a,  "um,  adj.  dérivé 
de  Co/c.s' (XXIV,  xlv,  9j  ;  Calenus 
arjev  {XXII,  XIII,  6; XXV,  7;  XXVI, 
XIII,   10,  le  territoire  de    Cales), 

Cales,  is,  f.  fXXIV,  x,  1  : 
XXVI,  IX,  2;  xiii,  10  :  XIV,  9;  xv, 


.S  :  XVI. 5:  XXVII,  IX,  7  ;  xv,  o), 
auj.  (\iloi.  ville  de  la  Campanie 
septentrionale. 

Calidae  aquae  (XXX.  xxiv,  9  ; 
12),  ville  du  golfe  de  Carthage, 
avec  des  sources  thermales. 

Callicula  mons  (XXII,  xv,  3),. 
montagne  de  Cain))anie,  près  de 
Casilinum:  cf.  Callicutae  juquiii 
(XXII,  XVI,  b). 

Callifanus.  a,  um.  adj.  dé- 
rivé de  CalVifae;  cf.  Callifanus 
ager  (XXll,  xiii,  6\  le  territoire 
de  Callifae  (auj.  Calvish,  ville  du 
Samnium,  à  quelque  distance  du 
Yulturne. 

Callo,  onis,  m.  (XXIV,  v,  9), 
nom  d'un  Syracusaiii. 

Calor  fhivius  (XXIV,  xiv.  2;, 
XXV,  XVII,  1),  petiLtleuve  du  Sam- 
nium, affluent  du  Yulturne. 

Calpurnius,  nom  d'une  fa- 
mille plébéienne,  qui  se  vantait 
de  descendre  de  Calpus,  troisième 
fils  de  Numa:  Calpurnius  l- lu- 
men, tribun  militaire,  qui  dans  la 
première  guerre  punique  sauva 
par  son  dévouement  l'armée  du 
consul  A.  AtiiiusCalatinus(XXIl, 
LX,  11)  ;  C.  Calpurnius  délégué 
de  l'armée  de  Cannes  auprès  du 
sénat(XXII,LXi,  0)  ;  C.  Calpurnius 
Piso  fXXY,  XLi,  12)  préteur  ur- 
bain 'en  211  (XXYl,  x,  2  :  xv,  5  : 
XXVII,  VII,  9-10;  xxt,  6  ;  xxii, 
3:13). 

Camertes  (XXYIII,  xlv,  20), 
habitants  de  Catnerinum  (auj, 
Camerino),  en  Ombrie,  dans> 
l'Apennin. 

CamlUus.  Voyez  Furius. 

Campania    (XXII,     xiii,    3: 


XIV,  2:   XXUI, 


15;  xxxiii,  9  : 


XXXIV,  5  :  XXVI,  v,  3  ;  xi,  11  :  xvi, 

12),  auj.  Terre  de  Labour,  célèbre 
pour  son  climat  et  sa  fertilité. 

Campanus,  a,  um,  adj. 
«  Campanien»  ou«  de  Capoue»: 
Campa  nus  ager,  le  territoire 
campanien  ou  de  Capoue  (XXII. 
xv,  4;  XXV,  7;  XXIII,  i,  5,  etc.  . 
civis  Campanus  (XXIII,  vu,  1  ; 
XXYI,  XII,  5  :  XVI,  G;  etc. > 
equilesCanipani,  cavaliers  brave.- 
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et  habiles,  qui  formaient  Taris- 
tociatie  de  Capoue  XXII,  xiii.2; 
XXIII.  VII,  2:  etc.).  inatres  Cam- 
panae  XXVl.  xni,  1:.  ,  millier 
Cauipana  iXXVI,  xii.  \^;\  popu- 
lus  Campa  nus  [WUl.  v,  S\  prae- 
tor  Carupanus.  voy.  Blossius 
(XXIll,  VII.  a  : se?iafus Campanus 
(XXVl.  XIV,  7:  XV,  l:etr.):  Cam- 
panus,  /.  m.  «  Cainpanien  »  ou 
«  liabilant'ie  Capoue  ».  au  sin- 
gulier XXVI,  XV,  11:  etc.;.  au 
pluriel  XXll,  lxi.  H;  XXllI, 
iii-x  :  XXVl.  iv-xvi:  etc.,. 

Campus  et  ordin.  Campus 
Marlius  passim  .  plaine  atte- 
nante à  Rome  du  côté  de  l'ouest, 
et  s'étendant  des  murs  à  la  rive 
gauche  du  Tibre  [\oiT  le  plan,  : 
c'est  dans  cette  plaine  qu'avaient 
lieu  les  réunions  et  les  exerci«es 
de  l'armée,  de  même  (jue  les  as- 
semblées du  peuple  convoqué  par 
centuries  icotnilia  cenhiriataj. 

Canna  amnis  XXV,  xii.  5: 
'i  :  n<-m  de  l'Aufide  dans  la  pré- 
diction du  devin  Marcius. 

Cannae.  arum.  f.  Village' 
d'Apuliê  sur  la  rive  di-oit»-  de 
lAufidus.  près  duquel  Hannibal 
défit  l'armée  des  consuls  PauUus 
et  \"arr<>n. 

Cannensis.  e  'adj.  dérivé  de 
Cannae).  «  de  Cannes  ».  cf.  Can- 
nenses  camjji  (XXll.  ux,  8:  1.5), 
Cannensis  clades  XXIII.  iv,  6: 
V.  9:  XXVl,  xLi,  1:J:XXV1I,xlix, 
5;  XXVI 11,  xLiv.  4:  etc.;,  Cannen- 
sis e.rerrifus  \\\\  xxiv.  11  :  14;, 
Cannenses  lef/iones  fXXIX.  xxiv, 
13),  Cannensis  puf/na  (WU,  lvi, 
1;  I.1X,  5;  XXIII.  i,  1:  XXVI,  vu, 
3:  etc.  ,  Cannensis  Victoria  (XXX, 
XX.  8  . 

Cantillus 'XXn,Lvii,3  ,L. Can- 
tilius.  scrilje  du  pontife. 

Canusinus.  a.um.adj.  dérivé 
de  (intusiuiii.  cî.  miilierCanusina 
(XXIl.Liv,3  .  voy./^i/.sa.— Subst. 
Canusini,  ont  m,  m.  Habitants  de 
Canusium   XXll,  lu,  "  . 

Canusium  (XXll,  l.4  :  XXIII, 

1.  Cf.  vicus    XXll,  XLiii,  9). 


V,  1  ;  XXVIl,  XII,  "7  ;  8  ;  xui,  16), 
aiij.  Canosa,  ville  de  TApulie,  au 
sud-ouest  de  Cannes,  sur  la  rive 
gauche  de  lAufîdus  et  sur  lavoie 
Âppienne;  elle  se  fit  remarquer 
par  sa  fidélité  aux  Romains. 

Capena  (XXVI,  xi,  8  ;  XXV 
IV,  14^,  auj.  Civitucola,  ville  d'E- 
trurie. 

Capena  parla  (XXIII,  xxxii,  3  : 

XXV,  XL.  ,3;  XXVI,  x,  1),  une  des 
portes  de  Rome,  d'où  partait  la 
voie  Apitienne    voir  le  plan,. 

Capenas.  atis.  m.   Habitant 
de  Capena  JXXVl,  xi,  9,. 

1.  Capitolinus,  a,  um.  adj. 
dérivé  de  ^V/y///n//?///r  voir  ce  mot  j. 

2.  Capitolinus.    Voy.  Quinc- 
tius. 

Capitolium  XXI.  f.xiii,  7  ;  9; 

XXII.  1.  (■>  ;  etc.  etc.  .  le  Capitole, 
au  nord-est  du  Palatin,  entre  le 
Tibre  et  le  Huirinal  :  il  compre- 
nait deux  sommets  :  sur  celui  du 
nord-est  (auj.  église  Santa  Maria 
in  ara  raeli  s'élevait  la  citadelle 
'anr  CapitoHna  ou  '^n'.r,  sur  celui 
du  sud-ouest  !iu'].Pa/azzo  Caff'a- 
relli)  était  le  temi)le  de  Jupiter, 
et  ce  sommet  était  le  Capitole 
proprement  dit  (cf.  XXVI,  xix,  5; 
XXIV,  14;  ;  la  montayne  avec  ses 
deux  sommets  est  quelquefois 
désignée  par  les  xnoXs  Arx et  Ca- 
jiitoliinri  (cf.  XX\I ,  ix,  9,  x,  2  ;  etc.). 

Capua    ^XXII,   XIII,  3;  xvi,  4; 

XXIII,  II,  1;  3:  iv,  4-8  ;  vu,  2  ; 
VIII,  9  ;  11;  X,  2;  8-23  ;  xxxiii, 

XXVI.  XIII,  o  ;  etc.,  etc.),  auj.  Santa 
Mrrria  di    Capua^  capitale    de   h 
Campanie,  au  sud  du   Vulturne, 
sur  la  voie  Appienne;  longtemps 
i-ivale  de    Rome,  elle  n'avait  ac- 
cepté qu'avec  peine  saprotection 
elle  se  livra  à  Hannil)el  ;   reprise  i 
par  les  Romains   après  un   siège  j 
long  et  pénible,  elle   fut  cruelle- 
ment châtiée. 

Capussa  ^XXIX,  xxix,  7-10  j| 
XXX.  8  .  fils  aîné  d'Œ-zalcès,  roï 
des  Massvliens. 

Caralès  fXXlll,  xl,  2:  XXVII.j 
VI.  13-14:  XXX,  xxxix,  3)  auj.  Ca- 
fjliari,  capitale   de  la  SardaigneJ 
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.111  sud  de  l'île,  avec  un  port  ex- 
cellent. 

Carinae  Esquiliae  (XXVI,  x, 
1),  quai'lierdeUonie  àrextrémiLé 
sud-ouest  du  mont  Esquilin  (voir 
le  plan). 

Carmentalis  porta  (XXVII, 
XXXVII,.  il),  porte  de  Kouie,  à 
l'ouesl,  entre  la  Cai)itole  et  le 
Tibre  'voir  le  plan  . 

Carpetani,  orum,  m.  (XXI, 
V,  8  :  11  ;  16  ;  xi,  13), peuple  d'Es- 
pagne, dans  Ja  haute  vallée  du 
Tage. 

Carseoli  (XXVII,  i\,  7  ;  XXIX. 
XV,  .■>;,  auj.  Civi/a  prés  Carsi>H, 
dans  le  pays  des  E(pies,  sur  le  via 
Va  le  lia. 

Cartala  (XXI,  v,  4),  capitale 
des  Olcades,  en  Espagne. 

Carteia  (XXVIll.  xxx,  3-6  ; 
XXXI,  l),auj.  colline  £■/  Uoccadillo, 
près  i>a n  Rorj  »e ,  p or t  de  1  a  B é tique , 
au  fond  de  la  baie  de  Galpé  (Gi- 
braltar). 

Carthaginiensis,e,adj. «Car- 
thaginois »  (XX i,  xLv,  6  ;  XXIX, 
xxiii,  6  ;  etc.,  etc.,.  Subst.  Car- 
tlia:/iniensis,  is,  m.  «  Habitant  de 
Garthage,  Carthaginois  »;  le  sin- 
gulier est  quel([uefois  pris  comme 
collectif,  cf.  XXVIII,  xi.ii,  9  suiv. 
(voy.  Poe  nus). 

Carthago  {la  Ville  Neuve,  en 
punique;,  auj.  Bon  Sa'ul,  colonie 
de  Tyr, fondée  au  ix"  siècle  avant 
notre  ère  à  l'ouest  du  golfe  de 
Tunis;  pour  la  distinguer  de  la 
Garthage  d'Espagne  fvoir  ci- 
après  , on  l'appelle  quelquefois///a- 
f/tia  Carfhar/o  (cf.  XXVUl.  vu,  3).  • 

Carthago  Nova 'XXVÏ,xi,vii, 
1), ou  simplement  C«/7/(rt//o';XX  VI, 
xLii,  6),  auj.  Girthagènê  {Caiia- 
(/ena),  colonie  fondée  par  Hasd ru- 
bal  Barca  en 242  près  du  promun- 
turiumSaturni  (enY)  Palos),  dans 
l'Espagne  Tarraconaise  ;  c'était  la 
capitale  de  l'Espagne  carthagi- 
noise. 

Carthalo  ^Wll.  w.  8:  xi.ix, 
13  ;  i.viii.  7  :  !).  XXV,  xvii,  7,, 
officier  carthaginois  coin  mandr)  lit 
la   cavalerie  d'Hannibal   (XXVII, 


XVI,  .')),  officier  carthaginois  com- 
mandant la  place  de  Tarente. 

Carvilius,  nom  d'une  famille 
plébéienne;  Sp.  Carvilius  (XXIII, 
xxii,  4),  sénateur  ;  Sp.  CarvilinH 
(XXV,  III,  13),  tribun  du  peuple 
avec  son  frère  Lucius  ;  Sp.Carvi- 
liiis  Maximus  (XXV,  m,  13),  peut- 
être  le  même,  augure  en  211 
(XXVI,  XXIII,  7). 

Casilinum  (  XXII  ,xiii,G  ;  XX 1  i  I , 
XIV,    10  :   XIX,  15:    XXIV,  xiv,  1; 

XIX,  11  ;  XXX,  XX,  6),  auj.  Capiia, 
ville  de  Gampaniesur  le  Vulturne 
et  sur  la  voie  Appienne,  à  3  milles 
au  nord-ouest  de  Gapoue. 

Casinas, adj. dérivé  de  C«6v"/n<//i 
(voir  ce  mot);  af/er  Casinas  (XXII, 
XIII,  r>)  ou  Casinas  aç/er.,  (XXVI, 
IX,  2),  «  territoire  de  Gasinum  >  . 

Casinum  (XX1I.xiii,d;  XXlli, 

XVII,  7:  XX\'I,  IX, 2;  XXVII, xxiii, 
2  ,  ville  du  Latium,  sur  la  voie 
Latine,  dans  une  forte  position 
occupée  aujourd'hui  par  l'abbaye 
bénédictine  de  Monte  Cassino. 

Cassandrea  (XXVII,  viii,  14,, 
auj.  Pinaka,  ville  de  la  Ghalci- 
dique,  sur  l'isthme  de  la  pres- 
qu'île de  Pallene,  fondée  par 
Cassandre  en  310  av.J.-G.  sur 
l'emplacement  de  l'ancienne  Po- 
tidèe. 

Castra  Olaudiana  (XXîll, 
XXXI.  3  :  XXV,  XXII,  7),  le  camp 
établi  parGlaudiuSiNIarcellus  dans 
le  voisinage  de  Noie  (voir  ce  mot), 
près  du  défilé  des  Fourches  Gau- 
dines.  et  qui  paraît  avoir  été  oc- 
cupé d'une  façon  permanente  par 
les  !^omains  durant  la  deuxième 
guerre  punique. 

Castrum  Album  ;XXIV,  xii, 
3),  peut-être  Liiccntinn,  auj.  Ali- 
cante  :  cette  localité  tirait  son 
nom  de  la  couleur  des  rochers 
sur  lesquels  elle  était  assise. 

Casnulo  XXIV,  xli,  7  ;  XXVI, 

XX,  6  ;  XXVIII,  xiii,14  ;  xrx.  1-2  ; 
4  :  XX, 8),  auj.  Caziona,  villeprin- 
cip.ile  des  Orétans,  dans  la  h.iule 
vallée  du  Baetis.auprèsdes  mines 
(l'.argeni  de  la  Sierra  Morena. 

Càstulonensis,  e,  adj.  dérivé 
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<le  Castulo  'v.  ce  mot)  ;  Cashdo- 
netisissaltus  XXll.xx,  12  :  XXVII. 
XX,  3 :  6  ,  région  montagneuse  et 
boisée  dans  le  voisinage  de  Cas- 
tulo. ù  l'est  de  la  Sierra  Morena. 

Catana  ou  Catina  (XXVII, 
Mir,  9  .  auj.  Catane.  au  pied  de 
TEtna,  sur  la  côte  orientale  de 
Sicile. 

Catina.  Voir  Catann. 

Catius,nomdefamilleromain  ; 
0.  Catius  (XXVll.  VI.  19  :  xlii.  12  : 
XXVIII.  XLV,  12  .  édile  plébéien, 
légat  de  Claudius  Nero,  etc. 

Catulus  (XXX,  XIX.  8,  voir 
Lutal'uiji. 

Caudinus.  adj.  dérivé  de  Cau- 
ilhuii  voir  ce  motV.  Caiulinae 
Furculue  XXII.  xiv,  12  ;  XXV.  vi. 
10  ,  défilé  traversé  par  la  voie 
Appienne.prèsdu  montTabumus 
et  dansle  voisinage  de  Caudiian, 
lieucélèbre  par  la  capitulai  ion  des 
Romains  en  321  av.  J.-C:  Cau- 
iHiiae  lef/iones  XXV,  vi.  12;.  les 
légions  qui  avaient  passé  sous  le 
jougauxFourchesCaudinesisubst. 
O  lu/l/i i.  oru  m .  m .  X X 1 1 1 .  x li ,  1 3  ; 
XX1V.XX.4  :  etc.  peuplade  samnite 
sur  les  frontières  delaCampanie. 

Caudium.  ville  du  Samnium 
(voir  notre  plan  .  dans  le  voisi- 
nage du  défilé  des  Fourches  Cau- 
dines. 

Caulonea  XXVlI.  xii.6:xv.8; 
XVI.  9  .  ville  du  Brutlium,à  Tem- 
bouf^liure  de  la  Sasra. 

Celtiberi  XXKlvii,:.  :  XXII, 
x\i.7  :  S:  XXVI,xli.21  ;  XXVlll. 
XLU.  8  :  etc.  .population  mélan- 
gée de  Celtes  venus  de  la  Gaule 
-en  conquérants,  et  d  Ibères,  an- 
ciens babil ants  de  l'Espagne. 

Celtiberia  XXI.  xlui.  8  ; 
XXVlll.i.^:  etc.), région  intérieure 
de  l'Espagne,  entre^  TEbre  et  le 
Guadiana.  habitée  par  les  Celti- 
bères. 

Cencbreae  XXVlll,  viii.  M), 
auj.  Kf'hln-iès.  port  de  Gorinlhe. 
sur  le  golie  Sai'onique. 

Cenomani  XXI.  lv,  4  ,  les 
Cénomans.  peuple  gaulois  de  la 
Transpadane.    entre    TAdige,    le 


Mincio  et  l'Oglio,    avec   A'érone 
pour  capitale. 

Centenius,  nom  de  famille 
romain;  C.  Centenius.  propréteur 
(XXII.  viii,  1):  M.  Centeniufi  Pae 
nu/a,  centurion  primipiie  iXXV, 
XIX.  9i. 

Cercei  (XXVII,  ix,  7:  XXIX. 
XV.  :j  .  auj.  manie  Circella,  ville 
maritime  du  Latium,  au  pied  du 
mont  Circeius  et  sur  le  promon- 
toire du  même  nom. 

Cercina  (XXVII.  xxxr,  2).  auj. 
Cerhara.  île,  surlacôtedWfrique, 
à  Tentiée  de  la  Petite  Svrte. 

Cerdubelus  XXVlli;  xx,  11), 
espagnol,  auteur  de  la  trahison 
qui  livre  aux  Romains  la  ville  de 
Castulo. 

Cerealia.  Voy.  Ceres. 

Ceres  XXII,  lvi.4;  etc.).  déesse 
identifiée  avec  r)emeter;elle prési- 
dait à  la  naissance  des  fruits  de 
la  terre:  safête  annuelle,  appelée 
Cerealia.  se  célébrait  le  19  avril, 
par  les  soins  des  édiles  plébéiens 
et  consistait  en  jeux,  hidi  Ce- 
riales  'XXX.  xxxix,  8  .  Le  temple 
de  Cérés  était  le  siège  de  l'admi- 
nistration des  édiles  plébéiens 
XXVll,  VI,  9:  XXXVI.  9;  il  était  si- 
tué à  l'extrémité  occidentale  du 
Cirque  Maxime  U'oir  le  plan). 

Certis  XXVlll.  .\xn.  1  ,  nom 
indigène  du  Baefis. 

Chalbus  XXIII.  xxxvi,  G), 
•  •hef  des  Tnr/e.sii.  vov.  ce  mot 

Chalcis  XXVll, xxx,!;  XXVlll, 
V.  11  :  VI.  8:  vu,  2;  viii.  3:  xvi, 
9  .  Chalcis  d'Eubée  (anj.  (lialcin 
ou  Séfjjeponf  ,  ville  de  l'Eubée 
en  face  de  la  Héolie.  dont  elle  est 
séparée  par  TEuripe  :  un  pont  la 
reliait  à  la  cote  de  IJéotie. 

Ctiii  XXVII.  XXX.  4).  habitants 
de  Chios.  ile  de  la  mer  Egée,  près . 
de  la  côte  d'Asie. 

Cimbii  XXVIII  xxxvii.  1\ 
ville  delaBétique  dontonnesait 
rien  de  pilus  que  ce  qu'en  dit 
Tite-Live. 

Cincius.  nom  de  Tamille  ro- 
main: P.  Cincius  (XXII.  xxxr,  6), 
lieutenant  de  T.  Otacilius  ^L.Cin-, 
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r/,/.v  J //■/,/('// /W.S'.'  (XX]..\x\viii.3;.. 
historien  romain,  contemporain 
de  la  seconde  ;L;iierre  punique, 
dont  il  avait  écrit  le  récit  en 
<!rec;  il  fut  fait  prisonnier  par 
IJannibal  ;  sur  son  rôle  politique, 
voy.  XXVi,  x\i,  1;  xxviii,  3:  11: 
XXVll,  v,l  :  VII,  12;  16:  viii,  16: 

XXVI.  3-6.  xxviii,  13-17;  xxix. 
4-5:  XXIX,  XX,  11. 

Circumpadanus.  a.  uin,  adj. 
«  Quise  trouve  dans  les  environs 
■du  Pô  ».  cf.  Circumpadani  ccDHpi, 
«  la  plaine  qui  s'étend  sur  l'une 
ot  l'autre  rive  du  tleuve  »  (XXI, 
XXV.  s  . 

Circus  ou  Circus  Maximus 
(XXX,  XXVII,  i-2:  xxviu,  10-11). 
le  Cirque,  entre  le  Palatin  et 
l'Aventin,  destiné  à  la  célébra- 
tion des  jeux  et  à  des  courses  de 
chevaux. 

Circus  Flaminius  (XXVII. 
XXI,  1:  XXVllI.  XI.  4),  le  cir- 
que de  Flaminius,  du  nom  du 
benseur  Flaminius.  qui  l'avait 
]\Iàti  dans  la  partie  du  champ  de 
Mars  appelée  prata  F(a)t)in/a. 

Cirta  (XXIX,  xxxii,  14;  XXX, 
XII.  3  :  8-10  :  xLiv.  12),  auj.  Cons- 
ianlhte.  ville  de  Numidie,  dans  le 
pays  des  M as,s)/lii (voir  ce  moti. 
sur  un  rocher  que  bai<.'ne  un  af- 
fluent de  lAmpsaga  (auj.  Rum- 
mel,,  capitale  de  Syphax. 

Cirtensis.  adj.  dérivé  deCiiia 
(A'oir  ce  mot  . 

Clsalpini     LXXII.    lxi.     12  ; 

XXVII.  xxxvtii.  6:  etc.-,  les  Gau- 
lois qui  habitaient  en  deçà  des 
Alpes  par  rapport  à  Rome. 

Cissls  XXI.  Lx,  7),  ville  d'Es- 
pagne dans  le  voisinage  de  Tar- 
ragone . 

Clampetia  (XXIX,  xxxviii,  1  ; 
XXX,  XIX,  10),  auj.  A))iantea, 
ville  du  Bruttium,  au  sud-ouest 
de  Consent  ta. 

Clastidium  fXXl.  xlvui.  9: 
XXVII,  XXV,  7:  XXIX.  xi,  13  .  auj. 
Castegr/io),  ville  de  la  Gaule  Ci- 

I.  C'est  iiar  erreur  qu'il  est  appelé 
€.  Gincius  (XXVII,  xxviiii,  i;^). 


salpiue  sur  les  confins  de  la  Li- 
gurie. 

Claudius,  nom  de  famille  ro- 
main: les  V/aii//u  se  vantaient 
de  descendre  du  Sahin  .Uta  Glau- 
sus  ;  c'étaient  des  patriciens,  et 
ils  furent  longtemps  à  la  tête 
du  parti  qui  s'opposait  aux  re- 
vendications de  la  plèbe  ;  plus 
tard  se  forma  une  hranche  plé- 
béienne. Au  rameau  patricien  se 
rattachent  :  P.  C/audius  Pnlcher, 
fils  de  l'iliustre  Ap.  Claudius  Pul- 
cher,  constructeur  de  la  voie 
Appienne.  consul  en  249  et  battu 
à  Drepanum  par  les  Carthaginois 
(XXII.  xLii.  yj;  sa  fille  Claudia 
Qmnta  voit  sa  réputation  réta- 
hlie  parlintervention  de  Cyhèle 
XXIX.  XIV,  12);  Ap.  Claudius 
Pulc/ier,  fils  du  précédent,  tribun 
militaire  XXII.  lui.  2  ,  préteur 
XXIII,  XXI V,  4  ;  XXX.  i  8  ;  XXIV,  vi, 
4;  xxvii,  4),  consul  (XXV,  ii,  4; 
x^^II-XIX  ;  xli,  11  ;  XXVI.  xvi,  2); 
il  était  vraisemblablement  le 
père  de  la  Claudia  mariée  au 
Campanien  Pacuvius  Calavius 
XXlIl.  II.  6  :  C.  Claudius  Cenlo. 
dictateur  (XXV,  ii,  3;;  C.  Clau- 
dine Nei'o,  de  la  tribu  Arniensis 
(XXX4X.  XXXVII.  10)  exécute  mal 
les  ordres  de  Marcellus  (XXIV. 
xvii.  7:,  préteur  en  212  XXV,  ii. 
5:  XXII,  7:etc.  ,  propréteur  en  21 1 
.(XXVI,  V,  8;  XVII.  1:  xix,  10;  xx. 
4).  légat  de  Marcellus  'XXVII, 
XIV.  4\  consul  en  207  (XXVII, 
XXXI V,  1-15  ;  XXX VI,  10;  xl.  10-13  ; 
XLI.  2;  XLii^  1-17).  vainqueur 
d'Hasdrubal  avec  Livius  (XXVII, 
XLiii.  4:  xLvi-L.  1-2:  li.  8-11: 
XXVIII. ix.2-is^. dictateur  XXVIU, 
x,i):. censeur  XXlX.xxxvii.lsuiv.); 
Ti  Claudius  SeriK  préteur  en  204 
XXlX.  XI,  1 1 .  XIII,  2-5  :  xxxvi,  1), 
consul  en202  (XXX,  xxvi,  1  :  xxvii, 
1-5:  xxxviii,  6:7;  xxxix,  1-3:  xl. 
9;  XLIV,  3).  A  la  branche  idé- 
béienne  se  rattachent  :  T.  Clan- 
di<is  Asellus,  tribun  militaire 
XXXll,  XLI,  71,  préteur  en  206 
(XXVIlI,  X.  3:0:  14).  édile  plé- 
béien en  206  (XXIX, XI,  13)  ;  peut- 
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être  le  même  que  celui  qui  livre 
un  combat  singulier  au  campa- 
nienVibelliusTaurea  XXII1,xlvi, 
12:  suiv.  :  Q.  Claudius  Flamen, 
préteur  en  208  iXXVlI,  xxi,  o: 
XXII,  3  :  XXIX.  6  .  propréteur  en 
207  XXVIL  XXXVI.  13:  xxxvm, 
7  :  XLiii,  2  :  XXVIII,  x,  10  : 
on  se  demande  si  ce  n'est  pas 
lui  qui  fut  tribun  du  peuple  en 
218  XXL  Lxiii,  3;:  T.  Claudius. 
tlamine  XXVI,  xxiii,  8  :  P.  Clau- 
dius, préfet  des  alliés  XX Vil. 
XLi.  7  :  M.  Claudius  Mareellus, 
surnommé  «  lEpée  de  Rome  », 
vainqueur  des  Gaulois  à  Clasti- 
dium  en  222  XXVII.  xxv,  7: 
XXIX,  XI,  13).  préteur  en  Sicile 
XXU.  XXXV.  6\  adversaire  ré- 
solu d  Hannibal  aux  environs  de 
Noie  XXllI.  XVI,  1:  xxxi.  11. 
Conquérant  de  la  Sicile  XXIV. 
XXI,  1  :  xxxiv.  4  :  XXV,  xxiii-xxxi  : 
XXIX.  1.12  : XVI,  1:  XXVI, :3-9: etc.  . 
consul  pour  la  cinquième  fois 
XXVII.  XX,  il  :  XXI,  4  :  xxii,  1-2  . 
tué  à  la  bataille  de  Venusia 
(XXYIl,  XXV,  12:  xxviii,  1  : 
M.  Claudius  }kircenus,  fils  du 
précédent,  tribun  militaire  XXVII 
XXVI,  12:  XXIX.  1  .exécute  le  vœu 
de  son  père  XXIX.  xi.l3  .tribun 
du  peuide  i-n  2U4    XXIX.  xx,  11 1. 

Q.  Claudius  Quadrigarius 
(XXV,  xxxix.  12  ,  contemporain 
de  Sylla,  qui  avait  traduit  du 
'jrec  en  latin  les  Annales  d'Aci- 
lius  1. 

Cleopatra  (XXVII,  iv.  7  .  nom 
donné  faussement  à  Arsinoé, 
femme  de  Ptolémée  IV. 

Clipeus  Marcius  XXV. 
XXXIX.  17  .  bouclier  Carthaginois, 
orné  de  la  tèted  llasdrubalenor. 
recueilli  par  Q.  Marcius  et  placé 
par  lui  au-dessus  de  la  porte  du 
temple  de  Jupiter  Capitoiin  cf. 
Pline  //.  .V..  XXXV,  14  . 


1.  On  .sait  peu  de  chose  de  Q.  Clau- 
dius Qnadrigarius:  voy.  M.  Schanz, 
Jio't/iisrhe  LitteraUirf/tsliirlitp.  t.  I. 
.5  i\'2.  1.  ou  se  trouve  Tessentiel. 


Clivus  Publicius  ;  XXVII, 
xxxvii,  l.j:  XXX,  XXVI.  5  .  rampe 
conduisant  du  Forum  Bovarium, 
sur  lAventin,  au  temple  de  Juno 
Résina  :  elle  était  visible  du  Ga- 
pitole    XXVI.  X,  6). 

Clodius  XXIX,  xxii,  lo;:, 
P.  Clodius  Licinus  contemporain 
de  Tite-Live,  auteur  d'annales 
intitulées  Berutn  Rornanarum 
Il  h  ri. 

Clupea  XXVII,  xxix,  7:8: 
XXIX,  xxxii.  5-6,,  auj.  (\ilihiah, 
poste  fortiiié.  situé  sur  une 
colline  en  forme  de  bouclier,  au 
sud-est  du  promontoire  de  Mer- 
cure. 

Clusini  XXVIII.  xlv,  18),  ha- 
bitants de  Clnsium  auj.  Cliiusi), 
dans  rintérieur  de  l'Etrurie,  ville 
célèbre  par  sa  nécropole,  les 
peintures  et  le  mobilier  funéraire 
de  son  tombeau   H.}. 

Cluvia  XXVl.xxxiir,  8:xxxïv; 
1  ,,  Pacula  Cluvia,  femme  de 
Capoue. 

Cn.  abréviation  du  prénom 
Gnneu.s. 

Coelius   XXI.  XI  VI.  10:  XXII 
XXI.  S:  XXVI.  XI,  in-ll:  XXVI 
xxvii,     13:    XXVIII.    xLvi,    14 

XXIX.  xxv,  3:  XXVII,  J4:  xxxv 
32.  L.  Coelius  Antipater  juri-t 
et  liislorien,  contemporain  de 
Gracques.  auteur  dune  histoire 
de  la  seconde  guerre  punique  e 
sept  livres,  dédiée  au  grammai 
rien  L.  .Velius  Stilo,  le  maître  de 
Gicéron  :  les  fragments  en  ont  été 
publiés  par  H.  Peter,  liislorico 
ru.in  Rnmanorum  reli^/uiae. 

Collinaporta  XXVI, x, l;suiv 

XXX.  xxxvm,  10  .  porte  Colline 
à  lextrémité  nord-est  de  l'en 
ceinte,  au  bout  de  la  vallée  qui 
sépare  le  Viminal  et  le  Quiri 
nal. 

Combulteria  XXI II.  xxxix.2) 
ville  voisine  de  Capoue,  au  su 
(lu  Vulturne. 

Cominium    Ocritum   (XXV 
XIV.  14/,  ville  située  entre    Bén 
vent  et  Lucérie,  mais  dont  l'em 
placement  exact  est  inconnu. 
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Comitium  (XXII,  vu, 7;  XXIV, 
XX,  1:  XXVIl,  xx.w,  <S),  emplace- 
ment réservé  aux  assemblées 
régulières  du  peuple  romain,  au 
nord  du  Forum  (voyez  notre  jilan 
de  Rome). 

Compsa  (XXIV,  xx,  .D,  ville 
des  Hirpins,  dans  les  montagnes 
du  Samnium. 

Oompsanus,  a,  um,  adj.  dé- 
rivé de  ('(niij)sa  (voir  ce  mot); 
Compsanus  uçier  (XXIV,  xliv,  8), 
«  territoire  de  Compsa  ». 

Coneordia,ae. f.  Déesse  delà 
Concorde;  Concoriliae ara  (XXIV, 
XXII,  l!.  autel  consaci'é  a  laCon- 
corde,  à  Syracuse;  aedes  Coneor- 
diae  (XXVI,  xxiii,  4),  temple  de 
la  Concorde,  bâti  par  Camille,  au 
pied  du  Capitole  (voir  notre  plan 
de  llomei. 

Consenti  a  (XXIII,  xxx,  5; 
XXV. I,  2;  XXVIII,  XI,  12;  XXIX; 
XXXVIII,  1  :  XXX,  XIX,  10),  auj.  Co- 
senza,  ville  de  l'intérieur  du  Brut- 
tium,  près  des  sources  duCrathis. 

Cora  (XXVI,  viii,  10:  XXVII, 
IX,  1  ;  XXIX,  XV,  o),  ville  du  La- 
tium,  entre  Velitrae  et  Norba. 

Corbis  (XX Vil  1,  xxi,  6-10), 
chef  espagnol. 

Corcyra  (XXVI,  xxiv,  il;  16; 
XXVI.  1  ;  XXVIl,  XV,  7  .  auj.  Cor- 
fou,  île  de  la  mer  ionienne,  en 
face  de  la  côte  d'Epire. 

Corinthiacus,  v.  Corhilhius. 

Corinthins,  a,iim,  adj.  déri- 
vé de  Co/7/«///»6' (voir  ce  mot)  ;Co- 
rinthius  (ou  Corinthiacus)  sinus 
(XXVI,  XXVI,  2;  XXVIII,  vu,  18; 
VIII,  8i,  «  golfe  de  Corinthe  ». 

Corinthus  (XXVIl,  xxxi,  1  ; 
XXVIII,  vu,  16;  viu,  10),  Co- 
rinthe, sur  listhnle  qui  réunit 
la  Grèce  et  le  Péloponèse  avec 
des  ports  sur  le  golfe  de  Corinthe 
et  sur  le  golfe  Saronique. 

Cornélius,  nom  de  famille 
Romain  ;  la  gens  Cornelia   com- 

J)renaitde  nombreuses  branches, 
es  unes  patriciennes,  les  autres 
plébéienmes;Tite-Live  mentionne 
P.  Cornélius  Calussa,  grand  pon- 
tife   (XXV,    v,  4)  ;    .1/.    Cornélius 


Cellieyus,  mort  en  196  (XXV,  ii, 2; 
6;  V,  2;  xli,  12;  XXVI,   xxi,    13; 
17;  XXVI,  8;  xxviii,   10:   XXVIl, 
XI,  7-16  ;  XXXV,  6  ;  7  ;    XXIX,    xi, 
10;  xm,  1  ;  xxxvi,    10-12;    xxxiii, 
8;  XXX,  1, 7;  xviii,  1-3;  C.  Cornélius 
Dolahella,  rex  sacrorum  (XXVIl, 
xxxvi,  5)  ;  Cn.    Cornélius    Len/u- 
lus^    tribun    militaire   à    Cannes 
(XXII,  XLix,6),  questeur,  édile  cu- 
rule,  consul  et  proconsul   (XXV, 
XVII,  7  :  xix,4;XXIX,xi,12;XXX, 
XL,  5  ;  7-15  ;  xliii,  1  ;  xnv,  1  ;  13;  ; 
L.     Cornélius     Lenlulns,    grand 
pontife  (XXÏI,  x,  1 ,    XXV,  u,  1); 
/..  Cornélius  Lenlulus,    decemvir 
(XXV,    II,   2),   préteur,    légat   de 
Marcellus,  etc.  (XXV,  xli,  12;  13  ; 
XXVI,  i,  11  ;  xxviii,    12;  XXVIl, 
XIV,  4  ;  XXVIII,  XXXVIII,  1  ;  XXIX, 
i,  19;  m,  5;  xxi,  12  ;  XXX,  ii,  7: 
XLI,  4-3;  etc.)  ;  P.  Cornélius  Lett- 
tulus,   préteur    (XXIV,    ix,  4:  5  : 
L.  Cornélius  Lenlulus  Caudinus. 
édile  curule  (XXVII,  xxi,    9i  ;    P. 
CorneliusLentulus  Caudinus  Jcère 
du  précédent  (XXVI,  XLviir,9:  13; 
XXIX,  XXXVIII,  4;  XXX,  i,  8;  ii;  4: 
XXIV,  5:  xxxvî,  2;  3;  xli,  2);  Ser. 
Cornélius  Lenlulus,  édile  curule, 
etc.  (XXVIII, x,  7  ;  XXlX,ii,  8-12,  : 
.1.     Cornélius    Mammula,     pro- 
préteur (XXIII,  xxxr,  4;  ;  P.  Corné- 
lius Merenda,    candidat  au   con- 
sulat (XXII,  XXXV,  1)  ;    P.  Corné- 
lius Scipio  Asina,  consul,  interroi, 
etc.  (XXII,  XXXIV,  1;XXVI,  viti,2  : 
P.  Cornélius  Scipio,  consul  en  218, 
au  début  de  la  guerre,  vaincusur 
le  Tessin  et  sur  la  Tréhie,    pro- 
consul en  Espagne,  tué  prés    de 
Cfistulo  (XXI,  VI,  3  ;  xvi,  5;  xv:i,  1 
suiv.  :  xxxii,  1  :  xlv-xlvi;  lvi,  9  : 
XXII.    xxxu,   3  ;   XXV,   xxxiv,  I  : 
XXVI,  H,  13;  xviii,  7:   XXVII,  v. 
6:  XXVIII,   xxviii,  12:   xxxii,   6: 
XXXIX,     4  :    6:    XXX,   xliv,     2)  ; 
/*.   Cornélius    Scipio    Africanus, 
tîls  du  précédent;    né  en  234,    il 
sauve  son   père  à  la  bataille    du 
Tessin  iXXI,  xlvi,  7i.  tribun  mi- 
litaire   à   Cannes   iXXII,  lui,  2). 
édile  curule  en  212  (XXV,   ii     6), 
demande  et  obtient  le  commande 
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ment  de  lEspa^ne  XXVI.  xviii. 
T-il  :  XIX,  1-2  ;  son  portrait 
XXVIII.  XXXV.  6-.  son  caractère 
XXVI.xix.  1-9:  XXIX. XIX.  11-13;  : 
le?  cinq  derniers  livres  de  la 
troisième  déca<le  sont  remplis  de 
récit  de  ses  grandes  actions  mi- 
litaires qu'achève  la  victoire  du 
Zama  remportée  sur  Hannibal  i  : 
son  frère /..  Cornélius Scipio.  sur- 
nommé plus  tard  Asialicus.  après 
ses  victoires  sur  Antiochus  est 
mentionné  XXVllI,  m.  2-4  ;  iv, 
;:  XVII.  1  :  XXVIII.  14:  XXIX,  vu, 
j  :  XXV.  10  :  XXX,  xxxvni.  4  -Jn. 
CorneHns  Srijm  Cal- m.  légat 
de  son  frère  Publius  en  Espagne, 
y  fait  la  guerre  de  211  à  212  et 
périt  moins  dun  mois  après  lui 
XXI.  xxxii.  3:  LX.  4:  lxi, 
-:  XXII,  XIX.  H:  xx,  12  :  xxii.  3: 
XXI 11.  XXIX,  1:  XLix,  1  :  XXIV. 
\Li.y:xLn.2.  XXV,  xxxiii.  ": 
XXVI.  II.  7:13:XXV111.  xxvin.l2: 
xxxii,  6:  xxxix,  4  :  XXl.V.  xiv.  b  : 
P.  CornHius,  Cn.  f. ,  Spicio Sasica, 
tout  jeune  en  i04  est  délégué  à 
Ostie  pour  recevoir  l'image  de  Gy- 
lièle  XXlX.xiv,  (i-11   :    P'.   Corne- 


1.  Bosquet  lésumt'  ainsi  son  rôle  : 
■  Rome  qui  admiriut  ce><1eux  j^rands 
huiiiines  iFal»ins  M;(xiiiiu>  et  M;-)- 
colln>  crut  voir  «laus  le  jeune  5>ri- 
]iion  <|U»'lqiie  cho-e  «le  l'iiis  t.M-anii. 
Les  nierviMllcux  ?uccc>  de  ses  cou- 
>t^ils  con.irni^rent  l'opinion  i]\ion 
avait  qu'il  étail  d<'  rac-e  divim.'  et 
qu'il  conversait  avec  le.*  dieux.  .\ 
!  âge  de  vingt-quatre  ans  il  entre- 
]ir..'nd  daller  en  Espagne  où  son 
i^ere  et  son  oncle  venaient  de  itérir: 
il  attaque  Caithage  la  Neuve,  connue 
-il  eût  agi  par  inspiialion,  et  ses 
-'ddats  remportent  d'abord.  Tons 
(■••ux  qui  le  voient  sont  gagnés  au 
jieuHe  ro-Miain:  les  Carthaginois  lui 
'juillfrit  rp]s)iagne  :  à  son  abord  eu 
Afrique,  les  rois  se  donnent  à  lui: 
Caithage  tremble  à  son  tour,  et  voit 
ses  années  défaites;  Annibal  victo- 
rieux durant  seize  ans  est  vainement 
rappel. 'et  ne  peut  défendre  sa  j)aliie  : 
scipion  y  donne  la  loi  ;  le  noui 
i  Africain  est  sa  iécompen.se".  ùia- 
rnnrs    sur  l'Biitoire  universelle,  r»re- 


l'ius  Sulla,  le  premier  qui  ait 
porté  le  surnom  de  Sulla  (XX Vil, 
xxiii,  0  :  cf.  XXV,  m,  2  :  xn,  12  ; 
XXII,  4  :  L.  Cornélius  SuUaFelix, 
le  rival  de  Marins   XXX,  xlv,  6). 

Corsi  XXI.  XVI.  4;  lxi,  4),  les 
haJjilants  de  la  Corse. 

Corsica  XXX,  xxxix,  2),rilede 
Corse,  conquise  par  les  Romains 
en  23S. 

Cortona  XXll,  xiv,  1),  Cor- 
tone.  ville  d'Etrurie,  au  nord  du 
lac  Trasiiiièae. 

Cortonensis,  e,  adj.  dérivé 
de  Corlnua  voir  ce  mot)  ;  mon  les 
Corfnnenses  XXII,  iv,  2),  mon- 
tagnes qui  s'élèvent  à  l'est  de 
Co'rtoue  et  dont  les  penies 
sabaissent  au  sud-ouest  vers  le 
lac  Trasiméne. 

Cosa.  auj.  Anseilonia,  ville 
dEtrurie  surune  langue  de  terre 
<iui  unit  le  mont  Argentarius  à 
la  cote.  \'oir  (^osaniis. 

Cosanus  a.  um,  adj.  dérivé 
de  Cosa  (voir  ce  mot)  :  (Josanns 
porlus  XXII.  XI,  6:  XXX,  xxxix, 
1,  le  port  de  Cosa,  don  se  ''  i- 
saientlesdépartspourrîlcii  1.  '  '  . 
la  Corse  et  la  Sardaigne:  subit 
Cnmni  XXVIl,  x,  8),  «  les  habi 
tants  de  Cosa  ». 

Cosconius  XXX.  xviii,  14) 
.M.    Cosconius.   tribun  militaire, 

Crassus.  Voy.  Licinius. 

CremonaXXI.xxv,  2  :lvi,9) 
Crémone. dans  la  Caiile Cisalpine 
sur  la  rive  gauche  du  Pô,  à  l'es; 
du  confluent  <le  l'Adda. 

Cremonensis,  e,  adj.  dérivi 
de  Creiin, lia  yo\r  ce  mot]  :  subst 
Crenionenscs  XXVII.  x. S; XXVIII 
XI.  lO-H),  «  habitants  de  Cr<^ 
mone.  » 

Cremonis  jugum  XXI 
xxxviii.  7  ,  sommet  dans  \(H 
.Vlpes  <iu"on  n"a  pas  pu  identifier 

Creta,  <«  Tile  de  Crète»  repain 
de  pirates  depuis  l'époque  aie 
X  and  ri  ne. 

Cretensis,  e.  adj.  dérivé  di 
T/r/rt  (voirce  mot  ;  subst.  Cre 
lensps  XXVIII.  viii.  6),  «  Cretois  i 
«  haliitanU  (le  la  Crète». 
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Crispinus.  \o\.  Quiiuihis. 

CritouWIII,  .\.\.\iN,  ;i),  Béo- 
tien envoyé  par  le  roi  de  Macé- 
doine Phiiii^pe  V  à  Ilannibal. 

Croton  iXXlll,  xxx,  6;  XXIV, 
m.  S:  XXVI,  xxxix,  1;  etc.)  Gro- 
tone,  colonie  achéenne  sur  la 
côte  orientale  du  Brntliuni,  qui 
fut  lon^ileuips  le  quartier  général 
dllannibal  (XXIX,  xxxvi.  4-!): 
XXX,  XIX,  11). 

Crotonie-nsis,  e,adj. dérivé  de 
Crninn  (voir  ce  mot)  :  siibst.  C'ro- 
/o/«/>/jse.s' (XXII,  Lxi,  12,  etc.),  ha- 
bitants de  Crotone. 

Culchas  (XXVIII,  xiii,  3;, 
prince  espagnol. 

Culleo,  voir  Terenlius. 

Cumae (XXIII, XV,  H:  xxxvi.  7: 
XXIV,  xin,lÔ:  XX\,vji,8:  XXVI, 
II,  10;XXViI,  xxiit,  2:XXX,xx,ti; 
xxNViii,  8),  Ciimes.  enCampanie. 
colonie  de  Chalcis  et  de  Cyrne. 

Cnria  (XXII,  i,  U;  etc.).  lien 
où  le  sénat  romain  tenait  ses 
séances;  assemblée  du  sénat: 
Cïiiia  Hoslilia  XXU,  lv,  1; 
XXVII,  L,  9;  XXX,  XXI,  4;  10  , 
salle  des  séances  oïdinaires  du 
sénat,  dans  l'édifice  élevé  pour 
cet  objet  (selon  la  tradition)  par 
le  roi  Tullus  Hostilius  au  nord- 
ouest  du  Forum,  sur  le  Cot/ii- 
thini  (voir  ce  mot  et  le  plan  de 
Rome)  :  sur  remplacement  de  cet 
édifice  s'élève  aujourd'hui  l'église 
St  ,\drien. 

Cursor,  voir  Papiriiis. 

Cutiliae  XXVI 1.  xr,  10),  ville 
des  Sabins,  à  l'est  de  Ueate. 

Cycliadas  (XXVI  l,xxxi,  10-11), 
stratège  des  Àchéens  en  208. 

Cyllene  XXVll,  xxxii,  2-6\ 
port  de  lElide. 

Cynus  (XXVÏII,  vi,  12),  auj. 
Paliop!/i-f/o,  port  de  la  Locride 
Opontienne,  sur  le  canal  de 
l'Èubée.  ( 

Cyrenae('XXIII,x,ll),Cyrèno, 
colonie  grecque  sur  la  côte  sep- 
tentrionale de  l'Afrique,  soumise 
aux  Lagides,  rois  d'Egypte. 


D.  Abréviation  du  pronom  De- 
ciitnis. 

Damarata  (XXiV,  xxii,  8  ; 
xxv,  11).  nom  de  lemme  qui  si- 
gnifie littéralement  «  celle  que  le 
peuple  a  lléchie  »:  fille  dlliéron, 
mariée  à  Adranudore  (voir  ce 
mot).. 

Damippus  (XXV,  xxiii,8),  Da- 
mippos,  Lacédémonien  envoyé 
de  Syracuse  à  Philippe  V  de  Ma- 
cédoine. 

Dardani  XXVI,xxv,.'};XXVII. 
xxxii,  10  ;  XXXIII.  1  ;  XXVill,  vni. 
14).  peuple  habitantle  pays  qu'on 
appelle  aujourdhui  Serbie  méri- 
dionale. 

Dardas  (XXIX,  xii.  U),  stra- 
tège des  Epirotes  en  205. 

Dasius,  nom  de  divers  per- 
sonnages: Dasius  XXI,  XLviii, 
19),  originaire  de  lirindes,  livre 
à  Hannibal  la  ville  deClastidium  ; 
Dasius  Al/inius  XXIV,  xlv,  1), 
citoyen  d'Arpi  :  Dasius  (XXVI, 
xxxviii,  6-10  ,  citoyen  de  Sala- 
pia. 

Dassareti  (XXVII,  xxxii,  10). 
peuplade  illyrienne,  établie  dans 
la  haute  vallée  du  Drin.  autour  du 
lac  Lychnitis  (aug./rtc  d'Ochridaj. 

Decimius,  nom  de  famille  ro- 
main :  C.  Deciinius Fiavus {XWll, 
xiv,  8;,  tribun  militaire. 

Decimus.  Voir  Numerins. 

1.  Decius,  nom  de  famille  ro- 
main: P.  Decius  XXII.  LX,  11), 
P.  Decius  Mus,  qui,  après  avoir 
sauvé  par  son  courage  les  légions 
romaines  enveloppées  par  les 
Saumites  fVIl,  xxxiv-xxxvi),  de- 
vint consul  avec  Manlius  Tor- 
quatus  et  se  dévoua  pour  assurer 
la  victoire  aux  Uomains,  lors  de 
la  bataille  du  Vésuve  (340  av, 
J.-C). 

2.  Decius.  Voir  Marfius. 
Delphi  fXXll,  lvii,  o;  XXII I, 

XI,  1:  XXVIII,  XLV,  12;  XXIX,  x, 
6;  XI,  5-6),  auj.  6'a.s'^r/,sanctuaire 
d'Apollon  en  Pbocide,  sur  le  Par- 
nasse, le  plus  célèbre  des  oracles 
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de  la  Grèce,  consulté parlous  les 
peuples,  même  étrangers. 

Demetriacus  a,  um,  adj.  dé- 
rivé A'oir  De)ne(iias ji  Dentetria- 
cus  sinus  XX^"]11.  V,  is  .  auj. 
golfe  (le   loin. 

Demetrias  XXVII,  xxxii.  11  : 
XXVlll.  V.  2:  r.J:  vri.  ,3;  viii.l3;, 
auj.  Gorilza,  au  sud  de  Volo. ville 
fondée  par  Demétrius Poliorcète, 
dans  la  presquile  de  Magnésie, 
au  fond  du  golfe  Pagasétique. 
dont  le  nom  fut  changé  ;voir  De- 
iKelriucus  sinus  ,  quand  la  ville 
nouvelle  eut  éclipsé  Tancienne 
Pagasae. 

Demetrium  XXVIII.  vr.  ',,. 
l'ancienne  Pyrasus  auj.Âo/A-/;<« ,, 
ainsi  nommée  d'un  temple  de 
Déméter,  bâtie  sur  le  golfe  Pa- 
gasétique. 

Demétrius.  nom  de  famille 
grec:  Demétrius  Pharius  (XXIl, 
XXXIII.  3j.  Demétrius  de  Phares, 
en  lllvrie.  officier  de  la  reine 
Te  ut  a! 

Démocrates  XXVI,  xxxix, 
G;  XXVII,  XV,  15;  xvi,  3;,  amiral 
de  la  Hotte  de  Tarente. 

Diana  XXII.  x.  19;  XXVII. 
IV.  12;  etc..  divinité  italique, 
adorée  chez  les  Sabins,les  Eques. 
cliez  les  Herniques,à  Anagnia,  et 
chez  les  Latins,  c'était  la  forme 
féminine  de  Janus,  divinité  lu- 
naire, protectrice  des  champs  et 
des  forêts:  elle  fut  plus  tard  iden- 
tifiée avec  la  déesse  grecque  Ar- 
temis.  sœur  de  Phebus  Apollon; 
à  Syracuse  le  temple  de  Diane 
Artemis  se  trouvait  dans  le 
quartier  de  nie   XXV.  xxiir,  14  . 

Digitius.  nom  de  famille  ro- 
main :  Sej-.  Dif/iiius-  XXVI, 
XLviii,  6-13,.  soldat  de  la  flotte. 
qui  se  distingue  au  siège  de  Gar- 
thagène. 

Dimallum  XXIX,  xii,  3;  13  , 
Diinalle,  place  forte  illyrienne, 
sur  la  côte  de  IWdriatique. 

Dinomenes  XXIV,  vu,  4;  6; 
XX ni,  2  ,  Dinomène,un  des  gardes 
du  corps  du  roi  de  Syracuse, 
Hiéronvme. 


Diomedes  XXV,  xii,  5).  Dio- 
mède.  fondateur  légendaire  de 
la  ville  d"Arpi.  en  Apulie. 

Dionysius  iXXIV,  m,  8  ;  iv. 
5;  xxii,  8;,  DenysTAncien,  tyran 
de  Syracuse,' de  406  à  361  avant 
notre  ère. 

Dium  (XXVI,  XXV,  l"),  auj. 
Malalhria,  point  stratégique  im- 
portant pour  les  rois  de  Macé- 
doine, situé  entre  le  mont 
Olympe  et  la  côte  du  golfe  Ther- 
maique   auj.  golfe  de  Salonique). 

Dorimachus  (XXVI,  xxiv,  7), 
un  des  chefs  des  Etoliens. 

Doris  (XXVlll.  vn,  13).  la  Do-^ 
ride,  région  montagneuse  de  lai 
Grèce  centrale,  entre  TÛEta  et  le 
Parnasse. 

Drepana  o  u  Drepanum^ 
(XXN'lll.  XI. I.  o  ,  ainsi  nommé( 
de  la  forme  de  son  rivage  quij 
rappelle  celle  de  la  faucilh 
(ôp£7r7.v-/;y,  auj.  Trapani,  ville  d< 
la  Sicile,  sur  la  côte  du  nord- 
ouest,  en  face  des  îles  Egales. 

Druentia  (XXI,  xxxi,  9-12  , 
XXXII.  6  .  la  Durance,  affluent  duj 
Rhône.' 

Drymiae  (XXVlll,  vu,  13). 
ville  de  la  Phocide,  et  non  de  là 
Doride.  comme  Tite-Live  le  di 
par  erreur  :  localité  d'ailleuri 
sans  im[)ortance  ;  on  l'appel^ 
aussi  l>/i/i/iaeu. 

Ducarius  XXII,  vi,  3  ,  noi 
de  rinsubrecjuituale  consul  FIi 
minius. 

Dymae  XXVII,  xxxi,  9-li 
xxxii,  11;,  auj.  KuloAchnia^xW 
de  rÀchaïe,sur  le  golfe  de  Patn , 
non  loin  de  la  frontière  de  lElidi 

Dyrrachium    XXIX.    xii,  31 
auj.      iJurazzo,    l'ancienne    El 
damme,   ville  de    la    côte 
rienne. 


m 


Ebusus  insu  la  'XXll,  xx,  7j 

la  plus  grande  des  îles  Pityusc 
au  sud-ouest  des  Baléares,  ai 
Iviça. 

Edesco  (XXVII,  XVII,  1-3), n( 
d'un  Espagnol. 
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Elatia  (XXVIII,  vu,  3;  13), 
auj.  EJcpklIia  (près-  de  Drakh- 
vnuii  ,  ville  de  la  Pliocide,  prés 
des  passes  de  TOKla,  clef  de  la 
Grèce  Centrale. 

Eleus.  a,  um,  adj.  (voy.  1  et 
2/s7/,v;,  «de  la  ville  d'Elis»ou«de 
l'Elide  »  ;  Eleus  ctf/er  ^XXVII.  xxxi, 
H).  «  le  territoire  d'Elis»:  subst. 
E/e/\  «  les  Eléens  »(XXVI,  xxiv,9  ; 
XXVIJ,  XXXI,  i):  10;  xxxii,  3:7: 
XXXIII,  :.  :  XXVI II,  VII,  1  i  :  f.  XXi  V, 
XI,  14). 

^  l.Elis,   TElide,    pays  silué  à 

l'ouest    du    Péloponèse ,     entre 

TAchaïe,  l'Airadie  et  la  Messénie, 

2.  Elis  (XXVII,    XXXII,   2;   9). 

Elis,  capitale  de  TElide. 

Emporia;XXlX, XXV,  12:  XXXIII, 
9),  du  <^rec  è[x7ropta,  «  marchés», 
comptoirs  carth  a  «minois  établis 
sur  les  côtes  orientale  et  occiden- 
tale de  la  Petite  Syrte  (crolfe  de 
Gabès)  ;  on  désigne  aussi  par  ce 
nom  la  région  même  où  se  trou- 
vaient ces  établissements  com- 
merciaux. 

Emporiae  (XXVI,  xix,  11  ; 
XXVIII.  xi.ii,  3),  auj.  A)/ipin-ias, 
colonie  de  Marseille,  à  l'extré- 
mité orienlale  de  l'Espagne,  sur 
le  golfe  de  Uosas. 

Emporinm  (XXII,  lvii,  6),  du 
grec  è[j.7T:ôptov.  «  marché  »,  port 
fortifié  de  la  ville  de  Plucenlia. 
Ennius  (XXX,  XXVI,  0),  Q.  En- 
nius,  poète,  né  à  Rudiae  (Ca- 
labre;,  en  239,  amené  à  Rome 
en  204  par  M.  Porcins  Caton  et 
protégé  par  Scipion  rAlricain  : 
Tite-Live  cïiese^  Annales,  poème 
épique  en  dix-huit  livres  consa- 
cré à  l'histoire  de  Rome  ;  les  trois 
premiers  livres  racontaient  l'ar- 
rivée d'Enéeen  Italie  et  l'histoire 
des  rois,  les  livres  vii-ix,  les 
guerres  puniques,  les  livres  x-xii 
la  guerre  de  Macédoine  ;  on  sait 
de  plus  que  le  vr  livre  était  con- 
sacré à  la  guerre  contre  Pyrrhus, 
que  les  livres  xiii-xiv  contenaient 
le  récit  de  la  guerre  contre  Antio- 
chus  et  le  livre  xvi  celui  de  la 
campagne    d'Istrie:    quant    aux 


livres  XVII  et  xviii,Ies  fragments 
en  sont  trop  peu  nets  pour  qu'on 
puisse  rien  en  dire  ;  ce  qui  nous 
reste  de  ces  Annales  se  trouve 
dans  le  recueil  de  J.  Vahlen, 
Enniunae  /joes/s  reliquiae. 

Epanterii  (XXVIII,  xLvi,  9-11: 
15),  tribu  Ligurienne,  installée 
sur  les  pentes  des  Alpes  Mari- 
times. 


Epicydes  (XXIV, 


VI,  2\  xxvn, 


3:  xx(x,  6  :  xxx,  2:  xxxv.  7; 
XXV,  XXIII,  14  :  XXV,  13  :  xxvii, 
6-13:  XL.  8:  XXVI,  xxx,  2-7; 
XL,  H  :  XXVII,  VIII,  15),  Epicyde, 
né  à  Carihage.  d'origine  syracu- 
saine,  âme  de  la  résistance  contre 
Marcel  lus  à  Syracuse. 
Epicydes      Sindon      (XXV, 

XXVIII,  5  ,    lieutenant  du  précé- 
dent. 

Epipolae  (XXV,  xxix,  4),  les 
Epipoles,  quartier  situé  à  l'ex- 
trémité occidentale  de  Syracuse 
(voir  le  plan  . 

Epirotae    (XXVI.   xxv,     13  : 

XXIX.  XII,  8  ;  14),  les  habitants 
de  l'Epi  re  (voir  Epi  rus). 

Epirus  (XXVI.  xxv.  11  ;  etc.), 
l'Epire.  contrée  de  la  Grèce  occi- 
dentale, entre  la  mer  Ionienne  et 
la  chaîne  du  Pinde,  région  mon- 
tagneuse bornée  au  nord  par  FIl- 
lyrie  et  la  Macédoine,  au  sud  par 
lEtolie.  r.Acarnanie  et  le  golfe 
d'Ambracie  auj.  f/olfe  crArta),  à 
l'ouest  par  la  thessalie  et  à  l'e.st 
par  la  mer  Ionienne. 

Eretum  XXVI,  xi,  10:  xxiii, 
5),  ville  du  pays  des  Sabins,  sur 
la  rive  gauche  du  Tibre. 

Ergetium  'XXVI,  xxi.  14), 
ville  de  la  Sicile,  a  l'intérieur  des 
terres,  mais  dont  l'emplace- 
ment exact  est  mal  déterminé. 

Eropus  (XXVII,  XXXII,  9;,  Ma- 
cédonien rebelle. 

Erycinus.  a,  um,adj.  dérivé 
iVEry.r  ^voir  ce  mot)  ;  En/cinn 
Fc/n/,s(XXII.ix,10:  x,  10:  XXIIl, 
XXXI.  9;  XXX,  XXXVIII.  9  :  10), 
Vénus  honorée  sur  le  mont  Eryx 
en  Sicile  :  la  légende  voulait 
qu'Enée   eût   apporté    en    Italie 
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une  iniage  de  cette  Vénus,  et  Vé- 
nus Erycine  avait  à  Lavinium  et 
à  Ardée  des  sanctuaires  renom- 
més ;  aprAs  la  bataille  de  Trasi- 
niéne  on  lui  promit  à  Rome  un 
temple  que  Fabius  dédia  sur  le 
Capitole  en  212  :  en  181  on  lui  en 
éleva  un  autre  en  dehors  de  la 
porte  Colline  (voir  notre  plan. 

Erythrae  Aelohnum  XX VI II. 
VIII.  s^,  ville  de  la  Locride  02ole, 
sur  le  golfe  de  Corinthe. 

Eryx  ^\X1.  x.  7  :  xli.  6:8: 
11  :  XXVIII,  xLi,  o  ,  ville  et  mon- 
tagne de  la  Sicile  auj.  S.  Giu- 
Itann  et  fnnnfe  S.  G/f//m«o).  près 
de  Drepanum,  à  l'extrémité  occi- 
dentaJe  de  l'île. 

Esquiliae  (XXVI,  x.  5  ,  quar- 
tier ii.'uivrede  Rome,  à  l'est,  sur 
le  iiM.nt  Esquilin  :  voy.  Cari- 
nae  EsfjuHiae. 

Esqmlinns.a,  um.  adj.  déri- 
vé A' Esquiliae  (voir  ce  mot  : 
Esqailinus  mons  ou  simpl.) 
Es(juilinm  'XXVI, x.  5  .  «  l'Esqui- 
liii».  au  nord-est  du  Palatin,  entre 
le  Viminal  et  le  Cœlius  ;  porta 
Esgiii/ina  XXVI,  x.  1  :  2  ,  «  porte 
Esquiline  »,  à  l'est  de  Rome 
(voir  notre  plan  . 

Etruria  XXl.  ixiii.  i:;  :  Wll. 
m.  6:  vu.  2:9:  XXVI,  i,  'à  : 
xxviii,  4  :  etc..  etc.  .  .outrée  de 
1  Italie  centrale, auj. Toscane. bor- 
née par  l'Apennin,  le  Tibre  et  la 
merTytrhénlenne.  entre  la  Gaule 
Cisalpine.  lOmbrie,  la  Sabine  et 
le  Latiurn. 

Etrnscus.  a,  um,  adj.  déri- 
vé d  7:7  ;■?//■/>/  voir  ce  mot  :  E()  11- 
sei  caf/tpi  XXI 1  .iir .3  .  «les  plaines 
de  iEtrurie  »  :  Efniscus  tumul- 
fus  XXVII,  XXIV,  6;,  «  agitation 
en  Etrurie  »  :  suhst\ Efrusrus  /, 
m.  XXIII,  V.  11  :  etc.  s  «  lEtrus- 
que  »  ou  «  un  Etrusque  y>  :  au 
plur.  Efnisci  'XXVII,  \xi,  7  : 
XXVIII,  X.  0  :  XXIX,  XXXVI,  o  : 
etc.'.  «.  les  Etrusques  ». 

Euboea  XX Vil.  \xx,  7  • 
xxxii.  11  :XXVI11.  V,  5:  xviii.  8: 
13],  Eubée  ou  Xégrepont  .grande 
lie  de  la  mer  Egée,  allongée  en 


travers  de  TAttique,  de  la  Locride- 
et  de  la  Réotie  ;  elle  sétend  du 
golfe  de  Pagase  et  de  la  Thessa- 
lie.  au  nord,  jusqu'aux  Cyclades. 
au  sud. 

Eugenium  (XXIX,  xii.  13  , 
ville  illyrienne,  dont  on  ne  sait 
rien. 

Eupaliuin  (XXVIII,  viii,  8], 
ville  de  la  Locride  Ozole,  entre 
-Xaupacte  et  OEantha. 

Euripus  fXXVllI,  v.  18  :  vi. 
9-11  ,rEur)pe  ou  canal  d'Eubée^. 
canal  très  étroit  entre  Ghalcis 
dEubée  et  la  côte  de  Béotie  ;  la 
marée  s'y  fait  sentir,  comme  ea 
d'autres  points  de  la  Méditerra- 
née. 

Europa     XX  Vil,     xxix,    10 
l'Europe  ou  continent  Européen  . 
séparée  de  l'Asie  Mineure  par  le 
Rospbore  de  Thrace,  la  Propon- 
tide  et  IHellespont. 

Enrus  XXV,  xxvii.ll),  le  vent 
du  sud-est. 

Euryalus  (XXV,  xxv,  2  ;  5  :. 
xxvi,  1  .  colline  solidement  for- 
tifiée dans  les  Epipoles,  à  l'ouest 
de  Svracuse. 


Fabianus.  a,  um,  adj.  dérivé 
de  Fabius  voir  ce  mot)  :Fahianus 
exercilus  (XXll,  x.wii.  1;,  «  l'ar- 
mée de  Fabius  »  ;  Fabiana  acies 
(XXll.  XXIX,  3),  «  l'armée  en  ba- 
taille de  Fabius  »  ;  Fabianae  uvles. 
(XXII.  xxxiv,  1),  «  la  tactique  de 
Fabius  ». 

Fabius,  nom  d'une  famille  pa- 
tricienne, qui  se  vantait  de  des- 
cendre d'un  des  compagnons  de 
Remus:  Q.  Fabius  Ma.riinus Rul- 
lus  iXXX,  XXVI,  8i,  ancêtre  de 
Fabius  Cunctalor,  cinq  fols  con- 
sul, vainqueur  des  Etrusques  et 
des  Samnites;  Q.  Fabius,  Q.  /., 
Maximus  (iurges,  trois  fois  con- 
sul (XXX,  XXVI,  8j,  grand-pére 
de  Fabius  Cunctator  :  Q.  Fabius 
Maximus  Verrucosus,  surnommé 
d'abord  Ocicu/a.  puis  Cnnclaloi\ 
après    le    succès  de   sa  tactique 
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contre  llannibal  :  consul  pour  la 
première  fais  en  2',VÀ,  il  triomphe 
des  Ligures,  ceiiseiir  en  -l'M,  ron- 
sul  pourla  deuxième  fois  en  228  : 
api'cs  la  chute  de  Sngonte  il  est 
envoyé  comme  ambassadeur  à 
Cartilage,  d'où  il  revient  avec  la 
guerre  (XXI,  wiu.  1  :  .Hi,  prodic- 
tateur en  21"/  (XXII,  VIII,  6),  il 
refait  l'armée  pai-  sa  tactique 
prudente;  ses  démêlés  avec  son 
maître  de  la  cavalerie  (XXI J, 
XXVII,  1  suiv.  ;  xxix,  (i  suiv.:  xxx, 
1  suiv.);  ilestcrééponlife  (XXllI, 
XXI.  7),  dissuade  le  sénat  d'ap- 
peler des  Latins  dans  son  sein 
(XXII I,  XXII,  8)  ;  nommé  consul 
pour  la  troisième  fois  (XXIV,  vu, 
11),  il  dévaste  la  Campanie,  pré- 
side les  comices  qui  le  nomment 
consul  pour  la  quatrième  fois 
(XX1\',  xix-xx),  préside  les  co- 
mices consulaires  (XXIV,  xlhi. 
5),  est  lieutenant  de  son  lils 
(XXIV,  xLiv.  10  ;  son  avis  dans 
l'atl'aire  d'Altiniiis  (XXIV,  xi.v, 
7)  ;  consul  pour  la  cinquième  fois 
(XXVII.  VI,  12;  VII,  7:  9:15;viii. 
13;  X.  13  ;  cf.  XXIX,  xv,  2)  et 
prince  du  sénat  (XXVJ),  xi,  11- 
12},  s'empare  de  Tarente  (XXVII, 
XII,  2;  XV,  4-7;  9:  xvi,  9;  xxiv, 
1  -o),  réconcilie  Livius  et  Claudius 
Nero  (XXVII.  xxxv,  6;  xlviii,  8  , 
combat  les  projets  de  Scipion 
(XXVIll,  XL.  -2-22),  soutient  les 
Locriens  contre  Scipion  (XXIX, 
XIX,  1  suiv.\  prince  du  sénat 
pour  la  seconde  fois  en  204 
i^XXIX,  xxxvii,  1),  il  est  créé  au- 
gure et  pontife,  puis  meurt  en 
203  (XXX.  XXVI,  7-10:  xxviii.  2  : 
Q.  Fahins  Ma.rimi  filins  Maai- 
)nus,  fils  du  précédent,  tribun 
militaire  à  Cannes  fXXIl,  lui,  en 
édile  curule  en  215,  prêteur  (2, 
214  ^XXIV.  IX,  4),  consul  en  213 
(XXIV,  XLIV,  10:  xLvi,  1  :  xlvii, 
1  suiv.);  chargé  ensuite  de  di- 
verses fonctions,  il  meurt  subi- 
tement en  207  aXVTI,  vTii,  13; 
XXIX,  4;  XXVlli,  IX,  1):  Q.  Fa- 
bius Maaimus,  second  fils  ou  pe- 
tit-fils de  Fabius  Cunctator,  est 


nommé  augure  à  sa  place  (XXX. 
XXVI,  10;;  L.  Fahins,  ambassa- 
deur de  Scipion  à  Carthage  (XXX. 
XXV,  2)  :  M.  Fabius  Bn/eo,  ancien 
censeur,  nommé  dictateur  pour 
faire  le  cens  (XXlll,  xxii,  l  ;  ; 
M.  Fabius  Buleo,  édile  curule 
XXX,  XXVI,  oj,  préteur  XXX,  xl, 
5;  XLi,  2:  8);  (J.  Fabius  Ficlor, 
né  vers  254  av.  J.-C,  servit  dans 
la  guerre  contre  les  Gaulois  et 
contre  Hannibal;  envoyé  en  mis- 
sion à  Delphes  (XXII,  lvii,  o; 
XXlll,  XI,  1);  il  avait  é«rit  en 
grec'  l'histoire  de  Uome  depuis 
la  fondation  de  la  ville  jusqu'à 
son  temps;  Tite-Livele  considère 
comme  une  des  sources  les  plus 
importantes  pour  la  deuxième 
guerre  punique  (XXII,  vu.  ^)  : 
sur  les  discussions  auxquelles 
ont  donné  lieu  et  sa  personne  et 
sa  valeur  comme  historien  voyez 
le  résumé  de  M.  Schanz,  Uœ- 
rnische  Litleraticrqeschich'e,  t.  1, 
§64,  1. 

Faesulae  (XXll,  m,  3  :  6). 
auj.  Fie  sole,  ville  importante  de 
IKtrurie  du  ru>rd.  au  pied  de 
l'Apennin. 

t'agifulae,  voyez  Fur/ifulae. 

Falerii  XXll.  i.  il  .  Faléries. 
capitale  desFaiisques,  au  sud  de 
TEtrurie. 

Faleinus  ufienWU^ww.  9: 
xi\ .  3  :  xxv.  1).  le  territoire  de 
F",! terne,  célèbre  par  la  qualité 
de  ses  vins,  dans  le  nord  de  la 
Campanie. 

Falto.  Voy.   Valejn'us. 

Félix   A'oy.  Cornélius. 

Ferentinàs  ager  (XXVI,  ix, 
11).  territtdre  de  la  ville  de  Fe- 
rentinum  (aug.  Ferenlino),  dans 
le  Latium  sur  la  voie  Latine. 

FeriaeLatinae(XXl,  Lxiii,y: 
XXI 1. 1.6  ;  etc.).  les  Fériés  Latines, 
fêtes  qui  marquaient  jadis,  sous 
la  domination  d'AlbcTassemldée 
de  la  confédération  des  villes  la- 
tines :  après  la  destructiond'Albe. 

J.  Cf.  Cic,  Die,  1,  21,  43:  «  (iraeci 
annales  ». 
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les  Romains  maintinrent  Tins li- 
tution  desl-'éiies  :  les  magistrats, 
avant  d'entrer  en  charge,  allaient 
sacrifier  des  bceufs  blancs  sur  le 
mont  Albain  à  Jupiter  Latiaris. 
et  une  course  de  chars  avait  lieu 
à  Rome  au  Capitole  :  pendant  la 
durée  de  ces  fêtes,  et  pour  rem- 
placer les  magistrats  absents  de 
Rome,  on  désignait  comme  gou- 
verneur de  la  ville  d'ordinaire  un 
tout  jeune  homme,  qui  prenait 
le  titi'e  àe  proefectus  urbi  Feria- 
/•(////  Latinannn. 

Feronia  XXII.  x.  is  :  XXVI, 
XI.  8:  y  :  XXVII.  iv.  14!.  déesse 
du  printemps,  de  la  beauté  et  de 
l'amour,  adorée  d'abord  par  les 
Sabins.  les  Ombriens  et  les 
Etrusques,  puis  par  les  Latins  et 
les  \'olsques  :  lucus  Feroniae 
XXVI.  XI.  8:.  sanctuaire  consacré 
à  la  déesse,  au  pied  du  mont  So- 
racte.  sur  le  territoire  de  Capena. 
dans  l'Etrurie  méridionale. 

Firm-cini  XX Vil.  x.  "î  ,  *  ha- 
bitants <ieFirmum»auj.  Ferma). 
ville  du  Picénum. 

Flaccus.  Voy.  Fulvius.  Tre- 
mpllui.s  et  Valerius. 

1.  Flaminius,  nom  d'une  fa- 
mille plébéienne  :  C.  Fhuiiinivs. 
"élèbre  pai-  ses  démêlés  avec  le 
Signât  :  tribun  du  peuple,  en  23.'. 
il  fait  passer  une  loi  agraire,  en 
dépit  du  sénat  et  malgré  son 
propre  pèié:  préteur  en  Sicile  en 
221:  consul  en  223.il  voit  son 
élection  entachée  de  nullité,  mais 
refuse  de  se  démettre  et  bat  les 
Insubres  sur  l'Adda  :  censeur  en 
220.  il  construit  le  cirque  qui 
poi-te  son  nom  voir  C/'/Tu.s-  et  la 
voie  Flaminienne  vnir  ci-aprcs 
2.  Fldiiimius  .  dresse  la  liste  du 
sénat,  appuie  la  proposition  du 
tribun  Glaudius  interdisant  aux 
sénateurs  de  faire  en  grand  le 
commerceiiarmer  XXII.LXii.  3  : 
nommé  consul  pour  la  seconde 
fois  en  218.  il  quitte  Rome,  sans 
avoir  accompli  les  cérémonies  ri- 
tuelles prescrites  par  la  religion 
XXI.  Lxiii.  1   suiv.\  se  rend  en 


Etrurie  au  printemps  de  Tannée 
217  et  se  laisse  surprendre  par 
Hannibal,  au  lac  ïrasimène  où 
il  est  tué  (XXII,  iv  4  :  vi,  4:  ix, 
7  :  XII,  5  ;  xviii,  9  :  xxv,  11  : 
xxxvii.  2  ;  XXXIX,  6  :  xlii,  9  :  xliv, 
0  :  XXllI,  XIV,  4:  xxii,  3:  XXVI, 
II.  13:  XXVII.  VI,  7:  xxxiii.  8  : 
XXVlll.  XXVIII.  12;  :  C.  F/aminim 
iXXVI.  XLvii.  8  :  XLix.  10.  ques- 
teur de  Scipion. 

2.  Flaminius.  a,  um.  adj, 
dérivé  de  1.  Flaminius  'voir  ce 
mot;  :c/rcus  Flaminius.  \oir  cir- 
rus :  via  Fluminia  XXll.  xi.  o^, 
la  voie  Flaminienne.  de  Rome  à 
Ariminum.  parlaAallée  du  Tibre 
et  r.\pennin. 

Flamma.  Voy.  Calpumius. 

Flavus  Lucànus  XXV.  wi. 
4  .  chef  lucauien. 

Floronia  XXII.  lvu,  2  ,  ves- 
tale mise  à  mort. 

Fonteius.  nom  de  famille  lo- 
main  :  Ti.  Fonleius  (XXV.  .\\\i\. 
8;  xxxvi.  12:  xxxvii.  4  ;  >\\  I. 
xvii.  3;,  légat  de  P.  Cornélius 
Scipion.  en  Espagne,  et  jjrélet 
du  camp. 

Formiae.  arum,  f.  Ville  sur 
lavoie  Appienne,  dansleLatiuai, 
sur  la  côte  méridionale  auj. 
Mola  di  (iai'ta). 

Formianus.a,  u m. adj.  dérivé 
(le  Formiae  (voir  ce  mot),  «  de 
Formies  »  ou  «  situé  sur  le  ter- 
ritoire de  Formies  »;  Formianus 
eques  l'XXIl,  xlii.  11),  «  un  che- 
valier de  Formies  »;  Formimid 
Sajra  (XXII.  xvi.  4),  «  les  roches 
de  Formies  ». 

Fors  Fortuna  XXVII.  xi.  3  . 
le  Sort  adoré  sous  ses  deux  as- 
pects :  le  hasard  indi lièrent  et 
la  fortune  bienveillante;  Ae'les 
Forlis  Fortunae  (XXVII,  xi.  ;>  . 
sanctuaire  élevé  à  la  Fortune  sur 
la  rive  droite  du  Tibre,  à  un 
mille  de  Home. 

Fortuna  fXXl.  i.xii,  8).  '  la 
déesse  de  la  Fortune  »,  adnite 
sous  les  noms  de  Fors  Fort  mut, 
Fortuna  primigenia.  Forhi"[i 
pu/jlica,  privata,  pleheia,  poin- 
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c/d,  ('(IHCs/ris.  iiiulichris,  virl- 
//.y,  etc.  :  les  [trincipaux  sanc- 
tuaires de  la  déesse  étaient  à 
Cajjoue,  ô  Préneste  et  sur  le  uiont 
Al<^ide  (XXI,  lxii,  8)  ;  uecles  For- 
hinue  pr'nnifieniae  (XXiX,  xxxvi. 
S),  sanctuaire  voué  à  la  For- 
lune  sur  le  Quirinul,  eu  204.  par 
le  consul  P.  Semprunius  Tudila- 
nvis. 

Foruli  (XXVI,  XI.  H  ,auj.  Ci- 
vila  Tommusa^  ville  de  la  Sa- 
bine. 

Forum,  «  place  publique  »; 
Forum  Roiiunnun  et  simpleujent 
Forum  (passini),  place  en  forme 
de  trapèze,  au  cœur  même  de 
Rome  (voir  notre  plan),  dans  une 
vallée  où  aboutissent  toutes  les 
pentes  des  collines  et  toutes  les 
rues  de  la  ville,,  centre  de  la  vie 
religieuse  et  politique  ;  Forum 
hoarlum  (XXI,  lxii,  3  ;  XXII,  lvii, 
(i  ;  XXIV,  X,  8)  ou  bovarium 
(XXVII,  xxxvir,  15),  le  marché 
aux  bœufs,  la  place  du  marché 
aux  bœufs,  entre  le  Tibre,  le  Pa- 
latin et  TAventin  ;  Forum  olilo- 
rium  (XXI,  LXII,  2).  «  place  du 
marché  aux  légumes  »,  entre  le 
marché  aux  bœufs  et  le  Capi- 
lole  ;  Forum  piscalorimn  (XXVI, 
xovii,  3  ;  XXVII,  XI,  IG),  «  place 
du  marché  au  poisson»,  au  nord 
du  forum  romain,  entre  les  Lau- 
tumiae  et  les  Carinae  (voir  ces 
mots. 

Fossa  Grseca  (XXVIll.  xlvi, 
4-5),  cours  inférieur  canalisé  du 
Clanius,  fleuve  de  Campanie, 
au  sud  du  Vulturne. 

Fregellae  XXVI,  xxiii,  5; 
XXVIll,  XI,  3),  au.j.  Opi  (en  face 
de  Ceprano),  ville  des  Volsques 
sur  la  voie  Lalme,  à  gauche  du 
Liris. 

Fregellanus,  a.  um,  adj.  dé- 
rivé de  Fref/ellae  voir  ce  mot)  ; 
Fref/ellanus  of/er  iXWl,  ix,  3  ; 
11),  «le  territoire  de  Fregelles  : 
subst.  Fregellaiius\  i,m.  (XXVII, 
X,  3),  «  habitant  de  Fregelles  »; 
au  plur.  Frerjellanl  (XXVII,  x,  7; 
XXVI,  11  ;  xxvii,  6). 


Frentanus  ^^vc/'(XXVII,  xmii, 
10),  territoire  des  Frentani, 
peuple  de  l'Italie  centi-alc,  au 
nord  du  Frento,  entre  la  côte 
de  TAdriatique  et  FApennin. 

Fretum,  «  bras  de  mer,  dé- 
troit »  se  dit  en  particulier  du 
détroit  de  Messine  (voy.  XXVI, 
XII,  2  ;  XXIX.  VII,  2:  XXX,  xxviii, 
4;  cf.  XXVI,  XXIX,  4  :  XXIX, 
XVII,  12). 

Frusinas,  adj.  dérivé  Aa.Fru- 
simtiyo'w  ce  mot)  ;  Frusinas  uf/er 
(XXVI,  IX,  11  ,  «  le  territoire  de 
Frusino  ». 

Frusino  (XXVII,  xxxvii,  5; 
XXX,  II,  12  ;  xxxviii,  9,i,  auj.  Fro~ 
siiio7ie,  ville  du  Latium,  sur  la 
voie  Latine  entre  Ferentinuni  et 
Fregelles. 

Fugifulae  (XXIV,  xx,  5),  pe- 
tite ville  du  Samnium,  dont  on 
ne  connaît  pas  exactement  rem- 
placement :  Mommsen  a  proposé 
de  lire  Fcu/ifu/ae,  cf.  G.  I.  L., 
t.  IX,  p.  327. 

Fulvius,  nom  de  famille  ro- 
main ;  C.  Fu/vius  (XXI,  lix,  10), 
questeur  livré  par  les  Ligures  à 
Hannibal  ;  Fu/rius  Flaecus{\Xl\. 
xii,  1),  lieutenant,  remet  au  dic- 
tateur Fabius  l'armée  du  consul 
Servilius:  Cu.  Fulvhis  Centima- 
lus,  édile  curule,  puis  préteur 
(XXIV,  xLiii,  6  ;  XXV,  xli,  11  ; 
XXVI,  I,  11  ;  XXII,  1  ;  2;  xxviii, 
9;:  battu  et  tué  à  Herdonea 
(XXVII,  I,  3-14;  XXVIll,  xxviii, 
12);  Q.  Fu/vius  Flacciis,  après 
avoir  été  deux  fois  consul  et  cen- 
seur (XXIll,  XXX,  18)  est  nommé 
pontife  après  labataille  de  Cannes 
(XXI 11,  XXI,  7),  puis  préteur 
(XXIII.  XXIV,  4  ;  xxxii,18  ;  xxxiv, 
13),  de  nouveau  préteur  (XXIV, 
IX,  4),  maitre  de  la  cavalerie 
(XXV,  II,  3).  consul  pour  la  troi- 
sième fois  fXXV,  II,  4):  procon- 
sul, il  met  le  siège  devant  Ca- 
poue  (XXVI,  I.  2:3;  10  ;  11  ;  v- 
VI  :  VIII,  I).  est  appelé  à  Rome 
contre  Hannibal  (XXVI,  viii,  9, 
cf.  XXVI  11,  XLI.  13).  réduitCapoue 
qu'il  traite    avec    une    extrême 
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rigueur  ;XXVJ.  xii.  3  :  xiv.  6  à 
xvi.  6;  xxvii.  7  ;  10:  15:  etc.  . 
«iictateur  pour  la  tenue  des  co- 
mices (XX\  11.  V.  17-19  ;  VI.  l  ;  2  ; 
12  .  consul  pour  la  quatrième 
fois  XXVII.  Vf.  :m1:  VII.  7:  ix. 
8:  12:  xxv.  6  :  cf.  XXIX.  xv,  2  : 
XXVil.  XII.  '2:  XV,  2-3:  :.:x,  9:  13), 
proconsul  XX Vil.  XXIII.  5  :  xxxv. 
13;  14;  xxxvi.  13;  xl.  14  :  xlii. 
17:  etc.,:  son  avis  sur  lexpédi- 
tion  de  Scipion  en  Afrique 
(XXVIll.  XLv.2  :  i'.FulviusFIac- 
cus.  légat  de  son  père  Qviintus 
XXVI.  V,  8:  XIV,  6:7:  xxxin.  5). 
de  nouveau  légat  en  209  (XX Vil. 
VIII.  12  :  Cil.  Fuliius  Fiuccus. 
frère  du  précédent,  préteur  en 
Apulie  XXV.  II.  1  :  xxi.  4\  sexile 
pour  prévenir  la  condanmation 
qui  l'attend  XXVI.  i.  9-10  :  ii,  7  ; 
m.  1  suiv.  :  XXVIl.  vu.  12:  viii, 
13:  etc.):  O.  Fu/rlus  Gillo,  légat 
de  Scipion  XXX.  xxi.  12  :  xxiii. 
6;  xxv.  9;  :  Ser.  Fufvius  \oh//inr, 
consul  en  2o(i  'XXIX.  xxvi.  2  : 
Q.  Fulrhis,  édile  curule  en  202 
IXX\.  xxxix,  6). 

Fundanius.  nom  de  famille 

romain:  M.   Fiiiidonius    Fuixdu- 

lus,  é.iile  plébéien    XXV.  m.  9  . 

Furculae  Caudinae.  Vovez 

Cauf/l/iu.s. 

Fnrius.  nom  de  famille  ro- 
main: .1/.  Furiu.s  Cawilhis.  lecé- 
tèbre  vainqueur  des  Gaulois 
(XXV,  III.  2:  XXVIl.  XXXIV.  14,  : 
L.  Furiu.s  Bibdcitlns.  questeur 
tué  à  Capoue  (XXII.  xlix,  15); 
P.  Furhis  Phi /ris.  consul  en  223 
et  vainqueur  des  Gaulois  :  pré- 
teur urbain  XXII,  xxxv.  5  .  re- 
çoit la  flotte  dexMarcellus  (XXII. 
LVII.8).  meurten2I3  XXIV.  xliii, 
4  :  père  de  J\  Fnrius  Pliilvs 
mentionné  XXII.  lui.  4:  ('  Fu- 
rius  Parpurio,  tribun  militaire 
XXVII.  Il,  10,  ;  ^f.  Furius.  délé- 
gué a  Rome,  par  Aurelius  Colla 
XXX.  XLII,  5  . 


Gabii    XXII.  xiv.    il  :  XXIV, 
3,9:  XXVI.  IX.    12  .  auj.   Casti- 


f/lio)ie,  ancienne  ville  duLatium„ 
entre  Uome  el  Préneste. 

Gades  XXIV.  xlix.  5;  XXVI. 
XX.  6  :  XLIII.  8  ;  XXVIJ.  xx,  4  : 
XXVIII.  I,  2:  IV.  3:  xii,  13;  xvi. 
8  :  xxni,6  ;  xxx,l;  xxxi,  2:  xxxn. 
8  :  xxxv.  2  ;  xxxvi.  1  :  xxxvii.  1  : 
10  .  auj.  i'udi.r,  colonie  phéni- 
cienne sur  la  côte  sud-ouesl  de 
la  IJétique.  entre  le  détroit  de  Gi- 
braltar et  Temboucbure  du  Gua- 
dalquivir.   dans    une    île      auj. 

Gaditanus,  a.  Tim,  adj.  dé- 
rivé de  (kides  (voir  ce  mot;  ;  Ga- 
dilana  procincia  (XXVIII,  ii.  12^ 
«  la  province  de  Gadès  »  ;  Gadi- 
tanum  fretum  (XXVIII.  m,  16; 
xxin.  7  :  xxx.  7),  le  détroit  de 
(îibraltar. 

Gaetuli  (XXIII.  xviii,  IV 
peuple  a fricain .  habitant  les  oasis 
du  Sahara  actuel. 

Galaesus  flmneu  (XXV,  xi. 
8).  auj.  Gnlasn.  fleuve  de  l'Italie- 
méridi'  nale.  dans  le  voisinage 
de  Tarente. 

Gaia  XXIV.  xlix.  1  ;  XXVI K. 
V.  Il  :  XIX.  9;  XXIX,  xxix,  6  ; 
XXX.  7:  11  :  xxxi.  2;  6),  roi  des- 
Massyliens,  père  de  Mnsinissa. 

Gala,  nom  faussement  attri- 
bué à  Gdiu  parles  n  anuscrits. 

Galatia  XXVI,  v,  4),  nom 
dune  forteresse  voisine  de  Ca- 
[loue.  prise  par  Ilannibal, 

Galba.  Voir  Si(/j>iciiis. 

Galeagra  (XXV.  xxm,  10  . 
ainsi  nommée  dun  mol  grec  si- 
gnilinnt  «  piège  à  belettes»;  tour 
qui  flanquait  lenceinte  septen- 
trionale de  Syracuse. 

Galla,  96.  f.  \oiv  Gallus. 

Galli.  omm.  m.  Voy.  Galhis. 

Gallia  XXI.  xvH,7i,.la  Gaule, 
le  pays  des  Gaulois;  Galliae 
(XXX.  XXVIII.  4;,  la  Gaule  Tran- 
salpine et  la  Cisalpine  :  par 
iiiillia  Tite-Live  entend  ordinai- 
rement dans  son  récit  de  la 
Deuxième  guerre  punique  la 
Gaule  Cisalpine.  Gallia  provincia 
fXXl,  XVII.  9:  lxii,  5;  XXVIl.. 
xnv,  2;  xLvi,  10;  etc.)r  dont  Id^ 
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.ipitale  était  Ariminum  (voir  co 
mot). 
Gallicus,  adj . dérivé  de  Gallus 

voir  ce  mot),  et  qui  no  s'emploie 
>>r(linairement  qu'en  pnrlant  de 
choses;    af/er      (ia/l/cu.s     (XXi, 

XXV,  2),  «  le  territoire  habité  par 
les  (îaulois  »  et  spécialement 
(XXIIl,  XIV,  2),  «  le  pays  compris 
entre  la  réi^ion  habitée  par  les 
Picenlins  et  Ariminum  »  ;  ai-ina 
i'.allica  (XXI.xLii,  i).«  armes  des 
(laulois  ^>  ;rtw./i/<V/  GaLlica  (XXll, 
Lvi.  2),  «auxiliaires  gaulois  »; 
Gallicuin  belluiti  '^XXVIl,  xxv,7: 
XXIX.  XI,  13),  guerre  contre  les 
Insiiljres  (en  222);  hnsta  Gallica 

XXll,  XIV,  H),  voir  la  note  expli- 
cative du  passage:  Gallica  gens 
•et  surtout  Gnllicae  qentes  (XXI. 
\  VI.  <i  :  XXXI.  0  ;  lv,  6  :  XX  Vil,  xliv. 
".  etc.;:  «  les  peuples  gaulois  », 
par    exception    popidl     Gallici 

XXIX,  V,  H),  même  sens:  Gallicus 
sinus  XXVI,  XIX,  H:  XXX,  xix, 
2  .  «  le  o'olfe  du  Lion  ». 

1.  Gallus,  i  (XXll,  Lviii,  6). 
«  un  Gaulois  »  :  dans  ce  passage 
Tite-Live  raconte  qu'on  enterra 
vivants 'sur  le  marché  aux  boeufs) 
en  les  dévouant  aux  dieux  du 
monde  souterrain,  un  (îaulois  et 
une  Gauloise  [Galla.  victimes 
expiatoires,  appartenant  à  la 
nation  qu'on  avait  à  craindre. 

2.  Gallus,  a,  um,  adj.  qui  se 
dit  régulièrement  des  personnes  : 
erjuiles  Ga/li  (XXI.  xlvi,  5: 
XXII.  xi.viii,  6:  XXVII,  xliii,  1), 
«cavaliers  gaulois  »:  specnlu- 
Inres  Gain  (KXÏ,  lui.  M),«éclai- 
reurs  gaulois  ». 

Garamantes  XXIX.xxxiiT,9  , 
peuplesde  l'Afrique  intérieure  et 
particulièrement  peuple  liabitant 
l'oasis  de  Phazania  (Fe:;-a/î). 

Gelo  XXIII,  XXX,  11:  XXIV. 
v.    3:  XXIV.   2:    (i:    xxv.    7:    JO: 

XXVI.  3),  Gélon,  lils  de  llidron. 
l'oi  de  Syracuse. 

Geminus.  Voir  SeiTillus. 

Genius  (XXI.  lxi,  10).  génie, 
dieu  qui  protégeait  cha({ue 
homme  depuis  sa  naissance  jus- 


scs 
le 


qu'à  sa  mort,  prenant  part  à 
plaisirs  et  à  ses  douleurs  ;  on 
ietait  par  des  offrandes  aux  prin- 
cipales époques  de  la  vie  ; 
comme  les  individus,  les  peuples 
avaient  leurs  génies  [f/eni us  pu- 
hlicus,  r/enius  populi  kuniani),  à 
qui  l'on  devait  sacrifier,  à  l'oc- 
casion. 

Genua  XXl,  xxxu,  5:  XXVIII, 
xlvi,  8;  XXIX,  v,  3;  XXX,  i,  9), 
(iênes,  port  de  Ligurie,  au  fond 
du  sinus  Lir/usticus  (golfe  de 
Gênes). 

Genuoius,  nom  romain.  L.Ge- 
7incius  XXVll.  IV,  7),  ambassa- 
deur auprès  de  Siphax, 

Gereonium  (XXll,  xviii,  7; 
xxxix,  16,  etc.),  auj.  Torre  di 
Zitppa.  ville  d'Apulie. 

Gisgo,  nom  porté  par  plu- 
sieurs officiers  carthaginois  :  Gis- 
,V0 :XXV1,  XX.  3  :  6  :  etc.),  Gisgon, 
père  d'Hasdrubal:  Gisgo  (XXIII, 
xxxiv,  2\ofricierenvoyé  parHan- 
nibal  à  Philippe  Vde  Macédoine; 
Gisgo  (XXX,  xxxvii,  7;  8),  Car- 
thaginois qui  s'oppose  à  la  paix. 

Gisia  (XXVIll,  Per.),  ville  de 
Bétique  complètement  inconnue  : 
dans  le  texte,  il  n'est  question 
que  d'Astapa  (XXVIII,  xxii,  2), 
mais  comme  au  i^  1.  Tite-Live 
dit  formellemeni  que  Marcius 
prit  deux  villes  et  qu'il  nomme 
ensuite  simplement  Astapa,  on 
peut  conjecturer  que  Gisia  est  la 
seconde. 

Gracchus.  Voir  Sempronius. 

Graecia  XXIII,  xxxiii,  12: 
XXIX,  XI,  1 :  3  ;  5  :  etc.  ),  la  Grèce. 

Graecus,  a,  um,  adj.,  «  delà 
Grèce,  gvec.  »  ;  urhs  Graeca 
(XXVI.  XIX.  11),«  ville  grecque  »; 
Graer(œfahuUie[XX\]U,SLni,2\\ 
»  des  histoires  empruntées  aux 
(irecs  »  :  suhst. (r/yrer-?,  «  les  Grecs 
du  continent  ».  mais  aussi  «  les 
Gi-ecs  établis  eu  Sicile  ou  dans 
rilalie  méridionale  »  fcf.  XXIX, 
I.  Ki.  etc.). 

Grumentum  (XXIII,  xxxvii, 
10:  XXVII,  XLi  et  suiv.\  ville  de 
Lucanie. 
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Hadria  XXIV,  \.  10,.  il  y 
avait  deux  villes  de  ce  nom  : 
lune  auj.  Adria  sur  la  rive 
gauche  du  Pô.  a  donné  son  nom 
à  l'Adriatique:  l'autre  auj.  Atri 
était  dans  le  Picénum:  Tite-Live 
nindique  pas  exactement  de  la- 
qu<-lle  il  s"agit. 

Hadrianus  'içier  XXII.  ix.  5  . 
le  t':'rritoir<'  d'Hadria  dans  le  Pi- 
cenuni  isubst.  Hadriani  W\\\, 
X,  7  .  les  habiiantsd'Hadriafdans 
le  Picénum  . 

Hadrametum  XXX.xxxix.  1  ; 
xxxv.  \:  1(1.  Iladrumèle  auj. 
SoKsse.  au  sud  du  golfe  de  Ham- 
mamet  .  colonie  phénicienne 
fondée  avant  Carlhage. 

Haedus.  Voy.  Hasdruhaf. 

Hamae  XXIII.  xxxv,  5).  loca- 
lité campanienne  dans  le  voisi- 
nage de  Cannes. 

H^milcar.  nom  propre  car- 
thaginois, qui  répond  en  latin  à 
deux  formati<»ns  «lilïerentes . 
ahtni/rar,  «  frère  de  Meikart 
(l'Hercule  carihaginois  »  et 
ahdiitilcar.  «  serviteur  do  Mei- 
kart »  :  Hatiiilcar  Harca 
(«  l'Eclair  »),  père  dHannibal. 
d'Hasdrubal  et  de  Magon  XXI. 
X.  .3  .  voy.  Jiarcinl:  héros  de  la 
première'^  guerre  punique  XXI. 
X.  s  ,  il  sauva  Ihonneur  de  sa 
patrie  XXI. xli.  s  :  voy.  iJrepana 
et  iiyz/.r  .  réprima  la  révolte  des 
mercenaires  XXI.  i.  i  .  compensa 
la  perte  de  la  Corse  et  de  la  Sar- 
daigne  par  la  conquête  delà  côte 
orientale  et  méridionale  de  l'Es- 
pagne, et  en  mourant  XXIW 
XLi.  3:  XXVI 1.  XLiv.  6  eut  la  sa- 
tisfaction de  laisser  en  la  per- 
sonne de  son  fils  Hannibal  un 
ennemi  acharné  du  nom  romain 
■X X I .  II.  2  : 3  :  m.  4  :  iv.  2  :  v.  2:  x.  1 1  : 
XXVIII,  XLI,  4:  "j)  :  Havrilcar.  fils 
de  Gisgon,  commandant  de  .Malte 
(XXI, Li,  2)\  Uamilcar,  comman- 
dant à  Locres  (XXIV,  l.  9  ;  XXIX, 
VI,  16  :  VIII,  4  ;  6  ;  7  ;  xvii,  5)  ;  Ha- 


riiilcai\  amiral  XXVII.  vi,  13): 
i/ajniZca/'.  commandant  en  Espa- 
gne  XXVII.  }'ev.  . 

Hampaicorus  ;XXIII,    xxxri. 
lit:  xLi,  4).  chef  des  Sardes. 

Hannibal.  nom  propre  car- 
thaginois '<  favori  de  Baal  y>j  ; 
Hannibal,  fils  aine  d'Hamilkar 
Barca  :  né  <à  Carthage  en  247  ou 
suivant  Mommsen  en  249  av. 
J.-C.  il  se  donna  la  mort  en  183, 
à  la  cour  du  roi  de  Rithynie 
Prusias.  où  il  s'était  réfugié; 
héritier  de  la  haine  et  des  pro- 
jets de  son  père,  il  mit  Home  à 
deux  doigts  de  sa  perte  :  son  nom 
remplit  la  Troisième  Décade,  et  il 
est  impossible  et  inutile  d'énu- 
mérer  les  passages  où  Tite-Live 
le  mentionne:  il  suffira  d'indi- 
quer ceux  qui  sont  vraiment  ca- 
ractéristiques XXI.  IV,  1  ;  xxxiv.  !  : 
LUI.  11  :  XXII.  Lix,  17:  XXI IL 
vu.  Il  :  IX.  7:  XXVI,  xxxviii,  3: 
XXVIIL  xii,  2:  vov.  aussi  XXL 
X.  Il:  XXVIIL  XLii.  16:  etc.): 
HannlhaJ.  (ilsdeBomilcar  XXIII, 
xLix.  .■»):  HaJini bal.  jeune  cartha- 
ginois  XXIV.  VI,  2,. 

1.  Hanno,  nom  propre  car- 
thaginois : //a^îz/o,  adversaire  des 
Barca,  chef  du  parti  de  la  paix, 
surnommé  le  Grand  XXL  m,  3: 
IV.  1:  X,  2:  XI.  1:  XXIII.  xii.  13; 
XXX.  XX,  4;  XLii,  14:  il  mourut 
dans  un  âge  avancé  (Appieu, 
VIII.  49)  :  IhtnniK  commandantdes 
forces  carthaginoises  en  Sicile 
XXV.  XL,  8;  >;li,  L  suiv.  :  XXVL 
XL.  3-11);  Ikunio,  officier  cartha- 
ginois quijoueunrôle  important 
dans  les  campagnes  dont  l'Italie 
méridionale  estle  théâtre  (XXIII. 
XXVII.  11:   xLiii,    6:9:  xlvi.  n  : 

XXIV,  I.  1:  XIV,  2;  xvi,  4  ;  xx.  -2: 

XXV,  I,  4:  XIII.  3:  xiv,  1:  XX  \. 
xv.8:XXVL  V.  6;xiT.  10  ://«////■  . 
fils  de  Bomilcar,  lieutenant  d'il  a n- 
nibal  XXL  xxvii.  2;  XXVII, 
XLii.  16:  etc.):  Hanno,  général 
chargé  de  remplacer  Ha.sdruhal 
Barca  en  Espagne  (XXVIII,  i.  4  à 
II,  10:  IV,  4):  Hanno,  lieutenant 
de  Magon  (XXVIII,  xxiii,7;  xxx. 


l.NDKK    IIISTOHIQUE    ET    GEOGRAPIIIOUE 


■ya 


12  ;  11(1)1  no.    noble  cai'tba<4iiiois 
^XXIX.  \\i\.  i;. 

2.  Hanno,  fils  d'IIamilkar, 
vaincu  par  MasiûLssa  (XAIX, 
XXXIV,  1  suLv.  ;  xxxv,  2)  ;  mais  on 
se  demande,  si  ce  n'est  pas  le 
même  que  celui  dont  il  est 
question  XXIX,  xxix,  1. 

Harmo-nia,  Jille  de  (-îéLon, 
épouse  de  Thémistus  (XXIV, 
XXIV,  6  ;  XXV,  11). 

Hasdrubal ,  «  compassion 
ou  assistance  de  Baal  »,  nom 
propre  cartliaffinois  ;  Hasdruhn/^ 
fils  d'Hamilkar  Barca  et  frère 
•d'Hannibal,  chargé  de  garder 
rÊ&pagne  (XXI.  xxii,.  2;  lxi,  2.: 
3:  XXII,  XIX,  1;  xx,  12;  xxi,  8: 
XXIIl,  XXVI,  1:  XXVII.  8;.  XXVIII. 
2:  XXIX,  1  suiv.:  XXV,  xxxvi, 
13:  xxxix,  13:  XXVt,  xvii.  4-1&: 
XX,  6  :  XL,  13  :  XXWI,  v,  M  :  vu,  4  : 
XVII,  3-4  :.  XIX,  1  :  xx,,  1-6],  il  passe 
€n Italie  (XXVII,  xxxv,  10  :  xxxvi, 
1-4:  xxxviii,  6;  xxxix,  2):  ne 
peut  communiquer  avec  Hanni- 
iDal  (XXVII.  xxxix,  4-14;  xlih, 
l-9\  est  vaincu  et  tué  sur  le 
^létaure  (XXVII .  xlvi-xlix :.li,  1 1  ):. 
/ïasfi?r?//>«/,gend,red'IIamilkar.lui 
suc'-ède  en  Espagne  (XXI,  ii.  3  ; 
m,  1-3;  IV.  4:  9;  iv.  2;  xviii. 
■9  ;  H  )  ;  Hasdruhali,.  fils  de  Gis^on, 
partage  avec  le  frère  d'Bannibal 
le  commandement  de  Tarmée 
d'Espagne  (XXVI,  xx,  6  :  XXVIE, 
XX,  2-4;  etc.:  XX VIII,  i,  2;  11. 
12;  XII,  13-14;  xiv-xvi:  xvn,  1  : 
3-lS;  XXIX,  xxiii,  3),  donne  sa 
fille  Sophonisbe  à  Sypbax 
(XXVIII.  xLi,  &:  XXIX,  xxiii, 
3-6),  est  chargé  de  la  défense  de 
€arthage  contre  Scipion  (XXIX, 
XXVIII,  7:  xxxiv,  2:  XXX,  iii,  3: 
VIII,  4  :.  XII,  11  :  16  :  xiii,  "i  :  xxviii, 
3);  Hasdrubal,  lieutenant d'Ilan- 
nlbal,  à  la  bataille  de  Cannes 
(XXII,  XLVi,  7);  Hasdi-uha/,  sur- 
nommé le  Chauve,  envoyé  en 
Sardaigne  (XXIII,  xxxii.  12: 
XXXIV,  16:.  xLi,  li:  fla^druhal, 
amiral  carthaginois  (XXX,  xxiv, 
11-12  :  XXV,  3-6);  Hasdrubal 
Haedusyun.  des  chefs  du  parti  de 


la  paix  (XXX,  xlii,.  12:  xnv,  'i). 

Heg-eas  XXIIl,  i,  9),  chef  des 
chevaliers  à  \aples. 

Helorus(XXlV,  xxxv,l),  ville 
de  Sicile,  sur  la  côte  orientale. 

Helvius,  nom  de  famille  ro- 
main ;  M.  Helvius,  tribun  mili- 
taire (XXVIT,  XII,  16);  C.  Hclrius 
tribun  militaire  (XXX,  xviii,  15). 

Henna  (XXIV,  xxxviii,  2), 
ville  de  Sicile,  au  centre  de  l'île, 
avec  un  sanctuaire  célèbre  de 
Cérès  ;  c'est  près  dé  cette  ville 
(jue  la  légende  plaçait  l'a  scène  de 
renlévemeiit  de  Proserpine  par 
Pluton. 

1.  Heraclea  (XXII,  lix,  8;  XXV, 
VT,  3  ;  xxvii.  12),  ville  de  l'a 
Grande  Grèce,  en  Lucanie  (auj. 
Pnllrnro,  célèbre  par  la  victoire 
que  Pyrrhus  y  remporta  sur  les 
Romains. 

2.  Heraclea  (XXVlir,  v,  14-13  : 

VII,  3;  14),  Iféraclée,  ville  bâtie 
par  les  Lacédémoniens,  au  pied 
du  mont  OEta,  en  Malide,,  sur 
l'emplacement  de  l'ancienne  Tra- 
chis. 

3.  Heraclia  Minoa  (XXV. 
XL,  11),  ville  de  Sicile,  surla  cùte 
méridionale,  entre  Agrigente  et 
Sélinonte  (cf.  XXIV,  xxxv,  3; 
XXV.  XXVII,  12)  :  fondée  par  les 
habitants  de  Sélinonte  sous  le 
nom  de  Minoa.  elle  reçut  celui 
û-'Herartea  des  colons  Spartiates 
qui  vinrent  s'y  établir, 

Heraclia  (XXrV,  xxvi,  1), 
fille  de  lliéron.  épouse  de  Zoïppe. 

1.  Heraea   (XXVIIF,   vu,  17; 

VIII,  6),  aug.  Haghios  Joannis, 
ville  d'Arcadie. 

2.  Heraea  (XXVII,  xxx,  9  , 
fêtes  célébrées  en  rhonneur  de 
liera,  épouse  de  Zeus,  déesse  des 
Argiens. 

Heraclitus  surnommé  ^cn- 
finus  ;(T/.oT£'.vô:  ,  «  lé  téné- 
breux »  XXllI,  XXXIX,  3),  am- 
bassadeur (le  Philippe  V  de 
Macédoine  à  Ilannibal. 

Herbesus  axiv,  xxx,  10: 
xxxv,  1).  auj.  Pan/al'icn,  ville  de 
Sicile,  à  la  source  de  l'Acragas, 
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sui-      e     territoire     d'A^rigente, 

Hercules,  nom  latiaisé  du 
héros  'Hpa/.Àr,:.  fils  de  Zeus 
et  «lAlcmrne,  confondu  aussi 
avec  le  dieu  phénicien  Melkavf, 
cf.  ififiera  Herculis  [X\l,  xli,7). 
Heiculis coluiiniae  XXI. xliii.  13 : 
XXV.  V.  i\).  Calpé  et  Abyla. 
entre  lesquelles  se  trouve  le  dé- 
troit de  Gadès  (auj.de  «iibraltar; 
la  légende  voulait  que  ces 
montagnes  eussent  été  dressées 
par  Hercule  comme  les  bornes 
du  monde:  le  culte  d'Hercule 
lut  introduit  à  Rome  en  même 
temps  que  celui  d'Apollon  ^en 
.'399  av.  notre  ère  :  on  jurait 
par  son  nom  ^XXVII.  xlv.  1  : 
XXVllI.  XXXII.  8:  xLiv,  12:  etc  . 
considéré  comme  celui  du  dieu 
de  la  vérité  et  de  la  bonne  foi  : 
aedes  Herculis  XXI,  lxii.  9),  «  le 
temple  d'Hercule  »,  au  forum 
boarium,  à  l'ouest  du  Palatin. 
Herculis  fempJuiii  XXVI,  x.  3  . 
tem[de  d'Hercule  en  dehors  de  la 
porte  C'dlino. 

Herdonea  fXXV,  xxi.  1: 
XXVII.  I.  4.  etc.  ,,  auj.  Ordona. 
villf  de  l'Apulie  centrale. 

I.  Herennius,  nom  dune  fa- 
mille r(»maine.  (Torigine  sam- 
nito:  C.  Herennius  XXI.  xxv,  4  , 
l'un  des  triumvirs  chargés  d'éta- 
blir une  colonie  à  Plaisance  et  à 
Crémone. 

2. Herennius  Bassus  XXllI. 
XLiH-xLiv  .  citoyen  de  Xole.  fi- 
dèle aux  Homains. 

Herius.  prénom  osque.  Yov. 
Peltius. 

Hermandica  XXI.  v.  5:  7. 
ville  des  Vaccéens.  prise  par 
Haunibal  :  on  conjectui-e  que  c'est 
la  ^LaÀy-ï/T'./.a  de  Ptolémée  auj. 
Snlamainpie). 

Hexapylon  (XXIV,  xxi.  7: 
XXXIII.  9:  XXV,  XXIV,  1  suiv.), 
porte  de  Syracuse,  vers  le  nord 
fvoir  le  plan). 

Hibera  XXIII.  xxviii.  10). 
ville  d'Espagne  sur  les  bords 
de  l'Ebre. 

Hiberus  XXI.  ii.  7  ;  v.  3  :  vu, 


2:  17;  xvi,  o:  xvni.  12:  xxx.  3: 
XLiv,  6:  XXII,  xxv,  7  :  xxxix.  14: 
XXVI,  XX.  2;  6:  xli,  1;  6;  23; 
xLii,  1  ;6;  XXVIII,  xui,  4:  etc.), 
l'Ebre,  limite  des  possessions 
carthaginoises  et  des  possessions 
romaines  en  Espagne. 

Hiero  (XXI,xlix,3;XXII,xxxvii, 
.5  ;  XXIV,  IV,  1  :  V.  3  ;  etc.),  Hié- 
ron  II,  roi  de  Syracuse,  de  l'an  2B8 
à  la  fin  de  21«i  :  sur  sa  fidélité  à 
l'égard  des  Romains,  voy.  XXII, 
xxxvii,  10:  XXV,  XXIV.  13; XXVIII, 
8  ;  XXXI,  45  :  XXVI,  xxx,  1  ;  xxxi, 
2  :  XXXII,  4. 

Hieronymus  fXXIV,iv  etv  ; 

VI.  3  et  4  :  vu,  .-i  ;  xxi,  3),  petit-fils 
et  successeur  de  Hiéron  II. 

Himera  (XXIV.  vi,  7:  XXV, 
XL,  S),  tleuve  de  Sicile,  dans  le 
voisinage  d'Agrigente. 

Himilco.  nom  propre  cartha- 
ginois, qui  signifie  littéralement 
«  ami  de  la  reine  »  c'-à-d.  «  fa- 
vori dAstarté  >•>  :  Himilco,  père  de 
Maharbal  iXXI,  xiii,  1):  Himil- 
co (XXII,  XIX,  3):  commandant 
de  la  Hotte  carthaginoise;  Himil- 
co (XXI II,  XVI.  et  peut-être xxviii, 
20  s  partisan  des  Barca:  Himilco, 
officier  d'Hannibal  (XXIII,  xxx, 
1)  :  Himilco(\\ï\\  xxxv,  6  ;  XXV, 
XXVI,  3).  général  carthaginois  en 
Sicile;  Hijnilco  (XXVIII,  xx.  M;, 
commandant  la  garnison  cartha- 
ginoise de  Castulo. 

Hippacritanus,  a,  um.  adj. 
('XX\'.  XL.  5  ,  «  d'Hippacra»  (auj. 
Bizcrtr  . 

Hippoou  Hippo  Regius  (XXIX, 
m,  7:  IV,  2:  vi,  l:xxxii,  14),  auj. 
/io/;e,portde  Numidie.  résidence 
de  Masinissa  :  ne  doit  pas  être 
confondue  avec  Hippo  Zarytus, 
autre  nom  dHippncra  (voir  Hip- 
pacrilanus). 

Hippocrates    (XXIV,    vi,  2: 

VII.  j  :  XXIII,  5:  xxxiii,  4  ;  etc.), 
Hippocrate,  né  à  Carthage  d'une 
famille  syracusaine,  frère  d'Epi- 
cyde  (voir  ce  mot),  dirige  ave 
Himilcon  les  opérations  contr, 
Marcellus,  pendant  qu'Epicyd 
défend  la  ville  ;  il  meurt   de  i 
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peste  (XXV,  XXIII,  2;  xxv,  4,  xxvi 
3  suiv.  ;  xwiii,  7  siiiv.  ;    xxix,  3) 

Hirpini  (XXll.  xiii,  1;  lxi,  11 
etc.;  XXVll,  xv,  2),  Hirpins. 
peuple  du  Samniuin  méridio- 
nal. 

Hispania  (XXI,  ii,  1),  l'Es- 
pagne divisée  en  deux  parties  : 
Hispania  ciferior  (XW II,  xx,  8; 
XXVIll,iv,  3),  du  côté  de  la  Mé- 
diterranée; Hispu?iia  ulterior 
(XXIV,  XLi,  1;  XXVI,  Li,  10  ; 
XXVII,  XX,  3;  XXVIII,  xii,  13  ; 
xxxiv,12;etc.),dii  côté  de  l'Océan; 
elle  forme  deux  provinces  (XXIX, 
xiii,  1  ;  XXX,  xLi,  4),  d'où  l'em- 
ploi fréquent  du  pluriel  Hispa- 
niae  (XXI,xliv,1;  XXVI1I,xlii,  2; 
XXX.  xxviii,  5;  XXX,  13  ;  etc.)  ; 
elle  ne  fut  soumise  complète- 
ment que  par  Auguste  (XXVIII, 
XII.  11). 

Hispanus,  a,  um,  adj.  «  Es- 
pagnol »  ^XXI,  XVI,  o:  XXII,  xLiii 
3  :  xLviii,6  :  XXV,  xxxi,6).  Subst. 
Hispanus,     i,   m.    (XXI,     xii,    3  ; 


XXV 


XX, 


4,    etc.):    au  plur. 


(XXI,  XVI.  6: XXII,  xvni,2;XXlV, 
XXIV.  7  :  XXV,  XXX,  2  :  etc.)  ;  sur 
leur  armement  et  sur  leur  ma- 
nière de  combattie,  voy.  XXII, 
XLvi.  5  suiv. 

Histri  (XXI,  xvi,  4).  les  ha- 
bitants de  ristrie  péninsule  si- 
tuée au  fond  de  l'Adriatique. 

Honos  et  Virtus,  «  l'hon- 
neur et  la  bravoure  militaire 
divinisés»  :  on  les  adorait <à Rome 
dans  plusieurs  sanctuaires,  tan- 
tôt ensemble,  tantôt  séparément; 
aedes  Honoris  et  Virtutis  (XXVII, 
xxv,  7-9  :  XXIX,  xi,  13),  deux  tem- 
ples juxtaposés,  au  sud  du  Gœ- 
lius.  près  de  la  porte  Capéne 
(voir  notre  plan  de  Rome)  ;  on  y 
plaça  les  dépouilles  de  Svracuse 
(XXV,  XL,  2.  3:  XXVI,  xxxit,  4). 

Hostilia,  voyez  curia. 

Hostilius,  nom  d'une  fnmille 
romaine  :  L.  HoslUius  Manci- 
niis  (XXII,  XV,  4),  tué  par  les 
Numides  dans  une  reconnais- 
sance, A.  Hostilius  Cato  (XXVII, 
XXXV,  1;  XXXVI,  11  ;    XXVll I,    x. 


14),  i)rêteurenSardaigne  ;  C.  Hos- 
tilius Cato,  frère  du  précédent, 
préteur  urbain  et pérégrin  (XXVII, 

XXXV,  1  :  XXXVI,  11  :  li,  8)  ;  C.  Hos- 
tilius Tubulus,  prêteur  et  propré- 
teur, se  distingue  contre  Hanni- 
bal  (XXVII,  VI,  12;  vu,  8;  xi,  6 
xxii-513,  XXIV,  1-9;  xxxv,    2;  14 

XXXVI,  13;  XL,  10;  XXVIII,  x,  15 
XXIX,  XIII,  6). 

Hostms  (XXIII,  XL,  4),  chef 
Sarde,  fils  d'Hampsicorus. 

Hybla  (XXVI.  xxi,  14-17), 
ville  de  Sicile,  à.  douze  milles  de 
Catane. 


laccetania  (XXI,  xxm.  2). 
pays  des  laccétans,  mélange 
d'Ibères  et  de  Ligures,  entre  l'Ebre 
et  les  Pyrénées  orientales. 

lamphorinna  (XXVI,  xxv,  8  ; 
15)  ;  capitale  des  Maedi  (voir  ce 
mot). 

Ibes  (XXVIII,  XXI,  6),  ville 
d'Espagne  au  sud  du  Sucro. 

Idaeus,  a.  Tim.adj.  dérivé  de 
Ida,  montagne  qui  domine  la 
Troade  ;  Mater  Idaea  (XXIX,  x, 
0  :  XIV,  5),  ou  Magna  Mater,  Gy- 
bèle,  déesse  adorée  en  Phrygie 
(particulièrement  en  Troade,  sur 
le  mont  Ida)  et  en  Galatie,  à  Pes- 
sinonte,  où  elle  étaitv^énérée  sous 
la  forme  d'une  pierre  noire  que 
les  Romains  transportèrent  à 
Rome  en  l'an  204. 

Ilergavonenses  (XXII,  xxi, 
6)  peuple  espagnol  établi  près  de 
l'embouchure  de  l'Ebre. 

Ilerg-etes  (XXI,  xxm,  2:  lxi, 
5:7;  XXVI,  xlix,  11  ;  XXVIII, 
XXIV,  6;  xxvii,  25;  xxix,  3;  xxxi, 
3;  xxxii,  5  :  10;  etc.  XXTX,  i,  19  à 
m  5),  peuple  de  l'Espagne  établi 
entre  l'Ebre  et  les  Pyrénées,  dans 
l'Aragon  actuel. 

Iliberri  fXXl,  xxiv,  1),  n.  in- 
décl.  et  Illiberris,  is,  f.  (XXI, 
XXIV,  3  ;  5\  ville  ibérienne  au 
nord  des  Pyrénées  (auj.  Elne,  du 
nom  d'Hélène,  mère  de  l'empe- 
reur Gonstantin). 
Ilienses  (XXIX,  xii,  14),  ha- 
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bitants  à'Iiium  novum  (auj.    llis- 
Murlik  .     sur    remplacent eat    de 
l'ancienne  Troie. 
Iliturgi       XXllI,     xLix,     5; 

XXVIII.  XIX,  1  :  XXV.  6).  ville  dtes 
(•retans,  dans  le  voii>inage  de 
l'endroit  occupé  aujourd'hui  par 
Antlnjar. 

Illyricum  XXVL  xxv,  3), 
région  de  la  côte  orientale  dJe 
TAdriatique  depuis  l'Kpire  et  la 
Macédoine  jusqu'aux  Alpes  et  à 
llnn. 

Illjrii  XXL  xvi,  4:  XXIV. 
\\i.  9:  XXVI,  XXIV.  9:  xxv,2:3  : 

XXIX.  XII.  14).  les  lilyriens,  tia- 
bitants  de  VlUyncum  (voir  ce 
mot  . 

Ilva(XXX,xxxix,2''i  lile  d'Elbe. 

Indibilis  XXII,  xxi,  3:  XXV. 
XXXIV.  6:  XXVI,  xlix.U:  XXVII, 
xvii,  3-17  :  XIX,  1  :  XXVII.  xxiv. 
3  ;  4  ;  xxv.  11  ;  xxvi.  4  :  xxxi,  3  : 
xxxiii-xxxiv  :    xxxvi,  1  :    xi.u.  8: 

XXIX.  I,  19  suiv.  .  Indibilis,  frère 
de  Mandonius  voir  ce  nio|).  roi 
des  llergètes.  en  Espa^fne,  au 
nord  de  l'Ebre,  gagne  au  parti 
romain  par  Scipion.  puis  ré- 
volté, succombe    dans  la  lutte. 

Ingrauni   XXN'lil,  xi.vi.  9-11; 

XXX.  XIX.  1  .  tribu  ligure,  établie 
sur  la  côte  occidentale  du  golfe 
de  Gènes  rue  ira  di  Pouvnle),  et 
sur  les  pentes  des  Alpes  Mari- 
times, voy.  AlhlnçiauiiHtti. 

Insani  ?/2o/?/<'.s  XXX.  xxxix.2;. 
chaine  de  montagnes  de  la  Sar- 
daigne.  à  quelque  distance  de  la 
côte  occidentale  de  Tile. 

Insteius  viens  XXIV.  x.  8). 
nom  d'un  quartier  de  Rome, 
dont  on  ne  connaît  pas  rempla- 
cement exact. 

Insiibres  ^XXI.  xxv.  2  : 
XXXIX.  1  :  XLV.  3:  etc.).  les  In- 
subres.  peuple  gaulois  établi  dans 
la Lombardie actuelle  :  ausingul. 
Insuher  egues  (XXII.  vi.  3  :  et*.'.  . 

1.  Insma  XXL  xxxi.  4  .  ré- 
gion de  la  Gaule,  comprise  entre 
risère  et  le  Rhône. 

2  Insula  XXIV.  xxi.  fi  :  11  : 
XXII.  4:  1 :  12  :  xxiii.  4  :   \mv.  S  : 


xxv.  3  :  4  :  XXV.  xxiv.  8  :  10), 
rile  (vïTo;.  Xa.siis  ou  Ortygia.  le 
plus  ancien  des  quartiers  de  Syra- 
cu.se.  relié  à  la  terre  par  un, 
isliiuie  fortifié. 
Interamna     XXVI.    ix.    3  : 

XXVI I.  IX.  1  :  XXIX.  XV.  o  .  auj. 
Teraiiic.  \i\le  des  Vulsques,  dans 
leLatium.  entre  le  Lii-is  et  son 
affluent  le  Casinus. 

Intibili  XXlll,  xlix.  12).  ville 
d'Espagne  dans  le  pays  des  Uer- 
caoïn's. 

lonius.  a.  um.  adj.  lonium 
mare  XXI II.  xxxni.  2).  la  mer 
Ionienne,  entre  la-  Sicile.  l'Italie 
et  la  Grèce. 

Isaleas  XXLII.  xvni,  1).  chef 
des  (iaulois  auxiliaires  dans  l'ar- 
mée d'Hannibal. 

Isara  XXI.  xxxiv.  4).  l'Isère, 
aftluenl  du  Rbône. 

Italia    (XXllI,     V,   11   :    13  : 

XXVIII.  XLU.  16:  22:  XXJX.  x. 
.j:  XXX,  XXVIII.  4.  XXX.  6).  l'Ita- 
lie opposée  à  l'Afrique  ;  mais 
dans  Tite-Live.  le  mot  ne  s'ap- 
plique ordinairement  qu'à  l'Ita- 
lie centrale  et  à  l'Italie  méridio- 
nale, le  nord  de  la  péninsule 
s'appelant  (uiUia  Cisalpina. 

Italicus.  a.  um.  adj.  dérivé 
à^ Italia  voir  ce  mot).  «  italien  ». 
Italiens  equiltiluif  XXX,  xxxiii. 
2).  contingent  de  cavalerie  fourni 
par  les  alliés  itraliens:  l/alicum 
fienus  XXX.  xx,  6j:  Ilalici  mi/ilc^- 
XXX,  XXXIII.  6):  subst  Italici 
(XXX.  XXXV.  9  ,  les  Italiens  ser- 
vant dans  l'armée  d'Hannibal. 


Janiculus  XXll.  xiv.  il  : 
XXIV.  X.  12;,  colline  située  sur 
la  rive  droite  du  Tibre  et  qui  ne 
fut  comprise  dans  1  enceinte  de 
Rome  qu'à  l'époque  d'Auguste; 

Jugar  lus  V  ic  H.s  X  X  ^'  1 1 , 
xxxvii,  14).  «  rue  des  fabri  ■•■^ 
de  jougs  ».  conduisant  >;  1' 
porte  Carmentale  au  Forum  vu 
notre  plan  de  Rome  . 

Julms.    nom    .].■    famille    n 
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main;  Sex,  J alias  Caesar{XX\U, 
XXI,  5;  XXII,  3:  9),  le  premier 
■BEiembi-e  de  la  famille  qui  ait 
porté  le  surnom  de  Cacscn-. 

Junius.  nom  de  famille  ro- 
main :  .\j.  Junias  l'era,  consul 
en  230,  censeur  en  225,  nommé 
dictateur  en  216  aprt's  la  bataille 
de  Cannes  (XXII,  lvii,  9;  lix,  1  ; 
XXin.xv,  2:  3:  xxiv,  3J;  C.  Ju- 
nius Bubulcus  (XXVIl,  VI,  8), 
consul  en291;  Al.  Junius  Pennus, 
édile  plébéien,  puis  préteur  ur- 
bain (XXIX.  XI,  3;  XXX,  xl,  5): 
D.  Junius  (XXV,  XXII,  .jj,  chargé 
de  défendre  l'embouchure  du 
Tibre;  M.  Junius  Silanus  (XXlll. 
XV,  2;  XXV,  n.  S;  m,  2;  XXVI, 
XIX,  10  ;  XX,  4;  xlii,  1  :  XXVII, 
VII,  1";  XXVllI,  i,  o  suiv:  xiii, 
3-5  ;  XIV,  15  ;  xvi,  10  ;  11;  15; 
XVII,  M;  XXVI,  T  ;  xxxiv,  12),  se 
signale  surtout  comme  coadju- 
teur  de  Scipion. 

Juno  (XXI,  X,  17;  etc.),  déesse 
du  ciel,  épouse  de  Jupiter,  iden- 
tifiée avec  la  Héra  des  Grecs  ; 
Juno  Rec/ina  (XXVII,  xxxvii. 
7-15),  adorée  comme  protectrice 
des  villes  et  vénérée  particuliè- 
rement des  matrones  :  Juno  So- 
spi/a{  XXI,  Lxii,  4  ;  8),  Junon  pro- 
tectrice du  mariage,  vénérée  des 
matrones  ;  elle  possédait  à  La- 
nuvium  un  sanctuaire  célèbre, 
mais  elle  était  adoree  aussi  à 
Rome  sur  i'Aventin  ^XXl.  i.xii. 
8)  :  Juno  Lacinia.  déesse  spécia- 
lement honorée  dans  le  sud  de 
l'Italie  :  elle  possédait  un  opvi- 
ient  sanctuaire  sur  le  Lacinium 
pro7nyn/uriuni.  pi'ès  de  Grotone 
(cf.  XXllI,  xxxiii,  4  ;  XXXIV,  2  ; 
XXX,  XV.  6). 

Juppiter  (XXI,Lxiii,  8  ;  XXII. 
LUI.  II  :  etc.),  dieu  souverain  du 
ciel  identifié  avec  le  Zens  grec  : 
en  Juj)pi/er  Op/im}is  Maximus  le 
peuple  romain  honorait  au  Gapi- 
tole  son  principal  protecteur,  et 
à  ('(^lé  (le  lui  Juno  kcç^ina  et  Ml- 
nervd  (XXI,  xlv,  8:  XXYI,  viii. 
î)  :  etc.)  :  Juppiter  Lu/iaris  (XXl, 
Lxiii,  8),  protecteur  de  la  confé- 


dération latine,  adoré  sur  le  mont 
AJbain:  Juppi/er  Stator,  ainsi 
nommé  en  mémoire  de  l'aide 
qu'il  avait  prêtée  à  Komulus  en 
airêtant  la  maTche  des  Sabins 
dans  le  combat  livré  après  l'en- 
lèvement des  Sabines  ;  aedesJoim 
.S/«/(>//.s(XXVII,xxxvu, 7),  temple 
voué  par  l^omulus  sur  le  Pala- 
tin; Juppiter  Olympius  (XXIV,. 
XXI,  9;  10  ;  xxxiii,  3),  Zeus  adoré 
à  Syracuse. 

Juventas   (XXI,   lxii,  9),  di- 
vinité qui  préside  à  la  jeunesse. 

K 

K.    Abréviation     du    prénom 
Kaeso. 


Ij.  Abréviation  du  prénom 
Lucius. 

Labicanus.  a,  um,  adj.  La- 
hicanus  arjer  XXVI,  ix,  11),  ter- 
ritoire de  Labicune  (auj.  ta  Co- 
lonna),  ville  du  Latium,  sur  le 
contrefort  nord-est  du  mont 
All)ain. 

Lacedaemon  (XXVIIÏ,  vu, 
17),  Lacédémone  (auj.  Mistra), 
autre  nom  de  Sparte,  capitale  de 
la  Laconie.  sur  la  rive  gauche 
de  l'Eurotas. 

Lacedaeinonius,  a ,  um 
(XXV,  xxiii,  8  ;  XXVIII,  5  :  xliii. 
19,  etc.),  «  de  Lacédémone. 
Lacédémonien  »  (voy  Lacedae- 
mon)  ;  au  plur.  Lacedaemoîiiï 
(XXV,  XXIII.  9:  XXVI.  xxiv,  9; 

XXVII.  XXIX.  9  :  XXIX,  xii,  14  ; 
etc.). 

Lacet ani     (XXI,    lx,    3  : 

XXVIII,  XXIV,  4  ;  XXVI,  7  ;  xxvii.. 
0  :  xxMv.  4).  peupledeTEspagney 
étal)li  dans  la  Gatalogne  actuelle,, 
entre  l'Ebre  et  les  Pyrénées. 

iiacinia.  Voy.  Juno. 

Lacinium  (XXVII,  xxv,  15; 
XXVIM,  xLVi,  16:  XXX,  xx,  6), 
promontoire  de  la  côte  orien- 
tale du  lîruttium),  auj.  Culte  délie 
Colonne),  au  sud  de  Grotone,  où 
s'élevait  le  riche  sanctuaire  de 
Junon  Lacinienne. 
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Lacumazes  XXIX,  xxix,  11  : 
XXX.  1-12  :  XXXI,  1  .  frère  cadet  de 
Capussa.  fils  d'OEzalcès. 

Laelius  XXVI.  xlii.  5  :  xlvii- 
XLix,  0  :  Li.  1-2  :  XXVII.  vu,  1-4  : 
XVII,    8:    xviii,     i:j-17:    XXYIII, 

XVII.  1  :  9  :  xviii,  1  :  xix.  9:18; 
XX,  -  :  xxviii,  14:  XXIX.  i,  14: 
m,  6  :  IV,  3-9  :  v,  1  :  vi.  1  :  xxiv. 
•i-10  :  etc.  :  XXX,  v,  4-5  :  ix,  11  : 
XI,  1  ;  xii-xv  ;  xvii,  1-3  :  xxi,  11: 
xxiii,  6:  XXV,  6:  xxxiii.  2:12; 
XXXV,  1  :  XXXVI,  3  :  xl.  8j,  C.  Lae- 
lius. ami  et  confident  de  Scipion 
lAfricain. 

Laesius  ou  Loesius  XXVI, 
VI.  13-11:  XIII,  r.  Seitpius  Lae- 
sius, dernier  magistrat  de  Ca- 
poue  avant  la  prise  de  celte  ville 
par  les  Romains. 

Laetorius.  nom  de  famille 
romain:  C.  Laelorius  XXIIl.xxx, 
ItJ:  XXV,  XXII,  1  :  XXVI,  xxiii,  1  ; 
XXVII,  VII,  H  :  viii,  4i,  magistrat 
romain:  L.  Laefm'ins  [WX.xwix, 
8;,  édile  plébéien:  Laetorius 
'XXIX.  XII.  l-.,  légat  de  Sempro- 
niiis  en  Grèce. 

Laevinus.  Voy.  VaJevius. 

Lamia  XXVII,  xxx,  1  :  3\ 
auj.  Ijrniia.  ville  de  la  Malide  ou 
delà  Phthiotide,  au  noid-est  du 
golfe  Maliaque,  célèbre  par  la 
guerre  Lamiaque  entre  la  Macé- 
doine et  les  Athéniens  (323-322 
av.  J.-C.  . 

Lanuvium  XXI,  lxii,  4;  8: 
XMII.  XXXI.  15:  XXIV,  x,  6  : 
XXiX,  XIV.  3;,  Lanuvium,  auj. 
Civitù  Lavinia.  ancienne  ville  du 
Latium.  au  sud  du  mont  Albain, 
avec  un  temple  célèbre  consacré 
à  Jiino  Sosp'tta. 

Lapides  atri  XXVI,  xvii, 
4-16  .  les  Pierres  Noires,  défilé  du 
mont  Marianus,  en  Espagne,  au 
nord  du  Baetis  entre  lliturgi  et 
Men  tissa. 

Larinas,  adj.  dérivé  de  Lari- 
ninu.  auj.  Lari/m  Vecchio,  sur  la 
mer  Adiiatique,  entre  le  Tifernus 
et  le  Frento,  .'^ur  le  territoire  des 
Frentani;   Larinas    ar/er    (XXII, 

XVIII.  8  :    XXIV.  1  :  XXVII.  xliii. 


30  .    le    territoire    de   Larinum. 

Larisa  XXVIII,  v,  2:  12. auj. 
Larissa,  ville  de  Thessalie,  sur 
la  rive  droite  du  Pénée. 

Larisus  amnis  (XXVII,  xxxi. 
1).  rivière  formant  la  limite  entre 
TElide  et  l'Achaïe. 

Latiaris.  Voy.  Juppiter. 

Latinae.  X^y"^  La/imis. 

Latinus,  a,  um,  adj.  dérivé 
de  Latium  (voir  ce  mot),  «  qui  ap- 
partient au  Latium,  Latin»  :  La- 
tinae feriae  (XXI.  Lxiii.S  :XXll.i. 
6  :  XXVI,  XXI.  6:  etc.^  ou  simple- 
ment Latinae  (XXI.  lxiii.  8  : 
XXV.xii.l  ),*Kéries  Latines»,  fêtes 
célébrées  chaque  année  par  la 
Confédération  latine,  sur  le  mont 
Albain,  en  Thoiineur  de. Juppiter 
Latiaris  (voir  Juppiter  et  feriae 
Latinae;  :  via  Latina  'XXII,  xii,  2  : 
Lv.  4  :  XXVI.  VIII.  10  :  IX,  2:  etc.  , 
voie  romaine  qui  traversait  le  La- 
tium et  le  Samnium  pouraboutir 
à  Bénévent  :  nomen  Latinum 
\\\  .  xxxviii.  1  :  Lvii,  10:  XXIII. 
XXII, 5;  XXV.  XVI,  14:  etc.).  «con- 
fédération Latine,  peuplesdenoni 
latin  »  '  Latins  proprement  dits 
ou  colonies  fondées  soit  par  les 
Latins,  soit  par  les  Romains,  et 
dont  la  condition  est  assimilée  à 
celle  des  Latins  :  colonia  Latina 
'XXIX.  XV,  2  ,  colonie  fondée  par 
la  confédération  latine  ou  (posté- 
rieurement à  l'an  358  av.  notre 
ère  par  le  peuple  romain  et  as- 
similée aux  fondations  latines: 
Latinus  socius  (XXII,  L,  6;.  «  un 
Latin,  allié  de  Rome  »:  mais  les 
Latins,  astreints  à  fournira  Rome 
un  contingent  militaire,  étaient 
en  réalité  moins  alliés  que  su- 
jets cf.  XXI,  LV.4:  XXVI,  XV,  3: 
XVI,  6  :  XXIX,  XXIV.  14  :  xxvii,  7  : 
XXX,  XLIII,  13j:  subst.  Latini, 
arum,  au  pi.  [passim),  «  les 
Latins  ». 

Latium  XXIX,  m,  12).  le  La- 
tium, confiée  de  l'Italie,  com- 
prise entre  la  mer,  le  Tibre  et  le 
mont  Albain  d'abord  puis  le  Liris 
plus  tard.  Vov.  Latinus. 

Latona    (XXV.    xii,  13).  La- 
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tone,  mère  d'Apollon  et  de  Diane  : 
son  culte  fut  introduit  à  Rome 
en  même  temps  que  celui  de  ces 
deux  divinités. 

Lautumiae  (XXVI.  xwii,  3), 
propr.  «  les  carrières  ».  ([uai'tier 
de  Rome,  au  nord-est  du  Capi- 
tole  (voir  notre  plan). 

Lavinium  (XXVI,  viii,  10), 
très  ancienne  ville  du  Latium 
sur  la  côte,  entre  Laurentum  et 
Ardea. 

Lemnus  (XXVUI,  v.  1:  10): 
île  de  Lemnos,  dans  la  mer 
Egée. 

Lentulus.  Voy  Cornélius. 

Léon  (XXIV.  xxxix,  13),  bourg 
•de  Sicile  (auj.  Magnisi),  non  loin 
de  la  péninsule  de  Thapsus.  au 
nord-ouest  de  Syracuse. 

Leontini  (XXIV,  vu,  2  :  xxi. 
2  :  xxii,  10  :  xxiii.  3  :  xxxiii,  1  ;  8  : 
9  ;  XXVI,  XXX,  4),  ville  grecque 
de  Sicile,  auj.  Lentini,  au  nord- 
est  de  Syracuse,  entre  cette  ville 
et  Catane. 

Leptis  (^XXX,  XXV,  ll),Leptis. 
auj.  Lemta,  colonie  phénicienne, 
en  Afrique  sur  la  côte  septen- 
trionale de  la  petite  Syrte  (golfe 
de  Hammamet). 

Leucata  (XXVI,  xxvi,  1),  pro- 
montoire fauj.  cap  Ducato),  au 
sud-ouest  de  l'ile  de  Leucade. 

Libertas,  «  déesse  de  la  Li- 
l)erté  »  :  (tedes  Libertatis  (XXIV, 
XVI,  19),  temple  de  la  Liberté  sur 
l'Aventin:  Atrium  Libertatis 
(XXV,  VII,  11),  édifice  dont  on  ne 
connaît  pas  l'emplacement  exact. 

Libui  Galli  (XXI,  xxxviii,  "), 
peuplade  gauloise,  à  l'ouest  de 
laLombardie  actuelle,  entre  les 
Alpes  au  nord  et  le  Pô  au  sud. 

Libyphoenices  (XXI,  xxii,  3: 
XXV,  XL,  5 j, population  de  laByza- 
cène,  mélange  d'anciens  colons 
phéniciens  et  d'indigènes  afri- 
cains. 

Licinius,  nom  d'une  illustre 
famille  romaine  :  P.  Licinius 
Crassus  Dires  (XXV  v,  4  ;  XXVU. 
v,  19  ;  VI,  17;  18  :  vin,  4;  xxi,5: 
XXII,  3  ;  XXVIII,  XI,  6;  xxxviii,!  ; 


12;  XLii,  17;  xi.iv,  il;  XLV,  8  ; 
XLvi,  3  :  XXIX,  X,  1-3:  xiii,  3; 
xxwi,  4-9:  XXX,  i,  4-6),  illustre 
magistrat,  type  du  vrai  Romain; 
/..  Licinius  Lucu/lus,  édile  cu- 
rule  (XXX,  xxxix,6-7)  :  /..  Licinius 
rn/lio  (XXVI 1,  XXIX,  4-.^),  chargé 
d'une  mission  par  le  sénat; 
P.  Licinius  Varus,  édile  curule, 
puis  préteur  (XXVII,  vi,  19  :  xxi, 
5  :  XXII.  3:  12  :  xxiii,  7;  li,  3); 
le  nom  de  Licinius  est  encore 
porté  par  C.  Licinius  (XXl,xviii, 
1),  ambassadeur  à  Carthage; 
M.  Licinius  (XXVII,  xii,  16),  tri- 
bun militaire:  />.  Licinius  {\X\ll, 
viii,  8),  nommé  à  tort  par  Tite- 
Live  comme  préteur  de  l'an  209. 

Licinus.  Voy.  Porcius. 

Ligures  fXXl,  xxii.  2  ;  xxxvm. 
3  :  Lix,  10  :  XXII,  xxxiii,  4  ;  XXVII^ 
xxxix,  2:  xLviii,  7;  10;  xlix,  8; 
XXVIII,  XXXVI,  2;  XXIX,  v,  2-9; 
XXX,  XII.  7  :  XIX,  4  ;  xxxiii,  5  ;  9), 
les  Ligures,  peuple  habitant  le 
golfe  de  Gênes,  depuis  la  Gaule 
jusqu'à  l'Etrurie  ;  adversaires 
farouches  de  la  domination  ro- 
maine qu'ils  combattirent  jus- 
([u'à  la  fin  de  la  République  :  ils 
se  divisaient  en  Inf/auni,  Albin- 
gauni,  Epanterii  (voir  ces  mots) 
et  l'on  distinguait  aussi  les  Li- 
gures des  Alpes,  habitant  les 
Alpes  Maritimes  (XXVllI,  xlii, 
13:  xLvi,  8)  et  les  Ligures  des 
montagnes  (XXVIII,  xlvi,  14). 

Lilybaeuin(XXl ,  xlix,9  :  XXII, 
Lvi,  8  :  XXVII,  V,  9:  xxix,  8; 
XXVIIT.  IV.  7  :  XXIX,  xxiv,  7-9; 
XXVI.  7  :  XXX,  XLV,  1).  ville  de 
Sicile,  sur  la  côte  occidentale 
(auj.  Marsala),  le  point  le  plus 
rapproché  de  l'Afrique. 

Liris  fluvius  (XXVI,  ix.  3  ; 
XXXIV,  8),  fleuve  de  l'Italie  cen- 
trale (auj.  Garigliano),  qui  se 
jette,  près  de  Minturnes,  dans  la 
mer  Tyrrhénienne. 

Lipàrae  (XXI,  xlix,  2),  la  plus 
grande  des  îles  éoliennes,  au  nord 
de  la  Sicile,  avec  une  ville  du 
même  nom. 

Litanasilva  (XXIIl,  xxvn.  7), 
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grande  forât  (auj.  slha  de  Luge). 
au  sud-est  de  Alodène.  dans 
l'Apeimin. 

Xilternnm.  i  XXll.  xvi.  4: 
XXIU,  xxxv.  oj.  ville  de  la  Cam- 
paiiie  septentrionale,  près  de  la 
côte  :  c"est  là  que  se  retira  et  que 
mourut  Scipion  l'Alricain. 

Livitis,    u(«m   de   fauiille  ro- 


Litleraturgeschichte,  i.^  23  suiv/ . 

Xiocrenses  rxxill,  xxx,  8: 
?vXIV,  I.  2:  ni.  14),  habitants  fle 
Locres,  vov.  Locri. 

Locri  (XXri.  Lxi.  i2  :  XXîIL 
xLi.  10  :  XXIT,  III,  io:  XX Vil, 
xx-A-,  il:  14:  xxvii,  3-4;  xxvin, 
13-lT:  XXIX,  VI.  4:  17:  viii,  6: 
XVI,   4:    etc.:    xviii,    3-b  :    7-18). 


main  ;  A/.  Livius  Sali  nat  or'XXl.    Locres  Bcuj.  CenfoCamere/le  près 


xviii.  1  :  XXII.  xx-xv,  3).   consul 
en  219.  vainqueur  des  lllyriens, 
membre  delambassade  envoyée 
à  Cartbage  en  218  :  accusé  d'avoir 
partagé  rajustement  le  butin  fait 
sur  les  Illyriens.  il   se  relire  des 
alîaires  et  ne  se  laisse  rappeler 
qu'en    208    à  la    vie    publique  ; 
nommé  en  207  consul  pour  la  se- 
conde fois,  il  bat.  avec  son   col- 
lègue   Néron.    Hasdrubai     frère 
d'Hannibal.  à  la  bataille  du  "Mé- 
taure   XXVII.  xxxiv,  3-15;  xxxv. 
0-13:    xxxvj.    10;   xxxviii.    7-11; 
XI..  S:   XLvi-\i.i.\  :   XXVIll.    ix.  1 
IN),    dictateur,    puis    proconsul 
XXVllI.    X.    1-2;  4:    v.  M.;  xi.vi. 
la:    XXIX.    V.   o;  xm,   4).  il  est 
nommé  censeur  avec  Néi'onet  se 
trouve    en    constaut    désaccord 
avec  lui    XXIX.  xxxvii,  1  suiv.  . 
met  une  taxe  sur  le  sel.  doii  son 
surnom  (XXIX.   xxxvii.    4  ;   son 


de  ^/prflce).  ville  de  la  Grande- 
Grèce,  sur  la  (ùte  orientale  du 
liruttium,  au  nord  du  promon- 
toire Zephyrium.  d'où  son  nom 
de  Locri  Epizephijrii  ;  c'était  une 
colonie  des  Locriens  Ozoles. 

1.  Locris  XXVI.  xxm,  2  : 
xxviii.  1  ,_Locride  des  Ozoles.  sur 
le  golfe  de  Gorinthe  entre  l'Eto- 
lie  et  la  Phocide  :  sa  capitale 
était  .Vmphissa. 

2.  Lacris  iXXVIII,  vi,  12). 
Locride  des  Opontieiis(ve^\  0/)W5) 
entre  la  Héotie,  le  Pbocide  et  la 
Locride  Epicnémidienne. 

Loesius.  Voy.  Luesius. 

Long-untica  XXII.  xx,  6),. 
ville  dKspagne.  voisine  de  Gar- 
thagène. 

Loretaii'us/M'/'/j/s(XXX,xxxix, 
l:,  port  inconnu,  peut-être  vers 
l'embouchure  de  l'Cmbrô. 

Luca  XXI.  LFX.  10  .  auj.  Luc- 


ayis  sur  la  paix  avec  Carthage    ques.  ville  d'Etrurie.  à  trois  milles 


(X^X.  xxiii.  1-2  :  peut-ê1re  est-ce 
le  mèuje  que  M.  Livius.  gendre 
du  Gampanien  Pacuvius  Galavius 
XXIII.  H.  6  :  M  Lii-iius  .Macafus. 
frère  du  précédent. commandant 
la  placedeTarente  XXIV,  xx.  13: 
XXV,  ix-xi:  XXVI,  xxxix.  1  ; 
XXVII.  XV.  o:  XXV,  3-'>:  xxxiv,  7): 
('.  LiiiusSalinolor.  fils  de  M.  Li- 


dela  mer.  sur  les  confins  de  la 
Ligurie. 

Lucani.  «  les  habitants  de  la 
Lucanie  >  et  p;Lr  extension  «  le 
pavs  de?  Lucaniens  »  fcf.  XX'Vl, 
xu.  2:XXVri.  II.  4:  vu.  7  :  XXVIIL 
xxviii.  4  :  etc..  etc.).  la  Lucanie 
(auj.  liasiticate  avec  une  partie  de 
la  Ca labre  .  région  située  entre  le 


vins  Salinator.  édile  curule.  puis    golfe  de  Tarenle  et  la  mer  Tyr-  ■ 


préteur  XXX.xxvi,  11:  xxvii,  7; 
XLi.  1):  C.  i/r/i/.s,  pontife  (AXVl, 
xxiii.T):  €..  Lirius,  édile  curule 
^X^IX,  xxxvrii.  8  :  L.  Lirins  An- 
dninicus  XXVII.  xxxvii.  7),  Grec 
de  Tarente.  vendu  comme  pri- 
sonnier de  «ruerre.  esclave  et 
affranchi  de  M.  Livius  Salinator: 
c'est  le  plus  ancien  poète  de 
Kome  (voy.  M.  Schanz.  Rœmische 


rbénienne,  bornée  par  l'Apulie. 
le  Samnium.  la  Campanie  et  le 
Bruttium. 

Lucanns.  a.  um.  adj.  «  de 
Lucanie  ».  cf.  tunua  Lucana 
XXll.  XLii.  4;  Subst.  au  singu- 
lier i,  m  rant/.ç  '^XXll.  xLiii.  1)  ;  an 
plur. Lucani (\\'\l.L\\A2  :?CXni, 
XXXVII 1.  1  :  XXVI.  xii,  2  :XXV1I, 
XLiii.  11:  etc..  etc. u  voy.  Lucani, 
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Luceiia  (XXll,  ix,  o  ;  xiv.  12: 
XXlll,  xxxiii,  5;  etc,).  auj.  Lu- 
cera.  colonie  latine  fondée  en 
A  pu  lie. 

Lucerinus.  a,  um,  ndj.  déri- 
vé do  lAiceiia  1  voir  ce  mot)  : 
subsl.  Liuerini  (XX  Vil. x,  7).  «ha- 
bitants de  Lucérie  ». 

Lucretins,  nom  de  famille 
romain  :  L.  Lucrelius  (XXI,  lix, 
10).  questeur  en  218:  M.  Lucre- 
lins,  tribun  du  peuple,  etc., 
(XXVil,  V,  16  ;  xxxvni,  12)  ;  Sp. 
Lucrelius.  édile  de  la  plèbe,  pié- 
teur,  propréteur,  etc.  (XXVI 11, 
\-xxvni.  M  :  13  :  xlvt.  12  :  XXIX. 
V.  5  :  XXX.  T.  8-9). 

Xusitania  (XXI.  xliii,  8  : 
XXV 11,  XX,  S-.  le  Portugal  actnel. 

Iiusitamis,  a.  um,  adj.  «  de 
Lusitanie».  Subst.  Lusilani  W\, 
Lvii.  .j  :  etc.  «  les  Lusitaniens  ^>. 

Lutatius,  nom  de  famille  ro- 
main ;  C.  Lutatius  Catiilus,  con- 
sul en  242,  vainqueur  des  Car- 
thaginois à  la  bataille  des  lies 
Egales,  pendant  la  première 
guerre  punique  (XXf.  xviii,  8  : 
10  :  XXll.xiv,  13  :  XXVIll.  xxxviiT. 
9  :  XLi.  3-:;  :  XXX.  xxii.  4)  :  C.  Lu- 
tatius Catulus,  fait  prisonnier 
pendant  la  révolte  des  Boïens 
(XXI.  XXV,  3:  XXX,  XIX.  l,:  O.  Lu- 
tatius Cerco,  consul  en  241  (XXX, 
XLIV,  1). 

Lychnidus  ( XXVII ,  xxxii,  9), 
auj.  Oclirida,  capitale  des  Das- 
sarelii  voy.  ce  mot). 

Lympliaeuin  (XXX.  xix,  10), 
^ille  du  lîruttium.  probablement 
dans  la  vallée  du  Grathis. 

liyncus  XXA'I,  xxv.  4').  peut- 
être  région  appelée  Lynceslis,  au 
sud  de  la  Pélagonie. 


M.  Abréviation  du  prénom 
Marcus. 

M'  Abréviation  du  prénom  Ma- 
iiius. 

Macedones  (XXIII.  xxxiii.  2  : 
xxx'iv,  1 :  7  :  xxxviii.  1  ;  etc.).  les 
Macédoniens. 


Macedonia  (XXll,  xxxm,  3  : 
XXlll,  xxxiiL.  12  :  XXXVIII,  11  : 
XXX.  xLii.  2  :  etc.),  laMacédoine^. 
royaume  de  Philippe  V. 

Macédoniens,  a.  uin,adj.  dé- 
rivé de  Macedonia  v.  ce  mot)  ; 
Macedonirmn  Ijelluin  (XXIIl, 
XXX VII,  0-12),  la  guerre  de  Macé- 
doine, faite  par  les  Komains  au 
roi  Philippe  \'. 

Macella,  nom  de  deux  villes- 
de  Sicile  :  1°  Macella,  auj.  Mavet- 
laro.  dans  les  environs  de  Sé- 
•îeste,  conquise  par  les  Romains 
en  260  :  2°  Macella  fXXVl,  xxi. 
14),  dans  la  vallée  du  Chrysas. 

Machanidas  fXXVlI.  xxix.  9  : 
XXVIU,  v,  5  :  VII,  14  :  17),  tyran 
de  Lacédémone. 

Maecllius,  nom  d'une  famille 
plébéienne  ;  T.  Maecilius  Croto 
(XXlll.  XXXI,  o),  légat  d'Ap.  Clan- 
dius. 

Maedi,  voir  Maedica. 

Maedica  (XXVI.  xxv.  6-8  : 
XX\'lll,  V,  7  ,  paj's  des  Maedi, 
tribu  fle  la  Thrace,  dans  le  bassin 
moyen  du  Strymon  {nu'].  Strou- 
ma). 

Maesesses  (XXVIU,  m,  4)^ 
peuple  espagnol,  dont  il  est  dif- 
ficile d'indiquer  remplacement 
exact,  le  passage  où  il  en  est 
question  étant  mal  établi. 

Maesulii  (XXIV.  xlviii,  13u 
peuple  africain  dont  était  roi  Gaia, 
père  (le  Masinissa.  Voy.  Massylii. 

Mae'vius.  nom  romain  :  M. 
Maevius  (XXX.  xviii,  14),  tribun 
militaire. 

Magalus  'XXI.xxix,  6), chef  de 
la  tribu  des  Boïens. 

1.  Magius,  nom  campanien  : 
Cn.  Maf/ius  Atellanus  (XXIV, xix. 
2),  Cn.  Sla?ins  d'Atella.  magistrat 
suprême  de  Capoue. 

2.  Magius,  nom  campanien  : 
Decius  Maf/ius  (XXI II,  vu.  4  ;  7  ; 
10  :    VIII.   2)   ou    Magius    Decius 

XXlll.  X.  3).  Decius  Magius,  cam- 
panien fidèle  à  Rome. 

Magnes.  Voy.  Sosit/ieus. 

Magui  Campi  XXX.  viii.  3 
à  IX.  9i,  position  mal  déterminée 
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(probablement  à  Touest  de  Car- 
tbage  et  dans  les  environs  dX'ti- 
que'.  sur  laquelle  Syphax  livra  à 
Scipion  une  bataille  de  quatre 
jours. 

Magnus,  Voy.  Pompeius. 

Mago,  nom  propre  carthagi- 
nois :  Mofio     XXI    XLVii.  A  :  liv. 

I  <uiv.  :  Lv.  9  :  XXII.  ii.  4  :  xlvi, 
7  :   XXIII,  XI.  12  :  xiii.  8  :  xxxii. 

II  :  XXIV,  xLii,  6  :  XXV.  xxxii. 
4  :  xxxiv,  10  :  xxxix.  1  :  XXVI,  xx. 
6  :  XLiv,  1  :  xlvi.  8  :  9  :  XXVII. 
XX,  2-(  :  XXVIII.  I.  4  :  xii.  13-15  : 
XIII,  6  à  XVI.  13  :  xxiii,  7  :  xxx,  1  : 
4  ;  XXXI,  3  :  xxxii,  8  :  xxxv,  3  : 
XXXVI,  1  suiv.  :  xxxvii.  1  suiv.  : 
XLi,  13  :  XLVI.  7-11  :  X.\1X.  m. 
15  :  IV.  6  :  V.  2  :  xiii,  4  :  xxxvi. 
10-12  :  XXX.  i.  9  :  xviii.  1-12  : 
XIX.  1-5  :  12  :  xxi,  1).  Magon  fils 
d  Ilaniilkar  et  frère  dllannibal. 
mort  en  203  :    Mnçfo    (XXV.  xvi. 

1  suiv.  .  commandant  les  troupes 
cartliaginoises  du  Bruttium  :  Ma- 
r/o  XXÏII.xxxiv.  2i.  un  des  am- 
bassadeurs envoyés  à  Philippe  V 
de  Macédoine  :  Staf/o    XXIII.  xli. 

2  .  officier  carthaginois,  de  la  fa- 
mille des  Barca:  3/«r/ofXXVI.xLvi. 
8-9  :  XLix.  5  :  li.  2  .  commandant 
la  garnison  de  Carthaeène  ^cf. 
XXVI.  xliv.  1-3  :  Mm/o  XXVII. 
xxviii.  14-17,,  commandant  la 
garnison  de  Locres. 

Maharbal  XXI.  xii,  1  :  xi.v.  2  : 
XXII.  VI.  11:  xiii,9:xi.vi.  7:  li. 
2  :  XXIII.  xviii.  4  .  lieutenant 
d'Hannibal. 

Maliacus.  a  um.  adj.  dérivé 
de  Ma/if!  voir  ce  mot)  ;  Maliacus 
sinus  XX\'ll.xxx.  3  .  le  golfe  Ma- 
liaque  nu'].q(dfede  Lantin  .  sur  la 
côte  orientale  de  la  (jrèce.  à 
l'extrémité  septentrionale  de  Tîle 
dT.ubée.  entre  la  Thessalie  et  la 
Locride  Epicnémidienne. 

Malis.  contrée  située  au  fond 
du  ijnlfe  Maliaque. 

Mamertini  f XXVI II.  xxvm, 
6;  XXX,  XXXI,  4  ,  «  les  hommes 
de  Mars  »  {\ia7ners).  mercenaires 
r.impaniens  et  osques  levés  par 
Agathocle  ;  àlamort  de  leur  chef 


ils  s'étaient  établis  à  Messine  et 
dans  les  environs. 

Mamilius.  nom  d'une  famille 
plébéienne  ;  C.  Mainilius   Atellus 
(XXVII,  VIII,  2-3),  chef  religieux 
desiTente  curies  {maximus  curio), 
en    209:    Q.   Mamilius   Turrinus 
(XXVIII.  X,  3  ;  7  ;  9:    12;  xi.  11 
édile     plébéien,    puis    préteur 
C.    Mamilius   (XXVll,    xxxv,    1 
XXXVI.  9  : 1 1  :  xxxviii.  12  :  XXVIII, 
X.  13  :  XXX.    XXVI.   4).  édile  plé- 
béien, préteur,  ambassadeur  au- 
près de  Philippe. 

Mancimis.  Voy.  HostiJius. 

Mandonius    (XXII,     xxi,   3 
XXVI,  XLIX.  11  :  XXVII,  XVII,  3 
9-17  :  XXVIII,  XXIV,  3-4  :  xxv,  11 
XXVI.  4  :  XXVII.  5  :  15;    xxviii,  5 
XXXI.  5-7  :  xxxiii,  1  suiv.;  xxxiv 
1  suiv.  :  XXIX.  I.  19  :  m,  4),  chef 
espagnol,  frère  d'Indibilis  et  son 
associé   dans   toutes    ses   entre- 
prises. \o'\T  Indibilis. 

Manduria  XXVII,  xv,4).  auj. 
Andnnia  ou  Vevsentino,\\\\e  àw. 
territoire  des  Sallentins,  sur  le 
golfe  de  ïarente. 

îîanlius.  nom  de  famille  ro 
main  :  L.  Manlius  Acidinus 
(XXVI,  XXIII,  1;  XXVII,  IV,  4  ; 
XXVIII,  XXXVIII,  1  :  XXIX,  ii-iv; 
XHi,  7  :  XXX,  11,7  :  xli.  4-5),  pré- 
teur urbain,  puis  envoyé  en  Es- 
pagne avec  Timperium  et  main- 
tenu dans  cette  province  jusqu'en 
199av.  J.-C.  :  .1.  Manlius  Torqua 
tus'XW,  XLIV,  1  .  consul  pour  la 
seconde  fois  en  241,  année  qui 
vit  la  fin  de  la  première  guerre 
punique  :  T.  Man/ius  Torquatus 
(XXII.  Lx.  2  :  XXIII,  XXII,  7:  xl, 
10  :  XXV.  V.  3  :  XXVI,  xxii,  2-10; 
XXIII.  2:XXVIl,xxxiii,  6-8  :  xxxv, 
1  :  XXX.  II,  8:  xxvii,  11  ;  xxxix, 
6,.  consul  en  215.  vainqueur  des 
Sardes,  représentant  des  idées 
anciennes  :  I.  Manlius  Vulso 
(XXIX.  XXVIII.  5).  consul  en  256, 
accompagne  Regulus  en  Afrique  ; 
L.  Manlius  Vulso  (XXI,  xvii,  7  ; 
XXXIX,  3).  préteur  en  218,  battu 
par  les  Gaulois;  f.  Man/ius  Vvfso 
(XXVI,  XXIII.  1: XXVIII,  12  :  XXVII 
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VI,  14  ;  VII.  14).  préteur  en  210.  en 
Sardaigne  (cf.  XXII,  \x.\iii.  ~i  : 
XXXV,  1):  A.  M(in/iiis  (XXVII, 
XXVI,  12  ;  XXVII,  8  .  tribun  mili- 
taire: L.  \fanlius  (XXII.  lxi,  6), 
i'hef  de  l'ambassade  envoyée  au 
sénat  par  les  prisonniers  de 
Cannes. 

Mantua  (XXIV,  x,  1).  Man- 
toue,  ville  de  la  Cispadane,  sur 
le  Minci 0. 

Manus  (XXVI.  xxvii.  7-10), 
esclave  des  Calavii. 

Marcellus.  Voy.  C/aur/lus. 

Marcianus,  a  um.  adj.  dé- 
rivé de  Mnrciiis  (voir  ce  mot)  ; 
Marciana  carm'ina  (XXV.  xii,  2), 
les  prédictions  de  Marcius  (écrites 
en  vers  saturniens  . 

Marcius.  nom  de  famille  ro- 
main :  Marcius  (XXV,  xii,  3).  de- 
vin célèbre,  qui  passait  pour 
être  l'auteur  de  prédictions  anté- 
rieures à  la  bataille  de  Cannes 
(y.  Marc/anus)  :  C.  Marcius  Co- 
riolanus  (XXVIl,  xxix,  1).  Gorio- 
lan,  vainqueur  des  Volsques  (cf. 
Tite-Livp.  IT.  Xxxiv-xl)  :  M.  Mar- 
cius lia  lia  (XXIX,  XI,  11  :  xiii,  2  : 
XXX,  II,  5  :  xxxviii,  4  ,  préteur 
urbain,  etc.  :  L.  Marcius  Sepli- 
mus  (\X\\  xxxvii-xxxix  :  XXVI, 
II,  1-6:  xvii,  3:  xx,  3:  XXVIII, 
XIV,  15  :  xvii,  H  ;  xix,  1-4  ;  xxi, 
1  :  XXII  à  XXIII,  5:  xxiii.  8  :  xxviii, 
13  :  XXX,  1-2  :  xxxi.  2  :  xxxiv,  12  : 
XLii,  5),  L.  Marcius.  chevalier 
romain,  qui  sauva  l'armée  d'Es- 
pagne après  la  mort  des  deux 
Scipions:  M.  Marcius  (XXVII,  vi. 
16:  xxxvi,  5),  roi  des  sacrifices 
{rex  sacroru7yi). 

•  Marica  fXXVlI,  xxxvii,  2-"^), 
divinité  italique,  adorée  à  Min- 
turnes,  dans  un  bois  sacré,  à 
l'embouchure  du  Liris  :  elle  per- 
sonnifiait l'amour  et  la  bravoure. 
Marius.  Voy.  Blossius  et  Sta- 
tilius. 

Marmoreae  (XXVII,  i,  1),  ville 
du  Samnium.  dont  on  ne  sait 
que  ce  qu'en  dit  Tite-Live. 

Marrucinus.  a.  um.  adj. 
Marruc/>nis    ago'   (XX^'1I.   xi.iii, 


10).  le  territoire  desMarrucins»  : 
subst.  Marruciiil  (X.XII,  ix,  5  ; 
XXIV,  X,  10  :  XXVI.  XI,  11  ; 
XXVIII,  XLv,  19),  les  Marrucins, 
peuple  de  l'Italie  centrale,  entre 
l'Apennin  et  la  mer  Adriatique, 
dans  la  basse  vallée  de  l'Aternus  : 
voir  noire  carte. 

Mars(XXI,i,2;XXll,ix,9,etc.), 
divinité  principale  de  la  race  ita- 
lique [Mavors.  Matners,  Mars), 
d'abord  dieu  des  saisons  et  par- 
ticulièrementdu  printemps,  puis, 
par  contraste,  dieu  de  ladestruc- 
tion  et  de  la  »uerre,  et,  sous  cette 
forme,  identifié  avec  le  dieu  grec 
"Apr,ç.  C'est  aussi  le  dieu  natio- 
nal des  Romains,  le  fondateur  de 
leur  race,  et  en  cette  qualité  il 
est  l'objet  d'un  culte  partirulier 
confié  au  prêtres  Saliens.  Au  fi- 
guré Mars  signifie  «  la  guerre  » 
ou  «  les  chances  de  la  guerre», 
cf.  anceps  Mars  ''XXI.  i.  2)  :  Mars 
rommunis  bel/i  {XWIU,  xli,  14; 
XXX,  XXX,  20);  verso  Marte  [WIX, 
m.  11)  :  etc. 

iVîarsi  XXII,  ix,  5  :  XXVI,  xi, 
11  :  XXVI 11.  XLV,  19),  peuple  de 
l'Italie  centrale,  autour  du  lac 
Fucin  (voir  la  carte). 

Martialis,  e,  adj.  dérivé  de 
Mars  (voir  ce  mot)  ;  flamen  Mar- 
tialis (XXIX.  XI,  11),  prêtre  de 
Mars. 

Martius,  a  nm,  adj.  dérivé 
de  Mars  {voir  ce  mot)  ;  Martios 
an/mos  (XXll,  xii,  4),  «  l'ardeur 
martiale,  le  courage  qu'ils  te- 
naient de  Mars  »  :  Martius  cam- 
pus, voy.  Ca)npus:  Martius  men- 
sis  ou  simpl.  Martius  l'XXVI.  i, 
1  :  XXVI.. j  :  XXVII.  vu, 7). «Mars, 
le  mois  de  Mars  »  :  c'est  aux  ides 
de  Mars  le  15  ;  que  les  magistrats 
romains  entraient  en  fonctions. 

Masaesulii  (XXVI II,  xvii.  5  : 
XXIX.  XXX,  9  :  xxxii,  14:  XXX, 
XI.  S:  11:  etc.).  tribu  numide,, 
établie  à  l'ouest  des  Massylii, 
entre  l'Ampsaga  Oiuj.  Rummel) 
et  le  Mulucha  ''aui.  Moulmuja^. 

Masinissa  XXIV.  xi.ix,  ^: 
XXV.  xxxiv,  2;  XX\  II,  v.  11:  xix, 
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9-11  :  XX.  8  :  XXVI IJ.  xm.  6  :  xvi. 
11-12:  XXXV.  1  suiv.  :xlh.  7  :  xliv. 
1  suiv.  :  XXJX.  III.  14  :  x«ix.  6  à 
XKXiJi  :  xxxiv-xxxv  :  XXX  v,  1-4: 
VIII.  0-6:  IX.  i  :  U  :  12-13:  xvii, 
7-14:  XXI.  11  :  xxix  :  xxxiii.  2  : 
xuv,  12.  etc  .  Masiuis^sa.  Ois  de 
Gaia.  roi  des  Massyliens.  puis  d€ 
la  Xumiflie  tout  entière,  ^ràce  à 
lax'pui  qu'il  iiréte  à  S<ipioiu 

Massieus  XXI 1.  xiv.  1  :  ;i  .  le 
mont  Massique  auj.  Mon(/ra- 
got(e  .  dans  le  nord-oues,t  -de  la 
Campaaie,  couvert  d'un  vignohle 
célèbre. 

Massilia  XXI,  xx.  7\  Mar- 
seille, ville  grecque,  colonie  de 
Pbo'ee.  aHi«-ê  de  Rome. 

Massilienses  XXI.  xx.  8  : 
\iv.  1  ;  XXIL  xix.  o  :  XXVI.  xix. 
13  :  XXVll.  xxxvi.  l-;j  .  les  Ixalai- 
taoïs  de  .Mars^'ille. 

Massiva  XXVII.  xlx.  8-12  . 
Ma^siv;l.  pftit-tils  de  <jaia. 

Massylii  ou  MaeauJii).  tribu 
Numide,  à  l'est  -de  T.Vmpsag-a 
(XXIX.  xxix.lO:  xxxi-xxxii  .  Voy. 
Ma<si/fii. 

Mater  deum  ou  Materldaea. 

voy.  I'./(if(i,s. 

Mater  Magrna.  voy.  Ifluexos  : 
aedt's  Mai  lis  Mor^nae  XXIX.  xiv. 
l:i:  xxxvii.  2  .  U-mpïe  coustruit 
sur  le  Palatin  par  les  soins  des 
,  renseurs  en  204;  et  destiné  à  r<'- 
cevoir  limagede  Cybèle  ra|3pur- 
téede  Pessinoate. 

Mater  Matuta  XXIV.  xlvu. 
1.0  :  WV.  Vil.  fi;  XXVll I.  XI.  2  . 
déess<'  de  iaurore.  i>iiés3dant 
aufsi  à  la  naissant  e.  déessebien- 
faisanteet  douce,  objet  d  un<ulte 
parti<ijlier  à  Satricum. 

Matiemis.  nom  romain  :  P. 
Mati^nus  XXJX.  VI,  0  :  IX.  2-0  , 
tribuîi  militaire. 

Mauretania  XXIX.  xxx.  1}. 
le  .Maroc  région  de  lAfrique  sep- 
tentrionale et  occidentale,  depuis 
le  ^luluch.i  jusqu'à  l'Atlantique. 

Mauri  XXI.  xxii.  3:  XXIll. 
XXVI.  11:  XXVIII.  XVII.  5:  XXIX. 
xxx.  1:2:4:  XXX.  xxxv.  5:  10: 
13  .  habitants  de  la  .Mauritanie, 


Maurusii  (XXlV.xLix.  5  .nom 
que  les  Grecs  donnaient  aux 
Maures    Mauri). 

Mavors.  forme  archaïque  de 

}jars. 

Maximus.  Voy.  Fabius, 

Mazaetullus*  XXIX.  xxix.  8  : 
13:  xxx.  5-12\  prince  Numide, 
alli-é  de  Sypliax. 

Meg-alènsia  (XXIX,  xiv,  14), 
fêtes  de  la  Grande  mère  fMe-fiï'.T,, 
Magnn  Mater  apf»elé>es  rmssALudi 
Mef/alenaes:  elles  étaient  accom- 
}tagoées  de  représentations  scé- 
niques  et  de  jeux  du  cirque. 

Me^alopôlitae  (XXVI IJ,  vm, 
6'.  habitants  de  Mégalopolis.  en 
Arcadie.  <.';ipital-e  de  la  ligue  ar- 
cadienne.  bâtie  sur  lIlélissoD. 
affluent  de  TAlphée.  dans  une 
vaste  plaine,  à  l'intersection  des 
routes  conduisant  en  Laconie, 
en  Messénic,  en  Elide  et  dans 
TArcadie  septenti-ionale. 

1.  Me^ara  XXVI U.  vu,  16), 
Mé^are.  capitale  de  la  Mégaris, 
près  du  golfe  Saronique. 

2.Megara  XXIV.xxx,  9  :XXV, 
xxx\.  2  .  aarienne ville  de  Sicile, 
fondée  p.'ir  le.s  Doriens,  au  nord 
de  Svracuse. 

Mêles  XXVH.  i.  1),  ville  du 
Samnium.  dont  on  ne  connaît 
pas  reinpla<-ement  exact. 

Melita  XXI,  li,2;,  auj.Malte. 
ile  de  la  Méditerranée,  entre  la 
Sicile  et  TAfrique, 

Menippus  XXVII,  x.xxii,  10  : 
XXVIII.  v,  11  .  officier  de  Phi- 
lippe V  de  Ma-fédoine. 

Menix  imula  XXII.  xxxi,  2),, 
île  située  dans  la  petite  Syrte, 
près  deJa-c<Ue   auj,  Jerbi). 

Mens  XXII.  ix.  1^  :  XXIIl, 
XXXI,  9j.  rintelligence,  divinité 
allégorique. 

Mentissa  XXVI.  xvn,  4), 
ville  du  pays  des  Orétans.  en 
Espagne.  V.  Oretani. 

Mercurius  XXII,  x.  9:  XXIX, 
VII,  8  .  Dieu  du  commerce,  iden- 
tifié avec  le  Dieu  grec  'EptxTjÇ  ; 
Mercurii  promu iilonnm  (XXIX, 
XXVII,  8),  auj.  Cap   Bon  (ou  Ras 
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A  dur),  à  la  pointe  orient  .il  (^  du 
golfe  de  Cai'tb âge  :  Mcrcvrii  tii- 
mu/its,  voy.  iiomiliis. 

Messana  (XXI,  x.u\,3;XXIV, 
1.  11  .  \X\  111,  xKviii,  ti;  XXIX, 
vu,  '1:1;  IX.  8;  xx,  11;  xxi,  8), 
Messine,  ville  de  Sicik,  à  la 
pointe  nord-est,  presque  en  face 
de  Keginm,  sur  la  côte  d'Italie. 

Messene  (XX Vil,  xxxiii,  5), 
Messrne,  auj.  Marrommati,  au 
pied  du  mont  llliùnie,  dans  la 
vallée  du  Pamisus,  en  Messénie. 

Messeiiiiut=  .a,  um,  adj .  dérivé 
de  .Ve.ssene  (voir  ce  mot);  subst. 
Messenii  (XX VU,  xxx,  13  :  XXIX, 
XII,  14).  les  habitants  de  Messène 
ou  de  la  Me^^sénie. 

Metapontinus.  a  um,  adj. 
dérivé  de  Mefnpmilum  (voir  ce 
mot  :  Metapontinns  «ryc/MXXlV, 
XX,  l.-ij,  «  Je  territoire  de  jNléta- 
ponte  »  :  fubst.Me/a77o/?/m/(XXlI, 
LXJ,  li>,  XXV,  xv,G:  XXVI,  xxxix, 
18:  XXVII,  VII,  12;  16:  li.  13), 
«  les  habitants  de  Métaponte.  » 

Metapontum  (XXVll,  vu,  11- 
14  :  xLii,  15:  17:  xuii.  2:,  Méta- 
ponte (auj.  Tor  dl  Mare),  colo- 
nie actiéenne,  dans  la  Grande 
Grèce,  sur  le  <jolfe  de  Tarente,  à 
rembouchure  du  Casuentus. 

Metaurus  (XXVll,  xi.vii.  9), 
tleuve  de  l'Onibrie,  nuj.  Melauro, 
sur  les  bords  duquel  Hasdrubal 
lut  défait  et  tué  en  207. 

Metellus,  voy.  (\teci/ius. 

Metilius,  nom  romain  :  M.  Me- 
tilivs  XXU,  XXV,  3),  tr-ibun  du 
peuple  en  217,  adversaire  de 
<^.  Fabius  Maximus. 

Metius .  nom  campanien; 
Slatius  Metius  (XXIV,  xix,  2), 
partisan  d'Uannïbal,  chef  de  la 
garnison  de  Casilinum. 

Mincius  (XXIV,  x.  7),  auj. 
Mlncio,  affluent  de  Pô. 

Minturnae  (XXVll,  xxxvii,  2), 
Minturnes,  ville  des  Auronces, 
en  Campanie,  à  l'embouchure 
du  Liris,  colonie  romaine:  dans 
le  voisinage  se  trouvait  le  bois 
sacré  de  Marica.  v.  Maricu. 

Minturnensis,   a  um,   adj. 


dérivé  de  Miiiluruae  (voir  ce 
mot);  Mininrnensis  populus 
(XXVll,  xxxviii,  4),  «  licpeuplede 
Àlintiiroes  »  ;  subst.  Minhtriienses 
(.\XV1I,  XKXvii,  3),  même  signifi- 
cation. 

Minueianns,  a,  um  (XXI 1, 
xxxir,  1),  adj.  dérivé  de  Minucuin 
(voy.  ce  mot),  «  de  Minucius, 
propre  à  Minucius  ». 

Minucius,  nom  de  famille 
roiiiaiu  ;  M.  Minucim  iiiifus 
(XXI 1,  VIII,  6;  xu,  11,  suiv.; 
ïiv,  4  ;  13:  xv.  11;  xxiv,  1  ;  xxv, 
6:  XXVll,  1;,  10;  xxviia,  2:  M  :  4: 
XXIX,  6;  <S  :  xi.ix,  16),  maiti^  de  la 
cavalerie  ou  dictateur  Kabius 
(en  217)  et  adversaire  de  sa  tac- 
tiq-we  *,  <>.  Mhiitcius  Thermus 
fXXX,  XL.  9  :  xLiii,  2),  tribun  mi- 
litaire ;  <^ .  Minucius  (XXVI, 
x-xxnL,  5),  légat  d'Ap.  Claudi'us. 

Misenns,  Misène,  nom  dun 
compagnon  d'Enée  ;  Miseni  pro- 
muntorium  (XXIV,  xiii,  G;,  le 
promontoire  de  Misène,  en  Cam- 
panie. 

Moenia  romana  (XXVI,  xlii, 
1),  l'enceinte  de  Rome  :  elle 
remontait  à  Servius  ïullius  ; 
s'appuyant  au  Tibre  à  ses  deux 
extrémités  elle  contenait  les  sept 
collines. 

Meeulacoeptus  (XXIV,  xlh, 
8),  chef  gaulois  au  service  de 
Carthage,  en  Espagne. 

Moericus  (XXV,  xxx,  12; 
xxxi,  6;  XXVl,  XXI,  10-13;  xxx, 
6;  xxxï,  4),  mercenaire  espa- 
gnol, qui.  à  Syracuse,  comman- 
dait i'Achradine  et  la  livra  à 
Marcellus. 

Montani,  \oy.  Epanlerii  et 
Ligures. 

Mopsianus,  a,  um,  adj.  dérivé 
de  Mdpsii  (voir  ce  mot)  ;  subst. 
Mopsiaiii  fWlll,  I,  3,  «les  parti- 
sans des  Mopsii  ». 

Mopsii,  nom  d'une  famille 
Sabine,  à'  Compsa;  Mepsuunm 
faelio  (XXlll,  I,  2),  le  parti  des 
Mopsii. 

Mucius,  nom  propre  romain  ; 
Q.  Mucius  Scaevola  (XXlll,  xxiv, 
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4;  XXXIV,    14:  18:  XXIV,  x.    4: 

XXV,  III,  6:  XXVI,  I,  U  :  XXVU, 
VIII.  4),  préteur  en  Sardaigne. 

Mulvius  XXVII,  XLvii.  9: 
Li.  2,.  pont  du  Tibre  auj.  Ponte 
Molle  .  sur  la  voie  Flaminienne, 
à  quelques  kilomètres  au-dessus 
de  Rome. 

Munda  XXIV.  xlii,  1,  ville 
d"Espai:ne.  dans  la  Bétique. 

Murgantia  XXIV,  xxxvi.  10). 
ville  du  Samnium. 

Murgentia  XXVI,  xxi,  14: 
1"),  ville  de  Sicile,  dans  la  vallée 
du  Synaethus,  au  sud-ouest  de 
Catane. 

Mutina  (XXI,  xxv.  3:  XX Vil. 
XXI,  10).  auj.  Modène,  ville  de  la 
Gaule  Cisalpine,  entre  Parme  et 
Bologne. 

Muttines  XXV.  xlii,  5:xl  1  : 

XXVI.  XXI.  15:  XL,  3-8:  XXVII. 
v,  G-"  :  VIII.  18,  Africain,  com- 
mandant delà  cavalerie  numide 
en  Sicile. 

Mylas  flumen  '^XXIV,  xxx,  3), 
petite  rivière  de  Sicile,  qui  se 
jette  dans  le  golfe  de  Megara. 


N 


Nabis  XXIX.  xii,  14  .  tyran 
de  Lacédémone. 

Naevius,  nom  dune  famille 
plébéienne  :  Q.  Saevius  Crisla 
(XXIV,  XL,  8),  préfet  d'une  co- 
horte d'alliés. 

Naraggara  (XXX.  xxix.  9  . 
ville  située  dans  la  vallée  supé- 
rieure du  Bagradas.  aux  environs 
de  laquelle  était  campée  l'armée 
romaine  quand  eut  lieu  lentre- 
vue  de  Scipion  et  d'Hannibal. 
avant  la  bataille  de  Zama. 

Narnia  (XXVII.  ix.  ':xliii.  9: 
XXIX.  XV.  o  .  anj.  Sarni.  ville  de 
rOmbiie.  sur  le  Nar.  affluent  du 
Tibre,  «ûlonie  latine. 

Narniensis  XXVII.  l.  6:  8. 
adj.  dérivé  de  Naryiia  (voir  ce 
mot  . 

Nasus  (dial.  dorien  vàao?. 
gr.  vfiTo:.  ile  :  ce  mot  s'ap- 
plique 1°  au  quartier  de  Syracuse 


:XXVI,  XXI.  10;,  appelé  en  latin 
bisula  (voirce  mot)  ;  2°  à  une  for- 
teresse des  Arcarnaniens  (XXVI, 
XXIV,  13  :  xxv.  10).  sur  l'empla- 
cement de  laquelle  se  trouve 
auj.  Castvon  de  TrikJiardo,  dans 
un  îlot  du  lac  Mélite. 

Naupactus  (XXVI.  xxvi,  1  : 
3:  XXVII.  XXIX.  9:  xxx,  11  :  xxxi, 
1:3:  xxxii,  2),  auj.  Lépanle  'on 
Saupactos  .  ville  des  Locriens 
Ozoles.  le  meilleur  port  de  la 
côte  septentrionale  de  Corinthe. 

Navius.  nom  propre  romain  : 
Q.  yavius  \\\l.  IV.  10.  v.  12-11), 
centurion  créateur  de  l'infanterie 
montée. 

1 .  Neapolis.  «  la  ville  neuve  » 
XXIII.  I,  o;  XV.  1  :  XXIX,  xxi,l), 

auj.  Xaples,  ville  de  la  Campa- 
nie.  ancienne  colonie  de  Cbalcis. 

2.  Neapolis  XXV,  xxv,  5  ;  6), 
«  la  ville  neuve  »,  quartier  de 
Syracuse,  au  sud  de  Tycha.  entre 
rÀchradine  et  les  Epipoles. 

Neapolitanus,  a,  um,  adj. 
dérivé  de  1.  Neapolis  (voir  ce 
mot  .  «  de  Xaples  »:  Neapoliia- 
jins  a^er  XXIV.  xiii,  Ij,  «  le  ter- 
ritoire de  Naples  »  :  subst.  .Vea- 
politani  fXXlI,  xxxii,  4).  «  les 
habitants  de  Naples  ». 

Nemea  (XXVII.  xxx,  9;  17; 
XXXI.  9  .  la  vallée  de  Némée  entre 
Cléonte  et  Phlionte.  où  se  trou- 
vait un  bois  sacré  avec  le  temple 
de  Jupiter,  près  duquel  on  célé- 
brait les  jeux  néméens  en  mé- 
moire du  combat  d'Hercule 
contre  le  lion  de  Némée. 

Nepesinus  a.  um.  adj.  dé- 
rivé de  Xepete  (voir  ce  mot); 
Sepeslnus  ar/er  (XXVI.  xxxiv, 
\0].  «  le  terrritoire  de  Nepete  ». 

Nepete  (XXVII.  ix.  7:  XXIX, 
XV.. j.  ville  de  lEtrurie  méridio- 
nale, auj.  \epi^  colonie  latine 
près  de  Sutrium. 

Neptunus  (XXII.  x.  9  ;  XXVI, 
XLv.  9:  XXVIII.  XI.  4).  Neptune, 
dieu  des  eaux,  identifié  plus  tard 
avec  le  Poséidon  des  Grecs,  qui 
règne  sur  la  mer  et  préside  aux 
exercices  équestres  :  aussi  Nep- 
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tune  a-l-il  un  autel  dans  le  cirque 
de  Flaminius  (XXVIll,  \i,  4) 

Nero  (XXVIII,  IX,  10).  G.  Glau- 
dius  Nero;  voy.  Claudius. 

Nicaea  (XXVIII,  v,  18),  forte- 
resse de  la  Locride  Epicnémi- 
dienne,  au  déLouché  oriental 
des  ïhermopyles,  sur  le  golfe 
Maliaque. 

Nicias  XXVIIT,  viii,  10),  stra- 
tège de  la  ligne  Achéenne. 

Nico  (XXV,  VIII.  4;  IX,  10-11: 
XXVI,  XXXIX,  13:  XXVII,  xvi,  3); 
noble  Tarentin,  chef  des  conju- 
rés qui  livrèrent  Tarente  à  Han- 
nibal. 

Ninnii  Celeres  ^\XI1I,  viii, 
1),  Pacuvius  Ninnius  Celer  et 
Stenius  Xinnius  Celer,  deux 
frères  appartenant  à  une  riche 
famille  de  Capoue,  chez  qui  des- 
cend Hannibal. 

Nola  (XXllI,  xiv.  7  :  wi  3  • 
xxxix,  7-8:  XXIV,  XIII,  10:  XXX 
XX,  6),  auj.  Vo/rt,  ville  de  la  Gam- 
panie,  au  sud-est  de  Capoue,  sur 
la  route  de  Xuceria. 

Nolanus,  a,  um,  adj.  dérivé 
de  ^ula  (voir  ce  mot)  :  Nolanus 
ar/er  (XXIII,  ixv,  5  :  xv,  1),  «  le 
territoire  de  Nola  »  -.Nolttna  plebs 
(XXI\  .  XIII.  8),  le  peuple  de  Nola 
(oppose  à  raristocratie)  :  Xnkuia 
res  (XXIII,  XIV,  10).  les  affaires 
de  Nola,  l'état  de  la  cité,  subst 
Xolani  (XXIII,  xvi.  3;  xlvi.  2) 
les  habitants  de  Nola. 

Norbani  (XXVII,  x,  7),  les 
habitants  de  Norba  fauj.Mwna) 
colonie  latine  chez  les  Volsques' 
Nuoeiia  (XXIII,  xv,  2),  Nuce- 
na  Alfaterna  (auj.  Nocera  dei 
Pagani),  au  sud-est  de  Nola 
sur  le  Sarnus.  ' 

,Nucerinus,  a,  um,  adj.  dé- 
rivé de  Nuceria  (voir  ce  mot)  • 
subst.  Nucerini  (XXVII,  m,  6-7), 
«  habitants  de  Nuceria  ». 

Numerius  Decimus  fXXII. 
xxiv,  11  ,  nom  d'un  Samnite  de 
liovianum. 

Numida  (XXVI,  iv,  2;  vu,  6; 
etc.),  «  un  Numide  »  ou  particu- 
lièrement «   le    Numide   »,  par 
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exemple    Syphax    (XXIX,    xxiii, 

0;  au  plur.  NuDu'dae  (passim, 
voy.  surtout  XXVIII,  xliv  5) 
<<  les  Numides  »,  excellents  cava- 
liers au  service  de  Carthage  et  em- 
ployés suri  ont  (;omme  éclaireurs, 
mais  aussi  dans  les  surprises  et 
dans  les  eml)uscades:  adjective- 
ment Ninnhlae  équités  (XXI, 
XXIX, 1;  Liv,6;XXII,xLvi,3;  etc.); 
le  mot  Numulae  désigne  aussi 
les  habitants  de  la  Numidie 
comprenant  deux  fractions  prin- 
cipales, les  Massvliens  et  les 
Massésyliens  (cf.  "  XXI,  xxix,  3- 
XXIII,  V,  13;  XXVI,  X,  5;  etc. 
etc.). 

Numidia  (XXX,  xii.  22:  xv, 
14),  l'Algérie  d'aujourd'hui, entre 
le  territoire  carthaginois  et  le 
pays  des  Maures. 

Numidicus,  a  um,  adj.  dé- 
rivé de  Numidia  (voir  ce  mot)  ; 
equi  Numidici  (XXX,  vi,  9  ; 
xxxvi,  8),  «  chevaux  de  Numi- 
die »  aussi  renommés  dans  l'an- 
tiquité qu'aujourd'hui  les  che- 
vaux arabes. 

Numistro  (XXVII,  ii,  4-10), 
ville  de  Lucanie,  sur  les  confins 
du  Samnium  et  de  l'ApuIie. 

Nursini  (XXVIII,  xlv,  19), 
habitants  de  Nursia(auj.  Norcia), 
dans  la  Sabine,  au  sommet  de 
l'Apennin  {Monti  délia  Sibilla). 


Obba  (XXX,  vii,  10),  ville 
d'Afrique,  non  loin  de  Carthage. 

Oceanus  (XXI,xxii,3:  XXIII 
L,  11:  XXIV,  XLix,  3:  XXVI,  xx, 
6:  XXVII,  XX,  4;  XXVIII,  i,  2 
II,  16:  XII,  10;  xvi,  3;  xxiii,  7; 
XXX,  3  :  XXXII,  8  :  xxxiv,  12; 
xxxvi,  13:  XXXVII,  10  :  xliii,  13), 
rOcéan  Atlantique  :  frelum 
OceaniXXm,  v,  H), le  détroit  de 
Cadès(cf.  XXVI,  XX,  6;  XXVIII, 

XLIII,  13). 

Ocriculum  (XXII,  xi,  5  :  XXX, 
XIX,  10),  ville  du  Bruttium  fauj. 
S.  Benedetto  di  Ullano),  qu'il  ne 
faut  pas  confondre  avec  Ocricu- 
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lum.  ville  de  lOmbrie  (auj.  0  f  ri- 
col  I  . 

Octavius.  nom  propre  ro- 
mnin  :  Cn.  Oclaviu.s  (XXVI II. 
xxxviii.  11  :  13-.XLVI.  14:  XXIX. 
XIII.  5:  xxxvT,  1-3:  XXX.  ii.  4; 
x\^v.  6-1^  :  x-vxvî.  3-7  :  xli.  6:7: 
8:  xLiv.  13  .  édile  plébéien,  puis 
préteur  en  br^rdaio^ne  et  propré- 
teur.  se  distiiiffue  sur  iner. 

Oenidae  XXVI.  xxiv.  l.j  : 
XXV,  10 1.  auj.  Trikhavdo.  ville 
dAcarnanie.  au  sud  du  lac  Mé- 
lité.  place  forte  importante. 

Oezalces  XX1X.xmx.6:  7:12: 
xxx.  Il  :  xxxi.  ■>  .  Irère  de  Gaia. 
roi  des  M.issyliens. 

Ognlnius.  nom  propre  ro- 
main ;  Cn.  Of/uhiius  XXVll, 
m.  9  .  chargé  dune  mission  en 
Etrurie. 

Olbiensis.  e.  adj  :  Olbiensis 
ager  XXVll.  \i.l3.  «  le  terri- 
toire d'Olbia  »  auj.  Tevrauova). 
ville  snr  la  c<V1e  orientale  Ae  la 
Sardaij:ne.  avec  un  port  très  rap- 
proché dt'  ritalie. 

Olcades  XXI.  v.  3:  t:  M), 
peuple  espagnol  établi  au  nord 
de  (Jai-thai:ène. 

Olympia  XXVI.  xxiv.  14  : 
XX\fl.  xxxv.  3  .Olynipie.  sanc- 
tuairr  de  Zens.  enKlifle.  au  con- 
fkn-iit  de  I  Alphée  et  du  Cladens. 
Olympieum  XXIV.  xxx-ni.  3  . 
sanctuaiie  de  Zeus  <  )>ou.T:'.iïov;. 
à  Syracuse 
Ôlympius,  a.  um.    idj.  voy. 

Jvj>iiilrr  :  suli<t.  Oh/infii(i 
(XXVlll.  vil.  If  .  fêtes  et  con- 
cours célébrés  à  ( Jlyrapie,  tous 
les  cinq  ans. 

Onussa  XXI.  xxii.  :;  :  XXII. 
XX.  4  .  xille  d"Espaj:ne.  au  nord 
de  Carthagene,  sur  la  cùte  de  la 
Méditerranée. 

Oplmia  XXII,  Lvii.  2\  Ves- 
tale convaincue  d'uToii'  manqué 
à  ses  vœux. 

Oppia,  nom  propre  :  Vestia 
Oppiii  XXNl.  xxxiii,  K  :  XXXIV.  1. 
femme  oriffinaire  d'Atella.  ré- 
compensée ]iar  le  Sénat  pour  sa 
fidélité  aux  Romains, 


Opuntins.  adj.  dérivé  û'Opiis 
(voir  ce  mot)  :  subst.  Opunlii 
XXVIII.  VI,  1-2  :  VII.  4).  les  habi- 
tants d'Opus.  les  Opontiens. 

Opus.  UBtis  XXVlll.  VIII,  3}, 
auj.  h/ian/eni/zfi,  ville  de  la  Lo- 
cride  Opontienne,  sur  le  canal 
de  lEubf^. 

Orbitanium  XXIV.  xx.  5), 
ville  du  pays  des  Lucanien&,dont 
on  ne  sait  rien. 

Orestls  XXVIE XXXIII, 1), pays 
tributaire  de  la  Macédoine,  dans 
la  vallée  supérieure  de  l'Haliac- 
iiion. 

Oretani  XXI.  xi.  13:  XXVI, 
XVII.  4  ,  peuple  de  la  Ceitibérie. 
sur  les  eonliiis  de  la  Bétiqne,  et 
dont  la  capilale  était  Castulo. 

Orens  XXVlll.  v.  18:  vi.  8: 
M:  VII.  1:4:3:  10:  ISj.auj.Oréi, 
ville  située  sui-  la  cote  s-epten- 
trionale  de  1  Eubée,  coumian- 
dant  le  <létroit  qui  sépare  cette 
île  de  la  Phtbiotide  et  conduit  au 
golfe  MaliM(|ue. 

Oricini  XXVI.  xxv.  2),  habi- 
tants d'Oricum  :  voy.  ce  mot, 

Oricum  (XXIV.  xl,  2,  auj. 
Eril;h<>^  ville  de  J'Epire,  au  fond 
du  golfe  actuel  d'Avlona:  c'est 
le  port  le  plus  rapproché  de  la 
coie  calabraise. 

Oriens  XXXI 11,  i,  3),  région 
où  le  soleil  se  lève  :  (XXAJ.xxxvii, 
5),  l'Orient,  pays  situé  à  l'est  de 
ritalie. 
Oringis.  Voy,  Orongis. 
Oritanns.  a.  um,  adj.  dérivé 
d'Oreus  \ov.  ce  motj  ;  subst, 
Orilani  XXVlll,  vu,  12),  habi- 
tants d'Oreus. 

Orongis  XXVMI.  m.  3:  iv,2i, 
ville  d "Espagne,  dans  la  région 
des  mines  d'argent  :  quartier  gé- 
néral d'Hasdrubal  :  elle  est  sou- 
vent confondue  a\ec  Aurinx. 

Orsua  XXVilE  xxi,  6-11)^ 
chef  d'une  tribu  espagnole. 

1.  Ostia.  se.  f.  XXII,  xi,  6; 
XXV.  XX.  3  :  XXVll,  xi.  2  :  xxii, 
12:  XXIX,  xiv.  10  .  Ostie,  colo- 
nie romaine  fondée  par  Ancus 
Martius  à  rembouchure  du  Tibre> 
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2.  Ostia,  orum.  n.  (XXII, 
xxxvii.  1  :  XXVI.  XIX.  11:  XXVll, 
xxxji.  3;.  Comme  1.  Os  lia. 

Ostiensis,  e  (XXVll,  xxxviii, 
4:  etc),  «  (i'Oelie  »,  ;ulj.  dérivé 
J'0.s7/<:i  (voy.  ce  mot). 

Otaciliùs,  nom  dune  famille 
romaine  ;  T.  Oluci/ius  Crassus 
(XXII,  X,    10;    xxxj.  G:    lvi,    (i  ; 

XXIII,  XXXI,  9  ;  xxxn,  20  ;  xli,  9  ; 

XXIV,  IX,  4:  XXV,  xxxi.  12  ; 
XXVI,  I.  12:  xxiii,  2:  xxvl,  3  ; 
etc.  ,  préteur  et  commandant  de 
la  Hotte  en  Sicile. 

Ovile  (XXVI,  XI.  22),  enclos 
dans  lequel  se  tenaient,  au  Champ 
de  Mars,  les  comices  par  centu- 
ries ^^oir  notre  plan  de  Rome). 

Oxeae  (XXVI 11.  vu.  18  .  propr. 
«  les  poinlus  »  (du  grec  ôz-jc), 
groupe  d'îles  dont  les  côtes  sont 
extrêmement  découpées  et  qui 
sont  situées  en  face  de  l'embou- 
chure de  l'Acbeloûs. 


P.  Abréviation  du  prénom  Pu- 
blius. 

Paceius  (XXVll.  xv,  3),  dé- 
légué des  villes  du  Bruttium. 

PacJiynum  (XXIV,  xxvii,  7; 
XXXV.  3:  XXV.xxvii.  4).  le  pro- 
montoire Pacb  vDumi  auj  .cap  Pm- 
sam),  au  sud-est  delà  Sicile,  un 
des  trois  sommets  du  triangle 
figuré  par  lîle. 

Pacula.  Voy.  C/uvia. 

Paeuvius,  prénom  os-que  : 
vo}'.  Ca/((rlus  'St  Niniiii. 

Padus  (XXI,  xxxii,  3;  5;  10  : 
xLiii.  4;  xLvii,  1:  lvi,  9],  le  Pô, 
fleuve  de  l'Italie  septentrionale, 
qui  pi'end  sa  source  dans  les 
Alpes,  coule  de  l'ouest  à  l'est  et 
se  jette  dans  l'Adriatique. 

Paeligni  (^XXIl,  ix,  -j  :  xviii, 
6:  "?  :  XXV.  xiv,  4;  XXVI.  xi,ll: 
XXVlïKxLv,  19).  peuple  del'lta- 
lie  centrale,  dans  les  hautes 
vallées  orientales  de  l'Apennin: 
leur  ville  principale  était  Sulrao 
où  naquit  Ovide. 

Paestanus,  a.  um.  adj.  dé- 


rivé de  Pae.^iuiii  {yoy.  ce  mot)  : 
subst./V(^.s7^(///( XXVll,  x,8),«  les- 
habitants  de  Paestum  ». 

Paestum  (XXll,  xxxvi,  9; 
XXVI,  xxxix.  5),  auj.  Pesto,  an- 
ciennement Pdsidonia.  colonie 
de  Sybaris,  sur  le  golfe  de  Sa- 
lerne,  célèbre  par  son  temple 
de  Neptune  qu'on  admire  en- 
core, 
Paetus,  \oy.  Ae/ius. 
Palatium  (XXIX,  xiv,  13  ;  14; 
XXX.  xxxviii,  9).  ou  i/ions  Palati- 
nus,  «  le  mont  Palatin  ».  centre  de 
Rome  et  siège  primitif  de  la  ville 
{Roma  qicailrata)  ;  c'est  là  que 
s'élevait  le  temple  de  la  Victoire, 
dans  lequel  on  installe  provisoi- 
rement l'image  de  la  déesse  Ma- 
gna Mater. 

Pandosia  (XXIX.  xxxviii.  1), 
ville  de  la  Lucanie.  à  gauche  du 
Liris. 

Panhormus  (XXIV,  xxxvi, 
4  :  XXIX.  j.  14  ,  auj.  PaJerme, 
ville  et  port  de  la  côte  septen- 
trionale de  Sicile. 

Papirius.  nom  de  famille  ro- 
main ;  L.  Papir'ius  Cursor  (XXll. 
XIV,  12),  consul  et  dictateur,  au 
temps  de  la  guerre  contre  les 
Samnites  :  C.  Papirius  Maso 
(XXI.  XXV.  4).  l'am  des  triumvirs 
chargés  d'établir  les  colonies  de 
Plaisance  et  de  Crémone:  puis 
pontife  (XXN,  II.  1):  C.  Papirius, 
L.  f.^Maso  (XXV,  II;,  1),  decem- 
vir  sacrorum. 

Parthini  (XXIX,  xii,  3  ;  13). 
tribu  illyrienne  établie  enti-e  le 
Drin  et  la  mer  Adriatique. 

Patrae  (XXVII,  xxix,  9),  auj. 
Patras,  ville  de  l'Achaie,  à  l'en- 
trée du  golfe  de  Corinthe,  sur  la 
baie  ou  golfe  de  Patras. 
Panllus.  voy.  Aemilius. 
Pedanius.  nom  propre  ro- 
main: T.  Pedanius  (XXV,  xiv,  7), 
centurion. 

Pelagonia  (XXVI,  xxv,  3;  4), 
pays  des  Pélagones,  en  Macé- 
doine, dans  la  vallée  de  l'Erigoa 
(auj.  pays  de  Vilulia  ou  Monas- 
lir). 
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Pella  XXVI.  XXV,  1  ;  17).  ca- 
pitale de  la  Macédoine,  à  Tinté- 
rieur  du  pays,  dans  une  région 
marécageuse. 

Pennus.  voy.  Quhutius. 

Pentri  XXil.  lxi.  Il;,  peu- 
plade samniteprèsdeBovianum. 

Peparethus  XXVIII.  m.  lO: 
16  ,  auj.  Scopélos,  ile  du  groupe 
des  Sporades.  dans  la  mer  Egée. 

Perco.  surnom  de  Nico  (voy. 
ce  mot  . 

Pergamum  (XXIX.  xi.Tyauj. 
Ber(i(nnfi/i.  capitale  du  royaume 
de  Pergane.  en  Mysie. 

Perseus  XXVf.  xxv,  o),  offi- 
cier macédonien. 

Persius.  nom  de  famille  ro- 
main ;  (' .  Per.^ius  fXXVJ.  xx.xix, 
21-22  ,  officier  romain. 

Perusini  CXXlll.  xvii  il  : 
XXVIll.  XLv,  18  ,  Pérugins.  habi- 
tants de  Pérouse,  ville  de  lEtru- 
rie  orientale. 

Pessinus  XXIX.  x.  .'j  :  xi.  7). 
Pessinonte.  ville  de  la  Phrygie, 
dans  la  région  concédée  aux  Ga- 
lates.  centre  du  culte  de  la  Mère 
des  dieux   Mnqnn  Mater). 

Petelia  XXIII.  xxx.  1  ).  Pété- 
lie,  ville  de  la  cf')te  orientale  du 
Bruttiura,  au  nord  de  Crotone  : 
Pele/iae  tumulus  (XXVII.  xxvi. 
5  suiv.  .  hauteur  près  de  Pétélie. 
théâtre  du  combat  où  périt  Mar- 
^ellns. 

Petelinus.  a.  um.  adj.  dérivé 
de /v/ê//a  voir  ce  mot/:  subst. 
Pele/ini  (XXllI.  xxx.  4;.  habitants 
de  Petélie. 

Pettius.  nom  propre  campa- 
nien  :  Herins  Pe/tius  '^XXIII, 
xLiii.  y  .  un  des  chefs  de  la  cité 
de  Nola. 

Phalara  (\\\U.  xxx.  3  :  4  . 
auj.  .S//////<V/a.  ville  de  la  Phthio- 
tide.  sur  le  golfe  Maliaque,  port 
de  Lamia. 

Phileas  XXV.  xii.  10),  cito- 
yen de  Taiente. 

Philemenus  XXV.  vm, 3 etc.; 
XXVI 1.  XVI.  A-i  .  chef  de  la  cons- 
piration qui  livre  Tarente  à  Han- 
nibal. 


Pheneus  XXVIII.  vu.  16), 
auj.  P/turtia,  ville  de  lArcadie. 
au  nord-est,  au  pied  du  mont 
CvUène. 

^1.  Philippus  XXII,  XXXIII.  3: 

XXIII,  xxxiii.  2:6:  10:  12; 
xxxiv.  5  :  7  :  xxxviii.  4;  10  :  11  ; 
XXXIX,  1:    XXV,    XXIII,  8:   XXVI, 

XXIV,  16:  XXVII,  XV,  7  :  xxix,  9  à 
XXXIII,  4:  XXVIII,  v-viii:  XXIX. 
IV,  4  :  XII,  1  :  XXX.  xAvi,  2  :  3  :  4  : 
XLii,l  :  4  :  10  ,  Philippe  V.  roi  de 
Macédoine  (220-179^.  frère  de  De- 
metrios  II  et  successeur  d'Anti- 
gone  Doson,  allié  dilannibal 
contre  les  Romains. 

2.  Philippus  (XXIX,  xii,  11: 
12  :  Philippe,  stratège  des  Épi- 
rotes  en  20"). 

Philistio  (XXV,  xxviii,  5), 
lieutenant  d'Epicyde  à  Syracuse. 

Philo.  Voy.  Yeturius.^ 

Philodemus  (XXV.  xxv,  3  : 
10  ,  Philudéme.  Argien  com- 
mandant la  forteresse  de  lEu- 
ryalos  à  Sj'racuse. 

Philus.  vov.  Furius. 

Phlius  XXVIII,  VII.  16), 
Phlionte.  ville  du  Peloponèse, 
dans  la  retrion  compiise  entre 
lArcadie.  la  Sicyonie.  le  terri- 
toire de  Cléones  et  TArgoIide. 

Phocaea  rxxvi.  xix,  11), 
Phocée.  ville  dionie.  en  Asie  Mi- 
neure, sur  une  presqu'île  entre 
les  bouches  du  Caicus  et  celles 
de  IHermus:  métropole  de  Mar- 
seille. 

Phocis  fXXVIlI.  V,  16:  vu,  3), 
Phocide,  pays  de  la  Grèce  cen- 
trale, borné  à  Test  par  la  Béotie, 
au  nord  par  la  Locride  Epicnémi- 
dienne.  à  louest  par  la  Doride 
et  la  Locride  Ozole.au  sud  par  le 
golfe  de  Corinthe. 

Phoenice  (XXIX.  xii,  H  i,  auj. 
Pheniki.xiWe  del'Epire,  enChao- 

Phrygia  (XXIX,  xi,  7,,  Phry- 
gie. contrée  de  TAsie  Mineure 
comprenant  deux  parties,  la 
Petite  Plirijqie  surTHellespont  et 
la  Grande  Phr/jrjie  à  l'intérieur 
des  terres. 
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Phthiotici  (XXVIII,  vu,  12), 
habitants  de  la  IMilliiotide,  ré- 
gion méridionale  de  la  Thessa- 
lie,  entre  le  <i;o\ïe  Maliaque  et  le 
golfe  Pagaséti(iue. 

Picenum  (XXI,  i.xii,  o  :  XXIII, 
xi\\3:xxxn,  19  ;  XWil,  xliii,12; 
xLïv,  2],  contrée  de  l'Italie  cen- 
trale,entre  l'Adriatique  et  l'Apen- 
nin :  ville  principale  Ancône. 

Picenus.a,  am,  adj.:  Picenus 
af/e)'  (XXII,  IV,  3),  «  le  territoire 
du  Picenum»:  v.  l'iccnmn. 

Pinarius.  nom  de  famille  ro- 
main;/. Pinarius  (XXIV,  xxxvii, 
3),  commandant  la  place  d'Hen- 
na. 

Pineus  (XXll,  xxxm,  5),  roi 
d'IUyrie. 

Pisae  (XXI,  xxxix,  3),  aiij. 
Pise,  à  l'embouchure  de  TArno, 
ville  de  l'Etrurie  septentrionale. 

Piscina  puhllca  (XXIII,  xxxiv, 
4),  bassin  qui  se  trouvait  au  sud- 
est  de  l'Aventin,  mais  qui  a  dis- 
paru de  bonne  heure. 

Piso  (XXV,  XXXIX,  15).  Voy. 
Calpurniiis. 

Pityusa(XXYIII,  xxxvii,3-4), 
proprement  «  île  des  pins  » 
(TTiTuôsTo-a).  Ebusus  (auj.  Iviza), 
qui  avec  Ophiusa  fauj.  Formen- 
tera),  faisait  partie  du  groupe 
d'îles  (Piit/usae,  au  pluriel)  situé 
au  sud-ouest  des  Baléares;  auj. 
l'une  et  l'autre  sont  rattachées 
aux  Baléares. 

Placentia  fXXT,  xxxix,  4  ; 
Lvi,  3;  5:  9:  lxiii,  1:  XXVII, 
XXXIX,  H;  XLiii,  1:  etc.),  auj. 
Placenza  (Plaisance),  colonie  la- 
tine sur  la  rive  gauche  du  Pô,  un 
peu  au-dessous  du  confluent  de 
la  Trebia. 

Placentimis,  a,  um,  adj. 
dérivé  de  Placentia  (voir  ce  mot); 
subst.  Placeîitint  (XXVII,  x,  8  : 
XXVIII,  XI,  10;  11),  «  les  habi- 
tants de  Plaisance  ». 

Plator  (XXVIII,  vi,  1-7  :  viii, 
1),  commandant  la  place  d'(>reus. 

Pleminianus,  a,  um,  adj. 
dérivé  de  Pleniiniu.s  (voir  ce  mot); 
Pleminianus  lumjitlas,  désordres 


provoqués  à  Locres  par  l'avarice 
et  la  cruauté  de  Pleminius. 

Pleminius  (XXIX,  vi,  9  ;  vm, 
5:7;  ix,  1  :  3:4;  8;  9;  xvi,  5; 
7:  10;  20;  xviii,  10;  xix,  3;  5; 
Il  ;  XX,  3  ;  xxi,  1  suiv.  ;  xxii,  1  ; 
10  ;  etc.),  Q.  Pleminius,  lieute- 
nant de  Scipion  à  Locres. 

Pleuratus  (XXVI,  xxiv,  9; 
XXVU,  x.vx,  13  ;  XXVIII,  v,  7  ; 
XXIX,  xii,  14),  prince  illyrien, 
fils  de  Scerdilaedus. 

Poeni  (passim),  ^<  les  Cartha- 
ginois »  et,  plus  souvent,  «  Tar- 
inée  carthaginoise  »  et  spéciale- 
ment «  les  troupes  nationales  » 
opposées  aux  mercenaires  (cf. 
XXVIII,  XIV,  19).  Voy.  Poenus. 

Poeninus  (XXI,  xxxvm,  6  ; 
7),  partie  de  la  chaîne  des  Alpes 
comprise  entre  le  Saint-Bernard 
et  le  Saint-Gothard. 

Poenus,  synonyme  deCarlha- 
r/iniensis, mdiis  nom.  générique  des 
Phéniciens:  le  singulier  s'emploie 
souvent  comme  collectif  (cf. 
XXI, xvii.O:  XXIII,  xxxiii,3  ;etc., 
ou  sert  à  désigner  Hannibal  (cf. 

XXI,  viii,  3;  xxxiv,  2:  etc.), 
quelquefois  Poenus  remplace 
Punicus  et  sert  d'adjectif  (cf. 
hostis  Poenus  (XXX,  xx,  8)  ;  Poe- 
nus kostis  (XXI, XVI,  5;  XXli,xxxi 
8:  XXIII,  V,  11  ;  etc.).  \oy. Poeni 
et  Punicus. 

Poetelius,  nom  propre  ro- 
main :  P.  Poetelius  (XXVll,  iv, 
7),  ambassadeur. 

Polyaenus    (XXIV,    xxi,   2  ; 

XXII,  1  :  13),  Syracusain,du  parti 
aristocratique. 

Polybius  (XXX,  xlv,  5),  Po- 
lybe,  fils  de  Lycortas,  né  à  Mé- 
galopolis  en  Arcadie  (entre  210 
et  205  av.  J.-C);  envoyé 
à  Rome  comme  otage  après  la 
défaite  de  Persée,  roi  de  Macé- 
doine, il  devint  l'ami  de  Fabius 
et  de  Scipion,  les  fils  de  Paul- 
Emile,  et  put  observer  et  étudier 
la  forte  organisation  de  la  répu- 
blique romaine  ;  historien,  il  a 
raconté  en  quarante  livres  les 
événements  des  années  220-146, 
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entre   le   début    de   la  seconde  Jé«ratdansrarméedevantCapoue. 

Popiliius,  nu  m  de  famille 
romain:  P.Pvpil lius  [XW'll,i\\,  1 ,. 
ambassadeur  auprès  de  Sj'phax. 
Populonienses  'XXVJII,  xlv, 
15),  habitants  de  Populonmm 
voir  ce  mot  . 

Popnlonhim  (XXX,  XXXIX,  2). 
auj.  l'o/jii/onia,  près  de  Piombino, 
viJIe  de  la  cUe  dEtrurie,  voisine 
de  1  lie  d'Elbe. 

Porcins,  nom  de  famille  ro- 
main :  M.  Poi'cim  Cato  (XXIX, 
XXV,  10  ,  1  illustre  Calon  le  Cen- 
seur, questeur  en  204  dans  lar- 
mée  de  Sicile  ;  L.  Porcius Licinus 
XXVl,  VI,  1:  XXVll,  VI,  19; 
xxxix,  1-2;  XLvi,  5;  i^lvu,  4; 
XLviii,  1  ;  XXVll I,  IX,  1;  x,  12), 
légat  dans  l'armée  de  Capoue, 
édile  plébéien,  préteur  en  Gaule 
cisalfdne. 

Porsina  XXVI,  xli,  10),  roi 
de  Clusium.  en  Etrurie,  allié  de 
Tarquiu  le  Superbe. 

Postumius.  nom  dune  fa- 
mille romaine:  L.  Pusiuniius  Al- 
blniis  XXll.  XXXV,  6  :  XXllI, 
XXIV,  6:  XXV],  II,  13:  XXVIIK 
xxviii,  12,  trois  fois  consul, 
massacré  par  lesBoïens  avec  son 
armée:  .1.  Posliunius  Albinus 
iXXHI,  XIII,  3  .  qui  fut  consul 
avec  Lutatius  Catulus  en  241  ; 
L.  Postumius  Mef/el/us  (XXVll» 
VI.  8î,  inter-roi.  puis  consul; 
M.  Poslumius  l'i/ryensis  (XXV» 
iii-iVi,  M.  Postumius  de  Pyrgi 
ville  d'Etrurie,.  concussionnaire. 
Potidania  (XXVI 11,  viii.  V;, 
ville  de  la  Locride  Ozole,  à  l'est 
d'Eujialium. 

Praeneste  'XXll,  i,  9  ;  xii,2; 
XXIV.  X.  10:  XXVIH,  ix,  5),  auj. 
Pfi/t'sfrhta.  trésancienne  ville  du 
Eatium,  célèbre  par  son  temple 
de  la  Fortune. 

Praenestini  (XXllI,  xvii,  8), 
h;ibilaiits  de  Préneste. 

Praettitian-us.  a,  um,  adj. 
dérivé  de  Praehitiù  peuple  qui 
occujjait  la  région  appel»  e  au- 
joui-dbui  les  Abruzzes  :  Praelu- 
tiamis  ager  (XXll,  ix,  o  :  XXVll 


guerre  punique  et  la  prise  de 
Corinlbe:  cette  œuvre  capitale  ne 
nous  est  pas  parvenue  en  entier  : 
nous  n'avons  au  complet  que  les 
cinq  premiers  livres:  pour  les 
treize  livres  qui  suivent,  nons 
avons  de  longs  extraits:  mais 
des  vingt-deux  derniers,  il  ne 
reste  que  des  fragmeJits  :  This- 
toire  de  Polybe  est  la  source 
principale  de  Tite-Liv«  pour  le 
récit  de  la  seconde  guerre  pu- 
nique. 

Polyelitus   ^XXV.  xxvni,  5), 
Syracusain. lieutenant  d'Epicyde. 
Polycratia    X.W  il,  xxxi,  8), 
épouse  d'Aratus. 

Polyphantas  XXVll,  xxxii, 
10  :  XXVllI,  V,  Uj,  officier  ma- 
cédonien. 

Pompeius  (XXX,  xi.v;  6),  Gn. 
Pompeius  Magnus,  le  rival  de 
César. 

Pomponius,  nom  dune  il- 
lu^trn  famille  plébéienne:  Se:r. 
J'oin/iiuiiu.s  XXI.  LI.6  .  lientenant 
de  Sempr(»nius  :  M.  Pomponius 
XXll.  vu.  8  ,  prétour:  .1/.  I'<mi- 
ponius  Mat  ho  XXll,  xxxiii,  11  : 
XXXV,  .i:  XXIII,  XXVI,  I  :  XXIV. 
X,  3  :  xvii.  2:  XXVi.  xxiii.  1). 
maître  de  la  cavalerie  du  dictateur 
L.  Veturius  Philo,  puis  préteur, 
propréleuret  pontife, mort  en  211  : 
M.  Pomponius  Multto  XXVlll,  \. 
7  :  XLV.  12;  XXIX,  xi,  11  :  xm,  2; 
6  ;  XX,  4  :  8  :  xxiv.  8  ;  xxv,  6: 
xxvj,  -  :  XXX.  II,  3  .  édile  plé- 
béien, préteur  et  propréteur:  .-]/. 

Po//i/,n/iius  Molli,,    XXIX.  XXXVIII, 

7i,  augure  et  decemvirsacrorum; 
T.  Pomponius  Veientrtnus  'XXV, 
I,  1  , préfet  d'une  ccdjorte  d'alliés: 
on  n'est  pas  sur  <iuil  ait  appar- 
tenu à  la  laniille  romaine  des 
Pompnnii. 

Pontiani  (XXVll,  x,  7  ,  habi- 
tants de  lile  de  Pontia  (auj, 
Ponzn  .dans  la  merïyrrhénienne. 
au  sud  du  promontoire  deCerceri 
imiiiile  Cirreflo  . 

Popilius,  nom  de  famille  ro- 
main :  T.  Popilius    XXV],  vi,  1,, 


INDEX    HISTORIQUE    ET    GEOGRAPIIIQUE 


813 


XLV,  10),  le  teiTilôire  des  Prae- 
/(////,  à  l'esl  (le  rApeunin.an  l)or(l 
de  l'Adriatique,  dans  ril.ilie  ceii- 
traie. 

PrivernumfXXli,  xi,  4),  auj. 
Piperno  rccc/iin.  ville  du  paya 
des  Volsques. 

Proserpina  i  XXIV,  xx.wiii.S  : 
XXIX.  MU,  9  :  xviii.  3  :  4  :  \i\. 
7  ;  XX,  10),  noui  romain  de  la 
déesse  grecque  Perséplioné  ou 
Koré.  fille  de  Déméter,  enlevée 
par  Plnion  :  elle  avait  à  Locres, 
«nlt*îli(".un  sanctuaire  renommé. 

Prusias  fXXVII.  xxx.  16; 
XXYlll.  VII,  10  ;  XXIX,  xii,  14), 
Prusias,  roi  de  Bithvnie,  allié  de 
Philippe  V  de  Macédoine. 

Ptolomaeus  fXXIlI,  x,  H  : 
XXLV.  XXVI,  1  :  XXVII,  iv,  10  : 
XXVIII.  VII,  13).  Ptolumée  IV. 
Philopator.  roi  d'Egypte  (222-20.)). 

1.  Piiblicius,  nom  de  famille 
romain;  L.  Publlcius  Bihii/u.s 
(XXII.  Lin,  1).  tribun  militaire. 

2.  Publicius,  voy.  clivus. 
Pulcher.  Voy.  Claudius. 
FnlQhTi/Ji'oinunhnium   XXIX. 

xxvu,  1±-13,  au  lieu  de  PuLchnon 
pvotnuntot'ium  (KaÀov  ày.porr,ptov) 
auj.  Ras  Sidi  Ali  el  Mekki,  pointe 
au  nord-est  de  la  langue  de  terre 
qui  couvre  au  noi'd  de  la  baie 
d'Utique. 

PuniGTis,  a.  um,  adj.  dérivé 
de  Poenus  (v.  ce  mot).  «  phéni- 
ciem  punique,  carthaginois  ».  cf. 
Pnnica  amicltia  (XXIII.  x.  3)  : 
Punlciun  hellurn  fXXI,  xvii,  9  : 
xxii.  1  :  xxiii,  l:  XXIIl.  xxxviii. 
S;  XXYlll.  Lxiii,  21,  cf.  XXI,  i,  2: 
XXII.  xxLii,  6:  xLii,  9:  lx,  11: 
XXVIII.  xxxviii.  9:  etc.):  Punira 
pies  (XXX.  xxx.  27):  Punica 
fraus  ^XXII,  xlviil,  1  :  cf.  XXI, 
IV,  9)  :  Punicuin  os.  «  prononcia- 
tion punique,  accent  carthagi- 
nois »  (XXII.  xiii.  6):  Punica  re- 
ligio,  «  conscience  punique  » 
(XXII.  VI.  12)  :  etc. 

Puplnia  (XXVI,  ix,  12).  terri- 
toire situé  entre  Rome  etTuscu- 
lum.  appelé  ailleurs /-'(/y^r/i/w.s'  ^»u 
Pupiniensis)  ajev. 


PupiTis,nora d'une  famille  plé- 
béienne :  C.  Pupias  (XXII,  xliii, 
8  ,  duumvir. 

Pateoli  (XXIV,  XIII,  6  :  XXVI, 
XVU.2:  XIX.  10,  XXX,  XXI.  11), 
auj.  Poiizzoles,  ville  de  la  Cam- 
panie,  sur  la  baie  de  Naples. 

Pjdua  (XXVU,  ,xxx,  13),  auj. 
Vieu.v  Nuvui'in,  ville  d«  la  Messé- 
nie,  au  nord  de  la  baie  actuelle 
de  Navarin. 

Pyrenaeus  adj.  et  subst.  ; 
Pijrenaeus  nions  ou  saltus  (XXI, 
xxx,  5  ;  XXYl.  xliii.  8  :  XXYII, 
XIX,  1  ;;xx.  2),  «.  la  chaine  des  Py- 
rénées »  ;  subst.  :  Juga  Pyrenael 
(XXI,  xxx,  7):  Ptpr-nnei  promun- 
toriuvi,  auj.  cap  de  C/'e»s(XXYI, 
XIX,  11  . 

Fyrgensis  (XXY,  m.  8  :  iv, 
3  :  etC).  «  de  Pyrges  ».  voy.  Pos- 
iumius  et  Pjjrf/i. 

Pyrgi  (nôpyot),  Pyrges,  ville 
d'Etrurie. 

Pyrgus  (XXYlll.  xxxii,  7),  fort 
situé  dans  la  basse  Elide. 

Pyrrhias  (XXYU.  xxx.  1:2: 
3  .  stratège  des  Eto liens  en  208. 

Pyrrhus  (XXU.  lix.  8  :  14  : 
18  :  XXI 11.  vu.  5  :  XXJY,  vi.  8  ; 
XXVIII,  xxviii.  4  ;  XXIX.  viii,  9- 
10  ;  xviii.  3-6;,  roi  d'Epi re.  célèbre 
par  sa  lutte  contre  les  Romains. 

Pythius,  voir  ApoUo. 


Q.  Abréviation  du  prénom 
Qui.)i/us. 

Qulnctilius,  nom.  de  fani-ille 
romain  :  P.  Quirictilius  Varus 
(XXIX,  xxxviii,  4  ;  XXX,  i,  8  :  1,8  ; 
XXVII,  7).  préteur  ;  M.  QuincliJius 
Fo/'iii»  (XXX.  xvLii,  5),  lils  du  pré- 
cédent. 

Quinctius.  nom  de  famille 
romain:  A'.  Uuinetius Flaniinimis 
(XXII.  XXXIII.  8).  dauumvir  ;  T. 
Quinctius  Flamininus  (XXiX, 
xiii,  6),  futur  vainqueur  de  Phi- 
lippe Y  de  Macédoine,  comman- 
dant la  place  de  Tarente  :/..  Q«mc- 
li us  Flamininus  (XXV.  u,  2), 
augure  ;    T.  Quinclius  Crispinus 
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(XXV.  XVIII,  1  suiv.).  vainqueur 
deBadius:  T.  Quinctius  Pennus 
fapitolinus  Crispinuf;  (XX  VII. 
VI.12  :vii.  8  :10  :  xxii,  4  :  XXVII, 
XXI.  3  :  XXII,  1-2  ;  xxv.  6  :  H  ; 
XXIX.  2  :  3-6  ;  xxxiii.  6  ;xnxv.  2  , 
préteur  ;  D.  Quinctius  XXVÎ. 
XXXIX.    3-16).    soldat  romain. 

Quinta.  Voy.  Claudia. 

Quirinus  (XXVIU.  xi.  4}.  dieu 
sabin.  le  Mars  des  Albains.  dont 
le  temple  iaecles  Quirini  était 
sur  le  Quirinal  :  son  rulte  était 
confié  au  flauten  Quirinalis  : 
cétait  aussi  le  nom  divin  de  Ro- 
rnulns. 

Quirites  XXII.  x,  2  :  XXVI. 
II.  11  :  xxxiii.  14  :  etc.).  les 
membres  du  peuple  romain  (cf. 
populu.s  Roinanus  Quirites  :  pn- 
pulus  Riitnanus  Quiritesque-.popu- 
fus  Hcnnanus  Quiritium\  considé- 
rés individuellement. 


Raecius.  nom  romain  :  M. 
Bac'iii''  XXVII.  xxxvi.  3-4),  en- 
voyé en  mission  par  le  Sénat. 

Ralla.  Vov.  Marcius. 

Reate     XXV.    vu.  8  :    XXVI, 

XI.  10  :  XMii.  5  :  XXX.  ii.  11), 
auj.  tiieti.  ville  de  la  Sabine, sur 
la  via  Salaria. 

Reatinus,  a,  nm,  adj.  dérivé 
de  Heate  voir  ce  mot)  :  subst. 
Reatini  XXVIIl.  XLv,  19).  les  ha- 
bitants de  Heate. 

Regini  (XXVI.  xii,  14  :  xxxix, 
.".  :  XXIX.  xxi.  3  ;  etc.).  les  habi- 
tants «le  Ref/iufn,  voir  ce  mot. 

Regiuni  (XXV.  i,  2  :  XXVI. 

XII.  2  :  xxxix,  6  :  XXVII,  xii.  4  : 
XXIX,  VI.  4  :  9  :  10  :  ix.  i  :  xxi. 
1  :  1  :  etc.  .  auj.  Refiqio.  ville  de 
la  côte  occidentale  de  la  Calabre. 
en  face  de  Messine. 

Regulus.   Vov.  Atilius. 

Rhium  XXVH.  xxix.  9  : 
XXV] II,  VII,  18),  promontoire  de 
TAchale,  a  rentrée  du  golfe  de 
Corintlie. 

Rliodanus  fXXI.  xxix.  2  ; 
xxx,  3  :  10  ;  xxxi,  2  ;  4  ;  xxxii,  1  : 


XL,  2  :  xLi,  3  :  xliii,  4  :  XXVII, 
xxxix.  4  .  le  Rhône. 

Rhodii  XXVlI.xxx,  4: XXVIIl, 
vu,  13  .  habitants  de  Tile  de 
Rhodes,  la  plus  grande  des  Spo- 
rades, 

Roma  possiin),  Rome  voir 
notre  plan  :  les  principaux  points 
de  la  topographie  de  Rome,  à 
lépoque  de  la  seconde  guerre 
punique,  sont  mentionnés  à  leur 
ordre  alphabétique  dans  le  pré- 
sent index. 

Romanus,  a.  um.  adj.  «  de 
Rome,  romain  »  :  cf.  Romana 
amicitia  XXV,  xxvi,  8)  ;  Roma- 
iius  civis  XXII.  LUI,  10  ;  XXIll, 
VII,  3  :  XXVII, XLix.  7  :  etc.)  ;  Ro- 
tnana  cohmia  (XXII.  xiv,  7)  ;  Ro- 
iiinnuin  iinperiuhi  XXI,  XLi,  17  ; 
XXV,  v,  14  :  XXVI.  xli.  18)  :  Ro- 
)7ianu)n  ingenium  XXH.lviii,  8)  ; 
Romanum  7Jowcn  fXXI,  xliii.  12; 
XXII.  Lv.  .5  ;  Lix,  12  :  XXIII,  vi, 
3:  etc.  ;  Romana  res  (XXI,  xvi, 
3  :  XXll.  XIV.  14  :  etc.)  :  Romana 
snciefas  XXlll.  viii,  3  ;  XXIV,  v, 
8  :  XXX.  XIII,  9  :  urtts  Romana 
on  Romana  w'bs  (XXI,  xxxv,  9  ; 
XXII.  IX.  2  :  XI,  7  ;  xxxvii,  12  ; 
XLIX,  10  :  XXVI.  IX,  8:  xii,  12  : 
XIII.  15  :  XXVII,  IX.  14  ;  xxxvii,  9  : 

XXIX.  IV,  6:  XIV.  13  :  etc.)  ;  Ro- 
mana  virtus  XXII,  lviii,  3)  ;  — 
populus  Romanus  (passim),  le 
peuple  romain  tout  entier  (oppo- 
sé à  pjfehs,«  les  plébéiens  »,  caté- 
gorie spéciale  de  citoyens^  ou 
encore  rassemblée  générale  du 
peuple  réuni  dans  ses  comices 
centuriates  :  —  senatus  populus- 
fjue  Romanus  (passim).  expres- 
sion officielle  désignant  l'Etat 
romain,  dont  les  consuls  sont 
les  représentants  élus  ;  —  subst. 
Romanus,  u  Romain  >  ;  le  sin- 
gulier est  souvent  pris  pour  le 
pluriel,  au  sens  collectif  ^cf. 
XXI,  XXXI,  2  ;XX1I,  iv,  7  ;  XXIII, 
xxxiii,    3  :    8   ;   XXVI,    xii.    13  : 

XXX,  XII,  16  :  etc.j  :  le  pluriel 
/îomrt«i  s'emploie,  soit  en  parlant 
de  larmée  romaine  (opposée  à 
Poeni),  soit  dans  le  sens  du  peuple 
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Romain  (opp.  à  Cavlhaginienses): 
sur  le  caractère  romain,  voyez 
particulièrement  XXU,  xiv,  il  ; 
Lxi,  13  suiv.  ;  XXVI,    xii,   1  ;  13  ; 

XVI.  13  :  XXX,  XII,  14); 
Kostra  (XXIIl,  xxiii,  1  ;  XXX, 

XVII,  3  ;  etc.)  ;  «  la  tribune  aux 
harangues  »  ornée  de  proues  de 
navires  {rostra)  enlevées  aux 
Antiates  ;  elle  s'élevait  entre  le 
coinitium  et  le  ForiDii  devant  la 
curia  Hosfilia. 

Rufus.  Voy.  Minucius. 

Rusellani  (XXVIll,  xlv,  18), 
habitants  de  HuseUae,  ville  de 
TEtrurie,  au  nord  de  TOmbrone. 

Rusucmona  (XXX,  x,  9),  port 
dans  le  voisinage  d'Utique. 

Rutuli  (XXI,  VII,  2),  les  Ru- 
tules,  anciens  habitants  d'Ardée 
dans  le  Latium. 


Sabatini  (XXVI,  xxxiii,  12  ; 
xxxiv,  6),  peuple  établi  sur  le  Sa- 
batus  (auj.  Sabato),  afUuent  du 
Calor  (voir  ce  mot),  dans  le  pays 
des  llirpins,  au  sud  de  Rénévent 

Sabinus,  a  um,  adj.  «Sabin» . 
Sahinus  ager  (XXll,  xii,  1  ; 
XXVIII,  XLV,  19),  «  pays  des  Sa- 
bins  »  ;  subst.  Snhini  (XXIV,  x, 
9  :  etc.),  «  les  Sabins  »,  et,  par 
extension,  <<  le  pays  des  Sabins  », 
région  montagneuse  comprise 
entre  FOmbrie,  TEtrurie,  le  La- 
tium, le  pays  des  Marses  et  des 
Vestins,  et  le  P-cénum. 

Saguntinus,  a,  um,  adj.  dé- 
rivé de  Sagiw.tum  (voir  ce  mot)  ; 
Sac/un tinwn  beUiim  (XXI,  x,  3)  ; 
Saguntinum  scelus  (XXI,  xli,  8), 
«  le  crime  commis  à  Sagonte  » 
(la  prise  de  cette  ville,  en  viola- 
tion des  traités)  ;  practov  Sagun- 
tiims  (XXI,  XII,  7);  &uhst.Sagn7i- 
tinus,  le  Sagontin  Alco  (XXI, 
XII,  3)  ;  au  plur.  Sar/i(nti7ii  (XXI, 
II,  T;  V,  2  :  3;  17:'  vi,  1-4:  vu, 
9:  X,  10:  etc.  :  XXVIll,  xxxix, 
1  suiv.  :  XXX,  XXI,  3-.5  :  xxii,  2  ; 
«  les  habitants  de  Sagonte,  les 
Sagontin  s.  » 


Saguntum  (X\l,  vi,  5;  8; 
VII,  1  ;  X,  .^-13  ;  xii,  1  ;  xiii,  7  ; 
etc.;  XXU,  xiv,  7:  XXIV,  xlii, 
9  ;  XXVI,  XX,  6  ;  XXX,  xxxi,  4  ; 
etc.),  Sagonte  (auj.  Murviedro), 
ville  de  la  Celtibérie,  assiégée 
et  prise  pat  Hannibal  en  218. 

Salaeca(XXIX,xxxiv,  6  suiv.), 
ville  d'Afrique,  d'ailleurs  in- 
connue. 

Salapia  (XXIV,  xx,  1.5  ;  xlvii, 

9  :  XXVI,  xxxviii,  6-14;  XXVII,  i, 
1;  .5;  XXVIII,  .5),  auj.  Saipi,  ville 
de  l'Apulie  sur  l'Adriatique. 

Salapitanus,  a,  um,  adj. 
dérivé  de  Salapia  {-voir  ce  mot); 
subst.  SaJapilani  (XXVII, xxviii, 
6),  «  habitants  de  Salapia  ». 

Salassi  Montani  (XXI, 
xxxviii,  7),  peuple  habitant  la 
vallée  actuelle  d'Aoste. 

Salinae  (XXIV,  xlvii,  15), 
emplacement  d'un  ancien  étang 
salé,  à  Rome,  entre  la  porta 
Trigeni/na  et  l'Aventin. 

Sallentini,  voy.  Salle7ifinus. 

Sallentinus,  a,  um,  adj.  ; 
ager  Sallentinus  (XXIV,  xx,  16  : 
XXV,  I,  1)  ;  «  le  territoire  (ouïe 
pays)  des  Sallentins  »  ;  subst. 
Sallentini  (XXIV,  xx,  16;  XXVII, 
XV,  4  ;  XXII,  2  :  xxxvi,  13  ;  xl,  10  ; 
13).  «  les  Sallentins  »  et,  par 
extension,  «  le  pays  des  Sallen- 
tins »,  peuple  de  l'Italie  méri- 
dionale, sur  le  golfe  de  Tarente. 

Salus  (XXVIII,  XI,  14),  déesse 
Sabine  de  la  Santé,  assimilée 
plus  tard  à  la  déesse  grecque 
Uggieia  (Hygie)  ;  aedes  Salutis 
(XXVIII,  XI,  14),  «  temple  de  la 
Santé  »,  sur  le  Quirinal. 

Saluvii  (XXI,  xxvi,  3),  peu- 
plade ligurienne,  habitant  au 
nord  de  Marseille,  sur  le  terri- 
toire du  département  actuel  des 
Boiiches-du-Rhône, 

Samnis,  adj.  «  Samnite  »: 
Sa^nnis  hostis  (XXII,  xiv,  4  :  12  ; 
XXIII,  V,  8;  etc.):  subst.  Sa^n- 
nis,  singul.  collectif,  «  les  Sam- 
nites  »  (cf.  XXll,  xiv,  5:  12)  ;  au 
plur.  S((nnnles  (XXVI,  xiii,4  :  xi.i, 

10  ;    XXVII,    xuH,   5  ;    XXVIII, 
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XXVIII.  4\    «    les    Saranites    ». 
Samnium     XXIl.  xm,  1:3: 

XIV.  12:  XVI.  4:  xviii,  6:  xxiv, 
12  :  XXV.  1  :  liv.  10  :  lx,  11  : 
XXIII,  r.  t  :  XXVI.  xi.  11  :  xii, 
2:  etc.;.  contrée  de  ritalle  cen- 
trale voir  notre  carte  .  monta- 
gneuse et  boisée,  propre  à  la 
ûTuerre  denibuscades. 

Sapriportis  XXVI.  xxxix.6). 
ville  de  la  côte  méridionale  de 
la  Lucanîe.  à  13  milles  au  sud- 
ouest  de  Tarente. 

Sardi  XXI.  xvi.  4:  XXllI.  xl. 
10:  etc.).  habitants  de  lile  de 
Sardaiffne. 

Sardinia  (XXI,  i.  5  :  xi-  •>  : 
XLi,  14:  XLiii.  6:  xliv.  "ï:  XXIl, 
XXV,  6:  LIV.  11:  XXIII.  xxxii.  7: 
XXXIV.  10  :  XL,  1  suiv.  ;  XXV.  xxfx. 
3:  XXVI.  I.  11  :  x-xvin.  12  :  XXVII, 
VI.  1.3  :  XXVIII.  X.  9:  xxxviii.  1.3;  : 

XXIX.  XIX.  o:  XXX.  XVI.  10:  etc. 
•etc.).  lile  de  Snrdaigne.  dans  la 
mer  Tvrrhéuienne. 

Saticnla  XXIII.  v.  8  .  ville 
■du  Samnium.  sur  les  confins  de 
la  Campanie. 

Saticnlaims.  a.  um.  adj.  dé- 
rivé de  >'tticul<i  voir  ce  mot  : 
Satlcuhnus  aqer  XXIII.  xrv,  13.. 
«leterritoire  de  Saticula  »:  subst. 
S'iticulani  XXVII.  x.  1  ..  «  les 
habitants  de  Saticula». 

Satrieamis.  adj.  dérivé  de 
Satricum  voir  ce  mot  :  subst. 
Salricani  XXVI.  xxxiii.  10  .  «les 
habitants  de  Satricum  ». 

Satricum  XXVIII.  xi.  2,. 
auj.  t'iviide  tli  C"iic/ta.  ville  du 
pays  des  Volsques.  colonie  la- 
tine, entre  Lanuvium  etAntium. 

Saturnalia  XXIl.  i.  20).  fête 
de  Saturne,  célébrée  du  1"  au 
23  décembre:  pendant  ce  temps 
le  chômage  était  Efénéral  :  on  se 
livrait  au  plaisir,  et  les  esclaves 
étaient  traités  par  leurs  maitres 
sur  un  pied  d'égalité. 

Saturnus  XXIl.  i.  19 1.  Sa- 
turne, ancienne  divinité  latine, 
assimilée  plus  tard  au  dieu  grec 
■Cronos:  aedes  Stihirni  fXXlI.  i. 
19).  «  temple  de  Saturne  »,  au 


pied  du  Capitole.  à  côté  du  temple 
de  la  Concoi'd*  (  voirnotre  plan  de 
Rome  . 

Savo  XXVIII.  xLvi.  lô\  auj. 
^acona.  port  de  la  Ligufie.  dans 
le  golfe  de  Gênes. 

Scerdilaedus  XXVI.  xxiv, 
9:  XXVII.  XXX.  13  :  xx-xra.  3: 
XXVIII.  V.  7:  XXIX.  xn,  14),  roi 
des  lllvriens. 

Scipio,  voy.  Cornélius  :  le 
plur.  >ripio/ief,-  (XXVI.  xli.  22  : 
XXVIII.  XLiii.  18:  etc.,  désigne  le 
père  et  loncle  de  Scipion  TAfri- 
cain.  tués  en  Espagne. 

Scopas    XXVI.  XXIV.  7  :  XXVI, 

I  ,  strattire  des  Etoiiens, 
Scotinus.  Vov.  Herac/itus. 
Scotusa  (XXVIII.  V.  12:  15: 

VII.  3;.  auj.  Soiipli.  ville  deThes- 
salie.  entre  Phéres  et  Pharsale. 
Scribonius.  nom  de  famille 
romain  :  L.  Sciihonius  Liho  XXII. 
i.xi,  6;  XXIII.   XXI,  6:  XXIX.  xi. 

II  :  xirr.  t:  XXX.  i,  7).  tribun  du 
peuple,  préteur,  puis  char^^é 
en  204  de  la  province  de  Gaule. 

Sedetanus.  a,  um.  adj.  : 
>i'flff(i/itt.'^  iif/er  (XXVIII.  XXIV,  4  : 
XXXI,  7:  XXIX.  I.  16  .le  territoire 
des  Sédétans.  dans  l'Espagne  ci- 
lérieure  entre  lEbre  et  le  Sucro. 

Sempronius.  nom  dune 
illustre  famille  plébéienne  :  C. 
>efnpioitin.s  B/aesus  XXIl,  xxxi. 
5).  questeur  :  (/.  Semproniiis 
Itlaesus   (XXVI.    ii.    7   à    ni.  9  : 

XXVII.  VI.  l  ,  tribun  du  peuple, 
puis  légat  de  Q.  Fulvius  de^•ant 
Capoue:  Ti.  Sempronius  (jrac- 
chus  :\\\l.  LTii,  9:  XXIII.  xix, 
3:  XXIV,  3:  xxx,  14:  xxxv,  6: 
xxxvm.  2  :  XXIV,  xvi.  4:  xLni,.3  : 
XXV.  I.  5  :  II,  3  :  xvi,  5  :  svii,  4  ; 

XXVIII.  XXVIII.  12).  maître  de  la 
cavalerie  en  210.  consul  en  213. 
proconsul  en  212.  tué  dans  une 
embuscade  :  Ti.Senipronius  Gruc- 
chus  XXIX.  xxxvm,  1),  augure  : 
C.  >empronius  Lonr/us  XXVII  . 
vt.  I6).decemvir  sacrisfaciundi>; 
Ti.  Sempronius  Longus  (XM. 
XVII.  1  :  u.  2  :  lta',  6  :  l\ii,  4  ; 
Lix,  10:  XXIII, xxxvii.  10:  XXVII. 
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M,  16  ;  XXX,  xi.iv,  2).  consul 
an  218,  ballu  à  la  Trébie,  mort 
en  210:  77.  ScmjD'aniu.s  Loik/iis 
(XXVIL  VI,  lo;  16),  fils  du  pré- 
cédent, auji'ure  et  decemvir  sa- 
croruni  en  210  ;  /♦.  Seinpj-onius 
Tiulitanus  (XXVli,  l,  6  ;  lx,  8-11  : 

XXIV,  XLiii,  6  :  xi.iv,  ;i;xLvii,14; 

XXV,  m.  5:  XXVJ,  i.  5;  XXVll, 
XI,  7-16:  XXXV,  6;  7:  XXIX,  xi, 
10:  XII,  2  :  xiii,  1:  xxxvi,  i-9  ; 
xxxviii,  1:  XXX.  1,3-4;  xxvii,7), 
tribun  niilitnire,  pnHeur,  puis 
propréteur  en  (îaule  cisnipine  ; 
censeur  en  208,  proconsul  en  205, 
consul  en  204,  proconsul  en  203: 
M.  SemproniusTudilanus  (XXVI, 
XLViii,7-9:  13j  ;  oflicierdans  l'ar- 
mée de  Carthagène. 

fcena  (XXVll,  xxxviii,  4-5  : 
XLVi.  4)  ou  Sena  GalUca  (auj. 
Siniç/aglia).  viUe  de  1  Ombrie. 
sur  l'Adriatique. 

Seppius:  Voy.  Laesius. 

Sepulcra  (XXVI.  x,  6)  sépul- 
tures disposées  le  lono-des  routes 
qui  partaient  de  Rome,  en  parti- 
culier le  long-  de  la  voie  Ap- 
pieune,  sur  une  longueur  de  plu- 
sieurs milles 

Sepulcrum  Diratum  (XXX, 
XXV.  11),  point  de  la  côte 
d'Alrique,  qu'on  peut  probable- 
ment identifier  avec  le  cap  nom- 
mé Taphit/s  acra. 

Ser.  Abréviation  du  prénom 
Servius. 

Sergius,  nom  romain  :  3/. 
Serglus  (XXIX,  vi,  9),  tribun  mi- 
litaire. 

Servilianus,  a,  um,  adj.  dé- 
rivé de  Seruilius  'voir  ce  mot); 
Servi/ianus  exevcitus  (XXII,  xi, 
3).  l'armée  de  Cn.  Servilius. 

Servilius,  nom  d'une  fa- 
mille romaine  ;  C.  Servilius  (XW, 
XV,  4).  légat  auEtrurie  :  Cn.  Ser- 
vilius Caepio  (XXV,  ii,  2  ;  XXVll I, 
X,  7:  XXXVIII,  11  :  13  :  xlvi,  13  ; 
XXIX,  xxxviLi,  3;  XXX,  i,  7  ;  8; 
XIX,  10-11),  pontife,  édile  curule, 
préteur  urbain,  consul:  C.  Servi- 
'II us  Casca  (XXV,  m.  15),  tribun 
du  peuple  ;  Cn.  Servilius    Gemi- 


nus  (XXI,  i.vii.  4:  XXII,  xi,  2  ; 
xx.xi,  5  :  xxxn.  1:  xlv,  8:  xlix, 
16:  XXVll,  VI,  7  ;  xxxiii,  8),  con- 
sul en  217  ;  tué  à  la  bataille  de 
Cannes;  M.  Servilius  Palex  Ge- 
minus.  (XXVI,  xxiii,  7;  XXIX, 
xxxviii,  8  ;  XXX,  xxiv,  4  ;  xxvi, 
1  :  xxvii,  1-5;    xxxviii,  6  ;  xxxix, 

4  ;  XLi,  3),  augure,  édile  curule, 
maître  de  la  cavalerie,  consul  et 
proconsul:  C.  Se)'vilius  (XXI,  xxv, 
3  :  XXVII,  XXI.  10  :  XXX,  xix,  7-9), 
triumvir  fait  prisonnier  par  les 
Roiens  en  218  et  délivré  par  son 
fils  en  203  ;  C.  Servilius.  fils  du 
précédent;  Tite-Live  (XXIX, 
XXXVIII,  3;  XXX,  xxxix,  4)  lui 
donne  le  surnom  de  Geminus  ; 
les  fastes  consulaires  le  désignent 
de  la  manière  suivante  C.  Servi- 
lius r./".  P. nppo.s,tribundu  peuple, 
pontife,  édile  plébéien,  édile  cu- 
rule, maître  de  la  cavalerie,  pré- 
teur, consul,  proconsul  et  dicta- 
teur (XXVll,  VI,  15  :  XXI,  10; 
xxxiii,  7  ;  XXXVI,  8  ;  XXVIII,  x,  3  ; 
9  :  13,  16  ;  xlv,  8  ;  XXIX,  xxxviii, 
3  :  XXX,  I,  1  ;  8  ;  xix,  6;  9;  xxiii, 
1:  xxvi,  12;  xxvii.  6  ;  xxxix,  4). 

Serv.  Abréviation  du  prénom 
Servius. 

Servius,  nom  de  famille  ro- 
main :  M.  Servius  (XXX,  xxv, 
2).  ambassadeur. 

Setia(XXVl,  vin,  10:   XXVII, 

IX,  7  ;  XXIX,  XIV,  3  ;  xv,  5),  auj. 
Sezze.  ville  du  pays  desVolsques, 
dans  le  Latium. 

Sex.  Abréviation  du   prénom 

5  ex  lus. 

Sextilius.  nom  propre; 
M.  Sexlilius  Fregellanus  (XXVII, 

X,  3),  citoyen  de  Fregellac,  délé- 
gué des  colonies  latines. 

Sextius.  nom  de  famille  ro- 
main; M.  Sextius  Sabinus  (XXX, 
XXVI,  11  ;  XXVII,  7  ;  xl,  15),  édile 
plébéien,  puis  préteur. 

Sibyllini  libri  (XXI,  lxii,  U  ; 
XXII,  IX,  S  ;  XXIX,  X,  4),  collec- 
tion de  réponses  en  forme  d'o- 
racles {carmina).qi}e  l'on  consul- 
tait souvent  àRome  dans  les  cas 
graves  {libros  adiré,  fatales  libros 

46 
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hispicere  :  les  li\Tes  Sibyllins 
avaient  été.  suivant  la  légende, 
apportés  à  Tarqain  l'Ancien  ou  à 
Tarquin  le  Superbe  par  la  Sibylle 
de  Cumes  :  on  les  conservait  dans 
le  tejnple  de  Jupiter  Capitolin,  et 
la  garde  en  était  confiée  à  un 
collège  de  prêtres,  au  nombre  de 
dix  puis  de  quinze),  interprètes 
ou  sncerdotes  Sihyflini. 

Sicilia  XXI,  i,  15:  XXVI,  i, 
5:9:  etc..  etc.  .  la  Sicile,  grande 
île  de  la  Méditerranée,  colonisée 
par  les  Grecs  et  par  les  Phéni- 
ciens :  au  début  de  la  seconde 
guerre  punique  elle  appartenait 
aux  Romains,  à  lexception  du 
royaume  de  Hiéron  de  Syracuse  : 
elle  fut  conquise  par  Marcellus. 
Sicilinum  XXlil.xxxvn,  12. 
ville  du  pays  des  Hirpins. 

Siculus^  a.  um.  adj.  «  Sici- 
lien, de  Sicile  »  cf.  XXIII,  iv,  8  : 
XXV,  xxvii.9:  etc.).  subst.  Siculi 
XXV.  XXVI,  13  :  XXVIII.  1-4  :  XXIX, 
1. 0-14,.  «  les  Siciliens  »  et  non  pas 
seulement  «  les  Sicules  »,  anciens 
habitants  de  lile. 

Sicyon  XXVll.  xxxi.  1-3: 
XXXIII.  2  .  auj.  fV/4///co;î,  ville  du 
Péloponèse.  avec  un  fort  sur 
le  golfe  de  Corinthe  :  capitale 
d'un  territoire  fertile  placé  entre 
rAcliait.'  et  la  Corinthie. 
Sidicini.  v.  Si'ticinus. 
Sidicinus.  a.  um,  adj.  «  ap- 
partenant aux  Sidicins  »  cf.  arjer 
Sidicinus  XXVI,  ix.  1):  Sidici- 
nus eqnes  XXU.  XLii,  11);  Sidi- 
cinus hostis  (XXIII,  V,  8,:  jnagi- 
stratus  Sidicinus  ''XXVI.  xv,  7); 
etc.  :  subst.  Sidicini,  peuple  éta- 
bli au  nord  de  la  Campanie  dans 
une  région  dont  Teanum  Sidici- 
nuïK  était  la  capitale,  voy,  Tea- 
num. 

Signini  (XXVII.  x,  7),  habi- 
tants de  Signia  auj.  Segni), 
dans  le  pays  des  Volsques,  co- 
lonie latine. 
Silanus.  Voy.  Junius. 
Silenus  XXVl.  xLix.  3.  his- 
torien d  origine  grecque  né  à  Ca- 
latia.  en  Camxjanie. 


Silpia  XXVl II.  XII,  14  .  ville 
de  la  Bétique,  sans  doute  auj. 
AI  cala  de/  Rio. 

Sindon.Vov.  Epicydes  Sindon. 

Sintia  .XXVl,  xxv.  3  ,  ville 
du  pays  des  Dardaniens.  clef 
de  la  -Macédoine. 

Sinuessa  XXll.xiv,  3:4:  x\ . 
II  :  XXVll.  XI,  2  :  xxxvii.  5  ,  auj. 
lirif/ni  di  S.  Rocco,  ville  des  Au- 
ronces,  sur  la  mer  Tyrrhénienne, 
au  nord  de  l'embouchure  duVul- 
turne. 

Sinuessanus,  a.  um.  adj.  dé- 
rivé de  Sinae.ssa  voir  ce  mot  ; 
nqune  Sinuesstinae  XXII.  xiii.  9^, 
«les  eaux  chaudes  de  Sinuessa»  : 
senntus  Sinuessanus  (XXVIII, 
xxxviii.  4),  »  le  sénat  de  Sinues- 
sa ». 

1.  Sopater  XXIV.  xxm,  2; 
XXIV.  lU;.  noble  syracusain,  ad- 
versaire d'Adranodore. 

2.  Sopater  XXX.  xxvi.  3: 
XLii,  4  .  gi-neral  macédonien,  au 
service  de  Carthage. 

Sophoniba  X.XIX.  xxm.  3-8  : 
XXX.  m,  7  :  xii.  11-22  .  ordinai- 
rement appelée  Sophonishe.  fille 
d'Hasdrubal  Gisgon.  épouse  de 
Svphax.  prise  à  Cirta. 

Sora  (XXVll, IX.  7:  XXIX.  xv. 
.")  ,  auj.  Sora,  ville  du  pays  des 
Volsques.  colonie  latine. 

Sosis  (XXIV,  XXI,  4  :  7  :  xxii, 
16:  XXV,  xxv,  3:  XXVI,  xxi,  10- 
11  :  XXX,  6:  xxxi,  4  ,  forgeron  de 
Syracuse,  qui  livra  la  ville  à 
Marcellus. 

Sositheus  XXIII.  xxxix.  3,, 
Sosithée  de  Mtignésie  {Sositheus 
Mar/ues].  ambassadeur  de  Phi- 
lippe V  auprès  dllannibal. 

Spes  XXI,  LXii,  4:  XXIV. 
XLvii,  16  :  XXV.  VII,  6  .  déesse  de 
l'Espérance,  autrefois  déesse  des 
jardiniers  dont  elle  protégeait 
les  récoltes  :  elle  avait  son 
temple  sur  le  marché  aux  lé- 
gumes à  Home(foru)n  hoJitoriuin 

ou  (iHhniilin  . 

Spoletini  XXVII.  x,  7),  ha- 
bitants de  Spolète.  Voy,  Spole- 
tium. 
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Spoletium  (XXII,  ix,  1  :  XXIY 

\,  10),  iuij.  Sjjolefo,  ville  de  TOm 
brie,  sur  la  voie  Flaminienne. 

Statilius  (XXX,  xLii,  4  :  xuii. 
■?),  Marius  Statilius,  Lucanien, 
officier  de  cavalerie. 

Statius,  prénom  osque,  voy. 
Trehiu.s. 

Statorius,  nom  de  famille 
romain;  Q.  Slaloriu.s  (XXIV, 
xLviii.  9  :  XXX,  XXVIII,  3)  centu- 
rion romam  chargé  par  Syphax 
de  réorganiser  son  armée. 

Steilatis,  e,  adj.;  ^tellalis 
campus  {\Xn,  xiii,  6,,  territoire 
fertile  de  la  Campanie  septen- 
trionale entre  Casilinum  et  Gales. 
Sthenius.prénon  campanien. 
\o\.  M  unit. 

Subertanus,  a,  um,  adj.  dé- 
rivé de  .S///>e/7!////  voir  ce  mot); 
fovui//  SuherlaniD/t  (XXVI,  xxiii' 
o),  «  le  forum  de  Subertum  ». 

Subertum,  ville  de  TEtrurie 
méridionale  entre  Volsinies  et 
la  côte  de  la  mer  Tvrrhénienne. 
Sucro  (XXVIII,  XXIV,  5:  \xvi 
•  )  :  xxviii,  6  :  xxix,  12;  XXIX,  xix,' 
l.i),  auj.  Xucar,  fleuve  de  l'Es- 
pagne citérieure. 

buessa  (XXVII,  ix,  7  :  XXIX, 
XV,  5),  auj.  Sessn  ville  des  Au- 
ronces,  entre  Teanum  et  Min- 
turne.s,  colonie  latine. 

Suessanus,  a,  um,  adj.  dé- 
rivé de  Suessa  (voir  ce  mot)  : 
Suessanus  ager  (XXVI,  ix,  2), 
«  territoire  de  Suessa  ». 

Suessetanus,  a,  um,  adj.  ; 
Suessetanus  âge/-  XXVlll,  xxiv,' 
4),  territoire'  des  Suessetanil 
subst.  ?)uessefani  (XXV,  xxxiv,  G), 
les  Suessétans,  peuple  de  l'Es- 
pagne citérieure,  dans  le  voisi- 
na:,-e  des  Sédétans. 

Suessula  (XXI  il,  xiv,  13: 
XVII,  3:  XXIV,  xiii,  9:xLvi,  1  suiv.  • 
'^.^V,  vil,  7  :  XXII,  7  ;  XXVI,  v,  8),' 
ville  de  Campanie,  au  sud-ouest 
de  Capoue,  entre  cette  ville  et 
Xola. 

Sulla  (XXX,  XLV,  fi),    le  dicta- 
teur. Voy.  Cornélius.' 
SulmoXXVI,  XI,  11),  auj.  Sul- 
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,    mona,  ville  des  Peligniens,  près 
-    de  Corfinium  ;  ce  fut  la  patrie  du 
poète  Ovide. 
Sulpicius,  nom  d'une  famille 
,    romaine,  C.  Sulpicius  (XXV  xli 
i-1  :  XXVI,  I,  9),  préteur  en  Sicile  ; 
P.  Sulpicius  ('«/6a  (XXV,  XLI,  11; 
XXVI,  1, 1:  XXII,  1;  xxvi,  4:  xx'viii' 
4;  9:  XXVII,  vu,  15;  x,  12;  xxu 
10;   XXX,    2;    xxxi,    1;   xxxii,  2  ; 
XXXIII,  4-5  ;  XXVIII,  V,    1  suiv.  • 
XXIX:  XII,   2  ;  XXX,    xxiv,    3-4  ;' 
XXVI,  12),   consul,   proconsul    et 
dictateur;  Serv.  Sulpicius  (kilba 
(XXVII,  XXI,  9  ;  XXIX,  xi,  3  ;  XXX, 
XXVI,  10),  édile  curule,    ambassa- 
deur, pontife  :  C.  Sulpicius  Galba 
(  XXX,  XXXIX, 6),  pontife  :  peut-être 
est-illemême  que  le  C.  Sulpicius 
mentionné  ci-dessus  en  tête  de  la 
liste. 

SuniumfXXVIII,  vin,  li),  auj. 
Cabo  Colonnes^  ville  el  cap  à  Tex- 
trémité  sud  de  i'Attique. 

Sutrinus,  a,  um,  adj.  dérivé 
de  Sulriuni  i  voir  ce  mot)  ;  Sutri- 
nus ager  (XXVI,  XXXIV,  10),  «  le 
territoire  de  Sutrium  ». 

Sutrium  (XXVII,  ix,7  ;  XXIX, 
XV,  5),  auj.  Sulri.  colonie  latine, 
dans  FElrurie  méridionale. 

Sybaris  (XXVI,  xxxix,6),ville 
de  la  Grande  Grèce  sur  la  côte 
occidentale  du  golfe  de  Tarente, 
colonie  établie  par  les  Achéens 
au  confluent  duCrathiset  du  Sy- 
baris ;  détruite  en  nlO  et  rempla- 
cée par  la  colonie  athénienne  de 
Thurii,  elle  garda  néanmoins  son 
ancien  nom. 
Syphax     (XXIV,    xlviii,     2; 


XXVlll,  XVII,  5;  XLii,  7  ;  9  :  xuv, 
7:XXIX,  iii,14;iv,4;8  ;  xxiii,  2; 

XXIV,  6  :  XXX,  m,  4  ;  5  ;  iv,  1-12; 
V.  4  :  XII,  11  à  XIV,  9;  xxviii,  3  ; 
M  :  XXX,  14:  xxxvi,  7;  xl,  3  : 
XUV,  12:  XLV,  4),  Syphax,  roi  des 
Numides  de  l'ouest  (Masaesylii), 
d'abord  allié  des  Romains,  passe 
du  côté  des  Carthaginois  à  l'ins- 
tigation desafemmeSophonisbe, 
est  vaincu  et  pris  par  Scipion. 

Syracusae  (XXIV,   xxxm,  9  ; 

XXV,  xxiii,l  ;  XXIV,  11  suiv., etc.), 
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Syracuse,  ville  de  la  côte  orien- 
tale de  la  Sicile,  la  plus  riche  et 
la  ijIus  belle  des  colonies  grecques 
(doriennes  :  voir  le  plan. 

Syracusanns.  a,  um.  adj. 
«  de  Syracuse  ;  Syracusain  ».  cf. 
Syracmana  consilia  [\X1\.  vu, 
9  :  moenia  Syracusana  (XXV, 
XXXI.  7;;  poilus  Syracusanua 
(XXV.  XXV.  i'2)\regnum  Syracu- 
sanum  'XXIV,  vi,  1)  :  res  Syra- 
cumna  XXIV.  xxxiii,  7  :  XXV, 
XXV,  13;  :subst.  >yracnsafti{\\l\ , 
IV,  3:  V.  1  :  xxii,  3:  etc.). 

Syrtis  nïhwr  (XXIX.  xxxm. 
9).  la  petite  Syrte  auj  golfe  de 
Gabès  .  au  sud  de  la  province  de 
Byzacium  :  la  grando  Syrte  (auj. 
golfe  de  la  Sidre;  était  â  l'ouest 
de  la  Cyrénaïque. 


T.  Abréviation  du  prenoin  Tihis. 

Tabernae  XXVI,  xxvri.  2: 
XXVll.  XI,  6  .boutiques  établies 
sur  les  côtés  nord  et  sud  du  Fo- 
rum romain:  au  nord  se  trou- 
vaient les  boutiques  des  chan- 
geur on  banquiers,  lahernne  ar- 
genlariae  XXVI.  xi.  7  ;  au  sud 
étaient  les  Vieilles  Boutiques 
[tabernae  celeresj.  ainsi  nom- 
mées à  cause  de  l'époque  où  elles 
avaient  été  construites. 

Tagns  XXI.  v.  Si».:  XXVII. 
XIX,  r.  le  Tage,  fleuve  de  la  pé- 
ninsule ibérique,  tributaire  de 
rOcéan. 

Tannetum  XXI.  xxv,  1:^  : 
XXVII,  XXI.  10  :  XXX.  xix.  .s  , 
auj.  Tnnelfi.  bourg  du  pays  des 
Boïens.  dans  la  Gaule  Cisalpine, 
entre  Modène  et  l'arme. 

Tarentinus.  a,  um.  adj.  dé- 
rivé de  Tarentuu}  (voir  ce  motj. 
cf.  portus  larentinus  (XXIII, 
xxxiii.  4  :  Tarenlina  arx  XXVI, 
V,  l.  etc.  :  subst.  Tarent inî  'XXll, 
LXi.  12:  XXll  1.  VII,  5  :  XXVI.  xii. 
i4  :  etc.;.  «  les  habitants  de  Ta- 
rente,  les  Tarentins  ». 

Tarentum  (XXI.  x.  8  :  XXII, 
Lix.  7  :  XXI II.  xxxvni,9-i2:  XXV, 


XXVII,  12:  XXVI.  V.  1  :  xx,  7  ; 
XXXVII.  3,  etc.  ;  XXVII,  xliii,  2  ; 
etc.;  Tarente.  villedelaLucanie, 
sur  le  golfe  de  Tarente,  à  lem- 
bouchure  du  Galesus,  colonie  la- 
cédéujonienne.  prise  par  les  Ro- 
mains après  la  guerre  contre 
Pyrrhus  :  livrée  à  Ilannibal  en 
2i2.  à  l'exception  de  1  acropole, 
elle  fut  reprise  par  Fabius  €unc- 
tator  en  2U9. 

Tarquinienses  (XXVIII,  xlv, 
13  .  «  les  habitants  de  Tarqui- 
nies  »  :  voy.  Tarquiiiii. 

Tarquinii  XXVI,  m.  12  : 
XXVII,  IV.  14),  auj.  Covneto,  an- 
cienne ville  de  lEtrurie,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Maria. 

Tarracina  (XXII,  xv,  H: 
XXVII.  IV,  13:  XXVlIl.  xi,  2: 
XXlX,  XIV,  3  :  5),  Terracine,  autre 
nom  d'Anxur.  ancienne  ville 
des  Volsques,  dans  le  Latium. 
sur  la  inerTvrrhénienne. 

Tarraco    XXI.  lxi,  15;  XXII, 

XIX,  5:    XXVI,   XVII,  2  :    xix,  12: 

XX.  1:5:  xli,  1  :  li,  9-10  :  XXVII, 
XVII,  6;  8;  XX,  3;  XXVIII,  iv.  4  ; 
XIII,  4  ;  XVI,  10  :  15  :  xvii.  11  :  xix, 
4  ;  xxxiv.  12:  xxxv.  12;  xlii.  3  , 
Tarragone.  ville  d'Espagne,  sur 
la  .Méditerranée,  au  nord  de 
lEbre. 

Tarraconensis.  e  '^XXV!,  xlv. 
7;.  adj.  dérivé  de  Tarraco  (voir 
ce  mot  . 

Tartesii  XXIII,  xxvi.5).  auti-e 
nom  desTurdétans  ou  Turdules. 
peuple  de  la  Bétique. 

Taurea.  Vov-  Vihellius. 

Tduriani  'XXV.  i.  2).  habi- 
tants de  Taurianum,  dans  le 
Brutlium. 

Taurini  (XXI.  xxxix.  1 :  4  . 
tribu  gauloise  fou  ligure)  établie 
dans  le  Piémont  actuel,  et  à  qui 
la  ville  de  Turin  (Augusta  Tauri- 
norurn,  ital.  Torinn)  doit  son  nom. 

Teanum  XXII.  lvii.  8  :  XXVI. 
xiv.  9:  XV.  7),  diW'].  Teano,  ville 
principale  des  Sidicins.  en  Cam- 
panie.au  croisement  de  la  voie 
Latine  et  des  routes  qui  mènent 
à  Bénévent  et  à  Minturnes. 
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Telesia(XXII.  xiii,  1  ;  XXIV, 
\x,  8  ,  ville  du  SainniuDi,  entre 
IJént'vent  et  Allifae. 

Terentius,  nom  d'une  famille 
roujajne  ;  Q.  Terentius  (XXJ, 
Lxin,  12),  chargé  d'une  mission 
<lu  sénat  auprès  deC.  Flaminius; 
(>.  TerenliiLs  Culleo  (XXX,  xliii, 
M  ;  XLV,  5),  sénateur  fait  prison- 
nier par  les  Carthaginois  et  dé- 
livré par  Scipion  ;  C.  Terenlius 
Varro  {\\\L  xxv,  18  à  xxvi,  4  : 
XXX,  6:8;  xxxix,  4-18;  xli,  3  : 
XLii,  7-9  ;  XLIII,  8  ;  xliy,  5  ;  xlv, 
5-8;  Liv,  6;  lvi,  4  ;  lx,  7  :  lxi, 
14;  XXVI,  111,2;  XXVII,  xxiv, 
1  suiv.  ;  xxxv,  2  ;  xxxvi.  l:\  ; 
XXVIII.  X,  11  :  XXX,  XXVI,  4),  fils 
d'un  houcher,  questeur,  édile 
plébéien,  édile  curule,  préteur, 
consul  avec  Paul-Emile,  vaincu 
à  Cannes  :  le  sénat  lui  sait  gré  de 
n'avoir  pas  désespéré  de  la  Ré- 
publique. 

Thapsus  XXIX.  xxx,  6;,  auj. 
Ed  Diinas,  ville  de  l'Afrique  pro- 
pre, à  quelque  distance  d"Ha- 
drumète. 

Thebae  Plitliiotlcae';xxvm, 
VII,  12,  auj.  Ak-Ketjel,  ville  de 
Thessalie,  dans  la  Phthiotide  sur 
la  cote  nord-est  du  golfe  Pagasé- 
tique. 

Themistus  (XXIV,  xxiv.  2-6  : 
xxv,  1-10), gendre  de  Gélon,  com- 
plote une  révolution  avec  Adra- 
nodore,  et  est  mis  à  mort. 

Theodûtus  (XXIV.  v.  10-14; 
XXI. 4  ;  7  :  xxii,  16  ,  Théodote,  un 
des  conjurés  contre  Hiéronvme. 

Thermopylae  (XXVIII.  v,  8  ; 
vil,  3),  le  célèbre  défilé  des  Ther- 
mopyles,  conduisant  de  la  Thes- 
salie dans  la  Grèce  centrale. 

TLessalia  axvi,  xxv,  5  ; 
XXVII.  xxx,  7  ;  xxxri,  H  ;  XXIX. 
XII,  14),  la  Thessalie,  au  sud  de 
la  Macédoine,  à  l'est  de  l'Epire, 
au  nord  de  l'Étolie  ;  Thesm/iae 
faiices  (XXVI.  xxv,  5),  le  défilé 
des  Thermopvies. 

Thracia  (XXVI,  xxiv,  9.  etc.), 
laThrace,  contrée  bornée  au  nord 
par  le  Danube,  au  sud  parla  mer 


Egée,  à  l'est  par  le  Pont  Euxin  et 
à  l'ouest  par  le  Strymon. 

Tlirax,«  un  Tbrace  »  ;auplur. 
TJiraces  i XXVI il,  v,7),«les  habi- 
tants de  la  Tbrace  ». 

Thraso  (XXIV.  v,  7-13  ;  vi,  1), 
Syracusain,  fidèle  aux  Romains. 

Thr.rii  (XXV.  xv,  6  :  9),  ville 
reconstruite  sur  les  ruines  de 
Sybaris;  v.  Si/haris. 

Thurini  (XXV.  vu.  14  ;  xv, 
16;,  les  habitants  de  Thurli  (voir 
ce  mot). 

Ti.  Abréviation  du  prénom 
Tiberius. 

Tiberilius,  nom  propre  ro- 
main ;  Q.  liberilius{X\\l,  xlviii. 
6-13),  centurion  dans  l'armée  de 
Scipion,  en  Espagne. 

Tiberinus,  a.  um,  adj.  dé- 
rivé de  Tiberis  (voir  ce  mot',  cf. 
ostia  Tiberhia  (XXVI.  xix,  11)  ; 
cu/niis  Tiberinus    (XXIX,  xiv,  11). 

Tiberis  iXXI,  xxx,  11  :  XXVIK 
XI,  5  :  XXVI,  XXXIV,  7  :  10  ;  XXX, 
xxxviii,  10),  leTibre(ital.  Tevere), 
qui  prend  sa  source  dans  l'Apen- 
nin, au  nord  de  l'Ktrurie  et  se 
jette  à  Ostie  dans  la  mer  Tyrrhé- 
nienne,  après  avoir  baigné Rome- 

Tibur  (XXII,  xi,  3;  xii,  1: 
XXX.  XLV.  4).  auj.  Tioo/i,  ville  du 
Latium,  non  loin  de  Rome,  près 
des  chutes  ou  cascatelles  de 
l'Anio. 

Ticinus  XXI,  xxxix,  10;  xlv, 
1  ;  Lvii,  2,1,  auj.  Tirino,  le  Tessin, 
affluent  de  gauche  du  Pn.  que 
prend  sa  source  auSaint-Gothard. 

TifSita  mous  (XXVI,  v,  4),  auj. 
Moule  dl  Maddalonh  sur  la  li- 
mite de  la  Campanle  et  du 
Samnium.  dans  le  voisinage  des 
Fourches  Caudines. 

Tisaeusmo//6' (XXVIII,  v,  17^ 
montagne  qui  s'élève  au  sud  de 
la  presqu'île  de  Magnésie,  en 
face  de  l'Eubée. 

Tithronium  (XXVIII,  vu,  n), 
petite  place  forte  au  pied  du 
mont  Cnémis  sur  les  frontières 
de  la  Ph(jcide. 

Torquatus.  Voy.  Manlius. 

Tralles  (XXVli.  xxxii.  4), 
46* 
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forme  accessoire  de  TralU.  tribu 
iliyrienne. 

Trasumennus  XXll.  iv.  1 :  2  ; 
Tii.  î  :  Mil.  1:  xiii.  2:  xxxix.  8; 
XLvi  4:  Liv.  9:  lviii.  2:  XXIII. 
II.  3:  XXVI.  XII,  14  :  xli.  11: 
XXVII,  M.  7:  XII.  11:  XL.  3:  XXX. 
XX,  6)  ou  TtasumenîiUi:  lac  us, 
auj.  kifjo  Tra^^i/xeno  <iu  lac  de 
Péruuse.  dans  lEtrurie  du  nord 
entre  Cortone  et  Pérouse  voir  le 
plan). 

Trebia  ^XXl.  liv.  4:  lvi.  7:8: 
XXII.  xLvi.  4:  lviii.  2:  XXVI. 
XLI.  11:  XXVII.  xxxix;  14  .  auj. 
Trebbia.  affluent  de  droite  du  Pô. 
où  il  se  jette  à  deux  milles  à 
r<»uest  de  Plaisance. 

Trebianus.a.  um.  adj.:  Tre- 
bianus  ager  XXIII.  xiv.  13  .  le 
territoire  de  Trebia  ou  de  Tre- 
bula  point  quon  ne  peut  déter- 
miner t'xacteinent  . 

Trebius.  nom  propre  campa- 
nien;  >tatius  Trebiiis [W\l\.  1.2). 
Campanien.  qui  livre  Compsa  à 
Hannibal. 

Trebula  XXIII.  xxxix.  6.. 
ville  du  Sanmium.  au  sud  du 
Vulturne.  prrs  de  Suessula  et  de 
Gombultena. 

Tremellius.  nom  d'une  fa- 
mille romaine:  Cn.  Tiemellius 
fX.XlX.  XI.  3:  XXX.  XXVI.  11: 
XXVII.  8:  XLI.  2  .  (juesteur.  édile 
plébéien,  et  préteur  en  Sicile. 

Tribunal  pmefons  XXVII. 
L.  9  .  estrade  située  sur  le  Fo- 
rum, doù  le  préteur  urbain  ha- 
rangue le  peuple  ou  rend  la  jus- 
tice. 

Tricastini  XXI.  xxxi.  9). 
peuple  «iaulois  établi  à  lest  du 
Bhône'. 

Tricorii  'XXI.  xxxi.  9  .  peuple 
Gaulois  à  Test  des  Tricastini. 

Triphylia  XXVIII.  viii.  6;. 
district  de  lElide.  sur  la  mer 
Ionienne. 

Trogili  XXV.  xxiii.  lu  .  por- 


I.  Voy.  E.  De?jardins.  Géogr.  de  la 
Gnulp  romaine,  t.  II.  p.  ?2ô. 


lus  Tror/ilorinn.  rade  et  port  au 
nord  de  Syracuse    voy.  le  plan. 

Trojugena  (XXV.  xii.  o).  syno- 
nyme poétique  de  Ro77U(nus.  allu- 
sion à  la  légende  dEnée  et  à 
l'origine  troyenne  de  Rome. 

Tuditaniis.  Vov.  Sempronius. 

Tullianum  (XXIX,  xxii.  10). 
caveau  souterrain  construit  par 
Servius  Tullius  dans  la  prison 
maniertine  carcer  mamertinus). 
au  pied  du  Capitole  et  sur  le  co- 
rn il  ium. 

Tumulus  Mercurii  XXVÏ, 
xLiv.  b  .  colline  du  haut  de  la- 
quelle Scipion  observait  les 
mouvements  de  ses  troupes  pen- 
dant l'assaut  de  Carthagéne. 

Turdetani  XXI.  vi.  1:  xii,  5: 

XXIV.  xLii.  11:  XXVIII,  XV,  14), 
peuple  d'Espagne,  dans  l'Anda- 
lousie actuelle. 

Tnrdetania  XXVIII.  xxxix, 
U  .  le  pays  des  Turdétans,  l'An- 
dalousie actuelle. 

Turduli  XXVIII.  xxxix.  8), 
peupb'  de  la  Bétique,  voisin  des 
Turdétans.  auxquels  le  rattache 
une  commune  origine. 

Tuaculum  XXVI.  ix,  12: 
XXVII.  IV.  II  .  auj.  Fmsca//.  ville 
du  Lalium.  .^ur  les  dernières 
pentes  des  monts  Albains. 

Tuscus.  a.  um,  adj. 
«  Etrusque.  d'Etrurie  »;  Tuscus 
viens  'W\\\.  XXXVII,  15),  «  rue 
d'Etrurie  ».  «  rue  des  Etrusques 
ou  des  Toscans)  ».  elle  partait 
du  Forum,  passait  entre  les 
Vieilles  Boutiques(  voy.  ra/'ernae) 
et  aboutissait  au  Vélabre  :  Tus- 
cujii  mare  XXVI,  xix.il).  «  la 
mer  Tyrrbénienne  ».  qui  baigne 
les  côtes  de  l'Etrurie:  subst. 
Tusci  XXV.  III.  4),  «  les  habi- 
tants de  l'Etrurie  »  et  par  exten- 
sion «  l'Etrurie  ». 

Tutia  XXVI.  XI,  8),  petit  af- 
fluent de  gauche  de  l'Ànio,  à  six 
milles  de  Home. 

Tycha    XXIV.    xxi,   7:   XXV, 

XXV,  5-,6;.  faubourg  de  Syracuse, 
ainsi  nommé  du  temple  de  la 
Chance   ou  de   la    Fortune  (gr. 
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T-j/Tj,  dorien  T-jyajiqiii  s'y  trou- 
vai t. 

Tynes(XXX,  i\,  10-12;  xvi,l; 
XXXVI,  6-7:  9;  xxxvii,  1-1),  auj. 
Tunis,  au  sud-ouest  de  Garthage. 


U 


1.  Umber,  bra,  brum,  adj. 
«  Ombrien  »:  sul)st.  Umbri 
iXX\']il,  x,oj,  «  les  Ombriens  », 
le  peuple  de  TOmbrie,  voy.  Um- 
bri a. 

2.  Umber,  bri,  m.  Surnom 
d'Atrius,  voy.  ce  mot. 

Umbria  (XXII,  viii,  1;  ix,  1  ; 
XXVll,  xLiii,  8;  L,  6),  l'Ombrie, 
dans  l'Italie  centrale,  sur  la  rive 
gauche  du  Tibre,  bornée  au  nord 
et  au  nord-est  par  la  Gaule  Cisal- 
pine, au  sud  et  au  sud-est  par  la 
Sabine,  à.  l'est  par  le  Picenum  et 
à  Touest  par  l'Etrurie;  fauces 
Umbriae  (XXVII,  l,  4).  défilé  de 
l'Apennin  par  où  passe  la  voie 
Flaminienne. 

UticafXXV,  XXXI,  12:  XXVII, 
v,  8;  9:  XXVIII.  iv,  b  ;  XXIX, 
xxviii,  11:XXX,  III,  3;  IV,  10;  11; 
XXXVI,  2;  3;  6),  U  tique,  colonie 
phénicienne,  à  rembouchure  du 
Bagradas,  en  Afrique. 

Uticensis,  e,  adj.  dérivé 
à'Utica  (voir  ce  mot);  subst. 
Uticenses  (XXIX,  xxxv,  9),  «  les 
habitants  d'IJtique  ». 

Uzentini  (XXII,  lxi  ,  12), 
les  habitants  d'Uzentum  faiij. 
Ugento),  sur  le  golfe  deTarenté. 


Vaccaei  (XXI,  v,  5-11),  peuple 
espagnol  établi  sur  le  Duero. 

Valerius,  nom  d'une  famille 
romaine;  L.  Valerius  Aniias 
(XXIII,  XXXIV,  9),  commandant 
d  '  e  s  c  ad  re  ;  Q.  Va  le  ri  us  A  n  t  ias 
(XXVI,  xLix,  3;  5;  XXVIII,  xlvi, 
14;  XXIX,  xxxv,  2;  XXX,  m,  6; 
XIX,  41;  XXIX,  7),  Valerius  d'An- 
tium,  auteur  d'une  histoire  de 
Home  depuis  les  origines  jus- 
qu'au  temps  de  Sylla,  ouvrage 


considérable  que  Tite-Live  a  sou- 
vent utilisé,  mais  avec  pru- 
dence i;iU.  Valerius  Fallo[\\lX, 
XI,  3;  8;  xiv,  5;  XXX,  xxvi,  6; 
XL,  5;  xLi,  1),  questeur,  édile  cu- 
rule,  préteur;  P.  Valerius  FI  ac- 
cus (XXI,  VI,  8,  XI,  1;  XXlll, 
xxxiv,  4;  8;  xxxviii,  9;  XXIV, 
XL,  5;  XXVI,  VIII,  6-8),  ambassa- 
deur à  Sagonte,  commandant  la 
flotte  de  Calabre,  lieutenant  de 
Marcellus,  etc.;/>.  Valerius  F  lac- 
rus  (XXVII,  VIII,  5),  consul; 
C.  Valerius  Flaccus  (XXVII,  viii, 
4-9),  frère  du  précédent;  M.  Vale- 
rius Laevinus  (XXIII,  xxiv,  4; 
xxxii,   16;  xxxiii,    6;  xxxvii,    12; 

XXIV,  XX,  13;  XL,  6;  XXVI,  i,  1; 
12;    XXII,   1;    12;    xxiv,  1   suiv.  ; 

XXVI,  1-3;  XXVIII,   1-2;   13;  etc.; 

XXVII,  VII,  9;  XII,  4;  XXIX,  xi, 
3;  etc.,  etc.),  préteur  en  215, 
commandant  de  214  à  211  la 
flotte  romaine  dans  les  eaux 
grecques,  organise  une  ligue  des 
cités  grecques  contre  Philippe  V 
de  Macédoine,  consul  en  210, 
proconsul  en  Sicile  de  209  à  207, 
achève  la  soumission  de  l'île; 
ambassadeur  à  Delphes  et  à  Per- 
game,  etc;  M.  Valerius  Messalla 
(XXVII,  V,  8:  11;  VII,  3;  16;  etc.); 
préfet  de  la  flotte  de  Sicile. 

Varro.  Voy.  Terenlius. 

Varronlanus,  a.  um,  adj.  ; 
cf.  niililcs  Vaironiani  (XXÏII, 
XXXVIII,  9j,  les  restes  de  l'armée 
de  Cannes  rassemblés  par  le  con- 
sul Varron 

Varus.  Voy.  JAcinius. 

Vei    (XXII,    m,     10;    xiv,   9; 

XXV,  VI.  11;  XXVII,  XXXVII,  1); 
Véies  (auj.  Isola  Farnese),  ville 
de  l'Etrurie  du  sud,  à  douze 
milles  au  nord  de  Home. 

Veiens,  adj.  dérivé  de  Vei 
(voir  ce  mot);  cf.  Veiens  ager 
(XXVI,  xxxiv,  10),  le  territoire 
de  Véies. 

Velia,  voy.  Vellia. 

Veliternus  r/.^(??(XXX, XXXVIII, 

1.  Yov.  Martin  Schonz,  Ftcrmische 
Littevaiurgeschichte,  t.  1,  §  112,  1. 
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8,,  territoire  de  Velitrae  (auj. 
telle  tri],  ville  du  Latium. 

Vellia  XXVI.  xxxix.  5),  auj. 
Castellamare  délia  8 ruca  sur  ïa. 
côte  occidentale  de  la  Lucanie. 

Venns.  déesse  du  printemps 
et  de  la  beauté,  identifiée  plus 
tard  avec  lAphrodite  des  Grecs  : 
Venus  Erycina  XXll.  ix.  iO  :  x, 
40:  XXIll,  XXXI,  9  :  XXX.xxxviii, 
9;  10  .  déesse  adorée  sur  le  mont 
Eryx  (voirce  mot  .et  dont  Enée 
passait,  d'après  la  1-  gende.  pour 
avoir  rapportéune  image  à  Home: 
elle  avait  son  temple  en  dehors 
de  la  porte  Colline  voir  notre 
plan  de  Rome  :  Vemts;  ohsequens 
(XXIV,  xxxvii.  12).  dont  le  temple 
était  dans  le  voisinage  du  Circus 
Maxirnus  voir  notre  plan  de 
Rome  . 

Ventisia  XXll.  xlix.  14:  liv, 
l:o:  Lix.  10  :  lx,  7:  XXIll.  v,  1  : 
XXVll.  xx.  10;  XXII.  2:  xxv,  10: 
13:  XXIX.  4:  xl,  13;  xli,  2,  etc.  , 
auj.  Venosa.  colonie  latine,  aux 
confins  de  lApulie  et  de  la  Lu- 
canie. 

Vennsintis.  a.  um.  adj.  dé- 
rivé de  ]'€nusia  (voir  ce  mot)  : 
cf.  populus  Venusinus 'W\\.v.\\. 
3;  ;  subst.  Venu.siiit  'XXII,  uv, 
2),  <>  les  habitants  de  Venouse.  » 

Veragri  XXI.  xxxvm,  9  ,  po- 
pulation celtique  établie  dans  le 
Valais  actuel. 

Vercellium  XXIll.  xxxvii. 
12  .  ville  inconnue,  dans  le  pays 
des  Hiridns. 

Vergiliae  ^XXIII,  xxxv.  6}.  la 
constellation  des  Pléiades,  qui 
se  couche  vers  la  fin  doctobre. 

Verginins.  nom  d'une  fa- 
mille romaine  :  /-.  Yeiffiitius 
(XXVII.  xLiii,  4  .  tribun  militaire. 

Vermina  XXIX,  xxxiii.  i-S: 
XXX,  xxxvi.  "  ;  XL,  30;,  fils  de 
Syphax. 

"Vescellium  XXIll.  xxxvii, 
2)  Vov.  Vercellium. 

Vesta  XXll.  x.  9  ;  XXVI. 
XXVII.  4  :  14:  XXVIII.  xi.  6  :  7), 
divinité  du  foyer  privé  et  déesse 
du  foyer  public,  par  conséquent 


symbole  de  l'union  des  familles 
dans  lEtat  :  aedea  Vestae  (XXVi, 

XXVII.  i  :  14  :  XXVllL  xi.  6;  7), 
«  temple  de  Vesta  ».  sur  le  Fo- 
rum ivoir  notre  pian  de  Rome  : 
Alriurii    Vestae,  \o\.  Atrium. 

Vestalis      (XXII,     lvii,     2   ; 

XXVIII.  XI.  6\unedes  six  vierges 
attachées  comme  prêtresses  au 
culte  de  Vesta  :  elles  s'enga- 
geaient à  demeurer  pendant 
trente  ans  au  service  de  la  déesse 
et  à  entretenir  le  feu,  symbole 
de  la  déesse:  si  elles  rompaient 
leurs  vœux,  elles  étaient  enter- 
rées vives;  si  le  feu  s'éteignait 
par  leur  faute,  elles  étaient  frap- 
pées de  verges  jusqu'à  ce  qu' 
la  mort  s'ensuivît. 

Veturius,  nom  dune  famille 
romaine  :  L.  Veturius  i'hil. 
(XXll.  XXXIII.  11;  XXVII.  VI.  1"; 
xxxiv.  6'.  consul,  dictateur  et 
censeur:  L.  Veturivs t'hilo {\\\\ . 
XXXIII.  "i:  XXVII.  VI,  12;  li4;  vu, 
t>:  11;  X.  12:  xxii.  5:6:  li,  3:  G; 
XXVIII.  IX.  18:  X,  2:  8:  xi.  12: 
XLV.  9  ;  XXIX.  XI.  9  :  XXX,  xxxviii. 
4;  XL,  2),  préteur,  propréteur, 
consul;  T.  Veturius  Philo  {WIX, 
xxxviii,  6).  Qamine  de  Mars. 

"Via.  route  construite  par 
l'Etat,  pour  mettre  Rome  en 
communication  avec  les  pays 
qui  lui  étaient  soumis  la  voie 
.\ppienne.  la  voie  Flaminienne, 
la  voie  Latine,  etc.  voy.  Appius, 
Flaminius,  Lut i nus, etc.)  ;  ce  mot 
servait  aussi  à  désigner  à  Rome 
deux  rues  particulièrement  im- 
portantes la  ]'ia  Sacra  et  la  Via 
Sova  voir  notre  plan  de  Rome  i  K 

1.  Vibellius,  surnom  campa- 
nien:  Cerrinus  \'ibellius  Tauren 
fXXIII.  viii.  o;  XLVi,  13  :  XXVI, 
XV.  11  suiv.  :  XVI.  4i.  Campanien, 


1.  Tile-Live  (XXIX,  xxxvii,  2) 
donne  aussi  !e  nom  de  via  à  la  rue 
qui,  partant  du  Forum  Bovarium, 
contournait  le  Grand  Cirque  et  gia- 
vissait  la  pente  du  Palatin  pour 
aboutir  au  temple  de  Vénus. 
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du  parti  d'IIannibal  :  Tite-Live 
l'appelle  Taiirea  l'ihellius  {X\\\, 
XV,  11),  VibeUhis  {\\\l,  xv,  14), 
ou  Taurea  (XXVI,  xiii,  2:  xiv, 
1:3). 

2.  Vibellius,  nom  romain  ; 
D.  YihelUuH  (XXVll,  XXVIII, 3),lri- 
bun  niili'aire. 

1.  Vibius  iXXVIi,  XV,  3),  am- 
basbadeur  des  villes  du  Brut- 
tiuin. 

2.  Vibius,  prénom  osque  ; 
voy.  Vlrrina. 

Viboniensis  a;yer  (XXI,  li,4), 
«  le  territoire  de  Vibu  »  ou  Hippo 
(gr.  'ÏTiTcœvtov),  ancienne  colonie 
des  Locriens  Epizéphyriens,  sur 
la  côte  occidentale  du  Bruttium. 

Vicilinus  (XXIV,  xliv,  8). 
surnom  de  Jupiter  ctiez  les  Hir- 
pins. 

Victoria  (XXII,  xxxvii,  5  ; 
XXIX,  XIV,  13  ;  etc.),  déesse  de  la 
Victoire,  identifiée  avec  la  déesse 
grecque  Nr/r,,  objet  d'un  culte 
particulier  ;  aedes  Victoriae 
(XXIX.  XIV,  Ï2),  «  le  temple  de  la 
Victoire  >.',  sur  la  pente  occiden- 
tale du  Palatin;  Vicloride  mous 
(XXIV,  XLi,  4),  montagne  d'Es- 
pagne, d'ailleurs  inconnue. 

Victumulae  (XXI,  xlv,  3), 
petite  place  forte,  dans  le  voisi- 
nage du  Tessin. 

Vicus  (XXV,  II,  9:  etc.),  nom 
donné  à  Rome  aux  divers  quar- 
tiers de  la  ville;  commeces  quar- 
tiers étaient  délimités  par  les 
rues  qui  les  traversaient,  le  mot 
vicus  avait  fini  parsignifier  aussi 
«  rue  »  ;  voy.  Jugarins  et  Tuscus. 

Villa  pùblica  (XXX,xxi,l2), 
édifice  situé  au  Champ  de  Mars 
(voir  notre  plan  de  Rome),  près 
du  temple  de  Bellone  ;  on  y  rece- 
vait les  généraux  qui  n'avaient 
pas  le  droit  d'entrer  à  Rome  en 
armes,  ainsi  que  les  ambassa- 
deurs des  pays  avec  qui  les  Ro- 
mains étaient  en  guerre. 

Villius,  nom  d'une  famille 
plébéienne;  L.  VlUiiis  Tappulus 
(XXV,  ii,9),édileplébéienen213  : 
P.     Villius      Tappulus     (XXIX, 


XXXVIII,  4;  8;  XXX,  i,  8  ;  ii,  2; 
XXVII,  8  ;  XLi,  6j,  édile  plébéien 
on  204,  puis  préteur  et  propré- 
teur. 

Virius.  Voy.  Virrius. 

Virrius,  nom  propre  campa- 
nien  ;  Vibius  Virrius  (XXIIl,  vi. 
1:  XXVI,  XIII,  2  à  XIV,  .5),  chef 
du  parti  populaire  à  Capoue;  sa 
défection  et  sa  mort. 

Vismarus  (XXIV,  xlii,  8), 
chef  gaulois  au  service  de  Gar- 
thage. 

Vocontii(XXI,  xxxi,  9),  peuple 
celtique  établi  entre  la  Durance 
et  l'Isère. 

Volaterrani  (XXVllI,  xlv» 
1.5),  habitants  de  Volaterra  (auj. 
VoLlerra),  dans  l'Etrurie  du  nord. 

Volcae  ,XX1,  xxvi,  1  ;  xxviii, 
4  ,  les  Volces,  peuple  delà  Gaule 
méridionale,  divisés  en  deux 
branches,  les  Volces  Tectosàges, 
établis  dans  la  région  de  Tou- 
louse et  de  Narbonne,  et  les. 
Volces  Arécomiques,  dont  la  ca- 
pitale était  Nîmes  et  dont  le  ter- 
ritoire s'étendait  jusqu'au  Rhône  ; 
c'est  de  ceux-ci  qu'il  est  ques- 
tion dans  le  récit  de  Tite-Live. 

Volceiani.   Voy.    Vulcientes. 

Volcentani.  Voy.  Vulcienles, 

Volciani  (XXI,  xix,  9),  peuple 
espagnol,  au  nord  du  pays  des 
llergètes. 

Volsinii.  Voy.  Vulsinii. 

Volturnus.  "Vov.   VuUumus. 

Vulcanus  (XXlï,  x,  9,  XXX, 
VI,  9;,  dieu  du  feu,  identifié  plus 
tard  avec  \e dïeugrec Héjj/i(iistos ; 
insula  Vulcani  {\Wx\a\,  2),  une 
des  îles  Lipari,  Ttiermessa  ou 
niera  (auj.  Vutcauo)  :  insulae 
Vulcani  (XXÏ,  li,  3),  le  groupe 
des  îles  Lijiari,  et  en  particulier 
Hiéra(auj.  Vulcano)  et  Strongyle 
(anj.  Slromboli). 

Vulci.  Voy.  Vulcientes. 

Vulcientes  (XXVII,  xv,  2} 
appelésaussi  Volccidni  ei  Volce))- 
Uuii,  habitants  de  la  ville  de 
Volcei  (ou  ]'ulci),  auj.  Buccino, 
dans  l'intérieur  de  la  Lucanie, 
sur  la  rive  droite  du  Silare. 
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Vulsinii  XXVII.  xmii.  3  . 
auj.  bolsf-nn,  ville  de  lEtrurie, 
entre  Clusium  et  Tarquinies. 

Vuiturnus  (XXII.  w.  4  :  etc.). 
auj.  VoUuriio.  la  plus  importante 
des  rivières  de  Campanie  :  elle 
descend  de  lApennin.  traverse 
Casilinum.  passe  au  nord  de  Ca- 
poue  et  se  jette  dans  la  mer 
Tyrrhénienne  ;  VnJturnus  amnis 
/XXVI,  v.S:  VI.  3:  vu,  9:  viii,  !)  : 
IX,  1:4;  XIII,  10,  même  sens: 
adjectivement  ]'i(llurnus  venins 
(XXII,  xi.iii.  10;.  vent  d'est-sud- 
est,  le  sirocco. 


Xanthippus  XXVIII.  xi.ni, 
19),  Lacédémonien  au  service  de 
Carthage,  vainqueur  de  Hegulus 
en  255. 


Xenophanes  (XXI 11,    xxxiii, 

6  :  9  :  xxxiv,  .ii,  chef  de  l'ambas- 
sade envoyée  par  Philippe  V  h 
Hannibal. 


Zacynthus  (XXI,vii,2;XXVI. 
XXIV,  l.'i),  auj.  Zante,  une  de> 
îles  ioniennes,  avec  une  ville 
àe  même  nom,  qui  passait  pour 
être  la  métropole  grecque  de 
Sagonte. 

Zama  'XXX,  xxix,  1-2;  xxix- 
XXXV  ,  auj.  DJiama.  en  Afrique, 
a  ciiK|  jours  de  marche  au  sud- 
ouest  de  Carthage.  ville  près  de 
laquelle  Scipion défit  Hannibal. 

Zoippus  XXIV.  IV,  3;  v,  "; 
XXVI.  1  :  b  .  gendre  du  roi  Hiérun 
de  Syracuse,  époux  d'Héracléa. 
partisan  de  l'alliance  avec  Car- 
thage. 


ERRATUM 


Malgré  tous  les  soins  apportés  à  la    lecture  des  épreuves  •,'  il  est  restt^ 
(juelques  fautes  dont  voici  la  liste  : 

P.  6,  1.  16  :  lire  [H]  vere  primo. 

P.  44,  en  note  :  lire  [2-3]. 

P.  47,  note  2,  1.  4  :  lire  quibuscum. 

P.  58,  en  note  :  lire  [2-3]. 

P.  61,  noies,  1.  5  :  lire  régime. 

P.  71,  notes  :  lire  [.i-G]. 

P.  88,  1.  27  :  lire  [11]  Postero. 

P.  100,  1.  3  :  lire  [9]  Mancinus. 

P.  109,  1.  9  :  lire  [8]  inviolatum. 

P.  109,  en  note,    lire  [7-8]. 

P.  114,  1.  5  :  lire  in  ipso. 

P.  128,  1.  6  :  lire  [10]  quae. 

P.  131,  1.  16  :  lire  [3]  Se. 

P.  134,  note  :  lire  [6-7]. 

P.  143,  1.  y  :  lire  fl2]  Haec. 

P.  149,  1.  6  :  lire  Pergit  ire. 

P.  161,  1.  2  :  lire  cornes.  [13]  Viam. 

P.  164.  notes  :  lire  [7]  Cognato, 

P.  170,  1.  8  :  lire  [10]  Primo. 

P.  171,  1.  2  :  effacer  [3]  devant  salutare. 

P.  181,  notes  :  lii^e  [8-10]. 

P.  189,  1.  26  :  lire[\b]  laetoque. 

P.  191,  1.  16  :  lii-e  speciem  fecerit. 

P.  191    1.  25  :  lire  [2]  supra  sepluaginla. 

P.  194,  notes  1.1:  lire  [S]. 

P.  195,  notes  1.  10  (2«  col.)  :  lire  [8]. 

P.  203,  1.  2  :  lire  [6]  tum  Marcellus. 

P.  208,  1.  6  :  lire  multum  hi  aut  illi. 

P.  212,  1.  15  :  lire  [15]  Mare. 

P.  229,  1.  24  :  lire  [2]  An  dedituris. 

P.  231,  1.  13  :  lire  [5]  Cum  haec. 

P.  233,  1.  19:  lire  [13]  Is  tune. 

P.  2.34,  1.  9  :  lire  [7]  Claudius. 

P.  240,  notes  (1"  col),  1.  24  :  lire  [4-5]. 

P.  249,  notes  (l"  col.),  1.  1  :  lire  [3]  Taureae. 

P.  252,  1.  10  ;  lireX  [1]  Quo  die. 

P.  254,  notes  (1"  col),  1.  14  :  lire  [9   Ex. 

P.  254,  1.21  :  lire'Jk]  Inde. 

P.  259,  1.  1  :  /î're  [10]  Ad  quam  vocem. 

P.  261,   notes  (l"col.),  1.  25  :  lire  classes. 

P.  283,  notes  (2«  col.),  1.  16  :  lire  [2]  Cuncti. 

1.  Qu'il  me  soit  permis  de  remercior  ici  M.  Commelin,  professeur  honoraire  au 
lycée  Carnot,  qui  a  bien  voulu  m'aider  dans  cette  tâche  avec  un  zèle  et  un  dévoue- 
ment dont  je  lui  suis  profondément  recoimaissanl. 
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P.  289,  1.7:  lire  perpii-. 

P.  2S!i,  1.  21  :  lire  fore;  ^K»;. 

P.  290,  1.  \'i  :  lire  duxit,"  legio. 

P.  21)4,  1.  12  :  lire  [ti]  Inde  passiin. 

P.  :W2,  notes  (1"  col.),  1.  14  :  lire  :12]  Quibus. 

P.  3I.>,  1.  22  :  lire  [IT  Cannensis. 
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